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MONARGfllE  CONSTITUTIONNELLE. 

BÈ6NE  DE  LÉOPOLD  1". 


MOMTEUa  BELGE.  -  àhUÈh  1846. 


1.    t  «Aimii  18tt.  —JtrUi  rtyal  sur  la 

ûittrlbutton  du  Moniteur  et  du  Recueil  de« 
lois  pendant  fejeercice  iMA,  (ll«iiit.  du 
8jaDvier1846.) 

Léopoid,  etc.  Vu  !  ?irt.  6,  $  l«r,  de  la  MMffr- 
f  fier  1845  {Bulletin  o/}lclelt  a*  17)  ; 

▼«  Vanm  d»  la  ««DM  date  rdatif  à  naiifvt 
du  MoFt'teur  ei  du  Becueil  des  iolt  uut  auto- 
rité» et  foDctioooairet  {MoHitêur,  n*  M»  dH 
1«rmart  1845)  t 

Sar  ui  praiNNlIioii  M  notn  ninMn  da  la 

JlUtice, 

Kou»  avons  an^t^  et  arrétont  ; 

Art  Itr.  Le  Moniteur  et  le  Meeueit  det  toit 
«MlhMMroai  i  «Ire  «dratiA ,  en  1846,  aax  au- 
torités et  fonction nairet  déaifoé»  à  l*ariiete  «B^ 
que  de  Tarrétédu  28  février  1845. 

Art.  S.  Recevront  égalemeat  \t  Moniteur  et  le 
XMutfil  éêê  Mit  «■  tM6,  ita  fteellooufna 


Ministère  de  l'IntMêtU'  i 
iloapecteur  des  aibénéet  et  des  eolUgaa. 

Ministère  de  fajt$itit$f 
Le»  auditeurs  miiiuires. 

3a«  sût.  xoM  xTi.  —  marna»  1846. 


l«i  daiu  difiiioat 


Ministère  €le  la  guerre  : 

L'NiMe-najor  général  de  Tarméc; 
Les  généranooiMMad 

de  cavali  r  c  ; 

Les  généraux  commandant  de  brigade  d*ix^ 
ftMarit,  de  eavalarie  et  d*anlll«ri«. 

Wnistère  des  finances  .* 

Laa  Inipectailft  de  Ptooregistrement,  des  coo  i  ri- 
MieM  dlncua  «c  dn  iréaor  prtt  rMaifiilair«. 
lion  centrale. 

Ministère  des  .  ravawe  ^Mlff#  t 
f.p«fcrétaire(1u  conseil  des  poniî  ft  rhau-séc»; 
Le  directeur  de  la  régie  des  chemins  def«r. 
Art.  8.  Nom  nJalitr»  d«  la  luaiioa  (Baron 

J.  d'AnclIun)  «H  daffé  d«  l^dflOllOD  dii 

présent  aniété. 

a.  jANViui  1846.  —  Arrêté  royal  pm  iant 
Hombuahm  éee  memère*  des  chambres  de 
eommeree,  (MooU.  dn  «ianvier  1840.) 

Léc^old,  etc.  Rafii  netre  arrêté  du  Id  septem- 
lire  tsdl,  orfanlfM  dti  elunibNi  dt  tm- 
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Ravn  notammenl'rwArt.'IOtl  If'dMlu  flréli^, 

iimi  i|iic  r.irt.  11  d'aprii le«]uej  nd  (lers  %u  plu» 
des  nietnbr«><;  mi  tanN  ^  là  flli  «Ife  l'Jiamr-e'  pèut 
étn  immédialeoieui  Qoimut'  de  oouTeaii  j 

Yu  IM  pr<»p4MittoDt  des  châiiibrea  de  eoni* 
merce  ci-.iprè<  (ÎCnommOfs,  twué  le  W  rtôtiVetlt- 
meat  du  tien  de  k'um  membres  dont  le»  foflo* 
ttons  CMMDt  le  31  décembre  1845 } 

Vtt  les  arte  dat  détMiUtloné  permaMotas  dc« 

COD!)riH  H'^x  proviDCf's  daOt  lc«l|IMUei  GCt  dMDI- 
bret  «oui  in|tiiiiéc«  j 

8ar  la t»ti^  ia.  ntti»  taHiUlT*  dfi  littliNi 
dUancêfaa, 

Noti<i  tvon"  nrr<?t<'  p(  arréton»  : 
An.  1er.  bout  oommés  membre*  de  la  cham- 
bra de  oananerea  d*Atoil  : 
MM.  J(WM-Booiie,  D^cia&t,  â  AIobI; 

S|iii,if'ls  Pro^per),  banquier,  à  Gr-'ïmmonl; 
Van  bdal«n  Van  de  IViel,  fabfic^Dt,  i 
Alott  $  . 

▼an  .^tccobariba  (Chaitai),  fliMemi,  i 

Nioove. 

De  la  chatpbre  de  commerce  ri*Aii  ver»  : 
HH*  Gcfart  Van  de  Vyver»  rafloaur  da  ancre,  i 

Aovert  ; 

Ot7  (baron  J.-J.-R),  préaideol  de  la  ban- 
que, id.; 

Pécher  (Charles),  néyodant,  id.  ; 

UichieU«Loos  (Jaav),  D^Mlant  arma- 
teur, Id.;  f  - 

Kreglinger  (Théodore),  négociant,  id.  ; 

Noitebohm  (Guillaïune),  Bé|^»afaiUt  M.  { 

Foulon  (André),  négociant,  irt.; 

Van  Regemurtel  (Egide),  négociant  arma- 
teur, id. 

Ce  dernier,  en  remplacement  du  sieur  Lysen 
Van  Leriiis,  qui  n'a  pas  accepté  les  fonclioas  da 
membre  de  la  chambre  de  commerce. 

Da  la  chambre  da  eonmeree  da  Brofe*  : 

IM.  Slevons  (Charles),  négociant,  à  Thiolt  ; 
Leroaire-Declercq  (Pbilippi^,  o^gociaat  at 

teinturier,  à  Bruges  j 
▼an  de  Casteele  (Charlet),  febrieant  de 

dcnlrlles,  ffl. 
Serwejteni  (Louis),  négooiaot,  id.  | 
Delà  clmmlire  de  ««««MMada  ■nteliea: 
MM.  Vander  Eist  (Plen«-J.)i  fiMoant  #aeldai, 

à  Bruxelles; 
Claes  (Charles)  père,  agronome  diiiiiiatenr, 

è  liCmlMoii  { 
Capouillet  (Pierre),  itfuisù  raflnanr  de 

sucre,  è  Bruxelles  ; 
Goffio   (Mathieu  -  édouard) ,   maiirc  de 

T*KÎDt-F)linckfauj'sen,  négociant,  id.  ; 
De  la  chambrt  de  copimerce  de  Chalçroy  : 
lÉM.  Fruon  {iuWtj,  chef  de  VéiabliMem^t  ;dfii 


l«r.  —  AN  1846,  n*»  9. 

vl»rrèric>«  do  T)|tnpr«n»f,  il  Lodallnart; 

MM.  Spiincis  (Perdlnaiidi .  pré^i.lent  .lo  la  to- 
clét?  ar)o  rroe  des  hauts  fourneaux,,  etc., 
deCouillet; 
Binard  (Charlei),  i»raMeur,  i  Chfttelioean; 
Alexandre  fFrançois),  propriétaire  de  cbar> 
boniiagcs  et  négociant,  à  Cbarleroy. 
De  la  chambre  de  commerça  de  Caurtra  j  : 
MM.  Bujta  (Félix),  néfoeiaiit  tauDier,  à  Cour- 
iray; 

Calleivaert  (Jean),  né,^ociaot,  id>} 

Dèlaa-ibatailc,  négociait,  id.  i 

Perl  1  Constantin),  négociant,  id. 
De  la  chambre  «le  commerce  de  Gand  : 
MM.  Grenier- Lefebvre,  négociant,  à  Gaad; 

De  Oeek  (Joseph),   id.  id.  ; 

De8rHel-Bn«;sâcrt,   id.  id.; 

Ncyt  (Édoii  ird),  rafiînetir  de  sucre,  id.i 

Desmel  de  Naeyer,  Cabricint,  id.  ; 

Deleande  (Henri),  fabricant  d*huii^  id. 
Ce  dernier  ets  rempiaieniciit  do  fièttr  FrtW 
Claes,  ilf'M-t'il''. 

D«  la  chambre  tle  cpnimereo  de  Liège  : 

MM.  Capiulne  (Félix),  fabricant  de  «aron  et  de 

tabac,  à  I-ié|;e  ; 

De  Brouckere  (Charles) ,  directeur  de  l'éta- 
blissement de  line  de  la  VlaHle-Mon- 
fagne,  à  Cbèoée  ; 

Da^ans-Closset,  fabricant  de  etoiu  àla  mé- 
caniqac,  à  Liège  ; 

Banquet  (  Jean-Bapiiste),  fabricant  d'ar- 
mée, id.  ; 

Cbainaye-niuriy,  h.Tielier,  î<l. 
De  la  chambre  de  commerce  (te  Louvaio  : 
MM.  Van  Campenhont  (BDgelbeN)«  négoeiBnl,  A 

Louvain  ; 

Dojardin  (Herraann),  fabricant  de  papiera 

peints,  id.  ; 
Oebrtjm  (GéleMin),  brasMui*,  id." 
T>f  la  chambrp  de  commerce  dp  Mr>n'  : 
MM.  Saiactelotte  (Charles),  directeur  de  char- 
bonnage», à  Moni; 
OMbntaine  (Franfala),  ndmttiiitrAlcar  da 

sociclé.  id.  ; 
Gautier-Lesainet  (Pierre),  négociant,  id  ; 
€apouiilat  fDenii0i,  rafltoenr  de  «uere,  id.  ; 
De  la  chambre  de  aoCMaerce  de  Namur  : 
MM.  Dl  1 00 vent  (Françoi*)»  bamiaier,  à.  Map 
mur  i 

Xef e|j4A(Fran(oia),  négociant  commiMion- 

naire,  id.  ; 

Benoit  (Auguste),  directeur  d^usines  métal- 
lurgiques, k  Marche-les-Dames,  près  Na- 
mu^; 

D^>  Montpriiier  tAlphonse),  bâltenr  ett^Chi- 
vre,  à  Arbre  (Naraur>. 
De  la  chambre  de  coaunoroe  d'Oalande  t 
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MM.  Van  r«c(Thora  père,  négociâDt,  à  OstcDdc; 
Serruys    Jean- Huberi),  ancien  négo- 
ciant, id.; 

Belle rocbe  (Frédéric),  négMbat  oonmie- 
sionaaJre»  id. 
De  le  cb'eai6re  de  commet  ce  de  àaim-Nicoias  : 
IrtI.  Koel»  Dammekens,  oéuoeianl,  ft  UkawD; 

Ver  Esi  (Louis),  brasseur,  à  Saini-Nicofaa; 
Nyssen  (Josepbj.fabhcanti  id.; 
De  Cuf per  (Jeâii-Franfoia),  fabricant,  id. 
De  la  Lhan)brc  <ie  commerce  de  Teriiionde  : 
MM.  D«  Baeremaecker  (Alexandre) ùéfodabt  *' 
Termonde  ; 

THieh  Béèrent  fChaffet-Jeao),  oégoclani  et 

saunier,  id. ; 

Van  Langenhovcn  Van  Hnrken  (Joaapli}t 

fabricant  de  «ïamoises,  a  ZeJej 
Tan  Cremplienl  (CenaïantiD),  ftbricaal  de 

poudre,  à  Wcilt  rctj. 
De  la  ctiambre  de  commerce  de  Tournay  ; 
■M.  D«iDOii>DiUBorti«r ,  talw icanl  de  cbaux,  à 
Toiiraayi 

Vaoderborgi,  Ait,  Cibrieaat  de  iionne- 

leriea,  id.; 
Tonnelier  (Adolphe),  ancien  fabricant,  id.  ; 
Rose  Bouclier,  ftieieur  di  Un  à  il  méM- 

I>e  U  cbauoUire  de  commerce  de  Vervier»  : 
HM.  Hiiklendorff,  négociant,  i  Vervier«j 

De  Grand-Rr,  lébricaM  de  draps,  A  Ver- 

vier»  j 

Hauzeur  (Pierre),    id.,  Id. 
De  la  cbanibre  de  comnerco  d*Tprei  : 

MM.  ▼andeqPeer«beoni(le»-Bapilite),ittefea 

îTocianl,  à  Ypres  ; 

froidiire-Savcry»  (Uaii),  aégueiaai,  à 

Ypres  ; 

Dnliayon-Brnnfaui  (Félix),  hiMkenI  de 

dentelles,  à  Vpres. 

Art.  !•  Noire  minii<.(rc  des  attaires  élraogèrea 
(V.  i»  DeciiaiDps)  est  cbargà  de  l'exécuiiou  du 
préaeel  arrêté* 


».  —  4  janfin  \m^j,frêté  rerûlpar  leqwt 

U  est  accordé  à  ta  dameBcnner,  veuve  du 
sieur  Cerf  ontai  ne.  ^nhpr>uîon  dp  cinq  cent 
douze  francs,  ù  chuiyt  de  la  caisse  des 
vmspêê  et  mphathu  du  dipaHemêni  ëe$ 
finances,  à  partir  du  If  août  1845,  sauf  le 
prélèvement  au  profit  du  trésor  d'une  re- 
tenue 4e  quarante  huit  francs  vmyl  cinq 
centimes  pour  contribution*  arriérées  dues 
à  i*anc  prne  caisse  de  rÊtrmte.{U9û\u  dy 
StjidTier  1846.) 


4.  -4  jivviEn  1846.  —  jlrrété  reifol  p»  |é- 

çuet  }l  est  accordé  à  la  dame  Dewaele 
Caroiint-jQsine-Uart>e),  veuve  du  sieur 
Oetards ,  une  pension  de  qu4stre  cent 

$1Wite-six  francs  àcha'\jed(i  trésor  publie^ 
à  partir  du  l«r  juillet  1S4S,  à  tHrr  rfr  ré*- 
version  de  celle  dont  jouissait  son  mari 
essr  l'ancienne  esâsee  de  retra/iê  dee 

empfoyés  du  départcmfnt  dee  fitUinceSi 
(Monii.  du  21  janvier  Ui6.) 

5.  -4  jABviE»  1846.  _  4rrélé  roifol  par  ie- 
quet  U  est  aeeordê  des  pensions  â  des  fonc- 
tionnaires du  département  dis  finances 
admis  à  ta  retraite.  (Monit.  du  3  février 


«.  —  5  Minrim  1846.  -  .Mlé  roxal  ac- 
cordant : 

Ju  sirnr  R,'ou'ne  (7t.  F),  domîcUié  à 
Bruxelles t  hôtel  de  Groenendael^  chez  le 
ifeui"  Dtxmtt  toH  mandatafre,  un  brevet 
d'importation  de  dix  années,  pour  dés 
perfectionnements  aux  chaises  et  aux 
couches  destinées  aux  invalides^  brevetés 
pesir  14  ow  Ml  Jugieierte  le  9  «mm  1845, 
en  frrvru  de  etmpétmnt.  (Momt.  do18 Jao- 

var  1846.) 

Le  titulaire  est  tenu  d'a)ttori«>'>r  tous  les  in- 
duitrieli"  du  pays,  qui  le  lui  demanderont ,  A 
ctDpIoyer  pouf  leer  pro|tre  coinpte  lea  perftc- 

tionnfîmcnts  dont  û  s'agit,  et  cela  moyennant 
une  juste  indemnité  à  convenir  à  l'amiabie  on  A 
1}  ... 


7.-5  JAaTiBa  1840.  —  Arrêté  rciyai  gui 


Otw  T,^^.  jiiaer^  domlem  à 

Bruxelles,  rue  des  Petits-Carmes,  13,  ehè» 
le  sieur  de  Gronchel,  son  mandataire,  un 
brevet  cPimportation  de  quatorze  années^ 
pour  un  eyet^me^SÊrrét  inêtenim^,  sippd 
cable  aux  voitures  de  foule  espèce,  ainsi 
qu'au»  machines^  itrevetè  d'invention  en 
fronce^  potèr  quinze  ans,  en  faveur  de 
l'impétrant,  le  $  œtoite  l8éS.  (MboK.  da 
10  janvier  1846.) 

Ce  brevet  est  aecordf*  h  la  même  condition  que 
le  précédent,  celui  du  sieur  Browue  ;  le  titulaire 
•era  tenu  d*auleriter  lotit  les  indattriels  du  pijs 
fjuî  le  lui  demanderont,  à  construire e$ êlt^ 
1^9r  le  t/tlédie  d'arrêt  dont  il  a*^it. 
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"* .  * 

•.->5MiiTin  1846.  —  Arrêté  rtiralaceordani 

exception  du  dro}t  d'entrée  pour  itn  tijr^ 
Umért,  (Monit.  du  a  MTri«r  1846,) 

Léopold ,  etc.  Vu  la  (lélition  du  «ieur  Walc- 
kiers-I)(  ^ad(ie^.  FabricaDl  à  Bruxellei,  tendant  à 
obtenir  remue  dc&uiiive  desdruits  d*eDlrée  pour 
■B  eyliiMlM  (teiiBé  è  aoirar  dee  étoffe»  «lotl  a 

éléanlerifé  i  importer  en  f  ranchise  provisoire  de 
rimpôl ,  soîTant  pasaavani-à-caulioo  délivré  au 
bureau  de  Bruxeltec,  le  SO  aoAl  1644,  mnm  Io 
■•M; 

Vu  la  loi  (lu  7  niar:s  1837,  ranlie  «D  Tlgueur 
par  celle  du  1â  avril  1845| 

Conaidérant  qu*!!  a  été  conaiaté  qm  cet  ulflo^ 
iUe,  mit  en  œuvre  dani  la  fabrique  du  tiélilion- 
■aire  à  Anderlecht,  «aide coostructlon  iDOoaaue 
«o  Belgique  \ 

8sr  la  proposiiton  de  noe  miniilres  de«  fl* 
naDMi  et  de  lioiérlaur. 

Nous  aToot  arrêté  et  arrêtons  : 

Il  est  accordé  au  requ<?ranl  exemption  dé&ui- 
tive  de*  droila  d'euirée  pour  le  cyiiodre  dont  il 
•"^fit. 

Notre  ministre  des  finances  (M.  Malou)  Oit 
chargé  de  raécatioo  du  préaeni  arrêté. 


9.-6  MNTiBR  1846.  —  État  dressé  par  le  mi- 
nistre de  l'intérieur  (M.  Van  de  Wcyer),  en 
exécution  de  l'art,  4  de  la  loi  du  ZI  Juillet 
9t  dê  Peurètê  mrul  dm  7  août  16S4 ,  «<  lit- 
dfçuant  le  prix  wioren  du  fhmênt  et  du 
seigle  pendant  In  semaine  du  lundi  iVitf- 
cembre  184à  au  samedi  3  janvier  1646. 
qionUeor  du  7  Janvier  1646.) 


1  BAKClis 
laieilUkTElIRS. 

tBMI 

■■T. 

aiieu. 

Quajat. 

Pr! 

X 

Quant. 

Prix 

moyen. 

vend. 

moyen. 

fr. 

c. 

fr. 

c. 

■Anveny 

57 

34 

07 

123 

17 

96 

||ArloD, 

340 

24 

31 

90 

17 

50 

■  Bruges, 

878 

^ 

95 

198 

18 

07 

InnixeUes, 

1,800 

23 

Ci 

159 

18 

17 

fiGand, 

^64 

•22 

71 

220 

18 

34 

liaMelt, 

150 

i5 

70 

990 

19 

72 

Liège, 

2,100 

il 

01 

765 

19 

64 

Louvain, 

1,649 

24 

57 

449 

19 

17 

Mons, 

3,000 

2Z 

8^ 

l,iIOO 

15 

81 

Naiiiur, 

i2ô 

23 

80 

l'iS 

f8 

74 

Totaux.  .  .  . 
Prix  raoy. 

10, "CI 

is  23 

10.  —  7  lAMTiBa  iU^."- Arrêté  rqjrat  gui  ap- 
frtmitê  la  étalon  feUe  eu  êleut  SdMê' 


—  AM  1646,  N«*  8-lS. 

field(rkemm\  domhmâ  Bruxeltes^pleee 

du  Qrend'Sablon ,  20,  chez  te  sieur  De- 
munck  {A.)^  son  mandataire,  par  le  sieur 
aewton  {,A.-F.\  domSefUé  à  Bruxel^Sf 
ptaee  du  Çraud-Sablon,  20,  c/iez  le  sieur 
Stoclrt,  son  mandataire,  du  brevet  d'im- 
portation de  dix  années,  accordé  à  ce  der- 
nier,  pour  de$  procédât  iPeWeget  de$- 
tlnés  à  remplacer  te  cuivre  et  ie  MtOU. 
(Mooil.  du  15  janvier  1846.) 

11.  —  6«àHTim  1846.  —  Arrêté  rural  rappor- 
tatU  Pùrrêté  du  décembre  1845  sur  les 
cafés  originaires  des  colonies  hoilandolse*. 

(Monit.  du  9  janvier  1H46.) 

Considérant  qu^anx  termes  de  la  disposition 
finale  du  u"  3  de  Tari.  5  de  la  loi  du  91  juillet 
1644,  lea  réduellona  de  droiu  «ecordéet  exeep- 
tionncllemi  al  par  cet  arlicle.  ccssrrnnt  leur  cfFel 
k  Tégard  des  pays  au  bénéfice  desquels  elles  soui 
étabitea,  ai,  daoa  ce*  pays  il  Intervient  dea  chan- 
gcmenta  de  tarif  on  d*autres  dispositions  préju- 
diciab'es  au  commerce  ou  à  rindusliic  belge; 

Cotisicléraol  que  le  gouvernement  dea  Paya- 
Baa  a,  par  arrittf  du  6  janvier  courant,  apporté 
à  son  tarif  doa  denanea  des  chaoRcmLnis  préju* 
diciables  au  commerce  et  à  l'industrie  belges; 

En  exécution  de  la  disposition  précitée  de  la 
loi,  et  voulant  prévenir  llniporcatloa  hnmédiaio 
aux  droits  réduits  des  quantités  de  café  et  do 
tabac  déierminéea  par  notre  arrêté  du  S9  décem- 
bre 1845; 

Sut  la  propMitlon  do  noe  ntniatrea  des 
naocea  et  des  affaires  éiran|Area  et  de  l*avia  do 
notre  conseil  ilc  minisires. 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Arl.  1".  Notre  arrêté  du  29  décembre  1845 
prêcHêeH  rapporté. 

Les  cafi*,'  nritiinaires  des  colonies  hollandaise» 
des  Indes  orientales  et  le  tabac ,  importés  des 
Pays-Baa  en  Belgique,  sont  provleoireaient  aon- 
mis  aux  droits  généraux  du  tarif. 

Art.  2.  Le  présent  arrêté  aera  oblifatoiro  le 
jour  de  sa  publication. 

Motro  adnialro  dot  Snaneee  (H.  Malon)  eal 
ciMigé  do  eeo  eidcatlao. 

13.  —  8  jAAviEB  1846.  —  Circulaire  de  M.  le 
mMetre  delejtutleeeurtee  eetetetpUeee 
confiés  par  les  StOtsUres»  etc.  (IMnlI.  do 

9  jjnvier  1846. 

A  MM.  les  procureurs  généraux  près  les  cours 
d'appel,  et  procureurs  du  rot  prés  les  tribu> 
nanx  do  première  initance. 

Je  inb  InAmné  qno,  malf ré  lea  pieecrif  tioM 
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4m  ariielet  54  de  }a  loi  de     Mmaire  aa  vu  ei 

SSdeeeHefiu  25  venidte  an  xi,  «tes  notaires» 
grt  ffiers  et  huissiers  se  dcMaUisscnl  de  leurs 
acics  et  pièces,  et  ici  cooftcat  i|ueiquetois  i  d«s 
employés  aupérieurt  de  l*adaiiil»(ralioa  de  Teo- 
regiXrcmeat  et  des  domaines  pour  être  vérifiés 
par  soil  au  bureau  <te  IViirefTi«!rt'nî«ut  où 
la  lui  (Baillé  a  été  doaaée,  soil  au  Uooiicile  de 
remployé  rapérienr. 

Ces  communications  illégales  peuvent  avoir  le» 
coDtcqueoccs  les  plus  graves  pour  les  dépost- 
laires,  coouae  pour  les  (»articuUeri»  et  il  importe, 
par  cotttéqnaai,  que  Mil.  lea  procureurs  géné- 
rau»  et  procureurs  du  roi  veiltenl  à  la  stricte 
exécutioo  des  «jisposilious  précitées  des  lois  de 
i*aoeiieldei*Uksi. 

ie  niatslre  de  la  jinMeti 
jBaïua  J.  arànaatAn. 


15.-8  jantieh  1846.  —  Arrêté  royal  décré- 
tant ta  conitrucllon  d'une  route  de  Bas- 
smrtféeà  tu  route  ^£rhf0t4e  à  Saud^te. 
(Monil.  du  18  janvier  ' 

*      ,    t   *  *  ■ 

• 

Idop^,  ele-.  Vu  le  |N«ife(4*iaie  ivute  pavée  à 
établir  de  Bassevelde  k  la  route  contédée  4*lrt« 

telde  à  Bouebaute  ;  .  . 

Vu  la  résoJatiOD,  endate  du  16  avril  1845,  pt]^ 
lastneUe  le  eonsefl  conamuodl  dis  Kassevelde  8*> 

mande  h  oh'fnir  l'3utorisalion  de  construire  fa- 
dite  route,  moTcaDant  la  coocession  de  péages  à 
jéiaUiretl*MMeniiondeaab«t«les;      <  ■ 

Coosidéraniqtte  fenquêteouverie  sur  Te  pNlei 
ik  ladite  communication,  en  vertu  de  notre  ar- 
rêté du  Sd  uovembre  1836,  eo  a  constaté  Patillté; 

8ttr  in  proposttiM  notre  ministre  dei  tra^ 
vauxpablles, 

^o,l«  avons  arréléei  arrêtons  : 

An.  il  sera  construit  dans  la  province  de 
la  Plandie  orientale,  par  voie  de  concessioo  de 
pdagcs,  ooe  route  pavée  oonduisant  de  la  com- 
mune de  Basievelde  i  la  route  d*Krlveldei  fionc- 
bauie. 

'  La  direction  générale  du  iraoédeoéUenouvelle 
voie  de  oommonicaiion  est  indh|ttée  au  p:an  d- 
annexé  àpitrouvé  par  notre  mtnisire  des  travaux 
publics. 

La  kwfneor  loialedece  tracé  sera  Je8,'0tf7mè» 

Art.  2.  La  roule  aura  «on  point  de  df'inrt  au 
centre  du  village  de Bjssevelde  j  i-llc  8uivr,i  la  rue 
Aêtenede  etnet,  iraTmerà  ié  hamvan  Httentjê 
èl  rejo  ndra,  par  le  tliiMniu  dit  Blanwê'fOOrt 
êtfatfi  f  la  rouie  d'Erlv»  .de  .t  llouchauto. 

Oo  suivra  uénC'ialciucni,  pour  réiabiit^einent 
de  la  ronte,  le  cbemiu  existant. 


AH.  8.  La  largeur  actuéile  du  chemin  existant 
sera  maintenue.  U  sera  toit|onrs  loisible  aux  con* 

cessionnaires  de  Paugiaenler  jusqu*à  ronrtir- 
reoce  de  dix  mètres,  noa  compris  les  fossiis,  «Uus 
les  endroits  o8  ils  le  Jureraient  nécessaire. 

Lacbaussée  pavée  aura  troismèlres  de  largeur* 

I.*inclinr«i3on  de«  talux  et  les  dimensions  des 
fossés ,  dont  la  roule  sera  txtrdée  partout  oii  de 
besoin ,  seront  réglées  suivant  la  nature  du  ter» 
rain  et  des  localités. 

Art.  4.  Les  ouvrages  d'artexi.Mant  sous  ta  route 
seront  entretenus  aux  frais  et  par  les  soins  de  U. 
commuoeou  des  partlcullersauxqnelseette  charge 
incombe  ac'tM-itpm'^nr. 

Un  aqueduc  de  4U  cent,  d'ouverture  en  carré 
sera  construit  dans  la  connnne  dé  tassevelde- 
et  entretenu  aux  frais  du  concessionnaire. 

Art.  5.  Toutes  les  propriétés  bâties  et  non  bâ- 
ties, nécessaires  à  l'élargissement  de  la  route, 
dans  lealinrfteaddtannhiéesparrart.  8,seR»nteaa* 
prises  et  ocrupécs  conformément  aux  lois  en  ma* 
tière d'expropriation  pour  cause d'iil1IMépuhli«|ue. 

Art.  6.  L'adjudication  et  l'exécution  de  la 
vente  snroM  lien  eontlMnnénent  nnx  plan  et 
r  ihtf-r  rhnrfT'^s  appmovét parnoUw  mlnialta 
des  travaux  publics.  '  ' 

Arii  7.''n  est  aceordé,  pour  aMe#l  b  eonstruo- 
(hNide  la  rouie 'précitée,  un  Mbsidede  l*âtut 
diOOnze  m-lfp  >^C|>t  cent4  francs, payabteiatVOirt 
6,i^uu  francs  en  1846, 
5,788   —'.en  fgIT.N 

Art.  8.  Notre  minisire  des  travaux  publics 
(M  c.  d*HnfF»ehmldg  estduirgé  de  l*exécniion  du 
présent  arrêté.  ■  .  ' 


14.  —  8  JAHVisa  1848.  —  Arièté  royal  nom- 
•  mont  iê  teron  éê  VmMiêr  Mmiltai*  49^ 
rordre  UopoU.  (Mbnii.  dtt8  Mvrinr  1888.) 

Motifs.  Voulaoi  donner  un  témoignage  public 
de  bienveillance  et  d^estirric  au  baron  de  Va^i- 
ihier  de  BaiilamoDi  (C.iiarres),  ancien  officier 
•ùpérléuir  an  service  de  8.  M.  I.  et  R.  Ap,  , 


l5.  —  8  JA2iviEa  1846.  —  Arrêté  roj  al  autori' 
satU  la  mattUenw  en  mcthfité  de  lu  fit- 
brique  de  /I»*  «TOngrée.  (Monit.  du  iiS  Jan- 
vier 1846.) 

Léopoid,  etc.  Vu,  avec  les  piôc<  s  y  mentionnées, 
l'avis  de  la  iléputation  pet ui mente  iiu  conseil 
pi^vinctardeMége,du  17  svptembre  1848,  pro- 
l'us.ini  lie  maintenir  en  a«'iiviir-  rn  inr-  n  fer  qat 
I  l  société  de  htibrique  du  ftt'  d'Ougi  ée  jfftêÀéa 
dans  la  lionf  mnne  ife  Sci  aing ' 
'  titlëiplho's'a*«nsembleel di^détail  dccettelisin» } 


Digitized  by  Google 


10 


RÈGNE  DE  LÉOPOLD  ï«.  -  AN  1846,  N»  15. 


Vu  la  loi  du  31  avril  1810,  titre  VII  ; 

Considéraol  que  les  requêtes  des  demandeurs 
«t  In  iMm  a  l*ippyt  oot  Hâ  i^nê»  «m  détroftii 
lors  de  l'incfnHif  df  ThAtcl  du  gouvernemeilt 
provincial  de  Liège,  au  iaoi«  de  mars  18I5{ 

Qa*il  réraft*  tootefolt  dM  aetet  de  rioilnic* 
tioD  que  ces  requêtes,  dûment  enre^^stréM,  ^bA 
été  régulièrement  publiées  el  affichées; 

Cooaidérant  que  Tusloe  est  eo  activité  depuis 
ieofiMBp^,  «t  qiiHl  n^tt  '«urvenu  a^emiê  «ppoel^ 
tioo  ; 

Sur  if>  rapport  de  notre  minUtre  des  trsTaux 

publics. 

Nous  avons  arrêté  et  ^lYéloos  : 

,  4rt.  «•r.^a.iqdélé  aRoii]rB|a4e  ftoMf «#  dê 

fer  d'Ougrie  est  aulwisé^  à  maintenir  en  aoti- 

vit<^ ,  coiitormémenl  aux  plans  annox»*»  au  |>ré- 
stiAi  ^irtéie,  uuf;  usine  à  fpv  aiiuée  dans  ia  com- 
mmonûp  ScraUv*  «i  oomiNiaé*  d*  < . 

1»  yn  fparneau  d'affinage  dit  f^oeriu  ,  pour  li 
pfo4uctioa  du  fin  mét^l  de«(M^  à  4U«  traité  Ml 
four  i.piiddler,   

So  guaioue  fours  à  pvid4Ur.|||i9ltt*«niftOii 
le  fiu  niéuil,  buivant  les  besoin?  '\n  commerce; 
,  ^»  ;^^ut  ^q^tt  à.  ctaj^u^  if  ier  p^iu-  éj^  ^tiN 
ea'bamw,  t61es  ou  hremu  à  nuiii^<ir{ 

4»  p^ux  gr«s  marte^vx  à  ciagler,  qntgvQaM 
cisaille  e!  tiiie  soiifflerif,  le  tout  mû  pii"  uoe  tna- 
cl^AÇ  à  Uauu  prejiâiou  d«  ia  lurce  de  quaraMe 
éheraux,  alimentée  ipr-qiuune  cMn4iàNl> 

5»  Une  paire  de  e|flfl><^^  pw  dèiwliar  iei 
Ipupesj 

,  Ufl«  p^re  pour  lami^r  les  tAlaf }     >    •  i  • 
Une  palie  pour  ébaudier  iw  r#M«  on  nouât 

barre? ; 
Uoe  paire  pour  les  &oir  j 
•«i:QHip»9èkloi*poor  Itf  fÉbrieetton  ide  tonlei 
loi  peaiM  dlBouioitade  fa»  niaBBBÉirea  dnnom- 

merce; 

7»  line  paire  de  cylindres  pour  laminer  les 
Kl<«4ii|è»  ieuillards; 
'é»  Une  paire  pour  ébaucher  les  loupqs; 
'  9°  Deux  paires  puur  la  Fabricaiiun  des  Itanretj 

10«  Une  paire  servant  de  ieuderie; 

11«  Quaire  citaillet  - 

Le  UMttB^a  en  nouvasneot  par  une  machine  % 

vapeur  à  basse  preitsion,  de  la  f.ii  ce  de  140  çiie> 

Taux,  alimeuiét;  par  uuairç  cliaudières  j 

'  IS*  iDeiU  fours  A  ènanir«r  pour  ta  fendéifie; 

13*  Une  fonderie  Indiquée  JB,  aux  plana, 
où  se  trouTeni  quatre  cuhtiols  alimentés  par  une 
«oufflierie  mue  par  uoe  machine  i  vapeur  de  la 
rot<oe  de  leiae  dberaux  $ 

14«  Un  atelier  de  oooatruction  de  maeltfnet  à 

vapeur,  indiquti  F,  6,^, /,aux  plau?,  où  m>  trou- 
vent quatre  alés^irs,  quaire  gros  toiirs»  vingt  pe- 


tits tours,  une  machine  à  planer  et  une  machine  à 
percer  ;  le  tout  mis  en  aciiviié  par  une  machine  à 
Tapeur  de  la  force  de  «eixe  ehcToux  ; 

15o  Dou  rc  fours  i  cofcp. 

Art.  S.  Celte  autorisation  est  accordée  tous  les 
condiilou  miTasle»  : 

J.  De  ne  faire  aucun  cbangemeot  aux  dlmen- 
stOQs  tant  borizootaleé  que  verticale<;  âf%  ouTTA' 
ges  qui  constituent  le  coup  d'eau  de  celte  uatu^; 

De  ne  rien  fairequi  poitae  dinloMt  les  dlmen- 
?inn<!  lu  i1t^  r?oir  i^tabli  à  la  rive  droite  du  ruis- 
seau ,  joignant  la  vanne  ouTrlère  et  longeanà 
rétaMissemeot  au  midi  ; 

De  n'exhauiaer  ni  baiiaer  le  fond  de  ce  dêrei» 
soir,  non  plus  que  te  senll  de  la  vanne  ouvrière 
de  l'usine,  et  de  maintenir  les  hauteurs  des  diffé- 
reoU  ouvragée  tellet  qu^terabni:  flxéea. 

!•  Le  fond  du  eonraf er  supérieur  se  trovve  i 
9  centicnètres  plu»  haut  que  le  seuil  de  la  vanne 
de  décharge  et  du  fond  du  teuil  de  la  priae  d'eau 
deroiiae; 

2"  l  e  fond  du  Coursier  ioférieur  esta  3  mitree 
058  miliioiètres  du  coursier  supérieur,  et  à  9  mè- 
tres 80<r  miUlimëires  de  l'axe  de  la  roiie } 

B.  D'entretenir  constaoïinenC  en  bon  dIM  lei 
figues,  déversoirs,  biez,  seti  l  ,  etc.,  le  l'usine  , 
a(i^  qu^  (qrU  et  hofOs  du  ruisseau ,  oh  de 
se  faire  euiorieer  perraulorité  coo^péteete  à  ro^ 
mettre  les  chQses  4aps  un  état  convenable  ; 

C  De  i)l.i<  er  aupre»  du  déversoir  nue  pierre 
couruuuee  d  uQe  vroa  fsft  fef,  p4>ur  iMirvir  de 
yolBl  de  repère,  aAo  i%  détfriiîijMr  loua  les  ou- 
vrages qui  cODsliluent  le  coup  d'eau. 

La  pose  de  cette  pierre  aura  lieu  dans  les  deux 
moi»  qui  smvrout  le  pré4»«Qt  arré^i,  présence 
4e  riogtfnieur  dn  aliU^  fHuiiot  doi  jninoa,  et 
des  ustaicrs  supérieure  cl  iiiféiieum,  ou  du  iiw>ina 
après  qu'ils  auront  été  dûment  appei<^  pour  a«- 
fiftrrfteelteppéfaUoa.  Un  procè^-yerMi  dressé 
par  l'ingénieur,  contiendra  l'indication  pv^çiae 
du  point  de  repère  et  les  difFé-reuls  rapports  qui 
existeront  avec  la  ventilerie  de  l'usine,  Ce  pro- 
cèi-TeriMl,  bit  en  triple  expéditioq,  eera  déptis^ 
aux  archives  de  la  province  de  Liège,  de  la  coo)* 
Ditme  <iv  Mi[;rée  et  de  IWéuieur  du  «ixièoie  dM- 
Inci  dcâ  miues  j 

'  J>.  De  Tcraer,  confeménenl  à  IVU  75  de  la 

loi  du  21  avrd  18i0;  uoe  Uxe  deMt'fr:  dàof  It 
caisse  de  l'État  ; 

£.  De  se  procurer  et  entretenir  conslama^çut 
en  boa  état  dans  ponpoi  «  incendie  qqi  seront 

mises,  au  besoin,  à  la  disposiiiou  des  couiniunet 
d'Ougrée,  Seraiug,  Tilleur  t^l  Jeiueppe  j 

De  faurnir  k  l'admiuîiiratiua  des  mines, 
chaque  foU  qu*Ule  en  fera  U  demande,  loue  loi 
renseigne  m  en  ts  statistique!  qui  pourront  conoer- 
MT  cet  établissement. 
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L'iDtpecUon  de  rélablUtement  ne  pourra,  totu 
quelque  prétexte  que  ce  toit,  être  interdite  «n 
afents  de  radmiDiitralico  ; 

G.  De  couvrir  tous  les  toits  des  bâtiments  de 
Tusiae  d'ardoises,  laUet^  zinc,  ou  aulrea  maté- 
rtaoi  propree  i  prérenir  nneeDdie  oo  à  7  ré* 

•bter  ; 

H.  De  ne  Faire  aucun  changement  oi  aucune 
addition  i  l'usine,  sans  en  avoir  obtenu  l'aulori- 
•Mloo  epédale  d«M  les  iemee  lésalet; 

/.  De  se  cottllMrmer  aux  lois  et  règleipeiili 
exietants  ou  à  intervenir  «or  la  matière; 

JE.  De  fitre  dreeeer  par  llngénieor  de«  minei 
da'tMèaae  district»  dltti  In  délai  de  six  mois  i 
compter  de  ce  jour,  un  procès-verbal  descriptif 
de  l*asine  et  constatant  la  stricte  exécution  dea 
eeadKhme  qui  précèdent.  Cet  aetn,  <Mt  en  trfplé 
expédition,  sera  également  dépoté  aux  archives 
de  la  province  de  Liège,  de  la cooUBOniB  d'Outrée 
et  de  l'ingénieur  précité. 

AH.  8.  Bn  eat  dlnexéenthMi  det  eondttionyqnf 
précèdent,  la  pféttDln  MrtnrlaatloB  pourra  éCro 
révoquée.  .  . 

Notre  ministre  des  iravaux  pBbliet(M.C.  d'Uoff- 
tdiBidt)  ett  ohané  de  l«teéc«llM'  én  pHmi 


18.—  BfMmmmf9tÊ,-»'iérrêtêr6r«lttàeor- 

iftfifl  concession  ,40  4»  4PMWe  d  la 

société  de  MonceMI-foi|ttlB8.  (MoaU..  d« 

15  janvier  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu,  sotu  les  dates  desÇ  brucq^ire» 
19  loréal  et  13  UMrmidor  an  xiii,  S  ^ov«m(^(n 
tiH  et  V  aoAt'i8l8,  )ei  requêtes  de  la  loclété 
dMfboDnIère  de  Monceau-Fontaine,  copiposé^ 
detsiears  de  Gavre  (Charles-Alexandre),  rentier  ii 
Monceau ,  de  la  dame  douairière  de  f(oc|qao 
|HMi-Phllippte'e)  /née  de  Hérode  do  Wetterloo , 
à  Fontaine-rÉvèque,  et  du  sieur  Geodebien(Jeao- 
¥naç«À»)f  Jurisconiulle  à  Mons,  tendant  à  obte- 
■fr  'M  BsUleiine'de  concession  et  la  cénçessipn^ 
MBfdBo  do  mines  de  bouille,  gisantettoot  Ifj^ 
eoBnutmes  de  Fontaiûe-l'Évéque,  Monceâu-sur- 
Sainbre,  Forcbies-la-Marcbey  fumet,  Marcbiei^^er 
a»ftaÀ,  Landeliet',  SÔnvrot  ôt  Courcelles,  pro- 
flDCe'dlelfaioaut; 

Vu,  sons  les  dates  des  17  mai  et  2  août  1838, 
tes  requêtes  du  conseii  d'administration  de  (a 
foefété  oBonyiio  du  charimnoige  de  MoM9^^' 
BonU^ne  ,  accompagnées  des  pièces  constatant 
qu'elle  est  cessîonnaire  dea  droite  dea  denia^ 
deurt  primitifs  i 

▼«/oa  triple  «péditteQ ,  lo  plan  do  «wfMo, 
dftment  vérifié  et  certifié; 


des  formalités  de  pubUcatlont  etd*«fltohet,pcet> 
critepparjaipi; 

Vu  les  oppositions  formées  { 

lo  Le  11  septembre  1806,  par  le  sieur  de  Thi» 
bault,  ej9  qualité  d'administrateur  de  1<|  société 
de/«Jr«f/o; 

3»U  11  dn  néBO  noit,  ftf  la  tool|||  4p 
Baseoup  ; 

3»  Par  le  si<;ur  Liénard  (Louit^Tbéodprq^ 
Joioph); 

40  Le  6  f'Hrier  1813,  par lOtépoUldO  IdUUMf- 
Clervaux,  à  Bruxelles  ] 

50  Le  20  avril  1815,  par  la  société  do  BolsHUf 
May  «mont  t 

6»  L?s  5  avril  1838  et  30  déceinbft  par 
la  dame  veuve  Eloy  et  consorts  ; 

7*  Let  8  e<  88  avril  1838,  pi|r  lo  «iemr  Pfoq» 
potaire  à  Frameriçp,  et  comp.  ; 

8<>  Le  7  mai  1888,  par  lot  tteur^  Lo^b  et  ^^Hfn-: 
fam  ; 

9*  Le  8  du  même  mois,  par  (a  tpc|M  dot 

prlélafres-Réunîs  ; 

10»  Les  24  qaai1838,  i"'  oçtobre  1842  el25  oc> 
tobre  1845 ,  par  le  sieur  do  l|enlên,  en  c^ualité  d^ 
tvleur  do  la  dano  de  Looa-Corswarem  ( 

H»  Le  34  mai  1838,  par  le  sieur  Champeai^x- 
Cbapel  (i.-P,0)  demandeur  ^n  concession  noifr 
tMe  do  m\a$i  dé  faovillo  lobt  tôt  oomainnef  «jo, 
ForeUet-la-'Marcl^eetFonlaine-PEvéque  ; 

18*  ta  même  jour,  par  lot  tietirt  Gf^nil  ^J)n^, 
monti  .  . 

'  18»  Le  18  jnlllot  1888,  par  le  tient  prap^oN^ 
coux  et  comp.  ; 

14o  Les  27  mai  1838  et  13  octobre  1845,  par  le 
sieur  Chauipeaux-Cbapel ,  çn  aualité  dç  demaih; 
deuir  en  maintenue  dé  concession  de  minet  4f 
houille  sous  la  commune  de  Forchies-la-Marche  ; 

lo»  Les  13  juillet.  10  et  i9  novem^rç  lt34ô,  i>^ii: 
10  baron  Mal  dû  $art*dfr'llolenAÔijt  et  )e  cçm^ç. 
deLiedekerlce; 

16"  Les  29  septembre  et  3  octobre  ISt.*;,  par  la 
demoi«éiie  Yolande  de  Brapcas ,  j^ro^ncUi/f  à 
^nt4*ivèquo  (Vlrance);  , 

Tu  les  pièces  et  les  mémoires  produits  p^  ||| 
société  do  Moneèttu-Fontaing,  et  pj^r  lot  opiMt- 
saots; 

Va,  tout  lot  daioé  dof  18  âo4t  I8fi|,  8  oovmit 

brel843  ,  4  novembre  et  33  décembre  1844, 
rapports  de  l'ingénieur  du  deuxième  district  et 
de  l'iD|jcnieur  en  cbef  de  la  première  division  fl|| 
mines: 

Vu  l'avis  de  la  députation  permanente  du<^-> 
•eil  provincial  du  Uainaut,  on  date  du  $i  dé- 
cembre 1844  j 

VolotoTlida  oonaoUdotadM»»  ondatp  ilo| 
i*r  août,  3  octoliffOySl  aoTOBbft  ot  tl  déofn- 
brel846* 
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Vu  le  califcr  des  charges  accepté,  le  28  orto* 

brc         par  la  sociélé  d«r  Monèeau-Fonta'tne; 
Vu  la  récianiadoo  du  3ieur  A.Geadebien,  pour 

la  loeléié  dé  Sart-ln-MouUn  »  relative  à  um 

pat-lie  de  lerraio  comprime  dans  le  périmètre  du 
plao  produit  ptr  la  lociété  de  Moneeau^Jfen' 
taJnei 

Vtt,  am  te^dMilenent  du  Nen^' Frédéric 

Bas<e,  endaïc  du  31  dti  rmbre  1845,  la  lellrcdu 
gouverneur  de  la  vroviocit  de  Uaiaaiit  du  6  dé- 

Vu,  »ar  ce  point,  tet  avië  du  conseil  de*  mlnef^ 
«ti  date  du  19  di^ccmbi.'  mTji 

Vu. lee  loi»  du  31  ayni  1810  et  du  i  mai  1837  ; 

Coitifdérani  que  les  formalités  prescrites  ont 
été  observées; 

Considérai)! que  les  oppositions  des  sociétés  de 
ia  Motte,  de  Bascoup,  du  Bols-de-Boiyemont 
H  dn  iioïir  Liénard ,  n^ont  plus  d*objei  par  sultt 
de  la  réduction  que  la  sociélé  de  Monceau-Fon- 
taine a  fait  «ubir  au  pérlm^  de  lei  demandée 
primiiiveej 

Conaldéraol  que  les  époux  'de  Lannoy  n*OBl 

dcniir  .lucuoe  suite  à  la  demande  en  conceMlOda 
sur  laquelle letir  opposition  reposait  -, 

Coosidéraui  qu'il  a  été  satitfaii  à  l'opposition, 
de  la  eociéid'dés' PiV!pW^/a/fVt^Jlé^ifiif4, 
j*inititulion  d'une  ronr'  t  siou  en  s:i  f.i?eur» 

Goosidéraot  que  les  demandes  en  maiatenuo 
dé  eonoefion'  on  en  concenlon  nouvelle  de  nlnct 

,  de  ^<mille,  formées  par  les  autres  oppos^sois,  sous 
les  no»  ç  f-t  1  f  inclus,  ont  été  rejetées  par  arrêtés 
royaux  de»  ^5  sepiembro  et  6 décembre derniei;*  ; 
'  CooflMérabt  qo*en  préeenoe  deé  titrée  de  la  ào- 
clété  du  Martinet^  d'une  part,  et  de  la  circon- 
stai)<"e  <jii«  la  Nori»''(<- de  Monceau-Fonlaine  Cbl 
cessioDuaii  c  des  droits  dupriuce  de  uavre,  d'au- 
itt  paH,  le  baron  de  Molembatx,  Icqaérenr  do 
certains  biens  des  maius  de  Phéritière  du  prince, 
et, le  comte  de  Liedekerke,  son  associé,  sont  noa 
r^vables  à  se  prévaloir  de  leur  qiia|ité  nouvelle 
dé  propriétàirte'de  la  euribeo  pour  TolMentioa 
d*uoe  coiice^?ion  de  mines  de  houille  sou-  wnc 
partie  de  la  commune  de  Moncmu-$ur-Sam- 
5ro/ que,  du  res(e,  si  tm  travaux  qtt*iU  oq^ en- 
trepris sont  de  nature  à  profiter  à  la  socîélédè 
Monceau- Fontaine,  il  leur  est  libro  d'irHPutT 
devant  les  ti  ibunaux  une  action  en  indemnité  j 
'  Gontidéraot  que  l*oppoillion  de  fa  «iêmoîeello 
do  Braiicas,  tendant  à  revendiquer  une  certaine 
part  dans  la  société  de  Monceau-Fontaine ,  ne 
peut  pas  être  uo  obstacle  à  rociroi  d'une  con- 
cêièion  i  celte  sbciiété,  attendu  que'j  dia'ns  ce  cas 
Diéme ,  l'opposante  conserve  tous  sps  droits  et 
petit  iefî  (i.  bTltre  devant  Paiiturui  ju  liciaire  ; 

-  ~  Cousidt-i-aul  que  la  société  de  Monceau- Fon- 
taine ne  M  tronve  pat  dan»  lee  leroies  àe»  lots  èi 
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dee  réglemente  pour  prétendre  k  une  fluintonne 

tic  ron''<"5*iion  ; 

Considéraol,  toutefois,  que  celte  société  est  en 
Instance  devant  ra^ministratton  depuis  plus  de 
quarante  ans  ;  que  ms  demandés ,  publiéee  à  4iN 
fcreolcs  reprises ,  ont  été  ap|Hiyées  par  soutes  les 
administrations  qui  se  sont  succédé  en  Belgique 
depuis  1804;  qu*elle.e''eeteonli»rméo  ans  loia  oi 
règlements  sur  les  mines,  et  notamment  qu'elle 
a  acquit'^  r.'devances  dues  à  i'h't.ît  ;  que  les 
nombreux  iidvjux  detecbercUes  et  de  i-ecoooais* 
Moce  qn^éllo  a  entropHa  de  180é-i  IBOG*  cnopn- 
ragés  par  radmimUraU^n*  onl  été  .oentinnéb 
jusqu'à  ce  jour  ; 

Considérant  que  ces  circousuoces  consiitueni 
en  ta  laveur  dca  titrée  à  nne  oonoeseloo  dA  mlaoe 
de  bouille  ; 

,  Coqsidéraut  qu'il  j[  a  lieu ,  daus  la  délimita- 
tlon  dé  cette  cwionaton,  devoir  égard  à  la  ré^ 
clamation  du  sieur  GandeUott,  pour  la  SQciéM  de 

Sarf-fe-  Moulin  ; 

Coasiduraul  que  la  société  de  Monceau-Fon' 
taine  a  accepté  purement  et  liœplewent  le  ca- 
hier des  ^tlgoa;  ,    '   I  .  . 

Vu  le  rapport  do  Doifo  oHniitre  dm  traram 
publics  ; 

Lo  conieil  dei  minee  a  proposé, 

.  ,  .JfoutiivoQa  approuvé «t'^rréCM»  S'     -  ■  < 

•  àrc     n  eià  raft  i  ta  aodété'  do  ttaneemt' 

Fontaine,  à  Mooceau-sur»4àmbre,  coRcesatbi 

des  mines  de  bouille  gisante»  -^oik  les  commtmes 
de  Monceau-su r-Sambre, .  MarcbieooeHUi-Poat, 
Landelies,  f  ontalné>révéque^  ForchiWla-Mar* 
che,  Souvrci  cl  Courcelles,  province  de  HpiU 
naut,  dans  une  étendue  siiperBciclle  (Ff^iiviron 
1,748  hectares^  lioiilée,  couforuémcQ(  au  plan 
annexé  au  présent  arrêté,  ainsi  qu*U  suit  t  .  : 

Au  nord,  à  pni  tir  du  point  A  sur  la  limite  deo 
communes  de  Piélou  et  4e  Forchjes-la-March»-. 
illleihemtn  du  l^iéton  au  cbilleaude  la  Marche. 
coupe  le  vil  u\  i  ticrniii  de  Nous  à  Nanrarypàr^ 
di'rnir'r  chcoiiu  jusqu'à  son  intersection,  au 
poiui  B,  avec,  une  lij^ue  droite  tirée  d'un  angle 
éafllant  «lu  boie  de'  XraWfmon/*  vis-à-vis  du 
Placard ,  sur  !e  clocher  (C)  de  Forchies-la- 
^farrhe  limite  de  }:\  ronression  (!<■  Hascoup)  { 
par  celle  ligue  droite,  du  puiut  il  au  ^oiul  Cj^par 
nné  «ec'ondeiigné  droite  tirée  du  pvlni  Ç,fBr  le 
|K>int  de  bifiircaiioii  (l>)  du  chemin  de  Foniaine- 
l'évéque  vers  Goiiy-lcz-Pi^lon ,  d'une  pafi,  et 
vers  lé  bameau  de  la  Baille,  commune  de  Sejo^ 
vrôl,  do  l*antre  part}'  par  one  trùsiéine  licqo 
droite  itn^e  de  ce  point  l»  sui  r>uigle  occiden- 
tal (F^  du  bois  dit  ;  Les  vingl-huU  bonnfers  d^ 

NiNr&roTéiiiii»  do  la  damo  de  ilodom  :  por  une 
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qattrièm  ligiM  droite  tirée  du  point  F  au 
point  G*  borne  dite  des  Quatre-Seigneurlet^W' 

mWf  lies  commtirK"»  de  I<dadelic8  cl  lie  Moncean- 
siir-Sambrc,  et  par  une  cioi|uième  ligue  droite 
tirée  de  eetlc  berne  G  lur  Tangte  nord^iueit  du 
boit  de  BaycrooDt,  jii»(|u'Â  la  renoontrei  au 
point  Fï,  <fe  la  rivière  du  Piéton; 

A  Vettj  par  la  rivière  du  Piéioa  jusqu'à  la 
fvneootre,  an  point  I ,  de  la  tlmtte  de»  eon- 
munet  dp  Marchlenne-au-roni  pi  itc  Moncau- 
•ar-Sarobre;  par  cette  limite  jusqu'à  la  rem  on- 
tre, au  point  K,  do  eheoiin  de  Judontart  à 
Marcbienne^n-Poot;  par  cecbemio  du  point  K 
J<T<sqii'<^  la  Sambre  en  L,  et  par  celte  rivière  Jus- 
qu'au gué  du  Hameau  eu  M  ; 

An  «imC,  par  une  ligne  droite  tirée  du  gué  du 
Hameau  sur  Pangle  sud-est  (N)  du  moulin  de 
Font.iinc-rÉvéïiue  dit  !c  Moulin  Roui,  z  ;  y?.v 
une  seconde  ligne  droite  du  Moulin-Roulez  à  la 
cbapelte  de  la  Briqueterie  (0),  et  par  une  troi- 
sième ligne  droite  du  point  0  à  la  xourrc  (P)  du 
PiL-tniu  distante  an  midi  de  380  mètres  du 
point  Q,  commun  nux  limites  d'ÂudcrIues,  de 
Pontaine-révéqne,  de  Piéton  et  de  Porehiea-la 
Marche  ; 

Et  à  Voueti^  par  le  Piéton,  du  point  P  au 
point  Qt  el  par  la  limite  des  communes  do  Piéton 
d  do  Porebiei»]«<Harelie  Juiqa'tn  point  de  dé- 

part,  A. 

Art.  i.  La  présente  concession  est  failt;  sous 
loi  eliarees,  ciamet  el  coil^ftlliauivintei  : 

caanTM  rauiBi. 

Travaux  «Pari. 

Art.  !«'.  ji.  L'exploitation,  en  même  tonipa 
qoela  priaod'ono,  «n-deaaona  dea  gaierlea  d^é* 

coulem<»nl,  roiM  ïniicra  à  être  conduite  en  descen- 
dant d'étage  f  u  ûiage,  d  partir  de  la  profondeur 
qui  sera  délermioée,  «n  besoin,  pour  chaque 
pdta  d>&iraelioo,  par  la  dépntatloD  iwrDMaenlo 
do  conseil  provincial. 

ioi  masaif»  de  terrain  lioitiller,  aiosi  ménagés 
esm  Ica  galerie»  d*écooioiiient  et  les  premiera 
irafâni  d*OKploitalion  inférieurs,  ne  i>ourront 
être  attaqués  qu'en  dcrntei  lien,  et  lorsque  le 
HMdde  la  mine  sera  corupluieuit-oi  épuisé. 

B,  Dan»  ebaquo  si^e  d*oxploitalion,  le  oov- 
rant  d*air  iei»  divisé  en  autant  de  parties  i|trii  y 
aura  de  tailles  eu  activité;  la  manbe  en  sera 
consiauioaeui  ascensionnelle,  à  parUr  «iu  pied 
des  laillos. 

L'usage  des  conduits  <rd<^rage  dit»  rcgroiu, 
eameU  ou  kernétt  est  ia;erdit. 


ClAtlTM  II. 

Mesures  de  sûreté. 

Art.  i.  Les  concessionnaires  dis|io»eront  et 
conduiront  leor»  travaux,  de  manière  à  ponrvob* 

nnx  bi.soius  des  c  onsommateurs;  k  ne  pas  com- 
promettre la  sûretc^  publique,  la  conservation  ifo 
la  mine  ni  l'existence  des  ouvriers  ;  à  ue  i>as  nuire 
aux  babitatlon»  ou  aux  eaux  utile»  de  la  rarAioe, 
Ils  se  conformeront,  .1  cpl  çffi  t,  aux  insti  iiotioiis 
qui  leur  seront  données  par  l'admintslralion  et 
par  les  ingénieur»  de»  raines. 

Art.  3.  Toutes  les  fois  que  les  concessionnaiff» 
von  Iront  l'tablir  à  la  superficie  un  puits,  on  tout 
auirc  ouvrage  d'art,  passager  ou  pcrroaoenl,JIs 
en  donneront  préalablement  avi»  A  Tadmini»^*' 
lion  provinciale,  en  accomp3gn:iot  cet  avertiase* 
nieoi  «les  pièces  oéceMaires  pour  faire  ap|iré- 
ciur  l'utilité  du  travail  projeté;  ils  iudiquerool  en 
fflémo  lemp»  le»  di»po»ition»  générale»  qtt*ila  ao 
proposent  de  prendre,  pour  Texécttlion  de  cet 
ouvrage. 

ArU  4.  A  cbaqite  siège  d'exploitation,  il  sera 
établi,  pour  l'usage  des  ouvriers,  et  dans  no 
puits  particulier,  si  l'administration  le  juge  né- 
cessaire, uo  kfslème  d'échelle  inclinées,  sûr  et 
Acile,  s*étef)dant  de  la  surface  jo»qo*«n  fond  des 
travaux. 

Art.  5.  Les  conrcsionnaipp"'  consci  veron,  le 
loon  el  à  l'iulérieur  des  limites  de  la  concessiou, 
dos  massifs  ou  espontes  de  dix  mètre»  d^épaifr- 
seur.  Kn  cas  île  ruiiti  .ivriiiiou  ,  ih  s'eojageut  à 
payer  à  l'Ëtat,  pour  cha>)UL-  inèu  e  cub*!  soustrait 
à  ces  massih  ou  au  dcià,  une  somiuede  ueux 
cent»  franc»,  »ana  pr^indieo  de»  droit»  éventuel» 
do»  Mer». 

cnArina  iit. 

Bornage  et  production  des  plane. 

Art.  6.  Dans  le  délai  de  six  mois,  a  dater  du 
présent  arrêté,  il  sera  planté  des  borne»  sur  ton» 
les  points  servant  de  limites,  où  cette  mesure 
sera  iiipéc  iic'i:e:-s3irc.  L'o[>LV.nion  aura  lit'u  aux 
frdi»  d<^8  coucc'.'istuuiiaii  c'»,  a  U  diii(jcac<:  de  la 
députalion  provinciale,  el  en  présence  de  l*lng4- 
nieur  dos  mini-s  du  district,  ou  de  son  délL-guc, 
qui  en  dressciv  procés-verital.  Expéditions  >U  ce 
procès-verbal  seront  députée»  aux  arcbives  de 
la  province  et  è  celles  des  commune»  sons  le»- 
quelles  s'étend  la  concession. 

Les  concessioouatres  s^rout  tenus  de  faire 
plaeor  de  aenblablea  bomo»,  avec  de»  inicrip- 
Uon»  spéciales,  sur  les  puil»  abandonnés,  pour 
conserver  le  souvcn.r  des  iiriocipaie»  circon* 
stances  de  ruxpluilatiun. 

Art  7.  Au  pin»  lard» dan»  le  délit  do  deox  aast 
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i  dater  de  c«  jour,  les  concessionnaires  adret- 
leronlt  «n  dooMo  «xpéditiOBf  ft  la  dépnlalion 

l^ovinciale  : 

!<•  un  plan  ivarcellaire  général  de  la  surface 
de  ta  concession,  indiquant  la  itosltiun  des  puiU, 
<ftè  MtlAïaiMs  «t  antm  eoftitractioni  apparte- 
nant .M'expîoilatlon.  A  ce  («lan  sei  om  annexées 
deux  projéciton^  verticales,  sur  des  plans  pa- 
ralièles  à  ia  direction  et  à  l'indinaisoD  générale 
dtfieoneliet.  él  Indiquant  la  posilioo  et'  ta  pn»- 

fonrinip  des  puilS,  t'aUnrp  dns  plies  dans  tes  par- 
ties reconnuesi  el  la  hauteur  lelaiive  des  prin- 
cipaux pointa  dé  la  aurfSiee  ; 
S*  Pour  chaque  coache,  un  plan  horizontal  el 

le  nombr'"  dr  coupes  et  de  projcciion».  vcrlica- 
les,  niScéssaire  pour  la  rcprésen talion  âdèle  des 
tnnriinf. 

Tous  ces  plans,  coupes  el  projecdoas  seront 
dressés  â  l*échclled*un  millimèlre  pour  mètre,  et 
divisés  en  carreaux d*uad<iciiiiètrc  de  C6ié;  la  cur- 
i^apoiidatteë,ènlr«  le*  différeoti  plans,  wra  indi- 
quée au  moyen  de  lettres  et  de  numéros  communs. 

Art.  8.  Chaque  année,  après  la  production  de» 
pièces  mentionnées  à  Tai  ticle  précédent,  les  con- 
écttionnlalite  reneitront  i  rinféoieur,  dans  le 
doiil*.lnt  Jl»  deux  piernitT^  mois,  ïes  p'ans, 
couper  el  projections  des  travaux  exécutés  dans 
chaque  couche,  pendant  le  cowa  de  Pannée  prtf- 
èfedanté  î  ces  détails  seront  reporiés  ensuiic  sur 
Tes  plans  généniix  les  travaux  cxCculi's  dan»  les 
mémea  couches ,  diaprés  les  insiruciioos  qui  se- 
mât dannéei  par  nogénleiir. 

Cët  plan»  teronl,  comme  les  précédents,  drés- 
i^-^  n!i  rDiiiièine,  et  divi^és  Ci)  carreau  narqués 
des  même»  lettres  et  iiumeios. 

A  eat  enrei  acra  jointe  une  coj^e  de  fa  parUe 
correspondante  du  registre  d*avancement  dos 
travaux,  tenu  au  si»' r»-  de  iV  xjiioiiation,  confor- 
mémeai  à  l*art.  C  du  deciet  imiicrial  du  ôi*a- 
vier  1818. 

Art.  9.  En  cas  de  refus,  de  négligence  ou 
d'inexactitude  de  la  pari  des  concessionnaires,  en 
ce  qui  concerne  Pexécution  des  deux  articles 
précédents,  Us  supporteront  Ions  les  frais  des 
opérations  qu'ordonnera  la  drputalion  perouir 
nente  du  conseil  provincial,  pour  taire,  d'office, 
lever  les  plans  oMtocnellIlr  les  tyueignements 
lequis,  soll  par  les  logéDieurs  des  mines,  soit 
par  UNiies  antres  personnes  déléguées  à  cet  effeu 

cnapitM  iT. 

Obligations  générale». 

Art.  10.  Les  concessionnaires  conlrihueront, 
en  raison  de  rétendoo  de  leur  concession,  ft  la 
dépense  qu'exiger*  l«  confccUon  de  lacaKo  |^ 
Béme  des  mines. 


Art.  11.  Aussitôt  que  rexploilatloo  sera  en 
aeUVifé,  les  concessionnaires  mettront  gratuite 

ment,  à  la  disposition  du  gouvernement,  une 
série  complète  des  produits  de  leur  mine. 

Art.  iâ.  ils  scroul  tenus  de  prendre  part  à  la 
caisse  de  prévoyance,  établie  ft  Charieroy,  avee 
Taut  1 1«  !ian  du  gouvernement. 

An.  15.  Ils  seront  tenus  (t'f'xplniler  par  enn» 
mêmes,  et  non  par  termicr  uu  d  lurtail. 

Art.  f  I.  A  tontes  les  époques  ob  la  mine  sera 
po«is('d<'e  par  une  société,  celte  société  sera  tenue 
de  désigner,  par  une  déclaration  faite  au  secré^ 
larial  du  gouvernement  provincial,  celui  de  ses 
membres  ou  le  délégué  auquel  elle  aivi  donné 
les  pouvoirs  nctes."!aires  jour  correspondre,  en 
son  nom,  avec  l'autorité  administrative,  et,  en 
général,  pour  la  représenter  devant  radni- 
nislration,  tant  en  demandant  qu'en  défendant. 
Ce  fondé  df!  pouvoirs  devra  être  domicDîé  et  r*> 
sider  en  Belgique^ 

Les  membres  de  la  société  seront,  an  sarplua« 
solidairement  responsables  de  toutes  et  de  cha* 
cune  des  conditions  de  leur  concession,  pi>ur 
l*exécùtion  desquelles  ils  serimt  tenus  de  faire 
une  élection  commune  de  domicile,  ob  toutes  les 
pour5tiitc«  pourront  être  exercées  comme  à  do> 
micde  réel  et  à  personne. 

Aft.  18.  Faute,  par  les  concessionnaires,  de 
commencer  les  travaux  dans  le  délai  d*nne  an* 
née,  à  dater  du  présent  acte  de  concession,  ou 
daos  le  cas  de  cessation  des  travaux  ou  d'inexé- 
Cttllon  des  conditions  qui  précèdent,  ou  qui  dé- 
rivent de  la  concession,  la  révocation  de  cet  acte 
pourra  être  [trononc^'e,  -iins  piéjudice  <h-  irviilet 
autres  mesure»  autorisées  par  les  lois  ou  par  le» 
règlements. 

Art.  16.  Le  taux  des  redevances  due.^  aux  pro- 
pnétnin"?  de  la  nurface,  en  exécution  de  l'art.  9 
de  ia  loi  du  2  mai  1837,  est  fixé  ainsi  qu'il  suit  : 
la  redevanoe  fixe  A  vtogl-eldq  centimei  par  héc- 
tare  ;  la  redevance  proporiionnelle  à  dCttx  pour 
cent  (lu  produit  net  de  Texploitation. 

Notre  ministre  des  travaux  publics  (M.C.d'Hoff- 
sehimidt)  est  ehatgé  do  PexécoUon  du  présent 
aiNlé,     eera  Inséré  an  HonflMiK 


17. ....  8  as K visa  1846.  —  Arrêté  rùrtU 

porte  à  sept  le  nombre  des  commît  grt'f' 
fiers  du  tribunal  de  première  instance  de 
BrmeeO&t.  (Monil.  du  15  janvier  1848.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  ilélibtraliou  du  tribunal 
de  première  in»tanc«  de  Bruxelles  eu  date  du 
18  aoAt  1845,  contaiant  la  nécessité  .d*augmen' 
1er  le  nombre  des coounls  greffiers  altacliéa  à  ce 
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VM  M.  44  de  la  loi  da  4  août  183S  ; 
RftfltliMatTMf  dMltMtoftMim,  •Mto- 

bre  1834  el  10  juin  1841  ; 
^tir  la  prttpodtiôa  de  tteire  mliilltn  de  la 

jutUce, 

avoua  arrêté  et  Mlo«i«  ; 
Le  Doiabre  dci  eonmii  (relBm  attachés  au 

trihiin.ii  ilf  ptemlèn  toataace  de  Bniseliei  eat 
porté  à  sept. 

Notre  ministre  de  la  justice  (Baroo  J.  d'Aue- 
tlian)ëtlclMrséde  l^eiéeulioa  du  prêtent  airété. 


BREVETS. 

M.  <-••  aaanau  tSM»  —  jirrêtés  roymx  <ws 

4u  iîfiur  Jean-Baptiste  ÀuVrar,  fahn- 
tmt^dùmitUiéàBruxeUei,  tue  d'Âccoiâr, 
M.  M,  un.  brevet  d'invention  de  cinq  an- 
Nda»,  |Mii*if Ji  iwwfMNr  «MiS»  dê  fiimeniré 
liÊS  gantf. 

Au  tfeur  Guillaume  Lambert,  atpirani 
lia»  mhm,  étmMlti  A  «mm,  vu  èrtwtt 

é^inventhn  de  dix  annéet  pour  un  nou' 
tmau  sr.trème  d't'-cheffr  desftnf'e  à  fa  4ee- 
€§tUe  des  ouvriers  dan»  U»  minet» 

Ju  êhw  JfoMa  J>oole,  domMUS  ë 
Bruxelles,  bOtei  da  Groetitiodael,  àhes  le 
iièur  jy'ixon,  son  mandataire,  un  brevet 
d'importation  de  dfx  années,  pour  un 
MMMtr  ^M«f»  d^mië^ké  pr&prt  à  ^ 
marquer  les  voitures,  etc..  hi-evétê  en  An- 
gleterre pour  14  ans,  le  i 0  avri/ 1845;  dit 
faveur  du  sieur  Gallowajr. 

If  tuf  aire  éit  tenb  dVraiorber  Ion»  lei  Indui* 

irlHs  du  pays.  <|ui  le  lui  dèotiandèrOfit,  à  em- 
ployer pour  leur  proiire  cofUpie,  le  système  dont 
il  »'agit,  moyeanant  uae  juste  iodemoité  à  coo- 
?Mlr  i  rMAaM«  ou  flxer  i»ar*  adritraye. 

Au  sieur  Rîchnrd-Àrchîbald  Brooman, 
àomictliè  à  Bruxelles,  Montagne  de  la 
Cour,  m  74,  chez  le  sieur  Piddinglon,  son 
manébUafre,  un  brevet  «PbnpoHtUion  de 
dix  années ,  pour  un  système  destiné  à 
amortir  Ifs  chocs  afin  de  prévenir  certains 
accidents  sur  les  chemins  de  fer  et  sur  les 
routes  ordinaires  ',  breveté  pour  14  ans  en 
Ànijleterre ,  en  faveur  dm  shur  Sttmtièt 
ÈLarner^  le  18  mars  1845. 

Ce  brevet  est  accordé  à  la  même  cooditioa  <iue 
le  précédent,  celui  du  aieur  Neaea  Poêle,  {MwnltL 
dunjmmUrlUi,)  ' 

19.—  8  1S4fi  ^Arrêté  royal  gui  no- 

CQrd*  à  la  dame  scsmflsUre  {iJetpAine- 


^aiérie-Josèphe)  veuve  de  sieur  Déclive 
(Fioteni-JlosephU  chef  dé  diniehm  du  gdu^ 
vernement provineiaidu  ffa!naut,une  peii» 
sion  annuelle  de  438  f)\  imputable  sur 
l'avoir  de  la  caisse  des  veuves  et  orphelins 
dm  défienement  d9  ffntMêmiv  (Vauli.  Ati 
M  Janvier  l$4e.) 


M.    It  jiatiaa  M4ê.-^tMMtf«N  dm  HdnfeinÊ 

des  finances  aur  fa  rcthtcthn  de  péages 
sur  tes  rivières  et  canaux  de  l'État,  {For^ 
nmntie.)  (Monit.  du  17  iaoTier  1846.) 

Le  rniniHrc  des  ftoances  , 
Vu  la  loi  du  31  décembre  dernier,  qui  proroge 
Jwqu^an  61  déeenbré  1646  eefle  éa  66  jaln 
1842,  autorisant  Ir  trouverneraenl  à  réduire  lës 
péages  des  canaux  et  rivièraa  per^ua  au  profit  dd 
rËut  : 

!•  Suriaa  prodadlooa  du  eut  et  da  rinduMrie 

du  pays  qiif  sont  exportées  ; 

6»  Sur  les  matières  esetiquet  lervant  à  Tin- 
dualrie  nutiodule) 

vu  Parréié  rof al  du  même  jour,  qui  proroflo 

égalenieat  jusqu^aii  SI  décembre  1848,  ccut  des 
30  juin  et  5  décembre  t84â  et  S9  décembre  1849, 
déterminant  iea  réduetkiM  de  p«age«,  ainsi  que 
les  objets  qui  eo  «ont  susceptibl«;s  ; 

Revit  le*  dt*crsfonsde*4juillei  1842,  19  janvier 
et  6  juin  1843,  et  Sjanvier  1844,  réglant  les  for- 
malités à  remplir  pour  jouir  dd  Mnéftce  de*  dit- 

pOMtiûOK  iHii  prcoèdnil  ;  • 

Considér-inl  que  les  furmaiités  eif{»éea  OBI 
donné  lieu  à  des  rvclaoïatioos  de  la  part  du 

eaamereo,  et  que  lei  fotéêru  du  tréior  ant- 
ménes  e  n    i  geot  la  niodlAaatlod , 

Décide  : 

Art.  1».  Pour  Jontr  du  bénéfice  de  is  loi  du 
60iulflrl643,  la  déclsration  de  l*ei|tortallOD  on 

de  l'Importation  dos  marcliândisci  qni  y  «ont 
admises  derra  être  faite  au  nom  des  intéressés , 
I  ebacun  det  bureaoi  de  reMLté  ok  daa  droits 
de  navifaitoa  doivent  être  perfu»  an  profit  de 
l'I^iat. 

Cette  déclaratioo  consistera  dan»  l'exhibition 
d^tne  fanille  de  routa  modH»  J,  doot  le  bate- 
Her  ne  i>eot  ao  demiilr  qd'an  tanne  de  ion 

voyage. 

Art.  S.  La  quotité  des  droits  de  péage  réser> 
rée  ao  trésor  aera  aequlttéb,  tendit  que  cello 

«UsrrptiMf  tfp  r-mhnnrsemenl  <era  consignée. 

Indépeodânimcul  de  la  délivrance  des  qnit- 
Umeai  à  aouChes  constatant  le  payement  de  la 
totalité dea  droits  de  péa|é.  Il  lOra  Ihlt  mention, 
par  tes  compables,  dedia^iil  COnUkfiatiod  aur 
les  fettiliei  de  route. 
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Art.  S.  Lornitw  dm  bMeam  tttvigiMnwi  lor 

lest  soil  pour  prendre  charge,  «oil  au  retour*  le« 
droits  pliage  «iisrfpiihle»  de  remhoui'^rm»n( 
teroni  ('galeuieol  coosigaés,  et  la  feuille  de  roule 
dutioée  au  lrtDi|Mrt  d«  la  tnarehaiMliia  à  ex- 
porlei  on  à  Importer,  ou  ijni  y  aura  servi,  devra 
étte  (^marf:<!e  de  la  relation  de  reUe  cooiigaaiioa 
pour  ijue  le  remboursemcai  puisse  avoir  lieu. 

Art.  4.  La  (MelaratiOR  pour  obtenir  l^equit  do 
soriie  sera  faite  au  fnireati  de  ta  douane  le  plus 
rapproché  du  lieu  de  chargcmeni,  du  bateau  ou 
otvire  qui  aftetno  l'exportation.  Cotaeqnh  tara 
délivré  tnr  la  préteoiation  do  la  Teuille  de  route, 
afin  qn<-  mf-Tiiion  y  soit  faite  de  la  quantité  dé- 
clarée à  l  expoiuiion.  . 

Art.  5.  Poor  lot  marebandiietdéelaréoi  A  Pex- 
portatloo  qui  devront  préalablement  étro  eroma- 
fasinfV<  ou  iranshordt'cs,  Tacquil  do  sortie  sera 
levé  au  tturoau  le  plus  voisin  du  lieu  où  cette 
opération  eer»  faite. 

Loi»<|iie  dns  droits  de  péages  devninl  t'iie 
payes  après  le  tiaosbordcoieQl  ou  l'emmagasi- 
nage, les  capitaines  ou  bateliers  se  muniront 
d*une  fenillo  do  ronto  epécialCt  et  iia  ee  eonfor- 
nieronl  à  ce  qui  est  prescrit  par  les  art.  1  à  3. 

Art.  6.  i<e$  bateaux  ou  navires  qui  effectue- 
root  dee  exporiatloiw  do  diarbou  lont  Mumi», 
aux  frais  du  oomiMna,  A  la  foraiBlité  du  plom- 
ha^>\  Le  chargement  sera  préalablement  vérifié 
par  le»  employés  de  la  douane  chargés  de  cette 
opéraUon,  laquelle  aura  ll«ttt  où  la  déelaratloQ 
de  sortie  doit  être  faite. 

Art.  7.  La  vi^riflcalion  de^;  quanlilés  déclarées 
pour  l'ex[K>rtaliou  se  fera  au  moyen  de  ia  pa- 
lenlo,  dont  lo  lonnafo  y  déeignéaera majoré  poor 
déterminer  le  charijeineiii  en  loiuicaux  de 
l,0t)O  kitog.,  de  15  p.  c.  pour  les  charbons  du 
contre,  et  do  10  p.  c.  teulemeoi  pour  ceux  du 
couchant  do  Mon*  dont  le  |K>ids  est  inférieur. 

11  sera  tenu  compte  du  vide  pour  les  charge- 
monta  incomplets  et  leâ  embarcations  seront 
'  aondéof  et  fdnilléct  à  la  pelle,  lorsqu'il  tttiiiera 
suspicion  de  fraude. 

Art.  8.  Pour  les  exportations  qui  seront  con- 
sommées par  les  bateaux  effectuant  le  irausporl 
A  IMntérienr,  rnne  rompre  cliargo,  et  qui  auront 
été  plombés,  le  chargement  sera  a'imh  pour  la 
sortie  tel  qu'il  aura  été  évalué  pour  la  percep' 
lion  des  droits  de  péatie. 

Art.  9.  Ain  de  poufolr  reoonnaltro  la  pfove- 
nance  des  charbons.  II*  transbordement  et 
rcromagasiuage  est  exclusivement  autorisé,  à 
Bruxellee  pour  Ici  cbarfioni  du  centra,  «t  à  Gand 
et  Termonde  pour  ceux  du  couchant  de  Hoaa. 

Néantnoins  pour  laisser  jouir  !f  fommerce  du 
bénéfice  de  la  loi  sur  les  expuriaiious  de  cbar- 
beoa  par  oaviret  jfronul  charge  à  Anvers,  |oit 


peur  lott  on  antreoMiil,  lo  Iransbordonont  oC 

remmagatinaoe  y  seront  éfaloaMOt  pomis  tout 

Ils  conditions  ci-après. 

Art.  10.  Les  charbons  exportés,  après  transbor* 
domonton  oumafatlna^  A  Anvers,  ne  Jouiront 

du  bénéfice  de  la  loi  que  lorsqtt'il^  «iTont  dirif;»^» 
sur  ce  point,  dûment  plombés  i  Bruxelles,  pour 
les  cbariMos  du  etntre,  et  A  6and  on  i  Teraondo 

pour  ceux  du  couchant  de  Mons.  Le  nombre  de 
plombs  posé»;  sera  indiijué  sur  la  ft-utlle  de 
route  dans  un  certiflcai  à  y  apposer  par  la 
dowano. 

An.  11.  Un  emplacement,  au  choix  du  direc- 
teur de  l'cnrcpHtrcmrui  et  (ip«  domnines  à  An- 
vers, sera  désigné  pour  Teinmagasinage  et  le 
IransbordeoMOt  do  ohaoono  4to  oot  don  cspèdst 
de  charbon!!. 

Le  susdit  fonctionnaire  déléguera  le  sunreil- 
laui  aux  ventes  pour  la  surveillance  de  ces  dé- 
pôts on  magaiint. 

Art.  12.  Les  plombs  devront  être  reconnus 
avant  le  déchargement  par  le  susdit  employé, 
lequel,  après  les  avoir  enlevés,  en  fera  la  re- 
mise au  oontrAlonr  do  la  douane  du  poi  t  ;  déda- 
ralioo  en  «era  ftiite  sur  Ir^  feuille  de  roule, 
laquelle  indiquera  en  outre  que  le  déchargement 
a  été  opéré  an  lloo  désigné  pour  Tespèce  do 
charbon!!. 

Alt.  13.  Les  documents  de  sortie  pour  les 
charbons  chargés  à  Anvers  seront  levés  sur  place, 
la  quantité  déclarée  sera  admlso  d*après  looor^ 

lificat  des  mesureurs  jurés,  cl  la  provenance  des 
charbons  sur  la  déclaration  de  remployé  des 
domaines. 

Art.  11.  Lot  DAvirat  partant  d*Anfara  étant 

généralement  convoyé?  jusqu'au  bureau  de  Lillo, 
ils  sont  disi>ensés  de  la  formalité  du  plombaso* 
Ceux  qui  prendront  diargo  pOttf  lott  A  Gandot  A 
Termomie  seront  égaloment  affranchis  do  eeito 
formrtiité,  et  leur  chargement  sera  constaté  par 
des  me&urcurs  Jures,  et,  i  défaut  de  ces  deroiert, 
par  les  employés  do  la  douane  qui,  dans  eo  msi 
seront  indemnisés  par  le  commerce  sur  lo  pied 
déterminé  par  les  règlements  en  vigueur. 

Art.  lâ.  Les  houilles  expédiées  eu  Hollande 
par  la  Monso  et  lo  canal  do  Boit>lo4)uc,  avec 
iransbordemenl  ou  déchargement  à  Maeslriclit, 
sont  aussi  exemptées  de  la  formalité  du  plom- 
bage, en  ce  qui  concerne  la  navigation  sur  la 
Meute,  laquelle  sera  remplacée  p«r  d*aulrot  me> 
sures  si  i.i  rhn,"  ileviTinii  nécessaire. 

Pour  ces  «xporiaitous  des  acquits  de  cabola^o 
seront  le?ét  A  Liège  ou  A  Lixiiet  poor  étra  écbao- 
%4»  à  Lamaeken  coutre  det  acqnilt  de  sortie, 
sans  distinction  si  le  navire  est  blege  ou  étranger; 
la  quantité  de  houille  reprise  dans  un  ou  plu- 
ilAuit  «equlto.  do  cabottf  •  deviA  cumtpMiIre 
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avec  celle  formanl  le  cbargemeoi  du  navire  qui 
«Aelne  l*exporUtloD. 

Le  receveur  de  la  douane  à  Lanaekeo  ioscrira 
au  do«  lies  acquits  de  cabotage,  la  quantité  de 
bouille  qui  sera  exportée  eo  vertu  de  chaque 
acquit  de  sortie  ;  il  mentiMaert  ^lemai  ao 
dos  de  ces  derniers  documents  l'acquit  de  cabo- 
tage avec  lequel  la  quanliié  y  re|irise  sera  par- 
venue à  son  bureau. 

Art  16.  Pear  les  fontes  à  exporter  en  Pranee, 

U  sera  produit  des  certificats  Jcs  autorités  lo- 
cale* du  lieu  de  provenance  pour  en  euoslaler 
rorigine  belge;  ces  pièces  indiqueront  la  date,  le 
Uan  et  Pinportance  dn  diarfanenl,  le  non  du 
kateauou  <iu  navire  cl  celui  du  batelier. 

Art.  17.  ba  ce  qui  concerne  le  remboursement 
des  drohe  de  péage,  les  marchandises  autres  que 
charbons  ratent  aflranehtet  de  la  IsmiaUté  du 
plombage. 

Art.  18.  Pour  justifier  les  exportations,  les  in- 
tÉreiids  obtiendront  anx  boreaox  de  sortie,  pour 
iMir  lieu  de  duplicata  des  acquits  de  sortie  qui, 
ne  seront  plus  délivrés^  des  étals  récapitulatifs, 
par  espèce  de  marchandises,  des  exportations 
quVa  aurant  effseluéet ,  ■odèle  B,  Cet  états  se» 
mol  ftmnés  d'après  les  registres  de  décharge, 
douanes  n»  20,  sur  lesquels  mentiun  de  la  déli- 
vrance de  ces  documents  sera  faite  en  marge  de 
iteque  article  lafBel,  tant  aucun  prétexte,  ne 
poma  plue  être  lupris  «laM  un  état  auheé- 
qoeot. 

Art.  m.  Pour  les  charbons  expédiés  en  Hol- 
lande par  la  Meuse,  le  rembourtement  des  droits 

de  péage  cOMipiés  doit  avoir  lieu  ïé|)arément 
pour  le  trajet  de  Liège  k  Uaesiricht  et  celui  de 
Maestricht  i  la  frontière  ;  il  sera  en  conséquence 
fiit  doux  fenlllea  de  roule,  et  le  batelier  qui  aura 

fait  le  premier  trajet,  obtiendra,  pour  justifier 
la  sortie,  un  duplicata  de  l'acquit  de  cabotage  dû- 
ment déebargé,  tandis  que  celui  qui  coosofli* 
Bera  l'exporUlion,  réclamera  l*éiat  récapltulaiir, 
iDodèle  B 

Art.  ao.  l'our  les  imporuiious  de  matières 
picniièrec  exotiques,  déclinée»  i  Plndustrie  na- 
tionale, les  documents  à  fournir  pourjustifler  la 

provenance  sunt  :  i,i  ({uittaoce  constatant  le 
payement  des  droits  d'entrée  lorsque  la  mar- 
AandlM  en  est  patrie,  ou  un  documenl  de  libre 
Importation  quand  elle  eo  est  exempte.  Ces 
pièces  seront  délivrées  suivant  l'occurrence  par 
les  receveurs  de  la  donaoc  des  bureaux  frooiières 
an  près  des  entrepôts ,  lorsque  les  marebandises 
y  auront  été  dirigées. 

Art.  31 .  Les  receveurs  des  droits  de  nA viçjation 
tiendront  un  registre  spécial  pour  l'inscription 
dcc  eonalgnations,  conCurmo  an  modèle  C;  ils  en 

;exlnllilenndi- 
xvs*->maix*  1816. 


recleurs  respectifs,  iKM^^^^jbeitte^^  r 
rérifler  les  demandes  «n|imubou^nu 
devoir  prendre  l'avis  des  cot^latèfc«. 

Arl.  82.  Le?  (Irnrî^  de  i'(^Jfî«  consîfni 
remboursés  à  la  duuiaudc  «k». mtértisvKS  èr^en 
une  seule  Ibis  pour  tout  le  ItXhipttcit^e^ca^ 
lion,  sans  égard  au  nombre'  dé  ^{kjruiix  où  iti 
consignations  aiironi  été  faites,  ttMtiËpidWcec 
dont  ils  dépendent. 

Art.  13.  Lee  demandée  m  remlionnement  so- 
ront  faites  au  moyen  d'états  récapitulatifs  des 
transports  effectués,  modèle  D,  elles  seront 
transmisM  an  dlreotenr  de  l^enregistrement  et 
dee  domaines  de  la  province  eb  les  intiraiiéi  dé- 
sireront obtenir  le  remboursement. 

Tous  1m  péages,  consifoés  dans  un  mémo  bu- 
reau y  aelont  réunis,  et  additionnés.  La  total  da 
chaque  bureau  fera  eninlla  INibjet  d'une  récapi- 
tulatioo  générale. 

Art.  24.  Ces  étals  seront  appuyés  :  1»  dcc 
HMillet  de  route  qui  y  eurent  récapitulées  ;  t*  dcc 
états  récapitulatifs  des  exportations  faites  et,  le  - 
cas  échéant,  des  duplicata  des  acquits  de  cabo- 
tage et  certificats  d'origine. 

Art.  SB.  Léo  étale  do  remboursement  eerant 
successivement  vérifiés  et  certifiés  par  les  direc- 
teurs de  l'enregistrement  et  des  domaines  des 
diverses  provinces  où  des  droits  aurout  été  con- 
signée et  eneuiie  ordonnancés  à  due  concurrence 
des  exportations  dont  il  sera  justifié,  par  celui  de 
ces  foQClioooaires  sous  les  ordres  duquel  se  trou- 
vera le  comptable  appelé  à  effectuer  le  rembour- 


L'excëdant  des  droits  consignée,  suivant  feuil- 
les de  roule  produites,  sur  ceux  rei 
resta  définitivement  acquis  au  tésor. 


sentes  ne  pouvant,  ious  aucun  prétexte,  être  dé- 
livré par  duplicata ,  les  consignations  relatives  à 
ceux  qui  ne  eeroot  pas  reproduits  sont  aussi  dé- 
folues  k  rÉtat. 

Art.  26.  Les  consignations  non  réclamées  en- 
déans  les  dix-huit  mois  à  dater  de  la  consigna- 
tian  ne  aont  également  plus  susceptiblet  de 
lemboursement.  (Loi  du  31  décembre  1846.) 

Art.  27.  Les  comptables  qui  auront  remboursé 
de*  droits  de  péage  consignés  dans  d'autres  bu- 
reaux n*ett  feront  pas  moine  dépense  dèflnitira 
de  la  luialiié  du  rcsuboureoBBont,  en  établissant 
dans  les  étais  de  uMHe  ct  cattpiee  la  dielinctian 
suivante  ; 

Rembooreamenldee  droile  f  A  ce  bureau. 

de  péage  consignés  (A  d'autres  bureaux. 

Afin  (le  maintenir  dans  chaijuc  bureau  l'équi- 
libre euli  e  les  recettes  et  les  dépenses  de  l'espèce, 
le  receveur  qui  aura  payé  pour  coopte  de  ses 
colUguas  ete  fera  rembeurècr  par  rerJreaMn| 
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bat  ou  des  posaenrioot 
ladei  oriMitalet,  Mvoir  t 
BêÊOtrefMÊiUêmka 

IM$. 

Bois  non  scié  : 


18 

4fl  Fnndi.aont  il  tera  fail  receUt  el  <«^û««daM 
1m  compUâ  r«Kp<xUfs> 

Cei  revirenenta  toni\»  aaroot  lieu  mm 
frais,  »oil  en  cf[>i'Ci»  ou  m  r.'T('i)i.Wa  île 
me  m,  tur  dcclaralioo  modèle  if,  à  former  i>âr  le 
coii)i)UJ>ifl  qui  aun  Hit  l^avaoM,  MmI  aiwAt 
••eaiManeot  reackaffora  en  reccile  en  faisant 
la  même  diaiiaolioo  qna  pwir  ta  ramlwttraemtaU 
lavoir  : 

DroiU  d«  péage  oon-  *  AMbumu. 
^Igl^^  (a  d'autres  hureauï. 

Art.  38.  Ce«  déclarations,  dûment  éroargéei  du 
aartiftaal  de  recelte,  seroui  renvoyée»  aux  com|v- 
taM«  fMpMtih  ipii  «n  «Mt «MpoMa  i IfiMda 
ConsignailoD»  faite»  à  leur  borMU. 

Art.  29  PfMir  asiurer,  daoi  la  «ompiaWllé, 
)e«  moyen!  de  contrôle,  !«•  compiablM  •'•ntail* 
draottoift  m,  V»  riotwsiMMra  4a  laur  di- 
recteur respectif,  \umr  que  le»  sommes  dont  il 
sera  fait  refiremeai,  soient  reowignâea  ea  re- 
s«ti«  Cl  en  dépenia  dana  l*Mat  dm  viéoM  moiat 
ainii  «M  ada  aa  pratiqv»  wow  lai  aidiaidM 
aonl  fourni»  de  bureau  à  bureau. 

Art.  3U.  Le  commerce  pourra  obtenir  laa  in- 
pruoé«  pour  liraiUM  da  raola  at  AaU  de  m- 
boureamaiit  cbex  Ici  receveur»  des  droiu  de 
naf  igatioD,  et  les  employés  de  la  douane  t'adrea» 
seroiil  aux  directeur»  uc  reoregiitremcot  at  àm 
éomtàoM  4e  laur  imriiMa  rtipasava  pour  oIh 
(mlr  les  imprimé»  qui  laui  mtooI  nfeaaiairat 
yavr  le»  état»  de  aortlc. 

Lm  4i»po»itions  qui  précèdeol  taront  abiifa' 
tairaa  à  4al«r  de  leur  puMicatlMi  dana  It  Jf tf- 

La  miaiiire  de»  ûnancea, 
I. 


lea 


Dr.  i9 


81.  -  12  j^BViwt  1846.  -  Arrêté  r<V^al  qui 
modQie  prwUobrtmeM  gue^9*  arllcUê 
du  utrtfdeê  droits  de  dommê*»  (NoafMir 
dtt  ISIaavler  1846») 


UOflold,  eîc.  Considi'r.int  fiue  le 
Diçtit  df«  Pays-H3«,  par  wo  arrêté  du  Sjaofier 
1646 ,  a  doublé  ou  cenaldérablaMtol  wiiMMild 
iMdMlladtibHaattrtM  gfi»d  «•■bfa  da  fro- 

dviu  belge»  ; 
Vu  Tari.  «  de  la  lai  d«  i6  août  lB2i  {Journal 

6ar  la  pre^oaÛfM  4a  mm  aiioittre»  des  f  r  n  n  r  c s 

et  de»  affaires  étrangèret,  el  de  l'art»  de  notre 
COn»en  des  miaittres , 

Nous  avons  arrêté  el  arréiMi  : 
Art.  !«'.  Pat  modification  an  tarif  dw  douane», 
aeniproviiOttcment  soumises  aux  droits  ci-api-èd 
ddijfBét,  tel  narchandlaM  importée»  des  PaY»- 


Toute  espèce  de  boi»  eu  grume  ou  non 
scié,  propre  à  la  cooatruetioo  clrile  ou 
navale,  le  tonnean  de  mer, 

no  ?  de  rlit^nf»  courb*-,  pn  grurapi  ou  non 
scié,  propre  à  la  construction  navale,  le 
tonneau  de  mer, 

Rmê  tcU  : 

Planclies  solives,  poutres,  madriers  el 
toute  espèce  de  bois  scié,  eotièremeol 
coupé  OU  D00i  7  oompris  Im  douf  m  t 

Da  pitiada  cinq  canMtrM  d*épaiaMur* 
le  tonneau  de  mer, 

De  cinq  ceniiniètres  d'épaisaeur  au 
moin»,  le  tonneau  de  mer, 

M^f  «tf  Mipor»,  lea  100  fr.* 

Café  originaire  det  colonies  fu>l- 
inndmses  des  Indes  orientale*  ,  le» 

100  kil., 

CanneU*  de  China  at  OnaelB  l^^na»,  lea 

100  ku., 

Cannelle  da  Carte  et  d'nnltM  lieu, 

le  Ul., 

Chevaux: 

Poulain»,  par  léle, 

Aoirea,  id. 

Étain  brut,  le»  100  kit.. 

Épiceries  : 

Nacia,  noix  muscades,  clou»  de  girofle , 
anleOea  de  glroSe,  al  autTM  non  apdciap 
lement  (arlftea,  le*  100  Ir., 

Foin  : 

Par  oier,  caoaaxou  rif»f«a,lMlOOkO. 
Parterre,  Im  100  kll.« 
Fromages  de  touteUpèOê^  leilOO  Ul.. 
Indigo ,  le  kll., 
i>imenf,letltOka., 


10 


SO 


10 

fo 

6 


H 

S 

t 
15 
1 

15 


Tout  polaiMi  dener  Me»  lMtOOkll.,fr. 
Morue  en  »aumweoiianielaoe,1ft  tOADO 

de  132  kil.  nel,  " 
UareoKB  (1|  : 


(1)  Di«poMLi4Mi  perûculière.  Du  i«r  juin  au  31 
juillet ,  le»  dreil»  d*«atff4e  ust  !«•  haroogs  «a  •«»- 

murt:  et  m  m  I  sec  seront  quadrn^i  pBBdaBt  M 

moU  d'août,  »croat  iriplés. 
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23.  -  12ja'stjfr  Arrêté  mr^il  nom- 

mant Iti  êieur  Dlday  çkêvaiU:r  de  l'orUrt 
Uopotd.  (Hoait.  du  IS  M9ri«r1M6.) 

Ual\(*.  «  Voulant  donner  an  sieiif  Dlday  (Pran- 
(Oil>»  peintre  de  payiâge»  à  Oenève ,  un  témof- 
Sdage  pnUio  <le  notre  esiim*  pour  «en  talenu  » 


En  s^-ttirnure  ott  en  tel  mm  i  par  i 



BNftla 

loaœ  de  13S  kil.  Mt, 

AutrcnMOi,  id. 

M 

8«a,  huila  €•  tavrét  s  par  ■ 

tar,  le» 

1,000  pièce». 

IK. 
\9 

Auireioeokt  hl« 

16 

Mt  «1  brailléi  «t  pn«f  aiiM 

lai  par 

nar,  les  l,ooo  pièeai. 

15 

Autrement,  id. 

16 

Stockfiwh,  le*  100  kU., 

4 

SinaMNi  ei  lairet  poistoot  4Vao  «touae  ; 

ancbois  frxis, talli,  AiniA OU steh^ ,  las 
100  kil.,  lâ 

EgteAo»  saléâ,  boUing.«keos  et  aulree 
pdlMoat  non  UriWa,  le»  16t  fr..  S 
Mwr,  leslOOkir^  S8 

Sucrf  hmt  de  canne,  originaire  des 
coU>nie4  hoUandalset  dei  Jndes  oriett' 
lilaiparBAr,le>10QlKil.,  7 

Tabacs  : 

Tabacs  enfemUet  et  en  rouleaux  : 
D*Eiirope ,  sans  dliUnclioD  ,  les  160  ki- 

llf^  dtail  actuel. 

Varinas-  le*  100  kil.,  S9 
fia  Porto-èikco,  de  Havane,  de  CotomUe 

et  «Off^Broque,  lee  t06  kil.,  U 
i>e  st-Docaiflgna  ai  do»  (ptandea-fiida», 

lot  100  kil.,  S9 
Aatr«s  UklMtee  de  p^y»  uois  d'Ëurope, 

liaiM  kO-,  18 
CAlet  de  tabac,  le»  166  kfU  91 
JM«,ia»106kiU  m 

tiêatss 


«MM»  diialiB»  aidai 

Dra|>5,  fa?TTnîr^  et  STitrps  M><fi^  «îinl- 
ïme^i  eè  la  laim  domine,  le«  169  kil.,  97^ 
*  Coatiogs,  caimouck*,  dnffels,  tiretainee« 
MHaitftaraaya»kalaaaiiaiiae  tiein»  lourd» 
a»  épais  rfe  ïa  même  natnrc,  les  100  kN.,  f40> 

Art.  s.  Lee  navire»  de  mer  des  Pay»-BM,  quant 


et  «oooie'aaT  éîfiK»iiionfl  de  l*art.  S98  ta  M 
pteénte  dn  16  16»  Umeat  cOMeh 
a*36^ 

AatuA.  Wnn»  aei  i  iiei  »ene  de  ftrfr»  eeeeer  on 
d»  nMdiiar  lee  sortases  établfer  pair  le  iirérent 

^nétéy  si  l«f  causée  ^ui  le»  om  profo<iu»ei 
Tieooenl  à  cesser  en  tout  ou  en  parliez. 
Art.  4.  la  paiBHft  aaaM  mn  oMigBCnM  la 

laudÈmaiD  de  sa  (lubltcatioo  au  Moniteur. 

Noilre  ministre  de»  fioances  (M.  J.  Halou)  eat 
charge  de  i'eà^mion.difc  p«4eantafaété. 


W.  —  13  jARTiis  1846.      Arrêté  rayai  qui 

accorde  an  sîeur  Ronfosim  tG.-J  ),  tailtevr 
d'/taùiU  y  à  Liège  t  rue  de  la  Cathédrale  ^ 
mWtum  êtm^ ef'IniMnlIan  éê  On^  am- 
n<Vi .  pour  une  iwMMMa  mMùâÊét  mm- 
per  le*  habUt. 

Arrêté  ro^al  de  "même  date ,  qta  «P* 
MfidéMi  «Jtwr  T/mmur  {Mmrtimy,  éemkUlé 
à  Bruxelles,  plaeedu  6rand-Snh!nn,  n^*e, 
chez  le  sieur  Sioclel ,  avocat  fSvn  wtemdmr 
taire  «  mi  brevet  d'imporiallm  dé  dlMtti^ 
màêê,  pour  de  nouveite*  dispoeiiioiti  dê 
meules  cf'r'fêres  à  moudre  le  blé,  brève' 
tées  d'invention  en  France ,  pour  15  ans , 
enfittteurdê  eim^UrmU,  IrSl  oetobrê  I64S. 
(Haoil.  dn  16  janilor  1846.) 

La  kiateté  est  tenu  de  fournir  aux  industriel» 
du  l>ays,qui  les  lui  demanderont,  tout  les  ren- 
•eignemeais  nécessaires  pour  qu'Us  putsieui  em- 
ployer poor  lenr  compte  tw  noueallee  dîepoei- 

tions  de  meules  dont  il  !>*agil.  lî  aura  drull  de  ce 
chef  à  une  iDdt;mQiic  ijui  pourra  être  A&ée  taoil 
à  Tâmiabie,  soil  par  arbitrage. 


14.  —  W  JxKTic»  1846.  —  Àrrêlé  royal portanà 
autorisation  d'exproprier  pour  cause  d'u- 
ttttté  publique  iconetrueûbm  d'une  église). 
(MtenU.  dn  15  janvier  1846.) 

léopoM,  etc.  fVi  la  diraHBdo  dn  eansali>  *'  llr< 
krique  de  l*éf llaa  dd  8aiiil<8oaîAico,  4t  fcaHe» 

^Brabaiu)  ; 

Vu  auUre  arrêté  du  18  mai  t845  (MonitoMT, 
m  I4S>,  qui  ërige  en  anaiMlMalé  la  partie-  iMnld 
dé  la  eommune  d^PieUae»  atfon  lea  UaM»dilii^ 

minées  par  cet  arrôLi^; 

Vu.  ootrc  auéle  da  Si  ^udiM  ^vaoL  ^  Uouir 

imrt.  V»  666)  ^qnî  approtn*  l*aeq«l«itiba  fUHe 
par  le  cooioil  de  Catwique  do  Pégbae  die  SaÉlÉr 

Bonitace,  d'une  maison  avt-r  jardin,  pour  servir 
de  presbytère  «t  d'emitiactuiuiii  a  l'église  i  con- 


Coa»idrr^iil  que  la  constrocUon  àl 
lififV'  A  uti  si3rviodd'u4itiiépttMH|ue  ; 

Va  le  plau  de«  iMcaÎA»  oteesMires  pour  la  oon< 


Vn  ladécMtdnfO 


188ft,i»Mda 
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S  mars  1810,  l'arrèlé  royal  du  25  ddcembre  1816, 
Tart.  76  de  la  loi  communale  et  la  loi  du  17  avril 
liSS; 

Vu  ï^iU  do  |oav«ra«iir  profincial  «tlti  pttwi 

qni  7  *ont  annexées; 
Sur  le  rapport  de  noire  miaistre  de  {ajuiiice; 

Noua  avona  arrêté  ei  «rrélooi  : 
AU.  1«.  naara  procédé  aox  mImU  do  tcmiot 
«IdMOOûttnictioni  qui  8*7  tronTent,aiDai  qu^aui 
travaux  oéceMairn  pour  la  cooMructioo  do  la- 
dite église. 

Art.  t.  U  eoMail  do  laMqvo  de  régllao  do 

Saint-Bonihce,  à  Ixelles,  est  autorisé  i  procéder, 
»ii  besoin,  à  rexpropriation,pourcaiw0<<'tf/i/l/é 
publique ,  des  propriétés  oécesaairoi  AmabJi»- 
iOfloM  do  réflUto  dflst  U  a'afil,  d*aprèt  lo  plin 
risé  par  notre  nioblfie  do  la  Jaalleo  «t  annexé 
a«  présent  arrêté. 

Art.  5.  Notro  nioiitro  de  la  Justice  (baron 
J.  d>Aa«lhni)  oH  dMCfé  do  l^KcnUan  du  pté- 
Mit  arrêté. 


S^.  —  13  jAansa  1846.  —  État  dressé  par  le 
«iiiif«fred'tf/'lttférfottr(M.S.VaDdoW«yor), 

i»  exécution  de  l'article  4  dê  ia  loi  du 
31  Juillet  et  de  l'arrêté  royal  du  7  août 
\%ZAtetindiguant  le  prix  moj  en  du  fro- 
ment  of  du  seigle  pendami  te  iemaîn»  du 
lundi  5  au  samedi  iOJminhr  18I6.  (Monlt. 

du  1  i  jinvipr  184f)  1 


SABClia 


Anvert» 
Afloii, 

Bruges, 

Bruxelles, 

Gand, 

Hasselt, 

Liège , 

Louvain, 

Hons, 


laoauT. 


aiiau. 


QtMDt. 

Prix 

Quant. 

Prix 

vend. 

moyen. 

vend. 

moyen. 

rr. 

0. 

Fr. 

0. 

64 

34 

13 

64 

18 

51 

580 

34 

00 

150 

15 

75 

813 

24 

60 

359 

18 

43 

8,730 

23 

41 

133 

18 

48 

470 

33 

84 

3H7 

18 

24 

140 

35 

60 

800 

19 

64 

3,600; 34 

04 

700 

19 

64 

1,462  24 

91 

344 

19 

55 

3.500  23 

87 

1,000 

15 

81 

210 

24 

15 

18 

69 

lâ,36U 

3,i^33 

;33 

97 

18 

31 

M.  -  tSMmn  MM.  -  Arrêté  Htr«/a0«ot^ 
éuà  oa»  tnfimts  Jtespret,  à  titre  de 
réversion,  une  pension  de  cent  ebiçuarUe- 
M!P<  francs  à  charge  du  trésor  pubUCf  à 
pvHrdu  1»  JamfItriU»,  (Hooll.  d«  •  M- 


37.  —  13  jAKviER  1846.  —  Jrrêté  royal  par 
lequel  il  est  accordé  à  la  dame  Ficq,  veuve 
CardroHt  une  pêmêkm  dê  meufeent  trmf-^ 
trois  francs,  à  charge  de  la  caisse  des 
veuves  et  orphelins  du  département  de$ 
finances^  à  partir  du  Iw  août  1845.  (Monit. 
da  M  Mwriar  1846.) 


38.  —  13  JÀSViER  1846.  —  Arrêté  rqjrtU  «te- 
tuant  que  par  modifieatbm  â  Parrêtê 
du  23  Juillet  1844,  n»  35,  la  pension  du 
sieur  Nicodème  {Léon-Léopold-Xavler)  est 
fixée  à  mille  six  cent  quarante-huit  fronce 
(1,648  fr.\  âpartlrdKtfmnHiUê.Oim»U 
dBl6Mvri«18é6.) 


98.  —  14  jARTuw  1846.  —  Artttê  royat  par* 
tant  amuOatlon  d'une  dHIbiration  du 

conseil  communal  de  Spy  (province  dê  Mo^ 
mur).  (Monit.  dul8  janvier  1846.) 

Lëopold,  etc.  Vu  la  d«?lihération ,  en  date  du 
33  décembre  1845,  par  iai|ueUe  le  conseil  com- 
muoal  de  Sp7,  provinoo  de  Naniur,  protaale 
ooDire  «no  déeiaioa  do  la  dépuiatioo  pomaa«U, 
qui  annule  les  élections  faites  dans  cette  com- 
mune le  38  octobre  dernier,  en  alléguant  que 
oilte  dêdiioii  aertit  ooatrairo  aux  arlidet  87  ot 
88  do  la  loi  communale ,  et  retiise  de  convoquer 
le  collège  électoral ,  comme  le  prescrit  ladite 
décision,  à  l*effet  de  procéder  i  de  nouvelles  élec- 
tions ] 

Aiteodo  que  IVticle  46  de  la  loi  du  30  mars 
1836  règle,  d'une  manière  précise,  la  marche  à 
suivre  pour  arriver  à  la  réformalion  des  déci- 
aiona  de  la  dépoutioa  paraaamlo  en  oatto  Ma- 
tière ; 

Attendu  que  ces  décisions  ne  peuvent  être  ré- 
formées, s'il  y  a  lieu,  que  par  le  gouverocmeat 
dana  la  ferme  ot  toa  déiala  Aiêtpar  lodit  oMicle, 
et  que,  en  cas  de  non-réFurmalion,  elles  aoot 
obligatoires  pour  lesaulorités  communales; 

Attendu  qu'en  protestant  contre  la  déciaioo 
madhodo  la  dépaialloB  parmanwito  do  Manmr, 
qui  «H  passée  en  force  de  chose  jugée ,  et  en  re- 
fusant de  s*y  conformer,  le  conaeil  communal  do 
Spy  est  sorti  de  ses  altribuUontota  ooaMdtm 
czoês  de  pouvoir; 

Vu  Tart.  87  de  la  loi  du  30  mars  1836; 

Sur  le  rapport  do  notre  ministre  do  l*inté> 
rieur , 

Mow  aroaa  arrêté  ot  arrêtOM  : 

Art.  1«r. 

doSff  oitaamdéa. 
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Art.  3.  MeoiiOQ  de  celle  disposition  .<era  faite 
dan$l«  registre  aux  délibérations  d<.-  la  commune, 
en  marge  4e  la  déllbéraUon  annntée. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  Tinléripur 'M.  Van 
de  Wejer)  est  chargé  de  l'exée«Uon  du  présent 
arNttf. 


30.  —  14  JAHTIEH  18i*i.  —  Arrêté  ro/alpor- 
lonf  eoiwceoHon  du  toOigê  Mteloralde 
te  commune  de  Sfgr  {Namur),  (MmU.  dn 
18  Janvier 

Lédpéld,  etc.  Tu  le  rapport  de  la  dépataUèii 

permanente  dti  conseil  provincial  deNatnur,en 
date  du  ^6  décembre  dernier,  B.  n*  S90,501, 
dnqnel  0  r<aalte  qu'il  y  a  llea  de  eonvoquer  le 
collège  électoral  de  la  cemnane  de  Spf  «  à  Tef- 
fct  df?  proct^dpf  k  de  Qouvelles  élections  pour  le 
recouTeUemeot  partiel  du  conseil  communal; 

Revm  notre  arrêté  du  1S  tepCeobro  dernier, 
I  ri<;  r  n  exécution  de  I^article  30  de  la  loi  do 
30  mart  1836,  modifié  par  celle  dn  30  juin  1843; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  de  riuiéneur, 
noua  tvom  afréti  et  «ndlone  : 

Art,  l».  Le  coI!(*gT  (^Irctoral  rjr  commune 
de  Sçj  est  convoqué  pour  le  31  de  ce  iDOis,^  dix 
heorae  do  malio,  à  Teffet  de  procéder  au  reooa- 
vâlcBMnt,  par  molUé,  dv  eonaail  eomimnai. 

Art.  2.  Notre  ministre  de  Tintériipnr^M  S.  Vin 
de  Wef  er)  eet  chargé  de  l*ex6e«tion  <lu  prêtent 
«rilé. 


31.  —  14  iAifvisa  1 846.  —^rrâté  ro^ai  qui  aC' 
corde  un  brevet  tfbnportatiimde  (fuatorxe 
mnées au  sieur  Mèhu  (J.'M.-F.).d(mielHi 
à  Mont,  c^ez  le  sirur  nrvîftez.  professeur 
à  l'école  des  mines.,  son  mandataire^pour 
un  appareU  propre  â  Hever  le*  fardeaux 
et  à  tes  descendre  ;  pour  lequel  l'impétrant 
a  demandé,  le  17  novembtv  dernier,  au 
gouvernement  français,  un  brevet  d'inven- 

Un  arrêté  royal  de  la  même  date  ac- 
corde au  sieur  Lord  (John),  domicilié  à 
Bruxelles ,  place  du  Grand'Safflon ,  30 , 
eà0MtaelewSt^M^S9oeat^eomwHmdth 
taire,  un  brevet  d'Importation  de  quinze 
années,  pour  un  appareil  propre  à  l* ail- 
mention  des  ehaudfiret  à  m^Wf^ 
reil  qui  n*a  pas  encore  M  èmalé*(ttMàl. 
du  18  janvier  1846.) 

iV.  B.  Le»  titulaires  sont  tenus  de  mettre  les 
iodusirielsdu  pays,  qui  loir  en  feront  lademaode, 
h  aéaw  4e  conatmift  «td^captofer,  pour  leur 
compie,  l*ap9M«ll  dmt  II        Ut  «rat  dioii 


de  ce  chef  à  u  ne  indesanité  à  fixer  i  Tamiable  on 
par  arbitrage. 


32.  —  îi  j  wTirR  1846.  —  Arr^tf-  rqral  dé- 
crétant la  construction  d'un  route  de 
Fleurus  à  Gouclles  pat  BamtaH,  (Henit. 
do90JânfierlM6.) 

Léopold,  etc.  Revu  notre  arrêté  du  36  novem- 
bre 1838,  anloriMmC  la  eooairadfoa  daaa  !• 
Bainaat,  aoil  directement  par  la  province,  soit 
par  vole  de  concession  de  péages»  d'une  route  de 
nenniaiGoiaelies; 

Va  le  oonvean  predet  de  celte  route  préaraté 
par  TadministratioD  provinciale  du  Bainaut; 

Considérant  qtie  ce  projet  a  été  sotimis  à  l'en- 
quête prescrite  par  noire  arrêté  du  36  juiitet 
1831,  qal  en  a  eooataté  l*nllUté  pabHfoe; 

Considérant  que  la  route  de  Fleurus  à  Go<!se- 
lies  est  la  seule  section  qu'il  rcite  à  ouvrir  pour 
compléter  la  coromuuicaiioo  de  Fleurus  au 
Besolx,  déerélée  eo  principe  par  aoiro  anélé  dn 
11  mal  1840  ; 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  des  travaux 
publics, 

Nona  «vona  attélé  et  arrétona  :  ^ 

Art.  ler.  n  aera  conairolt  daaa  le  Hainiiilt  aoit 

tiirertrnjrni  par  la  province,  soit  par  voie  de 
concession  de  péages,  la  propriété  deoMuraDt 
néannoina  i  la  province ,  vnt  rotite  providetale 
de  nenma  à  GoaieUes,  par  Raosart. 

Art-  3  T,,T  Hijpo'îittrin  n^Qérale  du  tracé  sera 
conforme  aux  indications  du  plao  joint  au  pré* 
aeat  arrêté  et  appvonvé  par  notro  mlnlalre  dea 
travanx  polrilea. 

Art.  3.  La  route  aura  une  longueur  totale  de 
9,864  mètres  et  se  composera  des  parties  de  die- 
■ina,  cottriMa  et  «HgnoMnla  dont  it  deaeripUon 
«ttit: 

Le  premier  i^ngncmeot  prenant  naissance  i  la 
route  de  TirtemoQt  à  Mons,  par  Gembloux,  en 
fMe  de  la  rne  «la  Ralaaeao  dans  Plewm ,  aaffra 

cette  rue  jusqu'à  son  eitr''mitt''  r  t  |e  pavé  qui  y 
fait  suite,  josqo'ji  la  chapelle  âaint-Roch  ;  sa  lon- 
gueur est  de  716  mètres  ; 
Le  demièoie  aUgnement,  dNioe  loagmw  do 

185  miyires,  formera  à  g'auche,  avec  i'exirémitô 
du  pavé  actuel,  un  angle  de  134  degrés  30  mi- 
nutes; 

Le  traialèflae  al^fnemeat ,  long  do  418  mèirea, 

fornv  1-3  nvrc  le  précédent,  on  angle  1  gtocho 
de  170  degrés  15  minutes; 

Le  quatrième  altgMOMBt,  d^MO  loagnenrd» 
470  mètres,  inclinera  venlodroile,aontiintnflo 
do  IdS.degréa  45  mionleos 
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L«  ciOfuUne  âlifSMMnt ,  dont  ie  développ*- 
neiit  Mrs  ét  4^  nèlm,  flMrm«r«  mm  !•  prêté* 

dent,  un  angle  à  gauche  de  151  degrés  ; 

Le  sixième  ali^npmpnf r  long  de  180  m^Cre». 
formera  arec  ic  préccdcai  ua  ao^le  à  Uroiie  ûe 
iSt  itgfét  SO  nlniitm  ; 

I  f  sr[)tjème  alignement,  d'une  longueur  de 
170  mèires,  ioclioera  i  gauclie,  loiu  uo  aogle  de 
109  degrtt  S5  mioatet  ; 

Le  huitième  alignement  fera,  avec  le  précMaDl» 
UD  nn{^le  fi  lrni(e  H  m  lf)5  «legr^  30  nillinte${  || 
Ipofueur  «era  de  1 10  mèiret; 

Le  neaviène  alifiienient ,  dont  le  développe- 
neetierade  120  mèue.v  fléchira,  vers  lagauchée, 
tous  un  angle  de  160  degré»  15  minutes  et  se 
terminera  en  foce  de  la  maison  du  clerc  de 
Wangenlea  j 

Le  dixième  alignement,  long  de  440  mètres, 
fléchira,  vers  la  droite.  Mot  an  angle  de  lOf  d^ 
grés  40  minutes  ; 

Le  onxIèiBe  allgiieBNnt,  dont  la  loBgvenr  aera 
lie  6{7  mètres,  inclinera ,  vers  te  dmfte,  aonillD 
angle  de  165  degrés  24  minutes  ; 

Le  dODiième  alignement,  long  de  930  mètres, 
fermera*  avec  le  prOoédent»,  m  angle  à  droite 

de  1  Ci7  Hfpr»^»  ; 

Le  treuième  alignement  >  fera ,  avec  le  précé- 
dent, nn  angle  i  droite  d«  tOl  degréa  4B  nl- 
mUm  I  aa  longueur  sera  de  glO  nètrea  ; 

Le  qaatorii^mf  alijîrnement,  long  de  415  mf- 
tree,  inalinera,  a  droite,  soua  un  aogle  de  173  de- 
gvéaiSntamlee; 

Le  quinzième  alignement ,  dont  le  développe- 
ment iera  de  690  mèlret,  fli'chira,  ver^  la  f^anrh?. 
sous  un  aogle  de  150  degrés,  et  se  terminera  à 
iteliOe  dn  f  illage  de  Rnauit 

Le  seizième  alignement,  long  de  310  mètres , 
foroiera,  avec  le  précédeol,  no  angle  à  gauche 
de  170  degrde  U  niantea} 

Le  dis-aeptièan  tllgaeaieiit,  d*one 
de  130  mèires,  frr.?  avec  le  précédent,! 
à  ganobe  de  175  degré» gO  minutes} 

Le  dix-hniUème  aligMBoni,  deal  le  ddfdaf* 
pemeot  sera  de  100  mèLres,  fléchira,  vera  It 
droile,  sotis  un  angle  de  176degréi  10  minutes; 

Le  diiHieufième alignement, long  de  70màire«, 
indloera  à  drake  aona  «o  aigio  dn  114  depdant 
ae  terminera  sur  la  place  puhlique  deRansart; 

Le  vingtième  aligoemeoi,  dont  la  longueur  sera 
de  300  mèirea,  formera,  avec  le  précédent»  un 
angle  à  gauche  de  Mdegréa  00  mlnnlea; 

liC  vin^t  et  unième  alignement,  d'une  lon- 
gueur de  100  mètres,  formera  è  droite,  avec  le 
vlaglUoM,  un  angle  de  150  degria  15 minutes} 

Ll  vlogi<deuaième  alignement,  dont  le  déve- 
loppement sera  de  790  mètres,  fléchira,  ven  la 
droite,  sous  uo  aogle  de  100  degtd»  30  ffiiaute«i 


Le  vmgi'trouième  alignement,  dont  la  ton- 
ira  de  1,810  même.  Km,  aven  lepaOad 

dent,  uo  aogle  à  droite  de  140  degrés  10  minutes  ; 

Le  vinpt-*(ualrièrae  aHgD<»mpn(  fera,  avec  le 
précédcm,  uo  angle  à  gauciio  lie  161  degrés  ;  sa 
longueur  aera  do  485  mOiret; 

]  >'  vingt -cinquième  aHtfnrmcnt  .  long  de 
375  mètres,  iaciioera  vers  la  droite  aou*  un 
angle  de  178  degré*  gO  minutée ] 

La  flngti^lmi  aligaemmM,  iMf  de  M  laè^ 

très,  formTa  ,  avec  le  pr^c^tfcnt,  un  nngle  i 
droite  de  91  degrés  45  minute»  et  se  terminera  à 
IVntrée  de  la  me  du  Fromont  à  Coaietîea  ; 

Le  vingt-septièmo «damier  ntignemeot ,  long 
de  305  mètres ,  traversera  la  rue  du  Fromont, 
pasMra  vis-à-vis  des  Champs-lîlfsée*  et  te  ter- 
Mlnom  A  lo  fonte  de  deuxlèmocloait,  do  la  llmlM 
vers  Bruxellee  A  ClMfflOt«r«  pfêl  dO  la  natMO  dt 
•leur  Reumont. 

Le»  alignement»  droit»  seront  raccordé»  entre 
on  pur  de*  onurbee  régnIlAm  d>u  dOvelo|ipo- 

Bent  conr enrtbte 

Art.  4.  buire  les  traverse»  de  Fleurut  et  de 
Goeaelle»,  dont  le  pavage  sera  motartoan,  la  ronto 
aura  0  mètree  de  largueur,  dont  5  mètres  d'em- 
pierrement ot  1  mOtre  50  ceoL  pour  duqdt  i 
cotemeot. 

LlBcUnaiBon  dn  inina  ol  lee 
fossés,  dont  la  route  sera  bordée  partout  où  de 
h««nin .  seront  régléoa  autvattt  Ift  MblfO  dli 
terrain  et  les  lucalité». 

Art.  S.  Le»  propriété»  aéeeaaairoa  0  l*itaMlaau 
ment  et  à  la  construction  de  ta  route  nouvcUg  et 
de  ae»  dépendance» ,  »eront  empri»e»  et  occupées 
oeBianndmeot  ana  loi»  en  matière  d'eaproprln- 
tlon  pow  canao  d*ntiUlé  ptALique. 

Art.  0.  Il  sera  statué  ultérieurement  sur  le 
auheide  à  accorder  par  riut,  pour  rétabliaae- 
moM  dn  to  nwio  wmfolle. 

Alt.  f  *  L^udicatlon  u  reiécnllott  de  «Mlo 
route  auront  lieu  conformément  aut  devfi,  ca- 
hier des  charge»  et  plana  a|>prouvÊ»  par  notre 
«Inl8ifad«»ti«fa«i  pobHoa  (M.  0.d*MMteldt) 
qui  eal  ohaïf é  da  l^etieuikui  d«  ptOmni  «ffOld. 


88.— 14  «amtm  18iê.->^ditM#  rayut  pmimtu 
approbation  du  tarif^r^^mênt  d*oûtroidt 
ta  vU(«  de  Tumhout  (pfwime  d^jtmvên.) 

(Monli.  du  3U  jaavier  1840.) 

I.t^opold,  etc.  Vu  la  délibération  du  contell 
communal  de  Turnhoui,  pfovijica  il*4overi,  en 
doit  do  i7gnl  1845,  vottntlomlitefi  vigueor 
d*uo  nouveau  lanf-règlemeot  iffitlnit,  diitioO  0 
procurer  à  la  caisse  communale  une  m 
liou  de  re»»ource»j 
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Yn  Jp's  fl!<!ihé''at)on«  pri^tf"»  Il  mAt  rt  5  dé- 
cembre suivant*,  |»ar  ie  même  cootcil,  ensuiie 
'4m  obiervaitooi  nrtlwim  ptr  te  département 
de  riDtérietrr  et  par  la  défldtailon  fienilMimt« 
du  cooielî  provinci-îl  (l'AnTcrs.  délibi^pntinn'»  (pii 
ont  pour  objet  (rapi»orter  diverse»  modiûc«iliou$ 
M  Url^^^enieot  Indiqué  cl-dewu$  ; 

Vu  l^avia  de  la  députatkm  p«niuiMnlt  du  CQih 
fcll  provincial  ; 

Vu  Jes  direrset  pièces  à  l*appul  j 

tu  !«•  réetemaitons  dn  tobricantt  dlmOe  et 
de  vinaigre  artinoiel  t'i.ibll»  i  Turnhoul  ; 

Vu  l'art.  76,  DO  5,  de  la  loi  du  ?!f)  mars  1850  j 

Siir  le  rapport  de  notre  miuisiru  de  riuiérieur. 
Hou  avoua  orrètd  olinéloiu  i 

àrt.  I"'.  Le  tjrif-r^OBMOt  atMllMOtlOOOé  OM 

approuvé,  tel  qu'il  se  irnnve  ci-aonexô  (f),  pour 
le  terme  d'un  au  et  «ou*  les  réaerve*  et  les  modi- 
fecallooa  iodiqiiéea  ^«prii. 

Art.  9.  Le  droit  MT  lit  Tlm  dOBMlNM  ««la- 
(CQU  sn  (  tux  acUie\. 

An.  â.  La  taxe  sur  le  genièvre  diattll<l  dans  la 
tmmmm  «al  fliéo  RrotiaoifMMnt  à  »  eenilmot 
par  Jour  de  travail  et  par  hectolilru  de  capa- 
cité des  vtlMcanx  impotén  par  !a  loi  (î'rii  ; 
lonlefoii,  au  ca«  ou  une  ou  pluaieurs  ditiillenv* 
vimdffotoat  à  i*«laUlrdam  te  rajoo  dt  INidfol , 
]p  ronnîil  commiioal  sera  tenu  de  soumettre  à 
une  révision  la  tarification  sur  les  t)oi»»or)<;  dî<(- 
lillées ,  de  quelque  provenance  qu'elles  puissent 
«tre. 

Art.  4,  Le  droit  îtir  la  rnhricalion  locale  des 
bières  et  des  vinaigres  de  btère  est  ftié  k  8  francs 
7fie.  parliflclolUrodola  oonteoaiice  de  la  cave* 
matière;  la  restilutioo  «D  CM  d'exportalioif  i 
1  fr.  S,*;  r.  p  ir  titclolilre  de  bière,  et  le  droit  MIT 
la  biére  introduite  en  ville  pour  ia  consomuidlioa 
locale  i  8  ff .  75  c.  par  taedolIlM,  saut  diallneUon 
d'espèce  ni  d'origine. 

Art.  5.  1*  droit  luf  ia  fabrication  locale  du 
rinaigre  artificiel  est  fiaè  à  40  c.  par  hectolitre, 
et  la  rcmiao  dee  droits  »  en  cm  d^eipofftalioii ,  a« 
m£cae  taux  de  40  c. 

Art.  6.  La  taxe  sur  les  vloaigres  importés  est 
maintenue  au  taux  de  3  fr.  50  c  par  hectolitre. 

Art.  7.  U  dnilt  uv  Iw  iNMfc  et  la  taiireaoi 
est  fixé  à  9  fr.  parlilo»  oi  cehii  «or  ]«•  vichei  i 
6fr.  50  c 

Art.  8.  Le  droit  tnr  la  lev4re  sèche  sera  perçu 
à  raison  de  95  fr.  les  100  kilogrammes. 

Art.  9.  Le  droit  fur  b  chaut  est  fixé  an  tanx 

uaifornie  de  1â  centimes  par  hectolitre. 


(1)  Voy.  le  texte  de  la  délibération  du  conseil 
eemaniMl  de  Terahool  et  le  tarif,  rédigé*  tou« 
deex  eo  flamand,  an  MonUmir  do  ^janv,  1«40< 


--AN  1S46,  N~  M-i7.  « 

Art.  10.  n  ne  sera  pM  dttBné  suite  au  pt9^^ 

(Timpospr  \c  plomb,  le  t'mc  et  la  soudure. 

Art.  11.  Le  droit  sut-  le  poi.«son  vendu  à  la 
mfnqoe  demeore  mainteoit  eo  tan  aetMl. 

Art.  12.  Los  farines  introduites  en  ville  les 
Jours  de  marché  conltoueroot  k  étreesempiea  de 
droits. 

Art.  13.  Noire  ninittre  de  llnldrlaiir  (Mi  Sf%-^ 
vain  Van  de  Weyer)  eit  cliargd  do  l^toéeNlfen  du^ 
présent  arrêté. 

34.  —  14  lANviEB  1846.  —  jrrêté  roxal  nom- 
mant té  eomte  de  fitxtkum  eommandÊvr 
de  Pwére  de  léofotd,  (Mon,  do  •  Mr.  1M6.) 

Mot  '-fs.o  Voulant  donner  au  comte  de  Filzlhum, 
ctiarnbellan  de  S.  M.  le  roi  de  Saxe,  une  nouvelle 
uarqae  de.  DOire  bleqveiltance*  > 

35.  —  14  jAMviut  1846,  —  Arrêté  royal  par 
lequel  le  eapltatne  Carofirr,  teerétaire  de 

légation  de  première  classe,  ett  autorisé 
à  porter  (a  croîx  de  chevalffir  de  t*ordre 
d'Albert' l'Ours  ^  gui  lui  a  été  conférée 
l»ar  'dlspeetiloH  de  S.  J,  ie  due  dfJsJuat- 
Cùethen,  du  i  décembre  1846.  (MonH,  du 
8  février  1846.) 


88. — 17  jARVien  ^S^Q.— Arrêté  royal  portant 
nomination  de  messieurs  Paquet  {Jean- 
Wleolae)^  eùneelUer  à  la  eeur  de  eassatleti, 
et  f^an  Booghten  {Charies-JeanUeMueiOer 
â  hcourd'appi  '  /c  H  >  u relies,  comme  mem- 
bres du  comité  cons  u  Ualif  pour  les  affaires  . 
deefondattànê  établi  près  du  départemMt 
de  ia  Justice.  (Hontt.  du  98  Janvier  1848.) 


87.  —17  laimra  1848.  —  Arrêté  m^dètré- 

tant  la  concession  de  la  route  dej^fngene 
à  Beemem.  (Mooil.  du  18  Jaavier  1848.) 

Léopold,  etc.  Revu  notre  arrêté  du  18  novem- 
bre 1845,  qui  a  d(?crété  la  construction,  par  voie 
de  conce»»ion  de  péage»,  d'une  route  pavée  de 
Wyageue  au  PoftI-Lealae,  aur  le  caoal  de  Gaod 
à  Bruges,  en  la  commune  de  Bcernem; 

Vu  le  prucés-verbal  de  l'adjudication  de  la 
concession  de  celte  route,  dressé  le  3  Janvier 
1848,  p«r  lo  fauvemeur  de  la  province  de  la 
Flandre  occidentale,  duquel  il  nisulte  qu'une 
seule  soumission  a  été  présentée,  et  qu'elle  est 
sottieriie  par  les  eleim  VaBlanclMr  (Giiarlaa)^ 
Vandeuhrande  (Françoi.<i  ,  Bruneei  (Th4odore>' 
ioaepb)  et  Vaaderbrufgkco  (Frédéric);. 


» 
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RÈGNE  DE  LÉOPOLD       —  AN  N°*  38-40. 


Vn  iM  dispositioot  légisUUves  et  réglemeo- 
tairas  far  ta  naiière; 

8or  la  proposfitoB  da  notra  mlniilre  4n  tra- 
vaux luihlic», 

Nous  avon»  arrêté  et  arrêtons  : 

An.  £«t  acceptée  la  «ou mission  souKrite 
par  l«i  liaort  Vaalaïuiker  (C  )  et  oootortt,  la 
SJanvlarlMSi 

En  con»éqiienfp,  lesdils  sifiir^  Vanlancker 
(C),  Vandenbrande  (F.),  Bruoecl  ( T.-J.),  domici- 
liés t  Wyiif  cm ,  et  Vanderbraf  yben  domi- 
cilié à  Garni,  sont  décIari'S  concessionaaires  de  la 
route  de  Wyngènp  nu  Pont-I,oiiîs€,  sur  le  canal 
de  Gand  à  Bruges,  pour  ua  terme  de  dix  atu,  et 
vafennaot  Patloeailon  d«s  sobsidas  MtpnWs  au 
cahier  de';  rh3r(jp  -  de  l,i  concession. 

Art.  8.  Notre  ministre  des  travaux  publics 
(M.C.d^Hoff»cbmidt)e«t  chargé  del'exécutioo  du 
du  prdsantanAtd. 


38.  —  17  jàHTiBE  iMG.  —  Arrêié  roj  ai  accor- 
dam  un  mMdê  à  §a  «ommciie  de  tevê' 

ren  pour  la  canalisation  du  ruisseau  dit 
KaU9behe,{VLouA.  du  aSi^OTier  1846.) 

Iiéop4rtd,  ele.  Tu  la  dainaode  de  Tadministra- 
lion  communale  de  Bevercn,  tendant  à  obtenir, 
sur  les  fonds  du  trésor  de  l'tlal,  un  subside  de 
trois  ubIII*  ffraoci,  pour  aider  cette  commuoe 
dans  l'exécution  projetée  des  iraram  de  eiDali- 
•aliOD  du  ruisseau  dit  Kallebeke; 

CooMdcrani  (jue  la  dépense  à  résulter  de  i*exé- 
cution  de  ce  projet  est  «stlmée  à  10,800  fr.,  et 
que  la  commune  de  Befereo  et  la  province  doit 
FI.Tnifriî  nrcidpniale  interviendront  dans  celte 
dépeuse  pour  les  sommes  respectives  de  3,866  fr. 
«7  e.  at  de  8,43S  fr.  S8  c. 

Sur  la  proposition  da  nolfo  ndnislre  des  Ira* 
Taux  publics, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  1*'.  lia  subside  de  trois  mille  fr.  (3,000  fr.) 
ait  accordé  svr  las  Dsods  dtt  trter  da  Pilât,  à  la 
commune  de  Reveren,  potir  Taider  dans  Pexécu- 
lion  projetée  des  travaux  de  caoaiisatioo  du 
ruisseau  dit  Kallebcke. 

Art.  9.  Le  mootaot  du  sobside  aeeordé  sera 
imputé-  sur  le  crédit  provisoire  ouvert  au  dépar- 
tement des  travaux  publics  par  la  loi  du  30  dé- 
cembre 1816. 

Art  8.  La  eaoalisatioa  projetée  du  raisseau  dit 
Kalleb«'k'*  s'effectuera  ronfornn*meni  aux  plans 
revêtus  de  rapttrobalion  de  notre  ministre  des 
travaux  pohlies. 

Art.  4.  Les  terrains  nécessaires  à  rexécution 
des  travaux  de  canalisalion  à  «nireprendre  se- 


ront, au  besoio,  occupés  en  vertu  des  lois  sur 
l*«ipropnation  pour  eaa*ed*ntillté  publique. 

Notre  ministre  des  travaux  publics  (M.C.d'Hoff- 
schmldt)  est  chargé  de  i'rttVdiion  du  présent 
arrêté,  qui  sera  publié  par  la  voie  du  Moniteur. 


89.  — 17  jAUTiat  1846.  —  Arrêté  rayai 

tant  annulai  ion  d'une  délibération  du 
conseil  communal  de  Taviers  (province  da 
Samur).  (Mouii.  du  â2  janvier  1846.J 

Ijf'opnM.  rfr.  Vu  urtf*  »lf'-!ibi^r,"t'ion  du  mnspi! 
communal  de  Taviers,  en  date  du  8  novembre 
1845,  tendant  i  ee  qn*il  soit  loifgé  tin  l>llma  a« 
commissaire  de  Tarrondissement  de  Namur,  à 
raifkon  d'un  acte  par  lui  posé  légalement  daos 
l'exercice  de  ses  fonctions } 
'  Yn  la  lettra,  an  date  dn  il  déeamlM,  •. 
a*  SS9,S75,  par  laquelle  la  dépuiation  penna* 
nente  a  fait  rpmarrfupr  à  cfKf  3'«s**mbli!*o  que  sa 
délibération  a  pour  objci  une  t  cclamalion  mal 
fondée,  et  qa*«llo  ast  d*ailleiirs  conçue  en  tdrmc» 
très-inconvenants  ; 

Vu  une  seconde  délibération,  en  date  du  â€  du 
même  mois,  par  laquelle  le  conseil  communal  de 
Taviers  déeHtrû  wtahuenlr'an  étaler  eeUeda 
8  novembre  ; 

Attendu  qu'en  violant  les  règles  «lu  la  hiérar- 
chie administrative  «t  en  ctmsacrant  un  acte 
d*inattliordioatlon  envers  uneantorité  snpériaura 
agissant  dans  le  cercle  de  aitribulions.  res 
délibérations  blessent  évidemment  l'iotérél  gé- 
nérai et  tombant  ainsi  mus  l'appli^tlon  de  rar> 
ticio  87  dala  loi  du  S8  mars  1888; 

Sur  ta  rapportde  notre  mlnîstrada  Pintérleur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  La  délibération  du  2n  >i- c-  mlire  1845, 
|Nir  laquelle  le  conseil  communal  de  Taviers  a  dé- 
elaré  maintenir  celle  du  8  novembre  préoédaol, 
est  annulr  e. 

Art  2  Mention  de  cette  disposition  sera  faite 
daofi  le  registre  aux  délibérations  de  la  com- 
rnnne,  an  marge  da  la  délibération  annulée. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  l'intérieur  (M.  Syl- 
vain Vaii  do  Weyer)  est  cbargé  de  l'exécution  du 
présent  arrêté. 


40.  —  17  JANVIER  1846.  —  Arrêté  royal  accor- 
dant au  sieur  Bougefet  'François- Joseph  , 
une  pension  annuelle  et  viagère  de  quatre 
cent  t^nqytuae'e^  fiwics  (487  />.)«  à 
poHir  du  1er  octobre  1845.  (Monit.  dn  4  »• 
vrier  1846.) 
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41.— 17  J*STIM  1846.  -  Arrêté  royal  accor- 
dant au  sieur  Sauvage  {Lambert-JoMeph)^ 
um  pamelon  ammêUê  «f  vki§êr^  éê  tbnf 
cent  c/uarante-huit  francs  (548  fr.)  à  par- 
tir du  1»  Janvier  1848.  (Moait.  da  4  férriar 
1846.) 


48.  — 17  jiHTiia  1846.  —  Jrrétée  rtgrûtÊXfta 

accordent! 

jtu  slêur  MmOet  (Louis),  domicilié  à 
Saint 'Josse- ten  -  Noode ,  rue  Saint  -La- 
zare, 51,  un  brevet  d'invention  de  dix  an- 
nées, pour  une  lampe  à  brûler  la  eam' 
pkhte  H  lté  huUes  êsemahUet] 

Au  sieur  Auvrax  [J.-B.\  à  Bruxelles, 
rue  d'Accolar,  2,  un  brevet  d'invention 
de  cinq  années,  pour  un  nouveau  mode  de 
tnrnetwteêtêfomUi 

Au  sieur  Jacquot  (F.),  à  Bruxelles,  rue 
de  la  Braie,  3,  un  brevet  d'invention  de 
guln»e  années,  pour  un  procédé  servant  à 
fiMfueruncuh'  /iaettea  t 

Au  sieur  Metsers{E.-F.\  à  Saint-Josse- 
ten-Noode,  chaussée  d'Etterbeelt,  46,  un 
àrevêt  de  perfectionnement  de  quatorze 
wuUêe,  poÊtr  deeperfleetlomtamante  à  Ut 
miÊÊkIne  à  éplucher  les  chiffons,  déjà 
kttvêiée  en  sa  faveur,  le  29  avril  1845  .- 

Âfs  ehw  Mfescamps  {Alfred),  négo- 
ciant, domicilié  â  Brux^M,  plmee  dm 
Grand- Sablon ,  20,  chez  le  sieur  Stoclet , 
son  mandataire ,  un  brevet  d'importation 
éê  dis  mstâeêtpaur  anw  mmAIim  â  tuetrer 
tes  fils  de  toute  msUlère,  brevetée  d'in- 
vention en  France,  pour  quinze  ans  en  sa 
faveur,  le  %5  Juillet  1845.  (Montt.  du  33  jaD> 
riorl846.) 

M,  B.  Le  brtveié  «st  lami  d«  imnir  tn  la- 

dastriels  du  pays,  qui  lui  eu  feront  la  dMBaode, 

tooi  les  reoieigoemeuts  nt^rossaires  pour  qu*ili 

puUMot  coDstniire  et  employer  pour  ieur  compte 

ladit*  aaddoe,  «t  ce  OMrMOHiiMM  JmU  te. 

dNMilé  «ni  lera  ftiée  Mit  à  llMieMe,  Mit  per 
arbitrage  ; 

Au  sieur  Dlxon  (A.),  domicilié  à  Bruxel- 
les, hôtel  de  Groenendaelf  un  brevet  d'im- 
portaihn  de  dix  suméas,  pow  mim  nom- 
velle  chaudièra  â  vt^emr  f 

iV.  B.  Ce  brevet  csl  joumis  à  la  méoie  comli- 
Uoo  que  le  précédeol,  celui  du  lieor  Deicaiaps. 


43.  -  17  JANVIER  1846  —  Arrélé  rorat  qui 
approuve  la  cession  faUe  par  te  eimw 


—  AN  1846,  N«*  41-45.  m 

raltée  {à  Cureffhem,  chaussée  d*Ander- 
lecht,  214),  au  sieur  Graham  {James),  re- 
ffieamté  par  la  tlew  Ftddtngion  (aton- 
tagne  de  la  Cour,  74,  à  Bruxelles),  Ué'wi 
brevet  d'importation  de  dix  années,  pour 
certains  perfectionnements  propres  à  l*ex- 
iraattm  du  aine  et  d^autree  métaux^  ae- 
cordé  au  sieur  f  lattée  par  arrêté  royal  du 
17  mars  1845;  i»  d'un  brevet  de  perfec- 
tionnement de  neuf  ans  et  cinq  mois,  ac- 
cordé au  même  btdividu,  le  t  eeletneul^ 
vant,pour  des  perfectionnements  apportés 
à  f  objet  du  premier  brevet.  (Monit.  du 
23j«nfi«rl846.) 


44.— SO  JARTisa  1846.—  État  dressé  par  le  mi- 
nistre de  l'Intérieur  (M .  S.  Van  de  Weyer),  en 
exêeuttaa  départ,  ê  de  la  M  du  ^\  Juillet 
et  de  l'arr^ff'^  royal  du  7  août  1884,  et  in- 
diquant te  prix  moyen  du  froment  et  du 
seigle  pendant  ta  semaine  du  lundi  13  au 
samedi  17 /nMler  1846.  (Hoah.  du  M  Jan- 

vin-  ISin^ 


1  HAaCBKS 

aienateiM. 

fMHBlT. 

aiWLB.  1 

Quant. 

Prix 

Quant. 

vend. 

mojeo. 

vend. 

moyen. 

AoTen, 

Fr. 

c. 

Fr. 

c. 

105 

84 

40 

145 

18 

45 

Mon, 

48» 

94 

75 

180 

118 

00 

Brocea, 

832 

25 

67 

181 

18 

60 

Bruxellea, 

3,648 

23 

71 

607 

18 

49 

Gand, 

5fi0 

23 

81 

464 

18 

94 

Hasseit, 

230 

26 

20 

1,300 

19 

50 

Liège. 

2..'S50 

25 

00 

1,100 

1!) 

64 

LouTala, 

'2,100 

25 

92 

390 

20 

31 

Mons, 

4,000 

24 

15 

1,400 

16 

98 

Nainur, 

291 

24 

68 

89 

18 

98 

Totaux.  •  .  .  1 
Prix  moyea. .  | 

15,046 

•■•e«a««« 

34 

61 

5.859 

18 

67 

45 —  91  SâMnn  1846.  —  jtrrêtê  regral  por- 
tant organisation  de  l'administration  dee 
haras.  (Mooit.  du  18  février  1846.) 

LéopoM,  etc.  Vu  la  nécessité  de  procéder  A 
une  orgaoisaiiOQ  de  radminisiraiioti  des  baras  ; 

Sur  la  propouiiou  de  aoire  miuUire  de  rmié- 
rieur. 

Noua  UfMM  ifrélé  et  urr6f«ae  : 

Art.  l*r.  Le  persbnDcl  de  l*adminiairilien  det 
haras  est  coai|ioté  comme  il  suit  : 
Uu  isapectear  sénéral  ; 

Ua  ioepaeienr  ptuvioeU  dana  eluMpie  |ir». 
Tlnee; 
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Uo  intpeeteur  àêaê  tb«que  dlairict  agricole  ; 

Un  pr#t>os4  an  mMotes  ayant  rang  d*ia- 
aiwcieur  proviooial; 

Un  directeur  du  barai  de  l*[iuii| 

Un  médecio  wétériaair*. 
-  Uyaiira,«B«MiNtra]urt«4«l*étalt 

Uo  connais  aux  (îcr  itureg  ; 

Un  fturveiliaoi  de  première  claaat } 

Iknx  turveiilaots  de  deuiièma  claaac) 

Va  auiéflliâl  ffimiit,  avaeto  «faëa  4»  iMrfdl- 
laut  de  première  datae  | 

Ua  f arda-nagaaio  ; 

De*  pal«freoi«n  de  première  daMc; 

Des  palefreniert  de  deuiièiiM  datae  ; 

Drs  é}i'Vf".  n'ilcf,  eniers. 

Il  ue  pourra  y  avoir  plus  d'un  palefrenier 
poDT  dans  cheTWt  al  plut  4a4ii  «èf  ei  palafta- 
nian. 

Art.  3.  L'iDipccleur  général  (1e«  hîras,  les 
inapecleur*  provinoiaui  et  de  ditlrkt»,  le  pré- 
poaé  aux  renootat,  la  diraetour  al  la  médaeio 

véidrioaire  du  baran,  sont  nomméa  par  la  itti. 

Tout  les  auii  es  employt^s  du  hnr»n  sont  nom- 
mé» par  !e  ministre  de  l'intérieur,  qui  délcr- 
mlna,  d*aprèi  laa  baioiiii  du  tervlcav  la  noBftbve 

lies  p.ilefreniers,  »ans  toutefois  que  le  nombre 

des  paWreniei»  première  claase  puisse  escé- 
der  celui  des  ^^itu  cniers  de  ileuxièiue  classe. 

TlAITMIITS  Et  inbCIBITÉt. 

Art.  3.  Les  iraileBMQti  des  loDctionnalrai  da 
l*iiiiiiioiMraiiaA  daa  baraa  aanl  ûwh  tloil  qa*U 

auU  : 

L*ins|>ecteur  gcnéiai  des  harai»  t.  6,000 
Le  préposé  auK  remontes*  4*000 
La  dliieiaiir  du  hartti,  l,M« 
f.p  médecin  vétérinaire,  f,5M 
Les  fonctions  d'iospectaur  proviocitl  ai  «te 
dtitrlet  eoni  gratuites. 

La  Dinlilpa  da  rintérieur  flta  la  lr«lt«BMll  dt 
loua  les  autres  employas  du  baras. 

Art.  4.  Le  directeur  et  le  médecin  vétérinaire 
du  baraa  aoot  tarai  da  réiMer  daot  féiabllaaa- 
ment,  où  il  leur  est  fourni  on  logement. 

Art.  6.  I/inspecteur  général  des  baras,  le  pré- 
posé aux  remontes,  le  direcleur  do  baras  de 
riiat,  ont  droit  à  una  rallon  de  faurragaa. 

ils  ne  reçoivent  cette  ration  que  dans  le  cas  où 
la  présence  de  leurs  chf'vatix  est  constatée. 

Art.  6.  Les  frais  de  route  et  de  séjour  sont 
fttda  da  la  ounièra  auïTaDia  t 

LMuspccteur  général,  trot';  francs  par  lieue 
de  cinq  kilomèitet,  et  francs  par  Joor  de 
séjour  i 

La  prdpoaé  aux  reoKMiaa  al  la  diraaia«r  du 
baras,  deux  franai  par  Itoua^  «i  dtaffeauMpar 

jour  d«  s^K'Uf  i 


Le  médecio  véiérinarre,  deux  francs  par  Ueua, 
et  buit  franca  par  Jour  de  séjour. 

Laa  frm  4e  taMa  aaradt  dlMMUAi  da  fliaitié 
pntT  laa  dlMaftcaa  pareauroai  lur  M»  dtattioa 

de  for. 

Les  tospadaura  provinciaui,  le  préposé  aui 
remontes  et  la  direcleur  du  baraa«  na  ragairaut 

fies  frais  de  roule  cl  ilc  sf  jour  que  pour  letfOyi« 
ges  qui  août  atitariaés  |>ar  le  miniatra. 

■aaaa  ua  L*iTas. 

Art.  7.  Le  baras  de  l'état  est  composé  d'étalons 

et  de  juments  dont  le  nombre  et  la  race  sont  dé- 
t«rroio<is,  d'après  les  besoins,  par  le  ministre  de 
Plnttfriaur. 

An.  8.  Les  dLVoii«  le  T'Êtalsont  envoyés clUH 
que  année  en  siaiion  dans  les  provinces. 

Le  ministre  d«  l'intérieur  arrête  le  nombre, 
Peoplacemant  et  lâ  aaUH^titlwi  dai  Mationa, 

d'.ipr»^s  le*  proposition'»  de  Cinsprclfiir  ;;(<néral, 
qui  consulte  préalablewont  le  conseil  des  haras. 

An*  9.  La  aaUiio  de*  iUloua  du  hai«i  dt 
rÊtatest  gratuite,  sauf  les  exceptions  que  la  nl- 
nislre  de  l'intérieur  €»\  auiorlsd  à  établir  paur 
des  olrcoostaoces  particulières. 

Ait4  tO.  Tout  nuprléMlta  d\ma  iuawut  |ru- 
pro  à  ooe  bonne  reproduction ,  saioe  et  exanpta 
de  vices  bérédluircs,  a  droit  da  l'anvefar  i  la 
saillie  des  étalons  da  i'itai. 

Laa  qualltéa  d«  la  JauMUt  doifuM  avoir  éli 
consutées  préalablement  par  l*iaipaclfUr  daa 
baraa  du  dirtrict  afrtaulo, 

«Munaa  su»  uanAa. 
AH.  Il,  M  est  Institué  au  dépanattebt  dé  rUi- 

térif  >tr  fin  cnn^rtl  ilr»  haraS. 

Ce  conseil  est  présidé  par  la  ministre  de  IMaté- 
rieur,  et,  i  lun  défMd,  par  la  dlraaianr  daa  af> 
Mrcs  de  l*a«rieuUura. 
il  Mt  composé  : 

Do  directeur  de  la  division  d'agriculture  au 
miuialira  do  inutériaur,  vloe-prialdaul] 

De  rinspecteur  général  des  haras  ; 

Des  neuf  inspecteurs  provineiaus  daa  baraa  j 

Du  préposé  aux  remonies  ; 

Du  direataur  du  haraa. 

Le  chef  du  hurenn  ff  l'agriculture  au  d^parle- 
meni  de  Tintérieur,  j  remplit  les  fonctions  de 
secrétaire. 

AH.  ft.  La  contdl  donne  au  ministre  son  atrti 

et  fait  proposition*  mit  :>ffalres  relatives 
au  haras,  aux  courtes  de  ctievaux  et,  en  général, 
à  tout  ce  qui  a  rapport  è  raméItoratiOD  da  faa- 
pèce  chevaline. 

Art.  13.  f.Pïi  irt«prr(«»iir«  pro»in''Mut  rendent 
MOpte  au  conseil,  lors  de  rassemblée  générale. 
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RBGNË  de  LÉOFOLP 

de  réut  de  r»iiéli«naiM  dtl*MfèM  chtftfllMi 

dan*  leur  provîoce. 
Laun  raptiorta,  aprèa  avair  Aé  iiiwilii  «b 

conseil,  sont  admaéa  au  miniatrairtc  Imthm' 
fAliont  de  Pinipeciear  général. 

Art.  14.  L«  conseil  se  réunit  au  moins  une  tois 
ûmipm  «méa,  i  répoqn*  Biéo  pv  le  lalDiatre 

de  rintérifUr. 

An.  15.  Le  conseil  air^icra  souî  l'approbalion 
du  ministre  uii  rè^lemeul  pour  l'ordre  de  ses 
tnf«ux. 

An.  16.  Le  conseil  des  hara^  peut  être  r^tmi 
en  comité  consullatir  ^ur  l*e;iamej}  de»  aStin* 
coorautea. 

Ce  comité  est  compoaé  dea  fooodonntirei  qui 
eooalituent  le  conaeil,  i  rcxeepCion  det  bu|i«t- 
teurs  |irovinciaoi. 

Art.  17.  Lea  teapeelran  provinciain  peuvent, 
Mr  l*ftntorisation  dn  miDiftre,  réunir,  dans  leur 
province,  les  ins|iectenrs  des  disirii;ts,  pour  les 
coosoiter  aur  lea  beaoèns  de  leurs  dislricia  ret- 
peeun. 

Ils  enrôlent  leurs  rapports  i  Pinspecleur  géné- 
ral qui  ipff  (r^^nsnt^t,  avec  aoa  obiervatioua,  au 
mioislre  de  l'inicrieur. 

Lm  réirahma  «ht  iiii|»eotaura  da  dlitriei  m 
iêUOMt  |iéa  lleii  è  dea  frait  de  royaga. 

Art.  IS.  La  mlnlatrc  de  hntérieiir  aa»  trtna- 

nettra  rhaquc  année  propo^iiions  pour  la 
distribution  des  fonds  dealioés  en  prime»  et  e»* 
ceenv^iflMU  pour  1*amlIloi«lleii  da  iPaqièea 

Chrv3iitie.  , 

11  arrête  le  progranitta  dai  cdurtaa  danoéea 
par  le  gouTcrnement. 

n  tea  kt  aUrtbvUaua  et  lea  devolra  des  fuifl» 

tlonnairea  et  employés  du  faaras,  et  arrête  les 
règlement*  n^cesaairea  pour  reséoutioB  du  pré- 
ieol  règle  ment 

DISPOSITIONS  TBAllSITOiafia. 

An.  19.  Les  suppressions  d'emploi»  <?(  les  ré- 
ductions de  traitement  à  opérer,  en  venu  des  dis- 
paatUont  daa  aftlda»  f ,  I  et  S  du  préeent  arrêté^ 
n'auront  Ilec  qu'au  fur  et  i  mesurr  dp-<  eslift^ 
tions  ou  du  remplacement  des  titulaires. 

Art.  «0.  Hotte  niolalre  de  l'iotérieur  (M.  S.Vaa 
da  Weyar)  aai  chaifé  da  ratéentiou  du  prêtant 
andlA. 


dt.  —  91  jAMTiEa  IMS.  »^  Arrêté  portant  no- 
mfniition  du  perêatmÊÊée l'ttdmfntttratUM 
des  haras.  (Mooit.  do  18  ffé?rier  184$  ) 

^^Léojtold,  etc.  Vu  l'art,      de  notre  arréié  au 


-AN  184(1,  N««  46--»0.  W 

date  de  r«  joitr,  fxirtant  arfeMatUaa  da  l*adilii- 
ttUtration  des  haras  ; 

.  Sur  la  prapaiiiira  da  Mira  KtaMrada  Hn- 

tériaur» 

Nous  avonft  arrêté  et  arrétana  ; 

Art  l**^.  Son!  nommés  : 

Pr<p)»é  aux  remontes,  le  ilenr  fKInt  (Jean), 
aelnelleoiettt  ihapecLeui'  provincial  des  haras  ; 

Directeur  dti  haras,  le  sieùr  Deby  (Pîaitoléoo- 
Joseph),  aciuellcmcol  régisseur  du  haras; 

Médeeltt  vAtfrhtaire ,  le  alauf  Cteveeaur 
(Alexandre). 

Art.  9.  Le  sieur  Mnr.iu  (Galllaume)  eontînoera 
de  remplir  les  fonciiona  d'inspecteur  du  haras, 
conformément  i  l*art  19  de  rarrété  d*orv«nlaa- 
tion. 

Art  3.  Notrtf  ministre  iIb  l'iatérieur  (M.dflfain 
Van  ac  Weyer)  est  chargé  de  rexécution  do  pré- 
seul  arrêté. 


47.  ~  SI  jaMViu  1846.  -  Arrêté  royal  qvA 
accorde  à  ta  demoiselle  Dauw  [Clémence' 
jéugustlné),  domiciliée  à  Ixellet,  rue  de* 
Champs^  60,  €tie%  le  sieur  De  Cevienaere, 
icn  mandatairet  un  brevet  «PimvcmOcH 
de  cinq  années,  pour  la  fabrication  de 
houqJes  dé  para/Hnê,  (Moait.  du  39  iaoYier 
1S46.) 


48.  —  83  jAHTiitt  1848.  —  Arrêté  roxal  accor- 
dant des  pensions  à  des  fonctionnaires  du 
dfyartemcnt  da  finance»  admit  è  ia  ra- 
îrùUé,  (Monit.  du  1?  Wwief  1M6.) 


l9.«-MMHTim  fUlê.'-Arrèté  royal  nommant 
le  S! fur  Jstrr  officier  de  tordre  LèopoU. 

(Mollit,  il  11  6  f''vrier  ÎS48.) 

llo/j/!f  .«Voulant  donner  au  sieur  Aster  (Henri), 
colonal  d*artlUieria  an  reiralte  i  Dreada,  une 
BHtfqMdeM(f«M«af«lllanaepartiealilra*B  . 


5é.  —  Sé  jAim  1S46.  —  ArrêÊê  royal  par  ia- 

fOêl  (a  êfeur  Baert  {A,'J.)t  commissaire 
maritime  du  port  de  Bruxelles,  t  si  aufo- 
rtsé  à  porter  la  mèdaitle  décernée  en  laitt 
àta  farde  êaar§9étêe  par  larégmmdaèa 
piUe  de  BmMêUe»,  el  mnfMr  imv*  3,  A*  M,  ta 

prince  d'Orange, 
far  arrèle  n^al  de  ia  mémts  àaie,  ie  sieur 
Stoen  {J.)t  fordien  de  eecande  eiaeee  è  la 

maison  de  force  de  Gand,  est  autorisé  à 
porter  ia  médaiUe,  peur  doitMt  ans  de 


a 
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•ervice  fidèle,  gui  lui  a  été  décernée  par 
dhpMUkm  du-  mtntitre  de  la  guerre  de* 
Fttxt-Bas,  du  ît6  février  ISM.  QÊÊtiL  dv 
e  féf  rier  1846.) 

SI.  9i  jATïTiEii  1816,  —  Arrêté  royal  ae- 
cordant  au  sieur  Lousberg*  {F,),  fabricant 
ê  Cend,  esempthn  (iéfitUUve  dee  Awflv 
d'entrée  peur  deux  machinée  à  lustrer  ef 
à  moirer  des  étoffer  de  coton,  qu'il  a  été 
autorité  à  Importer  en  franchise  provisoire 
d§Pfmpét.  (MottU.  do  tt  MnitrlBM.) 


5?.  —  nNTiER  1«46.  —  Arrêté  royal  accor- 
dant au  sieur  Schoutteten-Lutenst  btan- 
cMeeeur  i  Oand^  exentpthn  «CliMSflM 
des  droits  d*entrée  pour  un  cylindre  à  ea- 
/andrer,  qu'il  a  été  autorisé  à  Importer 
en  franchise  provisoire  de  l'Impôt.  (Moait. 
«if6Hfri«r1$4e.) 


a.  —  S4  JAirriu  1846.  —  Arrêtés  royaux  qui 
ûceeirdnUi 

Ju  ëlêWF  RwMh  iH.'J.\  è  eenMpp9%  un 

brevet  d'invention  de  quinze  annieeppOUI^ 
une  nouvelle  roue  hydraulique , 

Au  sieur  Gittet  {P.-F.)^  mécanicien  à 
tUge,  faubourg  Mnt'Lêonard,  ».  Itl, 

un  hrcvrt  ri'fnvpnf'fon  de  dix  ans.  -pour 
une  culasse  platine  à  bascule  et  une  car- 
touche  spéciale  conelituant  un  nouveau 
MÊtycn  de  charger  lee  armée  à  feu  par  la 
aulaeec.  (lliiiiii.d«  »  jMviar  1846.) 


54.  — >  tS  nimn  1846.  ~  Arrêté  royaipor" 

tant  concession  de  ta  mute  de  DCnéc  à 
Anthée.  (Monit.  du  iSjaarier  1846.) 

L^opold,  etc.  ReTo  noire  arrêté  du  S8  décem- 
bre 1845,  qui  «décrété  la  construction,  par  voie 
de  coocetiioo  de  péages ,  d^une  route  empierrée 
deDsBéei  AiUlii«{ 

Vu  le  procè-!- verbal  tff  Padjudtcalion  de  la  con- 
cetsioo  de  celle  route,  dressé  le  li  janvier  1846, 
par  le  gon? craenr  de  la  pro? ioca  da  Namur,  do* 
4a«l  il  idaalta  qn'uoa  aaaia  MamiMioo  a  été  pré- 
sentée, et  qu'elle  est  souierite  par  le  sieur  Du- 
oaoot^Charles-Ucori'Slaoislaa),  auteur  du  prctjet, 
diraetear-^raot  da  ta  aoeiété  deiRoutae  r4iiDict 
et  agissant  au  nom  de  celles:!  ; 

Vu  di^poMiiona  iéfialatifaa  al  réftemen- 
taircs  sur  la  matière; 


^  AN  1846,  N** 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  des  ira* 
TampabNet, 

Naui  arooi  arrèld  al  arréUma  : 

Art.  Eat  acceptée  la  soumission  tamcrita 
par  le  siear  DunoM  (C.^.-S.),  la  10  Janviar 
1846. 

En  conséquence,  ledit  sieur  Dumont  (C-H.-S.), 
domicilié  i  Auvelois,  directeur  frf^r.ini  de  la  so- 
ciété des  RoDlea  réunies,  ei  agissant  au  nom  de 
e«lle-d,  est  déclar<  eoncatiiODnaira  da  la  roula 

de  Deuée  à  Anthée,  pour  UB  lame  de  quatre- 

vingi-dix  ans,  e(  moyennant  Pattoraiion  des  sub- 
sides stipulés  au  cahier  des  charges  de  la  coa« 

eOMlOD. 

Art.  S.  Notre  minislro  des  travaux  publics 
(M.  C.  d'HofFsch  midt)e«l  chaîné  de  raxéculioo  du 
présent  arrêté. 


55.  —  25  JAKVIER  1816.  —  Arrêté  royal  décré- 
tant la  construction  d'une  route  de  Ge- 
ébtna  è  XafHiUura.  (Htall.  du  »  Janviar 
1846.)  * 

Léopold,  etc.  Vu  les  plans  et  autres  piècet 
compoaant  la  projai  d*una  aaetion  da  roula  à 
établir  dans  la  province  de  Nannr,  do  Gedlom 

à  Nafraiture  \ 

Vu  IV>rdoooanee,en  data  du  SI  décembre  1 845, 
par  laquelle  la  députation  perraaJUHllOdii  coDioil 

provincial  de  ÎHannir  offre  ;  1"  une  ^nmme  de 
S5,000  francs,  pour  aider  à  Texécuiioa  de  celte 
laeiioB  de  route;  i*  la  cMston  gralolte  à  TÉtat 
delà  section  que  la  province  a  fait oooMlllIrt^à 
«as  frais,  entre  Gribelle  et  Gedinn'-  ; 

Vu  également  les  offres  de  cesiioas  gratuites 
da  lerraloa,  faiie»  par  pituieurt  eomnaonaa  inté- 
ressées ; 

Considérant  que  Tulilit»'  *)p  la  route  dont  il 
s'agit  e»l  suffiiâmmeot  cunsuiée  par  les  délib^ 
ratlona  dn  aoneail  pravineial  da  llanittr,  an  data 
des  13  juitiel  18Ô7  et  11  juillel  1845  ; 

Considérant  qu'il  imporle  de  procurer,  sans 
relard,  du  travail  à  la  classe  uuynt-re  du  caaiou 
da  Gadinna,  qui  aa  Iroova  daaa  uno  franda  dé- 
tres?c  • 

Sur  la  proposition  de  notre  miniitre  des  tra» 
vaux  publics. 

Nom  oTona  arrêté  ot  arrétona  : 

Art.  l«r.  11  sera  construit  dass  la  provinaa  do 

Namur,  aux  frais  de  l'État,  et  avec  le  concours 
de  la  province  et  des  communes  intéressée»,  une 
routa  anoipiarrée  daGadlnoa  A  Halraitara. 

An.  3.  La  disposition  du  tracé  de  c^toaaolien 
de  route  ei>t  Indiquée  au  plan  ci-annexé,  ap- 
prouvé par  notre  ministre  des  travaux  pubUca, 
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hiGNE  DE  LÉOPOLD 

Art.  3.  C«  tracé,  d*iioe  loofiMiur  d«  8,744  mè- 
fm  M  cent.,  te  eMBpoNra  itet  diflKrtola  allf  m* 

ments  et  conrbes,  dont  la  deicriptioo  suit  : 

Il  partira  de  rexirémité  de  la  route  constraite 
de  Gribelle  i  Gediooe,  i  l'entrée -de  ce  rillage, 
■écbiM  d*alMwd  i  faneba,  et  toomera  eaiuiie  à 
f!roii?  pour  loogpr  !e  cimetière;  suivra  ensuite 
le  cliemio,  fraochira  ie  ruineau  dit  de  Uouillelte. 
coatittoen  I  lahrre  la  travene  «I  ira  M  tcminer 
A  50  OiAlref  au  deti  da  chcmio  de  Gedlnoe  à 
Louette-Saint-Deoii,  en  (nis«.int  à  iO  mètree  à 
gauche  la  maisOQ  de  la  veuve  LaogiaJiéj  lon- 
gnevr  8SS  nèirea  M  cent. 

Le  iwenaier  alignement,  long  de  399  métret 
90  cent  ,  prendra  naissance  à  la  dernière  courbe, 
»e  dirigera  à  peu  près  parallèlemeat  au  court  du 
iiiItteaD  la  H0nine,eafiilTanl  le  pied  de  laaaon- 
lagoe  dite  le  Rot,  qnl  llinna  le  venant  drait  dn 
bauia  dudii  ruisieau  ; 

Le  deuxième  ali^Demeot,  long  de  366  mètres 
9è  cent.,  fara,  avec  le  préoMent,  vn  angle  à 

droite  de  135  degrés  S3  minutes,  ett  tenulntc- 
nant  dans  les  même'  cnniilions; 

Le  trouieme  aiigaemeui,  loug  de  266  melres 
••  cent.,  pcnehaot  i  fauche  «mm  nn  angle  de 
115  degrés  16  minutes,  continuera  à  suivre  le 
pied  du  coteau,  aiusi  que  les  suivants  jusqu'au 
douzième  luclusivemeoi  ; 

Le^trlèiM  alignement,  lenf  de  110  mètrce, 
fléchira  ^  r)roite  won»  m  angle  de  Ml  degrét 
30  mioute«  j 

Le  cinquième  aligoemeol,  long  de  149  mètres, 
fléchira  eneoM  A  droite  eont  nn  angle  de  168  de* 

grés  16  minnles  ; 

Le  sixième  aligoement,  long  de  116  mètres 
N  cent.,  e^ndhiera  à  gauche,  mm  nn  an{^le  de 
153  degrés  16  minutes  ; 

Ces  trois  derniers  alignements,  quatrième, 
cinquième  et  sixième  formeront,  par  les  raccor* 
domHe,  nne  eenrbecentfaine  à  donMelnlIeiiott; 

Le  septième  alignement,  long  de  ^9  mètres 
40  cent.,  fléchir;*  aumi  h  î»3t!rh«-,  mm  un  angle 
de  1^1  degrés  211  minutes,  traversera  une  carrière 
de  grée  tchlaleut,  et  tiendra  alkcoilr  A  la  limiift 
sépara tive  des  commaoee  de  et  de 

Louetle-Saint-Pierre  ; 

Le  huitième  aiignemeui,  loQg  de  16b  mètres, 
fm  A  dniile  atac  le  pcdeédent,  nn  angle  de 
13S  degrés  41  minutes  ; 

Le  aetttriéme  alignement,  long  de  7i  mètres 
60  cent.,  fléchira  à  gauche  sous  un  angle  de 
1Î6  degrde  Sg  minnlet  ; 

Le  iJiXi^me  alignement,  long  de  210  raèires, 
penchera  aussi  à  gauche,  sou;  un  angle  de  166  de- 
grés j  il  traferscra  le  chemin  de  Gedinne  à 
LaneHe-Saiat-Pierre  ; 


I«.--A1I  1846,  N«M.  n 

60  €.,  longera  le  chemin  de  Louette-Saiot-Pierre 
A  Boodrement,  fhimnt  enr  la  ganelie,  avee 

Talignement  i|ui  le  précède,  un  angle  de  173  de- 
grés ^  il  viendra  ahoiitir  A  une  carrière  de  grès 
schisteux  j 

Le  doujième  alignemenl^  long  de  171  aiAtree, 

fléchira  à  gauche,  sous  un  angle  de  IC^î  lr[;r<^s, 
et  viendra  aboutir  au  chemin  de  Loucite-Satnt- 
Pierre  à  Louette-Sainl-Deois  et  à  Uoudremont.' 
Le  treliième  alignement,  long  de  18i  mètre» 

•10  r,,  pcnriiprn  nufti  h  (^itiehf ,  sons  un  angle  de 
161  degré*  30  miaules,  suivra  le  chemin  précité 
Juaqu^a»  point  de  bihireatlon  tare  chacun  dmdita 
villages; 

Le  quatorxième  alignement,  long  rie  193  mè- 
tres 40  c,  fléchira  à  gauctie  sout  un  aagie  de 
l«r  degfde. 

Le  quluième  alignement,  long  de  175  mè- 
tres 80  c,  s'inclinera  à  droite,  mut  on  angle  de 
1Ô6  degrés  40  minutes; 

Le  ioiaiéme  alIgneoMnl,  H»g  de  W  mèlrety 

fera  à  gauche  une  angle  de  167  degrés;  il  aboutira 
à  la  limite  entre  les  commun*"»  df  J.ouette-Saint- 
Denis  et  d'Uoudremont,  a  iU  moires  a  gauche 
d*nn  point  limitmiplie  entre  ce*  dons  eommnnei 

et  celle  df  t  ouf-tte-Saint-Pierre; 

Le  dix-septième  alignemeni,  long  de  1161  mè- 
Ine  40  c,  fera  sur  la  droite,  avec  le  précédent, 
nn  angle  de  la  degrés  ; 

Le  dix-huitième  ali[;nLmtnl,  lonu  de  72  mè- 
tres 80  c,  fléchira  sur  la  droite  sous  im  angle  de 
12S  degrés  4  minutée; 

Le  dix-neuvième  alignement,  long  de  ISA  mA* 
lr<»s  40  c,  fléchira  à  pauchr>,  sous  nnfjff  de 
150  degrés  30  minutes;  il  aboutira  à  l'entrée  de 
la  traveree  d*Hondrement  j 

Le  vingtième  aligncmeotf  long  de  38  mèlree 
10  c,  suivra  cette  traverse  en  faisant  à  droite, 
avec  ralignemeot  qui  le  précède,  im  aogte  de 
118  degrte  98  mlnaiee  ; 

Cet  alignement  sera  raccordé  avec  I* alignement 
précédt-nt  et  celui  qui  va  suivre,  au  moyen  d'ttnO 
seule  et  même  courbe  à  double  intieiioQ; 

Le  fiagtec  uniAAie  alignemeni,  longdelTd  mè- 
tres 60  c,  suivra  également  cette  traverse,  en 
fléchissant  i  gauche  tous  un  angle  de  96  degc^ 
64  minutes; 

Le  vIsgiHlettsiAme  alignement,  longdel81  nrt» 

Ires,  continuera,  comme  les  deux  autres,  ta  même 
traverse,  et  fléchira  à  gauche,  sous  un  angle  de 
156  degrés; 

''Levingl-troMèaieaUgnement,longdel81  mè^ 

très  60  c,  aboutissant  à  la  sortit*  rf  "Hoiidreraont, 
formera  à  dtoile,  avec  le  précédent,  un  angle  de 
153  degrés  ; 

Le  vingt- quatrième  alignement,  long  di 
inèirmM  C, flddiln  A  droite,  aoM «a  tn- 
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it  wÈêim  M  iJovoLD  I 

gk  di  ffti  ii«ff4»  10  MiMtM»  irafenari,  veN 
kl  4ca&  ii«ra  d«  son  ptiMura ,  l6  cbtmla  «TBou* 

dremoot  à  Nnfr^ifirre,  j»onr  vpnrr  v  aboutirai» 
•vile  aprèi  avotr  t^éotUé  d»Qi  le  boU  Collio| 

LevIngl-eioquIèimaHgiieineDt,  long  dc1i4n*> 
très  20  c,  fléchira  à  droite,  moi  a»  «ngle  de 
167  di'.  r^f  ^4  mmulcf,  al  M  UêUHn  MUèra» 
aant  «Uns  le<Ui  bots] 

Ires  90  c,  fléchira  encore  à  dff^e«  iOM  ■»  «a^ 

de  1fj7  (legrci  20  mînuies  ; 

Le  viDgineplième  alignemeoi,  toDg  de  â46  oiè- 
Um  M  0^  IwMW  à  faBcht,  vmc  la  iiréaMMi, 

un  .itîf^'r  fir  Î5'^  drf^r'!  16  inimiles; 

Le  viogtr'buitièmaaligiteinent,loiigd«6&3  mi- 
(rev  fléchira  «ur  la  gauçbc,  fous  angle  da 
1S9  dcf réa  <  minniea  ;  il  travcraera  to  fka«la 
d'Uoudremont  à  N.irralt«raei4ewMnite|Nrta  d« 
€0  deruiet  village  I 

Le  Tingi-neovième  alignement,  iMigdeSfSHè» 
|Ma«  t^diira  i  dr«ilc,  sous  un  angle  de  148  de- 
grés 58  iniDu<«»,  ni  aboutira  à  l'axe  du  chemin 
de  Ricane  à  Mafraiiure,  à  63  mètrea  d'une  borne 
plac49  a«  «mp  d*iio  «temp  appaMamnl  m 
Peflandre  (ToussainOi  de  Narrailure. 

Art.  4.  l-:^  tome  aura  fTî'nérsIement  huit  mè- 
Itm  de  largeur  entre  les  aréies  extérieurea  des 
iBCOttM  «ada,  dMt  5  niimda  ehawaida  et  1  mèlM 

50  cent,  pour  chaque  accolemeol.  LNiicliiiaiton 
des  talus  ci  let  diiceo^ions  des  fosiés,  dont  la 
mule  sera  bardée  |karioui  où  de  beevio ,  seront 
rdgiéea  aoivnnt  Ica  Incalllit  M  I*  bsum  èê 

terrain. 

An.  Les  propriétés  nécessairea  à  l'élabliaaft» 
ment  d«  U  rontn  «I  d«  «aa  dép«Bd»BOM ,  atiMt 
«nprlaea  m  «ocupéea  oonfmiiiMBt  aux  loia  m 
matière  Mpr«|iri«tl^  pMir  fitw*  d'ntiMt*  pu- 
blique. 

Art.  6.  Bal  aeoaplé  le  mbaidn  4»  Ti«f l-«ioq 
mille  francs,  uffcrl  par  la  pruvinee  de  Namur, 
pour  aide[  à  rétablissement  de  lu  »<xlioD  de  route 
décrétée,  ainsi  <|ue  les  offres  de  cession  graUiite 
dft  larrnIiUf  MM  W  pluaievra  cMMBimaa.  U 
ftlVf^nl  et  remploi  du  subside  in-éciic  auront 
lieu  conMoiéiitaoi  à  Tan*  fi  de  ia  l<u  du  tO  maïf 
ISS». 

Ali.  7.  Ud«penae  i  r«iiilier  de  r<t«Ui«iaiMVt 

de  la  route  nouvelle  sera  couterle  au  moy^n  ; 

1»  nu  sub»ide  de  35,000  fraoca,  k  fournir  |iar 
ta  pru%  ii)Ce  de  Namur  ; 

S*  D^oe  lomiM  de  tS,900  franca,  •Uanée  par 

le  dépnii«  raeul  de  rinlérieiir.  sur  le  crédit  de 
deux  m.lltaa«t  mu  à  sa  disposition  par  la  tel  d» 
M  ««pterabre  1845; 
8*  Dei  crédita  ordinaires  qui  seront  affectés  au 

service  des  rowles  par  les  budgels  du  département 

40»  Ifâvau»  #ui^ic«i         it^^  fuivaniii 


~  AN  1846,  1^  M. 

Art.  8.  Notre  oitalstre  des  travaux  publics 
(M.C.dllflMÉiM)eficlnrg«  del^Hemlon  <l« 
prétcM  tiréfd. 


56.-15  lAirma  194(1.  —  Arrêté  royal  auto- 
ritant  la  maintenue  en  activité  d'mnt 
usine  à  fer  dite  Forge  de  Hay.  (Mmiit,  du 
1er  février  1846.) 

I.t'opoîd,  elc.  Vu,  »oiis  les  dates  des  27  décem- 
bre 1830  et  9  décembre  les  reijuétes  de^ 
sieurs  Jaumenoe  (N.),  de  Marcbe,  et  Leniz-Ue- 
tleane,  de  Bnrt  toinciia&l  Panlm'taatioa  de 

maintenir  rn  activité  une  Usloe  à  TiT  rfifç  Forye 
4e  nuj\  «ttuée  au  faubourg  Sainte-Catherine, 
i  lluy  ; 

Va  lee  plans  de  t*D«hie| 

Vu,  avec  les  piAce»  y  raeotîonnt'e-,  l'avis  de  la 
députation  periBauenie  du  conseil  provincial  de 
Liège,  en  date  du  7  Janfler  184tt; 

Vn  la  loi  da  3t  avril  1810,  titre  VU  ; 

Considérant  qne  les  formalités  prescrftes  ont 
été  observées  el  qu*il  n*est  snrvenn  aucune  oy- 
poaRîoir; 

Cornidérant  qae  celte  osine,  dont  IViistence 
remonte  à  une  (^p  njoe  f>rt  ancienne,  ai  partienl 
aciuellemcniau  sicur  Moncbeur  (Picrre-l'biiippe- 
laeepb),  nalno  de  féfseï,  à  Andeme  ; 

Sur  la  piopoiiiioa  «le  iwfrv  miafatie  «let  ttih 
vaux  publics , 

Nous  avoua  arrëlé  et  arrêtons  : 

Art.  Le  aieur  Moncbeur  (i^ierfo^pliiiippe- 
Joaepb).  awlliede  forgea,  à  iwdwne,  eataaieaiié 
è  malldeiiir  aftaallvM»eoQfcnBda»«ni  aux  plana 

annexés  au  pré.^cnl  arrêté,  l'««îiBr  à  ^er  dite 
Forffû  4a  HH^t  «iAuétt  au  lauboiwg  Saiote- 
Catheiiaet  A  Bqy»  ei  etaémate^i  hMi  few^ 
neau  au  charbon  de  bois,  une  afinerte,  wa  Maat» 
tioet,  nn  four  A  jmddicr  et  ub  bor^rd  ;  }^  tout  mîa 
eu  uuuveiacni  par  ie  ruisseau  du  Muyoux. 
Art,  t.  Cane  autaoiaaUwi  eslaaeoedie  aaw  lee 

conditions  suivanlt  s  : 

la  i>e  ne  pouvoir  £au'«  recoaslruire  les  totls 
des  bAUments  de  Tusine  qu'en  ard<Hset,  tuilea, 
liae  m  mm  attirée  mautiaii»  preiwe»èpeé««iir 

l'incendie  ou  à  y  r'5sif,ter; 

8o  De  se  procurer  el  d'eniroLeoir  conatoinmeni 
en  b«n  iiat  une  poinpe  à  iocendiequiaera  miK, 

de  Huy  ; 

3°  Ue  ^urnir  à  L'admiaisif^tian,  «i)«|uft  lois 
qu'elle  e«  Nrt  1«  diwda*  4ae  renieiipuBwmi 
•tatiattqoei  «nr  la  «wiiwnwathw  eilapradnaiiai 

de  l'iitme, 

L'uupiifBUo^  d«  Vf^iabiiiifjaant  Bagaucca^aous 
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•ftim  DE  L*>roiiO  i« 

mÊm  préleiU  qo*  m  soUf  éir*  interdite  tux 
ageate  de  radmiâlitnaioo  ; 

4'' D*eii(retcQir  const.immenl  en  hoaétaltat 
difers  poioU  ci-après  du  nivelleroeot. 

La  ligne  de  repère,  tracée  dans  uo  rocher, 
Mini  à  la  rive  droite  du  Uuyoui,  dani  an  tanin 
appartenant  à  M.  Delloye  ^Hyacintlie\  entre  la 
digue  de  prise  d'eau  de  rusioe  de  Landreejr  «| 
celle  de  l*naina dont n  s'agit,  est  supérieore  : 

n.  De  S  mèlret  k  la  crétn  de  la  iDfve  dt  pcfia 
d'eau  ; 

b.  De  500  miilidièire»  à  une  ligne  de  rci>ère 
tracée  d*aprèel*M4re  de  l'ingénieur  dea  mlnaa  du 

septième  district,  dans  une  large  pierre  de  taille 
qui  se  trouve  dans  l'angle  audroucsi  du  lïAtimeal 

de  l'uàioeî 

e.  De8niètres440mill.  àlacrétedniadisna 
de  prise  d*eau  de  Vuhinitêè  Êmitêty,  appart** 
aent  àMk'Dalloye) 

é.  Oel  aUiN  d4  bOI.  au  mil  ia  lavaoMde 
la  NMda  prwiar  Maneeu  { 

«.  De  3  mètres  au  seuil  de  la  vanM  da  la 
deuxième  roue,  celle  du  marlioel } 

f.  De  8  mètres  8»  mni.  an  tanit  da  la  vamia  de 
la  troisième  roue,  celle  ilii  deuxième  marteau  ; 

g.  De  3  niè(rc8  683  miil.  an  seuil  de  la  Tanne 
de  la  quatrième  roue,  celle  de  la  sou£Berie  du 
kantfuameaai 

5«  Du  ne  faire  aucun  chaagemeiU  ni  aecune 
addition  au  nrveilemeut  ni  à  l'usine,  sens  en 
avoir  obtenu  i'auioriaaiion  dans  lei  fieraies  lè> 

go  De  verser  au  trésor  de  l'État,  dans  le  délai 
de  trots  mois,  une  somme  de  cent  cinquante 
francs  I 

r*  Da  aa  iiniéiiMif  am  Ma  al  règlements 
existants  ou  à  intervenir  sur  la  matière,  ain^i 
qu'aux  instructions  qui  lui  seront  données  par 
l'adnsinisiMifaa  dae  wtoai. 

Art.  S.  En  cas  d'inexécution  des  conditions  qui 
précèdent,  la  préaeala  autariMliott  faarradira 
révoquée. 

Unira  aMal»daitMramipiiWiai(PI.  CdM- 
aelimidt)  au  ahaifé da l>«ie«la»  4m  ftétmà 
arvélé. 
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36 

02 
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j.Vfons, 

3,700 

24 

C6 
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17 

>.Hniir , 
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25 

71 
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19 

lotaux.  .  .  , 
iFrix moyen.  . 

10,056 

25  „ 

03 

~^S478 

19 

.'1 

N.  É.  il  résulte  des  prix  moyens  ci-dessus, 
ainsi  que  dae  lots  du  81  jaillat  1884  et  du  31  dé- 
aambre  1 844,  et  de  la  praalawalhp  eu  date  de  ce 
Jour  :  Que  la  farine  de  froment  sera  proliibée  à  la 
sortie  du  royaume,  idatar  du  3  févriar  proobaio* 


Le  minisire  de  l'intérieur, 

Vu  la  loi  du  31  juillet  1834  et  Tanété  rayai  dtt 
7  août  de  la  même  année} 

Tu  les  aBeranrialea  dae  MrcMa  fd|ilata«ii» 
formées  et  publiées  pour  les  temalMadU  tian 
17  et  Mu  19  au34  jauvier  18i6; 

Ailcudu  que  le  prix  moyen  du  froment,  pen- 
dant aaa  dan  iiBiilnii  «onaieutlfas,  a  député 
le  taux  de  84  francs  ; 

Attendu  que  la  loi  du  34  septembre  1845,  qui 
prokibe  la  sortie  des  denrées  alimeotaires  a 
maintenu  le  régime  des  luteaa  aao»  rnaiplra  da 
la  lai  du  81  Juillet  1884* 
Déclare  : 

La  flarine  de  froment  est  prohibée  li  la  sortie 
éta  myaniua. 

I.a  pré.senie  déclaration  sera  insérée  an  Jfon^ 
teur  beijfe  officiel,  et  adrersce  à  M.  la  mlolilia 
dea  Auances  pour  exécution. 

CanfaraiéaMM  à  l*art.  8 da  la  Mda  31  juillet 
1884»  aUa  lafilffa  aaa  ailila  la  8  Mfriea  pNdMiB. 


VI,  MBTisa  1848.  —  Ètai  dreuê  par  h 
wdnistre  de  l'intérieur  (M.  Sylvain  Van  de 
Weyer),  en  exécution  de  l* art.  i  de  la  loi  du 
81  Juillet  et  de  l'arrêté  rojal  du  7  août 
1884,  et  indiquant  19  prix  moyen  dufrO' 
ment  et  du  e^fle  pendant  la  semaine  du 
lundi  19  au  samedi  24 iimviffr  1848.  (^ontl. 
dn  88  Janvier  1848.) 


88.  —  87  iABviM  1816.  —  Jrréié  royal  diter' 
mÊ/Êont  ta  répartUian  du  emtingent  de 
MlliM^Mir  1848,  (llanll.4u  81  iMVlar  1818.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  loi  du  29  décembre  dernier, 
qui  txa  8  an  maxinram  da  18,888  homme*  la 

contingent  de  milice  pour  la  levée  de  1848 1 

Vu  l'art.  11  de  ia  loi  du  8  janvier  1817,  en 
vertu  duquel  le  contingent  de  cbaque  province 
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«I  KtoHI  M  LtoPOLD  1«. 

ilolt  Un  ili  |i«r  non»,  en  prop<Miioa  du  iiMMi> 
lut  d«  Ml  populaiioo  ; 

Sur  la  prapotitioii  de  aolra  miaistn  de  l*iii(é- 
ri«ur, 

Noiu  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  !«*.  Le  coBllogcat  de  dli  mille  htaineit 
fixé  par  la  loi  précitée,  eit  réparti  entre  ht  pro* 
viDcc's,  de  la  nuuBière  inivaiiie,  M?oir  ; 


ADvert« 

•18 

Braliiat, 

1^ 

Flandre  occidentale. 

1,555 

Flandre  orieaUlet 

1,887 

Uaioaut, 

1,613 

LM«e, 

l,fli 

Limbourg, 

420 

Luxemboors, 

4i» 

Namur» 

599 

Art.  t.  le  dipatattoD  pemeoenle  du  eenidl 

de  chaque  province  répartira  le  contingenl  <iui 
lui  eft  assigne',  entre  le»  roramnn«»  ri»»  !3  pro- 
vince, proportionneliemeni  a  leur  pupulaiioa. 

Art.  8.  Notre  Bialelw  de  lUnlériewr  iM.  SftftSn 
Van  de  Weyer)  en  Cluui<  dt  IVidcttUoD  do 
pidMAtarréld. 

69.  —  Sï  JARViEA  iBitj.  Arrête  ro^al  por^ 
Umt  JMrimicfi  tf'ai  II  droit  4Poeitot  pour  Ib 
friUo  de  Namur.  (Henit.  du  SI  Janvier  1818.) 

idopold,  etc.  Va  ta  dMfbérttlea  d«  Mudl 

enununat  de  Namur,  en  date  du  24  novembre 
1845,  lendanl  au  mamiifn  d'ut>  droit  d'octroi  de 
bii  cenumet  par  caricieiie  du  |]Oids  de  28  Iciio- 
franmee  sur  le  wroa  iairoduit  «n  ville  ; 

Vu  ravit  de  la  dépiitalion  penUBentadacOO- 
Mil  provincial  de  f<iaiuur  i 

Vu  Part.  76,  n«  5,  de  la  loi  du  30  mars  1836  ; 

Sur  le  rapport  d*  notre  mlDialn  de  riotiriear, 
Noua  avofli  andié  el  aitdteBi: 

Art  1''^.  l.c  rhoil  mentionné  ci^eilUI  oet 
uaiotenu  ju»qu'au  ôl  décembre  1846. 

Art.  9.  NoUreniiilitradel*iaiirietir(M.  Sylvain 
Tao  de  Wefer)  «rt  «liar|d  de  l^eMcnilon  dn 

ftdMStWféld. 

60.  —  27  JARTIBR  1846.  -  Arrêté  rnral  por- 
tant nomination  de*  membre*  pour  la 
okuâo  4e$  èemttsf'm^t  do  ^«teadémlt  dot 
sciences,  des  lettres  et  des  booMMUis. 
(Momt.  du  31  ianvier  1846.) 

Léopoid,  etc.  Vu  Tariicle  7  dee  alaittia  orga- 
niques de  TAcadémie  royale  dee  adenceii  de* 
lettres  et  des  beaux-arts  j 


8«r  ta  rapport  de  um  iriaiilro  d*  nsUfitiirt 
Noat  avene  andté  el  andioiM  ; 

Art.  1er.  L'élection  faite  par  la  elataedes  beaux* 
arts  de  Pacadémie  susdite,  dans  sa  téauce  du 
9  janvier  courant,  des  sieurs  :  Joseph  GeeB,  sta- 
tuaire  à  Aovere,  E.  Cmt,  prafeiieur  de  gravora 

à  Tacailémie  d*Anvcrs,  Boiirla,  architecte  de  la 
Tille  d'Anvers,  Sne(,  compositeur  à  Bruxelles  , 
buschman,  professeur  d'histoire  à  i*acadéaii« 
d*Anvers,  en  quallld  de  neadMrw,  pour  la  claeea 

des  fi:  aux -arts,  est  approiivi'e. 

An.  2.  Noire  ministre  de  i'inlOrieur  (M.  S.  Van 
de  Weyer)  est  chargé  de  l'exécuiioo  de  présent 
anMd. 


81.  —  27  jAsvixa  1846.  —  Arrêté  royal  por^ 
tant  nomination  des  membres  pour  la 
oktuê  dosêettroê  de  ^Jeadémie  royale  det 
selencet .  (tes  httres  et  dee  bOOtUMUrie* 
(Monil.  du  31  janvier  1846.) 

Léopld,  etc.  Vu  l'article  7  des  stalius  organi- 
ques de  l'Académie  royale  des  sciences,  des  kt- 
irct  éi  des  beaux-aris  de  Belgique  j 

Sur  le  rapport  doBoIra  mtiiitM  da  MalériaBr* 
Nous  avons  arrêté  al  arrêtons  : 

Art.  I*'.  L'fHection  faite  par  !a  classe  des  let- 
tres de  l'académie  susdite,  dans  sa  séance  du 
10  Janvier  1848,  dee  «leun  : 

Van  Praet  (lalae),  anden  correepondaiti  da 
Tacadémie  ; 

Borgnet,  id*j 

De  Salnt-Géoaie,      Id.  ; 

David,  professeur  À  l'université  de  Louvain  ; 

Van  M^fnf a ,  préaideat  de  chambre  à  la  «ow 
decassaiiouj 

Devaax  (Paol),  menriiN  de  la  chambra  dee 
préseiitanis  ; 

De  Decker,  id.  j  eo  qualité  de  membres,  pour 
la  classe  des  lettres, est  approuvée. 

AK.  9.  Motte  ministrede  l*iDtérioar  (M. S.  Vaa 
de  Weyar)  ait  charfd  do  l*«iécntioA  du  préeeot 
arrêté. 


69.  —  27  JANVIER  1816.  —  Arrêté  royal por» 
tant  nomination  du  président  de  l'Acadé- 
mie ro/aie  des  sciences ,  des  lettres  el  des 
AoaiMMWIf .  (Moolt  do  81  janvier  1848.) 

Léopoid,  etc.  Vu  la  lettre  du  secrétaire  perpé- 
tuel  de  TAcadémie  royale  dettdeooesydee  lettrée 
et  dee  beaus-arie  do  Belghina,  ao  data  dn  19  Jan- 
vier couraut.  purUDl  que  M.  \c  rolonel  Dandeiin 
a  été  nofluuv  directeur  de  ia  classe  des  scieooee  ; 
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M.  le  baron  de  Gerlacbe,  directeur  de  la  cUm 
dai  letttei,  et  M.  Péli»,  dlreetew  de  la  elanedea 

l»eanx-arts  ; 

Vu  Pan.  11  dea  atatuta  orfanlqiiea  de  celle  iB> 

sUlntiOQ  ; 


N o«e  avoM  airilé  et  andieoa  % 

Art.  I'"'-.  M  Te  baron  de  Ger!ache,  «lirecteur  de 
la  da«»e  de«  lettres,  e<t  nommé  ftréudent  deraca- 
4éittfe,  pottr  Pannée  1846. 

Arl.  9.  Notre  mioittre  de  l'intérieur  (H.  9.  TaA 
de  Weyer)  eti  charfé  de  l^aiéeiitioo  du  iwdMDC 
arNlé. 
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Vu ,  8QUS  la  date  du  0  juiUet  1830 ,  la  reqtiéte 
par  laquelle  la  aecldté  de  I»  HituUon^-lford 
réduit  le  périmètre  de  la  demande  eo  eiliiwton  : 

Vu,  en  triple  expédition»^  |e  plan  de  aorfkee,  / 
dûment  vérifié  et  certifié;     '   v  ■.    '  l 

Vd  iw  Jeumain  ei  lie  oerfIBcAa  JttstNUuM'de  / 
racconaplisMOMit  dea  ftMinaHté»'d^ publication! 
et  d'affiche*  prescrite*  par  lee  Me^i^  4nnrtl 
1810  et  du  a  mai  1837} 
Vu  lea  opiieeNieotMiradet  i 

r  c  28  octobre  i8i8,  par  il  eocMli tihtibeB- 
nière  de  Contr  Spinois; 
S*  Le  13  norembre  18i8,  par  la  aoeiélé  de 


63.  -    27  jASTiBR  1846.  —  Jrrêtt'  royal  par 
leçvel  la  pension  de  la  dame  Durant 

sieur  Guânn-'r  {Jacques-Joseph),  est  fixée 
définitivement  à  ta  somme  de  quatre 
cent  cinquante  franee  (450  />•.)  par  an^  à 
daUtdu  \»t  janvier  1846.  —  Cette  ptntiom 
sera  réduite  de  cinquante  francs  50  fr.) 
par  an ,  d  «kUer  du  Jour  où  la  mineure 
Cuétiair  {Lkmtine'Josiphine)  sera  déeé' 
éiê  9m  mura  atteint  l*dge  de  18  ojw.  Ette 
srra  soumise^  d'ailleurs ,  à  toutes  les  con- 
ditions déterminées  par  les  statuts  préct- 
ld«  Af  »  «tfmAffw  1844.  (Heoll.  dn  1er  f». 
nier  1846.) 


•4.  —  tr  isaswvKk  1846.  —  Anêlé  tejrmt  me- 

cordant  extension  de  concession  des  mines 
de  houille  de  SaiotrAaioim*  (Mollit,  da 

1«  février  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu,  sous  la  date  du  18  décembre 
18S0,  la  demande  des  sieurs  Pierre-Joseph- 
AMUid  Danbreaae,  négoclanl  à  Cbarlerer,  et 
ronîorta.  mrrnhres  de  ?a  société  charbonnière 
de  Jrau,  tendant  à  obtenir  la  maintenue  de  con- 
caaakm  de  trois  corps  de  veines  de  bouille,  sous 
la  coBinime  de  iimel ,  provlnee  de  Balnant ,  eo 
tertu  d'un  octroi  du  1«t  juillet  1773; 

Va,  sous  ia  date  du  14  juin  1828,  les  requêtes 
delà  aodMti  diarfcooiiMre,  dite  RéuMon-du- 
Bord^  demandant  : 

1»  La  maintfntir  t\p  ronc(?s<ion  delà  mine  de 
Trou,  située  sous  une  partie  de  ia  commuue  de 
Jwnei,  dana  me  «tendue  auparAdelle  de  45  bee- 
lares,  4  ares,  39  centiaiei; 

9^  Une  extension  de  concession  de  mines  de 
houiite,  sous  partie  des  communes  de  Gosselies, 
Juoot,  Raiiaart,  Hopptgalet  etWaianx,  dam  ao« 
(tccdiip  ^uperBeiille  deSM  heeiai«a,41  trai, 
50  centiares  ; 

3m  sia.  Toaa  sri.  —  Boni.  1846. 


5o  Le  30  juin  18(38,  par  les  sieurs 
Taxa,  employé  à  Anzio,  et  consorU; 

4»  Le  S9  Juillet  1838,  par  les  sieurs  Pierre 
Jacquet,  A  Jumet,  et  eoBsorts; 

Vu  les  répanaea de  la  laeiélé  delà  Jliisiim. 
du-Nord  i 

Vu ,  aooa  fea  dates  des  IS  nevenbre  184S, 
1»  vers  et  29  octobre  1844 ,  et  99  firrior  184ft, 

les  rapport*!  de  Cinffénieitr  du  deuxième  distriri, 
et  de  l'ingénieur  en  chef  de  ia  première  division 


Vo  le  cahier  des  charges,  aceeplé  par  la  lo- 
clété  de  la  Rèunion-du-Nord  ; 

Vu  l'avis  de  la  députatioo  penoanenie  du  con> 
aail  proviDeM  du  Halaaut,  en  date  do  11 

brc  1844  ; 

Vu  les  avis  du  conseil  des  mine» ,  en  date 
81  Janvier,  1«  août  et  13  décembre  184â  ;  ' 

Vo  rarr6lé  rejal,  en  date  du  88  novenlife 
1845,  maintenant  la  îoci.^té  de  la  Béun!on-du- 
Word  dana  la  concession  de  la  naine  de  Saint- 
Antoine  i 

Vo  les  loia  di  M  avril  1818 eC  dttt  mai  1887 { 

Considérant  que  leafamalltéa  preterlm  eu 

été  observées  ; 

OmMérant  qu'il  a  «lé  aatisfait  à  ropposilion 
de  la  aoelété  de  Cajrelette-Serwàte-et'Qrotee- 

Fosjfi,  par  suite  de  la  réduction  (jue  la  lociété 
de  la  Jiéunion-du'Nord  a  fait  subir  au  primétre 
de  ses  denandea  | 

Considérant  que  cette  dernière  soclélé  n*a  pat 
justifié  des  conditions  requises  parles  loi?  rt  par 
les  règlements  pour  obtenir  la  maintenue  de  con- 
ceiaioa  de  ta  mine  de  Ttaugmi»  qu'il  y  a  Ueu, 
à  raison  de  l'ancienneté  de  ses  demande!,  dai 
travaux  qu'elle  a  entrepris,  et  de  la  circonstance 
que  ses  membres  sont  propriétaires  de  parliea 
ptua  ou  moins  étendues  de  ta  aurliiee,  de  lui  ae> 
cord-  r,  à  titrr  d'extension  île  la  mine  de  Saint- 
Antoine^  une  concession  de  miaea  de  bonille 
dans  cet  loealliéa  ; 

Considérant  qu'il  y  a  Ueu  de  diitmire  du  p4- 
tlmèire  de  cette  eitenalon  Tes  terrains  situés  au 
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OMift  d«  régliM  4ê  Hmmik*  «i  MMniM  de 
màmêéê  iMliilIt  exploiut»le«  n'a  pai  été  reooo- 
nue)  qu*il  eonvient  tgaleoMiit  de  réwrver, 
Jttifia'à  dUp<Milioo  uii«ritiir«»  la  partie  de  ler- 
iiin  Mr  liqMll*  la  mtlM  da  €toiMMafMt 
frtIMl  ivoir  dNil  à  ma  nalMMiia  d«  «aMoa- 

CuMliltiaiii  que  toi  oppMiiioot  det  aiaiirt 
Taaa,  Jaeqmt «i  eotuana  «ai  paarofe^i  «te  r«- 
clamer  certaine  pii  ti  daas  la  ninede  JNiir,  et 
qn*tt  o*«pparUeai  qu'aux  tfibiUMHft  dapraaaacer 
•ur  CM  préteDtioDf  ; 

OaMMfunt  qua  la  Imk  daa  ■eiwraoaaa  i 
payerauKprofirléiairaade  la)tirr<-t(?e,  te!  qu*i!  ctt 
proposé  par  le  ooaaail  des  mines,  parali  propor- 
tionné à  la  richetse  du  lorrain  bouUler  | 

te  rapport  it  MIM  nrfnMfaiaaiimn 
publia; 

Uaiiitldattaat  a  propoaé, 

Noos  avons  approuvé  et  arrêtons  : 

Art.  Soui  la  réserve  des  droiu  des  siems 
TaM  et  auiresf  il  «st  fait  à  la  sociétô  charbon- 
■iiia  da  la  Mêtmkt^ém-9crd,  à  tim  ^êxtmr 

^tolt,  coBCESsiOR  de?  minc=:  de  houitlf  fîi«anlfs 
son» la  commuM  de  Jumet,proviocede  Uaioaul, 
dans  une  étendue  superAcieUe  do  aent  laliattle 
al  dli  stipt  haataraot  limitée,  conformément  au 

plan  annexé  au  pr^x^nl  arrêté  ,  ainii  (u'il  suit: 
Au  nordf  à  partir  du  poiot  A  du  plan  |  ofa  le 
éheaOft  da  ComUaa  I  Diaiteia  abaatit  i  la  faniie 
do  ce  nom,  par  une  Ugne  droite  tirée  sur  le 
point  B,  situé  à  la  limite  des  commuoes  de  J«me< 
04  de  tUosarl,  à  113  métré»,  vers  le  midi,  du 
•Hialaur  dit  AmtlHlM-dbM»,  «■  de  la  aiaiiao 
Leooble  ; 

A  r«</,  par  la  limite  des  coiamunet  de  Jumet 
et  de  fUosart ,  Jusqu'à  la  rencoaue*  au  point  C, 
dttbola  det  BwHenda; 

Au  sud,  p^r  la  limite  nord-ounst  de  la  conces- 
sion du  Boit-éU'UametuUiê  t  du  point  C  êm 
peiot  D,  oii  elle  rencontre  la  ttailla  doi  commo- 
Bos  de  JnoM  al  da  todaUMart;  par  le  ruisseau 
dit  des  Maquettes,  en  le  remonta  ni  Jusqu'au 
pont  du  moulin  Tic-Iic,  au  point  E,  et  par  une 
BgM  droite  ladMgeaBt  du  point  B  ven  le  point 
dHbtersection  des  cliemios  de  Marcbieooe  à  Jo- 
(nett  de  Fourson.  de  Gohy  et  de  Sainl-Ghislain  , 
M  bameau  de  Maulavce,  a  l'ouest  de  la  ciiaiu«(:;e 
de  Charieraf  A  Bruieilee,  aiait  e*arré(aiit  aa 
point  F,  à  Taxe  de  cette  chaussée  (du  point  D 
au  point  F«  cette  limite  est  la  limite  nord  dn 
cbarbonnage  de  C<v^lette'HermU9^-6ro9tê' 
foite,  rar  Jumet)  ; 

A  Vouest,  par  la  chaussée  de  Chariproy  à 
Bruxelles,  Jusqu'à  la  verrerie  des  enlantsâciuudt, 
an  poiftt  é  (limite  orieaUle  de  k 


|«*     âH  1M6,  H*  «tf. 

aotê^Mgmé^i  paruM  llfaedraUe  tirée  dn 

point  G  sur  Taiiglc  sud-eil  H  de  la  maison  Nico- 
las Goffioct^  au  hameau  de  TroN»  et  par  une  se- 
conde ligne  droite  tirée  du  pelai  tt  as  point  da 
départ  A  (cet  denx  dernières  lignes  droites  font 
partie  de  la  limite  méridionale  et  de  la  limite  oc- 
cidentale de  la  coacessiou  du  Grand- Bordla^  sur 
Jumet  et  Catiéllet). 

AH.  X  La  présente  extension  de  eoncciclon  est 
accordée  sont  lai  diariai,  âanMi  at  ceadiilMW 
suivaotea  : 

ourma  ranna. 

Travaux  d*art 

Art.  le».  Â.  ta  galerie  d'écoulemeot,  ouverte 
au  ruiueau  des  MaqueUêê  en  aval  du  monttn 
JVt-Me ,  cera  candnlie  A  ban  nlvean,  eail  A  im- 

vers  baocs,  soit  dans  les  différentes  coucbos  re- 
eoupées,  sur  tous  les  pointa  de  le  ooncessioo  ^'il 
aera  nUle  d*aiséeber. 

nie  Ncem  dei  dinenaioni  oonveoablest  et 
sera  entretentie  en  bon  éiat,  de  manière  à  être 
cooitemmeût  accessible  daos  tout  sou  parcours. 

M,  L'exploitation,  en  Béne  temps  que  la  prise 
d'tau,  a  ii-4essous  de  cette  calorie  d'écoulement, 
aura  lieu  en  descendant  d'élage  en  ^tage,  et  k 
panîr  de  le  profondeur  qui  sera  déteroioée,  au 
beaain,  panr  èhaque  puiia  dtetraatlant  par  la 
députation  permanente  du  conseil  proviacial. 

Lesma'8ir<(  df>  terrim  boutller,  ainsi  ménagés 
entre  la  galerie  d'écoulement  et  les  premiers 
troTMix  d*etpIeUatlaii  tafMonn,  ne  ponrrant 
dire  attaqués  qu'en  dernier  lieu,  et  lorrque  le 
£oad  da  la  aine  lera  ooapléteflMnt  ^«iaé. 

cdAvmt  n. 

Mevimat  é»  «Éwtf . 

Art.  s.  Les  concessionnaires  disposeront  et  con- 
duiront leurs  travaux,  de  mauière  à  pourvoir  aux 
besoins  des  consommateurs;  à  ne  pas  compro- 
owttre  la  eAreté  publique,  la  eomerratiaii  de  la 
mine  ni  rexisteocc  des  ouvriers  ;  à  ne  pas  nuire 
aux  habitailoos  ou  anx  eaux  utiles  de  la  surface. 
Ils  se  conformeront,  à  cet  effet,  aux  inatradlMia 
fut  leur  iflfODi  dnnnéei  par  Padminlilrailan  at 
par  les  ingénieurs  des  mines. 

Art.  3.  Toutes  les  fois  que  les  eoacessiounaires 
voudront  établir  i  la  snperHcie  un  puiu,  on  lont 
autre  ou? rage  d'art,  passager  ou  perman«it,  Ui 
en  donneront  préalablement  :ivtj  à  l'administra- 
tion provîuciale,  en  accompagnaut  cet  avertisse- 
aaent  dei  pUcat  nécaMalrei  paur  iaire  appréokr 
l'utilité  du  travail  projeté;  ils  indiqueront  en 
tDi?me  temps  les  di»i>osilioDS  générales  qu'ils  Se 
proposent  de  prendre  pour  l'exécution  de  col 
«vTrifa. 


Digitized  by  Google 


item  M  lÉom»  i».  -  m  im,  n*  64. 


u 


Att.  4.  A  dia«M  M«t  d*«ipk>itaUoo,  il  awa 
établi,  pour  PuM^e  des  ouvriert,  ét  dads  un  pallt 

particuli«r, «iradminisiration  ipjti^p.  ndressaire, 
no  lysième  d'écbetlM  ioclinécs,  tût  ettacile, 
•VlaMbnt  «9  la  wrltoe  Jusqu'au  Mtfai  IM- 
vaux. 

Art.  5.  Le»  conceMîonn.iirei  conserveront,  le 
kmg  et  k  lioiérieur  dea  limites  de  U  centtutoo* 


Fn  ras  dp  contravrnMon  ,  ils  S'eogagetlt  à  payer 
à  l'Ktat,  pour  chaque  mètre  cube  soustrait  à  ces 
M  «a  d«U,  une  •omme  de  d«ui  cents 
p,  awa  rt^ndica  des  diolia  éfanlmli  daa 
yen. 

cumai  m. 

Bùrnfifje  et  produetfon  du  pUiKM. 
Art.  6.  Dans  le  délai  de  %\x  mois ,  i  dater  de 
PMIa  da  eoncessioo,  il  sera  planté  des  bornea 
Mr  Um  lea  poiiila  aarraat  da  Itaiitaa,  aft  caila 

mesure  sera  Jugée  néceîsaire.  L'opération  aura 
lieu  aux  frais  des  concËsiiionnaireâ,  à  la  dilifjence 
da  If  dlpaiatien  provinciale,  et  eo  présence  de 
l'iogénieor  des  mlnaa  du  diMrlet,  m  da  Mm  dd- 

légod,  qujpn  (îrctsera  procès-verbal  Fx[>i*(fit»nn5 
daae  procés-verbal  leroat  déposées  aux  archives 
da  la  ^ravtaaa  al  à  eallaa  dai  coamiaaea  loi»  iea- 
qnellM  t'éteod  la  conoacah». 

Le»  eonrefîinnnalr*^  seront  tenos  de  faire 
placer  de  semblables  bornes,  avec  des  ioacrip- 
iina  ipédalat,  wu  laa  tfèaadonaii,  poar 
conserver  le  souvenir  d«|  vrtodplhl  dnai»' 
•lances  de  l'exploiLition. 

Art.  7.  Au  plus  t^rd,  dans  le  délai  de  deux  ans, 
AAMar da  P»eia  da  «MaaiilM,  hn  cMieaiafoa- 
m\Tf-  ni  resteront,  en  doabta  «ipddillon,  ft  It 
dépuutioQ  proviseiale  : 

1*  Un  pian  parcellaire  générai  de  la  surface  de 
ta  cooaaiii«ittadl«Mat  la  potMao  daa  paMi,daa 
bâtimcnta  et  autres  constru-tion»  a|>par(eoaai  à 
rexpleitatioo.  A  ce  plan  acront  annexées  deux 
projeetioBt  vartioales,  sur  des  plans  t»aialléles  à 
la  direciioo  «t  i  rinclioaison  générale  dea  aa«> 
ches,et  iadiquant  la  position  et  la  profondeur  des 
puUa,  l'allure  des  gliea  dan»  les  parties  recosoMey 
et  la  bantaor  raittiva  des  principaux  pointa  da  la 
«rface  ; 

*»  Pour  chacjnc  couche,  un  plan  horixontal  et 
ie  ooflibre  de  coupes  et  de  projections  vertiealee, 


Art.  â.  Chaque  année,  après  la  produelion  des 
pièaH  ■enUnpndat  è  IVtlala  prieHant<  lea  aos- 

cesilonoaire»  remettront  à  l'iogéniear,  dans  le 
eouranl  des  deux  premiers  mois,  le»  pians,  coupes 
at  projeeiiona  des  travaux  exécutés  dans  ebaque 
aouche,  peadaM  la  aoon  de  l*toiiéa  pidaideala  ; 
ce»  (iélails  seront  reporféi»  «r»»uiie  sur  les  plans 
généraux  des  travaux  exécutés  dam  les  mtaiM 
«•oebai,  d*aprèa  lae  IttrtnwUaaa  qui  aiiMt  da«» 
nées  par  l'ingénieur* 

C*-s  piani  «eront,  comme  les  préçi^dents,  drea- 
s«a  au  millième,  et  divisés  en  carreaux  "»^r|w4t 
daa  HiéMt  laltrae  al  naiipaa. 

A  cet  rnvoi  sera  jointe  une  copie  de  la  partie 
correspondante  du  registru  d'avaQcem<>nt  des 
tnvau,  tenu  au  siège  de  rexploiutioo,  cootor- 
ndaeot  à  l*ttl. «du  ddvaciivdriBl  da  f  Jmi- 
vier  1813. 

Art«  9.  Kr  cas  de  refus,  de  négligence  ou 
d*ioeiaelltuda  da  la  partdaa  «aMainonnaires,  en 
ce  qui  concerna  l*ai4eatiaa  des  dans  ariWes 

précédents,  il^  iiipporleronl  tous  les  frais  des 
opérations  qu'ordonnera  la  députation  pernui' 
nanle  du  eoniall  |»rovineiaI,  pour  taire,  d^ofllea, 
lever  les  plans  ou  recueillir  les  renseignements 
ri>rfiiit,  «oit  par  les  ingénieurs  des  mines,  soit  par 
toutes  autres  personnes  déléguées  A  oet  effsc 

eaatmaiv. 

Obtigatiotu  çéniralet. 

Art.  10.  Les  concessionnaires  eonlribueront, 
en  raison  de  l'étendue  de  lenr  roncettston,  à  la 
dépense  qu'exigera  la  confection  de  la  carte  gé« 
Bérflla  des  niaaa. 

Art.  11.  Aussiirtt  que  l'e-rploltalioo  sera  en  ac- 
tivité, les  oooceesioDoaires  mettront  graiaile* 
ment  è  la  dispasitlna  dn 
sdrie  eomplète  des  pfodaiit  da  laar  i 

Art.  19  II»  «•eionl  tenus  de  prendre  part  à  la 
eaisee  de  prévoyance,  établie  à  Cliarierej,  avec 


▼aux. 

Tous  ces  plans,  coupes  et  projections  seront 
dressés  A  l'échelle  d'un  millimèire  pour  mètre, 
«I  dMsd»  ao  aanaani  dVMi  déeiaiètra  da  aôid  ;  la 

(•orrp»ponriaûce,  entre  les  diffùrtnls  j'Ians,  sera 
indiquée  au  mojen  de  leUres  e(  de  nufliéroi 


Art.  If.  Ils  saraot  tenus  d'exploiter  par  < 

isémes,  et  non  par  fermier  on  à  forfait. 

Art.  14.  A  toutes  les  époques  où  la  mine  sera 
paiaédéa  par  aaa  saeMtd,  aatia  laaldM  aava  laana 
de  désigner,  par  une  déclaration  faite  au  secré- 
tariat du  noiivvrnfmf nt  provincial ,  d»"  «pi 
membres  ou  le  délégué  auquel  elle  aura  donné 
tes  pouvatot  ndaeasalras  paor  aamapaudie»  aa 

son  nom  ,  avec  Pautoritt'  n'tminisirative.  rt.  en 
général,  |Kmr  la  représenter  devant  fadminisira- 
tion,  tant  en  demandant  qu'en  défeu<lant.  Ce 
foadé  da  pomaiia  devra  dira  daaiaUidai  rdddar 

en  Belgique. 

Les  membres  de  la  société  seront,  au  surpInSf 
aalidak— ml  re^asables  de  tauiea  ei  da  cha* 


Digitized  by  Google 


86 


RtONB  ra  UlOmD  H».  —  âN  f  846,  H*  «S-«8. 


OHM  dei  cooditiOM  de  leur  oonoeiêioo,  pour 
rw éwiliwt  4iii|Mllfi  lit  MfiNiC  icmw  d8  Mn 
une  électioa  commtme  de  domicile,  où  tonlM 
les  peortaftes  TM>arron(  èirn  eiarcéei  COOM  à 
dooidle  réel  et  à  persoaoe. 
Alt.  18.  ra«M«  par  1m  ceneeselowMiiws,  4» 

commenrer  !cs  travaux  dans  le  r)élatd*uae  annéf, 
à  dater  de  Pacte  de  cooceftsion,  ou  dans  le  cas 
de  cessation  dM  travanx  ou  d'ineiécution  doi 
ooodHlratqol  prdeèdMit,  o«  qui  déftvcnt  de  la 
concession,  la  révocation  de  cet  acte  pourra  ^trc 
prononcée,  sans  pr^udice  de  toutes  autres  me- 
sures auMffMaa  par  lat  Mi,  oo  ^  Im  règle- 
Art.  16  Le  taux  des  redevance*  dues  aux  pro- 
priétaires de  la  surface,  en  exécution  de  Tart.  9 
d»  ta  M  du  i  mai  ii8T,  «tt  9aé  airni  quCil  toit  : 
la  redevanca  flia,  à  duquanie  cealimes  par  hec- 
tare; la  rederance  propor!ionn*'ne,  à  deux  pour 
cent  da  produit  net  de  rexploiUtion. 

HatraBliilitradaatrafanp«Miei(M.C.il*B«V- 
wmUdt)  est  chargé  de  Texécution  du  préNDtar- 
tUé,  tgûà  tara  inaér«  au  MofUteur. 

K.  —  î7  lARTiER  1816.  —  Jrrèté  royal  appli- 
quant ie*  loi*  ei  règlements  de  la  police  du 
rûuk^emx  chêmbudeta  commune  de 
Maulde  (VtfbMMD.  (Vaoil.  du  1«  fHrlar 
1846.) 

UapoM,  etc.  Vu  la  délibération  du  conseil 
ooramunal  de  Maulde.  province  deUaioaul,  en 
date  du  ^  sepiemlu-e  dernier,  tendant  à  ce  que 
laa  Ml  al  rtgiomanit  aanaenuat  la  police  du 

roulage  sur  tes  f^randes  roules  en  temps  de  dégel, 
soient  déclarés  applicables  aux  chemins  pavés 
et  empierrés  de  aalla  eooHWDa  i 

Yn  les  cerUAcaUconstalaBll*MoaafUssement 
des  formalités  prescritet  par  notre  arrêté  du 
S6  Joillet  183S,  daoa  les  communes  de  Barry, 
Baaieo,  Chapelle  ft  WaUaBae,  Gallaii  •  GaaralB- 
KaMaOfoix,  GraodmetE,  Havinnes,  Montroul-an- 
BoU,  Thieulain ,  Pipaix, Thinoaflat»  Waichîa. 
■arqnagkt,  Maulde  ; 

Taies  déUbéraUaBs  des  ooMelUda  oaedtverMa 
communes,  favorables àla  demande; 

Vu  ravis,  également  favorable,  de  la  députa- 
lion  permanente  du  conseil  provincial,  en  date 
te  8  Jaiiflw  IMi,  mt.  I»*  n*  «668; 

Vu  la  loi  du  24  mars  18'8  ; 
Sur  la  proposition  de  noire  oùnisire  de  l'inté» 
rieur. 

Nom  avwM  artfté  al  artdlMa  : 

irl.  f  «.  Las  Ma  at  las  vèglanuMi  cancamaiit 

la  police  du  roulage  sur  le»  grandes  roules,  en 
leops  de  dégel,  sont  déclarés  applicables  aux 


chemins  pav^  et  empierrés  de  ia  commune  de 
Maalda. 

Art -2.  îVotre  rniniatre  de  Tinlf^rieur  [M.  Sylvain 
Van  de  Weyer)  est  diargé  de  Texécotioa  du 
présent  arréié. 

66.  —  a?  jiNviBK  1816.  —  Arrêté  royal  appli- 
quant le»  Mê  ef  riqIemmaiCMeematU  ia 

pnficc  d?!  routnrjr  à  !a  grande  cnmmrtntca' 
tion  de  Mont  à  Grammont  *ur  le  territoire 
de  ïïaesilly  {Hainaut)»  (MaoU.  da  l«r  f». 
friarl6l6.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  da  caossM 
communal  de  Baasilly,  province  de  Halnaul ,  an 
date  du  2  octohrp  1845s  tendant  à  ce  qtie  le»  dis- 
positions relatives  à  la  police  du  roulage  sur  les 
grandes  rotttes  svfcttt  déclarées  applicaMas  è  la 
la  partie  du  chemin  de  grande  communication 
de  Mon;  à  Grammont,  tiiaée  aur  lo  tarritoira  de 
la  commune  de  BassUlj  y 

Yu  les  esriiieais  aanstataat  l*aoaaa>pli8Ssaiaat 
des  formalités  prescrites  par  notre  arrêté  du 
tSfoillcl  1832,  dans  Ie<(  communes  deSillr,  Bois- 
de-Lessines,  Eaghieo,  Marcq,  Ciii>ecq,  i-ouieng, 
CbMsogUen,  Geadrag nias,  Balisfeaeq  al  Baa- 
sUly; 

Vu  les  délibérations  des  conseils  de  ces  diver- 
ses  commune,  favorables  à  la  deounde  ; 

Vo  Pavis,  égalananl  foforaMe ,  da  la  dépato- 
tion  permanente  du  consftl  provincial,  as  data 
do  5  Janvier  1846,  lilt.  D,  o»  11317  { 

Ya.UlaldaMaanl688; 

Snr  la  prapariliaa  da  MCra  Blaiitta  da  naié- 
ricur, 

Mous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  1».  Les  lois  at  les  règ lemeats  ooncenuui 
la  polies  da  rnHava  aor  las  grandes  roulas,  aam 

déclarés  applicables  A  la  partie  du  chemin  de 

grande  commuoication  de  Moof  à  Grammont  , 
située  sur  le  territoire  de  la  commune  de  fias- 

Art.  2.  Notre  ministre  de  rioléricurfM.  S.  Van 
de  Weyer)  ast  ahargé  de  raxéaoUon  du  préseal 
arrêté. 


67.  —  St7  JàRVixa  iUè.  —  Arréli  royal  accor- 
que*.  (Moult,  do  8  N?  riar  1846.) 


66.  —  V  lanvin  1646.  —  Jrrêtéroriaaeeor' 

dont  au  colonel  de  Guaita  (Louis-Robert), 

une  pension  annuelle  de  trois  mille  druX 
cetus  francs.  (Monit.  du  11  tévrier  lâ46.j 
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«9.  —  »7  jAHTisa  1846.  —  Arrétii  royaux  fui 
aeeordenl :  • 

Au  sieur  Henrdque  {Jntoitu),  à  Mofêit' 
beek-Saittt-jMnj  rue  du  chemin  de  Sonde^ 
92,  hors  la  porte  de  Laeken^  un  brevet  d'in- 
vention ^  de  dix  année*,  pour  un  procédé 
de  éenwt  pett  te  vote  AmmM»; 

^  eiewr  Wielmmm»  iÂ.\  à  Bruxelles . 
rue  du  Tachieo,  26,  un  brevet  d'Invention 
de  dix  Mnéest  pour  une  serrure  incroche' 
Mie  éi  fNNff*  tm  Mquetè  dimntw^  iee 

portes  ■ 

Au  sieur  Jacçuot  (F.)  à  Bruxelles^  rue 
de  la  BnUe,  Z,  un  brevet  d'invention  de 
ffOmsÊemmèÊt,  jNNiriM  «omMw to0  4o»» 
momigue.  gu'U  apptUêiê  Phénix,  profwv «1 

hrûler  les  gaz  ; 

AU  sieur  Brujrlant  (  Christophe  ) ,  à 
Rnatêltêi,  ruêdeUt  iÊtMebiê,  S8,  cAm 

le  sieur  Bruylant  Gustave),  son  manda^ 
taire,  un  brevet  d'inventionde  dix  années, 
pour  un  procédé  d'iqtptieation  de  semelle* 
éê€*âtei4ëhttfdurêêmisx9knueweê4ê 
êaoulehtme; 

Aux  sieur  Cremieux  {S. -F.)  et  Albinet 
{F.-E)à  Bruxelles,  rue  de  l' Orangerie f  ii, 
unèrevet  de  perfêctioimewieni  de  cinq  m- 

nées,pourdrt  pcrfrcthonnemmts  à  un  pro- 
cédé de  panification  t  breveté  le  21  mai 
IMS,  tut  nom  du  sieur  Taitfer,  domicilié  a 
IxeUê*,  ruê  d'IdoOe,  tt,  ehes  U  *ieur 
Jhbot; 

Au  sieur  te  Claire  iE.-J.) ,  domicilié  à 
Bruxelles, place  du  urand-àabion^'Hi,  càet 
le  eieur  Stoeiet ,  mteeai,  *on  wutndatafre^ 

un  brfvpt  d'importation  de  quatorze  an* 
et  dix  moiSf  pour  un  procédé  servant  à 
composer  une  matière  propre  à  remplacer 
le  blanc  de  plomb,  proâUà  fMwr  êtqual 

l'impétrant  a  demandé  en  France  un  bre- 
vet d'invention  de  quime  an*,  U  31  dé- 
ttmàra  1845  ; 

Au  dgttr  Philips  {fr.-H.),  domicilié  à 
Bruxelles,  place  du  Grand- Sablon,  ÏO, 
chei  le  eieur  Stoclet,  son  mandataire,  un 
krevH  ^PHivorMion  d»  fiuUonê  »mé0», 
pour  des  mtyr0Mid$§llniÊà4têMf9i9i  Ùlr 
cendiesf 

Au  *ieur  Armengaud  ainé ,  ingénieur, 
éOÊiUeWé  à  MrwfêUê*  pkwê  dm  emtulS»- 

b!on,  20,fApr  le  sieur  Stoclet.  son  manda- 
taire ,  un  brevet  d'importation  de  dix  an- 
née* ,  pour  de*  machiné*  dUa»  à  cellulM, 
pour  mtteyer  la*  gralMs,  grahiê*,  aie.^hrO' 
velêes  d'inventhn  en  France^pourKans, 
le  S4  décembre  Itti-S,  en  faveur  de*  sieurs 


A^achon,  père  et  fUs,  at  ùûmpÊgtdt,  (Monil 
du  S  f«rrier  1846.) 

1m  â&n  dernfflfft  fcnftUt  «mttMim  de  four- 
nir aox  iodiistrieU  do  payi  tout  le»  reiudfn*» 
ments  néceuairet  pour  qu'iU  puittent  etnpiojw 
pour  leur  compte  les  moyens  dont  il  t^agit. 


70,  —  98  JA.1TIBH  184G.  —  Arrêté  royal 
mont  le  sieur  De  Bie  chevalier  de  l'ordre 
da  UopoUU  (HmU.  éi  81  Janrter  f  8M.) 

MolÊi^,  «▼onltnl,  p«r  un  Karaifingt  pvUle  de 

rîotrf>  satisfaction  ,  rpcnnnattrc  les  »enrice«  ren- 
dus, pendant  sa  loogoe  carrière  administratire , 
pnr  loarar  De  Ble,  commissaire  de  Parrondisse- 
mttt  iTAnven** 


n*  —  39  JAiToa  1846.  —  Arrêté  raxat  par- 
tant  atmulatlôn  d'une  déeMam  de  ta  dé- 

putatlon  permanente  du  conseil  provinckU 
du  Brabant.  (Monil.  dnl«r  MTrier  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  !a  décision  de  la  itépuMIion 
permanente  du  conseil  provincial  du  Brabant, 
en  date  du  S  Jantlar  1846,  Talidaot  les  élecUoiu 
qui  oot  eu  lieu  i  Waiernitel-BoIltiBri  »  le  M  dé> 
cembre  précédent,  pour  le  renouTcîiem<?n!,  par 
moitié,  du  conseil  cemmunalf  et  qui  ont  été  faites 
d*ap«êa  it  tlite  ékctorele  revMe  ef  1644 ,  celle 
de  1845  aranidlipeni  deauthlfee  de  la  een- 
mune; 

Vu  le  recours,  eo  date  du  15  Janvier  1848,  par 
lequel  te  gonvemeor  de  ta  pt»fliiee  de  Brabant 

je  ponrvoil  contre  cette  décision  en  se  fondant 
sur  ce  que  l'empioi  de  la  liste  électorale  de  1844, 
substituée  à  celle  de  1845,  coostUoe  une  irréfo- 
larlM  ffiave  qol  ?lela  Iee  éleetioM  dent  n  t^c  ; 

Attpnrhj  qtip  !i  députation  permanente  recon- 
naît elle-même,  très-explicitement,  dans  S3  dé- 
cision, que  tome  étectkMB  faite  pour  1845  d'après 
nue  liste  électorale  d*une  année  attlériewe  «  cet 
enfnrht'e  d'irrégularité  et  de  vice; 

Attendu  que  la  liste  des  électmirs  communaux 
devant  être  reMaée  cèaqne  année»  m  lermet  de 
Tart.  11  de  la  loi  du  80  mars  1886,  il  s'ensalt 
évidemment  qu'une  élection  ne  peut  être  faite 
que  par  le  collège  électoral  constitué  d'après  les 
lliief  qjai  aenl  en  Tlgnenr  an  menMnt  de  IMk^ 
tlon  ; 

Vu  l'art.  46  de  ladite  loi  ; 

Sur  le  rapport  de  outre  ministre  de  l'inlérienr* 

Hem  avene  ttréié  et  arréiens  : 
Art.  iw.  La  déeMon  ammenlleoaée  de  ta  dé- 

pu':iiion  prrmanrntc  du  conseil  provincial  du 
Brabant ,  et  les  élections  anaquellea  elle  se  r«p> 
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p«rl*«  qol  rat  «  Um  i  Wil«nBMl-MlilM,  1» 
S4  décembre  ISIS»  «oat  annuMei. 

Art.  2.  Notre  ministre  de  Piotérieur  (M.Van  de 
Weyer)  est  chajrgé  de  rwéculiMi  du  préaflol 
•rrttf. 

71.  —  i  wtnmk  tSfê.  —  Jrr^i  rexal  mem- 

mant  le  sieur  Letlèvre  c  in- va  lier  de  l*orêFû 
de  léopold.  CMudH.  du  7  février  1846*) 

Motifs.  «  Voûtant  reconnaître,  par  UD  témoi- 
gnage public  de  ooire  bieoTeillaoce,  le»  leryicei 
rmidHt  an  piyi  dans  la  etrrièra  JndfcfalK  fwt 

M.  !.r!i^vrp,  pr(^f;if1i  nt  .lu  tribunal  ile  première 
iosUQce  de  tiaod,  membre  du  conseil  prof  incial 
de  la  Flandre  orteniale,  ancien  subtUlut  du  pro- 
CttfMir  du  mil  à  Nanurt  andcii  Joga  t»  tritaoal 
da^aad.» 


W.  —  9  FKrniïn  1846.  —  Arrêté  royal  nom- 
mant U  iieurCloejf  chevtUler  de  l'ordre  de 
Zéopold.  (Mooit.  du  7  ttvHer  1846.) 

MMl/St»  «  Toiilaat  raeonnaltre,  par  uù  tdnol- 
gnafa  public  da  notre  bienveillance,  lei  aerfloai 
rendus  au  pays  dans  !a  carrière  judiciaire  par 
M.  Qoei,  président  du  tribunal  de  première  ia- 
stanca  da'LUga,  OMiibra  du  Mptoll  de  \ê  pro- 
Tinaa  da  Uéfe,  anaiao  Joga  w  mÊm%  trttmnal.  » 


71.  —  Ivfvatn  1M8.  —  jirrêti  rvgrat  mm- 

mant  le  steur  Jtaxmaeckers,  chevalier  de 
l'ordre  de  Léopold.  (Monit.  du  7féfrfcr  1846.) 

MoVfs.  «  Voulant  reconnaître,  par  un  itfmoi- 
fnage  public  de  notre  bienveillance,  les  services 
vattdM  an  paya  par  H*  RayMaatea,  daa»  lat 
différentes  foccttnns  daatil  a  élé  latdMi  da^Hil 
«tf  iran  (raole  ans.  ■ 


T5.  —  S  rsvaiEK  1846.  —  Arrêté  royal  nom- 
mant  le  sieur  fonder  Maesen^  chevalier 
4ê  4»  léopold.  Ulaoit.  du  7  finiar 

Motifs.  «  Voulant  reconnaître,  par  un  lémoU 
gnage  pHbMr  dp  notre  hifnveillance,  Ips  jervicps 
renuus  au  pays  dam  la  carrière  judiciaire  par 
M.  Yaadar  llaaaaa,  ptacuraur  d«  rat  pfèi  la  tll- 

buoal  de  pn  m  ^rr  insinnce  de  Verviers,  membre 
du  cons«il  de  la  province  de  Liège,  ancien  com- 
missaire  du  gouTenmnenl  près  le  même  iribu- 
oal.* 


AR  1811»  R»  fl«-rt. 

IMhI  If  «Itw  J><m«a,  ehevtUier  de  l'ordre 
de  Uopotd.  (Honit.  du  7  férriar  1840.) 

Uolifê.  >  Voulant  reconoallrt,  par  un  lémoU 
gnage  public  de  notre  bienveillance,  Ips  services 
rendus  au  pajrs  dans  la  carrière  judiciaire  par 
«.Pimes,  prtUdaiiCda  irilNtnal  da  pfwnlèM  te- 

?tanrr>  fie  ChsrlerOf,  MOAradS  aNMll  pCOfltt- 

ciai  du  Uainaut.  • 


7T.  —  S  vévaiiB  1846.  —  Arrêté  roxal  nom- 
mant le  sieur  Sortit  chevalier  de  l'ordre 
A  Léopçld,  (Hoolt  du  7  ftrriar  f  »M.} 

Motlfê.  •  Voulant  recooiallra»  par  m  tiMai- 

gnage  public  de  uoire  bienveillance,  lex  services 
rendus  au  pays  dans  la  «arrière  judiciaire  pen> 
daat  plus  det4an8,par  M.  Borry,  prétidaoi  du 
tribunal  de  première  instance  da  Fumes,  ancien 
Juge  etanaeaivgad*iuitr«ciim«n  nUina  tri- 
buoal.» 


78.  —  2  FÉvaiBu  1840.  —  Jrrétés  ro/a^uc  çui 
ttceo^dnu  9 

Au  sieur  BorgMm'JiMÊbwdêep  faMûùmt^ 
domlc'l'i  à  Liège,  rue  de  l'Ancre,  14,  un 
brevet  de  f^rfeclionnement  de  15  ans,  pour 
tfii  petfeettonnemmtt  à  un  poêie  eairri» 
fèrCi  <m  '  à  la  Craveggia; 

Au  s!eur  Pouii/on  F  ),  êcuyer,  à  Na- 
mur,  un  brevet  d'invention  de  15  années , 
pour  un  filet  à  p&uttêe,  propre  à  dùp^ttêr 
les  cficvnux  ; 

Au  sieur  Mercier  {S.),  à  Bruxelles,  bou- 
ëevemlde  Weuerloo^  3i,  chez  le  sieur 
LucMÊ^  mm  Wtmdatatret  un  ftrvMf  éÊpn*- 
fectlonnement  et  d'importation  de  9  ans 
six  moi4,pourdes  améiioraiions  au  moteur 
dUsMMM-êkÊméUre^  éHàbrwêlé  en  ta 
Amiiv  *  U/utm  1845/ 
B,B.  Le  titulaire  en  tcnti  «le  meitre  les  Indus- 
triels du  pays  qui  le  lut  demanderont,  à  même 
d'emplojcr  pour  leur  eoDpla  le*  améliorationa 
précitées}  il  aura  droit  de  ce  chef  à  une  indatt- 
nité  qui  pourra  être  flx4a  à  l'amiaUe  onpar  ir* 
btiragc  i 

A  ta  dame  BeuU  {Almée-Joséphinej,  do- 
miciliée à  Bruxelles^  plmee  du  QnuulSth 
blon,  cfu  z  testeur Sioctef, son  mandataire^ 
un  brevet  d'importation  de  i^i années ^ pour 
éêi  e^fpeaftile  à  ^ueagê  deê  aveugles ,  bre- 
vetés d'invention  en  France,  pour  15  aiUf 
en  faveur  des  sieurs Staisuard  etdeStIbti' 
€Ul0e,  le  n  août  ms  i 

Au  êkuf  rasmot  tfi.A.),  à  Mtf<Nr«f«»> 
i$m'K)0p49,  rue  QrmuiMUê^  Hè^  im  ^Mn*t 


* 


biyiiizca  by  GoOglc 


Rt«lfl  DB  LMOL»  I*.  —  AR  iMe,  nm  71«<ai.  il 

rétohiuottdusiiiiiutt  m«.a  H^vmmmm 
éê  Ujm  înm»  ptm  li^if  à  rHiMlHim  <• 

la  route  précitée  ; 

Atteada  que  raTaat-pN|)«t  a  été  toomii  à  Ten- 
quéie  prMcrli»  pirliotra  artéM  dn  il  «ffll  18IT 
et  que  cette  enquétea  eootUti  I*at0|ti 4a  li  «ait* 

muDicatton  projetée; 
Sur  la  propoililoD  de  notre  mInUtrc  de«  tra- 


^Mnvtnthn  H  ^Jt  amméêê,  pour  mm  «m- 

€mp9rt»-plicê  et  d'un  iwuuwaiiMlaaiiliim. 
(MoBtt.  te r MvriirlIM.) 


79.-8  HTitn  1846.—  itat  drestépar  le  ml- 
nittredenntMëufÇM.  6.Vand«Wef«r},«M 
ëxéeutkm  de  Part,  4  de  la  M  dm  njulUêt 
1  éê  tmrM  rû/ml  du  y  atêt  ttM ,  él  lu* 
disant  te  prix  moyen  du  froment  et  du 
êetffle  pendant  la  semaine  du  tumdt  M  on 
tomedi  81  iamrltfr  1846.  (Hantt.  «Il  4  M* 

tMi.) 


1  ■AHcais 

InÉfilIlATIOas. 

lArtoil, 
iBiiigaa, 
praxaliet, 
Kand, 

^vant. 
Taad. 

91 
410 
781 

S,S90 
668 
S30 

Pria 
moyen. 
Fr.  c, 

34  93 

36  35 

35  45 
33  97 
tS  81 

37  50 

Qtuatl  rrix 

veod.  moyen. 
Itr.  0. 
99  19  47 
180  30  00 
320  18  55 
95119  01 
944  18  94 
1,200119  99 

EBavaUi, 
Mont, 

piamar. 

9.935 

1,875 

4,000 

189 

95  16 
36  85 

24  66 

25  45 

850 
6M 

1,000 

160 

90  79 

91  00 

17  17 
19  52 

tTotaux.  .  .  . 

13,619 

24  93 

4,782 

t9  49 

Haaa  afoni  arrMé  al  «nélaiM  ; 

Art  l**.  La  route  de  Varcbe  à  Banraûx  tara 
prolongée,  dans  les  proviocei  de  Lvumbourf  a( 
da  Uése  juiqu'à  celle  de  Xborii  van  AjwiUI«« 
la  iraai,  lanf  Mviraa  lt,4i7  o^tre»,  wim 

d*abord  la  Iraverie  de  Baryaux  qu'il  quittera  au 
chemin  condttiaant  à  TOurihe ,  pour  remonter  la 
vallon  de  «alla  riTMre  Jusque  prèa  da  Vlavrina 
où  11  paaaera  de  la  rive  gauche  ter  la  rive  oppo- 
8ée,  après  avoir  tonehé  la  droite  du  village  de 
Bornai.  A  partir  de  Vlenville,  Il  s'élolfoera  de 
isoartiw,  uafateeta  la  fWaf*  da  lÊf,  laiiiii» 
raniomération  <ie  ville  sur  la  gauche  et  le  bols 
communal  sur  la  droite.  Il  aboutira  à  la  reute  de 
Xhorls  vers  Ajwatlle,  à  la  limita  aiparatlta  da 


F.     n  ffdMiia  dae  pfft  aayaoa  al  dawit 

ainsi  que  daa  lais  dn  81  julllat  tM4  et  81  dé- 
oembre  1844,  et  de  la  proclamation  en  date  du 
97  Janvier  dernier  :  qu*à  partir  de  ce  jour  la  fa- 
-    da  ftaaaaal  ait  praUbia  à  la  aartla  du 


Art.  9.  La  dlsi»o8ltloa  générale  du  tracé 
conforme  au  plan  cl-annes4,  appraavé  par  naira 
ministre  dee  travail  pnMIaa.  NaM  mm  Nm»> 
vaM  dfaa  ixaa  «li4ria«r«Bant  les  détaila. 

Art.  3.  La  rente  aura  huit  mètres  de  largenr 
dont  quatre  mètres  de  cbausaée  d'empierreeMSt 


LMnclinalson  des  talu  et  les  dimensions  des 
fossés  dont  la  roule  sera  bwdée,  paKout  eàda 
besoin,  terool  réglées  suivant  la  natnra  dn  imm 


—  t  rivana  1848.  —  Arrêté  royal  gui 
aee&rde  au  fleur  fTilHam  FTood,  flabrieant 
à  Bargerhoutt  remise  définitive  dès  droits 
d^Miréê  p9w^éf9  uttuums  ûê  iêlniwm' 


M.-»iiiVHMfli4t.     Arrêté  ftymldèeré- 

tant  le  prolongement  de  la  route  de  Merehê 
/    à  Barvaux  Jusqu'à  eeUê  dê  XAoHs  vers 
Aywaille.  (Monit.  dn  7  février  9146.) 

Léopold,  etc.  Va  le»  pl^a  conpoMot  ravtnl- 
prafei  da  pralongeaiaaft  da  la  PMla  Mardia  A 
tanrail*|Mq«*à  celle  de  Xhoris  à  Aywaille  \ 

Yn  la  lettre,  en  date  du  36  décembre  1844,  par 
laquelle  le  gouTcmeur  da  la  province  de  Liéf  a 
filt  caaoalira  qoa  la 


Art.  4.  Les  propriétés  nécessaires  4  rétablit 
ment  et  à  la  construction  de  la  ronle  et  de  see 
dépendances  seront  emprises  et  ooeupéet  caafpf» 


d'utilité  publique. 
Art.  5.  Est  accepté  le  subside  de  15,000  tnam 
offert  par  U  proviMa  da  Liège  pour  aM»  i 
raideUlM  da  U  reuU  décrétée. 

Le  versement  et  l'emploi  de  oe  subside  se  fe- 
mnt  oonfonnéaMat  A  Tatl.  &  de  U  lai  dn  18  nara 


ifC.  6.  n  sera  etatué  vltérleurenent  sur  Pia« 

putation  de  la  dépense  ï  faire,  ainsi  que  sur  les 
oAres  de  eoMouri  de  la  provinoe  de  Luxem^ 


Art.  7.  Notre  ministre  des  travaux  publics 
(M.  C.  d'HoAcbmidt)  est  aliar|4  de  l^adomiaA 
dn  présent  arrêté. 
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ai. >>$iifim  1819.  —  Jfrrltf  r^at/bemU 

te  tracô  de  la  roule  dite  4u  Ard^Mm, 
(Mooit.  du  7  férrier  1846.} 

Léo|K>1d,  etc.  Revu  lo  notre  arrêté  du  8  jan- 
Tier  1845,  autoriMot  la  construction  dans  ie 
loiMBboiirg  d*DM  route  nHaat  eello  dellMoim 
i  BosQlon  et  de  Florenville  h  Bouillon,  ea  pat- 
sant  par  le»  ardoisières  dite*  de  Herbcumont  ; 
S»  l'art.  5  de  cet  arrêté  portant  qoe  le  tracé  des 
•jMtlom  «xtfénNt  sera  flié  Qliérievreiiwfil  ; 

Considérant  que  le  projet  entier  de  la  route 
dont  il  s'agit  a  été  soumis  aux  formalités  de  l'en- 
quête prescrite  par  notre  arrêté  da  SO  avril  1857} 

8or  la  propoailteB  4»  nom  nioUiN  dot  Cra- 
tm.  poMlci, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  1*»-.  La  dispoiilion  générale  du  tracé  des 
sections  extrêmes  de  la  rouie  dites  de  Ardoi- 
iMiw  tara  ««aftwan  aax  imUcaltoot  dn  plan 
ci-anneié,  appfoové  par  MlNadDialro  dte  tti- 
raux  publics. 

Ari.  S.  La  laetloo  oompilia  aiitra  la  route  de 
Raeofne  i  Bouillon  et  Berteiz,  partira  do  cette 
roule  à  la  hauteur  lics  Corrtles,  et  aboutira  à  la 
^•ce  du  village  où  le  tracé  se  raccordera  avec 
aohil  de  te  aeettoii  loterraédlair*,  déteralné  par 
BOirt  arrêté  du  8  janvier  1845. 

Art,  3.  La  seciion  de  Wihnrorhe  à  la  rouie  de 
Flofonville  à  Bouillon  partira  d'un  point  pris  en 
teeeda  Wiboffiodie;  son  tracé  Milfrab  variant 
dn  vallon,  au  pied  du  bois  communal  de  Bertriz, 
franchira  leruisseaud'Alw  par  une  [grande  courbe 
à  gaucbe,  et  entrera  dans  le  bois  communal  de 
HtrNoBomit,  dit  ta  Forttile ,  qa^ll  trameon 

jusqu'à  la  Semoi»  ilnnt  le  lit  ?pra  rrdn-tEf^  5ur 
une  longueur  d'environ  650  mètres,  afin  de  per- 
mettre l'établissement  de  la  route,  sans  ponts  sur 
caUa  partie  de  la  rivière. 

De  l'extrémité  df  cetfe  dérivation  ,  le  tracé 
remontera  ie  fond  de  prés,  appelé  Moy,  jusque 
prèe  dn  vtttoge  de  Herbeaniont,  daat  lequel  II 
entrera  en  laissant  la  maison  du  sieur  Gaillard 
(Gilles),  à  droili»,  et  la  fonlaiue  ptiMiijiKj.  à  gau- 
cbe;  il  passera  sur  ta  place,  suivra,  sur  euviron 
SEt  milraa ,  te  dbaoïte  deBerbeniiiaat  à  Salate- 
Géeilay  paie  t*appu1ara  tnr  la  gaucbe,  pour  con- 
tonrner  le  mamelon  appelé  CoI-de-Bravi  et  en- 
trera dans  le  bei«  communal  de  Herbeumont,  dit 
célé  d*Herlievaii]ia,  qpi*ll  qaltiacapODrlnivarNr 
la  prairie  et  la  rivière  de  Samoia  enr  laqaalte  il 
aera  «instruit  un  pont. 

Le  tracé  pénétrera  ensuite  daat  la  forêt  do- 
auniale,  pataera  aa  aad  de  l'aMiao  prieuri  da 
Conr[ricr,  suivr.i  le  versant  gauche  des  rA'cs  îe 
ce  nom,  rentrera  dans  la  forêt  domaniale  et  pas- 
aera  au  lien  dit  Haaiear  dn  Chevalet, après  qooi, 


.  — Al  tM,  ll!Mai--«. 

fl  ËêMn  aar  ta  droite,  et  travanera  te  nliunln 

de  Sainte-Cécile  à  Morteban,  à  eovtroo  109  mè- 
tres au  nord  du  poteau  indicateur  placé  au  point 
où  ce  chemiQ  est  coupé  par  celui  de  Herbeumont 
à  Mnao.  De  là,  il  ira  en  ligne  droite  Jaaquae  à  % 
l'nxp  de  la  route  de  Florpn ville  à  Bouillon, à  l'en- 
droit oii  elle  est  traversée  par  k  cbeoùQ  de  lier» 
banmottt  à  Muoo  et  à  Messincourt. 

Art.  4.  Lesdeua  aaellana  da  nwte  qnl  viennaal 
d'être  décrites  auront  généralement  huit  mètres 
de  largeur  en  crête,  dont  quatre  mètres  de  cbaue- 
•êa  enpiertio  et  dont  nèlfaa  ponr  cbaque  acco- 
tement. 

L'inclinaison  des  talus  et  les  dfmenifons  des 
fossés  dont  la  roule  sera  bordée  partout  où  de 
baaaia  aérant  régléead*aprta  la  natnre  dn  teindn 
et  les  localités. 

Art.  5.  Les  propriétés  néceM^ire<!  è  l'étabHtso- 
menl  des  sections  extrêmes  de  la  route  des  Ar- 
doliMfaa  et  de  Ma  dépeadaneea  aeronc  emprlaaa 
et  occupées  conforiTK'mrnt  aux  lob  en  matièra 
d'expropriation  pour  cause  d'utilité  publique. 

Art  6.  Il  aaia  atetnê  ultérieurement  sur  les 
offres  de  coneanra  taitea  par  laaaonuDanflea  et  lea 
particuliers. 

Art.  7.  Notre  ministre  des  travaux  publics 
(H.C  d*naAdkniidt)  est  cfaatfé  da  l^ailenHattdn 
préaeat  anrdttf. 


W.  -  S  vtfvaoa  «814.  —  Jinêlé  rtrûidêeré- 

tant  la  comlruction  d'une  routedeHtUà 
Minove,  (Monit.  di}  7  février  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  demande  de  la  dêputation 
permanente  du  conseil  provincial  du  Brabant, 
tendant  à  être  autorisée  à  faire  construire,  aux 
fraie  de  la  provinee  et  avec  le  conoonra  dea  eam- 
munes  Intéressées,  une  route  de  Hal  à  NInove; 

Vu  le  plan  indiquant  le  tracé  de  la  section  de 
cette  rente  comprise  entre  Hal  et  la  rencontre  de 
la  roaie  provlneiate  d*Aaiclia  vere  EngUan  ; 

Considérant  que  l'utilité  de  cette  nouvelle 
communication  a  été  «uAsamment  coostaiée  par 
l'enquête  à  laqadie  II  a  été  pnwddé  conlarmè* 
ment  à  notre  arrêté  do  38  Juillet  1881; 

Sur  la  proposition  de  netra  minlalfa  daa  tr»> 
vaux  publics. 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  l**.  Il  len  conairnit  dana  ta  prnvinee  da 

Brabant,  aux  frais  de  la  province  et  avec  le  con- 
cours des  communes  intéreaiêea,  une  ronte  de 

Ual  à  Ninove. 
Art.  9.  La  pramIAre  aaeUao  de  eelte  rente 

«'étendant  de  la  route^de  première  classe,  n^S,  de 
Bruxelles  vers  Mons,  dans  la  ti-aver<!r  de  fiai,  à 
la  rencontre  de  la  route  provinciale  en  coostruc- 
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liOD  (TAMehe  ven  Eoghieo,  à  LMrbeek,  mm 
Mite  tolfMt  te  iMoé  aiHrf 'NT  te  plu  al-«ii- 
oexé,  apprMfi  pnwMf  ntalMrt  ëit  iMfMx 

public?. 

L'ax«  de  cette  sectioD  de  route  partira  de  celui 
ét  te  raate  d«  viuAâê  BrmBw  Mobi,  dam 
te  rue  de  la  Poule,  à  Bal,  «l  coamMnean  par 
soÏTre  la  «llrection  de  ceïuî  de  la  rue  Sninto-Oa- 
tberine,  puia  te  dirigera  de  maoîâre  à  paMer  à 
dDq  iiitNa  *  te  Mto  de  rnfte  nord-ovoitita 
mur  de  cldlore  du  cimetière,  et  se  prolonfm 
jutquei  h  M  mèiret  au  delà  de  cet  aofle. 

La  longueur  de  ces  deui  pre- 
nitn  «lismmiiti  Mit  234  m.  &5  c. 

D^^lt  te  point  oik  m  UrnyM 
le  second  de  ce?;  rfcux  nlif^nemcnt'ï 
Jntqu'à  l'entrée  du  village  de  Pe- 
piogheo ,  te  traeé  de  te  nmte  le 
composera  de  six  alignenenlB. 

L'axe  du  premier  de  cet  allgiM> 
menti  passera  à  11  mètres  iO  c.à 
te  ftadie  de  l*aDgte  wd-eat  de  te 
maison  do  sieur  Verlioden,  située 
mr  le  f>or<l  ci  h  la  droite  du  rhe- 
miQ  exutaot  de  Mal  à  Pepiogheo, 
Il  eeprotoofera  jBiqiie»  A  41  nè* 
trrf  au  deift  du  oiéBe ugte dell- 
dite  maison. 
La  loofoearenscra  de  1^1  m.  m  c. 

L^Bie  de  raiiywMMM  aolviat 
fera,  avec  celui  de  l'alignement 
précédent ,  uq  angle  à  gauche  de 
1S4  degrés  b  minutes  et  se  lermi- 
■era  Tto>è-Tla  ta  imImni  eeenpée 

par  le  --ieijr  Pastclnur. 

La  longueur  en  sera  de 

L*axe  de  PalignM&ent  suivant, 
Mianl  ave«  oetai  de  précédent  «s 
angle  idroitede  170  degrés  49  mi- 
rote?,  piï^f-ra  h  9  mètres  à  la  gau- 
che de  l'aogle  sud  de  Ja chapelle  qui 
t^Wfe  dim  raofte  fw«é  par  te 
grand  chemin  de  Haï  à  Pepingben 
et  le  chemin  dit  Kolen-itraet .  res- 
pectivement i  la  droite  et  à  la 


«Mb.  M 


La  longueur  en  sera  de 
L'ate  de  ralignement  suivant, 
faisant  aveceeiuidu  précédent  un 
angle  idNile  de  IBIdaifdi  1  ni- 
nuie,  passera  à  5  mètres  90  cent, 
à  la  droite  de  l'angle  nord-ouest 
de  la  maison  occupée  par  le  siear 
fterra  Ctoea,  «ttniemr  te  berd  et 

■'i  'n  n.Tuche  du  f;rnr\<i.  rhomin  i\r 
Uai  *  PepiDf  beo  et  se  terminera  i 


m  m,  n  e. 


81  mètres  au  delà  du  nétoe  ao^ 
de  ladite  maison. 

La  longueur  en  lera  de  m,  TS  e. 

l  'aTe  de  l'alignement  suivant 
passera  à  4  mètres  SO  cent,  à  la 
droite  de  raafle  nerdHwett  do  te 
ferme  du  sieur  Vandersiefinôlett, 
laquelle  s'élève  ligalemerf  «(iir  1p 
bwd  et  à  la  gauctie  du  même 
grand  ebunin  de  Bal  i  Pepiogheo 
et  se  temtaern  ?b4-vli  ealie 

ferme. 

La  longueur  de  cet  alignement 
wrade  1if».We. 

1,'aTc  (Ip  î'alif^pment  suivant 
passera  à  6  mètres  8U  cent,  à  la 
droite  de  Tangle  nord«esl  de  la 
aMison  occupée  par  le  itenr  Aryi 
et  qui  s'élève  i  l'entrée  du  vitlage 
de  Pepiof  hcD  sur  le  bord  et  à  te 
ganebe  dn  Aeate  paanni  devant 

l'église. 

'  3  loognrar  de  cet  alignement 

sera  de 

ân  ifcvert  de  vUtege  de  9e- 

pingben  et  jusqnes  au  point  ji  du 
plan  ci-annexë,  la  route  fera  éta- 
blie solvant  ia  direcuon  ôgurée  a 
l^racre  ronge  oar  le  mtaMptan» 

La  lODfjueur  de  rette  partfo  de 
la  route  sera  d'environ 

Depuis  le  même  iwint  A  du 
plan  Josqu'à  la  roote  enoenilinfr 
tioo  d'A*»cbe  vers  Ertfrhien,  1p 
tracé  de  la  route  se  composera  de 
ite  altgnoMntt. 

L'axe  du  premier  de  ces  aligne- 
ments, parlant  du  même  point  A 
dn  plan,  passera  à  6  mètres 65eeot. 
A  gandtederangle  ind^dnMnr 
clAiurant,  le  long  du  chemin  dit 
Hosnaek-siraet,  le  Jardin  de  la 
maison  cnriale  de  Pepingben ,  et 
oe  teioilnera  à  4f  aitrei  an  date 

do  même  ançyle  de  co  mur. 
La  longueur  de  cet  alignement 

*  lâO  m.  00 


575  n.  4g  c. 


SMai.gg 


Vn»  de  l'alignement  eiivani 

panera  à  4  mètres  à  ta  ^nebe  de 
Textrémité  do  c6lé  de  Pepingben 
de  te  fiee  exMrlenre  du  parapet 
surmontant  la  téie  d'aval  du  pont 
eUitant  sur  le  ruisseau  b  Zuenne. 

La  loogoeor  de  cet  aligoemakl 
eerade 

L'axe  de  l'alignement  suivant 
pasaera  à  7  mètres  A  la  droite  de 


sn  m.  tS 


DigitizcHJ  by  Google 


49 


RÈ6HB  DE  LÉÛPOI.D  I«.  —  Alf  1846,  Pî«*  g4-4)5. 


8M 


l'aosle  Dord-Ml  4»  cabartt  t«ao 
pir  l«  tiear  Vannle  M  qui  t'éHf* 
•or  le  bord  et  à  la  ganel»  du  ih^ 

min  exiaUot  en  cet  endroft. 
La  loDguear  d«  e«t  aiigavnmit 

L*aze  de  l'alignement  raivant 
paMera  à  4  m^'irps  70  cent  A  ta 
droite  de  Taiigie  aord-est  de  il 
ffraoffeilii  «iwr  DtMilir,laqMlle 

•*élève  lur  le  hard  et  A  11  flMkl 
du  chemin  miatant.  * 

La  loDguear  de 
•era  de 

L*axe  de  raligoement  qui  suit 
coupera  le  chemin  dit  Ve)d*Ba«B 
qui  wrt  de  linlle  «Mft  Im  mb- 
niioef  de  PepinghwD  et  de  Cattre, 
i  eoviroQ  135  mètr«i  du  point  de 
départ  de  ce  cbemio  de  celui  dit 
RaiMtnnl,  eomhilMal  do  Fapi»> 
glien  à  Leerbeek . 

La  longueur  de  cet  alignement 
•era  de  1,M6  m.  18  e. 

Vni  do  l*allgMiMot  aolf  ial, 
le  dernier  rie  la  route,  pariant  dn 
chemin  ci«deMua  aeBtiooiié«  dit 
Vold-Baon  et  oboaHaaiot  k  Vuâ 
de  la  route  itroviooialo  oa  «m* 

•truclion  'r\î?ch<>  vers  Eoghieo, 
paiiera  à  6  D)£lr<:»  ceoi.  a  la 
giuebo  de  l*aafflo  iioid««ie«t  do 
la  maison  occupée  par  !<?  sieur 
Cuypcrs  (Ph  V  laqucllo  î'élève  <ur 
le  bord  et  à  la  gauclie  de  la  chaut- 
ilo  Braadiivt,  i  LoeriMek. 

La  longueur  do  00  dOffBlorM- 
goement  aéra  do  1.084»  m.  93  c. 

Art.  S.  Li  nooffillo  Nnto  wri  giatrrtwnt 
dix  mètres  de  largooroatro  lot  eidtoaoKldriouoo 
dei  accoteroenti. 

L'iodinaiion  det  talua  et  lu  diaBonatont  dei 
fteaée  dont  11  rooto  oira  bofiia»  ptMMl  oft  dt 
beMin,  seront  iiHéM  MllWt  11  ttitprida  ni  ot 
les  lucalilës. 

Art.  4.  Tontes  les  proturiéiés  qu'U  sera  néces* 
•lift  d'Miiiidrfr  poar  rHibllaaamnt  do  11  rt«lt 
seront  empri!.es  et  occupées  conformément  aux 
lois  en  vigueur  eo  maiièro  d*oi|iro|NriiUo«  ifùttt 
cause  d*utiiité  publiqao. 

Art.  6.  Il  sera  stUoé  »ll4rie«fa«aH  sur  le  tnoé 
(le  la  deuxième  seciion  de  la  rcute  proTiodllO 
d'Aatctae  vers  Kngbteo  à  la  viiie  de  Kinove. 

Art.  d..  Hotro  mioiatfo  én  invin  pubUca 
(M.  C.  d'HoAchmldl)  iat  cfeifgi  di  rwMlM 


84*  —  5  vivKiiB  1846.  —  ArrM  rvgrnt  fèom' 
■NMf  S,  â.  M.  tê  pHfÊûê  êteetoml  9m4f§iU 
dê  He$90  frand  pardon  de  t*<mdfê  é$ 
liopold.  (MoDit.  dv  S  nirt  1846.) 

Jlfof/^j  «Voulant  donner  une  ma  rryfje  ronvplle 
des  seutlments  d'affection  que  nous  portons  i 
Miro  hn  IMro  8oo  AIIMM  Rofilolo  | 
trnil  Mr^ODt  dt  BéM.  » 


85.-4  réraisa  1816,  -^Jrrélé  ruerai  portant 
r^l0meni  pour  tu  batêtnae  à  tMqsovr  de  le 
marine ,  chargés  du  service  entre  Oitênde 
êtltouvres.  (Moolt.  du  5  fév.  1846.) 


Léopold,  etc.  Sur  la  prepoellkn  do  i 
nislre  des  affaires  ètranf^^rf?. 

Nos  ministres  des  travaux  publies  et  des  flnin*. 
OM  otttoodm. 

Nom  ivooi  ifffild  ot  irrMoM  : 

Art.  1*r.  L'adnjjnislralioD  de»  bateaux  à  v»- 
peur  chargés  du  service  entre  Osteode  et  Dou- 
vres, coQipreod  «juaire  services  distincts  : 

1*  Uierfieod*oi|doititiondtlg1l|ilfs 

?"  Le  ffrvirr  dp»;  ruacbinesj 

3o  Le  service  de*  postes } 

4e  Lo  tarftee  dea  donanci. 

Art*  t.  Chaque  service  i  m  iffanll  ;  (OW  cem 

qui  appartiPTinent  .inx  deux  premiers  <on(  »a- 
bordODoés  au  directeur  de  la  marine;  les  autres 
rottont,  pow  krar  aervioo  spécial,  oom  li  diroo* 
tloo  de  leurs  cbeft  ordinaires,  mais  Ils  sont, 
quant  à  la  disciplina,  ious  les  ordre»  du  capi- 
taine, du  chef  supérieur  du  service  et  du  dtre^ 
tourdoliBiriM. 

Art.  5.  Ces  ap-ents  sp  doivent  mutuellement 
aide  et  assiiiaoce  chaque  fois  qu'ils  en  seront 
requis,  les  inslnutloao  dmat  néanmoins  étro 
toiU<Nwt  dooii4oiol 
rai 


SwuHtkuicedeeimicIdiim^^Servkede 
Art.  4.  Un  taféolrar  néomMon  oal  iÉHfddo 

la  flurreiltancc  des  machines.  Il  correspond  dl- 
reciemeot  avec  le  directeur  de  la  marine,  il  a 
sons  ses  ordres  le  personnel  attaché  aui  midiio 
nos,  ot  propoM  lot  wnMkm  qtd  dolfoatéMt 
faites  dans  ce  personnel. 

Il  reçoit  du  chef  supérieur  les  étals  de  demande 
d*tchM  ot  do  rlyintion ,  que  lui  lonlMl  rtnh 
les  machinistes  ;  U  les  appronvo  ou  loi  Mdiii 
ot  iM  soumet  à  l*approbotloa  supérieure. 

n  ordonne  et  surveille  l'exécution  doe  travaux 
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autorisés  ;  !i  Tfîe  f t  spprow  IM  conpla  de  ré- 
paration) det  m^chÎQcs. 

TITIIBII. 

MlUtttlemêt  police  des  bateaux.  ~  Stnkf 
du  chef  supérieur» 

Art  f).  M  y  aura  è  Oiteode,  lout  Im  ordrM 
immédiat*  du  diracteur  de  la  ourlae,  no  offiekr 
M  flMMlionMlM  duliffC  ds  feMaabte  da  mw 
vice. 

Ce  foncUoonalre  a  soas  ie«  ordres  : 

10  L^agent  titéclBlemeat  chargé  des  relations  i 
•BlNlMilr  *T«c  l«i  iMuaatm,  «fWi  l«  dé|^  tt 
«prè«  l'arrivée  des  bateaux  | 

30  Sur  chaque  bateao  ; 

Un  captlaloe; 

Un  oOcier  eo  second  ; 

Ud  sous  nffirirr  et  let  BUlriMlde  réqtulpage; 

lin  mécanicien  ; 

Un  premier  diaufltar  tt  let  elimdhm  «HmI- 

ternes; 

Vn  maître  d*hô'.el  ; 

Euflij ,  •oas  le  ratiport  de  la  discipline,  les 
affMta  qao  !«•  départements  dei  traTaoi  pnblicf 
et  des  finances  placent  à  bord  pour  assurer  le 
icrtice  des  poites,  des  recettes  et  des  douanes. 

Art.  6.  Ce  fonctionnaire  prend  le  titre  de  chef 
gafiêrimr  dn  Mrvlet  dM  batnmx  à  rapoor  d^a- 
landa  à  Dourres. 

Art.  7.  il  reille  au  t>on  entretien  des  battaux 
et  des  macliines  ;  0  t'astare  de  l^aiaotitadia  daa 
agents  placés  sous  ses  ordres  et  de  Pexéeatian 
des  règlpmenig.  II  visiff  fn  détail  Ifi  hateaiiT, 
férifle  la  qualité  et  la  quaotiié  des  matériaux  ei 
dnrlMmi  qnl  aont  Rramla  ft  bord  v»  fxm  «rdra 
et  diapré»  les  prescriptions  des  cahiers  de*  cbar» 
ges  d*adjodtr!îtion  publique  ;  il  vise  et  approuve 
les  états  et  déclarations  des  fouroistseurs,  ainsi 
qae  lee  dcnaadee  que  pearent  Hil  •dNMar  laa 
capitaines  ou  le«  mt^canù  i<'n?  ;  11  .idruee CH da^ 
oières  à  i'ioféniear  mécaoîciea. 

11  soumet  an  directenr  de  la  marine  les  projets 
M  prapaalUons  que  rMana  la  Man  du  service. 

Art  Il  fait  ex<*riitT,  frt  t^mps  utile,  les 
ordres  du  directeur  de  la  manne  et  donne,  quand 
AaitaMealté,  des  réponiai  metiréea. 

Art.  9.  En  cas  d'urgenoe  extrême  et  sous  lâ 
aaoditioo  d*en  Informer  sur-le  champ  la  direc- 
llao  de  la  marine,  il  ordonne  et  Fait  cxécotar  les 
Ifavan  oéeeaaaitee. 

Art.  10.  il  correspond  seal  aree  les  fonction- 
Qttrea  et  employés  relativement  à  des  affaires 
qni  concernent  le  service  des  bateaux  à  vapeur. 

l^fnt  aariaaffd  tvee  lea  fayafemra,  auto 
il  commmlqva  an  nweipaidaiiaa  au  âuÊmt^i 
Heur. 


Toiiterois,  les  agents  des  administrations  des 
douanes  et  des  postes  correspondent  directement 
avee  lam  tapArieuti,  d*aprèa  lea  ordrai  a«  ftir 
•tmetkmi  gtelralai  da  laor  aarvtea. 

imi  m.  ' 

Servico  du  capitaine. 

Art.  tl.  Le  oaplUlne  de  ebaque  bateau  est 
reapaaiabla  du  boa  eatretlen  dn  balMii  ^11 

commande,  et  des  autres  emharcatiOM^vl  |HNV< 
raient  être  placées  sous  ses  ordres. 

Art.  11.  Il  adresse  au  chef  supérieur  tes  de* 
Mttdaa  dn  ■atdrioi  néeaasalra  a«  balMn  ;  Il  VA 

soumet  les  projets  de  réparations  et  fait  ex^^f  iit«r 
d'urgence  celles  quM  jugera  indlapenaables  pour 
assurer  la  sécurité  du  trajet. 

11  rallia  i  la  aoMamtlan  at  m  ban  anitellMi 
daMorentaire. 

Aft.  \%.  11  règle  la  marcbe  du  bateau  et  est 
reapoMaMe  daa  aeeMeota  qui  wrviadaaut  par  «1 
fliuteoo  sa  négllgunce. 

Art.  14.  Le  devoir  du  capitaine  étant  de  main- 
tenir le  bon  ordre  à  bord  ei  de  prévenir  toute 
cause  d^aeddealt  (I  sera  d*liae  grande  sévérité 
eovart  les  agents  placés  sous  ses  ordres,  et  ren- 
dra immédiatement  compte  au  chef  supérieur 
des  infractions,  négligences  ou  abus  qu'il  aurait 
oonatatée. 

Art.  15.  Le  capitaine  ne  laisse  voyager  annme 
personne  qui  ne  soit  munie  d^un  coupon  •  d'un 
permis  de  elraulatfoo  ou  d*«M  «ana  da  aarvica. 

Il  a  sous  sa  garde  voeeBlMedaaa  lafialiadal- 
vrnt  être  déposée  IwMiipoaa  roBila  ao  farda  par 
les  voyageurs. 

Il  ttenl  «tua  eaiasa  1  la  dIspaiillaD  des  hnpaa- 
teura  an  eontrôleurs  chargés  de  la  vériAcation 
deï  recettes,  et  adresse  au  chef  de  la  siatiundu 
ctiemiQ  de  fer  d*Osiende,  lors  de  sou  arrivée 
daa§  ce  port,  le»  epopana  ref  aa  depuis  sea  dar* 
nier  dépari  pour  l'Angleterre. 

Art.  t6.  Il  dresse  et  signe  les  élata  mensuels  de 
remises  et  de  consommations. 

Il  algue  les  bous  de  conbostibla  mu  d*8«IMS 
obJei<«  h  fmirnfr  par  sdjn.lirattnr  publî<p»e .  et 
a*assttre  de  leur  bonne  qualité  et  de  la  quantité 

Art.  17.  Le  capitaine  fait  partir  exaetemrat  le 
batf:?n  à  l'heure  filée;  cependant,  en  cas  de  re- 
lard aaas  l'arrivée  dn  convoi  en  correspoodanee 
avec  la  'balea««  Il  se  aouiaraBaiB  «n  taïainMttaaa 
qui  seront  données,  de  commun  accord,  par  le 
département  des  aHairea  éiraofires  et  des  ira- 
vanx  pidklica. 

AM.  flt.  Las  départs  atfiMNiMiMa  «%M«al 

lieu  que  sur  un  ordre  spdolll  éVit»  éMMlé  dS 
cbreoteur  de  la  marute. 


Digitized  by  Google 


44 


ËÈStm  ra  LtiOPOLO  I».  — iH  1M4,  H*». 


Art.  19.  A  Tarrirée  iOttende,  le  capitaine  fait 
rapfoK,  m  tM  M|iéri«ur,  4*  ••■  dtrnUffw  tm- 

yertées. 

Art.  30.  Le  capitaioe  fait  linter  la  cJocbe  atant 
le  départ  d*aprè«  let  iaJtmctiMM. 

Il  tiendra,  aa  baitla^  w»  •PiiaiaflMi  régoUIf» 
de  b  durée  du  trajet,  an  indifOlBl  kl  ciwiai 
prétuméea  de  retard.  * 

Aft.  tt.  Il  vaUle  i  m  <|ii*aMDoe  peraMiw 
étrtog^  ne  circule  dans  le  local  de*  machinée , 
sans  une  autorisatioa  «ignée»  délirréa  par  J^- 
torilé  supérieure. 

Art.  tl.  Real  dMrgé  data  faidadas  MfcliM' 
dl^ps  ou  objets  saisis  par  Tagent  de*  douanes  et 
il  en  fait  la  remise,  contre  regu,  au  raoatear  de* 
douane  k  Oitende. 

n  Taillai  oa qw la  panaonal  aani aaaafina 

te  comporte  envers  les  voyngeurs  atac  Ul  pflll- 
teaae  et  lee  égards  qui  leur  sont  dus. 

Il  a  aata  qn^amm  honna  da  ^équipage  m  aa 
charftifoliieia  de  fraude,  de  lettna,  de  paquets 
ou  mei»»^e»  qoi  o*éaianmUeat  pat  da  radial- 
nistralion. 

TITRE  IV. 
Serwie»  du  tecQHâ. 

Art*  H»  14  aaaaiid  ait  ahM|d  dv  aatvioa  dB 

ItMd  d*après  let  indications  do  capitaine. 

Il  ne  peut  quiUar  le  bord  aana  rautonaatton 
dn  capitaine. 

n  fawpiaaawi  ea  danrferap  aaa  d*abaaoaa«« 

îfc  maladie. 

Art.  34.  11  aulste^  autant  que  possible»  à  la  vi- 
iiiedaa  tMgages  des  passagers. 

TITRK  V. 

Service  des  recettes  et  dn  agents  des  adml- 
nisirationt  des  postes  et  des  douanes. 

An.  35.  Lei  agents  des  adminisiratloo»  des 
postée  et  des  douanes  se  trouveai  placés  soua  le* 
Mdna  da  capilaina,  dau  laa  ralallaM  da  aaf- 
▼ice. 

Ils  flont  autorisés  à  lui  fàtre  telles  propotiiioui 
qu'Us  jugeront  convenables,  dans  Tintérét  des 
faoeUam  dont  Ua  aaol  cbargte. 

Arl.  26.  L'agent  des  poste?  reçait  ]n  dépêches 
qui  retleoi  sous  sa  garde;  il  les  trie,  s'il  j  a  lien, 
et  les  délirre  sous  sa  responsabilité  et  d*aprèi  les 
ordras  da  radadobtratlon  de*  po^. 

An.  ?7.  ti  sera  délivré  dan?  les  stations  dn 
cbemin  de  fer  du  Sud-Bst  des  iiermis  da  circula- 
tfoB  qui  comprandront  le  pareonra  eMier,  jus- 
qu'aux priaci[>alM  stations  des  cbemiM  dafar 
btlge  ou  rhénan,  stations  dan^  lesquelles  on  dé- 
livrera égalenianl  des  pennts  pour  le  trajet  par 


cbemina  de  fer  jusqu'à  Ostende,  pour  la  tiMir- 
aéa  dKManda  i  DovTiaaal  le  paffeaaradi  dMnIo 

lie  fer  Hii  !>nd-E«l. 

Ces  permis  de  circulauun  indiqueront  le  nom- 
bra'at  la  claaia  daa  voyageurs,  ainsi  que  lai  hA- 
gaffaa,  éqfnlpafaa,  dMraos  at  cfciatta  dont  lia 

•eroDt  accompipné». 

En  cas  de  séjour,  ces  permis  devront  être  vtséa, 
tant  pour  aolariaaf  le  lélaar qne  pour  pamielira 

la  continuation  du  voyage.  Les  augmenialiooa 
qui  existeraient  dans  W  s  ({n^ntités  indiquées  a» 
premier  point  de  départ  devront  éire  comprises 
danann  bnllalln  «ippMMlalN. 

Art.  Î8.  L'aprnt  des  douanes  visite  pendant  la 
traversée,  à  la  demanda  des  voyageurs,  les  malles 
at  «atraa  ealia  I  laor  aiado. 

Alt.  99.  Les  effets  neutis  roilant  aonria  an 
payement  de?  droits  d'entrée. 

Ce*  droit*  pourront  être  payés,  pendant  la 
iravanéa,  antra  lat  malna  de  l^ifant  daa  donaaaa. 

Art.  50.  Les  objets  de  commerce ,  autres  que 
le»  effet»  à  r«sage  personnel  de?  passagers,  ne 
seront  pa*  visité*  a  bord  du  bateau,  mai*  il* 
powfont  dire  expédié»  toM  piamb,  oonma  l'ha- 
dique  l'art.  31. 

'  Art.  31.  Les  paitagers  qui  voudront  éviter  la 
fUia  à  bord  pourront  laiuer  leurs  bagagea  aooa 
lasatdedeladouanft. 

Dans  ce  cas,  ces  eifets  seront  pîombés  et  expé- 
diés par  le  cbemin  de  fer  avec  pas*avaot-à-cau- 
lion  at  aoua  convoi  van  le  bnreon  do  fronlMn 
Indiqué  par  les  voyageurs,  ou,  i  leur  demanda, 
▼ers  l'une  de»  villes  d'Anver*,  Bruges,  Bruietlaai 
Gand,  Liège,  Louvaiu,  Termonde  et  Verviere. 

Dona  la  pranler  ot,  on  ne  iara  auanne  vMlOi 
et  les  agents  de  la  douane  prendront  les  mOMUOa 
prescrites  par  les  règlemenis  pour  le  transit. 

Dans  le  second  cas,  la  visite  aura  lieu  à  l'en- 
trepét  do  la  ville  déalgoéa,  at  Pon  f  panavra,  ail 
y  a  lieu,  les  droits  d'entrée. 

Art.  33.  Le  plombage  se  fera  aux  frais  des 
passagers,  à  raison  de  10  centimes  par  plomb. 

Art.  33.  Lea  passagers  qui  Tondront  uaar  do 
la  faculté  nrrordée  p;^r  l'art.  88,  remettront  au 
capitaine  une  déclaraiioa  cooforme  au  modèle 
ci'Joint,  n*  1. 

Art.  84.  Le  capitaine  ou  le  second  anioriaera 
l'agent  des  dounnes  ^  açir  ronformément  à  la  dé- 
claration et  constatera  que  la  vUite,  s'il  y  a  lieu, 
a  étéMloan  sa  présence. 

Art.  35.  Les  colis  visités  seront  revéïus,  par  les 
SOiDS  de  l'agent  des  douanes,  dVm  bulletin  por- 
tant ces  mots  :  f^'irifié  par  la  douane  suivant 
dtfoCsiwfioA  Al....  II*... 

Art.  36.  A  l'arrivée  du  bâtiment  à  Oslende,  Iw 
employé*  de*  douane*  se  rendront  à  bord. 

Us  se  feront  remettre  les  déclarations  teUaa  an 
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vertu  de  Paru  53,  et  après  en  avoir  reconnu  la 

Mt  tanédiil»- 
diipMiliM  de* 


ment  tes  basigM  lidlé»  A 
voyageur*. 

LMeoUi à  eipédier  vert  onbareto  delà  fro»> 
tièrOfOti  T«n  un  entrepôt,  reeteroot  tout  la  nir- 
▼Hnsncfî  de  la  douane  Jiu4i*<k  Parrlffdaè  dwti- 
oalioo  par  le  chemin  de  fer. 

Art  Wt.  n  poom  toojoort  Mn  Mt,  «w  PofdM 
dcrit  de  riotp^teur  de*  douane*  à  Osiende,  nn« 
Douvelle  vérifleatiMidMaulkS  «t  «oUt  qui 
roni  à  tMHti. 

Art.  M.  Lu  «MlfmMiow  |NNir  taMMIfw  é» 
frande  ou  poor  fan**e  déclaration  pendant  la 
travenée ,  aaiMI  conataliii  «mlanniinmt  à  la 
lot.  • 

Lee  —wihindleea  aaMec  Mml  librfei  aei 

la  garde  et  In  responf.ihiii'.i^  dtt  cipitnine  qui  en 
fera  la  remiie,  contre  reçu ,  au  receveur  des 
douanes  i  Ottende. 

TITRE  VI. 

Strvicê  ém  machiniite  et  de*  ehauffeun. 

Art.  39.  Le  machtoiste  visite  avec  soin  les  ma" 
âîM«,  le»  «OHpapea  et  pompes  alimenuircs,  tes 
NM  ei  le*  bMles;  U  t^Manr»  que  TapproviiiMi- 
nement  d'kttile,  de  gialMB  «1  é»  duu-bon  est 
suffisant  tmt  lai  dm  Wfafw  d*«llir  «t  <te 
retoor. 

tien  det  ■acUnea  et  de»  oljeû  qiri  hd 

ttnfiéi. 

U  fait  allumer  à  temps  les  foyers  des  chau- 
dHntet  mtt  ta  ploipaod*  éoMMla  daa»  la 
consommatkMi  dn  «NiMfMt  et  du  aalMil 

d'entreiieB. 
Art.  40.  Nul  ce  peut  entrer  dans  le  local  det 
oirtN  le  BiduDiste  et  le*  chauffeur», 

que  les  agents  supérieurs  de  l'administration  ,  le 
capUaine  et  les  étrangers  muni*  de  cartes  d'eU' 
tffée. 

Art.  41.  Le  machiniste  met  les  machines  en 

mouvement  sur  Perdre  dn  capitaine  ou  du  timo- 
nîeri  dès  que  le  bateau  marche,  U  ne  peut  quitter 
lai  aiadtfiMi  »o«M  aHcnn  pfétastt. 

Art.  49.  Le  machini*te  *urTeille  con*tamment 

la  tensico  de  la  vapeur  dans  la  chaudière  et  mo- 
dère la  course  des  nuduues  d'après  les  ordre* 


qu'ils  puissent  être  capables,  au  besoin,  de  Tar- 
idlar  M  de  la  iMllra  m  BMMfaoMot. 

Art.  iS.  I,e  machiniste  cnn^tatc  la  réception  du 
charbon,  de  Thutle  et  autres  obieis  oéceaaaire» 
am  naebioe»;  U  adresse  i  l*lngénielir  Bdcaiit- 
dan,  par  Tentremise  du  capitaine  ot  du  chef 

supérieur,  le';  états  de  drmaDde  d'achat  et  de 
réparation  i)our  les  macbioes}  il  •urveilie  le» 
travaux  et  signe  les  comptes  di 

TITRE  VII. 
Service  du  garde. 


Art.  43.  lise  trouve  placé  sou?!  les  ordres  im- 
médiau  de  Piogéaieur  mécaoicieo,  pour  toat  ce 
qui  coQceme  reolretien  et  le  service  intérieur 


Art.  44.  Les  chauflFeurs  sont  sous  les  ordres 
immédiats  du  machiniste  $  celui-ci  a  soin  de  leur 
enseigner  la  nancMvre  de  la  machina,  poor 


An.  46.  Le  larde  est  placé  sona la»  aidraada 

capitaine. 

Le  garda  iodlquara  aax  vafafaarala  parifadu 

navire  qui  leur  est  assignée. 

Art.  47.  Il  est  strictement  défendu  au  garde  de 
laisser  voyager  à  bord  quelque  personne  que  ce 

circulation  ou  d'une  carte  de  service. 

Il  en  fera  délivrer  à  bord  ana  parsonnes  qui  en 
seraient  dépourvues. 

Art.  «.  Aa  algaal  da  départ,  H  vérMara  lat 
coupons  de  tons  les  voyageurs  et  les  raUrara  ao^ 
saite  après  en  avoir  déchiré  ie  talon. 

Il  férlAeia  égatamaat  les  pamiadadrcnlaliaii 
déilwéa  paur  un  parcours  iotMoailoaal  «t  laa 
soumettra  au  visa  de  l'ageot  des  postes;  il  en 
déchirera  le  talon  et  les  déposera  dans  la  caisse 
dacapHataM  avae  la  talon  det  eaupaos. 

Art.  49.  Tonte  infidélité  consutée  sera  punie 
de  destitution  immédiate^  IniiépiindMamnl  da» 
poursui  tes  j  udiciaires. 

Art.  80.  La  garda  sa  caadaira  aaiara  la» 
voyageurs  avec  la  plus  grande  politesse. 

En  cas  de  discussions  entre  un  voyageur  et  le 
garde,  celui«ci  réciaxuera  immédutement  l'io- 
tervenliao  do  capitaine* 

S'il  s'jperçnît  qu'un  homme  ivre  est  i  bord 
comme  passager,  il  réclamera  l'intervention  du 
capitaine  pour  le  faire  enfermer  jusqu'à  l'arrivée 
do  bataao  à  daitlMiUao* 

TlTHis  VIII. 
Service  du  maitrêtPAÔM. 

Art.  51.  Le  maître  d'hdtel  est  spécialement 
chargé  de  doimer  ses  soins  ani  voyageurs,  et  de 
l^tiatleo  da»  aalam  et  aoUot  iaens  k  l*OM«e 

des  passagers. 

Art  "5^  Il  reçoit  les  objeU  de  mobilier  doatH 
est  respoosable  et  dout  il  soigne  l'entretien. 

AH.  U.U  ■aallra  dliAiel  aaooodttlra  i  Mgard 

des  voyageurs  nvec  la  plus  grande  politesse,  et  in- 
terdira ans  hommes  l'aotréa  da  la  eahliia  daa 
dame». 
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Art.  61.  H  Mt  antoriti  i  f«Ddre  aux  voyageur* 
4«t  rafraWMMMta  «I  daa  eMMUftlta  «Taprèa 

un  tarif  affiché  daoi  ieii  Miottt,  «t  appriNné  fn 

le  directeur  de  la  martoe. 

Art.  âÂ.  li  ne  lai»»era  fumer  aueuo  vejagear 
dtw  le»  talom. 

An.  56.  Il  es.t  fli^fpTrdii  au  maître  d'hAlel  de 
dMiaader  une  gratification  aux  voyageur*. 

TITRi  IX. 

ONIgtUiaM  dê  eéqulpage  dau  ui  relattons 
4ê  iênUcë» 

Art.  57.  Lm  garde,  macbinlMet,  m.itlrc 
d*bAiel ,  e\c.,  sont  teoas  à  une  subordination 
cmnplèie  envera  la  capitaine  et  ceux  à  qui  le  et- 
ptialiic  ranet  aon  ral*rM< 

Art.  SB.  Ce^  rifT^nts  nin^i  qtip  CfuT  t'l<'5  nHmt- 
niatrationa  des  po»tea  et  de*  douane*,  i«  doivent 
eoln  m  dea  BMr^Mi  dt  MMieiMt* 

àxLt».  Tmi  tUn  doU  éin  ptMtMlMMal 
exécuté  au  moment  pr#<rri(. 

Art.  60.  Tout  accKlt^ni  e»i  primmé  àt  à  une 
tm»  ;  IM  aiMta,  diM  rtfdr*  hUnfsUfM,  dtl* 
TCDt  détraire  celle  présomption. 

Totite  faute  suppose  un  coupable. 

Kit  réputée  faute  louie  inobservation  du  règle- 
■mt,  lont  Mt«  BMMMteMt  éa  «Mladmaik 
main  (l'imprévoyance. 

Art.  61.  Toute  plaialo,  à  charge  dea  afaata 
de*  douane*  ou  de*  poaiM  atn  idriatl»  in  di- 
mltwr  d«  la  narint,  et  ItMMilic,  pir  !•  déptr- 


temant  daa  afbirat  diraogèrta,  à  calnl  dit  ira- 
van  pnblict  on  d«»  AnaMM,  vd  lafligwai  a*il  f 

a  lieu,  une  punition. 

Art.  6S.  Indépendaniiaenl  de*  punition*.  Il 
po«m  «Ira  raqala  daa  pearavKoa  eriaiinallaa, 
conformément  aux  art.  319  et  330  1)  <\v  Coda 
pénal,  et  saon  préjudice  de  Paction  cirile  réanl» 
tant  des  art.  1382  et  «uivants  (3)  du  Code  cIvU. 

A«al«i»t,ll  aafaiflwMIatasMiillraiiamlaaH 
miniMre,  un  rapport  rar  chaqua  accidMl ,  lat 
cau*es  et  «e*  suite*. 

Art.  63.  Tout  acte  de  xèle  et  da  défauament, 
«a  dabar»  daa  réglas  ordioairaa,  aava  réeoiq>eoaé . 
Va  outre  du  traitein<^n( ,  il  ponrra  être  accordé, 
de  ce  chef,  parla  mioi»ire  de»  affaire*  étrangères, 
VM  indanmilé  ou  an  supplément  da  traiiaoïent. 

Art.  M.  Toute  personne  de  l'équipage  con- 
vaincue d'avoir,  à  l'iosu  du  capilainp.  cmbanjué 
ou  diil>ai  «|ué  à  l'étranger  des  ot^tu  doui  ia  saisie 
aoaalitMtall,  sait  la  capiialna,  aalt  TlStal»  m 
fnà»  et  dommage*,  sera  condamnée  au  maximum 
des  peines  prononcées  par  la  lot  «in  6  m.ir»  1818. 
BuUetino/ficieit  n"  1^  ei  aonobsuni  i'ap- 
pllealion  daa  painaa  dlaelplioaim  établiea  par 
les  lois. 

An.  65.  Toute  personne  de  l'équipage  coo- 
v^oue  d^MMir  lotrodaHaa  Belgique  des  ohtats 
da  finada  an  tialaliaB  da»  lois  sur  la  douane , 

est  passible  des  peines  protioncées  par  les  lors 
du  36  août  1823  et  du  6  avril  1843  et  nonobetaot 
l*appll«illaii  dai 
parlaalaia(«). 


(1)  Art.  81».  Qoieooqne,  per  nMfadresse,  im- 
prudence, inaltenlion  ,  n«  gliiT'  n' '  "i  ru  l.sLi  vj- 
tiiMi  des  rèalemeots,  aura  commi*  iavolontaircmeat 
ttu  liomîotile,  ou  en  aara  volaoïalremeat  été  la 
canse,  sera  puni  d'un  cmprisftaoameat  de  trob 
inoti>  à  diiui  au»  et  d'une  ameoda  de  efaqoanfe 
fraoet  à  «ix  cents  francs. 

Art.  330.  S'il  n'est  résulté  du  défaut  d'adresse 
eu  lie  précaution  que  des  bleuuref  ou  coups, 
!'(  m (  r I nncmcnt  «rra  ilc  jours  à  deu«  mois, 
et  i  aincnili-  «ie  «ciie  frai.c»  k  r.vni  francs. 

ÎS)Ari.  1383.  Tout  fuii  quelconque  de  l'Iiorame, 
cause  à  autrui  as  donmagc ,  oblige  celui  par 
ta  ftrate  duquel  il  est  arrÎTè,  i  le  réparer. 

Art.  1383.  Cbeeun  rît  rc-vponwb'r  <'n  ilrmmajjc 
qu'il  a  cause,  Bon-sculcmtnt  pjr  *on  tait,  mais  cu- 
eore  par  sa  ni  gligeoce  ou  par  son  imprudence. 

Art.  1 384.  Ou  est  respaaëalde  non-seu lement  da 
dommage  que  Ton  cause  per  seo  propre  fait,  aaaia 
t  ncorc  lie  celui  'ini  i -.t  rjusr  ii:ir  Ir  fait  .Ici  per- 
sonnes dûal  eu  doit  rcpumtre  ,  ou  de»  ch«»cs  que 
IVmi  a  sous  »a  garde,  etc. 

Art.  1385.  Le  propriétaire  d'un  aaiaial,  ou  celui 
qui  t'en  sert,  pendant  qu'il  est  I  sea  usage,  est 
responi>ablu  du  dommage  que  l'ainm  .1  a  i  .ukc',  .oit 
que  ranimai  fftt  sou*  sa  farde»  soit  4|u'»i  fût  ëg*** 
•védiappé. 


(9)  Art.      Le*  itffraetièos  an  dispesittens  tt- 

rétéet  par  los  n'-^lcmcnti  J'ailmlni^t i  ,i(iiiri  de 
l'État  seront  puaic»  d'une  ^ait  ade  qtu  ne  poarra 
exaédercent  florins,  ni  être  moindre  de  10  florins, 
ou  d'un  emprisonnement  d'uo  jour  au  moins  et  de 
quatortfl  jour»  an  plu»,  ou  enfto  d'une  amende  et 
d'un  (:.ni|irlbuiiiifcrK  iU  ri  uni»,  mai*   tjni  m-  ])Csirr- 

roDl  lespeclivemeot  excéder  le  maximum  qui 
vient  d'être  indiqué. 

(4)  Art,  19.  Totu  rapitainc  ou  tccoud  d'un  bâti- 
ment de  mer,  iaui  batclit^r  OU  patron  d'uac  ctu- 
barcalion  quelconque,  tout  voiturier,  conducteur, 
perteur,  etc.,  Ions  autres  individus  qui,  à  l'ealréa 
ou  à  la  sortie,  tentarasaot  d'dvilar  de  faira  saH  m 
premier,  soit  A  tout  autre  bureau  où  cela  devrait 
avoir  lieu ,  les  déclarations  requises,  et  cbercho» 
raient  ainù  à  frauder  les  droits  du  trésor,  tout 
individu  ekex  lejjiMl  on  aura  treuvè  un  dépèt  pra» 
hil>é  par  les  lois  eo  viçuear,  seront  panis  a*m 
emprinonnement  de  ijijasrc  mui*  .m  moin»  et  d'un 
an  au  plus.  En  cas  de  récidive,  reropriconneaMml 
sera  de  huit  mois  au  moins  et  de  deux  ansan  pla*| 
et  pour  toute  récidive  ultérieuroi  de  daax  ans  aa 
moins  et  de  cinq  an»  an  plus. 

En  c<i»  Jr  ri'cniivi-,  le  cuiulsmrK'  podi m  de  Jlîu^ 

è^eplaoé^puHhu'réi  ou  le  jugemsrt  sons  la  sur» 
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TiTRL  X. 

OU^aiioM  4ê  Pàgufpage  dans  ses  relations 
m/êelH  passagêM, 

Arc  M*  Lit  DMleloit  dt  l'équipage  De  doif  eot 
■M      néicr  aux  païaafart;  lia  nUaroot  à 

pcMt  alllebr*  pour  affairet  de  tervice. 

Ma  tMt  IMit  d»  pttkr  fttt  pattagen  fvae 
p«lit«aae,  quand  l«a«fl»«ll0qi^ltiMMMM 

tefalfOQ  BYec  eux. 

Aru  ti?.  Le«  maulou  de  requtpage  «ooi  usous 
dMbiiqMr  «fw  iMt  It 
•bjeii  que  les  YoycfawtdéairanI 
ter  parle  bateau. 

Cet  oNeu  derrooi  4lre  ddpeeét  lur  l'embaroa- 

L«i  matelote  de  l*éqaipage  dcTront,  i  !*arriv<^c, 
dépoaer,  avec  loin ,  sur  rembarcadère  ou  daot 
lai  canou,  le»  oUeu  apparieoantaux  voyaseurs. 

Il*  aideront  égalemeat  lea  paaeaffera  qui  arrl* 
verairot  bord  ou  quiilanlial  1« iNttiM èraltf» 
d'ttue  eiulNircatkHl. 

0  kar  tel  ttrictMMDl  délMi  ét  nMiwH»  dti 


eroiraieoi  devoir  taire.  La  rédanuùoQ  du 


TÎTRK  Xî. 
DraUiei  oUigoUons  des  wort^eurs. 

An,  6fl  Totitf  [KTsonnc  non  raunto  d'iiû  cott* 
jKKi»  d'uo  permie  de  circulaiioo  ou  d'uoe  carte 
éê  aarflM,  oe  peut  «ira  adaiee  à  faire  ie  iraiet. 

Art.  69.  Toui  vuyagenr  wt  Iran  4*  le  ntUn 

dan>  1.5  |!3riie  du  navirf*  <jufî  son  coupon  lui  ai> 

aif  M  «i  qui  iui  aéra  indiquée  par  le  garde. 

U  aalMi  dMèw  «I  Mslv  11  partie  dM  bttaM 
à  faiviiM  4aa  rouet  «ont  eidnifaairai  iHm^H 

aux  *oyageur«  de  |iremière  cia*i«. 

voyaf  eun  de  deuaMmc  ciMie  doivent  se 

daot  te  talon  d'avaot. 

àrl,  7©.  Tout  Toyageur  de  d«nxièoie  cl«i«t«rfui 
voudrait  «oU-er  ou  te  plaoer  dans  let  lieux  ré- 


au  bureau* 

Aft.  7t.  Aucuue  réclaœatton  d«  doit  éirc 
•dreseie ,  aueune  obeervatiao  ue  doit  4ue  £iite 
liariainf  agraw— KfiMéa  l*«falpif»|)a«a» 

filalne  îml  a  fn  police  du  hord. 

Uo  regitire  tera  dépot«  à  bord  dant  le  grand 
aaloD  pourfcaofiliirlaapItiiMaifiiakaToyageurt 


ict  qualités  et  snn  adreise. 

An.  7S.  Let  voyageurt  t^abaUendroot  de  fumer 
dant  la*  eoaiolr*  ou  aalooe. 

tl  att  strictement  défeodo  aux  vOfagevrt  d« 
deicendre  dan?  if-  local  drs  m.ichmet. 

Il  est  spécialement  recommandé  aux  voja* 
gaan  de  na  pat  a*aseaair  sur  laa  lisaes  da  prda> 
«arpa  «  ai  de  ne  pat  chercher  à  lartir  d»  iMtaau, 
avant  qu'il  n«  «oi(  bien  arrêté. 

ils  aticadroui,  pour  quitter  le  bateau,  que 
l*aaaaliar  ait  été  baissé  oa  qva  ie  aapliaioa  an- 
MOce  qu*oa  peut  dt^harifuer. 

Let  voyageurs  ne  peuvent  faire  dct^-erulre 
leurs  ckieaa  dans  les  talona;  ilt  tout  obliges  de 
laa  laDir  aa  laissa  au  da  iaa  atitehar  sur  ia  prat* 

Le<;  voyageurs  garderont  lawtca«paiMjBsqu*à 
ce  que  le  garde  let  réclame. 

Art.  7S*  taa  doasasages  caoïés  au  bateau  à 
Tapaw,  am  anbaroaiiai»  au  anAatcadArae  par 
les  passagers,  ou  par  la  faute  ou  la  n('{;ligeDce 
dea  propriétaires  ou  conducteurs  de  chevaux , 
vollaras,  aie.,  saroai  aapponés  par  eai. 

Art.  74.  Après  le  dernier  coup  de  clocha, 
Taccès  du  bateau  i  vêpaar  sera  intardil  aai 
voyageurs. 

Aft.  nL  hm  caMaaventiaM  an  dispaeiiiaas 

dn  présent  titre  seront  punic<i,  »iMon  Ti  xigence 
du  cas,  d'après  la  loi  dut*  mars  lUltt  .bulletin 
officiel^  D«  13).  (Voir  l'art  84  du  présent  rcgte- 
arai.) 

Service  des  ùagaget. 

Alt  76  l.p*  vnysgf'iirs  devrotd  inscrire  une 
adrvsse  imùie  sur  les  bagaget  qu'ils  désirent 
naMporter  par  la  batean* 

TITRK  UU. 
Béum  di  dépoH  M  l«rf A 
ArL  77.  Les  iMBfar  da  départ  das  baleatu  i 

va{»>itr  sfri>nf  fixées  par  nrrAtt'-  niim-sti^ficl  .  in- 
séré au  df0jiy<cri(r,de  manière  que  les  voyageurs 
eo  général  retirent  de  c«  service  le  plu»  d'utilité 

possible. 

Art  78.  Le  départ  du  bateau  à  vappiir  <cr3 
annoncé  au  moins  dix  minutes  d'avance  par  un 
UoleaMAt  de  dans  nioulei.  On  laMod  tinCa- 


«u  nuHo»  €i  €iu<^  AM.  au  plut,  coofonucaBeai  à  la  jours  eocourue,  lorsque  la  fraude  t'effeetaer*  p«r 
leidu  31  décembre  1836  [Bidltlincfficiêl,  o*  651).  caehaltaa  aa  pa»  bandas  d«  liais  individus  an 
Art.  iO.  Par  dérogaUoo  à  Part.  908  do  la  loi  Bains. 


DigitizcHJ  by  Google 


■eot  aura  lieu  immédiatemeot  avant  le  d^art. 

OMnd  la  mréa  eilgm  que  le  balMU  aorte 
do  port  araot  Ilieare  du  départ  et  ai  tende  eu 
rade,  Ie«  Toyagcurt  seront  admi^  ^  boni,  une 
demi'beore  avant  celte  manœuvre ^  ceux  qui, 
aranit  d*iui  parmla  ée  dmlation,  airivcMiit  i»ar 

le  convoi  du  chemin  de  fer  en  rorre'ponriance 
avec  le  balMO,  atroai  Iraotportéi  à  iiord  lao* 
frab. 

Art.  79.  n  7  ÊMê,  I  Dinmw  et  à  Oitend«, 
plwleun  batelier*  nommés  pnr  !a  Hirection  et 
qui  seront  aeuU  autoriiét  à  débarquer  le»  passa- 
gers quand  on  ne  pourra  «ceoattrl*«alnfeadèi«. 

Ga  dibif^aiiaiit  i*  hn  aant  tali  povriaa 

voyageur». 

Le  bateau  i  vapeur  sera  pourvu  de  deux  ca- 
n«tt  «t4Pm  bMée  de  aanfaUfe. 
Des  extnlto  daiègletnent  awont  aflcMt  dut 

les  saîons. 

Art.  ÔO.  Tarif  pour  le  transport  de»  voyageurs 
«I  dea  aBlBM»,  dH)at«iide  à  Dowrrea  : 

lir.  aeb.  d«ii.  «a  fr. 

Voyageurs  de  l**  classe,  1  1  0  S6  90 

Voyageurs  de  9*  daiM»  0  10  t  IS  46 

Voitures  à  4  roMt,         8  3  0  80  65 

Voitures  à  i  MIIM,          9  3  0  58  78 

Cheval,                    a  2  0  68  78 

Ghie»,                    t  «  «  il» 
Location  de  la  cabine  par- 
ticulière pour  un  nombre 
indéterminé  de  passagers  de 
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Je  loiusigoé  (i)  


ne  coati< 
aonnd. 


Il 


déclare  que 


do  prix  de  passage, 


5     3     0     53  78 
Les  enfanta  an-dettotts  de  deux  ans  seront 

exempt». 

Lie  edtaU  ai  deaieai  de  dis  aM  payweat 

demi-place. 

Art.  81.  Nos  mioittrc»  des  affaires  étrangères 
(M.  A.tteeliamps)de8traTaiiip«bllci(II.C.  dVeff* 

schmtdt)  et  des  finances  (M.  J.  Malcu^  ^ont 
chnrc(<s  de  fixer,  cbacuo  en  ce  qui  le  concerne, 
le»  nie  Mires  d'ordre  nécessaire»  pour  l'exécution 
dtt  présent  anèld. 


Déclaration  i  faire  par  ceux  des  passagers  qui, 
pendamla  ifafenéedeDoafitei  OHeade,  de- 
Milidilt  à  tee  exemptés  des  formalités  ordi- 
naire) de  deaaaei  pow  iea  effata  à  leur  usage 
personnel. 


MuMçue  à  retf^tfr  longue  le  wjorageur  dé- 
eitefmeeesefflUtfohiUêeiiÊiiUsàlaiMtt, 
0tt*U  X  a  lieu  au  pnytmâtU  det  dlrtite, 
pendant  ta  traversée. 

Je  demande  que  ces  e^ts  soient  soumis  à  la 
visite  de  la  douane  beige ,  pendant  la  Iravenée, 
et,  ini  y  a  lien,  an  pafaaMatdei  draiud^eniria. 

Mri^  à  fêmptf  tare^ê  tê  «orayaiir, 

traversant  la  Belgique^  détîre  que  te$effèts 
soient  exempt êt  de  la  «Ùile  et  du  paye- 
ment des  drûUs. 

Je  demande  que  ces  colis  soient  expédiés  sous 
ptoaritpar  le  ctaeoila  de  fer  anrle  bureau  d 
où  la  remfae  m^en  aera  fitle  à  ma  aartle  de 

Belgique. 

Subrigue  d  remplir  lorsque  le  voyageur  dé- 
sire que  ses  effets  soient  expédiés  sur  une 
dê»  vUÊiê  d^entnpH  éMgiiM  diuu  Pûf^ 

.  ritidu  

Je  demande  qM  ces  colis  soient  expédiéa  aeua 

p^omb  »ur  î'entrepAt  public  d  (4) 
pour  y  être  soumis  à  la  visite,  et,  s*il  y  a  lieu,  au 
payeoMiiC  de»  drelte  de  < 


J'affirme  que  ces  coHi  tti 
objet  de  commerce. 

J*enteods  que  la  présente  déclaration  aura  les 
mêmes  effets  et  valeur  que  si  elle  avait  été  faite 
à  Tarrivée  du  hàUment  en  Rrl^iqne,  soit  pour  le 
payesMat  des  droits  éventuellement  dus,  soit 
pe«r  les  eontraiTeations  qui  pewfafeift  Ure  con- 
statée* à  ma  charge,  par  saile  de  tentative  de 
flmiide4)u  de  faii!<e  déclaration. 

A  bord  du  navire  le  18  . 

Le  capitaine  dn  iMiean  {S)  aiMariie  l*aBeat  dea 
à  agir  canHanntfinent  i  iadtfelaratlen 


Le.  .  . 

Signature. 


18 


(1)  Nom,  prénoms  et  domicile. 
(9)  Noonbre  et  espèce  de  eelia. 

[51  Bureau  frontitrc  par      le  VejagMr  I 

pete  de  sortir  de  BelgMine. 


(4)  ViUe  Mir  Teatrep^t  de  laquelle  le»  coU»  d«i- 
veni  «Ire  expédiés. 
iffe>     ffl)  HiW  dm  henan  à 
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i.e  «ouftstgQé  agtfOt  des  douane»  à  liord .  cer- 

Uie  (1)  4|M  lat  ofeifeit  cMianii»  «tao* 

!«•  colU  •tésignéA  cMmsim  ofii  «lté  irMvdt  cou- 
former  à  la  déciaralion  <^v\  |irér<\Jp  : 

(8)  Que  les  cotit  désigoé»  ci-Ut  ssus  ont  éié  ex- 
pédiés VÊT  (S).  ,  .  .  lowi  ploiDb*  ei  avec  pa«i»- 

fant-Jhcattlloii  fie  eo  Jour,  afi  

U  18  . 

Signature. 

(D  Je  Mile  que  la  Tltltoneotîoooée  cMetn» 
•  dié  faite  en  «aa  pfdseim. 

Le.  .  .  <  «  18  • 
I.e  cipilainc. 
i\oia.  Pour  les  effet*  recoomis  pattihlea  des 
droite  dVntrée,  lo  ccrtifleal  de  f  évltealioo  aata 
appos)^,  seioQ  l*iiiage,  am  do»  d«  l*aei|nit  de 
payement. 

Od  barrera,  par  un  irait  à  Tencre,  Jeï  rubri- 
qoe»  non  appiicaMca. 

vtr  rt  rtpTtrotivé  pour  êtrajolot  à  Mire  arrêté 
du  4  février  1846. 

LioroLo. 


86.-4  FÉTRien  1846.  —  ^rrêlê  royal  aufori- 
êant  ia  perception  d'un  droit  de  péage 
éang  la  eMÊonmgd»  €/Uln  (JTalmwD.  (M*- 
nlteordtt  a  février  ItM.) 

UopOld ,  etc.     la  détlbératloo  du  7  oofen- 

bre  1845,  par  laquelle  le  conneil  communal  de 
Gbiio,  province  de  Hainaul,  sollicite  l'antori*»- 
lioii  de  percevoir,  par  voie  de  régte ,  ie  «imit  de 
*  péage  ét^ti  eo  cette  comoiiine,  et  éoùl  la  coo- 
cc^^ion  n  (Mt-  r<>Douvclée,  co  deroier  lieu,  par 
nuire  arrêté  «lu  S  aoâi  1843; 

Rero  cet  arrêté  et  celui  du  9  octobre  1837, 
concernant  le  même  objet; 

Vu  la  dé libi ration,  en  date  du  13  décembre 
1845,  par  laquelle  le  cooceil  communal  de  Mons, 
loléroNé  I  ia  «aerare  ■Alllcitéei  rafsoa  de  la  part 
qu'il  possède  dans  le  produit  du  droit  de  péage 
en  question  ,  âM-ire  i>c  rallier  i  ladeflBaodeda 
conseil  communal  de  Gfalin  ; 

▼a  Iw  «iotlfi  etpofléi  i  rappni  de  cette  de- 
Baande  ; 

Va  l'avi»  favorable  de  la  dc^nif^iion  perraa- 
iwole  du  eonaeil  provincial ,  en  daic  au  23  dé- 
cembre deroier,  B.  n*  11315; 

Sur  la  propoihloii  de  noire  nlolMfe  de  rinié- 
rieur, 


(1)  forarale  peor  le  cet  de  vîiite  à  horâ. 
W  Fenoole  poar  le  cas  d'expédition  »ur  on  bu- 
Mio  ftwNière  e«  «oroo  eaIrepM  poirtie. 

»w.  —  mmv.  1846. 


Nou«  avons  arrôlO  ej  ari-^ion»  ■ 

Ari.  Iw.  Le  conseil  communal  de  Ghlm  cU. 
«tdoriié,  pour  uoe  aooée  teoienent,  i  litre  d'es- 
sai et  A  partir  d'une  époque  à  fixer  par  la  dépo- 
tation  permant  nte  <hi  conseil  provinrial,  à  |»erce- 
wir,  par  voie  de  régie,  le  droit  de  péage  concédé 
à  ladite  eoBMBuBo  par  dteeiem  octroia,  et  r^ 
nouvcié  successivement  par  «M  arrMéf  dea  •  oo* 
tobre  1837  et  a  août  1843. 

▲rt.  i.  Notre  miBistre  de  rintériear(ll.  5.  Vao 
de  Wer«r)  eit  etaifé  de  ruioMlM  du  pNaeot 
arfélé. 


87.     i  rrrniutL  1846.  —  Jn-éUi  tuyaux  «a- 

cordant; 

Au  sieur  Jean- Jiapiuie  Gmdebien  et 
A.  EùÊfjret^  doHUdm  è  SaiiUyfee»tem- 

!Soodt\  j7face  des  Nat'iont^  «•  IS,  ltl»4f«Mf 
d'invention  de  quinze  années  ,  pour  un 
tto*i9êau  eyêHme  de  eomirucitoa  des  ai- 
nirsueurt  de  vapeur. 

Au  sieur  John  Hopkîns  ,  domieiUè  à 
BruxelUs^hMde  Groenendael,  chez  le 
al«fr  DixoH,  son  mandataire ,  un  brevet 
d'importation  de  dix  années,  pmtr  m  nm^ 
veau  système  de  rails  des  chemins  d,'  fer 
en  bois  et  fonte,  diiià  breveté  en  sa  faveur 
êm  AngMmre  pow  14  mutées ,  ie  3  juiitet 
1845. 

Au  sieur  H.  Desplat  dornhlliê  à  Bruxel- 
les ,  place  du  Grand-Hablon ^  n«  20,  chez  te 
sieur  Stcetei ,  son  mandataire,  un  brevet 

d' importai  ion  de  dix  années,  pow  iriM 
nouvelle  machine  ù  fouler  Us  draps,  prmr 
laquelle  il  a  demandi  en  France  un  brevet 
é'tmmnthn  de  15  suu,  le  S9  oelMiv  184«4 
I.' s  titulaires  de  ces  deux  dernière firevet*  Mal 
lenui  d'autoriser  tous  les  industriels  du  pays  t|ut 
le  leur  demanderont,  à  construire  et  à  em- 
Plorei*^  poor  leur  propre  compte ,  le  système  el 
T,i  mnrhinfî  dont  il  s'ai;it;  ils  auront,  de  ce  cbef, 
droit  à  uoe  indemoité,  i  Axer  «oit  à  l*aniable, 
tait  par  aiMirage; 

^  ehurF.  tesnard,  domleWé  à  Bruxel- 
les ,  rue  des  Petits-Carmee,  m  15,  càex  ie 
sieurde  Gronckef,  non  mandataire,  un  bre- 
vet de  perfectionnement  de  U  années,  pour 
dee  modffieelilosu  à  ta  cAoudUra  â  vapeur, 
brevetée  em  eaflgvettr^  *  if  mnH  %U6. 
Ce  brevet  eii  accordé  i  la  mène  condiiloa  qa« 


narean  en  entre|i8t  sur  lequel  In  ooli»  aonC 

•riges. 

(4)  A  remplir  dans  loca«  de  vi»ire  peqd.ni  la 
nwerMo* 
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le*  précédeots,  ceux  des  sîcors  Hopkins  et  Dps- 
plas.  Le  litnlaira  est  leDU  d*iatoHser  toai  1«s 
iDdnitrMt  do  pay;  qal  le  hil  dproaadernnt ,  à 

employer  ponr  i» m-  propir  compte,  Ie«  forfec- 
donoemenU  doDt  il  «*agit.  (Nooit.  du  8  février 
1M6.) 


88.  ~  4  ffinm  1846.  Arrêté  raiyal  «ai- 
toriiotu  (e  HêVt  Cnrittmnt  à  rwtrtr  en 
Mgiqmû,  (MmII.  du  11  Mvilar  fl8«.) 

Léopold,  ete.  Tu  !■  pe^ie,  «o  date  du  16  JaB> 

TÏer  1846,  par  laquelle  le  sieur  Cioisiaol  (Mat- 
Ihieu-Jean-Bapiisle) ,  né  à  F.ecken  n  fprr  vioce 
d'Aover«),  lieuleoaQl  des  douanes  à  beceiaere 
(FlaodM  oeeideoiate) ,  aonicHa  TMioristdoD  d« 
rentrer  ««n  îiflRiqiie,  afin  de  recouvrer .  confor- 
mément à  l'art .  18  do  Code  civil ,  la  qualité  de 
Beige  qa*il  a  perdue  en  acceptant  sans  autorisa- 
ttan  «I  «D  MeapMt  «■  Franc*  «n  «mplel  dani 
la  douane,  depuis  \c-  mni<;  de  JaWVtW  18tt  Jln> 
qu'au  aïoit  d'octobre  1885  ; 

T«  la  dMmiloB  da  péltttomalre  ,  poHaal 
4|H*n  T«aCie  flier  en  Bel^^ique  et  qu'il  renOBC»  à 
toute  distinction  contraire  de  la  lot  beïjje; 

Vu  les  art.  17, 18  et  iO  du  même  Gode; 

8ari«  prapoiltiMi  de  iMttra  nrinlatred*  la  Jiit- 

Nous  avonft  arrêté  et  arrêtons  : 

L'autorisation  sollicitée  par  le  -«ieur  Croiiianl 
(Hathieu-Jeau-Baplisie)  lui  est  accordée. 
'  Holre  ministre  de  la  jnslice  (M.  le  liaroa  J.  dU* 
netban)  est  chargi  de  rexéention  du  prdseiM  ar> 


89.  —  4  PÉTnitn  —  Jrrâf^  r  nraf  fi  rant 
tes  frais  de  rouie  et  de  séjour  des  membres 
des  etmmtssIûHê  admMsirathee  et  dentf' 
velUance  des  prlsam  êe  iPÉtaim  (Hoait.  dtt 
as  février  1BI8,) 

Léopold*  etc.  Vu  l'arrêté  royal  du  S5  juillet 
1810  ,  ajiproiivanl  le  rèfllt  mMit  relatif  aui  frais 
de  route  et  de  i»ûjour  des  itMioduacaires  et  em- 
ployés de  lent  grade  ; 

Vu  la  seconde  disposition  de  l'art.  51  de  l'io- 
struclioo  du  31  oclobro  1822,  |iour  les  membre» 
des  commissions  aummisiralives  de»  pruoo» ,  et 
rarrèlé  royal  dtt  20  février  1836,  eonceroaot  lei 
commissions  admiolftlrativet  de  Saial-Baroard  et 
de  Vitvorde; 

Vu  les  arrêtés  royaux  dn  95  mal  1833  et  dn 
18  avril  189B  {Muttetlu  officiel,  n««  41  et  34), 
fixant  te.  frais  de  rouic  et  de  séjour  des  fonction- 
naires et  eniplofés  <hi  département  de  la  justice 


et  de  ceux  qui  sont  attacbêt  aa  secvice  det 

iOAS. 

flor  la  propaaltlon  de  notm  «tinMra  de  la  Ji» 

lice; 

Nous  avons  arrilt-  et  arrêtons  : 
Art.  Irr.  Les  frais  de  roule  et  de  séjour  des 
membrea  det  eomnlssioQs  adminlstralivei  ou  de 

siirv<  i1lancr  des  jiri>ons  el  de  icurt  lecrélairei 

sont  fixés  de  la  manière  suivante  : 
Pour  les  membres  de  ces  collèges  : 
Lct  frali  de  rouie  A  alx  francs  par  myrtanièlra 

et  les  frais  de  séjour  à  doue  frand  par  jour. 
Pour  les  secrétaire!  : 

Lea  frala  de  ranla  A  «initiB  frinea  par  mn^a- 
mètre  et  lea  frait  de  léjoiir  A  bail  francs  par  jour. 

Art.  3.  It  ne  sera  alloué  que  des  frais  If  mute 
lorsque  le  séjour  ne  se  sera  pas  prolongé  au  moinâ 
pendant  donie  heotea. 

Les  frais  de  route  et  de  séjour  seront  prélevée 
sur  l'art.  l»r  du  chapitre  X  d«  badget  dttdé|iaiw 
tement  de  la  justice. 

Art.  3.  Totttea  diapoaitiont  conlratrat  an  pré- 
sent arrêté  sont  abrogées,  et  spécialeneni  eeUet 
de  l'arrêté  royal  du  20  f^'vrier  1H36. 

^ol^e  ministre  de  ta  justice  (M.  le  baron  J.  d'A* 
aellian)  aat  cbaiyé  de  PaKéentioA  dn  pidaernar- 
r«lé. 


90.  —  7  révRiBB  1846.  —  ^fr4/^  royal  par  le- 
quel le  bureau  de  Gond  est  ouvert  à  l'im' 
pwtathn  pat  mer  du  déchet  de  garance, 
(Moait.  du  18  février  1846.) 

Léopold,  ele.  Revo  noa  arrétét  det  88  aoèl et 
9  octobre  1833  {Bulletin  officiel,  n«*  §8 et  73), 

relntifs  à  l'importation  du  déchet  deparance; 

Sur  la  proposition  de  noire  ministre  des  finan- 
ces » 

Noua  avons  arrêté  et  arrétooi  : 

Le  bureau  de  Garni  en  Ouvert  à  l'importation 
par  mer  du  déciiet  de  garance  dit  mull ,  sur  le 
pied  déterminé  par  le  premier  de  ce&  arrêtés  à 
réfard  du  port  d*Aavara. 

Notre  ministre  des  finances  (M-  J.  Malnn  )  v^t 
chaîné  de  l'exécution  du  présent  arrêté,  qui  sera 
ItMéré  aa  Mesdlettr, 


91.  —  7  rcvaixa  184ti.  —  Jrrâté  rqyal  appU- 
çuant  à  te  eaemtsme  de  Scèoolen  (ee  Me 
et  règlements  concernant  la  police  durent' 
iage.  (Mont,  du  18  février  1848.) 

Siéapeld,  etc.  Vu  la  délibération  dn  oemail 
communal  de  Schoolen ,  province  d'Anvers ,  en 
date  du  i6  octobre  1845,  tendant  A  ce  que  lot 
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lois  el  le«  règlemeni»  conoeraant  la  police  du 
fMiag»  Mr  ta*  fno4et  Mm  Mteot  déelMét 

applicables  à  la  chaiu»ée  rellaol  le  villaga  4a 
Stbooteo  et  à  la  rouie  d'Aurerâ  h  Breila  ; 

?a  les  certificaU  coattalant  raccomplitsemenl 
d«s  formalités  pmerilM  pw  mim  unM  4to 
S6  juillet  18j- ,  !Tt>  In>  rominiine»  de  Wyoe- 
gben  ,  t*6raven««:a«l ,  Merxein  ,  firaiscbaet , 
Deorm,  Saiot-JoMa-tHfioor  et  Scbouleo; 

Vu  les  (lélibéralioos  des  cooMila  MailBlllMWI , 
favorables  à  la  demaDde  ; 

Vu  TaviSi  égaiemeui  favorable  »  de  la  dc}iuu- 
tioo  iMnMMMiedu  «onaeil  proviiicial ,  coosigné 
d«ns  la  lettre  du  gouv nu  ur  de  la  province  eo 
dato  dti  12  janvier  1HI6.  Im  div.,  h*  aSSM; 

Vu  la  loi  du  34  mars  1838  { 

Sur  la  pnpoiitioo  de  notre  minlatre  de  llnté* 
rieur. 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Ari.  Ur.  Les  lois  et  U's  règlements  corcprnsnt 
ta  police  du  roulage  sur  les  grandes  roules,  sont 
déclaré*  appliceUea  i  la  chaussée  «le  la  oonumne 
de  Schootcn ,  n-l  ant  U-  vftitft  de  et  OOdl  A  la 
route  d*  Anvers  i  Breda. 

Art.  S.  noire mlDisIre  de  nntértenr (M.  S.  Van 
de  Weyer)  eit  chargé  de  l*exéaitioa  du  iiréieat 
anété. 

92  -7  Févttju  1846.  —  ArrUéê  r^T^UX  M" 

cwrdant  .* 

Au  tieur  S9heldtwéUer{Tkiodot9)^  éo-> 
W^aOéê  SÊhU'^Me'ien-Noode,  ruedêta 

Forge,  n»  Î7,  vn  brevet  de  pn  foct'totme- 
metU  de  quatorze  année*  et  cinq  mwt, 
pour  deê  perfeeilonnemente  au  pro0èdê 
ph/tlcO'Chimique  d'évapomtion,  dijà  bre- 
veté en  sa  fltveur^  pour  16  ona  ^  te  9JuiU 
iei  184â; 

Ju  eleur  Camplm  19^W),  douUeUlé  à 

Bruxelles ,  montagne  de  la  Cour,  m>  71, 
cftez  te  sieur  Plddington,  son  mandataire, 
un  brevet  d'hmpwtution  de  dis  amuées, 
pour  des  perfectionnemenU  dame  tee  «Mk 
càhuuàêcierf  brevetés  en  Angleterre  pour 
14  eaUt  en  faveur  du  sieur  /f^.  UarweXt  ^ 
%iuÈn  ISIfi.  (HfliiiU  dtt  »  février 
Le  Itiulalfu  eat  leutt  d^aeioriaer  teu»  le»  iadne> 
irieJs  dn  pays  qtii  Ir  lui  ('rmandpront  ,  h  ♦•m- 
ployer  pour  leur  propre  cuiupte  les  peritrciioo» 
iMBeiitsdAut  II  •'•fit.  n  aura  dreli,  de  ea  chef, 
è  me  lodenialté  t  idf  tor  «  toit  è  raaiaMe ,  aelt 
f«r  arbitrage. 

93.-8  FÉVRIER  1846.  —  4rrété  royal  por- 
tant aulQiiêathn  ^HMêumttU  dfunê 
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fonderie  de  zinc  e(  4^  j^tfimkf  à  Mngis, 
(lleoit.dnll  lévrier  Igl».^  i  - 

Léopold,  etc.  Vit,  août  ta  ila(e<hi  !•»  eapVMii-»  ^  ' 

br*»  1814,  la  rciuéte  de  I^ad^'oiétélhirgi^iue  /  "  »•  " 
iVEnçis,  représpni.'.'  auj>irt^1|ui  par  la  sociélf  ï 
anonyme  de  la  J^ouvelte^i^hfa^M ,  teodeHA. 
é  Obtenir  J^ratoriftaiUM  d*éta&iV'^fis  la  eon* 
munc  d'Encis  ,  province  de  Lit'^e,  une  usine 
pour  le  tralieoieot  des  minerait  de  sise  el  de 
plomb  ;  « 

Vu  les  piéc«8  Justiflant  de  raoeonptlMéuieail 
des  formalités  (!e  |>itM1r.ition  ef  î'rvfTîrhes; 

Vu  les  oi>|»<»sitioos  formées  contre  la  demande, 
et  la  réponse  «les  deniandears; 

Vu,  suus  le»  dates  de»  8  tt  16  octobre  1845,  Iflt 
rapport»  i\f  rinfrénicur  du  h»  district  ex  de  l'Io- 
génitiur  en  cbef  de  la  3« division  des  mines  j 

Vu  l*avl«  de  la  députalloo  permanenle  ita  eon* 
seii  ;  ">v'nelal  de  Lfége,  en  date  du  M  noroM- 
bre  1845  , 

Vu  PdVis  conforme  de  l'm.opeciettr  général  de* 
mines,  en  date  dn  9  Krrier  1849  ; 

Vu  le  (-  iiiicr  «Ils  l'h  irip-s,  ,-)<  c<fpté  par  la  M* 
ciété  de  la  Nouvelte-Montagne  ; 

Vu,  avec  le  câbler  des  cbai-ges  y  aane&é,  Tar- 
rété  foyal  du  19  nal  liSO,  aoeordani  i  la  to- 
fî'  !  '  méiallorBi'i'"'  d'J?«^//,  une  cona-<!>ion  de 
miuesde  calamine  el  de  plomb,  ^ous  les  commu- 
nes d*Etifjis,  des  Awire,  de  Horion-Uoieoioot  et 
de  Saint-George  ; 

Vu  la  loi  du  21  avril  1810,  lilrc  Vri  ; 

Considérant  <|ue  les  formaiitOs  prti«n(«i  ont 
été  observées; 

Considérant  que  i'étahlisDem'Mit  de  rusilM 
dont  il  s'agit  a  Hé  irn|»o>,é  aux  exploitant*  des 
mines  raéJalliques  iVEngis,  par  ranlcle  10  du 
cahier  'les  chargée  annexé  k  leur  acte  de  eoneeo* 
don,  et  .pie  remplacement  choisi  est,  sous  tous 
les  rappuris.  daoa  les  condition*  les  aMim  défto* 
vorables  ; 

Considérant,  dWlevs,  que  les  oendiiions  paf* 

trcttitiV'-  auxqiipf|f<i  la  socicHé  de  la  Nouvelle- 
Momagne  8*ett  soumise  sans  rést  rvc,  !$oQt  de 
flaiore  A  sacIsAdre  aoi  oppositioui  formées  con- 
tre iii  demande  ; 

Sur  ia  proposition  de  notre  ministre  des  m* 
faux  publics, 

Non*  avons  arrêté  et  arréioaa  : 
Art.  La  sociéié  anonyme  de  la  Ifouvelle- 
Montagne,  à  Vcrvicrs,  est  autorisée  à  établir, 
dans  la  commune  d'Fnçis,  ihh-  iod.I.tk:  .ic  zinc 
et  une  fonderie  de  piuuib,  .ivtc  Itura  dépendan- 
ces, composées  : 

\  f)  lin  .1.  li. T  de  I.ivatje,  mû  par  deux  roues 
hydrauliques ,  activées  par  le  ruisseau  de  War^ 
Ikisée; 
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i.  I^iia  bUliiettl  dtciMiMlioa  eniteaaftl  trois 
tawt  ^  ouT»,  lroi«  §omn  i  réferbèn  et  im  m«' 
fffliin; 

C.  D^m  bâtiment  de  pulvéntaiion ,  contenant 
detcbaudièrei  à  vi|i«ur,  une  niMhHieà  vapeur, 

un  appareil  poor  broypr  la  calamine,  un  appa» 
reil  l  otir  broferci  triturer  Jet  matières  réfrac- 
tait e«  ; 

D.  De  deus  grands  Utlneota  iwar  le  trelle- 

menl  «lu  line,  conlcnanl  ini.idc  rangées  «le 
fourneaux,  compo.<ci(  chacun  <le  deux  Fuur*  à  re- 
cuire le»  creu»eu  et  de  dix  doublet  four*  a  traiter 
le  minerai  de  iiac«  aoil  on  tout  quaire-vînglt 
fui.r?  uT)pi<'x  à  trrnie-clDi|  crenieM  dueus  on 
en  luui  3,60u  cornues  t 

B.  l>*UDbft4jnienl  iwurle  fraiteoent  du  plomli, 
codlenaul  deux  Aiur»  .i  rév«rl)ère  et  «lens  foun 
à  manche  avec  teur  soufflerie; 

F.  D*uu  t)âtiiucut  pour  le  tamioage,  couii  nani 
un  laminoir  à  sine,  un  laminoir  i  plomb»  un  ap- 
IMKil  pour  la  bbricationt  aam  s«)u  lui  t-,  des 
tuyaux  de  cih  deux  méuux,  nw  mactitne  à  va* 
peur  avec  ta  acciutoire»  j 

G.  b*un  bâiiment  couienant  nn  atelier  de  me- 
nuiserie et  un  aiulicr  de  forgeron. 

Ar(.  3  1.1  |>rl'•^<>l)le  ^^uioriiatMO  eilaccordée 
tous  les  coDUilioua  suivantes  : 

!•  Lci  fanmcaus  de  rédtietton  iHMir  le  aine 
devront  être  munis  itc  ibambresde  condensation 
et  de  rideaux  roélalliqucï  mobiles  ,  qui,  |»endaot 
les  diverses  périodes  du  travail,  devront  être dia> 
poe^if  de  telle  «orte  4|Q*il«  donneuilicti  à  un  oon- 
rant  d'air  dirigé  de  manière  à  rritr,!h;rr  foiiJc* 
les  émanaiiont  cl  leurs  parties  ^ouUétxuses  dans 
les  cbaralirea  de  oondeosatiOB,  dont  les  chemi- 
nées devrool  avoir  qninae  w^rce  do  haulour  i 

partir  dti  sol. 

A  côté  de  otiaque  touroeaui  yaurauae  tra|ti>e 
eommnBiquanl  a«ce  une  galerie  roAKe  rénoani 
aoui  le  sol  de  l*osinc  et  destinée  à  recevoir  les 
matières  pu! vérulcDlvs  i|uc  l'on  rehre  des  creu- 
sets à  chaque  coulée  elles  creusets  nus  hors  feu. 
Cea  ob|eis  ne  pourront  dire  retirai  que  eomplé- 
tcmenl  rcfroiiîis,  tt  les  galeries  souterraines 
communiqueront  directi  meoi  avec  les  chambres 
de  cuodeu)>ation. 

i«  Les  foyers  des  fouroeaui  seront  dispocés  de 
mniiièrc  h  dînilnucr.  artant  (|uc  possible»  le  con- 
tact de  la  flamme  aiec  les  creusets. 

S>  Les  cbeminées  des  fourneaux  de  réduction 
devront  avoir  tn  ate  mitre»  d*élévatioo  an  moins 
à  partir  du  sol. 

4»  Le  grillage  des  miuerais  de  plomb  devra 
tonfuurs  s*opérer  sur  la  soleioKrieuiedelbura 
à  réverbère  à  dotiltlesole,  ilont  la  side  supérieure 
sera  chargée  d'une  siil)»t,iiK( sielle  que  la  chaux, 
propre  à  fixer  le  gaz  acide  sulfureux.  Ou  devra 


observer  les  mémos  précauHono  peur  tm  |ia»pei 

réverbère  qui  srrvlraieni  au  trailameot  dM  mi- 
nerais de  ptomh.  F.ps  fh»'min»^es  de»  uns  p(  des 
autres  ne  pourront  avoir  moins  de  viogl-ctm| 
mètres  de  hauteur  A  partir  du  sol.  Cas  fisurs  d^ 
vroni,  en  outre,  étfo  munis  dPm  appoNU  4» 
condensation. 

5*  La  société  de  la  Souvette-Montagne  sera 
tenue  dViéeutcr.  sous  peine  do  révoeatloo  delà 
pr^sçnlfî  permission ,  les  nouvelles  me!!ures  de 
pr(!cauiion  que  le  i;ouvernempnt  jugerait  conve- 
nable d'ordonner  ultérieurement. 

Le  gouvernement  seréiervnfgalemontledrota, 
après  on  an  au  moins  d'aclivii  '  <^<^  l'usine,  de 
retirer  la  permission,  s'il  reconn.^is«aii.dao!(  le 
travail  des  fonderiei,  nne  cause  réelle  d*hi«alu* 
brili  ou  de  danger  pour  le  voisinage. 

6o  Dans  ?  t  mois  qui  siuivront  la  date  de 
l'arrêté  it'aulorn-aiion,  lasociélédela  Aoi/vf//<7- 
Montagne  fournira  é  radminlstratlon  les  plans 
d'ensemble  etde  dét.iil  avec  les  coupes  et  les  pro- 
jVciion?  m'ccssaires  pour  la  représentation  exacte 
du  tous  les  bàtuncols ,  raadtiues  cl  appareils.  Ces 
plans  seroot  en  triple  expédition  :  les  premier» 
dresses  A  l'éclielle  de  2  inlll.,  et  les  seconds 
ou  plans  de  détail  i  l'écbette  de  t  cent.  |»ar 
mélre. 

?•  âvant  la  mise  i  feu,  l'ingéiilenr  du5*dls4riet 

<\r%  minrs  frr$9ert  ttu  prooêt'Verbil  eoostalaot 
i'étai  de  l'usine. 

8*  Les  bâtiments  de  cette  usine  seront  cov> 
verta  en  xlnc  ou  en  fiM*. 

9*  La  société  de  la  Nouvelle-Moniagrr  four- 
nira tous  les  renseigoements  statistiques  et 
technologiques  que  radministnilott  ponmit  lui 
demander. 

L'inspection  de  l'usine  ne  pourra.  *oii«qufl(|Me 
prétexte  que  ce  soit,  être  inierdile  aux  agents  de 
l*adminlsiration. 

10*  Il  7  aura  constamment,  dane  l*nsioe,  deux 
pomprn  k  incendie  qui  seront  mise»,  au  bcMin*  à 
la  dis|>osiiion  des  communes  voisines. 

Il*  Pour  tous  ses  ouvriers  mineure,  ta  société 
sera  (eniic  de  prendre  part  à  !a  caisse  de  pré- 
voyauee  établie  i  Liège  avec  l'autorisation  du 
gouveruemeoi. 

It*  Elle  seoeofarmera  aux  lois  et  réglementa 
rxt^i.-rntx  ou  à  intervenir  sur  la  matière,  ainsi 
qu'aux  iostrurtioos  de  l'administralion  dos 
mines. 

13«  Elle  versera  au  trésor  do  VÉMf  dans  le 

(Icl-ii  ffetrois  mois,  iint- ïommedeaixcetitsfr.'ïnfs 
dont  moitié  pour  la  fonderie  de  aine  et  l'autre 
moitié  iKMtr  la  fonilerle  de  plomb* 
If»  Elle  iiayera  an  gouvernement  une  iodem- 

iiitr  df*  cinij  Cl  fr.inr!.-,  Hoiihlf  en  cas  de  réci- 
dive, pour  luuie  coniravtQiiun  aux  charge*  » 
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claote»  et  coCMlilioiu  tli|>ulée>  d  ma  Pacte  <ie 
BiMim. 

iBCMdecontrafCDiioos  auilliplMw,  Pwfoii* 

talion  pourra  étr«  rêvo'iii»'*-. 

NotremloUlre de»  travaux  puhhct  \}é.C.  li'Hoff- 

aefaoïidt)  est  dnrgd  de  resécuiioo  On  (ifféiani 
airélé. 


94. —  8  FtTHiKa  1816.  —  Arrêté  rot  al êngeant 
Pêglise  det  SS.  Jean  ei  Ètîenne  aux  Mini- 
muf  d  Bfuxellet  en  SUCCurtaie.  (Muml-  du 
Il  r«vri«r  1846.) 

LéOfioid,  elc-  Kevu  noire  arréiû  du  10  juin  183S, 
par  lci|iiel  leinileqMot  da  dMwrvtMdo  ttgVm 
(les  SS.  Jean  •  t  Élit  nne  aux  M  nimos,  A  Rmxcl- 
It*,  est  |>orU;  au  taux  du  traitement  des  curé»  de 
(l<:uxièai«  claue  (1,365  fr.}f  «aoi  élaMir  ti  celle 
éfliM.  alon  ebapalle,  ait  naiia  aa  rang  dei  cum 

«Il  ^ucCllI >3!r>  ; 

Vu  rart.  1«r  de  l'arrêté  du  37  brucnaire  an  xi; 

Va  lot  articlec  60,  61  «t  61,  de  la  loi  dn  18  ger- 
Biiaalani; 

Vu  notre  arr^ti^  du  11  Juillet  184:2,  pat  lpt{nel 
k«  aulTM  aucteoofis  cbapelles  de  bruxeltet  oui 
été  érig«a»  «M  amaiiiiala*  ; 

Sur  le  rappeKde  mlM  mlnlaire  de  le  Juiilea, 
Noii-j  avoua  arrêté  et  arrétoos  : 

An.  l•^  L'i'çlise  d<  s  SS  Je;in  cl  Élit^nnc  aux 
Minimci,  à  bruxi  llLS,  est  ertgéâ  to  succuraale. 

AH.  %.  U  afear  VartloM  (Cliarl«a-le«:pb),tiin- 
laire  acliiel,  conlinuera  jii  ovi^f  irmi  nt  ,i  ^nur-,  h 
lilr«d'au|{nricutaiioode  irailenieul,  «le  ia  Mimoie 
de  577  irr.  50  c,  formant  la  ditMrenee  entre  te 
lraiiem<>nt  de  desservant  (787  fr.  50  c.)  et  celai 
de  curé  de  deuxième  ciastu  (1 .365  fr.) 

Art.  3.  Notre  ministre  de  la  justice  (M.  le  baron 
I.  d*Aa«iban)  «it  cliargé  de  reséeutiofi  dn  prd> 
aent  anélé. 


95. — S  riratn  1S46.  —  JtrUé  royal  portmU 
ét^Hitêment  d'un  raU¥Mfr  industriel  sur 
Pûceotement  de  la  route  de  Cl(dtelft  au 
CamplMÙnt,  ^Muuit.  du  12  iu^rtci  ItiiU.) 

f  'opol  l  «  te  Vil  la  demande  de  la  société  du 
charbonnage  de  Faoi-de<Loup-Sud  «  tendaut  à 
ebtcnfr  l'auiertmtion  dMiablIr,  tnr  une  partie 
delà  rente  concéitée  de  ChJiielet  au  Campinaire, 
un  raiiway  industriel ,  désunit  à  tran»!»©^»^  I»*» 
bouilles  de  la  fos^e  de  pont-de-Loup-àud  ,  n«  2, 
i  un  rivage  tUné  mr  la  rive  droile  de  la  Ssnbre 
canalisée; 

Cousidéraot  «|U*il  est  possible  d^accueillir  cette 
demande  fous  des  coodilious  qui  assurent  »  A  ta 


-Air  1l«f4'-9S.  U 

lui» ,  la  idierté  cl  la  sàreté  de  la  eircnlatlen  «ne 
le  raliway  prei*'^    wr  It  route  concédée,  sans 

nuir«  aux  inh  nV'^  if»;»  itropriétairea  riverains  de 
celle  deruicrt:  comumutcalKio; 

Attendu  que  la  deoMndede  la  MMMté  dn  ebar* 
bonnage  de  Penl*d«-Un|>-$nd  a  été  soumise  * 
IVnquélc  prescrite  par  notre  arrûlt-  <lu  ^'9  my- 
vcmbre  1836 .  et  que  le*  ooocessioouairei»  de  la 
tonte  de  CbftieM  au  Canploalre  ont  denné  le«r 
aaaaoïinient  I  la  eontimcOen  projetée; 

Sur  la  )i:npoiitlen  de  noire  ministre  dca  trt- 
vaux  publics , 

Nous  aviins  arrêté  et  artélou*  ; 

Art.  1««.  La  société  du  ctiarboonage  de  fool- 
de-Lou|i^nd  est  luiorisée  A  établùr  ub  railvay 
indostriel,  «lui  se  dirigera  <ie  la  fosse  n»  3  de  ce 

no-r.  vf!^  <in  ri  Vil  ge  existant  sur  la  nve  droite  de 
la  ^amlnt!  canalisée,  en  loogeaia ,  à  uiveau ,  iV 
r6ie  lie  rieevtemeoi  droit  de  la  lenle  concédée 
de  <:hâ  <>!(  I  au  Campinaire. 

An.  i.  i.j  iiispuiiltion  du  tracé  est  indiquée  au 
plan  gt  iiei  al  auncxé  au  présent  arrêté.,  et  ap« 
IMOuvé  par  notre  ministre  des  travaux  iwblica. 

An.  3.  Le  ra;lway  si:ra  con  tni  t  en  partie  sur 
)e  fosiié  de  la  roule  au  moyen  d'un  aqueduc  en 
maçonnerie,  ayant  ae  moins  46  cent,  sur  66  cenl. 
d*otiv«rtnre,  avec  regarda ,  espacés  de  96  en  66 
rostres .  pour  récouiemeut  des  eani  prévenant 
de  U  cbau'sée. 

Art.  4.  Parient  ob  la  roule  esteo  remUal,ins<- 
qn*a«  point  où  le  raiiway  la  quitte  |>our  entrer 
il.ms  la  propriété  du  sieur  Ouinni ,  il  .«era  cow- 
siruit,  paraliélemeoi  à  Taxti  de  ia  rouie,  uu  mur 
de  aonlêuenieni,  de  manière  que  Paie  de  la  voie 
suit  à  5  mètres  66  cenL  de  celui  de  Pemplerre- 
mcni. 

Art.  5.  Le  railway  aura  0,75  de  vole,  il  sêrn 
éubli  le  long  de  la  roule,  an  ulvcao  de  la  créie 
de  Paccotement  dont  il  suivra  la  pente  longitu- 
dinale. 

Art.  6.  A  la  traversée  des  cberalnx.  Il  sera  ptaoé 

des  rails  «loubles  et  rentre- voie  sera  pavée  ainsi 
que  les  alnxils  <tu  railway.  à  Pinitar  de  ce  qui  0 
eu  lieu  sur  les  chemins  du  fer  du  l'Étal. 

Art.  7.  Devant  les  malsons  etisiantes  et  an  fnr 
et  a  mesure  que  Ton  cunslruira  sur  la  droit»-  itt; 
la  rouie  (te  Chaii  lel  au  Campmairo,  le  long  du 
railway  mduvincl,  soil  des  bâiiiuenis,  ^ull  des 
rampes  de  raooordemeot  ponr  rexpioiiailon  des 
propriétés  riveraines,  la  société  du  cliai-bonna[;e 
do  l'un twJe-Luup  Sud  fera  remplacer  le*  ornières 
»aiiiaiucs  de  la  voie  par  des  rails  doubles  avec 
|»avage. 

Art.  8.  Les  projets  des  travaux  oi(>ntionnés  au% 
articles  prcc^^dcnu ,  et  ceux  de  la  voie  terrée, 
seront  soumis  A  l*approbatieN  préalable  de  ooiru 
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■fnitto'e  des  Iraraui  pnbliei,  «OBlMinémmt  à 

Tari.  9  itii  calii  r  tif-i  eharp'-s  de  ta  coiicrs«ion  lie 
la  roule  de  Cliàielet  au  Campinaire,  dout  ioiiif« 
les  autret  disttoaitiooiaoriirwi  auui  leurs  (mcius 
«t  «otiers  «Abu,  tn  c»  qui  concwM  J«  raâvaf 
et  ses  <<é|ven<iancet«  pour  Mitani  4«*cll«a  lew 
•oieot  applicables. 

Arc.  9.  A  l'tfpoque  peur  l*nplnitioa  4»  U 
concession  de  la  route  de  Cbitalel  Ml  Caiopi- 
naire,  le  ratiway  nt  ses  tlépenvlance»  swodI  remis 
au  gouvernetneai,  api-ès  ([uoi  lis  «cront  coosidé- 
ré$  eonima  fiiaaot  partie  foiéfraola  Je  cetia 
COminnnîcaflnn  empierrée. 

An.  10.  Les  waggons  en  circulation  sur  le  iviii- 
war  ImlttMrlal  arront  {>ourvus  de  frcioi  oâ^raai 
laules  les  garantie*  da  aolMilé  raquiaaa. 

^r'  .  M  I.f's  train»  de  wsf^f^on^  «"ronf  cnriiiiiits 
par  un  seul  cbeval  marciMOl^  ooostaïQmeol  au 

pat. 

Art.  19.  Le  matériel  d'explaîlitiaik  at  l*ttiafa 

de  la  voie  ferrée  seront  MMimis  i  an  règlement 
de  police  arrêté  par  notre  ministre  des  travaux 
pabUca. 

Art.  13.  Toutes  indemnités  h  payer  éventuel* 
lemenl  à  df;«  tiem,  i  quelque  titre  que  ce  {luissc 
4lre,  et  notamment  le  (irii  d'acquisition  des  bé- 
tinattU  dat  hénlier»  Chenuattoa,  jtiaqa*an  pro- 
longement dn  mur  de  r!<^tiirc  y  attenant ,  tom- 
bant à  charge  de  la  société  du  charbonnage  de 
PooiHl^Lovp-Sud. 

Art.  14.  Noire  ministre  d«s  travaox  puUiea 
r  d'Hofficbmidi)  ea& oliarf é  da  raiteiitiao 
du  préseut  arrêté. 


M.  —  8  9tfMmm  tSM.  —  jnété  regrul  p»rUuU 

maintenue  en  actfvUédes hautt  fourreaux 
4e  Uourpes.  (Monit.  du  14  février  ld46.) 

Léoiioid,  etc.  Vu,  sous  la  data  du  18  mai  1815. 

la  requête  de  la  société  des  h?i\\\%  fourneaux  de 
Hourpes^  sollicitant  rauiuri^aimu  iie  maintenir 
en  activité  iaa  mioaa  sidérurgniucs  qu'elle  pos- 
sède dans  la  commuDe  da  Thuio,  praviaaa  da 
Uainaut  ; 

Vu  les  plans  d'ensemble  et  de  détail*  ioinis  à  la 
danMiiidaj 

Vu ,  avec  les  pièces  y  mentionnées,  Pavis  de  la 
dépuiaiioo  (lermaueote  du  conseil  provincial  du 
Hainaul,  en  date  du  tl  janvier  lti46  j 

Vu  la  loi  du  81  avril  1810,  titre  VII  \ 

Considérant  que  le»  ioruialilés  prescriiu»  ont 
été  I  •  niplies,  et  qu'il  n'eat  survenu  aucune  oftpc 

«lilUU  i 

»ur  I»  itropaaltiOD  da  noue  nlniatra  dai  Irt- 
»aua  tiitUtica, 


1946,  ff»«e. 

Noua  avooi  arrét<  et  arrêtant: 

AK.  l«r.  La  «oeiété  dtjs  hauts  fonmeans  da 
Hourpet  eut  aalorisée  à  maintenir  en  arhvi(<î, 
con/uruiémeut  aux  plans  anncxc-a  au  préseui  ar- 
létd,  Putioa  i  fcf  4|ii*aito  poatMa  à  Hawfeimfw 
Sanabre,  province  de  Hakiaul. 

Art  -1.  r/autorisationestaeoardiatomlataM- 

ditiuns  bui vantes  : 

1«  La  consistance  de  l'usine  demeurera  fixée 
alnti  qa*ll  tuit  ; 

(I.  Un  haut  fonrneati  au  charbon  deboft] 

b.  Ueux  hauts  fourneaux  au  coke  ; 

c.  Quatra-Ttagl-hnlt  fours  A  coke; 

d.  Quatre  cubilots  j 

e.  Deux  fours  à  rêvarMra; 
.  t-  Une  finerie; 

g*  Un  boeard; 
A.  Deux  lavoirs; 
I.  Un  al^soir  à  troi<!  trains; 
J.  Les  inactiincs  soufrâmes  qu^cxige  le  roule- 
aanida  l*nlika. 

s»  Les  pernittlanoaires  conserveront  al  entre- 
tiendront con'iTiiment  en  bon  étal  : 

A.  Lea  lits  des  ruisseaux  de  iNotre-Dame-aux- 
Clnnnat  et  du  Vivter^TaiUe ,  depuU  ia  prise 
d'eau  jusqu'à  l'embouçhuroducaoaldadécliaift 
dans  ia  rivière  de  la  Sambre; 

B.  La  vanne  de  décharge  faiaant  fonctiooa  de 
dévenoir,  at  établie  daot  le  canal  précité  «.la- 
quelle a  90  centimètres  *le  hauteur  at96€eDU^ 
mètres  de  largeur,  ei  dont  le  seuil  >e  trouve  à 

I  mètre  104  ivillimèircs  eo  contre-hati  du  cou» 
ronnenent  de  l^aqueduc  qui  débouche  dant  la 

S<iiii1>re.  et  i]ui  foriiie,  au-dessous  du  chemin  de 
balage,  le  proloogemeot  du  canal  de  di^charge 
dont  il  vient  d'être  fait  mention^  ledit  couron- 
nement servant  de  poini  de  repéra  pMivi|oira| 

C.  Le  h:ivv:\]',c  ou  déver  oir  du  bocard  (A)  dO 
8  mètre«  30  cent,  de  largeur,  dont  le  couronne- 
ment  ett  placé  é  4  mèirea  4  cent,  au-detsna  du 
point  de  ivpère  provisoire; 

D.  1,3  vanne  de  prise  (iVau  de  la  roue  du  bo- 
card,  picseniant ,  entièrement  levée,  une  ouvei^ 
Cure  de  18  centimètres  de  dfanèlre,  at  dont  la 
«eu il  est  à  3  oèlrai  4  cent.  att-det$ut  dn  point  da 

rei»ère  ; 

E.  Le  barrage  ou  déversoir  de  l'étang  d'£n- 
Aat  (0,  de  deux  mètret  de  Jainaur ,  dont  la  cou- 
ronnemeot  est  établi  à  5  mètres  5  cent,  au-desaus 
du  point  de  repère,  et  la  vauue  de  décharge  dont 

II  cit  muni,  laquelle,  lorsqu'elle  est  couipicie- 
meni  levée,  préaente  un  orifice  à  réooulement, 
de  44  ce  ntimètres  de  diamètre.  Le  seuil  de  cette 
vanne  se  trouve  A  4  mètres  7  cent.  aa-de«U8  du 
paintda  repéra; 

J^  La  Innafa  ou  deYivioir  M»  iilué  anvr» 
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titf  <Vft-Bai  (!)«  M  l'Kttlig  d'Eo-Uaul  (  c  ) ,  de 

I  mèire  55  «eot.  de  lon^eur,  dont  le  couroooe- 
meoi  M  trouve  à  12  mèire«  5  coni.  au-dessu«  du 
point  de  rc^9^  et  la  Tanne  de  priae  il*eau  ou 
léwrvair  ig),  qui,  éiant  eoiièrcmeut  livéc,  offi  e 
une  ouverture  de  24  centimètre»  de  largeur  suf 
35  ceatimètrei  de  hauieor,  et  dont  le  sevil  «et  à 

II  mètre»  30  cent,  en  contre-haui  dn  point  de 
repère  provisoire  ; 

G.  Le  barrage  OU  déversoir  de  l'ètaug  d'Eo- 
iiaui,  de  1  luàire  4  cent,  de  largeur,  et  «a  taone 
de  dédiarfe  offrant,  i  réeoulement  de  l'eau,  one 
«urfdce  libre  de  25  centilBètres  de  largeur  -«ur 
50  ceotimètret  de  hauteur.  Le  couroonemeoL  du 
Inrrage  et  le  aintt  do  ia  tanne  de  déclara* 
éumh  rcepeetifeinent  A  18  mètres  81  ceot.  et 
17  mèire»  6  canL  au^eeMM  du  point  de  répète 
prov  noire  ^ 

S.  l.et  rmieedela  MNiflerle  dn  baut  tonroean 
aodiarboo  de  t>ots  et  du  hocard,  de  6  mAtr<?8 

80  cent,  el  2  mètres  60  cent,  de  diamètre  et  dont 
les  axe»  sont  r«»pectiveoienl  fixé»  A  4  nèiroe 
Ueenuet  1  mètre  97  eanU  an^deNoa  dn  point 

de  repère. 

3o  Les  p«rmis«t4Hiuait-es  pourrocU  diaager 
la  prise  d'eau,  aogBenier  leur  «sine  ou  la  trane- 
Aurmer  en  usine  d'un  autre  genre,  saus  avoir 
•btenu  rautorisatiuD  sptciale  liu  (jûu^crat-miDt, 
dana  lo»  formes  prescrites  par  les  loi»  et  règlc- 


K  —  Alt  1846,  N«  VJ. 
devoir  solliciter  et  obtenir  une  pernuMioD  nou- 
velle pour  la  remettre  eo  activiU. 

8o  il»  leront  tenue  d*entre(anir  cooeUmmeni 
en  boa  éUl»  dan»  l'usine ,  une  botte  dv  recours 
pourvue  de  tous  les  objet»  nécessaires  au  panse- 
ment des  ouvriers  ble^siis  ou  brûlés,  et  une  pompe 
A  incendie  munto  do  tout  «ce  appareils ,  qui  sera 
mise,  au  besoin ,  à  la  disposition  des  communea 
de  Moqt  Salnic-<ieuevièf e  et  de  Thuin. 

lis  rournironl  A  l'admlnirtraUoo,  Chaque 
IMa  qu'elle  on  fera  la  demande ,  des  renseigne- 
ments siaiiiitiqiit-*  «-^acts  sur  la  oouMmmaUoo  el 
la  production  de  l'usine. 

io»  Us  «cMerant, danole  délai  de  trois  molft, 
Otttrécor  do  lîîtat,  une  semnie  de  francs. 

^1»  n,  M-r<.ni  leou»  de  prendre  pari  à  la  caiW 
eommune  de  prévoyance  éublie  A  Cbarieraf , 
•VM  rantorlMtiea  du  goufamamenu 

ff»  Ile  fermeront  un  règlemeut  d'onire  inté- 
rieur potir  le^  ouvriers  de  l'usine  et  kur*  tamMl«s, 
lequel ,  entre  auire.  diapoHtion  »  laur  intoidira 
l*onttdo  daoe  loe  beie  avoiMaattta,  A  peino  d*élfO 
renvoyés  en  cas  d'infracli«Mi. 

130  lu  se  conftMeroui  aui  iuts  el  règlemeDis 
exisunis  ou  i  intereoolr  cur  Umatlèie.eiAl'af- 
téié  rayai  do  84  iuin  1859,  concernant  la  polico 
et  la  mi^c  n\  aclivilé  des  appareils  à  vapeur. 

Art.  3.  tn  cas  d'ineaécuUou  des  conditions  (pii 
précèdent,  la  préMuto autorlMiUon  pwwra  AiM 


4*  lia  feyroot  sceller  k  demeure,  dans  Pun  des 
murs  de  Tu^ine,  une  barre  de  ter  saillante,  dont 
U  face  inférieure  sera  à  4  mètres  au-dOMUt  du 
point  do  repèfo  déterminé  ci-deaaut.  U  ftaation 
exacte  de  cette  ligne  de  repère  et  des  hauteurs 
indiquées  plus  baul ,  sera  constatée  par  uu  pru- 
c«»-vcrbal  de  l'ingéuieur  dei  mlo«a,  aux  fraie  de» 
irapétranu. 

5  '  Ils  eniieiicndrontcoDslamment  en  bon  état 
les  travaux  d'art  qui  viennent  d'être  énuméru», 
ointi  i|ue  les  ponts ,  aqueduet,  diguee  et  canaux 
dodécbargo. 

6o  Lors  le  la  crue  subite  des  eaux,  ils  lèveront, 
outre  ks  vaoues  de  décharge  cà-de»»us  rappe- 
léo^  le»  poulMllee  mobilet  do  40  cenamètfe»  do 
hauteur,  dont  lis  pourront  faire  usage  sur  les 
dcsersoirs  dauR  la  saitou  des  basses  eaux,  de 
manière  a  prév«uir,  autant  que  poe»ibie,  le  dé- 
boidcment  dm  raiieeaux  el  do»  élanga  mr  Iw 
proprieiés  riveraines. 

Ui  »«ront  lespwQsablc*  des  ilommagca  ipie 
pour  rail  occasionner  l'inobservation  d«  mesures 
ciwtoMnevroMritM.. 

7-  lis  ne  pourront  laisser  cliômer  l'usine  pon- 
dant plus  d'une  auoée,  A  moins  de  force  majeure, 
dont  11»  devrooi  juaiiflor  devant  la  députalion 
»dtt  «fMell  provincial yioiw  peine  do 


Noire  minière  <1*  travaux  public8(M. C.  d'IlQlt* 
achmidtj  est  cûarue  de  l'exécoUon  du  préaonlar» 
félé.  ^_ 

97.-8  rivaiiH  184«.  —  Jrrôté  roxal  portant 
autoritntion  de  iurteoir  à  l'exécution  de 
l'art.  1  du  caàiêr  det  charges  dit  kt  CW- 
ceuion  d€  Wergifosse-Xbandelemo.  (Moni- 
toordttUfivMorfMt*) 

IflapaM ,  olo.  Vm«  «one  la  date  du  âS  octobre 
1845.  1j  requête  des  concessionnaires  de  la  mine 
de  houille  de  f^ergifoste-Xhcndélesée,  à  :jou- 
uafue ,  province  de  Lléfo,  tondant  A  obtenir  un 
MKi»  A  l^oiéouOnn  do  l*articlo  S  dn  cahior  des 

charges  de  leur  concession  ; 

Vu  l'arrêté  do  coocessiuo  de  u  mine  de  ^ er- 
gifotte-Xhend»lM0,  on  daio  du  S  fé»rlor  1818, 
otio  oAior  dm  charges  y  annexé  ^ 

Vu  II  -'  rapports  des  ingénieurs  des  mine»,  en 
date  de»  »  et  11  décembre  lb4d  i 

Vu  ravit  do  la  dépnUlinn  paraïaaenta  con- 
seil provincial  de  Llé^t,  eadâta  dn  14  Janvier 

1846; 

Vu  l'avis  du  conseil  des  mines ,  on  date  dn 
80  du  même  mole; 
Vu  lee  lots  dn  81  avril  1810  et  dn  8  nui  1831  « 
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ConiiiMniK  que  TexplolUtioik  dc«  eourbes  é» 

cbji  t  nr  .)e  (orrû,  supérieure*  à  la  galerie  d'é- 
couleuient,  oe  peut  |>r<^judicier  à  rexploitatioo 
iriKrieara  déa  eoacbet  et  poriioos  de  couches  in- 
iérieures  à  ce  uiveau,  dan*  U  mine  de  AFVjyl- 
fasst  'Xftrndclesse  ; 

Cou»i<i4:raot  ijue  la  demande  des  concesston- 
aafre»  parait  luffliaDment  mollvée  par  iee  eoo- 
ditions  actuelles  de  rexploilatioo  et  de  la  vente; 

Sur  le  rappori  de  notre  muuitre  dea  travaux 
publics. 

Nous  avoQs  atrdiL  cl  arrêtons  : 

Art.  Les  coucessiooaaires  de  la  miae  de 
honille  de  W^êr^pÊÊtê-Xhmiêlêêf  aoni  a«C4»> 

risé;  i  Mir-coir  provisoircmcol  ù  IVxécution  :îe 
Tari,  du  cabier  des  charges  annexé  à  kur  acte 
de  cooeeision  du  5  février  1830. 

Art.  t.  Celle  avloviaBiiaD  aa  acaoadée  tain  laa 
eenililions  suivantes  : 

1»  Les  concessionnaires  n'eat  reprendront  au- 
e«M  travaux  d'exploitation  an*daeaoui  do  leur 
galerie  d'écoulement  ; 

9"  Ils  entrelieiidroDt  toujours  en  h^m  éi^i  les 
galènes  en  œuvre  de  veine,  afin  d'a««urer  aux 
«aux  «1  deouleMBi  lAr  el  iKlio; 

S*  Itf  «OiPlrlfaueronl  à  la  caisse  de  prévoyance 
eu  faveur  des  ouvriers  mineurs,  fondée  à  Uége 
avec  rauiorisation  du  gouvernement. 

notre  niniilre  daa  travaux  piibllci(M.C.  dHoff- 
oebaidl}  «n  ckaifède  ntxdcnUoB  4iu  prdaaat  ar- 
idCé. 


wtmam  MM.    Arrêté  royal  portant 

éTfensîon  de  concets'ton  des  minei  de 
houiUe  d«  Meiln,  (Mooil.  du  14  février  1846.) 

LéOf)Old,eic.  Vu,  sous  la  date  du  iS  mars  1844, 

la  demande  du  («leiir  Dcstriveaux  (P.-JO,  conces- 
sionnaire de  ia  mine  de  houille  de  Melin,  leo- 
daal  k  obtenir,  1  Ihvo  d*oxieneion,  la  conoeeeion 
des  mines  de  bouille  sous  les  communes  de  Ce- 
rexhe-lieuseux.  Melm.  Tiguée,  Mortier  et  Trem> 
bleur ,  proviace  de  Lie^e ,  dans  une  étendue  su- 
porfleielle  de  426  beeiaros; 
Vu,  en  triple  expédition,  loplanda  lucfaee, 

dûment  vérifié  et  certifié; 

Vu  les  pièces  Justifiant  de  l'aoeompUtsament 
daa  formalitée  do  publications  el  d'aflchoi  prea- 

erlt'"î  j)nr  la  loi  du  21  avril  !810; 

Vu  le  mémoire  produit  par  le  demandeur,  ea 
date  du  SS  oovombre  4844  ; 

Vu  Pacte  de  irdiisai  tion  passé  devant  M*  Biar, 
notaire  à  Liège,  le  21  avril  184)S,  pnirc  I»-  de- 
mandeur et  les  concession  aa  très  ttc  la  mine  des 
^^uUM'Jtun^  par  lequel  le  premier  oèdoanx 


eeeoodé  une  portion  iriauf  olairo  do  terrain ,  fal 

sanl  partie  de  la  concession  de  Melin; 

Vu,  sous  les  dates  des  S8  mai  et  i4  juillet  1845, 
les  rapports  de  Titigéoieur  en  chef,  chargé  du 
•ervieo  du  lixièine  dieirict  et  do  l'ingéoienr  en 

ctirf  de  la  troisième  divisitm  <lc^  min'"?; 

Vu  le  plan  d'assemblage,  annexé  à  ces  rap- 
porta; 

Ytt  ravie  de  la  dépotalion  permaneote  du  con-  • 
teil  provincial  de  Lié^c,  en  date  du  6  août  1845  ; 

Vu  ravis  du  conseil  de*  mines,  en  date  du 
16  Janvier  1846; 

Vu  le  cahier  des  Chartres,  accepté  le  Htt  du  néMO 
mois ,  par  le  sieur  Destiîveaux  (P.-J.)  j 

Vu,  avec  lescahiei^  des  charges,  les  arrêtés 
royaux  dea  M  aoAt  1817  »  n*  808 ,  ot  18  janvier 
1898,  n«  160,  iosiiiuant  la  concession  de  Melin  ^ 
et  y  annexant  des  terrains  à  titre  d'extension  ; 

Vu  les  lois  du  31  avril  1810  et  du  %  mai  1837  j 

Conaidérani  que  tes  ftMVianide  preeeviloe  ont 

été  observées  ; 

Considérant  «(u'il  n'est  suneou  aucune  oppo- 
sition à  la  demande,  et  que  l^aeto  dotraniaetioii, 
passé  entre  le  demandeur  et  la  lociélédes  Quatre* 
Jean ,  a  ré^^h-  d'une  manière  oottvaoabie  lonra 
prélentiuus  respectives } 

Considérant  lee  dépeniet  fiiltet  par  la  doniaïk- 
dcur  pour  donner  de  Texteosion  à  ses  travaux, 
les  recherches  qu*il  a  faites  dan;;  do«  ;<;)r(ies  de 
terrains  non  encore  explorées ,  l'imporianoe 
qu'aura,  pour  aa  eoneoiaion,  le  pereemeoi  d'taoo 
galerie  d'écoulement  beaucoup  tafirianra  à  «allo 
qui  existe  acluellemcut  : 

Considéraot  que  le  taux  des  redevances ,  pro» 
posé  par  la  oonaeli  dea  minai  eo  faveur  daa  pm- 
priéiaires  de  la  surface,  parait  proportinoad  à  la 
richesse  de  la  mute  ; 

Vu  le  rap|)ort  de  noire  oUnistre  des  travaux 
publica, 
La  «onaall  des  rainas  a  ptopoié , 

Nous  avons  approuvé  ol  arrêtons  s 

Art.  1".  La  cession  faite  en  faveur  de  ta  so- 
ciété des  Çuaire-Jean^  d'une  |»ortion  de  ta  con- 
cnsioQ  de  Melin  ^  figurée,  an  plan  d'assemblage 
01  an  plan  Joint  ft  Tacte  notarié  du  8t  avril  1845, 
sotis  les  lettres  A,  B  et  C,  est  approuvai?. 

Art.  S.  11  est  fait  au  concessionnaire  de  la 
bmHIJèvo  de  ira/tn,  à  titre  d'extension,  ooueaa- 
amn  dae  couches  de  bouille  gisantes  sous  les 
communes  de  Saive ,  Tignée  ,  Kveguée  et  Ce- 
rexho-Beuaeux ,  province  de  Liège,  dans  une 
étendue  snporiteiello  de  quatre  oent  deux  hec- 
tares, limitée,  conformément  au  plan  d'assem- 
blage et  au  plan  annexé  au  présent  arrêté,  ainsi 
iju'il  suit  : 

A  Vom^t  é8  piriani  du  polai  djnliwmtlon 
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dn  cbenin  de  Tigiiei  Hicheroux  avec  le  •eaiicr 
dit  éêê  frêtrmi^  par  mm  llfM  britto  pasMot  par 

l*iotcrieciioD  ^exchemiDs  de  Tigoée  à  Hervé,  dit 
des  Bœuft,  et  de  Tignée  à  Ueuseiix,  et  flni»ant 
i  raogle  oueal  de  ia  tarme  UelMsaiiue  ;  de  là,  par 
«M  liffM^raM*  i«  taiiiiiiMil  an  aMMiliii  de  la 

fabriinii-  ()e  Hf  uscux  ; 

Au  nurd^  par  une  ligoe  droite  lirto  de  ce 
nonlin  sur  celui  de  Barbotte-Mexî 

A  rM#t  par  a  A  llgM  drait«,  partaai  da  nan- 

lin  Barbotte-Hez,  ets'arrétaol  à  l'eril  dt  Paitee 
de  Melln,  au  raiaseau  de  Ualleux; 

Au  êud^  par  la  Ihulla  de  la  eaoeaatiaB  prtal- 
llte  d«  Mêttn,  Jusqu'au  point  de  départ. 

Art.  3.  La  présente  extension  île  concession 
est  accordée  sous  les  charges,  clauses  et  coiuli- 
liow  wlvanlea,  rtaâ— a  cubibi— ea  i  la  eoncaa- 
sion  primitive  et  à  rexieniioa  accordée  aotérieU'* 
renient,  de  même  que  les  chaiget ,  claiis^^s  et 
coodilioos  imposées  au  concessionnaire  |Kir  les 
arrêléi  royani  de  conecnia»  al  d^taaitan  da 
cooce^sioi).  An  99aoâl  1897  p(  flu  16  janvier  18Î8, 
sont  rendues  applicables ,  en  général ,  à  la  |ir^ 


duira  ses  travaux,  de  manière 


CUAMVAB  rmKHIU. 

Tramaue  é'art. 

Art.  1»'.  >/.  Le  concessionuaire  construira  une 
galerie  de  reconnaissance ,  servant  to  oiérae 
taaspa  de  galerie  d'éoouleuient,  au  raiaaeau  de 
BaHMd,  daM  lat  «ovlMM  du  MMdfei  da  la  fli- 
brique  de  Heuseox  ;  il  la  conduira,  au  fur  et  à 
awsore  des  besoins,  Ju»qu'à  la  limite  méridionale 
da  la  «aMaaiiaa  du  ATtf/in. 

La  lalitia  d^ieaulaoïent  iM-opreaaut  dU^aura 
au  moins  nn  mètre  cinquante  centimètres  de 
hauteur.  Le  concesatonnaire  l'enireiiendra  coo- 
«tauMMut  m  ham  Hat,  de  aMuliru  à  ee  qu^e 
soit  en  tout  tempe  ecccaaiblu  juequ*!  I*œil  de 
l'arène.  11  coauiwKUffa  mê  imeaux  dana  l*ddlai 
d'un  an. 

M.  teraqie  la  eoBceaiiuuualre  voudra  esplol- 

tar  au-dessous  de  la  (^aitnc  d'écoulement,  il 
devra  s'adresser  à  la  dépukeiioa  proviucjale  de 
Liège,  qui  toi  prMcrira  les  conditiona  de  i'exploi» 
taUao.  TUNMlWa,  Il  eeru  rinffé  ulun  uo  aMHlf 
de  terrain  d'au  m-jins  cent  mètres  d'épaisseur 
ratre  1<  nîveatt  dc«  eaux  et  les  travaux  d'exploit 
laUeu.  Galle  elaaape  de  eent  oiètrca  aa  paurra 
être  «fltaoiée  qu*ea  dernier  lieu,  lorsque  le  fend 
delà 


CBAPRUU  n. . 

Mentrei  de  sûreté. 
Art.  a.  Le  0DAC«aii4»nDaire  diafNMera  et  cou< 


ère^»W)jrewMr 


AUX  . 

»mpr)|*,.. 

la  kûreté  publiq  e,  la  consD  tiUoo  de  la 
mine  ni  l'i-xitieDce  des  ouvriers  i  fimr^'* 
aux  babitalionaou  aux  eaux  uiilel^lf  stit|^ce. 
Il  ae  aaufWBon,  A  cet  40ai,  au\àMrutâ{f||»>  ^, 
qui  lui  teroni  données  par  Jfiadwifcffrj 
par  les  jagènieurt  des  miuai*  .; 

Art.  8.  Touiaa les  Mii  ^la. 
fuudru  établir  i  la  «uperÂeie  va  pniu,  ou  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  ou  permanent.  Il 
en  donnera  préalablement  avis  à  l'admioistralion 
prariuciale  t  es  «oeaaipagMBi  eei  aveHiaeeuMut 
des  pièces  nèeeaiairai  puur  faire  apprécier  l'uti- 
lité du  travail  projeté;  il  indiquera  en  uiénie 
temps  les  dispositioos  générales  qu'il  se  propose 
de  preudre  peur  l^etéeuliea  de  celauTrafe. 

Art.  4.  A  chaque  siège  d'exploitaliau,  H  eeru 
éubli,  pour  l'usage  de»  ouvriers,  et  dana  au 
puiu  particulier,  si  radmiuiairatian  le  juge  né- 
oeaaalre,  un  syaièiue  d'èchellee  inclinées,  sûr  et 
facile,  s'éttBdaalda  UsurfMaJuii|u*au  fiaddee 
travaux. 

Art.  S.  U  canceMioBuaIre  coMervera  : 
^*  Aulutw  da  cbaque  bure  des  massifs  de  bail 
mètres  de  rajon;  B.  au-dessuus  de  la  galerie 
la  long  et  a  l'iutérleur  de  sa  cou- 
1,  eu  7  eoBpreuanl  la*  eileueiaw  aaeaee- 
aivement  accordées,  des  raassib  ou  esponies  de 
dix  mètres  d'épaisseur.  11  conservera  également 
à  la  profondeur,  sur  tous  les  pointa  et  dans  l'é- 
tanduaqui  pourraol  4Ue  délanuiude  parl*iafé- 
nieur  du  district,  des  massif»  ayant  pour  obiet  U 
cooservaiiou  des  propriétés  de  la  surface  ou  des 
puiu,  galeries,  ete.,  ou  la  comiruotloo  ulUrlsMu 
de  puits  dana  la  mine. 

En  cas  d'infraction  à  ces  dispositions,  le  con- 
eeasioonaire  payera  à  T^ut ,  sans  préjudice  des 
droits  éventaeie  des  tiers,  UM  iBdenmMA,  savoir  : 
i°  De  deux  cents  francs  pour  chaque  mètre 
cube  enlevé  à  l'esponleou  eo  dettOTt  des  limites 
de  la  concession  j 

S*  D^no  paraUlo  sauwa  pour  ohaqm  laèiro 
cube  soustrait  aux  maaaifk  i  conserver  dans  las 
endroits  indiqués  par  l'ingénieur  du  di-^lricl. 

l<es  massifs  réservés  au  ouffivru  3  ci-dessus,  ae 
pOBii— t  être  OBploittfe  qu*en  daralev  lieu,  tort 
de  l'abandon  déRuitif  de  la  uiiae,  et  en  vertu 
d'autorisation  accordée  par  l'adminisiratioo. 


Botna$e  et  prodMtlm  des  plam. 

Art.6.Dausle  délai  d«  dix  nuls,  à  dater  do 

l'acte  de  concession,  il  sera  planté  dis  burncs  sur 
tous  les  iH)ints  servant  de  limite»,  un  celle  me- 
sure sera  jugée  nécessaire.  L'opération  aura  beu 
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aux  frais  du  concMsioooaire,  à  la  «lèligence  de  la 
44|Miltli»D  tHrovfnefato,  H  m  préMoe»  d*  ningé- 
niettr  d#8  mioeM  du  dittHet.  ou  de  son  délégué, 
qui  podi-pwera  procè.'-vt-rbal.  Kx|>édiliont  de  ce 
procès-rerbal  seront  ééiH>$éen  ant  archive*  de  la 
pmfaee  et  *  e«1leit  dlee  eaaiaiHMa  temleifiMllM 
«'é(f ni!  la  concfssion. 

Le  concessionuaire  lera  tenu  de  faire  placiv 
de  eemblable»  bornes,  avec  dus  mtcriiMioas  ipé- 
<falat,  mr  Im  H^t*  tbamtoméa,  pu$t  wwfw 
)p  "mivonirdespriiicipalai«lNttiiiCMeMU«l'M- 

Art.  7.  Au  phit  tard,  dans  le  délai  de  deux 
aos,  à  dater  de  l*Mte  de  conceeiHM,  !•  «tam 
tioanaire  adreasera ,  en  dMbte  «t|lédMM,  k  ta 
dépotatioD  proviotiiale  : 

1*  Vn  pNa  parcettaire  féii«rtt  de  la  tqrflMM 
de  la  cooceetioii,  hidlqiiaiit  la  position  detpaita, 
des  bâtiment*  <  t  rmirea  coDstriictinns  apparte- 
nant à  rexpioitaiiou.  A  ce  plan  leroia  annexai 
•dem  praleeilaiia  vevtkialea,  aardaeiilaoa  paral- 
lèle» à  la  drreeilnn  i.t  à  PInciinaiïon  générale  des 
couches,  et  in'liqaant  la  pojtition  et  la  profim- 
daar  des  putu,  l'alinre  de»  gitea  daoa  ie»  parité* 
rMannMa,  al  la  liaalaar  «aMlfa  daa  prloalpaaz 
points  de  la  Mirfâre  ; 

Poar  chaque  coocbc,  un  pian  horizontal  et 
la  namlM  da  aaapat  at  de  iirafeotiaa»  vertiealee, 
oécessaira  paor  la  fapvdaaaiallan  Mêla  daa  tra- 
vaux. 

Tous  o«»  pians,  coupes  et  projeciiooa  seront 
dfasaét  I  l^éahalla  d*ua  aMIiaMra  paar  »toa, 

et  diTiséi  CD  carreaux  d*uD  centimètre  de  cMé  ; 

la  oorre«poD(l8i)ct> ,  efilre  les  dlfférenli  plan» , 
sera  indiquée  au  moyeu  de  lettres  et  de  uuoiéros 


Ap(  8.  «"h.iqtir  année.  a|irè>  la  proiiuclioo  des 
pièces  oieouoooées  è  l'article  pnicédeot,  l«  con- 
oaMlonnalra  raaviiraA  Mogéoieur,  dans  lecoa- 
rant  de  Jaavier  «t  Jalllal,  les  plans,  coopes  et 
projecitoos  des  (r^fvaux  exécutés  dans  chaque 
couche,  peodaoi  lu  cuurt  du  sefuesire  écoulé  :  ces 
déUUaaecaat  nparléa  aaaiiila  sur  ies  plans  gé- 
néraux de»  travaux  exécutés  dans  les  mêmes 
coucbes.  d'après  les  lastriMtioaa qui  «irOBt • 
nées  par  l'iiigeQitiUi*. 

Cas  plana  aatooi* 

nu  millième,  et  divisés  eO 
des  oiames  letirus  ci  uuméro». 

A  ael  envai  seia  juinie  une  cupte  de  la  partie 
oonaspandania  dn  fe^iatea  d^avaDoemeai  des 

travaux,  tenu  au  siège  de  iVipIntt.^iion,  confor- 
mément A  Tart.  6  du  décret  mipénal  du  3  jan- 
fiartStS. 

Art.  9.  En  cas  de  refus,  da  •églIffeBaa  aa 

dMnt'xact^tude  de  la  part  du  concfngkmnaire,  en 
c«  qui  coneerae  refxéeailon  des  deax  anieles 


prècédentn,  il  sappoTtcra  toas  lei  frais  dee  opé- 
«tttlons  qu'ordaonera  la  dépatalioa  peftMBaiMa 
du  conseil  ptavincial ,  pour  faire,  d'office,  lever 
les  plans  ou  recueillir  les  renseignemcaix  rc<|uis, 
soU  par  tel  ingénieurs  des  aiines,  sou  |Nir  louies 
aaifaa  pananaa»  déHyiéat  àcetallN. 

ClAriTHI  IT. 

OWgations  génécUet. 

Art.  10.  Le  cocccf^sionnaire  contribuera,  en 
raison  de  r<^ieudue  de  «a  ooacesstoa,  A  la  dé- 
pense qu'exigera  la  «anfaoïlatt  da  la  aarta  féa^ 
raie  des  mines. 

Art.  11.  Aussitôt  que  l'exploiOtr.tn  ^«ra  en 
activité,  te  concessionnaire  mettra  gratuiiemeot, 
A  la  diapaailiatt  da  faavaraemanl,  ana  «Ma 
-  complète  des  prodoits  de  sa  mine. 

\rt.  12.  Il  sera  l-  nu  4»'  pr^odre  part  ii  la  cainne 
de  prévoyance,  établie  a  i4iege,  avec  i'auioiisa- 
ttoo  da  ffaafctaaBMai. 

Art.  13.  Il  sera  tenu  fl'e^iploiter par lat'lAAM 
ei  non  par  fermier  ou  à  forfait» 

Art.  14.  A  lovics  les  époquas  aà  la  aiina  aéra 
paeaédéa  par  ana  «oeiété,  cette  société  sera  taaaa 
de  désigner,  par  une  déci.iraiioo  faite  au  secré- 
tariat du  gouvernement  provmcial ,  celui  de  ses 
manbrei  an  le  délégué  auquel  elle  aara  daoDd 
bs  pouvoirs  nécessaires  pour  correspondre,  en 
son  lUMH,  8>ec  l'aulonté  admiaisiralive,  et,  en 
geueral ,  pour  la  repréteoler  devant  i'admiais- 
Iraifan,  ttai  m  daBaoteit  4|a*aa  dHwdaat.  €a 
f  on  dé  da  pouvain  dav»  dira  dmiallié.ai  iMdar 
en  Uelgiqae. 

Les  membres  de  la  société  aaroot,  au  surplus, 
aatidaira— al  raapansables  da  lauiai  ai  daclM- 

cunc  des  ronrluinns  de  Irur  ConCeSsitm  ,  pour 
i 'exécution  desqueiies  ils  serool  tenus  d«  hure 
■ne  élaeHoaaaoHaaaa  dadoMMIis  aft  taaiai  lat 
poursuites  pourront  éiffa  aaataéat  aaaisa  i  da- 

mictlf-  réel  et  à  personne. 

Art.  15.  Faute,  (lar  le  cooces»toaaaire,  de  cûb- 
Baaaer  Ma  iravaaa  dana  la  délai  dW  aaaée,  A 
dater  de  Tacte  de  iwuoesrion,  ou  dans  ie  cas  de 
cesiation  de  travaux  ou  d'inexécntioD  dei^  condi- 
tions qui  précèdent,  ou  qui  dénveai  do  la  cou- 
aiMiatt,  la  féfacatlaa  da  aeC  atta  paam  dira 
prononcée,  sans  prt^judîce  de  toutes  autres  me- 
sures autorisées  par  les  lois  ou  par  Im  règle- 
ments. 

Art.  16.  La  laax  daa  vadaraneas  A  pafer  aas 

propriélaires  de  la  surface,  pour  les  terrons  nc- 
cordés  en  cxteusiou  par  le  préseut  arrélti  est  5xé 
ainsi  i]tt*il  «ait  :  radavanoa  Axe,  vingt-cinq  een- 
tiaMè  par  kactare;  redevance  proportiunnelia, 

un  poiirreoldu  {>f  od'Mt  net  ffe  IV xjdoilalioo. 
NouominiUredes  travaux  publics  (M.C.d'iioff- 
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s€hmi<l(;  est  chargé  de  rexéeutioa  du  pré«ea|  ir* 
rété,  qui  tera  bitéré  an  Moniteur. 


a  VKTMiiiR  184€.  —  Arrêté  royai  accor- 
*t8w#iM  de  âawwiiigit  d§t  mines  de 
houille  de  S«rUts«llaa|lD.  (Moalt.dM  171»- 
fritr  1M6.) 

Léopold ,  etc.  Vil,  aouft  la  date  du  36  aowoh 
brp  1837,  ia  (Ir'rn.inJe  de  '3  ttaciélé  charbonnière 
de  Sart-lteZ-MouiiHy  a  U>urc«l|M,  ttodaiM  à 
unir,  A  Utrc  iTeitmak»  A  «a  <iMic«ai«A. du 
s  \eridt  miaiic  an  xit,  la  coocçssioii dM  mlMI 4» 
bouille  |{i»aotea  «ous  partie  de«  comniunei  de 
Fort  iiio-la-Marcbe,  Souvrcl  et  CoiicçeUe»,  pror 
vince  de  Hatnaul ,  daoa  une  Htndm  iHjMtfâciiilB 
de  6i  hectare»  73  ares  60 

Vu  le  plan  de  atvface,  dùmeiu  véitM  et  cer- 

Vil  les  pièces  jutiiflant  de  Taccopii 
des  formalité»  de  |mhhca(ion?  «i  d*^Bobee 
critet  par  la  loi  du     atnl  Ihli^i 

Vu  l««  oppoa^tkMftioraiëee  : 

1«  Le  19  mm  iaa«,  iw  Ja  yeoMié  aaMyat 

du  cb.irhoDnagedeMtMUMt^DMIltetetfl 

c«au-»ur-c»euibrej 

^U»  ISnanaia  mai  1888,  par  k 
BaMiu   PhiMpy),  djlMIwp  4 

çouaoru  ; 

S*  Le  20  arrU  1638,  par  le  eieur  Uiucti  ^Philippe» 
Jof^ib),  BoiaifBàrnMBMia»!  ■  • 

4«  U  i>7  juillet  1838,  par  les  sieura  Coppëa 
(V«0c44la*«Jo««plii,  Beroy  (Seuoli),  ei  coii»ori«; 

S»  S  mi.  ibi^,  par  lef  eieum  Preumuoi 
(Mea-^OMpi),  Canard  (lMdanl.JMcpli),«iM». 
torts; 

6*  Le  même  jour,  par  ias  sieurs  Preumont 
(ieaiHlOflepli},  «I  Datbove  (Baribélemi)  ; 

Vu  les  mémoires  et  pièce»  produtta  parla  so* 
alété  de  Sart~iez  Moulin  ; 

Vu ,  «ou»  ita  aji£s  Ues  96  iuij»,  l*'  juttiei  ^ 
MmécmS  avumln  tt4i^  •  mm^imb 
•I  85  octobre  ItUS,  ie«  rappvrtodaHinf^oieur  du 
as  district  et  de  riogéoiawr  «n  «bat  da  la  t«*  dl« 
vtsioo  des  mioa*i  \  . 

Vu  Jaa  Mirât  dniflnMnimwéaintprtftaMada 
Haioaut,  en  dalf  dtt <S  IMat  1844  «|  fé- 

Tuerl94&; 

Va  è'aria  da  la  d^^utaâioa  peraunente  dit  con- 
seii  pruvioctal  de  flalaa«l«  an  daMdn  U 1 
An  1845; 

Vy  lee  avi»  du  coosed  dea  mioea»  ea  data  dei 
«I  inUlalati»  d«eMibra  I84fi9 

Vu  le  décret  impérial  du  S  vendémiaire  an  zit, 

iOSliluani  Sa  ronct^^sioQ  iie  Sart-tez- Moulin  : 
Vu  les  lois  da     avril  Ibti)  etd|i  âmai  1637} 


Considérant  qua  l«t  foratlMéi  pf«MrifM  ait 

été  observées  ; 
CflfMldémi  que  l^ppaiWan  da  la  tacMIé  de 

Moneeau-Fontaine  a  été  levée  par  Teffei  d*fln 

deslslement,  en  d.ttedu  51  décembre  18#3  ; 
Coosidéraiit  que  ropposilioti  des  sieurs  BastÏQ 

W  «onaarta  na  rapaaani  qn»'  aar  daa  alMfatloni 

non  justifiées,  il  n'y  a  pas  lieu  de  t'y  .arrêter  ; 
'  Considérant  que  tes  demandes  en  mamteniic 
decoDcessioo  ou  en  concession  nouvelle  de  mines 
de  bouille,  anr  Iciqtteltai  laa  adtrea  appatltlaot 

sont  motivée*,  ont  étr  rrj'^'fV';  jirtr  r»rr(*i«8  royaUl 
des  15  septembre  et  6  iiécembre  deraters; 
'  CAnaMérani      l^lanalMi  demandé»  par  la 
société  de  Siaft^m*MûtMn  «at  néeaiMdra  pa«r 

le  dévelO]»f«*ii»«>!  (\v  «es  ir.ivBnx  j 

Cousideraul  que,  sans  s'arrêter  aa  point  de 
iftvair  ai  la  trianyla  indiqn*  tooa  la  hMtre  A  an 
plan  annexé  au  présent  arrêté,  est  compris  dana 
le  périmètre  de  la  concession  de  SaH-iëM-MoW" 
iiiit  tel  qu'il  fst  déterminé  par  la  décret  impérial 
dn  8  vandtnlaiM  an  xnr*  U  y  •  Mair»-cenliMni» 
mfliit  3  l'ivis  (it(  conseil  des  mm«"<,  d'accorder  à 
c«tu  sucléie,  pour  autam  que  de  besoin,  et  soui 
idaarfe  de  tana  dteiia.  la  eencawian  dea  inlMi 
de  bouille  gisantes  dans  l'étendue  de  ce  triaiifla) 

Considérant  >(ue  le  taux  dos  redevances  à  payer 
aul  propriétaires  de  la  surface,  tel  qu'il  est  pro- 
posé par  la  canaiMdaa  arinai,  |iarik  proper> 
tionfld  A  la  riohatie  dp  lemin  liauttleri 

Vu  le  rapport  de  n««re  mtolrtre  dei  irarant 
publiât; 
Le  aaitMAI  det  minai'a  iiiopetA, 

Noiif  arena  approoré  et  arrélont  ; 

Art.  fw.  Il  M  iMl  A  la  aaciétt  charbeonlAre 

de^ar/7f3-Afou///},  àCourcellcs,  mais  pûur  au> 
tant  que  de  beaoïu  seulemeul,  sans  pr<^udice  aux 
droite  qtftlia  Ml  réMller  de  déisfet'dn  •  tandé- 
nriaiae  an  aiv  et  sous  la  réservu  dat  drolu  dta 

ti^i  s ,  roni-essiOD  des  mines  <k>  tiouille  qui  se 
(rouv«ai  le  pérraïAire  du  iriaugie  A,  d'une 
étendnt  aaparflalelie  de  «eoi  qnaiiuie-aift  heet» 
rea,  limitée,  conKunnémeot  an  plan  anneaé  an 

|ir<-M  rii  an  éié,  ainM  cjii'd  siiii  : 

Au  noM-e»t^  à  partir  du  point  A,  du  Mont 
rfii  Mw$mn  (peint  C  4»  la  eooatttien  de  Ba»' 

coup],  par  une  ligne  droite  tirée  suc  une  (>oroe, 
|ioint  B,  cooioiuutf  a»  bot»  de  Mianweiz  et  A 
celui  da  F/ç^ii 

u  An  aMrf  oil» 'paonne-  Hpw  droit*  langtant le 

bois  dr  i':t!ir  trn  prince  de  Liège,  et  formant  la 
liouit:  de  comn>unu  de  Courcellea  et  de  Mon» 
eeau,  du  poiut  B  au  puiui  c,  augle  aaatdaMai  dn 
bois  dit  les  Vlnft-Auii  Bmmker»  4ê  ^molm 
prince  de  Liège,  conitgu  au  bois  dit  tes  Sept- 
Somtiers  prof  enaot  de  la  dame  de  Hodoaa  et 
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appartenanl  actoeUenMut  au  comte  de  Lieile- 

A»  sud-ouest,  p:îr  iirif  li(jnp  Jroite  (liri(;é«du 
|>oiDi  C  «ur  le  puiQt  de  dcy»n  A,  flui«  t'arréuai 
aa  poiol  D  ob  «lit  Uwehe  U  limite  orioilale  «te 
te  conoMsiOR  de  Batcoup,  au  chemia  «te  Vto- 

laiiie-rFvéfiiie  à  Gouf-leX'PiéloD  ;  en  suivant 
alors  celu  limtte  par  oe  cttcmio,  du  poiol  D  au 
poioC  I  oii  «11*  NOCOiilN  râDeitn  ehaninite 
Bincbe  à  Iteinnr,  M  ensuite  par  une  ligM  droite 
tirée  du  point  B  au  point  de  départ  A. 

Art.  a.  11  e«t  accordé  à  la  même  «ociélé,  à  titre 
4^«xteiuloiK  «MioMftoa  de»  oUbm  de  iMWilto  fl- 
santea  aous  le  périmètre  du  triangle  B,  d'une 
étendue  tQp«rflcielle  de  soixanic-deux  bcclaret, 
limitée,  cootoriuemem  au  (ilao  ci-auoexé,  ainaJ 
qu^iltaU: 

Au  nord-eti^  par  une  ligne  droite  tirée  du 
point  de  départ  D,  k  Teocre  rovfe,  aur  le  jw^l  C, 
da  même  eouleur; 

Au  tud-ou«*tt  par  «M  lifBe  droite  tirée  do 
point  C,  à  l'eocre  rouge,  tur  la  lettre  G,  même 
conteur,  point  1  d«  te  eoBoeaitoo  de  Boâcoup,  et 
do  l»ifcr«aiioD  do  etismio  do  PooUloo-l*iivdqM 
fera  le  hameau  de  la  Baille,  eommane  de  Sou> 
vret,  d*iiiio  part,  oi  nft  Go«y>lei-PtttAii,  d'aatn 
Itart; 

A  i^Mif,  da  iMiai     à  roaeio  roofo,  aa 

l>oiQt  de  départ  D,  même  couleur,  en  suivant  le 
cliemiQ  de  FoiUame-rÉvéque  à  Gouy-lez-Piéioa 
qui  forme  auMi  la  limite  de  ia  canceMton  de 

Art.  ?  Cette  eitenslod  est  accordée  tous  tes 
diargei,  dauies  et  condilioaa  auiTaoïea  : 

atetpnai  »aaaiBa. 

Travmtx  ^wrt» 

Art.  A.  L'exploitation,  en  même  tempo 
que  la  prise  <|'eau,  au-deiaott*  des  galeries  d'é- 
coulement, sera  conduite  en  desoeodani  d'étage 
oa  éiago,  *  poriJr  do  te  proHoodoor  qal  ton  dé- 
termiuéf!,  au  besoin,  pour  chaque  puils  d'eitrao- 
lion ,  par  la  dépuialKNi  peraianonte  da  coaaeil 
provincial. 

Loi  naaiili  do  tenaio  hoaillort  aiaai  aéaagte 

ciKre  les  galeries  d'écoulement  et  les  premiers 
travaux  d'exploitation  inférieurt,  wv.  iiourront 
être  attaqués  qu'en  dernier  lieu  et  iur»que  le 
foad  do  te  aaiae  «oia  coaiplitfoi  êpuloé. 

B.  Dans  ih  jiiiie  siépe  «l'exploitation,  le  courant 
d'air  sera  divisé  en  autant  de  parties  qu'il  y  aura 
do  lallloi  OA  MMlii  te  aMtclw  en  sera  con- 
siammoDt  aoconiionBollo,  à  partir  da  piod  deo 
utiles. 

t'usoge  dos  conduits  d'atirage  dits  rttrota« 
^v/fMU  aa  Aamdo,  ait  tetoidlu 


ca&riTaE  ii. 

Mesuret  de  tùrelè. 

Art.  %.  Les  concessionnaires  dit|HMeront  et 
ooa<iiinial  tearo  travaax,do  auaiiffa  ft  |Mmr«alr 
aas  fcteOlai  des  consommateurs  ^  è  ao  pas  com- 
promettre la  stlrelé  publique,  la  conservation  de 
te  mine  oi  l'eaisience  des  ouvriers  ;  à  ne  pas  noire 
aoi  babitetioaa  on  ooa  ooav  aiUo»  do  la  «arftice. 
Ils  M  ooaformeront,  à  cet  elFet«  aux  Instructions 
qui  1«ur  «pront  donn<'-es  pi^r  l*adBliniilratiOI|  il 
par  les  logcaieurs  des  mines. 

Art.  I.  Toaioa  loo  IMoqao  toa  caaeowloaaalrèi 
vondronl  établir  à  la  superRcic  un  puits,  ou  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  on  permanent,  lia 
en  donneront  préaiobteaiont  avia  à  t*adailnistra- 
llaa  pnupiDOtete,  oo  oeeonpofoaot  oet  ofOHliie* 

ment  de»  pi^i-e?  n^rr^«ntres  pour  fr»irc  .Tp|iM*- 
cier  Tutilité  du  iravaii  projeté;  ils  indiqueront  en 
■êtel  MBqio  lot  diapoalttena  |éaérolei  ^alit  10 
pwpoaaai  do  prcadro»  paar  rosdcatloo  do  eel 

ourrsfe 

Aru  4.  A  chaque  «iége  d'expteiutioo,  il  sera 
dteMif  poar  1*oaofo  dao  «Borten,  oi  daai  aa 

puits  particulier,  si  Tadminisi ration  le  jui;i?  né- 
cessaire, an  système  d'écticllea  inciioées,  sûr  et 
facile,  s'étendant  de  ia  surface  jusqu'au  fond  des 
tffavaox. 

Art.  5.  Les  00nee«siooo3irei  mn^etTeront,  le 
long  et  k  l'intérieur  des  limites  de  ia  concession, 
doi  auuiMi  oa  oipotteo  4»  dit  ïaMMO  dMpkit> 
Mur.  En  cas  de  contravention ,  Ils  s'engagent  à 
payer  à  l'Kiai,  p<MtP  ct)a(fue  mètre  cube  soustrait 
à  ces  massifs  ou  au  delà,  une  somme  de  deux 
Motefroacs,  aans  iM^odleo  doa  droite  dvoUaate 

cnartrax  m. 

Bornage  et  production  des  plans. 

Art.  6.  Dans  le  délai  de  six  mois,  à  dater  de 
Pacte  de  eooMMoo,  il  sera  pteolé  doetioraoiaar 
tons  les  poims  servant  de  limites,  oO  oetie  mcMoa 
«era  jiiçée  nécessaire,  i. 'opération  onra  lieu  aux 
frais  des  ooaootsioanaires,  à  ia  diligence  de  te 
dépatelioB  praviaotete,  et  en  prêaoaeedo  l*lafi* 
oîeinr  des  niœs  du  district,  ou  de  »on  délégué, 
qui  en  dressera  procès-vertval.  Eiptdilions  de  ce 
procès-verbal  seront  déposées  aux  ardiives  de 
te  piaf iaoo  ot  à  oolteo  doo  ooouiaaeo  loao  loo- 
quelles  s'étend  la  eooceasion. 

Les  concessionnaire*  seront  leniit  de  FalN 
placer  de  semttiables  bornes,  avec  des  loscrip- 
tloat  spéetetet,  aur  teo  paho  akaMaoïMo»  pour  • 

conserver  te  toiivcn  r  dOi  piIWiipilOi  oiNiOB* 
stances  de  l'exploitation. 
Art.  7.  Au  pkN  lard  daai  te  détai  do  doux  aas  » 
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à  4at«r  de  Pacte  de  conceuioo ,  \et  conce»sion- 

t*  Un  plan  parcellaire  général  de  la  surface 
à»  la  WMCMifm,  indiquant  la  iKMllkni  de*  pntlii, 
ét»  bâtimeDit  et  autres  coostmelloiM  «piNirte- 

n.int  .i  IVxploif?i?tnn.  A  r<>  j^Kin  wroni  anneiée!< 
d«u&  protjecitoiM  verticale»,  tur  des  plaoa  pa- 
nmm  à  la  dlnelloii  «l  à  l«ia«lliialtMi  ««oérata 
des  coucb««,  et  indiquant  la  position  et  la  pro- 
fondeur des  pitiis,  l'allure  de»  gîtes  dans  les  par- 
ties reconnues,  ei  la  hauteur  relative  des  prin* 
cl|»a«x  |Miiii«4elaa«rtwo} 

2»  Pour  chaque  concbe,  tin  plan  horizontal  et 
le  nombre  de  coupe»  et  de  projections  vertica- 
les, nécessaire  pour  la  repréten talion  fidèle  des 


Ton»  ces  pl.in'^,  rnTi|»e8  et  projections  «ftoiit 
dressés  à  l'échelle  d'un  millimètre  pour  mèire^et 
dlvlaéieQc«rrea4is<rifnce«ltmèt*«4acMé;Ueor> 
icapamlaMa  antre  let  différents  plana  aentmll- 
quéeaii  moyendefcttresetde  numéro*  coramtins. 

Art.  8.  Chaque  année,  après  la  production  des 
iMaaa  menllannéii  ft  ftrlMa  pricMaal,  lea  «a»* 
eMMonalres  remettront  à  ringéoieor,  dans  le 
coiirânl  de»  deux  premiers  mois,  Ie«  plans, 
coupon  et  projections  des  travaux  exécutés  dans 
«haiinacancba,  pendant  la  anova  da  raonéa  pt^ 
oédenie  j  ces  détails  seront  reportés  f^n^iito  sur 
les  pl»ns  f^énéraux  des  travaux  exécuit-s  dans  les 
mêmes  coucbM ,  d'après  les  instructions  qui  se* 


Cps  |ilnns  seront,  comme  fps  pn^ct'dcnt? ,  dres- 
sés au  milhèmo,  et  divisés  en  carreaux  manpiés 
des  mêmes  lettrée  al  mnnérae. 

A  CM  entai  aéra  lalnte  une  copie  de  la  partla 

corrr^]ioridnnte  du  registre  d'avancement  des 
travaux,  tenu  au  siège  de  reiploiiatian,  coofor- 
Mémant  i  Part.  6  dn  ddaral  impérial  dn  S  Jan- 
vier 1813. 

Art.  9.  ïn  cas  de  refus,  de  n<^çlif^ence  ou 
d*inexactitttiie  de  la  part  des  coaccASJooDiiires,  en 
aa  4|nt  ennaama  Paidealian  dae  dans  artldae 

précédents,  il»  supporteront  tous  les  frais  des 
Ofiéraiions  i|u\ndonnera  la  députation  perma- 
nente du  conseil  provincial,  pour  faire,  d'office. 


Tcijuis,  50t(  par  Irs  ing^nictm  des  minr-^,  soit 


Art.  11.  Aufsitôt  que  l'ezpioiution  sera  en 
aetiTlid,  lae  canaeealoonaira»  «Battraot  (nitttit»< 

ment,  h  \i  disposition  du  gouvernement,  ana 
série  complète  des  produits  de  leur  mine. 

Art.  If.  lit  leront  lenas  de  prendre  part  à  la 
caisse  de  prévoyanea,  «uUlai  Ciiarlerojr,  avec 
l'3iitori«,iiion  da  gouvernement. 

Art.  13.  ils  seront  tenus  d'exploiter  par  eux- 
ménws,  et  non  |^r  lienniar  an  ft  terffHl. 

Art.  14.  A  tontce  les  épo<pies  ofi  la  mine  aera 
possédée  par  une  société,  rpn<-  société  sera  tenue 
de  désigner,  par  une  déciaraiion  faite  au  secré- 
tariat d«  fativemecaent  provlneiai,  aehil  de  aae 
membres  ou  le  (ié]Cp,ué  auquel  elle  aura  donoé 
les  iMJuvoirs  nécessaires  i>oiir  correspondre,  en 
•on  num,  avec  l'autorité  administrative,  et,  tn 
général,  ponr  la  rapréeatMar  datant  l*adml- 
nis'.ration,  tant  en  demandant  qu'en  d!'frn<lant. 
Ce  fondé  de  pouvoirs  devra  être  domicilié  et  ré* 
•ider  en  Belgique. 

Les  memlurM  de  la  socit^té  seront,  an  enrplns, 

SOlidairnnivnt  rc«|><>n'nb!c^  de  tontp»  et  rha- 
cune  des  cooditioos  de  leur  concession,  pour 
l*aiéention  deMiiiellee  lit  saront  tenue  de  fkira 
une  élection  commune  de  damicile,  où  toutes  les 
potimuites  pourront  être  exeraéai  OOmoa  à  do- 
micile réel  et  a  personne. 

Art  18.  Vanta,  par  lae  concaeitonoairaB,  da 
corocrr<nr'  r  les  travaux  dans  le  délai  d'une  an- 
née, à  dater  de  l'acte  de  concession,  ou  dans 
le  cas  de  cessation  des  travaux  ou  d'inexécu- 
Mao  des  condltlone  qnl  précèdent,  on  qnt  dé- 
rivent d"'a  ronrp'^iion,  la  révocation  de  cet  acte 
pourra  être  prouoocée,  sans  préjudice  de  toutes 
entrai  netaree  aatarliéat  par  lea  lots  et  par  les 
règlements. 

An.  16.  T  es  rf>ilevancesflxe  et  iproporfionneHf, 
à  payer  aux  propriétaires  de  la  surface,  sont 
réfiées  ainel  qn*ll  «nit  :  la  radavanee  ixa,  à  cin- 
quante centimes  par  hectare;  la  redevance  pro- 
portîonnellc,  à  deux  pour  cent  du  produit  net. 

Celle  stipulation  t'aiiptiquera  éventuellement, 
maie  pour  anlanC  que  da  lieeain  eenlament,  alnel 
qu'il  a  été  dit  précédemment,  et  sous  les  mêmes 
réserres,  quant  aux  droits  des  tiers  et  i  eenx  de 
la  société  de  Sart'lez-MouUn,  au  triangle  A, 
dant  lea  limitas  préddiifnéw. 

Notre minlstredfstravaux  publics  (M.C.d'Hoff- 


par  toutes  antres  personnes  déléguées  à  cet  effet,   acbniidt}  est  chargé  de  l'exécution  du  présent 

atrUd,  ppX  tara  iniéré  an  MûàUêm^ 
cnAmai  ir.  — — 

ObOgatkmg  géttirtUêi, 

Art.  M.  Lea  couceseiannairaa  conirllMierant, 

en  raison  de  l'étcriHue  de  Ifur  conce^sum,  à  la 
,f4«ip<>n<e  «fti'rxigera  la  confection  de  la  carte  gé- 
nérale des  mines. 


100.  —  8  FÉvRiEH  —  jÈnéti  roxal  por- 
tant maintenue  de  coneefsfon  de  minet 
de  houiile  de  Martinet.  (Monit.  du  18  février 
1846.} 

léopold,  etc.  Va,  aona  Im  dates  des  S3  et  fti  flo- 
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23  mrirs  1ât25,  les  demandes  de  la  société  cbar» 
bouniôi  e  du  Martinet^  à  Rous,  leoitaot  à  oblc- 
nir  la  awioleDua  de  coneeMioa  àm  miiM»  de 

houille  gisante?  osi?  parlif  des  commiiues  de 
Roux  ei  |loDceau-sur'âau.l>re,  provmcc  «le  Hai- 
naut} 

Vu  Ira  litre»  prodniu  par  celte  lociélé  ; 

Vm,  en  triple  exp.^ditioo,  le  plan  4e  *iirlae< 
46iBeol  vérifié  el  ceriifié} 

Vu  lei  pièees  jailifiant  de  TaoconpliNenent 
dCI  fonnalilés  de  publicalioni  el  d^affiches  pres- 
crite» par  le»  toia  da  91  awril  1810  a  du  a  mai 

Va  lea  oppoiitloiia  Kimiéec  : 

la  Le  1"  germinal  an  mi,  par  le  tieur  Dettlla 

(Alexandre),  à  Maroilles  cFraoce); 

S^*  Le  IV  8e)>ieuti)re  1SU6,  par  le  ùeur  Casiuux 
(P.  JO*  maire  à  Lodellaaart  ; 

Le  30  du  même  mois,  p^r  plusieurs  habt- 
tanu  du  hameau  de  Hube,  couiutune  de  Jumel  ; 

4"  Le  37  septembre  ^8:25,  par  la  loeiéti  de 

5»  Le  13  mai  1833,  par  le»  frère»  Martin  ; 

6o  Les  37  el  38  janvier  1839,  par  le  sieur 
Lefebvre-Meuret,  la  dame  tcnve  Blof  et  coo- 
•oris; 

lo  Le  21  juillet  1840,  par  le  tieur  Delkesypfo> 
pcîéiaire  à  bosseliet; 

8»  Par  te  ileur  Roeqael  (C.  F.  J.)*  employé  à 
Paris  ; 

9«  Le  17  mai  1845,  par  1«  «leur  de  llpy  (J.  B.), 
à  Uruxelles^ 

10«  Le»  9  Jttiliul,  10  et  99  uo?  embre  1845,  par 
le  baron  Paul  du  ftari  daMolcmlMls.ei  le  camta 

de  l,ie(lt'kcrk("  ; 

Vu  lea  iu«uiwti  e»  produLls  par  les  demandeur» 
elpar  letoppvaania; 

Vu,  gouf  Ifs  ilaîcs  des  26  août  1813  el  8  no- 
vembre  1843,  les  rapports  de  riugéuieur  du 
9*  diairtei  et  de  l*lof  énieur  en  cher  de  la  dî- 
vision  des  mines; 

Vu  le  cabier  des  charges  acceplt^,  le  23  avril 
1844,  par  le  ateur  Martin  cU.}i  loodé  de  pouvoirs 
dt  In  cociété  du  Martinet  t 

Vu  Tavli  de  la  dépulation  permanente  du 
ronseil  pioviDcial  de  tfaioaat,  en  daie  du  3  mars 
1846  i 

Vtt  lea  avi*  du  codmII  dea  nUm^  en  daie  dea 

8  octobre,  21  novenibre  cl  12  di'ccnibrc  1845; 

Vu  les  lois  du  31  avril  1810  et  <iu  3  mai  1837; 

Considérant  que  les  formalités  prescrites  ont 
éU  ebservées; 

Coiisiil<*tanl  que  la  ^nr-''->f  do  Martinet  se 
trouve  dans  les  termes  des  lois  et  dei  règle- 
ments pour  robieatioQ  dTunt  nainlenue  de  eoo* 


Conaidéram  que  le»  opporfiion»'  de»  -aianrt 

Deulin,  Casti^ux,  de  la  socit^ti'  <(p  Monceau- 
Fontaine  el  des  sieura  Martin  ,  sooi  «enues  à 
eeaaer  par  auH»  d«  dtfaialeBenl  on  de  oent en- 
tions itariicuiière»; 

Coii-.iilér.ii)i  que  Popposition  de  plusieurs  ba- 
biiaiits  du  bameau  de  Uube,  motivée  prmci|iale- 
ment  sur  la  r^serre  Mte  en  CaTtnr  des  proprié*^ 
taire»  de  la  surface  par  la  dispo»i(toa  finale  de 
Tan.  l«Tde  la  loi  du  28  juillet  17'JI,  n'a  plu» 
d'objet  depuis  la  publication  de  la  loi  do  31  avril 
1810;  que.  d*aillanrs,  eeile  loi  pourvoit  antteaoi* 
mt  nt  à  ce  qu'exige  la  sûreté  des  habitai  ions; 

Coo»idéraet  que  la  demande  en  marnt^nup  de 
OOncMsion,  sui-  laquelle  repusaii  Topposition  du 
•ienr  LefiA? m^Meiuni,  «it  la  dame  ? euv«  Sloy  el 

consorts,  a  <Mé  rcjelée  p>ii-  arr»'l<1  roy  d  du  15  sep- 
tembre 184$:  que,  du  reste,  le  poiiuièiie  qu'elle 
avait  pour  objet  n*est  pas  compris  dans  la  de- 
mande actuelle  de  la  société  du  Martinêtf 

Con^ilit'^anl  que  l'opposition  dti  Mr-nr  Defbos 
ne  reposo  que  sur  de»  allégâlkias  nuu  ju&itû>  esj 

Considérant  «tne  In  sieur. Hncquet  n'a  pa»  ju»- 
lifté  du  droit  qu'il  réolamo  à  ont  pari  dans  la 
société  «iu  Mfirtinrf:  <(()<',  "('.ulleurs,  il  a'ajipar^ 
lioni  qu'aux  iribuuaux  de  siaïuer  sur  ses  preiea- 
liom; 

Consitiérnnl  ({u'cii  présence  des  titres  de  la 
société  du  MaHinet^  il  n'y  a  pas  lieu  de  s'arrê- 
ter à  l'opiKisilioo  du  sieur  de  Koy,  oi  aux  oppo* 
«lions  <lu  baron  do  Nolambaii  et  dn  conin  de 
Uedckerkc .  m  1 1  i  vées  anr  dat  damandaa  en  eon- 
«essiou  oiNtireUtij 

CopMdéMttt  ifÊÊ  si  oa»  damiers  oat,  comwe  ils 
le  prétendent,  droit  à  une  redevaoae,  en  lenc 
qualité  do  proprRHaires  actuels  d'une  partie  de 
la  surface,  il  leur  est  facultatif  de  se  pourvoir 
douant  l'aninrité  JiidicMro,  «t  qu*j|  woviaot  de 
réserver,  à  oel  éfard,  lai  droit»  reweoUfi  du» 
parties  ; 

Vu  le  rapport  de  notre  miolsire  des  travaus 
publics  I 
ii*  oDONil  de»  niaa»  a  prapoii^ 

Non»  avoni  approuvé  el  arréidna  : 

Ail.  l«r.  La  société  charbonnière  du  Martinet^ 
à  Rouï,  e*t  raaiiucnuc,  sauf  les  droits  des  litr», 
dau»  ia  cuocessioQ  dea  mines  de  bouille  gisantes 
SOUS  le»  conimunes  de  Rous  et  lloneeau-Nor> 
Sambre  (province  de  Uain.uiij,  dans  uix  éieu  lue 
superficielle  de  IroU  ceul  qiiaraide-buil  hectares, 
limitée,  conformément  au  pian  annexe  au  présent 
arrêté,  ainsi  qnM  suit  : 

Au  nord,  à  partir  de  1::  home,  point  A  du 
plan,  commune  à  la  taille  du  Mognac,  au  Sari* 
dé-Mainamt,  au  kdi  de  JUajipiCa  aii  colul  du 
A|r<«  par  I*  liuiiadeaaonuamMs  dn  Coucvallip 
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•tdaSMMiJaHpi*^  ta  f«Moalff«,iiipol«tB,4«f 
étaagc  de  Flomcol  ;  par  une  ligne  droite  tirée  du 
point  B  9»ir  le  poinl  C,  on  l»*  niisieau  de»  Claires- 
Fontaine*  e»l  traverte  par  le  chemin  de  Mar- 
flfaleoDe  im  Bmn«  et  par  ce  raltMmi  «tapoi*  ie 
i>omi  C  joaqu^i  MD  emboueban  dtna  la  rtviitt 

du  Ftëton,  au  (toinl  D  ; 

h  Vest,  par  rivière  du  Hiéloo,  depuis  ie  point  D 
JiMqii^à  la  rencmira,  au  poitti  l«  d>kiM  Nfw 
droite  tirée  de  i^angte  DorJ-oueit  du  bois  de 
B^xemont  tnr  In  borne  dite  «les  Quatre^ 
Se^fmeurleSf  à  la  limite  <les  oommuoet  de  Lan- 
delleiM  «te  Moacta^iw-Hoitrai 

4u#tf£f,p«rctlitH8i«  dMflB,4apotellM 

poinl  F  ; 

Kl  a  l'ouett^  par  une  liffiie  dvalle  «trée  dd 
pelM  9  wmr  Vmifiê  McMenUl  {G  do  but$  <U; 

\'.fnc!t'n  Prince  df  Lrègr.  rfit  des  f'"mgt-hwt 
Bonniers^  el  par  la  liante  ds*  couimoiftea  de 
Coarcetles  el  de  Hodcaaw  BM»'ta«tbra,  dn  point 

6  au  point  de  départ  A. 

Art.  2.  l  a  présente  ma  nttiiue  de  cooceuiOQ 
e«l  accordée  «ous  le*  charge»,  cUuie»  et  coodl- 
UoMaoivMMaat 

OAMiai  MBMIU. 

Art.  Uf*  A.  L%tplolt«liM,  «o  néine  (etnpa 

que  la  prise  (Tcan,  ati-dessous  de  la  galerie  dV- 
couleincnt  ,  continuera  à  être  conduite  en  de»- 
eeodant  d'étage  en  étage,  à  partir  do  laprallMH 
deiirqoi  «era  déiormlnée,  au  be»oin,  pour  chaque 
pT]it>.  ff^exir^tction,  par  la  ddpuiaUon  penMiMiito 
du  conseil  provincial. 

LeamaMtfii  do  terrain  lionlller,  ainti  oKnaféa 
entre  la  galerie  d^éconlenent  et  les  travaux  d*ex- 
ploilation  Inférieurs,  no  pourront  être  an ^'jfi»'« 
qn*en  dernier  lien  et  lorsque  le  fond  de  la  iiiioe 
aara  eonpWtemeot  épaiié. 

B.  Dans  chaque  siège  d*exploilation  ,  le  cou- 
rant d'air  sera  divisé  en  autant  de  parties  qu'il 
j  aura  de  tailles  en  activité  ;  la  marche  en  sera 
constammeat  Mcenaiooiielio  i  partir  du  pied  dM 
tailles. 

L*usage  de«  condoita  d'aérage  dits  rofOM^ 
camett  oo  keméê  «aC  Interdfl. 

OAtlffU  II. 
JfMMIW  AMtMfl* 

Art.9.Leacoooonlo9ttOiNa  dlipoterooi  et  eon* 
duiront  leurs  travaux  de  maoiire  A  pourvoir  aux 

he  oin<î  ff*«s  contommateurs ;  à  ne  pi«  <-onif>ro- 
aiettre  la  ttkreté  pubiKioc,  la  ooti»eryaiioo  de  la 
Mm  ni  rtnlMiono  àat  onrtaii}  ft  M  ^  wiM 


aux  babilotiont  oo  aux  eaux  utiles  de  la  surhce. 

I!s  se  conforracroot,  à  cet  effet,  aux  instruclioas 
qui  leur  seront  donnt'tes  |iar  l'adininiitraiion  e( 
par  les  ingénieurs  des  mioes. 

Art.  S.  Touiaa  lea  IMa  qne  lea  eoneeaaionnalrea 
voudioni  (  tablir  à  la  stipetflcif  nn  puits,  ou  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  uu  permaoeut,  ila 
en  doonoront  préoldilement  avia  à  l*adHilnlatra« 
lion  provinciale,  en  accompagnailtoetovertiMe- 
ment  des  pièces  nécestaireu  pour  fatn'  ;i|>précier 
l'utilité  du  travail  prqjeté;  ils  jMUiqutirout  en 
mémo  lonpo  ie«  djfpoaiiiona  génteaioa  qn^Ua  ao 
proposent  de  prondro  pour  i*oi4cutlon  dt  col 
ouvrage. 

Alt.  4.  A  chaque  aiege  trexploiialioo,  il  sera 
élabll,  pour  innoge  des  oovriera,  et  dan»  un  pnlia 

pnrtîcuiii  i-,  st  Padraiolsiralion  le  jii(;e  m'cessaire, 
un  «ynterae  d'échelles  uiclinécs,  sûr  el  facile, 
•'étendant  de  la  surface  jusqu'au  fond  des  tra- 
vaux. 

Art.  5.  Les  conccâitionriaires  conserveront,  le 
long  et  i  rioiérieur  des  luoites  de  la  concession,, 
dos  nastifb  nu  oaponioa  de  dix  métrea  d*é|MiMe«r« 
Ko  cas  do  eoniravtntion .  ils  s'engagent  A  pafor 
à  l'Élal,  pour  cha(|ue  mètre  cube  soustrait  à  ce» 
massifs,  ou  au  delà ,  une  somme  de  deux  cmta 
ftonca,  aow  priiudioo  doa  droUa  évtntoaia  dot 
tiara. 

ciAmu  m. 

RtmÊfê  M  prùéUûtion  éu  plcnt. 

Art.  6.  Dana  le  délai  é«  nix  noia ,  à  dater  do 
rocte  lie  concesalon.  H  sera  |>laald  de»  borne» 

sur  tous  Ils  points  *e!>;ii3i  de  liniiles,  où  cutle 
mesure  sera  jugée  uéce*«aire.  L'û|tér4Uon  aura 
lieu  aux  lirai»  do»  conooaiioiinnirest  à  la  dUifonoo 
de  la  dépuiation  proviociale,  et  eu  présence  de 
l'ingénieur  des  mines  <lu  disiricl,  ou  de  sou  dé- 
légué, qui  CD  dressera  procès-verbal.  bX|iédtlJons 
do  co  pffocAo'TeriMl  «oront  d^poaéea  aux  arcbivea 
de  b  pioviiice  il  ccI'l-m  ^It'i  conUBuM»  aonalOI- 
quelles  s'élend  la  concc.<i!iiou. 

Le»  coocessiounaires  seront  tenus  de  faire 
placer  de  lemblabie»  bornes,  avec  dea  in»crip> 
tiotis  spéciale j,  sur  lis  puiis  abaud 'nm's,  pour 
conserver  le  souvenir  des  principales  circon- 
alaneoa  de  Toxploitatioci. 

Art.  7.  Au  plys  tard,  dma  le  délai  de  douxana* 
à  dater  de  l'acte  de  concession,  les  >  o)!r<>«Bioa- 
naires  adres-terooi,  en  double  oxpéditiou,  à  la 
ddpuutioo  provindaloi 

1«  Uo  plan  parcellaire  général  de  la  surface  de 
la  ooncesMOn,  inilir|uant  la  position  des  jin  ii.  fli»f 
bAtiments  «t  autres  couttrucuons  appartenant  à 

l'^ipIniUlInn.A  oo  ptan  nmm  «nwsiea  émt 
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projections  verticale*,  sur  des  plant  paralM1«  I 
ta  dlreelion  et  l|  l'inclinaison  géni'rale  des  con- 
clieSi  in  Mf^nanl  ïa  position  et  l.i  profondeur  des 
imits,  l^illuredcs  gîtes  dans  les  pai  iies  recoooiies, 
•tia  bMlenr  nIittvvdM  priDci|iaux  points  de  la 
•arFace  ; 

9"  Ponr  chaque  couche,  un  plan  horizontal  et 
le  nombre  de  coupés  et  de  projections  verticales, 
nfeenaire  poor  ta  npfféMiicatloa  adèle  doa 
fans. 

Tous  ces  plan»,  conpcs  et  projeciioos  seront 
dressés i  IVchelte  d'un  millimètre  |>our  mètre, 
ot  diffaia  on  eaman  d*mi  ceMlnièira d«cA(é $  ta 

COI  r'^sjinnrlrrnrr',  rntrc  le*' HiJféi'cnlS  plans,  Sfcr:? 
indiquée  au  moyen  de  tettrei  et  de  numéros 
oommuna. 

'  Art.  B.  Chaque  année,  après  la  production  d«a 
piArp*  m<>niionn<'es  à  Parlicle  précédent,  les  con- 
ce»»ionoaires  remettront  i  i'in$énleur ,  dans  le 
conrant  des  dam  prenitera  nola,  leaptant,  rovpat 
at  projections  des  travaux  ex^^ciilf's  dan<i  chaque 
couche,  |>endaot  le  cours  de  l'année  précédente; 
ces  détails  »eront  reportés  ensuite  sur  les  plans 
%étiênM  àm  travam  «léauléa  daaa  tai  mêau» 
couches,  d'après  les  iiiilnicltom4|iiliaraMdoii* 
nées  par  ring^énleor. 

\  Cet  plans  »«ront,  comme  let  précédcntt,  dres- 
\eÊ  n  milîèaa,  ai  divltéi  «n  eamaiv  aarqnéi 
des  mêmes  lettres  et  numéros. 
.  A  cet  envoi  tara  Jointe  une  copie  de  la  partie 
correspondaota  da  regitira  d*!afaaeanMot  dei 
ItavanSt  taai  au  siège  de  l'exploitation,  confor- 
okfaBMot  à  Pari.  6  du  décret  impértal  du  3  Jao- 
vter  1813. 

Art.  9.  ID  ctt  da  retat,  da  niglttaDca  on 
d^lneuetUadtde  la  |iartdes  coocessionnairr>«s,  en 
ce  qui  concerne  Texécution  des  deux  articles 
précédeoit,  ils  supporteront  tous  les  irais  des 
«përatiom  ^>»HMmara  ta  députattan  pama* 
nentc  du  conseil  provincial.  pniTr  fairr  rnffîce, 
I^vpr  l«  s  plans  ou  recueillir  le»  renfteiguementt 
requis,  sou  par  les  ingénieurs  des  mlMt,  toit  par 
iMtCi  anlMa  panamas  délé|u<at  à  cat  aflM. 

CBâMTBl  IV. 

Art.  10.  Les  coDcetsioonires  aottlrUMaraot, 
an  raison  de  rdlendna  da  taor  «OBoataion,  A  la 

dépende  qti'cxinera  ta  co^lNttaoda  tacana^é- 
Dérale  des  luiues. 

Art.  11.  AutsiiM  que  PexploUatioa  ssra  an  ac> 
tivflé,  les  concessionnaires  BMUnMit  ffratnlla- 
ment  à  la  disposition  du  gouvernement  ana 
série  Gooplèle  des  produits  de  leur  mine. 

Art.  11.  IliaaiiaBt  l«Ma  da  ptawira  jwrtà  ta 


^  Alt  ISIS,  n*  lOi. 

eaiaseda  privoyaoee.  étaUia  i  Gharfert^,  amc 

rauiorisalinn  du  gouvernement. 

Art.  13.  Ils  seront  tenus  dv^x^loit^r  par  eux- 
mêmes,  et  non  |»ar  fèrmier  ou  i  furtait. 

Art.  14.  A  loatas  tas  dpoqms  «b  ta  miaa  sera 
possédée  par  une  société,  cette  société  sera  tenue 
de  désigner,  \MiT  nne  déclaration  faite  au  secrt'- 
lariat  du  gonveroemeot  provincial ,  celui  de  ses 
MDbras  on  ta  diMyiié  awiaal  alta  ann  donné 

pouvoir?  m'rpï-inirrç  [iour  rorrr«i>>^:  itrp,  en 
tOD  nom  ,  avec  l'autorité  administrative,  et»  en 
général,  ponr  la  représenter  devant  l'administra* 
tlon,  tant  an  daaModaat  qnte  défendant.  Ce 
fonftf^  <tc  pouvoira  dam  élfa  dontoHIé  at  résMar 

en  Belgique. 

Les  membres  da  ta  aooMlé  sarani,  a«  sorplos, 
iolidairemeot  respensaMaa  de  lentes  et  de  «ta* 

cune  conditions  de  leur  eoocestion,  pour 
l'exécution  desquelles  ils  seront  issus  de  taire 
nne  élcettan  cemmnna  de  demtalte,  a*  lentes 

les  |H)ursuttes  pourront  être  eieraéas  «nmme^i 

domicll*»  r<*f>T  et  à  personne. 

Art.  lô.  Faute,  par  les  concessionnaires,  de 
oommeneer  tes  travaux  dans  ta  détal  d^tne  année, 

à  dater  de  Pacte  de  concession,  ou  dans  le  cas 
de  cessation  des  travaux  ou  dNnrx<^ctTtion  dest 
coodiliODS  qui  précèdent ,  ou  qui  dérivent  d«  la 
coneesaton,  ta  rétoeailen  de  cet  acte  pourra  être 

jirnnrtncée,  san-î  pn'jnrtTp  i\r  (onteî  autres  me- 
sures aoloritées  par  les  lois  ou  par  les  règta- 
raents. 

Art.  16,  Les  redevances  qui  penrraiint  dlin 

dues,  de  quelque  chef  que  ce  soi!  h  iiiip'<|t!>  s  pro- 
priélatres  de  la  surface,  ou  à  leurs  sois  cause, 
sont  fixées  ainsi  quM  suit:  ta  redevance  fixe,  A 
vingi-dntl  centimes  par  hectare  de  anpcrilcie;  la 
rcftfvance  pro|M>r(ionnetlc,  à  deux  peur  cent  dtt 
pi-uUuil  net  de  rexploitalion. 

Il  est  «niendu  que  celle  stipntatfon  nVat  insé* 
rée  au  cahier  des  charges  que  pour  autant  qui! 
de  besoin,  sans  rien  pn>juger  ni  pn  judicicr  à  cet 
égard,  soit  i  tout  ajraut  droit  à  ces  redevances, 
seit  aux  droits  que  peut  avoir  ta  société  conoea- 
aionnaire  dr  muirsier  iontf<  nvinmation  quadcs 
tiert  pourront  soulever  de  ce  chef. 

Noiremtaistredes  travaux  pnblcs(M,C.  iPUoff- 
s€mhidt)ast  cliargé  de  Texécution  du |Nrémnt«r- 
rété,  qui  sera  Inséré  au  Jf nnlCaifr. 


lOl.  —  9  rÉvana  1846.  —  Arrêté  rqf^al  pm> 

tant  prorogation  d'une  disposition  de  t'nr- 
rété  du  13  octobre  1844.  i^Honit.  du  lU  fé- 
vrier Mé6) 

Léopold,  etc.  Revu  nos  arrêtés  du  13  octobre 
1«M  (SmMfii  e^yicM.  »•  fSI),  et  du  S  «otabra 
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1945  {M9mU0ur  dn  4  6Cl«brt ,  n«  ITT),  Mocer- 

unt  les  tissus  tie  colon  d*oHgîn<»  fnnrais*»  ; 

Sur  la  prnpasilioo  de  dos  miDtslres  des  fioan- 
ces  ei  des  adirés  élraDgèrcft 
nom  aTOBt  arr4lf  M  an4toiu  : 

Arlleto  luiqoe.  La  dispo«ilioo  pirdeuUèrc,  lit- 
(era  ç,  du  Uirif  annexé  à  noire  arrélé  du  13  oc- 
tobre 1644  ^Bulletin  officiel^  Q«  184),  coaUnuera 
yiVTfMilraaNni  dt  MMiv  faa  «ffala. 

U  préseaianllé  aarAnUlgalolin  It  Jonr  de  M 
pnblicalion. 

Notre  miaistre  des  ftoacces  (M.  J.  Halou;  est 
ikarfé  de  raidCttllM  dtt  ] 


|«9  —  9  FÉVHiHii  1816.  —  Arrétà  roxal por- 
tant perception  d'un  droit  de  péage  dam 
commmm  é»  Buft  Sti4ê,  riertet- 
Barse  et  Tlhange  {province  4$  EUft),  (Mo* 
dn  14  Jiwrier  1846.) 


|«4aipold,  etc.  Vu  les  délibérations  des  coaseils 
communaux  He  Huy,  Sirée,  Vierset-Barse  el 
Tihaoge,  province  de  Liège»  respecUfemeot  ea 
date  des  34,  9, 17  oelobi«etiwd4c0iBbra184S, 
aellicilaot  : 

1t>  l  'antorisatinn  de  percevoir  un  Hroil  de 
péage  sur  la  chaussée  de  grande  comuuaicâuoa 
coDdBliiat  de  Huj  vera  Hamolr  ; 

9o  L*appUealioo  à  coite  chaussée,  des  lois  et 
rlf><  règlements  coocernant  la  p«lice  du  roulage 
sur  tes  grandes  roules  j 

▼il  le  plan  indiquant 
pnnr  les  bureaux  de  percepiion  ; 

"Vu  les  c«r(ifirato  constatant  que  la  demande 
es  eoDcession  d  uo  droit  de  péage  â  été  «oumiae 
«m  fennilit4«  preacrllei  par  notre  arrêté  du 
S6  juillet  1833,  dans  les  communes  de  Scoy, 
AN^p,  îrailure,  Hamelot,  Sobdt,  Tiolol,  Ter- 
wagne,  Ouffel,  Hamoir,  Wi»f4e,  Huy,  Strée, 
nhange  «I  VIenet-Bane; 

Vil  le!  déUWration*  de?  con*f*tlî!  des  neuf  pre- 
nières  communes,  favorables  à  la  demande; 

Vu  les  avis,  égaieneai  limblee,  dn  ceoniie- 
aehn-vef er  de  mmudiiieiMot  de  Huy  et  de  la 
dépuiatinn  permanente  dn  roQseil  provincial; 

Attendu  que  la  demande  qui  a  pour  objet  de 
Mm  dédarer  Ica  dlapoaltiont  relalivet  i  la  police 
<ta roulage, applicable* i  lachaussér  rn  que«tion, 
n'a  pas  Hé  sonaiaeeui  foneatilé»  indispensables 
de  renquétc; 

Tn  Part.  76,  n*    de  1t  loi  dn  SO  mars  1836; 

Sur  In  pfopnailieii  de  mire  mlnialre  de  rinid» 
rieur, 

5oiis  nvons  arrélé  et  arrêtons  > 
Ari.  1''.  Les  conMiU  Maaranani  de  Hny» 
IM  adn.  «MU  Bfi*-«eiRT.  1S48. 


Birée,  Tihange  et  Vierset'karse  sont  autorisés  i 
percevoir,  {>endant  10  années  consécutives,  4 
partir  d'une  époque  à  âter  par  disposition  mi- 
BiHdriclle,  no  dreli  «îe^péage  inr  le  pertiede  la 

chaussée  de  prsntle  communiralinn  de  Huy  à 
Hamoir,  compriae  entrri|ify  «t  la  nwta  de  Liège 
à  Dînant.  ^»  ,C 

U  peweptlep  annlka  dé  lanéèike  et  m 
cooditioo*  ct>après,  savoir  : 

lo  II  sera  élabll  trois  bureaaa  aux  endroits  in- 
diqués an  pian  cNnBeii,  par  tottiei  4,  i  et  Cf 

Ce  plan  len  ?ii4  par  naire  ariniatonde  rtel^ 
rieur. 

Se  Le  Uux  de  la  uxe  et  le  mode  de  peroeplk» 
tant  réglés  comme  «oit  : 

An  bureau  A  ,  les  trois  cinquième*  du  droit 
de  barrière  ét.^Mi  sur  les  grande»  ranieat  dana  la 
dir«cUons  de  Uuj  seulement; 

An  bureau  B,  les  éêuxttnftU^nee  dn  in4nM 
droit,  dans  la  direction  de  1 1  Sarlhe,al  let  tfOk 
cinquièmes  dans  cpIIp  df  Slrée; 

Au  bureau  C,  les  deux  cinquièmetf  dans  les 
direetien  de  Hny  el  de  Sirêe  ; 

1 .1  înin  ne  sera  perçue  dans  la  direction  de 
Uuy,  au  bureau  C,  qu*aprés  rentier  achèvement 
de  la  chaussée  jusqo'4  cette  localité; 

8»  Do  potean,  sur  lei|nai  le  tarif  du  droit  de- 
vra être  affiché,  sera  cansttnuMDl  pJacé  prtade 
chaque  tNireau; 

4*  Lee  eimpHtM  dn  droit  Mfoal  le»  ai4iae» 
qne  celle»  en  «ignenr  ani  bairlècai  de»  g nndw 
roules  ; 

5o  Le  produit  de  la  taxe  sera  aifecté,  jusqu'à 
coocnrNnee  de»  besolaa,  à  l^aotrettcp  et  à  l'a- 

méltoratk»  dn  chemin  et,  le  cas  échéant,  le 
surplus  sera  |»arlagé  tnlre  le«  quatre  conimuo«'s 
intéressées,  au  prorata  des  sommes  déposées 
ponr  la  comimction  4n  diemini 

En  cas  de  déficit,  ta  mime  base  sera  adoptée 
pour  établir  la  part  contribntive  de  chaque  con* 
mune  dans  les  frais  ; 

6»  Le»  toavam  anreot  Uen  par  adindiealkNi 

publique  ; 

1»  La  |i«rceptioo  du  droit  sera  adjugée  publi- 
quement, cbaqoo  année,  pcf  les  eoincdesadn»- 
nUiralions  commnnales  intéressées.  Le  cahier 

des  charges  et  le  prorè^-verbal  d'adjudirairon, 
tant  de  la  perception  du  droit  que  de»  travaux  à 
exéenler,  «efeni  aonml»  à  l*approbalion  de  la  dé» 
putaiioa  permanente; 

8^'  Uo  compte  exact  et  détaillé  <ln  produit  de 
la  taxe  et  des  dépense»,  sera  icuu  par  les  aUmi- 
nMraiionceoouniBaie»^  «laonnitoanniiellenient, 
avec  les  pièces  k  Tappui,  ^  Lidiie  députation; 

9»  SI.  par  la  snite,  une  roule  était  établie  sur  le 
territoire  de  l'une  des  quatre  communes  préoom- 
■datff  lo  péafo  peifitt  ft  kor  proll  rleodraltà 
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eMcer,  *9m  indemnné,  tw  ia  pariw  de  ia  chaui- 
ite  eo  queaiMOi  qui  wnit  iMtrparée  à  ladite 

Art.  2.  Il  n'y  a  pas  lieu  statuer,  quanl  à  pré- 
•eat ,  sur  la  demaudis  dea  eoawH»  conimuaau» 
4^  Uuy,  Siréi,  TUiânga  «1  Vi«rt«4-l»a»o,  Mndaut 
à  wqM  taiditpMilloDt  relaiivet  à  la  police  du 
rouisse  wr  !«•  grandes  rouies  soiepl  déclarée* 
49pitc«t»lea  à  U  duMsaée  de  Uuy  à  Uamoir. 

Alt.  f ,  HolivBiaUln  dtlHotMiW  (M.  8.  ¥«0 
4lW«|ir)M4lMit«<l*rMAciiUM  «llipf<N«i 

m.  —  9  râTRiBa  1846.  —  Arrêté  rff^f  ^1 
approuva  la  rétrçcçsihn  faite  par  te  tteur 
M9beH  Wéb0t0t,  é  Bruxelles,  gtacU  dt 
ff'atcrioo,  n»  T,"!,  au  S ieur  Robert  Bannert 
domicUié  à  BruxpUe^,  fiô(el  4^  Groen^n- 
«f^/,  ehes  le  eieurDtximi  wn  mmuttUtfbre, 
éu  brevet  d'ùiytortation  de  cinq  années, 
accordé  te  23  janvier  1845,  ou  sieur 
C-J.  Bousfletdt  poMr  certains  perfecUçn^ 
ntmtnte  dans  tee  profédie  eetwmt  A  ean^ 
ewverfe*  matières  végétales,  brevet  dont 
le  Mleur  trebster  étaif  devenu  ce4*ion' 
naint.  ^li^onU.dMK  f^vuer  18^6.) 


104.  -  9  finm»  1846.  —  Arrôt('-  royal  éla- 
àiUuant  MW^otnmlfsion  cimrjfét:  U'exami- 
wer  têe  doeumanie  géoUelgvee  de  ta  Maa^ 
gulallon  du  n^um^  (M^Uw  4» 
83  «Trier  tft0,i 

Lto^ld,  atc.  CODsidéraot  qu'afia  d*établir  le 
pitti  prompiement  possible  la  cari'  «io  Belgique, 
U  Imperte  de  fixer  par  )iae  triangulaUoa  la  posi- 


(I)  Rapport  au  roi, 

m  Bruxelle*,    5  fénicr  1846. 

»  Sire, 

•  De«  travaux  gdo<l<^s)que«  ont  été  exéeulcaiea* 
le  gouverneaneni  pr^cétlent,  dan»  le  but  de  fixer 
la  potition  relative  <le«  principaux  poinU  lic  la 
MHie  dn  territoire  c«ipprt»e ,  aujourd'hui ,  dan« 
tot  limitet  du  Myainoe,  et  d*]r  ratucher  uliéries- 
rement  let  plan»  parcellaires  du  cailatlre.  De  cet 
ensemble  devait  résulter  une  carie  topographique 
des  provincce  ■écidieMlea  de  reDeien  leyaun» 
des  Pays-Bas. 

»  Dans  soB  état  aetoel,  le  rëaeaii  fdodduqee 
s'étend  »ur  une  stip<  rfii  If  qui  peut  être  év«lu<5e 
aux  Iroi»  quarts  de  la  louiilé  du  sol.  Il  ne  reste- 
rait done  que  peu  à  faire  pour  le  rendre  complet. 
Mais  si,  eo  vue  de  continuer  l'enivre  eemneeede, 
oa  veulait,  k  Pexenple  de  plosieim  Ifâtt  TeMni, 
ceutrairi.  uni;  carte  du  royaumCi  qui  fûl  non- 

af«leaea(  eo  hanaoïiie  af'çc  te*  çoaaaiaiance» 


tiou  relative  des  principaux  pointa  dv  UirUfllf 
coiDpril  diu»  tel  llnlUi  du  royaume , 

Considt-ranl  qu'il  cil  nécemire,  à  cet  fffcA,  de 
vérifier  ta  valeur  MteaiiAque  dei  Ua?aH&  qu>  oal 
été  exécutés,  «ntirienrentol  à  (950,  dam  ee 
même  Iwt,  et  4*arréter  |es  bases  principales  et 
le  moile  d'exécution  4tt  IftTiil  k  effectuer  pour 
\ttf  rendre  rouiplcts-, 

Sur  la  pruposiuaa  de  nuire  aù^iuxf  d*  )A 
ipavra» 

Mou*  tfwit  «trlid  «t  «rr<t«Di  : 
àrl.  l*'.  n  est  formé  une  commission  qui  est 

chargée  d*exammpr  lei  docnm^-nis  çéodéslquei 
de  la  Iriangulaiiou  du  royaume  exécutée  anlé- 
ffieniment  k  iW,  et  d*arr«wr  le»  baee»  prlnei-  > 
ptleael  le  mode  d'eiéculiOQ  du  travail  <  omplé* 

meoiaire  de  celui  âtt|v«l  ca»  docutnaou  ajMUr- 
tiennent. 

Art.  LCatltCMaiilNlaii  aatOMBpMte  dt  la 
■anilra  Mirante  : 
MM.  Queteiet,directenrdal*obaerf«tnifef«ral, 

président. 

Cbapelié,  géoéral-major,  commandant  de 
l*éeole  niliiaira. 

Dandelin,  colonel  du  génie,  directeur  de" 
fortiftcaiions  dans  la  division  territo- 
riale. 

Keranbarger,  llenlenanl-colonel  d*dtat> 

major,  directeur  du  dépôt  de  la  guerre. 
M«jer,profes*eurdé  maibématique»,  alla- 

cbé  an  dépôt  de  la  goerre. 
Bouilliari,  capitaine dMtat-maJor,  atlMlié 

au  dépôt  de  la  guerre,  serrf^iaire. 
Art  5.  Le  secrétaire  n'a  pas  vojx.  di  iibi  ralive. 
Arl,  4.  ISotremiuislre  de  ia  guerre  (M.  Uuponi^ 
(|it  chargé  df  rcidcnticii»  du  prdaesl  aitdté. 


actuelle»,  mais  qui  lourall,  eo  outre,  de»  rensei- 
gneoieDla  eaacu  aux  diverte^  branches  d'admi- 
nistration auxquelles  la  science  géodéaique  et  l'art 
de  la  topographie  peuvent  prêter  leurs  secours,  le 
travail  i  lerminir  nerail  t  onsidérabto. 

•  Avant  de  songer  i  reatrepreodre,  il  en  a  paru 
néoesseire  de  faire  eonstaler,  par  un  examen  scrn- 

Suleux  et  approfondi,  la  valeur  scientifique  de» 
ocuments  qui  »c  rapportent  à  la  grande  triangu- 
lation exécutée  anlérieuretncni  à  I83U  cl  de  con- 
fier le  ioia  de  «et  eaameii  à  use  cemmissioa 
d^emaes  spédeae,  qui  eerait  appelée  en  entre  à 
arrêter  Ir^  ÎJiiies  principales  et  le  mode  tO-xécu- 
tioD  du  travail  complémentaire  de  celui  auquel 
appartiennent  les  documents  en  question.  En  cop- 
séquence,  j'ai  l'honneur  de  aonnietlre  i  le  haute 
apprebaCiea  de  Votre  Majesté  le  projet  d'arrêté 

9  4«e  ministre  de  la  guerre* 

•  Pli  POHT.f 
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105.  —  10  vtvHiEH  1846.     Étatdreué  parle 
minitire  de  l'inlé rieur  (M .  S.  Van  de  Weyer), 

0n  êmêe^aim  *$  l^wtuu  k  49  ta  M  du 

Zi  Juillet  et  de  l'arrêté  roxat  du  7  août 
1834 ,  et  indiquant  le  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
buidi  %  an  tamêdi  7  ftvriêr  f  8|ft.  (Hqnil. 
A|llffT|l»|S40.) 


I 
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85 
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lit.  —  It  wtfMOm  Wfi.  —  Arrêtés  ro/aux 


ÂUêlêmf  Jtt^fUtU  Jmeiemx  flls^  domi- 
àNamur,  place  iMnn,  n°  1316,  un 
!  d'invention  de  quinze  années^pour 
vnf  à  faire  arriver  Pair 
êhaud  ams  èêoe  d'ielalrage  au  ga%  i 

Ju  tieur  P.-J.  Feyens,  statuaire,  domi- 
ciUé  à  Bruxelles  {ancien  beutar  Fanlechni- 
fU0  au  ^oiw),  un  brwet  d'tnmnthn  de 
qutnJte  années,  pour  un  mo/en  d'arrêter 
insfantanémeni  têsoonvôiesur  tas  ehenUns 
de  fer  ; 

Au  «Imo*  Cumbresr-Basmmrêum,  mé' 

canicien^  domicilié  à  Liège,  rue  Puits-en- 
Sock,  n»  74,  un  brevet  d'invention  de 
quinze  années ,  pour  un  nouveau  système 
d'attaehepoHrias  voitures  sur  tes  ehsmins 

de  fer; 

Ju  sieur  Jules  PeiU^Vispett  do/ni^Uié  â 
Muêtlee,  ruÊ  dê  BarHn,  tfi  11,  un  br€99t 
dnmfenOtn  de  quinte  années ,  pour  un 

procédé  terx>ant  à  extraire  des  sets  ammo- 
niacaux du  gaz  provenant  de  la  disttUa- 
tkm  de  la  komlUat 

Ju  sieur  C.  Mathieu  et  J.  Trfger,  domi- 
ciliés à  Bruxellis,place du  Grand-Snblon, 
no  30,  chez  le  sieur  Stoclel^  leur  manda- 
Mra,  um  èrevei  d^bnporualoM  et  de  per- 
de  dÊu  weetéee  § 


procédé  de  percement  des  puits  dans  les 
terrains  submergés^  déjà  breveté  en  partie 
en  Fremee,  en  faveur  du  sieur  Trlger, 
pour  quinze  «tmies,  te  15  noi/em^m  1845. 
Les  titulairet  toot  leous  d'autoriser  tous  les 
indusirieli  du  f^j$  qui  en  feront  la  demande,  4 
employer  pour  leur  propre  compte ,  le  procMé 
dont  il  s^agit.  Ili  auront  droit,  de  ce  chef,  à  vue 
indeinnilé  à  régler  Mil  à  l'amiable,  toit  par  ar- 
biirage. 

Ju  eieurJ,'£.Bood,doudeiOèâBruxei' 

les ,  hôtel  de  Groenendael,  chez  le  sieur 
Dlxon,son  mandataire,  un  brevet  d'impor- 
tation de  treize  années,  pour  divers  modes 
de  diveioppemeni  des  fordes  meirlees,  hre- 

vetés  en  Ang!f  tfrre  pour  quatorze  ans^  en 
faveur  de  l'impétrant,  l9  Z  Juin  1845. 

Ce  brevet  e»l  accordé  à  la  méaie  condition  quo 
le  précédent ,  eelnl  des  alear»  MalhlcB  et  Trlfér. 

Au  eleur  Thomas  Watlter^  demielOi  à 

Bruxelles,  hôtel  de  Groenendael .  chez  le 
sieur  Dixon,  son  mandataire,  un  brvvet 
d'imporUdion  de  dis  etnnêes  pour  des  per* 
fectionnements  dans  les  ressorts  applico' 
bles  à  la  locomotion  sur  les  chemins  de  fer^ 
brevetés  en  Angleterre  pour  quatorze  anSf 
ei%  faveur  de  fiiupétrtmi  et  du  4teur  MlUs, 
ie  tjutaet  1845.  (MoDit.  da  lélénier  1818.) 

Ce  brevet  tiliocwdià  la  mief  o0ai|ilii«iM 
Ifi  préQéttam»» 


107.  —  11  nTBiu  1846.  —  Jrrêti  royal  eum 

torisant  ta  perception  d'un  droit  de  péage 
dans  la  ctnnmune  de  Barry  {flainaut), 
(Mollit,  do  18  tétri»  1848.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  30  octobre 
1845,  par  laquelle  le  conseil  communal  de  Barry, 
ptovlMo  deHainant,  eellieMe  l*kil«i<iiallaa  da 

percevoir  im  droit  de  |)i  ajc  sOT  Ht  f llfllllt  [la 
véa  «t  empierré»  de  celle  commnae; 

Vu  le  plan  de  e«$  oheuiiua,  qui  préwalaM  aa* 
•emble  eofiroa  t|181  mèiret  de  laaflMttp; 

Vu  loi  certificaticonitatant  raccompliiiement 
de*  formalités  pre«criies  par  noire  ariAié  du 
88  Juiliol  1888,  dans  let  ooaaBBMs,  da  Willan- 
puis,  Tbieulain,  Pipaix,  Maulde,  Ganrtia-AaaM* 
crutx,  Gait  aix,  Bauguies  et  Barry; 

Vu  les  délibérations  des  couseils  communaux, 
fnorablei  à  la  daaunds; 

Vu  les  avis,  également  favorables,  des  eoo- 
n)is«air(!«-v<iycr(  cantonal  et  d'arrondifsemeot, 
du  cuniiiiusaire  de  l'arrondissement  administra* 
UTda  Taanar  al  dalâ  dépalitlis  i 
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Vil  Part.  76,  o«  S,  de  la  loi  du  30  mari  1836  ; 
Sur  la  [^pMiUon  de  notre  mioUlre  de  Tin- 
térieur, 

Nom  awD»  arrêté  «t  arrêtons  : 

Alt*  Le  cofueil  comminial  à»  Barrr  «M 
«■loriiéi  iMfcevoir,  pcDdant  dix  années  conté- 
eativea,  à  partir  d'une  époque  h  fixer  par  dispo- 
•itloD  de  U  députalioo  permaocaie ,  un  droit  de 
péage  sur  let  ebemiiit  pavêt  et  «opianêt  de  la 
oenmnne. 

La  perception  aura  lieu  d'après  le  tarif  et  aux 
dMadiUons  ci-après,  safoir  t 

U  Fonr  duqne  paire  de  reim  de  Veilnre  quel* 
ceaqoe,  trelt  revee  eomptaot  pour  dnn  paires, 

deux  centimes, 

Pour  ebaque  cbeval,  attelé  ou  oon,  cinq  cent., 

Four  diw|ne  iMBur*  vacbe,  mnlet  ou  Im  at- 
telé, cinq  cenlimes  ; 

2^  Le  droit  ne  5era  exigible  qu'une  seule  fois, 
et  à  reotrét:  dans  la  commune  ; 

9»  Il  sera  perfu  à  trois  Itareaux,  qoi  ssrool 
éUblis  : 

Le  premier,  près  dei'habUaiion  du  sieur  Pierre 
Dorîeux  ; 

Le  seeeod,  près  de  l<haldtatien  du  sieur  Mm- 

rage; 

Et  le  troisième ,  près  de  celle  du  sieur  Le- 
clercq. 

4fi  Un  poteau,  snr  lequel  le  tarif  du  droit  devra 
être  affiché,  sera  cottSlâDlBient  placé  anpris  de 
chaque  bureau  ; 

5«  Les  oiempiions  du  droit  seront  les  nénes 
que  Mlles  on  flgvear  aux  barrières  des  fraudes 
routes  ; 

6*  Le  produit  du  péage  sera  affecté,  jusqu'à 
eooeurrenoe  des  besoin»,  i  r entretien  des  chaus- 
sées existantes  et,  en  cas  d'excédant,  au  pnv.ijje 
ou  à  l'empierrement  des  lacunes  qu'elles  pré- 
scQieot  j 

■  T«Les  tnivami  auroul  lien  par  a^lwUflation 

publique  ; 

8«  La  percepiioD  du  droit  sera  adjugée  publi- 
quement, chaque  année,  par  les  soins  de  l<adiiii- 
nistradoQ  ooa»BUMle.* 

Le  cahier  des  charges  et  le  procèf-verbal  d'ad- 
judication, tant  de  la  perc^Uo»  du  droit  que 
des  iravaui  1  csécnter,  seront  souasls  i  Tappro- 
balioo  de  la  dépntaiion  permanente; 

9«  Un  compte  exact  et  détaille  du  pfo.init  de 
la  taxe  et  des  dépenses,  sera  tenu  {lar  l'admiot»- 
irailon  cornnunale,  et  Iraosmis  snnnellonietit, 
avec  les  pièces  à  l'appui,  à  ladite  députalion; 

10^  Si  p3r  la  suite,  une  roule  était  établie  sur 
le  territoire  de  la  commune  de  barrjf,  le  péage 
perçu  au  preit  de  cette  ceasoMnie  ?  tendrait  à 
cesser,  saat  tadegnild,  sur  les  parties  des  cbans- 


-  AN  1846,  N»«  108—110. 

s<«f<!  existantes  qui  seraient  incorporées  à  ladite 

roule. 

Art.  S.  Notre  ninistro  de  r intérieur  (H.  8.  Taa 
.le  ireyer)eA  chai^  de  reiécntleo  dn  préeeni  ' 

arrêté. 

108.  —  lî  vtTBiM  1846.  —  Arrêté  roiral  rum- 
mant  M,  Augustin.  €knaHer  de  dt 
Léopold,  (Mooit.  do  3  mars  1846.) 
Motifs.  *  Voulant  donner  au  sienr  Augustin  , 
conseiller  de  r^ence  au  senrice  de  5.  M.  le  roi 
de  Prusse,  membre  do  ludhreetion  des  lospète  à 
Cetogne^  une  marque  do  notre  blenfelllaiMo.  • 

IW.  —  1t  rifim  1B48.    ArviU  regrof  nom- 

mant  le  sieur  Frensbcrg ,  chevaHrr  de 
l'ordre  de  Léopold  <  Mon  il.  du  S  mar»  1 846.) 

Motifs.  •  Voulant  donner  au  sieur  Frenaberg, 
conseiller  de  régence  au  service  de  8.  M.  le  tel 
de  Prusse,  membre  de  la  direction  des  impète  i 
Cologne,  une  marque  do  notre  blenvoillanoe.  > 

110.  —  16  FiTRiBK  1846.  —  Arrêté  royal  ap- 
prouvant tes  règlements  pour  l'académie 
des  beaux-arts  de  Liège.  (Moait.  du  ta  fé> 
vricrlSW.)  • 

Léopold,  etc.  Revu  notre  arrêté  du  16  mai 
1835,  par  lequel  un  subMe  annuel  doefaiq  mille 
francjt  est  aUOttê  i  l'administration  commnnale 

de  Liège,  pour  l'aider  à  couvrir  les  dépenses 
annuelles  de  son  académie  de  dessin,de  peinture, 
d'architecture,  de  tculpture  et  de  gravure,  ci 
spécialement  l'art.  3  dudit  arrêté,  ainsi  conçu  : 
I,cs  r?gh'men($.  l'orffantsatlon  de  l'académie ^ 
ainsi  que  La  nomination  des  directeur  et  pnh 
/èêsêurt  iêtwU  eeiun^  à  nottre  ^pnbaOùit  ; 
Sur  le  rapiiort  de  noire  ministre  de  Itnlé- 

rieur, 

nous  avons  arrèlé  et  arrèloos  : 
AK.  l<r.  Le  i  ègictueot  général  et  le  règlesnettt 
d*ordre  intérieur  adoptés  pour  cette  instltutioa, 

par  1?"  conseil  communal  de  Liège,  dans  ses 
séances  du  38  avril  1843  et  du  18  juillet  1845, 
sont  approuvés  tels  qu*ils  sont  ci-annesés.  ' 

Art.  S.  Notre  ministie  de  l'intérieur  (M.  S.  Van  , 
de  vftytt)  est  chargé  de  i'e&écution  du  préwnt 
arrêté. 

BÈGLBMEIIT  GÉNÉRAL. 

CBAriTBK  PBBHIEB. 

JDo  l*adminlstratiMk* 
Art.  1er.  L*MBdémio  des  beaui-arU  de  Ltégo  a 
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ptw  ImI  I^MMeigoement  do  doMtn,  de  la  pein- 
tare,  dé  TMdilUeiiira .  de  It  MolptuM  et  de  U 
fravure. 

▲rt.  S.  Le  collège  de»  bourgiuetire  et  rcbe? io« 
est  cbarfd  de  radmioletralioD  de  l*ac«déBle. 
(Art.  90,  no  3,  de  la  loi  caoïinuaale.) 

Art.  3.  l  e  cotif^ge  eit  secondé,  dans  la  survell* 
Uoce  de  reoteigaeineQt  et  des  études,  par  uoe 
CMBMhaloB  ipéelale. 

Celle  commiisiOD  se  coai|lb«e  du  bourgmestre, 
qui  esi  de  droit  |»ré!<ident,  et  de  six  membres 
oommt^s  par  le  conseil  commuDal.  Trois  soot 
cMia  duM  le  Mltt  ém  coDaall  et  Ifoia  «a  dehora 
parmi  le«  persocoei  couniMi  |NNir  ailMT  et  oui* 
liter  les  beaux-arts. 

Un  membre  de  cbaque  catégorie  sortira  tous 
laa  d«ti  aaa;  l'oidfe  dei  aorUea  eat  détarmiiié, 
pour  la  première  fois,  par  sort  ;  laa  mcflibrea 
sortant!  sont  toujours  rééiigibles. 

Lt  eooiinlflak»  muina  dane  aoo  lelo  on  te» 
cfétaire,  doot  les  fooettOM  durent  deux  ans  «t 
lieiivfnt  ^trc  infli^fitiimeiU  coDlinuées. 

Art.  4.  La  comcuissioQ  de  survetllaoce  se  réu- 
nit lave  IM  (rinmtree.  BHea*ataanble,  en  outre, 
sur  la  coDvocaiioQ  du  préaldeat*  toutes  iealMi 
que  les  intérêts  de  l'étabiiMemfni  IVxipeni. 

Le  membre  qui,  sao»  moitt  valable ,  mao- 
qoent  A  trois  «éaneee  eoaséentim,  est  oensé 
afOir  donné  sa  démissioa. 

Art.  5.  La  commi&sioQ  fait  l'inspection  den 
classes  au  moins  une  fois  par  trimestre.  A  la  âo 
de  cihaqne  semestre,  elle  adresse  ao  eolUfo  des 
bourgmestre  et  éclievins,  qui  en  donne  coinma- 
nication  an  conseil,  un  rapport  détaillé  sur  TéLaL 
«t  les  progrès  de  llostraetlon,  et  wr  Jea  amdlio- 
rations  et  perfectionnements  qui  lui  paraissent 
pouvoir  être  utilement  iutroduMs. 

Ce  rapport  Ml  porté  A  la  counaisiiance  du  mi- 
■laire  de  l*lnt<rieur. 

Art.    La  comminlon  do  surralUanoa,  r<onie 

au  corps  eoseigoaDt,  Juge  les  concours  ouverts, 
tous  les  deux  ans,  entre  les  élèves  de  chaque 

Art.  7.  La  commissioa  émet  son  avis  sur  le 
l>rojct  i\c  profjramme  des  études  que  le  directeur 
adresse ,  ciia<|ue  aunée ,  au  collège  des  buurg- 
■astfo  ot  éehofins  et  doot  11  est  qnestkm  A  l*«r- 

Ikle  I!). 

Art.  &.  Le  directeur  et  les  professeurs  sont 
nommés  par  le  conseil  commaoal  ;  leur  nomina» 
tien  est  soumise  A  rapprobation  du  roi. 

Le  directeur  veilla  à  Texvcution  du  présent 
règlement,  du  règlement  d'ordre  intérieur,  du 
progranuno  aoaoal  dm  dindes  et  de  loua  les 
arréltfaderadniflistratioo  communale. 

I!  i^ropo-^f*  au  roli('{»«»  bourgmestre  et 
édievins  t«s  élèves  quiooi  des  titrea  A  Texemp- 


lion  de  la  rétribution  annuelle,  dont  11  «t  pirM 
A  rart.  30. 

Il  visite  les  classes.  Il  s'aspire,  parfffî  exa- 
mens  et  par  tout  autre  moyeu,  des  progiè»  des 
élèves  et  do  l*obsarvalioa  des  règles  do  la  dis- 
cipline. 

Il  transmet  au  collège  des  boui  ffmeslre  et 
écbevios,  en  émeltanl  son  avis,  touie  demande 
ou  proposition  des  profsiseors. 

Il  statue  sur  toute  réclamation  faite  par  les 
professeurs  ou  par  les  parente  des  élèves,  sauf 
recours  de  ceux*ci  au  collège  des  boorgmeaire  et 
écJievint,  qui  décide. 

En  cas  de  maladie  ou  d'absence  motivée,  il  est 
remplacé  par  un  des  professeurs  désigné  par  lo 
collège  des  bourgmestre  et  écbevios. 

Aru  9.  Onire  le  eonelerge,  eliargé  do  la  snr- 
veillance  des  bàiimenls  et  des  élèves,  il  y  a  deux 
surveillants  spéciaux  pour  les  classes;  tous  trois 
sont  nommé»  par  le  collège  des  bourgmestre  et 
éehorioa,  sur  li  ptéseotailon  du  diredour. 

CHAPITRE  kl. 

Des  études. 

Art.  10.  I<es  études  sont  pratiques  et  théo- 
riques. 

L'eoaelgoemeot  pratique  comprend  : 
lo  Les  prineipos  du  dessin,  da  lallfurs  otdo 
l'ornemeni; 
fv  Lo  dessin,  d*aprèi  la  boise  ; 
3»  Le  dessin,  d*après  lo  modèlo  vivanl  i 
1°  La  peinture; 
5«  La  sculpture; 
6*  Ladseluro; 


7«  La  gravure; 
8o  L'architecture. 

L'enseignement  théorique  se  compose  : 


1*  D*nn  cou 

rsdoproportiOM; 

S«  Id. 

de  parspoellvo  linéalro  et  tâ- 

ù"  ù'ua  cours  d'anaiomie  appliquée  aux  arts; 

A*  M. 

décomposition  d*orneoMnis} 

5*  Id. 

de  composition  hlitoriqno; 

6«  Id. 

d'expression  ; 

7»  Id. 

d'archéologie  et  d'histoire  do 

l«ari; 

8o  D'un  cours  de  notions  élémentaires  de  char* 
pente,  de  construction  et  de  coupe  de  pierre. 


Art.  11.  Dans  la  première  qidnsaioo  de  Juin, 
tous  les  prolsiseors  remettent  an  direciaur  le 

lirojei  de  progranimo  de  leurs  cours  respeclifil 
p^ur  t'année  académique  suivante,  avec  un  rap- 
port sur  renseignement  de  leurs  classes  ot  lor 
Ici  moditeations  quils  jogent  utiles  do  pro- 
poser. 

Le  directeur  .transmet  au  collège  des  bourg- 
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OMWtrft  «t  éebeftnti  mot  le  i«r  Jeillet«  im  pro» 

jei  de  programe  C'''>éral,  avec  les  ohNcrvatlont 
et  iiropiiMtions,  amtt  que  le*  projeti  «i  rapporu 
particuliers  des  professeurs. 
Art.  1S.  Le  difecteur  rteoll  le*  praêsiiear* 

sens  priSiiIrnr r  nii  m(i:n«  tioe  foi.»  par  Irîme»- 
tre  pour  coatùrer,  afec  eux ,  sur  tes  besoins  de 
reBMifoemeolf  sur  la  disciplioe,  ou  sur  tout 
entre  point  qai  inhirefse  réuMinemeiit. 

Cm  réunions  sont  obli(»a)oirt"<!  pntrr  irnt» 
profeueurs;  ceux  qui  a'eo  absenleot  doivent 
dimer  p»  éerit  leure  iMMifii  c«  Areeteur,  qui 
lee  traMnei  en  collège  dei  lienrgaMeuè  et  «elM^ 
flnt. 

Il  eet  dreM4  procès-verbat  des  déiibéraiiooa 
priice  den  ee«  rénotoiit}  nM  eepie  «n  eet 
adressée  an  collège  des  bourgmestre  et  éehevîDS 
qui  la  coamninh|ne  A  la  eoeinilMion  de  anrteil* 

laooe. 

Art.  18.  Rnl  nVit  adala  I  l*aced<arie  a*a  ne 

réuDii  les  conditions  suivaniefi;  H  doit: 

lo  Être  âgé  de  10  ans  au  motos. 

Néaomoios  des  dispeiues  d^ftge  pour  dis|>osi' 
lions  prtfooeet  peufenl  dire  aceordéei  lier  le  oH- 
lége  des  bourgmestre  et  éeheTlos  sur  le  rapport 
du  directeur; 

S»  Sevolr  lire  et  écrire  ; 

S"  Produire  ton  acte  de  naissance  etvn  eopll- 
flcat  constata  m  qu'il  a  été  vacciné  on  qu'il  a  eu 
la  petite  vérole,  et  qu'il  a'e«l  atteint  d'aucune 
naledie  contaciense. 

4«  Prouver,  par  le  r6tultat  d*un  examen  qu*il 
possède  les  connaisisances  nécessaires poorsnivre 
les  leçoDs  avec  truii. 

Art.  14.  Im  eianens  pour  l*edttisaloo  det 
élèves  se  font  à  l'ouvcrlure  de  Paooée  scoliire, 
par  une  commîsiion  de  professeurs  d^signt^  par 
le  directeur  et  réunis  sous  la  présidence.  Le  pro- 
feMcor  d«  ta  elaaae  penr  Uqneile  i*élèf o  m  pr«- 
ifnte  est  artjoiol  de  droit  à  cfiXc  commi'<^)nri. 
En  cas  d'empécbement  de  re  professeur^  il  est 
remplacé  par  nn  autre  i^ne  dé»igne  le  direMê*. 

Def  âdnisilons  ultériruresoat  lien  ant  époqiiet 
à  déterminer  par  le  dlreci^nr. 

Art*  Les  élèves  ne  peuvent  pa»»er  dau»  une 
ciaste  supérieure  qn*aprii  en  a? olr  été  Jugés 
capal)les.  ensuite  d'un  examen  qui  a  lieu  i  la  fin 
de  l'année  scolaire  par  une  rnmmî««inn  compo- 
sée du  directeur  ou  d'un  pruiesseur  délégué  par 
lnl«  des  prefflsseirs  des  eonn  que  quittent 
les  élèvee  et  de  eeux  des  eeurs  ofe  lia  Mtmi 
entrer. 

Art.  16.  Aucun  î-lèv»  ne  peut  être  reov^é 
dans  une  elasse  infirlenre  pendant  la  durée  des 

cour»,  que  de  l'avii  confnrnsf  du  direcieiir. 

Art.  17.  LYlève  qui,  aprùs  avoir  Mîivi  deux 
années  le  même  euurs,  ne  sera  pas  capable  de 


passer  au  eeurs  supérieur,  paurra  éirereMifii 

ses  parents  par  le  directeur. 

Art.  18.  Il  <  >t  délivr/  snx  élève»  qui  sortent 
de  l'éiablissemeot,  des  ccrtiflcals  constatant  leur 
fréquentation»  leur  conduite  et  tour  degré  d*ld* 
siruction  dane  ckaqne  bcoaelw  do  rminlgaa' 
ment. 

Art.  19.  Ancoo  i^fetseur  ne  peut  lUeeuMr 
pour  autre  motif  que  celui  de  maladie,  «ans  en 

avoir  obtenu  l'auiorisaimn  du  collège  des  bourf- 
mesire  et  écbevins,  par  riniermédiaire  du  direo'- 
teur  qui  dOnne  son  a?le  sur  ta  dsisando* 

Le  professeur  qui,  peur  cause  de  maladle«  né 
peut  donner  sa  leçon,  doit  en  informer,  par 
écrit  et  a  l'avance,  le  directeur,  eo  iui  faisant 
cenoaltre  ta  durée  probeMe  de  son  empêche- 
ment. Le  direcietir  en  donne  immédiatement 
communication  au  collège  Hen  hourgnsestre  »t 
échevint,  et  lui  propose  les  mesures  les  pins 
conveneMee  dans  Mniérét  dae  éiudeOi 

Art.  20.  Le*  leçons  sont  données  aux  jeors  et 
heures  indiquées  au  programme  annuel. 

Art.  SI.  11  y  a  deux  veoances  par  année,  I*wm 
du  samedi  araut  les  Mmum»  au  loadl  après  la 
0i(T«MiMl»,  et  lu  aeaonde  du  aatt  au  tf  «a* 
tobre. 


Art.  ts.  Lee  élèves  sont  suuiMe  É  rauCorilé  él 
directeur,  des  prollMsaurf  «C  des  •urvalllanla. 

Les  punition»  «ont  : 
1*  La  réprimande } 

!•  L*ésciMiun  teaporaira  { 
8»  L^uHnu  déâulllfe. 

asâPiTae  iv. 

Des  concours  et  des  prix, 

Arié  S3.  li  ]f  a  dans  <^iaque  daue  un  cenoonrs 
bisannuel. 

Le  directeur,  de  ooneert  avee  les  profssseur»  ei 

la  commission  de  «nryell lance,  règle  M  ■MtMto, 
l'ordre  et  la  durée  du  coocoors. 

Ce  eoneonrs  eet  Jugé  per  ta  eounaisslau  ée 
surveillance,  réunie  au  corps  enseignant  j  toute* 
fois  le  profesi<eur  de  la  classe  dont  on  jogo  loi 
élèves  ne  prend  pas  part  à  ce  Jugement. 

Le  Jurf  ainsi  eomposé  proneuee»  I  ta  aalarfM 

relative,  sur  le  mérite  des  ouvrages  produitsel 
le  rang  que  doivent  obtenir  les  concurrent». 

Art.  S4.  Le  nombre  des  prix  et  accessit  du 
eoncouH  est  déteralaé  par  le  eoiMge  dee  kouif  ^ 

meslre  et  échevlnj»,  sur  la  proposttion  du  corps 
enseigoaul  et  de  la  commlstii/o  de  surveillance. 
Art.  U.  La  dietributiaa  des  f/tik  m  fait  bésaa' 


BritUeiii«Dt«  «n  téton  Oblique  et  «oie&Ddlttfi  à 
la  flii  d«  runé*  acadéBlqiie. 

Art.  5e.  Oix  jour»  araot  eetl» cérémonie,  les 
outrage»  admit  au  concours  «ont  fri:poaéi  piibli- 
^OOKOI  daat  une  de*  laiies  de  Tacadémie. 

Art.  Sr.  IM  «nvka  «lU  mI  «Metn  «tel  pKi 
dani  une  cMmê  Ile  |Mar«D(  jplili  Uté  Mam  I  y 
«oncoufir. 

Aft*  M.  fttdi  obieaDe  de«  salles  de  Taeadé- 
Biië  Où  le  donneàt  tat  }e{OM,iiD  graM  Udfleiu, 
espoitfdaoi  la  partie  la  plus  apparente,  portera 


qiUoie  ininntei  atant  Tbeure  de  la  lefoa,  n  fer* 
méat  4u1aM  mliratM  a|«èi  PlMttM  «oHnéa. . 

Art.  3.  Chaque  profesieiir  «e  trouve  i  rétablis- 
sement quïDXe  tnintii^t  avant  i'beure  fliée  pour 
»a  leçon.  U  aort  de  sa  classe  aptis  ses  élèves. 

AH.  4.  U  éaféê  daa  lafana  ait  M  ta  pM»- 
^immc  annuel  det  f'tn  fp^, 

Art.  5.  Les  élèves  Qc  peuvent  sortir  des  classes 
peodadt  la  durée  des  leçons  sans  j  IM  iWlMeif 
par  la  ptofessaor. 

Art.        f>an^  rbri'iiip  r'asse  00  dlTlMoo,  le 


le  oom  des  élères  qui  auront,  dans  ebaque  con-   professeur  tient  un  registre  ob  il  meoUoDoe  Ta»* 


m,  raal|i«Hé  M  d8M  prMiteN  prix. 

CBAPltai  V. 

te  ritrttuttam. 

Art.  S9  Vnnr  loiitei  les  Classes,  la  rétribution 
4a  diaque  élève  est  de  vingt  francs  aooueliemeot, 
ptyaUea  par  aenestre  et  pâr  anilcipaUon. 

HéanBoliM,  la  aallIfadM  HaarfUnatra  ai  «dur 

vin*»  pftjt  f xpmptrr  dp  cfîiit  rétribution  if  ?  ('I^ve»; 
appartenant  à  des  familles  pea  aisées  et  mérilaai 
«ella  fcf  anr  ptP  la»  aéndalla  at  lanr  appUca- 
tion. 

Les  demandes  d*eieinpUou  devront  être  adtaa- 
sées  au  collège  des  bourgmestre  etécbavins,  avant 
la  15  ocloltre. 

En  cas  de  rejet  de  leurs  danaodaa,  les  péli- 
tionnaires  pelivaU  «0  appelé^  au  cooaaIlaoïB* 
muQai. 


sIdttM,  la  eooduita  ai  les  progrèa  dai  IM««a, 
diaprés  on  mode  onlforma  ât  aMram  aaire  H 

directeur  et  les  professpitrs. 

Un  extrait  de  ce  registre  est  remis,  à  la  ta  de 
ehaqna  trimaaire,  aïk  dtraelAfr. 

A  la  fin  de  chaque  semestre,  les  parents  des 
élèves  reçoivent  un  biillelîn  qui  contient  les  ren- 
seigucmeots  ci-dessus.  Le  bulletin  du  setioUd 
•amaslrada  i*aati<a  fait»  ata  antre,  nanliaattN 
résutiats  (l'^s  crtticouréaldn  nooilMd^âèlreÉlinl 
y  ont  pris  part. 

AH.  7.  L*élèva  toupable  d'un  aeift  d*liidl«*> 
ptlna  pani  Mt  atelri  da  la  daiaa  poof  wA  m 

iroi^  }r>nr». 

Le  pi  ofesseur  en  donne  Immédlatenaent  con- 
naiannea  au  dlMCtaiiri  at  Inl  indlqaa  iM  inbtlfk 

deTetclusion.  De  son  cAté,  le  direttenr  ao  IM* 
forme  lei*  parents  sans  relard  et  par  écrit. 
Art.  8.  Toute  ahseuce  uoo  justifiée  est  punie 


&*aiat9|Plioo  n'ait  aeeoNWa  qua  pour  l*ànilée  ^    réprlonande  par  las  profasaeli^. 


et  peut  être  laUtda  sur  la  propaaiiion  nMivéa 
dttdirecteur^ 

Dhpo$ltioru  ^énêralei. 

Le  prisent  règlement  général  sera  iinptinét 
publié  et  atfichL^  dans  toutes  les  cL-isse*. 

Arrdii  en  séance  publique  du  coaseil  commis» 
dril.iaiSjNUlailUS. 

Four  dipMttlon  eenfti^ttè  i 

Le  secrétaire  oammunal, 

L'échevtn ,  (Signé)  Da  Tuii. 

Vu  ét  apprôuvé  pour  âtrê  aoiieié  i  notre  arrêté 
du  16  février  1846. 

Liorotn. 

RiaunUNT  d^dri  iirriaiEQRi 

C8APTIKE  PliKaim, 

Dt  la  tenue  des  cltuset ,  de  la  discipline  et 
éêtêmvêltimaÊé 

»H.  l*e<  itVntMa  da*  eliiMi  tlteii  fus  hëM$ 
ftléès  par  le  proj^ramtnp. 
Arii  t.  Les  portes  des  classes  sont  oaverias 


Art.  9.  I^orsqir'tHi  iMcvc  s'atis'.-nte  deuî  jours 
de  suite,  le  professeur  en  douoe  avis  au  dirao» 
tenr,  qui  eo  prévient  les  paranii. 

Art.  10.  L*élèv«qttl  se  nontre  insensible  aux 
réprimande'^  <{f*  pror»^!'<fTir'(  rrroit  une  admo- 
oiiioii  de  la  part  du  direcieur)  dans  une  assem- 
blée générale  daa  proféssanrt. 

irt.  U.  Si,  nonobstant  catio  adownlUai^  1^ 
lève  ne  change  pas  de  conduite,  comme  aussi  en 
cas  de  faute  grave,  le  directeur  peui  prononcer 
IVtdttsIon  da  quatre  à  qniutf  JdlM,  âpéH  «wir 
pris  l*aTlt  du  pèoNMttUf  ddéll  rdièva  mit  la 
cours. 

l>ao8  ce  caS}  il  donne  connaissance  au  collège 
dat  boursaïaaira  at  édMvfot  da  Paicinslan  al  daa 

motifs  qui  Font  provoquée. 

Art.  LVxciujioD  iiéduitive  ne  peut  être 
proaoQcce  que  par  le  collège  des  boui^mestre  et 


Art.  13.  Les  parents  des  élèves  sont  immédia- 
tement Itiforhiés,  par  le  directeur,  dci  pîinitions 
infligées  eo  eiiécuiiori  des  articles  10,  1 1  et  li. 

AH.  14.  Tout  dommagètedM  ^r  ttl  dl4H  ait 

réparé  â  ses  frais. 

Art.  15.  U  est  ttrictemeDl  défendu  aitx  élètés 


f 
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de  commettre  avcuD  acte  eontraire  au  bon  ordre 
«n  debon  4e  l*ilaMiiaeaeBt.  Tooie  teflnctloD  à 

cette  défense  est  dénoncée  aux  parents  el  «évè- 
remeot  puoie.  En  cas  de  récidive,  elle  peut  en* 
•  Iraloer  l*exelasio«  déflaiUfo  «te  l^ieadémie. 

àrt.  16.  Les  surveillants  obserrent  le*  élèva»  à 
Pentrée  et  à  la  sortie  des  classes,  dani  les  cours 
et  corridors,  el  font  rapport  au  dii-ixLeur.  Peo- 
dMI  lea  leçoDi,  ilaveillMt  à  It  police  dM  danea 
•I  dea  salles  dVtudes. 

Art.  17.  Le  concierge  surveillant  est  chargé  de 
faire  chauffer  et  éclairer,  du  lâ  octobre  au 
15  avfil,  lootai  laa  elaaaaa  ac  ta  aalla  da  rduntoo 
daa  professeurs,  et  de  les  falra  antvaleair  ttrala 
l^Mnée  en  état  de  propreté. 

autifttn. 

» 

IKm  ee$»eaiif$etéeê  prte* 

Art.  18.  LaraqB*»»  «m  plnataure  élèvea  aont  pt- 

reots  où  alliés  du  professeur  de  la  classe  dans 
laquelle  ils  concourent,  les  compositions  sont 
donn<iee  et  jugées  par  un  autre  profes»eur  dé- 
aifoé,  dèa  la  eMUMDcaaiaot  dea  cowra.  par  le 
directeur,  ou  par  le  collège  des  bourgmestre  et 
écbevias,  si  le  directeur  est  lui-même  parent  ou 
êlUd  d*UD  ou  de  pintieurs  de  ses  ^lèvai. 

AH.  19.  L*élAva  qui ,  sans  empêchement  légi- 
time, n'assiste  pas  à  la  di^iribulion  des  prix,  est 
privé  des  récompenses  qu'il  aurait  dû  recevoir. 

DUpotUlom  fhtéraie*. 

Le  présent  ^^;;Vm.-n',  irai^rimé  à  la  siitie  du 
règlement  général  et  affiché  dans  chaque  claaie, 
sera  renais  aux  pareoU  dea  élèvea. 

Armé  aa  aiaiiea  dn  eonaaO  cmbobuoiI,  te 
IS  avril  MIS. 

Le  bourgmestre  président , 
(Signé)  J.  PiaacoT. 

Ptr  te  cooaall  : 
Le  lacrétalre, 
•  (Signé)  Dnuit. 

pour  copie  confbrmc  : 
Le  secrétaire  communal, 
(Signé)  J.  FALLiai. 
Va  et  approuvé  pour  être  aniMié  à  sotra  «r» 
rHédnieMvriarlSM. 

LiOMUI. 


Itl.  — 16  vsvain  1846.  •"Arrétét  roijraux  ac 

Au  sieur  Bloin  {Fillx)^  aspirant  deëwii' 
nés  de  deuxième  classe ^  domiclUéà  Namur, 
un  brevet  d'invention  de  dix  années^  pour 


AH  \m,  lll-US. 

une  tempe éêêùrêUmoUfià»  à  Pv$Êge  âee 
mineur*  i 

Ju  sieur  Jacgvot  ' F. ),  domicilié  à  Bruxei' 
leSt  rue  de  la  Braie^  n»  3,  un  brevet  d'In" 
venthn  de  S*  année*  ^  pour  un  proeêiê 
servant  à  empêcher  la  déperdition  de  la 
chaleur  des  chaudières  et  autres  appareli*, 
en  les  recouvrant  d'une  couche  de  feutre; 

Ju  eieur  eérmd(J.  J.),  Aorlc^w^  AnhI- 
etlté  à  Liège,  place  Salnt-Lainbert^  m  Tt.  * 
un  brevet  d'importation  et  de  perfectionne- 
ment de  quatorze  année*,  pour  une  laaipe 
à  forée  eonetamte^  èrwetée  em  Fremee  em 
sa  faveur  pour  15  an#,  tel  ecMrt  iM6, 
(MonlL  du  ao  lév.  1846.) 


llî.— 17  FéTBin1846.— J$/a/  dressé  par  leml- 
nietre  de  l'intérieur  (M.  S.  Van  de  Wejer),  en 
exécution  de  l'art.  A  de  la  M  du  9i  fuMet 
et  de  l'arrêté  royal  du  7  Oùùt  1834 ,  et  in- 
diquant le  prix  moyen  du  froment  et  du 
seigle  pendant  la  semaine  du  lundi  9  au 
eeamedl  14  fiwrtar  1846.  (Moulu  du  18  M- 
vrtarl8l8.) 


1  ■aaaia 
HRieiftATloas. 

ra«am. 

aiiMB. 

Quant.] 

Mz 

Prix 

vend. 

nojren. 

vend*  ^ 

moyen. 

Pr. 

c. 

Fr. 

c. 

lAnvers, 

79 

24 

51 

120  19 

29 

lArlon, 

460 

26 

75 

185 

19 

25; 

llBruges. 

740 

24 

84 

183 

18 

55 

iBruxelles, 

S,9d5 

33 

78 

133 

18 

60' 

EGand, 

729 

93 

39 

503 

18 

24 

ËHassell, 

216 

47 

50 

1,190 

20 

55' 

iLiége, 

2.375 

25 

00 

800 

20 

79 

iLoiivatD, 

1,425 

26 

10 

360 

20 

86 

Mens, 

4,000 

24 

15 

l.OUO 

17 

17 

ptemur^ 

150 

25 

58 

38 

20 

10 

ItoUiu.  .  .  . 
■Prix  noyan. . 

13,16» 

S4 

59 

4,211 



19 

q 

lis. — 17  révaiaa  1846.  —  Arrêté*  rojraux  qui 
aeeerdemts 

Au  sieur  Duvîvier  fils  {Joseph),  fabri- 
cant,  domicilié  à  Gand,  marché  aux  Lé- 
gumes, n^lfUn  brevet  d'invention  de  dix 
aimie»,  pour  uu  perfèetlmiÊmiteni  à  la 
fabrfeatloa  de*  reMnet»  pat  Ut  tuppretHom 
de  deux  soudures. 

Aux  sieurs  Pauton{P.-B.)t  et  Desforge* 
{t.'r.-A.)^  éUeant  domkfle  à  BruxeUet, 
place  du  Grand-Sablon.n»  tO,  che»  le  sieur 
Sf octet,  leur  mandataire ,  un  brevet  d'in^ 
vention  de  quinze  annérst  pour  un  neu- 
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veau  four  pour  l'extraetUm      Minfi  été 
màmenUê  dé  eoiamine. 
du  sieur  Br«U{j^W.),  domhm  é 

BruTfilfes.  Mtcl  de  Croenrndaet,  chez  le 
iieur  Dixon ,  son  mandataire ,  un  brevet 

pour  des  ma- 

chines  pfùpm  à  ia  çoitflMioH  des  Iktoms 

et  pour  des  procédés  servant  à  Ir  ^  .tonder 
entre  eux  et  à  les  enduire  de  bitume,  d^jâ 
èi^^eté  pùÊir  U  SM  en  JngMem,  ie 
SI  Juiiiit  1345,  0nfitiMurduehuyJéea 

Brett. 

Le  lilulairc  est  teoo  d*autori»eriou«  h»  ind»?- 
tfMt  da  pays  qai  le  lui  demaudcroai  a  em- 
plojrer ,  p«ur  leur  pro^n  cçmfH»^  Im  nacbinm  «t 
!«  procédé*  dont  il  s'^Eril  II  aura  droit  <1c  ce 
cbef  à  UM  ÎBdtmoiié  à  régler,  soit  i  i'araiai»k> 


Jim  elêtif  muekUom  {sh,  émIMIé  è 

Bruxel/es,  hôtpl  dr  Groenendael,  chez  le 
sieur  Dixon,  son  mandataire,  un  brevet 
^impeHeUlméÊ  dix  années^  pour  des  per- 
f  ectionnemmUe  dmu  kt  eamstruetUm  dn 
gazomètres  secs^  compteur  .  déjà  brevetés 
en  Angleterre  en  faveur  de  l'impétrant^ 
P«w  14  etmâ,  I»  t^uittêi  1M5. 
Ce  bmc  «t  aeepnM  k  la  mène  eondllfao  q«t 

lefféoédenl,  celui  du  sieur  Brcit  (J.-W.). 

Jux  sieurs  Cabirol  J  -AT  ),  Ckautiueau 
et  comptf  domiciliés  à  Bruxelles  ^  rue  des 
CenMne»,  n»n^eke%ieêteittMeriens{A.), 
leur  mandataire,  un  bfwet  ^tmporuaUm 
de  cinq  années,  pour  une  nouvelle  soupape 
lenglludinale  applicable  aux  tubes propul- 
■Myredeeekemhuatmesphériçueseiàeeux 
que  Pon  emploie  pour  remorquer  tes  ba- 
teeuxt  pour  laquelle  un  brevet  d'Invention 
de  1$  mtu  a  été  demandé  en  France,  le 
S7  déeemàre  1M5.  (ModIC.  da  M  Mr.  1846.) 
Ce  breyei  eat  accordé  à  la  même  coadlKon  que 

l«s  précédenu ,  ceux  dei  tieun  Bnll  (J.-V.)  et 

HuichifOQ  (S.). 
le  tliolali»  fit  teDad*âatori«ar  IM«  lat  iadut- 

trre'A  du  pays  qui  le  lui  demaodflffwit,  à  een^ 

struire  et  à  employer  po!)r  leur  propre  cainpie 

la  DOUTelle  «oupape  dooi  li  »'agil. 

114-  —  17  rivaiEa  1846.  —  Arrêté  r^yet  per^ 

tant  modification  du  rt^glemCfU  et^eSlique 
des  sapeurs-pompiers  de  la  vUle  de  Cand, 
(UoaàL  du  »  ftvrfer  1M6.^ 

LéopoM,  etc.  Vu  la  dLMibëration  du  conseil 
comiDonat  do  Gaiul«  ea  date  dn  18  Mplcmbia 
1845,  QiudiflaDt  Ir  rè,;lc,iicaiorgani4ae  du  carpa 
da  aapcvrt  painpiera  de  oaua  f  Ula,  «o  ca  aoMi 


7S 

que  leH  fonds  appartenant  au  corps  et  qui  sont 
aciueileraeoteoiMerTés  dans  uoe  caisse  spéciale, 
•eroDt  mét  daoa  la  caina  da  la  iMnque  de 
Flandre,  insiUuée  par  Batra  aifM  do M  aaèt 
1841,  à  ivffei  de  s*y  aeGraliradaalai4fétaaB> 
Queis,  au  proât  du  corpa. 

CeoabMraol  qua  la  eooiaie  disponible  éianl 
peu  cnosidérable,  il  n*y  a  pas  lieu  quant  è  pré» 
sent ,  de  prescrire  qii*alle  Mil plaeéa  aa  laoda  mt 

Va  la  Mira  da  laafaraaor  da  ta  Plaadra 

orientale,  en  date  da  1S  oetokra  1818»  C.  19, 

no  7063  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  mmisire  de  l*iaié- 
ifaar, 

RaM  avana  «ndlé  al  arrétooa  i 

Art.  f«<r.  La  délibération  précitéa  dn  eaaaeil 
communal  de  Gand  est  approttvc^e. 

Art.  S.  Notre  ministre  de  l'intérieur  (M.  S.  Vaa 
de  We7«r)  tH  alMir|<  da  mécoUon  do  prtaaai 
arvdié. 


1Î5.     17  FÉvRTFR  -  Jrrttf-  royal  appli- 

quant d  ta  commune  de  Brasmenil  les  lois 
0i  riglememU  feleOfêà  te  peOee  du  rou- 
ie§e.  (Maait.  da  «  Mvtiar  1848.) 

Léopold,  etc,  Vu  la  délibération  du  coaiail 
communal  de  Brasmeoil  provinr'Mlf  Hainaiu,  en 
date  du  l«r  octobre  1845,  tendant  à  ce  que  les 
lafa  «t  lai  règlèmaatt  cooearnant  la  polica  da 
roul.ige  sur  les  tjrandes  routes  aa  temps  d« 
dégel,  soient  déclaré!^  appiieabias  aox  cliemioa 
pavés  de  cette  comoiune^ 

Yn  lasaefftMcals  coastalantPaceooiplhaaiNBt 

des  fnrni-îlités  prescrites  par  notre  arrêté  du 
S6  juillet  lS3i,  dans  les  communes  d«  Wiltau- 
puis,  Wier»,  Wasmes-Audemets,Brilfoil,  Vezon, 
Roucotiri,  hpaix,  Manbrajr,  Laplaigaa,  Calla- 
nelie,  Bury,  BraAi,  teufoiaa,  TlUNiMida  at 
Brasmenil  ; 

Va  laa  ddUbénIioai  dea  cooseils  communaux, 
fivaraMes  A  la  demaoda  ; 

Vu  les  aTis,  également  favorables,  da  aOIO- 
uissaire  d'arrondissemeot  à  Tournay,  et  de  la 
dipuiatiaa  pornianaDia  du  coaeeil  praviDclal; 

Vu  la  loi  du  34  mars  1838; 

Sur  le  rapport  de  noire  mfnf?(re  de  PiDtérioai'f 
Nous  avons  arrécé  et  arriitons  : 

Art.  1er.  i,es  lois  et  les  règlements  concernant 
la  |N>lica  da  roulai*  sur  lae  yraadas  routea,  aa 
temps  de  dégel,  «ont  déclarés  applicables  aai 
chemins  pavé»  de  ia  curamunn  dp  Brasmenil. 

Art.  9.  Notre  ministre  de  riuicneur  (M.  S.  Van 
de  Weyer)  est  clurgédaratdcttliaii  da  pvésaat 
arrdié. 
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ne.  -  17  «irann  1846k  -  jtfittf/é  rw/a^  dé> 

vi faciale  de  SirauU  à  iâUÈÊ,  (HMllt»  dtt 

SfififrtertMf.)  . 

Léopolci,  etc.  Vu  Im  pïècet  compotant  l*av«alp 
projet  d*UQe  roate  provinciale  à  construire  daos 
I«  Uaïaaut,  entre  is>irault  ei  Leuze,  par  BelœU.  en 
MotUMuikm  de  la  ooannuBliBatfoii  «sittaole  de 
IImm,  par  Gblio  e(  baudour,i  Sirault. 

AUendn  ccX  av^ni-projet  a  éié  soumit  à 
reoqu^^ie  preacnie  par  uoire  arrêté  ilu  i6  juil- 
nl  UÊIà  et  que  hiUHIé  de  la  oeafelle  coaniiiik 
cation  3  éi^  dûment  coQstaiéej 

Sur  la  proposUtoo  de  notre  mloitlre  dei  tira» 
Taux  publics*  , 
Nom  aram  aiHld  «t  arrêtam  : 

Art  l«r.  ti  éara  cotottrati  dam  lo  flainaat,  soit 
directement  par  la  pt*oviDce,  soit  par  roie  de 
coneeséioa  de  péages,  la  propriété  demeurant 
■éaiHBotm  I  la  province,  tuo  route  provinciala 
de  SiraaU  à  Leuze,  |>ar  Beiœtl,  en  continuation 
de  la  communication  eiiitànledellmieparCUiA 
et  Baudourà  Sirauit. 

Aru  «.i»dlipailtiaaitelraladBtfaa«dala 
route  nouvelle  sera  conforme  au  plan  ci-afineié, 
approuvé  par  notre  mioi»lrede«travaui  puWrC!», 

Art.  3.  Le  tracé,  loagd*eovir«ol7,ëUU  métrés, 
M  cnopmera  dm  piMias  iodiquéee  d-aprèé  : 

Le  clien)iD  viciual  de  SirauK  à  Tourpes,  à 
partir  de  Textrémité  de  la  route  concédée  de 
Sirauit,  14,600  mètres. 

On  al^nament  aoufeani  .       ,  SIS 

Un  second  alignement  nouveau,  1,750 

Le  diemin  vicinal  dit  Maiba- 
mon,  et  là  nu  Sainl4lartin,  i 
Loua,  Jmvi*à  la  mia  d^AÎk  I 
tq«inU7,  1*134 

Total.    17.?<00  m^irts, 
Arti  4.  La  largeur  de  la  route  sera  celle  des 
chemins  vidnaux  qu'elle  est  deslinéa  à  ftfllirtio 


^  ATI  tt49,  N«  116-^117. 

L'inclinaison  des  talus  et  les  dimensions  des 
Ibaiéi  dont  la  routa  tira  lwrd«i,liaMMI  Ht  de 
besoin,  seroDi  rt'gtiea  MiM  lci'l*a«iitff  at  la 

mtore  di)  tfrrnln, 

Art.  ô.  Les  propriétés  nécessaires  à  Pétabitiso» 
■MM  at  è  la  comliwMfoA  d«  la  rdMe  «l  M  aat 

(Ji^jif  riil.incei  seront  emprise»  et  occtipéei  COOfër- 
mément  aux  loii  en  matière  d'aipropriailOn, 
pour  cause  d*Uinité  publiqutt 

Arts  6*  Notfo  ministre  des  travaux  publics 
(M.  C.  d'HoEFschiiiidi)  CM  «karli  de  l^tUCttUba 
dn  présent  arrêté. 


117.     iTrÉvaiaa  I84«.  —  jértêté  royal  pôf^ 

tant  étabHiiement  de  harrlèr^s  inr  ttt 
rûutê  d*Aii€h0  à  iSn^f Aieii .  (Monii.  du  fé- 
vrier 1S4«.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  demande  de  radaioistta» 
tion  provinciale  du  Arabant,  teodaiil  A  m  i|lie 
daam  banttm  eolant  placées  sur  la  pMtit  da  la 

ronlp  provinciale  d'Assche  à  En(»hten,  comprise 
entre  les  routes  «te  i^uxelle»,  vers  Termonde  et 
de  Sv«MllM  «ara  KliMfnt 

Vu  Part.  3  de  la  loi  du  10  mars  1838  [MuHetin 
officiel,  Ti"  portant  que  l'emplacement  des 
barrières  sur  les  routes  nouvelles  sera  réf  lé  par 
le  gouvemeiaenl; 

Couxidéraot  que  la  partie  de  route  précitée  est 
construite,  et  que,  i»ar  ocm^f^qnpnt,  il  y  a  lieu 
d'accueillir  la  demaude  de  l'adiuimsirâiioD  pro 
Tinélale  du  Brabani{ 

Sur  ?a  proposition  de  Miré  minltife  dm  ira* 
vaux  publics , 

Noiu  avons  arrêté  et  arrétoa»  : 

Art«  U'é  II  sera  établi  sur  la  partie  de  la  route 
prêt ineiale  d*Atiebe  à  luiblal»  eonpriaa  antre 

ipi  roules  dff  Binxrllos  vers  Termoiide  et  de 
Bruxelles  vers  Ntoove,  deux  barrières  dent  Pem- 
plaoenent,  \m  UiMm  al  le  mode  de  perception 
mot  tiii  ainii  quMI  mit  : 
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iRDIGâTION 


HOMS 


LlHlTEt 


ravT  •*innciB. 


Amiéb»  k  B«^1en, 

partie  comprime 
rnlre  le*  route< 
de  Bruxellet  à 
Tcrflkooila  •(  de 
«  Ri 


Li  lIdNUe. 


M  eibalvl  dît  mm  Bien 
F^»nu,  UYet  300  mêlroi  de 
ooiioorr«act  d«  ptrt  et  d'au 
tr«t. 


Do  débouché  lia  chemint 
dX)verlé  «  de  Borj»-Lomb<>ck, 
à  103  aièHrm  éa  cabaret,  au 
Mty-boom,  avec  ISO  mètre* 
de  coacurrence  de  part  et 
diantre  dadii  poinl 


Le  dreït  «ilie»  tm  prtt** 

surlf^  *nitt»P«'«,  rV)CVaut,Ct4}., 
(]ui  M-  «lin^rni  vor>  la  barrièn 
de  Wambeek,  et  la  moitii  ••«- 
Jeneat  d«  dr*U,  tvr  la*  ▼««•• 
taret,  ehevaas  ,  «te.,  qni 
lirîgeront  ter»  ta  tùVM  éê 
firuxellea  i  TerBwnde. 


4M  tMfiitt  iwUlti  (ît.C.  miMkciintdO  Mt  durgé  d«  Pmécaltoii  da  pcteot 


118.  —  18  rÏTBtBt  1846.  —  Arrêté  roj  al  por- 
iûài  èoàvocaihH  du  collège  électoral  de 
l'arrondissement  de  Moulers  {Flandre 
tiéenialM),  (Itooii.  dn  ftl  iMrter  ISM.) 

UÊfm,  «te.  VÉte  dieMd»  H.  ionné-lliM, 

MMAft  du  iéQii\ 
Tq  rarticle  60  de  la  loi  électorale  du  3  ittarl 

uni 

•  âÉri«rtpt*rtdtmiMflitaiiirtdtPiatfifiir« 

ff 001  aron«  arrêté  et  ifféidoi  : 

Arf.  Itr.  Le  coHége  étecloraf  de  l'arrondit»e- 
meot  de  houlert,  provioce  de  la  Flandre  ocd- 
dMtito,  «llteHVoqbé  |»oiiir  le  !•  nara  praduio, 

i  l'effi  t  d'-'lirf'  uij  séiinteur. 

Art.  1.  Noire  ministre  rl*  l'mt^rleur  fM.  S.  Van 
de  Weyef)  eJt  diargé  de  l'exécuUoa  du  (iréscat 

"  f  8  vÉTaiam  1848«  —  Arrili  rayai  0^ 

cordant  des  prime*  pour  {*importafhrt  et 
la  vente  des  popunes  de  terre  destinées  à 
te^tenlsflMi.  (MMlu  d«  «S  Mvriar  1848.) 

Léopold,  etc.  Vu  i*art.  8  de  la  loi  du  S4  sep- 
lantm  iêlS  {Motàleur^  a*  féS),  nlaiifa  «m 
daorétt  alimeniairet  et  qui  ouvrt  ftn  lonTanM* 

meot  un  cKfiit  de  deux  tniflioiM,  pOHT  BManKS 
relaiive»  aux  (ubaiitaocea; 

Vèuknl,  dana  l'inléfél  du  pays,  aocoiiraf «r 
rtœportatba  de  pomiMa  de  tarie  deatindea  ft  te 
«apnHluotieo; 


dur  la  propasitiOQ  de  dos  mioUirei  de  rial4* 
rient  et  det  flnaneei,  et  de  rarii  dt  MNeiilMll 
dea  oiBlairea» 

Noa*  dteiia  arrêté  et  arrètoos  : 

Art.  \tt.  K  d^ter  du  mari  jusqu*au  t'^inal 
1846,  il  sera  accordé  des  priâtes  pour  hnaper- 
latièo  et  la  veela  des  pommes  de  (erre  deatinéea 

àlaplanlatioD. 

Art.  S.  L'importateur  qui  voudra  acquérir  des 
droits  à  la  prime  fera,  au  bureau  de  pajement 

(en.  «et  4tde  la  lei  idttMle.  de  tieedl  184D| 

une  déclarMleo  iod^aant  : 

a.  La  quanti («^  de  peoMMade  terre inptniaii 
6.  La  proveaaDee;  ' 
c.  f^B^laa  iOBi  deatbides  i  It  plaaiaiien. 
An.  5.  il  sera  eutert  i  rimpertateer,  i  ce 

bureau,  un  coniple  \sonr  la  liquidatioa  de  la 
prime,  jusqu'à coQCurreace  detqiiaatités  consta- 
léaa,  ai  ellea  f  aeM  leoemaa  aalMael  dé  beMW 
qaaliié. 

Art.  4.  Les  pommes  de  terre  inscrites  aux 
comptes  leroDt  transportées  f  rataHonent  par  lea 
ebemioi  de  fer  de  TEtat. 

Art  5,  f,.i  prime  «^era  de  1  fr.  TjO  par  100  kil.,  si 
la  vente  a  eu  lieu  aux  cuiiivaleurs  de  communes 
aitvéea  à  deux  œyriamètres  (4  lleaea  enciaHMa) 
OB  BloiBS  dB  bureiB  de  payemebt. 

Rilc  ^titi  augmentée  de  40  centimes  par 
lOU  kil.  de  pommes  de  terres,  poor  chaque  mj- 
riâBMre  au  delà  de  deni,  aaBa  qBll  ealt  tenu 
ceapte  des  dlMMcei  |iMc8BrBea  «u  nafan  d» 
chendB  de  fer* 
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Art.  6.  Les  mioielrci  dc«  floaoc«f ,  de  Vïnié' 
rieur  «c  dn  travaux  imUici,  Mmt  di«rgéa,  cha- 
eno  CD  ce  qui  le  coaceme  : 

f  0  De  désigner  les  bureaux  par  lesqadt  lIlB' 
poriatioa  arec  prime  pourra  avoir  lieu  ; 

S*  De  réfier  te  mode  d*iiMeri|»lioii  an  eompte  ; 

^  De  ili'terminer  les  fbroHUldt  pOoT  It  Ires^ 
port  par  le  chemin  de  f«*r  ou  par  d*autrei  Toies  ; 

4»  De  prcicrire  la  forme  et  la  nature  dei  jus- 
lifleaiiodi  fini  denoot  être  fouraiee,  avec -la 
concours  des  autorités  communales  el  des  agent* 
de  I'ar!mini?(pation  d**»  flnancpî,  afin  de  s'3*surer 
que  les  pommes  de  terre  importées  et  loscntes 
aas  aenpiM  aol  été  réaliMneat  veodnei  anx 
cultivateurs  pour  la  reproduction  ; 

5«  De  régler  la  fixation  du  taux  et  la  liquida- 
tion (les  primes  auxquelles  les  importateurs 
Joiliflereat  avoir  droit. 

Art.  7.  Nom  nous  réservons  de  faire  cexser  les 
effets  du  présent  arrêté  avant  te  1*r  mai  1846,  si 
les  quantités  importées  avec  jouissance  de  la 
prima  aialiteot  celies  qaHl  aérait  reeanaM  allia 
d'introduire  pour  la  planiatioD. 

Toatefbis,  en  ce  cas,  les  primes  qui  seraient 
éêm  à  ralioa  dee  laipartaiioat  filiee  dans  lae 
qninaa  jaurs  qui  suivront  la  révaaatlan  dn  pré- 
sent arrêté,  seront  liquidées. 

Nos  ministres  de  Tintérieurt  des  ânaoces 
(H.  Maloa)  et  dei  travavx  publiée  (M.  G.  d*Moff' 
scbmidl)  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  coq* 
cerne,  de  ivxécution  du  préMot  arrêté,  qoi aert 
inséré  au  Moniteur. 


m.  —  IS  aévaiaa  ISM.  ~  JrrM  mlmbtMet 

tur  tes  pr'mvs  pour  l' importation  et  la 
vente  des  pommes  de  terre  destinées  à  la 
jtiantation.  (Monit.  du  34  fév.  1846.) 

Les  ministres  det  ^^wf^f,  da  rintériear  et  dee 
travaux  puWica, 

Tn  1*8rrélé  rayai  de  ce  Janr  qui  aacaida  des 
primes  i  rim|H>ruiion  dM  pauMin  <to  terre  dee* 
lioéei  à  la  plantatioo, 
Arrêtant  : 

Art.       Sont  désignés  : 

a.  Pour  lee  imparlaClane  par  nMr,  eanaax  et 

rivières,  tous  les  bureaux  de  payement  ouverts  à 
l*en(n*f*  jt.ir  rfs  voies; 

tf.  Pour  tes  importations  par  terre,  tous  les 
bureaux  de  peyeaieot  mufi»  è  l*entria  par  cette 
voie,  à  rt'xception  dns  hureauï  de  conjommation 
établis  en  conformité  de  l'art.  3S  de  la  loi  géné- 
rale du  26  août  1822,  pour  les  besoins  Journaliers 
dee  baiiMaiiti  dee  frantlèraa. 

Art.  9.  n  tara  ^fert  A  dumua  Impartaleur,  an' 


premier  bureau  de  payement  (  art.  6  el  42  de  la 
loi  générale  du  M  aedi  ISK),  un  eoeapte  eottraat 
conforme  au  modèle  ci  jointin*  1»  pour  les  quan- 
tités importées ,  déclarées  ponr  la  piantation  aC 
reconnues  de  bunne  qualité. 

Art.  8.  Les  transports ,  i  partir  dn  bnreau  dé- 
aigné  à  l'anlda  S  jne«|a*att  lien  de  la  plantation  , 
seror){  couverts  par  dee paetavante  eonflonna»  att 

modèle  Q»  i,  ci-joint 

Art.  4.  Ces  passavants  seront  délivrés  : 

«.  An  bnraan  de  pafement  ju«qu*i  conenrranea 

des  quantité*  impartéee  et  dédaréee  mr  la  pied 

dei*art.  2; 

à.  A  tous  autre*  boréaux  jusqn^  aoneniraaca 
des  quantité*  reprises  *ur  le*  paieavante  anté- 
rieurs qui  7  auront  été  déposés. 

Art.  5.  L'arrivée  des  pommes  de  terre  au  lieu 
de  la  destination,  sera  constatée  par  un  certificat 
à  appoeer  «or  le  passavant,  par  on  fiNKtioraiaira 

ou  emplovf*  d«"^  cnntritnitmns  ,  ft  à  défaut  d'un 
agent  de  cette  administration,  par  un  membre  de 
raniarllé  laeale. 
Ce  dMnmant  cera  ensttUa  dépaeé  an  bnrean  dn 

ressort  dn  lien  de  déchargement. 

Art  0.  l  a  v^nfe  des  pommes  de  terre  aux  Culti- 
vateurs cl  leur  desunaiiun  pour  la  reproduction, 
seront  constatées  par  un  eertlflcat  conforma  an 
modèle  no  3,  ci-joint. 

Ce  certificat  sera  visé  par  l'administration  com- 
munale du  lieu  de  la  plantation  et  signé  par  le* 
enlllvâtenre. 

Art.  7.  Les  certificats  de  vente  délivré* ,  con- 
formément à  Tari.  6  seront  rerai»  par  le  ven<1eur 
au  receveur  du  ressort ,  lequel  ies  tera  parvenir 
à  san  caHégno  an  bnraan  de  la  délivrance  du 
passavant  ayant  couvert  le  transport  des  [lommes 
de  terre  vendues ,  et  ainsi  de  suite  de  tiureau  en 
bureau  jusqu'à  celui  dCimportalion. 

Art.  8.  €b«|ue  raeevenr  Jakidm  aux  aartIAeate 

de  vente  une  déclaration  confirme  an  modèle 
n"  4.  c!-joint ,  indiquant  les  quantités  et  les  dis- 
tances mentionuées  au  passavant  délivré  à  son 
bureau  paor  eanvrir  la'  tiampart  nitérienr  dee 
pommes  de  terre  reprises  dans  ces  certiScats. 

Celte  déclaration  indiquera  la  distance  ]^ar- 
courue  par  ta  voie  non  ferrée ,  de  manière  qu'au 
mayen  dee  déalaraiiaM  et  des  certMeat*  de  venta 
qui  lui  parviendroui,  le  receveur  au  bureau  d*im- 
porlation  connaîtra  la  double  base  de  la  prime  : 
quantité  de  pommes  de  terre  vendues  pour  la 
plantation,  et  distança  pareaama  sur  la  voie  non 

ferrer. 

Art.  9.  A  mesure  de  la  réception  des  certificat* 
de  vente  «t  de*  déclaration*  mentionné*  anx  ar- 
tlelM  •  et  8,  le  recavenr  anburmu  d'imporiatlon 
payera  la  prima  cl  ranjmaalaHaa  da  pfima  I 


Digiiiztxi  by  <jOOgIe 


RtONE  DB  LIÎOPOLD  I».     AN  1846,  R*  IfO. 


n 


l'importateur  contre  quittance  conforme  au  mo- 

Art.  10.  Ce  payement  n*aura  point  lieu  pour 
lea  pommes  rie  terre  dont  îa  vpiue  n'aura  pa»  été 
conttatée  cooformémeot  à  i  article  6,  avant  le 
l^JnltiISM. 


Art.  11.  Les  quittaoces  de  payement  acroat 
eonaervto  profliolraiMol  m  caiate  par  r«o«- 

▼eurs  et  considéréa  comme  valcurt  rapriaenla* 

tlTCs  (le  numéraire. 

Art.  13.  Le  prêtent  arrêté  «era  ia»éré  au  Mo' 
tHieur, 


■odéle  ». 


Le...  1846,  iia  été  délivré  au  sieur...  d... 
tur  ip0xhMtl€n  (8)...  lAf  Htremi  ée  (9)...  em 

date  du    n"...  un  passavant  pour  sortir  de 
son  magasin  la  quantité  de  (1)...  kit.  de 
pommes  déterre  destinées  pour  ie  sieur., 
à  UemepoeUrpûr  tfi  shttr,..  ptar  Ci}».. 

Le  troHipart  ftti  em  mttro  Heu  jmt  la  vo/e 
non  ferrée  de  CQ.*.  «I  (D***      4$  i^jr 
rUmiitre*. 


I 

>I 

"H 
"M 

na 
os 

S 

I 

§ 

o 


A  U  tUITAtlOII. 


H* 


Bureau 
de... 

MMuêx  pageer  te  ^moiiIM  de  (1)...  MT. 

pommes  de  ffrrt^  sortant  du  magatin  du 
sieur...  à...  destinées  pour  le  sieur...  à.,, 
transportées  par  le  tteur...  par  (3 1. 

Lt;  transport  qui  en  aura  lieu  par  ht  vole 
non  ferrie  de  ÇSi»,  â  (4).t.  Ml  de  (i)...  «irrfo- 
mètres, 

le...  1840. 

Le  receveur. 


La  quantHè  de  (1)...  klL  de  pommes  de 
terre,  indiquée  dans  le  passavant  ci-deseue 
est  arrivée  à  (4)...  U$u  de  ia  dêttinatUm 
te  (6)...  1846. 

^i**^  i^eem  1i34^* 

C) 


(1)  QoaatHA  «o  iMte*  lettre*. 
(9)  fioâe  de  transport  (  par  iMlean ,  ehar- 
rette,  etc.). 

(8)  Liea  è  pariir  duquel  a  commeocé  le  trans- 
port par  la  voie  dod  ferréo. 
(4)  Liea  «t  «  «oaié  la  trtMfoiiptr  In  ' 

ferrée. 

I    ^^lmIn(   t  ri  loulc»  Icllfe»  dc»  myri 
.  de  deuK  lieues  commuoea  le  myriamètrf . 

Le»  liiaianeM  île  aseim  éfnn»  lime  «oront  aCg^i- 

ff^cs  ;  ce!lc<;  d'ttne  lieaaAdm 
pour  ua  mynamètre. 


(6)  Date  «fora 

(7)  Qualité  et  aifMtttre  im  fMwtieiiiMÎiw  •■ 

employé  qui  a  constaté  l'arrivée  à  la  dnttinalioD. 

(8)  Da  l'acquit  de  payemtnt  à  l'antrit  ou  du 
passavant  antérieur^  MBivant  que  le  IraMperC  • 
lieu  du  iHireau  d'importation  ou  d'ailleurs. 

(9j  Batvan  oilk  l'acquit  de  payement  ou  le  pasaa- 
Vtlll  antérieur  a  clé  ili'Iivrr. 

Nota.  Ce  paiaavaol,  aprè»  avoir  été  revêtu  du 
eertificat  d'arrivée,  sera  remit  au  rMUVeit  du  Mi> 

sort  du  lirn  i^c  ifes f tn.ilton  ,  fUi  lu< 

<|u'A  disposition  uluîricure. 
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Je  soussigné  déclare  avoir  vendu  aujourd'hui  aux  cultivateurs  dénommés  au  tableau 
ei-destou*  tes  quantités  de  pommes  de  terre  indiquées  respectivement  en  reg4Uii  4e  ifiW* 
nom», êt  fn^tt» m^mU  éietaré  ètr§  dettfnâerà  la  plantation ,  savoir.* 


ir«w  M  tmisos* 

de 

de» 

ém 

pomme*  de  teire 

calliTalcur» 

vendoM 

poar 

à  chacun  d'eux. 

comtau»r  Tachai 

#«tt...4...  k.u  nu. 

ru  et  ceriffU  vM»êM$  par  PmdmùUttsmlkm 
itf.M  II.».  tS46. 

{JSeeau  dê  ta  cmimum.) 


{Signature  dtt 


A  L*IBPOKTATIOII  DES   POVnS  Ot 
DSSTinÉBS  A  LA  l>LAnTAtlOii. 

Je  soussigné  f  receveur  à...^  déclare  que 
tes  (1)...  eertificaii  de  vente  eUJotiUê  te 
perlent  au  patêovmu  éêO»à  à  man  bureau, 

le..  .  sont  le  n»...,  pourun  transport  de 
mjriamètres  parla  vole  non  ferrée, 
A.».,t8,t*  1148. 

le\ 


(1)  WoMbra  «•  lo«t«f  l«ttrM  des  cerlificaU  an- 
Dexét  à  Ift  ]  ' 
air*. 

m 

MOime  sur  le  pasMvanl. 

Nota.  Une  même  déclaration  ne  pourra  com- 
prriiiit  i  ijite  de*  certificau  de  rente  «c  rappor* 
tAni  aa  |MMaav«ol  mcatÏMiié  liaiw  «eUe  déote- 


A  L*IBrORTATI0R  OeS  POBHEt  I 
DES? UnU  A  LA  »U1ITATI0«. 

QUITTANCk. 
Je  teuêstgné  (1)... ,  demeurant  à., 
nais  avoir  reçu  de  M.  lereeeveurdes  deuwtee 
à.  (a  somme  de  (2)  .  pour  prime  et  augmen- 
tation de  prime  sur  une  quantité  de  (B)...  1»!. 
de  pemmee  déterre  ttij^eriieeparêenèwtau 
suivant  acquU  ^euMeendete  du*,.  M».., 
savoir  :  ' 

Frime  d'importation  sur  la  quantité de(i),.. 
Al/,  reprise  dans  ies  justifiesdiesu  gnmèaiee 
à  ta  dieêaratioH  el^fetute  relative  au  pateo" 


ir. 


(1)  Nom.  pff4Mm«lq«dit^d« 

(3)  Somme  en  toutes  lettres. 
(3j  Quantité  ea  t««4e»  kurea. 
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ilfiHft  9B  fcÉOiOill  l^.'-âll  tMI,  IH.  ItlNirllI. 


mU  4iam4  M  kurm»  dt  (4>.it  l»tH  iM 
tout  le  n<'...  à  nU$9H  4à  tnmo$  i^w» 

100  kii;  ci  fr. 
Augmeniaùon  d«  prime  pour  «im 

rahon  de  fr,  n  êf>tÊ0  lOQ  ktt»  POW  • 
fUjrnamètre ,  ci  fr, 

1846. 

{Signature  de  l'importateur  ou  de  son 
famUdetmmiolm^ 

{A)  Bar«4ii  sé  l«  paiwvuu  a  été  iléUvré. 

(5)  DutaM«mto«lMtetlrMdopar«oon|Mrlt 

yole  non  ferisic. 

iV'a/a.  Chaque  quilUnoe  ae  cfloaiprcQiira  qu«  Ml 
prime  et  l'uugmeotalion  de  |irii|>c  puur  l«  qu^aj^^é 
àe  porames  de  terre  r«priM  siir  uiM  Moto  aéci«râ- 
tion,  modèle  4. 

Le»  quittaocet  pffrUvMt  «M  téti»  de  mnén* 


m .  -  18  rivRi^  1840.  ~  refflufqHl 

(Ucordent  : 

jtu  sieur  Joseph  pezuiter^  coiffeur^  do- 
mMtlê  à  BruxeUee^  rue  4tf  fa  fntrei^f 
no  45,  un  brevet  d* Invention  de  dix  années 
pour  un  srtièmê  de  faux  toupet  à  fixation 

éiatligue  ; 
Au  elaur  raader  Elet  {V.-m,\  éemMtli 

à  Bruxelles,  place  du  Crii  jv{-Sahhn,n°%Ot 
chez  le  sieur  Stoclei ,  son  mçuuiataire ,  un 
brevet  d'importatéon  de  quatorze  annêee 
M àmH wuie  pour  mk  tÊomreeu  ejntêmêéa 
eatéonhatlon  du  bots ,  pour  lequel  le  sieur 
Tuickademandé  en  françeunbrevetd'in- 
vettfion  4e  15  années^  le  S4  noMmtrttBISi 
Jm  el$urQemré  {A.  J.u  àoHoger,  4RMi- 
eitié  à  Lféffe,  place  Saint-Lambert ,  «•  , 
lin  brevet  d'importation  de  guatorMC  an- 
wnh*  et  *Ub  mate  ptmr  une  ptume-^aerler, 
pour  taguelie  HM  «  été  accordé  en  France 
un  brevet  d'invention  de \^  années tle%o^ 
lobre  lii46.(MoQit  lu  -IG  féi.  1946.) 


li-J.  18  FÉVR1FR  !846.  Arrêté  l'orf^l  dé- 
terminant éa  composition  du  conseil  d'ad- 
wiktletraH&n  ei  de  eurveittanee  de  Péeole 
k^duslrielle  et  commerciale  de  SUmW 
(JUégêU  CII«Nat.  4u  V  £flf .  IM^.) 

Ui^M,  «te.  Va  nolM  anM  ém  U  nmir 

bee  IftiS,  qui  a  aitnur'  un  subsiile  de  3,000  fraoca 
Bur  les  fond»  de  rÉuTi ,  .m  conseil  communal  de 


r  <Ml«  bMioalrtilte  «I  cMiMMHUIt  iÊ  eem  ^riÊI% 
i  \i  comliUoQ,  «nire  autre»,  que  le  youvtroetnent 

nommera  les  membres  du  con-eil  d'administra* 
lioo  et  il«  surveiUaqce  à  «uUlir  pr4s  d«  ladite 

Yu  |e  f9iyiy)Wi  et  aur  (a  j^poaitioa  4e  poire 
nialftrt  de  PiniMinr , 

Reot  avotte  arrélé  et  arrétona  : 

Art.  1**^-  Lé  çeoH4i  d'adœiaUtrattQo  et  de  jtjr^ 
vçtilap«;«  ^  «QflMu^r  prit  l'école  iaduaih^Ue 
et  cemaierclale  de  Stav^lot,  e«i  wmfoté  aipsi 

quM  suit  : 

Frétidetit  :  M.  Mataange (J.-F)  ftia,  béMyaie^ 
tn  de  U  wUlfi  de  Stattlet. 

Viee-présideni  :  H.  Pa!fM*iltf ifcieh ,  mealw» 
de  la  chambre  des  reprédeataitta*  à  SUvelot. 
Meabrea  :  MM.  Nicolay-Mauange  (G.),  iodoa- 
tfiei  i  Staveloti 
Umbertf  (Aof .)  Ile,  eMMell. 
1er  comamial  40  la  mÊma 

v'iîlr; 

Talboi  (M.;,  coaieiiler  conui^ 

naldetanêaNvUlei 
Thomas  (  Henri  -  Godeflrokl  ), 
rfiré-floypn  de  la  mémevillej 
6écrétaire4ré«oncr  ^avcc  y  au  deiit>er«live): 
||.af«nidfbMirf  (H.<J.)|ièft,  «eweiUer  eomi»> 

•ai  de  la  ni<)mc  vitic 

Art.  3.  Nuire  mioitire  de  I*iotérieur  (M.  8.  Van 
de  Weyar)  eit  chargé  de  Texécutioa  du  pr<^>«al 

133.  —  18  iinii||ia846.  —  Atrété  roiyat  oii- 
toriannt  la  perception  d'un  droit  de  p^aje 
dans  la  commune  de  Jumet  (  Hamaut }. 
(UoDit.dvfl8Mr.  IS46.) 

i,éo^\d ,  etc.  Revtt  notre  arr^U  au  5  pctobra 
1844,  anioriMQt  le  conaelt  c«iMo«ial  de  Jonel, 
pvtfJMe  de  Uaioaui,  k  peteefoi»  «a  dffoll  de 

pdaf*  sur  la  cbaussée  de  la  Matla^fie  ^  Fomx  ; 

Vu  la  délibération  du  conseil  commuoal  pré* 
Dommé,  en  date  da  6  ddoemlire  1845,  demandant 
i  pouvoir  exercer  la  perception  du  dioii,  au  tMi» 
rcAM  it,  dani  un  rayon  de  cinq  eenla  aaiivea  veca 
Peodroit  du  le  Aotsignoll 

Vn  le*  paetMi  «ipoaée  à  l*appnl  de  celte  d*> 
Qiande  \ 

Vu  les  avis  ravorablcs  du  committaire  voyer 
d'arrondiasemeot,  du  comnissaire  de  i*arrondis« 
aaMt  adaînMratlf  et  éM  la  ddpvtailen  perna- 

oenie  du  conseil  provincial; 

Sur  la  pr9|^MlUQB  dé  wHre  mintatre  fie  i'iaté- 
rieiifi 
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Mou  «ta  irHH  M  iiièloot  s 

Art.      Par  modification  à  notre  arréK  pré- 

ci('^  fit!  5  ociohr*'  1811,  le  con«»il  communal  Hc 
Jumei  cit  autorité  à  percevoir  le  droit  de  péage 
M  iHiNt»  D,  J«M<|n*i  MoairreMe  é»  SM  nto«t 
vtr«  Tendroii  Dommé  le  Bottlgnol. 

Art.  2.  lioUc  ministra  de  l'Intérieur  (M.  S.  Van 
de  Weyer  )  est  chargé  de  l'exécuttoa  du  pr<iaent 
iivMé. 

134.  —  ÎO  riTRin  1816.  —  lof  de  créd'tt  tvp- 
piémentaire  de  fiO,oO0  francs  pour  le  dé- 
partement det  finances  {exercice  1845)  (1). 
(IMLdttfltMv.liM.) 

Léopoid,  etc.  Les  chambres  ont  adopté  cl  nous 
itneUMMMce  qnl  mh  (1)  : 


Artkte  iwliiM.  n  Mt  MffMt  i  fkri  1«  da  cba* 

pitre  V  du  bMd|i^<»t  'lu  dépiriement  des  finance» 

de  l'exercice  1845 ,  un  crédit  tuppléneotaire  de 

Miiante  mine  francs  (SOitM  fr.). 
PnMBtitguoDs  la  présente  kri,  ordonooni  qa*etl« 
•  t  rev^tuo  f\n  sceau  de  filai  «t  ]MMMe  pir  ta 

voie  du  Moniteur. 
Gottift- signé  par  la  ntablfa  4tm  tmatm 

(M.  J.  MakM). 

t55.  —  20  FÉTfiîKR  181fi.  -  lo^  refatîve  au 
droit  d'entrée  tur  les  pièces  d*artneê  diUtF 
citées  (3).  (Monit.  du  31  fév.  1846.) 

LénpolH,  <^(f .  Les  chambres  ont  adapté «IIMW 
saociioaaoQS  ce  qui  suit  (4)  : 
Artida  oniqaa.  Lei  pièeas  diamM»  Maehéai, 


(1)  Présentation  à  la  cbamhre  de*  r<>pré4entantt 
le  28  janvierl8t6.(l)ocuminil,,  p.  CÛO.  — R,i|)|MirI 
par  M.  Zoude  le  10  février  1S46.  Documents, 
p.  673.  —  Adoption  dtscDsaîoa  la  11  ft  INioa- 
llitnitc  rîc«:  6H  mrrnHrf»  jiréifnt». 

Happort  au  *«tial  {>ar  M.  Daminet  le  14  février 
1846.  —  Adoption  sans  diicussion  la  18  à  t^Ona- 
niotilé  ûm  88  oioiBbrea  prëamta. 

(f  )  «  La  section  centrale  da  budget  dea  fiuaneea 

n'a  chargé  de  vou^  prc^rnlt-r  ton  rapiif^rt  ^tir  le 
projet  de  loi  que  yous  avez  renvoyé  à  son  ciameo, 
«l  qui  a  pour  objet  une  demaada  de  crédit  suppléa 
BMrnUire  de  60  mille  fraaos  pour  subvenir  à  lin* 
suffisance  de  son  badget  oa  1845,  en  ce  qai 
conct^riuj  U.'  |>.i)  ciTinii  ilc»  pensions  dues  aus  fonc- 
tionnaires cl  eroplojé»  de  son  départetnent.  La 
saolioa  centrale  croit  devoir  r«MMifalei>  las 
grets  qu'elle  a  déjà  exprimés  dan*  son  rapport  sur 
le  budget  de  celle  année,  relativement  i  la  trop 
grande  Faeililc  avec  laquelle  on  admet  à  l  <i  )  rMl^ion 
des  eapleyés  quijsoal  encore  «apables  de  rendre 
des  sbrvîwt  k  l*Eui,  «t  la  secue*  raeooMiaiHle 

«vrc  iiitanco  à  ^M.lei  Diinîslrp^  de  n'admcitrr 
désorinaiia  la  pension  de  retraite  que  le*  employé» 
qui  seront  absolument  incapables  de  continuer 
leurs  foaciiena.  •  Rapport  da  M.  Zaada.  (Annales, 
p.  97S.) 

(3; prf-sputalîon  à  la  chambre  des  représentants 
et  rapport  par  IM.  Zoude  le  S4  janvier  1846. 
(Documents,  p.  495.)  Adoption  sans  discussion  le 
11  février  à  l'unanimité  des  66  membres  présents. 

Rapport  au  sénat  par  M.  le  comte  de  Baillet  tff 
14  février  IHid.  -  A>i'>ption  sans  disriission  le 
18  février  i  l'unanimité  des  33  membres  préseols. 

(4)  «Messieors,  j'ai  Tbonneur  de  vous  présenter 

1r  rrtpprri  tlp  yotre  commitiion  d'induitric  îtir  \<i'- 
deux  peliiion»dc  fabricants  d'armes  de  Lu  ge,  qut 
TOUS  aves  renvoyées  à  son  examen.  Dans  l'une  cl 
Tautra  de  aas  pétttionst  !«•  labricaats  réclasoeat 
eoalre  «ne  inlerprélaiîea  devnée  par  H.  la  ail* 
nlttre  dns  finances  au  tarif  des  douanes  à  l'article 
munitiont  de  guerre,  où  les  armes  de  chasse  et  de 
guerre,  montées  ou  non  montées,  sont  frappées  i 
rentrée  du  droit  de  6  p.  c.  à  la  valeur,  droit  qui, 
depuis  la  mise  «n  vigueur  du  tarif  de  18S3,  a  lou- 


jours  été  appliqué  aux  parties  d'armes  détachées, 
h  U  (|iio  rliicn»,  rcs^oris,  platine»  <"t  Ij^çuciil»  de 
fusils  ;  mais  depuis  que  le  droit  à  la  valeur  a  été 
eonverti  en  droit  an  poids,  fié  i  91  fir.  94  c.  par 
cent  kitogrammeii,  il  en  est  résulté,  disent  les  pé- 
titionnaires, une  augmculalioa  (jui  élève  le  droit 
à  S5  p.  c.  de  la  valeur. 

•  Les  développements  dans  lesquels  nous  ealca- 
ronstodt  i  llieare,  démontrent  nit«Ddua  du  pr^ 

juritce  rjnc  rc  nnnvrl  urdrr  de  r!i oses  occasionne 
à  l'ioduilnc  de*  p-iiiionnaires.  Pour  connaître  les 
■elifc  de  cette  interprétation  du  tarif,  et  pouvoir 
M  apprécier  les  eouaéqneucas  et  fiaer  son  opinion 
I  cet  égard,  la  cemmtssion  crut  devoir  consalter 
le  ministre  qui  a  !•  fr>nimrr-cf:  rt  l'iml usi rit-  dans 
ses  attributions;  elle  en  obtint  de*  ren»cigneraents 
qui  furent  communiqués  ans  intéressés  par  l'or- 
gane d'un  membre  de  la  chambre,  dont  les 
lumières  peuvent  ajouter  à  celles  qu'il  recueil ie- 
rail  de*  pëtitiouui^ire^.  qui  donnèrent,  en  effet, 
plus  de  développement  dans  leur  deiuiième  péti- 
lien.  Cm  ffshneenta  y  etposant  que  le  droit  au 

poitlï  introduit  par  M.  Ic  ministre,  qui  n'était 
d'abord  que  de  21  fr.  94  c,  e*l  maintenant  de 
S5  fr.  par  suite  de  rétablissement  du  droit  diM* 
reatiel,  et  méaM  par  navire  national  {  tandia  qua 
te  droit  de  6p.o..  lo  seul  qui  protège  Tataw  aien- 
ii^e,  et  qui  est  suffisamment  protecteur,  devrait 
é{;alement  suffire  à  l'ouvrier  qui  fabrique  les 
pièces  détachées,  d'autant  plus  que  ce  droit  est 
doublé  par  les  centimes  additionnels,  frais  de 
eommiision  etautre*.  Ils  font  remarquer,  en  entre, 
que  rrs  ]iiLCt'i  J'ji-me»  non  fînic»  sont  cmpiDjétjs 
ciclusivemenl  à  l'exportation,  attendu  nue  les 
armes  dites  de  luie,  lellea  que  aallas  que  Vau  9à» 
brique  pour  h  consommation  intérieMUt  aaenp" 
portent  pas  leur  application. 

«  L'inconvénient  le  plus  grave  qui  résulterait  du 
OMiatian  de  ce  nouveau  droit,  aW  qu*il  eonsti-  * 
tuerait  les  fabrieanU  dans  TimpessiUlité  da  lUfara 
veoir  de  l'étranger  les  pièces  de  platine  et  autres, 
provenant  de  la  démolition  d'arnsesde  gpem  qui, 
dès  lors,  seraient  acca|iarées  exaiMifaaMat  par 
les  ateliers  de  réparation  montés  sur  une  grande 
échelle,  Botamneat  à  Haaibaorg  et  Bordawu,  al 
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Mlit qw  fetguellMi  chtont,  rctMHt  ei  plaliim 

de  fu  i! ,  !ont ,  aîoti  que  les  armei  montées, 
tojeUies  au  irott  d'entrée  de  six  pour  cent. 

PromulguoQi  la  préteoleloi,  or<ioDDOos  qu'elle 
MKmvHm  Men  da  PÉlat  «t  puMite  ptr  lâ 
wth  do  Moniteur. 

Contre  -  si^né  par  le  ministre  de«i  floancct  • 
(M.  J.  Maiou)et  par  le  miai»(re  de*  aftairei  étran- 
llntdl.OteluBp»)* 

196.  -  iO  wttKm  i$M.  —  XofMMfv»  à  un§ 


q«if  dnaldlande  réparation,  d«vimdrai«iil1nMlte 
ateliers  de  fabrication,  au  lîctrimcDt  de  la  fabrique 
lié^eoue,  qui  dc  Uni  cran  pac  à  décroître  »i  on 
raaiDtenail  cette  proleciion  loprndente  envers  le» 
MfrMttplaiinmn.  O'ailleiin,  m  probibant  Tca- 
trim  d«  eee  piècei  détacbdet  (car  la  droft,  diteiit 

le*  pétitionnaires,  i  tt  maintenant  prohibitif,  puis» 
«b'iI  s'élève  à  prè«  de  50  p.  c.  de  la  valeur, 
Abard  par  raogmentation  du  droit,  conséquence 
du  système  différentiel,  les  centimes  ajoutés  au 
principal,  les  frais,  etc.,  et  surtout  la  valeur  de 
ce»  objets  à  l'étranger),  il  résultera  *\r  cti  cl  ii  lit- 
cbose<  que  les  fabricants  devront  renoncer  ana 
«MUMMCs  qu'ils  raoavniieDtf  parce  q«i*lls  na 
pourraient  fournir  au  même  \iv\\  (jue  le»  Anglais, 
uui  proiluikcDi  ces  pièce»  a  meilleur  compte,  et 
dont  la  concarrcnce  devient  telle  aujourd'hui  que 
Ma  amaa,  qui  n'en  redo«tai«Dl  nagnère  ancoDe, 
■apattvanl  pins  sapportark  Itttta  sur  las  oiarebds 
transatlantiques  quen  se  b<irTiirjt  ^  tin  bénéfice 
taUaneal  rédait  qu'il  disparaîtra  «otièremeal  si 
natorpidiaiktt  doaada  9m  tarif  mbaUla  plm  leai^ 

•  Capeiidant  si  nos  fibricaiita  sent  fored*  de 

renoncer  aux  commandei,  ils  laisseront  >an;  tra- 
vail une  classe  bien  plus  Dombreuse  d'ouvriers  que 
celle  des  platineurs,  dont  PdnigratiM  aaid*aaUBt 
moins  à  craindre ,  que  l'étranger,  beaucoup  plus 
avancé  sous  eu  rapport,  ne  peut  retirer  aucune 
uhliic  itf  leurs  brai,  taiuli'»  iju'il  tollicito  vive- 
ment à  rémigration  l'ouvrier  emplojfé  aui  armes 
de  première  qualité,  surtout  ponr  la  tramfannn- 
tioD  des  artne«  à  <.ilpi  au  iv^i^mr  è  percmiioti 
pour  justifier  l  impurlfluce  lit:  leur  fabrication,  le* 
pétitionnaires  présentent  trois  tableaux  annexés 
au  rapport.  Dana  la  preaier  sa  trouve  le  nombre 
ém  taartaa  laa  fis  aaoariaaa  à  Mptauva  pandaat 
les  années  1841  à  1S44  :  la  moyenne  du  nombre 
estâl2,6l5i  ni^deuzième  état  porte  le  nombre 
d*amM  fféiantées  à  Téprcvva  par  les  péiition- 
Mûraa  :  an  y  vaH  fna  la  Boyanne  asi  da  195|4S7 
•tt  64  p.  c.  dn  noMbra  total  ;  un  troisième  état  in- 

Jiquc  1rs  nom*  f  t  le  monian [  tlc-s  nrmc^  fuii rnic»  à 
l'épreuve  par  ceux  qui  n'ont  pas  signé  la  pétition  : 
la  mayanne  est  de  96,134.  Tous  les  autres  fabri- 
cants sont  désintéressés  dans  la  qUMtiou,  na  faip 
sant  pas  usage  de  ees  pi^es. 

»  Il  résulte  «le  ces  labli  hux  <iiie  le  nombre  d'ar- 
■laada  eaux  qui  travaillent  pour  l'exportation  est 
éik«M«aap  sapériawau  mira*}  qpM  d  kptn- 

tm  lin.  lan  «wi.  —  aam.  18f9« 


du  4  amrU  \U6  (1).  (ModU.  dn  17  ftrricr 
1846.) 

Uopoldn  tle.Laa  chtmlirei  Mt  adopté  «l  mmt 

•anctiODOons  ce  qui  suit  : 

Article  unique.  Les  dispositions  de  la  loi  du 
4  avril  1843  seront  appliquées  aucbargeniaotda 
navlM  Wmna  Cvbana,  arrivé  A  Advari  la  9  Jolllet 
^^45,  chargé  da  i»6M  cabMi  da  Mcre  bmlda 
caoae. 

Toutefois ,  les  permis  d*expor(alton  farinant 
«Médaat  nr  la  compta  da  6/10*  da  raodie,  qui 
ton  ouvart  paitf  ea  charyamaat,  paorront  étra 


taelWa  ast  dna  an  plus  grand  nombre  da  travail- 
leurs, les  pétitionnaires  ont  droit  de  b  rf'i  intner. 
Ils  terminent  eo  s'adres^ani  à  la  justice  de  la 
dwnbre,  pour  obtenir  um  i'  ludion  de  droit  qui 
pannatta  à  la  fabriqua  d'armci  de  Lidfa  da  son- 
tanîr  la  eoueurranaa  étrangère,  eontro  lamiaNa 
ils  PC  iultciit  déjà  péniblement  iju'à  furcc  d'éco- 
nomie et  mémo  da  sacrifices,  dans  l'espoir  d'un 
meiilaor  avanîr. 

Votre  commission  d'industrie,  considérant  le 
danger  qui  menace  l'antique  et  importante  fabrique 
d'arme*  de  Liège,  l'une  de  nos  gloires  indus- 
Iriolies  ;  considérant  qu'il  serait  imprudent  do  com- 
promettre par  une  ranovation  au  tarif  une  indus- 
trie qui  a  prc^pffr^  jnsijii'iri  <om  l'empire  du  tarif 
de  considcrani  que-  dcjs,  par  la  séparation 

de  la  Belgique  de  la  France ,  plusieurs  industries 
importantes  sont  an  souffranca,  telles  que  celles 
des  toiles  da  lin,da  elouieria,  «ontallariaat  aulrae, 
L-tniTis  r]u'i|  en  est  qui  sont  anéanties,  telles  que  la 
blaocbisserio  de  toiles,  qu'un  sy st^e  douanier  a 
lut  énifrar  presque  antUranmot  en  France  ;  mm 
ai  caa  pwtaa  sont  éaMua—iant  rafratlablaa,  «fiai 
aontdn  moîna  la  résultat  d*événeBanta  politiques 
qu'il  n'a  pas  été  en  notre  pouvoir  de  maîtriser; 
qu'il  serait  bien  loin  d'en  être  ainsi  de  la  p«rte  do 
la  fsbnque  d'armes,  si  elle  était  le  résultat  da 
notre  imprudence  {  considérant  que  la  législature, 
en  soumettant  au  droit  de  6  p.  c.  les  armes  de 
clhîîsf  (le  guerre,  arnie^  hlanrlics  t't  suLre*  usten- 
siles portatif  de  guerre ,  montés  ou  uoa  montés , 
n'a  pu  entendra  an  akelnre  las  parties  qui  entrant 

dans  !n  monture  de  CCS  ermri,  pr><îr  Ir»  frapper 
d  uo  lirait  plus  élevé  que  l'arme  montée  elle- 
même,  ^ue  c'est  l'esprit  et  aaulalattraqiddailaa 
déterminer  rapplioation. 

•  Laeowmiadoa  dlndoalriat  voulant  fixer  loutn 
incertitude  à  cet  égard,  a  l'honneur  de  vous  pro- 
poser le  projet  de  loi  ci-après.  •  (Tel  qu'il  a  été 
adopté.) 

(1)  Présentation  à  la  chambre  de»  représentants, 
la  14  janvier  t644.— Premier  rapport  par  M.  Lys, 
le  16  février  18i4.  —  Amendement  du  gouverne- 
ment, le  2  décembre  1845.  —  Second  rapport  de 
M.  Lys,  le  7  février  1846.— Adoption  sans  discus- 
sion, le  11  février,  à  l'wianiaité  des  Sâ  aambrae 
présents. 

Rapport  au  sénat  par  M.  d'Hoop,  le  14  février 
1846.— Adoption  sans  discussioa,  te  16|  à  ruaa« 
wailé  daeSS  MsAres  présania. 
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imputéa  en  décharge  d*uo  autre  comi^  dM 

6/lOe  de  l'accise  pour  sucre  de  cance. 

Promulguons  la  préseuie  loi,  ordoaaous  qu'elle 
m  Mf«l»e4«  wum  da  l^t  «(  iNiblWa  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Conire-sigroé  par  la  mmiitre  «tel  ftoauce* 
(M.  i.  Maleo|. 


187.  —  20  FiYniB»  1846.  —  Arrêté  mlnittérlet 
portatU  règlement  pour  les  haras  du  gou- 
^erMUmM.  (IfeMtt.  dtt  M  mm  1810.) . 

Le  ministre  de  l'iotécieiir. 

Vu  Tari.  18  de  Tarréié  royal,  en  date  du 
SI  Janvier  1M$,  portant  ot^anNattan  d«  l^aÀnt- 
iilMlPMIèttd«a1kaiat(1). 

Arrôie  le  règh  nient  suivant,  dotcrminanl  la 
marche  du  icrviGo  de«  hara»,  et  ftkaot,  le*  aitii- 
batiom  et  les  davolta  4aa  iHMtfaiiMiraaai  an<^ 
pléfil  dai'idlttlAMrMIdA  Btrat. 

Qtiu^liieê  haras,  —  Comité twetUtatIf* 

Art.  Le  tooseil  des  baras  est  convoqué  en 
aMemblée  générale  par  le  mini  ire  de  Tintérieur. 

Art.  3.  Le»  atlributioas  au  conseti  de«  haras 
Mat  ^MtoifM  tal  Mai«attNM«i  par  Paitiié  ttt- 
ganique  du  )1  Janviét  1B$6. 

Il  est,  en  outre ,  coosulié  par  le  miuislre,  sur 
louie»  le»  affaire*  relative»  à  raméiioratton  des 
naat  AavÉHaaa  aa  ft^HiùaBabfa  JmfeM  à 
prîtes  de  Ini  «mtnettt'e. 

Art.  3.  Le  conseil  de»  haras  «e  réunit  en  comité 
consultatif  »  chaque  foi»  qu*il  att  convoqué  par 
M  BMura  da  l*lBiériaw. 

Ari  1.  seaaMMtt  aMMi  an  MiaiMMa 

|*inléricm . 

il  e»L  tenu  piocèi  verhal  de  chaittna  da  Ha 


CiunTBB  n. 

Vbupêetetit  géntnd. 
Art.5.  Linspcctciir  général  tia  iMiala  »tnail< 

Hrtjce  dn  haras  de  l'État. 

Tous  les  fooctiouoairet  et  employé»  do  Ikarai 
foi  aoM  «ubordonné». 

Art.  6.  11  vtîrtfie  les  Itvpf?  de  comptabitiK^  ft  la 
caitte  dei*établt»»emeot  et  de  la  masse  d'hahiUe- 

lu  cèiKMila  ta  *a>^a  dn  â«Tk«,  l*duil  lanl- 
(1)  Yo7.pla»lia«Va»«. 


.  —  AN  lS4d,  N*  117. 

taire  des  étalons  et  la  tenue  générale  du  har»s. 

Il  l'assure  de  la  «tricta  eiéculioa  da  r^le- 
meot. 

Art-  7.  0  paat  n^paadra  pia»liaira«at  laa 

employé»  du  haras  qui  anraien(  iTavemcnt  man- 
qué à  leur»  devoirs»  elil  fait  au  ramistte  rappart 
dea  circooalancea  qai  ont  auMlfd  aatla  BMeora. 
Art.  8.  Il  fait,  tous  lestrimeilraaan  moia»)  une 

inspection  du  haras,  et  adresse  an  ministre  de 
Pinlérieur  un  rapport  sur  la  situation  de  Téia- 
blltiement. 

Arl.».  L*«»pe«l*ur  g<Aéral»  «î>i*»  Avoir  ré<ju 
la»  propos! tl<m»  dn  direetet»  concfrnani  !e«  ac- 
couplement» desjument»,  l'élevage  des  produits, 
le  régime.dea  éialona ,  daa  )unenu  at  dea  pa»> 
lains,  donne  »e»  io»tructions  par  detiklia^dipa^ 
leur  e»t  tenu  de  s'y  conforma r. 

Art.  10.  Pendant  la  durée  de  ia  monte,  1ln»pec- 
téur  général  ftll  aaa  vUlia  da  tonlè»  lei  tuUaaa 
des  étalon»  da  haiÉt  da  l'ttut,  élabliat  dana  lai 
provinces. 

11  s'assure  que  le»  étalons  «ont  convenaUa- 
«MBlMUMaat  lalBBél,  ët  pattl^  sHI   Ju$b  tOÉ- 

vtnaMe,  les  placer  chëz  un  autre  garde-étalon, 
»i  celut-ct  ne  se  conforme  paa  aas  oblifatioas 
qui  lui  »ont  impo»ées. 

Dam  «e  «aa^  il  Msd  aoaipte  au  nlabire  de  eas 
niùlationt,  et  en  prévient  le  directeur  do  harai. 

Art.  11.  11  adresse  au  ministre,  après  diaqae 
»aison  de  Bonte,  un  rapport  délaiUd  aar  la  céanl- 
uidateMontak 

ÏI  T  fait  connaître  le»  obSerVatiatos  et  l«  Wh- 
seignemcnu  qu*U  a  éléi  mdme  de  faire  ou  da 
recudilir  dam  Wi  courant  de  Vannée  inr  laarésnlp 
laU  daa  eroiaeoMaM  an  BOpM  dat  dialOM  da 
haras. 

Il  envoie  égalem«)t  un  tableau  indiquant  le» 
ffialUts  de  1b  monta  da  l*annéa  préeédenia. 

Art.  13.  Il  »oumetau  ministre,  avant  le  15  dé- 
cembre, «prf's  avoir  pris  l'avis  du  comité  consul- 
tatif des  haras,  le  projet  de  répwriiliOB  des 

'litfadtdMi»1aepraviiMai,9a«iawiiob4aiBittite 

de  Tannée  tuivante. 

Art.  13.  L'inspecteur  ç<^n^ral  as«i»teau&cour»«» 
de  chevaux  donnée»  par  les  villee  ou  les  iociélé» 
^ai  latoiian  *  aat  effet  aft  lOaidi  da  liMfnaa 

Bient. 

Il  préside  le  jurjr  et  la  commis»ion  directrice 
des  course»  insUiuées  par  le  gouverneaMnl» 
Il  préaida  iaedarp*  on  oaamission»  cbÉHféaa 

de  d(*ccrnrT  df»?  iK-imes  àlHvccarton  de»  Concotirs 
institués,  dans  l'mtérét  de  ramélioratlon  de  la 
race  chevaline,  par  les  proftocai  Ott  )ai  aan^ 
muoes  auxquelie»  le  fanfamaamat  aaaaada  daa 

»ub«iidçs  5  cri  effet. 

A  »on  défaut,  le  rainiitre  déiagne  no  aatre 
lOiHnaiinawa  «■§  wni* 
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Art.  14.  En  ca<  d'emitécht-rneni  ^'rave  de  Pîu- 
ipecteur  général,  le  nui)i»ir«  «IviàKuv  uu  memlm 
ét  l'kdBilaMrtiiM  4»  terti  foor  fatet  1m  Ja- 
•ftttMu  ott  iM  louméM  4Mit  U  «M  tait  ombUmi 

aux  articles  précé<(enl« 

Mr  àé  nf  êuw  atM  «m  aulMiMiM  du  ai- 
aùlrt* 

|lMl«Mltt4l«fMd«rkalMUMUMMI»làltllMUM» 

cumuiu. 

Art,  16.  Ib  «OBI  ciMiiéi  d*  Ift  «urviiUaBet  «Im 
étaioaa  du  iuna  qni  aaat  ylaote  «o  ilaUoo  dani 

leur  proTtoce. 

An.  17.  lU  ^Vi«aM&t  uiiiBAdMWiiMal  i*io- 
•paetcnr  |4Béral  d*  imm  circmuuuiea  |^ve  qui 
pourrait  néceaailar  TlillirvoaiiOA  do  Tadiiinm- 

tioD  firi  haras. 

Li  s'*mtT«aL  Utt  ia  Imdqo  (stiuv  dut  £uiou« 
de  l'taéciilloa  dM  obiif  .Uont  imyoï^ot  «m  «M 

4*  Maitoa  ei  aui  |^êMCr«ai«rf. 

Art.  18,  Il«  se  u«Qneul  au  courctnt  d<-  toti»  la» 
fèiU  ytoifttê  a  Uictt  ap^réu^r  i  aui  ou  l'^iUMlio- 
ittUM  •&  do  fMivo  do  i^Mipéot  chovalioo  dus 
lour  provtoco. 

Us  Lommuiidju^nt  à  l'assemblée  (jéut'i ilu 
conseil  u«  liara»  le  r6«uiUl  4«  leur*  ulMuva- 
tiont. 

Art.  19.  Ih  itreoaeal  uote  de  la  qualité  «t  des 
défauts  de»  {frmluiu  d*-»  claluu«  «i«  I  hlat;  Us 
t*iu/ormeai  des  piu  uu&tjueis  les  el«v«uri  êoûi 
têtfvan»  à  «ofkdto  Iomn  pioduito. 

Art.  SO.  Lti  iotptjctour»  proviociaui  ■fiirtcpt 
aux  counea  de  cboaui  <>'it  ik  u  daos  leur 
proviacoi  lia  «ont  d«l«t(uc«  ^  le  uuoutre  pour 
pnudn  fÊKi  «M  oiMioaa  dot  coiuitNioii» 
chargées  de  l'examen  des  étalaus  pariémlim 
destinés  à  la  niuDie  dau»  leur  pr«tvmc«, 

Ari.  81.  Avec  I autorisaUMi  do  OiiAklre,  le« 

sp«ctours  de  disir»c(  pMinllMKMiMitor  mt 
%ue>(ii>M  relatives  k  t'ainélionMiHi  do  li  r«0e 

Ciievalme  dans  leur  province. 

f  ItWM  W« 

/mrjMDnrrr  dB  dUÈii>l€L 

Sfxkialeoienl  rie  IVinmea  de»  jauieuti  destiaéll 
à  élr«  liyr««s  à  <•  soiilte  d»a  éialoBs  de  l'kiat. 

liadélirreot  lot  oortiflcats  nécessaire»  pour  que 
ces  jumeoia  soteol  «daim  à  la  Mlllio. 

An.  2".  Ils  donnent  ^ux  élfvfuffl  les  con^r-ils 
pour  le»  guider  dans  rapparetllcmeai  de  leurs 


«•-AU  M*  iV.  «i 

priiiclpoa  Jm  flua  ntioaooli  «dnii  po«r  Télèvo 

du  dioval. 

An.  i4.  lit  MOI  chargé*  do  rooiioillir,  chaiiue 
anuce,  le»  reusei|{oeiiioaia  aéooisairea  pour  ooo« 
naître  les  (rruduits  de  la  moula  dot  4UtOwdo 
l'Etal  du  Tannée  précédente. 

lia  ioaotireot  o«a  rouMdf  nonont  aur  l«o  (a- 
bleaux  t)m  leur  «eruut  adressés  chaquo  inulf,  A 
cet  tScl,  i>n\  i'ins|>eci<jui'  (iioviutiai. 

An.  'À*i.  i.'iutp<xuur  lie  di*ui€i|  uaus  le  res- 
lon  duqwd  o*i  plooéo  «uo  ataUoa  d*«ialoai  do 
ri^tai,  est  obargé  Ue  la  aurveiUauce  de  cetie  ala» 
tiod  i  11  s'aasuru  d»  ta  tMNtue  qualité  d»«  UMurri- 
lures  fournies  aux  culoua  «i  de  l'ejiccuuuu  ùm 
dovoira  imptiii  au  ohoT  do  UMlaaot  «a  paloÉre- 
nier. 

Il  raadeoni4)l«  a  riuip«jct«ur  proTiucial  du  ré- 
sultat de  ses  luspeciuMi»,  amsé  ^aa  des  ciroau- 
Manoo»  osiraordiuairoa  qui  pouiraioui  aurroulr 
reiauveflBiUI  atti  OUM  fiÎMéi  daui  «aiM  Ma- 

Uoo. 

Art.  M.  Les  w^cteurs  de  district  se  tieanenl 
an  oonraoi  du  Boabre  oi  do  la  «lualiii  doa  obo* 

Vaux  indigènes  de  l'â^c  de  doux  aus  ci  plus  t]ui 
se  trouvent  dans  les  Oata»  (uruculiers  ou  ctaea 
les  éleveurs  de  icui'  leisuri  «i  qui  (louriateul  être 
acheua  pour  la  NouMilodo  la  oavalano. 

iti  adresseut  à  riii^.n  c(r-iif  iiiovitiL-ial  itr»  rea- 
seignements^ulpourraiosit  leur  être  deusandés  à 
cet  égard* 

An.  S7.  Lot  Impociour»  do  dUtrlM  |awuM  le 

meltce  m  rapport ,  ilans  Piotérdl  da  service  *{ui 
i«ur  esi  coutte,  avec  les  twurgncairos  dos  cooi' 
aunes  de  leur  ressort. 

cnsMiu  ? . 
im  ftipoii  aux  rttiuMtt* 

Art.  i8.  Le  service  des  reoMuMes  du  haaat  de 

p£(at  est  fait  par  h.*  jt*  po«*''  aux  rcfuauUt. 
Art*  29é  Le  pi'cpu&u  aux  remuait;»  cuiXi^^MMid 

am  l*luipeeienr  général  ol  unw  le»  auiNi  Jouo- 

lionoaires  des  haras. 

Arl.  50.  Sur  (Vinln-  du  mioislie,  il  »e  reud  a 
raran((«i'  uu  a  l'iuurteur  du  p^y»  pour  y  faire 
des  adiau  d*éia]ona  et  do  junonta,  et  ohaa  laa 
dliVours  qui  potsAdem  doi  dMdoM  ^*il>  dMli- 
Uent  à  la  repf-oduclioo. 

Il  donue  a  c«s  éleveurs  son  avis  sur  les  avon- 
lapaa^Ho  fourraioM  retirer  on  eoutinuaut  daua 
Uehul  l'éleva^ti  de  leurs  produits. 

Art.  31.  Le  préposé  aux  remontes  a  soin  de  ro* 
cueillir  toutes  les  pièce»  pour  cooataior  la  gé<- 
aéaJogIo  et  la  raoo  dee  eho? aux  aoquia  pour  le 
hnr^ts.  (I  itfrfr'se  Cfs  dotumenl»  au  dtrei  tfur  jwur 
que  les  runivigacucals  qu'il»  cuulicaQcoi  soient 
tnaorUi  au  registre  BuKricule.  11  proToqw  l*liH 
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toul  ce  qui  cono^rne  (a  MUttéd«l4UliNit,d«l  Ju- 
menu  et  de*  poulaiDs. 

Art  49.  Il  fait  Ions  l«  J«in  U  vMie  ét»  dw- 
vtBX  at  rend  coaapie  m  dIrtctMr  éa  l^t  dttn 
Itfiiel  il  les  trouv«. 

Il  lient  un  registre  oii  sont  inscriU  les  sympiè- 
■••p  lei  protvèi  «l  l*ifiM  det  mabuUw  qu'il  am 

traitées,  ainsi  que  le  Iraitcmcnt  qui  aura  ét^  3[>- 
pliqué.  11  f  indiquera  en  oulre  les  observaliooe 
qu*tt  sera  dans  le  cas  de  faire  sur  chaque  indi- 
Tidn,  aiDii  qne  lai  nolifi  d«  rdg^  tieeptiouiMl 
auquel  il  aurait  cru  devoir  le  soumettre. 

Ce  registre  est  mis  sous  les  feux  du  directeur 
dHM|U  fab  qua  calai-ol  la  dMuoda. 

Art.  43.  Le  médecin  vélériiiaira  donne  tous  ie« 
an»,  avant  iV{»oqne  <le  la  monte,  aux  palefrauicrt 
et  élèvtss ,  un  cours  qui  a  pour  olyel  : 
1*  Llqrgitaa  du  chaval; 
9*  La  botanique  fourragèra; 
3»  L'exléri^^iir  du  cheval  ; 
4oLa  ferruru  ei  ics  maladies  ics  plus  com- 
'  mnoaadtt  pied; 

5°  Les  symptômes  exlérieurit  des  maladies  qui 
seraient  de  nature  à  faire  suspaodre  la  saillie  ou 
l'approche  des  jiunents. 

ârt.  44.  te  mëdedn  vdMrioalra  a  la  rarvafh 
lance  spéciale  des  inflrmf  rie?  et  la  çarde  de  la 
pharmacie;  il  surveille  les  iravaui  de  ia  forge  et 
la  lerrure  des  pieds  malades  ou  difficiles. 

Tom  les  aaoit  II  rend  eoaipta  an  diraelaur  da 
remploi  des  médicaments  de  la  pharmacie,  du 
fer  et  du  cbarboo  do  la  forge  qui  lODl  mis  À  SA 
disposition. 

11  est  respMsaMe  de  cas  oljals. 

Art.  45.  Le  médecin  vétérinaire  peut  en  outre 
être  chargt^  par  le  directeur  de  la  surreillance 
des  iravauK  agricoles  et  de  ia  recolle  des  foins. 

Ari.  46*  Il  eousuie,  arae  la  dlieciaor,  la  bonne 
qualité  des  fourrages  qal  soni  fanmto  ponr  la 
nourriture  des  chevaux. 

Art.  47.  Sur  l'invitation  du  directeur»  ie  mé- 
daein  vétérinaire  est  lenn  de  se  rsadre  parlant 
oii  sa  présence  et  ses  soins  seraient  jugés  ulife?  >^ 
la  santé  des  cheYaux  de  i'établissesaeat,  placés 
ea  station. 

Art.  48.  Unédecin TdtMnaiie  kfedanal^ 

t a bli!* cernent  et  ne  peut  s'en  éloigner  qn*ail  tartn 
d'une  aulorisatioa  da  diredeor. 

Art.  49.  En  cas  d*dwenee  dn  direeianr»  le  vé- 
lérinAlre  le  remplaco  dans  le  commandement  dt 

rétablissement,  ^an*  quM  puisse  introduire  ai* 
cime  modiftoation  dans  le  service  intérieur. 


Art.  89.  La  dlraotenrdn  haras  a  la 

dément  général  de  rétablissement  et  de  testes 
ks  parties  du  service  qui  en  dépendent. 

Art.  33. 11  correspond  avec  le  ministre  et  l*in- 
speetsnr  général*  les  inspecteurs  provinciaox, 
ainsi  qii'ar^r  le;  inspecteurs  de  district)  les  chefs 
de  stations  et  les  éleveurs,  pour  jce  qui  a  rapport 
an  sertlee  de  la  monte. 

Art.  84.  Il  Teille  à  ce  que  iMs  les  emplofda 

placés  soui  ?es  ordi  LM'rutent  îtrictement  les 
dispositions  du  règlement  qui  les  concernent. 

Art  88.  Il  ordonne  tons  les  achats  et  les  dé- 
penses courants. 

Art.  86. 11  fait,  sous  rapprot}ation  de  l'inspec- 
teur général,  qui  les  soumet  préalablement  à 
1*aTis  du  comité  consultatif  des  haras,  des  règle- 
ments pour  : 

lu  L'ordre  intérieur  de  l'établissement; 
La  conduite  des  palefreniers  envoyés  en 
ttallons; 

3°  La  tenue  des  étalons  dans  les  Stations; 
4oEt  en  [général,  pour  tout  ce  qui  COOOerAO 
l'exécution  du  présent  règleuieut. 
Art.  87.  Il  est  chargé  du  service  de  la  monte  au 

dépAt  central. 

Art.  38.  Le  directeur  n'e't  point  tenu  à  des 
tournées  dans  les  iocalucs  ou  sont  établies  les 


Ccitçndant,  avec  rautorisation  de  l'inspecteur 
génial,  il  se  rend  dans  le<t  localités  oh  sa  pré- 
esnce  serait  Jugée  oécesssaire  pour  le  service  de 


Art.  39.  Le  directeur  réside  à  l'établissement  : 
excepté  pour  le  gcrvtcc  du  haras,  tl  ne  peut  s'ab- 
senter pour  plus  de  ii  heures ,  sans  uhe  aulori- 


Art.  40.  Pour  être  admis  en  qualité  de  dircc- 
>du  haras,  il  faut  avoir  préalablement  passé 
devant  IHospecteur  général  un  examen  qui  com- 
prend: 

Toutes  les  matières  relatives  à  la  îcience  hip- 
pique, la  théorie  du  sang ,  la  reproduction  et 
Pélève  du  cheval,  la  tenue  et  le  pansage  des  éta- 
lons, etc.  ;  toutes  les  branches  d*adfldnistralion 
dont  il  est  Diit  mention  dans  lo  présent  fèflo- 
ment. 


ciamu  TU.  cnaaiTM  via. 

Eê  mêiwln  ifêtérkùitrt.  Cmmis  mix  éerUur$i, 

Art.  41.  lo  médecin  vétérinaire  «t  chargé  do     Art.  59.  U  commJa  aux  éciilnrm  fanpUI  les 
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fodcliMM  ift^ent  comptable  du  haret.  Il  e«t 
chargé  de  la  tenue  dea  liins  et  de  t«Qlct  let 
écritures  de  réiahlissetnent. 

Il  licDl,  Jour  par  Jour«  Tétat  de<  recettes  et 
dea  dépeoiea  et  fait  tnhnlme  le  pareoent  dei 
compiea  af^nMiTia  par  le  dlieoleur  et  en  pvand 
qnlttaDC*' 

Art.  âl.  11  tient  la  comptabilité  de  la  ina*»e 
d*hahaiemat  dee  ptlefreniere  et  retle  d<poal- 
taire  de  ce  foadtipéclal,  mui  ta  mpaataMlIlé 

pertonoelie. 

Art.  59.  Il  eat  chargé  de  la  mite  en  ordre  et  de 
la  ceMemtiaii  des  ardiitat. 

Art.  53.  II  fournit  vn  raniionoement  de  dit 
miUe  francs  en  immeubles  ou  en  nnanéraire, 

CMàmaa  n. 

AH.  54.  le  eiirfeltlant  de  preoalèfft  elaïae  eei' 

chargé  de  la  police  et  de  la  discipline. 

Il  tient  strictement  la  maio  à  l'exécution  de 
toutes  les  dispositions  du  règlemeot  iolérieur  et 
dee  evdres  doméa  par  le  dlreeteor. 

Art.  55.  Il  prt'-sîde  aux  promenades,  à  la  dis- 
tribution des  aliments,  au  pansage  et  aux  sail- 
Hetdaoa  rétabUsaenent.  Il  aniite  i  la  préeenta- 
tien  deajumeotaetconatate  leur  disposition  à  la 
saillie.  En  Tabsence  du  directear*  il  délifre  les 
ceriiQcats  de  salUie  aux  éieTcurs. 

AM.  86.  n  renie  1 1 Valrelien  det  effefa  d*d<|ai- 
peroentf  de  pansement  et  des  nstensitei  d*écurie, 
et  propose  leur  renonr cllemenl  au  dlrecletirt 
f  a  lieu. 

Art.  57.  Il  porte  paHleidlèrement  aoD  aitentloa 

»nr  1.1  manière  di>nt  If  5  palefreniers  irnitpnt  Ic^ 
chevaux,  «ur  leur  bonne  tenue,  leur  conduite 
entre  eux.  Il  fait  son  rapport  au  directeur  tur 
loBlea  lee  InfiraelioM  qnl  pmirfaleiitAra  co» 
mita  au  règlement  de  police  int^Hciir^ 

Art.  58.  Il  s*assure,  par  de  fréquentes  visite», 
que  les  gardes  de  naît  aoot  à  leor  potie  et  qM 
le»  poMIrenien  «ont  rentrée  d«nt  taon  quartlen 
respectifs. 

Art.  69. 11  fait,  malin  et  soir,  un  rapport  verbal 
n  dlreeteor  rar  toot  ee  qol  i^t  paaaé  I  Nio- 

blisseroenl. 

Art.  60.  Il  accompagne  dans  les  <^curiex  les 
personnes  qui  Tiennent  voir  les  étalons  et  leur 
donne  toaa  les  rentelgnenenlt  «pil  fenrentles 


chaf.  Chaque  sarrelilani  est  «péelalement  chargé 
de  la  sorreillance  d'une  dirlilon  de  rdtabliaso- 


caspiTai  X. 

Surveillant»  de  deuxième  datte. 

Art.  61.  Les  surTCiliants  de  ticuxicme  classe 
•nnt  sous  les  ordres  Inmédtaia  dn  snrvoniaoi  en 


Art.  dt.  Us  doivent  porter  leur  attention 
tous  lee  détails  du  service  Indlstlnclonmit  eC 

s^asfiurer  de  raccomplissemeot  des  defoJrt  do 
chaque  palefrenier  en  particulier. 

Art.  63.  ils  reçoivent  tous  les  jours  la  quan- 
tité de  fsurrsfes  destinée  an  dwiaiix  eomais  à 
leur  surveillance,  et  en  font  la  rdporlilloa  d'après 
les  listes  de  consommation. 

Art.  64.  Ils  sont  présents  au  pansage,  surreil- 
leot  les  promenades  el  maintiennent  l*Oidre  et  la 
discipline  parmi  les  palefrenif-r; 

Art.  65.  Ils  veillent  à  ce  que  la  plus  graodo 
propreté  règne  daos  les  écnries,  tse  selleries, 
cours  et  dépendances  du  haras. 

Art  66.  Ils  font  tour  i  tour  des  rondes  de  nuit 
pour  s'assurer  que  les  gardes  veillent  etol»«ervent 
leurs  consignes. 

Art.  67.  Ils  font  rapport  tous  les  Jours  au  sur* 
veillant  en  chef  de  ce  qui  s*eit  passé  dans  leur 
division. 

Art.  68.  Kn  cas  de  besoin,  lie  doivent  veiller  à 

récurîc  et  monter  h  rhrvif. 

Art.  69.  Les  deux  surveillants  ne  peuvent  s*d» 
ioigner  simultanément  de  rétablissement. 

Art.  76.  Les  deuxièmes  surveillants  sont  diar- 
gés,  «nii^  la  diroriion  du  me'flTin  vétérinaire,  de 
Pinstruciion  des  élèves  palefreniers,  en  ce  qui 
concerne  le  pônsage  et  les  soins  à  i' 


CBAPITBX  XI. 

Maréchal  ferrant.  —  Ferrure. 

Art.  7i.  Le  marCcUal  ferrant  est  spécialement 
Aavfédo  la  Istruro  desebevanx  et  d^ldcr  le 
médecin  v<jiérinairfl  dans  les  opérations  Ot  tes 
soins  à  donner  aux  chevaux  malades. 

Art.  71.  Il  est  chargé  de  la  surveillance  de  Tin- 
Armerio  et  d*Mmintolrer  lee  remèdee  presorifs 
-par  le  médecin  vétérinaire. 

Art.  73.  Il  fait  pour  rétaMissement,  autant  que 
la  hii  penaeitent  les  travaux  de  la  forge,  les  ré- 
parations des  travaux  qui  concernent  son  état. 

Art.  74.  [r^près  les  ordres  du  directeur,  il  se 
rend,  pendant  la  saison  de  monte,  dans  les  sta- 
tiooe  oli  ta  présence  serait  Jt^rée  indispensoUo 
pour  fen  rr  <  ertains  étalons. 

Art.  75.  11  lui  est  adjoint,  s'd  y  lieu,  à  l'éta- 
blissement un  ou  plusieurs  ouvriers  maréchaux, 
selon  iesbesMns  dn  servioo. 

Art.  76.  L'administration  fournit,  outre  le  fer, 
\et  clou»  et  le  charbon,  le  mobilier  de  la  forge  et 
les  ouiiis  n<icc8saircs  pour  la  ferrure. 

Art.  T7.  Nul  ne  pont  être  nommé  natdchal 
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faiMBC     bam  t^l  ■*•  |MiM4  dafant  nm  «mb- 

-roiuion  composée  «lu  direclcur.  du  médecin  t#- 
térinaire  du  haras  ei  d'un  professeur  de  IVcole 
é«  médccio*  TéKrinaîPS  d«  VitH,  on  ex«M«sa 
eantlaim  tu  «tpadlé*  à  pcnplir  m  tumtkmê. 

Garde-rnajastn. 

Art.  78.  U  farUe^Wfkgasio  ««i  eharg^  d«  i2| 
conservai  ioD  des  barnadwaKflt»,  effol*  de  pan* 
ttOMDt,  lutaoïilM  «l'tewN,  «t,  CQ  géRéral,  de 

toTji  1(^5  oNj"!^  qui  f'onKllttipnt  If  OMtério)  9i  lit 
approvisioniiemenis  du  haras. 

Art.  79,  il  Ml  cb^rf^  nwnnlMillw  ftd« 
I»  consci  valion  des  denrées  detlinéet  1^  l*ali|M«v 
talion  des  chevaux  de  Pétablisieraenl 

Ar^.  SQ,  M  faille  »W  bou  çnirelieu  et  4  la  repa- 

r«ttaQ.  «n  («Qt»  utfhi,  d«  tout  la  maiirid  4* 

l'élablissemcnt. 

An,  81.  Il  lieiii  le  registre  géQéra)  de  Teolrée 
ft\  de  U  sortie,  jOMr  par  jour,  de  tou«  le»  gtiieU 
d«  conaominaifoo. 

An.  83,  Il  délivre  joiiroelletnent,  «wr  iip  bon 
du  directeur,  au  surveillant  cli^f  et  ÇQutrfi  SQP 
re^u,  IM  fourra^a»  néeataairaa  h  rtllmanuitoii 
dea  ebaTwni  aiMi  <|ufl  tons  les  olilaia  da  con^ 

a^maliOQ qui  luisent  d^^sigué»  par  le  directeur. 

KfL  B9r  II  tLi«a(  UP  contrôle  général,  par 
boniiiie  et  par  dierat*  da  loua  lai  al^'ia  da  pao^ 
leineitl  et  de  hainacliemcnt,  ainsi  que  des  u>tfn- 
siles  d*écurie  «jui  OQt  été  délivrés  aux  Italffre- 
niert  et  dftnl  Ui  aaot  responsaMea. 

AH.  M.  H  awiste  aux  iospeciions  bebdoma- 
djirf  "*  in??'  cî  par  le  directeur^  et  tient  note  des 
muialiuoft  qui  oui  lieu  dans  la  répartition  des 
iMrMiekaiiiaQia  ai  etiàlt  da  paoaaaaanL 

Art.  8&.  11  pi^itare  et  disirihue,  d'aitrès  les 
ordras  du  directeur,  aux  paltfreniera  qui  te 
reodeui  ami  «Utiou*,  tous  le»  affets  nécessaires 
«•  aarvifit  da  U  nmn»  daaa  laa  aiaiiona.  Il  tanat 

è  chaque  palefrenier  ttn  t'-tat  de  ers  olyçls. 

Art.  S6.  11  lient  quie  4e#  oUi«t»  rots  bort  d'q- 
«000,  U  an  df«««4  «Q  dtat  à  ta  Ho  da  cbaque 
WPdti 

Art.  97.  Il  procède,  à  la  même  époque,  en  pré- 
leoce  du  directeur, à  r^nveouir^  du  in4)lilliert  du 
matériel  da«  magaalna  et  en  général  dt  law  laa 
ollala  «ipartaniBl  a«  taraa. 

CBAPITKB  Xlii. 

Falefrenicrt  et  éfèvet. 

Art.  88.  Pour  être  OQOuné palefrenier  du  b^ra», 
11  faut  : 

le  Être  Igd  da  viofl  an  moliia,  ai  qnartal* 
•vpliMj 


90  Savoir  lire  at  doiN  «(  «onoattra  li  pWM»- 

ment  des  chevaiii  ; 
3«  Être  sain  de  corps  el  d'une  <H>osUmtio»  ro- 

kaai«| 

4*  Avoir  4t«» pendlDl tlX OQta «inoiw, «ill 

palefrenier. 

Art.  89.  Nul  ne  peut  être  nommé  palalMtr 
da  ln  alPNt^  i*ii  a*«  <té  an  mlm  pendant  deux 
ans  palefrenier  de  3^  classe,  ei  «vanl  d*«TOir  «If 
laluL  r^M    viogt««in<i  aPi< 

Art.  90.  Nul  ne  peut  être  diète  fMmiU 
«tant  râge  de  i^S  «oa,  ai  «piét  <4al  d«  «h  tt 

ne  sait  Ure  et  écrire. 

Arli  91.  Cbfique  palé^nier  pao«e  ei  soifne 
au  QPlna  dewt  étalona  on  qnatra  IponrU  ponll* 

nières. 

Art.  92.  Indépend^tmoiant  du  pansement  des 
chevaux  et  du  service  dee écuries,  les  paleftanlara 
doivent  Mre  tona  ka  antres  ttaTanx  qnlleur  «ont 

iu  veillent,  ^  uhut  ile  roifif  pç^d^n^  \%  naU* 
daoi  lea  êcnriei. 

Arl»  93,  Il  est  tenu  an  regiilre-oontr^ie  dea 
palef?  enicr?  nù  ils  sont  inscrits  lor»  de  leur  ne- 
giipaitun.  L'uu  j  ipdic|He  leurs  nom  et  prénopis , 
qualité,  le  lia»  al  Pannéa  da  tanr  nalataiicat  Itnr 
signalement,  la  date  de  leur  entr/e  à  rélab1>!=so- 
ment,  l'état  ou  profetsiim  qu'ils  exerçaient  aupa- 
ravant, leurs  services  antérieurs  \  eoflO|  les  reiv- 
•eignamenis  qu*îi  paraîtra  utile  4>  epnaiinar  aw 
leur  conduite  privée. 

yon  y  inscrit  également  Krate*  leinotearelA- 
tiyea  1  la  oonduHe  uliérieura  dpi  palaf^iert  al 
A  Pa.vanceroent  qu'ils  auront  obtenu. 

Art.  94.  Le  directèur  tient,  en  ouire ,  im  regis- 
tre des  punitions  où  soui  inscrites  les  iauie»  com- 
mise! par  lei  paleftailara  al  êlèvea,  et  lea  pnnl- 
lions  qui  leur  ont  été  Infligéf^. 

Çe  registre  est  mis  tous  le»  jeux  de  l'inspecteur 
général,  chaque  fois  qu'il  le  demanda* 

Arl.     Ml  pnnlliona  aont  t 

1»  La  réprimande  j 

|t>  I«ei  gardes  entraordinairei } 

8"  La  consigne  ; 

40  La  Iftanve  de  traitement } 

50  La  suspension  temporaire; 

0»  La  destitution. 

An,  96.  U  dirdcienr  peut  fmpandm  proft- 
lair^vent  un  palefrenier.  Il  informe  de  calla 
maanre  le  ministre  ei  l'inapecteur  |énéral. 

ClAVItM  W. 

-  MChdipM. 

Art.  97.  Les  iraltementsdes  employ's  du  haras 
dontt  U  nonioaiiM  ^{  rêtor? ^  au  ministre  de 
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Ilftl^ieur,  sonl  flifÇs  <1p  ?3  maDière  suivante  : 
iM  commit  aux  écrit ur&i  cbargé  de  la  compta- 
kilfM»  fr.  1,400 

Le  maréchal,  1,300 
1.6  aurvelMant  en  ch(>f,  1,000 
Les  a«coii<ia  surveillants,  900 
legàrde-masasin,  .  1,MA 

Les  palefreDiers  de  Ire  clam,  800 
Les  palefreniers  de  i^^  classe,  750 
Les  élèves  palefreniers,  de  &û  ccniuses  i  1  50 


Àft,  98.  Les  paîcfreniert  reçoivent  pctiilant 
tom  le  tem|is  4e  la  moute  daos  les  provinces, 
une  îndemailé  supplémenUire  dei  SO  ceolimea 
par  jour. 

Art.  9P  I  es  frais  de  T<QFage«  (mu  trait  de 
(rivVfft  p^éi,  s^at  t^it  i 
r«|of  la  aqmttiant  et  le  maidelia),  à  4  fir. 

Fow  |M  palerrcQier!^,  à  3  fT. 

îl«  n*»  rprdivf  ri(  lîe  frit»  de  Toyage  que  pour 
les  voyages  qu'ils  tout  à  Toccasion  du  service  <ie 

Art.  100.  Le  directeur  du  haras  adresse  au  ta|- 
pistre  ses  groposIlioDS  pour  ravaoçenent  ou  la 
MMBinatton  de*  employés  et  palefreniers  du 

Art.  101.  Il  nomme  le  élèv^cs  palefreniers,  ^auf 
i'approlHUon  de  \*infpecieqr  général,  et  fixe  leur 
fir^ensenl  tuivant  tea  lerriees  qu*ila  readent. 

Il  lui  propose  également  la  destitution  des  pa- 
lefreniers ou  employés  dont  In  conduite  liai  sem- 
blerait méfiter  cet  acte  de  rigti^uf ■ 

Alt.  lOi.  Les  turretllanlt  de  première  e( 
deuxième  t^fiff  pauT^(  être  Ipgéi  «(a^  l*éia- 
(llissemcoi. 

Af  t.  ^03.  En  cas  de  blesitures  on  ^^cçidents  ré- 
sultant de  Pexercice  de  leur  eilipto4»  lee  furveil- 
lants ,  palefreniers  et  élèvee  t(M  tr^létaPX  feaii 

d^  l'adiQiiji^traiiou. 

ClAriTRE  XV. 

Jument.  —  Saillie.  —  Certificat. 
Art.  104.  Anenoe  JuineaC  n^ett  admise  i  la 
Miliie  des  élataaa  de  l*Blat,  si  elle  n'est  reconi|iM 

proprp  à  une  bonne  reproduction,  saine  et 
exempte  de  défauts  ou  vices  béréditaircs. 

Art.  106.  A  eei  «ifct,  H  est  ddllvré,  par  iM  In- 
specteurs de  chaque  district  agricole,  dei  ^Itfr* 
cats  d'admission  à  la  saillie. 

Art.  106.  Chaque  année,  à  certains  Jours  fixés 
dam  le  cooranl  det  mois  de  Janvier  et  de  férrier 
el  annoncés  au  moins  8  jours  d'avance  dans  les 
communes,  les  propriétaires  des  juments  desti- 
nées à  la  s^U|ie  dee  «laloat  de  l'État  sueront  in- 
vités A  le*  amener,  dans  lea  loeatltéc  indl(|uéei 
P^r  r inspecteur  du  dbtriet  agricole,  pour  y'  dtre 
examinées. 


L'inspecteur  peut  ref|uérir  Je.médeoiù  léifr- 
naire  du  fouvemement  du^atrict  afticoiftpeur 
Paider  dans  cet  opératleop.  . 

Les  propriHaires  des  jumeatt  qui  ne  les  auront 
I.3S  :imenf^es  aut  joiirn  Sxés  paarrout  Étfanmoios 
lâs  représenter  a  l'inspecteur.  er  st  reitiVantau  • 
domicile  de  cdot-ei.  *^  .  .  ■  ^ 

Art.  107.  En  cas  d'absence  de  l'inspecteur,  les 
certificats  pourront  être  délivrés  par  le  médnoin 
vétérinaire  du  gouvernement. 

Art  1M.  L*lnfpeelenr  provineial  n  le  droit  do 

fl^Mivrrr  't'":-  i"i-r"ifir.if s  H.Tn?  tontr  In  prnvinrr. 

Art.  109.  Ces  certificats  indiquent  les  noms  et 
domicile  du  propriétaire,  le  nom,  lA  race  el  le 
signalement  de  la  jument. 

Art.  110.  Les  ceriiflcais  devront  Alreiemli  an 
chef  de  station  ayant  la  saillie. 

Le  ch^de  «nation  qui  aurait  admit  \  I9  «aQllo 
une  Jument  dont  le  propriétaire  n*aaftit  pas  re- 
rais  le  certificat  sera  révoqué. 

Le  chef  de  station  et  même  le  palefrenier  ont 
le  dtolt  de  reMwNr  une  lomant  dont  lo  proprié- 
taire serait  porteur  d'un  certificat,  s'ils  recon- 
naissaient que  cette  Jument  ett  aflectée  d*ono 
maladie  contagieuse. 

AH.  fil.  Cet  oertMeato,  avec  lee  11? rote  dar 
montn  rronf  ^n!lml'  ^  rcxamen  de  Tinspecieur 
général,  lais  de  sa  tournée  annuelle,  et  de  i'io- 
tpecteor  proviucial,  et  renvoyés  au  directeur  dn 
haras  après  la  saison  de  monte. 

Art.  112.  Le  directeur  du  h,ira»<  on,  en  son 
a^nçe,  le  médecin  vétérioaire  poui  ruat  déiir 
vrer  dee  eerlllc«t«  d*admittlon  ani  prapri^talrei 

des  juments  (|ui  seraient  prél^Mt^  à  lA  i^IUl 
d$a  étalon^  au  dép^t  c«atcnl. 

Art.  118.  Anewn  dtflon  ni  Jnfeinent  n*int 
acheté  ou  réformé  sant  l>nlor|^iaU'on  du  mittla- 
tre  de  l'intérieur. 

A  cet  effet,  chaque  année,  rintpeeleor  généraj 
ndreiee  an  mlnlitro  det  |troppsUlon^rPw  déter- 
miner : 

lo  la  nombre  des  étalons  et  det  Juments  qui 
compoterottt  le  iurat,  tulvant  tes  besoins  dn 
icrrlee; 

%»  Le  nombre  des  chevaux  dont  l*acqnitltion 
est  devenue  nécessaire. 
Art.  114.  Il  adrwee  dgalemont,  sfiè»  avoirpila 

l'avi»  du  comité  consultatif  des  haras,  ses  prupo- 
silioos  motivées  pour  la  réforme  des  étalons  ou 
des  Joments  qui  ne  seraient  plus  propref  à  la 
reproduction. 

Ar(.  115.  Les  chevaut  réiar^iét  lont  Tcijdnt 
publiquement 


• 


/ 


4 


Digitizeù  by  Google 


88 


BtONE  DE  LËOPOLD       —  AU  1846,  N»  m. 


Art.  116.  La  fnnclioiVDairct  ou  >  m[>loyé!t  du 
haras  ne  peuveDl  faire  l'aequitilioQ  de  chevaux 

Art.  117.  La  inéni(!  raarrh?  C5t  stiivir-  ponr  les 
produits  de  i*établU»emeDt  qui  oe  leraienl  pas 
Jugés  propret  Ara  «oiM«rvé«  pour  la  repro- 
duction. 

Art.  118.  Kii  t  lie  mort  d'un  theval  à  l'éla- 
blissement,  le  viiiérioaire  procède,  en  présence 
du  directeur,  A  Vantopiie  du  cadavre. 

Il  dresse  procès- verbal  de  cette  opération.  Une 
copie  m  Cil  envoyée  au  ministre  parles  soins  du 
directeur,  qui  informe  en  même  temps  l*ins|>ec- 
lem  général  de  la  nert  de  raolnal  «t  dai  cir* 
coiiitaDCet  qui  Pont  occaiioiiDtfe. 

ounni  im. 

Service  de  la  monte.  —  Chefs  de  station. 

Art.  119.  Le  ministre  fixe  tous  les  ans,  sur  la 
propMllièn  de  Pintpecimir  géaérali  reuvertore 

et  la  ferroelure  de  la  monte  «les  étalons  du  haras. 

Art.  190.  Les  slationn  dV-lalons  sont  établies 
de  préférence  chez  les  médecins  vétérinaires  du 
geuvemeienU  en  cbex  les  |Mnonnei  qui  a*oce»- 
\\f.ni  de  I  vièvc  du  cheval  «t  ffénnliMnt  d*aUl«an 

les  condilioos  re4|oise8. 

Ces  personnes  chez  lesquelles  les  stations  sont 
éiabllêf  pertenile  litre  de  cbeAi  de  atattea,  et 

sont  dt'siRnées  p.ir* IMnsprrtrnr  fr^n^Taî. 

Arl.  l'il.  Les  chefs  de  sialion  sont  tenus  de 
fournir  une  écurie  spacieuse,  saine  et  commode 
|K»ar  léger  1«t  élaloat  et  un  eaplaoement  con- 
▼rnahle  pour  la  saillie. 

L'écurie  doit  éire  pourvue  d*on  lit  pour  le  pa- 
lefrenier et  de  tous  les  ustensiles  oé<Msairei. 

Art.  191.  Chaque  laUIia  «rt  inicrite  ImaaMIi- 
lemenC  nr  un  cahier  da  noBln  fU  la  chef  de 
ttailoo. 

Ce  cahier  mentioDM  let  renseignement*  in- 
lerllt  sur  le  «ertileat  dTadmissIoo  de  la  Jument, 
ip  nom  de  l'étalon,  sa  raca,la  date  des  tant*  et 
du  ii-fus,  s'il  7  a  lieu. 

Art.  Ils.  le  dMfde  ttatlM  éSOmt  i  chaque 
pro|iriétaire  d'une  jument  saillie  un  certificat  qui 
contient  les  renaeignemettU  inacrila  au  cahier  de 
monte. 

ATI.  114.  Leaproprlétalraadetjuaenie  nilliee 

devront  faire  constater  sur  les  certificats,  par 
rinspecleur  de  leur  district,  la  uaisaance  du  pro- 
duit qu'ils  auront  obtenu. 
A  diKaut  d*aTeir  nmpii  celle  fernialité,  lia 

seront  exc'ns  des  concours  qnt  pourraient  <?li  e 
institués  par  le  gouTeroemcnt  en  faveur  de  ces 
produits. 

Art.  tSS.  Il  est  alloué  aux  chalil  de  slaiîoa, 
pour  la  tenue  dea  écritures,  loyer darécurie,  etc., 


une  indcmoiié  qui  sera  rct'i'c  par  le  directeur 
du  bara»  et  qui  ne  pourra  excéder  par  jour  un 
frioe  par  cheval  et  demfranes  ponr  ion  Sciio- 
vaux. 

Art.  1S6.  Les  fourrages  et  autres  nourritures 
qui  aeroQt  délivrés  aux  étalons  devront  être  de 
première  qualité. 

Le  prix  en  sera  payé  d'après  le  faux  moyen  de 
la  valeur  de  ces  denrées,  calculé  selon  les  m^ 
enrialet  efltelelles  de  la  provfaice  pour  let  mois 
de  février  à  mal. 

Arl.  187.  f-e»  chefs  de  station  son!  lenus  de  SO 
pourvoir,  avant  l'arrivée  des  étalons,  de  la  quan* 
Ulé  de  lanrrages  nécessaire  à  leur  alimentatkNi 
pendant  tout  le  temps  de  la  monte. 

Art.  128.  r,fs  m^^derins  vétérinaires  qw\  rem- 
pliiseni  ies  fonctions  de  chef  de  station  n'ont 
droit  A  aoGuoe  tadenailé  du  chef  des  soins  qu*lla 
pourraient,  en  cas  do  malAdio,  donner  awi  éta- 
lons. 

Art.  IM.  Les  chefs  de  station  sent  responsa- 
bles du  payement  dn  prix  des  saUNes  qui  pouf»- 

raient  être  établi  sur  certaine  ('■talons 

Art.  130.  Ilasoot  présenu  tous  les  jounà  la 
saillie. 

Art.  181.  Enoaadiodiiposition  d^étaion«  lo 

chef  de  station  en  »it?pfnd  la  saillie,  en  prévient 
l'inspecteur  du  district  et  réclame  immédiate- 
ment les  soins  du  nédedn  vétérinaira  du  go»> 

vernemcnt  du  district. 

Si  l'indisposition  offre  quelque  pravilé,  le  chef 
de  station  en  inlorme  sans  dClai  ie  directeur  du 
haras. 

Art.  103.  Dans  le  cas  od  M  serait  néceisaire  de 
fèrrer  un  étalon  placé  en  station,  le  chef  de  la 
alaiioo  invitera  le  aédocin  vétérinaire  du  gou- 
vernement à  être  présent  i  cette  opérathm. 

Art.  I  rfic  5  de  station  sont  sou:?  les 
ordres  de  rinspecleur  général,  de  l'inspecteur 
provloclal  et  de  linspeetevr  dedlstrlei. 

Art.  184.  En  cas  d'absence  de  plusieurs  Jonrt, 
le  cbef  de  station  doit  en  pr^Wenir  l'inspectfW 
de  district  qui  avise  à  son  remplacement. 

Art.  185.  Les  chefs  de  station  se  conlhnnaraai 
en  général  à  toutes  ies  instructions  qui  leur  se- 
ront données  par  le  direcietir  dti  h,ira«,  en  ce 
qui  concerne  la  police  de  la  station,  le  service  de 
la  monte,  le  logonwntet  rentreilen  des  étalons. 

Art.  136.  Immédiatement  après  le  retour  des 
étalons  au  dépôt  central,  le  directeur  remet  k 
Piuspecleur  général  un  relevé  général  de  tous  les 
cahiers  de  monte. 

Ce  relevé  indique  le  nombre  de  Juments  sail- 
lies par  chaque  étalon,  le  nom  du  chef  de  la  sta- 
tion et  do  palefrenier  qui  a  accompagné  les 
étalons. 

Art.  IVT.  Le  directeur  faU  emnite  un  relevé 
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liM  JameDls  de  «ktqw  diMrieC  <gfleol«  iMm 

par  let  étalons  de  VflU. 

Cet  relevé*  «ont  envoyés,  au  GommeDcemeot 
é$  rnurit  nrffule,  à  rioipecteor  général  pour 
Mre  tranimis  aux  iospecleurs  de  district. 

Ceni-ci  iadiqucQt  mr  Mt  tablMU  !•  Niullat 
de  ctaaque  Millie. 

n»  WBfoieat  ee»  laMeimt  i  ninp«eltw  pio- 
Yincial  avant  ta  Rn  (fe  Pannée. 

Art.  138.  Le  dépouillcnient  Je  totis  le»  renspi- 
goeraent*  recueitiii  est  ensuite  opéré  au  haras  et 
i«r     r«|iim  ipéeMMDtnt  dwtliié  à 


Mfytme  de  nourriture. 

Art.  189.  L«  fliédecin  vdtérioaire  dreMe  ei 
miMil  «■  «lirNliw  m  <UI  ém  IHwtmt  «t 
noTirritorM  à  disCribMr  JonrMlleiBMkl  )  ehaqiw 

cbevai. 

Gel  étal  «al  montalé  lên  dediaque  cbaoge- 
ment  daet  la  dîitribMloD. 

Art.  1 40.  La  ratlM  mofenu»  m  iUe  la  OM- 
Dière  fuirante  :  - 

laa  «alaat,  ion  d«  la  Mtoaii  4a  iMttla  : 

Aroioe,  de81/3à41/IUI. 

FoId,  de  8  i  4  kil. 

Paille,  j  compria  la  liUire,  de  6  i  8  kU. 
FiriMdaaB,  l/SUt. 

Pendant  la  saison  de  laonte,  la  rallM  d*afOtaie 
•era  aagmenlée  rt'nn  kilogramme. 

Cette  ration  peut  être  modifiée  d'après  ia  coo* 
illMIloB  «I  PAat  aanltalrt  de  chaque  élaleo. 

Les  étalons  seront  mis  à  la  ration  (fe  monte 
pendant  le  moii  qui  précède  le  départ  pour  les 
•laUont. 

Art.  141.  L*a1lBiciitatlai  dai  JmMMa  et  daa 

poulains  sera  réglée  aidfaat  Icar  ife,  leur  état 
et  lenr  coaatiiatioo. 

Art.  iH.  Taai  fca  Jour*,  moi  excepiion,  les 
étalons  du  haïaa  an  daae  les  stations  seront  eau- 
duits  à  la  pramnada  pendant  deni  heures  aa 


Art.  148.  La  dJfaetaor  devra  «idonaer  un 

eiercice  supplémentaire  pour  les  étalons  dont  la 
constitution  nécessiterait  cette  naesHr»*. 

Art.  144.  En  cas  d'accident  ou  de  maladie 
fraTa  eurTaiiiia  A  on  cbevai ,  le  direelear  paul, 

sur  la  demande  du  médecin  vétérinaire,  appeler 
en  consultation  un  antre  médeda  vétérioaire  du 
gouvernement. 


r.  -  AH  isdft,  »  m.  M 

Cttlèa  paar  les  éulons  et  les  jumenli,  ainsi  qoe 

pour  les  poulains  nés  à  rétablissement. 

Art.  146.  Les  ri«latrea  matricules  indiqueront 
la  nanéra  aielgné  1  chaque  cheval,  eeii  noa, 
eon  Age»  taille  et  robe,  sa  race  ou  son  origine 

connue;  les  signei*  iiarticuliert;  le  lien  oii  il  a 
été  acheté,  ainsi  que  tous  les  renseignements  qui 


cnavnai  m. 
MtffUtn*  wmtrkmiu. 
Alt.t4B.Ilf  a««  Iwaadaa  ragMi«awilffi>  i»r|»aplef  ttnbcé, 


antfeééaaia  au  I  la  Mlle  A  laqnalto  II , 

tient. 

Les  documents  ou  pièces  justificatives  à  l'appui 
lie  cee  remalgaenenle  aanl  lappaHs  dana  la  aa- 

glstre  matricnle. 

'  Une  oolooBC  de  ce  registre  ««t  consacrée  à 
nnsCTlplIan  des  aaaidanta  an  daa  «aladiat  dani 
les  cbevanv  panvail  étta  attalaia  on  qoi  ponr» 

raient  leur  survenir. 

Art.  147.  Dans  le  registre  des  étaloM,  une 
fMllle  A  plualenra  ealaanet  en  regard  dn  oom  de 

chaque  étalon  est  consacrée  à  l'indication  des 
lieux  où  il  a  fait,  fhaquo  3on*?e,  la  monte,  Ip 
nombre  «le  jumenis  qu'il  a  saillies  et  ie  résultat 
qui  an  a  él4  obtenu. 

Art.  14B  D.iijs  le  registre  des  Juments  on  in- 
dique, outre  tous  les  renseignements  exigés  pour 
lat  étalons,  le  Jour  où  elles  ont  été  saillies,  par 
quel  étalon,  et  la  ptadnR  oblena,  ni  y  a  lien. 

Art.  149.  Le  registre  des  poulains  contient  la 
date  de  leur  naissance,  leur»  nom  et  signalement, 
leaaameatlhvtca  d«  l'étalon  et  de  la  jument 
doikl  Ile  pmvlennant. 

CUAPITRi;  XX. 

C  ompiabitilé  en  argent. 

Art.  150.  Aucune  dépense  ne  pput  étrp  ordon» 
née  que  par  le  directeur  de  l'éiablissement. 

Aii.t5I.I.adlraelenr  Mt  lana  ka  ifoit  naît, 
d*après  le<;  bi  soins  du  service,  une  demanda  da 
fonds  au  ministre  de  l'iniérieur. 

Ces  fonds  ne  sont  destinés  qu'au  payement  des 
menues  dépenaea  an  des  dépaniea  nrfentee  da 
l'établissement. 

Art.  153.  Les  ordonnances  délivrées  par  ie 
Biteittre  ponr  les  dépenses  courantes  du  haraa 
sont  liquidées  au  profit  du  commis  comptable. 
Flle«  «ont  adressées  au  directeur,  qui  les  luire* 
met  après  jr  avoir  apposé  sou  vlta. 

Art.  m.  La  téeeption  de  ces  ordoonuiess  eai 

constatée  snr  tin  registre  spécial. 

En  regard  sont  portées  les  dépeoMs  tmpntéaa 
sur  ces  fends. 

Art  154*  Lee  dépenses  aannuias  sent  payées 

par  le  commis  .lux  écritures  chargé  de  li  romp- 
labilité,  sur  le  visa  préalable  du  directeur,  et 
oootre  qatltance  oo  triple  expédition,  dont  TuM 
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Art.  155.  A  la  fin  de  reieirlr?,  \p  (tirec^eur 
envoie  au  aitnlilMila  IHQl4w«ur  le  e«np(e  readu 
ytrl^Mmt  MoiplaU*  d«  l%«f  loi  di  «m  flnMt. 

Ce  compte  est  ârwé  m  qatdlvpte  ei|iédili«n, 
riité  par  le  directeur  et  arrompafoé  de  toatee  lee 
pièces  conplable*  à  l'appui ,  un  double  eipédi- 
tlw, . 

Art,  Toutos  Ici  aulr«i  (!dpon»ei  sont  li- 
quidées au  moyen  d'ordooDaioea  de  payemeai 
an  pro&t  des  intéressés. 

Oit  ordotainow  Mur  mai  tWHWiini  pv  IMo- 
tormédiaire  du  Hirec tevt. 

▲rt.  157. 11  est  leon  an  haraa  ttn/a«i«Mtfd(i 
ttttto»  dépouatt  4mm  NfMi 
Idée  d*uDe  m 

Oe  reglttre  comprend  également  les  dépassée 
payéM  d'urgence  et  celle*  qui  aoot  liquidéaa  par 

Art.  158.  Ce 
ta  nMoMM  iBif  «Dte  : 


Gages  el  joiirnt'tii, 

mil  d«  v^wes. 

ciiiriTanu. 
Nourriture  des  chçv|iii, 


PtaiidMflirtlQlii. 

çufiTBi  nr. 

Matériel.  A^ts  et  «plretiap  dee  haroack** 
m«n(«  et  ualeoiUaf  tf^«liii«t.  tr-  ^^linft  «t 

«Jliauff^ga. 

cuAmai  T. 
BâtiOMMC*  —  Bntre4iei|.  —  Réparations. 

aatmt  Ti. 
PHii  do  iMMni  oc  d*ioip»oi>loni. 

ciatRii  vu. 

dUUtrf. 

mMÊvnMwuu 

firaiidlvofi* 

Frais  de  trnitemcnt  des  palefjrOD^n  jUOM^ff 
Coatrtbulioos  communales, 
ANimnoOi  dea  dttvaoi, 
Assuraoooi  dOi  bltinoilU, 

Police,  efc. 

Art.  lS9.  Daos  le  conraol  du  mois  de  déceo^bre 

lu  ministre 


de  rintérleur  un  projet  <*«  Iwd^s'  35»proximatif 
des  dépenses  courantee,  4iTM  ^  U  (aamére  ^ui 
viont  d*4tw  indiquée. 

Art.  160,  Itanî  !c  courant  rin  mois  dç  j^ovilir 
de  chaque  année,  il  adresse  ég^emet^vau  mioifr 
ti«  UQ  relevé  général  des  dépenaea  e(!Feclt^éet  do 
l^nnée  précédente. 

Art.  ICI.  Le  ministre  détermine,  $tir  la  propo- 
sition du  directeur,  (qi  ot\if  l|  M  cou^opipatiai) 
«I  itttres  qui  ponvoni  Ntre  ^ohlot  ifum  «Unli- 
çatioo  publique  ou  de  marchés  |>arlicglier«. 

Ces  adjudications  on  mttrcht's  particul|{^  {|qi04 
soumis  à  sua  appruLatiou  préalable. 

Art.  162  Les  recettes  du  barM  W^l  inscriles 
dans  uQ  regtaire  à  ce  destiné^  ellea  se  divisent  de 
ta  nanUro  anlMinto  i 

cnAvini 

VoDlo  de  ehoTanx  do  liftimw  ot  aniNt. 


Voatq. 


CHAamm. 


Gnavmim. 


cnaKvna  tf» 

Produits  divers. 

Art.  16^.  Les  fonds  provenant  d<?s  reccHf»  <lu 
bara;  >oqi  verféa  epire  (es  mams  du  rc(;çyeur  de 
renrcgistrenoiit  ol  dos  domf  inas. 

Art.  164.  Aucun  proiluit  ilu  h:iT:\^  ou  autre 
Objet  ne  peiit  être  vrodii^  taus  i'aiilocitaMop 
mipistre, 

Tptite  vente  fait  P0ldo(d*une  adjudlcalioB  ^ 

blique,  è  moin^  qu'un  marché*  parÙouliorne 
f^lssf  pl|i*  avaplafieux  au  trésor. 

cnapiTiB  m. 
tflMBMiinMUiéoia  nMtflM. 

Art.  165.  n  est  tenu  un  registre  MN|t  |o  titre 
de  jouro;?!  {général  du  mafr^^^in,  dnn^  lequrl  5onf 
portées  jour  par  joiir,  par  ordfe  de  d^te,  l'entrée 
on  magasin  ol  la  sortie  des  flsurrayes  ot  dos  don* 
rées  provenant  soit  d'achats  de  fournitures  f!aitei 
en  vertu  d'adjudication  on  de  marchés  particu- 
liers, soit  des  |»roduits  des  terres  eo  culture. 

Art  W.  Tons  !«•  fourrasos  lont  reçu  par  la 
directeur  et  ic  ni<^deeln  vétérinaire  qnl  on  con- 
statent la  qualité. 

La  quantité  en  est  vérifiée,  eo  leur  présence, 
par  le  garda-nagasta    le  snrvciliant  en  ckef. 

Art   <67.  AiMMirif  (Icnrf'e  ne     ni  sorlirdn  BSa» 
gasto  que  sur  uo  bon  du  dlrectoiir. 
fiH.  168.  Ijê  Jonmal  «fn  aagasfn  m  9?réié 
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dMqpe  OMte  par  le  directevr,  à  qui  le  flH^ 
■lagatiB  remet  Tétai  nenavel  de  •Ituatleo. 

Art.  189.  Lee  llitee  de  centommation  et  lei 
toM  ééttné»  an  gêrde-iMgMin,  mdI  «Mnrrét 

jusqu'à  la  vériflcatioD  qui  en  est  fktl»  fêt  Pto- 
•pecteur  général  lors  de  «a  rpviie. 

Art.  170.  Les  autre*  maiières  et  objets  employés 
p4»ar  le  sar? k»  dtt  banit  soat  cltMéfl  ât  la  ma- 

miirr  «nirsnte  : 
Mobilier  de  la  forge  et  matière  proftre  A  la 

Mobilier  de  la  pbarmade  et  Bima>iWll« 
Mobilier  de  rétablUietneut; 
Effets  de  sellerie,  bourreleria,  uateaiiles  et 
Mairtf*  4««riat} 

fnilruments  aratoires; 

Art.  171.  Chacune  de  ces  diritions  fora  Tobjet 
d*un  registre  spécial  qui  sera  teou  eu  deux  par- 
tlaa»  PkHM  pavr  VtmH»H  hnitfa  paor  la  tarlie» 

CRAiTJTIIII  IXII. 

Mette  d'habUlement. 

Art.  ITI.  l  a  ma»»e  d^habillemeDt  c»t  formn''*» 
au  moyeo  d'une  retenue  t^rée  aqr  le  irailemeat 
ém  iwaaiilan,  «Mfféihal,  h'<«  «NHitoi  Nl*- 

l^entprs  et  (^|<^vr^. 

Celte  retenue  s'élère  à  10  p.  o.  au  plua  sur  le 
trrtlawwn  ■wBstwl  da  ckacoo  d^«tKf 

Art.  173.  La  retenue  «st  suspendoe  lorsque  le 
chiffre  disponible  de  la  m3n«(P<tp  <-b3q(ie  employé 
aiuiut  la  somme  de  ceoi  cioquaule  fraocs. 

âft.  i7«.  11  y  a  paw  la  maaia  4*lialiinani»i 
m  registre  daus  lequel  »onliD»criics  In  rolenuas 
faites  ans  employés  précités,  les  objets  qui  leur 
ont  été  délivrés,  alesi  que  le  prix  de  ceux-ci. 

Chaqna  aaapta  parikollar  ouvert  «r  oo  n- 

giîlr»*  nt  ;7rréir  (oii-î  tri  trou  moi?  etMNlttllà 
l'iospectetir  général  lors  de  sa  visite. 

Ait*  fS.  Chaque  employé  reçoit  un.  Uvrat 
daoi  laquai  caa  dlvonas  indicatiooa  «oot  tan 
écrites. 

Ce  tavfoi  est  égaliawi  arrêté  tous  iesi  trou 
noii  at  vM  par  la  eonniia  comptable  «t  ehaqqo 
partie  intéressée, 

Arl«  I7ft.  Un  releTé  géoéral  ^c.  la  siiualion  du 
ibods  de  la  mafse  d^babiilemeni  est  envoyé  à  la 
fla  da  «baqaa  amido  m  aiMalra  do  nalMiir. 

Vniforme. 

Art.  177.  Les  surreiltanls ,  marlclialf  garde- 
magasio,  palefreniers  el  élèves  portartot  ao  uoi* 
fmm  4il«rnilod  do  la  molère  pairaolo  i 

Pour  les  palefreniart  alélèreo  : 

Potite  tonne  : 


Une  veste  d*écurie  en  pOou  biw; 
Un  pantalon   id.  id  ; 

Une  veste  eu  drap  bleu  avec  une  rangée  de 
MBf  petits  bMitoae  portant  une-  této  de  cheval 
au  miii'^ti.  t't  rttjiour  la  légende  haras  ds  l* ÉttU» 
Un  pantalon  de  drap  blou  avec  »oui-piedS) 
Deux  pantalons  d*<td  oiHoila  grise  » 
Un  gUeten  poil  dooMrrogfooalàWMeniél 
de  boutons  d*uDiferme; 
Une  blouse  en  toile  bleue) 
U»  ool  de  drap  noir  boudé  par  derrièrai 
Capote  d'btvar  aa  drap J«M«  à  daw  fMf^M 

rie  hniitoni  d*uniforMa. 
Grande  tenue  : 

RadtegoM  oa  drapUov  ftoalM  ditit à  dMi 

NlPgées  de  neuf  ^i-ot  hnittona  4teif0f«a  | 
Pantalon  en  drap  bleu) 
Casquette  d'nolfbnno. 

La  grando  laono  nVat  palnt  oMIfllaire  pour 

les  palefreniers  et  élèves  :  elle  ne  sera  délivrée 
que  dans  le  cas  où  les  fonds  dlf  pooibles  à  la  masse 
d*nn  paleftvnler  ou  élève  penaaOMt  oette  dé- 
pense. 

Pour  les  stirv«ill.^i>(t  de  deii!t  tème  CtaNataiWi 
uniforme  que  pour  les  paleireoiers. 

Ili  poaftavout  pour  «iguat  dieUnaltll  A  la  «Mr 
quette,  au  cqIIcI  de  la  v  -ato  et  tîp  la  reiliogOlt^ 
un  galon  en  or  d^un  centimètre  de  largeur. 

Pour  lot  torralllanta  da  pramièra  diiao»  la 
marécbd  al  If  garde-magaiin  : 

Redingote  eoDttO  ci-de«t» } 

Pantalon,  Id.; 

CMqnaiiaoiool,  Id* 

Ils  porteront  pour  signes  distinclifs  au  collet 
de  la  redingoto  et  à  la  casquette,  doux  galons  en 
or  d'un  centimètre  de  largeur,  séparée  par  une 
dUtanco  d*ttD  MOtlmétro. 

Art.  178.  Un  modèle  de  chacun  de?  objets  dé- 
tadlés  ci-dessus,  approuvé  par  le  ministre,  sera 
dépoté  aa  haraa  da  l*^iat. 

Art.  1T9.  Le  prix  île  Puniforme  eara  imputé 

fitr  \%  m»«»r  d'hablllemept  de  cbaque  employé. 

Art.  lau.  Le  tUmlattt  aai  t^bargé  d'aclicter  et 
de  faira  eoofecCionoor  lee  différeoti  oljete  dNuil- 

forme. 

Art.  181.  DaDi  le  cas  uti  un  employé  ne  pour* 
rait  suffire  »  l'enlrtsiien  de  son  uniforme  au 
moirao  do  la  wionuo  ordioairo,  le  dlraetaur  ait 
autoris<^  A  opérer  sur  son  trailem'rit  une  retenue 
supplémentaire  qui  ne  pourra  toutefois  excéder 
5  p.  c.  du  iraitaBMUt  uMMuali 

cuAPirav  xxiT. 

v/jiPOfllJMw  sNMMar. 

Art.  î^2.  Le  directeur  utilise,  dans  l'intérêt 
du  sorviee,  le  temps  qna  lalaamt  dlspooible  aox 
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employt^s  du  baras  leurt  foocUoDS  respectives. 

AH.  183.  Les  employés  ou  palefreniers  oe 
pnmni  a^ribaMlcr  4ê  l*4UiUliNnaiC  «Ml  m» 

aiitari!3linn  rlti  rlirprtrtir,  qtii  veilte  à  tilHf dT  !♦ 
service  pendaot  ceile  absence. 

Art.  184.  0  Ml  iDlfnHl  «M  fODCttonoairet  «c 
«nplof4«di1ianitd^titrMr,Mns  rautorisaiion 
du  inini«;fre,  un  emploi  on  une  industrie  en  dd- 
hors  des  foactioos  qui  leur  sont  confiées. 

Art.  185.  Il  est  iaMrdit  è  loai  A»DetioiiMir*oa 
employé  des  haras  de  se  servir  des  étalons  ou 
jumenti  de  l'^lal  pour  leur  u»3ge  parlictilior. 

Art.  186.11  est  également  iOterdU  au  directeur 
•i  •«  uMêOh  vétérimf ro  de  kifar  dnu  lea  ée«> 

ries  du  haras  d*aulres  c^rvn^lx  ijuc  criix  pour 
lesquels  il  leur  est  allocié  une  ration  de  fourrage. 

Art.  187.  La  ration  à  distribuer,  en  mttt  de 
Part  5  de  l'andié  royal  du  M  Jan? ier  damier, 
ait  fixée  de  la  maDièrc  suivaDte  ; 

Avoine  4  kilog. 

Foin,    S  1/8  id. 

Paille,  «  id. 
Art.  188.  La  correspondancf  de?  divers  fonc- 
ttoonaires  des  haras  désignés  à  l'art.  U*  de  l'ar» 
réié  rayai  du  81  jabrler  1846^  aeit  entre  eos,  «oit 
avecles  autorités  d*aprèa  les  limites  tracées  dans 
le  présent  r^<;i<°mfol,  aura  liea  soiu  bande  et 
ayec  contre-seing. 

•rmtallai,  la  81  Mfrier  IBM. 

SnTAia  Vai  m  Wim. 


128  —  21  FÉvatER  1846.  ~  lot  contenant  les 
budgets  de$  finances^  dei  non-vaieurêt 
rmiUftmnêmêHUei  pi9§€iM  dt§  éêpvuêê 
pour  ordre,  pour  PexerdM  1846(i).(lfanU. 
da  88  février  1846.) 

Léopold,  etc.  Les  chambcéapiit  adafitial  nooi 
•anctionnons  ce  qui  suit  : 
Art.        Lea  budgets  du  département  des 

péages,  et  des  dépensée  paurafdra^  pour  Peiar- 

cice  1846,  sont  fixés  : 

Le  budget  du  déparlement  des  finances,  à  la 
•OBuna  do  donie  nlllioiM  bvit  cent  «ohaiita  al 

seiie  mille  vingt  francs  {12.876,020  fr.). 

Le  budget  des  non-valeurs,  remboursements 
et  péages  à  la  somme  de  deux  millions  vingl-sii 
mille  ftenea  (8,ta6,M0  «p.). 

\c  hTidpet  lie  (léprnses  po^irnrdrr,  h  la  ?onimc 
de  Ireiae  millions  neuf  cent  soixante  et  dix-sept 
iBnie  «iiM|  aattta  francs  (13,977,500  ffr.). 

Le  lonl  aanfannéiMol  au  laUaaas  at-aa- 

ncxé». 

Art.  3.  La  présente  loi  sera  obligatoire  le  len- 
demain  de  sa  puMIeatlafe. 

Proroulgnona  la  présente  Im,  ordonnons  qu'elle 
soit  revédip  du  xce^u  de  TÉlat  et  pebiiée  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Cianlre^lfoé  par  ta  iriolMra  dei  iUMai 
(M.  i,  Malan). 


(f) Présentation  i  la  chamfcre  des  représentant!, 
Iclî  novembre  1845.  (Doctinents,  p.  7.) —  Rap- 

[tort  par  M.  Zoude,  le      décembre.  —  Disoussioa 
es  13,  14  et  {6jatt«ier18M.— Adoplieo,lel8,pHr 
89  voix  contre  3. 


Rapport  an  sénat  par  M.  le  vicomte  de  Biolley, 
le  17  février  1848.  (poessaoenU.  p.  719.)-OisoM- 
eion  le  SM  Mfrier* Adoption,  le  mémejenriA 
IVinaaimitd  dea  88  «Mmbraw  pNaoata, 


TABLEAU 

Du  budget  du  départit  ment  des  finances  pour  l'exercice  1846. 


« 

CHARGES 

DÉSIGNATION  DES  DÉPENSES. 

TOTAUX. 

Ordinairaa 

Iiinardin. 

cBAPrm  nunoBR. 

• 

Art.  1».  Treitemeat  de  ministre, 

8.  Traitements  de«  fonctieaneireaeCeoapleyda, 

8.  Frais  de  tournées, 

4.  Matériel, 

5.  Service  de  ta  monnaie, 

6.  MnlU^aUon  des  ooios  et  ^^'g^J'^^^^^'j^^ 

81,608 

458.400 
8,000 
40,000 
7,800 

88^ 

■ 

!  j 

«4^ 
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CHARGES 

DESIGNATION  DES  DEPE.^âKâ. 

TOTAUX. 

Ordieaire*. 

Eatraerdia. 

7.  AcKat  de  nattiret  «1  Irai*  d«  lidwicalMii  de 
fièeM  de  1  et  m  S  ««it„  Ja«|iiv  covrarroM  d^HM 

•OOroe  Ac  300,000  franr-î, 

8.  Magasin  général  «le*  papier*, 

9.  Frau  de  pabliMiim  «c  rMa«lwi  4e  dMUMttU 

• 

117,000 

aSiOOO 

910,000  ] 

• 

• 

859,000 

GRAPim  n. 

Art.  1 V.  TniiMMit  de*  directeur*, 
Sé  uiiHMr  feotni  de  mal. 

80,550 
SBOiOOf 

• 

880J»60 

CHAP1TRI  tn. 

Admin'iilraliOn  det  contribution  directeSt  C<l- 
dtutre,  douanes  et  aecisei^  d«  ta §ûmU$  âts 
matières  d*or  et  4*argent,  «te. 

Art.  f  T.  Tïïtmmm  de*  suthjéê  im  Mnke  td- 

dentaire, 

9.  Reniae*  et  indeiBBitë*  de*  «wniptable*, 
8*  TreiteMnt  de*  wmfkjiê  du  aervice  actif  (non- 
trOmaonr  âtnetêt,  cadmtm  ettomplaiUiti)^ 

I.  Traitemeitt  de»  eei|»W|4a  de  le  deMM  ei  le- 

cherche  maritiute, 

5.  Traitement  de*  employé*  de*  acciae*, 

6.  Traitement  de*  employé*  de  ta  garantir 

7.  Traitement  de*  vérificateurt  dei  pouls  et  me- 
mre*, 

8.  Traitement  de*  avocat*  de  ''inimiuittftlitrBi. 

9.  Frai*  de  bwflenet  de  leerafea, 

JU.  inQcmnTiP!, 

II.  Matériel, 

il.  Iniiemnilcs  pour  le*  trantcriptioo*  de  muta- 
tion*, etc.,  dan*  lea  bofeeiut  de  ceoterTetion  de  ca- 
daalre, 

i?>  frsx^  z^ntrny\ï  d'nJminiatralion  de  l*ealff|t6t 
d'AoTer»,  eotrelicQ  dtjs  hàiimenta,  ete., 

$79,500 
1,710,000 

501,900 

8,950,900 
780,900 
48,860 

If  A   4  ikA 

63,100 
38,070 
1B9,880 
191,900 
140,000 

89,000 
81,000 

• 

*  i 

*  1 

• 

*  1 

*  1 

n  1 

*  1 

• 

i  8,009,480 

1  . 

CHAPITEE  iV. 

JâKdnhtral'ton  de  l*enreghtremttUt  été 
domaines  et  desforét4. 

JkH,  ]*r.  TreUemat  du  penoMel  de  rearegMire 

5.  Trait«meBldl|  ^r&ODnel  du  timbre, 
3.      1(1.              iJ.      du  domaine, 
*      Id.            M.  fcreaOer, 

.  S.  Ilemi*e*  de*  receveun.  «-  ftabde  pinepliee, 

6.  Id.     de*  greffier*, 

7.  Frdi«  Je  boreeedeadireeleere, 

8.  Matériel, 

9.  Frai*  de  ponr*aitet  et  ilInrtiiioM, 

10.  Dépendes  du  domaine, 

U.  l'alai*  de  Bnuellea  et  de  Tervueree, 

356,390 

51,200 

77,800 
943,600 
819,000 

41,0(>Ù 

90,000 

89,000  i 

88,000 

78,300 

93,800 

k  1,097,880 
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M«  198. 

CHARGES 

SAnGlUTIOII  IN»  DÉPENS». 

-   

TOTAUX. 

Ontiaairw. 

Bslraonlia.  > 

CHAPITRE  V. 

Ari.  U*.  Peotioiu  otvilMt 
9.  flwn  à  dit  mmImpm* 

1,175,000 
S,OM 

:  : 

CHAPITRE  Tl. 

Art.  1"^.  Dépenaei  impré^iMi, 
3.  Tranôl  exlrâordiMin. 

11,000 
4,000 

* 
■ 

18,000 

Tolal,  fr, 

—  1 

TABLEAU 

DtlbUdgêt  dei  noH-volnirt,  rsmioiirMM 

«i0«lS4S. 

DriBKHiTIOll  DES  DÉPENSES. 

CHAMiS  ' 

TOTAUX. 

Ordinaire». 

Extruordin. 

UIAI  iJnIS  rncMIbn. 

J^oii'vaieuri. 

ârt.  l«r.  NMi-^ltean  nir  le  fc«eiev, 

5.  Id.        sur  rimpit  pcrtollMl, 

3.  Id.        sur  lec  jù^eale», 

4.  Déclwrgeoa  remite  auxlMtelioM  en  noa-activité, 

6,  Noa-fale«f»«ir  !«•  redevMicM  mioet, 
.{Lu  wUUgpmiiÊ  m»  pnkmtt  chajûiirê  rut  tont 

300,600 
870.000 

80,000 

10,000 

■ 

796,000 

CHAPITRE  0. 
Mmkourummti» 

Art.  l^^  Rf  «.titulion»  tie  droits  cl  amendes  el  inl^- 
réu  y  relatifs,  de  frais  d'adjudication  et  de  fafOBt 
d'ouvrant  britë«. 

3.  Resliluiion^  il'Jmpôts,  p«age>,capitaas,  revenu», 
reinbour»ein€ui&,  ameade*  et  payesieol  d'ioi4réta, 
frais  d'adjudication  rt  fharjBaiiBtHlrr0HÎ0|iaTlim>ttf 

oa  ea  d^éreoc«,  etc., 
S.  R— boorwwt*  4l«  pMMa  «s  «flma  éCn^rt. 
4  ncficUd0etnp4aU«aaiid«M«tMaviMHni(^0iir, 

mémoire), 

(Le*  eridiu  eomjrriê  m»  frittnt  cAnlfr»  «mi 

jpabU  timitalifi.) 

80,000 

950,000 
150,000 

» 

:  1 

\  430,000 

1 

CHAPITRE  III. 

• 

Féages. 

Art.  uoiq.  Reabourteoieal  du  pétf^  »nr  PEscaut, 
(£«  crédit  cmpfii  M  gtrkuu  cktipitn  n'ett  point 

800,000 

• 

«OfOOt 

Tolau,  fr. 

S»MO,000 

a 

R,OM,000 

Digitized  by  Google 


Biens  os  utomo         tM«t  m*  m. 


TÀBLËAU 

D»  budgit  du  dépenteê  pour  ordre  pour  i'esercice  iS46, 


DÉ8IGK4TI0II  M  OtMUBtS. 


SOHIIIS 


I 


TOTAL 


cHAPiras 


jÊdmktittmlhn  du  trésor puitiie. 


Art.  l«r.  Remboursement  de  eautiounemenU  venét  en  namératM 
dans  les  cjliii  ^  liii  ,jiiu s  urijuiaeiU,  pour  garantie  do  leur  pei-iioii,  par 
de*  foncUonuAires  conaplable*  d«  l*Étal,  p«f  de«  rtcey*ur»  comwM 
naas,  d«a  receveura  m  bnreaat  de  bienfeiaaMi  t  ff<yoa<It  de 
l'adminUtralioa  iln  rlirmin  tir  frr,  par  rotirticrs,  dr^  a^Dta  de 
change,  eie.«  et  par  de»  conlnbuablo»»  ségoCMoU  Mi  c^nusuMOO'- 
naires,  poar  f«nuMte  «ta  f«j«nmit  4ft  dnii*  ite  do«i«M«(  4*w>- 
ciaea,  el«., 

(!••  diiA>e  iadiqoé  k  eet  article  ■*««!  peiM  Itmitotif.  H  peaira 

•'éleTer,  le  caa  éc^i^mt .  jip.rjn'à  ro.ictirrrnrr        l;i  somme  qui  de« 
■m»*<*  eBMre  à  rembouner  du  chef  dci  cauhouotmcnts  Vervéa  < 
numcraire  «ntérien reaient  M  t*r  ««(«lire  1830,  et  qui  «MilMMli 
la  Beigi^  m  «léeutioa  àu  traité  du  5  noTembre  hUs») 
9.  RenboiiraeaieDlt  âefencla  perças  au  profit  de  la  caiaae  det  ▼earas 

etorpliclins  (Ji>  fi->ii(  li  '[inairr  4  civils, 

S.  Renbeurscucal  de  fonda  Berça*  ao  profil  de  la  caiaae  dea 
veuve»  et  erpbeliaa  det  officiera  dfa  Tamée» 

4.  Hemboursement  de  fond»  perç«ia  «M  fraii  de  la  caiwa  de  pré- 
voyance de*  instiluteura  primaires, 

•.R I  iiitwiiiawÉite  iiiiÉi  tmftÊ  mfnÊtd»  li  iirtmaitude» 

•acatir». 

f .  ItaBboarteasent  de  iboda  vereëe  ma  pretc  de  la  naïaa  dlialMlla- 

■aat  et  d^équipemeol  Je  la  douane, 

7.  Emploi  des  sub&iiiet  ctferts  pour  constrnclion  de  roule») 

8.  AttribiMfOQtdesparl«deaeainMlMldnMlaillndk4#Mhllttfi0o 


CUAF1TR£  U. 

Jdmintiiratlon  de§  contributions  direct**^  eadtutre, 
douanet  et  occiw. 


Art.  lav.  Attribatient  d^neadet,  aaiaiat  «t 

par  r.Tifmini'itration  de»  cctitribntiùik., 

i.  Frais  d'expertise  de  la  coalribuUoa  personnelle, 

3.  Frais  d'onvertore  des  entrapMi» 

4.  BaadMMUMBMBt  da  Ipods  noonvréapeiir  laa  proviocaa, 

5.  Id.  Id.  poarlaaoonmraae, 
è.         Id.        d«  la  taxa  praviieiala  «ar  le»  <  h  ;  c  n  s , 

7.  Id.  idi  sur  le  bétail, 

8.  Id.  4  «I  S  p.  a,  m  praUdai  ffll»  da  LUfO  ti 
Varnarii  paor  pillagait 


950,«M 
16a,«M 

«5,000 

300,000 
100,000 


12?>,000 
3U,UO0 
14,000 
6.734,000 
1,950,000 

soo.ooo 

135,000 
I846OO 


9,191,iS0O 
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Bftam  DE  LÉOPOtD  t«.^All  lêlt,  R*  19». 


DESIGNATION  OBS  DI&t>fiH6B8. 


TOTàL 


CHAPITRK  III. 

JAnàtÙAtrûtiQn  de  l*«nr9glêirement,  des  domames  et  des 

rOHDS  DK  TIERS. 

Mtttegiêtrementt  domaines  et  fbrits. 

Art.  Itt.  Reeattw  lUvimi  «t 
frau  de  régie, 

9.  Recettw  4itirMi«l  aandw  é« 
frwt  de  r4fi«i 

S.  RMfeMHMBnit  ée  ravMMi*  perçut  pour  compte  de  proriMtt* 

coBsiGiiATions. 

4.  RemboarcemettHe  oeiMgMlîop»  ^o'  du  86  niv&*e  aa  mi), 

5.  RmboarMiDMiidt  «omfuliMn  à  titre  de  Jépftt , 


100,000 

600,000 
4tt5,tM 


1,' 


Total  des  dépenses  pour  ordre.    .   .   fr.  13,877,&00 


li».  —  31  riraita  1846.  ~  M  contenant  le  inolt  Msts  tna»  (1.324,300  fr.), 
dm  wMstère  des  affaires  étrath  to 


gères  pour  Pexertiûê  184A  (1).  (MmU.  da 
94  rétrier  1846.) 

r.^opold,  etc.  Les  ehainbm  aDladO|iléetn(NM 
«aaciioDoons  ce  qui  eiUt  : 

Art.        bujietdii  d4partfliiMnl  dtt  aflUret 
étrangèrei,  pour  Texercice  1846,  est  fixé  i  la      Cooti^-Ait né  parle  miDlUNdM 
lODUM  4*00  mUlioa  tfoi»  cent  Tiof l-<pMife  miUe  fèm  Qk,  A.  Dediampa). 


Art.  2.  La  [irésenteloi  lera 
demaiQ  de  sa  promutfaiion. 

PromulfuoDa  la  préseole  loi,  ordonooDS  qu^die 
Mitr«v4tiM  dH  leiiiidc  l*Blftl  «t  puUM»  ptr  It 


(I)  Pri^'.rni.TiioD  à  la  chambre  de»  repréwiitant* ,  Rapport  au  sénat  par  M.  le  duc  d^Ursel,  le 

le  13  uovembrc  1845.  (UocuoieDta,  p.  7.)  ~  aa(>-  16 février  1846.  (Uocumeota,  p.  717.)— DiscitMMtt 

port  par  M.  Oty,  le  33,  décembro.  (Documenu  le*  18  et  19  février.— Adoption,  bl9t&r 

p.  435.) Discussion,  les  17, 19  et  30  janvier  1848.  mlé  d«a  87 1 
— Adoption,  le  30,  par  61  voix  contre  4. 
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DÉSIGNATION  DES  DÉPENSES. 


CUARGbS 


OrdÎMirm. 


SsIraeidiB. 


TOTAUX. 


CHAPITRE  PREMIER. 

AâmintstruHon  eetanUe. 

AH.  iw.  Traitemenl  «lu  minislre. 
Fraisdc  rr|itésenlation  pour  mtnwire). 
S.  Trai(ein«iti  des  fouctionnuret,  «nploy^t  et  gCM 
de  lepvicc. 

S,  Frait  det  conimî»»iinu  <l'<;xnm«"n 

4.  PentioRs  à  acconli  r  à  dt»  fcinclioniiairc*,  cm 
plovèî.  cl  [;ens  de  icrvice. 

5.  Secours  à  det  foiMAiemiairM  «t  emplejé*  ou  à 
leur*  iwovet,  tam  avdr  draU  ft  la  pamion,  ont 
des  titres  k  «a  wcaura,  k  raiwa d«  laor  |)wiUaa  «ni- 

6.  Matériel. 

7.  Acbtt  <ia  «léceraiion»  da  t*«nli«  da  Léopald. 

CHAPITRE  II. 
Traitements  de*  agents  potW^uei. 

Art.  l«r.  Aoi riche. 

8.  Confaifération  çermaïunue, 
"  Fr,iine. 
4.  Graade-Bratagae. 
fi.  Pava.Baa. 

6.  Italie, 

7.  PruMe. 
><.  Ktats-Lait, 

9.  Turquie. 

»   Bavière  (pour  mAnoiev), 

1 1 .  i'aiicmarck. 
13.  E»pa^a. 
13.  Orèca. 

M.  Vrllcf  libraa  cl  tian»«ali<iacs  de  llautbourcr, 
■rômt^  fl  Lubctk. 

15.  Portugal. 

16.  Sanlaigoc. 

17.  So«de. 

CHAPITRE  MI. 

Art.  unic|.  Trailcneat  de»  agento  coMufadre»  et 
ladcsoiida  A  qnelqaef  afeal»  mb  rdlriM. 

CHAPITRE  IV. 

Ali.  vniq.  Fra»  de  vojngp  de»  agent»  du  serTicc 
Mténcur  et  de  IV.dm.niMrnrK.n  t  eutrala;  fr«Is  dtt 
courrier»,  eatafctd-s  t\<ur*e»  diverse». 

CHAPITRE  V. 

Art.  uiùq.  FrabàrraiboanaraiixamUdii 
»iee  extérieur. 

8«e  lAa*  Teaa^^jiTi.  —  «oaiT.  1846. 


31,000 
» 

»,600 
S,000 

11,800 


1,000 
34,UU0 
10.000 


40,000 
4U,0[)0 
60,0it0 
MU,000 
50,000 
40.0U0 
50,000 
25,500 
47.000 
1» 

âi,ooo 

15,000 
15,000 
15,000 

15,000 
15,000 
15,000 
15,000 


103,000 


70,600 


80,000 


■ 
m 


159,300 


5*000 


^50,500 


18,000 


1]5,< 


70,500 


80,000 


Digitized  by  Google 


CHARGES 

DfotCNATlON  DES  DÉPENSES. 

TOTAUX. 

j»  _a  _  ^  ^ 

Extreerdio. 

ClUMTM  VI. 

Art.  l«r.  école*  d«  Bavigation. 

9.  Ohani^ri'ji  ije  commerce. 

3.  Frais  divers  et  eocoaraj^eoietiU  au  commerce. 

4.  EnoouragcmenU  pour  la  navigation  à  vapeur 
entre  ka  porta  belgea  et  «eaz  d'Eerepe,  ainai  que 
DOiir  le  BevieatioD  à  voîlea.  aana  atie»  dana  Tan  oo 
raulre  cas,  le»  cn;;a(jement»  puissent  nhlipf  r  l'étal 
•u  delà  du  crédit  alloué  pour  l'année  1846  ei  sans  que 
les  crédiu  pultamleieéder  40,000  ft>«iiea  peraervkc. 

o*  r nippi  pour  wwminoiwo  ov  iwtvp** 
6.  Mehtttaritune. 

16,000 

19,000 
33,0UU 

* 

lie  JIAA 

35.000 
i  00,000 

• 

M 

*  1 

L  801,004» 

CUAFITHE  VII. 

Art.  uniq.  Missions  extraordioairct,  tr<titf  mf<nt<< 
d'agents  politiques  ei  cooanlaire»  «o  iaaciivitc,  el 
dipenaes  iaiprévnea. 

40,000 

• 

40,000 

1,809,800 

18,000  I 

1,884,800 

130.  —  31  FÉTBiER  1846.  r.nt  gu!  maintient 
en  vigueur  jusqu'au  1er  janvier  184S)  la 
toi  du!  Janvier  liai  (1).  (Mouit.  «lu  13  mars 
1840.) 

LéO|K»ld,  etc.  Lee  dnmbrei  ont  «doplé  M  nom 

•anctinnoons  ce  qui  su  t  - 

Article  unique.  I.a  loi  du  7  janvier  1837  [Bul- 
tellH  officiel,,  n»  1}  cooiimeri  d*4tre  ea  vigueur 
Jusqu'au  l«r  janvier  1849  exclusivement  (S). 

Promulciionsla  présenle loi,  ordonnons  qu'elle 
•oit  reiéluc  du  sceau  de  l'État  et  publiée  par  la 
voie  du  MmOieur\ 

CoQire-(igné|>ar  le  miai«m.det  aflllIfatélraB- 
gère«(M.  A.  Decliaopt). 

184.  '  9S  fftvRiBK  1846.  —  loÊ  cùMetumt  te 
Mga  éu  miniêtère  dê  Ai  mùrtne  pour 


(1)  Présentation  à  la  chambre  des  représentants 
le  S5  nevembre  1845.  —  Rapport  par  M.  Mast 
de  Vriea  le  30  janvier  1046.  (  Documents  p.  601.) 
—  DUcu»sion  le  3  février  1846.  ~  AddplieB  lé 
le  même  jour  par  58  voix  eunire  1. 

Rapport  au  héiiat  |iarM.  le  baron  de  Macar  lo 
18  lévrier  1846.  (DocumeiiU  p.  680.)  —  Adoption 
le  16  février  à  Tunanimité  des  33  membre*  prcsmls. 

(il  \  oy.  celle  loi,  «ccorilanl  île»  primes  pour 

constructions  navales.  Elle  se  trouve  rapportée  à  la 
pefv  8  d«  tolune  de  1887. 


Vexereleê  1818  (8).  (Hèttileiir  dy  tf  ttvrkr 

1846.) 

L4opoId,«le.  ÏM  chambrai  «mi  adoptd  etiMaa 

lâOCtionnon?      qui  init  : 

Ari.  Le  budget  du  département  de  la  ma- 
rine pour  l'exercice  1846,  est  fixé  d  la  somme 
dTuti  million  ceat  âiH|aaBla-d«iiz  odllt  Mpl  eaal 
'oixnuic  cl  dix-sej)t  fraoca  (1 458,777  A*.), CW- 
formémenl  au  tableau  ci-aitaez^. 

Art.  8.  La  prtente  loi  lort  obligatoire  l«  leo- 
demaln  de  ta  pubUcatioo. 

Promulguons  la  présenteloi,  ordonoon»  qu'elle 
«oit  revêtue  du  sceau  de  l'État  et  publiée  par  la 
T<rie  da  MonUeur, 

Coniro-iipié  par  l«  nlDiatra  dai  affalretétran- 
gtroe  (M.  A.  DeelMiiipa). 


(S)  PrAentation  à  la  ch ambre  dearepréacntenta 

lo  18  novembre  1845.  (Documents  p.  7.)  —  Rap- 
port par  M.  Osy  le  19  janvier.  (Documenta  p.  457.) 
—  Discussion  le  21  janvier  1846.  —  Adoption  le 
même  jour  à  Tunanimité  des  57  membrea  pré- 
aenta. 

Rapport  ti\ï  ^rn^t  par  M.  te  comte  d'Acrschotle 
16  février.  .Documents  p.  7 18.^  —  Discussion  et 
adoption  le  19  féwîer  k  l'kioaiiimilé  dea  S8  nMNB- 
brea  présenta. 
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Dm  htâfftt  A»  éfyi^rtmimt  é$  la  marîm  pemr  fêMi^  1846. 


CRAR6BS 

• 

TOTAUX. 

 ^1»— 

Ortiiaaires. 

-  — . 

Estraorilin. 

CBAPFTRB  PREMlEll. 

ji4ministration  cenirtUa, 

AH.  ter.  P«non«|. 

6,050 
3,500 

» 
» 

9»55Q 

CHIPITEE  a. 

• 

ArL.  1  ».  PanonBol. 

3.  ViTres. 

3.  Entre^oo,  chanllig*. 

297,471 

148,00» 
6i,3à0 

• 
• 

507,m 

> 

CllAPITRIî  Ul. 

Irt.  «niq.  Magaiia  iê  la  OHuriae. 

lt,MO 

• 

aunm  rr. 

Ali.  uiq.  Pildtafe. 

SM^M8 

CHAPITRE  V. 

Art.  uni^.  Kubliuanwl  d*ii»  fw  fl«ttMl  lUiu  h 
pane  de  Wielinceo.  ^ 

• 

CHAPITRE  VI. 

Art.  iMM|.  Swvke  dM  bMMMit  Af  «pmr  de  rSactnt. 

4A,76i( 

• 

48,7» 

CHAPITRE  VII. 

Art.  mk|.  MiMiMuitiaie. 

• 

CUAPITIU:  VIII. 

Art.  niiiq.  Service  de*  btleauz  à  v«p«ur  entre 
OileMia  il  DMime. 

fie,6«8 

118,808 

CHAP1IKE  IX. 

Ari.  imiq.  Secoure  mriliiDe«  (MMveiige). 

» 

16,S0O 

CHAPITRB  I. 

Art.  l'r.  Pension»  civilet  et  «ecours. 

2.  I)otn(i<jn>  <te  la  cai^^e  Ats  secourt  ct  de  pré  * 
Toyence  eo  faveur  dee  DMria»  OAvigveal  MM  pîiviN 
leolMife. 

14,0^0 

if,oef 

:  1 

Total.    .   .    .   fr.  1,159,777 
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ISS.  —  S8  rivBiER  1846.  -  jérriié  ruraidUé- 

ffuant  le  ministre  dp  (n  just'tcr  pour  la 
tignature  du  département  de  ta  guerre. 
(Moult,  du  91  Mfrier  1846.) 

Léopold,  etc.  Coolidéraat  que  l'état  de  la 
nnlé  4«  noire  nialitn  do  la  guarra  le  met  no* 
mentanémeot  daot  rimpoaiibilKé  d*expddicr  lea 

affaires  de  ton  département  ; 

De  ravis  du  cooseil  des  miDitlret) 

Sur  la  propoiilloii  do  notre  oilBiHre  dee  iffal- 
roa  étraofèffêi. 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Article  unique.  Noire  mioisire  de  la  justice 
aura  ta  signature  du  dépariemeol  de  la  guerre 
pendant  la  dorée  de  rindUpeelIloo  de  noire  mi- 

nlstre  susdit. 

Notre  minisire  des  aff.iirf";  ^tranfjèrp'î  (M.  A.De- 
champs)  est  chargé  cie  l'exécuUua  du  présent 
arrMd. 

m.  —  98  vtTBiM  1846.  —  Jrriié  rnjmi  nom- 
mant !e  sieur  Remjr-Maslrtuten  chevalier 
de  l'ordre  de  Léopaid,  (Honlt.  du  35  février 

IS  j6.  i 

idoti/j.  Voulant  reconoalire  par  un  témoi- 
gnaffo  iMblle  de  notre  Menveiltonce,  lea  «ervieea 

rem-Jus  au  pay^  par  M.  Remy-Mastraeten  dans 
sa  longue  carrière  de  magiatrat  contolaire.  » 


mant  le  sirur  neivandre ,  chevetler  de 

l'ordre  de  LrojwlJ,  (Monit.  du  25  fév.  1848.) 

Motif*.  >  Voulant  recouoailre,  par  un  léoiot- 
gnage  publie  de  noire  blenveltlanee,  te»  aervloer 
rendus  au  pays  par  M.  De  Wandre  (H.  F.  J.  B.), 
VicO'présidfut  de  \a  commission  administrative 
«toit  maison  de  sûreté  ci  vile  et  militaire  â  Liège» 
el  ancien  nemlMO  do  coogrfti  nailona],  » 


135.  —  33  rKvsiBa  1846.  —  Loi  portant proro- 
gttUan  d0  ta  M  du  M  septembre  1885  (1). 
(|lonlt.do87ftr.  1846.) 

Léopoid,  etc.'. Les  cbaatbres  ont  adopté  el  nous 
aancUonnone  oe  fni  anit  : 


(1)  Présentation  à  la  chambre  des  représeataota 
la  S  dêcenbre  1845.  (Ooeameiit,  p.  185.)  —  Rap- 
port partM.  Van  Cutscm,  le  â9  jtiivier  1846.  (t>o- 
cumeol»,  p.  6U1.)—  Uikcuskioaîies  S  et  5  février. 
—  Adoptioo  le  ndne  îovifpar  41  vehi  contre  19. 


Article  noiqne.  U  loi  dn  99  aeplembre  1885  (9), 

toTle  '[iiVMe  <1  été  rnOflifiéf  pnr  rc!!c  dn  95  dAcrm» 
bre  1841,  est  prorogée  jusqu'au  l«r  mars  1849. 

Promnignoni  la  préaenielol,  ordonnoai  qn^elto 
soit  revêtue  du  aoeou  de  l*État  et  pnblUo  par  la 
▼oie  chi  Moniteur. 

Couu  e  sigué  par  le  ministre  de  la  justice  (M.  le 
baron  J.  d*Aaetbao). 


156.  —  93  rÉvaiEa  1846.  —  Jrrêté  royal  qui 
nttorde  on  CûstUêcn'Du^PertaHi 
(Louis-Avguste) ,  domici!'^  à  Snint-Jotte- 
ten-Noode,  rue  JRoxaie  extérieure  ^  n»  23, 
un  brevet  de  perfeellonnement  et  d'impôt' 
talion  de  huU  etmtàêe  et  ate  mêle  pew  dee 
perfectionnemenfs  au  nouveau  sx*tème  de 
tuyaux  mélaUiguet  étiré*  à  froide  déjà 
hremMeetieapÊSÊemii' êeV^  M^lÂemÈireWkU 

Le  titnlalro  eet  leno  d*antoriter  loua  les  indoi; 
trieltdn  pajaqnl  lelnl  daaMU»dereai,àomplOfer 

pour  leur  propre  compte ,  les  perFectionnemeols 
dont  il  s'agit,  li  aura  droit  de  ce  cbel  à  une  io- 
demniU ,  k  ftur ,  aoR  A  l'amiable .  aoit  par  arbi- 
trage. 

Vn  arrêté  rojftU  de  la  même  date, 
nule  le  brevet  d'importation  de  cinrj  an- 
nées accordé  par  arrêté  royal  du  2i  jan- 
tdeftus^auelmirBoÊie/letdiG,  r.),d0««fif 
domicile  à  Bruxelles ,  hôtel  de  Groenen* 
dael^  chez  le  .<iieur  Dixon.  son  mttndatrrire, 
pour  certains  perfectionnements  dans  les 
procédés  eervent  à  eemereer  lot  nuUUree 
végétales,  brevet  dont  le  sieur  Banner  {H.  ,, 
représenté  par  le  sieur  Dixon ,  prénommé  t 
est  devenu  cessionnaire.  (Monit.  du  1*'  mara 
1848.) 


187.  —  94  wénm  1846.  —  Étatdresei  pe»  le 

ministre  des  travaux  publics  (M.  C.  d'Hoff- 
scbmidtA  en  exécution  de  l'article  4  de  la 
loi  du^\  Juillet  et  de  l'arrêté  royal  du 
7  août  1884,  et  insBqusmt  te  prise  metren 

du  froment  et  du  seigle  pendant  fa  se- 
maine du  lundi  16  au  samedi  21  février 
1846.  (Monft.  do  9S  fierrier  1846.) 


Rapport  au  sénat  par  M.  le  vicomte  Oesmaoet 
de  BiesBO,  le  ISftvrier  1846.  (DœuaBenU*  p.  688.) 
—Adoption  »ans  discussion,  lo  18  lévrier  à  l*naa- 
uimité  des  53  membres  présents. 

(9)  Tey.  PsulNONilo,  vol.  do  1888,  p. 989. 
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wwmun. 

•IMU. 

Quant. 

Prix 

Quant. 

Prix 

vend. 

moyen. 

vend. 

moyen. 

Anvers, 

Fr. 

c. 

Fr. 

c. 

IM 

34 

45 

75 

19 

21 

Arlon , 

480 

35 

75 

190 

19 

OU 

Bru£;es , 

852 

24 

72 

215 

18 

42 

Bruiellea, 

3,035  S3 

74 

104 

18 

78 

Gand, 

1,055  iS 

88 

340 

18 

24 

Hasseit, 

228  27 

10 

1,500 

19 

62 

Liège, 

3,7i5  25 

00 

950  -JO 

59 

Louvaio, 

1,950  26 

00 

562 

20 

76 

Moos, 

3,500 

24 

15 

850.16 

98 

Namnr, 

169 

25 

34 

9    130  20 

1 

04 

Totaux.  .  .  . 
Prix  moyen. . 

14,100 

U 

54 

4,816j 

19 

3S 

m.  —  25  FÉv  m  EH  1846.  —  Arrêt/;  royal  dé- 
critant  l'ouverture  de  deux  rues  nouvelles 
dmu  Im  «Mb  49  BmmUee,  (Moait.  du  37  fé- 
vrier 1846.) 

Léopold,  de.  Yn  la  délibéraUon  du  cooteil 
commuaal  «to  Braicitet,  en  datedn  M  Janvier 
1846,  adoptant  un  plan  qui  a  pour  objet  : 

1*  L'ouverture  de  deux  ruet  nouvcliee  eolre  la 
nia  de  la  Madalaine  et  la  plaee  Satat^ean; 

3«  L*agrandiisemenl  de  celle  place,  et 

3»  L*agraadineaieot  d*ttM  partie  de  la  rue  de 
rUôpiUI  ; 

Vneeplan; 

Vu  le  procès-verbal  d'enquéle  deMMMdo  et 
iocomniodo  ,  en  date  du  5  février  courant ,  con- 
italaDi  que  ce  projet  o'a  soulevé  aucuoe  opposi- 
tion ni  obierrayen  ; 

Vu  notre  arrêté  de  ce  Jour,  approuvaoi  une 
cooventioD  conclue  entre  Tadroinistraiion  com- 
Bunaie  de  Bruxelles  et  le  conseil  général  des 
hoopicee  et  seconrt  de  eette  ville,  pour  reiden- 
tion  du  itrojel  dont  II  s^agit  ; 

Vu  ravis  de  la  dépotaiion  permanente  du  con- 
•ril  provhieisi  do  Braliant,  consigné  dana  la  lettre 
da  gouverneur  de  la  province  ,  en  date  dn  10  de 
ce  mois      35,737,  B.  o»  9,495; 

Vu  rart.  76,  n»  7,  de  la  loi  du  30  mars  1836  ; 

Yo  Ict  loi*  dn  8  aura  1810  et  47  avril  1885  ; 

Sur  la  proposition  de  notre  miniitre  de  l*inlé> 
rieur, 

Nous  avons  artù.^'  cl  arrêtons  : 
Art.  l<r.  La  délibération  susdite  du  conseil 
eonmonal  de  Bmxellee  elle  plan  prodnit  à  l*ap- 
pni,  eonl  approarét  lele  qn*llt  ee  ttmivent  d* 
annexd». 

Art.  9.  Il  y  a  lieu  i  cession,  pour  cause  d'utilité 
poMiiine,  des  propriété*  partlcttllèfe»  oonpriMi 
dans  le  traeé  du  prejn  an  queettoo. 


En  conséquence,  i^adminidniloa  oeonmalt* 

de  Bruxelles  «si  autorisée  à  poursuivre,  au 
soin,  l'expropriation  desdlies  propriétés,  devant 
le  Iribnial  eeaipdlent  et  dant  le*  Utrae*  pre- 
scrites par  les  loi*  sur  la  matière. 

Art.  3.  Notre  ministre  <ie  l'intérieur  (M.  S.  Van 
de  Weyer)  est  chargé  de  l'exécution  du  présent 
arrêM. 


EXTBAiT  M  naamai  aux  raocàs-vxBBscx  oa* 
niuBiKanon  m  OMiia  ceamaa  n  «a 
vuu  as  Mmun. 

Sianee  dit  Ujmwl»r  1840. 

Prtfeent*  :  MM.  le  «hcvalier  Wjn*  de  Raoeew, 

boorgmenre;  Verhuist,  Doucet,  Orts,  éche- 
vins;  Maroq,  Scbumacker,  Gendebieo,  Van 
Gaver.  Gilbert,  DePaeqt,  Maatraeten,  Micbid*, 
Vaniler  Eist,  Bourgeois,  De  Page,  Tbienpont, 
Antpach,  Ue  Heroptinne,  De  Donrker,  Cans, 
Fontaines,  Ranwet,  De  Vadder,  Bartels,  Vao- 
derilnden,  Blaa*,  Tmaper,  Dnépdtlanx,  eon- 
edllera. 

M.  Tbiéfry,  membre  de  l'administration  des 
hospices,  est  invité  à  se  rendre  au  sein  de  l'as- 
semblée, à  l'effet  d'être  présent  i  la  délibération 
qui  va  avoir  lien,  relativement  à  Panden  Mpltal 
Saint-Jean. 

D'abord  il  est  fait  lecture  au  conseil  de  la  lettre 
de  ^administration  des  hospices,  dont  la  teneur 
en  eomme  snit  : 

Messieurs, 

Notre  collèRHe,  M.  Thiéfry,  nous  a  communi- 
qué la  décision  prise  en  séance  du  conseil  du  17 
de  ee  mob,  d*après  laquelle  t 

l»  La  ville  et  les  boM>ice^  supporteront  par 
moitié  le  prix  d'expropriation  de  la  maison,  me 
de  la  Madeleine,  u"  3U,  qui  aurait  lieu  de  suite; 

I"  La  largeur  de  la  rue  de  l*Homme.Glwdtien , 
primitivement  fixée  à  10  mètres,  est  portée  à 
H  mètres  55  centimètres,  l'excédant  d<;  terrain 
pris  «nr  la  propriété  dea hospices,  sera  payé  par 
la  ville  i  raison  de  0  fr.  le  pied  ; 

30  Les  hospici-s  feront  un  coin  coupé  à  l'angle 
delà  rue,  couire  le  local  de  la  Oramlc  Harmojiie. 
Hons  avons  rbonneor  de  vous  informer  qu'après 
en  avoir  déllliéré,  nous  avens  résolu,  dans  Tin- 
lérél  de  la  ville,  de  supporter  la  moifici  du  prix 
d'expropriation  de  la  maiion ,  rue  de  la  Made- 
Idne,  n*80;  de  eédar  i  Padminisiration  com- 
munale, au  prix  de  6  francs  le  pied,  le  terrain  de 
l'ancien  hôpital,  nécessaire  i  l'élargissement  de- 
là rue  de  Ttiomme  Clirctien ,  et  finalement  de 
fcire  Ogurer  au  plan  le  eoin  eonpi. 

L*exigenoede  MV.  Van  Gend  et  Laos  rend. 
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•  pour  \r  moment,  une  trantaction  iropossib'e  pow 
foire  aUparallre  iâ  Milite  de  leur  propriété.  Nous 
«vItM  cm  poufoir  prendrt  rsiigafeflMatde  don> 
atr  iMile  à  l*«ipropriatioo,  pour  auiani  que  nous 
ne  soyoot  pai  obligés  de  mcttrf  ^  pt*kMiiion  un 
jt^emeot  qui  nou  coodainoeratt  à  prendre  l'é- 
taMiMMMitf  w  Mtler;  maif  va  arrêt  é»  te  coor 
de  caiMlfoD  de  Be1gi(|iie,  du  25  octobre  1845, 
déclare  que  les  formalités  prescrites  pour  parfe- 
Oir  à  rexpropriatiOQ ,  pour  cause  d'utilité  publi- 
ât mmnHHmaUna  iHn  irantlalir  d«  propriété. 

L^adminiairatiOD  des  hospices  serait  donc  obli- 
gée de  payer  tout  cet  établisseaeot ,  ai  uo  Ju(^ 
meut  semblable  intervenait ,  et  pour  ue  pas  a*«ip 
.  paiar  à  nne  ebaneè  mtti  Méreme,  «lté  n*  maltra 
le  plan  à  exécution  que  |H>ur  autant  que  le  conseil 
«•BDunal  TautorUe  à  laitier  subsister  cette  satl- 
Ut,  Jinqa*!  «a  qu*utt  arraDgemaal  à  raniable 
pailla  te  falra  dliparaltre. 

Nous  voMs  remettons,  ci-Joinle,  en  lri|ilc 
ditian,  ia  coavtoUou  renfermant  les  obligaiious 
arréléaa  da  part  at  d*aaifa ,  ralaiif  emaoi  i  ran- 
placement  de  l'ancien  h6ptt.ii  S.-tint-JcaD.  Nous  y 
joigaoD«i  3u<>ii,  en  tripk-,  le  phn  des  percée»  pro- 
jetées, dressé  par  M.  Vao  keeriiergbeo ,  géo- 
mètre Juré. 

Si  TOUS  acquiescez  h  notre  demande  conccr- 
n;ini  la  propriété  Vao  Gend,  noui  lous  prions  de 
soumettre  ie  plan  à  Papprobatian  da  Taularilé 
Mpériaiira,  après  avoir  auifl  tat  farmalità  von- 
lues. 

Le  conseil  général  des  hospices  et  secours, 
(Signé)  Catloir»  P.  F.  Yander  Elsl,  L.  Powis, 
J.  J.  Pool,  C.  Tbiéfry ,  Gilbert, 
F.  Micbieli,  J.  OnnoaGean ,  De- 

dobbclcer. 

Le  secrétaire  général, 
(Signéj  C.  PnETOST. 

Apièt  une  aiees  longue  diteoaiioa  ft  toqueHe 
M.  Thiéfrr  prend pavt,  te cmneil, à  Punanimité 
de  ses  membres  présents,  déclare  que  le  plan  de 
roes  tel  qu*il  est  dépoté  »ur  le  bureau ,  en  triple 
aipédUlao,  eti  déflaitifeoMiit  arrèlé  et  approuvé 
par  let  deux  administrations. 

Il  reste  entendu  et  convenu  que  ?'*«  hospices  se 
tiennent  pour  engagés  à  procurer  â  la  ville,  et 
eana  fraie  pour  ello,  te  partte  de  te  ptopHélé  Van 
Gend  qui  fait  saillif  ^  n  l.i  tue  projetée  entre  la 
place  Saiut-Jean  et  ia  rue  do  ia  Madeleine,  ett 
face  de  la  cbapdle  do  ee  nom,  et  cela  saus  devoir 
reeaufir  à  l*eipropr<atleD  fereée  pour  eaaae  d*ii- 
lililé  publique. 

Le  collège  demeure  cbar^é  de  faire  les  démar- 
eliet  néceesalrei  auprès  du  eouvenieinent,aat 
Ant  de  pouvoir  mettre  le  ptm  à  exécution  et 
d^ètre  aalorlié  à  y  procéder,  au  beaoia,  par  voie 


iTeTproprtetton. forcée,  pour  eaute  d^utitité  pu- 
blique. 

Fait  an  airac*  du  eonaeil  commiinal,  1  imitai» 
teiftoMjaafter  1846. 

Le  bourf meslre,  président  > 
(S^né)  Chevalier  Wraa. 
Par  le  conseil  : 
Loicerétaira, 
^Igné)  Waimain. 

Pour  aopte  eanAiriBe  t 
Le  greffier  provincial , 
(Signéi  Di'CHÈfF. 

Approuvé  pour  être  annexé  à  notre  arrêté  en 
date  dnÏNIMrriar  1316. 


139.  —  S5  ntvnnui  1840.  —  Âpprobalion  de  la 
eomfêntim  coiutueêntrë  FaémtnùtrmUom 

communale  et  les  hospleet  de  Bruxelles , 
au  sujet  de  ia  cession  des  terrains  de  l'an- 
cien hôpital  Saint- Jean.  (Monit.  du  27  ff- 
vrler  184t.) 

Léopold,  etc.  Tn  la  convention  eonclue  le  8  fé* 
vrier  1846,  entra  te aolMga  dee  bonrgmeatra  al 

^•chevin?  rie  lu  ville  de  PrtiTeKrs,  nt;!*  ant  pour 
et  au  nom  do  eonaeil  communal ,  d'une  part,  et 
te  eonaeil  général  det  boipieea  et  MMnnM  da  te 
mime  ville,  d'autre  part  ;  ladite  cooveniion  ^fml 
jtour  objet  de  stipuler  ]er  conditions  auxquelles 
des  ruea  uouvelies  serout  percées  sur  l'emplace- 
meni  da  t*aneten  hèpitei  taint<Jaan,  at  da  diie»> 
miner  les  aUlgatten»  retpectlvaa  dee  dam  pai^ 

tics  ; 

Vu  les  délibérations  du  coaaeii  communal  de 
Bnneltee,  en  data  dee  98  Juin  et  SI  ncMbia  1841, 
des  17  et  S4  ja  nvîer  1846,  retetivee  à  net  nèieti 

Vu  le  plan  des  lieux; 

Vu  Pavia  de  la  dépuution  p«>maneate  du  eon- 
aeil pmvineial  dn  Brabant,  an  date  dn  8  Mviter 

courant  ; 

Vu  l'art.  76,  qo  1,  de  la  loi  dn  30  mars  1856  et 
la  loi  du  4  décembre  18i4  ; 
Sur  le  rapport  da  noi  nUoiftree  da  llaidrienr 

atde  la  justice , 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  l«r.  La  convention  suaraentionoée  et  les 
délibératteni  du  conteli  eommunal  de  Brnxatlea , 
également  rappelées  ci*ilesi8«,  sont  apprenvées 
telles  qu'elles  se  trouvent  ci-annexées. 

Art.  3.  Nos  ministres  de  l'miéricur  (M.  S.  Van 
deWeyer)  etde  la  Jnsliee  (N.  le  baron  d^Ane* 
than)  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  tecenceme, 
de  PexécuUon  du  présent  arrêté. 
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Le  collège  det  bourfmoîiUre  et  ^rbevin»  de  la 
ville  de  Bnixellet,  pour  ei  au  oora  dti  cODiei' 
etaamaal ,  d*iiM  part  4 

ladite  ville,  d'auire  pari  ; 

Toulant  stipuler  lei  cooditioos  auxquellei  dei 
PMi  BomaNaa  aarant  parelai  rar  l*anpliMamt 
de l'aoeicn  hApitil  Saint-Jean; 

Va  la  ooie  remite  par  M.  le  bonrgmeatre  de  la 
Tllto  da  BrataHaa  i  M.  la  yanvaniaur  da  la  pro* 
vince  de  Brabaot ,  communiiinée  pêt  M  iMM 
foaetiootiaire  à  MM.  Powis  rI  Thi^fry ,  nxrnbrca 
déléguée  par  le  coiueil  g«uérat  des  bospicea,  la 
«t  JuHiai  1M5; 

Vu  le*  lettrea  du  collège  écherlMl  dit  6  M> 
vembreet  51  ili-cembre  1845; 

Vu  les  lettres  tiu  conseil  géDéral  des  bospices . 
daa  M  noraMkré  1815  al  •  Jaoflar  1S40| 

Vu  lea  résolutions  da  Bttaatf  fWMMWl,  dai 
17  et  34  ianvk-r  1846; 

Vu  le  plan  ci-joint,  atiopié  par  le  conseil  com- 
«HMd  al  «ifadneiMrialin»  inr  iaa  iiarliaa; 

Ont  arrfU'  I3  ronvcntirn  STiivnntP  : 

L*adiBioistration  eonmuoale  de  Bru&elles  a*o- 
bUga: 

1o  A  faire  les  démarches  néceaiaina  lapièt  de 

l'atitoriit-  supérieure,  i  Peffet  de  |)ouvoir  mettre 
le  plan  susdit  à  ext^cution  et  d*6lre  autorisée  à  y 
procéder,  an  bawln,  fiar  ti^  d*expropriatioîi 
poor eatiaa dMlililé  publique;  exproi)rialion  qui 
aura  lieu  au  nom  de  la  ville  à  1^  diligence  lie 
l'avocat  déalgné  par  radiDinisiraiion  des  bos- 
plcéi,  ^  an  aippêfiara  laula  tana  lai  IMa; 

9*  A  faire  construire  des  égouts  souterrains 
dan»  les  mes  nouvelles ,  tramédiatemeot  après  le 
Divellemeot  qui  sera  exécuté,  ainsi  que  le  rem- 
Mai,  dant  tauta  leur  longnaar,  par  l*adnloit- 
Iratlon  des  hnsinro»,  à  ses  frais,  ri«tjues  et  pi- 
rUs ,  et  d'après  les  iodiaaiMNU  à  donner  par  les 
agaaii  da  la  f Itia  ; 

9*  A  ptfcr  taidltat  ruM  et  la  plaça  SaiatJein, 
iinm^diatemeot  après  l'ext^rntion  de  ces  travaux, 
et  i  pourvoir ,  en  temps  opportun ,  i  Téclairage 
dacet  ooavetlat  vOlèt  da  eamoiaiiieation; 

4*1  acquérir  i  »es  ft-ais,  quand  elle  le  Jugera 
convenable,  le»  maison»  silutjcs  à  droite  et  à 
gaûche  de  Téglise  Saint-Jean ,  savoir  :  rue  de 
niépltal,  nundfaa  f  «t  4;  plaça  SaliH-Jean, 
numéros  6  et  7,  8  et  9.  Ces  m.iisons  seront 
ensuite  ddmolie!)  pour  la  sol  an  4tre  abandonné 
à  la  voie  publique^ 

5*  A  «éder  iratsilamaot  ans  baaplcet  umIm  las 
partie»  de  la  ruelle  de  rHomme-Chrt^tien  tom- 
bant dans  ralignemeot  de  la  rue  nouvelle,  ainsi 
qoé  Texeédant  de  ladite  nielle,  A  l'exception  de 
éa  4|ttl  êdrah  déjà  été  vendH  par  1»  ville.  Mil  I 
M.  ICe«iiian,  Mdl  A  d*antras  ; 


[T.  -  APf  1846,       m.  W 

@»  A  payer  aux  hospices  : 

jé.  Deux  cent  mille  francs  pour  les  indemnlatr 
daa  frala  auqiNli  lea  aipraprlaileiM  danne- 
rent  lieu. 

JET.  Six  francs  par  pied  rt^rrô,  pour  tfrraln 
de  rancien  hdpiial  qui  sera  empri»  au  delà  de 
dix  tnètres  dé  Itrgwif ,  poor  taul  Pélarglaseomit 
de  la  ruelle  de  PHomme-Chrétien.  rc<i  »ommes 
seront  comptées  aussitôt  l'approbation  du  projet 
et  de  la  présente  convention  par  l'autorité  com- 
pCtaste. 

C.  La  moitié  de»  fr:i\^  rt  dn  coilt  de  IVtpro- 
priation  de  la  maison  située  rue  de  la  Madeleine, 
n.  59,  appartenant  i  M.  Solej  ;  catia  demlêN 
«•nna  aal«  rainiaA  aprta  «fm  le!  ei»iMllt4s 
exigées  par  la  loi  auront  été  remplies. 

D'à  uirc  part,  le  eoniail  géoéral  d«i  bospioaa 
s'engage  : 

i*  A  paraar  d«nt  mai,  l*iina  de  douie  nêcrea 
de  large,  pirlMlda  coin  de  la  Grande-Harmonie, 
l'autre  de  onxe  mètres  cinquante-cinq  centi- 
mètres de  large,  partant  de  la  ruelle  de  rUomioe- 
Chrèiten,  pour  alMtiiir  tontes  lea  deux  à  la  place 
Saint-Jean  ; 

5"  A  aI»andonner  gratuiientTi  A  la  vole  pu- 
blique le  terrain  de  ces  dtux  rues  et  celui  de  la 
place  SalDUlcao  ; 

S*' A  cédt  r  .iu«si.  tans  indemnité.  In  partio  de 
Panciei]  iuSpltal  $aint-Jean,  nécessaire  pourélar- 
gir  à  douze  mètres  la  rue  de  lHApiial. 

Cet  divaraaa  rnea  et  la  place  Satoi-Jean  aeroot 
conformes  an  tracé  du  plan  adopté  d  rappelé  tel 
plus  baut. 

4*  A  faire  toutes  les  acquisitioo»  pour  le  per- 

cement  dea  deux  roea  noorellet,  de  màoMre 

qu'aucun  bâtiment  n'y  ait  la  moIndM  •llllie, 

iaiiT  cependant  l'exception  ci-après  : 

^.  La  saillie  de  M.  Uutalil  restera  telle 
qn^alle  att. 

i^.laaallliedala  propriété  de  M  M.  T.  00  »  cl  Van 
Gend  ne  sera  p3i!i  expro|triéc;  les  bospices  s'en- 
gagent seulemeui  a  leur  payer  i'imdemuité  qei 
laiir  revleodra,  lonqnlla  se  aèrent  amingda  à 
l'amiable  avec  ces  propf  iétairés. 

50  A  exiger  (!♦•»  acquéreurs  de»  terrains  con- 
tigus  à  la  place  Saint-Jean,  d'y  élever  des  façades 
d*une  arcbiteoture  nnifonne,  auWant  un  plan 
que  l'administration  des  hospices  devra  sou- 
met tie  à  l',i|iprubatlon  dtt  collège  dei  bourg- 
mestre el  échevin»  ; 

60  A  Céder  A  radmiaitlratten  communaté  ta 
droit  d't'tahîir  un  monumf  iit  ou  une  fontaine 
contre  la  façade  du  bâtiment  qui  sera  élevé  entre 
les  deux  rues  nouvelles  ; 

r*A  ne  concéder  ttea  emhranctiemeola  d*égeota 
aux  acqnértiirs  dra  lerraint  «pi^aux  conditions 
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de  la  ré«oluiioa  du  couseil  comtnuoal,  du  Sd  mai 
ftif; 

8»  A  oe  m«Ure  en  vente  la  parcelle  ayant  une 
far.idi»  !iiip  1,1  place  Saini  Jean  et  située  entre  la 
rue  de  onze  inèiret  cinquante-cinq  centimèiret 
d*  lars*t  «l  la  rw  da  Manli,  4ta*aprta  la  démo- 
Ulion  des  m.iitons  conliguei  à  Tégliae. 

Toute  la  partie  de  la  ruelle  de  l'Homme-Chr*''- 
lien,  compriae  entre  le  Marché-aux-Fromages  et 
la  mada  oo«e  nètrca  do^nanle-eiaq  caotim^ 
tre»,  coQcanara  an  rian  PadmialttraUco  daa 
boipices. 

AiMi  fait,  an  tripla  axpédilion,^  Broxellet,  le 
Sftvriarimj 

(Sitada)  ThiérryrC),  Vaoder  Elit  (F.),Gliberl, 
Pooi{J.  J.),  DenoMMlaar,llichielt(F.}f 

Powis,  Caiioir. 

U  aecrélalfa  féndral, 
(0lfiié)  Pbitoit. 
EAbMrfOMilra. 
(Sifné)  Clierallar  Wriri. 

Par  le  coit^ge  : 
Mcrélaire , 
(Signé)  Wafblaeb. 

La  dépatatlmi  pamananta  do  eoniail  pnirtiK 
ciatdaBrabaot; 

Vu  la  conv??ntion  qui  précède; 
E«uuie  qu'il  y  a  lieu  de  i'approufer. 
BniMllat»  la  B  Nvrier  1840. 

La  préiMaDl, 
(Signé)  LimTS. 

Par  orrionnoncc  : 
Le  greftier  provincial, 
(Signé)  DocH&eiB. 

i^pranrd  pour  être  annexé  i  notre  arrêté  du 
tS  Mf  riar  1846. 

LtoPOLD. 


nniAiT  av  Maitvaa  aux  FRocia^vnaaaz  raa 

oÉLiB^niTio^s  DU  cavauL  connaaai  na  ta 

VilXB  DB  BBOXELLES. 

Se  reconsliluant  en  com  tf  «ecroi  pour  s'occu- 
per de  Taffaire  de  l'ancieo  tiôpiial  6aint-Jean, 
leconwll  arrête  i  Ptonanimité,  homiilf.  Gliberi, 
qui  n*7  prend  pat  part,  que  la  Tille  fournira  à 

l\iiltniDijlralion  âa  hospices  nne  j^mme  de 
300,000  francs,  «i,  »ans  prétendre  à  aucune  autre 
inrferonflé  de  quelqua  chef  que  ce  palsM  être, 

Pile  \c\it  s*enf;ic»;r  et  «'obliger  à  ouvrir  une  rue 
nouv«;|[e,  de  la  largncnr  de  douze  mètre*,  entre 
\i  place  Saint-Jean  ci  la  rue  de  la  .Madcldno,  ou 


cette  rue  nouvelle  débouciierail  contre  l'angle  du 
aMatanl  bétel  d'Angletarra,  aetuaHaaMat  «e- 
cupépar  latociéié  myaledêta  Grande-Harmonie, 
puis  une  nie  nouvelle  ,  ilc  dix  mètres  de  largeur, 
en  communicatiou  avec  la  place  Saint-Jean  et  la 
partie. baiM  de  ta  rue  de  la  Mideleliia,  aoît  sur 
TempldCjernent  dt-  la  ruelle  Jiie  de  l'IIomme- 
Clirt'lien,  toit  sur  un  point  proxime,  au  choix  de 
l'administration  précité*,  la  tout  d*aprèa  on 
Irian  qui  aara  eoumiB  A  Papprabatlatt  dn  eonaatt 
communal. 

Il  est  bien  et  formelteoienl  entendu  que, 
moyennant  les  SM^OOO  franei  eomentis,  les 
hospices  auront -à  supporter  exclusivement  les 
prix  d'achat  des  m.ii  nn-s  pt  jir  Uim  tombant  dans 
l'alignement  des  comaïuoicaiions  auxquelles  il 
cet  dit  alloalon,  et  qu'en  euire,  ils  abandonne- 
ront gratnîlamaBt  i  la  voie  pubrupie,  le  terrain 
riécet«aire  pour  porter  la  rue  de  rilôpilat  à  U 
largeur  de  douce  mètres,  eo  tant  que  ce  terrain 


Fait  en  eéanca  dn  eoniell ammnnal,  la  18. Jnlo 

t845. 

Le  bourgmestre  président, 
(Signé)  Cher.  Wva*. 

Far1*€onaeN  : 

Le  secr<!(9ir*; 
(Sifné}  WABvauBA. 

Pour  extrait  conforme  : 
U  bourgmaaira  d*  la  vlUa  da  BruMOe*, 
(8ffn4)  Chav.  Wf m. 
Approuvé  pour  ètreannaié  à  notre  aivélédn 
B5  ICTriar  1848. 

LÉOPOLD. 


EXTRAIT  DU  RBCISTRK  AUX   PROCÉS-VCnilACX  DE« 
nÉLIBBRATlOIlS    DU   GOIfSEIL  COBIOnâL  Bl  LA 

TiUB  na  aaviauB*. 

Sianee  du  8t  octobre  f 845. 

La  préefitent  fait  donner  lactura  dn  npport 

demandé  aux  seclion.^  réunies  des  finances  et 
des  travaux  publics,  ensuite  de  l'accepiaiion.  par 
l'administration  ih's  hospices ,  de  Poffre  d'une 
sommd  da  888,888  francs  sur  laa  fonds  da  la 
ville,  pour  rntiveritire  dn  deux  rues  fur  l*ampl^ 
cément  de  l'ancien  hôpital  Saint-Jean. 

Dans  rhypoihëse  de  Tadoplion  du  plan  qui  i* 
trouve  dépoté  sur  le  bureau  8  l'inapcrtion  d* 
rassemblée  et  sauf  à  arrêter  (l«'fînttivement  le 
tracii  des  rues  ;  projetées,  leMliles  seciioos  ter- 
minent en  profiosant  ce  qni  soll  : 

1«  De  maintenir  t*olfre  de  200,000  francs  aux 
rondiiioits  y  apposées  par  r^solutum  du  88  juin 
deriiier  ; 
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9*  D«  faire  con»(ruir«  des  égoutt  soaterrains, 
diùs  les  deux  rues  (irojetées,  iiumétlialeaieoi 
•préa  qne  1«  déMai  «i  If  nlvcllcmeot  4a  «ol  au* 
ronl  été  efFecitids  frait  dt  r«diniiiitlraUoil 
dcf  bospices  et  secours  \ 

8*  De  ne  concéder  ^et  eobrancbemenU 
fifjOÛiM  dans  ces  nouvelle»  voies  de  communi< 
cation  que  sur  le  i«ii'<l  cl  aux  cnnriition"  <\r  !.i  ré- 
solutioo  du  coDseil  communal  du  ^9  luai  imi  ] 

I*  De  faire  parer  cet  nwa  Immédiatement 
après  racbèvemcot  des  travaux  prémeniioooés 
ei  de  pourvoir  en  tempi  opportun  à  Péclairage 
desdites  rues  ; 

5*  De  déeider  qv*!!  y  a  utilité  pubHqne  et  do 
conseoiir  à  ce  (|iie  Cfs  cxproprialions  soient 
faites  au  nom  de  la  villi;,  à  la  diligence  de  l'avo- 
cati  désigoer  par  radminUlraiioo  des  hospices, 
«foi  devra  rapporter  tout  le*  llraie  et  boiiorairet. 

Aprt^^  nvnir  nio  t!-  crt  rruicltTsions,  le  conseil 
décide  que  les  égouls  seront  construits  le  plus 
tôt  pomible,  tan»  mémo  allondre  jusqu'à  ce  que 
le  remblai  et  le  iiirolleineotdaiOl  toieot  aeherés. 

M.  i'ét  hcvin  lioucet,  prenant  la  parole,  e»tfrae 
qu'il  y  a  lieu  de  décider  que  les  deux  cent  mille 
franc*  accordée  ans  hotpieee  seront  prélevée  tnr 
la  deuxième  eério  de  Pempruot  de  14  millions 
destinée  au  payement  des  indemnités  de  pillages. 

Après  quelques  observa tlous,  la  pro(H>sitioQ  «le 
H.  Doueel  oii  adoptée. 

Fait  en  séance  do  conèell  communal,  te  Si  oo- 
tobre  1845. 

Le  bourgmestre,  prrs-.leui, 
(Signé)  Chev.  Wt>5, 

Parle  ooneoil  t 
LoMcrétalro, 
(Signé)  Wahilaib. 

Poar  extrait  conforme  : 
Le  tNHirgmestre  de  la  ville  de  Bruxelles, 
(Signé)  Chev.  \Vï>s, 
Approuvé  pour  être  annexé  à  notre  ariélé  Un 
iSftvriorl8|6. 

LéOPOLD. 


Katnaw  nu  naoïafat  aux  rnocia  vxaaaoi  oq 
oontit  conaoBAL  na  La  tiub  na  aatixatLBa. 

Séance  d'il  il  Janvier  1846. 

U  président  ffiit  donner  l«elnre  do  la  lettre  par 

laquelle  Tailministration  des  hospices  repond  aux 
propf»itions  de  la  ville  de  Bruxelici  toucliaol 
roaverture  de  deux  rues  à  travers  les  terrains  de 
rancloo  hôpital  8a!nt4ean,  d*après  le  plan  do 
M.  Partoes. 

Cette  lettre  achevée,  M.  Thiéfry,  meinlire  dé- 
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ic^giié  de  ladite  administration,  est  Invité  à  ta 
ruiiilre  en  svaocc. 
A  la  suite  île  plusleure  loterpellailonsaniquelloi 

il  cit  ri  po/idii  par  M.  Ttii(^fry,  le  conse.l  d<îclde 
que  le  pian,  tel  (|uc  M.  Partoes  l'a  combiné,  sera 
exécuté,  sauf  approbation  du  gouvernemeal }  on 
arrête  enioite  que  la  ruo  projetée  sur  remplaoo- 
ment  de  la  nirllc  dite  de  l'Huraroe-Chrétien,  sera 
portée  à  II  mètres  55  centimètres,  au  lieu  de 

10  mètres  de  largeur;  que  le  terrain  excédant 
celle  dernière  laivenr*  00  tant  qu'il  appartienne 
aux  liospicfs,  leur-  sera  payé  pnr  l,i  ville,  h  rarton 
de  six  francs  le  pied  carré]  que  ta  rue  dont  il 
vient  dMire  parlé  nécessitant  rexpro|irlation 
forcée,  )>our  en  use  d'utilité  publique  delà  maison 
«i.«e  rtii'  (if  Li  M  iilo'c  n«',  n"  39,  il  sera  procédéi 
celle  expropri<ition  à  frais  communs,  par  la 
Ville  et  par  les  bospices;  que  l'antre  ruo,  àxée  A 

11  mèirc-s  (11!  l.,r|;oiir.  aura  vers  la  fue do  lo  Ha» 
delaine,  ses  deux  angles  coup*-*. 

Après  acceptation  faite  par  les  hospices,  de 
tout  co  qui  précède,  raftiiro  sera  consIdMo 
comme  (  ntièreinent  tôt  lu  iu-t;,  quant  OUI  dHK* 
rends  qu'elle  avait  fait  naiire. 

Celte  réeotnilon  est  prise  à  la  majorité  de  vingt 
voix  contre  deux. 

Fait  en  séance  du  conseil  communal,  le  ITJaiH 
fier  164C. 

Le  bourimestre»  président  • 
(SignéJ  CiMV.  Wnia. 

Par  le  conseil  : 
Le  secrétaire, 
(Signé)  W*xtXL*tH. 

l'our  copie  conforme  : 
Le  bourgmeetro  de  la  ville  do  RrateHas 
(Signé)  Chevalier  Wvna. 

Approiivi  (lour  être  annexé  à  notre  arrêté dn 
98  février  1846. 

LiiOi'OLD* 

EXTRAIT  DU  RFfiiKTrtc  ATX  moc^s- r EHBaCX  OBS 
oÉLiBiF.nATions  DU  co.>sKiL  coaau.ijii.  OK  La 
viuR  OB  aaexcLLU. 

séance  dit  f*  JttnvtefiM. 

M.  TIhéi'ry,  memlirc  de  l'administration  des 
boipicfs,  est  invité  ii  sa  rroilrc  au  sein  de  l*as- 
«'  uihtêe,  h  TefFel  d'Cnc  (irtSenl  à  la  iI(?1ihér.itioii 
qui  va  avoir  lieu  relatif cmenl  à  l'ancien  hôpital 
.*iain1-Jean;  d*al)oid  il  est  fait  lecture  au  conseil, 
de  la  lettre  de  radrainistration  des  bospices,  dont 
la  teneur  est  comme  suit  ; 

lSoIi-i;  collècnc,  M.  Tliiét'ry,  nouj  a  coniinu- 
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■iqiié  la  décisioa  prise  en  séance  du  couMii  com- 
nanti  du  17  de  ce  moto,  d*«prèi  laquelle  : 
1«  La  ville  et  les  boiptcee  iii|ipoiieroot,  par 

moHSé,  le  prix  d'expropriation  de  ?a  maison  rue 
de  la  Madeleine,  no  39,  qui  aurait  liiu  de  xuite  ; 

••la  largeur  de  la  rue  de  rtlooame^brélieo, 
]>r  niitlvemenl  fixée  i  fO  mèiret,  eat  portée  ft 
11  lurtrf^  l^Ty  centimètres;  l'excédant  de  trrrain 
prit  sur  la  propriété  des  hospices  sera  |tay6  par  la 
ville,  i  raiiott  de  0  fkvnca  le  pied  ; 

3«  Les  hoepices  feront  un  coin  cou|»é  à  l^i^le 
de  Ja  rtje,  con»re  le  local  de  la  Grande-Harmonie. 

Nous  avons  Tbonneur  de  vous  iofortner 
quVprèi  en  avoir  délibéi4«  août  avont  réfolu, 
dantTintérét  de  U  ville,  de  siip|>nrler la  moitié 
du  prix  d'expropriation  de  la  maison  rue  de  la 
Madeleine ,  ii»  39 ,  de  céder  à  l'adminislratioa 
comnaunale,  au  pris  de  tii  franet  le  pied,  le  ter- 
rain  de  l'ancien  hôpital,  iiéccss.vr»»  h  l'élargisse- 
ment de  la  rue  de  rHomrae-Chi  t  iicn  ,  ei,  flna- 
leoenl,  de  faire  figurer  au  plan,  le  coin  coupé. 

L^ezigence  de  MM.  Tan  Gend  et  Loec  rend, 
pour  le  iBomrnt ,  une  ff3ns;ir:  -;n  impossible, 
posr  faire  disparaître  ta  saillie  de  leur  propriété. 
Nom  aviona  cm  iioavoir  prendre  l*eiifafeaicat 
de  donner  «uile  I  Pcxpropriatioo  pour  autant 
que  nous  ne  soyon»  p.is  obligé*  lic  m-ttre  à  ex6- 
cution  un  jngeiueni  qui  nous  coiidamnerail  à 
prendre  i*éiablIseeiB«tii  «o  entier  |  mai*  nn  arrdt 
de  la  cour  de  ca<satinn  de  Rolgi<|ue,  du  25  octo- 
bre 1 84  5,  déclnr-p  fjitp  lr*<i  fut mafiti'»  prescrite» 
pour  parvenir  à  i  exprujiriaiion  pour  cause  d*ati- 
Utd  publhine,  eonaïUneni  un  titra  irénilallf  de 

propriété. 

L'administration  des  hospices  serait  donc 
obligée  de  payer  tout  cet  établissement ,  si  un 
JuKemoDt  semblable  Iniervenali,  et  pour  ne  paa 
t^xpoaer  i  une  chance  nvtf't  nr»(*reu»e,  fWf  nr 
mettra  le  plan  i  exécution  que  pour  autant  que 
le  eonsdl  «ommnnal  rauloriie  à  laieier  aubsiater 
celte  saillie  jusqu'à  ce  qu'un  arraofenenl  k  Ta- 
Bii;'L'>  ptiifts*»  1,1  faire  disparaiire. 

^ou»  vous  remettons  ci-joint,  en  triple  expé- 
dition. In  convention  renfermant  les  obllsatlona 
arrêtées  de  part  et  d'autre  relativement  A  l^m* 
|)!accrti(<nt  de  l'ancien  hôpital  Saint-Jean;  nous 
y  joiguons,  aussi  eu  triple,  le  plan  des  percée* 
priajetéee,  dressé  par  M.  Van  KeerfierSheo,  géom^ 
ire  jurf. 

Si  vous  acquiescez  à  notre  demande  cottcar* 


(i)  Présentation  k  ta  chambre  dos  reprt'icntants, 
le*14  novembre  18t5.  (D.icumenl»,  p.  6'2.) — Rap- 
port par  M.  Ik'lfosx-,  le  13  janvier  i84(i.  (Docn* 
mioU,p.  413.)  —  DiicusaioQ,  les  3, 4  ei 5  février, 
—  Adopitea,  le  5  iivrier  par  55  voix  oonlre  S4. 


nani  la  propriété  Van  Gend ,  nous  voim  prioai 
d«  aonmeltro  ue  plan  i  l*appMbatlM  da  ranin- 
rité  supérieuM,  aprèe  avirir  aulvl  laa  liiirmallti» 

voulues. 

Les  conseil  des  hospices, 
(Signé)  Catioir,  Vander  Elst(P.  J.),  Powis(L.}, 
Poot  (I.  J),  TUéfrj  (C.)f  Gilbert, 
cUaUi^  lhimoiiGaBu,ite  Dobbeleer. 

Le  secrétaire  général, 
(SIgoé)  Cas.  Pubvost. 
Apcèa  nna  «mai  longuo  diacnaaion  à  laquelle 
M.  Tlliftfry  prend  part,  le  conseil,  à  runanimlti 
de  ses  membres  présents,  déclare  rine  le  plan  de 
rues,  lei  qu'il  est  déposé  sur  le  bureau  en  triple 
aipédliion,  eei  ddAnitivemonl  arrêté  otappnNivé 
par  les  deux  administrations. 

Il  re  le  etilendw  et  convenu  que  les  hospices  se 
Ueeoeol  pour  engagés  a  procurer  à  la  ville,  et 
aani  fraie  pour  ollo,  la  panie  de  hi  proprMid  Vaa 
Gen  I.,  t\a\  Fait  saillir-  ^ir  b  rue  projetée  entre  la 
place  Saiut-Jean  ei  la  rue  de  la  Madelame,  en 
faoe  de  la  chapelle  ,de  ce  nom,  et,  cela  sans  de- 
voir recourir  à  t'oipeopriaUon  laraée  pow>  oMMa 

d'utilité  publique. 

Le  collège  demeure  cbargé  de  faire  les  démar- 
clm  ndeeMairea  auprès  du  gouvernement,  aux 
fins  de  pouvoir  mettre  le  plan  i  aiéciitlan  ol 
d'être  autoriné  à  y  procéder,  au  l>e8oin,  par  vole 
d'expropriation  pour  cause  d'utilité  publique. 

Fait  en  aéanca  dn  conaell  oommooal  |»  ff  |a»> 
vicr  184i. 

Le  bourgmestre,  président, 
(Signé)  Cher.  Wz«». 

Parleconiell  $ 

Le  secrétaire, 
(Signé;  WaarELAEa. 

Pour  extrait  conforme  : 
La  aacréuive  da  ta  vlUe  de  BruxellM, 

A|tprouvé  pour  être  aunexé  i  notre  arrêté  dn 

UomD. 

140.  — 26  pÉvRiEn  1RI6.  —  Lo>  qu\  approuve  ta 
venle  de*  terrains  et  bâtiment*  de  l'hôtel 
éu  pùU9emment  pmltieM  à  £ffyê{l). 
(Hottil.  dn  S7  Kvtlér  1916.) 

Léopold,  ete.  Les  chambrée  ont  adopté  al  mw 
•anetioonooaea  q/Êi  auit  » 


Rapport  au  i-^iiat  par  M.  Sirault,  le  17  février 
1846.  ^Ilocumeali,  p.  743.)  Uiacussioa,  les  19  et 
SO  fiivrier.  —  Adeptien,  la  iO  lévrier  par  30  veii 
eeutre  S. 
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Article  unique.  La  TCûie  des  trrratni  et  bili- 
menu  de  PbAtel  du  gouverocateoi  provincial  i 
Liège,  coDtentle  par  acte  du  SS  octobre  18i5,  est 
approuvée. 

PrnmTilpiton»  la  pr^^cnt*"  loi,  ordonnons  (ju'elle 
Mil  revêtu  du  «ceau  de  TÉiat  et  publiée  par  la 
veto  du  Mùtàitur* 

Contre -sigaé  par  la  nlolitra  dae  fluaneai 
(M.J.  Malottj. 


(l'y  PréteotatioD  à  U  chambre  de*  reprctentanl* 
le  31  mar*  1845.  (Document*  p.  13S7).  —  Rap. 
port  par  M.  Savarl,  le  29  avril  1845.  'nocumenli 

t.  1613).  —  DiMUMiou  tes  31,       ^3,  Si,  â6,  â7, 
ï,39,  S9.  SI  janvier,  6ei7  février  1846.>— Adop* 
tion  ic  7  février  par  40  voix  coulre  IS. 

Rapport  au  st'nal  par  M.  le  cuinic  de  hihrau- 
court,  le  14  février  1846.  —  Ditcu&iion  le»  JG,  17 
•i  18  févrter*-~AdopiMMi  le  18  féTrier  par  31  vois 
coftire  9. 

(3)  «  L'a«i<  aiLlrc  n  n  tituanle,  en  détruisant  le 
régime  fi-gdal,  a,  par»on  décret  du  4-11  août  1789. 
considéré  le  droit  de  cha**c  comme  un  droit  io- 
hérenl  à  la  propriél4.  L'exécution  de  ce  dé«r«t 
ayant  donné  lien  i  de  graves  déserdret  ^u*îl  im- 
portait de  réprimer  dans  l'inlérêt  de  l'ogricull  lire, 
ia  même  assemblée,  par  la  loidu  S8'3U  avril  1790,  a 
posé  certaines  limites  au  droil  de  chaiae.  C'est  ions 
rempire  de  celle  législation  ooe  nous  avon*  vécu 
jusqu'aujourd'hui;  elle  est  aevenuo  iii»uffi»anle 
pour  proléger  la  conscrvalion  du  giliier,  lc«  ilroili; 
de  la  propriété,  et  les  iuiéréts  de»  cultivateurs 
dont  le*  récoltes  sont  foulées  par  les  braconniers 
<fc  toute  espace.  L'nppài  du  gain,  le  iiaulprix  dn 
gibier,  le  peu  de  rigueur  de»  pénalilé»,  la  rédao* 
tien  défectueuse  de  plusieurs  di»po>iiiuns ,  ont 
ainitiplië  le  bracoonage,  à  un  tel  point,  au'U  d^ 
vieni  india|wnsable  de  prendre  de  nenvwles  me* 
sures  de  repression. 

>  A  cet  effet,  nous  avons  préparé  uu  projet  de 
Widestiné  à  apporter  à  la  loi  du  28-30  avril  1790. 
les  modifications  le  pins  impéricuseoMnl  réclamées 
par  rétat  aclnel  des  elioses.  •  (Exposé  des  notiCi. 
—  Monit.  p.  1227 

(3j  La  section  central  proposait  de  dire  que  la 
d8tnre  «arut  lien  la  akéine  jour  dans  lenta  la 
royaume. 

«  Il  y  aurait  sans  doute,  disait  M.  le  ministre  de 
rinttTK  ur  à  la  séanet  du  2^  janvier  ISiti.  puur 
le  nouverneoDeoL  une  singulière  facilité  à  adopter 
nne  date  unifome  pour  rouvertareei  le  femelare 
de  la  chasse.  Fit  géïK^ral,  l'avantage  qui  frappe  le 
plus,  e'cit  ruoifdraiilc  tn  toute*  choses.  Ou  croit 
que  lorsqu'elle  est  établie,  celte  unifurmilé  e!>l  unu 
règle  qui  satisfait  à  tont.  ]klessieurs ,  ruaiformilë 
pent  être  quelquefois  un  très-grand  abus,  et  elle 
tf  sacrait  dans  celle  eirtonslaucc.  L'ouv r-riiirt» 
cwmœe  la  fermeluro  de  la  cba»»e  n'est  pa»  un  acic 
arbitraîradn  gouveroemeol.  Il  ne  procède  pas  à 
cet  ncsares  d'après  son  boa  vouloir  ou  d'après 
Topinion  arbitraire  qu'il  peut  se  former.  Si  le  gon» 
verucDienl  ouvre  à  une  ctrUinc  époque  dans  une 
province,  à  une  ép4)<|ue  «liAéi  eule  dan*  teiie  autre, 
d  ne  le  fait  jamais4|u*après  Toireonsnlté  le*  dép«« 
tatiena  pemanenlcSf  et  celte  nesara  est  prise  oon- 


i41«— S6  rivaiEK  1846.— £o/  tur  la  rfmêêê  (i)* 
(Moail.  du  S8  février  1846.^ 

Léapold,  etc.  Les  chambres  otti  adapté  et  MM 
•anctiouoons  ce  qui  suil  {2)  : 

Art.  l«r.  Le  gouverncnieDl  fixera,  chaque  aa- 
aéa,  laa  épaqaae  de  l*anvarla'ra  at  aallia  da  la 

clôture  de  la  chasse,  dau  diaqua  IMVlflCa  «1 
partie  de  provioce  (8). 


forméincnt  h  learavii.  Letdépulalionspermaaentae 
senl  les  protcclrice»-nées  do»  intérêt»  de  leurs  pro« 
vinees,  et  le  gouvernement,  tout  k  fait  désinté- 
ressé dans  la  question  ne  eensnite  qne  les  beseias 
généranv.  Il  en  rsi  de  mémo,  messieurs,  de  la  Imp» 

mc'urf  île  In  id.i^'ii  Irt  fi  rnii  lurr  de  la  cbasSO 
u'c^t  pa^  1111  icie  arbitraire  du  gouvernement.  Il 

consulie  pour  la  fermeture coBiiapaat  raBTeriara 
de  la  chasse  las  mêmes  beseîaa. 
»  Il  esi  an  foit  que  je  snls  bien  eiae  de  sigaaferf 

c'c»t  quesidcs  récldinriiiuns  ^ontfaitC'.  k  C(U  l'gacd, 
elles  ont  presque  toutes  pour  objet  de  demander 
au  gouvernement  da  prefoafcr  la  ahaaia  ai  d*a^ 

corder  aux  chasseur» ,  dans  certaines  provineaa, 

un  temps  plus  long  que  eelui  qu'il*  avaient  obtenu 

dans  lf«  Aimées  anlecieu  i  i  ■ ,  I.ls  r«'(  Inniiili'  rus  (|Mi 
sont  parvenues  au  gouvcrncDH-nl  »oul  émauées  de 
plusieurs  dépulatioos  permanentes.  • 

M.  Thyrion  :  <•  Je  dois  faire  Lonnallrc  à  ta  cham- 
bre le*  nicilif»  (|ui  ont  délermuié  la  »cclion  cen- 
trale à  adopter  le  paragraphe  3  de  l'article  l^r, 

dont  la  auppression  est  proposée  par  M.  le  ministre 
de  riniérîênr  al  qui  staloe  que  la  ebaasaaam  eleaa 

le  même  jour  dsns  tout  Ir-  ro\  ntmc. 

■  La  section  centrale  e(»il  convaincue,  que  le 
meilleur  moyen  d'empéoher  le  braconnage,  était 
d'interdire  le  colportage  eti  la  veate  da  gibier» 
lonqne  la  ehassn  est  elese.  Cependant  elle  était 
âinguliùremeQl  fraf  i  ôe  des  loconvénicnts  Irès- 
réels,el  des  récluiiaiioos  nombreuses,  auxquels 
l'esécalioB  d^ne  semblable  disposition  donne  liea 
dans  un  pajs  voisin*  On  oeafoit,.en  effsi*  toni  aa 
qu'il  y  a  de  désagréable,  pour  nu  ehasseur  ,  de  no 
potivL  il  I  apporter  ohex  lui,  i>ù  la  ciiatse  esl  close, 
le  gibier  qu'il  a  tiré  dan*  un  déparlement  voisin  oà 
la  chasse  était  ouverte.  On  eeufoil  aasst  Innina 
qu'il  y  a  de  ficheux  dans  des  poarsaites  exercées 
souvent  contre  de*  personnes  très-henorsbles , 
p  rur  le  kiixiple  faitd'svoir  rappoi  u-,  Iju»  leur  fa- 
mille, un  gibier  légaloment  tué  dans  un  déparle» 
HtenI  «oisin.  Il  n  snablé  i  la  section  centrale  qnHI 
'frn'n  utile,  qu'il  serait  cottvenal)le,  tie  diminuer, 
auUiit  que  pi>»sihle,  le*  occaitioas  de  ce»  puuriuiles, 
et  c'est  pour  atleindi  o  re  but  qu'elle  a  prupoté  Je 
foraier  la  chasse,  à  la  même  époque,  dans  toittes 
les  provinces. 

»  On  mil,  ijie^^l  'iir-. ,  c|tir  1rs  rîiiineiir»  UC  se  lor- 
oent  pas  à  4:h.i»''er  dans  la  pruvmcu  de  leur  rési- 
dence} ils  ont  ailleur»  des  amis,  des  propriétés,  cl 
senvant  rapprodie  de  l'époque  do  la  olèture  de  la 
chasse,  donne  lieu  à  des  réunions  nombreuses  <  am 
veut  terminer  dignement  la  campagne.  :>i  la  cliai«e 
est  fermée  dansie  Brabaut,  l'habilautde  Uruselles 
ou  do  Mvelle»  ira  cbataer  sur  ses  propriétés  qui 
sent  siiuén  dans  la  province  de  Naninr^  et  il  ne 
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Art.  i.  Il  «tt  détendu  de  cbaMer,  en  quelque   twnpi  el  de  quelque  manière  que  ce  toit,  sur  le 


pourra  ré«i»ler  à  la  tentation  de  rapporter  »on  gi- 
bier. Alors  des  réelanatientt  dm  prarsuitet.  de* 
plainte*,  det  eriaîlleriea.  C*«al  m  qtia  Ui  aeelie* 
centrale  a  voulu  <Til«r,  âaUwk  qM  la  elieM  dlaH 
•a  ton  pouToir. 

•  Bb  fcmaallaeliaMe,  en  méine  temps,  dans  tou- 
le»  le*  provînccK ,  cck  inconvénienla  n*anrent  pat 
lieu.  Je  no  vois  pas,  il'aillears,  que  eetteweaure 
puisse  présenter  le  moindre  inconvéniont.  Il  est 
vrai  qoela  loi  aeiuelle,  que  la  lei  de  1790»  permet 
•o  foiieeffveateiit  de  femer  la  eliaaaa  à  de»;épo- 

n différentes,  pour  les  diverses  provinces,  mais 
faut  pas  perdre  de  *iic  que,  .lan«  celte  loi 
de  1790,  une  telle  di»po»iiion  cialt  ;j  r  i  r?. 
C«iie  loi  n'avait  paa  peur  ol^ei  la  cooservaiion  du 
gibier,  maw  bî»w  le  coBtemtîen  de*  r^let-Rlle 
avait  «Me  «  onrue  uniquement  thn«  l'intërdt  tlfi 
Tacricullure.  Aumï  ,  la  G«uverncm«ol  dalor» 
bWUhI  du  droit  de  fermer  la  chasse  que  quand 
l'inti'n't  <le  l'agriculture  Texigeait.  Or,  daoa  ao 
pay»  «"»•'  élenilu  que  la  France,  et  pouf  rester 
dans  IWpril  «le  la  loi,  il  était  nécessaire  que  la 
«iiaise  fût  fermée  dans  les  ilépnricments  du  Mi<li 
heaueoap  plus  l&t  que  dans  l«»  déparlcnienti  <lii 
Nord.  Voilà  pourquoi  la  loi  de  1790  permettait  au 
gouvernement  de  fermer  la  chasse  dans  un  dépar- 
tement à  une  époque  oioin*a»an  c-  de.  l'année  que 
dans  un  autr*-  département.  »  Séaitce  du  23  jan- 
vier IMS. 

M.  d'Ht"rt,  minutrp  d'Kiai.  »  Ponretre  consé- 
quent, il  fauilraît  *u«i  fixer  j  ouverlure  de  la 
ijfiigim  i^néflaa  jmif  dans  toutes  It-s  pr.v  m  m  »,  et 
on  ne  c— prend  pat  commenl  il  serait  possible 
que  logiquement  en  critiquât  le  fbenlld  qui  Mfuit 
laissée  au  giuivemmirn i  d>-  tVrmrr  la  r>>a*«c  à  de» 
époques  différente»  dan»  le*  .liverscs  provinces, 
quand  on  ne  l'oblige  pas  k  l'ouvrir  le  mémo  jour 
partout.  En  elfct,  si  on  peut  ouvrir  la  obaaae  à  des 
époques  dilférentes,  on  ponrre  ehaaaer  daneuna 
province,  tandis  qn  on  ne  Ir  j  nirra  pas  danc  Une 
antK,  et  tous  le»  inconvtnieiu»  préseniés  par  rap- 
port k  la  etftinre  fo  retrouvent  pour  l'ouvi  rture. 
Ce  serait  donr  poser  une  inconaés|Uence  dana  le 
loi,  si  on  disait  que  la  clôture  de  la  ehaaae  devra 
■éaessairement.  rigoureuienimtnvuir  lii  u  Ir  mêinc 
jour  dan»  tout  le  royaume  et  si,  <1  auir»  pan  ,  ou 
ItiMit  an  gonvernemeut  la  liberté  d'ouvnr  la 
chasse  à  <\c.^  jours  différent»  dan»  le*  diverses  pru- 
vinoes.  Je  dis  qu'on  ne  peut  pa»  faire  autremeni 
que  da  laîiaer liberté  pleine  et  eniii-rt-  au  gouver- 
nement t  ear  il  y  a  nne  telle  différence  entre  l'éiat 
d'avaneement  de  la  rirolle  danc  noa  provinoea . 
qu'il  n'y  aursit  (  i  n  rrnittt'  r<f  cha^^e  at»i  per- 
dreaux dans  le»  provinci'*  des  t  lanJrc»  et  du  Bra- 
banl,  al  on  deveit  prendra  pour  ronverturc  de  la 
ehasue  une  époque  ntoyenue» OU  bien  altendre celle 
où  la  «  liasse  pourrait  être  enverra  aana  dommage 
dans  les  proviiic<  n  où  I<  s  récollet  sont  le  moins 
avancées,  notamnicnt  *ur  la  rive  droite  de  la 
Wenae  et  de  la  Sambre.  H  faut  laiiaer  cela  comme 
p»r  le  passé  à  la  disposition  do  genvemenient qui, 
au  »iirp)u«,  ne  ferme  pas,  de  même  qu'il  n*oovre 
pa»,  laob«»<-  arhitrnirctiicnl  suivant  I  n  plai- 
•ir,«ai»qui  consulte  à  cet  effet  les  depui^iious 


provincialMt  rayait  latur  atia  al  m  dirige  tm  wmté 
quenca. o 

H.  le  ainiatm  det  travans  pnUîct  i  «  Pti  de- 
mandé la  parole  pour  f,iiro  observer  que  si  l'on 
supprime  le  3«  $  de  l'art,  l^r  ^  i|  oe  s'ensuivra  pat 
que  le  gouvernement  ne  pourra  dore  la  chatte  la 
Bdaie  jour  dent  loutet  letpmvineat.  Le  gouverna^ 
ment  rette  eniiteement  libre  à  cet  é<;«rd ,  et  tH 

lui  etl  dé.i.Oulré  qu'il  puisse  fermer  U  i  liasse  le 
même  jour  dan»  tout  le  rojftume»  il  le  fera  nonob- 
stant la  tuppretaian  da  9»  $  de  Tarliela  an  ditem- 
sions. 

I.  a  section  centrale  avait  cru  également  que  la 
loi  pourrait  fixer  le  termr  pendant  lequel  on  pour- 
rait clus»er  la  bécasse  dans  les  bots  et  forétt, 
comme  autti  le  terme  pendant  lequel  on  pourrait 
clia^ser  le  ^\h\rr  d'eau  :  elle  prO|>oiiail  pour  la 
première  cha»<i«  jusqu'au  1S  avril  et  pour  la  se- 
conde du  1*'  mai  au  1er  août.  Il  parait  certain, 
lyoutait-elle,  qu'une  des  principales  causes  de  la 
dettruetien  du  gibier  dent  nos  provinces,  c'est  la 
clia^se  en  temps  de  >if}(/e  .•  il  serai'  à  iléslror  qu'on 
put  rintcrdire  alors  momentanémcul,  mai»  la  sec- 
tion eeuirale  nepant  q«i*appeler ,  tnr  ae  paînt,  la 
aeliicttnde  du  geuvetnewant. 

H.  leninirtre  de  tf  ntérieur;  «Si  1*on  fixait  peur 
la  chasic  la  hécasîf  uiu-  d.itr  ili't'^'i  iTiiin'i'  juir  !a 
loi,  cela  prctenlerait  les  mêmes  inconvéuieals  que 
pour  la  cha»e  ordimnra.  La  ehaaae  k  la  béeaîata 
est  subordonnée,  comme  toute  autre  chasse,  à  des 
conditions  de  saison.  La  bécasse  est  un  oiseau 
voyafjeor  ;  m  pcrëjr  luai  khi  <  ,t.  r-<,»cnliellerocut 
aobordonnée  au  temps,  au  climat.  Si  vous  déter- 
Bînee  une  époque  fiie  pour  cbatter  la  béeaate, 
vous  pourrcr  t'expoicr  à  ta  destruction,  au  retour 
de  la  pérégrioalioa,  annuelle.  A  cette  époque,  les 
bécasses  sont  accouplées.  Si  vous  en  permettei  la 
chasse,  von»  nuitaei  à  l'intérêt  du  cbatteur,  à  la 
reprodttetion  du  gibier.  Il  Hinl  donc  taister  an 
gouvernement  le  soin  de  détt  rminor  l'rpnqup  de 
la  chasse  de  la  bécasse  et  ne  point  fixer  une  date 
dan«  la  loi  même.     (Séance  du  23  janvier  1846.) 

A  la  séance  du  7  février  1846,  M.  Kiev  de 
Bufdinc  ayant  autii  appelé  ratteation  de  II.  la 
miiii«trt  !<  1  intérieur  «ur  l'époque  oii  la  chasse  i 
la  liécAise  devrait  être  close,  celui'ci,  aprè*  avoir 
donné  lecture  de  l'article  1«r  ajouta  :"  Aintl,aaae> 
«aurt.  ies  époques;  il  sera  donc  loisible  au  gou- 
vernement  de  déterminer,  après  avoir  pris  Tavia 
des  gouverneurs  cl  des  d<-pu(a(ii  |m  rmnnenle», 
quelles  sont  les  chasses  qui  doivent  élre  oiivertet 
OU  closes  à  des  époques  spéciales.  Ce  sont  U  det 
mesures  réglementaires  et  d'exécution  qui  doivent 
être  abandonnées  à  la  sollicitude  du  gouvernc- 
meni.  <• 

Répondant  à  ce  qui  avait  été  dit  relativement  i 
Texittenee  de  la  neige  comme  d\ine  came  de  dea* 

irriffioii  du  gibier,  M.  le  ministre  de  l'inlérieur 
liii  a  la  »<;ancedu  23  janvier  ;  s  Le  gouverne- 
ment, si  la  neige  tombait  à  foison  cl  pendant  un 
long  espace  de  lemp»,  aur  toute  la  aurfoce  du  pays, 
aurait  loujoura  le  droit  d'interdire  la  chatte  peu- 
dam  ce  temps.  Il  n'ira  pas  prendre  uue  mesure 
exceptionnelle  pour  une  province  où  la  neige  peut 
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priéUlre  a«  de  mi  ayaou  droft  (1),  taiu  jMlna  dMDflMgai-lmdidli,  1*11  f  a  Um. 


sulMttier  peoUant  «juiuio  jours  oa  Iran  >emainc«, 
au  dctrimeot  de  toutes  le*  antres  proviDces  où  la 
ocige  M  toalMnit  dm.  Lt  léfWatoar  m  tUtw 
p«iM  d«M  l^l^rét  «Tsne  fovalké ,  mai*  daa*  Tiih 

t<5r«*t  î;('m'ral.  Si  !a  neipe  l'Init  as'.i  ^  iilnmiLintr 
pour  que  lo  gibier  iùl  «ipesé  partout  *  une  des- 
truction géDérale,  il  mnin  laisibie  au  gouTerne' 
mmm.  da  praiMtraïaUa  aMMre  <|it'ili«(«i>ai|  aéaca- 
aaîra  ft  la  comervatton  da  gibier.  • 

/'oy.  au  surplus  à  l\irt.  4. 

(1)  M.  Jooet  proposa  d'ajouter  à  ce*  nota, 
cmi-eis««MMff  celui  du  projn-iiUilt^  étë  la  r4* 
€0li0  non  tncore  tnlevèe  du  champ. 

M.  Fleussu  :  «  Je  dirai  deux  mots  sur  t  atneode- 
ment  de  l'honorable  M.  Jonet.  11  est  vrai,  comme 
oa  Ta  dit,  que  la  qoettiou  de  savoir  ù  e'aat  au  oro* 
pridtava  av  av  foraricr  qu'appartiaBC  la  drait  da 
chaste  est  conlroverscc  vhi  i  lr>  auteurs  et  dans 
la  jurisprudeocc.  Ccpcudanl,  il'aprés  le  dernier 
étal  de  la  jurisprudeuce  en  France,  ce  droii  ap- 
parliaat  an  Mopriélaira.  CaU  tffalaaaent  la  aja- 
lèM  de  la  M.  St  l*on  vaot  raaiar  eoiiaéi)«aiki  avae 
ce  princif  r ,  if  ne  faut  paaque  le  fermier  fa»»e  oi>- 
•taclo  su  droit  du  propriétaire,  sauf  daus  le  va* 
aè  oatan*ci  youdrait  lui  causer  quelque  dommaga. 
baM  ca  aaa,  le  fenaiar  aarait  raiaon  de  réclamer 
daa  doomagea-intéréta.  Pour  rester  dans  l'esprit 
data  toi, 

rhonorabtc  M.  Joacl.  Vous  aurez  remarcjué  qu'il 
y  a  augmeataliao  de  peine  ;  la  loi  de  1790  ne  co«- 
minait  qu'une  amende  de  10  fr.,  le  projet  l'élèTe 
à  50  fr.  Celte  aggravation  ilc  peine  est  |>ltitùt  ap« 
parente  que  téi  lie  ;  car  inJ«'pcn<)ammenl|de  l'auç- 
aMotatioB  da  la  valeur  HMMiétaira*  a'il  jf  a  «ugnen- 
lalia«  da  raaiaada,  )a  «raie  qoa  la  eonftaeattaa  da 
l*annc  ri  cît  pas  maintenue. 

»  D  aprek  la  dispositioa  du  projet  du  gourerne" 
ment  •  Tamende  sera  portée  à  100  fr.,  quand  le 
larraia  aara  eloa  da  M»n  an  da  baiat.  •  Il  j  avail 
aaa  dupatilioa  asalayue  dint  la  lai  de  179V.  Mai* 

il  fallait  que  l'enclosfAt  altcnnnt  à  utn  li  iMl  iilii  n. 
Je  comprend*  que  dan*  ce  ca»  on  double  la  peine. 

•  C  était  ao*si  ce  qu'avait  fait  la  loi  de  1790,  et 
c'ait  par  inadvertance,  ja  préanoM,  qu'on  n'a  pas 
reproduit  eette  disposition  dan*  la  loi  nouvelle. 

»  Je  propose  lioDc  Jf  Lt  nitjli  r  celte  lacune  en 
di«aat  ;  •  L'amende  sera  porlé«  à  100  franc*  quand 
la  tarraio  aara  alaa  da  nurt  ou  Ha  iwiea,  at  alla* 
nant  immédiatement  à  «fia  tuAUmOen.  »  (Séaaca 
du  iZ  laovusr  1S46.) 

M.  Osy  :  ■  Messieurs,  je  désire  présenter  quel- 

Ioe*  oUârvatiOD»  aur  Paatandanienl  de  rhaaarabla 
I.  PleoMii.  Cal  baoaraKla  madwa  a  «ra  ^oa  e*éo 
(ait  p.ii  ouhW  rjuo  Ton  n'avait  paa  dît  dan*  le  se- 
cond pai  agraphe  de  l'article  cri  ditcviaion  que  la 
Mrraiu  clo»de  mur*  ou  de  baia*  devrait  atraè 
prasiaité  d'aaa  habilatiaa.  Ja  araîa*  waiiiaafa» 
^oaca  o*aatpaa  «aaa  ONtif*  qoa  Pan  B*a  paalaaéré 
celte  condition  dans  l'article,  et  je  déclara  qvet 
^aant  à  moi,  je  se  pourrai»  l'adopter. 

>  Messienra,  loraqu'aB  propriétaire,  pour  ga- 
rantir un  terrain,  pour  être  assuré  que  l'inviolabi- 
lité de  ce  terrain  sera  aiuai  reapectéa  que  celle  de 


«on  domicile,  en  opère  la  clôture  au  moyen  d  un 
Mr  ou  d'une  haie,  je  disque  cette  clôture  doit  être 
taapactée,  qua  la  terrain  aait  éloigaé  on  aait  à 
prvxilBttddNina  haMtatîea.  Ja  vala  la  «n  he—aga 
rer.ln  au  droit  de  propriété.  Uu  propriétaire  doit 
toujours  être  libre  de  clore  son  terrain  et  d'eiigrr 
qua  «attaaÛtara  aait  raipectée.  Je  tien*  an  mot 
elore,  parce  qu'il  emporta  Tidéa  qaa  tout  aai 
fermé.  •  (Séance  du  S3  Jaavlar  ItM.) 

{-1,  L'article  primilit  du  projet  du  gouverne* 
ment  commioaii  une  amende  de  50  fr.  envers 
la  aooHnune  et  d'une  indemnité  de  jO  fr.  enver* 
le  propriétaire  ou  locataire  de  la  chasse:  le  projet 
de  la  section  centrale  contenait  la  même  dispo*»» 
tion,  sauf  qu'elle  iddaÎMit  l'anaMla  à  M  fr.  at  Fia* 
daaiaité  à  15  fr. 

Lafovvaraanent  pré*enta  plu*  tard  la  rédaetian 
de  l'article  tel  qu'il  se  trouve  dan^  h  loi. 

M.  de  Garcia  :  ■  Jusqu'à  ce  moment  je  ne  pui» 
■l'espliqner  lot  changement*  apporté*  aux  dispo- 
•iti^aa  da  la  loi  da  1790.  Ca*  dkpaaîtieBa  avaiaat 
vBdonbla  hut  d'utilité.  Kllaa  dtaient  favarablaaaa 
revenu  comnnm  it  ti  .i  l'application  de  la  loi.  La 
répreaaion  du  braconuage  formait  un  revenu  et 
aaavaiaaaraapaavlaaammune.  Je  demande  donc 
an  gaavafaaaaal  laa  BMtih  oui  Taat  porté  à  dévier 
ainai  de*  prineipa*  da  la  lai  de  1796,  principes  qui, 
stluii  moi,  devaient,  dans  l-i  loi  aticicniH-  cùniiriu 
dans  la  loi  nouvelle,  aMurer  sa  plus  parfaite  eiécu- 
liaa.  —  L*iDdemoité  en  faveur  du  propriétaire eat 
aussi  supprimée,  il  ne  lui  ei>l  la'uié  qu'une  action 
en  doromages-intéréti.  Mais,  je  le  demande,  que 
peuvent  être,  en  justice  réglée,  de*  dommn(;c»-in- 
lérét*  da  cbaïaa?  Que  vana  ajai  taé  aa  lièvre  sur 
la  alkaoïp  da  voira  voWSo,  catuî-«i  paarra-lnl  étiK 
blir  la  quotité  du  dommage  /  Je  ne  le  penae  pa*; 
car  on  pourra  toujours  prétendre  que  le  lièvre  qui 
était  sur  votre  obâaip  n'est  paa  par  cela  même  vo- 
tre  propriété,  qoa  jaaaiiai^à,  il  a'appartiaat  à  par- 
tonne,  et  qu'il  rentra  daaa  la  aatëforia  de*  elMiaee 
qu'en  droit  romain  on  appelait  retnutliut.  I.e  gi- 
bier, en  effet,  ne  nou*  appartient  que  quand 
nous  Pavant  aaisi.  Ainsi  il  aat  vrai  de  dire  qu'en 
refusant  aa  praprttftaira  uoa  partie  de  l'ameiMla 
vous  lui  rcfuseï  Ions  dommages-intérél*.  Je  croi* 
ilonr  que  !a  li-gislatiou  de  1790  avait  avec 
ssge»te  en  accordant  au  propriétaire  une  amende 
fiae  à  titre  de  dommagea-intéréls.  • 

M.  le  ministre  de  ta  justice.  «  Me*»ieur«,  la  loi 
de  1790  n'est  plus  eu  harmonie  avcr  les  diipiisi- 
tions  de  notre  législation  actuelle.  D'«prè«  le  Coda 
péaal,  lea  laula*  amende*  établiaa  au  profit  da  la 
«oniBaBa  aanl  laa  amrnda*  aneonmaa  ponr  eoa- 
traventions  de  simple  p<ilicc.  Mai-i,  <l'un  autrri  fitt?, 
oartaine*  obligations  »oni  imposées  a  la  commune, 
«a  regard  des  avantage*  qua  la  vertement  de* 
aawdaa  paut  loi  pracarar.  Lat  eoamaaaa  daivaat 
an  éÊH  entretenir  daa*  ta  prtaan  lea  ladivldaa 

condamnt'^  du  clicf  «te  coniravL  nlion  de  sinip'c  [n>- 
lice.  S>i  donc  elle*  reçoivent  un  avautage  résultant 
de»  amende*,  allao  tupportent  de*  frais  assez  aaa» 
sidérahtcs  pour  l'entretien  de*  condamné*.  — 
l^uand  une  commune  ett  intéreatée  à  la  répreaaion 
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L*k««|iit  Mra  porléa  k  1W  franei^ttaiid  l« 

terrain  sera  c!oî  rie  murs  ou  de  haies. 

Pourra  âtrecootidéré  comme  ne  tombant  pas 
•OQt  rappllcalloD  de  cet  article,  le  fait  du  pas- 

^  I  ■  ■  ■   — — 

Jfum  délit  qui  a  porté  pr^ut(icc  à  »e»  propriétés, 
cetMeMRiQuDe,  aux  tariM  du  décret  ilu  18  jun 
I83t,  Mt  oootidérée  comme  partie  civile  ;  elle  at 
•lors  peniMfl  de  tout  Ict  frei»  en  cm  d'io»olval>ililé 
(l(  h  ruiij iimnés,  elle  doit  faire  lu»  avance»  ricctt- 
■airc  peur  lee  i>oor*uit«t,  et  oéaiUBoiiu.  dana  «• 
nt,  «Ile  ne  teucbe  pas  le*  aoeadae;  poai'quei 
dont-,  en  matière  de  tîî'lit  ilc  cha<i»e  qui  ne  crtii»i' 
lue  pa»  une  letton  des  iiitér«ili  commuuau»,  la 
commune  Jouirait-«lle  du  privilège  qui  ne  lui  est 
pas  a«««rdé  dans  la  caa  q«a  je  Tiens  d«  eîtar? 
QmimI  il  a*ai^t  dHis  délit  de  chasse,  c'crt  ta  Ir^r 
qui  fait  les  avances;  par  untj  <; mtlqucoce  natu- 
relle, il  doit  profiter,  suivant  la  l  èfle  coomuoa, 
daa  «Bteude»  prononcue»  ;  le  délit  de  chasse  a'eat 
dI  u  délit  oouMMiBal,  ni  un  délit  rural,  rien  ne 
iWi  aenble  d«no  joiiifier  le  naîntien  du  principe 
de  la  loi  de  171)0.  Il  y  a  plus,  il  fjlldit  mettre  les 
diapositions  de  U  loi  un  harmonie  lot  unes  avec  les 
aatras. 

»  Qoaot  à  rindemnité  en  faveur  du  propriétaire 
des  fruitSv  nous  n'avoni^  pai  cru  devoir  tai»»cr  tut>- 
sittrr  celte  disposition  I/imlemnité  n'e»t  presque 
jasnaispajée,  parce  (|ue  pour  Tobteutr  il  jeutseean- 
atiiaer  parli*  eivile.  Ortia  cemliluiioii  de  partie 
civile  entratnf*  d<'<  dépenses  pluscon^idérahles  que 
riodemuité  de  16  francs,  proposée  p«r  U  »«ciion 
centrale  pour  le  propriétaire.  Et  dès  krs  çaoe 
4feaa  peaaé  eeovcnait  de  suppriaaer  une  dia> 
paaîliee  ni  M  reeevait  presque  jamais  d'applica- 
Uou,  et  était  conlrnirr  priiii;ipo  d'après  Ircjni-I 
une  iadeBoité  ue  peut  être  due  que  quand  li  y  a 
dommage,  »  (Sdence  du  23  janvier  1846.) 

(1)  Ce  paragraphe  a  été  proposé  à  la  séance  du 
13  janvier  1846,  par  M.  Verhacgen,  qui  disait  à 
r^l  J'.ii  cuii>iilLTè  le  droit  de  chasse  comme 

ioh^reni  a  la  propriété.  Je  veux  que  le  droit 
aeit  égal  pour  tout,  ie  même  pour  le  petit  ceoune 
pour  le  grand  propriétaire.  Par  petit  propriétaire 
je  n*enlend»  pas  celui  qui  n'a  ((u'uti  petit  coin  de 
Icrre,  mémo  un  itoniiiiT;  mais  celui  qui  a  quel- 
ques boonicrsi  celui-là  peut  avoir  un  ou  denx 
âiieaa  eevranlf  et  s'ammer  tout  avisi  bien  que 

les  grande  proprirfaircs  qtii  cint  ilc^  mcnff>s  consï- 
dctablc»  ou  chassent  uu  tusii.  Il  ne  taut  pas  eale> 
ver  a  ce  petit  propriétaire  le  plaisir  de  chasser  au 
ehiea  cenraoU  INiim  certaine*  jirevineca,  «el«  se 
feit;  il  7  anit  te«t  «  t*beare  auprèa  de  moi  nn 
collègue  de  la  province  de  Namur  qui  m'  .Ifsa  t 
que  là  on  chasse  avec  certains  chiens  courants , 
des  chien»  bassets  qui  restent  dans  un  cercle 
ëiroit.  ItainicnaDt,  moi  qui  aî  désiré  que  tout  pro* 
priétaire  pût  jouir  du  droit  de  chasse,  je  ne  veux 
pasdVxagéralinn  ;  on  dirait  toiil  à  l'heure  derrière 
moi  :  La  chasse  est  à  tout  le  monde  t  je  n'ai  pas 
dit  cela,  puisque  je  rattache  le  droit  de  ehaase  an 
droit  de  propriété.  Pour  moi,  ir.tit  !t  m  ■n  ie,  t'est 
tout  propriétaire  petit  ou  graud  ,  ou  lu  loeauire, 

Îuand  le  propridl«ini  n« ««al f«t  réiervé  !•  dreit 
B  cfaaiM.  » 

H*  d*lliiari  imm^  à  M.  V«rl»M«w  U 


Mg«  dM  eUtai  Mr  PMrlla|«d*ttilnil,  toraqriilt 

seront  à  ta  poursuite  d'un  gibier  lancé  Jtir  la 
propriété  de  leurs  mattret,  sauf  TactioD  civile  ea 
ca»  de  dommages  (1). 


ner  une  explication  sur  son  emeodenent  >  «  riio> 
■érable  membre,  dit-il,  si  je  ne  me  trompe*  M 
parle  que  du  passage  des  chiens;  il  ne  parle  pea 
du  passage  des  chasseurs  ni  de«  ehevauv  ;  j'ai  ra- 
Icndu  quelques  metulu  t  »  «.-t  pr  imor  ct  alntc» 
sur  les  conséquences  de  l'amendement  ;  ils  pensent 
à  tort  que,  dans  la  chaste  à  eenrre,  las  propriétd* 
(C^ntinti  {.ûtirriirrit  (-ire  impunément  tfnffflidea 
par  les  chasseurs  el  par  les  chevaux.  » 

H.  Verhaegen  :  •  Messieurs,  tout  oe  qui  consti- 
tue un  Mt  de  ehawe  par  loi-eiéaBe  ne  se  trouve 
pa«  eempria  daaa  mtm  anewleaient  ;  oien  aneMle* 

ment  ne  se  rattache  qu'à  des  fîit^  scecssoires  h  la 
chasse.  Ainsi  un  individu  trou  vu  an  lièvre  «ur  sa 
INWpriétéi  il  iance  son  ch><  n  &  la.  pourmitt  «N  II»* 
vre,  «ai*  lai,  reste  en  plaoe,  il  a^aoooBMM  ft» 
son  chien  aur  ta  propriété  du  vams  i  •*«■!  •  ee  eaa 
que  s'applique  mon  amcpilcmciit.  (iieux  qui  veu- 
lent faire  uno  exception ,  quant  aux  chiena  lé- 
vrier», préaenlevettt  va  aiawiileiiiiyt  apdetal,  aeiia 
l'examinerons;  ponr  le  moment,  je  ne  m*occupe 
ni  des  lévriers,  ni  des  hommes,  ni  d^  chevaux, 
mais  seulement  des  chiens  cuuraiil'<  [loiirsuivant  le 
Sibier  qu'un  propriétaire  fait  lever  sur  son  fonda 
«t  (|tti  aVHance  tm  de»  fonda  foiaina.  •  (Muaee  da 

M.  Vanden  k)'ndc  :  «  La  disposition  laisse  uau 
faculté  au  juge,  et,  par  oaoaéq^uent,  on  exami* 
a«ni,  d'aprèa  ici  oir«o»ilMc«*|  ai  eeriainea  chaaaea 
à  eourre  doitenl  ott  ae  doivent  pat  dira  rdpri» 

mées;  en  effet,  je  ne  dis  pas  dsn^  mon  amende- 
nent  :  JH*  *er<t  pat  contidiri  comme  un  délit ,  je 
■M  berna,  à  dire  >  Fourra  ne  poi  éire  considiiré 
eomm»  uh  délit ,  et  i'ajeate  :  •  Sauf  les  domain* 
ges-îoléréts,  s'il  y  a  lîea.  «  Car  ti,  dans  la  pour- 
suites do  gibier,  uu  dommage  est  causé  par  un 
çrand  ou  par  on  petit  propriétaire,  il  faut  qu'il 
soit  réparé.  ■ 

M.  de  Itrouckcrc  :  «  Messieurs,  l'amendeaieiit 
qui  a  été  présenté  par  l'honorable  M.  Verhsegen, 
me  paraît  parfaitement  juste,  et  si  juste  qu<'  jl'  -.ni» 
convaincu  que,  dans  le  silçnce  de  la  loi,  lus  juges 
t'eppliqueraient»  aa  lai  deinuat  la  •car'  que  l'a- 
mi  II  i(  ment  de  l'honorable  menbm  taad à Midca* 
ner  d  une  manière  précise. 

■  En  effet,  messieurs,  U  est  impoMibla  de  sou- 
tenir que  le  siaq»|«  paaaage  d'na  cbiao  «ar  rhéri- 
tage  d'autrui,  eenttitaa  par  lal-ndaia  aa  déliL  II 
^<  ^ait  presque  abstirda dia  aoaaaerar aa aaaiblalda 
prioi-ipe  daus  la  loi. 

>  Mais  il  est  des  cas  où  ie  passage  du  chien  sur 
l'héritage  d'autrui  doit  constituer  un  délii.  Asoai, 
par  exemple,  pour  m'expliquer  plus  clairement, 
un  chasseur  se  rend  avec  dcî  chiens  c  uririls  sur 
sa  propriété  -,  celte  propriété  est  tellement  limitée) 
qu'il  lui  est  impeatiBlc  de  te  livrer  à  l'exercicada 

la  châsse,  5an<  qrie  ««■*  <'hienî  soient  forcés  de  par- 
courir ic  leri âku  d  ault'ui.  Je  dis ,  moi,  que  cet 
homme  se  met  en  contravention  avec  la  loi  ;  il  est 
veau  duaser  avec  l'ioteatiea  da  ebaatar  sur  la 
tarraia  d^alnd  :  il  y  a  aaalrafaoïiiQ»  Maie  »a 
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antre  cbaMear  qui  poetède  de  grandes  propriëtëa 
mttnà  avw  M«  «M«at  aar  aaa  propriété*  qui  tuf- 
fiaent  pour  coosliluer  une  chatac  i  courre  i  «cri- 
dentelienieot  un  de  se»  ehient  s'éloigne  de  lui,  et 
(raventlt  dlMBpd^aatrai.  ira-t-on  considérer  «e 
fait  eom«  une  coatraveation  4  cbarn  du  cha»- 
wwr, al Iqî  Infligara-t'-oD  une atMiuler  Xe  dit  que 
cela  serait  souverainement  injuitc.  Tout  ce  (jii  oti 
peut  prétendre  avec  raison,  c'est  que  le  cheueur 
sera  rwfanébte  du  dëgAi  qu'aura  commia  aan 
chien,  en  traversant  le  champ  d'autroi,  contre  sa 
volonté.  C'est  là  le  principe  que  veut  consacrer 
Pamendimint  de  l'iionorable  M.  Vorhafgf  n. 
ierruplion.)  L'honorable  M.  Vcrhaegea  m'inter- 
rompt  poar  ne  dire  que  telle  n'est  pas  la  portée 
de  ^on  nTncnilf-mrnt  ;  que  lui,  au  Contraire,  veut 
favoriser  les  petit»  propriétaires.  Je  lui  dcmaudc- 
rai  si,  par  hasard,  il  entend  que  le  propriétaire 
d'un  hectare  on  à*mu  deni<-hMtar«,  par  «icvpla, 
pourra  s«  livrer  à  IVneref  ce  d«  Ta  cbatae  à  coarre. 
Si  l'oD  adoptait  un  pareil  principn.  on  autoriserait 
le  braconnage  dans  la  loi.  Ce  u'esi  pas  ainsi  que 
Ton  doit  entendre  l'amendement  de  llMMraple 
M.  Yerhaegeo ;  il  doit  être  ioterpréKf  en  ce  lena, 
qu'il  n#  peut  j  avoir  de  délit  que  dans  le  ras  où  il 
7  aurait  volon1<?  <le  comm'Uii:  nu  délit;  que  le 
propriétaire  qui  i>e  livre  à  1  exercice  de  la  chasse 
à  courra  al  qui  a  de*  proprictia  auflaantes ,  pour 
que  cet  eicrctce  soit  possible,  s«ns  qu'on  doive 
aller  star  le  terrain  d'nutrui  ;  que  ce  propriétaire, 
dis-je,  me  <loit  pns  «5lre  puni,  parce  qu'un  de  ses 
chiens  se  sera  éloigné  de  lui  plut  que  le  proprié- 
taire  ne  le  désirait  ;  mais  par  contre  il  hM  ^*on 
[llt^i-^>^  l'horrmc  qui  se  livre  à  l'e^ercicC  de  la 
chas^t;  a  courre,  avec  intenlicn  de  faire  ciiasser 
aes  chiens  sur  le  terrain  d'aulrui.  •> 

M.  de  la  Ceale  :  «  Si  noua  adoptona  l'amande- 
■wat  de  M.  Yeriiaegen,  cenma  ce  sera  poar  aîoaï 
dîrr  !(  jirfjiî  qui  fera  la  loi,  il  est  extrêmement  im- 
portant que  ia  discussion  fixe  biea  le  but  et  la 
portée  de  celle-ci.  Messieurs,  comme  on  l'a  déjà 
dit,  il  J  a  des  dittincitons  à  JEiira.  L'iioaorible 
N.  Vernaegen  se  préoccupe  surtoat  Jet  pelift 

pVOarictairi  $  ;  je  l'ai  l>ie[i  <  nn  jn  i-.  il  a  supposé 
an  lodiviiiu  qui  posséderait  uti  petit  coin  de  terre, 
sur  ce  coin  de  terre  un  lièvre,  et  en  outre  un 
chien,  et  qui  mettrait  ivon  chien  à  la  poursuite  de 
son  lièvre.  11  est  évident  que  ce  propriétaire  ne 
peut  se  livrer  au  plaisir  de  ia  chasse,  qtt^OU  pOUl^ 

tant  ce  lièvre  aur  le  terrain  d'aulrui. 
»  Ooaut  à  a|oît  ja  croie  bien  qu^l  ne  faudrait 

pas  se  prêter  à  ce  genre  de  divertistcment  de  la 
petite  propriété.  Voici,  en  effet,  ce  qui  se  pa*se  : 
On  loue,  par  esenple,  on  boqueteau  qui  se  trouve 
an  aiilieu  d'uao  conuiiuia  où  la  chaste  est  bien 
gardée  j  et  prrmeiiet-aiei  d^^OHlcr  en  passant 
que  la  chasse  est  gardée  à  li  dOUiaude  des  culti- 
vateurs, qui  n'aiment  pat  k  voir  leurs  terres  livrées 
aux  braconnierat  eh  biaa,  au  milieu  d'une  chasse 
fardée ,  un  chasseur  ou  une  association  de  chas» 
•auraleue  un  boqueteau,  et  delà  comme  d*une  cita- 
doUa»  lea  locataires  lancent  leurs  cl  i^it^  >  > nuuu 
dfaa  lento  la  cbaaaa  «udéa.  —  Voici  un  autre  vat. 
Uchaaae  bitB  fardée  att  enloiiréa  d'antrea  can- 


Buoet  où  die  ne  l'ett  pat.  Alert  let  braconaier» 
vloaacal  se  ptaeer  ft  la  Tinîta,  laaecat  leurt  ebioM 

thui  cette  rjja^  .c  .  cl  nitcndent  le  gibier  au  pas- 
sage pour  i  dUatlre.  Je  sais  que  cela  ne  tombe  pat 
dans  les  (erroes  de  l'amenilemenlde  M.  Verhaegen, 
«aia  o'oai  là  l'abua  qu'il  faut  prévoir;  et  daoa  la 
«a«eft  t*on  adoplaratt  aoa  ameadeneat,  il  faut 
iju'i]  svit  (^ntcndu  que  ces  cas  sont  punittablet.  Je 
crains  néanmoins  qu'il  ne  t«it  eatrémeneot diffi- 
cile de  savoir  quand  un  lièvra  abattu  «ur  la  lar* 
rain  d'aulrui ,  poursuivi  par  un  chien  courant,  a 
été  levé  sur  la  chasse  gardée  où  il  a  été  abatta,  OU 
sur  la  petite  propriété  qui  a  été  louéa  aUCfaaWMr 
ou  à  une  réunion  de  cbataeori. 
•  Si  ramendament  est  adopté,  il  faut  bien  aban> 

1  tinrr  ci  lté  appréciation  au  jugP  ;  mais  il  «lait 
iiec€!>saire  que  notre  discussion  lui  .servit  de  guide. 
Du  reste,  je  conçoit  qu'il  est  intéressant,  avania- 
fooz  mémo  poar  certaines  localités,  qu'on  j  favo- 
riaa  ia  chatte  à  courre ,  qui  ajoute  aua  majroaa 

d'existence  de*  hahilant>,  i-ai  ti  -  dépenses  qu'elle 
occa&iouBti.  Je  ne  m'oppose  pa*  a  l'amendement, 
mais  je  détiraïaîa  qua  la  rédaction  en  fût  bien 
méditée.  Bu  praaani  ia  parolo  j'ai  eu  pour  but 
d*on  fiser  te  aeae  par  lao  obaervalioaa  <|ue  j'ai 
faites,  qui.  j 'espéra,  ua  aorani  aootruditai  par 
personne.  » 

An  premier  vote  l'article  portait  dûaai  cou- 
rants,  ce  dernier  mol  fut  supprimé  sur  U  JNrapoeî- 
tion  de  M.  Uubus  atné,  lors  du  vote  définitif. 

M.  de  Cursuarem  avait  proposé  la  disposition 
suivante  :  «  Le  chaiteur  qui  foulera  ou  laissera 
fÎMiler  par  un  chien  le  champ  d'aulrui  garni  da 
c^rr.Tlcs  il'  plantes  oléagineuse»,  de  tabac  on  de 
trèfle  a  graine,  mûrs  ou  prés  de  leur  maturité, 
sera  puni  d'une  amende  de  16  à  50  fraucs,  sana 
pr^udico  do  ^tonamag et-  iniorètt  en  laveur  da  pro> 
priéuiro  daa  firaita.  a  (Séanoe  du  S8  janvier 
1816  ; 

M.  d«  Smel  :  ■  i/art.  471  du  Code  pénal  défend 
à  tout  individu  n'étant  paa  propriétaire,  ni  usu- 
Aruiliar,  ni  locataira,  ai  fermier,  ni  jouissant  d'un 
terrain  ou  dhin  droit  de  pauago  ou  qui  n'étant 

ajjeni»  ni  préposés  d'aucune  de  ces  pcrionnes, 
d  entrer  cl  de  passer  sur  aucun  terrain  ou  sur  par- 
lie  de  ce  l(-rrain  s'il  est  préparé  ou  ensemencé* 
Votre  loi  de  1790  contient  la  même  disposition.  La 
seule  différence,  c'est  que  M.  do  Corswarem  a  in» 
dtqué  le»  fruits  de  récolUs  tandis  que  l';irllcle  du 
Code  pénal,  comme  celui  de  la  loi  de  179U,  est  (jé- 
néral.  Il  a^  a  doue  là  aneuao  nouveauté  et  c'est 
une  disposition  néccisairc  f!  itii  l'inlérêl  de  i'afri- 
cullure.  »  {tiù&tn.-G  du  ^3janvier  ItiHj.  j 

M.  du  Bus  (ainé)  :  «  Il  me  sera  impossible  d'à* 
dopier  Panacodoment  da  l'honorable  M.  de  Cera* 
waren  dana  lea  lomea  dana  letquolt  il  est  pré^ 
«enté.  Col  amendement  aurait  [ji m  résultat  de 
créer  un  dchl  nouveau,  yuaul  à  i  iuiérét  privé 
des  propriétaires  des  récolles  auxquels  un  préju- 
dice aurait  été  porté,  cet  intérêt  cat  aauf ,  parce 
que  ces  personne*  ont  toujourt  raction  civile  qu'ila 
peuvent  porter  devant  I<  >  tribunaux.  Ainsi,  sous 
ce  rapport  il  n'jf  a  pas  d'iujuatioe.  Mais  la  partie 
publique  daviaii  paurwiTfu  tauMe  lea  ptrieuapa 
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que  ce  soit,  hori  des  époques  ftxéet  par  le  9011-  ott  dc  détruire,  ndme  arec  des  arme»  1  feu,  les 
veracmenl,  MD«  iir^ttdice  du  droit,  «iMianeDsot  bét«  hwM  (9),  porlcraieDl  donmife  k 
au  pro|iriétaire  «a  an  fermier  (Ij,  de  re|iovfwr  leur*  propriiléa. 


•nsqocllo  ir'afipllqaerait  te  disposition.  11  Arrive- 
rait qu'une  penonoo  tcraîl  pourauiTie,  quoiqu'elle 
u'edt  eu  nullement  Minlention  do  commettre  un 
délit.  Ainsi  il  MiHii  Hii,  que  le  clueii  il'un  clias^uiir 
eAt  été  dans  un  champ  dc  c^réalei ,  pour  que  le 
dtasseur  fût  tntné  devant  le  tribunal  correction* 

ncl,  cl  contlamné  à  tmr  nmciulf.  .le  dit,,  mes^'wun. 
qu'il  n'<;st  pas  de  cha&Hcui- ,  si  aUcnlif  qu'il  itoil ,  à 
qui  cela  ne  puiue  arriver.  Si  le  chien  poursuit 
ane  pièce  de  gibier  blessé,  et  si  cette  pièce  de  f 
hier  le  véfogie  item  on  ehamp  0emi  de  céréales, 
le  chien  y  pénétrera.  Lo  cha*icur  aurait  beau 
faire  ;  il  oc  pourrait  l'empéchcr  d'y  pénétrer.  Eh 
bien  !  dès  Ion  ce  chaueur  sera  décUré  coupable 
devant  un  tribunal  correctionnel.  »  Qae  Ton  porte 
«ne  dliposUion  per  laquelle  il  sera  défeiMlu  de 
(tiisMM-  it,-(ns  an  champ  garni  de  céréale»;  de 
plantes  olea[jineUfC«,  etc.,  et  que  pour  saoclion  on 
punisse  celui  qui ,  au  mépris  de  celle  diapetitien , 
aura  chassé  ilans  des  champs  garnis  de  pareilles 
récoltes,  je  pourrai  donner  mon  assenlimrnt  h  nn 
|iirril  article.  Mai»  il  n'en  est  jia*  de  mcme  de 
l'article  mis  en  ce  moment  en  dircuuion ,  article 
dent  l*cséettlien  pourrait  donner  lieu  à  de  graves 
inconTénient*.  Il  n'y  a  pa*  de  délits,  nicssiciir», 
sans  imcoliori.  Or  ici,  il  y  aurait  luesque  tolljour^ 
délit  tant  intention,  et  malgré  mt^me  rinUntioii 
bien  fonaelte  d'éviter  le  fàil  qui  dooue  lieu  «u 
délit.  (Séance  du  S8  Janvier  1846.) 

(1)  M.  Jonet  avait  proposé  d'ajouter  aprf><^  le  mot 
fêrmicr,  ceux-ci  ;  «  do  détruire  le  gibar  ilan*  Ict 
rdoBlles,  en  se  serrant  de  filets  ou  autres  engin* 
qui  ne  puissent  pas  nuire  aua  fruits  de  la  terre , 
comme  aussi  dc  repousser  avec  des  annet  à  feu  le» 
béics  fauves  qui  se  rêptndraienl  dans  lesdites  ré' 
coite».  ■ 

«  Qu'on  no  croie  pas,  disait-il,  que  je  feuille  per- 
mettre la  chasse  aux  engins  et  aux  fileU.  Mon,  je 
suis  disposé  à  adopter  sous  ce  point  de  vue  Part.  4 
du  priijel.  Je  veux  faire  la  guérie  au\  htacoii- 
uiers,  mais  je  veux  que  la  position  du  propriétaire 
lie  la  réeohe  soit  auMÎ  hvorable  que  poâlble.'  Je 
permets  l'usage  «îc-:  f  n^in*  el  filets  aux  proprié- 
taire de  la  recolle,  mai»  à  la  condition  qu'il  em- 
ploie ces  instruments  pour  conserver  sa  n'eoltc, 
pour  détruire,  comme  le  dit  la  loi  de  1790 ,  les 
animaux  qui  noisent  à  sa  réeolle,  et  non  pas  pour 
chasser.  Ainsi  je  <léfcn(!=  l'c-agc  des  filets  et  en- 
gins, lorsqu'ils  servcul  à  elia^^er,  mais  je  permets 
l'usage  des  Blets  et  engins  lorsque  le  eoltivateur 
s'en  sert  peur  protéger  sa  récolte. 

•  Je  demanderai  à  l^norable  M.  Jonet ,  répon- 
dit  M  fi  ministre  'h:  !  n  iéri^  ur ,  comment  il  tia- 
btira  la  dislioction  cnire  uo  Blc-t,  une  brieule,  un 
lacet  posé  par  un  propriétaire  pour  prémunir  ses 
récolles  contre  les  attaques  du  gibier,  et  un  filel, 
une  bricole,  un  lacel  posé  par  un  braconnier.  C'est 
précisément.  i[i<*»sicurs ,  parce  que  nous  avons 
voulu  éviter  que  le  braconnier  n'rmplojàt  ces 
moyens  de  destruction  dit  gibier,  que  nous  avons 
dû  en  interdire  rtfsj^f  à  trnf  le  monde. 

•  Messieurs,  Ict  vcriiabtcs  autmaux  nuisibles, 


les  liéles  fauves  sont-elles  jamais  prises  dans  cas 
bricoles, dans  ces  lacets,  dans  ces  filet»,  tels  que 
les  fehrtqnrnl  les  braconniers?  Eu  aucune  façon. 
Os  animnin  ileslrueleur»  et  voraccs  dciirniraient 
CCS  bricoles, CCS  filets,  ces  lacets;  ils  no  sont  pas  du 
tout  propre»  à  saisir,  t  arrêter  le  gibier  destrue* 
leur.  Cefi  hriroïei,  ecs  filcl*  rl  tou»  ces  engins  sont 
esseiiliellemenl  des  nioycns  de  commettre  des  dé- 
lits ,  des  moyens  de  braconnage.  Ce  ne  sont  nulle- 
ment des  moyens  de  protection  pour  les  fruits  de 
la  terre.  Ainsi,  osesoieurs,  l'adoption  de  iSimende- 
ment  de  l'honorable  M.  Jonel  vous  ferait  rn,in'|iipr 
complètement  le  but  que  nous  nous  pruposons, 
c'est-à-dire  l'anéantissement  du  braconnage.  • 
L'amendement  de  M.  Jonel  n'a  pas  été  adopté. 
(3)  Plnsieors  sections  avaient  demandé  qu'on  in- 
diquât ce  qu'entend  ta  loi  p.ir  f'iles  fauvet;  •  'Hou* 
no  pensons  pas,  répondit  le  rapporteur  dc  la  section 
centrale ,  que  la  loi  puisse  entrer  daus  des  détail» 
à  cet  égard;  mais  nous  pensons  que  sous  celte  dé* 
signaiion  sont  compris  les  loupt ,  renanU,  tan- 
ijltrn  ,  (dairenus  ,  etc.  >■ 

M.  dc  Corswarem  :  •  Je  trouve  que  la  section 
centrale,  dans  la  signification  qu'elle  «lonne  aux 
ftdcT  f  auves,  n'est  pas  du  loul  d'accord  avcclcdlc- 
lioiinnire  dc  l'Académie.  En  effet,  ju  irouve  dan» 
ce  dictionnaire,  au  mol  bètb  :  Béiet  fauves,  le» 
cerfs,  les  cbovrouils,  les  daims.  BHu  noint,  les 
sangliers,  etc.  Béiu  puantes,  les  renards,  les  blai- 
reaux, eic.  Ainsi  la  section  ecolr^ile  n'cnt  pas  J'.tc- 
cord  avec  r.\cadémie,  en  ratigeanl  su  uumbre  de« 
béics  fauves  les  loups,  les  renards,  les  blaireaux 
et  les  sangliers,  dont  aucune  n'cai  liéte  fauve,  d'a< 
près  rAcadcmie.  Au  mot  fauvet,  je  trouve  dans 
l'Académie  :  Bélet  faîn  es  :  les  cerfs,  les  ebc- 
vrcttils,  les  daims.  Le  dictionnaire  ajoute:  H  *v 
dit  à  la  différence  des  bétcs  noires  on  rousieit 
comme  les  sangliers  et  les  renards.  11  ne  comprend 
le  loup,  qui  est  un  auimnl  carnassier,  ni  daus  les 
béics  fauves,  ni  dans  aucune  île  ces  cnicgorics. 

»  Je  trouve  doue  l'expression  irès-imjiropre.  il 
y  a  une  foule  d'autre»  animaux  très-nuî«ible«  qui 
ne  sont  pas  compris  dans  la  dênomitialion  «le  f>étet 
fauves,  cuniiDC  Id  luulrv,  la  fouine,  le  puiuib.  H'i 
lo  projet  dc  loi ,  tel  qu'il  nous  est  présenté,  était 
adopté,  ou  ne  pourrait  pas  détruire  ces  animaus. 
Ku  eflet,  il  est  déiermioé  I  l*art.  4  qd*on  ne  pourra 
faire  u-ajje  d'aucun  engin  propre  à  jircndre  le  gi- 
bier dont  il  est  fait  mcalion  à  l'anide  ï>.  i»i  vous 
meitiei  nw»  irappupeur  prendre  une  loutre  qui 
ravage  vos  étangs,  vous  seriez  passible  d'amende, 
parce  qu'avec  le  mémo  engin  vous  pourriez  pren- 
dre un  lièvre.  Si  une  fut:  ut  ,  un  putois  trouve 
sur  votre  maison,  vous  uc  pourrez  lui  tirer  un  coup 
de  fusil,  car  ces  animaux  ne  sont  pas  compris  daoa 
la  dénomination  de  béies  fauves.  Je  voudrais  donc 
que  ces  mots  fussent  remplacés  par  ceux  de  :  a/tt- 
matix  ntiitil'!i'r  o:i  'naljaitctuls.  I.a  li»i  a  été  copiée 
dans  une  loi  plus  ancienne.  On  s'en  aperçoit  en  ce 
qu'elle  donne  au  propriétaire  ou  an  fermier  lo 
droit  dc  délrnire  les  bcic*  fauves  qui  porif-mient 
dommage  à  ses  propriétés.  Or  les  cerfs,  le»  il&uu», 
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Il  ett  é^alenienl  défendu,  «oui  la  même  peine, 
d*eotever  ou  de  délroire  (1)  des  oeuf*  ou  des  cou- 
viet  de  faluM,  te  pctdris,  de  «efllM,  de  geli- 


notlei;,  de  rAici  (3),  «fe  co([<  de  bnifère.  devao- 
ncaux  (3)  el  d'oïMaux  xinatique»  (4;,  sur  le  ter- 
nia  d*«itryi> 


les  chamois  ae  traversent  jamais  un  bois ,  nu 
eluifi,  an  pré,  séné  cerner  du  domina^  ev«  ber> 
kee,  eox  liÛa*  aux  pousses  du  bois,  parce  qiijila  y 
WoQlent.  If«s  Bo  loup  qui  passe  dans  un  heis  on 

dans  mn  pré  n'y  caus«  pas  le  moindre  dommago . 
Ainsi,  d'après  ia  l«i  vous  ne  pourries  le  détruire .  » 

M.  le  Oliablrede  l'inléricur  :  «  Dans  les  uluer- 
Talîont  qui  vous  ont  été  faites  par  l'honorable 
pr^pinant ,  je  Irotive  un  blâme  d^s  membres  de 

ï'AraiIcmiC,  TKiUicU[\r»  tlu   dii  l  i- n  [i,n  rr  .    Il»  ont 

déterminé  la  signiticalion  des  mots  àétet  fauvt» 
d'après  la  langue  académique,  la  tan|;ne  vstieffe, 
la  Isnf^Tip  de  la  sociéli?  ;  mai>t  non  d'après  TiHapc 
confiant  ndmis  dan*  les  lots  et  dan^  lc«>  trail«s  sur 
la  matière.  L'Académie  a  négligé  d'examiner  toutes 
les  acceptions  qu'où  peut  donner  à  un  mot.  Elle  ne 
sVsl  occupée  que  de  reeeeptroa  ordinaire  dn  mot  ; 
elte  n'a  p  examine  se»  acceptinns  de  v('n<  rie,  de 
chasse.  La  loi  fran^aiic  a  été  plu*  ekpiicite ,  elle 
n'a  pas  commis  l'erreur  qui  se  trouve  deta  k  dic- 
lieenaire  de  TAcedémie.  Béiet  fauoêt  t  es  entend 
per  cet  nota  :  les  loupa,  rcnanU,  fouines,  putois. 
Ainsi  d'après  les  lois  sur  la  roalièro ,  tous  ces  ani' 
auras  malfaisants  sont  compris  dans  la  dëoomina- 
tlee  de  hêltê  fhtam.  Je  crois  que  ce  sont  ces  lois, 
que  ce  sont  les  traité*  qu'il  faut  consulter  et  non 
p«<  l'Académie  française,  qui  n'est  pas  ici  une  au- 
l'  iiir  compt'teiilp.  —  SI  rammilrment  de  l'Iiuno- 
rable  préopinaul  était  adopté,  si  Ton  disait  des 
tmbmius  Rwrfé/a*  ou  maifàUanU ,  le  généralité 
de  CPS  tprmei  prr'rnifrsit  (le  graves  inconvé- 
nients ;  le  mol  mnl fanant  strail  compris  en  un 
»«'ni  dans  certaine*  parties  du  pny»,  et  en  un  sens 
différent  dans  d'autres  parties.  De  là  de*  discus- 
siena,  des  loties,  des  precès-rerbaui ,  des  procès 
devant  Itî  triijunaux.  —  fr  )  rn  r  I  nc  qu'il  est 
inpotsitjle  d  admettre  daniî  ia  foi  ivs  moU  vagues 

d*»ninaus  nuisibles  el  malfaissnt».  Nous  enten- 
dons per  les  cspreaeions  bétu  fmnvei  les  anianeus 
compris  snsa  celte  dénominalion  dans  ta  loi  fran- 
çaise ainsi  (|iic  !i  •>  finine*  (cimmic  le  ifcm,Tn>!i! 
l'honorable  prt^upinant  ),  le»  bciuUes  et  toute  es- 
pèce d'Animaux  destructeurs.  • 

(1)  M.  Desmet  :  «  Je  demanderai  une  eapiiee* 
lion  à  M.  le  ministre. 

o  Jf  r  rois  que  l'on  exécutera  mec  beaucoup  de 
sévérité  la  loi  sur  la  chasse.  Or  le  mol  détruire  ne 
me  pareil  par  bien  clair.  Souvent  les  œuf*  et  les 
couvées  sont  (ttlruils  involontatrfmeni  par  les  pic» 
trurs,  les*»relt  uri  cl  le»  fanetieurt.  Je  demande* 
rai  %\  CCS  pi  r.oonnes  seront  paisibles  d'une  peine. 
Une  simple  déclaration  du  gouvernemeni  auffit 
peur  llaierprélatioB  de  la  loi.  ■ 

M.  le  minilitre  de  l'intériettr  -  "  Il  c  «t  bien  évi- 
dent qu'il  n'y  a  pas  de  délit  quaiul  il  n'y  a  pas  in- 
tention d'en  commettre  un,  cl  qu'en  conséquence 
il  est  impossible  de  donner  an  mot  dêtnnre  une 
iDlcrpréletien  dans  la  loi  même.  Le  jugu  «st  ap- 
préciateur do  Uàl  el  des  eireensunces  ^ui  «ni  ec- 
compagné  le  fait.  • 

(3^  M.  de  Tornaco  :  a  La  section  centrale  avait 
■eetiooné  le  rite  dans  sa  disposition.  Jo  ne  sais 
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pourquoi  le  gou  veruemont  a  fait  disparailro  le*  (Bufi 
de  ce  gibier.  Je  désire  que  le  râle  soit  réintégré  à 
cMé  de  la  caille.  Le  rAlecst  un  gibier  intéressant. 
Il  7  a  une  ewlfe  leiseB  poar  empêcher  la  recher- 
rlîf  {:t  rcnlèveemifc  de  scsœun;  c'eut  qu'il  F;iit 
son  ni J  clans  les  prés;  et  en  cherchant  ses  oeufs 
ainsi  qu'en  le  chassant  su  moisd^M>àt,eiifailbeaii'^ 
coup  de  dégAl  dans  les  préa.  » 

M.  Eloy  de  Burdione  :  •  Il  est  entendu  que  Ta- 
mciulemen'  s'applique  à  toute  espèce  de  râles.  ■ 

M.  le  président  :  «  Oui,  c'est  pour  cela  que  l'aa> 
teur  de  remeedemenl  a  reiraeebé  le  mot  ^ 
n4U.  s 

(3)  M.  De  Breyne  :  ■  Dan*  le  pays  de  poidres, 
dont  est  composée  une  grande  partie  de  la  FlaedfV 
occidenUle,  lejeane  vanneae  ealessea  recher- 
ché. Le  «anneau,  loia  dlftirc  an  eiseee  destnieieer 

des  récolte*,  fait  au  contraire  du  bien  :\  l'^tf-Ticul- 
turc  cil  mangeant  le*  insectes,  dont  il  nourrit 
exclusivement.  Je  voHS  dimi  plus,  dans  les  pays 
plats  voisins  de  la  BMr,  dans  les  Flandre*,  il  e*t 
eecere  «tite  sons  d*antret  rspporis  à  Tagriculture. 
C'est  peut-être  h)  p  ili.  i'qui  <  c  j'ai  l'honneur 
de  vous  dire ,  cepeudaol  cela  «  été  vérifié  par  une 
longue  expérience.  Chas  Boas  ragrieulteur  tire  de 
rendrait  où  la  vanneau  pond  un  pronostic  plus  ou 
moins  certain  de  Palmosphèrc  que  nous  auroo» 
dans  la  saison  suivante.  Je  vais  vous  expliquer 
cela.  Me**ieur*,  le  vanneau  pond  se*  œufs  dans  la 
trace  laissée  par  lo  pteil  «Ton  cheval  on  d*ene 
vacbe.  Lorsque  nous  devons  avoir  une  saison  plu- 
vieuse, le  vanneau  cherclic  l'endroit  le  plus  élevé 
de  la  prairie  pour  pondre,  tandis  qu'il  recherche 
les  partie»  Ica  plus  hatses,  quand  le  printemps 
semble  tlevoir  lire  soc.  Voili  ce  qn*on  remerqae 
dans  le*  Flandres,  et  l'expérience  est  venue  vériher 
ces  faits.  Knfin,  messieurs, chacun  »ail  qu'un  ouf  do 
vanneau  est  un  mets  des  plus  délicats,  des  plus  ea- 

1ais,eitrès-reohercbé  parle*  0owrnieia.ll  n'cst^m» 
ela  grosseur  dn  tiers  d'nn  erof  de  poole  ordinaire, 
ri  cependant  il  se  vend  île  1  '^•>  ri  nO  rMiiirm  ,  Te  pris 
que  l'on  donne  pour  l«s  a-ul^s  ilc  vanneau  e>l  un 
véritable  appât  |iour  ceux  qui  en  cberchcot  les 
nids  et  détruisent  les  couvées.  Je  voudrais,  an 
moyen  de  Tinsertion  du  mot  vanneau*  dsni  Tar- 
ticlc  en  discu»ion,  r.iîrc  i  i  -m  t  n  i  ài.  Ji;  |  ro- 
pose  donc  d'insérer  le  mol  tmnneaux  après  le  mot 
gelmottet.  ■  tSéaooedu  M  jenvivr  1846.) 

(4)  M.  De  Corswarem  :  «  Il  y  a  une  lacune  qui 
rxpo>o  le  propriétaire  a  de  certaines  perte*.  Il  y  a, 
par  exemple  ,  dans  la  Oampinc  (le«  é(;iiig>  l  ù  I  on 
tient  ùe$  canards,  de*  oies,  même  des  cygnes  qni 
font  le  plus  *ouvent  leur  couvée,  non  pas  dena  les 
maison»,  mais  au  l)ord  des  t^tangs.  Des  enfanU,  des 
matUileurs  prennent  eesœufs,  tuu>i  prétexte  c|u'ils 
les  croient  des  œuf*  de  cygne*,  d'uie*  ou  de  ca- 
nards sauvages,  l'our  meure  un  terme  à  ce  délit, 
je  voudrais  que  l'on  ajoulêt  9t  dm  OiMtnt*  aqua- 
tique.'.  Ce»  expressions  i ,  mprrn  lrrtifni  le*  poule* 
d'eau,  les  pluogeons,  les  canards  sauvage*;  on  em- 
pêcherait ainsi  la  destruction  de  ces  oiseaux  qui 
aont  nu  objet  île  chasse ,  surtout  les  halbrsni>,  cl 
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i««  propriéiairt  ou  potseiseur  iieot  cbu»fir  ou 
lUre  flbM««r  «B  UNii  teapi,  nos  parait  4a  p«ff« 

d*armei  de  chaue,  dan»  tes  potiessions  aUenan* 

tes  h  ion  hahiLiIion  et  enfoiir*'?!*  d'une  cîAtnre 
continue,  fai^ni  obtlacle  à  toute  communicAliOQ 


avac  le*  bértusa»  vouiaa  at  à  laut  lOtsage  da 
•iUard). 

Lac  iodamnitéi  pour  dammagaa  caaté«  par  laa 
lapins  aux  imita  at  récoltes  taroal  portée*  m 

double  (S;). 


on  itérait  tout  préteiie  d'if^norance  à  ccui  qui  le 
parin«tV«Dt  de  détruire  ici  œuf»  de«  «iaa ,  dea  cy- 
g»aa  at  4m  ataarda  domestiqua»,  « 
(1)  Ce  S  a  étd  iilradnll      te  prapaailiio  dt 

M.  Desmct. 

H.  De  Saegher  en  avait  proposé  un  aulra  ainsi 
caiifv  :  n  L4  nrapriéuûra  on  paaaaaaeur  peut  citas- 
•ar  M  flîre  onauMir  «a  te«l  tampa,  dans  »6s  pes* 
açasioac,  qui  «ont  séparées  par  des  mûri  av  dai 
haies  vives  d'avec  les  héritages  d'aulrui.  > 

Cet  ameadomeol  fut  comMttM  par  M.  le  minis- 
tre de  l'intérieur  ;  •  U  lai  q«i  «aipa«aa«pa,  dilrU, 
a  pour  objet  noa<«eQlaoiaot  riutardiellaB  du  bua» 
cQuoage  et  le»  mesures  le»  pivis  propres  à  empé- 
cber  ce  délit,  mai»  tta  même  toœp«,  elle  a  pour  but 
teoawervat'ion  et  la  reproduction  du  gidier.  Elle 
^  peur  bot  auani  île  oe  pas  établir  de  aaléferia 
entre  l«i  propriétaires.  Si  Pamendement  de  iHie» 
norablc  préopin.  ni  liuit  adopté,  il  <  n  r<''<u1li  r.Vit 
que  le*  prupriélairea  de  graadi  parc»,  de  grands 
«telo»  auraïaai  te  faeullé  da  cbaaser  dana  ce»  en- 
clo»  en  tout  temps,  même  quand  la  chasse  serait  le 
plus  nuisible  à  la  reproduction  du  gibier.  Voilà 
pour  la  prtiuii  re  parlie  ;  »i  U  seconde  élail  adop- 
tée ,  i  savoir  la  faculté  de  cbaaaor  sur  des  posset- 
•ieu  aéparéea  par  dea  faeiaa  vivai  d>vao  les  héri- 
tage» d'aulrui,  j«  pnsr  r n  flU  qu'il  serait  inutile  ife 
discuter  plus  lougtcmp»  ei  que  mieux  vaudrait 
dire  ■  Il  n'y  aura  pa»  de  loi  sur  la  chasse;  car  il 
déjpetnira  de  lnul  propriétaire  d'aotourar  sas  ter- 
nu»  da  Niée  ri?et,  pour  i  rinilant  orfoie  ta  trou- 
ver  délié  de  toutes  tes  obligation»  que  la  loi  veut 
inposer;  et  au  moyoo  de  certains  appâts  con- 
nus du  tous  les  cbaaacura,  il  attirerait  lo  gibivr  dea 
cliamp»  voisin»  et  la  tuerait  à  aaa  aUe.  La  haie  vive 
99  préaenle  pas  uu  obâtaele  tel  aa*un  lièvre  M 
puisse  y  pa*>€r  5  et  par  ce  mojcn  h  *  dcliu  pour- 
raieol  se  commettre  à  l'ombre  de  la  loi ,  la  loi  à  la 
maiii.  V  oila  let  dctti  grave»  eootidératieae  qui  aat 
déieraioé  le  geaveroement  à  modiiar  aa  prepeai* 
lion  première.  Il  a  été  reconnu  qu'avec  celte  d!e- 
tlnciion  iiii  f.n'uriiiail  quelque»  grand»  pnipriû- 
teircs,  011  consacrait  uno  inégalité  dans  U  loi,  00 
plaçait  la  petit  propriétaire  sur  une  autra  ligue 
que  lo  grand  propriétaire,  qua  le  poasesaeur  de 
grande  cnclo»,  la  loi  elle-même  eona  serait  com- 
plètement illuM)ire.  a  ^Séance  il  u  24  janvier  18  i(' 

M.  UeDrevnc  ;  «J'ai  déjà  dequodé, meaaieur», 
«I  Tea  caaaidérera  comoie  clftlurei  lea  foaad»  qui 
entourent  U'«  propriétés  dans  uuc  (grande  partie 
de  la  h  luudre  occiilentale.  Si  vous  a  adincilez  pas 
cette  clôture,  vuus  faites  un  acte  injuste,  car  dans 
rarroudisacmttni,  pv  axan^iie,  qui  n'a  envoyé 
daua  cette  éncainie,  la  BM»ilie  de  Mrrondisaeinettt 
e»l  un  pnyt  boi-é  où  te»  propriélés  seul  1  I  t-^  au 
moyeu  de  iiaic»  vive»,  Uudi»  que  dan»  1  autre  mui- 
tie ,  w  la  nature  du  terrain  empêche  rétablisse- 
ment «lu  »eml>lalile»  clôtureai  les  proprtétéa  sept 
K4<arêGs  par  de  l*tgc%  foaaéa.  io  doNiaMda  que  ««• 


fottés  sr  iciil.  e'  m]<ri(dan»  l«s  cl&tur<  1  dont  perla 
raaflodeoaent  du  M.  le  mioiatre  do  l  intériaur*  » 

II.  la  winittre  do  l'intérieur <  Mci»iean ,  let 
termes  même»  de  la  loi  auraient  dû  Faire  oompreO' 
dre  à  rhoQorahle  préopinaul ,  qu'elle  comprend 
les  cl6(urc»  dont  il  a  parlé,  e'esl-à-diro  le»  fo«»c« 
remplis  d'eaUi  lorsqu'iU  eot  eu  «Snt  lea  «araotèraa 
déterminé*  par  la  bi,  e*eaMHdlra  leraqiM  ea  eaal 
dos  clôluret  conlinuet  fa'nant  ohstacle  à  tout  paa* 
sage  du  gdiicr.  b  (Séance  du  6  février  1846.) 

(i)  Celle  iliiipMitioa  fut  introduite  sur  la  propa- 
aitiott  de  M,  «le  Tlteus  deot  raweode— at  était 
alusieençuT  ■  La»  indeinitda  pour  deawigea  eau* 
sés  par  II  (>  l3]iina  aux  frnita  et  récolte»,  pourront, 
suivant  la  gravité  dea  circousteooaa ,  être  portéee 
jusqu'au  double.  De  cette  manière*  dieailril  t  Tap» 
imi,  la  propriétaire  des  finite  qui  oe  powra  mu 
autirâr  en  arraogeaaenl  avae  le  propriétaire  dût 
garoonei,  aura  la  chance  d'obtenir  une  indemnité 
double  devant  lea  tribunaux,  et  cela  c»t  i  drfaite* 
ment  justifié,  car  il  oe  faut  pas  que  le  cultivateur 
ne  puisse  obtenir  qu'une  indemoilé  simple,  alors 
que  la  loi  lui  défend  de  détruire  le  gibier  qui  vient 
ravager  »c»  récolle».  Il  fjul  que,  suivant  !a  7,rA\  té 
de*  circoulancet ,  te  juge  puitse  lui  allouer  une 
double  iodemnilé ,  oe  qui  l'indemnisera  dea  fnda 
du  procès  (|n'il  aura  été  obligé  d'intenter.  Après 
cela,  mes^ieur».,  peu  m'importe  le  torl  de  U  di»|>o« 
»iiion  proposée  par  le  gouvcrnemeni.  Si  l'on  vaut 
autoriaer  le  gouvcrnomaat  à  autoriter  la  de»truC'- 
tion  dea  garenne* ,  je  ne  n'y  oppose  pas ,  mais  je 
veux,  moi,  en  ra*  il'iuaction  du  gouveraeinenl, 
assurer  le  recoure  au&  tribunaux,  au  cuilivaluur 
qui  oe  voudra  paa  supporter  U  dertruetien  de  set 
récoltes ,  et  je  van»  rendra  ne  reeenre  cfioaun  an 
stipulant  que  Pindemuité  panrra  éire  portée  jua» 
qu'au  iloulde.  On  a  dit,  messieur»,  r|iir  rcKc  in- 
demnité pourrait  èire  allouée  plusieurs  foi*  dans 
If  néma  anada,  Cesi  là  un  argument  qui  ao  ne 
touche  an  nncttM  manière.  Conncel  les  chosaaa* 
pratiqiient-ellea?  Lorsque  la  récelte  e«t  à  peu  près 
en  ni<Tiuité.  le  propriélaire  fail  sa  piniule;  on 
évalue  le  dommage } évidemment  it  ue  peut  }  «voir 
1%  qu'un  seul  procès  et  uao  soûle  indemoilé.  C'eai 
ce  qui  se  fait  aujourd'hui  pour  la  simple  iixlem- 
nité;  c'est  ce  qui  aura  lieu  égairmeol  puur  la 
(Ii>ul)le  indemnilé.  Si  dijue  celle  idijccliou  pouvait 
être  invoquée  contre  na  propositiaut  elle  pourrait 
étro  invoquée  tout  aussi  bien  contre  la  Mfialatien 
actuelle.  Je  pen<ic ,  messieurs  ,  qu'on  qc  peut  pas 
raisonoableoieat  s'opposer  a  ce  que  je  deniaïuie. 
On  ne  peut  pas  exiger  que  lu  cultivateur  supporta 
le*  domnace»  que  ie  propriétaire  d'une  garenne 
voudrait  laisser  aaosar  A  tee  réeolieot  ou  ne  peut 
pas  mettre  le  cultivateur  dnnv  !f  Tu  rr^^itc  tlî-  soii» 
leulr  tous  le*  ans  et  à  perpétuité  de^  pi  oc4»  :  il 
faut  qu'il  trouve  une  garantie  à  cet  égard  4aw  It 
faculté  aooeidée  «mi  trilinnanx.  da  lui  alloiinr  «00 
datibk  indanwitd,  » 
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î>3ns  !<»  f  nf!  il  serait  constaté  que  !a  prf^sence 
(Tuce  trop  graode  quaoUté  de  lapins  nnit  aux 
imdvilt  de  la  tem ,  le  niDiMre  de  Vinitfrfevr 

pourra  eo  autoriser  la  destruction,  après  avoir 

prt»  l'avis  de  b  d<'piii,it!OD  permanent**  du  con- 
aeii  prwviociai.  11  deiermmera  ies  coQditions 


auitqneires  PexéciiUoD  de  celle  netofeicn  «m- 

mise  (1). 

Art.  4.  Il  en  lDlcnti(,eD  tout  tempa,  aent 

peine  d'une  amende  de  100  francs,  le  fnne 
usare  d(>  filets  (1),  j|  rexceplioii  de  bourses  (3>, 
de  lacets,  bricoles,  «ppâts,el  de  louj  autrcf  eo* 


M  Fàllon  :  -  l 'lionorahlo  M.  de  Tliea»  a  fait 
oWrver  aree  raison  que  rindeiniiilé  à  allouer  au 
propriétaire  des  fmilt  et  Nhcoliea  ne  devait  pas 
être  pr«p«rlioniiéc  teulement  avec  le  tMgAt  com- 
mit par  les  lapins,  mais  devait  encore  être  en  rap- 
f»or(       (   ](■-  frai»  qu'il  c«l  dans  le  ran  de  faire 

Eour  poursuivre  Taction  civile  par-devant  les  tri- 
anaoï.  Il  ne  semble  dès  tors  qu^l  ne  faut  pie 
laïsreraui  tnbtinaiii  la  frtrnlf^  de  ne  pas  accordfr 
le  dotihle  domnia^t' ,-  mais  il  fant  que  le  douhlo 
JommAi^o  «oii  accordff  dans  Ions  les  cas.  Je  projioso 
deno  de  supprimer,  daoa  l'aoïendeiBaot  de  Tbono* 
reUe  M.  deTbe«««  !«■  «m»U  :  •  Svlvaei  Ta  gravité 
de»  eircoostaoce*  •  et  de  snb-titnf  r  nux  motf,  : 
•  pourront  être  porté*  »  ceut-ci  «  uroui  partit. • 
Je  erois  que  c'est  la  meilleure  sandion  à  donner  à 
la  dispentioii  principale  qnl  est  celle  da  geater- 
■taenl.*  ^S^ênee  dn  T  KTrler  1916.) 

(1)  M.  de  Garcia  uvmt  ifi  ni  ■ruid  une  ciplica- 
tioB  an  gouveruetncnl  sur  le»  mojens  qu'il  compte 
easployer  ponr  constater  la  trop  grande  quanlïK 
de  lapins  qui  donnera  lien  à  rapplication  de  la  di»- 
paakrendeoeparagraplie.  «Fera-t-on  nocenquéle? 
Uaeaulorilé  quelconque  5<t«  l-elle  appi  léc  à  i  oii- 
alater  ce  fait  ?  La  loi  ne  dit  pas  un  mot  à  cet  égard. 
Ce  acre  le  remeur  publiqae,  dit-en.  Qa*c«t-«e  qve 
la  rumeur  puf.'iîjKr  r  11  y  a  souvent  tîe^  rumeurs 
publiques  qtti  n'unt  aucune  espèce  de  fondement. 
Sera-ce  la  pariia  iniéresiée  %oi  dretsere  nn  pre- 
cès-vtrbal?  » 

H.  te  aihiiiilrede  nnlérienr  fat  répondit  :  «  Dans 
le  cas  où  1o  propriétaire  des  fruits  aurait  dlû  lL':<t' 
par  le  ravage  d'an  trop  ^rand  nombre  de  lapuu  il 
•dressera  une  plainte  à  l'auiorHé  locale,  ei  celle 
aeiorilé  aera  le  droit  de  iiire  conalaier  qee  le 
pteinte  est  bien  fimdëe.  Ce  sera  nae  ÎMirnelion 
admini^ri  nrive  qui  se  fera.* 

(2)  A  la  *c8im;4!  du  26  janvier,  à  rorc-cion  d'un 
amendeaient  de  M.  Orbrâ,  qai  prnpu'aii  d'ijottler 
à  IWtiele  :  «  Ne  sent  pas  compris  dans  la  dîspo- 
Sftiee  de  cet  article  tes  lacets  aux  grives  formés 
de  troi»  crir>«  nu  plus,  ni  les  filets  destinés  à  la  leii- 
derie  an\  idoiirtics  et  aalrcs  petits  oiseaux.  > 
M.  le  ministre  de  I  inlérieur  disait  encore  ;  a  L*é~ 
nuofi^alion  de  l'art.  5  c<i(,  limitative.  Lesnntrurs 
delà  loi  ont  eu  l'inlenlion  de  ne  prohiber  l'emploi 
de  filets,  lacets,  liricoles,  appât»  et  autres  cn<]iii<i 
qne  quand  ils  éteteot  dettinéa  t  la  destruction  des 
flhien  dent  nnMBirelien  est  fiiiie  i  Part.  S.  Or, 
iniif  'f-«  sTitres  gibiers  qni  ne  sont  pas  <*num»^ri's 
dans  l'art.  6  se  trouvent  donc  ainsi,  par  la  (ombi- 
naiaon  desdeos  articles,  dans  les  termes  généraux 
de  la  lot.  Ainsi  la  tenderieen  filet  n'est  pas  inter- 
dite par  I»  disposition  de  Faîiiete  4,  attendu  que 
le-^  j  rivi  '.  cl  les  Wcasses  ne  «ont  pas  comprises 
daos  I  eDumération  de  l'art.  5.  Il  est  donc  bien 
eMandn  que,  diM  l*espril  des  auteurs  de  la  loi , 
Um  lee  elaeewi ,  ftieee ,  eleiMttea ,  pinseea. 


et  dont  r«'num(5r.ilion  n'est  pas  à  l'art.  S,  peuvent, 

2uand  la  chaise  n'est  pas  prohibée,  ^Irc  pri»  au 
tel,  laeci,  eic.II  en  résulte  aussi  que  les  porteurs 
de  ces  RUt-i  dci>iiiu's  à  prendre  les  oiseaux  dont  je 
viens  de  parier,  ne  ieroiit  pas  exposés  à  être  mis  à 
conlravcntion  pour  driit.  Si  je  comprend»  bien  la 
nature  de  ces  engins,  les  lacets  destinés  k  prendre 
les  grives  ont  nnc  oonstmcticn  différente  des  au* 
très.  Ce  fait  seul,  ce  fait  matériel  rapproché  des 
di&p<.>sttiaasde  la  toi  prouve  quele  port  de  ces  lacets 
de  constmctton  particulière  n'e>t  pas  un  délit,  et 
5pi*il  n*eipote  pea  le  portcar  àjon  procès-verbal* 
•  L*amenile«i«nt  proposé  aareit  penr  e0Bt  de 

limiter  f  '  ttr  li  j  ii^ilioi)  cl  lie  ne  pcrmettrcde '  li^-- 
serainsi  que  ie^grivus,  IcsaloucUcsetlesoiseauxde 
passage.  Je  pense  que  Pcxplication  que  j'ai  don- 
née et  l'intcrprélalion  légale  nui)  rdsnllere  de 
Tadopiion  de  la  disposTiion  après  Veiplication  fsre 
cesser  fi  ir  iivi'nient  que  craignait  l'honorablo 
membre  el  dnpjraUre  la  cootradictioa  qu'il  a  cru 
reneontrer.  Une  latitude  phia  grande  est  laiaide 
par  la  proposition  du  genvernement  que  par  Tei- 
mendemcnt.  • 

K  1.1  suite  de  nouvelles  obscrv  i  in  présentées 
par  M.  Yao  deu  Evnde,  M.  le  minisire  de^riotê- 
rienr  rtoondit  t  •  Il  est  important  que  la  chambre, 

que  le  législaletir  ;  it  lie  ce  qu'il  doit  faire  et  ce 

Su'il  fait.  LcgouvernenicHl  vous  pru^enSc  une  loi  où 
eux  articles  se  trouvent  combinés.  En  vertu  de 
Tari.  4.  des  [>eiaes  seront  commi nées  contre  rem- 
ploi et  le  port  de  certains  cugins  deslîn^s  i  dd- 
Iruire  le  gibier.  Uans  l'art.  5  on  fait  rénumrn'ion 
dc«  gibiers  que  l'on  ne  peut  pas  détruire  a  i  aide 
de  ces  engins.  Il  en  résulte  évidemment,  claire* 
ment»  iogiquemcnl  qne  toutes  les  espèces  de  gi- 
bier qui  ne  sont  pas  énuanérécs  i  TerL  8  retom* 

l>enl(lan?i  Pu^.ige  uriiér;d,  el  qu'on  pourra,  à  l'ég^ril 
de  ces  espèces  de  gdtier,  employer  des  engins, des 
lacets.des  filets.  Vuilà.iijoro'cspliqne bien,  le  sens 
que  la  chambre  elle-même  veut  donner  anx  art.  4 
et  5,etc>st  le  sens  qu'y  attache  le  gouvernement. 

»  Quant  à  l'a ppliea lion  de  ce  principe,  mes- 
sieurs, je  répéterai  en  quelques  mots  les  courtes 
observations  que i*ei  faites  tout  k  l'heure,  i  savoir 
que  le  ilélil  i«c  composait  et  de  rintcnlion  et  du 
tait,  le  juge  scr.i  ap|)récinteur  de  la  nature  du 
délit.  Il  eu  sera  r.ippréciatcur  d'auiaut  plus  aa» 
turci  et  l'appréciateur  d'autant  plus  capable  de 
décider  la  qnealion,  que  cette  question  cllc-môme 
pourra  varier  Mnvaut  les  localités,  oinsi  que  cela 
arnve  fréquetnnienl  eu  France.  Eu  France,  mes- 
sieurs, bien  que,  par  lu  dernière  loi,  l'emploi  gé- 
néral de  toni  engin  soit  interdit,  il  j  a  cependant 
dans  dîflTérenles  localités  rertatns  engins  dont 
rtniploi  n  élc  allto^i^é  suivant  les  u^agf  ■  t  i  a'ix. 
On  n'a  pa»  cuuoidéré  comme  uu  fdil  de  l>raeoa- 
nago  remploi  do  ces  engins,  parce  que  depuis  un 
te«pa  imncaorial  la  chaste,  dans  ces  localités. 
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gint  propm  à  prendM  m  I  détniin  le$  ta|»lof  Sert  puni  dt  It  ném«  anMade  eeliii  «pii  lira 
etl6filiicr,il«DlfeiCni«DlioDl*arl.  Sd^prèt.     irmiTé,  bon  toIm  «t  chanini,  mt  to  lemia 


•'Mt  faîte  de  c«lte  mmiière.  C'e*t  autti  ainii  que 
procédera  le  juge  vn  Bflgique.  Si  lîonc  dam  le 
graitd*ilaché  de  Luicmbourg,  U  leaderie  eus 
grive»  MtHM  efaMM  cooManie,  habiliie1l«,  tub- 
oftlonné*»  à  certaines  règle*  conntip».  apprécie'c» 
de  toul  le  mooile,  il  e*t  évident  que  le  ju[;p,  ihm 
le  ip'and-duché  de  Lacctnboorg.  difiliDuuera  fort 
bien  ai  le  UiMlqa'eii  a  foula  employer  eat  le  Ucet 
•mployé  ordinairmiMt  ao  ai  e*Mt  m  laest  d« 
deiiruetion,  an  lacet  que  n'emploie  pat  le  cha*- 
aenr  lé(ptiiiie.  Je  pente  que  inu*  cet  faits  doivent 
être  laissés  à  l'appréciation  de>  juges  et  qufi  la 
jarit|»rudeiicefitera,  at  fixera  iManiAl  la  qaeslioo, 
dant  le  iégislatettr  1ai-mé«e  nn  doit  pai  t«  ealitr.» 

M.  Ro<ieubach  :  o  Mi  s-irurv  iTai  rè»  Pari.  3, 
il  est  entendu  que  l'on  peul  cliauer  on  faire  chat- 
aer  dans  son  clos.  Mais  je  suppose  qu'on  peut  aussi 
lûre  «sage  de  fileta  dan»  aon  doa.  Je  craia  que 
e*ett  ainsi  que  Tentend  M.  Te  ministre  d«  Holé- 

riciir,  (] u'on  |)>-iit  iltUrinn'  li;  [;i Mer  dans  son 
clos,  on  peut  le  faire  au  mojen  de  filets  ou  de  la» 
Mia.  J«  M»  cette  observation  parce  que  l«»  tri- 
biinaax  pourraient  <!tre  d'une  opinion  divergente 
à  cet  égard.  Je  demanderai  autsi,  k  propos  de  cet 
article»  si  un  cultivateur  pourra,  au  moyen  «l'un 
filet,  oea  pas  d'un  filet  de  braconnier  pour  pren- 
dre la  gHkier,  taait  dVia  ffM  ani  oiMavc,  Mra  Ta 

cfi355C  mit  moineaux  rjtii  ravagent  »nn  champ. 
Car,  (jii  Ki  rju'on  en  ail  dit,  le  moioeau  ctl  uq 
oiseau  trè«-c!estrncteur  :  il  peut  faire  de*  ravagea 
MMidcrablcs  dans  «a  champ  à»  blé.  Or,  Je  ne 
«ni»  pas  qu>n  toute  jottîM»  eo  raitae  candamner 
an  homme  qui  v.  ni  sauver  tes  fruits  de  sa  terre. 
Si  ilone  il  n  éiuil  pai  entendu  que  le  cultivateur 
pourra  ilétruire  les  moineaux  qm  nvaigent  son 
champ,  il  v  aurait  lico  d*«B  laire  ammdemeiii 
i  l*arl.  4. . 

M.  Ht  *mel  ;  •  Je  dois  faire  une  oV  -rr  v.ition  en 
répon*e  à  qui  a  éié  dit  par  rhonorai»lc  M.  Ro* 
denbacU  en  faveur  de  l'emploi  par  les  cultivateurs 
des  laceU,  bricoles,  filets,  pour  la  dettractton  des 
moineaoï.  La  défense  d'employer  ces  engins  ne 
concerne  que  la  clia*>te  aux  oiseau»  dont  l'éiiu- 
méralion  est  faite  dans  l'art.  5  ;  pour  tous  le»  au> 
très  oitaaot.aii  peut  employa?  dea  filait,  dat  lace<a, 
des  bricole)!,  etc.  ;  ainti  on  |>eul  prendre  au  moyen 
de  ce*  instrument*  de»  alouette»,  des  ortolans,  des 

moineaux.  On  va  me  ri'p  !rc  ,  cjuc  lor*(|irun 

homme  est  porteur  d'un  filet  on  ne  peut  pas  dis- 
ling««r  ai  ce  filât  «il  daatiné  k  prendre  Icla  ou  leb 
oiseaux.  Je  croi*.  en  effet,  que  son»  ce  rapport  la 
rédaction  de  l'article  devra  être  rendue  plus 
claire.  ■ 

M.  de  Garcia  t  «  i'ai  pria  la  parole,  oieiaieoraf 
peur  demander  «na  «tj^icalian  à  M.  la  minittrs 

de  l'intértriir.  te  pense  que  le  port  d'un  filet  oe 
sera  puni  qu  en  tant  que  ce  filet  serve  dircclement 
à  prendra  des  oiseaux  appartenant  aux  espèces 
dont  Pénumération  «al  faite  dans  l'art.  3.  CepCQ* 
dant,  mcMÎenrf,  il  eal  dct  filets  qu'on  pourrait  en 
quoique  sorte  appeler  mixtes;  dans  ma  provincr 
et  dans  d'autres  encore,  nous  cannaissoas  la  chasse 
tratnMH,  ta  cb«mc  au  rid««B,  chiaMM  qui,  «m 


réalité,  n'ont  pour  but  que  de  prendre  des  alouet- 
tes. Il  arrive  pourtant  «j'i  nv*  !  cet  filets  on  (irond 
accidentellement,  dos  perdreaux.  Je  demanderai 
k  M.  le  mîniatre  si  des  filets  semblables  sont  com» 
prit  dans  ceux  indiquè«  dans  l'arlirlc  en  discus- 
sion. Selon  moi,  iU  ne  doivent  pa<  être  compris 
iliin^  cette  catégorie,  cl  le  gouverni  ment  le  de* 
clarc,  je  pense  qu'on  doit  s'expliquer  uettemeol  à 
cet  égard,  parée  qne  je  pente  qu'à  déiavi  da  I* 
faire,  le«  tribunaux  pourront  trouver  degmVM 
difficaltc*  d.ins  l'application  de  la  loi.  • 

M.  le  ministre  de  l'inicrieur  :  >  Messieurs,  Tea- 
prit  de  l'art.  4  «st  liieo,  dans  l'iotention  d«  ga«i- 
vcraaaaant,  diotardira  Vamploi  de  «onle  espèce 
d'cngint  propres  k  détruire  le  gibier.  En  eon$é« 
nenco,  «i  au  nombre  de  ces  engins  se  trouvent 
es  filet*  mixtes  à  Talde  desquels  on  peut  détruire 
le  gibier  aMnlienoé  i  l'art. 6f  tout  anmi  bien  qu'au 
moyen  da«  engins  dnnméré*  dant  l*art.  4,  l'emploi 
decc*  engins  est  évidcmiD'  ni  In'.cr  lit.  «lAi  lara 
le  transport  en  est  également  interdit.  <• 

M.  Savari, rapporteur  appuya  l'explication dao« 
née  par  M.  le  ministre  de  l'intérieur  :  •  On  tent, 
en  elfet,  disait-il,  que  fi  l*on  admettait  l'exception 
I M  >;>  l'ée,  c'e«l-à  ilii  r .  I  cmjiloi  do*  engm*  ou  d  * 
filcis  À  plusieurs  usages ,  l'exception  tuerait  le 
principe;  mail  il  eat  bien  entendu  par  anitede 
l'amendement  propo«é  par  M.  Desmet ,  et  adopté 
par  la  ciiambre,  que,  puisqu'on  peut  Glia»*cr  dans 

son  enclea.  On  peut  j  faire  imge  de  filel*  et  de 
lacet».» 

(3>  H.  le  ehevalier  de  Reeltlé  ;  «  On  pourrait, 

>ar  une  fa(i>ie  inierprdtatiae ,  prëti-ndrc  que 
'exception  faite  en  faveur  des  bourses  s'cleiid 
aus*i  aux  lacets  et  bricoles,  etc.,  etc.,  propres  i 
prendre  eu  détraire  lea  lapiat.  Ce  aérait  là  une 
faatte  ialcrprétetîon.  m 

M.  le  ministre  de  l'intérieur  ;  «  En  lisant  aMen- 
tivement  le  texte  do  l'art.  4,  il  serait  difficile  de 
romprendre  l'article  difFéreroment.  En  effet,  de 
ce  qu'il  eat  interdit  de  faire  usage  de  filet»,  et 
qu^une  eveeplion  e«t  faite  pour  le*  bourses,  il  ré- 
sulte qu'  '  ii'i  .liT(  :i;lu  dr-  faire  usage  de  ce 
dernier  moyen  puur  la  destruction  des  lapins.  • 

M.  le  VI.  omte  Dctaianet  do  Biesme  :  •  M.  le 
ministre  do  l'intérieur  nous  dit  qu'il  al  impoisi- 
ble  d'interpréter  l'article  autrement  qu'en  appli- 
(|uar>l  l'cNceplion  aux  lapins;  mais  il'après  la  ré- 
daction, il  est  certain  qu'elle  doit  s'appliquer  à 
tante  espèce  de  gibier.  Or,  on  aait  qu'il  eat  Awtle 
de  prendre  des  lièvre*  dan*  des  bourses,  pourvu 
qu'elle*  soient  plus  grandes.  Je  ne  pense  pas  que, 
quand  Is  texte  d'une  loi  est  formel,  nntcryrtfla- 
tion  que  lui  donne  l'organe  du  ganrereemeDt 
pniia»  le  moins  dn  monde  lier  lea  tribananv.  lia 
scroTit  lilirr.  il'.i (ipli i| iii  r  I.i  loi  «l'aprè»  son  texte 
ou  d  après  le»  cxpitcatioa»  qui  auront  été  donnée». 
J'aurala  roula  une  auttre  rédaelieo;  je  l'aureia 
même  prepetdet  aaai*  je  ne  prepoeerai  paa  d'anMn- 
dement  panr  driler  le  renrai  è  Taulre  chambre.  » 
M.  le  ministre  de  l'intérieur  :  •  Je  reconnais 

Îue  cet  article  amendé  et  •ous-amcodé  pluMcurs 
A»  aurait     Itre  plu  clair  {  je  reeaaaau  aumi 
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d*au(rui  (1),  muni  on  porteur  desilil»  fllctl*  It^  que  dnns  les  hois  d'une  étcnrlue  de  ilix  hectares 

ceU,  brieole$,  appâts  ou  autres  eogios.  au  moins,  aux  époques  (3)  et  dans  les  provinces 

Bam  tout  In  cas ,  ces  objets  seront  saisis  et  ou  partioa  de  province  qui  seront  désignées  par  le 

Mvliqnéa }  le  juge  en  ordonnëra  la  dMtruetioo.  «mcttcat. 

Il  DP  itorirra  élre  fni!  ii?3î;r,  sous  la  même  Art.  5  (4).  Dans  chaiiur  provtnrr  nu  p.Trlic  de 

peine,  tien  lacets  destiné» à  preudre  U  bécasse  (S),  provioce,  il  est  défendu  d'exposer  en  vente,  de 


qu'une  mention  an  procès-verbal  ne  pourrait  uulle- 
«Mnt  lier  le  juge;  cependant,  lorsqu'il  s'agit  d'ap- 
Vliquer  et  d'interpréter  une  loi ,  la  discn»sion  à 
hqnelte  «Ile  a  ^lé  soumise  dans  les  deux  chambres 
fait  aiilorilc.  pour  dëtenMMr  le  SCM  ifÊê  Ivi  « 
donné  lo  ié|;i»lateur.  » 

M.  le  baron  de  Staatart  :  •  Si  Tart.  4  MU  tra- 
duit en  français,  r'ea-A-dii e  si  la  rédaction  en 
diatt  refendue,  il  y  aurait  moyen  de  le  rendre 
clair  et  prcns  ;  mais  tel  qu'il  se  prétentc  il  dit  tout 
le  contraire  decequ'ooa  voMlodire.  11  font  espérer 
toutefois  que  l«t  tribunaux  rentendroot  eomme 
les  chamliret.  Je  ne  pr(>po»crai  p/  iint  d'imeiide- 
menl,  puisqu  oii  n'en  weul  (Irridi  mcnl  poml.  » 

M.  le  Itarondo  Macar  :  uJc  me  bomorai àfair* 
remarquer  qnll  doit  être  ealendu  «  pour  servir , 
autant  que  de  besoin,  de  rensei^neaient  au  juge, 
que,  tlflno  rniirntion  du  sénat  c  >mmc  daus  celle 
du  gouvernrmtiil ,  les  mois  à  l'exception  tiee 
tourtej  no  neuvenl  s'appliquer  qu'aux  fileta  dca- 
ttnés  à  prendre  les  lapins.  Je  tais  fort  bien  que  ces 
aortes  de  déclarations  ne  lient  point  le  juge  ;  mais 
il  c»l  »rai  de  dire  au»!,  comme  on  l'a  fait  rt  mar- 
qucr,  que  lorsque  le  juge  iloit  se  pronoïK^i  r  i  t  ap- 
pliquer une  disposition  qui  présente  qticlqur  in- 
ceritludec  il  lâche  toujours  de  découvrir  l'intention, 
le  bnl du  législateur .  ••  (Séance  du  sénat  du  17  fé- 
vrier l84Bi. 

(f  •  I.e  projet  primitif  portait.  •  Sera  puni  de  la 
HiL^me  amende  celui  qoi  sera  trouvé,  hor*  Toieset 
chemins,  sur  le  terrain  il'autrui  ri  sant  fn  avoir 
leUroil,  muni  ou  pnrlcur  dc»dils  filets»,  lact^ls, 
bricoles  ou  autres  engin*.  » 

M.  btt  Tomaco  proposa  la  suppression  des 
mots  «/«anf  eu  «oofr  It  drait.  «11  résulte  de  là  di- 
aatl-il,  qjUe  ^i  un  ctiaskoiir  était  trouvé  sur  le  ter- 
rain d'autrui ,  lorsqu'il  en  aurait  le  droit,  il  ne 
pourrait  pas  être  poursuivi  ,  que  l'amende  no 
pourrait  |ms  loi  être  appliquée.  Je  crois  une  cela 
donnerait  lieu  h  de  nombreuit  abus.  Pour  bien  me 
fairr  «  oniprcMili  c,  je  ril«  rai  de*  faits.  Je  ^uf  iiô^r 
qu'un  propriéliiirc  vende  du  Itois.  Celui  cjm  a 
acbetéle  bots  duii  venir  nécessairement  le  trou- 
ver; col  acquéreur  de  bois  a  par  conséquent  le 
droit  d*aller  dans  la  Forêt  oô  se  trouve  le  bois  qu'il 
a  ncîirlt'.  Dans  ic  cu-là,  t'acqiR'rfiir  de  ln)i«  <|tii 
serait  j>orteur  de  iarets  nu  pourrait  pas  éire 
poursuivi  en  vertu  de  la  disposition  du  g  i  II  y  a 
enrr  rp  lirauroup  d'aulrt's  ca»  où  lo  mémo  incon- 
véiii«:iil  «c  présenterait.  Par  exemple,  on  donne  la 
pcrmis^-ioti  d'aller  rl  .'rcbcr  df*  fi'uillrs  d.»in  un 
itois  (  un  liraconuicr  abuse  de  celte  pcrminstao  ;  ii 
pose  un  acte  tringratitudè,  et  proAte  de  Tocrasion 
pour  prendre  lie»  li^vi  o^,  ponr  m»*Hrp  «Ir»  l»ricolos 
et  des  l.iff-l»;  ce  qui  voii  inaUtetireuvcini  nt  trop 
souvi'iit.  Uaiii  ce  ca^-là,  le  porteur  de  lacet»  ne 
pourrait  pas  être  poursuivi,  parce  qu'il  aurait 
réellemenl  le  droit  d*aller  dans  la  propriété  où  il 
serait  trouvé. 


•  Je  ne  pense  pas  devoir  en  dire  davantage  i  la 
chambre  comprendra  parfail««MUt  les  iueauvé- 
nieots  du  maintien  de  ces  nolaf  qui  sont,  du  raste* 
fort  inutile*.  • 

(3,  M.  le  vicomte  Dosmanel  de  ^)ic^me  :  «  il  j  a 
deux  espèces  de  chasse;  l'une  qui  s'ouvre  babi* 
tuellerocnt  vers  le  mois  d*aoùt  ou  de  septembrot 
selon  l'étal  de  la  récolte,  et  <|ui  ne  ffrme  dan«  let 
premiers  jours  liu  nioi<i  do  février;  l'autre  chasse 
(  celle  des  oiseaux  de  pai^age,  tels  que  les  bécas- 
ses de  mars,  les  canards  sauvages,  etc.  A  oei 
égard,  jo  demanderai  à  M.  le  ministre  s*il  se  croit 
fondé,  et  je  n'en  doute  nullement  d'aprè;  la  n'- 
dactioa  du  la  loi,  à  ouvrir  une  seconde  tois  la 
chasse,  pour  une  durée  de  trois  semaines  à  peu 
près,  et  en  ne  la  permettant  que  pour  les  etaeaus 
de  passage  dont  je  viens  de  parier.  C'est,  du  reste, 
ce  qui  s'est  fait  jusqu'à  présent .  rn  r;  teos  qu'après 
la  fermeture  il  étaitencore  permis  dcobassor  aux 
oiseaux  de  passage.  • 

91,  le  ministre  de  riutérieor  :«Le  gouvernement 
pourrait,  en  effî^t,  être  saffisammeat  autorisé  par 
les  termes  pt  lu'r  uv  dan*  le^rpiels  est  conçu  l'ar- 
ticle l«r,  où  l  oti  a  eu  soin  d'emplojfvr  lo  pluiiel 
pour  désigner  les  époques  d'ouverturu  delacbaeset 
nmis  par  surcroît  de  précaution,  nous  avons  à  Par- 
ttele  4  lo  paragraphe  fitial  ainsi  conçu  :  «  11  uu 
»  pourra  élrc  fait  insj^i  ,  si  ih  Iîi  même  peine,  des 
»  lacets  destinés  à  prendre  la  bécasse,  que  dans  les 
1»  bois  d'une  étendue  de  10  hectares  an  moins,  «wr 
»  époques  et  dan«  tc";  provincri  ou  parties  <!e  pro- 
vinces qui  seront  dt  signcev  p.ir  le  gouvernement.  ■ 
Do  sorte  qu'iiidé|>ci)d<immi-iil  du  droit  général  at- 
tribué au  gouvernement  par  Part  if,  il  lui  est 
encore  réservé  de  fixer  les  diflérente*  époques 
d'oHvrrture  delà  chasse  parlicutifre  à  la  hécasse 
el  aux  autres  oiseaux  de  passage.  Ainsi  le  gouver- 
nement se  réserve  toujours  le  droit  exclusif  de 
déterminer  les  époques  auxquelles  s'ouvriront  lea 
différentes  chasses.  Dans  le  projet  primitif  ou 
•T.air  nirnii'  drtermioé  le»  l'poquei  d'on  vertiTre  des 
ilitiereiitc»  chaises  ;  mais  le  gouvernemttai  a  pensé 
qu'une  semblable  dispositioB  pourrait  présenter 
plusieura  inoenvénients,  pare»  aull  peut  se  pré> 
seoler  telles  circonstances  «à  Tétat  des  récoltes 
ne  permettrait  pas  d'ouvrir  la  chasse  aux  époques 
que  U  loi  aurait  tisée*.  •  {F'oy.  les  explications 
données  à  la  Hn  do  la  note  p.  l€T). 

(5i  M.  talion  t  •  Je  suppose  qu'il  s'agit  de* 
époques  de  rouverture  et  de  la  fermeture  de  la 
chasse,  ilinl  il  e*t  parlé  à  l'art,  l'f,  (Oui!  oui!)  * 
M.  le  ministre  de  l'intérieur  :  «  Évidemment.  • 
(4)  M.  Fleussu  :  «  Cette  dispositbo  offrira  une 
singulière  anomalie.  Il  va  Brrivpr,  par  exemple, 
Caxr  la  clia»te  s'ouvi-v  à  des  époques  différentes 
ilaiis  les  provinces  de  Namur,  de  I.iégc  et  de  Lini- 
bourg,  il  a  ordinairomcttt  dix  A  quinxe  jours 
do  dilISfrcoce  pour  l^uvertnre  do  la  cbaase  entre 
la  rive  droite  et  la  riva  g aucbc  de  la  Meuse  «  il  va 
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vendrei  «l'acheter,  de  Iraosporlcr  ou  <)c  colpor- 
ter, pendant  le  teopi  où  11  diatie  n*y  point 
periDite,«t  h  compter  dn  tnUième  Jour  après  la 
clôture  de  la  chaiie,  dei  lidiana  (t),  perdriXi 


caillea ,  gelinottes,  ràiet  de  campagne  ou  de  ge- 
nêts (9),  coqs  de  bruyère,  vanneaux,  béeaMdnw, 
jaquets,  lièvres,  chevreuils,  cerfs  ou  daims. 
Le  gihier  lera  saisi  (3)  et  mil  launédiatement 


arriver,  la  rli.TiT  ('tant  !€n|ni)r'5  ouverte  sur  la 
rive  gauche  avanl  de  Tclrc  sur  la  rive  droite,  que 
le  giider  tué   »nr  cette   partie    du  (irritoirc 

Fourra  élrc  introduit  dans  les  prine  palea  vïUea,  à 
Wge,  etc.,  cl  ne  pourra  pat  pis r  par  lei  îoca- 
hi^i  située»  «ur  Vi  rivr  .ji  oitc;  il  va  arrivrr  que, 
deo*  la  m^inc  comœuuc,  on  pourra  manger  du 
gibier  dam  nae  partie  et  «m  ne  le  pearra  pas  dan* 
Pautrc.  II  arrivera  que  les  cuisinières,  ne  ronnais- 
sanl  pas  la  loi  sur  la  chasse,  pourront  acheter  un 
lièvre  au  marché  pour  lYniporlcr  de  l'auire  lôté 
de  la  Heuae;  elles  se  trouveroot  eo  contraventioa 
«t  eupoteront  leur  maître  ft  100  fr.  d*eiiieade.— 
Pour  éviter  cette  bizarrerie,  ne  vandrnît-il  pas 
mieai  autoriser  toutes  les  localité»  assise»  sur  la 
Meuse  dans  les  provinces  de  Namur,  de  Liège  et 
de  Liflabourf .  à  jouir  de  ravaniage  de  |i«uveir 
manger  du  gibier,  quand  la  chasse  «ai  eurerle  sur 
Tune  ou  r.iiitrc  rive.  On  ne  donnera  psuparlà  les 
mojen»  de  frauder  la  loi,  mais  on  évitera  le  grave 
inconvénient  d'exposer  des  matires  à  des  peine» 
penr  lefeitdedomcaiiqueaqui  ne  connaissent  net 
la  loi  sur  la  etiitie.  K  Liège  fl  n'y  a  qu'un  narenë, 
Il  i  l  -line  nif  la  rive  gauche  ;  c'est  sur  colle  rive 
que  la  chasse  s'ouvre  d'abord.  Les  cuisinières  ver- 
ront do  gibier  étalé  anr  le  marché  15  jours  avant 
de  pouvoir  en  faire  nangoi'  ^  laur  naître  dana  le 
même  commune,  a 

M.  le  ministre  de  l'inlérieur  répondit  :  «  Mes- 
sieurs, j'ai  reconnu  la  justesse  des  observations 
qu'a  préieutées  hier  l'honorable  préopioanl,  et  je 
suis,  comme  fui ,  d'avis  qu'it  faut  aviser  aux 
moyen»  de  faire  cesser  les  inconvénients  qu'il  a 
signalés.  Ces  moyen»,  on  les  (nnivera  dans  les  in- 
ttrncliona^ot  seront  données  à  l'époque  des  ouver- 
tures de  la  ehane.  Cea  tnairociious  seront  telles 
que  les  inconvénients  5  if;  m  II' s  di-sjarat'ront  dans 
l'exécution.*  (Séance  du  Î7  janvier  i84ti.} 

«  Je  demanderai  à  M.  le  ministre  de  l'intérieur, 
disait  encore  U.  ^verl ,  k  la  séance  du  7  février 
1846,  de  quelle  wenlère  II  fera  droit  à  t*olMerra» 
lion  préu-nlée  par  l'htinorahlc  M.  FIctusti,  relati- 
vement à  la  défense  qu'il  V  aura  de  transporter  du 
gibier  dans  certaines  leeaiités,  alors  qu'à  quelque 
distance  de  U  il  sera  permis  et  de  chasser  et  de 
transporter  du  gibier.  Je  ne  pourrai  TOler  en  fa- 
veur de  l'article  que  si  M.  le  minisire  a  un  muyon 
de  parer  à  l'inconvénient  signalé  par  l'honorable 
M.  Flensso.  Si  M.  le  ministre  oc  peut  pas  prévenir 
cet  inconvénient,  il  me  semble  que,  tout  au  moins, 
la  clftlure  de  la  chasse  devrait  avoir  tien  le  mémo 
jour  dan*  tout  !*  |i  i  ^^. 

M  le  ministro  de  l'intérieur  .-  «  Messieurs,  lors- 
que l'honoraMelt.  Fleussu  a  présenté  l'observation 
que  vieiil  de  reproduire  l'Iionorable  préopioanl, 
uvui  avons  élé  frapp'  »  de  la  ju«.tc»*e  de  celte  «b- 
aervatiun  et  j'ai  eu  l'honneur  de  répondre  à  l'Iio- 
norable M.  fleussu  que  le  gouvemeaieot  prendrait 
dea  mesures  réglemenialrea  pour  obvier  a  l^con- 
véiiieut  dont  il  s'agissait.  11  me  semble  qu'il  «erait 
inutile  d'insérer  k  cet  égard  une  disposition  dans 


la  !i  i  ,  il  suffît  qnr  IVn  ait  signalé  l'inconvénient 
au  gouveraemeut,  pour  quo  des  mesures  soient 
prises,  afin  d'écarter  tout  obstacle  qui,  dans  Ct^* 
taines  localités,  pourrait  entraver  l'eaécution  ré- 
gulière de  la  loi.  » 

i  l)M.  De<met  ivaU  di  irmn  îi' 1,<  '^iippression  du 
mot  faitans  :  •  Nous  avon»  dans  le  pays  dena 
espèces  de  faisans,  disait-il, le Isisan  domestique  ou 
de  volière,  et  le  faisan  sauvage.  La  |>l(i«  grande 
partie  des  faisans  qu'on  mange  dans  le  pays  sont 
de»  faisans  de  volière.  Si  vous  allez  défendre  le 
transport  des  faisans  pendant  la  clèture  de  la 
rhasse,  je  ne  sais  comment  on  fera,  Jedenanderai  si 
l'article  comprend  le  gibier  mort  et  le  gibier  vi- 
vant; souvent  l'on  est  oliliijé  de  transporter  dea 
faisans  d'une  maison  à  l'an  ire,  on  serait  donc  alora 
exposé  à  UD  proeès-verbal  1  ie  dirai  plus,  c*eat  que 
tous  les  fiiisaas  qn*on  Toit  ehes  les  marebands  do 
comestibles  sont  des  faisans  de  voH^t  r,  l,  \i^riTa- 
bles  volallcs.  Je  ne  comprends  pas  qu'on  puisse 
en  interdire  le  transport.  » 

M.  le  ministre  de  l'intérieur  :  «  On  n'a  ïamala 
considéré  le  Ikisan  eomme  pièoo  de  volaille,  ie  no 
lis  comment  on  pourrait  distinguer  on  faisan  de 
volière  ou  de  basse-oour  du  faisan  sauvage }  ea 
conséquence,  il  faut  eonserver  ta  diaperitien  dana 
ses  termes  générant.  » 

M.  doTneni  :  ■  L'obserratton  de  ffionorablo 
M.  Desïiii  I  i  très-juste.  Les  fai^^l^^^  vivants  doi- 
vent pouvoir  être  transportés  en  tout  temps  vi- 
vants, iene  pense  pas  qu*en  ailledresser  un  preels- 
verbal  parce  qu'on  transportera  un  faisan  vivant 
de  la  ville  à  la  campagne  el  réciproquement.  • 

M.  Mast  de  Vricst  :  "  Nous  imu»  oceupi  ii>  l  une 
loi  sur  la  chasse  i  un  oiseau  chassé  doit  être  mort, 
la  disposition  ne  peut  done  s^appliquer  ans  ol> 
aeaux  vivants.  « 

M.  le  miniiilre  de  Tiotérieur  :  «  Cette  observa- 
tion me  fournit  l'occasion  d'en  faire  une  autre. 
Si  dea  braconniers  evaient  été  saisis  prenant  une 
volée  de  perdraava  et  ^ue  ces  perdreana  fassent 
vivants,  en  vertu  de  In  loi  cctto  nUie  de  per- 
dreaux devrait  être  envoyée  au  bureau  de  bien- 
faisance de  la  commune;  mais  en  résultarail*î| 
qu'il  faudrait  tordre  le  cou  à  tons  cea  penircauat 
ee  serait  aller  coniraîreraiwt  i  Pesprit  de  la  loi. 
Ils  devraient  èir.  nd-  en  liberté.  Il  ne  s'agit  donc 
pas  toujours  d'animaux  morts,  il  peut  être  ausai 
question  d'animaux  vivants.  » 

(ï)  .M.  le  ministre  de  l'iutérienr  :  «MesMOurs,  ît 
s'élève,  h  l'occasion  du  $  \*r  ée  Part.  5,  une  diffi- 
OMlté  pour  le  mot  râlet,  Plu^ieuri.  honorahles 
membres  avaient  demandé  le  remplacement  du 
mot  que  nous  avons  h'iSé  de  la  loi.  Pour  eoneitiar 
tuutes  les  opinions,  je  proposerai  de  mettre  let 
ràlet  de  eampayn»  el  de  yeuéU,  sHn  d  éviter  l'in- 
eonvéïiient  qui  résulterait  île  ta  chasse  des  râles 
d'eau,  qui  sont  plus  communs  dans  le  pays  que  les 
râles  do  genêts  et  de  campagne.  •  (Séance  du 
36  janvier  1816.) 

(3^  •  Il  est  bien  entendu  que  si  la  saisie  avait 
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RÈGNE  DE  LÉOPOLD  l 

à  la  dupositioa  de  rbutpicê  «u  du  burMU  d« 
MiBiilIttaci ,  par  It  brarfOMalM  d«  !■  oM» 

Chaque  infncîion  di^jtOMtioni  du  pr*«enl 
ariicl*  Mra  puoie  û'uae  ameade  dt  16  à  liH)  fr. 

Art.  •*  Il  M  Mra  pcmit  dt  diaiier  daat  tm 
domaioes  de  l'iiat  qm*«a  vtrtK  dHuM  tiUinUii* 
tioD  publique. 

Méaouioiut ,  la  chaise  daos  les  torùu  d« 
Soif  net,  de  Saiot-Babert  •!  d*H«rU|Mwald, 


—  AN  18^6,      m.  lit 

aioai  que  dam  iei  pfopriéiét  de  i'btai  avoiiioaDt 
le  doniaiae  4*Anltiiiif ,  tM  r<Mrv<«  i  la  Co«* 

ronDe. 

Art.  7.  En  ca»  .le  conTicIton  depIuiieuM  délitt, 
les  juges  pourront  D'appliquer  que  la  peine  la 
piM  forte  ;  néaoBMla»,  l«ua  1«t  déliia  privaé  par 

la  prôseote  loi,  poslérieun  à  la  premiAre  consia* 
talion  ,  seront  punis  cumulaiivemMii,  sans  pré-> 
jiidice,  le  cas  écbéaot,  de  i'applicaiioo  du  décret 
dn  4nallB1S(l}. 


lieu  malbpropo*,  le  verbalisant  aurait  è  répondra 
de*  doaMMafaa  iatéréla.  •  (Happori  da  la  soalioo 
cantrate.) 

M.  Cnns  avait  proposé  do  (>crim  llro  la  cirula- 
lioa  du  gibier  venant  de  1  étranger  en  temps  d« 
ohaaao  prohibée,  lorsquUI  est  aamiii|»a|D<  de  do* 
aancat*  de  douane  conilatant  son  origine. 

■  Je  pense, avail-il,  dit,  que  le  transport  du  gt- 
hiir  ne  peut  pa»  élrc  inieDiK  il  iiiie  ntanière  ab- 
•oloo.  Je  comprends  qu'on  interdise  le  transpoK 
du  gibier  tiré  dans  te  pays,  pour  empêcher  la 
hr.ii  nnrii;;f.  Maison  (cul  ftiire  ▼enir  du  gibier  de 
i  étranger  uuaiid  lu  vhaiso  csl  prohii»ëe  dans  le 
pays.  Il  est  facile  de  consiaier  piir  un  doeuBteotde 
douane  «^«o  le  gibiar  «iest  de  l'étranger  i  oa  peut 
aiiaie  faire  atiaoher  des  plombs  eos  pettes  on  oti 

bee  du  gibii  r  }u'ur  |ioiixoir  t(/n [1:111- ^  <:u  coii%later 
l*erigisie.  On  pourrait  munie  le  souoicllre  à  I  ao« 
yit'àieaMtion.  • 

M.  le  a'miatfe  de  Tintérieur  lai  répondu  :  a  Le 
but  do  légialelenr  a  4H  d>np4eher  le  braeon- 
nsigc  et  de  conserver  le  gibier.  Qui  veut  la  fin  Jl/iI 
Touiwtr  les  moyens.  11  serait  ini|>oitil>I<-  de  per- 
•etlro  le  transport  du  gibier  «étranger,  qaaad 
Toaa  înierdises  le  transport  du  gibier  iiuligène. 
Ce  serait  la  destruction  de  la  loi,  c:c  serait  uuvrir 
le  i:Lam|)  au  liraron ce  serait  anéantir  toutes 
les  mesures  do  préeauiioa  proposéos  par  U  loi.  » 

Le  projet  de  le  section  cenlrele  pavtail  m  % 
ainsi  conçu  :  "  La  rtrlu  rt  he  tU\  f;il>ier  dc  pourri 
dire  faite  quu  ckcx  les  marciianii*  de  coœcilibleK 
ot  dans  les  auberges  ou  autres  lieux  ouverts  au 
pnblic  :  • — •  Cette  racberebef  diaaitsoa  rapporteur, 
n'apporte  aucnae  innovaiNNi  an  droit  eaa— nn« 

Nos  ma-îirs  oilm*  nt  l'acrè;  il  es  officiers  dt  polk* 
daiu  (ou»  le»  littUk  ouverts  au  public.  • 

A  la  adaaoa  du  SI  janvier,  H.  la  miaiatta  de 
rintérienr  en  proposa  la  suproHion. 

•  Le  goavenmnent  a  pensé,  dil-il,  après  niAre 
i  iTI<  \i.iii,  ijue  Pappiicalion  lie  cet  artiele pOttValt 
«aUdlner  de  ^rav«is  iucoitvénieuts.  » 

(1)  l«e  pnget  de  la  section  centrale  portait  : 
•  Les  peine»  ot  imiemnités  mentionnées  dans  la 
présente  loi  seront  appliquées  oumulalivement  à 
celui  qui  aura  commis  dea  délita  de  abassa  de  pin- 
sieurs  Bature».  • 

Le  gOMTernoment  ovait  présenté  la  rédaction 
suivante  :  nl.cspriiieamrntionncesdansU  {)r<''<i  ntc 
loi  seront  appliquées  cumulalivemeni  a  celui  qui 
aura  ceoiaiia  dea  déUla  da  cbatsa  d«  plnsianr»  a*- 

a  Les  anendca  seront  portées  an  donble  dans  la 

cas  où  Vua  des  délits  prévus  aux  articles  ci-dessus 
aura  été  commis  après  le  coucher  et  avant  le  lever 


♦ 

du  soleil ,  ou  bien  par  da»  aaiplo|é»  de  dananaa» 
gardes  cbampétre»  en  Ibreatiar»,  fendarmaff 

grades  particuliers.  » 

M.  Fleussii  |>ropoia  l'amendement  suivant  : 
■  Dan»  le  casdc  conviotioada  plusieurs  délits,  le 
juge  pourra  tt*appKqoor  qne  la  peine  la  pins  ferle* 
Mdanmoin»  tous  \et  iléliti  postérieurs  à  une  pre- 
mière constatation  »t nail  punin  cumulativcment.  • 

\  oioi  eummenlil  rappnyait  :  u  H  y  a,  messieurs, 
noe  grande  diflFéreoco  à  fairoi  selon  moi«  entre  le 
ehassour  qui,  de  benne  foi,  se  Irenve  snr  le  ter- 
r.iiti  iCmlrui,  croyant  ne  pas  fiiire  ,  p«r  lii  ,  d»-  }\ 
pL'iue  au  propriéuire ,  cruyaul  niéaiceirc  tùr  ilo 
son  consentement,  et  celui  qui  vagabonde  dans  les 
eaa^gnes.  Je  ereis  que  le  magistrat  devrait  être 
autorise  A  n*infliger  que  la  peine  la  plus  forte  à 
celui  qui,  agi'<ia!ii  ivn  cette  bonne  foi  «luiil  j« 
viens  de  (larler,  aurait  parcouru  plusieurs  terrains, 
et  commis  ainsi  plusieurs  délits  succes»if»|  avant 
d'avoir  été  mis  en  contravention.  Haia  ai,  aprèa 
qu'un  procèt-verbat  anra  été  dressé  contre  lei, 
un  individu  «  ohsliikc  h  «'lia^ser  sur  lu  terrain  d'au- 
trui,  cet  individu  me  semble  devoir  être  puai 
beaucoup  plus  sévèreaient.  Ainsi,  mesaiettrsf  pour 
tous  les  délits  commis  par  un  chasseur  avant  qu'il 
ait  été  averti,  je  voudrais  que  le  jnge  eût  la  fa- 
cullc  dc  ii'infliijcr  qu'une  seule  peine,  la  peim-  la 
plus  forte  {  mais  pour  le  braconnier  qui,  mémo 
après  avoir  été  mis  en  eentravontion ,  a*opintélra 

dan»  le  délit,  «'niirt  de  propriété  en  propriété, 
souvi-nl  oièoie  daiu  1  inleniiDii  de  vuicr  It;  proprié- 
taire, pour  celui-là  je  n'admets  point  d'excuse  et 
io  voudmis  ^ne  le  juge  dût  toujours  lui  applif  uar 
cumnlati  ventent  les  peine»  i|tt*il  aarait  eneou- 
rues.  » 

M.  le  ministre  de  la  justice  :  «  Messieurs,  j'ad- 
hère en  tous  points  A  ramcndemcnl  de  l'honorable 
M.  Fkussu.  Lorsqu'un  ntéme  prooès*verbal  aura 
eonslaté  un  délit  de  chasse  de  nuit  et  un  délit  du 

chasse  au  filet,  le  jn^'i-  am  a  l  i  fuLulté  d'appliquer 
les  deux  peines  ou  de  uvn  appliquer  qu'une  et  il 
agira  è  cet  éganl  suivant  les  circonstances,  suivant 
la  moralité  ot  les  aotéoédonts  du  délinquant.  Mais 
si  de  nouveaux  délits  sont  eemmis  après  une  pre- 
mière mise  en  contravention,  alors  le  jiif^e  devra 
appliquer  curnubitivomeot  les  peines  cwmminée* 
contre  ces  délita. 

u  I)  est  cependant  une  observation  que  je  dois 
faire  »iir  l'ameiidement  de  M.  Fleussu.  M.  Flcutsu 
emploie  «impItMiieni  le  mot  <lclits,  sans  dire  S  délilt 
priuuM  par  la  prétenlt  loti  l'honorable  membre 
ne  eroit-il  pas  quHI  serait  eonvenable  de  compta* 
ter  sous  ce  rappiTt  sa  rcdnclion?  Je  crois  ensuite 
qu'il  faudrait  ajouter  aussi  :  mm  pr^udic«f  U 
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Les  amendei  (1  ;  icroDt  portées  au  double  dans 
le  cas  oit  l*im  det  délHa  prévôt  au  arl4el«t  cl- 

dessus  aurait  été  commis  après  te  coucher  et 
avant  le  lever  du  8o!eil,  ou  bien  par  des  employés 
des  douane»,  gardes  champêtres  ou  fure&ueri, 
fendarnea,  tarde»  parileullert. 

Al  t.  8,  Chacune  de  ces  dtffénMjU's  peine?  sera 
doublée  ea  CM  de  récidive.  Klle  sera  triplée  s*il 


eût  iehiant,  è  Vmjfptkatkm  tlu  dier^  dm  4  mai 

1812.  • 

M.  Fleusso  :  «  Je  D*ai  pas  dit  :  primu  par  ta 
priMnl*  lot,  parce  que  e'efti  ëië.  comne  on  le  dit 
en  termes  de  palais ,  pro  iubjecla  mat0ria.  H  est 
dvident  que  nous  ne  «tipulon»  que  pour  les  délits 

pn'vu-.  pni  Iri  pr<?senlo  loi.  Du  rc«l'  ,  j<:  in  m'up- 
poi«  pat  à  ce  qu'on  fasse  les  d<  ut  additions  iodi- 
qoées  par  H.  le  fliiRiatre  de  la  juallee.  • 

M.  SaVHft  :  ■  Sans  m'cxpliquer,  en  rc  moment, 
sur  l'amendi-nienl  de  I  hoiiorahlc  M.  Floiusii,  je 
doil  appeler  l'attcnlion  île  la  cliambrc  sur  la  cir- 
cottstance  que.  si  }*oa  inaîntient  l'art.  3  tel  qu'il  a 
éld  veid  parla  chambre,  rindeumîté  que  la  loi  de 
1790  acrordait  de  plein  droit  an  proprictairo  est 
supprimée.  Ko  n'accordant  qu'une  seule  amende, 
on  pourrait  chasser  pendant  34  heure*  sur  une 
propriété  iUégaleoncQt ,  et  n'encourir  qn'nne 
amende ,  sans  auceo  dommaf e  intérêt,  si  ancnn 
tort  physique  n*eiiste.  • 

M.  le  ministre  do  la  justice  :  «  Il  est  bien  en- 
tendu, mcssieur*,  que.  d'après  les  principe*  de  la 
loi,  l'individu  qui  aurait  parcoum  dix  propriétés, 
par  exemple,  sans  y  causer  aneune  espèce  de  dé- 
git ,  n'aurait  *u«: une  aggiav  t  u  i  >  j|  ;  ,  i  ti  r  ic 
ce  chef;  nous  avoii»  préeiKémi.nl  ilemamlo  la  sup- 
pression de  l'indemnilé  de  15  fr.,  parce  qu'il  iiout 
a  semblé  qu*il  serait  peu  logique  d'allouer  une  in- 
demnité à  celui  qui  n'aurait  éprouvé  aucun  dom- 
ni-i,;i  .  Mais  ki  ci'lui  <|ui  a  ttt'  mis  i  ii  coulrnvtiilioii 
pour  «voir  chassé  sur  la  propriété  d'autrui  à  com- 
mis  des  ddglta«  alora  il  devra  éire  cendamad,  in- 
dépendamment (le  l'.imcndc  revcnniit  «u  Irt's.ir  ,  .'i 
paytr  dtii  Ut  oimagci-ialÛTcU  au  s  diUcrciUs  pi  i  - 
priélaires  dont  il  aura  Iciké  les  inlérélc,  et  cet  pro- 
prétaires,  pour  obtenir  des  indemnités  «  ne  seront 
pas  dans  une  position  nouvelle,  var*  diaprés  la  loi 
de  1790,  le»  propriclflirr*  ne  ponv.-»ii"nt  toucherles 
10  livret  sans  se  con»tiiuer  partie  «  ivile.  p 

(1)  M.  Vende»  Bynde  :  •  Le  S»  $  de  l'art.  6  dit 
que  lea  «aMiu^aa  aeroniporlées  au  double  ;  je  crois 
que  le  mot  ttmenitet  devrait  être  remplacé  |wr  le 

mut  peincf ,  car  après  te-  artirlcs  ipii  irmu  i  .i  nt 
des  amendes,  il  en  cil  >)'nutrt»  qui,  en  ca>  d  iii«oi- 
veUlilé,  puuiascnt  Ui  ilélinquantade  la  peine  da 
remprisonnemenl.  Je  crois  done  que,  pour  éviter 
toute  dtfRculté,  il  faudrait  snbslîtoer  le  mot  peinet 
au  mol  amendes.  Je  propose  «  lUu  mo<lifica(i(>n.  • 
M.  le  minittre  de  la  justice  :  «  Je  peute ,  mes- 
aicttra,  que  ramendement  de  M»  Vanden  Kynde 
n'est  pas  h<'ces«>aire ;  et,  entcmlu  comme  rinxio- 
raide  membre  l'explique ,  je  croit  qu'il  ii'e«l  p^v 
admis<>ibl<-.  Ilmepurnii  il ifili-ilo,  ca  <;H'ct ,  iK-  perler 
la  peine  jusqu'à  un  cmprisouncmcnt  de  4  mois. 
Mais  jii  pense  que  Pamendement  nVst  pas  nécea- 
«aire,  parce  que,  s*il  e^t  indispensable  de  dire 
que  les  amendes  seront  portée*  au  double,  cela 


survieal  une  troisième  condamuatioo ,  et  la 
même  progreaaiea  aéra  anlTle  pour  1m  eonda»» 
nations  uliérieurei,  lelouiduM  le  eouiaftldelt 
même  année. 

Art.  9.  A  Pexceptioo  du  cas  prétru  par  le  S 1* 
de  l^irt.  a.  lei  arme»  avec  laïqiiellaa  le  ddUt  aura 
été  commis  seront  cr>T)R<iquées,  sans  néanmoins 
quM  soit  permis  de  désarmer  les  cbaaaeurs  (3J. 


provient  de  ce  que  les  amendes  sont  fixée  «  fendia 
que,  quant  à  rim|>ri<<oiuiement,  il  y  a  puur  lejuge 
une  latitude  de  si  \  ji  urt  à  deux  mois.  > 

M.  Henot  .*  •  Av<^i>!  il>:  pouvoir  émettre  un  vote 
aur  la  disposition  finale  de  l'article  6.  j'éprouve  le 
besoin  de  demander  une  explication  au  gouwitw 
menti  d'aprè>  ceUc  disposition,  les  tribunaux  de- 
vront appliquer  le  double  de  chaque  amende  lors- 

3ue  Tim  dea  ddiila  prévus  par  la  loi  qui  e«t  en 
iscussion  aura  été  eommis  aprè*  le  coucher  et 
avant  le  levrr  du  suliil;  ou  bien  par  de»  employé* 
de  iloume»,  garde*  champêtre*  ou  forestiers,  i;i  ri- 
darmc*  ou  garde*  partieuliers  {  quand  il  s'agira 
d^appliquer  les  peines  ooaiasindM  pur  les  arti- 
cles 2  (1  4,  les  Iribunaut  ne.  rencontreront  au- 
cune iliriiculic,  parce  que  ces  peines  ne  compor- 
tent pat  un  maiimum  et  un  minimam  ;  mai*  il  me 
semble  qu'il  u'en  sera  pas  de  même  quand  ils  de- 
vront faire  l*app1îeatioti  de  la  peine  proueuudu 
par  l'article  5  :  tl-i  ni  tirti'  prr,[iOiu;aiit  tii  i  fFct  uno 
amende  de  Iti  a  lUU  fram-K,  jo  demanderai  au  jjuu- 
vernement  ai ,  dans  son  intention .  le  double  de 
eetta  peine  a'dièvera  A  %%  frenea  qui  est  le  boubie 
du  minimum ,  ou  bien  à  900  fr.  qui  est  le  double 
dit  maximum  ?  ■ 

M.  le  ministre  de  la  justice  -.  «  Messieurs,  il 
e«t  évident  que  la  peine  pourra  être  portée  à 
200  franc*.  La  latitude  accordée  par  l'article  5 
va  jusqu'à  100  franc*:  l'article  6,  permettant  de 
porter  la  peine  nu  JuuMe,  autorise  dune  la  con' 
damnation  i  une  amende  de  300  francs.  »  ^Séaoee 
du  n  janvier  1816.) 

["i)  M.  Ort*  avait  proposé  la  *opprc'i'iion  toisle 
•  le  rarticio  :  «  Celui  qui  commet  dek  Juhu  de 
■  liasse,  disait-il  (les  troi*  quart*  du  temps  c'est  un 
braconnier  ou  un  individu  coutumier  des  faits  de 
braeonnage)  a  soin  d'acheter  de  vieus  fluila ,  ^« 
arrivent  au  greffe  du  tribunal  correctionnel  et 
qui  sont  vendus,  lorsque  l'on  vend  les  pièce*  de 
conviction.  Ainsi  Ton  a  vu  le  même  fu*il  repré» 
aeold  jusqu'à  trois  fois.  Treia  foia  il  avait  été  ra- 
cheté et  confisqué  de  nouveau.  Wessieurs,  eea 

faits  sont  notoire-,  W  ^    a  dan^  li  »  [;refrL-s  une 

Suaotité  de  vieux  fusils  qui  ne  valeui  pas  le  poid* 
n  fer.  CcHe  diapedtion  est  done  illusoire.  En  la 
supprimant,  voua  ne  ferez  pa*  disparaître  la  péna- 
lité, car  la  eonfiteation  de  l'arme  est  une  plaisan- 
terie ,  mai4  en  la  kupprimant,  vous  aurez  uno 
Garantie  de  plu*  qu'on  ne  désarmera  pa*  le  cbas- 
seur.  • 

I.a  propositidu  »le  M.  Orts  fut  rmhrsttttc  psr 
M,  le  ministre  de  la  juntice  elM.  Savari  rappor- 
teur :  ce  dernier  proposa  une  disposition  par  la- 

Ïuetle  le  obaaseur  devrait  pajer  une  amende  de 
D  frauea  si  fîdeiiiiié  de  TeriM  a*dlail  pea  een- 
•tetde. 
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Le  délinriunnt  Mra  coodamoé  à  payer  lava» 
leur  de  Tarcac, 
t*  Si  Parna  «iéerite  an  procèt-Tcrba)  pat 

2°  Si  l'arme,  par  suite  du  rcfu»  du  délinquaut, 
n'a  |»as  été  décrite. 


(1>  M.  de  Vni«fM  ;  «  !«•  Mdioa  eentrale  pré- 
pose la  reproduction  de  l'art.  U  1  "  Je  1790, 
c'ett-à-dire,  de  prononcer  dao*  tous  le*  cas  la 
conlîtcatie»  dae  armes,  teil  qne  la  chaueail  an 
lieti  en  lemp*  prohibé,  ou  non  prohibé,  avec  ou 
Miit  permit  de  port  <l*amie4  de  chaise,  «oit  sur 

»C'H  ti'i-r.im,  soil  Mir  le  Irrr.'iid  il\Tiilriii.   Ji,:-  ciTH'^ 

«ju'cn  équité  celte  aggravation  de  peine  ne  peut 
pa*  être  appliquée  à  ton*  lea  eaa  iadietinetcneul. 

Jl  f'vident  qu'nn  nr  pr^i(  psn  mpltre  mit  hi 
même  ligne  le  fait  d'avoir  cliai>sc en  temps  proinbé 
et  MDK  permit  de  port  d'armes  de  cliai»c,  et  celui 
devoir  été  cheaunt  aar  te  lemia  d'aairui  ea 
lempa  noa  prohibé  et  vne  ioo  penuia  de  port 
d'irmr-  lie  cf  n-si\  On  (-^n«se  quelquefùi^  snr  le 
terrain  il  autrui  »nn<<  le  «avulr,  tuftoul  dant  une 
contrée  où  la  division  des  propiiélé*  aal  ^^nda. 
Ht  la  booac  foi  dans  laquelle  oa  vana  ae  peut  pat 
fevjeura  fliire  échapper  le  ehttaeur  k  la  peine 
princifjilf.  lîii  nîoiris  il  ne  faut  pat  y  joindre  la 
peine  lie  la  conhuaiion  du  futil.  Une  autre  coo» 
aiderai  ion  mérite  ici  ta  place  :  Le  fait  il*avotr 
ebaaaé  aar  le  terrain  d'autrui  ne  conttituc  pat  un 
délit  aa  même  degré  que  celui ,  par  exemple, 
d*aveir  chaasé  uu  en  temps  ctot  ou  tans  port  il'ar- 
mea,  puisque  le  parquet  ne  doit  poursuivre  que 
inr  la  plaiata  do  propriétaire  ou  de  ton  ayant 

droit.  Vdit<  savez,  me^i'Mjr^,  qtjr  r'r^t  li"  p!ii, 
souvriii  ou  une  rccriminalion,  uu  uue  risaliiv  ilc 
chaste  qui  donnent  naittancc  a  cette  plainte.  Ne 
poarraitHMi  paa  fornuler  on  amradeawDt  dana  le 
«em  de  tempérer  la  rigaear  de  la  lei  de  1790,  el 
dire  :  à  l'excrpiion  ,  fu  cas  prévu  par  le  $  tte 
l'art,  i  Ui  armet  teront  confisquées ,  etc.  •  M.  le 
BiiDiaIra  de  la  juetiee  e^aat  rallié  à  «et  amaode- 

M.  de  Roe  :  «llewieora,  pour  quVn  ne  ae  né- 

prerine  [i.ts  sur  le  tent  et  la  jiortéi'  île  tel  article, 
je  demande  uue  explication  i  M.  le  ministre. 

•DVprèi  cet  article  le  délinauant  sera  ceadamad 
è  payer  la  valeur  de  l'arme  daoa  deui  cat  seule- 
ment :  Si  l'arme  décrite  au  procès-vcrhal  n'eot 
pa«  reprtUerii ((  .2"  «i  l'arme,  par  suite  tlu  rtf^v 
du  déluiquaot,n'a  pat  été  décrite.  Je  denianderal, 
measieuri,  comment  on  conatatera  ce  refus?  Fau- 
dra-t-ii,  pour  qu'il  y  ait  refus,  qu'il  y  nil  Jernamii^ 
ou  tommation  préalahle  de  laitkcr  décrire  1  arme, 
ou  suffira- t>il  que  le  déTiaqntat  e'flaqutva  deveal  la 
faadaracria  ?  • 

W,  le  «rfalcira  de  la  jattlee  :  ■  L*honorable 
M.  <te  Boo  «lemande  comment  on  appliquera  le 

(le  J  ari.  â  ;  il  demande  noiammcnt  si  le  chan- 
teur devra  être  condamné  à  payi  r  la  valeur  de 
TaraMt  alora  ^ue  le  refus  de  laiMcr  décrire  cette 
arme  tse  tara  pa«  eenataié  aa  proeè»'Verlui1 ,  le 
clu"^*  iir  s*étanl  eofui  et  ayant  mis  par  là  le  gen- 
darou-  ou  l'officier  publie  verbalitanldantrimpo»- 
siblité  de  décrire  l'arme.  Meaaieur»,  il  ail  évi- 
deai  qve  le  n*  9  t'appliqoe  à  ea  cat.  Qna  veai  la 


La  flxalloo  de  la  valeur  «er^  faite  pat  le  juge- 
ment MUS  qa*elle  puisse  être  au-dessous  de  ciQ- 
iivania  fraaet  (IJ. 

Arl.  10.  ï  p  [lère,  la  mérf,  'h';  maîtres  et  les 
comoietUnls  sont  civileoicoi  rcspooiables  des 
délite  de  chaste  conamia  par  leuri  enfaQU  mi- 


lei?  Bile  Tent  que  le  ehaateur  rapporte  Pâma 

avec  hiqiK  Te  W  n  chassé  et  par  conséquent  elle 
veut  que  le  juge  ait  la  certitude  q'io  l'aroie 
rapportée  est  bien  celle  avctt  la<|lldle  le  délit  a 
été  commis.  Or,  dès  l'instant  où,  par  le  fait  lu 
eha«*eur,  cette  exactitude  ne  peut  être  dupnec  au 
jnQi.,  i!  15,1  évident  que  lu  i  lias^cur  ne  pourra  pa» 
se  borner  è  rapporter  une  arme  quelconque,  maia 
qa*il  devra  payer  lea  50  fir.  étaUla  daaa  la  lei 

rt-irtmr  valeur  présumée  rlr  l'arme? 

M.  Van  den  Eyndc  .-  <■  i-.»l-<:c  que  dan«  toua  les 
cas  on  devra  décrire  l'arme ,  qiM  le  ehawattr  ait 
ou  n'ait  pa«  on  port  d'arme*  7  • 

M.  le  mîniaire  de  la  Juttîee;    Hfeasteora,  la  dîa« 

po<iilir'n  n^t  fjf*nér»!r.  I.r  p;  rdr  (  linm|iclre  OU  l'of- 
ficier public  hera  ohri(;é,  dans  tout  les  eai  ,  île  dé- 
crire  Parme  ou  de  constater  au  procé»-veil>al  la 
refba  de  la  laîaaar  décrire,  ou  l'impotaibilité  dana 
laquelle  H  aura  été  nia  de  faire  eette  deteriptioa. 

Lorsque  le  procès- verbal  sern  «ou*  îci  yeuT  du 
juge ,  celui-ci  appliquera  toit  la  disposition  du  dé- 
cret «le  I8li,  toit  la  ditpoattie»  de  la  ieit|«aiMNM 
disrulont ,  soit  toutes  deaa  CHBHilalivaBaat.  e 
(Séance  du  7  février  1846.) 

M.  le  baron  de,  Moore(jhem  ^  Que  fera-(«eaiî 
l'individu  refuse  de  te  faire  conniltre?  • 

M.  leeentedelleBcma  *  «  Je  regrette  autti  que 
d.-tns  cet  article  on  n*ait  pat  mis  une  pénalité  itt<u- 
ble  pour  le  chasseur  ou  le  braconnier  qui  refuse 
de  montrer  &on  port  d'armes  vu  de  suivre  le  gen- 
darme ou  le  garde  chez  l'aulorilé  communale,  toit 
pour  draaaer  procèa^verbel  contre  lui ,  teit  pour 
constater  le  nom  dr  In  |i(  r<.onne  et  l'individualité. 
C'e»t  jusiemeol  iorf.qii'un  (^ardc  somme  un  chas- 
seur de  venir  chei  le  bourgmesire  de  l'endroit  et 
lo  iN-aooouier  réfutant  «la  le  faire,  que  le  gaida 
eat  obligé  de  le  aaivre  pear  la  reeoonaltre  ai 
qu'alors  arrivent  dea neaacet  et  leuveotdeacoupt 
«le  fusil. 

•  il  eat  vrai  que  l'arme  doit  être  décrite  ;  par 
conséqaant  le  braconnier  doit  la  atontrer  mm 
garde,  et  tur  ton  refus,  la  peine  est  doublée;  maia 

jiriiiiniii  il  \  il,  ii.i  Idi'uiu-  |Mii!r  le  refus  de 

»ui«re,  à  moins  qu'aux  tcimo  de  l'art.  Il,  il  soit 
dëguité  ou  masqué,  ou  a*il  n*a  pas  de  domicile 
connu  ;  alors  il  pourra  élru  conduit  de  férceebea 
le  bourgrocslre  ou  le  juge  de  paix.  ■ 

M.  le  baron  de  Maear  :  u  l.c  c.is  sî(jiialé  par 
rboaorahle  baron  de  Mooregliem  trouve  ta  solu* 
Ibadana  Tart.  11.  11  eat  évident  que  si  un  indi- 
vidu ekl  ineonnu  ,  l'.igent  de  la  force  publique 
pourra  le  conduire  de  force  devant  le  bourgmestre 
ou  le  juge  de  paix,  et  s'il  ne  peut  opé  i  <  [  n< ni  l'ar» 
resiation,  il  pourra  requérir  anain- ferle,  de  aaa- 
nièrc  que  force  restera  É  la  loi.  L'art.  Il  prévolt 
le  cas  qui  u  '''l'  viijiialé;  on  ne  peut  donc  pas 
«craindre  que  l<t  loi  soit  enfreinte  faute  de  diapa» 
étions pdiialaa.*0éaafla du  aéaalda  1S  février 
1846.) 
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m  «tain  bi  Ltiopou»  i 

iMurt  DM  «triés,  deaMnmit  tfte  «lit  4o* 
natilqiM  en  iir4pM<i,  waf  loat  recaiirt  4t 
droit  (1). 


Cette  mpomabUiti  tefa  réfU«  «ooAwMéiMot 

i  Part.  1384  «lu  Code  civil,  et  ne  s'appliquera 
qu*âas  dooiiiugM-ialérAto  et  traù,  moi  pou» 


(1)  L«  (««tiOB  centrale  pr»p«MU  la  rédaction 
Minute  i  «  Lei  père  ei  mèra  vépoodronl  dea 
dHiU  d«  leur*  eafanU  «ineart  non  aiarléi  «t  d». 

aicilié*  avec  eux,ea  ce  qui  eoacertir  les  nmendet, 
indemnités  et  frai«,  tan*  pouvoir  ncaamaia»  ùlre 
conirainu  par  corp».  ■  Celle  réJaclioii« M  fal  paa 
adoptée,  et  la  dé«ignatioD  du  tuteur  cotama  re«pon« 
•able  det  dclitt  commit  par  ton  pupilU,  proposée 
jpar  le     nvi  (icmcni,  fut  également  rojetée, 

M.  de  Bonne  avait  demandé  la  auppreuion  dea 
MU  nmilres  et  coinmeltantt.  Il  pensait  (|ai1llW 
aérait  pat  jiiile  d*ol>tii(ci  le»  matires  et  les  rtom- 
mctlanli  à  supporter  des  frai^  occasionnés  par  un 
délit  commit  par  leur  domcslique  ou  leur  pré- 
posé, sur  Icsqucl»  ils  ne  deivoot  pat  voilier  avec 
anlanl  da  soin  t|u'un  pcVc  doit  Wfler  aur  aaa  an* 
iioii. 

■  Ce  que  nout  ilt-maruijni  irmli'oduirc  dant  la 
loi,  répoadil  M.  te  minittre  de  la  justice,  nVtt  que 
la  raprodaelioo  de  ce  qui  eaiata  aainieiiant.  Ce 
4|ue  aaoïanda  l*hoa«rabre  M.  da  Bonne  aerail  una 
innovation,  une  modVficalion  au&  prim  ipe;  <lii 
code  civil.  Or  l'art.  1384  de  ce  code  n'a  jus^u  a 
préaaat  donné,  que  ja  sache,  matière  à  aucun  lu- 
eonTénient ,  à  aiicoM  eriii«|ua,  ai  dès  lara  ja  na 
pente  pat  qu'il  toit  nicaaaaire  da  la  modifier.  Aa 
re>le,  il  ne  faut  pat  perdre  de  vue  qun  V^TÙr\p 
que  noua  discutuos  devra  s'appliquer  cuuformû- 
nent  ava  praaerîptiamda  Part.  1384du  code  oivii, 
que  conséqueromeot  têi  tnattret  et  Ut  commeitan'* 
ne  seront  responsable*  des  faiu  posL"i  par  leur* 
domesli^Llt'^  ou  li  ui^  prt'posc»  ((ue  dan»  )et  cas 
où  ces  faits  auront  été  potés  dans  rexercice  de* 
fonctions  que  les  maîtres  leur  ont  confiées.  C'est 
niiifii  que  cette  dïiposition  est  expliquée  dans  les 
commenlatcurt  qui  te  sont  récemmiMil  occupés  de 
la  nouvelle  loi  sur  la  chasto  en  France.  Aititi,  dit 
M.  Cliampiooaière,  relativement  aui  domestiques, 
elle  (la  retpamabitild)  n^aura  lien  qu'autant  que 
te  ddlit  aura  été  commit  par  le  domestique,  dant 
Ict  funclioiu  auxquelles  il  était  employé  par  i*>Q 
maître.  Il  est  évident  que  ce  cas  se  bornera  à  celui 
où  la  ouiltra  aara  anplojfé  lui>méme  son  domctti- 
qae  à  la  chataa.  Qnaot  ans  prépoiét,  il  n'est  Quèra 
que  les  gardes-chasse  ou  garder  pnriirMlicr^  qni 
puissent  chasser  en  exerçant  leurs  fonction»,  car 
laot  autre  sera  oblifé  da  le*  abandouaer,  au 
OMÎoa  nonaatau^oiaiit,  pour  se  livrer  à  la  elmaa.. 
Voilà  natsîeora,  la*  v^nlalde*  principe*.  • 

De  son  c6lé  M.  Ilenul.  pioposnii  une  disposition 
additieuoelle  ainsi  connue  Néanmoins  la  respon- 
oabllité  ooaactadèa  que  le  père»  la  artve,  la  tuteur, 
les  maîtres  ou  les  commcllaots  prouveront  qu'ils 
n'ont  pu  empêcher  le  délit  de  chasse  qui  y  a  donné 
lieu.  K 

Sur  Tobjectioa  qu'on  lui  fil  que  son  amende- 
ment était  inutile  en  présence  des  termes  do  l'ar- 
li(  le  1384  du  code  civil,  M.  Henol  répondit  : 
•  Mon  anicudcmcnt  «erail  inutile,  il  est  vrai,  si 
l'art.  1384  accordait  aux  tuteurs,  ain»i  qu  aui 
maîtres  at  au»  oommcttanta,  la  faculté  de  prouver 
qu'il*  n'aat  ^  eapéehar  le  fait  qui  dauue  Heu  à 


la  reipemabilité;  mais  il  n'en  a*t  rien:  cet  artiela 
ne  eaueède  cette  faculté  qu'au  père  et  à  la  «ère 
walament,  da  aarte  que  atoa  anandanant,  qui 

tend  k  la  concéder  é(;alcmcat  aux  tuteur*,  ana 
maître*,  aux  commetiaais,  vl  amiticer  anaoaai» 
quence,  à  leur  égard,  la  rigueur  w  rart*  ISM 
précité,  est  loin  d'être  inutile.  » 

li'anendeneat  ne  fut  pat  adopté.  W.  le  Uiiurativ 
Je  la  juilice  l'avait  ceabattu  ni  ces  terme*  i 
•  Uettieurs,  l'intention  de  M.  le  mim^lro  de  Vith 
tèrienr  et  la  mienne,  en  rédigeant  l'article  de  la 
loi  en  di»cu«<>ion,  a  été  d'assimiler  complétemeat 
le  tuteur  au  père  et  à  la  mère,  de  le  considérer 
comme  remplaçant  ceuK-ci  el  comme  di  vaiujuuir 
de  tous  les  Ikéuéfices  qui  lour  toat  attribués  par 
Vm*  1S84  du  code  eivil,  de  néa»  qu'il  eu  an^ 
porte  totttcï  les  obligation';. 

o  AutM,  me^»icur»,  l'arlicie  que  nou*  dikculona 
dit-il  formellement  que  le  principe  de  respoota- 
bilité  aara  appliqué  eaafannéaiaatà  l'art.  1384  du 
Cède  dtil.  Or,  eet  ariMe  pamal  eut  pèretei  iroa 
mères  de  sesouttriiirr  pavement  Je*  domm.^g'Pi 
et  inléi-éts  en  fai«aul  la  preuve  que  je  viem  «le 
rappeler.  Cette  faculté  existe  donc  nécetsair»- 
meut  pour  les  tuteurs,  mi»  par  naira  article  tur 
la  même  ligne  que  les  parent*. 

•I  Ji  cr  dune  inutile,  nieWicurt,  d'ajouler  4 
rarliclc  une  disposition  pour  assimiler  les  talaura 
aux  pères  cl  mères,  pui^qu  ils  ^  sont  kiiflltanmanl 
aatimiléapar  la  nature  det  fonction*  qu'iia  exercauâ 
ei  par  rinteniioii  indiquée  dans  l'aritde  d'applU 
quer,  d'une  manière  complète,  la  responta bilité 
conformément  aux  dispositions  de  l'art.  1384  du 
Code  civil.  • 

M.  Orts  ;  «  Meuieura,  je  réclamerai  un  instant 
l'attention  sur  la  disposition  finale  de  l'art  10,  oik 
je  croit  qu'il  se  trouve  une  contrailiction  avec  le 
•jfatèçne  gdnëralde  U  loi. Le  système  de  cet  article 
e*t  dé  ne  jamaie  faire  paaar  *or  le*  per*onne*  qui 
y  ioni  in,li[[nces,  la  resporf^nbl 'il r  'le  l.i  peine, 
c'Gtl-à-dire  l'amende.  Je  pars  de  la.  Jamaik  père 
ni  mère,  ni  maître  ne  pourront  être  condamnés  à 
la  pénalité  qui  e*i  l'aroaude.  lia  pourront  étra  aa«> 
damnés,  d'aprèt  l'art.  1884  «lu  Cade  eiiril,  aus 

(1  irTiniagi'ç  pl  iiiti'n'U.  f.ommc  il  n'existe  ps^  de 
dnmmages-inlérêu  prononcés  d'o£Rce,  pui»qu'oa  • 
encare  daraièremeot  exclu  rmdemniié  d'oflee^ 
il*  ae  paycreui  jamais  de  doeama^'intéréu  que 
14  «4  il  y  aura  une  |>artie  civile  qui  le*  réclaaieraé 
Pat  de  partie  civile,  pas  de  dommsc'^ -  '  ■'^'t*» 
pat  de  possibilité  d'appliquer  la  re«po»sabilit«  aux 
teruMa  de  l'art.  10.  Je  conçaUt  aaaiiattra,  «m 
TOUS  condamniei  aux  frais commecanaéquence  de* 
dummages-inlércls  el  par  conséquent  lorsqu'il  y  • 
partie  civile.  Car  le*  fiais  ne  pt  ir  <  ni  être  que  la 
conséquence  det  dommages-iuléréu^  el  coux-ct 
n*oxi«tent  que  a'il  y  a  une  partie  civile.  Il  flUl 

donc,  lorsqu'il  n'v  n  pas  ili'  partie  civile,  lorsque 
pertonne  ne  réclamera  d  ludemuilés ,  que  la  per» 
Konnc  rciiponsalile  ne  puisse  être  condamnée  aux 
frai*  de  la  procédure.  Car  «an*  cela  tau»  ooodam- 
■aiiaa  ft  «uaeeeMelre»  elar»  que  vena  reauuMM* 
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voir,  (ouMivb,  donoer  lira  llacoolraiBiiptr 

corpa. 

ArU  11.  &i  le«  déiïDquanis  sont  déf  iiités  oo 
nMquét,  00  i*ito  n'«ai  pti  de  domfelfa  oonini, 

i\n  seront  condaits  devant  le  hourgnicslre  ou  le 
juge  de  paix,  leqttel  î^assurcra  de  leur  individua- 
lité, et  le*  mettra,  i'il  y  a  lieu,  i  la  ditpositioo  du 
procureur  du  roi. 
lit.  ti.  JLm  déUii  préfw  p«r  ta  ftimH»  M 


•erool  prouvés,  «oii  par  procè(-vprl)aux  ou  rap» 
portH  '1  ,  >oi(  par  (témoin -,  h  il<^F.iut  de  rappOfU 
et  procès- verhauK  ou  à  leur  appui. 

Art.  1S.  Lee  proeSe-f erbaui  det  bourfmetlrw 
el  éch«vins,  comniHiaire»  de  poîfce,  geodarmet, 
gardes  Ftiresiiert ,  gardes  cbampétrei  ou  gardée 
aMermenléi  dM  parliculiera  feront  foi  juaqu^à 
pfMiwi  Motralrt  (S). 

Lee  pNwèa-mlMnii  été  «nq^toyée  det  douaaM 


que  VI,  no  pouvei  condamner  au  principal. 
Je  demanderai  donc,  mtsticurt,  que  cet  article 
mH  modifié  dan»  ce  «en*  que  la  rvipooMbilité  ré- 
glée par  l'art.  1384  do  Code  civil  n«r  pourra  jamais 
•*applii)uer  qu'aui  dommageik-iiatTèti»  et  aux  frait 
eoTcriî  la  partie  civile,  a 

M.  de  Garcia  :  •  En  vérin  de  l'art.  1S84  lea  dé- 
IHa  po«é>  par  dea  enfeirta  ninevra,  par  d«»  do- 
mestiquai et  le»  p(  Tiionnes  y  mentionnées,  don- 
nent lieu  àde^  dommagts-iniOrét*,  non-MSulement 
envers  la  partie  civile  proprement  dite,  mais  en- 
core envera  TÉtal,  repréaeatdi  en  justice  réglée, 
par  le  miolstère  publie.  A  ce  dernier  point  de  me, 
les  pcr«f  nncs  nicnlionntcs  à  l'article  prêeîlé  sont 
re»ponkables  des  frais  «les  poursuites  failti»  dans 
l'intérêt  de  le  vindicte  publique.  Le  jarisprudeoe* 
eal  fixée  aur  ce  peint.  Lea  denMiaKea*intéréla  meo- 
(feimd*  dea*  uoi  loi*  ne  eoneement  pat  aenlement 
l'intér^l  indiviitiic! ,  mais  encore  l'inlcrél  public. 
L'oe  frcule  coudiiioD  est  imposée  à  Pappliuatiou  de 
cette  disposition  de  la  loi ,  c'est  delà  pari  dn  mi- 
nistère public  l'obligation  dé  mettre  en  cause  la 
partie  responsable.  Ces  dommages  sont  rationnels 
autant  que  légaux  ,  ijtn  !>  s  Trait  fnils  pour  ta 
répression  de  ces  ilélil^  suol  occasiunnés  par  U 
n^lig^nee  dea  personnes  auiquelles  la  loi  confie 
le  surveillance  de  la  conduile  de  ecux  qui  leur 
sont  immédiatement  tuuaii».  Cette  dudrine  est 
tcllcmenl  dan&  l'etprit  de  nos  lois  qu'aujourd'hui 
elle  ne  présente  plus  ia  moindre  difficulté;  réeem* 
meni,  je  ereia,  le  cenr  de  Ll^  •  rendu  encore  nn 
arrêt  «l^n-.  ce  '-m^.  • 

M.  le  miiiiotre  de  la  Justice  :  ■  Je  ferai  remar* 
qner  à  l'honorable  M.  Orts,  que  la  responsabilité 
civile  a'étcnd  évidemment  ans  fraia.  Cela  me  p«- 
rell  incDoieatahle;  de  nombrens  errêta  aoni  lè 
poiir  pt.-ihlir  t  tiw  (t  (  trîne,  et  tous  les  commr'iila- 
leurs  suitl  d'accord  <ur  ce  point.  Dès  qu'il  e»l  éerit 
dans  ia  loi  i|«*nn  individu  est,  dans  telle  circon- 
■lence,  reapenaeble  dn  ftiil  d'un  entre  »  cet  indi- 
vfdn,  déclaré  rmpon*ab1et  doit  réparer  le  dom* 
mage  (  au'é  i  l'Etal  ,  tout  comme  le  domm  i,;c 
causé  à  un  p.irticulier.  Or,  lei  frai*  «lu  occasioimc 
à  1*Blat  une  pourtiuite  eun>tilueiii  nit  véritable 
demmage.  il  doit  donc  être  réparé.  Messieursi  je 
eoflçoii  difficilement  comment  vn  peut  admettre  la 
réjiaralion  dan*  cfrlsinc»  circon-tanci"*  et  la  re- 
jeter daii'»  d'autre».  Comment  est-il  possible  de 
subordonner  la  réparation  d'un  dommage  au  fiiit 
d'un  tiers ,  k  sa  voIouk!'  de  se  constituer  ou  de  nu 
pas  se  con»tilui  r  partie  civile?  Supposons  qu'un 
domc»ti(|iie,  par  exemple,  ait  i  li.i*<.<-  en  temp»  |ir*>- 
hibé,  mai*  sans  cau»cr  aucun  dégât  :  personne  ne 
•onprra  à  ae  cenalituer  partie eieilet  néenmeina  le 
déiinqnent  aere  peurattivi»  et  ail  eat  eendamné , 


fiourquûï  h  maître  ternit  il  diupenM'  ilf  siipi  orter 
es  frais  occasionne»  m  l'btai  l  tacou»tuuticn  d'une 
partie  civile  ne  change  rien  à  la  nature  de  oaa 
frai»,  el  j'avouc  que  je  ne  puis  pas  saisir  la  diitine- 
lion  (|ut'  veut  ë).aldir  l'honorable  M.  Orta,  entre 
frai»  dus  à  I  kitiit  el  les  dommAjci-iiilérét*  dus 
à  un  particulier,  car  les  uns  et  les  autres  ont  le 
même  origine,  et  preduiaenl  le  même  réanilel 
dummagenh!r  ,  h  «av. tir  liUion  pour  le  parlintlier, 
dépenses  pour  l'iitali  dan»  le  premier  eas  ,  lé- 
sion doit  être  réparée,  daiiii  le  second,  l.i  dépense 
doit  étrv  remboursée.  •  iëéauce  du  S9  janvier 

(1)  M.  iVïToPp  «  Je  désirerTis  aviir  iTnf  ex- 
plication de  M  le  ministre  par  rapport  au>  mol* 
procèt'VerOaux  ou  rapports  qui  sont  employé* 
d.ios  cet  article.  Oau*  les  articles  13  el  14,  il  m 
s'agit  que  de«  procèt-Terbaui,  et  II*  doivent  être 
affirmés  par  l'auteur  dans  les  34  heures  Je  ne  tais 
pi<s  trop  ce  quo  signifie  le  mot  rapport,  il  est  inu- 
tile ki  c'est  le  flBême  chose  auo  les  precifr>verikMls. 
Et  «i  c'est  autre  cheae, Je  demanderai  penrqueMie 
ne  devraient  pas  être  efnrmé*  dan*  le*  lê'henre*.  • 

M.  !e  ministre  de  l'inlérieiir  :  u  Les  rapport* 
sont  soumis  aux  mêmes  formalités  ;  mai*  la  goft> 
darmerie  a*edre**e  erdineiremenl  à  Petiteriid  ata» 
périeurc  sous  forme  de  rapporta ,  ei  en  e  cru  ne 
pas  devoir  frapper  de  nnttité  le*  t«|^rta  eieei 
atlressés  par  la  gendarmerie,  m  (Sénnce  du  aénal 
du  18  février). 

(S)  M.  Fleusan  :  ■  Je  remarque  que  l*en  n>je«l« 
foi  aux  prr;(  ('•>- vt  rbaux  des  garilos  forcsliort  que 
jusqu  a  pi  t  (ivt;  Cl  utraire.  C'est  une  innovation  que 
l'on  inlriMluil  dans  U  législation.  Je  ne  iàis  ti  c'est 
ptr  inadvertance  ou  à  dessein  que  M.  le  ministre 
de  la  jttstîee  e  fait  ce  changement.  D'aprè*  in  loi 
de  1791,  le»  procèn-verh  iux  des  i;ardc«  forestiers 
funl  foi  jusqu'à  ioscripUuu  de  fau&  ,  jusqu'à  con- 
currence de  IM  fr.  D'après  les  amendements  pré« 
sriiitls  ces  prt>cè*>vefbaus  ne  foraionl  plus  foi 
quK  juxpi'à  |irrave  coRtreîre.  Il  j  a  danger  à 
riiaii'jer  c<  tu-  l<'(]i-.Ialion  k  laqnelîr  t.  ni  le  monde 
e»l  habitué.  Ce  chaoRement  pourr.ol  avoir  ce  ré- 
sultat Mclicax,  que  les  merendeurs  se  consulte- 
raient pour  établir  le  preuvn  négative.  Pour  In 
ronttalalîon  des  délita  eemmi*  à  Tombre  de*  boî», 
il  faut  établir  d'autrea  règles  que  pour  1rs  Iclit* 
qui  so  commettent  an  grand  jour.  Le  législateur 
lie  ttl  e  eu  raiaen  de  donner  foi  aux  procès-ver- 
biux  «le  garde»  forestiers  jusqu'à  inscription  de  » 
faux.  Celte  législation  n'a  prticnlé  ,  jusqu'à  pré- 
seiii,  .iiii  uii  met  nvénienl  ;  je  demamle  a  M.  le  mi- 
nistre de  ia  justice  {>oun|Uoi  il  propose  de  i« 
eliengcr.  » 

U,  le  mtniaire  do  In  jiulict  :  «  Ce  n'eat  pna  pef 
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iMdTertanco  aue  la  tlupotiltoo  dont  il  a'aijit  a  élé 
l^rétBBt^  par  le  grouveroCMCHl.  Il  est  vrai  qu'aux 
iétmtt  ét  la  loi  de  1791,  comme  TailU  l'hoD arable 
11.  FlmiMIl,  les  procès- verbaux  des  (janlci  fores- 
tiers ^iii  contlalent  les  délit»  foot  foi  jusqu'à  ia- 
acriplion  des  faux  abrt  qu»  TaiDeade  oe  s'élève 
100  franc»,  luidia  que  les  prorèa-wrliaav  dea 
gardes  champêtres,  au  contraire,  ne  font  foi  <{ttc 
jusqu'à  preuve  contraire.  Nou»  avons  pcuic  tju'il 
n'y  avait  aucun  motif  pour  ne  pas  roeilrc  sur  la 
mène  ligue  le»  gardca  ekampAirea  al  l«t  gardes 
iMwatiera,  alleodu  qtia  lea  pramiart  peovant, 
austi  bien  que  le*  panfe*  fore»liers,  constater  de» 
délits  de  chaste  dans  les  boi«  des  communes ,  de» 
particuliers  et  méma^a  l*é(at ,  lorsque  ces  boi* 
aoBt  siluéi  dan*  la  oanamaa  oà  le»  garde»  chani- 
p4lra«oBt  le  droit  de  verlMltfPr.  11  non»  a  paru 
au  moins  singulier  ilc  I.ii^snr  un  pouvoir  plus 
étendu  aux  gardes  forestiers  qu'aux  gardes  chani* 
pétres  puis(]u«,  leurs  nominations  se  fout  de  la 
néina  manièfe  et  qu'il»  doivent  présenter  les 
mêmes  garanties  d'honneur  otde  moralité,  b'après 
la  rédscti  01!  prii|iiist'C ,  non-sculcnii  iit  les  jjn nies 
champêtres  el  les  gardes  forcslitri,  mai*  encore 
cacere  les  boorgmestrast  les  commissaires  de  po- 
lice ont  le  droit  de  constater  des  (tclit<.  de  chxsfê  ; 
or  les  procès-verhaux  de  ces  fonctiuDDaire»  qui 
•onl  dnns  uiio  position  plus  é!ev(^e  que  le»  gardes 
forestiers,  ne  font  foi  que  jusqu'à  preuve ooatraire* 
Comment  donner  plus  «l>ulorilê  aoi  froeè»*ver- 
bauxdreuéi  par  des  «gt  nis  infc  ricnri  ^  En  France, 
on  avait  proposé  de  maintenir  la  dispokUion  d'après 
laquelle  les  proeès-verbaux  des  gardes  forestiers 
font  foi  jusqu'à  inscription  de  faut  «t  Je  l'étendre 
ans  prooès-TerlMias  dressés  par  les  gantes  clwai- 
p(?irr].  Après  une  longue  discussion,  cette  di»po- 
sition  a  élé  rrjctée  cl  l'on  a.  jo  pense,  bien  fait,  il 
suffit  d'accorder  foi  aux  procès-verbaux  jusqu'à 
preuve  contraire.  Exiger  l'inscription  de  faux 
paur  «emhaltre  nn  procès-verbal,  c'est  souvent 
rendre  illusoire  le  droit  de  défense  ,  el  dans  luus 
les  cas  c'est  obliger  à  des  formalités  as»ex  com- 
pliquées. » 

^  M.  Fleutsu  :  ■  Je  demanderai  s'il  y  aura  une 
tliIRrenco  entre  les  procès-verbaux  dressés  par 
Ils  ^.11  de»  forestiers,  lor»qu'il  s'agit  de  délit»  fo- 
restiers, et  entre  le*  procès- ver  baux  dressé»  par 
las  mêmes  gardes  pour  des  délits  de  chasse.  Lors- 
qu'un forestier  constate  un  délit  forestier,  il  r^t 
cru  jusqu'à  inscription  de  faux.  Si  les  ol)^ervatlons 
de  M.  le  ministre  sont  fondées,  elles  doivent  l'être 
anssi  bien  lonqu'il  s'agit  de  délits  forestiers,  que 
lersaufl  s*agit  de  déKis  de  chasse  ;  il  me  scflablc 
d',iilk  un  i|ue  les  attributions  des  gardes  forestiers 
devraicul  ùire  nettemeul  définies.  Il  y  a  cepen- 
dant un  motif,  mcssiaars,  peur  faire  Battra  lea 
gardes  forestiers  sur  nnn  autre  ligne  que  les  gar- 
de» champêtres  ;  je  Pai  déjà  indiqué  :  c'«>st  que 
pre»qu<'  toujours  le  garde  forestier  vt  in  iive  m  wI 
dans  une  forél  ;  qu'il  est  rare  que  deux  gardes  s'y 
trouvent  ensemble,  on  qn*il  j  ail  destêniinns  pour 
cciifirnii  r  leur»  as<if  riions.  De  sorte  que  »i  le» 
garde»  forestiers  n«  sont  pas  crus  jusqu'à  inscrip- 
tion do  fnii,  les  braconniers  ponrronl  assot  faeilo> 
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ment  s'entendre,  se  prêter  un  secours  mntool 
peur  établir  des  alibi  ou  échapper  par  qnelqoo 
autre  moyen  à  la  loi.  Les  garde*  cham|>éircs,  au 
contraire,  exercent  dans  les  campagnes  ;  ils  peu- 
vent très^uvent  appeler  des  témoins  lorsqu'ils 
constatent  des  délits,  surtout  en  temp»  de  chasse. 

•  Quoi  qu'il  en  »oit,  mesttenrs,  je  demande,  si  la 
disposition  présentée  par  M.  le  ministre  r  st  atlop- 
léCf  que  les  procès- verbaui,  dressé»  par  les  gardes 
forestiers ,  en  matière  de  délits  forestiers,  ne 
soient  plus  crus  non  pins  que  jusqu'à  preuve  con- 
traire. * 

M.  1'  m  ni'str''  dr  la  justice  :  «  Me»sieiTr»  ,  jo 
réponilr.ii  à  l'honorable  M.  Ficussu  par  les  nOia 
qu'il  a  prononcés  demièrOHieBt  ;  je  lui  dirai  qno 
les  di*posiiions  de  la  leî  no  paaveni  s'enteudro  qno 
pro  tabjeeta  mattritt.  Nous  ne  nous  occupons  iel 
que  des  délits  de  chasse  et  nullement  dc^  h  litg 
forestiers  en  général  ;  conséqucmmenl  les  proeès- 
verbaux  dreaSés  pour  constater  ce»  derniers  délits 
no  subiront,  quant  à  la  foi  qui  lenr  es4  due, 
sucuno  modifcalion.  • 

M.  Vanden  Eynde  :  Mo^ rieurs,  à  l'occasion  do 
l'art.  13t  je  me  permettrai  de  faire  quelques  ques- 
tions à  11.  le  ministre  de  la  justice. 

»  On  met  sur  la  même  ligne,  pour  la  constata- 
lioD  des  délits  de  chasse,  les  bourgmestre  et  éche- 
vins,  le»  commissaires  <lc  police,  TolBcicr,  le  ma- 
réchal de  logi»  ou  le  brigardier  de  gendarmerie, 
les  fendarmes,  les  gardes  fSsreslier»,  le»  gardes 
champêtres  ou  les  f^Triti";  T-^r^rmeiiit\  de>  [)ariicu- 
lier»,  et  on  dit  que  leurs  protès-vei baiiJi  feroul 
foi  jusqu'à  preuve  i  ontraire.  Je  comprends  très- 
bien  que  les  procès- verbaux  de»  gardes  champê- 
tre», des  bourgmestres,  des  officiers  de  gendarme- 
rie, ainsi  que  ceux  des  (];nrdes  particultcr»,  fassent 
foi  en  justice  jusqu'à  preuve  contraire,  parce  qtt*à 
l'égard  de  tontes  ce»  personnes  il  y  a  information 
préalable  par  la  jnstice  sur  leurs  via  et  assors,  ot 
qu'elles  ont  été  préatablemeot  admises  au  semant 
en  ju>liec.  Mais  je  ne  saclio  pas  qu'il  en  »oit  de 
même  pour  les  maréchaux  de  logis,  pour  le»  bri- 
gardiors  de  gendarmerie  et  peur  las  simples  geu- 
dsrmes.  Ceux-là  n'ont  pas  serment  en  justice.  Co* 
pendant,  par  sa  disposition,  le  gouvernement  veut 
leur  accorder  le  même  droit  qu'à  un  gii  lr  l^.f  r- 
mentë,  qu'à  un  bourgmestre.  Je  ne  sais  s'il  est 
trAo-prudenld*êtablir  un  pareil  prinoipo. 

»  Messieurs,  d'après  la  réd.»ctii>n  présentée  par 
M.  le  ministre  de  la  justice,  non-sculemcul  lus  de- 
lits  pOOiVOnt  être  GOnststés  par  deux  gendarmes, 
ma»  por  un  aeul  gemlarme,  et  ce  gendarme 
pourra  rédiger  un  procès-verbal  qui  fiera  foi  an 
justice,  jusqu'à  preuve  contraire.  • 

M.  le  ministre  do  la  justice  :  «  Messieurs,  U 
question  de  savoir  si  de»  gendsrmes  OOt  le  droit  de 
constater  les  délits  on  matière  do  chasse  «  paru 
douteuse.  Des  arrêts  en  sens  divers  ont  êtê  rendus. 
Kii  France,  m'anmoios,  une  ordonnancv;  de  1820 
semble  l*'ur  avoir  reconnu  ce  droit  ;  chez  nous,  il 
serait  difficile  de  la  leur  contester  en  présence 
d'un  arrêté  de  l8ll.  On  ne  doit  pas  considérer 
cbmmu  une  innovation  ce  que  nous  proposons  on 
CO  qui  oencorne  le  droit  des  fandamos  do  dresser 
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«HU  autorisé*  à  exerc«r  IMN  fonctions,  cet 
afcnts  rechercheront  et  constateront  IM  délHt 
prévôt  par  le  S  1*'  de  Part.  5  (1). 


m 

Art.  14.  OMS  tM  f4  heures  du  délit ,  les  pro- 
eè«-verbaux  seront,  à  peine  de  oalliié,  affirmés 
pn  les  rédactouri  devant  le  ju^e  de  |iaix  ou  ï*uu 


des  procès-Terbaai  en  matière  de  chasse  ;  mais 
nous  avons  cru  devoir  indiquer  d'iiuc  manière  for- 
tnellc  que  ce  droil  leur  appartient,  et  cela  noui  a 
paru  d'autant  plut  nécessaire  4}ne  ce  aont  presque 
toujoari  les  gesdarmes  qui  constatent  de  sembla- 
bles détlt».  Du  moment  ^ue  nous  accordions  aux 
(gendarmes  le  droit  de  faire  des  procit-verbaus, 
il  fallait  bien  accorder  à  ces  actes  foi  jusfiu'à 
preuve  coBiraire  ;  sans  cela  Us  seraient  compleia- 
«aent  iniiltlet.L*hMiorab1eM.  Vanden  Eynde  pense 
que  1rs  garde*  champêtre»  el  lc«  çatilc»  fm  siii  rs 
âéritent  plus  de  confiance  que  les  geodarmeii , 
pei«e  que  les  premiers  ne  tout  nemaiës  qv'aprè* 
«M  mvestifaUoD  sur  lev  vie  antérieure  et  sar 
lenrt  ftnldcedents.  Maïs  il  en  «tl  absolument  de 
même  de»  Rrn(!.Tr;nrv  Pour  entrer  dann  la  gen- 
darmerie, il  faut  avoir  le*  certtâcats  les  plu»  hono- 
vaUea  ;  on  n'adaset  que  triMiifleileoicnt  dana  ee 
corps,  et  Ton  peut  avoir  tout  autant  de  confiance 
dans  les  gendarmes  que  dans  le*  garde*  champê- 
tres oti  les  (jnrtit  s  t"i  irsiicr». 

■  La  *ecoade  oluervatioo  de  Thonorable  M.  Van 
deo  Eynde  porte  snr ce qne  les  jpirdes  ehampétrea 
sont  assermentés,  tandis  fjtip  If;  f^fncÎTriTK":  nr  1r 
tout  pat.  Cela  etl  vrai  ;  mai»  la  i  liatnitrc  voudra 
bien  remarquer  que  nous  ne  demandons  d'ajouter 
fsi  ams  procèt-vcrlsaax  qu'après  qu'ils  ont  été 
aAnués,  de  asanière  que  le  serment  sera  spéciale- 
ment prêté  par  le  gendarme  quant  nn  prorf«  ver 
bai  dressé  par  lui,  et  de  mémo  qu'aujourd'hui  on 
aeeavde  foi  *  ladépesitieMd'uR  gendarme  qui  vicot 
doDDM- son  témoignage  en  justice»  tout  comme  à  la 
déposition  de  tout  partîculter ,  de  mime  on  peut 
sjouler  Fui  au  procès-verbal  dressé  par  lui,  après 
que  ce  procès-verbal  aura  été  affirmé  m>u«  serment 
iuwàreel  véritable  :  qu^inporte  qne  le  gendarme 
ait  ou  non  prêté  serment  en  eniraM  «n  fonctions  7» 
(Séance  du  50  janvier). 

(1)  M.  Vaiidcn  Eynde  :  •  Je  dois  aussi  faire  Une 
obterTatton  relativement  au  douanier. 

>  D'après  la  loi  du  32  avril  1896  snr  les  droila 
d'enlK'c.  de  torlie  et  d'at  ci*p«.  lot  prorès-vprlntu 
des  douanit  rt  font  foi  ju&^u'a  pruuve  contraire  ; 
mait  celte  loi  exige  que  cet  procès-vcrbaui  soient 
signés  pr  deux  douaniers.  Je  demanderai  à  M.  le 
ministre  de  la  jaetiee  s'il  vent  enrore  déroger  i 
celte  dispotilion?  Vrtit  i!  que  le  pro(  ès-vcrbal 
signé  par  un  seul  douanier  r.isM-  foi  jusqu'à  preuve 
contraire?  Il  J  aurait  encore  là,  me  t«mble-t-il , 
«ne  dérogation  au  ajrsièmc  général  des  lois  sur  les 
douane*.  Je  ne  erois  pas  que  les  deaaniers  aient 
prttL-  M-rmcnt  devant  le  tribunal  de  Parrondiste- 
ment  où  ilt  exercent  leur»  fonrliont.  Cela  terait 
cependant  nécessaire  pour  que  le  procèt-verhal 
constatant  no  délit  fit  foi  devant  la  justice.  La 
même  olMervation  s'applique  aux  employét  lie 
l'oclroi.  Leur*  prorès-vi  rhaiit ,  en  vtrlu  île  la  loi 
de  1819,  font  aussi  foi  jusqu'à  preuve  coulraire. 
il  est  vrai  <|ae  cette  loi  ne  dit  pat  que  iet  procèe» 
verbaux  doivent  être  signes  par  deux  employés  de 
l'octroi.  Mais  pour  que  leur»  procèt-verbaux  fit> 
sent  foi,  il  ftqdrait  q«e  ces  enplaf  és  eaisent  ser- 


ment en  justice.  Je  détire  que  M.  le  ministre  de  ta 
justice  veuille  bien  l'expliquer  sur  ces  dtfférenlt 
poin(5  el  nou*  dire  les  moiifi  qui  l'ont  déterminé^ 
présenter  la  rédaction  du  nouvel  art.  13.  • 

M.  le  ministre  de  la  jnsliee  :  «  Ouant  aaa  doe»- 
nier*,  ils  sont  mis  sur  la  même  ligne  que  tons  les  au- 
tres fonctionnaires  auxquels  Icdroit  de  constater  les 
délits  de  chasse  est  accordé.  'Vous  remarquerei 
que  les  douaniers  et  les  employés  de  roctroi  doi- 
vent constater  des  délits  en  quelque  sorte  maté- 
riels, l'ciittence  du  gibier  en  la  po«sc»iion  du  dé- 
Imcjuant.  Il  ne  s'sgil  pas  pour  eux  de  constater  si 
un  uidividu  a  conwria  «n  éélit  deehaase,  d'en  éta- 
blir les  cireavaanees,  «MÎa  iMtencMent  de  savoir 
fl  on  iodividn  est  porteor  d'un  fièvre  on  d*nn  fier- 
drf  ni  I  11  Jelout autre gil)i»'r.Jccroi»r|iii  ,  |  Durcon- 
slaler  un  fait  semblable,  il  est  inuiile  d  être  deux. 
Il  y  a  donc  des  motifs  pour  attribuer  au  douanier 
et  à  l'employé  de  Toctroi  le  droit  de  dresser  des 
procès-verbaux,  même  lorsqu'ils  sont  seuls,  et 
cola  par  di'-rogation  aux  loisdedcnam  qui  exigent 
la  présence  de  deux  employét,  lorsqu'il  s'agit  de 
censtnter  des  contravcniieiis  dNiiw  tout  antre  Im- 
portance, rrlaftvrmcnt  k  i'iniroduclion  dans  le 
pays  de  marcliMndises,  toil  patiiblcs  de  droit  à 
l'entrée,  toit  frappoet  de  prohibition.  ■ 

M.  Vanden  Eynde:  ■  J'avais  demandé  à  M.  le 
ministre  de  le  Justice  des  eiplicatious  sur  le  sens 
fjar  le  f;ntiv(  rncmont  voulsit  donner  à  cet  article. 
J  ai  cru  comprendre  qu'il  vcut  accorder  det  droits 
absolument  égaux  à  teaw  les  ageots  dont  il  est 
parlé  dans  l'article,  sans  avoir  égard  anx  ieia  par- 
tienlières  qui  règlent  les  atlvibntiooa  de  ces  divers 
agents.  Je  demanderai  k  M.  le  annistre  ai  eVat 
bien  ainsi  qu'U  l'cnieud.  ■ 

M.  le  ministre  de  la  juttiee  :  «  Oui,  en  ce  qui 
ceneerne  les  délits  de  chasse.  • 

M.  Domortier  :  •  Messieurs,  dans  les  parties  du 
payn  qui  .ivoirine ni  la  douane  cl  surtout  sur  la  fron- 
tière de  avance,  il  arrive  très-fréquemment  que 
quelques  jours  avant  l'ouverture  de  la  duitse,  et 
lorsque  la  chasse  vient  d'être  0TiVfr(f>,  des  bra- 
conniers étrangers  pénèlrenl  chez  nous  et  y  enlè- 
vent CM  peu  do  temps  tout  le  gibier.  Je  demande- 
rai ce  que  les  douanier»  devront  ^aire  en  pareil 
cas.  Je  prierai  M.  le  ministre  de  la  juaiice  de  bien 
vouloir  nous  donner  un  mol  d'oiplicalion  »iir  les 
mesures  que  te  gouveruement  prendra  |H>ur  pré- 
venir cet  abus.  " 

N«  le  ministre  de  la  jiutice  t  ■  Je  ferai  d'abord 
observer  à  rassemblée,  que  d'après  l'article  pro- 
posé, Iet  douaniers  n'nnl  !c  j  iu  voir  de  constater 
le»  rontravoiitions  que  dan«  le»  limites  de  leurs 
atinbulions.  Ainsi  ces  agenls  coestateront  le  fait 
de  rintrodiusiion  du  gibier  étranger,  mais  ils  ne 
pourront  pas  constater  do»  délits  de  chasue  propre* 
nri  [;  i  .  T'i  I  [1 1  I  I  I  ^ciiiision  de  la  lui  fran^-aiie  , 
celle  question  a  clé  longuement  traitée,  cl  elle  a 
été  résolue  dans  le  sent  que  je  viens  d'indiquer. 

»  Le  fdii  qui  a  été  sî^tia'r  p,r  l'h  iiorablo 
M.  Dumorlter  est  très-gravc,  mais  je  voit  difficilo- 
tMnt  mof  en  d*]r  porter  remède,  car  si  un  étranger 
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tft  tM  MfpMaMi,  M  dtvaal  te  bwwsamlre  ou      ArU  IT.  Lt  inoilié  des  amondet  cominiDées  à 

éehcvin,  î^oit  (le  la  commune  dt  leur  réaidcnce  l'art.  R  i«fsi  attrihuée  à  remployé  de  rocirol,  si 

aoit  de  calle  où  le  délit  aura  été  conoilt.  >a  saisie  a  lieu  à  t'eoirée  de  la  commuoe,  ou  à 

Art.  15.  Le«  pouwuites  anraot  «e«  d'office  j  Pomployé  det  doaaDM,  il  la  aaltie  alleu  daaa  1t 

naiêa*il  t'aClt  uniquement  d'une  conIraTcntion  rayon  <Ins  douane*. 

à  l'art  2.  kl  i»otir»uUei  n'am  onl  Heu  qne  wr  la  La  pf?rceplion  dc«  droit»  d'octroi  accordé*  aux 
plainte  du  propriétaire  de  la  chawe  ou  ayant  ville»  et  commune»  «ur  le  gibier  menliOBiil  1 
df«H.  Le  plaignant  ne  aéra  tana  da  «a  oaniaiaer  l*iart.  S,  «tt  avtpcndna  pendant  qna  dora  llntar- 
partiecivile  que  iHI  vent  conclura atti  dasmafat  diction  prononcée  p  ir  ip-ut  article, 
et  int<Tét<i  '1).  Al  l.  18.  Tuute  action  pour  délit  de  cbaue  «ra 
Ari.  16.  Uan»  loua  le»  ca»  prévu»  par  la  pré-  pre»crite  |»ar  le  lap»  dhin  motl,  à  compter  dn 
aania  loi.  lo  Joge  prononcera  aalMMIalremenl  nn  jour  oit  le  délit  aura  éié  commi». 
emprisonnement  de  ïii  Jours  h  .leux  mol*  contre  Art.  19.  Par  exception  à  l'art.  15,  le  tribunal 
tout  condamné  qui  n'aura  pas  salUfail  au»  »ai»i  de  la  oooaaisMQce  d'un  de»  délita  prévua 
amende»  prononcée»  i  »a  charge  daoa  la  délai  de  par  la  préaaaia  loi,  pourra  adjuger  daa  dama- 
dam  moia,  i  partir  dt  la  date  du  jnfamaot,  »'ii  ge»  el  intérêt»  sur  la  plainte  do  propriétaire  des 
CM  ronlra.îirtnire,  et  à  partir  da  aa  ttOUacatlOO,  fruits,  ?i»éc  par  le  boiirgroe»tre  cl  srromtM- 
s'il  e»i  par  défaut  (S).  gnée  d'uo  procè<-f  crbal  d'éf  altiatiou  du  dooi- 


vient  dans  le  pay*  muoi  d'un  paur-porl,  ayant  «ea 

Kpier*  ]MirF.iilemeni  en  lùjlo,  il  est  impoiiiblc  ilo 
jrrétor  uoi4|Uemcal  pare«  <|uM  aura  coiniBi<4  un 
délit  do  cli*»ae,  qui  ne  peut  rniraiiter  qu'oM 
condamnation  à  l'nmendc  Le  douanier  doit  done 
1.0  boruir  dant  cv  ca»  a  conatatcr  lo  déiii,  anai*  ai 
l'étranger  qui  l'a  eusunia  revenait  «Un»  le  \\»y% 
aprèa  ooe  oeadamiuiiieB  par  défaut,  il  devM  être 
aridté  en  tertn  d'ooe  des  diapaattloa»  da  prejai 
aoumia  i  la  cliamiin-,  et  qui  p<-rmct.  aprè«  un  dé- 
lai de  trois  mois,  de  «ulutiiuicr  reaipritooncmcnl  à 
l*aaielide.  »  (Séance  du  50  jaiivier  1846  ) 

k  la  «oito  de  oeonrilea  obaervatioo»,  M.  le  mU 
niaro  de  la  jtitlioe  ti^nika  :  •  Mewleora,  je  crei* 
que  nous  foromiss  d'accord  sur  le  fond  do  l'article 
«t  qu'on  oe  diffère  que  sur  la  forme  ;  il  ne  s'agit 
pasde  transformer  eacInNvaneni  en  afimu  rhargd» 
de  réprimer  le  bmoOttnaffe,  aoit  l«a  Uouamaca, 
soit  les  employé»  des  eciroi»,  mai*  «i,  daa*  l>ier- 
cicc  de  leurs  fonctiun»  ri  tpectives  ces  cmptoyt's 
constatent  un  délit  prévu  par  la  loi  actuelle,  il« 
OttroBl  le  droit  de  draaaer  procès-verbal.  Vous 
avez  voulu,  tnrtficiir*,  défendre  la  vente  et  !• 
traniport  du  (jiliicr,  vous  deves  vouloir,  par  lee* 
les  mojcn»  rt'gulu  rs  ou  li;i;iiim»>i,  i  ni|>«'cher  la 
perpétration  de  ce»  délit».  Les  ugcnu  de  l'oetroi 
•aroMit  ntein»  eeeere  qoe  lea  douaniers,  «iipeaé»  an 
danger  de  se  trantformer  en  fonctionnaires  ««- 
clusivtmenl  chargé*  de  constater  les  délita  de 
chasaei  ea  effet,  l'exercice  de  leurs  fondions  so 
rânlerme  dans  un  rayon  irès-cireoo»crit ,  et  ils  ne 
peuvent  pa^qnillrr  i.i  p'ai  equi  lenreat  assignée.» 

^1^  ■  L  ArtiLU  Cil  ti'iiiic  »ur  cette  raUon  que 
cbaque  fai»  qu'il  y  a  délit,  la  pouranite  incombe 
d'office  au  ministère  poblicillaïaiiMaMl  U  dépend 
de  ta  volonté  privée  qu'un  fait  anit  réputé  lieile  en 

illiiNlc,  ou  rùl  -i'  11.    n-iini'trrr  '^n^i'ir  n  di'i 

actes  {ru»)ra(oirt:s,  «il  n<-:»i»lait  avant  luul  une 

Îtlaietc  émanée  de  la  partie  intéressée.  Cctia  plaiulO 
brce-l-e>le  le  plaignant  i  se  coastilucr  partie  en 
cause?  ^ou*  pensons  que  non.  Il  faut  cependant 
bîan  fn'U  Inlervianne,  a'U  oalend  NelaaMr  Pin- 


demnilv  cl  le»  dommages-intérêts.  »»  (Rapport  do 
la  section  centrale.) 

M.  tie  ftaegher  :  m  J'ai  demandé  la  parule  pour 
faire  une  ebaervalieo  «or  cet  article.  Le  projet  - 
]iortaU  tjuc  dans  1c«  cas  préni*  par  la  prt•^enle  loi 
im  poursuites  pourraient  se  fairu  d'office.  D'après 
l'article  du  projet  de  la  section  centrale  auquel  le 

Eovememeat  a'ett  ralUo,  lea  ponraoite*  auront 
m  dViffieo  i  maU  quand  11  «'agtraU  uBiqnenwnt 
d'une  contrs  vent  in  t  l'irt  2,  le»  poursuites  n'au- 
raient lieu  que  sur  la  platulo  du  propriétaire  ou 
ayant  droit.  Ces  deui  rédactions  pourraient  don- 
ner lien  à  quelque  doute.  Je  penae  qu'il  e»l  ea« 
tondu  que  lemluMière  publie  conserve,  ea  ea*  de 
plainte,  aon  entière  liberté  d'action.  » 

M.  le  ministre  de  la  justice:  «  '-'est  Je  toute 
évidence;  on  n'a  pas  voulo  oalevcr  au  miui^tùrc 
public  sa  liberté  d'action,  son  droit  d'npprécia» 
lion.  D'ailleurs  la  partie  lésée  peut  saisir  dbnelo- 
ment  le  inhnnal  aui termeaduGodo d1natmclla« 
crimiaclle.  ■ 

M.  de  Saogher  :  ■  Jlal  damandé  cette  eiplica- 
tion,  parce  qn'en  France  il  y  aott  de» débet*  tfèa* 
sérirttt  «ur  celle  question.  « 

f.'  I  n  numbrr  ajaul  trouve  la  disposition  de 
l'ariicle  trop  sévère,  M.  le  ministre  de  l'intérieur 
répondit  :  «  On  aemble  avoir  netdn  de  vue  ce  qui 
se  pratique  et  ce  qui  Juitifîe  la  prcpoiilion  :  r\  tl 
préci»éaient  parce  tju'il  y  a  ce  caractère  d  iumjI- 
vabilité  chez  les  délinquants,  qu'ils  obtiennent  de* 
certificats  de  mendicité,  dlndifence,  d'impo»*ibi- 
Kté  de  paver,  que  la  lot  a  été  privée  do  aanetien. 

'■'l  'I    [H  iir    .îonufr    lUM'    -.iiii  lion  à  U  loi,  pOUr 

punir  avec  c«-riaucie  le  Ltracunnagc,  que  la  dispo- 
sitian  a  été  admi>e.  On  voit  un  inconvénient,  UR 
dai^r  dans  le  fait  qu'un  citoyen  peut  éiro  cen* 
damué  pour  le  simple  fait  de  transport  d^in  tièvro. 
Mrtit  ';i  iMi  donuc  au  jujje  irn'  hiNiuili-  l'nii'c  le 
minimitm  de  6  jours  et  le  maximum  de  2  moi»,  i.e 
sera  an  juge  i  examiner  le»  circonsianeo*  dn  délit 
et  il  appliqner  dxns  »a  «évêrité  en  prononçant  le 
ma»inum,ou  dan*  «on  indulgence  en  pranoocant  lO 
■HntonMdolapawo.  a  («féaneadn8t>HiviarlM«.) 
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ma^e,  dreM^  mq»  frai*  })ar  ee  foocUoiioair«(l). 

La  diapotitioD  qui  ptteM»  Mrs  «iiirtlMM*  daif 
!•«■•  dM  an.  4Ti  «a  11  at  Mal  4rSiiM  f  «I  tf 
dBCotfapéotl. 


(1)  L'arf  ie!e  propoM  par  }r  f^nnTprnptnrnt  était 
•ta»i  conçu  :  •  Le  tribaoal  taisi  de  la  conaaiuance 
des  délits  prévus  par  la  présente  loi  pourra  adjagvr 
de»  deaaiai^  iniéréU,  Mir  la  plaiote  da  proprié- 
taire d«s  fnrito,  «ît«a  par  le  bourfBatlr*  «t  ae- 
f^onlpagnée  d'un  p^or^^  vrrbal  d'évaliialioB  du 
dMnmage,  drasaé  sans  frai»  |>ar  le  juge  de  paix. 
—  Le  propriétaire  des  fruits  jouira  du  octéaie 
duaitjjdaaa  la  cas  de*  articles  471,|ttM  18  «i  14,  al 
att.  ITS,  m**  9  et  10  du  Code  pénal.  * 

AlasuUr  [!'(  ti^ervaiion»  prt.'»cn»('r5  par  me  v-ir  iirs 
de  Mueleaaere  et  Maerteos,  H  fut  dccîdé  «juo  le 
preeès- verbal  d^aatinalia»  dv  daaMMfa  aérait 
drasaé  par  le  bourgmestre  :  les  cantons  pouvaient 
être  tréf-élendui  el  le  lieu  du  délit  éloigné  à  une 
grsml  tlisi;in(  (  ili  1  i  ro  tdencu  du  jugcdapalkt 
le  juge  de  pais  pouvait  être  empêché,  etc. 

M.  Vaa  den  Eynde  avait  danaadé  ai  la  pracèe- 
verbal  devait  ôira  dressé  centra  il  ict  ot  rrmcnl  ; 
M.  le  ministre  de  la  justice  fil  rematijuci-  qu'une 
évaluation  non  contradictoire  ne  pré»eii(Jtt  aucun 
iocoovéaieDt  ;  car  la  tribuiial,  avant  d«  prononcer 
«Mr  la  daanaaga,  «alaadf»  h  parlia  adtaraa  q«i 
■narra  contester  MnlMltaa  iidla.  •  (Séaaaa  da 
7  février  1846.) 

En  réponse  à  des  observations  faites  par  M-  De- 
«Bat|  U.  le  ministre  de  la  juttiea  dit  :  •  Noua 
avaM  dtandu  il  proieetloe  de  la  lai  k  d'aotrea 
faits,  et  tpéciali  mi  nt  encf  qui  concerne  les  <!rlii^ 
de  cbasae  ,  uous  avons  établi,  dès  qu'un  délit  du 
celte  nature  a  causé  la  neiadra  deiwnige  au  pro- 
priétaire des  fruits,  un  moyen  iràs-facile  d'en  ob- 
tenir la  réparation.  Jusqu'À  présent,  sous  l'eaipire 
du  U  loi  do  1790,  le  propi iéiairo  de»  frui(»,  pour 
obtenir  une  iotlemnîté  <)uelcon(|ue,  devait  te  eon« 
alllaer  partie  civile.  Elt  bien,  newiettre,  neoa 
avons  supprimé  cette  obligation  ;  nous  nvi>n<;  yvuié 
qu'il  était  convenable  Je  faire  une  exci  jjLiun  à  ce 
pr>(ici|K>  général,  cl  du  permollre  au  |>i  Caire 
de*  fruit*  de  réclamar  des  doauBagek-intéréia  sans 
ae  canalitaer  pertia  aivtle.  netia  Taveiu  daae  an- 
tnri<^  i  dt-mandcr  da  dommages-intérêts  sur  ta 
siaipie  plainte,  »sns  devoir  mi  soumettre  à  do» 
frais  préalable»,  sans  s'eiposer  à  4tra  paMÎbie 
d'aucuns  frais  de  pewrtuita.  Naaa  avaaa  été 
plua  loin,  nooe  aven»  owattoand  dana  la  lei  mr  la 
chasse  le  iiriicli  s  471  cl  47S  du  Code  pénal,  en 
disant  que  d«o»  le»  cas  pr«;t  u»  par  ces  article»  ,  ie 
propriétaira  dca  fruits  pourrait  égalaaiaat  obtenir 
réparation  sur  sa  simple  plainte  et  aana  avoir  dea 
frais  quelconques  à  supporter.  Ainsi,  la  lei  tar  la 
chasse  nnn>  a  Fiiuroi  rocoasiou  de  pro|»oser  des 
OMMire*  ««aaiagcuses  au  cultivateur,  même  pear 
da»  aaa  aauaa  4)aa  aaas  da  aheaac.  Maaa  aeaa 
tommes  donc,  autant  que  l'honorable  M.  UiaMi, 
préoccupes  de«  iuicr<!il4  de  l'africulture. 

»  J  aurai  l'honneur  de  faire  remarquer  à  la 
chambre  que  les  artiota»  dtt  Cède  pénal,  doal  ja 
^riana  do  parler,  prévMoat  teaa  laa  eat  faî  penvaat 
se  présenter,  avec  uu  un»  dctiii  de  rda^iu,  ainsi, 
le  passage  sur  le  terrain  d  aulfui,  à  pied,  a  cheval, 


Art.  SO.  Les  militaires  paaritilTia  à  raison  de 
dWft  prévua  par  la  prdaanit  toi  leNal  aoumis  I 
la  juridiciion  ordinaira* 

Art.  SI,  La  |Mifaf«an«ia  e«t  aviarlaé  à  pr6- 


aveedfi  heitistiT,  eto..  <o«t  cela  cit  p""'  P^'"  '^'^ 
art.  471  et  47à  du  Code  pénal.  Ces  Faiu  consti- 
tuent par  eux-mêmes  des  contraventions,  et,  dès 
1er»,  toute  protection  est ,  clans  tou»  ce»  ca»,  a«»nréa 
parraettott  publique  au  propriétaire  de»  fraila , 
qui  obtient.  i<-  U  r.  j>i  ii  ,  i,  iitt  =  les  f.nilités  pos- 
sibles pour  ohienir  réparation  du  dommage.  Je  ne 
conçois  véritablement  pas  comment  il  icrait  pos- 
sible d'aller  plaa  loin,  et  je  lemiaerai  aa  répé- 
tant ce  que  je  dhal»  dan»  ane  séanee  précédante, 

que,  quant  il  railioii  civile,  il  est  impossible  de 
trouver  une  procédure  plu»  simple  et  moins  eoft» 
teuse  que  cellequi  eit  établie  par  la  loi  de  1790 sar 
rorganisaUonda»|aat»ees  de  paix,  et  par  la  loi  sur 
la  comt>élence  de  1841.  •  (Séance  du  7  février 
1846.; 

M.  ionet  :  «  M.  le  ministre  de  la  justice  vient 
dadirn  que  Ionien  t  ion  du  gouvernement,  en  pro- 
posant ce  nouvt^l  ai  i\rle,  était  d  autoriser  tes  tri- 
bunaux k  adju^<  r  d  office  les  dommages  dus  au 
propri(!>aire  des  fruits  endommages,  el  sans  qu'il 
soit  nécessaire  que  ce  prepriétaire  ae  coBstjiua 
partie  civile.  flPil  en  etl  ahMi,  je  dcaiande  que 

M.  le  niinislri-  dp  In  j-riiicp  IVticnrp  frirmcltement 
dans  l'article-  Sans  icla,  en  présence  dt>  l'art.  15 
il  y  aura  une  question  préj^wlicielte  à  résoudre. 
Cet  article  porte  t  •  Lai  pearaaitaa  aaroni  lieu 
»  d*ofRoe  ,>  et  il  se  termine  par  eea  laet»  t  m  La 
n  p1;rtr;n?i:it  tir  îcca  ilr  <  (fnviituer  partie cî- 
•  «iUi  que  s'il  veut  conclure  au  v  dommages  et  iolé» 
*r4ts.a  Aiaat,en  règle  générale,  le  plaiganal  daii 
se  constituer  partie  civtte.  Si  M.  le  mioialre  vent 
faire,  par  son  article  nouveau,  une  exception  à 

CC'U-  ',  Jf.       ui.'Hide  qit'd  roilOin  c  furim  l!t«- 

meul,  pour  cviier  le»  contesialsons  qut  pourraient 
•^élever  à  cet  égard  devant  le»  Iribanan*.  » 

M.  tu  ministre  de  Injustice  i  ■  Meitiours,  la  ré- 
daclion  Icllo  qu'elle  est  propotée  el  les  cxpliea« 
lion»  qui  l'oiii  aucompaguée,  me  semldeni  répondre 
«uffisaouscntaaa  crainte»  de  l'honorable  U.  Joaet. 
Cependant,  en  poarraîl  ewamaraar  Taftida  aa 
discussion  par  ces  mou  t  «  P^ar  aieaptiaB è Parti* 
clc  15,  le  II  ibunal,  etc.  » 

M.  de  Villt-gas  :  «  Voici  roxplicalioa  que  j'ai  à 
demander  A  M.  le  ministre  de  la  justicct  relativa- 
aMHii  k  la  perlée  da  Terticle  t  la  tribanal  aNeue  le» 
dummage4-intéréts,  sans  que  la  personne  inicressoe 
soit  teuuc  de  se  oon«itiucr  partie  civile;  jede« 
mande  si  l'action  eu  dummafM-îatéflts  daal  fcit 
aieatiea  l'art.  9  reste  dcliout. 

•  Ensuite  je  désire  savoir  comment  le  jugement, 
en  ce  qui  conceroo  l'allocation  des  dommages- 
ialéréta ,  sera  exécuté.  Le»  dommagea-intéréle 
<|a^a  alleaera  aa  tiera  aereat-ils  recouvrée  pear 
la  compte  du  tiers  par  la  voie  ordinaire?  >■ 

M.  le  muuslre  do  la  justice:  >  Moskieurs,  Tho- 
norable  M.  de  Vilicga»  demande  si  l'art.  9  de  la 
loi  est  encore  applicable.  Il  est  évident  qae  oai. 
L*art.  Spréeoille  hii  dVeirohe«aé«ar  le  terrain 

d"aiiliui  sans  le  consen' osneul  du  |)ropriëi srrr , 

Aussi,  pour  qu'il  f  ati  une  pearaaite,  à  raison  «l'un 
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venir  par  un  réflemeol  d^admiaUlraiioo  géoé- 
rak,  la  dettraelion  dot  MNif qoU  et  âm  f»af«l* 

les  (î). 

Art.  33.  La  loi  dot  33,  33  et  n  avril  1790  est 
abrogée,  ainsi  qae  tcouiantrei  dUpoiltioDieod« 
trairet  à  la  pr^enle  loi  (t). 

Promulguons  la  j»fi?scn(p  loi,  ordonnons  quVn« 
•oit  revêtue  du  sceau  de  t*É(at  et  imbtiée  par  ta 
T«l«  dn  ÊtoiUieur» 


Noos  crofODs  utile,  à  la  suite  de  la  loi,  de  pu» 
Micr  l*Uiilr«ell<»Q  mlDlMérleliequeM.  leminialre 

de  r  nif^rieur  a  ailressée, sous  la  date  du  87  mars 
1846,  à  MM.  les  gouverneurs  de  province;  elle  a 
été  iotérée  dans  le  Moniteur  du  30  mars. 

jHêtmethm  relative  à  VexicutUm  de  la  toi 

sur  ta  chasse, 

Bruxelles ,  le  34  mari  1846. 
Monsieur  le  gourcrnciir, 
Depuis  longtemps  les  intérêts  de  ragncuUure 
•I  da  la  propriété  réclamaient  des  modilleatkMit 
à  la  loi  de  1790 ,  relativement  à  la  dnate. 

La  loi  du  26  févripf  <?ernier  vient  d'y  ponrvoir 
•I  de  combler  les  lacunes  de  notre  législation  sur 
ceua  maiMfe. 


VaidcnliM  livAra  dat  diapMitioni  de  eeCla  M 
doit  élro  NCOHUnandéo  «taorveillée  par  touiea 
les  autorités ,  |»our  qu*eno  prodoite  loi  effau  4|m 

Ton  a  lieu  d'en  attendre. 
Je  compta  «ir  totro  conconri,  M.  lo  govrar» 

neur,  pour  assurer  cette  exécution. 

Voici  rénumér.itinD  de»  principCt  |éndraaX 
consacrés  par  la  nouvelle  loi  : 

a.  Fliatloa  par  le  goutomeoMol  dat  <poqma 
d'ouverture  et  de  clôture  de  la  chasse  ; 

b.  InterdicHnn  de  toute  espèce  de  chasse,  soil 
à  tlr^  toit  à  courre ,  soit  au  mo^en  de  fiiets  et 
éê  teeet* ,  an  detiort  do  eaa  ëpoquet  ; 

c.  Hf'fi  nîr  de  chi'Tr  ?!ir  le  terrain  d*autrui, 
sans  le  consentement  du  propriétaire  ou  du  ooi- 
tioooaire  de  la  chasse  ; 

d.  DéfSenie  d'enlever  ou  de  détruire  lor  le  ter- 
rain d'auiriii  des  œufs  ou  dei  couvées  de  feisaos, 
perdrix,  cailles,  gelinottes,  lâles,  coqs  de 
briifèro»,  Tanneaux  a  d*oiioatu  aqoaiiqaea  ; 

e.  Prohibition  complète,  en  tout  temps,  des 
filets,  lacets,  bricolo,  3i>pÂts  et  de  tons  autr^ 
engins  propres  à  prendre  ou  à  détruire  \e%  fai-  - 
aant ,  perdrix,  caillet  •  goKaotloi,  rllet  do  ran« 
pagne  ,  coqs  de  bruyères,  vanneaux ,  héca«stnct, 
jaquets,  Itètrett  lapins,  chevreuils,  cerfs  et 
daims. 

La  Chine  du  f  iUer  nMatioand  ciniaiaM  ne 


délit  de  clmtsc,  il  fmil  la  plainte  du  pr&pric- 
Uirc.  Lorsque  U  plainte  aura  donné  nai^Mnce  à 
raciioD  et  qm  le  iriboaal  sera  saisi  de  raftairo,  le 
propriétaire  dea  fraîl»,  en  verln  de  l'anoadimeni 
qui  e*t  maintenant  ^t  timts  h  'a  dclihéralinn  de  la 
chambre,  pourra  furr.  »a  plamlc,  et  ohlcuir,  de 
cette  manière,  lantcooniiluer  une  partie  civile,  des 
demmtges-uiiéréto.— L'hooerable  M.  de  Villeft» 
deoMBoe  Mceede  explieaiion,  reletivement  au 
recouvrcmtni  >  di  [iiiiM|];efintëréts.  Ce  ret-oti- 
vremcnl  »*o|Mjrrr«  par  toutes  le»  voie*  do  droit, 
conmc  »*esl  opéré  juMio'k présent  lo  recfluvrcmcnt 
de  l'imleoiniié  de  10  livres  sons  l'empire  do  la  loi 
de  1790,  cl  eoBune  il  «agit  de  donnAages-intdréta, 
on  I  <  Il  r  ra  mima  «vetr  reconra  à  la  «onlraioie  par 
corp*.  • 

M.  d'Hoep  avait  demandé  quelle  était  la  portée 

de*  molf  firettée  tant  frait  :  si  cela  voulait  dire 
qu'on  pourra  lu  faire  kur  papier  libre  :  M.  lo  mi* 
lùttrede  rinicrieur  répondit  aSIiraalivement. 

(t)  Cet  eriide  •  été  ieirailuit  à  bi  Msile  duo 
propoftitsen  faite  par  M.  Dnmortier. 

"  Je  ferai  une  seule  ol»cr\'alioii  (fr  .tU  M.  le 
[Tiiru^lre  de  l'inléricur:  c'c*l  que  l'art.  'Àl  pour- 
rait éfrc  considéré  comme  tout  à  fait  inotile.  En 
effet,  l'art.  3  porte  ;  •  U  eei  défendu ,  tous  peine 

*  d*aoe  amende  de  50  fr.,  do  i^UMier,  de  quelque 

•  manière  que  ce  toit,  liera  doa  époq^  iiîéeapar 
»  le  gouvernement.* 

Plusieurs  membres  :  De  chasser  le  gibier. 
M.  lo  ministre  do  rinlérieor  :  <•  Je  crois  que  cet 
arlicie  est  aussi  applicable  au  fait  de  prendre  dn 


roii«i(;noU  cl  des  fauvotlcs.  uNonl  non!)  Si  telle 
n'est  pas  rinlerprctalion  que  la  chambre  denno  à 
cet  arlicle,  je  maintiens  Tert,  SI. 

M.  de  Thena  r  «  Je  m  puis  laisser  pesaer  sana 
réponse  l'observation  de  M.  le  minisirr  rie  rintc- 
rieur.  Jamais  on  n'a  considéré  comme  délit  île 
chasae  ta  prise  d'un  oiseau.  La  loi  indiqnc  positif 
«ement  ce  qu'il  fanl  entendre  par  délit  de  chasae. 
SI  Ton  donnait  nue  telle  exlenston  k  ta  toi ,  il  n'y 
nur.iii  |.ltis  de  limilc.  cl  ji  < n  ii  qui»  l'on  irjit  au 
delà  de»  inti-iilion*  de  la  cliHmbre.  {,Oui,  oui.)  • 

M.  de  Villegas  :  •  Comme  il  s'agira  plu*  t<tr<l  de 
l'application  de  la  loi,  je  dois  insister  sur  les  ob- 
servations présentées  par  rhenorabloM.  doTliens. 
Je  crois  'îii"  1.1  ]u\  lu  <ii'r<'iiii  pas  In icnderîe  ann 
petits  eiseaut.  »  {A'ou  !  non  li 

Voir  plua  Imn  à  la  date  du  37  nvril  nn  nrwdld 
royal  relatif  aux  roi»içiioli  cl  fauvettes. 

{i)  ,M.  le  ministre  de  U  justice  avait  proposé 
d'ajouter  k  l'article  les  mots  suivants  «  ol  lo 
litre  50  de  l'ordonnance  de  1668.  • 

•  Jeereis,  nwsaîeura,  répemlU  M .  Venden  Synde. 
(]nr  Ir  titre  30  de  l'onloiinance  de  1869  traite 
d  aiitret  cltOM.»  encore  qne  des  moment  de  «-onsta- 
tt-r  les  délits  dr  chasse;  il  serait  donc  imprudent 
de  l'abroger.  Il  me  aemhle  qu'il  vaudrait  mieni 
dire  :  •  La  loi  des  tt,  et  M  avril  1 79ll  aat  ubrc 
prL-  ,  .i.jjw  .711-  touti-s  ,iulret  <iiip»tèlieiu  U§eUi 
conirairti  a  la  prétenU  lot.  » 

M.  le  ministre  de  la  justice  :  «Je  me  rallieàeot 
amfdfient.  •  (Manoe  do  80  janvier  1646.) 
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peut  donc  ptns  avoir  lieu  <fu*à  th  ou  à  courre. 

Toutefois  il  renie  pormis .  »ti  tout  temps,  de 
faire  usage  de  bourses  et  de  furets  |>our  prendre 
le»  laplnt. 

f.  Wfrn^"  nhiolne  rf'employpr  après  In  clô- 
ture de  ia  clieute^  des  fiieis,  lacets,  etc.,  pro- 
pres à  prendre  on  à  déiniire  les  etpèce»  <te  fibier 
^  ae  sool  pM  meotioiMién  el-<d6iait. 

7.  înt«rdlcUon  d*expf^sf>r  en  vente ,  de  feoflr*. 
d'acheter,  de  transporter  ou  de  colportrr,  peu- 
éuA  \m  MOip»  0ll  I*  4lMa$«  li*eo  est  pas  permise, 
!«■  Miana,  ptrdrfx, catll«i,  gelinottes ,  râlaa de 
campagne  ott  de  geoét,  <>oq<i  de  bruy^roo  van- 
neaui ,  bécatsinca ,  Jaquets ,  liâvres ,  cbevreiiHi, 
cerftatdaion. 

h.  Adoption  de  mesures  propre*  â  IMIM  Ma 
cnUivaifnr?  ft  l'nhri  tifx  dégâts  que  poorrafent 
causer  aux  rccoltes  les  lapins  ou  les  chasseurs. 

J«  crois  mile,  M.  te  fouvemmur ,  de  paner  «n 
revue  quelques-uns  des  articles  de  la  loi ,  pour 
vous  faire  bien  connaître  le  but  de  certaines  dis- 
positions et  dans  quel  sens  elles  doivent  être  eié* 


Art.  'î^'-.  En  vertu  de  l'article  premier,  le  gou- 
vernement fixe  les  époques  où  il  sera  permis  de 
se  livrer  i  la  chasse  des  différentes  espèces  de 


Savoir  : 

!•  La  ohaase.au  gibier  d*eau  et  de  passage  dans 
lea  Dwrab  et  le  long  des  rivières; 

La  cbanse  de  toute  eapèce  de  gibier  eo 
plaine  et  dans  If-';  ht>i< .  au  cbien  condunl; 

8*  La  chasse  au  cbtea  courant} 

4»  La  èhaïae  apéef  aie  de  la  bdeaiae  an  neren 
de  lacele,a«i  lemei  da  4*  $  de  l*arl.  4  de  la  loi. 

Le  gouvernement  pourra  M  Mire  assigner  à 
ces  chasses  certaines  limitée  oa  j  apporter  cer- 
taiaea  rcairlcUeiii  qui  aeront  j«(|4et«lileidant 
riiit4r4t  de  ia  eomervation  du  gibier. 

Il  pourra  ,  par  exemple,  prononcer  Pinterdic- 
tioD  de  ta  chasse  en  temps  de  neige. 

Art.  9.  s  1  et  9.  L*art.  9  reprodoiit^ndemie 

législation  et  les  |irincipt-s  de  la  loi  de  l?99t**r 
la  propriété  de  ia  chasse. 

Toute  espèce  de  chasse,  même  aux  petits  oi- 
aeaai ,  est  Interdite  sur  le  larrain  d'auinti ,  sane 
Je  consentement  du  propriétaire. 

La  chasse  est  un  droit  inhérent  à  la  propriété. 

Le  possettear  du  sol  a  donc  senl  la  facvllf 


n  ppiil  transmettre  ce  droii  h  un  ticr"? ,  c'est-à- 
dire  ,  louer  ou  céder  la  chasse  sur  sa  propriété. 

Ce  tiars  est  dan»  ee  eat  VuymU  émit  da  pro- 
priétaire. 

Le  fermier  &  qui  ]«  droit  de  chasse  n'a  pas  été 
cédé  dans  son  bail ,  ne  peut  chasser  sans  la  per- 
ariMiott  dn  pvepri4lairo  sur  ta  tetro  qinni  a  Me. 
9m  iâa.  t«u  XVI.  «  aeanr*  1848. 


Art.  a.  S  3.  La  dispwifinn  hi  s:?de  Part.  2  e«t 
relative  au  passage  des  cbieos  qui  auraient  tra- 
versé la  propriété  d*aatrui  i  la  ponnulte  4^ 
fibièr  lancé  aor  la  pcopriété  de  leor  OMtm  ;  elle 

nr  rnnsacre  annin  nrincipe  notivau. 

Elle  fait  seulemem  connallre  le  but  do  légis- 
lateur, qui  n*a  pas  voulo  que  le  èbasieBr,  dont 
las  ehiens  traverseraient  accidentellement  et  con- 
frf  ^1  volonté,  le  terrain  d'auirui.  fût  néosasal» 
reraeiu  regardé  conne  délinquant. 

C*eit  l*iaiention  présomée  do  ehassevr  qnl 
doh,  en  quelqoe  sorte,  détermiocr  les  pemrsoltes 
qui  pourraient  lui  être  intentées. 

Art.  3,  $  1.  L'art.  3,  S  détermine  les  péna- 
lités qu'encoorronteen  qui  dusieront  eo  teope 

prohibé. 

En  dehors  des  époques  qui  seront  fixées  pf  r  le 
gouvernement ,  toute  espèce  de  chasse ,  soit  en 
pleine,  soit  au  bois,  ao  narais,  ele.,  an  moyeo 
de  fusils,  fliets,  etc.,  de  chiens  coochaDla, oott- 
ranis  ou  de  lévriers ,  est  interdite. 

L'on  entend  ici ,  par  chasser,  l'action  de  ceint 
qnl  cberebe  à  prendre,  i  saisir  o«  8  tuer  lonfe 
e8i)èce  de  giliicr. 

Dans  la  dénomination  de  gibier,  il  faut  com- 
prendre tous  les  animaux  sauvages  qui  peuvent 
eerrir  à  la  nourritare  do  rbonme. 

Ainsi,  lor'qrif"  la  rh:?^5P?^r,T  fermée,  Il  ne  sere 
plus  permis  de  prendre  au  moyen  de  filets  on  la- 
cets les  olseaoi  de  passage  el  antres  qui  peuvent 
4tre  considérés  comme  gibier,  d'après  Tinlerpré» 
tatîon  ci-dessus ,  tels  que  les  pluviers ,  lea  grives, 
les  alouettes,  etc. 

Toulefbis,  ata  de  permettre  an  fsnniflr  on  an 
propriétaire  de  se  défendre  des  ravases^oe  pour- 
raient r;iu^er  c^rtaint  animaux,  if  ronserve  la  fa- 
culté de  repousser  ou  de  détruire  iet  bêtes  fcM- 
vt$,  mém  avee  des  armes  i  Km. 

Les  bêles  Fauves  dont  le  législateur  a  voulu 
permettre  la  destruction  sont  les  animaux  nuisi- 
bles tels  que  les  loups ,  les  sangliers,  les  renards» 
les  isoinet ,  les  blaireeux,  les  beletles,  ete. 

Art.  3,  S  S.  La  loi  n'a  pas  seulement  protégé  le 
gibier,  elle  a  voulu  également  empêcher  la  des- 
truction des  ttufs  et  des  couvées  de  certaines  es- 
pèces, dont  neolèvenent  fréquent  dans  oertainas 
localités  s'oppose  k  la  propagation  de  ce  gibier* 

Le  S  â  de  l'art.  3  a  été  admis  dans  ce  but. 

Des  faucheurs  ou  des  ouvriers  qui,  eo  faisant  la 
réeolto  des  produits  dota  tam,  auraient  détruit 

unt>  roin'éf  ,  ni?  p'-nvent  tomber  SOUS  Pappllca* 
tioo  de  cette  dispusuion. 

Bile  frappe  principalement  celui  qui,  inéchain- 
ment  ou  ddus  un  bot  de  gain,  aurait  enlevé  oo 

déliuii  cfs  iTuf^  on  couvées. 
En  comprenant  dans  ce  paragraphe  les  œufs  et 
aquatique» ,  l'on  a  eu  e« 
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iru«  d'ôvU«r  la  deuruciioii  det  nxU  d'oies ,  de 
MBlffil ,  •!«.«  qui  l«M  tMIT«|t  plMtf«  i  qotlvw 

diaUnet  dM  babiUUou  ou  dca  rerneB. 

Il  faut  ent«D<!re  psr  oiteaux  aquatiquet  tous 
ceux  qui  soot  cuoipm  dao»  U  cUm«  do*  palini- 
p4dM,  c*Ml4-dfM  l«t  «iiotin  ntfWN,  donita 

'laifits  (tant  unis  par  udc  membrane  ,  t#li^lW  Ni 
fif  so«>f  lot  pie» ,  les  caaards ,  etç. 

Art  3,  g  3.  La  diip<»«iUoa  du  S  3  dt  Tart.  3 
iMiplioe  la  laoïlté  irèMMuMia  qui  duttdMiMa 
au  propriélaire  ou  ;>os^f'»iei!r  de  chasser,  en  tout 
lainp*  «  dam  ses  boU ,  f<»r^ti ,  etCt,  ainsi  que  dans 
Na  anekM  néoM  dloliiufa  «INiM  halilUitiOD. 

Pawqvf  Vaaaios  donne  un  pMpriitaivi  o«  pot- 
laiseur  la  faculté  ^'y  rhnti«r  eo  (om  t^mpa,  il 
est  nécessaire  qu\l  réunisse  les  coudiiiopa  sui- 
fa«tai  i 

i«  Que  rencloa  soit  attenant  k  iM  ktbiUlliWi 

la  cI(Vture  »ofi  continue} 
9«  Qii*  9at^^  clôture  fasse  dMlasla  i  tonte  «oi9- 
■Mmieatlim  av«e  Im  |i|rl|Haif Ql|lM,fli*ofl4-4iw 
qu^ii  D'y  soit  pratlfiéintiyi  pMtafiBlmTfrtwe 

permanent»  ; 

40  Que  le  gibier  ue  puisse  passer  à  travers 
aaUeclAtnre. 

Les  '.errains  cloj  Je  tiaios  ne  sont  point  com- 
pris dans  la  cUsse  4c  Uiux  qui  permettent  cette 
acception  :  celui  qtii  »  en  temps  probibé,  cbasse> 
rail  dioi  119  oMlM  ftorpid  ila  «aiu  muilin,  w 
rait  panible  4ti  Nm»  tamntaàm  par  le  |  «e» 
4e  l'art.  3. 

|<»  loi  n>  pas  d^gwl  If  mode  de  cKkiure , 
ptfea  qtt*ll  farta  luf? ani  las  localités. 

J^i  se  servant  irun  lerme  général,  elle  a  laissé 
aux  tribunaux  )e  soio  d'apprécier  lea  gearei  de 
^ure  qui  tooMieroAiioiia  rappUcailaiiéi  mm 
dUposiiioUt  iTiWfèi  la  bui  qua  a*MI  fMpaii  la 
législiteiir. 

Àrt.  3)  $  L«  S  5  du  métsa  article  introduit 
dan»  ta  Itghlatk»  rar  la  eham  «ne  dispoaitioD 

toute  Dourelle,  qui  tend  i  préserver  l*agricultm« 
des  dégâts  qu'une  trop  grande «ittanlilédalapini 
pourrait  causer  au»  rîcoltaa. 
Je  crola  defoir  voue  tracer  an  qiielqvM^Biota , 

M.  le  gouverneur,  la  marcba  qui  devra  élre  ob- 
servée dans  le  ca«  où  !e  goti  verocmtnt  serait  ap- 
peià  à  taire  usage  des  pouvoirs  que  iui  cootére  ia 
M. 

Lorsque  des  cultivateurs  auront  plaintes  l\ 
fair«  h  cet  égard,  ils  s'adresseront  au  bourgmes- 
tre de  leur  comiQune  qui,  apréi  avoir  examiné 
lae  Ileax  ai  avoir  reeoniMi  la  rlalité  de*  déiAlti 
engagera  le  propriétaire  (te  la  garanoeàlMndié- 
Iruire  une  partie  de  ses  lapiosi  « 

81  «  dans  vn  coatt  délai ,  le  propriétaire  a«  dd- 
Uva  pia  I  calla  UivliaUoo ,  le  baurgneetre  vous 
adrwHiti  pir  lUttHMrwMUirf  du  wwirtmiw 


d'arroodissemeni ,  uo  rapport  danf  lequel  il  fera 
aonnalira  filai  dm  «hoMo ,  naraMèida  eot  dé- 
marches et  la  nrcessité  (Ty  donner  suite. 

Après  avoir  recueilli  d'autres  renseignemeou, 
•*ii  y  a  lieu ,  et  avoir  pris  Paris  de  la  dépuution 
penaaMnle,  voue  vaadrai  Man,  H.  lofomat^ 

neurf  me  faire  ^ irvonir  vo^  propoeifions  potip  \ti 
mesures  que  vous  jugerca  ntiie  de  prendre  en 
cette  circonstance, 
gn  rifle  gtedrale,  ta  destruction  des  lapins 

devra  jp  faire  au  moyen  de  boiiP«e5  e!  ff«  fiippt». 

Il  est  inutile  de  vous  dire,  M.  le  gouverneur, 
qva  radnialtiraiiao  doit aharchar ft  o*luerdeoe  . 
IDOf  en  eitréme  qu'après  avoir  aaqaii  la  certitude 
que  le  propriétaire  de  la  garenne  %*.  «epa  refusé  à 
faire  cesser  iui-mâma  la  cause  des  plaintes  des 
aoUivatatir*. 

Art.  4.  S  1-  L'art.  4  «aaMWM  diataÎMl  dea 

princi|tff!  nouveaux. 

L'usage  des  ûlsls,  iacels ,  etc.,  qui  était  p«r- 
«daeeviPempiredeUlolde  17M,  aicnatale- 

oant  complètement  interdit  pOW  ta  ^hllM  dt 
ceruîoes  espèces  de  gibier. 

Peraoooe,  pas  méaio  le  propriéltfre  «ir  MB 
tarraiPt  ne  poana,  aténa  m  iMapt  d»  ahana 

ouverte,  chasser  les  faisans ,  perdrix ,  caUlet, 
gellnottett  râles  de  campagne  ou  de  g^Mt  » 
coqi  de  brujrèrei.  vawMtsuXt  bêeaêHHMjO' 
^uetSf  ttimm,  klF^i  «hevmuiiê^  eerf$  et 
daims,  au  fflofitt  di  lle|as  Iweta*  iMioeiaai 
appits ,  etc* 

L'um9  dt  «ta  engins  vmtê  fMtfMfv  fra- 
klbé. 

Le  port  même  hors  voie»  et  chemins  et  sur  le 
,terrain  d'autrui  en  sera  puai  comme  ie  lait  de  las 
avoir  aa^plafle. 

11  n'est  fait  qu'une  seule  e?(ccpiinn  pour  les 
bourses  qui ,  avec  les  furets,  servent  i  prendre 
les  lapinf  doui  ia  grande  multiplicatioo  doit 
lanjowa  poavoir  dire  arvÉïde  daaa  l^laléidl  de  ta 

conservation  (les  fruits  de  la  icr  re. 

Lorsque  la  cbas*e  aéra  ouverte,  il  sera  permit 
4'eaiplorer  dea  flleu  et  des  laceu  qui  ne  sont  paa 
jmvreaà  preadre  te  glMer  mentionné  à  l'ait,  i» 
mais  (|ui  Mïui  en  usage  pour  prendre  d'autres  ca- 
pèces  de  gibier  j  ainsi  i'oa  [lourra,  en  tempa 
cluuie  ouverte  êeulement,  taire  maie  de  ta- 
aatapov  preadre  loi  ^iNt.*  mais  les  agenu  de 
l'autorité  vetllcroot  à  ccque  ces  laceU,  qui  dan;! 
beaucoup  de  localités  se  placenta  leire,  oe  soient 
pas  propres  i  prendra  la  perdfis. 

Ces  iaceu  devront,  à  cet  effet,  4tre  composés 
de  deux  erine  mftuêt  daM  ta  ca«  o«  âU  Mieai 
placés  à  terre. 

L*M  pourra MMi»  m  campa  detkMHOiÊ-' 
9trt0^  chasser  au  mo7«o  ^'  mets ,  certains  ia»> 

fIMiw»  te  d/fMNl«is  <H»  «mwtai  mit  il 
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n'est  pas  permis  d'employer,  h  cet  effet,  des  A-  dans  les  marais  et  le  long  des  rivières,  pourra 

leu  qui  sont  propres  a  [iren^lre  des  perdrix.  encore  avoir  lieu  pendant  un  oerlaio  lapi  d« 

CM»  àkfùMmt ê       but él'etapHhw  Pe»»  lMBp«api«ilatBm«l«i«  dtlichaiat,«Bplaiiie 

ploi  des  moyens  les  plu  1  ^fr'siniclih  (iti  pibier.  H  et  au  hoi^.  1i  ne  fiut  pis  pprdro  dp  vne  qna  le 

Ml  donc  important  de  cbcrcher  k  écarter  toote  traiispon,  la  vcute  ei  Tacbateo  seront  permis 

«ipèee  de  frvnde  à  cet  é|rard.  jusqu'à  l'époque  de  Ift  fmMlaM  é»  t»  genre  de 

L*auioi-iié  veillera  à  ce  que  les  flleU  datinéa  à  cfeaaet. 
prendre  les   {yeliis  oiseaux  soient  formés  de       Art.  5.    2.        t^^rmes  du  paraf^raphe  3  du 

mailles  irès-««rrée«  et  coofectiooiM^  avec  des  fils  même  article ,  le  gibier  saisi  sera  remis  au  bourg- 

iMts  légers  pour  quMis  ne  puiiMOt  être  employés  nealM  de  la  «ei»mHie«b  It  CMilrafaallM  amt 

habituellement  à  prendre  d'autre  gibier.  été  conuûu  e . 

Des  contestations  et  des  dlfflcultds  pourront      Ce  lunoiioDuairc  renverra  immédiatemeol  à 

étM  aottlevées  an  sn^et  de  ces  Qle(«.  Dans  ce  cas  «  rhospica  ou  au  burMU  de  bianMisanot  de  sa 

le*        de  )*kiitofiié  recherdieront  et  les  tri-  «eniniiiie,  m  Um ,  à  déiiot  d'ua  4laMiiea«Nat 

bunaux  apprécieront  Tinlention  des  personnes  dans  lequel  il  puisse  être  consommé ,  i  ThosplM 

qui  auraient  ceolreveun  i  ces  diipMiÙooi  de  la  eu  au  bureau  de  bienfaisance  le  |)Ui<>  voisin. 
M.  La  mesure  établie  par  le  %  1«  de  l'art,  ô  s'ap- 

Art.  4,  f  4.  IkiBf  eertatoee  toealitéa ,  fon  em-  pUqae  ««  fibier  aaiil  ? fvent  vmm  M  fibier 

jjîntr  fie;"  laccfs  destinés  à  prendre  la  bécasse,  mort. 

mais  qui  sont  anssl  propres  à  prendre  la  perdrix.      Mais  dans  le  cas  de  saisie  de  gibier  vivant ,  le 

Le  produit  de  cette  chasse  y  constitue  une  es-  bourgmestre  de  la  oommane  est  tenu  de  meUre 

pèee  4le  comiBeroe  que  la  lof  n*a  paa  fnlerdil;  taunCdialeneni  «e  «ibier  en  libaHtf  dant  la 

8fT«M  !("  5  4  de  l'an.  4  aulorisp-t-il  le  gouverne-  plaine  voisine. 

ment  à  désigner  les  époques  et  les  localités  où  arL  7  et  suivanu  tracent  le  mode  de  coo- 

cette  dume  lefait  permise  dans  let  bols  seule-  «Utatioa  de»  ddliu  et  de  la  prootfdiire  à  observer, 

meni  d'mm  Henduê  dê  dic  kêOtMFê»  au  rtglent  certaines  pénalités  et  renforneat  quel- 
molnt,  f{i«pn<iiions  gén^alei qui  n*Mt  pM bëipia 

Hors  de  ces  époques ,  daos  ces  bois  et  partout  de  cumioeutaires, 
■Olenra,  «n  tent  temps ,  il  est  interdit  de  placer     Je  craie  umtelbta  devoir  vous  engager ,  mon- 

àlem  des  la^ts  i  la  bécasse,  parce  que  ceila*  ateur  le  gouverneur ,  à  attirer  Paltentloo  de  vos 

Cet*  sont  proyircs  à  prendre  la  perdrix.  a(ln3ini«lrés  sur  les  dispositions  de«i*arl.  10  qui 

Ari.    u  déftase  proooocée  par  l*art.  S  d'ex-  reodeoi  les  père,  mire,  matlree  et  eoouatiuuu, 

peser  ea  Tenu,  de  vendre,  d'eabeier,  de  mns-  elvllement  responsables  des  délits  oonnMs  pir 

porter  ou  de  colporter  certaina  flbiers  dans  le  leurseolSinli  mineurs  non  mariés  demeuraoïavee 

temps  cil  ta  €haf**>  n'en  est  pas  permise,  était  le  eux ,  et  par  leurs  domesliquei  ou  Yr^\>o'iH. 
raoyeo  le  plus  ctticace  imur  auéautir  le  bracon-      La  responsabilité  ciaUlie  par  la  lot  de  17 uc 

•i|n«  pnisqiiUle  enMve  an  braconnier  l'appât  a^appliquait  pti  à  eea  deraisra. 
Um  gaiu  ()u'il  retirait  du  produit  de  sa  chasse.  La  nouvelle  loi  a  voulu  par  celte  di$poiitioD 

Je  ne  puis  trop  «ons  reromTnander,  M.  le  gou-  «bliger  les  maîtres  et  les  commettants  à  exercer 

Tcniear,  de  leoir  ia  uiaiu  a  la  sévère  exécution  direclemeut  eux -mêmes  une  surveillance  sur 

de  cette  meswe.  leurs  employtfs,  dfMaeatiqiisa  et  ouvriers  pour  In 

C*e»t  principalement  dans  les  grands  centres  euipéchcr  de  se  livror  à  ladMttUOtilMI^Vflbierf 

de  ^pttlation  que  le,i  agents  de  l'autorité  auront  des  œufs  ou  des  couvées. 
h  egevcer  une  surveiiiauce  active  à  cet  égard.         Vous  rentarquerec,  M.  le  fonvameur,  que  l*af 

lii  vente  du  gibier  est  interdite  k  compter  du  Hcle  17  attribue  la  ipoiilé  des  amendée  connir 

troisième  jour  après  la  ferui<  turc  de  la  cljaasc  :  nées  par  l'art.  5,  aux  agents  des  douanf?  et  des 

•iOli,  lorsque  la  chasse  sera  fermée  le       té-  octrois  qui  auroiU  op^  la  saisie  du  gibier  dOfil 

vrier,  l'inierdiction  prononcée  par  la  lui  coin-  te  transport  on  la  vente  est  inlerdit. 
nencera  le  9  du  même  mois,  c*est-è-dïrei  que      MM.  les  bourgmestres  des  villes  et  communes, 

lel***  et  le  3  de  cenioii;  l'oo pourra ençoretrans-  k  l'eutrée  desquelles  il  est  établi  des  droits  d'oc- 

porter  et  veadre  du  gibier.  trot,  |K>urraieni  être  invités  à  communiquer  celte 

U  est  I  ranarquer  que  par^  lei  espèces  de  vt'  disposition  i  leurs  agenu ,  ate  de  sUmuler  lear 

bier  dont  la  vente  est  interdite,  en  temps  pro>  2èle  daus  la  rechcrcbe  do  ces  dtliis. 
bibé,gc  trouvent  les  vanneaux,  les  bécassines  et      Aucune  part  mr  les  ameinlcs  prononcées  en 

les  jaquets.  matière  de  délit  de  chasse  n'a  été  attribuée  aux  , 

Or,  oottam  ta  ishasse  de  ces  derniers ,  ahisl  que  autres  agents  de  raolorilé ,  parce  qui!  a  paru 

4M  mrtmmpèoesdoglMwMiteldopaMaie  vrifiitMa  d»  «Mliner  à  tow  «gaid  la  irMteM 


Digitized  by  Google 


I 


m  RÈOIfB  DE  LÉOPOLD  K 

de  r^m|>«oi«t  pécuniairei  qoi  leur  sont  iccot' 
déetdnqMamiés. 

Art.  M.  Vatt.  10  autorise  le  gouvernement  à 
prévenir  par  un  règlement  d'administration  gé- 
nérate  la  destruction  des  rossignols  el  des  fau- 
wtfet;  le  vmn  fml  vvt,  H.  It  iminmar,  dci 
mesures  qui  seront  prises  iocaiMllinMlItpMrtt* 
llsfatre  h  cvtte  disposition. 

La  loi  dont  je  viens  de  vous  enUretenir ,  M.  1« 
f«Hiv«rti«nr«  ne  e'Meiipe  peini  à9$  penirii  d« 
port  d*arnie»  de  clMtM ,  al  én  «ode  de  leur  d<- 
livraoce. 

II  rétulle  de  ce  slleoce  que,  jusqu*à  disposltioo 
ceolralre,  le  déeret  du  4  mai  1813  reste  enitère- 

meol  en  vigueur,  ainsi  qne  toute!»  Ic«  instructions 
sur  ia  matière,  qui  vous  oui  été  données  par  mon 
départemaDt* 

Jenepnia,M.  le  gouverneur,  notammeeteil 
ce  qui  roncfrne  la  délivrance  permis,  que 
TOUS  inviter  à  suivre  la  même  marche  que  l*on  a 
adoptée  et  que  j^approeve  entièrenent* 

Il  mè  reale,  M.  le  gouverneur,  à  tous  prier 
d'engager  toutes  tes  administrai  ions  convmnnalcs 
et  tous  lea  agents  de  Pautorité  à  veiUur  avec  la 
plus  grande  idfférilé  A  Hnéeutlen  dea  nonveirei 
dispositions  relatives  à  la  police  de  la  chasse 

Il  est  constant  que  les  gardes  champêtres  ne 
maltenl  pas  toujours  le  zèle  que  Ton  est  en  droit 
dViigar  de  «as  agenla,  pour  la  répreiaion  det 
délits  de  chasse,  qn'ib  nionircnt  quelquefois  de 
la  toléiance  et  de  la  faiblesse  vis-à-vis  de  cer* 
taios  chasseurs  ou  braconniers  qu'ils  ventent 
Ménifef* 

11  sera  nécessaire,  M  le  pnuvrmptir ,  qtir  ]ç% 
bourgmestres,  en  leur  adressant  de  nouvelles  re- 
commandations à  ce  sujet)  leur  bmeai  compren' 
dre  qne  de  aenililaMea  traoNCUan»  avee  lenn 

devoirs  coûstil Tient  <1f^  fautes  [;r;>vp^  »|-if>  Cad- 
minîstraiion  se  verrait  forcée  d«  réprimer  sévè- 
rement. . 

Comme  H  importe  qne  la  noovelle  loi  soit  aoa- 
nnede  tous  Ip?  b^ibitants,  je  vous  prie,  M.  le  goo- 
Tcrneur,  de  vouloir  bien  la  faire  imprimer  dans 
iMdeus  lanfuctetafieberiPentrdedel^iaede 
chaque  commune,  et  de  la  Ihlre  en  outre  insérer^ 
avec  la  présente  cirruia»rp,  dans  le  MéWiorUU 
adaûnisiratifde  voire  province. 

Le  ministre  de  l*intéiiettr, 
SnTAia  Tav  na  Wcica. 

lia.  —  îô  pÉvuu.R  1846.  —  JiTéié  roj  al  par 
lequel  le  tletar  Wiltem  est  nommé  ehevtt- 
Oer  de  t^ûT^fe  léopeld.  (Itonit.d«tt  Kvrier 

1846.) 

.Metifs.  •  Yaulaol  roeennaltre»  par  itu  li^mui- 


-âN  1M««  M**  14f**t4S. 

goage  public  de  noire  bienveillance,  lea  servicea 
rendae  au  paya,  dans  la  eaitièra  jadieialia.  par 

M.  Wilîems  ,  pié^idrnt  (fe  chamhre  h  h  conr 

d'appel  de  ItouxeUca,  ancien  cooaeilier  à  ia  même 
cour.  • 

118.     M  viTataa  MM.  —  Arrêléê  rùjrmm 
accordant f 

jtuefeur  Canler  (F.),  domicilié  à  Bruxel- 
les^ rue  de  fa  Fourche^  n»  15,  un  brevet  de 
perfectionnement  de  sept  annéeSypour  det 
perfectionnements  à  l*appar^t  eervant  à 
extraire  de  la  houille ,  (r  gaz  pour  l'éclai- 
rage ,  appareil  dé^à  bmvelé  en  sa  faveur^ 
pour  dix  ant^  te  19  mtii  1818  ; 

Ju  sieur  Janty  { À.  C.)  ^  domielOé  à 
Bruxelles,  place  du  Grand'Sabton^  m  ÎO, 
chez  le  sieur  Stoelet,  son  mantiatalre,  un 
brevet  d'importathn  de  dis  mntfa»,  povr 
une  machine  propre  à  sécher,  arrondir  et 
potfrfes  A(s,  etc.,  pour  laquelle  l'impétrant 
a  demandé  en  France  ^  te  19  novembre 
1845,  un  brevet  d'invenUmi  de  çulnga  on* 
nêee». 

Le  titulaire  est  tenu  d'autoriser  tousict  indu»* 
trtela  du  pays,  qui  le  lui  demanderont,  à  con- 
atfulre  et  à  employer,  pour  iear  pi-opre  compte, 
la  machine  dont  il  s'agit.  Il  aura  droit,  de  ce 
chef,  h  une  indemnité  à  réfier,  lOil*  l*amlaMa, 
soit  par  arbitrage. 

AU  sieur  Normandr  {À.),  êûmdcWé  à 
Cureghem,  n»  ftl4,  eùus  JlnderiêektfCàe» 
le  sieur  falfèe.  son  mandataire,  un  brevet 
d'importation  de  dix  années ^ pour  un  pro- 
cédé ccrmni  à  fOMilucrécedàeâ  cauérc 
CH  PcrrCt  «M  porcclttfmct  etc.*  déià  breveté 
en  sa  faveur  en  Angleterre,  peÊtrquatcn* 
ans  fie  iSJuin  1845. 

Ce  brevet  est  accordé  à  la  même  eonditlOQ 
que  la  précédent,  celui  dn  alcnr  lantjr.  Le  titu- 
laire f^i  (fnu  d'autoriser  tous  les  indusiri^ls  du 
pay»  qui  le  lui  demanderont ,  à  employer,  pour 
leur  propre  compte,  le  procédé  dont  II  a^t. 
Ju  Heur  Sufgnier  (0^  S.  F.\  domlcUU  à 
Bruxelles,  place  du  Grand-Sabfon,  /r'  20, 
chez  te  sieur  St octet,  avocat,  son  manda- 
taire, un  brevet  d'importation  de  dix  an» 
née*,  pour  un  procédé  de  fltMcatton  éc 
wf.iaUfc.^  rn  plusieurs  métaux,  breveté  en 
France,  en  faveur  de  l'Impétrant f  pour 
quinze  ans,  le  ZJuin  1845. 
Ce  brevet  ait  accordé  i  la  même  condition  que 
le  précédent,  celui  dn  sieur  Normandy. 

jiu  sieur  Georfjr,  flh.  et  à  ta  dame  Godde, 
,  domicilié^  BruMiies,  rue  du  Midi,  ir>  ii, 
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chez  te  tfeur  Carpenlier^  leur  mandaiaire, 
mm  brevet  tFImporttttlon  de  quatone  an» 
Mee,  pmn*  un  notneau  $y$tème  âe  rame 
et  de  propvhfttr  /ippffeabie*  à  la  naviga- 
tion^ déjà  breveté  en  leur  faveur  en  France^ 
pour  quinze  ont,  6tf#e«m^M9l845.(lfofllt. 
4ii  7  roara  t849.) 

C f  h\f>\f\  est  acconi^  à  l.i  même  rondition  qtie 
le»  précédent» i  les  titulaires  i^ont  ienns  «le  four- 
nir i  tout  le»  io<ltta(ri«l«  dn  pays  qui  le  leur  dé- 
nia Dderont,  le  nyiItiM  de  roue  eide  propuliear 
dont  il  a*acii. 

t44  —  27  FÉTRiER  1946,  —  Arrêté  royal  qui 
autorite  le  prqfet  de  convention  conclu  le 
7  eelotr»  184S,  Mtre  Êê  eeneeli  génimt 
(i'arlm'înistratlon  dfs  fjoiplces  et  secourt 
de  Bruxelles  et  JJ.  le  marquis  de  Chatte- 
Uer^  mu  sujet  d'une  emprise  de  terrain 
sur  ia  pnreiété  de  ee  dermlet^  néeeeentre 
A  cette  administration  pour  te  prrcrment 
d*une  rue  nouvelle  gui,  partant  de  la 
ptaeeSainhJêttn,  fre^e^omthtâireetameM 
au  haut  de  la  rue  de  ta  MaéeMne,[OÊÊitM, 
dtt»»Tricr  1846.) 


lis.  —  8T  rtfvticn  1846.  -  Arrêté  royal  qui 
accepte  la  dévihsion  donnée  par  le  gé- 
néral-major Du  l'ont  {Pierre-Louis)^  de 
eae  ffmctkms  ée  mMetre  4è  la  pierre, 
(Moai(.du  l»aMn1$46.) 


\4Ê.  "  f7rfvtti»1M8.  -  Jnrêté  royal  ful 

nomme  le  général- major  Pu  ri'/ir  aide  de 
camp  du  roi,  'Monit.  tin  i'-'  mais  1mS6.) 

Motifs.  «  VouUnl  doaner  au  générai-major 
Du  Pool,  uo  lémoif  aage  de  notre  Mtitfaclioo 
pour  le  ddvonemeot  dont  il  i  fait  preuve  dans  la 
fetilon  de  l'adminlatratlM  du  dëpartainent  de  la 
guerre.  • 

147.  —  87  rtvKisK  1846.  —  Arrêté  roxcUqul 
aàarfe  u.  lewOnletre  dê  ImSuaiee^  pat  A»> 
terim^  du  portefeuille  du  départementég 
ia  guerre.  (Mooit.  du  8  man  1816.) 


Idt.  —  87  r<TaiBK  1846.  —  Aùfriié  tegroi  par» 

la  ni  création  d*un  bureau  de  perception 
dei poste*  à  Seneff'e.iUoù,  du  6  niart  1846.j 

Léopold,  etc.  Vq  le  rapport  pnr  icqticl  noire 
BliniMre  dee  travaux  public*  noua  expo»e  l'uti- 


lité d^améliorer  le  aervloe  dea  peitca  dans  la 
«anion  deScn^; 
Vu  rart.  i«r  da  la  M  dn  89  ddeanlira  1888, 
Roua  avona  arrêté  et  arrélom  : 

Art.  1<".  l!  crtîi"-,  «I.in'î  la  rnmni'irxî  da 8a* 
DefFe,  un  bureau  de  perccptioa  de*  po»le«. 

Art.  8.  Lea  dépdcliea  ariginairas  on  à  daattoa- 
lion  du  bureau  de  perception  de  SennA:  aétoni 
taxée»  conrorroément  au  tarif  ci-aooeicé. 

Noire  miuiatre  de»  travaux  publics  (M.  d'Hoff- 
sehniidl)  est  clMrgé  da  Paiéentiao  dn  présent 
arrêté. 


TARIF  M  LA  TAXE  DBS  LCTTIIE8. 
Bureau  de  Seueff^. 


B  ri  R  r  \  et .  VAIK. 

aOREAUX.  Vi 

kias 

Aer.-chot, 

4 

Furoes, 

5 

Alost, 

8 

Ganil, 

4 

Andannat,- 

8 

Gemblonit 

8 

A  Q  vert, 

4 

Genappe, 

S 

Arloa, 

5 

Gbeel,  . 

4 

Aaaelié, 

8 

Ghlsltln(8ainl^, 

8 

Ath, 

8 

Goasollei, 

a 

Aubel. 

5 

Grammonl, 

3 

Audeoaerde, 

4 

ttibay-Ia-Meuve, 

8 

Avelgbeni, 

4 

taaerlebekay 

4 

A^waillei 

•4" 

Bal, 

8 

Bastogne, 

6 

Haooni, 

5 

Beaumoiit, 

8 

Hauelt, 

4 

Bfl  varan. 

4 

Hetanihala, 

4 

Beverloo, 

4 

Hervé, 

8 

Bincbe, 

8 

Uouffalite, 
Hubert  (Saint-), 

5 

Boom, 

4 

4 

Bouillon» 

4 

H?J, 

4 

Boussu, 

3 

Isegbém, 

4 

Braine-le-Cointe, 

S 

Jeuteppe, 

4 

Bruge», 

5 

Jodoigoe, 

3 

fonidlcs. 

3 

Laroche, 

4 

Cbarleroy, 

3 

Lcsiine», 

8 

CbAlelel, 

8 

Leuie, 

8 

Gbimaj, 

3 

Liège, 

4 

Cinof f 

4 

Lierre, 

4 

Courlrai, 

4 

Lolcereo,  ' 

4 

Couvia, 

8 

Louvaio, 

3 

Oeynxe, 

Maaseyck, 

S 

Diest, 

Kalines, 

8 

Dinant, 

3 

Marcbe, 

4 

DisoD, 

« 

Mariemboarg, 

3 

Dixmude, 

V 

4 

Dolbaio-Umbanrg, 

5 

Mon»,    ^ 

S 

Eecloo, 

4 

MouscroQ, 

4 

Eaghiea, 
Part  (Le), 

a 

Nanur,  .  . 

3 
8 

Fonialne-l*Br4qiie, 

8 

fi  [colas  (8lti^M|i 

4 

Fotae, 

5 

8 
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wnatitXê  fi 

Ninove, 

ThourOVt» 

S 

Nivelle», 

s 

Tbuto, 

t 

0»t«Dde, 

o 

Tirlemoni, 

o 

5 

Toogret, 

4 

Péruweljr, 

3 

Tournay, 

4 

5 

TroDd  (SaiotOt 

4 

PhilippeTille, 

•  •  * 

3 

Tutiise. 

3 

PopêriBfhe, 

5 

Tunihoul, 

5 

Puera, 

■î 

Vcrvierf, 

s 

Quiévraio, 

3 

Vielsalm, 

5 

Renaix, 

3 

Vilvorde, 

s 
o 

Rouler», 

41 

VirtODi 

O 

9 

Vise, 

5 

âollegb«iii, 

m 

O 

W^eregheiD, 

4 

Spa, 

n 

Wareœme, 

4 

Stavelot, 

5 

Wa»re, 

3 

Tamise, 

4 

Wervlcq, 

4 

Termoode, 

9 

Wetiereo, 

4 

ThtoU, 

4 

Tpret, 

149.  —  S7  rivniB»  1446.  —  Mçul  cuwêmt 
éêpaHeméta  éê  #■  guerre  un  eridit  de 
l,«IO  /VffiiM  Mto^  A  d99  travaux  mi»- 


âtl         M*  14t. 

«ftfwi*  d$i  in^MIMt(l).(lléill.dol4 
1844.) 


Léopold»  ete.  Les  chambrât  ont  «Ippl4  «t  nottt 

MOCtionnon*  ce  qui  Mitt  : 

Art.  11  est  ouvert  au  déparlemeol  <le  la 
guerra  va  crédit  apédal  tie  caat  cinquania-tral* 
miila  fk'anc»  (15Ô.0OO  fr  ),  pour  élrc  appliqui- 
aux  travaux  d^aclièvcmeni  des  ouvrii^fs  de  foril- 
ficalioo  et  de  reconsirudioa  a  la  fortereiie 
d'Aodenarde,  atde  démolitloa  de  eeni  de  HaiMll, 
ainsi  qu'à  payer  pour  moins  value  des  terrains 
occupés  par  le*  ouvrages  de  celte  dernière  place, 
à  remettre  aux  propriétaires  après  la  déiooli» 
lia». 

Art.  2.  I pmivprnemfinl  est  antorlié  à  alié- 
ner les  lerraios  miliiairee  déilgoéa  daos  le  ta- 
blaan  annairt  à  la  préaiMa  M,  aa  ta  aaoAiniiant 
au  principe  de  rétrocession  éttbU  par  l'art.  S3 
de  la  loi  Hu  17  .^vril  1885,  Ott  a«pi«eédaolà 
Pe4ju4icaiioQ  publique. 

ProBttlivoMla  préNOla  lai,  ordoMMM  ^Mla 
«oit  revêtue  du  soetR  da  l'éui  al  piMIda  par  la 
ToiadaMaiiilatfi*. 


F:TAT  OFS  PR'ipRIlTT^S  MTîn\IIiF>  A  AIJÎ^.XER. 


NOMS  D£$  COMMUIf£â 

•V  Lxa  ataaa. 

•  ■ 

aoMT  air^ie»  ■ 


DÉSIGNATIOM  DES  »ROPRliTis. 


Aud«oarde. 


flaaln. 


.ira 


j^eiul. 


Qttel^vas  parcelle»  <Ic  tcrmin  occupée*  piÉP  les 

j     oavr.i(jo»  «le  forlilîfalion  à  d^olir. 

HahitaLion  et  jardin  

Hahilalion.  .. 

HaUitalioB  et  iariiin.  .  .    .    .'  . 

Haliitatiim  ei)ar<lin. 

Quoique^  parcelles  de  terrain  ilépendartl  de  la 
place  [eu  grande  partie  à  l'inlcricurj.  . 

Terrain»  sur  U  hauteur  de  Bevere  

ïtMrreia* situés  «wif^apt  des giact»  du  fort  KezeL 
faroellae  de  tcip^1|^il|atilc»et  expropriée»  pour 

le  «ervice  de»  fortificali'  ir.  

I  Quelques  parcelle»  de  terrain  préce»leHitJii,ul  oc- 
1  cupées  par  deMravaux-daflilipÉl^e.  .  .  . 
)  L'eaveleppe  ei  te»  aiaeîa  f^tw^ai  via.  front 
f-  uoasereé  de  Peweleihe  otladalb«^:a»>{  t«<?tr  - 
j  Plutieur»  pc!ti.-^  I  ;  rccitee  paovanoni  da  rati^ii- 


CONIKMAKCË 
AffMiailMfl  VI*  ■ 

ko  tariraipjfai  litlriai, 


oatiea  de  1 


tucircï. 

86,42 
5,36 

n 

7,49 
14i4» 

3.86.75 
13.i0.7a 

î,57,04 
3,63,37 


tu  cires. 
2,25 

■ 

■■■■  .  .••'^ 


(1)  Prétentation  k  la  chambre  de*  représentanla 
la  14  jsnvier  1846  (nocum.  p.  437).  —  Rapport 
par  M.  Uenan  d*Attenrode  le  3  février.  —  Dii- 
cuasion  lae  t,  14,  «1  al  15  Mrriar.  —  Adeplien  te 
13»  par  41  <««ia  aanira  i« 


Rapport  an  ténal  par  M.  le  haron  T^nrrt  lîe 
Comofyne,  le  31  Tevriar  1846.  —  Di*cu»»ion  le 
31  février.  —  Adoption  le  mteie  ji^nr  A  Paainiaiild 
de*  $1  mecateree  prdsaaie.  < 
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Ut.  *  M  iSTaiEA  lëlô.  —  jdrriié  roxalmo- 
dUUmtiaMre^pihm  d^tm  droit  éâpiago 

ffans  ,'a  commune  d'Her^eUês  (Hn/mutl'J 
(MooiU  du  5  iiur«1846.) 

Lcopoîil,  etc.  Revu  notre  nrrêté  fin  '27  aoât 
1845,auiori»ani  le  conseil  communal  U'ilercbiet, 
province  de  Uainaul,  à  percevoir,  provitoire- 
■Mot  et  M  atteodant  r«iiCl«r  «ebèTeimDl  de  l« 
chauMt^c  âc  f  PHs  ?»  Raudour,  un  droii  de  [lé.ige 
lur'leapariiei  pav<îe  el  empierrée  de  celte  cbau»- 
•éa  wr  It  terriloira  de  la  commone  d'Hercbies  ; 

Vn  la  délibéralion  du  cooteïl  de  cette  com- 
miirip,  en  date  du  21  Dovemhrr  184S,  deman- 
dant que  la  première  di«po5i(ion  do  tarif  coo- 
•igné  dana  ledit  arrêté,  et  qui  est  ainsi  conçue  : 

•  lo  Pour  chaque  ciieval,  bœuf,  mulet  on  âne 
attelé,  quatre  ceuliiaef,  •  Mit  remplacée  par  ia 
suivante  ; 

i»  Pwir  dMqoe  cbeal»  bcraf,  mulet  •«  Ane  il» 

{('U''  I)  r  non,  quaod  ils  servent  an  iraoaportdn 
marchandises,  quatre  centimeg. 

Vu  les  certificat*  cootiauot  l'accomplissement 
dee  Kmnalitis  preacritM  par  notre  arréld  d« 

36  juillet  1835,  Haui  commune*!  He  f.pns, 
NeufmaisoD,  birauil,  Erbitoeul.  Jurbiie,  iirbaut, 
Orouge  et  Berdiiee  ; 

Vu  les  délibérations  d««  eomeila  eomnonam, 
favorables  i  la  de  m -m  rie  ; 

Vu  les  avis,  égalemeot  favorables,  des  com- 
inliiaires  foyen  cantonal  et  dVrrondlaaemeot, 
dn  commissaire  de  l'arrondissement  administra* 
tir  de  Moos,  et  de  la  ddputation  penaanenie  dn 
conseil  provincial  ; 

Vo  rart.  re»  n*  1,  de  la  loi  dn  SO  nan  IMB; 

Sur  la  propoilttoo  do  notre  niabire  de  nntd- 
rieur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  Par  modifioatioo  à  notre  arrêté  pré- 
ettê  do  97  aoAi  184»  la  dJipeeltIon  a»  1  dn  tarif 
du  droit  de  péage  conotMé  â  la  rommuoe  <l*llef^ 
«bies,  est  remplacée  par  la  «uivaota  ; 

1*  Pour  «diaqne  ehetal,  bceof,  mnlet  ou  |M 
allolé  ou  non,  fonod  Ut  lofff ont  a»  traneport  de 
marcbanditei,  quatre  centimes. 

Art*  S.  Notre  mioisire  de  Tintérieur  CM.  ft.  Van 
do  Werer)  cet  «hargtf  do  mêmkm  dk  pNMOt 
arrdlé. 


latif  à  1(1  natianalîtatron  des  navires  con- 
êintiis  éi' étranger.  (Momi.dttô  aura  1946.) 

I^opold,  etc.  Vu  le  £  4  de  l'art.  2  de  ta  loi  du 
14  mars  1819  {Journai  çlficiel,  do  ainsi 
oon(n  1 
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«  Nous  nous  réservons  d'aooorder  des  lettre» 
do  mer  ponr  des  Mfiree  de  oonilmMlM  étran- 
gère, pour  aulant  que  les  intérêts  du  OOMMMO 

et  de  is  navij^atif>rî  IVrifreront,  et  poarru  totite- 
iois  qu'on  ait  payé  dans  ce  royaume  pour  lee> 
diia  navires,  pour  autant  quelle  alontélé  aoquii  m 
pays  étranger,  les  mêmes  droits  de  timbre  et  eo- 

registrement,  que  ceux  auxquels  ils  aurnicml  été 
sigcU  dans  ce  royaume,  si  l'acquiiiUon  y  avali 
été  fallB.  • 

Vu  la  loi  du  7  janvier  18!^7  (  Buffrlfn  officiel, 
DP  1^  qui  accorde  des  primes  pour  i'eucourafO> 
ment  dot  eonUrnetloni  naralo»  ; 

Considérant  que  oes  prlnot  n^t  PM  déter- 
miné  la  oonstruciioo  d'un  aiiez  grand  nombre  de 
navires  pour  suffire  aux  nouveaux  besoins  dn 
eoMBWfeo  et  de  la  nOTlfation,  réwltant  d*nno 
plus  grande  protection  accordée  au  pavillon  na- 
tional par  la  loi  dn  StioUle*  1M4  {fitêlMm 
cffleiel,    lia;  j 

Allondn  que,  toutea  eoaaemtti  aux  eoaitni» 

teurs  de  narirc?  ta  protection  stipulée  Jans  la  !oi 
du  7  janvier  1837,  u  y  l  eu  de  faire  usage,  dans 
nue  certaine  mesur<£,  du  pouvoir  qui  nous  oit 
coofêri  par  rart.  S  de  lu  loi  précitée  du  14  mm 
1819; 

Voulant  en  conséquence  déterminer  dans  qoeii 
cai  et  eoui  quelles  cenditloni  Iw  naviree  do  oqq- 

struction  étrangère  pourront  être  nationalisés; 
Sur  la  proposition  de  nos  miQietrca  dot  a^iiroa 

élrangures  ei  de*  finances; 

Nous  avons  ari(^iâ  ei  arrêtons  : 
Art.  l*',  %  l*'.  t'ourroDt  être  nationalisés  tes 

ttavfrof  do  mer  eonairoil»  I  l^étranger,  qui 

root  échoué  sur  les  côtes  ou  dans  on  drs  cottr* 
d'eaux  navigables  du  pays,  avec  on  chargement 
égat  au  moins  au  einqnlèoM  do  leu^  eipaeW 
légale. 

S  2.  Ces  navires  devront,  en  outre,  avoir  subi 
en  Belgique  des  frais  de  réparation  ou  de  recon- 
struction t*étenot  «u  notai  à  la  noHid  du  prix 
d*«^t  do  leur  ooquo. 

Art.  2,  Z  Pourront  de  même  être  naiionall- 
«é»  les  autres  navires  denier  construits  i  l'étran- 
ger, pourvu  qu'ils  aient  une  capactié  do  Oeflt 
tonneaux  dooier au  moins  ;  qu^ils  soioutdobonuo 
qualité  et  propres  à  la  navigation  transatlantique 
et  qu'ils  se  trouvent  ou  soient  pis  en  parfait  êtit 
do  navigabiltié. 

S  9.  Avant  d'obtenir  des  lettres  de  mer,  les  In- 
t*'re««és  devront  s'engager  à  ^Ire  construire  et 
a  lancer  en  Belgique,  endéans  le  délai  de  deuX 
001,  un  navire  d*ono  capacité  égale*  au  oMtoi, 

à  celle  ilu  ItAlimenl  fi  naiioc.i'iser. 

%  3.  Ils  jouiront  pour  cette  construction  de  U 
prime  fixée  par  la  loi  du  7  Janvier  18ST  {BnlttÊItt 
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tffkMt  a*  t)taM  MoiMfooa  et  mortnmni 
I*«eoom|)litieni6irt  dm  AiMiUtéi  preicrllM  par 

ladite  loi. 

Art.  3,  Les  demaoclp»  de  naiioualiaatioa 
MrMl  «treetéet  m  miniitfe  det  aAirwi  tfin»* 

gère»;  ellei  indiqueroûl  Je  nom,  les  prénoms  et 
le  domicile  do  pétitionnaire,  le  nom,  l*et))èce,  la 
capacité  et  le  gréemeot  du  navire,  et  le  pavilloo 
•001  kqttel  II  navisnait  an  darnier  lieu. 

Si,  S'il  «'apit  d'un  nnvirr  ('rhoisé  <lans  le<  cas 
prévus  à  Tari.  1er  du  préieot  arrêté ,  l^tntéreMé 
acta  tefm  d'annexer  I  aademaiMk  laa  docameola 
authentiquca  propres  h  hin  cooDattred^MM  aaa- 
nière  certaine  le  lien  <!f>  l'écbonement,  la  dnfe  et 
tes  cirooosiaocea  <iu  sinistre,  la  consistance  du 
diarfCOMiit,  le  prix  d'acquialthNil  du  Difira  al  !• 
■koniant  daa  fraia  da  réparaifo»,  da  raconiirae- 
lion  qu'il  »  nnh\<t. 

$3.  t>nm  tout  les  cas  on  joioUra,  en  outre,  i 
eaa  daasaiHlaa  ; 

I^L'acic  (i^affirmation  de  propriété  mentionné 
aux  art. 5  et  6  delà  loi  dnl4naan  iSl9{Jàwnuti 
officiel^  n"  13); 

1»  La  oertUteai  da  Jaufaaga. 

3»  Dans  le  cas  de  Tan.  2  du  présent  arrêté,  «n 
certificat  visé  |>ar  le  consul  de  Belgique,  ou,  i  son 
défaut,  par  l'autorité  locale  compétaota,  coDsta- 
laat'Ia  lien  atTépoquada  la  coQUruetion  du  nt- 
Tlrr  -lont  on  «olliciie  la  nationalisation. 

Art.  4,  S  1er.  Après  avoir  reconnu  la  régularité 
de  ces  pièces,  la  ttliifalra  daa  tflliirea  éirifèraa 
déalgoara  deux  experts  ponr  pfoeéder  i  Tcxamen 
de  la  qualité  du  navire  et  en  conaïaicr  Tétat, 
autant  que  possible,  de  la  manière  prescrite 
povr  les  navim  caostraila  aveejouiaaanea  da  la 
prime,  conFormémeut  i  la  lOf  du  Tjanvler  1887 
(Bulletin  officiel,  n"  1). 

%  %.  Ces  eii>crls  vérifieront  en  même  temps  si 
la*  frais  da  réparalkm  o«  da  racaosimeiiao  du 
navire  échoué  s'éièveni  réellement  àla  moitié  du 
|irix  de  vpnlç  de  In  roque.  A  cet  effel,  ils  ne  com- 
fwendrooi  dans  leur  évaluation  aucune  somme 
q«l  se  rapportaralt  aus  cboaea  moUliiras  du 
gr^-ement,  aux  apparaux,  à  l'armoment  et  à  tous 
nl>jcis  quelconques  qui,  ne  tenant  point  au  corps 
du  navire,  sont  étrangers  i  sa  cofUlmclion. 

S  8.  LlndanolM  due  à  chaque  expert  est 
Axée  i  dix  trnncr  par  jour  (le  vacation;  elle  ne 
pourra  être  ioféiitjuie  à  celte  somme  pour 
cfaaqua  Mlflra,4ualla  qu*ait  éié  la  diiréa  da  l*ax- 
pariisa.  EHe  sera  payée |iar  laa  propriélâirea  du 
pavifp  après  ropéralioii. 

Art.  5,J  1«'.  Le  procèi-verhal  d'expertise  sera 
traosmis  au  mialstre  An  affaires  étraostrai  par 
rinteruiédiaii  e  du  gouverneur  de  la  province. 

%  2.  S'il  consle  de  cet  acle  que  les  conditions 
prescrites  par  les  articles  qui  prt^cèdent  ont  été 


remplies,  11  aara  Uwaaiia  «tac  laa  auifia  pièaaa 
au  ministre  des  floaneat  «barfé  da  doDnar  a«Me 

à  la  demaodt'. 

Art.  6,  S  l«r.  La  iiaiiooalisation  sera  pronoa- 
oé«  par  arrétd  royal. 

^  3.  Avant  d'obtenir  )a  lettre  de  mer,  Tinté- 
ress/f  devra  faire  parvenir  au  ministre  des  li- 
aâiices  Pacquit  de  payement  des  droits  d'en- 
trée aor  le  navira  nailooaliaé. 

5  3  Si  fa  n.itionalisatlon  a  !ii  n  le  casprévQ 
à  l'art.  3  du  présent  arrêté,  il  fera  tenu  de  fournir, 
an  «lira,  UD  cariHieatdQ  raoavavr  des  douanes 
tu  port  d'attache  du  aavlra ,  aonstaiant  qu*il  a 
M  souscrit  un  cautionnement  d'après  l'un  des 
modes  indiqués  à  l'art.  369  de  la  loi  générale  du 
S6  aqjftt  IStB  {lownutl  offieteit  b>  3^),  en  ga- 
ranlie  de  l'engagement  : 

1°De  construire  et  de  lancer  un  navire  end(5ans 
le  délai  de  deux  ans,  à  partir  de  la  date  de  la 
première  lettre  de  ner  betf  e,  ceufiarnéniaDi  au 
S  2  de  l'art.  3  du  présent  arrêté; 

2"  De  remplir  pour  retic  construction  les  con- 
ditions imposées  par  les  articles  5,  6,  7,  8,  9, 
10,  19  et  18  da  la  loi  du  7  laurier  im(Bull»rtn 
officiel,  n"  î),  et  par  l'art.  7  ci-après. 

Art.  7,  S  1er.  Tout  navire  nationalisé  en  vertu 
du  préaaot  arrêté  devra  naviguer  exclusivement 
•«ua  parlllon  beife,  peodant  cinq  annêaa  eouai- 
cutivcs,  à  dater  de  la  détivrtnrc  (le  la  première 
lettre  de  merî  il  devra,  en  outre,  avoir  uo  capi- 
lahM eu  lin  «aecud  Mfa  ou  naturalisé; 

S  S-  Lea  cenirarentiona  ft  eaa  prescriptionf 
seront  constatées  en  Belgique  par  le?  employés 
des  douanes  ou  par  les  agents  de  la  poiii  e  mari- 
finie,  et  I  i*étraoger  par  laa  ceniuls  belges.  BIlea 
aeront  punies  de  la  perle  du  droit  de  iiire  nari* 
RtMc  If  navire  SOUS  pavillon  national.  Indépen- 
damment des  peines  prononcées  |>ar  l'art,  kr  de 
la  loi  du  6  aaart  1S18  (Jaumat  officiel,  n»  13). 

Art.  8,  $  1er.  Les  dispositions  qui  précèdent  ne 
dispensent  point  les  iutéresués  de  se  conformer, 
pour  l'obtention  des  lettres  de  mer,  à  la  lot  du 
14  mars  1810  {J&ummt  ^fMêtt  n*  11). 

5  2.  Nos  minisires  des  affaires  étrangères 
(M.  Uechatnps)  et  des  finances  (M.  Matou)  sont 
chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exé* 
«uliM  du  pidacnt  arrêté. 


152.  —  38  vÉTHiER  1848.  ~  Arrêté  roxal  au- 
toritant  la  perception  d'un  droit  de  péage 
dans  la  commune  de  Feion  {Haittaut)» 
(llonit.du7nuira  1840.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  eu  date  du 
31  octobre  1845,  par  laquelle  le  conseil  commii- 
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Bal  de  Veioo,  province  de  Uaioaut,  soliicUerau- 
tsHitiioB  d«  pereetofr  no  droit  de  péage  tor  Im 

chemins  |)avé$  de  celle  commune  ; 

Vu  !p  })!•>«  (le  ce»  rh<»rninv  (fti  |jr(*<rnlenl  linc 
l00|ueur  totale  de  deux  mille  »ept  cent  trente- 
ciiH|  nêlMt  î 

Vu  les  oertiBcats  copttalant  raccomplissemenl 
(tes  formaîili'^  preîtrite?  i>ar  noire  arr^t»-  du 
36  Juillet  183i,  dans  les  i':oinmunes  de  Watmes- 
AadooMls-BrifMI,  PérODoeMet-ADloliig,  GaiH 
rain-Ramecroix,  Fonienoy,  BanfdlCfl,  Btrry, 
Aaioing,  Maubray  et  Vezon  ; 

Vtt  délibéraiioQS  des  conseils  communaux, 
ImrAtea  «  la  deiMmle  ; 

Vu  les  avis,  également  favorables.,  des  com- 
■liasairea  voyers  cantonal  et  d'arrondiaMOeot , 
d«  eonmlMaire  de  rarroodistemeot  admlniaira- 
lird«  Toaraay»  «i  d«  la  dépvlalkm  permanciila 
dn  conseil  provincfaf  ; 

Vu  l'an.  76,  no  2,  de  la  loi  du      mars  1836  j 

Sur  la  proposition  de  nuire  ministre  de  i'toté- 

aifité  «(  arrdiMi  : 
caHianmtl  4» 


Att.1««.  Le  coiMall 

autorisé  h  [irrrfvoir,  -pen.ifînf.  tlix  .Trnf^r»  ronsé* 
calives,  à  partir  d'une  époque  à  fixer  par  dispo- 
•iCiea  maMArlanet  un  df ait  de  péage  fUff  le* 
«feenlM  |Mfét  de  celte  commune. 

La  perception  n\\r:\  lieu  d'apiii  le  tarif  et  MX 
conditions  ci-aprés.  safoir  : 

1*  Vtoor  chaque  t»afre  de  roue* de  raltiire  qtiel- 
aaoqve,  trola  foaia  eoaii|ilitti  pew  deog  palrea, 

deux  rentînies, 

Pour  cbaque  cheval ,  attelé  ou  non ,  cinq 


Pour  chaque  bœuf,  vaehe,  nralet  «o  im  at- 
telé, cinq  centimes  ; 

9o  Le  droit  ne  sera  dû  qu'une  fois  ,  et  en  en- 
Iraot  dam  la  coBMMiM. 

!l  sfrr»  pr  rriT  ?/  rlnq  hureaux,  qui  seront  places 
comme  il  est  indiqué  par  les  lettres  A,  B,  C.  D 
et  E  du  plan,  qui  sera  rerélo  du  visa  de  ontre 


présent  arr^K*; 

S*  Un  poieAu,  sur  lequel  le  tarif  du  droit  devra 
4lre  aflkfeéf  tara  conttaMiflMMM  |klacé  aapfèi  do 
chaque  bayeaa  ; 

Pxem()i(on<f  rfe  T.t  taxe  seront  les  mêmes 
que  celles  eu  vigueur  aux  barrières  des  grandes 


5*  Le  produit  du  péage  sera  affecté,  avant  tout, 
i  reoiretien  des  rhaii-*»*^^  existantes  et  Texcé- 
daoi,  «Ml  J  en  a,  au  pavage  ou  à  Tempierremeut 
dteiret  chcmlm  do  la  «oaïaMBe; 

0*  Les  travmx  anrool  li««  par  adJudlcalfoo 


7"  La  perception  du  Iroit  sera  adjugée  publi- 
«nwmeot,  chaque  année  ,  par  les  loina  de  Pad- 
nlnistration  communale. 

l  e  cahier  des  char^jes  et  le  procès-verbal 
d'adjudicaUon,  tant  de  la  perception  du  droit 
qne  dea  travaux  i  exéenter,  teroot  Monali  I  raf^ 
probatioQ  de  la  députation  permanente; 

8o  Un  compte  exact  et  détaillé  ihi  firoduit  de 
la  taxe  et  des  dépenses,  sera  tenu  par  l'adminis- 
Irattoo  eomnoMle,  et  tranraila  anamUeneot  « 
atce  les  pièces  k  Tappul,  à  ladite  députation  ; 

9»  Si,  par  la  »uite,  une  roule  était  établie  sor 
le  territoire  de  la  commune  de  Ycson  ,  le  péage 
paifn  an  proAt  de  eetie  comniiim  fioaénii  A 
eewer,  sans  indemnité,  sor  les  parties  des  cbaua* 
•ées  exisianlea  qni  seraient  incorporée*  i  ladite 
roote. 

AH*  I.  Hoira  mlnlitre  de  rintérieur(M.  S.  Vas 
de  Weyer)  «M  cbaffé  de  PaxéeotUm  dn  f riiOni 

arrêté. 


153.  —  1"  aaas  1846.  -  Arrêté  royal  accof' 
datU  ta  eoncMion  du  chemin  de  /kr 
iFEtttre-SmArê^UêUie,  tign»  é»  Mo- 
renne  à  ta  Maueet  avec  embranchement 
d'Oret  à  la  Sdmkre,  (Monilenr  dn  11  aura 
1846.) 

I  éopold,  etc.  Vit  h  !ni  du  7  mars  1845,  qui 
autorise  le  gouvernement  à  concéder  le  chemin 
de  fer  de  l*Bntre^rabre'elFHeate; 

Revu  notre  arrêté  du  S8  mars  1845,  qui  dé- 
dire !a  compagnie  Richards  concessionnaire 
duilit  chemin  de  fer  aux  termes  de  la  loi  précitée; 

Vu  l*article  90  de  la  couvonilon  annexée  à 
, Dtitre arréié  prémcniionn^,  article  ain»i  conru  -. 

•  Le  gouvernement  se  réserve  de  dtjcrcter 
l'exécution  d'embranchements  et  communica- 
tloM  accanoiree  par  rtHway  dam  l^Knlfo^Sani- 

bre-ct-Meuse,  etc. 

«  La  compagnie  aara  la  préférence  pour  l'exé- 
cution de  eet  enbraneheaaanie  qui  fBroot,  le  eae 
échéant,  l*Ol|)et  de  conceeiioiis  nouvelles,  oc- 
troyées par  irrét  >  royal  et  d*^rèt  l««b«Meiia  Jo 
concession  primitive.  • 

Vu  la  convention  conclue  la  17  février  ItM* 
par  noire  mlniatre  des  travaux  puMica  dluko 
part,  et  la  compagnie  Rfcharfh  «l'antr»-  par»,  dans 
le  but  de  régler  tes  coutittioos  de  la  concession  du 
cbenitn  de  fer  de  Florenm  A  la  Même,  avec  caa* 
brancbemeni  d'Orel  à  la  Sanbre  ; 

Considérant  que  la  concession  de  ce  chemin  de 
fer  a  été  demandée  en  1836,  par  la  société  Splin- 
gard,  anx  droit*  de  laquelle  *e  trouve  aeluelîc- 
ment  la  comjiatjnie  Richirtls  ;  que  le  piojct  i  t^té 
•outals  A  Temiuéte  prescrite  par  les  règlement* 
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tur  l«  naiilN»  et  «im  raUIlié  ea  t  été  maaioM- 

meot  recooDu«.  taol  par  la  commissioD  que  par 
les  (lifft'i  eiites  autoril(?5  (|ui  ont  éié  cotmiUées  ; 

Sur  la  pro|>o»tUoo  de  Qoire  mioi«ire  îles  ira- 
v««x  publld, 

Nm»  «TOM  wrêlé  «t  afrétoo»  t 

Art.  If.  Il  srr.T  ron?lPut!,  jnr  voie  He  rnnre»- 
•ion  de  péage,  uu  etieinia  de  fer  de  Fl«r«nne  à  la 
Meute,  arecembranelMaient  dH>ftt  i  laSarabre, 
piteë«G(wiltet, 

Art.  î.  La  Cônrp^flinn  de  ce  rhemfo  dp  ffr  r?t 
accordée  i  la  compagoie  Richardif  à  titre  li'ex- 
maloB  dv  dnflriii  é«  fer  <!•  I*lati»teiilir«-M- 
IfdMM,  et  CF'  aux  rUii»«s  et  coDdilions  de  la  COD- 
veDtion  du  97  fiyrier  IMfi,  dont  muIod  |wé- 
cède. 

Cett«  couTMilfOQ  Mfa  anncsde  an  pféMoltP» 
r«té. 

Nôtre mtnialredMtravaaxpuhlicKM  C<  d*Hoff- 
tcbmidt)  eit  chargé  de  rexécution  du  préecot 
affrété. 

Intfe  1m  «tours  Wiinam-f^rrf  Rfebards,  oé- 

godant,  Wiiii  im  Goodenoogh  Hajrler,  membre 
du  parlement,  ThomsoD  Uankej,  lejeuoe,  négo- 
ciant, Joho-Peter  Fearoo,  propriétaire,  tout  do- 
mleiliéa  à  Londrei,  él  Terrelln  Sîfirt,  baoquier, 
domicilié  à  Mons,  d'uoe  part. 

Et  le  gouvernement  belge,  pe|)P<*«*'nté  p-ir  M,  le 
numistre  de«  travaux  public*,  d'autre  pan. 

tai  panfes  wtidMea  et  aouiiignéet,  comldéram 
qiie,  par  nrti?  ^mis  seing  privé  en  date  du  16  mai 
1845,  le  sieur  Firmia  Lavlié,  eapitalue  d'infan- 
Itria,  domicilié  I  St.-io«ae-lenoNoode.  agisMot 
pour  et  au  nom  de  tout  lec  ai«ociét  de  la  eOttpâ- 
f^nir  Sp!inf7ird,a  cédO  et  transporté  à  la  compa- 
gnie du  cbemin  de  fer  de  ^Entre-Sambr(^■e(- 
Heme  tom  la*  dralto  da  la  compagnie  Spilngard 
tur  let  projets  et  "demandes  en  coocessiOD,  for- 
més'par  celte  domière  compaçnip.  d'un  chemin 
de  fer  de  Couillet  a  Oret  ei  du  Fiorcaoe  à  la  Meuse, 
acte  qui  a  été  dioMOt  ratlié  par  lom  lea  Inté- 
ressés; 

Vu  Part.  60  do  cahier  des  charges  de  la  coo- 
oaitloo  du  chemio  de  fer  de  PSotre-Sanibre-et- 
Mama,  aeeotdant  à  la  compagnie  concetaioaiiaire 
un  droit  de  préférence  pour  Peiécotton  de*  em- 
brancbemeoisetcMomonlcatioBs  accessoires  du- 
dit  «battla  dt  fw  da  rBntN>^8afliftva-al<lla«te  ; 
8oDt  coDvaiiaefl  de  ca  ^ul  ault  : 

lrl«  l*'.  Laa  comparants  de  première  part 
s*engagent  i  fournir  les  fonds  nécessaires  et  à 
exécuter  à  leiirsfralif  riiquesct  périls,  Iç  chemia 
da  fir  da  Fj^raïAa  ft  la  Nfupa  tim  anlifiiwh*- 


naiit  dN)rtt  ilt  Sartw,  anaa  caaIaraMnià 

toutes  les  dispositions  du  cahier  des  chargea  at 

cnn'lilinns  de  la  conces^ton  du  chflrain  de  f*>r  de 
ri^uirc-Sambre-ei-Mcusc  auxquelles  U  a'esi  pas 
déragé  par  la  pvésaaia  oaofanliâa. 

Art.  2.  I.p  irnnr  pr;nrt[i:il  jirrndr.i  naissance  & 
Florenne  sur  la  droite  de  la  rivière  doives,  U  se 
dirigera  vert  Iforialmé  par  le  bois  d^Aosliaota  al 
traversera, %u  moyen  d'une  tranchée,  la  lUMlew 
près  du  village  de  Morialnn^  quM  laissera  sur  la 
gauche  ta  passant  à  proximité  de  U  cbapalla 
Si-Hnbert  ;  Il  fraDcbira  aaMita  la  ralloa  de  la 
Tbyria  et  coupera,  près  du  vieux  fourneau  de 
Forêt-Royale,  ta  créle  située  entre  Morialmé  et 
Qret,  |H»ur atteindre  rentrée  decederuier  village. 

De  aa  peiat,  le  cbanlo  de  fer  ae  dirifara  vara 
la  Meuse  en  traversant  d'abord  Textrémité  da 
bois  de  PHvéque,  coupera,  par  un  souterrain 
de  745  mètres  environ  de  longueur,  la  créu  da 
parlai  a  Pi^    Sure,  at  anivaais»  pailiaflaant 

df  h  Birrf.  il  ir,'?  pnsîrr  à  Btpjmcrée  \  Il  descendra 
eotuiie  le  vallon  de  cette  rivière  en  teachaiii 
Ermeton'Mr-UaK  at  Varadrat.  A  partir  da  Vara- 
dret,  il  se  tiendra  constamment  sor  la  rive 
gauchede  laBiert,  jusqu'en  aval  ijii  laniiooir  près 
de  Mowlia,  oit  il  la  traversera  pour  aiter  aboutir 
dam  la  vallée  de  la  Movae.  toiaédiataaaani  m 
amont  de  son  afiBueat. 

L'embrancherapnl  vers  la  Sambre  aura  son 
origine  tur  le  tronc  principal,  au  poial  siumeo* 
tiooné,  à  rentrée  dN)rat.  Il  lalaaera  levlllafe 
sur  ta  droite,  pasuera  à  trois  ocnts  mèlrei^  en- 
viron sur  la  gauche  d'Orel  et  se  dirigera  vers  la 
source  du  ruisseau  dUcoz,  en  coupant,  au  moyen 
4l*aii  Kwierrala  da  VU  nMm  aaviraa  da  Iobf 

gurur,  la  crétc  qui  sépare  ce  ruisseau  de  celui 
d'Oret.  il  desoendra  ensuite  le  vallon  du  ruisseatt 
d'Aeoz,  anr  la  gaudiadiMioél  II  te  tiendra  Jusqu'au 
peueuavaldu  meBllnd*H«nsiuae,oèU  letraver* 
ser^và  partir  de  ce  point  jusqu'au  village  de  (î<ir- 
pieoea }  (e  chemin  franchira  encore  plaaieurt  fois 
le  mlteean,  après  quoi,  se  plaçant  avr  la  rira 
droite,  il  passera  contre  le  laminoir  d'Acox  en 
laissant  sur  la  gauche  le  chit^^^ti  dr>  ce  nom.  De 
là,  se  portant  dé&nitivemeol  sur  la  rive  gauche 
dn  nilMaan  en  païaaat  par  BenQ^nlt,  le  traeé 
débouchera  dans  la  vallée  de  U  Sambre  près  da 
C))'(teiet  et  remontant  le  cours  de  cette  rivière, 
il  ira  se  terminer  SMr  le  chemin  de  fef  de 
prés  des  hanta  fanrnaant  de  Cenliiet, 

Le  chemin  de  fer  cnncf^di*,  soit  <}u*il  parcoure 
lefoiMideaTallées,  soti  qu'il  et^  suive  l'on  o«i  Tan» 
tr«  varaapt,e*élèfera  généraleieent  an*4aaiai  dai 
plna  haïUes  eaux,  eu  égard  è  l'excédant  de  hw* 
teur  le  Dtvcau  habituel  de  celles-ci  pour- 

rait altuip^e,  j^r  si^itf  du  e^if^àmatui  du 
taod  des  falléaai  eu  du  r^l«Matd«ft  «gn 
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ri«nlUDt  <ie  l'élabliMeaent  du  chemin  de  fer. 

Art.  8. 11  Mm  coMtrah  !•  liMf  éê  Ié  Vcvm,  à 
reitrëithé  Ju  tronc  principal,  un  rivage  de  cent 
mètres  au  moins  de  tongtieur,  dettkié  à  fselittiir 
le*  transbordement*. 

Qn  th99»  annfeMiteaflpâ  <iaUi,fo  tong  de  la 

Stmbre.  ver»  IVxtrj'mifé  de  IVmhnnrh  rn  -nl. 
'    L«  cbemin.de  (er  aura  au  moios  deux  voiei 
tnr  (Mie  Ut  tonfeaw  de  cef  rivages. 

An.  4.  Les  cmAm  4a  irMéanml  m  mbébi 
SOO  mètres  de  rayon. 

Art.  S.  Le  MUfluin  d*îndlnaisoa  du  proAl 
tonvilodiotl  est  axé  it  87  nHI.  par  mitra. 

Art.  6.  La  largeur  de  la  voie  sera  celle  du  cba- 
min  de  fer  de  Pitlat.  Le  tronc  principal  ainsi  que 
soo  embraocbeoeol  pourront  être  établis  à  iim- 
plovoie. 

Art.  7  T.'inclinatson  des  talus  jera  r^gl^e  d'a- 
près la  nature  du  terrain  elles  localités,  lisseront, 
•n  betoro,  louteoua  par  des  perrés  oo  défendus 
eOBir»  l*aclioo  «le»  cans  eoumotet. 

I-SS  dinensinnf  et  1^  profoirlPTir  dPS  frmR(*s  et 
coQtre-fosaéa  seront  fixées  de  manière  à  assurer 
la  prompia  éraewiipii  daa  aans  «I  raniihiniit 
data  vole. 

Art.  8  !l  ?*»r,T  eonfiruit,  an«<testomet aTi-dei8TT<! 
du  ci»emiQ  de  fer^  des  ponts,  poneeaux,  aqaednes, 
viadnaa*  tii0B«la«  ala.,  eta.»  aa  naariwa  aiiflhaBt 
et  dont  le  débouché  ou  leaavfartoree  seront  dé» 
termrnés  d*après  ie  volume  d'eau  on  la  larfi^eur 
des  rontes  et  chemina  auxiiaels  cbmoiD  d'eux  de> 


Art.  9.  Lorsque  le  chemin  de  fer  longera  ou 
traversera  à  niveau  des  grandes  routes,  chemins 
Ticinaux,  railwajrs,  chemins  de  halage,  etc.,  les 
Iraraax  iaxiaitlar  mk  wm  al  aux  Mifaa,  pat  lei 

cnnCP«iionn9tre«,  rornVini^ii  avec  Hf«i>08ilion8 
réglementaires  de  i'eiploltalion,  devront  avoir 
paof  bvtda  maliiiaair  aamiiWMt»  «uriiédh 
verses  cowaaalaatfat,  la  MUéai  la  adralé  <l« 
la  circulation. 

Art.  10.  Le  nombre  et  l'étendue  des  stations  et 
4m  iMklia»,  aJml  ^  ta  dlittltaiftm  ai  tadlipaal- 
Ikm  da  iMrs  abords,  devront  en  taat  temps  être 
rT\  r.ipport  aver;  le»  besoin»  du  commerce  etda 
l'wituslrie  Cl  le  mouvement  des  voyageurs. 

Uat  «aMM  pa— da  farai  at  bAliMaala 
avec  le  matériel  et  les  nrr-^  s<;niri  ?i  de  toute  nittire 
que  réclaoïa  luw  explmtation  aatlra  at  régu- 
lière. 

Arutt.l«4Maa 
cbemeot  seront  ei 
par  locomotive. 

Art.  1t.  Latdétalt  aaaardéi parlaa artMta 8, 
10, 17,  et  lâ  du  cahier  des  charges  delà  conces- 
sion rhemins  do  fer  de  rEulro-Satnbrc'el- 
Meuee,  pour  la  préeeotation  de  ia  ptamière  pavtif 


du  projet  dé&oitiff  pour  la  réalisation  du  pro» 
niar  rareamanl,  la  conmnwaiiMBt  et  l^aobève- 

ment  des  travaux,  sont  fixés  à  nejtf  mois,  six 
.innées,  dix-buil  mois  et  quatre  .Tnnt'p?.  en  ce 
qui  cooceroe  le  chemin  de  fer  de  Klorenoe  a  la 
Hauaa  et  ton  embraoehemeol. 

Art.  13.  Potjr  assurer  Tcxéculion  de  renfjafye- 
ment  pris  par  eux ,  les  soussignés  d'tioe  part, 
s'engagent  i  verser,  à  la  première  demande  du 
seuvarDemeDt,  oa  cautionoanant  de  elwi  cent 
raille  franc»  ;  ce  catitionnement  sera  remboursé 
ainsi  qu'il  est  convesa  par  l'art.  16  du  cahier 
des  chargée  da  la  eonaeiaioii  da  l'Hit tro-Sambra- 
et-Meaae. 

Aiffiine  expropriation,  aucuns  travaux  ne 
pourrtmt  être  entamés  avant  qu'il  n'ait  été  dA-* 
BeatJiuUflé,  A  ta  aatlfCieitoa  dnntoiatre  daa 

travaux  publics  de  la  réalisation  ri'nn  premier 
versement  en  Belgique  do  douze  cent  cinquante 
mille  francs,  j  compris  le  caulioooemeot  meo- 


Le  canlionncnr-nt  nin^l  qti»*  V  prfmter  vrr» 
sèment  pour  le  chemin  de  fer  de  l'Eotre-Bambre» 
et*lla«aaioiit  IndépeDdaBla  do  aaatloManMikt  et 
du  prenfer  vareamaDl  iiiactda  flr*daam. 

Art.  14.  Le  gouvernement  fera  ««(Trvedler  par 
ses  agents,  ainsi  qu'il  est  dit  i  l'art.  44  du  cahier 
deadbarfee  de  rtotra^wbra-  et  ■Meaie,  lee  tr*> 
vaux  et  Pexpioiiatloik  du  «diemin  de  fer  et  de  son 
embranch«:'mcnt.  Le*  concessionnaires  verseront, 
pour  couvrir  les  frais  de  cette  «ur:reUlance,  en» 
ddaot  Ica  traie  BMib  A  caaiplardaeejear  at  ta* 
nuellement,  pendant  la  dur-'c  les  traTaiix,  l;ins 
la  caisse  qui  leur  sera  Indiquée  à  cet  effet,  une 
somme  de  onze  mille  francs,  et  en  outre  pendant 
la  darée  de  ta  coaeaMlan,  anddaaa  ta  franlar 
iriraesttc  rh.iquc  année,  une  8omm<*  f!p  on?ç 
cents  francs.  Ces  versements  sont  en  dehors  de 
Max  fliéc  par  ledit  art.  44. 

Art.  15.  Lemlalttre  des  travaux  publics  accepte 
}f"t  pnr.'irpmenif» ,  conditions  et  stipntatinns  qui 
prtrciieni.  soui  iareserve  de  la  sanction  royale. 

fait  en  double  k  Bruxelles,  le  vingt-sept  fé- 
vrier tMOquaraata-eht. 

€.  ■*H<Wf lOniiBf . 

Lewis  Dcbitt. 
romraç  londé  de  pouvoirs 
suivant  |»rocuraUoos  ci-joioiaa* 


1M.  "  1er  HaBa  184t.  -  Jrrêfé  wûtdêtMêi 

parlant  rt'gfement  organique  des  commis- 
sions adininUtrativ9$  det  éOOU*  fn-'mairt» 

4mt0ri«ur^'  (Mooit.  daM  maïf  1848.) 
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Le  miniiire  de  Pintérieur, 

Vu  la  loi  du  93  septembre  18IS  ;  * 
Va  l*krrélé  royal  ilu  10  avril  184S,  |N»rtMt  or- 

Vu  les  avis  de  l'ioaiiecieur  aies  éculcs  normales 
•titoa  écolet  primalret  auiiériaiires,  ainsi  qu«  dcf 
g»BV«rDeurt  des  provinces  ; 

ArrétP  le  r^fT^t^rn'-nl  d'ordre  intt5rieiir  des 
séaoccs  des  coramUsioni  adminisiraiive*  des 
<oo1  m  primaires  supérieures,  afaiil  quSI  siiU  : 

CHAPITRE  PREMIER. 

DISPUSITIU5S  GÉH^RAIRS. 

Arl.  Les  aiiributioos  de  ia  commitsioo  ad- 
ministrative 4*ttne  éeola  primaire  snpéricnre  dn 

gouvei-nemeot  sont  les  suivaules  : 

Elle  donne  an  gouvorncmenl  son  avis  quand 
il  s'agit  (1«  pourvoir  au  remi>lacemeul ,  soii  d'un 
qMDbre  de  la  eomminlon  mén»,  soit  d*nn 
membre  du  corps  enseignant  autre  que  l'in^ii- 
tuleur  en  cbef  direcieur  de  i*école  primaire  su- 
périeure; 

S*  Elle  veine  à  la  stricto  eiécnClon  de  la  IM  or» 

ganiqu*"  de  l'irtîtrticiidn  [iriniaire  ainsi  que  de» 
arréUs  ei  des  règleoieots  (luî  cooceraeat  les 
écoles  primaires  svpéHeures  ; 

30  Elle  dresse  et  arrête,  sous  PapprobaliOA  du 
ministre  d«  Ti nt Prieur,  Je  iNulfei et  les  coa^Hca 
do  chaque  exercice. 

d«  Elle  prépare  les  grogrammea  annuele  dae 
cMvt  et  veilla  I  ce  q«*ile  soient  soigoensemeni 
iri)servés  ; 

5«  Klle  veille  à  l'eutrctieo  et  à  la  con»ervauoa 
dee  MUaMnle,  dn  maiMel  ei  des  eolleelions. 

Art.  S.  Les  |>iëce!i  adressées  i  la  commistion 
adminisiraiive  sont  ouvertes  par  le  président  ou 
par  le  foDciiooDaire  qui  le  remidace. 

Art.  S.  Il  eet  lena  mi  ladteatenr  de  loulet  lea 
pièces  adreesées  h  la  rommis!iioo. 

Art  4.  Le  président  fait  instruire,  s*tl  y  a  llan, 
les  aflUres  qvl  doivent  être  sonorises  à  in  comk 
mission  admioiiiraiive. 

Art.  5.  Lorsqu'il  s'agil  d'affaires  imporlaotet, 
la  commission  délègue  un  ou  plusieurs  de  ses 
membres  ponr  en  faire  rapport. 

Art.  6.  Cm  rapporta  aont  ionjours  présentée 
par  écrit. 

Art.  7.  La  commission  «léiégue  quelques-uns 
de  see  membres  ponr  iMpeeier  l*éeole  ft  lonr  de 

rôle ,  et  chacun  pour  la  durée  d'un  trimestre.  Le 
riiemhre  chAip**  de  ceUf  mi*>ion,  vmiie  l'école  au 
moins  deux  fois  par  mois,  à  des  jours  indétermi- 
nés. Il  veUio  è  reaéonlioo  dee  dispositions  ^nl 

coocernenl  IVuseignement  et  la  discipline  et  il 
fait  en  général  les  obtervalioos  que  celle  inupec- 
Uon  lui  suggère.  Chaque  membre  de  la  commis- 


sien  peut  d'aiileurt  visiter  féetlo,  toolea  lee  Ma 
^ni  le  Jnfo  «onvonaMe. 

Arl.  8.  I»an^  rhsqiie  «('ance  trimesiri«die ,  le 
membre  qui  a  été  chargé  plus  spécialement  de 
visiter  l*icoio.  présenta  nn  rapport  éartt  anr 
tea  résnitats  do  son  Inspeeilon,  pendant  le 

meslre. 

Art.  9.  Tous  les  actes  de  la  commission  admi- 
nistrative sent  signée  par  le  président  et  oontro- 

signés  par  le  secrétaire-trésorier. 

Art  10.  f  a  commission  administrative  corres- 
pond avec  le  ministre  de  i'iniéricnr  par  le  gou- 
vcmenr  do  la  proviMO. 

CHAPiTKis  11. 
Des  SÉSfICES  BE  Lk  COHISSIOX  ADaiHISTRATITB. 

An.  11.  La  commission  administralivR  «e  réu- 
nit eo  séance  ordinaire  dans  la  première  quin- 
saine  des  mois  dojlsinrler,  d*4wHI,  do/toUM  H 

d'octobre. 

Elle  s'aMfmbIf'.  en  outre,  toutes  les  fotsqno  le 
présideoi  croii  devoir  la  convoqua*. 

Les  convooatlaas  ont  lion  par  écrit  demjomw 
au  moins  avant  la  réunion  EM^j  indi^VeOt  Iw 
affaires  qui  sool  à  l'ordre  du  jour. 

Tout  membre  qui  ne  peot  assister  à  ooe  «onas 
doit,  entant  4M  poesiUo,  en  prévenir,  lopréat- 
dent  par  écrit. 

Art.  13.  Le  président  a  la  poiiee  de  l'assemblée. 
W  donne  la  pofoloaomemtra  ^  In  demanda  et 
la  maintient  à  celui  qui  {^.Obtenue. 

Art.  13.  La  commission  ne  peut  délibérer  que 
lorsque  plus  de  la  moitié  de  ses  membres  sont 
présenta  à  In  eéame. 
Les  membres  votent  h  haute  voix. 
Nul  ne  peut  s'abMenir  s'il  n'a  un  intérêt  per- 
sonnel direct  dans  l'affaire  qui  est  en  délibéra* 
iloa.  Lee  réeolntlone  aettt  priam  à  l^mmnlBrilédm 
suffrages.  En  cas  de  partage, la  V9Êa,  dn pXiidiat  ' 
est  prépondérante. 
Art.  té.  Il  est  tonn  proeèe-oerbal  dae  séannn. 
Lo  -prools-vorbal  poHe  en  léte  lo  nom  des 
membres  préteols  à  la  téirirc  ChaqnomombMa 
le  droit  d'y  faire  insérer  son  vote. 

Art.  16.  A  l^oitvartnro  do  eimqHO  aéonoa,  lo 
pMCèe-vnrbal  de  In  aéanoe  préoédanm  oit  Inot 

approuvé. 

Si  une  reciiftcation  est  nécessaire,  elle  f  est 
fblto  eéaneo  tenante. 

Art.  16.  Les  procès-veri>aux  des  séances  sont 
transcriu  dans  un  registre  spécial,  après  fn^ils 
ont  été  approuvés. 

U  ministre  do  nnlérionr  0  lo  droit  dosoffitro 
remettre  une  copie  des  procès-verbiux. 

Arl.  17.  Daus  la  séance  ordinaire  du  mois  de 
iuillet,  la  commission  règle  tout  ce  qui  conoeroe 
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1«  eitmeoi  publics  ei  U  (iisiribuiH>a  det  pris , 
•l  Kdige  l«  praf niMie  d«  fiante  teolaira 
Miivaotc. 

r.e  progr.imnie  est  adressé  aa  minlitw 4* 
térieur,  avaoi  Je  1«r  teplMabre. 

CHA?]TU  m. 
■D  HcattAiit^niMBin. 

Art.  18.  U  MCPéUin-Irétorter  i4d]f»  les  pM- 

eii'terbauT  dej  «éanrej:. 

An.  19.  11  conlre-sigoe  l«s  exp^dilions  ou  co- 
pies signées  par  le  prétidenl  et  munies  da  sceau 
de  la  commission. 

Art  ?0  Tous  les  ans,  après  fa  fiiulrihiuion  des 
pri& ,  il  rédige  et  soumet  i  Papprobation  de  la 
commission  ao  pro|et  de  rapport  déialilé  nir  la 
siluatioo  d«  l^lo  «I  tor  les  travaux  de  l*»0Dé« 
sfolairf».  Ce  r.ipport,  après  rjn'il  a  approiiré 
par  la  commission,  est  envoyé  au  ministre  d« 
Piolériciir. 

Art.  21.  Le  tecrétaire-tr<:sorier  est  chargé,  en 
outre,  de  toul  ce  qui  concerrie  la  compi.-thiliié. 

Toutes  le*  dépenses,  laui  fixes  que  variables, 
•Mt  pêlftt»  par  lai  «ir  owadat,  4»m  Im  ilmliai 

do  blTrÎRCt 

Dans  ctiaque  séance  irimeslrielle,  il  «oumei  à 
la  OMBttiMian  on  dtet  détaillé  des  sommes  reçues 
«Ipaytet,  pouroanpla  éa  l^éeolo. 

An.  Î9.  Chaqiip  anné^*,  ff.?ns  l.i  jt'.Tncc  Ju  mois 
d'avril,  il  rend  compte  des  recettes  et  des  dé- 
pcMCi  de  roxardea  précédant. 

Ca  ooropte ,  accompagné  daa  piiMa  Iwtitaa- 
tives,  est  exaaainé  ai  an4l4  pft»iao<NwiHt  par 
la  commisaiao* 

Art.  SB.  la  flaerétalra-iréMffiar  fannrit  on  aan- 
lioonement  qui  sera  déUrmlni  par  la  «oanif 
sîon  adtniDlslràlive. 

Art.  34.  Le  secréuire-trésoricr  iooit,  s'il  j  a 
Han ,  dViM  Indanmlié  foi  na  pourra  atcddar  lii 
crnt^  francs,  ni  être  moindre  de  trois  centa  franM 
par  an,  le^  frais  de  fturpati  y  compris. 

Sauf  cette  double  restriction ,  rindemnité  sera 
da4  p.  «.  daU  lacaiia  afbcMéa. 

CJIAPITRE  IV. 
DE  L4  COHPTAatLITi. 

Alt.  Iji  secrétaire-trésorier  tient  nn  re- 
gistre-journal  dans  lequel  il  inscrit  las  r^eitaa 
al  laa  dépensas  friiaa  poor  la  aerviao  do  l*éaala. 

Art.  96.  Dans  la  séance  ordinaire  du  mois  d'oc- 
tobre, la  commission  Forme  le  btiilget  de  l'exer- 
cice suivant,  d'après  les  besoins  du  terfice.  Ce 

hodgat,  arrêté  pravbpiramani»  oii  enrafé  A 
rapprobation  du  miaiilra  da rfalMrianr»  «faoi  la 
li^  ao¥«nibre. 


".—AU  184e,  «•  m.  m 

Art.  27.  l>ans  ia  séance  du  mois  d'avril,  la  com« 
nJaaIon  arrête  la  compte  de  l'exercice  précédent 
et  l'envoie  au  ministre  de  l'intérieur  avant  la  Bn 
de  ce  mois,  en  y  joignani  les  pièces  justificativea, 
ainsi  que  les  observations  et  tes  proposition* 
qn*dlajdganiilei* 

BmaOat,  la  t«  naft  1848. 

BuvAii  Vjut  BB  ffwm» 


ta.  -  l«r  MàM  1846.  Jri^é  mlnUtérlêt 
portant  règlement  d'ordre  intérieur  dee 
écoles  primairet  tupérieure*.  (Mooit,  d« 
18  mars  1848.) 

Le  iniuislre  «le  l'intérieur, 

Vu  la  loi  da  23  septembre  IMi} 

▼n  rarrété  royal  dn  18  airril  1848,  partant  or- 
ganisa tion  des  écoles  primaires  sapérianrea; 

Vu  les  avis  de  rinspprt>«iir  «les  écoles  norm.ilei 
et  des  écoles  primaires  supérieures,  ainsi  que  des 
geuventeurs  des  provinces , 

Arrête  le  règlement  d'ordre  intérieur  datéoolaa 
primaira*  sapérienres ,  ainsi  qu'il  loil  : 

CBAPITHB  raSMIBR. 

M  &*naiiai(nBBV. 

Art.  Iw.  Vanaaignenant  donné  dau  la*  écaiai 
primairM  ai^périauras  dn  faxvwnaaiant  aoM- 

prend  : 
I*  La  raligion  ai  la  flMrAla; 

3°  La  lecture  ; 
3»  L'écriture  ; 

4«  Les  langues  française  et  flamande,  et,  au 
lian  da  callo-oi ,  la  langaa  aUaninda,  dana  la 

province  de  Luxerationrgi 
5«  L'arithmétique  ; 

6»  Le  dessin,  principalement  le  dessin  linéaire, 
rarpantaga  at  laa  antm  applieallaM  de  la  fén- 

métrie  pratique; 

7»  La  musique  et  Is  gymnastifjue  ; 

8"  Les  éiémeuii  de  ia  géographie  et  de  l'hla» 
iniN  ai  tnrionl  da  la  géagrapUe  et  de  llilaiaim 
de  la  Belgique. 

Art.  S.  L'enseignement  des  branches  indiquées 
dans  l*artlal*  précédent  est  obligatoire. 

On  pavrra  y  Joindre,  sakm  les  basains  des  lo- 
calités, Cl  sauf  l'approbation  du  minisire  de  l'in- 
térieur, la  tenue  des  livres,  la  langue  anglaise  , 
la  langoa  aHamanda  (dana  les  provinces  autres 
que  celle  de  Lnxaabaorg) ,  lo  dessin  ombré,  ou 
tels  autres  cours  fjue  les  commlisinns  adrainis- 
tralives  jugeront  nécessaire.  L'approbation  do 
ministre  de  rinlérloor  déiarininefi  si  ces  conra 
sont  obligatoires  ou  facultatifs. 

Art.  8.  La  méllMtdo  siauiUanéa  est  atdwlfa- 
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ment  $iiirie  par  ie  directeur ,  les  profiteurs,  les 
inilttiilMirt  «t  he  u^tmte  des  éeolet  iprimlpet 

inpérieures. 

Art.  4.  L'enïcfffnemrni  de  la  religion  et  de  la 
Borate  est  doaaé  sous  la  direcUoo  d*un  ecclé- 
•iaaliqae. 

T  c  s  r  n  f attM  DM.etOioIlqaM  sont  dUpeniét 
assister. 

Aft.  5.  Le  direotenr  veille  à  ee  que  1*«DNfsD«> 
nent  de  toalee  les  branches  soit  toujoart  aeeoin- 

pëf^rié  àf^t  appileatloos  tp<;  p'ns  uliteR. 

Il  iaterroge  aouTent  les  élèves,  pour  s*assurer 
f«*fli  «al  Mm  MMpHe  les  eipileatlom,  et  U 
Miiit  les  ocmiImu  fréquentes  que  roamissent  les 

bonnes  lectures,  pour  développer  l"^  |)rincj|>es 
de  la  religion  et  de  la  morale.  Il  ne  perd  jamais  de 
fue  quelVnieigMiiMoi  tfoaeédaat  me  doole  pri* 
maire  supérieure  doit  se  borner  à  offrir  Peniem- 
Me  des  connsii^anc*  dont  lf>  h«soiD  se  fiUie&tir 
dans  louies  ics  conduioas  sociales. 

GHipmiB  II. 

tn  mlfiiMTitMw. 

'Arl.  <.  Pour  être  «dml»  k  une  d«ole  priiMin 
supérienrt  du  ganveraeneat,  te»  «Dfnu  doi- 
vent ; 

1«  Avoir  aiieiot  l'Age  de  sia  aus  et  jouir  d'une 
bonne  aanté; 
S*  Prouver  qu'ila  OM  did  vaedttfs  On  qu'ils  ont 

eu  la  pelite  v«^rnlt'  ; 

30  Produire  uo  certificat  de  bonne  conduite  » 
^Vh  ont  dl|à  Mqoentd  nao  antre  deolo  { 

Les  élèves  sont  admis  par  la  commisalon  tdnf^ 
nistrative  sur  la  propo>liion  du  directeur  ; 

Dans  chaque  localité,  la  commission  admlois- 
■trntlvo  Aie  l^ye  aiivèi  lequel  lee  Jeunes  foos  ne 
•peuvent  plus  éire  admis  ni  conservés  à  Técole  ; 

Art.  7.  Le  directeur  inscrit  dans  uu  registre 
tous  les  euiaoïs  admis  i  fréquenter  l'école  ; 

Ce  refislre  «ontient  : 

l»  Une  série  de  numéros  d'orilre  ; 

2»  Les  noms  et  les  prénoms  des  enfants } 

8*  La  date  et  le  lien  do  leur  oaissaoee  | 

d*  L*indlcotlon  de  la  reMgion  qu'Ile  prefiseent  ; 

5»  Le  nom  du  praticien  qtii  a  délivré  te  rertifi- 
cai  de  vaceioe  ou  la  mention  que  l'entant  a  eu  la 
patMoTdrole} 

••Le nom,  la prohsiloaetlodofliMtodespd- 
ients  ou  des  luteurs; 

7*  L'indicatioa  de  l'étabiissemeiil  dans  lequel 
les  oofUott  Yont  enlfor  en  quittant  réoole  on  de 
|*état  qu'ils  se  proposent  d'embrasser. 

An,  8  Lo<i  élève*  sont  partagé*  en  quatre  di- 
TisiOiM  principales,  «orrespoudaut  aut  quatre 


années  d*étttdes  prescrites  par  Part.  10  de  Parrété 
M|nl  du  !•  avril  MIS  { 

La  p  rcmièltt  dlvMOtt  10  OOOpMO  dOt  dièvw  dO 

4«  année  ; 

La  deuiièmo  division,  dos  dMvM  do  9»  anodef 
La  troisièno  division ,  des  élèves  de  S*  année; 
Et  la  qnairièma  dtvisiOB,  des  dièvos  de 

Ira  année. 

Les  élèves  ne  passent  d*nne  division  dans  un 
antre  que  lorsqu'ils  possèdent  bien  les  matières 
enseignées  dans  la  divisk»  imnédiatement  InM» 

rieure. 

AK.    Ces  quatre  divisions  ftenvenl  dtvo  snb» 

divisées  en  sec(ioQ« ,  ilann  le  but  de  faciliter  les 
progrès  dcséièves  qui,  par  leur  application  et 
leurs  dispositions  naturelles ,  sont  en  état  de 
Bsonter,  avant  las  autres,  inné  division  aopd* 

rieure. 

Art.  ti.  La  distribution  du  travail  pour  les  di« 
vursas  divisions  do  réeole  et  p<Hir  chaque  partie 
de  Penseignoment,  est  réglée  dans  un  tabioau 

arrêté  par  la  commission  administrative. 

Ce  tableau  est  affiché  dans  les  classes. 

AM.  11.  Les  oiorelees  gymnastiques  ont  tleo 
•OM  ta  surveillance  du  directeur  ou  d'une  per< 
sônnf»  spécialement  désignée  par  la  commission 
administrative.  On  ne  |>ermet  è  aucun  élève  de 
«0  livrer  A  Autws  exereleet  que  eeuk  qnl  oott> 
viennent  ft  son  Ago,  A  ses  tofoOt  ot  A  sa'  «onslt- 

tulion. 

Art.  13.  Les  heures  des  classes  obligatoires 
sont  Aiées  dans  olMqne  loeallld  pur  ta  eeaml^ 

sion  a  imiristratlve. 

Les  cours  facultatifs  dont  il  est  parlé  à  Tart.  9, 
sont  donnés  avant  et  après  les  heures  dss  dasaes 
obHgntoires. 

Il  y  a  au  moins  une  tr^tiri"  rip  rrpo<;  mire  les 
classes  du  malin  et  celles  de  Papfè»-midi.  Les 
diAves  pentsM  rester  I  PélaMIsaemant  ot  ^Feadro 
leur  récréation  dans  Inoour,  ob  Us  sottC  oonvma- 

hiemcnt  «rtr  vHIléjt. 

il  peut  y  avoir  des  étades  du  soir  tenues  par 
des  prefssssura  on  des  Instllutanrs ,  sons  la  soi^ 

vcillaoce  du  directeur. 

Art.  13.  Les  élè^tes  sont  tenus  de  se  rendre  à 
l'école  on  quart  d'heure  avant  les  heures  fixées 
pour  les  Classes. 

La  proprrif^  et  la  bonne  tenue  sont  obliga* 
toires  iiotir  les  élèves.  Le  directeur  veille  i  ce  que 
ualto  disposition  soit  toujours  observée. 
.  Art.  14.  Les  leçons  se  donnent  toUs  les  Jours, 
h  IVlception  des  dimanche»,  Ae»  jours doMlO, 
des  jeuflis  après-midi  et  des  vacances. 

Les  occupations  de  ta  Journée  commencent  par 
une  prière  faite  en  commun,  et  S6  terminent  ptr 
une  prière  ou  on  cbant  religieux. 

Art.  15.  U  n'y  a  que  deuK  vacances. 
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La  première ,  de  neuf  Jours ,  commence  îe  d<- 
■Moelie  dee  Kameaux  et  se  termine  le  mardi 
ap«At  Pâqnei. 

La  deiixîJme  commence  au  mois  de  septembre, 
Immédiatement  aprôj  la  distribution  des  prix,  et 
éÊn  Jusqu'au  premier  lundi  d'ectebre.  Elle  oe 
peat  eicéder  trois  «enalaea. 

An.  16.  Dans  chaque  localité,  la  commlasioa 
administrative  détermine,  sous  l'approbation  du 
ministre  de  l'intérieur.  le  taux  et  le  mode  de  rc- 
«rammenl  dea  réMbmloBa  ictfUdrei. 

Art.  17.  Les  parenta  det  éllvea  «Vofa^ent 
pour  trois  muis.  I.c  trimestre  comnn  ncé  est  dû 
intégralement.  On  n'accorde  aucune  remise  pour 
Icf  abieneet,  à  noina  qu'ellea  n'aleoi  M  motivées 
par  une  maladie.  Ces  remises  ne  ie  font  que  pour 
une  aiisencf  de  qninre  jours  au  moins. 

Art*  (8.  Les  militaire»,  JuMju'au  grade  de  ca- 
pitaine ibeliiilTemept,  payent,  pour  leurs  enfant», 
trois  francs  4e  noina  par  trinefire  oa  vn  frane 

de  moins  par  moi^. 

Lor»qu'ils  sont  obligi^s  de  quitter  la  ville,  par 
euite  de  ehang ement  de  garoisoo«  l'iifole  leur 
rembourse  tout  ce  qu'ils  ont  d^i  payé  pour  |a 

partie  non  écoulée  du  trimestre. 

Art.  19,  Noyaneanl  les  rétributions  cwiessus, 
rioole  (durait  le  chauffage,  l'éclairasejes  livre», 
1m  anlolses,  les  touche» ,  le  papier,  les  pJiinea 
et  les  autres  objets  nécessaires  à  PiDstructiou  des 
élève»,  pour  les  classe»  obligatoire»,  i  l'exceptioQ 
d«i  bollea  de  eompa»  que  le»  élèret  dei  coun  de 
4e»»in  linéaire  et  d'arpentage  Mnl  tanne  de  ie 
procurer  à  leurs  frait. 

.  Les  ardoise»,  louches,  papiers,  jdumes,  dool 
lea  élèvee  le  icrvent  e|r«  «n,  lont  éfalement  à 
la  charge  des  parents. 

Lesadmissions  entièrement  {jratui tes  sont  pro- 
noneéce  par  le  ministre  de  Tmiéneur,  sur  l'avis 
de  ta  eomniatloa  adorinMfaiive. 

Cp5  3  tnii.^îioo»  »0Dt  accordée*  de  préféreuoe 
aux  «efaoi*  dc«  membre»  du  cerp»  eoteif oaat  de 
l*émle  primaire  mpéffieoffe* 

Am.  JM.  Lea  élètea  qnl  antvenC  lot  eovn  facnl- 
tatil^  dont  11  eit  parlé  à  Tart.  9,  pafeni  une  rélri- 
belion  supplémentaire  qui  est  déterminée  p,irla 
oewniasioo  administrative,  sous  l'approbatioo 
du  miniaire  de  l'ioiMettr,  ei  ae  nronfaient,  à 
leur»  frais,  de  tous  tes  objets  nécessaire»  à  ces 
icfoa»,  leia  que  livre»,  plume»,  pépier», 


e«i  ajouté  au  montant  dota 
eu  irimeatrielle. 


CHAmill  III. 
nie  nsfOMs  nu  iiArce  ar  nia  nnmoM. 
Alt.  M.  H  n^eal  inil«é  anem  eUtimenC 


pore!  ni  autre  qui  rnit  de  ti.iHTre  à  décourager  lei 
élivei  ou  A  exelter  la  risée  ou  le 


Art.  tl.  Lm  livre»  el  lOi 

par  l'école  aui  élèves,  pour  leur  instraetlon, 
restent  le  propriété  de  l'éubli»»emeot. 
8*ili  lea  perdent  eninti  tea  détmlieni,  lia  tent 

tenu»  de  s'en  procurer  d'autres  à  leurs  freli, 

li^de  ^  féeele  le»  leur  iNM^nH,  et  le  prin  en 


Art.  S3.  L'institateer  èharehe  A  pérenir  lea 

fintes  par  des  observa(mn<!  fTi^népales  ou  par  det 
exborUtieo»  tirée»  de»  o^ets  qu'il  traite. 

Iioa  pénale  aeni  invitée  i  »e  rendre  »ouveot  à 
rétabtiB»eoMiit.  ain  de  aeeenoirleraree  lea  te- 
st ttuteur»,  »ur  le*  moyens  d'atteindre  ce  but, 
d'imprimer  une  hoooe  direction  à  la  conduite  de 
ienre  enflmte  et  dé  mattre,  entant  que  possible, 
l'éducaiioa  deakoMique  en  bannnnle  avec  celle 
de  l'école. 

Art.  34.  Le»  élèves  ne  peuvent  apporter  en 
clatteque  lea  eli|eti  dont  Ht  ont  beaola  penr 

leur»  ^fiiHcî 

L'ioslituieiir  est  auloriné  à  retirer  d«  leors 
mahia  tont  eeqn*ll  considérera  comme  inutile  ou 
aaitlMe,  notamment  le»  Hvréi,  deirina,  fravn-. 
res.  etc.  Tou»  ces  objets  enlevés  aux  enfanta  ptr 
l'instituteur  sont  rendus  aux  parents. 

Arl.  tB.  Les  eoAiata  sont  teeo»  de  se  conduire 
avec  respect  envers  leurs  maKrei,  et  de  lenr 
monlrer  la  plus  compliM'»  ''iR-issance. 

Art.  :tii.  L'élève  qui  iruuble  l'ordre  de  la  classe 
en  mia,  après  on  avertistemeni  préalable,  hors 
d'étal  de  dr  traire  ses  eondiscipies. 

A  cette  fin,  il  est  rel^çiH*  sur  un  banc  en  ar- 
riére; s'il  persiste,  il  est  confiné  dans  une  salle 
pnrllettlière  ofe  11  doit  tonjonrs  être  snrveHIé. 

Art.  27.  I  r  imnijur  t  -  rn^i  rclaux  insliluleurs« 
robstinatioo,  le  mensonge,  riosulle.  les  mauvais 
Irallemeals  iilts  à  des  condisciples,  uuc  conduite 
malluinnéte  ou  inconvenante,  soit  dans  le  local, 
soit  aux  abords  du  local,  peuvent  <»lre  punis  par 
des  arrêt»  d'une  heure  après  la  classe  ;  ces  arrêt» 
ne  sont  Imposés  que  par  I*initltnteur  en  chef  di- 
recteur, «[ui  désigne  no  soaa>inaltre  on  assistant, 
pour  surveiller  Itiève  ariétf*. 

Art.  S8.  Le  directeur  peut  faire  reconduire 
cbes  leurs  perenis,  peur  toute  ta  dorée  de  la 
classe,  Ira  l'ièvfs  qui,  nprès  un  avertissement 
préalable,  viennent  .i  l'école  aprè»  l'heure  pres- 
crite, ou  qut  s'y  présentent  dans  un  éial  de  mai- 
lirafiroié  ; 

Ceux  qui  n'ont  pas  rempli  convenablement  les 
devoir»  impo»é»  pour  ce  jour  ou  qui  ont  négligé 
de  les  apporter  ou  de  »c  munir  de  leurs  livre»  et 
de  leur»  cahiers. 

AK.  99. 14e  devnin  exfraerdiBalMa  ne  lont 
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janaîi  iaapoiét  comiiM  ud«  punilioo.  Oo  le»  pro- 
pdrtioiiBe  M  leai|M  perdn,  «a  l«t  eonaldéput 

comme  un  mo^en  lif  lf  r 'rupércr  ou  de  r«'pnrrr 
U  négligooce  par  un  Iraraii  fait  avec  plu»  de 
•oin. 

Art.  SO.  Si  Ica  réprimaiidéi  «i  las  pnaltloBa 

modérées  restent  sans  pfFpi.  lf  dîrcrtftir  engage 
la»  paranU  i  retenir  leur»  enfants  JuMiu'à  ce 
«inta aa  lalant  nneiMUa «t carrif^a. tl  fWl,  àca 
aqjat,  im  rapport  spécial  «l  préalabia  à  li  Ma* 
■tiaaion  administrative. 

Art  31.  Dan»  le  cas  eb  cette  asMure  ne  pro- 
duit  anoitt  rdmlui  aalliAiiaaot)  la  dlradeur  fMI 
■aiacond  rapport  i  la  commission  administra- 
tive,  qui  peut  prononcer  l'exclusion  temporaire 
OU  définitive,  suivant  la  gravité  des  taute». 

CHAPITRE  IV. 
aaa  Borm  a*tiGOOiâ«imT. 

Art.  33.  Il  y  a  deux  sortes  de  prix  : 

l>ei  prix  généraux  et  des  prix  particuliers. 

Les  prix  généraux  ont  pour  ul)jel  d^encoura- 
gar  l*élèv«  A  i«  parfMtioaaar  daaatoalaa  laa 
branches  de  renseignement  par  une  appllcâtion 
•outeniie,  par  une  bonne  conduite,  quels  que 
•oient  d'ailleurs  ses  progrès  comparativeiMOt  à 
ceux  de  lea  caadiwtirfaa. 

Les  prix  variictiliprs  (etidentà  exciter  P<*mnla- 
tion  par  des  compositions  et  des  exameos  sur 
^qva  Iwanclie  apéciala.  L^initmclion  aeqalM 
par  chaque  ëlève  est  alors  comparée  à  celle  de 
aei  condisciples  de  la  même  dividOO  <NI  da  lA 
.laèBBaaection  de  division. 

Art.  88.  T9W  lea  Jaara,  à  la  Aa  da  la  daaaa, 
des  bonnes  notes  sont  distribuées  aux  élèves  qui, 
par  leut  s  devoirs  et  par  leur  bonne  conduite,  ont 
mérité  Tapprobalioa  des  instituteurs. 
.  La*  notas  soat  iodiqiiéaa  sur  ana  caria  iaaprl- 
IBée  qui  porte  le  numéro  de  l'élève. 

L'instituteur  peut  accorder  une  ouploiiaan 
bonnes  noies  pour  un  devoir  particttliar  laH  avae 
baaacanii  da  aaia. 

Art.  34  f  (  ?  élèves  qttt  ont  obtenu  vingt  bonnes 
notes  les  remettent  à  rinstiluteur,  qui  le»  addi- 
Uonaa  avec  ealla*  i|h*IIi  oai  «bteaaaa  ao  daiaa 
pour  chaque  lecoa  Uao  dlla  pa  poar  d»ai|aa 
devoir  bien  fait. 

Art.  3£.  A  U  fin  de  chaque  mois,  il  est  rerois  à 
Pélèfe  Hjia  graada  carte  poriaat  tao  aoaa,  aon 
aaaidra  d*oi'dre  et  Tindicaiion  du  nombre  des 
bonnes  noips  qu'il  a  obtenues  depuis  le  commen- 
cemeiti  du  mois  j  ces  grandes  cartes  sont  signées 
par  la  dtrectaar  al  ce  aambre  daa  teaaaa  aaïaa 
est  inscrit daaa  aa  ragiiire  apéelatanaat  déposé 
à  Técole. 

Art.  86.  A  la  fin  de  Tannée  scolaire,  les  prix 


généraux  sont  réglée  d*a|iff«e  ta  aasAta  daa 
boaaaa  aalaa  que  Télèva  a  abiaaaaa  peodaal 

toTitf  f:i  durée  de  Pannée. 

Art.  57.  Les  prix  généraux  sont  proportionnés 
au  aaaihra  daa  élèves  qui  oat  aalft  laa  «oara  da 
la  méaiaanaéa^  Il  n*f  mtkqàVÊa  aa  pluaptrciaq 

élères . 

Ils  sont  décernés  d'après  le  i-ésultai  de  Taddi* 
tlOB  dM  boanes  uobi  rapréaeoiéaa  par  laa  cartaa 

obtenues  pendant  la  durée  de  Paooée  scolaire* 

Le  résultat  eai  indiqué  daoa  lA  proclaMatioa 
des  prix. 

Lai  aoeaaait  Mwt  doaaés  dans  le  même  pro- 
portion el  dcccrnés  de  la  même  manière. 

Arl.  38.  Il  n'y  a  qu'un  prix  particulier  et  un 
accessit  ^lour  chaque  matière  qui  fait  Pohjet  d*un 
ooaceura  dans  chaque  division  al  daaa  cimqaa 
section  de  division. 

Art.  39. 11  y  a  par  an  trois  compositions  ponr 
chaque  concours.  Les  camposliloBB  ont  Hea  ett 
JauTlar,  ea  avril  ai  aa  Juillet,  filles  gieaveat  éif» 
remplacées  par  des  ezaawas  lorsque  la  mai||Bre 
l'exige  ou  le  permet. 

Art.  10.  Des  prix  de  sopérierilé  peuvent  être 
décernés,  au  nom  du  gouvernement,  à  des  élèves 
de  la  division  supérieure  qui  se  ^onl  distingués 
d'une  manière  tout  à  fait  extraordinaire  dans 
lent  le  cours  de  lenra  études. 

Si  la  eemmlHlofl  adaiinlstrative  juge  qu*il  y  a 
lieu  à  décerner  un  prix  de  supériorité,  elle  en 
fait  la  proposition  au  ministre  de  Tintérieur. 

Art.  4f .  La  eommiasioa  admialalrative  fixe 
annuellement  l'époque  des  oierdosa  puUIca  et 
da  la  dislrilMiUoa  des  prix. 

CHAPITRE  V. 

aca  msTRuviuaa  n  Ma  ànnn  eapunéa  m 
ii*érABi.taaaanT. 

Art  i'2  L'insiituteur  en  chef  directeur  habite 
la  partie  du  local  qui  loi  est  indiquée  par  la  com- 
mission administrative.  Il  veille  à  la  conservation 
des  Ikithaanla  et  da  matériel. 

Il  ne  peut  s'nh^cnler  sans  avoir  obteau  Utt 
congé  de  la  commission  administrative. 

Art.  48.  Il  est  spéelalenent  chargé  de  l'exécu- 
tioo  de  tout  ce  que  prcaorit  lorèfflamoatd^oidre 
intérieur  de  rétablissement. 

Il  est  responsable  des  iransgre»*io(is  dudit  rè> 
glemeulqu^  B*a  ni  réprii^iées,  ai  déaoaeéos  A  il 
commission  admlnislratlva,  ai  A  son  déiégvé. 

Al  t.  44.  Il  exerce  une  surveillance  active  sur 
les  élève»,  sur  le»  professeurs,  sur  les  instituteurs, 
sar  les  aasisiaais  et  sur  tes  aalraa  emplofés  de 
rétablissement.  Il  écarte  avec  soin  tout  coqai 
peut  nuire  à  la  ;anlé  des  enfants.  Il  veille  è  oe 
que  l'école  soii  daua  uu  étal  permaneni  de  pro- 
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élèves,  le  soir  après  laurfortitteiptodUnil  le Jo«r, 
aulaui  que  potuble. 

Art.  45.  Il  M  peni  a^occuiier,  noo'plus  que  Ie« 
professeurs,  les  iosiiiuteim  M  leiaMialnili,paB. 
dant  les  heures  de  leçons,  «l'cihjcis  rtrangcrs  à 
reateigoemeoi  ou  à  l'éducatiou  des  enfaols. 
Il  vdlle  «  C0  qn'IaucBa  élèn  ne  reste  oisif. 
Art.  4«.  il  n<km|tloto  po«r  l*«ia«fsBenentqiie 
les  livres  aiiCorisés  jiar  la  commission  administra- 
tive et  approuvés,  conformément  à  l'art.  8  de  la 
M  4a  13  teptembre  1843. 

Art.  47.  Le»  profeMeart,  iee  inititatean.  let 
aMittanit  et  les  autres  employés  de  rétablisse* 
ment  suivent  ponciuellemeot  les  ordres  du  di- 
wcteur,  pour  tout  ce  qui  conceroe  leurs  foocliooa 
ou  leur  service. 

Le  ministre  de  l'intérieur  décide,  sur  l^avis  de 
la  commission  admiuisirative,  sM  faut  ou  non 
tnlemar  dans  rétablissement  les  membres  dn 
«■tpt  enaaifnattl  aulrea  qoe  le  directear. 

Art.  48.  Les  membres  du  corps  enseignant,  an- 
tre» que  ceux  qui  sont  chargés  des  cours  facul- 
tatif» dont  il  est  parlé  a  J'ari.  2,  sont  tenus  de  se 
nmlpa  A  IMcola  une  demi4Mttre  avant  Pdnvar- 
turc  des  classes,  de  préparer  tous  les  objeu  né- 
cessaire» i  l'enseignement  des  branches  qui  leur 
aaat  eonBée»,  et  de  surveiller  les  élèves  i  leur 
•Dirée  et  A  leur  lonle. 

Peudani  les  récréations  qui  ont  lieu  au  local 
de  l'école,  Us  surveillent,  à  tour  de  rôle,  les 
4J*w»,  i  moins  qu'il  n'y  ait  une  personne  spé- 
ciaiemeai  diarfie  do  œ  loin  par  la  commlaelon 
administrative. 

Art.  49.  Les  membres  du  corps  enseignant  dont 
U  eat  parlé  dana  rarticle  précédent,  signent ,  i 
leur  entrée,  une  Haie  de  présence  qnl  est  levée 
par  le  directeur  un  quart  d'heure  avant  rhenra 
fixée  pour  l'ouverture  de»  cla«»e». 

Art.  M.  Il  eai  interdit  an  membre»  du  corps 
eoseigoaot  de  se  servir  des  élèves  pearAIrede» 
commissions  hors  de  rétablissement. 

Art.  51.  Us  ne  peuvent  s'absenter  de  l'école 
eue  mse  aniorisaltoik  do  dAreelenr. 

Si  ces  abM-nccs  (Joivent  durer  plut  d»  denx 
jours,  elles  ne  peuvent  être  accordées  que  par  fa 
oeiMBistiOB  administrative  ou  par  son  délégué. 

Art.  51.  SI  lei  pralBaienr»,lw  Instltoleun,  les 
Méistanu  on  les  Mires  emplofés  de  l'élabiiise- 
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ment  manquent  aux  habitudes  d'ofdré  prescrii'ê!.,  o 
on  s*il  lanr  arrive  de  oomprometiM,  d'un»  ma»  ^  ' 
nière  qBekoaqoe,  la  dignité 
le  directeur  fait  un  rapj)ort 
commission  admiuistraiive,  qui  pfenHWAw 
«oMle  Juge  convenables. 

Art.  53.  Si  uo  des  employés  dn  eorps 
gnant  ou  un  autre  employé  de  l'établissement  a 
A  se  plaindre  iieraounellemeot  du  directeur,  il 
s*adresse  à  la  commission  administraUve  qui, 
après  information,  prend  les  mesures qn*ellejngtt 
convenables.  En  attendant  la  décision  de  la  com- 
mission, le  plaignant  doit  continuer  à  s'acquitter 
de  ses  devoirs  avec  pcaetnaMté  et  obéissaMO. 

Art.  54.  Le  directeur  fait,  i  la  fin  de  chaque 
semestre,  un  rapport  général  sur  la  situation  et 
sur  les  besoins  de  l'établissement,  ainsi  que 
sur  chaque  brancke  de  l^snseigiismeot  qui  »> 
donne. 

Art.  55.  Deux  fois  par  an,  à  des  époques  fixées 
par  la  commissico  administrative,  il  adresse  aux 
parents  des  bulletins  on  lappcrtssor  la  osadniCe 
et  sur  l'application  de  leurs  enfants. 

Art.  56.  bans  tous  les  cas  non  prévus  par  le 
présent  règlement,  la  commission  administrative 
arNie  les  dispositions  provisoires qn'éUe 
i  Papprobatioo  du  ministre  de  llBlérienr. 

Bruxelles,  le  1»  mars  1846. 

Sylva»  Via  os  Wgiaa. 


156.  —  9  mu»  1846.  —  Lo}  qui  rectifie  la  U- 
mite  entre  tes  communes  de  Jurblse  et 
d'MrHemttUt).  (Moult,  du  5  mars  1846.) 

Léopold,  etc.  Les  chambres  ont  adopté  et 
sanctionnons  ce  qui  suit  : 

Article  unique.  La  limlle  séparativt  des  

muoes  de  Jurbise  et  d'Erbisœnl,  province  de  Hai- 
naut,  est  rectifiée,  conlormémeot  à  la  ligne  A  B, 
lavée  en  Jaune  an  plan  d-annexé. 

Promulguons  la  présente  loi,  ctdoaBOM 
qu'elle  soit  revêtue  du  sceau  de  riiatCC  pubUée 
par  la  voie  du  Moniteur. 

Gsotre-sigN  par  lo  minfiliis  de  Pimérieur 
M.  S.VandoWe7er. 


ir  t 


va. — i  MàÊ»  1846.    loi  par  laqueHe  te  ter- 
ndH  mOrêlêMeitaii^reiyiia 


l^^V'^^^^^^hrTiu^^^^  .  R.ppçrt.u^tpar  M.l.  ehev.licr  Wouier. 

luJÏL^^tï                              P-          -  Bouchout,  le  13  ft'vricr  1846.  -  Adoption,  le 

ÎÏÏSrlTt?:             *•  *  l'uoanimilé  de.  3i  menbrei%résaniî  • 

a^eot^  p.  437.)  -  Adopiioa,  le  3  février,  A  Pnna-  ™»"i»rei  prcsenu., 

des  57  membre.  pré«entt. 
1m»  ain.  «•■■  xn —  boiiit.  1846. 
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éê  Pairoê  utêèÊlÊsré  nffurtê^^à  Im  «MH- 
mun9  dê  MwdmMm  (t).  (llMilt.  do  S  dmii 

T  #o(H»ld,ete.  IH  cbimbrM  Mit  adopté  et  noaf 
MoeMODuon»  ce  qui  »uiL  : 
Artiel*  unique.  Le  terrtiil  titné  «lié  le  cMia 

le  Moulin- Voye  et  la  commune  de  Paifve,  pro- 
viDoetfe  Uéf:f.  in'!f<iué,au  plan  annexé  à  la  pré- 
MOlé  loi)  par  uo  ïntré  jaune,  appartient  au  ter- 
riMre  de  ta  eenarane  de  NederheiDi,  protloee 
de  Limbourg. 

PromuiguoDS  le  préteoie  loi ,  onlonooM 
qu'elle  loli  revêtue  du  sceau  de  PÉiat  et  publiée 
ptr  la  vutadt  MonllMfr» 

Contre-stfTné  par  le  ttlnlMM  de  nAtérieur, 
M.  8.  Van  de  Weyer. 


J58.  —  9  <AHs  18 in.  —  Loi  qui  détache  de* 
parceiiês  de  ta  communs  de  Mout&aixpow 
êt»  rétmlr  à  mM»  4$  FUêm^SùM* 
JmmÊH%),  (nanti,  du  is  mm  lilt.) 

Léopold,etc.  Les  chambfeiOotade|Kd  etOOtt» 

fânrUonnnns  ce  qui  suit  : 

Ariicle  unique.  Le&  deux  parcelles  colées 
flM  tSt  el  m  Mir  le  plan  cl-anoexé  tout  déla- 
chée»  de  la  commi  r  r  d  -  Moulbaix,  el  réunies  à 
celle  de  Viller»-Saiot*Aaiand,  province  de  Uai- 
oauU 

Progaal^OMlapréieoteloI*  ordonnons  qu'elle 
soit  revêtue  du  sceau  de  l'éial  et  publiée  par  lâ 
voie  du  Moniteur» 

GoMN-sifoé  par  ta  Mtaiaita  da  l*lotMaur, 
ll.8,Va«daWaffr. 

159.  —  2  -sirs  1816  -  Lo!  qu}  rrctffîr  !es  li- 
mite* de»  communes  d'Eeckeren  et  de 
Cttppelten  (3;.  (Monit.  du  t  nara  18i$.) 

Léopold»  eto.  Lee  «haailwaa  ont  adafté  at  naa» 
iancdoonoiM  ae     fuil  ( 


(l)PréienUtVMi  à  la  diadhre  dec  repréMotanU, 

le  Î5  novembre  1845.  (Dociuncnts,  p.  158.)  — 
Rapport  par  M.  Orl>an,  le  19  janvier  1840.  (Docu- 
ment*, p.  480.)  —  Adoption  unt  discuMion,  le 
8  février,  à  l^UMiBiDité  daa  OSneiobrea  préaenU. 

Rapport  eu  sénat  par  M.  tabareu  deMeereflieD, 
le  13fcvrier  tb' - AJoptMo,ta  l6,i Ihluaaimié 
des  3^  membres  prc.vctiU. 

(S)  Présentation  à  la  chambre  dcsrepréeeatants, 
lo  S5  novembre  1845.  (Documents,  p.  157.) — 
Rapport  par  M.  Orban,  lo  19  janvier  1846.  (Doeu* 
mciiu,  p.  457.,  Aciupiion,  le 8 Cévrieràrttuaaiaité 
des  61  membre*  présents. 

Rnpport  au  sénat  par  M.  Wouters  de  Bouchout. 
|p  15  fi-vrier  1846.  —  .\doption,  le  16  février,  à 
l'unanimité  des      membres  présents. 


-AH  184» t  N»  169-^160* 

Art.  t«r.  Lea  llnilec  «éparalivae  autre  taa  eaaa* 
BUDCt  d*Eerlierrn  et  de  Csppeilen,  province 
d'Anvers,  tout  rectiAéet,  couforméaieat  au  plan 

Cl-anoexé. 

La  ligua  de  dénarcatiou  eet  tracée  aur  la  1er- 

raio  par  le  Parj  sscfie'-Jf  'eg.  le  Zwarte-Beek, 
jusqu'à  V Etscfu  nhoutsche-Beek^  ce  niiséeaik 
même  jusqu'i  réunion  au  JSwarte'Mtëk  M 
long  de  la  Oude^rgeeke^Bami  ta  Jfwartr- 

Beek  junqu'aii  rh-miD  ilit  Ht'xde-Straet,  ce 
chemin  jusqu'au  Water-SUoet^  el  ce  dernier 
même. 

AH.  S.  La  aen»  électoral  et  le  nombre  de  con- 

•?rtilrTs  à  élire  dans  ces  cnmmuivet,  vproni  déter- 
minés par  l'arrêté  royal  fixant  le  chiffre  de  leur 
population. 

Promulguons  la  pr(!:scDle  loi,  ordonnons  qu'elle 
toit  revf^tnr  du  fsceaude  rÉtai  el  publiée  parla 
voie  du  Moniteur. 

CoBlro-iigoé  par  te  aiolalra  da  lintérlcar, 
H.  S.  Van  da  Wafer. 

1M.  —  8  ■Aie  1846.  —  tùH  fut  fixe  la  limite 

sêparative  entre  les  communes  <le  S'ifjr  et 
deFouleng  (4;.(Moiiii.  du  5  m.nrs  isii;  ■ 

Léopoid.  ei(^.  Les  chaml>reaonladopté  el  nous 
sauclioanous  ce  qui  suit  : 

Article  unique.  La  linita  aéparatifo  entre  lea 
cooimunes  de  Silly  et  de  Fouleng,  province  de 
Uaioaut ,  ett  Axée  conforméneni  au  plan  ci- 
an  nexé. 

Lea  parcdlae  da  terra  Indiquée»  par  un  liséré 

jaune  font  partie  de  la  commun'^  dp  FoTiïeng, 
at  les  parcelles  cotées  440  et  441  soul  réunies  au 
territoire  de  ta  oanmnne  de  8III7. 

Promulguoni  la  présente  loi,  ordonnons  qu'elle 
soit  revêtue  du  sceau  de  l*état  et  publiée  parte 
voie  du  Moniteur. 

Couire-eigoé  par  ta  aainiilro  dolintériaurt 
M.  8.  Tan  da  Wefar. 


(8)PréBeatalion  à  la  chambre  des  représenUntSt 

le  35  novembre  1845.  (Documents,  p.  159.)  — 
Rapport  par  M.  Orhan.  le  19  janvier  1846.  (Docu- 
ments, p.  44G.  I—  \  L  I  hr  ii  nan»  di«cu»«ion,  le 
3  février  à  l  uoeitimilé  de»  57  membre;  présenta. 

Rapport  au  sénat  par  M.  le  chevalier  Weuters 
de  bouchout,  le  14  février  1646.  —  Adoptioaaaw 
di»cussion  le  18  février  par  33  voix  contre  une. 

(4;  Présentation  à  la  cimmbre  des  r<  pr«^«  niaiit«, 
le  35  novembre  184&.  (Documents,  p.  144.)  — 
Rap{>ori  par  M.  Orban.  le  19  Janvier  1846.  (Docu- 
mont'-  P  i8().  ,_  Adoption  sani  discutaion  le  3  fé* 
vricr  à  I  un.itiimU*)  Utk  til  membre*  préaenis. 

Rapport  au  «énat  par  M .  le  baron  de  Mooreghen, 
le  19  février  ta48.  —  Adoption  le  18  à  l'onaw- 
mité  des  33  membres  présenta. 
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ICI.  —  i  mk%»  lâ4â.  —  loi  qui  réunit  au  ter- 
fUêbm  é9  Sa  «f/lf  dê  Ckmrtertgr^  wi»  partie 
de  la  commÊimÊéêMar»lmêUÊ(i),(]ISMdU  éa 
5  «un  1845.) 

Léopold^etc.  Les  cbambrei  «ntldopli «t  DMi 
saoctioQDons  ce  qui  suit  : 

Article  unique.  La  partie  do  lerriloire  de  la 
commwÊt  de  Harclnelle,  pn»? ince  de  Bafoaut, 

indiquée  au  plaa  ci-joiat  pnr  un  li^^éré  rcrt,eit 
r^uoie  au  territoire  de  la  ville  de  Charleroj, 

Promulguons  la  prteate  M,  i^devoMU  qu*all« 
•oit  retéiue  du  sceau  de  Viun  et  publiée  par  la 

du  ?oie  M  oui  leur. 

CoQtre-sigiié  par  le  mioiaire  de  l'iaiérieur, 
11.8.  Valide  Weyer. 


m.  —  8  UAM  1846.  ->  Arrêté  rqyai  qui  dé- 
«taiv  «pftffmè/M  è  laeemmmmd^Mmimm 

'  iêg  ioleet  les  règlements  sur  la  potlee  dm 
Touiage.  CMoait.  du  7  nan  tMd.) 

I.éopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  conaeil 
communal  «l'Hérinnes,  provitice  de  Harnaul .  en 
date  du  31  avril  lë45,  teodaol  à  ce  que  le»  lois 
el  lei  fèfleaients  coDearaaot  la  police  du  rou- 
lage sur  les  grandes  ruuies,  en  temps  de  dégel, 
■oient  déclarés  applicables  à  la  partie  du  chemiu 
paTé  de  Tournay  à  Audenarde,  travertaol  la 
eeaiaiuoe  d'HirInoea; 

Vu  tes  certiflcata  constatant  raccomplinsement 
de*  formai  iié$  prescrites  par  notre  arrêté  du 
M  Julllec  lilS,  dans  les  pimmnaii  de  Cellei^ 
EsiaimiMuTf  «  Evregnies,  Peof,  Potles,  Salai- 
Léger,  Marcoing  et  Hérinnes  ; 

Vu  les  délibérations  des  conseils  communaux, 
IkfetÉMei  è  la  deoMUMle  ; 

Vu  fatle,  également  farorable,  de  la  députa- 
tion  permanente  du  conseil  ptetlueialt  e&  dalO 
du  S  février  1846,  \fi  11S18; 

Va  la  loi  du  S4  nan  1838; 

Sur  la  propMlliuB  de  notre  ninialfede  riMé* 
liiur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  l«r.  Les  lots  et  les  règlements  concernant 
It  paiiee  du  wulage lar  leifrandae  routea,  ea 
MMpe  de  diiel»  eoM  dMaidi  applleeMei  à  lu 


partie  du  chemin  pavé  de  Tournay  i  AudeBliil» 
•Ituée  sur  le  territoire  dWrtaMe. 

Art.  3.  Noire  ministre  de  l'intérieur  (M.  S.  Van 
de  Weyer)  est  ekaïf é  de  reaécutieo  du  préieal 
«ridtd. 


163.  —  5  UAKs  1846.  —  État  drês$é  par  le 
minisire  de  l'intérieur  (M.  8.  Van  de  Weyer), 
ea  exéeuthn  de  feaifele  ê  de  tm  Mdm 
31  Juillet  et  de  l'arrêté  royal  du  1  août 
1834 ,  et  Indiquant  te  prix  moyen  du  fro- 
ment  et  du  seigle  pendent  la  semaine  du 
tundl  iS  au  samedi  M/lfvrIir  «841.  (Mt. 
da  4  atre  1848.) 


aAicais 
BteaiaTamie. 

- 

• 

Quant.!  rriz 

Quant. 

fris 

v(  iiil.  'moyen. 

vend. 

moyen. 

;fr. 

c. 

rr. 

c. 

Aaven, 

70  84 

07 

78 

18 

99 

Arlon , 

490,26 

35 

180 

16 

75 

Bruges, 

694,94 

74 

331 

17 

84 

Bruxelles, 

9,439:91 

93 

11U 

18 

77 

Gand, 

Hasseit, 

503{99 

94 

308 

17 

87 

900  S6 

90 

1,590 

19 

60 

Liège , 

9,475  94 

97 

780 

10 

18 

LouvdBf 

1,300  35 

96 

360 

90 

61 

Monsy 

4,050  93 

64 

895 

18 

15 

Namor, 

198  94 

81 

77 

19 

86 

Totaux.  •  .  . 
Prixnoyea. 

19,834 

98 

4,439 

18 

-1 

164.  —  4  aAMl846.— Mfvtelliwair»  «ali*- 
pdis  de  MMiiffVf  (1).  (Meirik  da  ê  mm 

1848.) 

UepeW,  aie.  Les  ehaaiN  ei  eat  edepM  et  wmm 

aaaclioaiiom  ce  qui  suit  : 


CHAPITBB  PUMIOL 


46»  etUrepâu, 

Art.  1^,  1 1*.  Iffiatnpêl  eet  aa  liea  de  d4pêc 
de  laarcbaadieee,  aaslnilé  aa  tortfioire  diraa|cr 


(1  )  Préseolalioo  à  U  chambre  de*  reprétenlanli, 
le  99  nevenbre  1845.  iDocuoMsota,  p.  194.)  — 
Rapport  par  M.  Orbao,  le  19j8nTier  1848.  (Poea- 
mentsip.  457.)  AJoptign,  leS févriertàruuwmitf 

des  61  mciDbre<>  prco^att. 

Papportau  »éi>ai  par  M.  baroa  de  Moorofbeas, 
leUArrier  1848.  -  AdopUou,  le  18  Carrier  A 
Paaeaiaiîtd  dea  81  aiambres  présenli. 


(3)  Prétealaiion  i  la  cbeaibre  des  représeatauU, 
l«9Mff«edtr«  1844.-Rappertper  M.  DeaMisièvee, 
le  18  avril  18«.»>Diieusww  les  4, 5, 8, 8, 8, 18, 
1 1  .1  1 2  Jécenbff»  1845.  ideflioa^io  18  pat 
45  «oiK  caiitre  7. 

Rapport  an  lénaA  par  M.  U  baiM  DolalCsille,  le 
33  févhar  1846.  (Deo«M.,  p.  977.}.>DiaaMaeioo,lae 
94  el  88IÎIV.  ^  AdopSieo.ie  85  pi»  94  vois  eeaMaf. 
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Art.  6.  L*«f)Ci«pAt  fteVf  wt  ira  ait«aitai  dé- 

sicoé  par  ic«  inK^restés  cl  agréé  |>ar  r.iiininisira- 
tion  pour  servir  au  tli'[>ôt  des  marchandises  spé- 
ciaieuieoi  admises  à  jouir  de  la  faveur  de  cet 
«DtrepAl.  L'iiimiKMiialrveD  •  U  garite  «xelmive 
«I  4oli  fournir  caolion  pour  le»  droUi. 


te  rapport  de  te  rsdevabilité  det  droite  d« 

riiat. 

li?  l  e  régime  établi  par  I  )  prpsentc  loi  cl  par 
le»  lois  eu  vigueur  cooceruaui  l'imporlatiou, 
rtiporutiooot  te  tfomil,  mi  «ppIteaUe  à  tentes 
lot  exp4ditioiM  de  marchandieei  par  eotrepAl. 

Art.  3.  Il  y  »  quatre  eiptee» d*eikUep6t  : 

L'eolrepôl  franc  \ 

L^VtrcpAlpvUte; 

l/eot^pôi  p  irrii  uiier  ; 

I  Vnirepôl  fictif. 

Ari.  5,  S  i/eolrepéi  franc  est  une  eoceiole 
conplétemeDl  iioMe,  reoferaont  un  ou  plmtenrs 

bassins  de  charpemrnl  et  de  dtîctiargcment,  ainsi 
que  des  magastos  pour  le  dépôt  dt-smarcbaudises. 

%%,  Vadnilniitratloo  dt  ^gnc  les  israei  qut 
aoiiiet  peuvent  douoer  accès  dans  l'enceinte  de 
l'cntrepAt  fnt^r,  dont  elle  a  la  garde  et  où  elle 
exerce  »a  «urveitlance  avec  le  concours  de  te 
coBBiMfoo  eréie  par  Part.  81. 

Art.  4.  L*entrep6l  public  est  un  bAlimeot  ser- 
vant au  dépèi  des  marchandises.  II  csi  confié  ex- 
clusivement à  U  garde  de  l'administralion. 

Art.  5.  L'O&UepAt  ptu-thuUer  est  iia  magasta 
désigné  par  les  inlérossi'n  et  .iRri'i*  p.ir  l'ailininia- 
tration  pour  servir  au  dép6t  des  marchandises 
spécialement  aduit«es  à  Jouir  de  te  faveur  de  cet 
anirepAi.  Ileat  fami  à  deux  clefs,  dont  Vunc  est 
confiée  k  l*aotrepMlteire  ei  l'autre  à  radmteis^ 

tration. 


ïECTio?r  II.  —  Admission  en  entrepôt. 

Arl.  7.  S.Kif  les  exceptions  établies  par  la  loi , 
les  marchandises  de  toute  espèce  peuvent  être 
déposée!  dans  tes  entrepAts  francs  et  publies. 

Art. 8.  L'entrepôt  particulier  n'est  concédé  que 
pour  l*""»  vins,  les  eaux-de-vie  élrangtrcs  et  les 
marchandises  de  douanes  non  soumiiies  à  des 
droits  diffârentMs,  qui  seront  désignées  par  te 
gouTrrncment. 

Art  9.  L'entrepôt  fictif  nVst  consenti  tfue  pour 
le  sucre  et  pour  les  marchandises  de  douanes 
antres  «ine  les  oianutefilures,  ai  non  sonmiass  A 
(tes  droits  difFérentlels  qui  seroDt  désigoées  ptT 
le  gouvernement. 

Toutefois,  le  gouveroMneal  pourra  accorder  (1) 
Penlrepôt  fictif  pour  les  graines  oléagineuses,  les 
cuirs  et  les  fruits,  à  la  condition  que  loc.ittY 
désignés  permetieul  un  arrimage  des  luarcbao- 
dlses  de  nature  è  éviter  toute  confusbn. 

Art.  10,  S  I.cs  poudres  à  tirer  (S)  no  |ieu> 
ïcnl  jamais  être  cnlrej  osées. 

S  2.  Les  armes  et  les  mun  lions  <le  guerre  ne 


(1)  M.  Oiy  :  «  Avaol  de  préveoter  un  ameode- 
UMiiil  Part.  9* je  vendrai*  savoir  pourquoi  le  gou- 
vernement vc  réserve  la  faculté  d  arrordcr  l'entre- 
pAt  fictif  pour  lc«  graines,  le«  cuir>  et  le»  fruits. 
Si  le  gouvernement  a  réellement  Tintention  d'user 
de  cette  faculté,  pourquoi  te  loi  oe  dit-elle  pas  : 
Il  ut  meeordi  an  lien  do  /It^owwntMBmr/wnmi 
aeconUr  ?  Ce  serait  bowwonp  plus  mupte  al  beau- 
coup  plu»  clair.  »  . 

M.  le  ministre  diss  finances  :  «  Les  obtervations 
do  llionerabte  membre  et  ramendemeoi  qu'il  an- 
nenee  tendent  à  sobstîtner  i  ooe  feeuUé  pour  te 
gouvernement,  un  droit  eaistant  par  la  force  de  la 
lou  L'eotrepftt  «erait  dèt  à  présent  «t  dans  toutes 
les  hypothèses  accordé  pour  trois  artlelwianvertv 
de  la  loi-méme.  Je  ferai  d'aberd  remarquer  que, 
lorsque  cette  proposition  a  été  teite  parla  section* 
centrale,  cY-uil,  si  mes  touvenirs  sont  fidèles,  le 
maximum  des  vœux  du  commerce.  Il  demandait 
que  le  gouvernement  eût  la  tecnité  d'accorder  ces 
entrepôts.  Si  l'on  veut  éviter  tout  inconvénient,  il 
faut  laiiscr  au  f^otiverneneot  une  simple  faculté. 
Par  l'iDlerj)rclatioi»  qu'il  a  ilonnée  aux  tlispoî-itioiis 
favorables  au  commerce,  le  |;ouveroemeot  a 
montré  quil  comprend  ses  véritables  iBléréts« 

qunnî!  il  n'y  a  p  i";  d'autre»  intérêts  qui  s'y  oppo- 
ictii.  iVlar»  it  y  aurait  des  danger*  à  imposer  cette 
ebligatioQ  au  gouvernement  dans  toutes  les  hypo- 
thèses possibles.  Il  suffit  que  le  eemmeroe  ait  la 
garantie  que  le  gouvs 


i'enirepit  fictif  dans  les  cas  dont  il  s'agit,  pour 
qu'on  «oit  certain  qa*il  le  fera,  et  qu'il  ne  retirera 

l'autoris  iiion  que  pjr  des  motifs  sérieux. 

■  Ce  ii'tsi  p.is  A  plai»ir  (l'liuuoral)le  membre  le 
ftiiit  li.cii  (|itt'  le  ijouvcrnctneiil  refuse  des  faci- 
lité» au  commerce  ;  c'est  lorsqu'il  y  a  impossibilité 
de  teire  anlrement,  lorsqu'il  y  ■  des  motifs  de 

fuit.  'Mi!»  il  faut,  lorsque  ee»  molif<i  exi^'cnl,  qno 
le  guuvcrueueul  puisMi  retirer  l'aulot  ii>alion.  n 

M.  0«y  :  <■  M.  le  ministre  des  finance*  vient  de 
dire  que,  quand  te  proposition  a  été  teite,  les 
vttttx  du  commerce  n'allaient  pas  plus  lete.  Cida 
est  vrai.  Mais  depuis  nous  i  -  .<  vu  ce  que  fait 
l'administralioa  des  douane*  avec  lus  mots  élasti- 
ques. Au  reste,  d'après  la  déclaration  de  M.  le  mi- 
nistre des  finances  qu'il  accordera  l'enirepét,  et 
qu*il  oe  le  retirera  que  dans  des  ciroenstances 
graves,  je  no  présenter. ii  pas  d'amendement.  Cette 
déclaration,  qui  sera  consignée  au  Moniteur^  me 
suffit.  » 

^3)  M.  de  Corswarem  :  «  Ne  convicodrait-il  pas 
d'ajouter  au  premier  paragraphe  de  cet  article  les 
mol»  et  autre*  préparations  fuliniiiaulff  ?  ° 

H.  le  ministre  des  finance»  :  •  C'est  inutile  ;  ces 
préporatioos  tent  etclues  des  entr^la  par  ces 

mots  les  mnrchandites  iniatuhres  OU  dCHt  te  i  f  ;- 
ti  iayv  peut  nuire  à  d'autres  qui  se  trouvent  au 
troisième  paragraphe  ;  il  n'y  a  pas  de  marchan- 
dises plus  nuisibles  à  d'autres  qno  œUos  qui  peu- 
vent y  mettee  te  Isn.  » 
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peuvent  étreintrodui(eiictan!tleii  en(r<'|>dtj!  ni  «>n 
lortir  »ari«  une  autoritatioo  expresse  riu  gouver- 
oemeni. 

"  T  antm.Tix  vivants,  le»  liMNliandi»ci 
insalubres  ou  dont  le  Yoisiua^e  peut  nuire  à 
4*aatr«s,  ne  sont  fias  admit  dmt  te«  entrep^ 
francs  et  publics. 

Art.  11.  %  1"  Pour  f^!re  admise'»  tbns  les  en- 
trepôts, les  ma  relia»  dises  doivent  être  saines  et 
(le  «lualité  narchaDde.  Tvutcfoto,  celles  qal  sont 
avarldta  eo  ronie  peurent  également  être  entre- 
pos<^es  sous  condition  que  ^avarie  iioit  con^Lil^e 
à  chaque  déclaration  eo  détail;  la  déduction  con- 
•entie  parl*arl.  116  de  la  loi  gtfn^le  du  iSaoAt 
1822  {Journal  officiel,  n»  38)  e*t  cilciihe 
d*après  le  degré  d'avarie  existant  au  moment  de 
la  oiiie  en  consommation. 

S  9.  Les  iDarcbaodiaee  avariéea  ne  sont  ad- 
mise* d.*ns  Ifs  rntrepAts  flrtif-!  que  sous  condi- 
tion de  n''en  sortir  que  pour  la  consommation  j 
la  déduction  ne  peut  jamahi  être  mpérlenre  î 
celle  ar(|ui»e  à  Tenlrée  dans  cet  entrepôt. 

Ari.  \'2.  Fn  r,ii(  d'encombrement  dans  un  en- 
trepôt franc  ou  public,  les  inléresiés  peuvent  Ui- 
rifer  leon  marebandlwavore  une  aucmnale  dé- 
signée par  Paulortié  ceiBDiUDalo  et  ^tét»  par 
Tadminislralion. 

En  pareil  cas,  la  déclaration  en  détail  et  la  Té- 
rilleation  ont  toufoun  lien. 

secTioN  III.  —  F  lacement  et  manipulation  de» 
marehandfsei. 

Art.  13.  Les  tnarchamiises  déposées  dans  les 
eoiTCpAie  francs  (1)  et  pobliea  «ont  arriméei  avec 

soin  ei  classées  st^parément,  selon  leur  |>rove- 
nance  et  les  condiliont  du  pavillon  sous  lequel 


elles  sont  importées.  Les  entrepositairea  veillent 
à  ce  que  des  étiquettes ,  dont  le  modèle  s^a  ar- 
rêté par  radnintelratioa  ,  talent  placée»  et  coa- 

servf'e»  à  cpt  effet. 

Art.  14,  Q  1*r.  Les  marchandises  déposées  dans 
les  entrepôts  publics  peuvent  être  changées  d'em- 
liallage,  triées,  asiortiet,  sons  condition  de  Mm 

rnnM.i'rr  I.t  nniivpiip  tare.  Toutefois,  on  ne  peut 
raolaiiger  des  marchandises  de  tnème  eqiéce  son- 
mises  à  des  droits  différents. 

$9.  Lee  changements  d*e«batiaf»dattt  tee  en* 

trcpôtsi  particulier;)  et  fictifs  |>(>urront,  dans  cer- 
tains cas ,  être  cffeciiK'-s  aux  marnes  conditions, 
avec  Paulorisation  de  l'employi^  sup<^rieur  dans 
rammdissemeot. 

Art.  15.  Le  gouvernement  arrêtera  un  règle- 
ment pour  le  chargement  et  le  ilf'i-hrtrppmenl,  le 
pincement,  ie  triage,  la  lerée  d'échantillons  et  le 
diangemeot  dVHnhallage  des  nar^mllsee.  « 

Ce  rè(;ii-ment  inieritira  Tétalaiu  dCB  nwrehaii- 
dises  manufacturées  (3), 

•Knon  IV.  —  Centervatkm  dê»  wutrtkmH- 


AH.  16.  Lee  entrepmitairei  tout  leona  de  veil- 
ler à  'la  bonne  conservation  de  leurs  marchao- 
dises.  A  défaut  par  eux  d*7  donner  les  soins 
nécessaires,  après  en  avoir  été  requis  par  l'entre- 
poseur ,  ils  sont  eontrainia  de  lenr  doner  nno 
antre  destination. 

Art.- 17.  L'administration  n'est  responsable, 
sous  aucun  rapport ,  des  marchandises  enlrepo- 
séee»  à  noioa  qu*elles  ne  mient  «odonmaféM  om 
pcrdTip<<  parraiu  de  la  olf Kfence mgmimw de 
ses  agents. 


(f)  La  di»ru«»ion  «iir  1*»^  'entrepôts  francs  a  ©c- 
ctipo  le«  «cauccs  <lc  la  chamhie  den  repréunlanta 
•les  5,  6,  8,  9  et  10  décembre  1845.  Le»  limite*  et 
U  natare  de  noire  ouvrage  ne  nous  permettant  pa« 
delà  reproduire  méoMi  i  l'aido  d*noO  analyse  qui 
ne  p<>Tirraii  jamaii  être  qu'incomiplète,  non»  ee 
pouvons  (|ue  renvoyer  le  lectenr  an  Moniteur. 

(9)  M.  le  miniiktre  des  finances  :  a  Je  n'ajuoterai 
qn*an  mot,  qnaot  à  la  définition  do  l'ëtalafOf  je 
ute  réfère  i  Is  sigotficatioD  que  t*e<pressien  4la- 
lage  a  dans  toute»  h's  loi«,  rl  notammenl  i!ti-  'a 
loi  relative  au  colportiige.  D'après  eoiio  lai,  étaler 
ireat  dire  avoir  une  m9ÊUf0  ptU9ianenle  pour  tm 

vtnte*  J'ai  d^  fait  renuwqner  ane  lea  opérations 

reUthres  è  l'owertore  oq  à  la  dîvMon  des  oolts, 

et  cellf^  c|ui  onl  jioiir  ohjrt  iîi>  montror  !a  tnnr- 
rhaodi*e  pour  les  ventes  en  grot  ne  «.ont  pas  in- 
terdites pjir  la  diipoaition  proposée.  Lk  cvt  la  vé- 
ritable garantie  dn  oonmeree,  la  aeuleqn'ii  pnlase 
exiger.  » 

-M.  Ropier  :  «  Je  prend»  acte  des  dernières  pa- 
roles de  Jl.  le  ministre  des  finaocea  i  il  en  résulte 


qne  la  montre  des  marcliandises  ne  se  trouve  pas 
interdite;  que  lu  marclinndif^e,  dans  le»  enlrepèta 
francs,  pourra  (Mre  montrée  ans  acheteurs.  Je 
crois  ne  pas  être  trop  exigeant  en  demandant  que 
la  maremindiae  à  vendre  pniaso  être  -  ' 
Voilà  %\ir  quoi  j'insiste  ;  oousfl 
dans  le  vague  à  ctil  égard. 

•  Nous  «avons  jusqo'où  certain»  scr 
laines  frayeurs  sont  poussées,  et  nous  iie  ' 
pas  que,  dans  Papplicatien,  le  règlenfiut 
ilélruite  les  principes  libéraux  inti  iIhIih  il;ins  la 
loi  même.  S'il  est  bien  entendu  que  dans  l  enirepôl 
franc  les  pièoes  de  marchandises  pourroni  être 
noutréea  et  non  pas  étalées  d'une  manière  perma- 
nente, comme  dans  le*  magasins  de  la  me  de  le 
Maiteleine,  par  exemple,  <  t  bien  entendu  que 
la  marchandise  pourra  éire  montrée  aux,  acqué- 
reurs, aux  armateurs,  je  me  conteoterei  do  cette 
iolerpréiationet  j'espère  qu'on  ne  fera  pas  passer 
une  interprétation  contraire  daos  le  règlement.  • 
(Séaneodn  11  déoembro  1645.) 
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•tcnoi.  V.  —  Mauvêment  de*  9UMekanâl*e$* 

Avt.  18,  s      I^*  moavanoots  autorisés fMor 
rentrée  et  la  iorile  <!f<!  «rîtrepôti,  sont  i 

a.  L'importatioa  direct*  |>ar  xrw\ 

b.  L*imfN»rtattM  par      ebmlu  4«  Iw  d« 
l*lLtJt  reliés  i  reoirâpAt; 

e.  L'importation  par  ioufeaiifr«  *oip; 

d.  Le  traotferl  d'uo  eDUepôl  suf  un  autre  eo^ 
trepôi; 

e.  La  réeiportatioo; 
A  Le  transit  libre; 

0.  Le  transit  ordinaire; 

k,  I*»  niae  en  eouaonoMllim. 

f  S.  Lf  réexportation  s'entend  de  la  sortie  par 
mçr  ft  par  le  port  même  de  l'import^^hon  ,  des 
marcbandises  déposées  dans  un  euirepûi  traoc. 

Le  libre  transit  |>ar  entrepôt  •*kBleBd  d«  Pn* 
|N>ria(ioo  par  la  voie  ferrée  daa  oaarchandises  ad> 
rai»es  à  jouir  de  celte  faveur,  déposées  dans  un 
entrepôt  Franc  ou  public ,  tans  distiootioo  des 
Tofei  aniviea  pour  ;  arriver. 

En  pareil  eait  11  nn  peut  être  renoncé  au  transit 
ailleurs  qu'à  l'eotrepèl  «éme  ««  au  dernier 
bureau  de  sortie. 

ta  iMdf It  ordlnain  par  entrepôt  i*anl«nd  de 
l*eiporiaiioodes  marcbandises  déposées  momen- 
1»r<»menl  dans  on  entrepôt  p*Hirn!ier  ou  fictif, 
sans  di&ttiicttoa  des  f oies  suivies  pour  y  arriver 
on  po«r  an  aanir,  an  afitMldet  d*vn  anirapdt 
franc  ou  public  par  une  fola  aatra  qna  ta  altenlB 
de  fer  de  TÉtat. 

t  B.  Les  entréee  et  les  sorties  par  les  eaux  In- 
tiHanraa  da  la  HnlitBdé  lonc  anlniMae  •  eeUat 
qnl  d*aiMHnant  par  nMTé 

Art.  19, $!«'■.  Cp?  mouvements  peuvent  s'opé- 
rer pgar  loia«a  quantités,  sauf  les  exceptions 
aaneaeréaa  par  les  laia  apécialee  rar  les  aedaes  et 
ptr  la  M  ««aérala  dn  M  aaAt  IMS. 

S  i.  Le  giiiiyt^aiTiient  est  autorisé  à  fitpr  pour 
les  BarcbaDdises  de  douanes  un  mloinsuin  pou- 
vant entrer  dans  les  entrepôts. 

in  irrHer*  un  minimum  ponr  'la  sortie  des 
marchandises  destinées  à  la  consommaMon,  Cl" 
miainum,  quant  aux  entrepôts  IrMcs,  ne  sera 
pat  inNrIenr  à 

M  UtoftaMai  (pnMi  nai)  panr  iaa  tisew  da 
sol«, 

jSO  kilogrammes  (poids net)  pour  les  âis  et 
tiisna  da  eoton ,  da  lln«  da  aiianfra  at  d*éumpa, 

100  kilogramnea  (poMi  nat)  pa«r  lai  Ma  al 
tisaus  de  Uin<». 

Le  miuimum  ne  s'appUqae  pas  aux  soldes  da 
ooBple  d^trapét 

Art.  90.  Les  marobandiaei  ddposées  dans  Ice 
antrepôta  fkanos  et  publies,  panvanl  Hre  tran- 
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scritcf  au  nom  d*un  tiers  conformément  ans  VA» 

en  vigueur. 

La  transcription  sera  filta  par  renirepasmu' 
•or  la  «impte  déelarailon  al  aeoeptatlan  dea 

parties. 

Art.  SI .  Les  déclarations  faites  au  receveur  des 
douanes  pour  obtenir  des  docnmentt  de  sortie 

d'entrepôt  sont  soumises  au  visa  préal^b!? 
l'entreposeur,  qui  vise  également  ces  documenu 
avant  Tenlèvement  des  marchandises. 

SEOTICH  VI.  —  Droits  de  magaiin. 
htl,  91.  Les  colrepositaire*  acquiitent  uo  droit 
dé  naffaslft  paor  las  marehandlsea  déposées  dana 

les  entrepôts  fr.incs  et  publics,  l.r- froTiviTnpmpnf 
fixer.i  le  maximum  de  ce  droit  et  réglera ie  mode 
de  perception. 

AK.  19, 1 1«.  A  délisnt  par  lesantrepaetialras 

d'acquitter  ces  droits  on  de  ff^  ronf  ^rmer  aux  dis- 
positions de  l'art.  16,  ils  cessent  de  Jouir  de  la 
fÉvaur  de  l'entrepôt ,  et  II  est  disposé  dea  mar» 
chindiaea  conformément  au  chapitre  zii  de  ta 
loi  générale  dn  M  aoôt  1891  (JùunM  cffleM, 
ri»  88). 

S  t.  Les  draitt  da  mafasfai  sont  prélevé»  par 
privilège  sur  le  produit  de  la  vente,  Immédiate- 
ment après  les  fi-ais  et  les  droits  privilégiés  par 
l'art,  lis  de  Ut  même  loi. 

Art.  94.  La  produit  net  daa  drall»  da  aatailo 
est  versé  dans  la  caisse  de  l*£tat|  onda  la  000l> 
muoe  proprit'iaire  du  local. 

Art.  95.  Les  marchandises  déposées  au  nom  de 
radninlctratfoB  sont  aiamptas  daa  dmiti  da 
magasin.  ^ 

cHAPim  n. 

lanipôva  fMàtw», 
aactiavi**.  ^  Jttrthut'ons  diténlrepôU 

francs. 

Art.  96.  Il  sera  créé  quatre  entrepôts  francs , 
à  savoir  :  A  Anvers,  à  Vrugas,  i  Gand  et  *  Os- 

teodc. 

Art.  27,  g  l*r.  L'entrepôt  franc  reçoit  les  mar- 
chandises iotporiées  dircoteoientpar  aaar  m  par 
la  ahamln  da  fsr  d«  lUttal. 

$  9.  Elles  sont  enlevées  : 

a*  Pour  la  réexportation  j 

b.  Pour  la  lifara  transit; 

e.  Pour  le  transit  Drdinaifta  j 

d.  Pour  le  transfert  fnr  nn  entrepôt  poUiC» 
particulier  ou  fictif; 

4».  Pour  la  eonaomaiaiioo, 

sBCTioi  II.  —  rormatftéf  de  dùkûmêtJt 
l'êntrêê  dê  i*0tHrepàt  fim. 

Art,  98,  S        A  l'importitinn  pir  mer,  les 

capitaloef  dé  navires  font,  an  premier  Nreaa 
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d'entrée ,  une  déelaration  gi'o^ralc ,  en  confor- 
Dlié  de  la  loi  du  i&  août  Ibâi  [Journal offlcietf 
0*88). 

l,n  cj(«cla ration  en  détail,  prescrite  par  l'arti- 
cle llë  de  ladite  loi  est  remplacée  par  uo  double 
4a  naDifeale  ou  des  cunoaissctnenis  portant  lea 
nénuM  indicaiioiM  et  1«  mémei-tlgfiatWM  qa» 

le*  orif;ir;rmT. 

S  t.  A  l'importation  par  le  chemin  de  fer  4« 
rÉUt ,  uo  dottbto  des  lettres  de  voiture  ou  dM 
feuilles  de  ehargement ,  portant  ëftlenent  lea 
nn*m«>«  *f^n:Ttiir qitf  les  orifflnaiit.  est  rfmis  an 
receveur  du  premier  bureau  d'entrée  et  remplace 
U  <lée»tra(km  déuillde. 

Lea  tettrei  de  Toitora  «a  le»  tmtWhê  dt  charw 

g^ment  m^nlrounent  les  manpîei.  les  nnmérot 
des  coim ,  le  poids  i>rui  ou  la  mesure  et  I'eip4ce 
dea  marcbaiidlset. 

Art.  29.  Les  navire»  et  U'i  \^aggons  dccUrés 
•ur  l'entrepôt  franc,  dûment  pomtx^s  cl  con- 
Toyés,  lOnt  iptroduii»  immédiatement  dans  reQ" 
eefoie,  Mo»  qa*«acaiie  partie  du  «herfeinenl 
puisse  jusque-là  recevoir  une  antrf  dr-^tii  niMin. 
Aucune  des  autres  fonn«Ulis  de  douanes  u'c^t 
iopMée;  maia.i*edniioi«tratlon  peut,  en  cas  de 
«wpçoQ  de  f^aiide,  preacrîre  la  fériftcation  dea 

m^rrhandi^es. 

Afi.  30.  Us  navires  (1)  «o  «barfe  pour  l'ex- 
pertatloD,  aimt  «dinii  dane  reainpÂt  fnm, 
pour  r  prendre  use  cargaison  totale  ou  par< 

liHip.  Lorsque  ces  navires  contiennent  déjà  une 
partie  de  leur  rbargemeol,  les  formalités  à  rem- 
plir tu  dernier  Irareap  le-  aobl  à  rentrée  dani 

rtnceinle. 

Les  mtfnes  formelités  seront  raoaplies  avant 
radmiwien  daaa  l'eaeeiAte  de  l'entrepôt  franc, 
éa  prednfta  belg et  dédardi  i  l'expnriaiieo. 

aicnoR  III.  —  Jdmlnlslratiom  IntiHeure 

Art.  81,  $      Le  gouvernemeot  nommera  Mne 

commission  chargée  de  participer  i  la  survell- 
laoce  de  l'eatrepôi  franc.  Elle  sera  composée  d« 
dan  membre»  de  la  cbambre  de  cttomerce,  d*ini 
BMinbre  de  l'autorité  communale  et  de  deux 
fonctionnaires  de  l'admini^tratinn  des  douanes. 

%  S.  Les  attribution»  de  celte  commission  se- 
nml  dAeniiInCea  par  anrélé  reyat. 


Art.  33.  Un  ou  plusieurs  officiers  de  police 
judiciaire  seront  attacbéi  A  cha<iue  entrep<^ 
fraoe ,  i  Peffat  de  eoiutater  le»  criaie»,  dMtta  eu 
runiravi^niions  anx  lois  d'ordre  pdÛc  <|Vl  aé- 
raient commis  dans  l'encelote. 

Ils  {lourront  être  ehoisis  peraU  la»  affents  de» 
deuaaes. 

I.R  titre  fl  (le  \:\  \w  .!ti  ir>  nvril  1843  (BldMJf» 
offieielt  vfi  lOti;  leur  est  aiipiicable. 

•■Cfina  IV.  —  Fo'-malités  de  donanêài^ 

tortie  dt  i  'i  n  Crfpôl  franc , 

Art.  53,  %  !•«-.  A  la  réexporiatieo  par  noer,  les 
«apliahie»  de  aavfraa  Imm  à  renirepaaear  non 
déelaratien  générale  de  leur  cbergement,  en  se 
conformant  au  paragrapbe  premier  de  Tar- 

licle  38. 

S  3.  il  la  sertie  par  le  diemln  de  fer,  «n 
double  des  leUta»  de  f  olliM  eM  tainla  à  l*«Mra- 

poseur. 

S  3.  Les  waggons  d<iclarés  à  la  sortie  ne  peu* 
veni  eenlenir  dea  mnrebandiaaa  afatt  ane  am 

desiinatton.  Ils  sont,  de  même qoe lea MVlftat 
dûment  plombés  et  eoavoré». 

S  4.  Aucune  des  antre»  feroMllil»  dndanaaoa 
n*esllmpoaée; toutefois,  si  l'administration  dooM 
de  rpiactititde  fin  )i  'It'rlsratiettteUoala  iaanllé 
de  vt^rifier  les  marcbaudises. 

Art.  34,  S  ler.teni  déoUréM  an  déifU  à  It 
sortie  de  Penincpèl  flmaoi  le»  «aHhnndiaa»  dan> 

tintes  ; 

a.  Four  la  consommaiion  ; 

b.  Pour  le  traoail  ordinaire; 

c.  Pour  M  ani/ipAi  pvWc,  paMiMlM»  nu 

Bctif. 

S 1.  Sauf  les  ffiieeptiona  spécialeiMnt  tMêr|* 
eée»  par  le  feoveroement  dans  des  caa  trè«-pa^ 

ticuliers ,  c*  i  mirrh.^n  li^es  sont  tnUvduibes  ira- 
médlateneat  dans  uo  local  «éparé*  comaunif 
qnant  diraotaawni  avee  litoestnie.  Elles  j  sent 
aonniscs  i  une  véritcatioo  intégrale,  et,  et 

outre,  &  toutes  tes  formalités  de  douanes  pres' 
criies  pour  rimportatu^Ui  l'exportation  ou  ie 
tramit. 

fS.  Toutefois,  la  vérifieetion  n*a  pas  Utu 

quand  le  transfert  sur  an  entrepôt  t>ublic  sera 
effectué  dans  les  couditioos  prévues  par  l'art.  37| 


(1  )  L'article  primitif  portait  tes  navlrês  é»  mer,- 
M.  le  laioislre  de»  ltn<tnci"i  pn  ]'  i  i  i  i  ^éancedu 
19  déc,  la  suppression  lie»  mots  lie  mer  :  «  Si  ces 
in«t»  étaient  naieleoes  dii-il,  i(  en  résulterait  que 
le»  navire»  debltoé*  à  la  navigation  (lc«  eaui  iuté- 
rieurc»  »eraient  etclu»  du  bénéfice  de  r«?t  arMe)*»  ; 
eeite  re»triclioa  e»i  miiiilp  «i  vile  <  nu  i<.>  i  ni 
l'usage  de  i>satrep4i.  La  dispesiièee  «  p««r  init, 


aJooU-t-il,de  favoriser  retportelieu  des  prednH» 

l)t  lj;c-.  Ainsi  un  nav  i  r  .pu  aura  chargé  «ii  dcliori 
de  I  entr<-pôt  de«  proituit»  belge»  |)ourra  entrer 
dan»  l'eoeefnte  et  faire  la  déclaration  d'exporta- 
tion de  ces  marchandite».  Il  peut  avoir  intérêt  |i 
recevoir  itvWx  Ap%  pr»(laii«belçe«,  après  être  entré 
<Imiv  ><Mi<rirn<-        <'<'iiii  ep6L.  »  '  Il  proMMâ  paf 

suite  le  i  ét  l'erticlt  f«t  fut  adapté.} 


Digitized  by  Google 


fSt  KÈfllfB  DB  ttOPOL0  1 

CHAPITRE  m. 

•icTiOli     —  Création  dei  entrepôts 
fiMlee, 

ârt.  ».  f  1».  FariMt  «Il  l*iiatftl  CD  «t  wcMK 
■M,  le  toiifiHWWMttt  p«at  éuMIr  un  «ntnfiôc 

pnbiic. 

S  3.  L'auiorité  communale  fournit  Ie«  locaux 
Joffét  ntfeêtMfrm  par  l'adinliilitrtiloo. 

5  5.  RMf!  r«t  chnrp»'e  de  leur  enTrfîipn  et  fait 
effectuer  sans  délat  les  réparation»  «luMls  exigent. 
Ko  cat  de  négligence,  Tadialnlatnilioa  ordonae 
1M  traraax  et  en  prélève  la  dApmte  mt  le  neo- 
tent  diN  dreiu  de  aufaiia. 

•lenoti  H.  —  Emmt^foHiuiffe  d§t  mareHatk' 
dhet  dans  les  entrepôts  publlet. 

Art.  36.  LVntrepôt  public  reçttit  let  marchao- 
diiM  importée*  et  Mlles  iransféréet  d*ua  entre- 
firaiie  ov  d*vii  eatre  entrepôt  publie. 

Art.  87,  S  1«r.  Les  marchandises  arrivant  par 
le  chemin  de  fer  de  Tltlat,  dans  titi  entrepôt  pu- 
blic relié  à  cette  voie  par  un  embraDcbemeni, 
•ont  efteacklee  de  le  déeleretlM»  oa  de  le  véri* 
flcation  au  premier  bureau  d'entrée  ,  lorsque  le» 
waggoos  ne  contiennent  de  marchaodisea  que 
pour  cette  destinattoo. 

S    Un  denMe  de  le  lettre  de  wrfinre  on  de  1i 

fetliUe  «if  rhnrçrmcnt  P'^t  r^mi^  nn  rffpvfiir  et 
tient  provisoirement  lieu  de  déciaraiiou  en  dé- 


r.  — AN  1S4e,lf«  1M. 

tail.  Toutefois,  radrainistroUeo  pent,  fo  cet  de 
•vaplcien  de  fteode,  procdder  à  la  vérlieMioii 
des  march.inillses. 

S  3.  Le«  waggons  sont  dûment  plombés  et  con- 
voyés Jusqu*i  rcntrepôt  public,  obladéeleretion 
en  ddtell  ett  Mie  en  pini  lard  de»  lee  dnq  Jonn 
de  leur  arrivf^p. 

Art.  38.  Le  déi^ôt  des  marchandises  d'accises 
prifee  en  charge  aeni  crédit  k  Venu»  a  lien  en 
cenffonnité  dei  lob  ipdeielee  en  fignenr. 

SECTION  III.  —  Mode  d'enlèvement  des  mar' 
chmMêêê  de*  eMtrepite  pHNtee. 

Art.  89,  f  1«r.  Sor  la  repréientetlen  de  la  re* 

connaissance  de  réception,  Tentreposeur  autorise 
la  d<'-livr;<nce  «Ip»  «lociimpnts  nécetaairea  i  l'enli- 
vement  dos  marctiaudises  : 

«.  Fenr  le  libre  traneit; 

b.  Pour  le  transit  ordimirc  ; 

e.  Pour  le  transfert  sur  un  autre  eotrei^ôi  pu- 
blic ou  sur  un  entrepôt  particulier  on  Actif; 

4*  Poor  le  ecMMmnnietlon« 

f,  f>^  rmrrh:înrfi^r<;  ffr'pfm'es  dans  un  entrepôt 
pui)lic  ft  nuu  prohibées  au  transit  pourront  éga* 
lement  être  Intvodiittei  dam  un  entrepôt  firenc 
en  vertu  d'autoriaetlons  du  gouvernement  et 
sons  les  condition*  tju'il  déterminera  (1). 

S  S.  LVxportalion  par  le  chemin  de  fer  de 
l*Btet  t^effeetae  i  la  lorlle  dei  entrepôts  pnMIee 
reliés  à  cette  voie  par  un  embranchement, con- 
rormémeni  aux  dispoeitiena  de  Part.  97. 


(l)M.DelfiDase  :•  Jieaevoï<p<i<:.mr<i»ïeurs,  qtierot 
article  anloriae  à  enlever  le»  marrfiandi»!'»  qui  se 
trouvent  dans  un  entrepôt  public  pour  le*  trans- 
férer dans  un  entrepôt  frêne.  Je  croi«,eepeodant, 
ne  l*antoriiiation  d*opérer  ce  tmnsf^  pourrait, 

■ni  cerlatru  ra-i.    rlrr-   litilf  nii    (•■omiirprc,  et 

C'elle  ne  prt<>eDlersil  aucun  inconveateul  pour 
iflléréts  (lu  trésor.  Je  demaiMlerai,  titrée poiot, 
nae  esplieaiiea  à  M.  le  «imsire  des  finanoot.  i> 
M.  te  ministre  des  tnanees  :  «Tent  le  système 

du  proji  t  Ti  iii.istc  h  pa«  autoriser  le  lran'>fprt 
de  renlrepôt  d'un  ordre  inférieur  krentrep6l  d'un 
ordre  supérieur.  La  diatinctioa  eMcntielle  entre 
les  entrepôts  francs  et  le*  OBirepôta  public* ,  c'est 
que  le*  derniers  toppo*eat  toujours  la  vérification 
<  [i  ilt'tail  ;  une  foif  cette  v<-ritîcali<)U  faite,  le  mou - 
venicoi  que  l'honorable  aieinl>re  désire  autoriser, 
peut  *'enBeluerd*aprè*  l'art.  39, pnieqae  lesOMr- 
chandi<«e«  peuvent  sortir  de  l'entrepôt  public  pour 
le  libre  traniit  ;  mais  alors,  la  vérification  ayant 
en  lieu,  le  traïuferl  dans  un  enlT^Ôt  fîreM  M 

présente  plu*  aucune  utilité.  • 

M.  Ddfeaae  t  «  Maie  le  eenunereo  peut  «voir  in- 
térêt à  tr.in4férer  dans  un  entrepôt  fr.inr  de»  m.ir- 
chanditct  qui  se  trouvent  déposées  «i^tii»  un  entre- 
pôt public.  Pourquoi  voulex-vous  empêcher  cette 
opération?  Le  trésor  n'y  a  pas  le  moindre  intérêt. 

•  l«  proposerai,  meaMenre»  dfaiidrer  dene  le 


S  <•  le  mot  fVane  entre  le*  mots  entrtpâtt  et  parti' 
culier.  Le  S  serait  rédigé  de  la  naanière  suivante: 
»  fvmr  to  transfert  sur  «o  entre  entrepôt  pu- 
blie, om  ior  un  entrepôt  fHmOf  pertienlier  ou 
ffetif.* 

M.  d'Elhonn(;ne  :  ■  Messieur*.  je  pente  que 
rbypotlièse  dan*  laquelle  se  place  l'honorable 
M.  Delfoeae  ne  doit  pas  so  réaliser  trèi-^ouvont; 
nsaia  ceanne  «Ha  peni  ao  présenter,  il  fani  biea 
que  le  loi  la  prévoie. 

^iii^i  uu  ni'jviriant  qui  a  des  marchandises  dans 
IVntrepàt  public  à  raisoa  desunelles  il  a  consenti 
à  faire  la  déelantioo  en  détail  et  k  subir  la  véri- 
fiealioo,  peut  trouver  un  avantage  à  les  (ransférer 
k  renirep6t  franc,  puisque  c'est  de  là  que  s'opére- 
ront h  pUipan  des  expéditions  loinlfline<i.  h.ti  bien  ! 
il  ne  faut  pas  que  ù  loi  vienne  mettre  ici  une 
entrave inntile.  Rten  ne  t'oppose  k  ce  que  les  mar- 
ehandi^es  dé|>o»ée*  dnn<  un  entrepôt  public  soient 
esporlées  sur  le  lerriluiic  i  Iran [»er  ;  rien  ne  doit 
par  consi''i{uenl  s'opposer  k  ee  (jn'on  en  fas«e  le 
transfert  dans  Peolrepôi  frano  qui  est  entièrement 
aaaimîlé  ao  territoire  étranger.  L*amendeaeM  do 
l'h  norrïhie  député  de  Liéçc  est  rationni-l  cl  con- 
tornie  à  tout  l'cQ&emtile  de  la  lot  :  je  voterai  son 
aduption.a  A  la  suite  de  ces  ubservaliona,  la  chambre 
adopta  ce  paragraphe  prepeaé  par  M.  le  miiBÙ*tre 
dee  Bnaaeet.  <^éaâoo  dn  It  dAeeirihfO  tBIS.j 


3 


biyiiizca  by  Google 


RÈGNE  DE  LÏOPOLD 

Art.  40.  Le  gouvernemeni  e«t  autorité  à  per- 
VMtra^MNitesiitioo  pour  l«t  droitt,  r«iMviiiMnt 
temporaire  des  m  a  rc  h  a  n  d  i  set  dMliné»  i  r«C«voir 
BM  in«lQHi*aavre  dan*  le  royaoïne. 

CBAPiTHfc  IV. 

mufArc  rAHTicouiM. 
•kcnoii  V..  —  Cànûêsâhmd'eHtrepôtâ, 

AtU  4î»  $  l».  Les  entre|i4is  particiilirrt  peu- 
vent 4lfe  eoncédét  a*m  lee  Tillet  oIé  II  y  •  nn 

entrepôt  i  tihiîc. 

S  8.  Pour  être  admis  comme  entrepôts  parti- 
csliert,  les  magatins  dolTenI  être  TffAlés  ou  pla- 
fenDéf,  (>t  ii'.ivnir  qu'une  issue  donnant  immé- 
diatement =  nrlA  voie  jniMiqiie.  l.'.ii<min''ttnfion 
veille  à  ce  qu'ils  tuienl  en  outre  aj>proprié!i  à 
rotafe  ««quel  Ile  tout  deetiiitfi. 

S  3.  Quaml,  d*aprèe  la  Dature  du  dépôt,  leelo- 
téréls  du  trésor  ne  penvcnf  Atr^-  romf  rnmli,  !'a<"?- 
minittraliOD  pourra  ditpenner  les  intéressés  do 
venpttr  l*iHie  on  Pantra  do  «ei  oonditioos. 

Aru  41.  OttloMqoe  détire  obianir  ao  oolrepèi 

particulier  doit  : 

a.  En  faire  la  denaoda  au  diraeteinr  dam  la 

province  j 

b.  IMcrfre  andement  le*  loeaox  al  nagailiw, 

le  oomtire  ile<  ii-suet,  rte^  snuptravX  OU  autfat 
ouvertures  qu'ils  contiennent  ; 

c  Indiquer  Pespèce  des  marchandises  pour 
leequeliee  la  coDooMlon  en  daaandio; 

d.  Fournir  un  rrrtjficm  de  moralit*^  délivré 
par  l'autorité  communale  ei  constatant  sa  solva- 
Ullté ,  |>our  le  BioaiaDt  des  drollt  éreoiuelle. 
osent  dus.  En  l'ahsence  de  ce  «erttllGai,on  lon- 
qtie  l'ailminUtration  jugera  les  intérêts  rltr  tr  i  np 

compromis,  l'intéressé  devra  fournir  caution  pour 
lee  «boite. 

ncTioN  II.  —  Mode  d'emmagasinage  et  ^aw- 
lèvemf-ni  des  tnoFtiUutditeê  dcê  etartpàtê 

particuliers. 

Art.  43,  S  l»',  L'entro|iôt  parliruller  reçoit 
les  uarcbaudises  pour  leMjuelles  îl  a  été  coo- 
cidé: 

«r.  Par  Inpoiltlion  diricto  ; 

b.  Par  iraailirt  d*nii  entrepôt  franc,  public  on 
particulier. 

S  3.  Les  marchandises  sont  eaievées  : 

A  Ponr  lo  traaiit  ordinaire; 

b.  Pour  la  translert  anr  un  antn  enli«|iôt  par- 
ticulier ; 

'  e.  Ponr  la  eomoaunaiion. 
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CHAPITRE  V. 

anaarÔTs  rtcrirs. 

iicnov  lie.  _  ConfiMhn  ^mUrepôU, 

Arr.  ofrr.  SauTlfs  exceptions  consacréee 
par  les  lois  spéciales,  l'enlrepôi  fictif  n'est  con- 
eantf  que  dans  les  villes  oîi  il  y  a  un  entrepôt 
poMIc. 

5  2.  Potir  être  admis  commr  rrtrf>)ift[s  flctifl, 
les  magasins  doivent  pouvoir  être  fermés. 

Art.  4S.  Qolconqoe  désire  obtenir  un  entrepôt 
Actif  doit.: 

a.  En  faire  la  denaoda  an  dlractenr  dane  la 

province  j 

h.  Indiquer  Petpèee  dee  narchandiaee  fionr 

leequelles  la  conresition  est  demandée} 

e.  Décrire  exactc  nient  les  locaux  et  nafOeittlJ 

d.  Fournir  caution  pour  les  droits. 

Art.  46.  Il  cet  Interdit  da  dépoter  dane  Peo- 

trepèl  Aciirdei  nurdiindiaee  non  enlrepoiéea. 

sicvioa  II.  —  JTotfd  ^emmagoêlnme  et  d'en' 
lèvement  des  nuuvàmutttêw  des  entrepôts 

fictifs. 

Art.  47,  %  L'enirpjnM  flciif  reçoit  les  mar- 
chandises pour  lesquelles  il  a  été  concédé  : 

a.  Par  importation  directe; 

6.  P  ir  iraneferi  d*no  entrepôt  f^ane,  publie 

ou  Actif. 

%  S.  i.es  marcbandi»es  sout  enlevées  ; 
«.  Pour  le  tranalt  ordinaire  ; 

b.  Ponr  lo  tranafarl  aur  un  anira  entrepôt 

flciir; 

c.  Pour  la  consommation. 

CHAPITRE  VI. 
aacaaMawRT  n  aioinaaT  ne  conma. 

Art.  4S.  Lctantreiiôu  publies,  particnllera  et 

Actifs  sont  recen^ét  an  moins  une  fois  par  .m. 

radministraiionjitge  utile  de  faire  opérer  plus 
d*tto  recentraient,  les  employée  no  |>aavent  y 
pioot'fler  que  munis  d'une  autorisation  écrite  et 
siH^ciaie  du  fonctionnaire  supérieur  dant  l*arroo- 
dissemeul. 

Art.  49,  S  Iw.  Lot  complet  loot  débités  det 

eicê'lants  conslatt's. 

§  i.  Les  manquants  reconnus  dans  les  entre- 
pôts publics  ne  donnent  lieu  au  payemooi  des 
droits  qu'alors  seulement  que  PenlèTenient  frau- 
duleux (leut  être  iuh'A. 

S  3.  Dans  les  eiiir«()ét«  fictifs,  les  droits  sur  les 
maoqnantt  tout  payés  au  comptant. 

S  4.  Il  en  est  de  même  des  droits  dut  tur  let 
m»n({uaolt  oontlatéa  dant  let  entrepôtt  particu- 
iiers. 
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S  5.  Pour  les  liquides  soumis  k  Taccise,  on 
H**  pM  H»fà ,  l«r«  des  rfwnieiDtiMt,  amdlflm 
rence<<  iorMeimt  à  1/t  p.  c.  de  la  balance  dn 

compte. 

Arl.  50.  Les  recoQuaissaocËS  de  récepliou  ea 
entrepôt  «oot  éebangici  centre  de  aoiivellet  r»> 

coooaisfsncf^  nprès  chaque  clôture  de  compte. 
L^enlèvemeoi  des  marchandises  eut  inierditiitt- 
qxi'k  Occonplissemeot  de  cette  forinalité. 

CHAPITRE  VU. 

PtHALITÉS. 

AH.  fil.  Lea  coDlraveoliona  (1)  à  l'entré  dan» 
l«e  eniMpôtt  eu   ta  lorile  d«  ces  AaMiiaeaMflta 

eatratoeni  l'appiic»(i<in  i)e«  {u-Daliiég  commioées 
par  ta  loi  générale  du  f6  août  UtÈ  {Journal 
<^cfeit  38j,  modifiée  par  celle  du  6  avril  1843 
{BuUetln  offMët^  n*  1841)  on  par  la  lel  anr  le 
transit  du  18  juin  1838  BuHffm  officiel,  no  35). 
L'eirepiion  établie  à  l'art.  208  île  la  loi  g^<'n^Tale 
ue  s'a|)i>lii|ue  pas  aux  fraudes  leulces  â  la  iurlie 
dea  enirepèia. 

Art.  ''i'^.  Toute  Issue  elandestioe  praifqitée 
daot  uQ  eotrepdt  franc,  tout  moyen  eraplofé 
pour  en  rendre  les  cldturet  lllnaoires,  entraî- 
nent i9)  la  condamnation  A  m  tmprisonnemeot 
d^ui^  .i  df\ix  ana,  entre  one  amende  de  1,M0  A. 
S,000  tranci. 

Si  rîMoe  dandeitine  est  pratiquée  dans  on 
entrepôt  public,  reroprlsoonemeni  est  de  quatre 
mois  à  un  an ,  et  Pamende  de  oOO  à  1 ,00i)  fr. 

tout  indi^pendammeot  des  peines  cQC4>uruas, 
le  cat  dcbéani,  dn  chef  de  frande. 

Art.  53.  L'existeocc  d'issui  s ,  le  soupiraux  ou 
d*ouf  ertures  non  indiqués  daus  la  demande  en 
concession  d'entrepôt  particulier;  l'existence 
d*nn  moyen  qudconqno  de  pénétrer  dans  cea 

ftitrejiAi»  ^ani  la  p:?r?iclpation  de  l'attmtnfstra- 
lioo,  ou  d'enlever  clandestinement  les  marchan- 
diaei  entreposées ,  eoiraloent  cootre  reotrepoei- 
laire  Papplicaiiou  d'une  amende  éf  aie  au  montant 
des  droits  dus  sur  les  çnantltéa  fOrmant  la  hê- 
lance  du  compte. 

Art.  M.  Toute  peraowio  qoi,  aana  y  être  auto- 
risée, sera  trouvée  dans  les  bâtiments  d'un  entre- 
pôt franc  ou  public,  hors  des  heures  d'ouverture, 
sera  punie  d'une  amende  de  S5  à  âOO  francs,  et 
pourra,  en  «être»  être  oondanurte  A  un  emprl- 
■onnemont  de  nu  A  als  nota. 


(1)  L'article  primitif  portait  i  c«ntra*cnttoni  con. 
«lol^.  M.ies  miniitre  dw  toeeett  proposa  l« 
suppreMioB  de  ce  dernier  mot,  par  la  mulif  qu'en 
melunt  let  coniraveiUiun»  constatées,  on  paritU- 
itaïl  exclure  la  leotdUve  de  frauder:  or  le  »\slème 
général  «si  basé  autant  sur  la  fraude  consommée 
que  ear  la  froudeleolde.  (Séaneedn  1S  dée.  iSAS.) 


Les  deux  peines  seront  toujours  appliquéei 
cnmnlatiTemeBt  al  le  Ailt  eat  eonstaté  dana  un 

entrepôt  pardm!!'  r 

Arl.  55.  Les  manquants  constatés  dans  les  en- 
trepôts particuliers  ou  Actifs,  lorM|u'ils  dépassent 
10  p.  c.  du  compte  rételtant  de  chaque  eertiflcal 
dVntreposagf" ,  n'i ,  s'il  s'agil  de  liquides  'Sf^iimîs 
à  l'accise,  10  p.  c.  de  la  balance  du  compte  de 
reserciee,  feront  conaldérds  comme  imporiatiena 
frauduleuses  et  puniei  cmBme  téllei.  TouleMa, 
l'amende  et  l'emprisonnement  ne  sont  pas  encou- 
ru» par  l^entrepusitaire  s'il  est  prouvé  qu'il  est 
enllèremeni  étraofer  au  délit. 

Art.  56,  S  l"-  Dan»  tes  cas  prcH  iis  par  les  ar- 
ticles 55  et  T)5 ,  et  indépendamment  des  peines 
qu'ilai  comuiiiient,  radmiqistralion  peut  suppri- 
mer rentrepAl  parikulicf  ou  fictif.  Un  inol» 
après ,  les  dro!i<;  doivent  être  acquilléa  011 
comptant  ou  pris  en  charge  sous  crédit  A  lermMi 
selon  les  lola  en  viguenr  «  au  moment  de  la  sup- 
pression de  l*enlrepôt. 

Jî.  Les  ni->p'  tirîndises  déposées  dans  les  en- 
trei>ôts  pariicuiier.<i  doivent ,  aussitôt  la  suppres- 
sion prononcée,  être  transférées  dans  on  enirapAt 
public,  à  moins  que  les  droits  ne  soient  garantis 
])ar  un  cautionnement  suffiiani.  En  cas  d'inexé- 
ciKtOQ  de  cette  dis)>Oiilioo,  l'admiotslraiiod  agit, 
A  réyard  des  marchandise*,  confonnAmcai  on 
cliapitre  \u  la  loi  féadrile  dn  M  aoAt  liSi 
(Jmirnai  officiel ,  n«  SA}. 

Art  57,  S  l"».  Toute  eooflision  do  nmrehii* 
dliea,  interdite  par  la  présente  loi,  donne  lien  ou 
payement  immédiat  des  droits  sur  let  marchant 
dises  confondues.  L'administration  peut,  en  cas 
de  récidive,  prifer  l^tropoakaire  de  la  fafenr 
de  l'entreposage. 

S  2.  Les  changements  d'emballage  non  autori- 
sés donnent  lieu  à  une  amende  de  10  francs  pi>ur 
chaque  oolia  dont  l*ondiollago  a  été  diangé. 

Art.  58,  S  1"'.  Une  amende  de  25  A  200  francs 
est  encourue  pour  chaque  contravenlion  aux  me- 
sures d'ordre  et  de  police  des  entrepôts. 

S  S.  Lea  rerns  d'exercice  sont  punis  dluno 
monde  de  806  Iranci. 

CHAPITRE  Tlll. 

matoBiiioi»  oAnAnau*. 

Art.  m.  La  durée  du  ddpAt  on  entrepAt  oH 
Illimitée. 


(3)  L'article  contenait  les  mois:  entraînent  cnnlrt 
i'mueitr  eu  les  Mileurr ees  uwts  Pereni  suppri- 
mé* lur  ta  proposition  de  M.  le  ministre  dt«  6- 
naoce*  qui  disait,  A  la  séance  du  lit  déceiab.  :  •  £n 
propo»anl  celle  soppresêion,  j'ai  eu  en  vue  de  ne 
paa  encinre  la  cemplicilé  ^ui  entre  di|ns  le 
sysiAme  féedral  do  la  loi.  » 
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Art.  60  Ta  fitTit(r<  dVntrepmer  ?e!t  marcbao- 
diiM  e»i  «ubordoonée  «ux  coodilioM  <péci«lei 
MipaléM  ptr  Im  lob  en  vignear. 

Art.  61.  L^adminittratioo  déternlM Im bjnrct 
entre  le  leter  et  le  coucher  du  solrii  p -ndanl 
l<M|sellM  iMOpér«iioDt  oéceMitant  son  iaierveo- 
tk»  tfanfl  let  «itr«p<Hf  pMTcml  iTOfar  liev. 

Les  eoirepAis  particalîert  de  Nqnldet  peareol 
seuls  dencnrer  <nir«ru  iprét  le  CMch«r  du 
•oleil. 

Art.  a.  radnlnltintieQ  iMinilt  «i  «atr«y«Dt 

les  ustensiles  nccessaires  aux  vénfîcatioDS  dans 
lea  ei>(rc|kku  frsoca  et  iioblics  ;  1«  prix  m  «at  yri» 
levé  tur  let  dniits  de  magasio. 

Elle  fournil  et  eoireiiem  ivalevMnt»  wx  iMs 
de  reDtrepo«itaire,  la  serrure  de  rentre|i4tptrl^ 
Cttlier,  doot  «lie  doit  cooserver  la  clef. 

âM.  €9.  Lee  etiiff«|)ftt«  iwrilcnliere  et  actih 
doivent  toujours  être  accessibles  aux  «nptofia  de 
radrninisi ration;  le»  eotrepositaires  soot  tcnu^ 
de  faciliter  l'exercice  de  leurs  foDCtioos ,  et  de 
lenr  fonnilr  let  «Myem  de  proeMer  «ex  véritet- 
tions  voulues. 

Tout  obstacle,  loot  retard  eat enyiaaf é  coipito 
refus  d'exercice. 

Art.  M.  Lea  frate  d*oiiv«nure  et  da  rarneuiia 
des  entrfjrflis  pubHcs  sont  suppriméi. 

Art.  60.  Les  dispositions  du  chapitre  xi  de  la 
loi  générale  dv  S6  aoAt  18t3  {Journal  offlelel» 
w  36,  et  la  loi  du  81  nara  1818  {JmÊnuU 
ciel ,  o»  10)  sont  abroféea  et  reoiplaaéei  par  la 
présente  loi. 

COAPITIII  VL 
MiNamdva  maa notm. 

Art.  88.  Lee  diipoaUioiM  de  la  prdaaau  loi, 

relatives  aux  entrepôts  fraocs.recevront  leur  ap- 
plicalioo  aussitôt  que  des  locaux  auront  été  ap- 
propriéa  oanferminent  aux  preicrtptiona  con- 
cernant ces  entrepôts ,  et  qu'ils  auroot  été  mia  à 
la  disposition  de  Tadoiialitratioa  par  l*amofllé 
comiounaifl. 
Dam  cbacona  dee  «titae  adnlict  à  oanlr  un 

entrrpAt  franc  ,  et  jusqu'à  ce  (ju*ll  J  «oit  établi, 
lea  entrepôts  actuels  de  libre  réexpertattoo  ooo- 
tlDoereott 

a.  A  fdeiperler  par  mm; 

êwA  recevoir  du  sel  brnt  en  vertu  de  Tar- 
Ikie  7  de  la  M  du  S  Janvier  1M4  {MuUêtin  offi' 
Cielf  Q*  5j  j; 

«.  A  recevoir  dee  Bardiaiidieee  firafelliéee  à 

rinporiation  tm  au  lrans:t ,  tous  condition 
qu'elles  soient  réexportées  par  mer  et  par  le  porl 
d^eairte. 

Art.  67,  %  l«r.  Dans  le  délai  de  trois  mois,  les 
aMorMeooManalei  aol^teakalMMr  A  r«t 
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ministration,  quani  aux  droits  al  o1|]i8MiOQi  rd* 
suitant  des  baux  de  location  contracté»  par 
cette  dernière. 
S  9.  Dana  le  mtaie  délai ,  les  eoQceMîonnairaa 

d*entrepôis  particuliers  ou  flctil!i  devroot  rÔcla* 
mer  de  rinuvflif*  autorisations  et  se  COoforaMT 
aux  dispositions  de  la  pré»en(e  loi. 

1 3.  L*«airepAt  aera  topprimé  il  cet  formaUléi 
ne  sont  pjî  remplies. 

Art.  68.  La  séparation  des  marchandises,  dV 
près  lear  provenance  et  les  conditions  des  pavil- 
lons d*iaipeHatloa ,  aioal  qao  le  ptaoemeni  dee 

étiquettes  -«front  fffrliirs  dans  !e  ili'lai  d*uo 
ntois,  par  ies  soins  des  enir^itrisiia  let.  A  défaut 
par  oax  do  remplir  eeite  obiigauou,  les  man-bao- 
dieeieonftmdueaou  dépourvuead*éliqttelleit  re- 
cevront une  autre  destination. 

Promiilguona  la  présente  loi,  ordonnons  qu'elle 
•oit  revétoo  do  eeaaa  de  rtitat  et  publiée  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Contre-si^né  par  ic  miniitre  da»  Inancca, 
M.  J.  Malou. 


165.  —  5  «ATI?  1846.  —  ^rrflfr  royal  approu- 
vant la  nouvelle  rédaction  des  statut»  pri- 
mitifs dtim  bamque  de  Belgique.  (Honit.  du 
7  mari  1848.) 

Léopold,  etc.  Vu  Pcxpédition  ci-annexée  d'un 
acte,  reçu  le  88  Mvrler  1818,  par  nalire  Vander- 

linden  (J.B.  J  ),  notaire  à  la  résidence  de 
Bruxelles,  renfertuant  une  nouvelle  rt^flnction  dCf 
statuts  primitifs  de  la  société  acouyoïe  de  la 
Banque  de  Sdfiqiie»  oocrdoaoé»  avee  las  nodi* 
flcations  r|iii  y  ont  (^ti^^nrrc^iivemeot  introduites  j 
lesquels  statuts  de  cette  société,  autorisée  par 
notre  arrêté  du  If  février  1888,  ont  été  arrêtés, 
|).-)r  actes  pa5<iés  devant  ce  même  no  aire,  les 
26  ff'vricr  Irtj.S,  10  avril  1H41 .  19  oriobre  1841, 
3a  mars  1:^44  et  iO  décembre  1844,  et  respecti- 
vement approovéa  par  nos  arrêtés  on  data  des 

i  mars  11  .nri!  1841,  11  JanvICr  1841, 

ii  mai  1844  et  27  décembre  1844; 
Revu  lesdits  statuts  j 

Vn  les  articles  88  et  snivants  dvCodo  doboB- 

merce  ; 

Sur  le  rapporL  <jc  ouire  ministre  des  finapct»^ 

Nous  avoni  arrêté  el  arrêtons  : 

Art.  1"'.  ^st  approuvée  la  nourelie  rédaction 
des  statnu  primiiifi  de  la  Banque  do  8ol^no, 
coordonnt^s  avr  Ip^  modifications  qui  y  ont  été 
succeuivemeol  introduites  et  approuvées  par 
DOS  arrêtés  prérappeiés  ;  ladite  nouvelle  rédac- 
tion, résolue  dans  l'aasemMée  féodrala  oxiraa^ 
dinaira  des  dam  aatégotm  dManMlN^  lanM 
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1e14tléeembrel844,  leliequ  Vile  résulte  <ie  Pacte 
annexé  au  préwnt  arréK,  «t  r«çii  l«  96  Hvricr 
1846,  par  \r  nolairp  V.inrierlinil.  n . 

Arl.2.  Sans  préjudice  de»  droits  de»  tler%  nous 
Bout  réiervoii»  rte  révofpipr  la  présente  a|)|>ro- 
iMlton,  ainsi  que  cellea  donnévt  |»ar  nos  arrêtés 
prérapjMléfl,  en  eaa  de  viotaïkNi  ou  denoi^cx^eii- 
lioo  des  staluts. 

Notre  miolatre  dti  flnance*  (M.  J.  Malou)  est 
chargé  lie  rezéeotioii  da  présent  arrêté. 


Par-devant  Ji'ati-Ripli'«!P-.lo«f>|)hV.indpriind''n, 
nblaire  à  Bruxellex,  H  en  présence  des  lémoiDS 
Ci-après  nommés  : 

Sont  comparas  : 

1"  M.  r>f  sw.  rl  Louis),  directeur  de  la  Banque 
de  Belgique  (palenti' en  crtlt;  <|ua1ilé,  par  l'.idnii- 
BistratiOD communale  de  Bruxelles,  puur  l'année 
1845«  M»us  la  date  du  STJnio,  et  sons  le  n«  1179; 
ayant  fiiit  sa  déclaration  depaieole  pourrannée 
courante); 

9*M«  Ânspach  (François),  admioistraieur  de 
ladite  Banque; 

30  M.  Rr();>fm:inn  (FrédériMinillanme),  aiisni» 
Dislraiciir  de  ladite  B«a<|ue  j 

4*  M.  Bisehoffsheim  iJonathan-Raphatll),  ad- 
miDistratcur  de  la  Banque  de  Belgique  ; 

5»  Kl  M.  Kuk  fJc.in-Pierre),  égalempnl  -i^lnif- 
Dislraleur  de  ia  Banque  de  Belgique,  denit  urâut 
ft  Bruxelles  ; 

comparants,  acissani  en  leurs  quali- 
tés rexpectives  cl-df^su*  f xprimé*».*,  et  en  exécu- 
tion d'uue  résolution  prise  par  les  aciionnaires 
de  la  Banque  de  BelgHine,  dans  lenr  assemblée 
générale  'in  h  di'cfmhrc  ÎSII,  dont  le  procès- 
verbal  est  annexé  k  la  minute  d'uo  acte  passé  le 
90  du  même  mois  de  décembre  ;  ladite  réaolntioo 
conçue  en  ces  termes  :  «  Toutes  les  modlflcations 
hiUi»  aux  statuts  de  la  hanquo  sèront  voordon- 
ué<*s  et  riToodues  dans  le  texte  primitif,  pour  «u 
Aire  une  édition  nouvelle,  sous  rapprobatîoo  du 
gonvrrni-menl;  •  ont  r»'qui»  le  oot.)ire  sons- 
«ifrné  d*'  dr'>R;i<>r  ncl«*  des  sLitutii  qiM  r^f^n  cnl 
acturlleroenl  la  Banque  île  Belgique,  tels  quMs 
résultent  de  la  ronblnaison  :  1*  du  contrat  con- 
NlitiTtif  pao^é  devant  In  notaire  soussigné,  le 
96  février  1855.  fu  vertu  d'un  arrêté  royal  du 
19  du  même  mois  de  lévrier  {Bulletin  officiel^ 
n*  i15)  ;  9»  d^nn  acte  modiAcailF  passé  devant  le 
même  notntrr,  le  10  .ivril  appronvr^  pir  ar- 
rêté royal  du  lendemain  {Aionileur  Belge^  ou- 
méro*  109  et  108)  ;  S*  d'un  acte  modiflcatif  passé 
devant  ta  même  notaire,  le  19  octobre  1841,  ap- 
pronvi'  |i:<r  arrêté  loyal  du  11  janvier  1849 
\BuUeiin  officiel^  n»  60)  ;  4«  d*un  acte  roodifl- 


~  AN  IH-ifi,  N"  lois. 

catif  passé  le  30  mars  1844,  également  devant  le 
notaire  snusigDé,  et  approuvé  par  arrêté  royal 
do  99  mai  snivant  (MohUwt  JMgê^  n*147); 

5"  ff  enfin  d'un  acte  modiflrntif  passé  devant  le 
même  notaire,  le  30  décembre  1844,  approuvé 
par  arrêté  royal  en  date  du  97  du  mémo  mala 
{Bulletin  officiel,  n»  525). 
Le  tout  de  la  manière  ei  ainsi  qn*U  anil  : 

manmion. 

Art.  1».  La  soefélé  anonyme  sons  la  dénomi* 

cation  de  Banque  de  Befgjqve,  autnris^e  par 
arrêté  rofai  du  IS  février  1835,  a  son  siège  prin- 
cipal i  Bruxelles. 

An.  2.  Elle  peut  établir  des  sneeursalea dans 
d*autres  villes  du  pays. 

Klleeslégalcment  auloritée  à  établir  des  comp- 
toirs è  rétraoger  après  en  avoir  obtenu  le  coo- 
«cnU'ment  spécial  du  gouvernement. 

Art.  3.  L'établif semant  de  ce»  comptoirs  et, 
s'il  y  a  lieu,  la  comiiosiiion  de  leur  personnel,  la 
Biation  de  lenn  frais  d*admlntstration  et  les 
règles  générales  à  tracer  pour  leurs  opérations, 
devront  au  préalable  être  approuvés  par  la  rom- 
mission  de  survediaoce  mentionnée  à  l'art.  3S 
cl'*après;  dans  tons  les  cas,  leurs  opérations  dn> 
vront  être  renfsrmées  dam  les  limites  tracées  par 
les  itaïuta. 

Art.  4.  La  durée  de  la  société  est  fixée  à  vingt- 
cinq  ans  et  boit  mois,  i  compter  du  1»  mai  183S 
jus  |u'au  31  di  crmbrc  1860.  Si  l'icià  cette  épo- 
que elie  n'a  pas  obtenu  une  prolongation  d'exis- 
tence, elle  dÂiurera  ses  opérations  le  31  décembre 
1860,  et  procédera  i  sa  liquidation. 

Art.  5.  La  société  peut  être  tii^'^oi)!»'  avant 
ré|H)que  fixte,  si  les  deux  tiers  des  aciiounaires, 
possédant  les  deus  tiers  des  actions  en  nom,  eo 
mprimeat  te  désir  en  assembMn  générale. 

fOHOS  SOCIAL.  —  ACTIONS. 

Art.  6.  Le  capital  social  est  représenté  par 
trente  mille  actions  de  mille  francs  cbacmie.  di- 
vis<  es  ni  deux  catégories,  savoir  : 

Vingt  mille  actions  anciennes,  constituant 
rémission  primitive  de  1835; 

Dix  mille  actions  nouvelles,  émises  en  verin  de 
l'arr^tr  royal  du  11  avril  1811. 

Art.  7.  t,e  rembflurticmr'ni  aupaîr  des  dix  mille 
actions  nouvelles  est  garaoïi  par  préférence  sur 
les  vingt  mille  acttoos  anciennes. 

Le  remboiirs.'m.  lit  «c  fiT;i  .tu  "1  décembre 
1860,  ou  plus  tôt  si  la  liquidation  de  la  banque 
avait  lieu  avant  oeiie  é|ioqne. 

Art.  8.  Eu  casde  prolongation  delà  banquoan 

ce.  terme,  l'^t  (►orieur'ï  d'irtion*  f^mi"'< 
en  1841  |K)urronl,  à  leur  cboix  et  imitviduelio- 
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vem,  M  faire  nmlMMirwr  «n  reiter  ioKrcnét* 

Art.  9.  T.e5  aolioiis  soûl  nu  poricur  OiiiatCfflM 
eo  nota,  à  la  volooté  des  possesseurs. 

Art.  10.  La  cessioo  des  aclioDS  eo  nom  «'opère 
|itr  de  simiilet  trantfiertt  nir  dM  reglcirea  dou* 

bics  tenu*  à  CPt  effet. 

Elles  sont  vaiabitiaieut  traosférées  par  la  décla- 
ration tisDé*  de  la  parti*  cédaDiA  «c  d«  la  |»arito 
prenaniat»  diB  leun  fiMdit  de  pouvoirs,  certi- 
fiée, ilao»  ce  cas,  par  tin  aijcnt  (ie  citaoge,  s'il 
D'f  a  pas  d'opposition  signifiée  et  vis^e  à  la 
banque. 

Art.  11.  l  es  actions  inscrites  en  nom  donnent 
seules  ledroitd*aisislcr  aux  a»st:mbiée8 générales  ; 
kiu-  nombre  est  considéré  comme  celui  des  ac- 
tion! de  la  aoclété,  toute»  le«  feie  que,  |toor 
prendre  une  décision,  tl  faut  uDemajôritéabaolue 
d^acttonnaires  ou  d'actions. 

Att.  19.  Chaque  acilonnalr*  ne  peut  être  pai- 
sible que  de  la  perle  du  montant  de  m  aciiooi. 

OBJET. 

Art.  1S.  Li  toeiélé  opère,  sauf  la  retlrietiott 
établie  à  l'art.  17,  à  la  fois  comme  baoqoe  de 
(!  pAt,  de  circulation,  d'escompte  el  de  pré- 
voyance} elle  reçoit,  comme  simple  dépôt  ou 
avec  intérêt,  les  capitaux  des  pariieuliert  et  dea 
associations  ;  elle  |iaye  sur  assignation  ou  avec 
autorisation  des  déposants,  soit  sur  [tlace.  soit 
ailleurs  j  elle  prête  ses  caïutaux  sur  dépôts  île 
titresde  rente,  obliffaliens,fènds  publies  ou  mar- 
chandises; elle  oCBcie  coiume  cais.<ii<r  et  fiit 
louies  les  opérations  qui  peuvent  garantir  et  fa- 
ciliter les  transactions.  Elle  achète  les  lettres  de 
cbange,  le»  «rêaaces  esigiMes,  toutes  le»  aulras 
valeurs  de  portefeuille  et  l'^s  m  Uiêres  d'or  et 
d'argent.  Elle  cumule  les  économies  de  l'arlisau 
et  de  la  elasie  moyenne,  convertit  les  capitaux 
en  rentes  vlafères  on  etibi^iblss,  nfoii  des 
renies  uctnelles  pour  les  appliquer  eo  rentes  à 
Tenir. 

Art  11.  Elle  peut  émettre  des  billels  de  banque 

de  cinquante  francs*  cents  francs,  cinq  cents 

francs  tl  mille  francs  |>our  une  »omme  rini  ne 
dépassera  pas  le  capital  social  et  sera  toujours 
représentée  dans  ses  caisses  par  des  valeurs 
réelles.  Les  billets  de  quarante  francs,  émis  en 
vertu  de  Tart.  6  des  statuts  primitifs,  seront  re- 
tirés de  la  circulation  et  annulés. 

Art.  15.  Bile  est  tenue  de  recevoir  les  fends  do 
tr('<tor  public  que  M.  le  ministre  dcB  finances  vou- 
dra lut  confier,  et  d'en  bouiAcr  un  intérêt  a  con- 
venir, toujours  an«dessus  d*ttn  pour  cent  par 
année. 

Art. 16.  La  sociéti*  pourra  étendre,  ini'  I  .  Mnif. 
le  cercle  de  ses  opuraiions  k  d'autres  brancltei  de 
toauMNe,8wU  pro^ioiitionderadmliiiiintion. 


appnmvée  par  l>ssembiée  générale  et  sanction- 
née par  le  roi. 

Art.  17.  Les  art.  13  et  16  ei-de^îui  seront  ap- 
plicables cxclusivero«{ut  au  capital  primitif  du 
SO,MO  actions. 

Le  capital  nouveau  provenant  «les  10,000  ac- 
tions émises)  en  1811,  ainsi  que  les  fouds  confiés 
à  la  banque  |»ar  des  tiers,  ne  pourront  (ire  em- 
ployés qu'aux  opérations  permises  par  les  Statuts 
delà  banipie  de  France  on  de  la  banque  nationale 
diM  Pays-tias. 

snaiMmrnsTfON. 

Art.  18.  L'administration  el  la  direction  de  la 
société  sont  confiées  i  un  direcieor  et  à  «fualre 
adiriinisii  ateur^. 

Le  premier  est  nommé  el  révocable  par  le  roi  j 
les  antres  sont  également  nommés  par  le  i-oi  sur 
une  liste  triple  de  candidats,  formée  |>ar  l*a»aem- 
blée  générale. 

Art.  19.  Les  administrateurs  «oui  notâmes  pour 
nn  terme  de  quatre  eus.  Chaque  année,  leSI  mars, 
les  foQL-iiun:i  ti'un  ;idminiitraieui' cessent. 

Art.  20.  En  cas  d'empêchement  du  iln-ecleur, 
de  remplir  mss  fonctions,  le  roi  désignera  un  des 
admlnistraieors  pour  le  remplacer  temporaire» 
ment.  Si  rempêcbement  devait  durer  plus  du 
trois  mois,  ou  si,  d'une  tnatiii're  im;  ii'vne,  il 
durait  depuis  plus  de  nuis  mois,  le  lui  pourrait 

déférer  le  direction  à  une  peraonne  élttngère  à 

raduiini''tiatio!i,  mais  réunissant  d*ailteurs  les 
qualités  requises. 

Art.  SI.  Eu  altendaul  que  le  roi  exerce  sa  pré- 
rofatire,  le  conseil  d*admioistraiion  désigne  t*nn 

de  ses  membres,  en  cominençnnt  |  ar  !'adtiM'ii<«- 
iraleiu*  le  plus  ancien,  puur  remplir  les  fuuctiou» 
de  directeur. 

Art.  22.  Si,  par  suite  des  dispositions  de  Par> 
licle  pr^'c^deot  o»  par  des  circonstances  queicoo* 
quest  le  nombre  des  administrateurs  acUfi  se 
irottve  réduit  à  trois  ou  moins,  ceux.ci  se  réuni- 
ront, s«ous  la  présidence  du  diiecteur,  aux  com- 
mis«aire8,  el  choisiront  enst  mMi  .  ."i  ta  inajoriK* 
des  voiX,  un  ou,  s'ils  le  jugent  cuiaeoabie,  plu- 
sieurs de  ces  derniers  pourcompléter  temporaire- 
ment l'administration. 

En  cas  <le  partage,  la  voix  .du  directeur  sera 
prépondérante. 

Art.S5.  Les  adminisintenrs  temporaires  reste- 
ront en  fonctions  jusqu'à  la  ressation  de  l'ein- 
pécli>  ni' m  qui  aura  provoqué  leur  nomination, 
ou  jusqu'à  l*aasenddée  générale  ordinaire  du 
mois  de  mars. 

?  eiir  iiailemen',  ainsi  «[in^  leur  part  dans  les 
bénéfices,  seront  fixés  en  proportion  de  la  durée 
de  leurt  fonctions. 
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Art.  2î,  Le  directeur  et  Ifs  adminiulrateuri 
doiveal  ôlre  Belget,  Jouir  de  leurs  droit»  cirili 
«t  politiques,  rdsldtf  à  Bruiellts,  et,  eo  outre, 
pOMéd«r  «D  HMD,  et  eonterw»  pendant  tratc 
leur  gestion,  savoir  : 

Le  directeur  quarante  actioiu;  chaque  admi- 
sltlrateiir  vingi  actiont. 

Art.  35.  Le  directeur  et  les  admloistrateurt, 
ind^pcndammeat  d^un  traitement  fixé  par  le  roi 
pour  le  premier,  et  par  i'assembléeféoérale  pour 
les  autne,  JoviMent  de  trois  pour  cent  nr  les  di- 
videndes à  répartir  efTeclivement,  après  le  prélè- 
femeiit  des  tivtcréls.  De  ces  trois  pmircpnl,  uo 
appariieut  au  directeur  ei  uu  demi  a  chaque  ad- 
niaittraleur. 

An.  56  l  e  directeur  et  Ici  administrateurs 
délibèreut  eo  conseil  sur  tout  ce  qui  coacerae  la 
lodétë;  le»  «dmlnlflratetirs  aident,  en  outre,  le 
directeur  dans  l'exécutico,  de  manière  i  ee  que 
cbacun  s*occupe  plun  spécialeoieal  de  la  wrf^l- 
lanee  d'une  partie  des  aflF^ires. 

Art.  17.  Le  conseil  d*adaBinitlntioo  nMomt  et 
révoque  tous  les  employés,  et  règle  les  appeia- 
tements  chacun,  Muf  approliaiion  de  Uaneni- 
biée  générale. 

Art.  S8.  Anenne  ddlibdration  ne  peut  avoir 
lieu,  aucune  r^-i>oIution  ne  peut  étr»:  prise  par 
moins  de  trois  membres.  Les  miouieseootsigo^ 
par  tout  les  membres  présents. 

Art.  39.  Le  directeur  préside  raMenbtie  find* 
raie  et  PadministralioD  ;  il  ligne  toutes  les  pièces 
et  ré«olut(ODs,  dirige  et  surveille  Teiécution  de* 
mesures  prises  et  des  opérations  arrêtées. 

Les  aeies  qui  engagent  la  société  eo  dehors 
des  opt'rationi^  joiirn,-ih^ros  sont  signés  par  io 
directeur  et  uu  admiQutrauur. 

Les  action*  indteiairse  sont  l«ivle^  au  nom  4o 
Tadrainistration,  )  ia  poursuite  M  dUifanm  dn 
directeur. 

Art.  30.  Le  directeur  et  les  administrateurs  ne 
sent  responsables  ipie  de  l*ei46ntion  de  leur 
mandat  ;  ils  ne  contractent,  en  raison  de  leur 
gestion,  aucune  obligation  personnelle  relatif 
ment  aux  eogagemeois  de  la  société. 

Arl.  31.  L'approbation  do  bilan,  ca  oonltoirité 
des  an.  33  et  36  ci-après,  leur  tient  Uen  de 
pleine  et  entière  décharge. 

Arl.  Si.  Une  commission  dé  nenf  memtaes  osl 
déléguée  annuellement  par  rassemblée  générale 
pour  veiller,  près  de  l'administration,  aux  inté- 
rêts des  actionnaires,  pendant  rintervalle  d^uoe 
assemblée  i  Tautre,  ot  oiamiaer  ou  anéter  Jet 
comptes  et  bilan  de  l^adAéo  oonraote,  eu  eoo« 
formiié  .le  l'.ut.  S6. 

Ali.  33.  C«(te  commission  veillera  spatiale- 
ment il  rexéniUon  des  art.  13, 16  et  17  4w  pré- 
seau  statttU,  «t,  dans  les  ci*  siMaia  4  Intaipidln* 


'.--AN  IMO,  H*  !«• 

lion,  elle  Jugera,  sur  la  proposition  dn  conseil 
d*fldministration,  quelles  sont  fei  opérations fUi 
pourront  se  faire  en  vertn  de  ces  articles. 

Art.  14.  Kilo  se  réunira  an  moins  «no  Ma  par 
mois,  et  aura  le  droit  de  se  Mra  MMMMtN 
toutes  les  écritures  de  la  baofua. 

convna. 

Art.  35. La  société cl6ture ses  eompiMél diuiin 
son  bilan,  tous  les  ans  au  31  décembre. 

Art.  36.  Le  compte  et  le  bilan  sout  faits  par 
radminlstration  et  remis  i  l^assemUée  générale, 

après  avoir  été  approtivt^';  pir  !e  comité  de  sor- 
rdllanee,  conformément  à  l'art.  Z%  ci-dessus. 

aintriGt. 

e 

Art.  87.  Chaque  année,  les  bén^s  réels  do 

la  banqu*».  riprès  déduction  df^  frais  p(  jutics 
éreotueiles  résultant  des  nouielles  opcratioos, 
•eront  répartis  dans  l'ordre  entrant  i 

1*  Cinq  cent  mille  francs  pour  intérêt  à  cinq 
pour  cent  aux  dix  mille  nOUfOlies  aCtjOOS,  à 
payer  le  premier  janvier. 

i*  Huit  cent  mille  fTaocs  pour  Isiérét  A  quatre 
pour  cent  aux  vingt  mille  anciennes  actions,  i 
payer  le  31  mars,  ajirfs  l'.ipprofution  <1n  bilan. 

3«  Le  surpiu»  (  au  delà  d'un  milltOQ  trou  cent 
mille  Irancs)  sera  distribué  méenapar  dWdandas 
d'un  trente  millième,  à  toutes  les  actions,  après 
d«^ralcatioo  de  ia  part  revenant  à  l'administra» 
(100. 

Art  88.  Néanmoins,  ce  surplus  servira  4*abo«d 

à  ]>:irf3iie,  pour  chaque  année  aniériei;re.  1rs  cinq 
cent  mille  francs  aua  nouvelles  actions  et  ensuite 
les  boit  cent  mille  francs  aux  anciennes  actions, 
si  une  ou  plusieurs  répartitions  antérieures  étaient 
rp«i(^(^  n M  dessous  de  ces  sommes  de  cinq  cent 
mille  francs  et  buit  cent  mille  francs  respective* 
mont. 

Art.  39.  Ne  seront  connidéréi  comme  bénéfices 
réols  (art.  57)  que  les  sommes  admises  comme 
telles  par  la  commission  de  surveillance,  sur  la 
proposition  de  l'admiobtratlon,  ot  ca  ne  sera 
que  jiis(jir,'<  concurrence  du  ch  fFre  ain^i  admis 
que  le*  sommes  stipulées  dans  l'article  précédent, 
seront  payées  par  prioiiié,  suivant  l'ordre  dans 
lequel  elles  f  sont  mentionnéee. 

Les  bénéfices  dont  le  recouvrement  pard trait 
douteux  seront  portés  à  un  compte  ipécial,  et 
leurs  rentrées  successives  augmenteront  d'autant 
les  bénéfices  réds  des  années  suivantea. 

Art.  40.  Pour  éir«  admis  à  rassemblée  géné- 
ralcto  U  Iwt  dm  pMaenamr  an  «Mins  4a  tfi8  an* 
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Art.  41.  Im  UtnUire*  d«  vingt  aciioas  ou  plui 
«BlilMt  faix. 

Art.  45.  f  o«  possesseurs  âc  fl  phu  irrictioni 
M  nom,  |>eiiveui  •«  faire  re|»r^eoler  par  ud 
KMMlé  é»  ptmfékn^  qmi  agira  «o  l««r  Um  «t  piMe. 

La  oéiofl  perieooB  ne  peui  rapriiMUf  plM  d« 
deux  actionnaires  ahienu. 

Art.  43.  L'iMcmblée  générale  m  réunit  tout 
ItiiiM  la  trolaMoNi  nuffdl  de  imrt.  pe«r  rat»* 
voir  communication  <1ft  compte»  et  du  bilan  et 
proccMer  au  choix  (tes  adminiMralaurt  torUotit 
démiskiooiiaire»  ou  défunU. 

Ah.  4l.^tla  noniine  eo  néma  lempa  las  oanf 

tnrmhrc<:  formaiu  la  OMMliialM  dtWrvaUltlMQ 
•péCiAé«  À  i'arl.  32. 

Art.  4S.  fille  arrête  et  Mnctionne  le*  règle- 
iMDta  A  faire  peur  TeiAcation  rtfgulitre  daa  pré- 
sents ttjitut«,  approuYf*  et  rectifie  hra  proposi- 
tions relative*  au  nombre,  aux  Utvaa  et  aoz 
traUeuieou  dee  employée. 

Art.  46.  l.*a»sembiée  g<^Dérate  délibère  turtOM 
ke  autres  objt  ti;  l'^dimnitiration  lui  <ioumet 
daoa  riniéréi  de  la  »ociéi«,  et  lar  lee  pru|K)«itioii« 
écrites,  signéei  par  cinq  de  aei  mcabrea,  et  re- 
mises trois  jours  d*avance. 

Art.  f7.  I  °-t>t<f>mhfée  générale  peut  éire  con- 
voquée cxirauniioairemenl  par  le  directeur,  con* 
ItraaéBeot  A  oae  réiotniion  do  ceMail  d*adni- 
nittratlon,  ou  iladimantie  de  vingt  actionnaires 
Sfant  drnit  de  voler.  La  convocaltoa  se  fait  par 
uo  avis  in««ré  quinie  jours  à  l'avance,  dans  le 
Jenroal  de  cbaque  chef-lteu  de  province  le  plut 
cotiimunéoMiit  eharf6  de  noiertioa  des  leiei 
officiels. 

Dnroenmfft  «Muim. 

Art.  48.  Tout  ce  qui  lient  ou  peut  contribuer 
à  la  «Areté  de  la  aociété,  tera  reconaaodé  aux 

autorités  civiles  et  militaires;  elles  lui  prêteront 
main-forte  à  la  preoiière  réquititioa  du  direc- 
teur. 

Art  49.  Le  rai  peut  faire  ▼érlBer,  «fuand  il  le 

Juge  convenable,  »i  et  jusqu'à  qui,']  point  r,idmi- 
nistrntion  se  confbrste  aux  «tatuU  et  règlemeoU 
de  la  société. 

ArL  Ht.  Le  ral  peut  empAehar  au  tuepeiidra 


(])  Rapport  a  ïa  cliamhre  des  repri-scntanls 
par  M.  Demao  d'Attenrodc.  —  Adoplioii  »anftdit- 
ciMsion  ie  SO  février  1845.  —  Rapport  au  sénat 
par  M.  lelMron  de  Macar,  le  1t  février  1848.  {0^ 
curaenit,  p.  673,  687  et  689.;— Adoption  lo  mémo 
jour  à  runanimilé.  —  Nouveau  rapport  à  la  cham- 
bre de«  reprctCDtants  et  adopté,  le  2  aBaril846. 

Voir  celle  loi  etiw  tableaux  ^ui  raeeonpefiMnt 
au  MonUmir  da  •  mare  18i6.— Hea  leeteaie  cobh 


IM 

toatei  les  opérations  qu'il  croit  coatrairei  aux  In- 
ttfrdU  de  la  •aitlif  ae. 

Art.  51.  Aucun  rh,ini:'*iîi»'ni  np  pput  être  fait 
aux  présents  statuts  sans  rauierisaiioa  du  roi  et 
la  d4eiale«  ptdalable  da  hMenbMa  gtedrala, 
convoquée  ipéclalevmt  A  cet  eflN«  an  malna  in 

moi"  me*». 

Art.  è'à.  Les  anciens  et  lefl  nouveaux  aciion- 
oairet  voteront  séparément  anr  chaque  proïKMl* 
tioo,  à  la  majorité  des  deux  tiers  des  vois,  repré- 
sentant le»  deux  lier»  des  actions  en  nom  de 
chaque  catégorie,  et  ce  ue  «era  que  du  commun 
eoBsenlanMni  qne  la  madlAcailan  paorra  lira 
admise. 

Dont  acte  fait  et  passé  à  Broxellas,  ao  siège  de 
la  Banque  de  Belgique; 
L*an  1846,  le  34  dn  nala  de  «Triert 
Fn  priSL'iice  des  sieurs  Corneille  Blanpain  et 
Antoine  Van  Gorp,  demeurant  tous  deux  i 
BmMilea,  léBolnt  A  ae  requis.  (Solvant  la*  ai- 
gaatnree  et  la  aemien  de  IWaglitrawant.) 


166.  —  6  HAR8 1848.  —  Loi  portant  règlement 
é9e«m9fl69 1888(1).  Olan.  dn  8  nara  I8M.) 


167.  —  h  UAfts  18i6.  —  Loi  porlanl  règlement 
4$  Pemrtite  1881  («.  (Man«  du  8  nara  1848.) 


188.  —  6  Bàia  1848.  —  Loi  portatU  rigêemêni 
de  Pêxerelûê  1888  (S).  (Mon.  da  8  mata  1848.) 


1i8.    8  Maai  {848.    IfûmkuUtàn  été  Mtfm- 

bres  et  des  têerétaires  du  conseil  suprrtew^ 
d'agrieuUurû»  (Mooit.  du  14  mars  1846.) 

Lëopold,  etc.  Tu  lai  art.  1  et  8  de  notre  arrêté 

du  ôl  in.irs  1845  ; 

Vu  les  procès-verhaux  des  séances,  dans  les- 
qneflea  lea  oommiaslana  previociale»  d*^rlcnl- 
ture  ont  drli'gné  en  qnaiilé  de  membrca  dn 
conseil  supérieur  d'agriculture  : 

MM.  Dutrieu  de  Terdonck  (Cb.) ,  à  Malinea, 
prorioce  d*Anrert;  Fanie?llle,  A  Berthem  (Bra- 


prendront  fai  ilcmCDl  que  celle  loi  et  eeslalilMax 
De  peiivcni  avoir  uucunc  utilité  pour  eux  ,  cl  qu'il 
devient  inutile  du  groMir  sans  objet  no»  volumes; 
nons  avons  pensé  qne  tes  personnes  intéressées  à 
les  connaître  pourraient  recourir  au  Journal 
officiel. 

(i)  VoT  la  note  qui  précède. 

(8)  Voir  la  note  qui  précède. 


AN  IBM,  W  IM-^-IM. 
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bant);  te  vieonte  de  NlettlMdt ,   SiintpAndré  l*avtre  anra  ponr  mlnioa  de  Imir  te  coMeU  an 

(FI  tndre  occideotale]  ;  De  Nèfe  (Ch:)rle<i},  à  Gand  courant  dei  progrès  de  l*«grien1liii«daMtaa  paya 

(Flaniiic  orientale);  Matthieu,  à  Eoghien  (Hai-  étrangers. 

liant);  Ubry  Loogrde,  i  Seny,  province  de  Art.  3.  Sont  nommé*  secrétaires  : 

Liège  ;  WiHen» ,  i  BasMlt  (Lf  mbourK)  $  D*Hoart  MM.  Bellerh>id,  ateoibre  adjoint  do  l'Acadénato 

(haron),  à  Viliémont  (Luxembourg)  ;  DeHnaroIOl,  royale  <Ic  méilecine  et  membre  de  la  commission 

à  Saint-Marc,  province  de  Namiir  ;  centrale  de  siaiisiique,  à  Bruxelles;  DeMive  CMaxj- 

Sur  la  proposition  de  uoire  ministre  de  Tinlé-  mtlieo),  docteur  en  médedoe ,  A  Brmoiiet. 

rteiir  ,  Art.  4.  Noire  ministre  de  l'intérieur  (M.  S.  Van 

Nous  arons  arrêté  cl  arrêtons  :  de  Weyor)  oat  diarid  de  l'asdcottea  dn  préaoot 

Art.  i<-r.  Sont  nommés  membres  do  ooomU 

sui»érieur  d'agriculture  :   

M.  lé  ▼Icomte  Dobusde  Gi^ynlea,  am^o  (on- 

verneur  de*  provinces  d'Anvers  et  de  BrobaBtt  170.     6  mars  1816.  -  Loi  contenant  te  bud- 

ancien  minlMrc  rrf<iai ,  jut^iident;  get  du  département  de  ta  Justice  pour 

M.  Ciaes  (Cliarles),  membre  du  conseil  prov in-  l'exercice  1846  (I).  (Monlt.  d«  8  man  MW.) 
eial  de  Brabant*  boîvf  neelre  de  ta  eomnone  de 

Lemheck,  vicc-pr.'si.lent  ;  l  éopold,  etc.  Les  chambres  ont  adopté  et  noua 

HM.  Goupjr  de  Beauvolers,  bourçmeslre  de  la  sanctionnons  ce  qui  suit  : 

commune  de  Sainte-Croix  ;  De  Maihelio  (Léo-  Art.  1».  Le  budget  du  département  do  la 

pold),  propriétaire  i  Mcssancf}  De  Mevius  (Cb.),  Jnstico«  poor  l*esereice  1846,  est  fixé  A  la 

propriétaire,  à  Uccle;  De  Plttenrs  (Théodore),  somme  de  douze  million*  dix  mille  soixante  rmq 

membre  du  conseil  prOf  Incial  de  Limboorg,  A  francs  (13,010,865  fr.},  conformément  au  tableau 

Salnt-Troad  ;  D'Omalioa-TbIerry ,  propriétaire  A  d-annesé. 

Anthlinea;  Glhoul  (Louis),  propriétaire  A  ea-  Art.  2.  La  présente  loi  aéra  obiigaioiro  te  tea- 

schen  ;  Kummcr ,  ingénieur  en  cbef  de  la  pro-  demain  de  sa  publication, 

rince  de  Limboui^.  Promulguons  la  présente  loi,  or  don  non  «qu'elle 

Art.  9.  Par  modification  A  TarUcto  9 ,  S  S  <lo  aoit  reréloe  du  «eeou  de  Plut  et  publiée  par  ta 

Tarrélédu  31  mars  1845,  il  sera  nommé  deux  voie  du  Moniteur. 

secrétaires  près  le  conseil  supérieur  ^l\igricul-  Contr^-sif^né  i>arlemloiatredelaittltioe,i>aron 

ture;  Tun  sera  chargé  du  travail  luiéncur,  et  J.d'Anetbau. 


(1)  Pri^rnlalîon  à  la  clinmluc  Ici  repré*cnlntit';. 
le  li  iivvcmljrc  lb45.  (Documcnls,  p.  7.)  —  Knp- 
port  par  M.  Savart,  le  4  février  1846.  (DocumenU, 
p.  188.  —  DiscuMioo  le*  IS,  13, 14,  16, 17. 18 ai 
19  féiTrier.oAdopiion,  le  20,  par  55  voie  contre  8. 


Rapport  au  sénat  par  M.  le  baron  de  ^Iir.ir,  te  ^ 
^6  février.  (Documente,  p.  823.)  —  Di»eut«ioa  les 
26  et  97  février.— AdoptieOi  te  97,  A  l\loaBlBMté 
des  86  membres  présents. 
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TAiiLEAU 

Dm  budg^  du  département  de  la  juetù»  pour  teMercioe  f 846. 


DéSlGNATlOM  DES  DÉPENSES. 


chapithk  premier. 
jidmîniUration  eentrate. 

Arf.  1"  TraiicmrnI  itu  ministre. 
1.  Traiiemcoi  de»  fonctiouBtiret,  «mplojé*  et  §90» 
de  MrTice. 

3.  Matériel. 

4^Frais  d'impreuion  de»  recueils  ft(atuli(|uct. 
5.  Vnàê  4ê  routa  et  d«  léjeBr. 

CBAPITRE  II. 

Ordre  Judiciaire. 

Art.  1er.  Cour  «le  «MatioD.  ~  PcfeoiMMi. 
9.  Caur  d«  eaiwtfon.  —  Matdriol. 

5.  C«uril'fl[  [  I  I  Pcrtoiinel. 

4.  Conr  d'a|)pf  l  —  Mitcriel. 

5.  Tribunaux  de  première  iotlancc  cl  d<>  eommeroe. 

6.  Ja»tice»  de  paix  et  tribnmns  de  police. 

.  CBAPJTRBItl. 

Jwutiee  ndUtaIre. 

Art  1*r.  Haute  cour  militaire.  —  Personoel. 
S.  Haute  cour  miliCairo.  —  Matériel. 
3,  Auditeurs  mililairea  et  prév6U. 

CHAPITHE  IV. 

fnde  de  Jluettee. 

An.  lor.  Fraie  d^tattmrtioa  et  d'ev^utiofi. 

2.  Indeotn'ttd  pour  le  [ircfn.  r  dr  la  rvur  >U-  passa- 
tion A  churgc  de  di  livier,  graii»,  toutes  le»  capédi- 
tion«  ou  ••«rriture*  réi-lamécs  par  la  procureur  g^iténl 
et  le»  «douatttratiem  pnbliquet. 

CHAPITRE  V. 

faialêdejmettee. 

Art,  i«r.  CoBStruetioni,  rtfparalions  et  \oyrri  de  lo- 


CUARGES 


Ordinaire». 


4.  Supplément  de  subf<de  à  vcrter  dan»  la  caiaae 
communale  de  Gand,  a  cau%c  de  la  ooaatruetion  du 
palais  de  jutiice,  à  charge  par  la  pruvioee  de  feurair 
pwailla  iouime. 

tm  «du.  wn  xn.     aaan.  U4ê. 


i0e,Mo 

20.000 
.1.500 
6)040 


S38,050 
S,380 
691,800 
18,0it0 
1.049.265 
fi68,800 


6^,800 
5,000 
4t,S53 


679,000 


1,000 


35«000 


TOTAL. 


SIO.SOO 


1,500  ] 

:  > 


ao,ooo 
» 


9,51d,065 


1IS,653 


680,000 


11 


1 
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CHARGES 

• 

DESIGNATION  DES  DÉPENSES. 

TOTAL. 

Ovdieeire».  | 

Bstraordio. 

CHAPITRE  yi. 

PubHùtttltnu  cffIcleUet. 

Art.  ImpreuioD  du  MecueU  des  lo'is^  du  Afo- 
niteur  et  îles  Annales  pnrtementairet. 

3.  AboDoemenl  au  butle(ia  deiarréu  de  la  cour  de 
CMMlion. 

3.  Pitbiicalion  d'un  rcruei)  des  ant-ïenncs  lois  des 
Pay»-Ba»  autrichien»,  de  la  |)rincipaulc  de  Liège  el 
aotrct  pays  dont  le  territoire  est  comprit  dans  le 
rovawme  de  BelgiqM  ;  pablicalioo  d'uD  recueil  d'in- 
itnwliow,  circtthiret  «■•■««•  du  dëparienept  de  U 
justice,  depuis  l.i  réunion  de  la  Belgique  à  la  France, 
en  1790,  jusquen  1830;  ini|ire»sion  d  araiil-projets 
de  lois  à  eovoycr  k  TaTi»  dot  court  et  tribunaus,  et 
de»  fMttllée  da  droit  de*  onivenilé»  du  lojaniM. 

8,000 

«.000 

>  ^ 
*  J 

■  4 

im  xeii 

k  1VI,|WW 
* 

CHAPITRE  VII. 

Art.  1«r.  Peotîons  civitet . 

3.  Secours  .'i  li  magistrats  ou  à  dot  veuves  et  eu- 
fantt  mineur»  de  magialraU  qui,  »aat avoir  droit  à  une 
pemion,  ont  dea  Ulrea  1  US  aecwin  ^  •■île  d^iiM 
position  malheureuse. 

3.  Secours  à  dct  employés  ou  veuves  et  enfants  mi- 
neurs d'employts  dcpenilani  du  minislîre  de  la  jus* 
tice,  te  trouvant  daiu  le  mime  cas  que  ci-deasut. 

180.000 

1S,000 

9,000 

m 

1 

l06»iW 

CHAPITRE  Vin. 

Cuttét, 

Ali.  !«.  Clergé  supérieur  du  culte  eediolique  et 
ptqfcurtUfa  des  séminaires,  boatlM  «1  deni'bovrse^ 
affectée*  aux  sém^iaires.  * 

3.  Cierge  lufcrieur  du  culte  ealholique. 

8.  Subsides  ponr  l««  édifice»  etrmitAax  callcs. 

4.  Culte  proteatint. 

5.  Culie  Israélite. 

6.  Peosioos  et  secourt  pour  les  ministres  des  cultes. 

4aâ,ti22  39 
3,313,234  61 
394,000 

57,900 

11,000 
154,000 

so^ooo 

» 
• 
■ 

4,383,047 

CHAPITRE  IX. 

* 

Art.  lar.  Frais  d^tretica  et  do  transport  do  mea- 
dianu  et  dHasensd»,  doot  lo  deoiicilo  de  aecoars  est 

inconnu. 

8.  Subsides  :  lo  pour  favoriser  l'érection  et  Pâmé- 
lieretioa  de*  hospices  d'aiiéoés,  rerpnisatioo  et  le 
eottliev  des  étoblisseonenls  do  bienfhmmee,  des  ate- 
lier* de  travail  et  l'nn'res  instilutiono  en  f.Tvriir  i!r^ 
classes  ouvrière»  et  indigentes  ;  3»  puur  sei-ixir»  aux 
vietÎMMdo  ropbthalttîo  nilitaîre  qui  n'ont  pas  droit 
à  yno  poMÎOB  o«  à  un  eeeottr»  à  k  cJuurgo  du  d^ar- 
MMBt  de  le  SMffve. 

30,000 

* 

170,000 

a 

■ 
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CUARGES 

OÉSIGIfàTlOM  0£S  OÉPgHm 

e 

TOTAL. 

Ordtaiairea. 

BsIraardÎB. 

5  SulMidiMpwur1*ën«tiMide«<l^lideflieadiei(ë 
agricole*. 

4.  SvbiidM  ^or  leimCmU  trooTl*  «t  «baodonoët, 
uns  pr^odio*  da  cobomi»  dei  codhbiibm  «t  d«t pro- 
vince*. 

5.  Subiidé*  :  lo  poor  «rgtoiier  le  patronage  dct 
condavnés  libéré»  s  i>  ponr  faire  éialtlir  ei  souieoîr 

m  celte  fiB  OM  ■MÎlOBft         rwFucA  Oll  «nnt  i><r9lnmont 

rfçtips  Irs  personnes  qui  veulent  abandonner  la  voie 
(lu  vit  e  et  du  rimmoralîlé ;  3°  pour  venir  en  aille aui 
iiudiuiions  (jui  Tonnent  des  sujets  propre*  m  eerviee 
d«a  prisons,  des  dë|iôis  de  mendicité  et  d'Mlrea  4la- 
UÎMenenU  de  bienfaisance. 

8«,M0 

176.000 

âO,OOU 

m  j 
• 

)  S55,000 

CHAPITRE  X. 

Prisons. 

SBCTioif  i".  —  Service  domestique. 

Art.  1».  Frais  d'entretien,  d'habillement,  de  cou- 
ehaye  et  de  oeurrttare  dm  d4(e«M,  tnh  d'habillé' 

oient  et  de  conrhaf^p  îles  gardirnt,  gratification*  aux 
détenus  et  frai*  du  roule  et  de  séjour,  tant  des  mem- 
bres des  commiitions  administratives  de*  pri*OB*qae 
du  contrtiear  de  la  comptabilité  de*  prisons  et  antres 
fcMiMDBairet  et  employés. 

3.  TraiteaMot  de*  cmplejét  altadiéta»  aerviet  do- 
mestique. 

5.  Récompenses  à  accorder  avs  enpleyé*  pour 
cMduite  eseauplaire  et  acte*  «la  dévemaieDt. 

4.  Fret*  d*iaipre*sieo  et  de  bureau. 

^  rr  Mtriiciiûo»  nouvelles,  réparalieBf,  ealnlicn 

(ic*  iiàitoienls  et  du  mobilier. 

1,135,000 
375,000 

3,000 

ÂMA  AAA 

m  . 

&  i 

xOO^OOO  \ 

•Winoii  il.  —  Service  des  travaux. 

6.  Achat  de  BUitiArea  preniàree  «1  iofrédieala  pour 

fabrication. 

7.  Gratificatiotta  m  déteBB*. 

8.  Frais  il  ini]'rr';-,ii>n  et  de  biirfa!!. 

9.  Trailcmeuu  ci  tantième*  tics  employés. 

f  VUfWvw 

170,000 
85^0 

*  1 
» 

a  1 
■  / 

CHAPITRE  XI. 

PrtUê  de  poHee. 

Art.  1»r.  Servieede  passe-porls. 

S.  AotrM  ma«re*  de  aArcté  publique. 

20,000 
48.000 

m 
m 

68,000 

CB&PITRE  XII. 

• 

Ait.  ODif  «  Ddpama*  iaqndvmi. 

9,000 

m 

5,000 

CHAPITRE  XIII. 

Art.  Hnic|.  Solde  de  dépense*  arriérée*  coaceroant 
d«a  «ufdeaa  deat  1««  budget*  aeni  elea. 

41,500 

» 

41,500 

Tetavs.  .  fr. 

* 

11,648^ 

861,5N 

I9,0S0,«65 
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4fi  fÈm  ro  ttfopoLD  iw. 

iH  biê.  —  7  BAU  lSi6.  —  Conventiam  pour 
rigiêr  fê  droit  de  tueeéder  et  d'acquérir, 

conclue  entre  S.  M  te  roi  des  Belges  et 
S.  M.  l'empereur  de  toute»  te*  Mustiet. 
(Mooil.  Uu  7  avril  1846.) 

An  non  de  In  trèi  Minte  et  iedlviiible  trioité* 

Sa  Majesté  le  roi  des  Belges  ft  Sa  Majesté 
rcmpereur  de  toutes  les  Russies,  voulaot  régler, 
(lar  des  siipulaiiooa  formelle»,  les  droite  det 
tvjels  nepeetife  i  n§wd  dee  traotmis'sions  de 
biens,  oot,  à  cet  effet,  noBimé  pour  leurs  pléoi- 
poleotieires,  savoir  t 

5a  Majesté  le  roi  des  Belges,  le  sienr  Jeaa* 
BoptielO  Nolboabf  commandeur  de  son  ordre, 
décor<*  de  (a  croix  de  Fer,  chevalier  de  première 
classe  de  Pordrc  de  l'Aigle  rouge,  graad-croix 
de  Perdre  roret  delà  Ugloa  d^honnoor,  grand» 
croix  de  Tordre  du  Lioo  néerlandais,  graod- 
croix  de  Tordre  du  Lion  de  ZaehriD(;eo,  grand* 
croix  de  Perdre  de  Charles  iil,  grand-cruix  de 
rordre  de  Soiot-H iciiel  de  Bavière,  grand-croix 
lie  Tordre  de  Philippe  le  Magnanime,  grand- 
croix  de  l'ordre  du  Chi  iM  de  Portugal,  officier  de 
Tordre  de  la  Tour  et  VÉitéHt  officier  de  fordre 
de  In  emis  dn  Sod,  ministre  d*âut,  membre  de 
la  chambre  des  représmiint'  ft  son  envoyé 
extraordinaire  et  niioisire  pléot^uieotiaire  près 
Sa  Majetld  le  ml  de  Prane; 

n  Sa  Majesté  remperenr  de  lonlce  la  Bimles, 
le  sieur  Félix  de  Fonioo,  son  con«Gi!:pr  d'état, 
chargé  d'affaires  près  la  cour  de  Deriio,  et  che- 
valier de  Tordre  de  Sainlo-Anoe  do  In  eeeonde 
dassn,  orné  de  'la  Couronne  impériale  et  do 
Saiot-Wladimir  de  In  qi  vTfnème  clause  ; 

Lesquels,  après  avoir  échangé  leurs  pleins 
pouvoirs,  irouvéi  en  bonne  el  dne  forme,  sont 
convenus  des  articles  suivants  : 

Art  l«t.  Les  îujcls  bc'ces  seront  admis  dans 
l*emptrede  Russie,  comme  daus  ie  rojfatime  de 
Polegnot  I  recooillir  les  bériiaffea  qnt  l«nr  aé- 
raient dévolus  ab  intestat  ou  par  testament, 
soit  que  cc%  héritages  leur  soient  transmis  par 
leurs  naiiooaux,  soii  qu'ils  proviennent  de  su- 
leisdoSa  Majealé  Impériale  ou  do  tout  nuire 
étranger. 

It«  ne  seront  assujettis  pour  héritages  à 
aucun  droit  ou  imposition  tnqneis  ne  aéraient 
pot  aomiâa,  Aina  des  cas  semblables,  les  propres 
sujets  de  Sa  Malefté  Pemporenr  de  tonioa  lot 
Russies. 

Réciproquement,  les  sujets  do<6a  Maieelé  rem- 
poreur  de  toutes  les  Russies  seront  admis  dans 
les  États  de  Sa  Majesté  le  roi  des  Belge?,  *  re- 
cueillir les  bériuges  qui  leur  seraient  dévoins 
hUtêiêt  on  par  Matamonl,  loit  «le  «oi  bérif 


AN  18«,  »•  m  Ml. 

tages  leorioliBt  tranimit  par  lowo  MUonani. 

aoit  qnnia  proviennent  do  njeta  belges  ou  de 
tout  autre  étrarger.  Ils  ne  seront  assujettis  pour 
ces -héritages  é  aucun  droit  ou  imposition  aux- 
quels ne  seraient  pas  soumis,  dans  dee  cai  eem- 

blables^  les  Mijel»  belges  eux-miîmpv 

Art.  2.  La  uié:ne  réciprocité  eolre  les  sujets 
des  deux  liiais  existera  pour  les  donations  ontrO' 

vifc. 

Art.  3.  Les  sujets  belges  pourront  exporter  de 
Teropire  tle  Russie  et  du  royaume  de  foiogne  les 
héritages  et  auir«>s  biens  à  eux  apparlisiant,  aani 
être  soumis  do  ce  chef  à  aucun  droit  do  délaae- 
tion  an  p  oflt  du  trésor  impérial. 

Ue  la  même  manière  et  par  réciprocité,  les 
sujets  nnsee  «t  polonais  pourront  oi|iorler  dn 
royaume  do  Belgique  les  héritages  et  autres 
biens  à  eux  appartenant,  sans  être  soumis  de  ce 
chef  i  aucun  droit  de  déiraciioii  au  profit  du 
trésor  belge. 

Art.  4.  Les  stipidations  renfermées  dans  les 
précédents  articles  auroul  leur  plein  et  entier, 
effet,  non-seiileuieai.daus  tous  1m  eaa  fntors, 
mais  encore  dans  tous  ceui  où,  jusqu'au  jour  de 
la  signature  de  la  présente  convention,  le"  droits 
abolis  par  les  ariicies  su^menlionoés  a'auruot 
pas  cncofo  été  effsctlvomont  et  déBnIlivomont 
perçus. 

Art.  5.  Il  est  entendu  que  les  stipuraflons  de 
Vètl.  l*'  ne  dérogent  point  aux  législations  par- 
ticulières anx  États  des  deux  baotes  paHlea  non- 
tractantes,  en  oequi  concerne  les  conditions  sons 
lesquelles  il  est  permis  aux  étranger*  en  général 
de  recevoir  en  héritage  des  bieoo-ruuds  ou  im- 
meubles quelconques. 

Art.  6.  La  présente  convention  sera  ratifiée  et 
les  ratifications  seront  échangées  à  Bcrdn  dans 
l'espace  de  deux  mois ,  à  compter  du  jour  de  la 
signature,  ou  plus  tAt  si  isiro  se  peut. 

En  foi  de  quoi ,  nous  plénipotentiaires  Pavons 
signée  en  dotihle  expédition  01  y  avoui  apposé  le 
cachet  de  aoa  armes. 

Fait  à  Berlin ,  le  quai4r2ième  (deuxième)  jour 
dn  mois  de  février  de  Pan  do  griko  mU  boit  oeut 
quarante-tix. 

(L.  S.)8tgné  NOTBOMB.     (L.  S.)  Slçné  Fohton. 

La  convention  qui  précède  a  été  ratifiée  par  Sa 
Majesté  le  roi  des  Belge»  le  7  mars  18  «6,  et  par  Sa 
■a josté  Pempereur  de  toutes  lea  Rnsaios,  le  té  fé- 
vrier (8  mare)  iSéf. 

L'échange  des  ratillcaliona  A  en  lieu  A  Berlin 
le  21  mars  1B4Ô. 

Certifié  par  le  secrétaire  général  du  minilléro 
des  aflbIroeétraBfèri». 

Baron  iaum  w  faMW.anfc 
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RlQNE  DE  LÉOPOLD  1". 

170  ter.  —  7  Btis  1846.  —  Convention  poni* 
régler  la  facutti  de  succéder  el  d'actfuérir, 
cameUiê  entre  Sa  M9iê*U  tên^de* 
et  Sa  Maje^!^'-  Ir  rot  de  0^UH0mk«rf.  {Mon. 
da  10  mari  1H46.) 

Si  Majesté  le  roi  He«  Balfw  d*iifl«  |Mfl,  «t  Sa 

Majrjt<5  \o  roi  de  Wiirt>  mberç  ,  rl'.Tutre  ji.irt , 
ayant  trouvé  convenable  «le  (îikt  le»  prioci|ies 
raJatircnent  A  ta  Hmité  réciproque  de  luccéder 
•I  d'aciittérir,  i  litre  gratuit,  tDti«*vlii,  poar  lit 
sujets  r^ipeciift  des  deux  tials ,  tt  r^Kitiveoient 
à  rexportation  des  biens  de  ces  sujets,  d'aa 
rofawm  ttan*  ravira ,  oot  ^  A  «et  ifti,  nnof  da 
leurs  pleins  pouvoirs: 

S.i  M  ijr^!»-  le  roi  di  s  Beîg-";,  1(>  comte  Camille 
de  Bney,  b»roo  de  Landr«'S,  otiicier  de  jioo  ordre 
de  LéopçM,  graod-croli  <l«  la  Légion  dlionDeur 
de  France,  de  l'ordre  d'E^i>3giiu  de  Charles  ill , 
de  Saiot-Miubel  de  Bavière,  du  L  un  néerlandais  , 
du  Sauveur  de  Grèce ,  de  Louis  de  Uesaa  Graad> 
Dacait  al  da  IVmira  da  fte  ataaia  du  SaleiJ  al  da 
Lion  de  Perse,  iiieinitru  du  séaat«  son  envoyé  ex- 
traordinaire et  ministre  piéoipoteoliaire  près  6a 
Majesté  le  rai  da  Warlambrrg,  près  la  séréuis- 
lime  CatiflSdératioii  gardi»iiii|ua,  |irAa  dat  oadrt 
Grand-Ducales  de  Bade  èt  de  Hesse^  &  la  cour 
Électorale  de  Ue>«<>,  à  la  cour  iMicala  de  Maaaau  ai 
prè«  lA  vlll*  Hbra  da  Fraaaforli 

El  Sa  tiaieatè  le  rallia  Wartcnilwrf ,  le  eomta 
J)*fjMi  lie  Brrotdînijeii ,  minisTe  des  affaires 
étrangères  et  de  famille,  &oo  conseiller  privé, 
'lleulenaal  général,  membre  k  tié  de  la  chambre 
éét  patr»,srand'Cfolx  de  son  ordre  de  la  Cou- 
fanne,  grand  conlon  de  l'ordre  de  FrôdOric, 
ehatalier  de  Tordre  da  Mérite  militaire,  décoré 
de  la  eraii  d*lMoBattr  an  ar  pour  la  aervica  Bill- 
taire  et  de  la  médaille  militaire  de  Wurtemberg, 
grand-croix  de  Tordre  de  Simt-Hiiheri  de  Ba- 
vière, de  Léopold  d'Autriche,  <ie  CAigle  rouge  de 
Proue,  eorlahie  dadèananii,  daSaini-Ataïaadra- 
New>k]r  et  deSalnie-Aone  de Rn^su,  enrichies  de 
diaowoia,  de  la  Léf  mo  d'hooneur  de  France,  des 
Cnalfn  da  Hanovre,  da  Liaa  des  Pajrs-Bas,  da 
la  Fidélité  et  du  Lion  de  Zaehriuf eo  da  Bade , 
de  Louis  de  Ht!>!>t;  Grand  Ducale,  du  Faucua 
blaoe  de  Saxe- Weimar  et  chevalier  de  Tordre  de 
KaUaj 

Laaqnala,  aprAi  a*dlre  eommunlqué  lean  pleine 

pouvoii  s ,  trouvés)  r  n  boTMiu  d ue  farpio y  MOt 
convenus  des  article.'*  miivjuIs  . 

Atl.  U'.  Les  sujets  belges  jouiront,  daus  tout 
la  Utf  liDire  dn  c«|ravnia  da  WarUmbarv,  du 
droit  de  recueillir  et  de  transmettre  le^  gucces- 
«ions  ai  intettai  ou  let tameotaires,  à  régal  des 
mieli  frdiflMnkerfaeb  at  èaln  être  aiM4eUia,  A 


—  AN  Î840,  N»  170  ter.  l^B 

raison  de  leur  qualité  dVtranger? ,  à  aucun  pré*^ 
Idvement  ou  impôt  qui  ne  serait  pas  dû  par  les 
naiionaul. 

Récipro^iuement ,  les  sujets  wurlemberfaaia 
jauiront,  en  Bélgi(|iie.  du  droit  de  recu(?illir  et 
iraoametire  les  successions  ab  Inlettat  ou  testa- 
maalâlrei ,  A  réfard  dee  tnlM  belK«l  «  «f  ma 

être  a.isujotiH  ,  i  raison  de  leur  qtiâlild  d'étran- 
gers, à  aucun  prélèvemeolod  impôt  qui  oe  s«ail 
pas  dû  par  laa  natlananKi 

La  méma  réeipvndié  adirt  lai  Mfeto  de»  dati 
pays  exi»tera  pdar  iM  doûatlona  eolra'Vlft. 

Art.  f.  I.tirsde  lVX|ioriation  des  biens  recueil- 
lis ou  acquis,  à  quelque  titre  que  ce  soit,  par  dei 
Balgaa  daiia  le  royauma  da  Wurtaidliiirg,  du  par 

dos  Wiiricinb':ig'Jt)is  en  Belgique,  Il  De  serafMfé« 
levé,  sur  ce*  bH  ns,  aticttti  droit  de  déiraction  ou 
d'émtgratiou,  ni  aucun  droit  quelconque,  auquel 
las  indlfêoei  ne  «eraleni  paa  aiaujettU. 

Art.  ô.  L'aliohtion  susmentionnée  comprend 
non-seulemi'iit  les  droils  de  d*flraclion  cjni  de- 
vraient être  pfr(us  par  te  trésor  public,  mais 
«Baleneai  laua  tee  droita  dadétracdan  en  d*énil- 
graliou,  dont  la  perception  serait  du  ressort 
d'individuii,  de  communes,  de  fundaiions  publi. 
ques,  d'arruuUissemcals ,  de  districts  ou  de  cor- 
porations. 

Art.  4.  La  présente  convention  est  applicable 

A  lout's  tes  succesMoos  à  éclioir  à  l'avenir,  et  à 
luutis  le»  tiautlaliuos  de  bieos  eu  geuérai  doni 

rexportailoa  a*a  point  encore  été  affKlaéa* 

Art.  5.  La  présenia  caoveuUan  tara  ratifiée 

et  les  ralilv  '!  "M-<  en  feront  échangées  <t;ni 
l'espace  de  deux  muts,  ou  plus  lOi^  si  t'aiie  se 
peat. 

En  foi  de  ({iioi  let  pléaipoiantliim  raspeetill 
ont  signé  la  présente  convention  en  double 
original,  et  y  «oi  apposé  le  cachet  de  leurs 
armea. 

Fait  A  Ftadcltort ,  le  i4  aclobrc  1848,  A  Slnli- 

gard ,  le  24  novembre  1845. 

(L.  S.)  Signé  Cofhie  ot  Qnitr 

(L.  S.)  Signé  Çouiie  on  &Eaou)iaâaa. 

La  convention  qui  prdcôtfp  i  !<t(*  raiSSt^e  par  Sa 
Majesté  le  ri>i  dci^  Belges  et  par  Si  Majesté  le  roi 
da  Wnrlemberg. 

L*ée&ao|^  dea  ratiÉcatione  a  an  tten  A  Franc* 
fori,  le  7  mars  1846. 

Tertific  par  le  secrétaire  génCfil  dn  nUoiilèce 

des  affaires  étrangères. 

8aroo  txiLt  ut  f  6£aci>aa8. 
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171.  —  «  Mâu  1846.  —  Circulaire  de  M.  le 
mMitre  de  la  Justhê  sur  /m  fttû*  de  *é- 
fiuréâijmrit.  (Mooit.  do  10  mari  1846.) 

ji  MM.  les  procureurs  généraux  prêt  to# 

cours  d'appel,  procureur  du  roi  chargé 

des  fondions  de  procureur  criminel  et  à 

M  m.  tes  gouverneurs  des  provinces. 

Suivaol  l'ariicle  4  la  loi  du  l«r  mars  1833 , 
«  1m  jurii  domielliét  i  |>las  d*iiD  dcni^nirriaittè- 
tre  (1  lieue)  de  la  cornmui!f>  oïi  se  tienn^nl  les 
ataiiei  pourront  réclamer  une  iiidemoiK^  de  3  fr. 
17  centim*»  pour  chaque  Jour  de  séjour  pour 
toute  la  durée  de  ia  série.  Ne  Mnmt|iM  compiés 
les  }oar*  où  )e  juré,  devant  se  IrouVtP  ptéital, 
n'aura  pas  repondu  i  l'appel.  » 

Il  t^at  élevé  la  «lUMilon  de  savi^lr  oe  qii*tt  fnit 
anleDdre  par  Jour  de  séjour. 

Van.  96  du  décret  du  18  juin  1811  et  Pari.  3 
'du  décret  du  7  avril  1813  qui  accordent  uue  in- 
demnlté  de  aétour  ^ys  léinolaa,  mAleoIns,  chi- 
rurgiens, experts,  interprètes,  «n  iiirnrs  , 
gend.'rmrs.  gardes  champêtres  et  torcMtifrs,  gui 
sont  obligés  de  prolonger  teur  ê^our  dans  la 
ville  où  te  fera  l'instruction  de  ta  procédure 
et  f/ul  ne  sera  point  celle  de  leur  résidence , 
refusent  roroieilemenl  cette  seconde  iudemuité 
am  Inréa.  Le  léf  Ulateur  de  est  veDU  ftire 
cesser  celle  différence,  celte  eiception,  en  fai- 
saut  rentrer  les  jurés  dans  le  riroit  commun  établi 
en  1811  |tour  le*  agents  de  justice. 

La  néBe  rè^le  ett  é^aleoienc  apfilieable  aux 
militaires  en  aclivit»!  de  service  qui  séjournent 
forcément  hors  de  leur  garnison  ou  caaioaue- 
tnent.  (Art.  31  et  96  du  tarif  de  18110 

Pwir  que  le  juré  on  le  lémolii  ait  droit  à  utte 
indemnité  de  séjour,  il  faut  qu'd  ait  séjourné 
forcément,  qu'il  ait  découché  hors  du  lieu  de  sa 
réf  idenee,  dam  la  vHIe  ok  iJi  étaient  aj^léa  l*iin 
à  tiégw ,  rantra  i  dépoeer. . 

Les  Frais  de  cette  nature  ne  sont  alloués  aux 
témoins  que  lorsqu'ils  n'ont  pu  quitter  «  le  jour 
de  leur  arrivée,  la  ville  ob  ils  ont  dépoté,  toit 
parce  que  leur  audition  n'a  élé  lerminf^o  qu'^iprës 
la  clôture  du  liin  tau  dViirrErstreim-ni,  cequi  les 
empêcherait  de  loucbei*  leur  Uxe,  soit  parce  que 
la  caute  a  été  nniiiae.  Cee  drooiwiaDcea  doivent 
être  indiquées  dans  la  laxc. 

On  refusera  l'indemnité  de  séjour  au  juré  qui 
peut  retourner  dans  les  foyers  le  jour  même  îo- 
ditiuédani  Tacte  de  notification  de  l'extrait  de  la 
liste,  c'est-à-dire  h  cetni  qui  le  premier  jour  de 
la  session,  tout  en  répondant  à  l'appvi,  se  fait 
diapeneor;  i  celui  qui  n*«iaut  pa»  désigné  par  le 
aorlpuur  faire  partie  du  jury  de  jugement  dans 
la  seiilf  :iff  iirp>  jn  -er,  ohlicol  n .  tu rdi. -élément 
la  pernio&ion  de  retourner  ^  à  celui  qui  ic  dernier 


jour  de  la  session  est  lihre  de  partir  et  ca  assez 
f6t  pour  pouvoir  toncber  sa  taxe  une  henH  après 
te  com  licr  du  soleil  qui  est  le  moment  OÙ  se 
ferme  le  bureau  (l'<  nrt'i;i«tremfnt 

L'cloigiiemi'ol  du  domicile  du  témoin  ou  du 
Juré  ne  change  rien  i  ces  principes,  car  Vum 
etT.iulic  n-çoivcnl  de'*  frais  de  voyage  propor- 
tionnés au  nombre  de  myriamèlres  qu'ils  ont 
parcourus.  \ 

Ainsi  le  témoin  ou  le  Juré  qui  est  retena  Jus- 
qu'au deux  (^nif  jour,  par  exemple,  s'il  comparait 
le  18  ei  part  le  19,  louchera  INndemnité  d'un  jour 
de  séjour  ;  s*)!  est  retenu  Jusqa^u  troMtae  Jour, 
par  exemple,  s'il  comparait  le  18  et  part  le  20,  il 
toiieh'-ra  le;,  frais  d«  deux  jours  de  a^ur,  et 
ainsi  de  suite- 

Le  ministre  de  la  justice. 
Baron  J.nURtnâu. 


179.  —  8  H&RS  1846.  —  Prolongement  de  la 
route  de  Mareke  à  Baruaux  Jusqu'à  ta 
route  de  Xhorîs  vers  ÀywsMlS'  (Monit.  du 
12  mars  1846.) 

Lé(«po!d  ,  etc.  Revu ,  l»  Notre  arrêté  du  3  fé- 
vrier 1846,  autorisant  la  construction,  dans  les 
pro  V  i  nces  de  Luiembourg  et  de  Liège,  d^unafoule 
en  prolongement  de  celle  de  Marche  à  Barvanx , 
juoqu'à  la  roule  de  Xtioris  vers  Aywaille; 

S»  L'art.  3  de  cet  arrêté  portant  :  «  Nous  nous 
réservons  de  fixer  ullérieurenent  les  détails  du 
lrac>;  île  la  roule  décrétée  ;  » 

Siir  11  proposition  de  notre  ministre  des  tra- 
vaux publics. 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  1**.  Le  tracé  de  la  route  &  construira  dans 

lid  prounccs  de  !-uxernlM)iir[î  et  dn  I.ii^f^e,  m 
prolongement  de  celle  de  Marche  à  Barvaux,  jus>. 
qu'à  la  roule  de  Xboris  vers  Aywallle,  sera 
établi  conformément  aux  déuiU  du  plan  annexé 
au  présent  arrêtt',  dres<é  le  16  février  18t6  .  par 
l'ingénieur  en  chef  de  la  première  de  ces  deux 
provinces  et  approuvé  le  (  mars  «nivant  par  noire 
ministre  des  travaux  publics. 

Art.  2.  Notre  mini^ilrc  des  travaux  publics 
(M.  C.  d'Uuffschmidi)  est  cbarfê  do  rexéculioo 
du  présent  arrêté. 


173.  —  8  HABs  1846.  —  Concession  de  Pa- 
tienee-BeatiJoae.  —  Prorogation  du  deM 

fitr  par  l'art.  !6  du  cahier  des  charges* 

(Monit.  itu  12  mars  1S46.) 

LiopolJ ,  f  îr.  Vu  ,  sous  la  date  du  26  décem- 
bre 1843,  la  requête  des  sociétés  réunies  de  la 
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fttihnee  et  4u  BeauJonc,  à  Ai»-«l-Glaio  « 
tendante  à  élre  rtlevées  de  la  déchéance  oom- 
minée  par  l'art.  16  des  charges,  clati$«>»  f>(  con- 
dilions  de  leur  acte  de  concession  «  en  date  du 
IJaaviM-ISII; 
Tu,  avec  ta»  iilèeei  qui     rattacbaM  «  la 

mande  (îc  la  sonf'-f^  rhrîrhonnièrc  VFfpâ- 
rance,  ii  Montcgoée,  en  daie  du  18  Janvier  1844, 
ayaot  |M)ur  objet  <l*obteDlr,.i  titre  d*aKieDaioo 
de  conceatioD,  la  partie  du  périna^re  de  Po- 
tienee-Beavjonc ,  à  Tégard  de  laquelle  la  dé* 
chéance  est  encourue; 

Vu ,  sous  les  dates  des  7  septembre  et  8  oc- 
tobre It44,  5  mart  et  10  mai  1845,  les  rap- 
ports de  l'ingénieur  du  5*  district  et  de  l'incd- 
nieur  en  chef  de  la  troisième  divUiou  des  mines  ; 

Vn  les  rapports  de  Tinspecteur  général  des 
Mima,  eo  date  dea  19  décembre  1844  et  4  M» 
vrier  1846; 

Vu  h's  .-ivt<!  rie  la  députation  permanente  du 
conseil  pruviociat  de  Liège, en  date  de«13aoveiii- 
kve  1844  et  S9  ectobre  1845  : 

Vn  les  avis  du  conseil  dea  mines,  ea  date  dea 

81  janvier  1845  et  20  février  1846; 

Revu  l'arrélé  royal,  en  date  du  4  janvier  1841, 
accordant  aux  sociétés  réunies  du  Beaujonc  et 

de  la«Paffoiw«,  coneessiOD  des  nioea  de  touille 

tous  partie  de^  communc»d*Allt-et4lalll,  Saint- 
Nicolas  et  Grâce-Monlegnée; 

Considérant  qu'il  y  a  lieu  d'accorder  aux  ei- 
pleilanta  un  noovean  dtf  lal  ponr  répnlacnieiit  dea 
eaux  de  leurs  anciens  Iravanx  ;  . 

Sur  le  rapport  de  notre  uinlstre  des  travaux 

publics, 

Mous  avons  arrêté  et  an  éiijrj;> 

Article  unique.  Le  délai  fixé  par  l'art.  16  des 
charges,  clansee  et  condltiODs  de  I*arr4t4  de 
concession  de  Patience- Beaujonc ,  en  date  di 
4  Janvier  1841  ,  est  prorogé  de  trois  ans,  à  daier 
de  ce  jour ,  sous  la  peine  de  déchéance  stipulée 
par  cet  arliele. 

Notre  minifttre des  travaux  pyblics (M.C.  d'Hoff- 
schmidt)  eslcliargé  de  Pexécntion  dn  présent  ar- 
rêté. 


174.  —  9  «tBs  Î84'î  —  Arrêté  rofat  nommant 
le  sieur  Boumant  chevalier  de  l'ordre  de 
UapoUi*  (Mottit.  do  18  mars  1848.) 

MotHè.  •  Voniant  donner  au  slenr  Bonmans 

(Servais),  directeur  du  trésor  ilans  la  (irovinre 
d'Anvers,  uue  marque  publique  de  notre  xatinfac- 
tieo  pour  le  2èle  et  l'intelligence  avec  lesquels  il 
a*eat  constamment  acquitté  de  seefanclions.  » 


—  AH  1848»  N»  174^171.  1«7 

175.  —  8  BAIS  1818.  —  Aftêtir^y^memmani 

le  eteur  Itestriveaux  chevalier  de  l*w4re 
de  Léopofd.  (Monit.  du  17  mars  18M.} 

Motifs.  «  Voulant  reconnaître ,  par  une  mar* 
que  de  notre  estime  particulière,  les  services 
rendus  an  pays  par  le  «iear  Destriveaui ,  pro^ 

seur  ordinair»"  ^  la  faculté  de  droit  à  l'université 
de  Lié|;e ,  ancien  membre  da  congrès  Paiional  et 
du  comité  diplomatique.  > 


176.  —  9  HABS  1846.  ~  Arrêté  roxal  nommant 
ie  efeur  ^wUttnet  chevalier  de  l'ordre  de 
Uopotd.  (Monit.  du  17  mars  1848.) 

Mot'tfs.  u  Voulant  recunnalire,  par  une  mar- 
que de  noue  estime,  les  services  rendus  à  l'art 
médical  par  le  sieur  Franliioet,  membre  de  l'A» 
eadémte  royale  de  médecine  et  pivfssaenr  ordl- 
naire  à  la  faculté  de  mMedoc  de  l*univeraité  de 
Liège.  • 


177.  —  9  KABS  !  9  Ifi .  -  Arrêté  royal  nommant 
le  sieur  Lardinois  chevalier  de  l'ordre  de 
■JLéopold.  (Monit.  dn  17  mars  1848.) 

Motify.  m  Toulant  reconnaître  les  services  ren- 
dus  au  pays  par  le  sieur  Lardinois,  commissaire 

de  rarrnndts^emcnt  de  Vervien,  ancien  membre 
du  congrès  national  et  de  la  diambre  des  repN- 
sentants.» 


178.  --  9  BAitii  1846.  —  Arrêté  royal  nommant 
le  sieur  Boussetlê  chevalier  dê  Perdre  de 
Mopold,  (Monit.  du  17  mars  1848.) 

Motifs.  •  Voulant  reconnaître  les  services  reii> 
dus,  pendant  sa  longue  carrière  administrative, 
par  le  siear  RousselleC  Charles- Édouard),  prési- 
dent du  conseil  provmcnl  du  Hainaui  et 
taire  honoraire  de  la  ville  de  Moos.» 


179.  »  8  BABa  1848.  ^  Jtvêlé  ncir<tf  noaanmU 

le  sieur  LantMer  chevalier  de  l'ordre  dê 
Léopoid.  (Monil.  du  17  mars  1846.) 

Motifs.  •  Vottiant  donner  au  sieur  Lanibier , 
docteur  en  médecine,  en  chirurgie  et  dans  l'art 
des  accouchements,  ancien  proissseur  d*anato« 

mie  et  de  chirurgie  externe  à  l'hôpital  d*in!>truc- 
tioo  de  l'université  de  Louvaia,  membre  de  la 
commission  médicale  locale  de  la  ville  de  Lou* 

vain,  un  témoignage  public  de  notre  estime, 

pour  ifs  services  di';tingu«'-s  rju'il  a  rendus  à  l'art 
de  guérir,  cooiinc  professeur,  ei  A  rbumantté, 
comme  praUden.  » 
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180.  —  9  MABs  1846.  —  An  èté  royal  nommant 
'le  fleur  P'andemtieAéie  de  Maubus  cKevê^ 
lier  de  l'ordre  de  Liopotd,  (lIoDileyr  du 

17  iï»-»M  1846.) 

Motifs.  «  Voulant  reconnaître  par  uo  lémoi- 
gnage  public  de  notre  satisfaction  tes  service^ 
rCDdus  Jaos  «a  lungue  carri<^rp  siiminiKimiive 
par  le  sieur  V3nd»*rs('fhf>!<  il»'  M'hImi-..  liourg- 
mealre  de  la  ville  (rYprt-s  et  membre  du  cooscil 
proviodal  de  la  Flaitdra  occidentale.  « 


181.  —  9  HABs  1846.  —  Arrêté  royal  nommant 
le  fleur  Serru^s  chevalier  de  l'ordre  de 
tiepotd.  (Monit.  du  17  mara  INC.) 

Motifs.  •  Voulant,  parus  Idinoignafe public 

de  notre  salisraction ,  reconnaitro  Af>rvire3 
r«odu«  par  le  «ieur  Serruy»  (iJvari),  bourgmestre 
de  ta  ville  d^Oileode,  |>ré*ideal  de  ta  commisaioo 
de  pécbe  e(  pré  ici)  nt  la  conimiMioa  établie 
prèi  d^  Pécole  de  navigation.  • 


182.  —  9  MARS  l8iC.  —  Jrrèlé  royal  nommant 
te  êleut  rttn  de  Wiryw  ehrtMtler  de  ^or" 
ère  de  Uopold.  {Monil.  du  17  mart  ISM  ) 

Motifs.  îi  Vnni.inl ,  pir  un  l«îmo  Rnac  ptihlrc 
de  uutre  satisfaction,  r''com|>en!ier  lt>s  «t-rvices 
qat  le  alear  Van  de  Wey er  (I..  a  .  ),  commiataire 
de  rarrotidi»»cnient  <le  Biuxr-llvii,  ancien  com- 
missaire (tes  arrondis«em<'ntH  ({i>  Muns  et  de 
Mt^esiricbl,  rive  droite  de  la  Mru^e,  a  reodusau 
payi*  paf  It  dévoaemeot  et  le  a6le  dont  I)  â  ikit 
praava  dani  Pèxercicé  dfe  se*  fbncUoot .  • 


1S9.  —  9  XABS 1846.  —  Àrrélé  roirat  nommant 
le  «leur  Bietter  ehevaller  de  Perdre  de 
lé^wU,  (Monlt.  du  17  mara  1846.) 

Motifs,  m  Voulant ,  par  itu  Kmoignaga  public 
de  notre  satist'aclion .  ri^comiteui'er  lei  «crvicfs 
rendus  à  le  fille  de  Vervi(*r«  par  le  sieur  lUolley 
(Âdonard)^  paodanl  qvm  rampUnait  le»  fenctionc 
d*éGbavin  at  da  bourg  maatra.  » 


184.  —  \i  BABS  1816.  —  Arrêté  roytU  nommant 

.  te  sieur  crêfueOoit  ekevaUer  de  l'ordre  de 
U^d,  (Manit.  d»  17  mari  ISM.) 

Motifs.  *  Voulant  récom|»pn»i  r  >e  vicos 
reniius ,  pf-nilant  sa  longue  carrière  admitiistra- 
Ure ,  par  1«  aieur  Crtquehon,  bourgintstre  de  la 
villa  da  Cbièrrea.  • 


18$.  -^lesAts  1848.  ^  Artété  royulpOtfdtÛ 

eUutffieailon  des  contrôleurs des  commit 
et  des  nrijo-nts-commis,  (Honneur  de*  18  ei 

17  août  lâiS.) 

Léopold,  etc.  Vu  le  règlement  g«'néra1  concer- 
nant le  pertoouel  de  i'administratiOQ  des  postes, 
ddcrdiépar  notre  arrêté  du  SO  Juillet  1848,  at 
noiammenl  le»  art.  3,  3,  t2i),  1"0  .^l  13î , 

Consiiit'i  ant  que,  conformément  aux  disposi- 
tions de  l'an.  |  lécité,  il  y  a  lieu  de  déterminer 
to  claesiaeation  des  conlr6lenri,dee  commis  at 
lie»  aijoiiit— commis  de  l'administration  des 
postes,  t't  de  fixer  le  traitement  de  chacune  des 
classe»  de  ces  trois  catégories  d'agents; 

Sur  la  pmpoêition  de  noira  olalalra  daa  (ri- 
vanx  publics, 

Nous  avons  art^t''  et  arrêtons  : 

Art.  1er.  Les  contrôleurs  de  Tadministration 
des  postes  sont  répartis  en  trois  claases. 

Li's  contiôli'iir»  de  première  cla^e  Jituitoiit 
d'un  tt ail'  inciii  de  trois  mille  yroh  cents  Fraocs 
(fr.  3,300  ,  ceux  de  deuxième  classe  d'un  iraita- 
■léDi  de  trois  mille  francs  (ft.  S,8MK  et  ceu«  de 
trn  «si^in»  rl.i^sn  d'un  lr-.iitemaill  do  deitt  biUla 
sept  cents  franc»  (fr.  S,700;« 

AH.  t.  Lee  cônmiè  de  radninliirattoù  daa 
pMiei  «ont  répattie  en  quatre  claMca  a&  laa  a4> 
jnlnt'-rnmTir?  fn  «toux  classes. 

l.ti  cooimis  Ue  prenisère  classe  joutruot  d'un 
traitemeni  da  deuf  mille  quatre  oanu  flraiica 
(fr.  3,400).  Ci'UX  de  deuxi^!  i)e  cla^kC  d'un  traite- 
meni  de  deux  mille  cent  francs  (fr.  3,100),  CCUK 
de  troisième  clas&e  d'un  traiicmeot  de  otllla  huit 
cent»  franc«(fr.  1,880),  et  eaux  de  quatrièma 
cta^^jc  d'tin  traitameot  4a  aailla  elnqjcaala  Iranoi 
(fr.  1,508). 

Le»  adjalota-oaibrti»  da  premièrt  etuaia  au- 
ront UD  traitement  de  mille  deux  oant*  ftwMa 
(fr.  1,300),  ei  eftix  de  deuxième  classa  UA  tniia" 
meoi  de  neuf  cents  francs  (fr.  900). 

Art.  8.  Parmi  lae  ounirélaar»,  la»  eaaamla  at 
les  adjotnit-commis  «lans  les  provinces,  le  nom- 
bre d'Agents  d'une  classe  ne  (Mmrra ,  en  aucun 
cas,  dépasiicr  cetui  de  la  ciiss«  iuiuiédiatemeut 
inférieure. 

.^rt  1.  Les  commis  actuellement  en  »xfrcire 
sont  biaintenus  dans  leurs  classes  respectives ,  et 
conserverotot  le»  appointenenla  dont  tt»  août  m 

jouissance. 

An.  5.  Notre  ministre  des  travaux  publics  can* 
tinuera  à  fixer  la  rt:si>fence  des  commis  des  postas, 
dont  li  nommation  noiuest  réservée  pa^  l'art,  i 
dn  rr):l<Mnpiit  précité  du  30  juillet  1845. 

Art.  0.  l'ar  ik^rog.iiion  à  l'art.  ISi  dudit  rèfté* 
ment,  1rs  pénalités  â  iodiger  aux  commis  de  i'ad- 
nOnlitntMn  da»  pualM,  «t  dnat  il  akl  fiil  nén^ 
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lion  aux  ariielei  li9  et  18U ,  lerooi ,  sauf  la 
févoottîOB  «  prowtiictfca  par  wrêiH  du  mioitire. 

Art.  7.  ^(>^re  niinitirç  de«  travaux  |iubltc« 
(U.C.  d'li<<ff>rh  iiidi}e«i  chargé  «la  rexécttiioo 
dv  prdieiii  arrêté. 


186.  —  {fi  SAKS  1816.  —  Éiat  dressé  par  le 
minitire  de  l'intérieur  (M.  Sylv-nu  Van  «le 
Wejrer),  en  exécution  éê  l'art,  4  de  ta  toi 
duTAjul  Ile  l  et  de  l'arrêté  royal  du  7  août 
1834,  el  indiquant  le  prix  fni>ren  du  fro 
ment  et  du  seigle,  pendant  lu  semaine  du 
lundi  I  au  samedi  7  mare  1816.  (Monit.  éu 
11  aara  1848.) 


■arcobs 

FIMMT. 

Quaol. 

QaaDt. 

Prix 

veod. 

moyen. 

vend. 

moyen' 

Anvers , 

rr. 

c. 

Fr. 

c' 

106 

•i3 

69 

Ci) 

17 

95 

Arioo , 

SOU 

25 

190 

IH 

75! 

Bruges, 

8**2 

86 

211 

17 

38 

Bruxdiet, 

4,358 

85 

93 

84 

18 

49 

Gand, 

870 

21 

9i 

380 

17 

33 

Hasteit, 

25(1 

•26 

80 

1.300 

19 

20' 

Liège  j 

1.800 

13 

53 

750 

»8 

81' 

i.ouvala. 

1,650 

iS 

'hi 

449 

20 

44! 

iMOD» , 

3  500 

23 

96 

750 

15 

30| 

Namur.1 

173 

24 

55 

»6 

19 

131 

Toiaut.  .  .  . 
Pris  moyen  . 

14,009 

93 

47 

4,979 

18  Ji 

187.  ~  11  MARS  1846.  -  Jrrêlé  rqyat  fixant 
ta  pmneeptien  ^nn  d^olt  de  barrière  dans 
tu  communes  d'Ertvetde  et  de  ciuysen 
{Flandre orientale),  (Noaiteiir  du.  15  mira 
1846. ) 

Lëo|ml(t ,  eic.  Revu  notre  arrêté  du  31  jantier 
1849,  autoritaoi  le«  cooteiU  communaux  d'brt* 
velda  Cl  de  CIvyMO,  province  de  le  Plaodre  orieo* 
lal#,  à  ji^rcevoir  *\\t  la  chaumée  qui  rr.Me  ce»  dflix 
cowmuoea  un  péage  égal  à  la  mnitu  tlu  droit  de 
barrière  de*  grande*  rouie* ,  et  à  ciabln-  deux 
bareaax  poor  la  pereepiloo  de  ,1e  laxe  ; 

Vu  le»  délibérations  fn  date  des  26  aotlt  ei 
13  «eplrmbre  1845,  par  letquelte*  lea  con»eils 
cemaiobeoi  pr4neflaai4a  de«aadeol  :  !•  Que  le 
taux  du  |>éage  »oii  porté  aux  4/5  du  droit  de  bar^ 
rière  dei  grand* >  iouip»;  2'»  que  remidacemeot 
du  bureau  établi  lur  le  terrilou-e  de  la  commune 
de  Clttyaen  aoit  flié  co  face  de  la  naiKMi  n*S1, 
tection  C  du  |d.H)  caiia^tral.  el  que  la  taxe  puisse 
y  être  perçue  ju^qu*à  concurreuce  de  400  mèirea 
vmlrtTelde; 


—  AN  1848,  N«-  18»-18«.  IM 

Vu  leacertiAcats  constatant  raccompIlMemeot 
det  formalité»  pretcritea  par  notre  arrêté  du 
MJuillei18Si;  ' 

Considérant  (lue  les  rnodificalioni  demandées 
à  notre  arrêté  du  31  jaoTier  184-i  n'ont  donné 
ileiiâ  •ucineobaervatlon  de  la  part  des  babiianti 
des  eomnuaea  de  MeUtooek,  OoatacLer,  81er- 
dioge,  rapiyckf,  Oort'Becloo,  Bvetgdkn , leta- 
cbJUle  et  ba»9>evelde  { 

Que  les  eonaeîlt  des  cinq  premières  eomoioiMi 
ont  t'uit*  un  avi«  favorable: 

Que  le  coii'Cil  <"rtTi:miins!  d'Kvergem,  sans 
énieilre  son  avis  à  iVgard  de  raugineoiatioo  du 
droit,  appelé  la  demomle  qui  a  pour  objet  le  dé- 
plaremeoi  dir  Pune  des  barrières; 

Uue  les  coii'iclh  rointnun.iux  lie  Bourhaule  et 
de  Rastevelite  se  prunouceut  cootr»  l'augmenta- 
lion  do  droit,  le  premier  aana  OMlIver  aoo  oppo» 

»iiion,  le  •'eriiiid  motivaol  la  aleOM  MIT  I*l00p> 
poituiiiie  de  la  mesure; 

GoDiidêraot,  aur  ee  peint,  que  la  chaussée 
d'Ertvelde  à  Gluyaent  qvl  a'atafl  en  1841  que 

2,503  mt^lrcs  de  longin  ur,  a  aciiiiis  aujourd'hui 
un  déveioitpemtni  de  3,932  mètres,  formant  à 
peu  près  ica  ^  de  la  diataoce  Axés  par  la  loi 
entre  let  barrières  des  grandes  routes  ; 

Cuiisid<  iant  que  la  denian.le  i-flative  au  dép.'a* 
cemeut  du  l'un  df«  bmeaux  a  pour  bui  d'axg- 
HMoter  le  concurrence  lora  de  la  nifee  en  adjodl- 
caiiou  de  la  jicrccptiuii  liu  péage} 

Vu  l'avia  de  la  dépulatiou  permaoeofe  du  con- 
Mil  protrmcial,  et  celui  de  t'ingcoieur  en  cbcf  des 
|wnta  et  chauaséea  de  la  province,  l*nDe  et  rentre 
favorables  aux  demaodes  donl  il  "'.Hf  i; 

Vu  l'art.  76,  U*  9,  de  la  loi  du  3u  mars  1836 j 

Sur  la  proiHMilhin  de  ueire  nlnlUM  de  i*lMé- 
rienr^' 

Ndni  avoni  aitété  e(  afréiOBt  : 
Art.      Par  modlftcatiott  i  netre  arrtlé  dd 

SI  janvier  1843  : 

1*  Le  droit  de  péage  coocêdé  aux  communei 
d*Ertvelde  et  de  Cliiysen  est  fixé  aux  qtatre  elb- 
quitHnpx  du  droit  de  barrière  perfusuMeigrandol 

routes. 

s*  Le  bureau  établi  stif  le  territoire  de  Cluyten 
sera  placé  Tis-à>visde  la  maison  n*  91,  aectionC 

du  |i!an  cailaslral,  et  le  droit  ponria  y  être  perçu 
jiiMju'd  cuucunencv  de  quatre  cents  môires  vers 
ErtvHde. 

At  i  2.  Notre  miiiMre  de  l'Intérieur  (M.  8.  Van 
de  Weyer)  e»l  chargé  de  rezécuttoo  du  préieol 
arrêté. 


188.  —  11  MiRs  1846.  —  Arrêté  royal  appli- 
quani  à  la  commune  de  Jtoucourt  les  lois 
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et  règlementt  sur  la  police  du  roulage. 
(MoQil.  du  16  mars  1B46.) 

LénpoI.I,  etc.  Vii  la  délibér.ition  du  coaieil 
cotamiinai  «le  Ruucourt,  provioce  de  Uaioaut, 
en  d*le  du  10  décembre  1BI6,  leadaole  i  •«  que 
les  fiH  <  t  !i  =  rAr  emenla  relatifs  5  la  \)(A\cp  i\u 
roulage  sur  les  grande*  ruuU«,  en  lea)|»$  de  dé- 
gel, soient  déclaré*  ap|ilicables  aux  cbemiD*  )fdr 
vét  de  «flUo  coamune  ; 

Vu  le»  certiflcat*  coDitlalant  l'accompliseemeot 
de*  foimaiitéi  prescrim  fNir  noire  arrêté  du 
96  juillet  1939,  dam  lee  commoMide  Pemwets, 
Irasnienil,  Wiers,  Caileoelie,  Bnry,  BraCFe,  Ra- 
mpirnicî  f    Wadi'liocouri  el  Tlinmaide. 

Vu  le*  déiibéralioDs  de«  coatetlt  commuoaux, 
f «v«r«ble»  i  la  deoitad*  ; 

Va  ravU,  également  favorable,  de  la  députa- 
tion  (lerroanenle  du  conseil  proTincUl»  eo  date 
du  i7  février  1846,  D.  qo  11,708  ; 

■Vil  Ja  loi  dv»a»n  1888; 

Sur  la  pro|NMliion  de  notre  inloMre  de  Plntl- 
rteur, 

Nou«  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  l'r.  Les  lois  et  les  règlements  coDcemaiit 
la  police  du  roulage  sur  lei  gramle*  routes,  en 
('  m;ts  de  dégol,  «ont  déclarés  ai  pU  - ^Mcs  aux 
cbemios  pavés  de  la  coidmuoede  Boucourt. 

Art.  9.  Noire  mioisire  del*lntérl<iir(II.S.Van 
de  Wf  yer)  «al  chargé  de  l*exéetttioo  du  présent 
arrêté. 

189.  —  11  «ABs  —  Arrêté  roycU  nom- 
nmfU  iê  e/êur  lekeu  ekevaUêr  de  f  ardre 
de  liofold*  (Monlt.  du  17  mara  1846.) 

Motifs.  «  Voulant,  par  un  témoignage  public, 
rcconnatlrc  le»  services  qu'a  rendus  le  «ienr 
Lekeu  (Jean-Guillaume;,  comme  bourgmestre  de 
la  commune  de  Baitiee,  et  notamneot  récom- 
penser le  zèle  et  le  dévouement  qu'il  apporte 
dans  l'exercice  de  ses  fontlions  de  membre  de  la 
députaiioQ  permaoeote  du  coQ»eil  proviuctai  de. 
Liège.» 

196.  —  11  aane  1848.  —  Jrrêtè  reyM  nom- 
mant le  rieur  Htiart  chevaftrr  de  Cordre 
de  Léopotd.  (Moniî  du  17  niai  s  lsi6.) 

Afol//jr.«  Voulant  donner  au  sieur  Uuai  l  (Paul- 
Prançois^oseph),  aaden  membre  des  étala  de  la 
provinee  de  Hainaut ,  ancien  bourgmestre  de 
Charleroy  et  l'un  de*  fondateurs  de  riiuluMrip 
métallurgique  dans  le  royaume,  un  témoigoage 
publie  de  notre  aallsfaetioa  pour  les  aerrleet 
qa*ii  a  rendus  au  parti  «omme  adminiiirateur  et 
comme  Industriel.  » 


191.  —  11  UAiM  1846.  —  Arrêté  royal  nom- 
jiMntf  le  âleur,  Jfe  Beeker  ekevaUer  de 
Perdre  de  Léepetd.  (Monit.  dn  17  mart1848.) 

Motifs.  '  Voulant,  par  un  témoignage  public 
de  notre  satisfaction.  compenser  les  services 
rendus  par  le  sieur  De  Backer  (Rocb-Jean-Doroi- 
nique),  échevin  de  la  fille  d*Antera,  chargé  det 
fonelions  d!ofleler  de  FéUt  civil.  • 


109.  —  11  nseï  1846.  —  Jrvéiê  rwi  Çid 
approuve  des  modlfteatten*  aux  statuts  de 

la  tocJilé  d'assurance   rAgriCttlture  holge. 

(Monil.du  1»  mars  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  l'expédition  ci-annexée  d*«n 
aete  public,  re{u  le  26  février  1846,  par 
H*  C.  G.  Mataigne,  notaire  i  la  résidence  do 
Bruxelles,  acte  portant  certaines  modiflcatiODS 
et  addition!?  aux  statuts  de  la  société  anonyme 
d'assurances  mutuelles  à  primes  fixes  «outre  les 
risques  de  grêle  et  la  mortalité  des  ehevanx  et 

des  hcsiiaux  dite  :  V Agrlcultrirr  brfrjr  : 

Vu  notre  arrêté  du  25  mars  1844,  aux  termea 

duquel  la  formation  de  ladite  soeiélé  est  anlori- 

sée  et  aes  statuts  sont  approuvés  ; 
Vu  notre  arrête!  du  30  jttillet  1845, approuvant 

les  statuts  modifiés  et  refoodus  de  celte  même 

société; 

Vu  les  articles  90  et  anivanu  du  Code  de  coim* 

merce  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  mioistre  des  affaires 
étraogèrei, 

Noos  avons  arrêté  et  arrétoni  ; 

Art.  1".  Sont  approuvées  le-.  dis|>osi(ion$  ren- 
fermées dans  racle  public  4u  36  février  1846, 
précUé. 

Aru  9.  La  présente  apprehatloo  est  aeeenlée 

sau!^  préjudice  des  droils  des  tiers.  Nous  nous 
réservons  de  la  révoquer  en  cas  de  violation  ou 
de  Quu- exécution  des  statuts  modliés  do  la  10- 
elété. 

^'otrcmintst^edesaffat^es  étrangères  (M.  A.De- 
champs)  est  chargé  de  l'exécution  du  présent 
nrrélé. 

Par-iicvant  Cbarles-Guillaume  Mataigne,  no* 
taire  résidant  à  Bruielles  el  en  préaence  dea  lé- 
Dirtna  cl  an  bas  nommés. 

Ont  compara,  Hc.  {Suii>ent  les  nomt  ) 
LrstjtteiB  nous  ont  dit  :  que  l'assemblée  géné- 
rale des  membres  du  conseil  d*adminlstmli00  et 
des  assurés  sociétaires  de  l'Agriculture  belge, 

tenue  le  25  f'Wrter  nrt'-f»!i(  moi",  à  midi,  au  !«i^çe 
de  la  société  en  cette  ville,  rue  de  i'Em|>ereur, 
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■o  13,  cooformément  à  l'art.  54  des  siatuta,  a 
nroaatt  qu*)!  était  oéeMnlre,  dant  IMnlérét  det 

opérations  «odalea,  d'a.ljoindre  aux  asMirances 
contre  le»  risnurs  de  pré!**,  une  fteitsième  cal<?- 
garie  de  ces  assurances,  à  priuies  déieroiinies  et 
annnelte»  mus  le  réf  inai^eiditt  «laïuia. 

Le  |»remier  mo.le  tU  f  an  iiranccs  contre  ces 
risques,  y  désigné,  Tbrmera  désurmais  la  pre- 
mière catégorie* 

Que  cette  euemblée,  ayant  adopté,  à  l'unaol* 
œilé  des  membres  pré«ent<.  le^  mO(lifii;3lion<?  Pt 
additions  à  faire  aux  sialiKs  précités  de  ladite 
ioeiéK,  et  fiar  suite  de  »  déewton  comme  11  a|>> 
pert  de  Textrait  du  procda-verbai  de  ladite  aa- 
semWée,  cprlifit;  conforme  par  M.  le  baron  du 
Beeckman  ei  par  M.  Nopeoer,  re^pcctivemeDL 
président  et  aeerétaire  de  conseil  d*adaloiitra- 
tioo,  lequel  extrait  demeurera  annexé  i  la  ni- 
oute  du  présent  acte  et  |M>rte  la  relation  suivante: 
earegi»tré  à  Bruxelles,  le  iù  février  1846,  vol.  51 , 
'  IWio  4  ?er*o,  laae  8;  refn  deux  francs  vingt  et 
un  centimes,  additionnels  compris;  le  vérifica- 
teur, (Signé)  D'Uarveog.  Ils  nous  requièrent  enx 
comparants  de  dresser  l*aete  des  dispositions  ad> 
ditionaelles  aux  »taiuis  de  la  société,  ainsi 
suit  :  Ir^tqtiellc^  dispositions  feront  partie  inté- 
grante des  statuts,  à  dater  de  leur  approbation 
par  le  roi. 

^.11  'l3hh  atiiirèsdelasOCîélérAgriculture 
belge,  pour  la  hnmch^'  des  assurances  mutuelles 
contre  les  risques  de  grétc,  une  deuxième  caté- 
gorie d*assnnneea  muinetles  i  primes  détermi- 
nées et  annuelles  contre  les  risques  de  grélc, 
auxquels  ptuvent  être  cxpO!>és  les  fruits  et  pro- 
duits agricoles  et  entre  k-s  pcrsouues  indiquétis 
an  paragraphe  premier  de  l'article  premier  des 
,  statuts  précités. 

B.  I.a  durée  de  la  société  à  l*égard  de  cette 
deuxième  catégorie  d*assurances  contre*  les  ris- 
ques de  grêle  est  tllimitée,  dans  le  sens  do  l'art.  S 
des  statuts  pr^cilés  Toutefois  ch.iqnc  •«nciélairO 
est  trou  d'y  prendre  pari  pour  un  terme  de  cinq 
années  consécutives  i  partir  de  la  date  de  sa 
police,  et  ce,  pour  Piniégralité  de  chaque  espèce 
de  produits  de  chaque  exiiloitalKin,  ce  dont  il 
doit  être  fait  expre»séineia  uieitiiou  dans  la  dé- 
claration préalable  et  dans  la  police.  Il  est  tenu 
en  outre  ilc  faire  annuelicmenl  avant  le  1«r  rnai, 
$oit  à  1.1  direction  ou  à  Tagent  local,  la  déclara- 
tion préalable  d'assolement  ;  à  défaut  de  ce  faire, 
fi  perd  tontdrolt  à  nndemttilé,sant  cesser  d*éiro 
soumis  aux  c)iar{jcs  qn^ll  itoit  supporter  comme 
assuré  sociétaire,  lesquelles  sont  calculées  sur 
ion  aasaranee  de  Paonée  précédente. 

Si  tio  assuré  sociétaire  cessa  Télat  de  cultiva- 
teur, il  <  st  (cnu  d'en  informer  par  »Vrit  la  dircc- 
tiou  «u  l'agent  local,  trois  mois  avant  la  An  de 


l'année  courante,  avec  laquelle  il  veut  faire  ces- 
ser Peflbt  do  sa  police  j  si  celte  déclaration  no 
contient-  pas  vérité,  le  contrat  continue  de  plein 
droit  ses  entiers  eTets. 

Cette  dernière  disposition  est  applicable  i  la 
première  eaiégorie  de  l*asaoran«e  contrâ  les  rls- 
de  c  ré  le  et  à  celle  contio  la  mortalité 'det 
^xbevaui  et  des  bestiaux. 

C.  Les  opérations  de  la  deuxième  catégorie 
d*aaiunncee  contre  la  grêle  ne  commencent  qoa 
lorsqu'il  y  aune  réunion  il'.Hsurances,  pntir  rinq 
cent  mille  francs  en  valeur  de  récolles  iju»qne-là 
loi  adhésions  sont  provisoires.  Si  pour  le  tS  Juin 
184S,au  plus  tard,  le  roooiaol  des  souscriptions 
préalables  n'atteignait  pas  cette  sommc^.  W  ad- 
hésions recueillies  «craieut,  sauf  renouvellement 
pour  Peiercioe  suivant,  considérées  comme  non 
avenues. 

D.  Les  assurés  sociétaires  sont  récipro(|uement 
tenus  de  contribuer,  par  prime  déterminée,  à  la 
réparation  des  dommages  annuels  causés  pav  la 

grêle  aux  objet!;  de  cette  deuxième  catégorie 
d'assurances  i  cette  {irime  est  fixée  co:ume  suit, 
et  d^près  le  tarif  des  fruits  agricole»  dat  atatota 
précités,  savoir  : 

PreiniT  «  t  deuxième  degré,  deux  pour  cent, 
au  maximuiu. 

Troisième  et  quatrième  degi-i^,  trois  pour  cent, 
au  maximum. 

i.inituième  e!  sixième  degré,  qn 'ire  pour  cent, 
au  maximum  de  la  valeur  assignée  a  ces  divers 
produits,  dont  les  estlButlons  seront  loujoure 
faites  vu  sommes  roiiiitti  de  cent  francs. 

Les  sommes  provenant  de  ce  mode  de  répara- 
tion des  dommages  forment  seules  le  fouds  d'as- 
aurances  et  d'indemnité,  lequel  ttk  réparti  on 
marc  le  franc  entre  les  assuiés  sociétaires  ayant 
éprouvé  des  sinistres,  d'après  le  compte  de  ré- 
partition qui  désignera  la  portion  eontrttwtlvo  i 
payer  par  les  membres  de  l'association. 

E.  Il  est  délivré  au  sociétaire  admis,  en  haoge 
de  son  adhésion,  une  police  d'assurance  conte- 
nant les  conditions  de  sa  participation  A  la  aociété, 
pour  la  deuxième  catégorie  de  l'asnmocoeootro 
les  risques  de  [jiéle  et  «otis  l'engagement  formel 
de  coutribuer  à  la  réparation  des  dommages  au- 
nuels, comme  il  est  stipulé!  I*ari.  15 des  alaluta 
de  la  Koeiétt'.  Ccl  échange  établit  le  lien  de  droit 
eutre  la  société  et  l'assuré  sociétaire. 

L'effet  n'en  commence  au  profit  de  l'assuré 
aociélaire  qo*à  partir  du  lendemain  k  ahli  do  la 
date  de  sa  po'ice  d'as«iirance.  Mais  quelle  «{uc 
soit  la  date  de  l'engageuieut,  le  sociétaire  assuré 
contribue  aux  charges  i^e  l*exereice  entier  de 
l'année  de  son  assurinco,  sans  avoir  droit  i  la 
r^'iLi ration  du  dommage  qu^U  aurait  éprouvé 
avant  de  s'être  fait  assurer. 
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F.  La  mooianl  de*  iademoités  Mra  payé  (tous 
droilt  «t  qualité»  juMlfté»),  tans  rtiard,  aatit  in* 

léréU  et  «iiii»  frais  |)our  t^atsuré  sociétaire  sur  te 
produit  de  rencaissement  ites  |)orlions  contribu- 
tives mutuel.emeni  dues  par  tes  auurét  tociéiai- 
fM*  aw  UMoilaïf  délif  réa  par  todireelioo  auiraat 
la  répartition  et  tant  retenue. 

G.  Le  payement  de  la  part  contributive  de 
«haque  taniré  «ociélaîrt  dotl  ^eidetiNr  I  la  fin- 
niire  danandt  «I  d*«prèa  IHndiMiion  du  direc- 
teur ensuite  et  au  prorala  da  Compte  det  répar- 
ti lions  des  sioisires. 

L^etfon  eo  paf eaent  de  ladite  part  contrlba^ 
tive  ^<£  poursuit  par  les  Toies  de  droit  selon  la 
comiiéience,  d'aiirès  la  quotiti^  de  I,1  «omme  tle- 
niaoïlée  devant  le  juge  de  paix  uu  devant  le  in- 
ImmI  dani  le  rosaorl  duquel  ao  Ironve  le  doeai- 
cile  du  sociétaire  en  retard  de  pojer. 

B.  La  direction  i>reod  à  m  cbarpe  toutes  les 
dépeuaea  de  l*dtaÛiiiMBe«l«  de  l\»rRanfa8lioa, 
de  radmioistralieiieidef aatloodeceiie iieimième 
caiéKorie  d*aaaiiniioaa  coiHre  iea  riiqoca  de 
çréie. 

Les  frala  de  rèfloflaoBl  de  aiolaire  donnent 

lieu  à  ex|)erli»es  ou  (liscusstoo«  ceux  pour  le  re- 
couvrement dos  por(iot)!i  contriliuiiv»  ;»  «tr-  quel- 
que manière  qu'il  »*opère,  siooi  a  ia  charge  ii«  la 
aoeiétd.  Ces  freia  aioai  que  Iea  non-veleiira  aenmt 
ajouté»  à  la  n),i8«e  des  perles  |»uur  sinistres,  et 
prélevés  lors  de  ia  disiribultoa  des  indemoités. 

La  directeur  rafiolt  aDouallameatiteur  Iea  'rak 
dont  il  cal  diarsd  et  iioiir  aea  propres  éaaolo- 
ments,  au  comptant  et  contre  la  r^'nv••f'  de  la 
police  qui  en  porte  quittaoce,  dt  ux  |H>ur  mille 
dea  valeura  souralsea  I  l*aaaiiraoee,  pliu  na  droit 
Aie  de  dons  franca  pear  Aaqae  poifce  d^t- 
r^nrc  anouelle,  et  un  franc  pour  cbaque  ave- 
nant. Cette  éveoiualiléde  recettes  et  da  dépenses 
Itanne  entre  le  direclenr  et  la  soeMié,  pour  celte 
deuxième  catégorie  d'a>!<urances  contre  les  ris- 
ques de  gré!c,  un  contrat  aléatoire  et  i  forfait, 
au  luoyeu  duquel  toutes  les  dépenses  ilésignées 
aoQl  ei  demeurent  à  la  charf  e  do  directeur,  sens 
répdlttien  contre  la  aocidté  ponr  diflérence  en 
plni  ou  en  aolni. 

/.  Le  diiceteur  eat  nommé  par  le  eooieil  d*ad* 
mioistration  à  la  majonlé  dea  voix  des  membres 
prêtent^  fi  l'^s't'inblée  convoquée  «[u'cialcmeot 
pour  celle  Domination.  Il  est  révocable,  aux  deux 
liera  dea  roli  dea  membres  prdaeota  an  même 
conseil  convoquii  spécialement  à  cet  effd,  pour 
prévarication  nu  manquement  grave  daoa  ie  fait 
ne  »ef  attributions. 

Le  aeerétaire  et  rinspeclnur  aonl  nommée  ci 
r<^vrw|iH'^  |).ir  !r  ron^^'!  d'admlnlaifation,  aur  la 
propotitiun  du  directeur. 

Cette  diapoiltion  est  applicable  ani  dans  M* 


.-*-A]l  1146,  If»  1W. 

té^orieii  d'assurances  contre  les  risques  de  grêle 
et  à  la  branche  d*asauranee  contre  la  mortalité 

des  chevaux  <  t  Ifs  h-'itaux;  elle  remplace,  eu 
son  entier,  l'ai  t.  4à  des  statuts  précités,  lequel 
doit  être  considéré  comme  abrogé. 

K.  Par  anite  de  la  disposition  /,  remplaçant 
Tari.  49,  Part.  43  est  eniièremcni  abrogé  ei 
remplacé  par  ie  suivant  : 

Pour  la  |«remlère  IMa,  et  par  le  aeul  fait  dea 
préitents  statuts  oît  nommé  directeur  M.  Martin 
François  Joseph  Verhulil,  négociant,  Juge  au 
tribunal  de  commerce  a  Bruxelles,  y  demeurant. 

En  eea  de  déeàa  de  ce  fenetionnalre  ou  do  an 
reiraiie  pour  autre  cause  que  rovQcation,  cp'ir-f  I 
ou  ses  bériiiers  seront  admis  à  proposer,  dan»  le 
délai  <i*un  mois,  son  aocceaseur  eu  a^uanil  d*ad* 
miniatraiioiii  lequel  pourra  Tadmellre  proviaui-  • 
ri'miMii.  et  par  la  suite  prononcer  son  atlmission 
definiuve  s'il  le  reconnaît  apte  à  remplir  conre- 
nablemenl  etn  fonetiona. 

Le  gouvernement  a  la  faculté  de  noromert 
auprès  de  la  société,  un  commissaire  ayant  un 
droit  de  cuntràle  illimité  sur  louic*  les  .iffaires 
et  ojiéralioni  da  la  société  et  dont  le  trèitamenl 
aara  aupi>orté  par  ceiie-ci  è  ooncim-enee  de  mille 
francs  au  plus  par  an. 

Les  en.  9,  4.  5,  10,  li,  iô,  17,  18.  19,30,  31, 
99, 93, 94, 93, 34, 35, 89, 37, 38,  44, 43, 4S,  éTi 
48,  49,  SO,  52,  5',  Î54  i  \  55  «le!"  »tatu'.s  pri^cités, 
qui  coucerouuL  les  risqut-s  de  Hiéle  ou  y  soni 
applicablea  et  anaquel»  Il  n*a  paa  été  dérogé,  sont 
maintanna  pour  la  deuxième  catégorie  dataarn- 
raoces  contre  les  riaqua*  de  grêle  A  primea  dé- 
terminées. 

Les  art.  1, 3,  t,  7»  8,  9, 11|  13, 14, 18,  95, 98| 

374S8,90,  50, 51,39,39,40, 41  ut  SI  des  mémea 
statuts  lie  sout  pas  applicables  A  ce  nouvean 
mode  d'assurances. 

Dontactai 

Fait  el^paiié  i  BmxdlM,  an  tMgè  énaindiqné 
de  la  aodéié*  h  98  iHtriér  1848,  do  ptéianen 

de  Ole. 


198.  — 14  nana  1848.  —  Arrêté  rtrut  nHh 

di fiant  l'arrêté  du  5  avril  1811.  relative- 
ment à  l'huile  de  térébenthine.  (Honit.  dn 
18  mars  1846.) 

LuopohI,  etc.  Vu  la  loi  du  21  mars  1841,  qui 
fixe  à  fr.  30  c.  par  hectolitre  le  droit  d'entrée 
anr  lea  bulka  eomestiblea,  et  ft.9  fr.  e.  celui 
aur  lea  builca  d*olive  à  fabrique. 

Vu  la  «lisposilion  particulière,  lit(.  T.  dp  cette 
loi,  portant  que  le  gouvernement  e«t  autorisé  à 
prendre  lea  nNaurea  néceaiairea  pourfueladroil 
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d«  9  fr.  IS  Cr  S«  Mit  applii|ué  <)u*«m  hqOti* 
d*oiive  qui  nt  pcuv«Rt  rteUemnt  wvtir  qv*«Qx 

fabriques  ; 

Sur  la  proposition  de  noire  mioialre  des  fi- 
amccf. 

Mm»  avoM  tntÊétiâifêimut 

Art.  1"  Par  moiliflcafion  h  noire  arrélé  «lu 
5  avril  1841,  n«  1,  rbuile  de  térér>eoifaîne  <|ii*oa 
Ml  ajMMv  «m  bulles  d^Hve  destinées  à  Pusage 
des  rabnquct  p«or  iN  fWrt  «daetlre  ««  drvft 
de  S  fr.  1i  c,  pourra,  sur  la  demande  da  mté- 
fMiés,  éire  remplacée  par  la  let»i««  caustique  à 

4le«ré>  dans  la  Vroportioa  d*  Il  lUres  par  bec- 
lolitrc  iJ'buiie. 

An.  3  II  n'est  ri>-n  •  hangé  aux  aolm 4lii|io* 
•itions  il«  rarrélé  prcrappelé. 

Hoira  otalilra  daa  finaneet  (H.  I.  Malau)  ait 
dMTfé  da  l*aiié(«ukMi  du  pi4iaat  arrêté. 


194.  —  14  BAlft  1846.  —  Arrêté  n^fai  autorl' 

«ml  i'Hakaiument  d'unê  fiutéeriê  de 
plomb  à  Btmièmarg,  (Maaiiaar  da  19  naii 
1846.} 

Uaftald,  ate.  V^,  aaaa  la  date  du  15  avril  184B« 

|3  ri»iiîi(*ir  df>«  concessionnaires  de  la  mioe  île 
plomb  de  Bia/berg,  teudanieiobleuirraotorisa- 
lIoD  da  eoasimira ,  daai  la  oainditma  da  Baai< 
baarf,att  Ueu  dit  Hack,  une  tMlita  panr  la  irai* 
tement  dti  mloerai  de  plomb;  > 

Vu  les  plans  d'ensemble  et  de  détail  de  TuMoe  ; 

Vu  la$a|iposttiaiM  des  ajitoritée  locales  et  4*00 
frand  nombre  d'habitaoïs  des  communes  de 
Uomboots,  Moolzcn  et  Gemmentch,  oifiio^ninns 
fondt^es  sur  Tinsalubriié  de  réobiisftement  pro* 
Jaid; 

Vil-  avft:  les  pièces  y  mentionnt^rs,  l'avis  de  la 
dépuiatioQ  pei  maoeoie  du  conseil  provincial  de 
Liège,  du  14  Janvier  1846,  et  le  rapport  ila  ho- 
ipaeiaor général  de»  mîim,  du  S  février  tairant; 

Va  le  eaktar  da»  cba^et  «amcfU  |iar  le»  da" 
nutndaon; 

Va  la  lai  dv  SI  avril  1819,  titra  Vil  ; 

Considérant  que  lei  Ismalitéa  praaerUa»  oot 
été  ob»er«érs; 

Considérant  qu*U  u'j  a  pas  lieu  d'accueillir  les 
réaianatian»  dea  aptiaeaalB,  la»  ooadUion»  im*' 
posées  aus  demamleurs  étant  de  nature,  «mon  à 
empêcher,  du  moins  à  diminuer  iteotibleiucnl 
le» effets  nuisibles  des  émanations  de  rumine; 

Qisa,  d^alllaun,  laa  prapriétét  de»  appaaant» 
soQi  situées  à  nna  frauda dutawada  la  fondcria 
i  ériger; 

9ar  la  proposition  da  iMIn  ahiiitra  daa  Mn- 
vin^lic», 


Nam  avani  arrêté  at  arrétam  : 

Art.  Iee.  La*  aaneaaelannaira»  da  la  aiina  da 

plomb  rte  B/exbrrff  sont  .iutoris6-<  à  consii  uire, 
à  Hombtturg,  au  lieu  dit  Maek^  conformément 
au  plan»  annexés  au  présaal  arrêté,  une  usine 
compoaée  da  qnaira  lanra  à  mancbe  et  de  deux 
four»  à  rérarbèra,  panr  la  irailaaiant  dn  ainani 
de  piooib.  g 

Art.  9.  Cette  aniarîaation  a»t  accordéa  lona  laa 
coBdiiiom  anivantaa  : 

lo  On  ninntr  b;s  fourneaux  h  manche  rt'appa- 
reils  lté  londensation,  ainsi  ijuc  l'indique  le  plan 
joint  ila  demande,  et  la»  frarnaani  i  réverbéra 
d*.ippareils  analagttaa,  avae  injaclioii  enntinua 

d'eau  froide; 

S»  lie  faire  à  ce»  appareil»  toutes  les  moilifi* 
cations,  additions  ou  cbangcmenls  que  Tadmi- 
nteiration  des  mines  Jtifera  eonvanablaa  pour 
ampéeber  les  émanations  nitisiblat  daaa  répan- 
dre  dans  Tatroosphère  ; 

3o  D'élever  les  cbcroinées  à  telle  hauteur  que 
radmiaiairaiion  ou  lé»  iag éniaur»  de»  niîoea  ju* 
feront  convenable  ; 

4«  De  couvrir  tou»  le»  toit»  des  bâtiments  de 
rmina  d^olta»,  lailai,  abw  on  antre»  macérlanx 
propre»  ft  prévenir  l*lneendle  ou  i  7  résUiar; 

5"  lie  se  proi'iirfr  et  d'enlrettnlr  constamment 
eu  bun  étal  une  pompe  à  incendie  qui  sera  mise, 
ào  besoin,  1  la  disposition  de»  commune»  da 
Montzeo,  Qammanieb,  Momboarg  at  SIppa- 
napk»-n  ; 

6»  De  fournira  l'admiiiistration  des  mines,  cha- 
que fols  qu'elle  en  fera  la  demanda,  des  reoaei- 

gnp II I rnf  ^  ;t .itistiquea  ex acts  sur  la  aOUlummatiOO 
et  la  pruiluciiou  de  l'uMne  ; 

L'inspection  dr  cet  élablUaemenI  ne  pourra, 
sou» quelque  prétexte  i{ue  ce  sait,  éiro  fnterdtta 
aux  af.enls  «le  la  m^mo  n.lmin<«tr  uion  ; 

7o  Di;  ne  faire  aiicuu  chanijenieot  ni  âucuiie 
addition  i  ladite  mine,  sans  en  avoir  obtenu 
l*autorisa(ion  'lans  les  ronues  légales  ; 

8"  De  verîi»Tau  inHor  de  l'ÉîTt,  dans  le  délai 
de  trois  mois,  une  nnnaiM  >h  ciixi  cenl«  fraucs  i 

.9>  DafSiire  dresser,  par  l'ingénieur  do  9*  dis- 
trict des  mines,  >iii  an  après  l'arrête^  de  pcrmis- 
sioîi,  lin  (>roLè  -vc(  h  il  consta  anl  la  stricte  «xé» 
cuiion  des  con<l^l<Ml^  prece.ieiites  ; 

10*  De  pren  Ira  pari,  pour  tous  lotir»  onvrien 
mineurs,  à  la  c<<i$»e  de  pi  év oyancc  viabtleA  Lléga, 
avec  Taulonsation  du  gonveruenieiit  ; 

11"  De  se  cuuformer  ,.iux  lois  et  rêg'euienls 
axiataot»  ou  à  intervenir  «ur  la  matière,  aln»l 
qu'aux  injlriii"[  ions  >\i-  r.^iiinin  'Ir  attoi)  de:,  mines. 

Art.  3.  Le  gouveroemeot  se  réserve  le  droit, 
après  un  an  anmatiM  d*actfyllé  daPusine,  de  ra- 
ttaar  la  préaaota  ftarnlBBian,  a*ll  noannatt  dans 
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le  travail  de  la  fonderie  de  plomb,  ime  cauM 
réelle  d*iotalttbPiU  ou  de  danger  pour  le  voUI- 

oage. 

Art.  4.  L'acte  de  permission  pourra  auMi  être 
révotiué,  en  casd'inekécutioo  de<  conditions  qui 
IMécèdent. 

Noire  ministre  des  Iravaoi  publics  M  C.  d'IIoff- 
scbmidt)  est  cliargé  de  rexéeulioD  du  préseot 
arr«ié. 

195.     14  aaa»  1846.  —  Arrêté  roytA  œeor- 

dnnt  une  extension  de  conpetsion  de  la 
mine  de  houille  de  Hermaa-ei-PtxIterotte* 
(Monit.  du  19  mars  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu,  sous  1»  date  du  ta  avril  1833, 
la  fequite  de*  conceisloonairea  de  la  mloe  de 

bouille  HemuM'et'FlxhfiroUe ,  province  de 
Liég'*,  ftf>ll»citarTt  une  extension  de  roncession 
sous  les  communes  de  Saive,  Tignéc,  Kvi-gnée  et 
C<reilM»lleaaeas,  dao*  niie  étendae  de  936  bee- 

larf»  36  nrc»  ; 

Vu,  en  triple  expédition,  le  plan  de  surface 
dûmeot  vérifié  et  certifié; 

Vu  les  pièeet  jesiiftani  de  Pacoomplluenent 
des  formalités  prescrites  par  let  loiidii  M  avril 
1610  et  du  a  mai  1837  ; 

Vo  Ici  oppoiilloiM  formées  : 

1o  par  les  sieurs  Franck  et  cooiiwti,  proprlé- 
lairp"  'ff-  moulins  à  farine.  <l,in8  Piotérét  de  la 
coDservaiioa  du  cours  dVâu  d'Evegnée,  servant 
de  moieiir  à  leun  utincs  ; 

t»  Par  les  sieurs  Defresne,  praqiriéliteta  de  la 
Ferme  de  Faivetax-,  peur  la  centervaiion  des 
eaux  de  leur  puits; 

Vu  la  deoMiiHle  en  eonenrrenee  formée  par  la 
sociétt^  (le  Quatre- Jean,  et  les  mémoires  pro- 
duits par  les  coacessioooairei  de  Merman-et- 
Ftxherolte; 

Vu  les  rapiNMTta  det  iagénirars  des  mines,  en 
date  des  28  mai  et  94  Juillet  .1645,  et  le  plan 
d'assemblage  y  annexé  ; 

Vu  Pavli  de  U  députa  1190  permanente  du 
conseil  provlocial  de  Liéf e,  elî  date  du  6  août 
auivîint  ; 

Vu  l'avis  du  conseil  des  mines,  en  date  du 
«6  Janvier  1846; 
v*i  le  cabier  detciianfei  lonecrit  parlée  de- 

mandeiir."  ; 

Vu,  avec  le  cahier  des  charges,  l'arréié  royal 
dn  9  mars  1886,  f  natltnanl  la  eenceeefon  de  Bêr^ 
man-et  Pixherotte  ; 

Vu  les  lois  du  âl  avril  18lû  et  du  2  mai  1837  ; 

Considérant  que  lee  formalités  prescrites  ont 
été  remplies  ; 

Considérant  qu*il  tt'ï  t  pai  lien  de  e*arr4l«r 
aui  opposUioni  : 


'  lo  Les  apppébeosions  des  sieurs  i'ranclc  et 
oenaorte  nWani  point  fondées  ; 

2oLe  puilsde  la  ferme  de  Fttwetay  H^ni  situé 
à  nnc  (jr.inde  di<t.itice  en  dehors  du  périmètre  à 
concéder  aux  demandeurs; 

Considérant  qne  la  pwtlon  de  letvain  qne  le 
conseil  des  mines  propose  d*aitribuer,  à  lUre 
d'extension  de  concession,  à  la  société  requérante, 
lui  assure  la  propriété  des  couches  dont  l*explot* 
tatkminl  eera en  même  lempela  plnt fMHe  et  ia  . 
plus  av3n(afT''"Fc  ; 

CoDsidéraiii  que  le  taux  des  redevances,  pro- 
posé par  te  eonieil  en  fovenr  dés  propriétaire!  de 
la  auriiee,  parait  pmportteiMé  à  la  rlclteiee  de 
la  mine  ; 

Vu  le  rapport  de  notre  ministre  des  travaux 
publics  j 
Le  eeneell  det  nrinee  a  propoié. 

Nous  avons  approuvé  et  arrêtons  : 
Art.  Uf.  Il  est  fait  à  î.i  sncit't»';  de  Herman-ct- 
FixAerotte,k  titre  d'extention,  concussion  des 
minée  de  bouille  gisanlee  eoue  lee  eomnnnee  de 
Queue>du>Boiii,  baive,  Tipiu'é  cl  H^egnée,  dans 
une  éteoiiiie  superficielle  de  soixante  et  dix-sept 
hectares,  limitée,  conformément  au  plan  d'attcm^ 
blage  annexé  au  préeent  arrêté,  ainsi  qn*!!  euii  : 
Au  nord,  par  une  ligne  droite  bri^^f.  p  triant 
de  ranisie  nord  de  la  concession  de  Utrman-el- 
Flxherùttet  pasunt  par  renfle  iud*eit  de  la 
ferme  des  iiospioee,  ei  e*arréiaoti  Pangle  lud de 

la  ftM  ine  Deîsernme  ] 

A  i'eit,  à  partir  de  i'angle  sud  de  la  ferme 
Deleemme,  par  une  ligne  droite  abonlieeanc  au 
point  d'intersection  du  chemin  de  Tigoée  à 
Hervé,  dit  des  Bœuft,  avec  celui  deTignée  à 
Heuseux ; 

Au  tud^  en  enivaot  ce  dernier  ebemin  Joeqn*i 

la  rtncoiilrc  de  celui  de  Salve  à  Ti[;née  ;  pui^  par 
une  ligne  droite  finissante  Tangle  sud  de  la  mai- 
son Bartboloiné  ; 

A  l*oifea/,  par  la  limite  de  la  concession  de 
HermanFet'àixk^rottê  Juiqu^an  point  de  dé« 
part. 

Art.  9.  U  préieoie  eiteaaiM  de  eoneetiion  eit 
accordée  sou*  les  cbarf et,  clauses  et  conditions 
suivantes,  rendues  communes  à  la  concession 
primitive,  de  même  que  les  charges,  clausea  et 
conditions  imposées  anz  concessionnaires,  par 
l'arrêté  royal  du  9  mars  1830,  sont  rendues  ap» 
plicables  à  la  présente  extension. 

cuAnvu  mauna. 

travaux  ^art. 

Art,  Iw.  Loffique  lescuncessioonalresvoadroot 

exploiter  aa-dessoits  du  niv-  nti  (Je  leur  galerie 
d'écoulement,  ils  devront  s'adresser  à  U  députa- 
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lion  permaoeoie  du  conseil  (>rt>viDcial  de  Liège, 
ipiil«iirpr«Mriral««eoiulitioM  de  PeiploiUtioo  ; 
toutefoii  Usera  réservé  atonun  massif  de  lerraio 
d*auinoiDSceot  mètres  d'épaisseur  eolre  le  niveau 
des  eaux  et  les  travaux  d*exploitalioo.  Cette 
ÊUmf  ét  cMt  nèiMi  m  pourra  étra  aaUné» 

qu'en  rirrcier  lipii .  rt  lorsque  Ié  feod  dC  ISHyM 
sera  compiéieineot  épuisé. 

CUMIM  II, 

Muuîrei  dê  gàrêté. 

Art.  S.  Les  eoneflMionoafret  ditpMerooi  et 

conduit  oni  leurs  travaux,  de  manière  à  pourvoir 
aux  besoins  des  contommateurs;  à  ne  pas  com- 
promeilre  la  sûreté  publique»  la  conservation  de 
la  Dioc  Dî  reii«l«iec  d«t  mirrief*  ;  i  ne  pat  auira 
aux  habilaiioos  ou  aux  eaux  utiles  de  la  surface. 
Us  se  cooformerool,  à  cet  tGFei,  aux  iaslruciions 
qvi  leur  aèrent  dMuéti  par  radariaiilnlioa  at 
par  les  iogéaieur*  de*  aiittct. 

Art.  3.  Toutes  les  foi-;  les  concessionnaires 
foudront  établir  à  la  supci  ticie  un  puits,  ou  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  ou  permanent,  lia 
en  donneront  préalablement  avis  à  radmioistra- 
tioQ  provinciale,  en  accompagnant  cet  avertisse» 
ment  des  pièces  nécessaires  pour  faire  appi^ier 
inutilité  du  travati  projeté;  Ut  indiqueront  en 
in<*tnf"  lemps  les  dispo5i(ion^  générales  i|u'ils  »e 
proposent  de  prendre ,  pour  l'exécutioa  de  cet 
onrrafe. 

Art.  4.  A  chaque  aiége  dteplollatioa,  il  sera 

établi,  pour  de-  ouvrier»,  et  dans  un 

puits  particulier,  si  i'ailaituistraiioo  le  juge  né- 
eeieaire,  un  système  d*éciMllat  Inclinta ,  «Ar  et 
CKila,  t'dtandant  de  la  suiteea  jusqu'au  fand  des 
travaux. 

Art.  5.  Les  concessionnaires  conserveront  : 
autour  de  cliaque  bnw,  de$  maaiife  de  bult 

mètres  de  rayon  ;  b)  au-<lessous  de  la  galerie 
d'écoulement,  te  long  et  à  rinlérieur  de  leur 
coucession,  eu  y  cooiprenanl  l'extcosion  accor- 
dée, dee  maMifs  ou  espontei  de  dix  mètres  d*<- 
paisseur.  Ils  conserveront  égatemL-nl,  h  la  pro- 
fondeur, sur  tous  les  points  et  dans  i'éieuduc  qui 
pourront  être  détermiaés  par  Tingéuieur  du  dit- 
trict,  dea  mataifi  ayanl  pour  objet  la  eoneerva- 
tion  !f  ^  propriétés  de  la  surface  ou  des  puits, 
galeries,  etc.,  ou  la  eontlructioa  ultérieure  de 
puiu  dans  la  urine.  En  cas  d*tofraetion  à  ces  dis* 
pétitions,  les  coocestioanaires  payeront  i  l*itatf 
8,in«  pr^'iiidicc  iks  droits  éventuels  des  tiers,  une 
iQdemQiié,  savoir  :  t»  de  deux  cents  francs  pour 
ebaquo  mètre  cube  enlerè  1  Petponte  ou  en 
dehors  des  limites  de  la  coocession  ;  d'une  pa- 
reille somme  pour  ch.i'!" "  nmiT  cube  soustrait 
aux  massifs  à  conserver  Uan^  les  endroits  indi- 


qués par  l'ingénieur  du  district.  Les  massifs  ré- 
tcrvde  au  n*  S  ei-deiaut  ne  pourront  étn  eiptoi- 

tés  qu'en  dcrnirr  lirti,  lor^  Ir  l' thindon  di'finitif 
rie  la  mine,  et  en  vertu  d'autorisation  accordée 
par  radmiqistration. 

■ 

«■Aman  tii. 
Bomagê  et  prûdueUcn  dêi  pkau. 

Art.  6.  Dans  le  délai  desixteols,  à  dater  de  l'acte 

de  conco^'ilon,  il  sera  planté  des  bornes  sur  tous 
les  poiuis  &ervaui  de  limites,  oîi  cette  mesure 
tera  Jugée  nécettaira.  L'opération  aura  lieu  aux 
frais  dci  conce^sionDaires,  à  la  diligence  dr  la 
dépuiaiion  provinciale,  et  en  présence  de  l'in- 
génieur des  mines  do'diatriet,  on  de  ton  délégué, 
qui  en  drettera  proeès^rerbal.  Bxpédiliont  de  ce 
prnrAj-vprtnl  n-ront  di'pofécs  aux  archives  de  la 
province  et  à  celles  des  communes  sous  lesquelles 
•*étaiM  U  Mtteettion. 

Let<oneeatii)iHiaircs  terant  tenus  de  faire  pla- 
cer dtf  s<îmt>lalj'cs  liornes,  avec  des  inscriptions 
spéciales,  sur  les  puits  abandonnés,  pour  coo- 
lorrer  le  touvenir  det  principalet  dreonitaMea 
de  l'exploitation. 

Art.  7.  Au  |dus  tard,  dans  le  délai  ih-  deux  ani», 
à  dater  de  l'acte  de  cuucesaioo,  les  cooceiiioQ- 
aaint adretteraot,  en  double  expédition,  lia 
dépBtaiion  provinciale  : 

l*Un  plan  parcellaire  général  de  la  surlace 
de  la  concession,  indiquant  la  position  des  puits, 
dm  bfttimentt  et  autrat  conttructioot  apparte- 
nant h  l'«'\p(oit3tion.  A  ce  plan  seront  .nM!'>xéeB 
deux  projections  verticales,  sur  des  piau»  pa- 
rallèlet  i  la  direction  et  è  rinclinaiton  générale 
des  couches,  et  indiquant  la  position  et  la  pro» 
fondeur  des  puits,  l'allure  dfs  gUes  dans  les 
parties  reconnues,  et  la  tiauteui  i  eialive  des  prin- 
cipaux pointe  de  la  torface  ; 

3o  Pour  chaque  couche,  un  plan  horizontal  et 
le  nombre  df  coupes  et  de  projfc  ions  vertica'es, 
nécessaire  pour  ia  represculutioa  iidcie  des  tra- 
vaux. 

Tous  ces  plans,  coupes  et  projccllons  seront 
dressés  à  l'échelle  d'un  milliméire  {tour  mètre, 
et  divisés  en  carreaux  d'un  centimètre  de  cdté; 
la  eomtpoodaooe  entra  loi  difléranit  plant  tara 
indiquée  aq  moyen  de  lettrëa  et  de  nonérot 
commun». 

Art.  8.  Chaque  année,  après  la  production  det 
pièces  meotioonéet  i  l*article  précédent,  les  C3n- 
cessionnaires  remettront  A  l'ingénieur.  1  «n^t  le 
courant  de  janvier  et  de  juillet,  les  plau.>,  coupas 
et  prajeetioot  det  travaux  exécutét  dans  chaque 
couche,  pendant  le  cours  du  semestre  écoulé  J 
ces  détails  seront  reportés  ensuite  sur  les  plans 
généraux  des  travaux  exécutés  dans  les  mémei 
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eooehM,  (l*aprèitM  iottraeilop»  qui  «erttttl  dan- 
sé^ par  l'iogénieur. 

Ce^  plani  icront,  comme  lei  |>ri't:(''.!i*nl.'),  Arc^- 
•és  au  millième^  et  diviïéi  en  carreaux  utarqué» 
d«s  oiéniei  Icliras  €t  numéroi. 

A  rrt  rnvoi  scr.i  jntntr  une  copie  delà  parlic 
correftpondaote  du  registre  d'avancemeol  des 
traTaoK,  tenu  an  «Uge  de  i*ex|»loUaUon,  eaotor» 
mément  i  V»t*  i  do  décret  inpérial  da  S  Jan- 
fier  1813. 

Art.  9.  Ko  ca«  de  refus,  de  négligence  ou 
dNnexactitvd»  de  la  part  du  eooeettionnaim, 

eo  ce  qui  concerne  Pexéculion  des  deui  articles 
précéilPHi".  iî$  snpj>orlcr4)Ot  lou»  le»  frai^<  <lcs 
opéraitoax  qu'ordunoera  la  députatioo  perraa- 
neolc  du  eottwil  provlnetal,  pour  faira.  d*ofl!oe, 

lever  les  plans  ûii  lernt-illir  le  i  ensfigncnienls 
requis,  soit  par  les  iugénieurs  des  mine»,  soil(>ar 
toutes  autres  personnes  déléguées  à  cet  eflîBl., 

CBAPITRr 

Arl.  10.  \M  6oac«MioDnatret  contrlhuerMl, 
en  railon  de  IVlendue  de  iciir  conci  s^iun,  à  la 
dépcDfe  ({iiV'Kigera  la  confection  de  la  carie  (é- 
Dérale  des  mines. 

Art.  1i.  AuieUôtqne  Peiploitation  «era  en  ao- 
liviit',  les  concessionnaires  raoliront  graïuile- 
ment ,  à  la  disposition  du  Gouvernement,  UM 
série  complète  îles  produits  de  leur  mine.  ^ 

Art.  if.  Ile  serenl  leoae  de  prendre  part  A  la 
cftisse  de  |.r<*voj-anrp,  éioL  le  àLi<<e«  avec  t*au> 
torisatiou  du  guuveroemeut. 

Art.  IS.  Ut  teronl  lenui  d*expiaiier  par  euX' 
mêmes,  et  non  par  fermier  oui  forfait. 

Arl.  H  A  toutes  le»  i^poi|ue$  où  la  mine  sera 
posiedie  par  une  société,  cette  société  sera  tenue 
de  déalsu«-r,  par  une  déelaraiion  faite  au  teerfia- 
riat  du  g'  iiveincmcol  provincial,  celui  de  ses 
membres  ou  ic  ilélégi  é  auquel  elle  aura  donné 
les  pouvoirs  nécessaires  pour  corre»pondre ,  en 
aoo  nom,  atce  l*autoriié  «dminUirati? e ,  et ,  en 
'  gémira),  pour  la  repn'sen'er  d*'*mt  l'.TlHnfije- 
tralion,  tant  en  demandant  quV  u  d<  feiidaïu.  Ce 
■  fondé  de  pouvoir*  devra  être  domicilié  et  résider 
en  Belgique. 

Les  mrnihrej  le  l.i  société  seront,  au  surplus, 
aoiidairement  responsable:^  de  toutes  et  de  cba- 
cnne  des  rooditiont  de  leur  eoueemon,  pour 
l'exécution  des<|uclles  ils  seront  tenus  de  l'aire 
une  élection  comrauiip  de  domicile,  oU  toutes  les 
poursuites  |>ourrout  être  exercées  comme  a  du* 
nicile  réel  et  )  personne. 

Art.  15.  faulr.  pa**  le;  r'»nt'e=<ioiK;airi  «,  <tc 
commencer  tes  travaux  dans  le  délai  d'une  an- 
née, à  dater  de  Ta^e  de  conceMleo,  ou'daoa  le 
eas  de  cctMtkM  4m  travaux  ou  d'Ineiécalion 


das  conditiooa  qui  précèdent,  ou  qw  dérivent  de 

la  concossion ,  la  révocation  de  cet  acte  pourra 

être  prononcé.',  sans  préju  itce  do  totues  autres 
tueiures  autorisées  p^r  les  lois  ou  par  les  régie^ 
ment». 

Art.  16.  Le  taux  des  redevance»  à  payer  aux 
propriétaires  de  la  surface,  pour  tas  terrains  ac- 
cordés en  extension,  est  fixé  ainsi  quM  suit  ;  rs^ 
devance  fixe,  vingKlnq  ceotîmes  par  iwetare-; 

rc>lev:iner  pro|>ortto00elle  ,  OU  pOUTOeOt  dtt  pro- 
duit net  de  l'exploitation. 

rf  olre  ministre  den  travaux  publics  (M.  C.d*BolV' 
schmidl)  e)t  chargé  de  rexéculioa  dupi^SOflt  ar- 
rêté, qui  sera  Iniéré  a-r  Moniteur, 

m.     té  «sas  1816.  -  Arrêté  r^atdéeré- 

tant  une  route  de  Saint-Hubert  â  Martê' 

Innge.  Mon't.  iln  8  avrd  1816.) 

Léopold ,  etc.  Vu  la  demande  de  la  d(^putatioo 
permanente  du  conseil  provincial  ilu  Luxem» 
bourg,  tendante  é  ceqn*ilaolt  oonsiruit  une  roule 
agricole  de  Saint  Hubert  ^  Martclange} 

Vu  l'avaot'projet  de  cette  ronle } 

CoMidérant  qu'il  importe  de  mettre  ftaini-Hn- 
bert  eu  rapport  «fireci  avec  Pattvillers  «t  Marte- 
lange,  en  iravcisant  ain^i  une  contrée  tiès^teo* 
due ,  «t^oiird'bui  entièrement  pi  ivée  de  voies  de 
communieatlou  ; 

CoiiMdétani  qu'une  route  de  Salnt*Iiobert  i 
Marlelai'ge  ron«ftttHTi  l«;  prolongement  de  celle 
du  Tige  (l'Luiljlione  par  Oiuey  et  liocfaefort  à 
8aint>Hipben  ; 

Con»i  éiànl  ijiie,  p.ir  elle  dourelle  roule, 
la  chaux  nécessaire  à  l'amendement  des  terres 
pourra  arriver  facilement  et  à  peu  de  frais,  au 
eenire  de  l*Ardaimet  et  que,  par  anite,  une 
vaste  étendue  de  territoire  acra  livrée  à  rkgrl- 
cuiture  ; 

ftir  la  propoeitioft  de  noire  ttintatiuiei  tit- 
vaux  publics. 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  1"".  n  srr.i  coiiMruit  dans  le  Luxembour  fj 
pour  compte  de  la  prov.ucc  et  avec  le  cuocour» 
de  réiat,  line  route  empierrée,  partant  d'à  la 
route  de  Bouillon  il  Laruehe  dans  la  traverse  de 
Saint-Hubert  cl  ai»otitijisani  i  la  roule  d'Arloo  i, 
Namur  dans  le  village  de  Marielang»;.  La  direction 
générale  du  tracé  de  la  nodvclle  coumnoicallod 
est  ui.It.|i.(^c  au  p!an  ri-annexé  approuvé  pff 
notre  aiiuistre  de«  traïaux  publics. 

En  partant  de  l'ancien  bétel  de  ville  de  9aint- 
Bttbert,  le  tracé  suivra  la  me  d>  i  n  ux  ,  lou- 
g*»ra  le  mur  du  parc ,  pa^fiera  près  «le  la  ferme 
d'Huriebise  et  traversera  les  terres  à  âaris  pour 
rejoindre  le  cbemln  de  Salm-Mubert  à  Bmmerue, 
à  rentrée  du  boit  domanial.  De  ce  peint  il 
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Mira  sur  ledit  cbemin  jusqu'il  la  sortie  des  bois 
commaoaux  d«  BoBocroe  où  il  «e  détachera  sur 
la  droite,  paatera  prêt  la  naiiM  iioMe  dtt 
Pilre  de  Boonerue  et  traTanen  la  rivière  de 
l*Ourihe,  à  envifon  809  oiètrei  «o  anont  do  pont 
actuel. 

* 

A  partir  de  iH>atliie,  !a  roula  déraloppara 
daos  les  terres  à  Sarts  Jus4ju*i  la  liaoteur  de 

Tlllet,  prendra  la  direction  <!f  Morhel  en  trav«>r- 
sant  les  terres  à  âaru  de  Motrey.  Hemagoe, 
THIec  ot  lot  luiat  do  MaiaroCio,  piitara  prêt  la 
croix  rif  ^tajprotic,  traversera  une  partie  de  la 
ettitore  de  ce  village  et  aileindra  Morbei  par  le 
dMBill  dr  Majerotte.  Le  tracé  suiTra  ensuite  la 
rao  prioci|»alo  pour  tortir  au  elMnin  de  Remleaco 
et  arrivera  A  'i  roui?'  de  Basiogoeà  Neufchâteaii 
sw  la  liauieur  «le  Coliet ,  par  uo  seul  aligiv^meDt 
«al  trartrtora  iido  paHio  dot  culturet,  let  tortot 
à  Sarts,  ot  la  oafai  Mord  du  poill  boia  ItotMrt  do 
Moriiet. 

Uk  route  de  fiasiogoe  i  Neufchâieao  sera  enn- 
pruoKo  tur  uuo  looguour  do  iJBW  ■ètrct,  do* 
puis  la  hauteur  de  Cobet  Joiqu*i  raqaeduc  do 
DomreTiile,  lerritolrc  de  Ntres.  De  ce  point,  le 
tracé  arrÏTcra  au  cbemio  de  Morhel  sur  le  haut 
do  Coliro?Nio,  ou  iravortaut  lot  SarU  ot  la  cul- 
turc  rif  Nives;  II  Milvra  ledit  chemin  jusqu'au 
delà  de  Gobreville  ea  passant  devaut  le  cbAteau 
do  cotODrfrolt  A  la  fortîo  du  Tlllago,  la  roule  to 
dévelo|ipera  sur  la  gauche  du  cbemin  de  Wjiiy 
qu'elle  reprendra  sur  la  hauteur  pour  )c  suivre 
iusqu>n  face  de  Nives.  Le  tracé  prendra,  de  ce 
polDl,la  dirtetioo  do  Wioflilo  par  loMt  Gérard 
qu'il  traversera  en  ligne  droite.  De  la  sortie  de  ce 
bois,  la  roule  fléchira  sur  ta  ^.incbe  eu  traversant 
les  Saris,  rejoindra  le  cbemin  de  CobreviUe  el 
autrora  par  ladil  chtorto  au  village  do  Wlovlllo 

pour  rn  sortir  au  chemin  de  Witry,  où  il  sera 
établi  un  pont  sur  la  rivière  de  Sûre.  A  partir  du 
pont,  lo  troeé  montera  lo  long  du  bois  Marlet , 
Irafersera  IVtaog  et  prendra  la  diroellooda  Ti^ 
lage  de  Hotlejusqu'au  rhpmm  rfe  Faovillers;  il  se 
déveiopiiera  ensuite  le  ioeg  du  mémo  chemin 
|uM|tt*A  Pauviliaii.  La  louU  suivra  la  rao  des 
Gamelles,  et,  A  partir  do  la  aortie  du  village,  elle 
se  développera  sur  le  versant  à  droite  du  chemia 
Jusqu'au  petit  pootde  6odange,oii  elle  reprendra 
lo  chonta  pour  la  tutrro  Jusqu'à  Bodaoge  on  tra- 
versant une  partie  du  village.  De  lè,  le  tracé  con- 
tinuera de  suivre  le  chomio  jusqu'à  la  carrière 
Legnez  où  il  >e  jettera  tur  la  gaucbi:  jusqu'à  Wi- 
sombark.  Il  travonera  lo  vitbigo  do  Witorobacb, 
suivra  le  cbemin  ordinaire  jusqu'à  Radelange  et 
eootiouera  en  suivant  tonte  la  n  e  dans  la  direc- 
tioo  de  Marielaoge.  Arrivé  au  delj  du  village,  il 
paatcra  la  ririéro  do  Sttra  au  moyen  d'un  pont  A 
«BMtruire  et  suivra iaai|a*àllartelangc  le chcnln 
9b«  séo.  m»  «VI.— aent.  1S46. 
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rTi';r:)nt,  travortora  le  village  en  passant  sur 
l'ancien  pont  ot  aboutira  sur  la  route  d'Arloo  à 
Baatofno  devant  la  maison  Maiurin. 

Art.  3.  La  route  aura  généralement  nue  lar- 
geur d#>  6  mètres  entre  les  arêtes  des  accotooMnttt 
dont  4  mètres  de  chaussée  empierrée. 

La  dimentiOD  dot  ftitdt  dont  la  nwte  tara 
bordée  partout  oh  de  besoin,  et  l'incIinaisoD  des 
talus,  s«>ront  régléttidool«tlocaliléaetlaoalure 
du  terrain. 

Art.  f .  Loi  propriélét  néentmiffat  A  rtftaMitte- 

mrnt  tie  la  route  et  de  ses  dépeod.inr?x  -icronl 
emprises  et  uccuikics  conformément  aux  lois  eo 
matière  d'expropriation  pour  cauao  d'utilité  pu- 
liliqao. 

Art.  4.  Le  département  des  travanx  ptfhMcs  in- 
terviendra daoa  les  frais  d'exécuiien  de  la  com- 
munication noavollc,  i  ralaon  do  dix-liull  mUla 
francs  par  liouode  route. 

Une  dispoiilion  utiériouio  alOtUOTO  lur  l'impU" 
tatioo  de  ce  subside. 

Art.  5.  Noiro  mittltira.dot  tnvan  pabliet 
M.  c.  d'Moffscbmidt)  oit  cbarfd da  l*oidcutlon 
du  prêtent  arrêté. 


197,  -16  ii*ns  iHiG.  —  jirrê té  royal  accordant 
au  aieur  Cabaret  {Antoinei^  domicilie  à 

un  brevet  d'Invention  de  quinze  ann/'es, 
pour  un  procédé  servani  à  enlever  l'odeur 
dee  rétinêe  ëtàtee  renér^ofpUcaklee  à  la 
fabrication  4ê$  MWHW.  (Moniu  do  14  mars 

lAéft.)  . 

198.  — 16»An§  —  jirrêlé  r^y al  nommant 
le  sieur  Lauwert  chevalier  de  l'ordre  dt 
léopoU.  (Munit,  du  »  nan  1B46.) 

Motifi.  m  Voidani  doonor  uno  marqua  publlquo 

de  notre  csiime  an  sienr  Lauwers  (Philippe), 
curé  de  la  paroust:  de  Fioisicrre,  k  Bruxelles, 
|ioor  let  services  qu'il  a  rendus  pendant  sa  longue 
carrière,  comme  membre  de  diMrontot  admi- 
nistrai ion^  publiques  de  bicnf'aijincr,  pt,  en  iter- 
nier  lieu,  eo  sa  qualité  de  membre  de  la  commit- 
aiua  da  toaaura  ot  rdcompantct  pattioti^oa».  • 


— 16  oARs  m^.—Arrété  royal  nommant 
If  «tetir  Mareeka  càepaihr  é§  Potdrû  dg 
Lippold.  (Nonit.  duSS  mart  1848.) 

Motifs.  '  ^'9ulant,  par  une  marque  partlculiAro 
de  outre  MUsfactiun,  reconnaître  les  services 
rendus  à  la  science  et  à  renseignement  supérieur 
par  la  tiaur  Marotka  (f.),  profoatonr  ordinaifo  à 
rnnifenUi  da  Cand,  mddaein  principal  de  la 

18 
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maison  de  force  ei  <le  la  maisoo  de  «Areié  chrlle 
etmlUieire  de  la  même  ville.  • 


te  sieur  Vati  Mate  chevatter  de  l'ordre  de 
Léopotd   Monlt.  «10  S8  msr«  1848.) 

Molift.  «  Vttulaul,  |iar  uue  marque  particu- 
lière de  ooue  ulIsffKiioo  recooDallre  le»  mt- 
rleea  rendus  à  Piailruciion  primaire,  p<ir  M.  le 
chevDlicr  Va»  M  il»;  île  Ghoiaio  (J.),  iuspecleur 
de  l'enseigncoieui  primaire  daot  U  pfVfUiee  de 
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iW.—  16  Kâni*  Arrêté  royal  IfOfiMMiK 

Sitieur  Cotdier  de  Crouste  chcvatlet  dt 
Pardrê  éê  léopM  (NeiiU.  dft  »  .dihrè 
I84è.) 

McU/k.  m  Voulant,  pir  va  Iteoigoage  public 
de  notre  satisfaction ,  reconnaître  les  longs  el 
honorables  «ervices  du  lieur  Cordier  de  Crouste, 
cbef  de  divWoD  m  goiterMiMDt  prof  inciat 
d*Aaven.» 


a.— 16  MAAt  \^i6.—jirrêté  rojrcU  nommant 
U  eïûwrfandimm»  chewBêr  d»  i'orAv 
4ê  léepold»  (MoDil.  dm    mars  ISId.) 

IMWk.  •  lF««l8nt  neoMaHre  les  serrkM 

rendus  par  le  sieur  Vandamme  (Charles-Adolphe), 
agent  de  change,  lieuieoaat  quartier- maître  de 
la  garde  civique  de  BrmallM.  • 


9M,  —17  BâU  W$.—Jrrété  rqrat  nommmU 
lê  sieur  Bamps  chevalier  de  t'ordrê  dê 

Liopold.  {jAouW..  du  23  mar«  1846.) 

Motifs.  *  Voulant,  par  un  témoignage  public 
de  notre  satisfaction,  récompcww  IM  teWlcei 
rottdn  par  10  uoar  Bampe  (Mlebel),  ImtfinttMrè 
dettâaWlC.» 


nota.  Il  résulte  des  prix  moyens  ci-dessus, 
aiMi  q««  dee  loto  dee  81  Jaillei  1884,  8t  dé» 

eembre  1814  el  de  la  proclamation  en  dite  de 
ce  jour  :  qu^à  partir  du  34  mars  courant  te  fi» 
riae  de  froment  lera  libre  à  la  sortie  du  roytu— . 

Le  ministre  de  Tiotérieur, 

Vu  la  loi  du  31  Juillet  1884otni«MI<  fOyaldtt 
7  iOÉlde  la  oiémo  aonée; 

Vole!»  mercuriales  «len  marché»  ri'guUleurs, 
formées  et  publiées  pour  les  semaines  du  S  au  7 
^tduf  au  14  mata  1848; 

Alteodn  què  Vt  prix  ftoyen  du  froment,  pen- 
dant ces  deux  senialD«'8  cons^cutivie»,  se  trouve 
dans  récbelle  de  20  et  au-dessous  de  S4  francs; 

Anendo  que  la  loi  du  il  seinembre  isift,  qnl 
prohibe,  datis  uQ  sens  absolu,  la  sortie  des  grains, 
a  laissé  le  régime  '\v%  fariace  soiM  Pemplre  dO 
la  loi  du  31  Juillet  1834; 

Déclare  : 

La  fariue  de  froment  est  libre  i  la  aortie. 
La  pidacnlodiclanlioa  mm  fatéNomi  Moiil* 
Uur  Belge  officiel,  M  adioaaéo  à  V.  lo ttMMTO 

des  finances  pour  exécation. 

Coofermément  à  Tan.  5  de  la  loi  du  31  Juil- 
let 1884  pv4«ll4o,  elle  earilM  aon  eMt  le  84 


S04.  -  17  ■*»»  184*.  —  A»<  4lrM^  par  * 
mMêtrgdêi'bUérieuriM.  S.VandeWeyer), 
ên  exécution  de  l'article  4  de  la  loi  du 
81  Juillet  et  de  l'arrêté  royal  du  1  août 
1834,  et  indiquant  le  prix  wtoyen  du  fnh 
meni  el  dm  seipte  pendant  la  semaine  du 
lundi  9  au  samedi  14  mari  1848.  (MonlUnr 
du  17  mars  1846.) 


888»-^18  nie  1848.-^jdH«i  inTOf  mmmant 

ée  eieur  Remvart  chevalier  de  fordm  (Êà 
tèopold.  (MoDil.  du  20  mnrs  1S46.) 

Motifs.  •  Voulant  reconnaître,  par  un  témoi- 
gnage public  de  notre  bienveillance,  les  «ervices 
rendns  à  ta  Jottlce  teonsniaire  par  M.  Reawart 

(S.  p.),  dans  les  fondions  de  greffier  du  tribunal 
de  commerce  de  Liège,  dont  il  est  rovélu  depuis 
environ  34  au.  ■ 
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iW.  —  18  MAftS  1846.  —  ^rré/^  pretcrl- 
wmt  la  pereepttm  é^mm  de  péage 
dans  la  commune  d' JudreptiêêiJB^imit^ 
(Moniu  da  U  nar»  184«.) 

Léopold,  eic.  Vu  la  délibération  d|i  codmU 
communal  d'Audregnies,  province  de  Haioaut, 
eo  ilaie  du  8  septembre  deroier,  tollicitaol  Tau- 
iwiMttoM  de  pcreeroir  un  droit  d«  péage  sur  la 
partie  pa vt  e  liu  chemin  de  graodecoiaiiMiiiteaties 
de  RoiMu  à  ElottfM,  êiiMém  aarje  territoire  d*An- 
dregoiet  ; 

Vu  le  plan  de  cette  partie  de  cbaonfo; 

Vu  lei  certiflcait constat -tnt  î'nrcomiiiisscmenl 
des  forroalitéa  preacnies  ^ar  noire  ;irré4é  du 
16  JitllhtiSSS,  dma  lea  commonet  de  Moniignies* 
•UT'Roct^heriei,  Dour,  Élougei,  Baiaieoi,ll«ri> 
cblpoai,  Antreppe,  RoWn,  Onaeiiet,  Anfreau  et 
Apgro; 

Va  IM  dAiMratlOfM  dce  oooaeili  de»  lepi  pre- 
■lliraa  CMimanefe,  Ibrorabtee  à  ta  ttaraiv  •oill- 

dtée; 

Vu  les  deiibérauoDS  det  cooxeitt  communaux 
de  Roiiin,  Oooeilea,  Angreen  et  Angre,  égale- 
ment favorables,  mai»  (létnaodant  que  iVMOip* 
dtt  droU  aoil  étendue  au  transport  des  ma- 
néecMeirea  ta  cousiructiou  da*  autre* 
I  ^  la  diaaaiéede  Roiste  A  Èeiiiea,  ei 
dea  travaux  d*ari  qui  an  dépcDdeot; 

Vu  1,1  d»^l!h**r3(ion  du  comité  spécial  de  ladite 
cbauMée,  eu  ddie  du  i:t  janvier  1846,  favorable 
ila  deoaade  du  cooieil  coaawnal  d*Aiidregnie«, 

aj<pujraB(celiedeaooaeellt4ellaiiio,Qiwcgiea, 

Angre  et  Augreau; 

Vu  lea  a? la,  égaleaaeoi  tavorahiea,  dea  ageota 
de  la  «oirie  vleioale  de  rafroadiiaeneol  de  Mena, 

du  commissaire  de  rv\  arrondissement  el  de  la 
dépulatioo  i^et  maueale  du  conaeil  provinciat  -, 

Va  l*arl.  76,  oo  2,  de  la  loi  da  86  nara  1836  ; 

8or  la  ptapoaMion  de  noue  ailnleiro  de  11a- 
tltkar, 

Noua  avooa  arrêté  et  atréloiia  : 

Art  I"-.  Le  conseil  comtn»!r):tI  d' Andregniea 
est  aulunsé  à  percevoir  pruvisuiremeut  et  en 
attendant  rentier  aeMveneai  dn  cbeain  paré 
de  grande  communica^oo  de  Ruisio  A  Éloilgea, 
un  droit  de  péage  «ur  i.i  partie  de  chemin  oon» 
alruite  aur  Je  lerrituire  d  Audiegaies. 

La  perception  aura  lien  d*aprAi  la  tarif  et  aug 
coodiiiooa  ci  <iprèi,  «avoir  : 

1*  Pour  cliaque paire  derouea  de  voiture  quel- 
conque, troia  roues  compuol  pour  deux  paires, 
deaa  ceoilowii 

Pour  cliaque  ekaeal  «a  aulet,  atlalé  au  imd, 
^latre  ceotioiea; 

1*  La  droit  eera  perçu  A  un  aeui  bureau,  qui 


t7f 

sera  éubli  i  l'endreM  indiqué  aa  plan  par  la  lel^ 

ireCî  * 

Le  plan  eera  retéln  dn  tiia  de  aatto  alniilta 

de  riotérieiN^ 
arrêté; 

i*  On  poteau,  aur  ie^iuel  le  Urif  du  uroit  de- 
vra être  affiché,  aera  eaMtamnMnt  plaeé  aoprte 
du  bureau  de  pereeptioo  ; 

4»  Lea  attelagea  aervaat  an  treoapori  d«a  ma- 
térfani  néeoMairee  à  la  eoneiruction,  tant  du 
cbemiQ  de  grande  communication  dont  il  a*agil« 
que  dea  ouvraK**»  d'art  qui  oa< 
de  Texemptiou  du  droit* 

Lee  antres  esaoïpUooa  eeront  lee 
celles  PU  vigueur  aoi  barrlèrei  dee  gvaadae 
routca  ; 

5*  Le  produit  du  péage  sera  affecté,  juaqu'à 
concurrence  dea  l)e«olni,d  l*entreUeo  d«  la  partie 
de  chausaée  située  sur  le  territoire  (l'Audregoiee, 
et  l'excédant,  a*il  y  ea  a,  i  aoa  protoagenieaijui- 
qn*à  ta  titaite  dX^naaiie»; 

S"  Lea  travani  auront  lien  par  adjndiâtion 

publique; 

7*  La  perception  du  droit  aera  adjugée  publi- 
quenent.  chaque  année,  par  lee  eoloa  de  Padmi- 

nistraiioQ  locale. 

Le  câbler  des  cha'^fs  h  !#•  (irorèj-verhil  d'ad- 
Jodieatioo,  tant  de  la  perctipuou  du  droit  que  dea 
travaux  i  eiéeuier,  eeront  eoumte  A  Papproba- 
lion  de  la  députation  permanente; 

8"  Un  compte  exact  et  détaillé  du  produit  de  la 
taxe  et  des  dépcnaes  sera  tenu  par  radmioiatration 
locale  et  iransmîe  anoaellenie&t,  avec  lea  piècea 
à  Tappui,  à  ladite  déiHitailOO  ; 

9°  Si,  par  la  auite,  une  route  était  établie  sur 
le  territoire  de  la  commune  d'Audregnies,  le 
péagepefçn  au  proSt  deoetle  comnune  viendrait 
à  cesser  sans  indemnité  sur  la  partie  de  la  ebaai- 
sée  existante,  qui  aérait  inçofpefdo  à  tadita 
route. 

Art.  t.  Notre  niabtra  do  nalértonr  (M.  S.  Van 
de  Weyer)  ait  diargé  da  IV 
arrêté. 


i07.  — 18  nmUM.  —  Arrêtés  tviymtx  ac- 
cordant : 

Au  4ieur  Bissé ,  l^Emiie)  et  compagn  le,  do- 
lÊUel&ie  â  Cureghem,  boulevard  exlérieur 
de  r  Abattoir,  96,  «m  Aiwaal  J'J«vcitltea 
de  cinq  années  pour  un  appareil  propre  â 
la  purification  et  à  la  cUwification  dae 
huOee; 

A  la  demoheUe  de  Basse  (FateMr<f),/to- 

brîcante  de  dentelles^  dorrJcUtée  à  Bruxel- 
Us,  rue  du  Midi,  n»  23,  un  brevet  d'ùwen- 
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iton  de  dix  année*  ^  pour  un9  brmierié 
nMtvelle  en  fil  d'or  ; 

Ml  simr  Mobertttm  {fF".  E,\ domlcUli  à 
Bruxelles,  me  de  l'Écuyer^  n«41,  un  brevet 
d'importation  de  onte  année*  et  quatre 
moUt  pour  uHê  mmeMw  à  eoHer  la  ematêt 
kfWOêiée  pour  quatorze  an*  aux  Etat*» 
Uni*  d*Jmérigue,  te  iS^uiUei  ia43,en/Si- 
veur  du  *ieur  Smit*. 

Letiiuiaire  est  (eou  d'aulorlwr  looi  !«•  lo- 
AmitIoIi  du  paya  qui  te  toi  d«Huiid«roai  i  con* 

siruire  ei  5  employer  pour  leur  propre  compte  la 
machine  doul  il  a'agii  ;  il  aura  droil  de  ce  chef 
à  uoe  iodMQDilé^A  régler,  soit  à  ramlaUe,  «oit 
pararMinie. 

jiriir  Roufet{.Louis].  dnm'icitléàSaint- 
Joste-ien-Nvodet  rue  Saint-Latare^  n"  51» 
un  brevet  d'hnponûtlon  de  dix  mêee^ 
peur  un  combusOàie  compote^  et  pour  un 

fourneau  et  un  appareil  servant  à  prépa- 
rer diver*  comi>u*iibie*.  (Mouit.  du  24  mar» 

iito.) 

Ce  bftMt  Mt  acMidi  à  la  même  condition  quo 
lo  piMtnt,  «olni  4n  lieur  Roi»criMa. 


niant  le  t leur  de  Wouters  de  f^ronhoven 
chevalier  de  l'ordre  de  Léopoid.  (Moaii.  du 
S3  mari  1846.) 

Jfofl^*  •  Vonlant.  par  no  témoignage  publie 
do  noire  laliifaction  ,  reconnallre  lea  »er»lce« 
rendus  par  M.  de  W  oulcr»  de  VronllOfflD,  t»ourg- 
meatre  de  la  ville  de  Braia«4a-Gonilo,  nembro 
dm  «onaoH  |iMf  iacial  du  Balnant.  • 


wmmt  te  êieur  Chri*tiaen**en*  chevalier 
ée  Perdre  ée  UcfeU,  (Moail.  du  33  mars 

1846.) 

Motif*.  •  Voulaol  donner  au  tionr  Chriitlaena- 
atna  (Brnno)  un  ténoignage  public  de  notre  es- 
time pour  le  ta'eul  dislmpn^  'lotu  il  a  fait  preuve 
dans  l'ouvrage  iniiiul*  :  Gand  et  Flandre*  t 
chronique*  inédite*te»eeeartee,eitnteture*, 
memiwtetHê,  arwHririeê*  eeelit  eie>  » 


gfO.  .  tg  MAta  tm,  -  Jirrêti  rorel  nom 
ment  te  tteur  rKlnt-fJOnt  de  Mooden- 


(l}Prc»eoUilioiiàlach«inl)rc  .le»  rcpri»enUnla, 
lo 5 ma»  J«46.  -  1^»fpoti p«r  M.  '''"««•j 
Adeplion»1enil««jo«r  è  rnaamauio  deaBVmen- 
hn*  ptdienu. 


■  AN  1846,  H»  S08~314. 

beeck  chevalier  de  l'ordre  de  Léi^old. 
(Ikniu  du  SI  maniais.) 

UeUft,  m  Voaiant  reconnaître,  par  nn  Idaaol- 

gnage  public  de  noire  bieovciltance ,  h'S  services 
rendus  par  M.  TKIbI-T'KioI  de  Roodenbeed^, 
ancien  président  de  la  lociél^i  royale  de  Philan* 
ihro|iia.» 

Sll.  SO  HABS  1816.  —  Arrêté  royal  mm" 
mant  le  *ieur  De  Decker  chevalier  de  l'or- 
dre de  Léopold.  (Munit,  du  22  mars  t8t6.) 

Motifs.  «  Voulant  itconnalire,  par  un  lOmoi- 
gnage  public  de  noire  bienveillance,  let  «crrieea 
rendua  à  de  nombreux  éiabli»>emeois  de  bien- 
fdisance  par  lesiuur  De  Decker  y  chanoine  hono- 
raire de  i'évécbé  de  Gand.  • 


212.  —  20  lARs  1846.  —  Arrêté  royal  nom- 
mant le  *ieur  De  Ruddere  de  te  Lttkeren 
ekeeaOer  de  l^erdre  de  Uepeld,  (Moolu  du 
Si  mars  1846.) 

Motif*.  «  Voulant  recoDDaiire,|iarttn  témnj.  , 
gnag<^  pnhitc  de  noire  bienveillance, let  servtces 
rendus  au  i>ay8  par  M.  De  Ruddere  de  le  Loke- 
ren(H.  C.  A.  HOi  vioc-prtfildctU  de  la  commis- 
sion nriminisiratiTe  de  la  maiion  oentraio de  dé- 
teoliou  militaire  à  Alost.  • 

S13.  —  80  «ARS  1846  Arrêté  royal  nom- 
mant le  sieur  Siraut  chevalier  de  l'ordre 
de  Léopold.  (Monit.  du  ttmanlSIA.} 

Motif*.  •  Voulant  reconnaître,  par  on  lémol- 
goOfa  pttbllc  de  notre  bienveillance,  les  services 
rendus  au  p;?ys  jmp  M.  SirnUfF  ),  présideol  de 
la  commission  admioistraUve  des  hospices  de 
Mona.  » 

914.  -  SI  n&at  1846.  —  Lel  aHouent  mn  erè^ 

dit  provi*oire  de  trol*  mUtîen*  de  franc* 
au  département  de  ta  guerre  y  à  valo  r  sur 
te  budget  de*  dépen*e*  de  l'exercice  xti^^ï). 
(Monit.  du  SM  mars  1846.) 

Léopold,  etc.  Les  chauiUres  ont  adopté  et  nous 
uncHonaona  ce  qui  toit  t 

Article  unique.  Il  est  couvert  au  départeucut 
do  la  f  narre  nn  crMil  proriaoire  de  trois  millions 


RappoK  an  timt  par  M.  lo  conte  de  fteaesse, 
le  17  mare.  —  AdopUun,  le  19,  à  runeniBÎIé  des 
S?  membre»  présents. 
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d«  frzocê  (  te.  3,000,000),  à  valoir  mir  le  tadget 
de*  dépeoMs  de  Texercice  cfturaat. 
ta  pHml*  M  Mn  «èHptoif»  le  lendeoMln 

de  sa  (loblicalion. 

Promu  louons  la  présente  lo!,  ordonnons  qu'elle 
•oit  roTâtue  du  tceau  de  vtui  et  publiée  par  la 
veiê  d«  JfimifMfT. 

Conrrc  sipntf  par  le  ministre  de  la  justice 
(M.  le  baron  i,  d*ADetbaD)  chargé  pr  iolérim 
du  poriefeoille  da  départemcfit  de  la  guerre. 


315.  —  »1  MAM  1846.  -  Loi  relative  à  ta  pu- 
Uieaikmd^UM  taHfoffletH4$f4mtuut{i). 
(MettludaMeamlMe.) 

Lénpold,  e<e.  let  chanbreaoat  adopté  et  mm 

MocUoonons  ce  qui  suit  : 

Art.  1er.  Il  sera  fait,  par  let  soins  do  gourer- 
oemeoi,  uoe  poMication  olBcieUe  du  tarif  des 
dmit»  dTeotrée ,  de  sortie  et  de  iraiult. 

|l«r.  Les  droiit  d'entrée  y  seront' établis  en 
MinlirM  ronds  de  dix  en  dii  cf  ntimes.  La  frao- 
ttoo  eera  forcée  si  elle  est  de  cinq  centimes  ou 
an-dean»;  elle  aéra  ndfiltée  ai  aile  eat  de  BMiaa 
de  5  centimes. 

Néanmoins ,  si  le  droit  actuel  est  au^estous 
de  10  centimes,  il  sera  maintenu;  mais ,  s'il  y  a 
Ben,  lea  UracUena  de  emctne  aereot  aappriMiea. 

S  2.  Pour  Îr5  droit"!  (ie  ^nrtif  ,  Ips  fractions  de 
centime  de  oioios  de  50  ceolièmet  seront  oéfli- 
gi^cs  i  celles  de  fiO  centièmes  on  plut  Mront  por- 
tfaeàl  eeotim. 

Art.  S.  Le  roi  pourra  : 

1«  Asaiaailer  kamarckandises  doo  dénommées 
i  celles  avee  taaqaeNea  ellet  prétanlent  le  ptaa 

d*anaIogie,  et  dont  elles  suivront  le  régime  pour 
!*3iip)icaU<»  dee  drolta  d'eotrée,  de  aortie  et  de 

traosil. 

Lea  arrêtée  d*aaaiBlUtlOB  aarrai  aavnle  i  l*kp- 

probaiiOD  des  chambres ,  aTaut  la  fin  de  la  ses> 
sioo,  si  elles  sont réttttiea^et  aioeot  daiw  la  aea- 
•ion  suivante, 
lia  auMWl  e0Bl  joaqvNl  la  dMaloo  da  paoteir 

législatif. 

i*  Restreindre  i  certains  bureaux  de  chaque 
frontière,  lorsque  les  intérêts  du  trésor  ou  de 
nndaitrie  reilgereot,  rinipertaUen  daa  Bur> 

cbandises  ëoni  rcs!<i''rp  on  in  vrtlrnr  sont  d'une 
appréciation  difficile ,  ou  qui  sont  soumises  à  des 
droits  très-élevés. 


Promulguons  la  présente  loi,  ordonoooa qu'elle 
•oit  revêtue  du  eceau  de  l'État  et  publiée  par  la 

Contre .  signé  ptr  It  ntolalia  daa  teaMM 

(M.I.Maloa). 

* 

8Î6.  —  21  jr*Rs  1346  -  Jrrêti  royal  décré- 
tant ta  construction  d'une  route  4u  pont 
ém  f'eâ'BmnêUàEa^y,  (Mann,  da  17  onr» 

Léopold ,  ete.  Va  lea  denandei  de  eoooeaaiaa 

et  les  avant  projets  i  Tappul,  concernant  Téta- 
bll'scmeot,  par  voi^  de  percej»!ion  de  péages,  et 
moyeoDaot  des  subsides ,  d'une  commuoicatioa 
paruaC  da  poa^  da  Val-Bcaait  aar  la  llaoae,  et 
aboutissant  au  vith^i^  de  Hody; 

Vu  les  résolutions  prises  par  le  conseil  provin- 
cial  de  Liège,  au  sujet  de  cette  eommuoicatioo , 
daaa  sa  session  de  1844; 

Considérant  que  rutilité  de  la  route  projetée  a 
été  su Asaaaraent  constatée  par  des  enquêtes,  coo> 
«Draéoieot  à  natmartHé  da  M  MfeaibM  IMt; 

Sur  la  propoalliaia  de  Mtia  niaMit  daa  Ira^ 
vaux  publics, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  t«r.  Il  sera  construit ,  dans  la  proviaee  de 
Ul«e ,  par  voie  de  aooecaalea  de  pdagea  al 

moyennant  des  subsides,  la  proprlét*!  demeurant 
à  l'Ftât ,  une  route  s'étendant  du  pont  da  Val* 
Benoit  sur  la  Meuse  au  village  de  Uody. 
ârt.  1.  La  preniire  aeciloa  de  eelte  teoie, 

longue  d'environ  G, «00  mètres,  pirtirr?,  sirr  !a 
rive  droite  de  la  Meuse ,  de  l'extrénité  du  pont 
tfu  Val-Banali,  à  rorigliM  de  la  raoïe  en  ea«- 
•truction  vers  Chêoée.  Elle  se  développera  daoa 
la  vallée  qu'elle  remontera  Ju«qo*an  chemin  dit 
dê  la  Glaeiire,  i  Uae,  en  paasaat  par  le  village 
dXHigrée  et  prèa  du  grand  diabMaeeaMt  aéial* 
Inrgique  du  même  nom. 

Art.  S.  La  dent(èm«>  teclion  ,  rif  17,100  mètres 
environ  de  longueur ,  aura  son  point  de  départ  à 
railrémilê  de  la  preakire  aeedon,  dana  le  ha- 
meau de  Lize,  dont  elle  suivra  le  chemin  vicinal 
Jusqu'au  delà  de  la  maison  du  sieur  Lambremont 
(Joseph),  oii  elle  le  quittera  pour  iooger  la  rive 
ganehe  d«  mlaaaaa  qui  altaente  lea  menllM  de 
Bonct'Iic?,  Eilf  -«Vloipnera  de  ce  ruisseau,  près 
du  chemin  de  la  Croix-du-Christ  qu'elle  traver> 
•era ,  ainsi  que  celai  de  la  Bruyère  à  la  Vecquée, 


(1)  FréseDiBtien  I  la  chaasbre  «les  repréi-entants, 
le  19  janvier  1846.  document*,  (    If'H  i  -   R  ip 
port  p«r  M.  Oflv.  le  36  février.  —  Uucumhid  et 
adaflwo,  le  ISiaar».  à  l'anaaimité  dca  M  mm- 


Rapport  au  sénat  par  H.  Duaaea  Dumertlert  la 

18  mars.  —  Adoption  md«  ditcutsioa,  |«  flf,  à 

l'uu«Qiniil«  dcfc  il  BBcnibres  prilseuU. 
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pour  se  maïQteuir  eatutie  ùaos  le»  cbamios  diU 
4m  Frtmeê  m  KgêJë^quM  Juqv^tH  t illaf»4to 

Plainetaiix,  ofi  ritr  traversf  ra  la  maison  du  sieur 
Lafbotaiae  (  LamberUlotepb  ).  En  sorunl  de  ce 
deroier  village,  la  roule  se  Ueodra  «Un»  ie  vallon 
du  roieseaa  de  Plalowaoi  Jnaqu*!  «on  conflwiil 
dnrT!  r.f\m  dp  Msrirn  et  pa'îPr.T.  sur  ce  parcourt, 
à  proiimiié  de  la  manoo  du  aieur  Duptns  (Nico- 
las), «t  4m  mtnIiM  à»  Hatee? aui  ;  après  quoi , 
elle  côtoiera  le  ravin  dea  niitteaux  de  Martin  et 
de  la  Chapelle  qu'elle  Ini^sera  \  droiie,  ainsi  que 
la  ferme  du  «leur  Jacque*  Tbiry  ;  la  roule,  qui 
panera  aaaiif  la  i  n  oièim  «aviron  tur  la  gavelie 
du  bâtiment  de  la  cbapelle ,  te  dirigera  vert  le 
moulin  Tul(y  H  «uivrs,  en  partie,  un^chetnio 
(l*exploiutioQ.  bc  tà ,  le  tracé  fiaocbira  le  cbe- 
rta  da  Mwap  aa  «awllo  Taity ,  >  M  nèiraaatt* 
viron  à  la  gauche  du  poncejii  exisunl  sur  le  h'tcï 
d«  ddcbarge  de  oe  moulin ,  (l*où  il  remontera  le 
ea«ft  «tu  Mlaaaa»  4e  Hodr.  Ii  pattara  à  environ 
45  mètret  à  gauche  dm  cealfe  d*no  Itour  i  duai 

tllué  !V  fa  hatiteiir  \^  '^onrrr  r^e  ce  nir<'«:ertu  et 
te  dirigera  vert  le  cltemiu  de  Tavter  à  Uody, 
dan  il  mlm  la  dlraeiton  générale  pour  te  tar- 
Mtaar  i  08  mètres  au  delà  de  i*extréraité ,  vert  le 
presbytère,  de  la  façade  d  un  bàUBMBl  apparte* 
naol  au  sieur  i>elpierr«  à  Uodjr. 

Art.  4>  U  diipartHea  piiiérala  dm  Irae*  art  in» 
dlquéo  (Mi  rouge  avec  rectifications  à  Pencre 
bleue ,  au  pian  aooe&é  au  présent  arrêté  et  ap- 
prouvé par  notre  miuUire  des  travaux  public*. 

Art.  S.  La  tiaoé  de  la  prenrièra  aaatioo  raeafra, 
avant  Touvertore  det  travaux ,  les  modiAcatioos 

de  détail  fjiii  feront  jugées  nfr'CesMipe»  par  notre 
minitire  des  travaux  publics,  dans  le  but  :  de 
lUra  paNar  coBtaMbleaMttt  la  iMla  par  m 

viaduc  à  construire  sous  le  cbemiu  de  fer  con- 
cédé de  Namur  A  Liège  \  â»  d'augmenter,  moyen- 
MMOt  de  U  aièlret,  r intervalle  qui  téparera  la 
latta  da  ee  ahaaio  de  fèr,  dan»  u  aiipaaaiapt 

traversant  la  propriété  de  la  dame  veuve Leaoinoe, 
»ui'  1,709  mèUet  eaviroB  de  longueur  {  3«d*évi- 
lar  deai  paaaafaeà  ntvaavdeaa  raitvay,  Immé 
dUlemeut  en  deçà  de  réiabltstemeot  d^Ougrée. 

Art.  6.  La  largeur  de  la  route  sera  de  10  mè- 
tres pour  la  première  seciioo  et  de  9  mètre*  pour 
la  aaeanda,  cella  da  la  duniiiée  d*enpierMaieiil 

étant,  pour  toutes  deux,  tlç  5  mitres.  Le?  acco- 
tements de  la  prcraiéru  auraul  r^pecilvemeat 
t  ai  S  BiKrei  da  largeur,  et  oans  da  la  daoïième. 


fli)PréeeuUtieaàla chambre  des  repriMataoU, 
lall  Jaavlef  1846,  (Doe««MDU,  p.  M9.)  —  Rap- 
port par  M,  VsDdeo  EyaJe.  le  26  février.  — 
(Docamenu,  p.  948.)  Oiseustioo  et  «dopttoa,  ie 
,  f  mare»  A  l'^waaimiié  daaM  maaihiiii  présenta. 


I^r.^AN  1846,  N« 917. 

1  mètre  59  centimètres  et  %  mètres  4»0  eeolimèlrei. 
Tomefoii,  lea  eanceialaimlras  aaot  aalarMa 

à  ne  donner  aux  accotemenis  det  traverses  des 
baïueaux  et  vidages,  les  largeurs  délerininéet  ci- 
dessus,  qu*au  fur  et  à  mesure  de  la  recoostruc- 
ilao  det  hltiNMOM  al  aaar*  da  alAiara  atialanCi, 
sons  ta  con  ltîion  d'y  établir  les  rigoles  et  autres 
ouvrages  qui  seraient  4ugés  néceitairet  par  no^re 
mioieire  dea  Irafauv  puhliaa. 
An.  7.  L'iodmalMa  daa  talut  et  les  dlaneotioiM 

des  fossés  dont  la  route  sera  liardée  ^lariout  ob 
de  besoin,  seront  réglées  scion  la  ualure  du  ter- 
rain al  Iw  loeaKiéi, 

Art.  8.  Les  propriétés  nécessaires  i  réiabliaae- 
ment  et  à  la  construction  de  la  route  et  de  «es 
dépendances,  seront  emprises  et  occupées  cou- 
fcraiémeat  aux  lot*  aa  matlèia  dTaipiaprialioa 

pour  cnticp  iVrifilifi*  publique. 

Art.  9.  ImJépeiidauiiii'  lit  du  concour*  offert 
par  la  provhK»  de  hxé^^,  par  lea  commaMi  al 
laa  propriétaires  intéreesés,  il  sera  aHaaé  va, 
conceisioenaires  des  deux  sections  do  roula  pad- 
citéa*  des  «ubside*  Axés  retpccliremeot  : 

Pa«r  la  aaoUvo  da  Tal-laaelt  à  LIaa,  A  Irasla 
Millafraiiaft{ 

Pour  la  section  de  Uaa  A  Mody,  A  aaiaaata  ai 
^nse  nulle  franc*. 

Il  sera  sUrtoé  par  ma  dlepedtiaa  «ttdriaait 

sur  rimpulalioo  de  ces  subsides. 

Art.  10.  L'adjudication  de  la  cuncension  et 
Pexéciilion  des  travaus  de  cbaque  seciioo  de 
raola  aarant  lien  aonforménaat  an  dari* ,  aa- 

tiier  iir<  charités  '-t  p 3ppraaf4i  par  QOtPa 
tniuislre  des  travaux  publics. 

Art.  11.  Notre  ministre  de*  travaux  pabUc* 
(H.  C.  d^Haffscbmidt)  est  ahaift  da  l^nlwtlas 
4m  prdacttl  arrêté. 


tlf .  ^  M  Baaa  1646.— M  mOoHitmt  tm  wêo- 

dlficatlon  de  ta  coneeiêion  du  eh»mln  dê 
fe>r  d«  TfiuvaJn.  à  ia  Smmkfê  (1).  (Manu,  da 

30  mars  lâ46.) 

Léopold.etc.  Les  cbambret  aiit  adapté  at  lOti 
sanction  non*  ee  qui  suit  : 
AiUalaulqua.  U  famirwMl  a*t  aviaiiid 

1  qMdifler  la  conceasion  du  chemin  de  fer  da  * 
Louvaio  à  la  Sambre  dans  les  termes  de  la  coo- 
Teoiioo  provisoire  du  ii  janvier  ISiô,  annexée 


Rapport  aa  «ënat  p«r  M.  le  vicomte  l>etm«oet 
de  Biesne,  le  17  mars.  —  Discussion,  les  lâ  et  18. 
—  Adoption,  la  18,  h  tWanlld  da»  68  «aajbra* 
prdsenU. 

?alr  pin*  lafai  randK  da  86  M 1646. 
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Iti 


à  la  présente  loi»  toui  |ef  tU/vritt  iodiquétt  ol- 
aprèt (1)  : 

!•«  f  9  «le  r«r|.  S  da  r»  CMf«oilmi  pr^ilét  : 

■  La  lociélé  s*eogage  h  raliacliep  Pemiinn 
cbeiseDt  de  Cbarleroj  A  la  tlatioD  du  chemin  de 
ht  éê  rélMl  i  ChâMinetD,  au  moyen  «IHin  era- 
hrancbemcnt  «econdiiire  à  «ioubie  voie.  •• 

S"  A  inlcrcaler  au  $  !«  i|e  {  R  ,\,--  même 
eooveotiOD,  après  la  mol  Ckariero/y  le«  moit 
«tthraola  i  mlm»t§m  PêMI^  CkâMhmmm. 

Promulguons  la  préieoie  loi.  ordoonom  qu'elle 
aoil  revêtue  du  sceau  de  ràtât  et  publiée  par  la 
«oie  du  Moniteur. 

Cni(re-<i«ai  ptr  l«  nhiiilff*  d«$  iwnm  pu* 
UI«K(M.C.d1i««Mlidildi). 


CONVENTION. 

Ëutre  le  gouverQOiprïnt  bel|p,  replanté  par 
M.  le  minietre  dea  trtvaux  peblica,  d^iie  part, 

Kt  la  société  nnonyme  ilu  rhemin  de  fer  de 
Loùvain  à  la  Sambre,  représenté'?  |>ar  M.  EiiB<''nc 
Chaiard  de  Fargeas,  aux  termes  de  la  proeui  atioo 
paaiée  per  !«■  BMabrei  du  comité  d*«dminlilni- 

lion,  l'ir  Hfvant  M.  Veon,  nntr^irr  piiMic  à  Lon- 
dre«,  eu  «iate  du  !i9  déeembre  1845,  ddioeol  lé- 
falisée  par  N.  lieeowldeleigique,  eoregisirée 
A  Bruxellee  le.».,  d*tulM  p«rl, 

A  été  convenu  ce  qui  aoit  ; 

Art.  Le  chemin  de  fer  d»»  Louvain  à  la 
Cambre  pr«adra  aoo  origine  a  Louvaio,  aux 
•borde  de  le  porto  du  Canal,  rla4-Tii  doa  boo- 
sin»,  entre  renibranrbrnicnt  ft;rf«Ç  apparti  ii^nt 
â  rStat  el  Pancleo  mur  d'eaceinte.  Le  tracé, 
après  avoir  travoraé  tiBe  partie  de  la  ville  dont  il 
coupert  lo  rempart  entre  la  vieille  perle  de 
Bruxelles  et  le  Vopr,  développera  sur  la  rive 
gauche  de  la  Hf  ie  juM|u'à  la  hauteur  du  çh^tean 
d*Héferlé  ;  après  ({uoi,  il  fraacNré  celte  riflére 
dont  II  eulvra  la  nve  droite  jotqe^ev  delà  de 
Wavre,  en  passant  par  les  communes  de  Vleux- 
Héverlé,  Weert-Saiot-i^eurge  et  Arcbeooee.  De 
Wavre»  le  ireeé  «'élèreni  i  Poueii  de  la  route  de 

Bruxelleaâ  Namur,  sur  le  versant  de  la  vallée  de 
la  byle,  et  atteindra  GewbiouK,  en  laissant  à  sa 
droite  le«  communes  de  BUAtuont.  Cbaalre  et 
Kraage. 

Art.  s.  De  Gemblotiï,  ledil  chemin  de  fer  se 
dirifera,  |Mtr  une  btturcaUon,  vers  Mamur  et 
vertCharletoy. 


(t  j  L'arrêté  do  modificalioa  a  été  pris  le  98  mars 
00  oes  termes  : 

«  La  coBooeeioB  du  ohenin  de  fer  de  Lenvaia  à 
la  flembreeit  modifiée  daMios  lormea  do  la  ooe* 


f.'erabranch«»m»*nl  de  N.imnr,  p;issant  par 
Rbisnes,  viendra  se  relier,  le  ptus  directement 
peialblo,  I  la  itatien  da  ehoain  de  far  de  ViM 

n  ntt  rtirrnin  de  fer  concédé  de  Namur  à  Liège. 

L'cmbraucheoieat  de  Cb»rleroy  paasera  par 
Fleurua. 

Sa  partie  extriiM  aéra  tracée  de  OMuière  à 

obtenir  la  jonciion  la  plus  favonh'r  possible  avec 
le  cbemia  de  fer  de  l'Etat  el  les  cbemint  de  fer 
opoeédéa  de  rBolrf»>(Uimbre*et-lfeqie  el  <|e  Mar- 
cbienoe-au-Poot  à  Er(|uelianes, 

Les  deu](  embranchemepis  de  Namur  et  de 
Charleroy  seront  construits  i  double  vçio,  comme 
rartèro  priaelpale  de  ladite  ligne  de  Lpavaie  à 
Gemliloux. 

Art.  3.  l/embriinchement  qui  réunit  acluelloo 
meol  la  siaiiun  de  la  porte  de  biett  aux  bassina 
du  eaoal  do  Louvain. aervlra  do  Joactleo  entre  la 
sialioii  des  bassins  cl  le  rhprain  de  fer  de  l'État. 
L'usage  en  est  cédé  A  la  société  pour  la  durée  de 
sa  concession,  à  la  coudltlen  d'y  doubler  la  voie, 
d*y  faire  les  travaux  de  reetificaHen  eld^mélle» 
ration  qui  seront  i<r.  «rrits  par  le  gonvcroement  • 
et,  en  outre,  d'en  a«»urer  l'entretien  et  Texploi- 
lation  régnlière,  aax  eendltlooide  toa  cakier  dea 
ch.irgcs  et  laos  préjudlee  de  60  qui  eat  atatué  à 
l'art.  4  ci-après. 

Art  .4.  Les  transporta  entre  les  liaaaios  du  canal 
el  la  atatlon  du  chemin  de  tw  de  l*Élat,  ae  Mwat, 
•ur  cet  embranchement,  aux  prix  déterminés 
par  le  tarif  de  la  conceiaien  du  chemin  de  far  de 
Louvain  à  la  ëambre. 

Peneee  qui  eat  des  iranapeMa  à  deallMllen  eu 
vpnant  d'un  point  quelmn  jn  '  lic  la  \\\\ViV  d"  [,  m, 
vain  A  la  Hambre  ei  de  ses  autres  embraoctio* 
iMniOp  le  terif  eora  appliqué  en  prenant  comme 
pelât  de  départ  ou  d*arrivée,  tant  des  veyafeufa 
que  des  marchandises,  le  milieu  du  raccorde» 
ment,  de  telle  sorieque  les  prix  soient  Im  -ifiitt 
pour  ke  deux  authma  (dea  laaaine  en  du  diemin 
de  Per  de  l'État),  tant  à  l'arrivée  qu'au  départ. 

Art. 5.  I,«  itocif'i*'!  sera  lenne  d'avoir,  son  dans 
la  staiiQu  de  l'i!.iat»sou  lur  un  empiaceuetu  ooor 
llg«  à  Mlle  alaiion,  «eniaf  méaaent  A  ce  qui  «ora 
réglé  par  le  ministre  dt- s  travaux  publics,  les  bu- 
reaux et  dépendances  jugés  ludispepsablee  pour 
opérer  la  translation  des  voyageurs  et  iparchaa* 
dises  venant  du  chemin  de  fat  4e  |*tl«t  «■  à 
destination  de  ce  cheruin  de. fer. 

Lei  eoatela  de  veyageuri  arrivant  à  Louvain 
ciMInyaiwi  leif  nanM  iuaqu^i  la  atatlon  de 


veotion  provisoire  du  :23  jaavier  1646,  annexée  à 
la  loi  du  31  de  ce  mois,  el  mus  les  réservée  iodi- 
quéetdaos  la  même  loi.  (ifoiiil.  du  SU  mare  Ifiie.) 
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RÈGNE  DE  LFÎOPOLO       —  AN  1846,  N«-  f!8-îl9. 


Viiai  ;  la  «oci^t^  devra  (!gJieaieot  prendre,  à  U 
tUiiOD  de  vital,  le*  voyageari  qui,  de  celte  <ta- 
ItM*  vondittaot  f«mlre  à  l*tan  «u  à  rtiiin 
poiol  dea  llgOM  qui  llii  lODt  concédées. 

A  ri  ,  6.  !,a  «ocîét^  s'engage  à  fournir  1p«  projets 
définitif*  des  deux  embrancbementa  de  Kamur  ci 

daCbtricror*  «l^m  ^     noi*  *  P*^ 

nulgation  de  la  loi  à  interveoir. 

Elle  s'oblige  i  commencer  \e%  travaux  sur  ces 
doux  embraocbements ,  immédiatement  après 
npimbattoB  des  plant,  let  délais  dViéeuliM 
demeurant  fixé?,  conforntetDtauz  Mi|Nitati«u 
du  cahier  des  charges. 

Art.  7.  Elle  a*eogage  ausii  à  ouvrir  les  travaux 
de  la  MCllao  de  Loovaio  à  Warre  dan  latqelnie 
Jours  de  la  itromulgatioo  de  la  loi,  ctà  les  pbar- 
•uirre  »an*  intfrruplioo. 

Art.  a.  U  sera  loisible  à  la  société  de  subiUtuer 
à  la  aeellen  do  Gemblmix  à  Jomopiie  un  dMOiia 
de  fer  industriel  {tramroad)  pour  le  trarfport 
des  matières  poodéreuses,  et  destiné  à  raltacber 
le  bassin  de  Jemeppe  à  un  point  à  délaiiBiDirfar 
la  feartnieneni,  de  la  llfoo  do  Loarain  à  Char- 
loroj. 

Art.  9  La  société  contractante,  pour  assurer 
rexécuUuo  de  ses  nouveaux  engagements^  Ter" 
■wa,  à  la  pronUro  denaado  du  § MvemonoDt, 
m  Mcood  eautiottaanool  de  8iO,IOO  francs. 
'  Art.  10.  Aucune  expropriation, aucuns  travaux 
DO  pourront  être  entamés  sur  les  deux  embran- 
ebenrou,  avant  qoni  ait  été  dûment  JuatiAi,  à 
la  satisfaction  de  M.  le  ministre  des  travaux  pu- 
blics, de  la  réalisation  «l'un  nouveau  versement, 
eo  Belftqoe.de  l,Si)0,OUO  fr.,  ;  compris  ie  caution* 
MOMBl  meollennd  i  l^irliclo  préeédwl.  €e  veff^ 
sèment  devra  être  fait  dans  le  >U\:i\  ie  ^ix  mois, 
à  dater  de  la  pronmlf  alton  de  la  loi  de  cooces- 
sloa. 

Art.  11.  Los  Minnet  do  15,000  et  de  1,000  fr. 

prévues,  pour  frais  de  surveillance,  n  Part.  41  du 
cahier  des  charges  de  la  concession,  sont  portées 
respectivement  k  SO.OOO  et  9,000  ft'ancs. 

Art.  It.  Lm  eondlttoDS  de  la  concession  pri- 
mitive sont  maintenues  ctdemetirfnt  oblif:aioires, 
en  tant  qu'il  n'y  est  pas  dérogé  par  la^préseoto 
convention. 

Art.  18.  La  présente  convention  sera  soumise  k 
Ta  sanction  des  chambres  législatives,  aprè»  avoir 
été  dûment  raUftée  parle  comité  d'admiuisiraUoo 
de  la  sodéctf.  Btle  timit  refanUe 


et  non  avenue  si  la  sanction  législative  était  re- 
flnée. 

Fait  en  double,  I  Braxellea,  le  tl  Janvier  1IM. 

(Signé)  C.  n*BomauiinT. 
Appvonvé  récriture  ci-dessus  et  d'autre  |Mrt, 

'Sinri'*;  F.  CniT^i^n  DR  Far6C4S. 
Nous  soussignés  membres  du  comité  d'admi- 
nistration de  la  société  anonyme  dn  chemin  de 
fer  dtt  Lanvain  A  la  Sambrow  aprèt  avoir  prie  coik 

naissance  de  la  convention  ci-dessus  et  d'autre 
part,  déclarons  eo  comprendre  par^itemenl 
et  le  aent  et  la  valear,  et  n*y  trewant  rien  de 
contraire  aux  temei  de  la  procaraiioo  que  nm» 
avons  donnée  notre  mandataire,  le  sieur  Eugène 
Chaurd  de  Fargoas,  en  conséquence  Tapproit. 
voni,  la  ratfion»,  dant  son  entier,  et  noue  \ 
engageoM  A  l%idenler  loyalement. 
(Signé)  JoiN  Bauncs,  S.  J  Tapper, 
DiECK,  H.-L.  Snm,  E.  Sannaa. 
Wiiness  : 
K.È. 
6oUeUnrlolha( 


StS.— SS  BAM 1846.  —  Arrêté  royal  nommant 
ie  sieur  ArrtvtAmtê  «AdvoAir  dSal'mbv  êa 
Léopold.  (Moniu  dn  M  mars 

Motifs.  «  Voulant  reconnaître,  par  un  témoi- 
gnage public  de  notre  bienveillance,  les  services 
reodaaaopays  par  ll.leeomloArrivabeiie(Jean),  ' 
auteur  de  plusieurs  pubtIcatioDs  faites  dans  le 
but  d'améliorer  le  sort  de*  dasaes  laborieuaes  et 
pauvres.  • 

lit.  —  S8  naia  1840.  —  Loi  qui  owfre  tm 
drAdIf  prowffOfni  au  département  des  tra- 
vaux publies,  pour  te  mois  4*a»Hl\W  (1). 
(Monil.duS9  mars  1S46.) 

Léopo!(i ,  etc.  Les  chambres  ant  adopté  et  noM 
saQctîoQQoas  ce  qui  suit  : 

Art.  les.  Il  eat  oaverl  au  mialillre  doi  tra- 
vaux publics  on  crédit  provisoire  de  un  nrilKon 

soixante-neuf  mille  quatre  cent  quatre  francs 
trente-deux  ceaiimes  (fr.  1,069)404  32  c),  pour 
fiiro  ffiee  ans  dépenses  dn  mois  d*avril  de  l*«xer- 

ctce  1816. 

Art.  9.  La  présente  loi  sera  obligatoire  le 
1*r  avril  1840. 


(1)  Préseatation  à  la  chambre  des  représaotaots. 
le  17  mars  iStO.— Rapport  par  M.  Mast  do  Vrioa, 

le  18    —  Pi.cuisioD  el  adoption,  le  tnémojonrA 

ruoaninilô  des  65  membres  préMou. 


DiscassioB  an  sénat  les  80  et  91  mar«  1840.  — 
Adoption,  le  SI,  A  l'naanhniid  dos  SO  mambms 
préaaats. 
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RÈdNB  DE  LÉOPOLD  I«. 

PfMBUlfuoas  la  présente  loi,  ordonnons  qu*elle 
MK  hvélM  du  sceau  de  VÈUi  et  publiée  par  la 
«•fedB  Miuttiêw, 

Goaire-siffoé  par  le  mlnistr»  dm  Irarns  po- 
Ule^ll.  C.  d'Hoffscbmidi. 


MO.  —  14  UK%n  1848.  —  Arrêté  roxal  portant 
aJounuwMHt  det  chambres.  (  Monit.  du 
»  «an  184t.) 

Léopold,  etc.  VuTart.  73  de  la  consUtulioa; 
Sur  la  propodliao  éê  ootM  aataMia  tfa  la 

Naus  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Article  unique.  Les  cbambirea  tant  aiooniéei 
Jwqu'au  20  avril  procbain. 

llolff«BialitrailalaJ«illoa(ll.labBraaJ.d*Aii»i 
ihao)  atl  ahaifé  da  l*aiieiiilan  4»  pNiMl  ar* 
rétê. 


Ml.  —  Si  BAai  1846.  —  État  dretté  par  te 
ministre  de  l'IatéHeur  (M.  Sylvain  Van  de 
Weyer),  an  êatéetstlom  dê  Pmri.  iéêtatol 

du  31  Juillet  et  de  l'arrêté  royal  du  7  août 
1834,  et  Indiquant  le  prix  mcgren  du  fro- 
Mam  #f  du  seigle  pendant  Ut  ê$malm§  dm 
lundi  14  au  samedi  SI  iMMtSif.  Oidollaar 
du  S5  mars  1846.) 

 i  

(1)  Prë«enlati«u  à  U  ciiainliro  ilc«  reprëten- 
lanU,  le  30  janvier.  —  Rapportpar  M.  Ueaot,  le 
4  Bars  1846.  (l>ocamaMs,  p.  987.)  —  Diteiiseioa 
et  adoption,  le  16  mart,  par  43  contre  6. 

Rapport  an  «ënat,  le  18  mari  1846,  par  M.  le 
TieoBte  nctmanct  de  Bietme.   —  Adoption  taoc 
•  diacaasioo,  la  30  mars,  à  runanimité  des  87  mem- 
bvaa  |w4saaiSa 

(3)  ■  Avant  d'entrer  dani  Tcxamen  du  projet  de 
lei  tendant  à  réprimer  le  trafic  de«  cffcti  tqjlî- 
taire»,  nous  croyon}  devoir  établir  succinctement 
la  déféctnesité  dea  disposilioni  qui  réf  itsani  col 
objet,  et  la  nêcosntë  de  le  réfuter  par  vno  loi  nou- 
velle. La  loi  du  12  dcccmbru  1817  était  la  »culc 
qui,  à  l'époque  de  noire  régénération  politique  , 
IWMsawl  la  trafa  d*albls  ailitairea  dan*  le  chef 
des  farsaanai  non  souatiios  aux  lois  militaires. 
Los  dispoeltloas  do  cette  loi  ayant  paru  inraffl- 
tanlet,  à  raison  de*  circonstance»  dans  leMjuelIct 
on  se  trouvait  alor«,  la  Icgitlalure  porta,  le  7  oc- 
tebro  1881,  une  loi  eiceptionnolle  qui  prohiba, 
d*nDO  nanière  abtolue,  la  vente  et  Tachât  des 
armes  de  guerre,  ou  dei  pièces  faisant  partie  de 
ce*  artne«  ,  ainii  que  des  effeU  l'Ii  ihilicmciit, 
d*4quipemeat  ou  d'armement  militaire,  qui  ne 
partoraioni  pas  les  nuirqoos  do  robot. 

•  Cette  loi  exceptionocllc  devait  finir  aver  )ei 
cireonstanoes  qui  l'avaient  tait  nallre  ;  elle  di  vait, 
au  vœu  de  u>n  art.  l»,  ce«ier  d'avoir  force  obli- 
faloira  au  BBoaMst  d«  la  paii.  Le  traité  do 


Alf  1846,  N»*  18» 


UàMtMÉê 

HÉGOLATEORS. 

FROHERT. 

SKICLK. 

Quant . 

fr 

yiunt. 

Prix 

V  lui 
1  V  nu  • 

moy 

en. 

vend. 

moyen. 

Fr. 

c. 

Fr. 

c. 

Anvers, 

50 

23 

08 

66 

17 

15 

Arlon  , 
Bruges, 

520 

25 

12 

210 

19 

00 

474 

23 

58 

S3S 

16 

16 

Dnixciio  1 

3,460 

33 

va 

83 

17 

97 

G.iiM, 

486 

31 

65 

392 

16 

06 

Hasseit, 

350 

25 

90 

i.too 

18 

90 

Liège , 

3,475 

25 

16 

950 

17 

40 

Louvain, 

1,050 

34 

09 

315 

19 

85 

Mons, 

3,600 

33 

96 

800 

14 

96 

Naraur, 

183 

34 

31 

■ 

■ 

• 

Totaux.  .  .  . 

~Û,T<iH 

4,148 

Prix  moyen.  . 

■27i 

54 

17 

40 

Jl.  B.  Il  résulte  dei  pnx  inoyeni  ci-desisus . 
alnii  que  des  lois  des  31  juillet  1834 et  31  décem- 
bra  1844,  ac  da  la  proelamatiMi  an  data  dn  17  da 
ce  mois  :  qn*à  pnrtir  de  ce  jour  la  farina  da  firo- 
meol  est  libre  à  la  sortie  du  royaume. 


222.  -  24  MARS  1846.  —  Loi  sur  la  vente  d'ef- 
fets mititaires  (1).  (Monit.  du  36  mars  1846.) 

Léo|>old,ale.  Los  cbarobrea  ont  adopté  at  nau 
•aoclioaaoDtaa  qni  suit  (8)  : 


paix  du  19  avril  1839,  toiil  rn  faisant  rciser  le» 
effet*  de  la  loi  du  7  octobre  1831,  remit  un  vi- 
0ooor  les  ditposilient  qui  réglaient  la  matière  an 
moment  où  elle  avait  été  décrétée;  en  d'autre* 
terme*,  cet  acte  fit  revivre  l«  loi  du  12  décembre 
IHI7.  Il  ne  faul  pas  perdre  de  vue  que  l'art.  6  de 
la  loi  de  1817  avait  révoqué  et  aboli  toute*  les 
lois  antérieures  relatives  A  la  UMtière,  sans  dislin* 
guer  <ju'«'He<  fii«cnt  c-ontraire*  ou  non  aiiK  pres- 
cription» nouvelles  qu'elle  décréta,  cl  que  cette 
loi  est  dès  lors  la  *eule  disposition  législativo  oui 
réprime  aujourd'hui,  dans  le  chef  dos  indivîaas 
qui  n'appartiennent  pas  à  Pannëe,  Tachât  at  la 
Tente  de»  armes  et  de»  effet»  d'Iiahillement  oC 
d  équipement  militaires  Ce  point  de  droit  est  éta* 
bli  par  un  arrêt  de  la  cour  de  cassation  daBolfiqoa, 
ea  date  du  33  février  1643. 

«  On  ne  peut  se  refuser  A  reconnaître  que  la  toi 
de  1817  C4l  hii  n  loin  d'être  complète;  au  lieu 
d'être  auski  générale  que  possible,  et  de  réprimer 
le  trafic  dVIFets  militaires  sous  quelque  forme 
qu'il  pouvait  se  présenter,  clic  ne  punit  spéciale- 
ment que  deux  cas  :  celui  où  l'on  ne  peut  indiquer 
le  VL'n<leur,  et  celui  où  il  est  prouvé  que  l'ache- 
taur  a  eu  pour  but  de  favoriser  la  désertion.  L« 
mobile  qui  Isit  agir  racbetenr  d^llbta  mlliiairos 
n'étant  pas  ordinairement  defai  iliier  la  déierlion, 
mais  bien  de  faire  une  opéraliuu  lut  ralive,  il  eu 
résulte  que  la  loi  précitée  n'atuigoait  pas  le  délit 
lopins  ooarainn,  et  qu'elle  no  souaMilait  A  la  ré- 
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AH.  QaieoiMiue  aura  acheté,  teadii,  loné, 
lelMnfé^  «Bpfnpti,  innné  on  Kfv  m  «MpAt  on 
en  pige,  eipwrf  en  vime,  pf  ji'ntt-  en  Trnlp, 
louaft;,  éclitiife,  pr^i,  dt^p^t  ou  en  gai;e,  de« 
tlbltMivNMa  tf^abillemani,  ftVquipeiD«*ut,  da 
lUmackemenloq  d'armement  nilitaires  nepofw 
Ud<  P'T»  '<"<  marques  de  rebiU,  ^pra  puni  d'un  <"m- 
|iri*oa  II  émeut  de  *>t  jour»  à  uo  an,  oi  d'une 
iMode  dê  cinquasl»  A  ein|  eenu  rraim. 


Art.  i.  L«<  complice*  dw  délit  prévu  la  prê- 
tante i«|  aaranl  p«ato  daa  «AaMa  paiMi  «friblti 

niiteurc.  Toutefois  les  individus  appartenant  à 
Parraée  retient  aoumia  aui  loii  miiitaires  eq  ce 
qui  concerne  le*  fait*  prévus  par  l*art.  t9S  dn 
Code  p^nal  nriUlaire  et  l*art.  tft  du  règlement  de 
discipline  (1). 

Arti  9-  Lorsque  lei  circoaatanoea  ptraltrosl 
•tliwHitttM«  «t  que  le  préjiidiM  «inié  «%uldira 


preMion  que  v.v\ui  qui  n  tilnit  pour  ain»i  dire 
qu'exceptioQDt  I.  C«  résultat  de  le  loi  qui  nous  oe> 
«ape  peat  fo  inttiAer  en  quelque  sorte  ;  le  l^t* 
laleur  n'avait  en  vue,  à  l'époque  «A  elle  e  été  dé- 
crclt'o,  que  lie  faire  tomber  %i'iu  lu  coup  ilc  la  loi 
pcfnnie  l<;s  indi«idui«  noQ  inililaire>  (|ui  fjvoriie- 
raienl  la  désertion  j  son  but  n'était  pas  de  réprimer 
la  trafic  d'cffelt  eiilitaires,  et  a'il  «'ctt  occupé 
de  eetrafie.  Il  ne  Te  fkit  qulneideennent ,  et 
pour  aiilanl  qu'il  te  rall<i)'hait  h  l'olijet  tpé^ 
cial  qui  le  préoccupait,  c'«>l-à-dtrw,  la  puoilion 
de  eeui  ont  te  permetireient  de  fadliter  la  déacr- 
,  tien. 

«  La  néeesaité  impotée  par  cette  toi  d*établir  qoe 
le  hut  de  l'iedividu  qui  sYiaii  livré  ati  trafic 
d'effets  mditaires  avait  «-lé  de  favoriser  la  déaer- 
tion,  était  de  nature  à  en  rciilreindre  encore  les 
effets  relativement  à  la  répression  de  ee  (rafir,  ear 
celle  preuve  devait  être  entourée  de  tant  da  di^ 
ficulu'»,  qu'on  devait  élrc  ran.menl  à  même  de 
l'administrer.  La  disposition  qui  met  k  l'abri  de 
toute  peine  llodivtda  acheteur  qui  pouvait  indi- 
quer son  vemlciir  restreignait  encore  sennihl^- 
meot,  et  ••ans  uiilité  aucune,  la  rcprcuion  du 
trafic  d'i'ffcls  militaires;  on  avait  penié  qu'on 
•«rail  parvenu  plu»  facilement  à  la  découverte  du 
nriliieiro  vendeur,  ft  l'eide  de  cette  impnnîlé,  et 
on  pprdail  de  vue  que  cette  dt'couverie  étant  né- 
cct»airemeni  amenéo  par  le  fait  de  la  désertion, 
ou  par  le  défaut  de  repréaentation  des  effets  ou 
de*  armea,!!  était  auperflu  d'avîaer  où*  moyen»  do 
la  faeiltier.  Cette  impnnité  était  eu  outre  «o  appât 
jeté  aux  acheteurs,  qui  n'étaient  déjà  que  trop 
portés  au  trafic  eu  question  par  ie  gain  qu'il  pro- 
cure. Il  devenait  donc  indiapenaaMo  do  oluinnr 
UBO  lémalation  auai  défactuoB»c,  et  le  néomand 
dVme  loi  nouvelle  ne  lera  méconnue  par  pervonoe.  » 
(Rapport  de  M.  Hcnot.) 

(1)  L'article  primitif  présenté  par  le  eonvcrne- 
meot  portait  :  •  Les  complices  du  délit  prevn  par  le 

Kré»OBte  loi  seront  puni»  de»  mêmes  peines  que 
I»  eutevri.  ■eni  préjudice  des  peines  portées  par 
la  loi  militaire  contre  les  individus  appartenant  à 
Tarmée,  k  raison  de  leur  coopération  aux  faits 
mentionnés  k  l'article  premier.  • 

La  oommi»»ioo  chargée  d'examiner  le  projet  de 
loi  n*eoouellllt  pas  le  principe  porté  dans  cet  er- 
ticle  qnant  à  la  Juridioiion  que  le  gouvernement 
TOnlatt  maintenir  vis'à-vis  dos  complices  mili- 
laires  I  il  fut  combattu  dans  le  rapport  présenté 
par  lf.H*oet,  le  4  mars  1846,  et  iuséré  eut  docu- 
menta du  Moniteur,  page  9t7 1  la  oommiiaion 
présenta  la  rédaotion  suivante  .- 

«  Art.  a.  La  eonnela»anoe  des  déUU  ntentioené» 
k  nmiMofnl  pideido  «ik  ddvoino  au  tribnnan» 


corrcetionnols  ;  néanmoin»  lorsqu'il*  auront  été 
oommis  par  detporsenno»  faisant  pertiado  rermée» 

mn»  que  des  individus  sonmi»  eut  loi*  elvikm  y 
enraient  participé,  ou  y  seraient  compromis  'w 
seront  déférés  au  Juge  militaire ,  et  punk  doa 
peines  portées  par  les  lois  ntililaires.  a 
M.  le  ministre  de  la  justice  ne  se  rallia  pat  k  la 

ÎropowtioB  de  I*  oemmiision,  et  A  la  aéonco  du 
6  mars  une  di»co«»ioo  a*é1eva  entre  Ini  et  te  rap- 
porteur  relativement  k  ce  point  :  •  L,«s  crainlOB 
qui  préoccupent  la  commission  ne  me  paraiaaenk 
nnllemenl  fondées,  disait  M.  le  miuistro.  Que  dit, 
en  effet,  la  commission  7  Elle  soutient  qu'il  y  aura 
d'un  c&ié  un  militaire  traduit  devant  un  cooteil 
de  guerre  et  de  l'autre  un  bourgeois  traduit  de- 
vant un  tribunal  correctionnel  ;  que  d'une  ckté  il 
ponrm  y  avoir  acquittement,  de  l'antre  coodam- 
nntieni  ^o  dans  tous  les  cas  il  y  aura  doublée 
frets  Voilk  tous  les  arguments  de  la  commission, 
messieuri.  Ils  no  tiennent  pas  un  instant  devant 
les  faits  réels.  Le  militaire  sera  presque  tpigonrs 
traduit  devant  le  conseil  de  guerre  bien  evant 
qi)<?  l'on  sache  l'individu  auquel  il  aura  vendu 
l'ohjet  di«paru.  Il  est  presque  impossible  qi|p  le 
délit  militaire  ne  soit  découvert  qu'en  même  temps 
que  Paehetenr  do  Telnet.  Ua  délit  militairo  est 
ordinaireesent  découvert  le  jour  ménae  on  le  Ion* 
demain  du  jour  où  il  a  (■  té  commis,  tandis  que  le 
délit  du  bourgeon»  d  est  découvert  quo  lorsqu'on 
foit  des  vikitcs  domiciliaires  ou  (^n'oo  voit  dtelé 
cbei  lui  robietqu'U  a  acheté.  La  crainte  qui  prdep> 
enpe  le  eommisaien  n*eai  done  pes  aérienae,  et  done 
tous  les  cas  elle  ne  balance  pas  les  iocoovénieivta 
si  réels  que  je  crois  avoir  développés.  L'autre 
crainte  qui  préooenpo  la  commission,  la  crainte 
de»  frais,  n'est  pm  non  pina  fondée.  On  sait  le» 
firais  que  peut  e«scaalenner  devant  un  conseil  do 
gutrre  une  poursuite  pareille.  Jamais  on  n'entend 
de  témoins.  Il  suffit  d'établir  que  le  militaire  n'a 
plus  l'objet  qu'il  doit  reproduire  pour  qu'il  soit 
condamné  ;  et  quand  il  s'agit  d'effets  de  petit  équi- 
pement, il  n'y  a  pas  mémo  de  poursuite»  devant  le 
conieil  de  guerre,  c'eot  lo  tM  dooerpe  (|tli  ft^ 
nonce  la  pénalité. 

■  Ainsi  les  deux  craintes  qui  ont  été  émiaM  ot 
qui  ont  fait  adopter  par  la  commission  l'amende» 
ment  qu'elle  propose  me  paraissent  chimériques 
•l  no  pourront  me  faire  renoncer  k  l'opposition 
que  je  fais  A  cet  amendemout.  A  cause  de»  inoon* 
vdnionta  vdels  et  des  anomalim  v4rltablo»  qnHI 
peut  amener.  Voici,  messienra,  <emm*1Jo  pcopo* 
serai  de  rédiger  l'art.  S  i 

•  Les  complices  du  délit  prëvu  par  la  prësenle 
loi  seront  puni»  des  mêmes  peine»  que  les  auteurs. 
TértilrfafaiMifidnaifpmtoBimgl'tomiifmlail 
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pat  rraaci,  les  tribunaux  14^01  autorités  à  r4- 
daif»  rtmpriMimsmnt,  mêmm  ««^«tioiia  dt 

lix  joart,  et  ramende,  même  au-deisoui  de  cio- 
quant*  franct  ;  iU  pourront  aussi  prononcer  sé- 
parémeot  i'itoe  ou  Tautro  de  cet  |>«ioet«  «aoa 
qa*en  «ncin  cas  p«l«*  èif  a»-àitmm  âm 
peine»  de  limple  police. 

Art.  4.  En  CM  de  réclitife  )a  |>eiiie  «ie  i'oinpri- 
toooeneat  aéra  promncAe  ponr  wht  nielt  a« 
■iolot,  ei  l'amende  sera  ao  moins  de  100  fr. 

Art.  5.  Fn  ra^  de  contravention  k  la  présente 
loi,  lea  otgelt  rt  pris  à  Van,  l*'  aeroiU  «ooflaqu^ 

Alt.  6.  Soal  abrof  éaa  lea  éiapoaitiooa  d«  Iml» 
lième  paragraphe  de  Pari.  1«r  de  la  loi  dulSdC- 
«tnbr?  1H17  •Journal  officiel^  n«  53). 

ProDiulguout  la  prét«ote  loi, ordonnons  ()u'i-lle 
•ail  ravéïna  do  acaan  do  Pitiai  al  pvbUéa  par  la 
Tofe  du  Moniteur. 

Contre^iigné  par  le  miolstre  de  la  justice,  M.  le 
iMroD  J.  d'Anethan  chargé  en  outre,  par  intéi-im 
àu  poriafeailla  dn  d^portaniaiitdala  guarre. 


m  -»  M  sama  184S.  -  Jrrêti  royal  fui 
pr9rog9  Juêçufmt  80  Juin  1846  ie  tarit 


tomnit  eax  lois  militaire*  en  ce  qui  concerne  les 
laiupréfot  fêf  Part.  199  d«  Gide  milUaira  al 
par  rart.  19  da  rèflenenl  dneîpliaaîre.  (Cette 
rédiclion  fut  adoptde.) 

Ari.  du  Code  pénal  militaire  :  >  Uu  fout- 
aBkiar  eu  soldat  qui  vend  ou  met  en  fafa^at 
anMa*  Isabitt  ou  l'équipage  que  le  penvame- 
Ment  lai  avait  doaaépaar  m>q  ntage.  sera  paai  de 


^octroi de  (a  ville  de  BruxttUe*  de  l'année 
I84B.  (Masil*  itn  IV  naia  1846.) 


iS4.  -  U  BAiis  1846.  ^  Arrêté  roralditer» 
nOmmU  /aa  brtvêt*  ^hnwmOom»  de  perfeo* 

Ihnmmenf  et  d'}mpe>rtat1on,  fomhrt  dant 
tê  domaine pui>iic.(îiouH.  dn  iB  mars  1846.) 

Léo|>old«  aia.  Vn  raK.  T  ila  la  loi  du  88  Ja»> 
vler  1817,  tur  les  brevets  d'invi-nt ion  ; 

Vi)  ''nrrt'ff^  royal  du  il  aoAl  1897»  H*  1S1, 

relal  f  ni  uiCme  nlijrl  ; 

:iue  ta  piopusiiiuu  de  noire  tninitire  de  Pinté* 

rknir, 

Kona  «voDB  arréié  al  arréloai  s 

Art.  lar.  L«a  hrevaia  rapria  daiia  la  liala  d* 

annexée  s^oim  ic"  Ipmtqa  J  ei  B  sont  annulés,  et 
tes  iavenriuos  «tui  eu  mjH  roiù*li  a>i»e*i  la  dia> 
position  du  public* 

Art.  I.  Noira  ■tela|ra«ainiilirioar(ll.8.Va8 
da  Weyar)  ail  chargé  do  raiécalioi»  4»  prdtaul 
arrMd. 


conps  ou  da  délaalie«  aaivani  laa  ciraaoalaaooi 

du  délit.  • 

Art.  19  da  rkglaniaol  da  dlaeipllna  aiHitalra. 

■  Quii'd  |ui  i-nd  ou  osel  en  g*^*-',  ruine  ou  gâte 
le»  inoinilm  piècesdesononiforme,  ou  ^ut  iiégligo, 
par  pareMC  ou  par  iaadvartauce.  de  faire  ce  qui 
lui  e»i  ordiMiné  par  rapport  à  Tettériapr  ea  à  la 
propreté,  daiw  rhablllaaaaat  al  TaraiéiRtaL....  • 
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t34  kls.  —  U  UAM»  1S46.  —  Conufintton  d*ex- 
tradIif&H  emêiue  wirê  s.  M.  le  roi  des 
Be/get  et  S.  H.  U  Fol  4e  Ba»Ur$,  (Mm.  4h 

8. il.  !•  roi  «tes IfeIffM  HS.1f .  to roi  de  Bavière, 
désiraol  de  comintio  accord  wnclure  ubo  mo* 

venlion  pour  t^etl^adilioo  récipl^qiie  d'accusés 
ei  (te  inalfaiiears,  ool  muni  à  cet  eintat,  de  leur* 
pMoi  ponvolrt,'  aavohr  t 

8.M.lerot4«iBélfM: 

Le  iionr  Camillo  conte  de  Briey ,  baron  de 

Landrea ,  officier  de  son  ordre  de  Léopoid, 
graod-croU  de  Pordre  de  Saial-Michel  de  Ba- 
vière, de  le  Légion  d*booMttr  de  France,  de 
l'ordre  d'H^tagne  de  Charles  III ,  du  Lion  nder^ 
landai?,  dn  Sauveur  de  Grèce,  de  Louis  de  He^jc 
graQd-Uucaie  et  de  Tordre  de  première  clatie 
da  Soleil 'ét  de  Lien' de  Perwj  membre  do 
•énai,  «on  envoyé  exiraordioaire  et  miaiiire 
liléaipoleoiiaire  près  la  «érénhnime  coofédéra- 
UoD  germanique,  a  ia  cour  royale  de  Wurtem- 
berg, i  le  eenr  grend.dnee1e'  de  Bede,  eex 
cours  (^fprioralc  et  grsn  I  rttjcale  de  Heiae,  i  la 
cour  ducale  de  Nauau  et  près  le  ville  lilNe  de 
Vrencltori; 

Bt  Sa  Majesté  le  roi  de  Bevilre  :  le  «ienr 

Cbarlet-Auguate  d'Oberkamp,  chevalier  de  loo 
ordre  de  la  Couroone  de  Bavière,  graad^roiK 
de  rèrdre  gnad-decal  de  Bade,  da  Lton  de 
Zaebringen,  eommendenr  de  Tordre  graod^ducal 

de  Phdippe  le  Magnanime  de  Hesse,  chevalier  de 
Tordre  impcnal  de  la  Courooae  de  fer  d'Ati» 
iridM  de  le  8«  eleaie,  eeo  minlMre  pldnlpeien» 

ti.iirr  h  la  haule  dièle  {jernianitjue  et  »oo  envoyé 
exiraordioaire  et  mioutre  pièDipoteutiaire  aux 
.  cour»  diecierele  et  greod-^ucale  de  Ueue  et  à  la 
cenrdocetedelleMftn.  . 

Lcyquelt,  en  vertu  df!  pouvoirs  spéciaux  qui 
leur  oDt  été  cooflés ,  «oui  couveuni  des  articles 
aniventa  : 

Art.  Les  ffouveroementa  de  S.  M.  le  rol 
des  Belge»  et  df  S.  M.  !e  roi  de  Bavière  s*eoga- 
geot  à  le  livrer  réciproquemeut,  a  l'exceptioade 
ieeri  DalloMas*  lea  Indlvldnt  rdloglée  de  Berlère 
en  Belgique  et  de  Belgique  en  Bavière,  et  mis  en 
accusatioQ  ou  condamnés  par  les  iribuoaux  com- 
pétents pour  l*un  dei  «rimei  eu  délits  ci-après 
énooMfdf  toaroir: 

1?  Assa^MlI  II,  empoiionneoeot, iNirrloMe»  in» 
fanticide,  meurtre,  violj 

9«  loceodie  ; 

3«  Faux  en  écriUire,  y  compris  la 
de  billets  <le  banque  et  efKMa  pubUCii 
4o  Fau«*«  moQoaie  j  , 
i«  Beni  idmeiguegO} 


6°  Vol ,  escroquerie ,  concussion  ,  «ouilfeetien 
commise  |»ar  des  dé]>Ofti(aires  publics  j 


Art.  9.  S'il  préspntait  quplqur»  cas  rentrant 
dans  la  catégorie  des  faits  prévus  par  Tartiele 
précédent,  lellen»eata|iéeieux  etexiraontinalres, 
qne  l'extradition  de  l'individu  réclamé  pardi 
M<«(i»<.r  l'équité  et  Tbumanilé,  chacun  df  s  deus 
gouveroemeots  se  réserve  alors  le  dro«t  d«  a«  pas 
eenaeolir  i  celte  ettnidition.  n  «era  donné  ee(|- 
naissance  an  gouvernement  qni  réclene  l^ira* 
dition,  des  motifs  du  refus. 

Ajrt.  S.  Si  l'individu  réclamé  est  poursuivi  ou 
ae  tranfe  détenu  penr  nn  ertiM  o«  dilii  cemmia 

(irrns  Ir  prtys  où  il  r(^f\T{\\f.  ,  ^nn  exiiadition 
pourra  éire  différée  juxpi'à  ce  qu'il  ail  subi  ta 
peine,  ou  qu'il^ati dtéecqulUé p^r  une  sentence 
définitive. 

« 

Art.  4.  L^CXlraditiOO  O^  sera  accordai»  qtie  «tir 
la  pro4iuc(ioo  d*uu  aridt  de  condamnation  ou  de 
mise  en  eccnaellen,  dHind,  en  er^nel  en  en 
expédition  authentique,  soit  par  un  tribunal,  soit 
par  une  autre  autorité  c^^mpéieoie,  dans  1^ 
formes  prescrites  par  la  kgislaiio^  du  gouverne-, 
.  iMnl  qui  demande  l*eilindlllen. 

Art.      LVirnnper  rf'cl.Tmé  pourra  être  arrêté 
provisoirement  dan»  les  deux  i>ajs,  pour  Tua  des 
faite  mentlennés  i  l*erc.  1*  mr  I^Ehftltien  dSm  * 
mandat  d'arrêt  décerné  par  l*entefHé  cempd 
tente ,  et  expi'-dié  dans  If>s  formes  prescrites  per 
.  les  lois  du  gouveroemeni  réclamant. 

Celte  «rreatttlen  eqm  lien  dans  lea  formée  et 
fiuivam  les  lèglra  |»rescrite«  |>ar  la  législation  de 
gouvernement  auquel  elle  est  demandée/ 

L'étranger  arrêté  provisoirement  sera  mis  en 
liberté  al,  dena  leé  trois  moli,  il  ne  regeU  noilB- 

cation  d*an  airél  de  mise  en  acrîisaiiou  ou  d'un 
Jugement  de  condamnation  dans  les  formes  prea- 
eritea  fat  la  l^aletlon  dn  genfémemeat 
demande  l*Ottradiilon. 

Art.  8.  Il  est  exprcMément  stipulé  que  l'indi- 
vidu dont  l'extradition  aura  été  accordée  ne 


pour  atirun  d.<!ii  politique  antérieur  à  l>xtradi- 
tion,  ni  pour  aucun  faii«onoexe  à  un  semblable 
délit,  ni  pour  aucun  des  crimes  ou  délits  non 
pcdraa  per  te  pMéente  eonfonllon.- 

Art,  7.  L'eiiradition  ne  pourra  avoir  licu  SÏ, 
depuis  les.  faits  imputés,  les  p4)ursuiie«  ou  la  cen> 
damnation,  la  prescription  de  i*Mlionoiideto 
peine  est  aofuise.  d'aprèe  les  loil  do  pofS  dane 
lequel  l'élran^«r  «e  trouve. 

Art.  8.  Les  objets  saisis  sur  le  prévenu  dont  il  se 
asrail  mla  en  peeeeesien  per  antle  dn  crteM,  Me 
instruments  nii  ouiils  dont  i!  se  serait  servi  poar 
le  commettre,  ainsi  que  d'autres  pièces  de  cen- 
vlj^lon,  sereoireBds  Mgottvemenwntrequérani 
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AtfiA£  01  UOPOLD  I».  - 

•I  PmIotM  compétente     Hm  nqoit  «a  •  «r- 

dooné  la  retiitutlMi. 

Art.  9.  U«  fr«i»  d*miUtf0»,  dMMtra  ^  il« 
tituport  éà  nidlfidu dont  i*ettradilioo  aura  été 

accorflée,  rpsleronl  à  la  charpR  tl'*  chacun  dfs 
deux  bui«,  daQt  IM  Umiu*  d«s  leurs  lernloiiea 
re«peclih. 

Lee  frais  de  traos|iort,  etc.,  etc..  rnr  le  t^rri- 
loire  det  Kl  ats  intf  rmédiairott  atroni  à  la  cbarye 
d«  (  Étal  réciamauu 

AH.  If.  La  puiniite  «oBTeotioa  m  am  «é- 

cutoire  <|ne  <lix  jour-K  apri^s  si  imli'iralion  dans 
les  rorines  prescrites  pjir  les  loisd«cbai|ue  paya. 

Elle  cootiononi  i  AtM  ra  vifnfvr  jusqu'à  IVs> 
piraliM  é»  six  «ois  après  déclaratim  ooo- 
trait  e  d«  la -part  dt  ém  émz  foaiWM- 
ntents.  - 

Cll«  aora  ratiléa  «1  laa  taillcallaM  «•  aiff^ttt 
éclMDgéec  daus  le  Mal  da alk  laaiilpai, aa  plaa 

161,  si  faire  se  peut. 

Safoldeqaoi,oous  pléuipoteoiiairesdeS.  M.  le 
pal  daa  talfai  atda  8.  M.  tenalda  Bavièra,  avons 
•ifrné  e(  scellé  la  préseMa  aooiwiilaB  à  imie> 

fore,  le  5  ftHrirr  IPffi 

(L.  S.)  SigQé  Comte  db  bniBT.        '  ^ 

(£.  S.)  SitM  Cb.  à.  «^Oaiacas». 
'  là  caavantlaa  prieèda  t  été  «tUMa  par 
S.  M.  la  lal  4m  Wtm  ai  S.  11 .  la  tal  do 

rtère.' 

L'écliaaf  6  des  ratUkaliooi  a  «a  lieu  à  Franc- 
HariteMoiarflSM. 

rcrtiftr*  par  le  secrétaira ffoéral  do  BiBiMAré 
des  affaireê  étrèogèrrs. 

Barou  feMiu  01  T'SaaCLAta. 


835.  —  84  Mata  1846.  —  Jrrité  royal  nom- 

ekêwMer  dgi'mibm  49  iéopM,  (ModU.  d« 

10  avril  1846  ) 

Moliti.  •  Voulant  donner  i  don  Juan  d*An- 
looio  y  Zayas,  secrétaire  des  ordres  de  S.  M. 


-  AN  1846,  N-  825-589.  t«l 

(hfîlique,  ancien  charg**  affaires  trEijMifrn*  * 
Bruxelles,  ooe  marque  publique  d'esiioae  ei  île 


ââ6.  —  â4  H*a8 1846.  —'jrrét^  rt^tUncm" 
wuuu  iê  «iaiir  DuwutSt  thÊuaUer  de  I^mér9 
de  Léopold.  (Monit.  dn  16  a? rU  1646.)  • 

MoU^t.  a  Vo-ilant  <lonn<»r  uoe  marque  de  no- 
tre bieov«illance  au  sieur  bupuis,clMf  d'escadron 
av  «orrleo  da  8.  H.  la  ral  dai  Fraafato,  aa«- 
tnaodant  la  gcudariMrla  da  dlpanaaMOt  ém 
Nord  (Fraaca).  • 


827.  —  ?4  «An?  —  Jrrêf^  rorcif  nom- 

TT\(int  le  sit  ur  Brunot  de  Monose,  ckevalier 
de  l  'ordre  de  Lèopold,  (Mooit.  da  If  avril 
1646.) 

MoUflÊ.  «  VoolBal  donner  une  aiafi|Qad»  naira 

hipiivrillinrc  au  capilame  Hrunni  de  RotiOïC, 
aid«  de  caïup  de  M.  le  lieuienaot  générai  Magnaa 
fB  iarvlM4t8.  N.  la  roi  dat  Prai^ia,  • 


888.  —  84  aaaa  1846.  —  Arrêté  refoi  mwf 
M6JII  If  «ifio»  Cer/terr^  diêMUt»  dê  i^of 
dê  liofoU,  (Maoll.  dn  Itavrll  1848.) 

Ifo/V*'-*  Vouliai  dODoer  une  marque  de  notro 

bienveillance  au  lieur  Èilosispd  Ccrflvcrr,  tous- 
intendant  miiiuire  au  service  de     M.  le  roi  des 


—  89  BARS  1846.  ^  jÇTélé  royal  ordoit» 
nat^  ta  tenue  ^j^n  reglttr»  det  eéaneêt 

par  le*  greffiers  dei  court  d*appei  etdë 
première  tnsiaitce  (1).  (Mooit.  du  4  aVrtt 
1846.) 

Léopoid,  etc.  Vu  iea  art.  Xê^  11  alUdadécrai 
du  80  mars  1808; 


(1) 


8if«. 


Happort  au  roi. 


m  Abb  ternes  de  Tari.  11  do  décret  do  36  ouirs 
1808,  chaque  juge  e«t  tenu,  avant  niciire'6xée 
pour  l'an  Jiciice,  de  •«  faire  ioscrire  îiir  te  rtgiilre 
de  pointe  qui  doit  être  «igoé  ei  arrêté  avaot  le 
oaomeMaaMBtde  l'audience. 

•  Cette  mesure  éUit  néceseairo  ^tm»  a 
r«iéculion  «les  ditipotilions  sur  la  okso  «• 
de  la  moitié  li  t  irâ  ii  meots  et  la  répartition  des 
droit*.  d'as«i»U Dec  eolre  les  jogèt  oui  faisaieot 
partie d*une  chaaabre,  d*uiie  cour  eu  d'uni 
el  qui  étaient  obligés,  quel  que  fût 
de'proodro  plaoe  ans  aodienaos« 


>  Cet  di*p<wUioRi,  tombée*  depuu  longtemps  on 
désuétude,  ont  été  iaspliciteneot  abrôgéet  parla 
M  da  4  aoAl  1838,  qoi,  en  déternioaot  d'une  na» 
nière  6ie  le  nombre  des  jaget  qui  peoveot  pren- 
dre part  aui  ilijci  sinus  j  uJ  ii;  i  jij'i'H,  a  oécestairc- 

ment  diipeu^é  les  magitirats  non  coiçpiis  dans  co 
nooibre  de  te  rendre  i  Pnodianaa  où  ils  on  paar» 
raient  exercer  de  fonctions. 

■  Qaotqne  établi  princtpalemenl  en  vue  d'un 
ordre  do  cho^i  i  (jui  n'i-nstr  plus,  le  rcgitire  det 
pointes  e»t  pour  le  gouveruement  uo  otojren  do 
ooostaler  la  durée  de*  aadiences  et  Tassiduité  dea 
magistrats.  Il  est  donc  utile  de  le  maintenir,  mai*  , 
il  oonvient  do  nmpliâor  lo«  femalités  prasfrhof 
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,      Va  (*«H .  8  do  code  d«>rocédara  tt  l*«rt.  •  é» 
la*k>i  du  80  veonèM  au  ix  ; 
Vo  l*trl.  M  de  la  M  4a  S5  mtrs  f  Ml  ; 
Sur  la  pfopMillM  dp  ootN  nMaM  d«  la 

Justice,  ,  . 

Nout  avons  arrêté  et  arrètoba  : 

An.  1«.  Il  MM  l«nii  pir  Ici  ffsAifft  d«t  cmm 
d*appel  et  dei  tribunaux  de  preoiiêrt  itiitauce,  uo 
regtsire  dea  léaocea  laiH  paMiqMt  f  alea  < 
ttre  du  codmII. 

fia  paff aita,  q«i  raiilatwra  «alafl  q«l  atl  | 
crti  par  Part.  11  du  décret  du  ôO  mars  1808, 
aera  arrêté  ci  signé  i  la  fin  de  cJiaqua  aéaaoa 
par  la  magistral  qui  aura  présidé. 

Art.  S.  Uo  regiiire  MoiMaMa  tara  lann  par 
laiffreffien  del  Justices  de  paix  pour  les  auiflas* 
aaïao  naiièra  civile  et  de  aioipla  paliça. 

Il  tara  arrtié  ai  algûé  da  la  ailaia  luaièffa 
par  le  Juge  de  paix  ou  par  te  iappMaai^l  anftt. 
flégé  «o  ton  reiqplaceqieni. 

Art.  3.  Des  pxtraiU  de  ces  registres  seront 
traoï^ll  au  d^iaflaïaa^t  da  Pa  juitiea  par  na- 
'  CannéJiaire  de»  parquets. 

Art.  4.  La  forme  de  ces  regiiires,  les  iodica- 
lions  qu*ila  aontleodront;  «^iosi  que  Pépoqua  da 
ta  IrasioiUsiou  des  extraits,  ieroaidéiérmiaéaa 
par  notre  minii^tre  <le  la  Justice  (baroo  J.  d*Aae- 
thjo)  q|ii  est  çbargé  de  l'exécuiion  du  préseal 
arrêté. 


titre  :  Encouragemeota  divat*  paar  1^ 
lîoQ  de  la  voirie  vicinale. 

EraoïalfMNiala  préMqta  loi, 
■oit  revéïuR  du  sceau  da  l*tftatal  paMMa  par  la 
taie  du  Moniteur. 

Ganlra-alfué  par  la  Biablra  da  nalMaar, 
M.  8.  Taada  Wayar. 


.     96  BAaa  1846  —  Loi  gui  ouvre  au  di- 
parimutMt  dê  nntMéur  im  a^t  prenth' 

tolre  de  1,500,000  francs,  à  va'olr  sur  le 
budget  de  1846(3).  (Monil.  du  37  oaara  1845.) 

Li<Qpoid,e(c.Les  chambras  aai adapté  il aaat 
aaoctioiiuooa  oe  qui  auil  :      '  ' 

Art.  1«r.  Il  atl  oavart  ap  mloiitArà  da  nnlirlaa^ 
BB'aaavaau  ctéillt  provisoire  de  uo  aillioacioq 
aiiiic  fraoca  (fr.  1,600,000),  à  valoir  sur  le 
daa  dépenses  de  cp  départcmeoi  pour 
t*wafalaada1l45. 

Art.  9.  La  préteote  loi  aaca  cfrllfâlaira  la  laada 
main  de  sa  publicalioo. 

Promulguons  la  préseotHaitordanQanf  qu'alla 
aait  r^véïaa  da  aepip  da  filtl  at  paMiéa  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Coqtre-sigoé  par  le  mloiatra  de.riatériaar^ 
lt.  8.  f aa  éa  Wafar. 


9f8.  ~  36  KAas  1846.  —  Loi  ftrf  «livra  «h  di- 
p»UmmU  dê.  FHUMêw.  un  erédM  dê 

800,000  francs ,  pour  encouragements  à 
famiUwratloH  de  la  voirie  vldntUe  (1). 
(Moott.  da  87  mm  1848.) 

(.éoi^pld,  etc.  Les  cbambrei  «tpt^flqpié  at  nous 
itBciioanonsçe  qui  aifil: 
Article  aaiqoa.  Il  art  aarart  aa  déparia^ieat 

de  rintériaur,  pour  l>xefcice  courant,  uo  crédit 
de  trairraot  mille  francs  (fr.  300,000),  mnis  le 


939.  —  96  VARS  1846.  —  Arrêté  royal  dicré- 
k  tant  ttf  cçnslructiçn  4'Hne  cAauHée  em- 
pierrée êt  pêftêptto»  tf*in|       dê  péêg* 
dans  la  commune  de  T/ifeuilM  (AafMMf). 
(MoDi(.  du  50  mars  1846.) 

« 

L<^0|)old,  etc.  Vu  les  délibi^rationi  dei^O  DorpiP" 
bre  tl  31  décembre  1845,  par  lesquelles  le  coo* 
•eil  communal  deThicusies,  province  de  llaioaut, 
aalllalu:  ** 

1o  L'autorisation  de  construire  une  chausséa 
aiBpiarréa  aa  salvaat  la  chamia  vicinal  da  (laa- 


pw  Tari.  1t  du  doérat  da  50  mara  1808,  et  da  laa 

Elfa  aa  Mnaoaia  ayaa  la  pratiqua  d^A  jMtea- 
ent  suivie. 

•  i^fin  do  pouvoir  exercer  une  •urvejUaDce  gë- 
péralp  sur  la  icnMc  de*  auJipncet,  et  apëciale- 
■aàt.  alip  d'éireàmé8le,eo  exécuiioo  «)e  Tari.  33 
aalalôi  au  35  mars  lè4l,  d'introduire,  s'il  y  avait 
lieu,  dam  la  nsalioa  dm  audiences,  lei  cbange- 
neota  réclamés  par  lei  b«»oias  du  service,  j'ai 
Off«  davoif  prescrira  la  leuuà  *lfmm  raf Mfrp  aaa- 
aaps  lea  jMslices  {le  pai|. 

a  C«tie  "»«fMr?f  Vfif  MMfiljS»  p»a  fMpbla  piyé- 
liter  d'éire  ceurtnif  m)  riflaiipiil  i|*a|la|N|ima« 


h  l^apprabaliaa  da  Voira  Ma* 

•  Le  ministre  de  la  josliee,  i 
•  Baron  J.  •*Astc*UA«.  a 


laaié. 


(1)  PréMnUiion  le  80  anra  f8|8.  •  Waaaasioo 
et  adoption  le  roéaa  Jaar  à  IVuaaMlé  daa  0 
membres  pré»eais. 

Discustiou  et  adoption  a*  léaat  la  SI 
par  91  voix  oouire  1  (S  aWiaBliaas)4 
(tj  Présentai  ion  A  la  ehaa^ia  daa 
le  17  ma rt  1846.  —  Rapport  par  M.  Orb^n  le  |8. 
(Doctimt  iil»,  p.  106S.)  —  Diacaaavaet  adeplion  lo 
18  è  l'anauiroiié  des  01  membres  présent». 
JMsosMaiaa  al  a«^^tWB  aa  féaat  la  il  ama  1848 


a 
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tITÎM  au  Wn»!i?s,  I  partir  de  la  mntf  rte  Mons  à 
•ruiflle*,  iu«<|u'â  la  rencoptre  Mu  cbemio  i>avé 
4»  ■«Mit,  laqMll*  Hmnatf*  |iréM»ter«il  uo  df- 
Te>o|>|»«ineal  de  6,9i0  m«<rM  50  c«H«i  dMl 
SIC  mèlrM  sur  le  tciriloire  de  la  commuDe  de 
Casivan,  3.942  méire»  6U  oint,  iiht  te  imitoire 
do  Tbieuaîw,  S«088  nètrat  «ir  eeliii  4t  <}«m- 
goiei,  et  iM  wr  !•  larril«la«  de  RomIx  «I  de 
Tbiea  ; 

i*  It^dtbrlittkni  de  percevoir^  eprèi  rachète- 
ment  des  travaux,  ud  |i<ege i«f el  iltMilMda 
droit  «le  barr  ière  «le-  f^r.in  les  rotitei; 

8«  i;'ap|>iicatiou  à  U  uoi^velie  rta^uacét-dea  lois 
•I  d*  rtgremettia  eoMerotM  la  iioRea  da  rou- 
lage III  r  le*  reutee  de  l^ltut  ti  eir  lei  rMlet  pro- 
Viociaict; 

■  Vu  Im  divenet  |>iécei  cumposaoi  le  projet  doat 
U  t'afilt  eavofr  :  1«  le  iilaa  dgiiralif  da  ekente 

de  Neyvillti  nu  RoEiifï  ;  5"  le  mi'îré  de  l'empier- 
ranent  «l  le  tableaa  eiiimatif  dei  Uépeoaei,  et 
I*  iwdof  II  jM  cahier  dea  chargea  pe«ir  ITenuepriae 
daatrarausdaeoailnMtioa  {  * 
.  Attendu  c[u»il  pé»glie  des  pl^rei  de  nnttroc- 
Itoot  que  le  prfljatdont  il  »*agit  a  obtenu  l'aiaeo- 
tlhWBt  dai  dlffarm  cemmuoet  ialéreiêéea  ^ 
Vu  Isa  a? le  bmablei  du  eomaiiteaka  voyer 

de  t'arrondiiscment  de  Soignie»,  el  de  la  dél|MI* 
talion  iif-rnianenle  (lu  conseil  profincial  ; 

Vu  rart.  76,  n«9,  de  la  loi  du  30  mara  iS36  ; 

VBlalold9S4iBariiaS8$ 

Sur  la  profiOiftiDii  de  nolira mlolitrt  l*lttlé- 
rieur, 

Nous  avooa  arrêté  et  arréioot  :    *  " 
Art.      Le  eooieil  comoiuaal  de  Thieutiea  eal 
Mloriaé  à  coQitrutre  ooe  chauaita  OMidaiVéa, 
•ur  le  chemin  riclnal       ^t•tIVIllf<'^  an  Rœnix, 
cofiforoi^meni  aas  plaiii,  métré,  devta  et  câbler 
'dee  diargea  prodoils  à  l*ait|i«i  doetàeiadt, 

Cea  iiièces  nront  ravÉtooe  4m  flM  dt  notro 
mtni«lrede  rmlériear,  pOMP diMMW |MWfléaa 
à  la  preseoie  diipotitioi^t 

Art.  I.  A|iria  Paflh«voaMat  dt  li  ehawait,  lo 
coosi'il  comcnnn;ii  tii  Thieusioi  pourra  y  perce- 
voir, pendant  dla  années  eouséciiti  ves,  et  k  partir 
dTUM  époi|ue  à  Axerfwr  dispositioo  mioiaiénelle, 
«a  iidii»  dfai  i  la  «rtlltf  da  droU  do  htrri«N 

des  grandpi  rotilps. 

La  |»ercepiioD  aura  lieu  aux  ciauseï  et  coodi- 
t|ottaol-aprèa«  lavoir  :  * 

1*  La  fraciiOQ  d'un  demi-centime  réauilaot  de 

Ja  diviNlon  ik*  nombres  fraciionDalr«>8  du  tarif 
du  droit  de  barrière  des  grandea  roules,  sera 

iDtoio  io  praflc  de  ta  eoMMiM  { 

l«llser.i  ci.ihti  deux  hiire.iut  de  pereeplIOA 
.  aoK  eodrolta  Indiqués  au  ptan  ci-aaoeié  ; 
8*  Un  potaaa  sur  lequel  le  tarif  du  droit  devra 


—  AH  ia«,  «*•  tu-ut. 


être  affiché,  sera  i 
cliai|u«  bureau  { 

4»  Le  proilnii  du  péage  aera  affecté ,  Jd«|ii^ 
«onenrrenca  des  beaaiaa,  I  l*ahliOikQ  de  U  éhaoey. 

et  l'excédant,  Tti  r  eo  a«  miiahOHMMtfll 
de»  frais  de  couatructioD}  ' 

S*  81,  iiar  la  a«ile,  iino  roato  éMM  i^e.ear 
taa  landtoirM  doa  cennaDei  iroMfaéea  par  la 
chaussée  empierrée  de  Thieutles ,  le  péage  | 
eu  profit  de  cette  eomoiuae  lieaduii  à 
lOM  tadeMiid,  tur  les  part  idb  de  ta 
qui  seraient  incorporéca.à  ladite  routa. 

An.  3.  L*'»  lois  et  les  règ^tcmenls  qui  ool  pour 
objet  la  police  du  roulage,  le  mode  de  percep- 
tton  alilil  q«e  la  cahier  do  «hargo»  do  la  poi>efl|H 

tiOQ  des  droite  lie  hnirt^rp  rlf<!  fjr.itidr'^  routof, 
iwront  applicables  i  la  cbausaée  eo  qoeatiOtt, 
après  son  entier  aehèvOflient. 

Art.  4.  Notre  ministre  de  riaUrtatr  (M.  S.  ?ah 
de  Weyer)  aat  «har^d  dt  mdnitai  du  prlaapl 
arrêté. 


—  tr        tSW.  —  Âfri^é  roral  noaf- 
x  mant  te  sieur  Bruno  dê  Cq4teai4  cheva- 
lier d«  l'Qrëm4ê  Hêf^nU.  (|lopH*4n  t8  pvril 

1846.) 

Monft^  •  Voulant  récompenser  les  longs  et 
bonoraMoa  acrviada  da  alair  tmaa  da  GaaiaM* 

bourgmeitro  de  la  commune  de  CaKieah, 
disioaient  da  6oif  oies  (Uaiaautj.  • 


i54.  —  80  lABS  1846.  —  Arrêté  royal  «ooi- 
mant  te  $iewe  J>e  t^aux  ehev^eç  4f  l*or- 
Ont  de  Unoêi,  (Naofi.  du  4  f  vçll  (j|4^^ 


inspecteur  gétural  dcj  mines,  un  témoignage 
public  de  notre  satisfaction  pour  la  lèla  et  U 
aapadtd  qu^ll  a  aaMiamaiont  apporlét  daaa 
Pmaeiaa  dt  aae  tMMii— a  fd^InluraiHM. 


!•  —  80  MABS  1846.  —  Arrêté  royal  nmii- 

fncnt  le  ^ieur  Cnvtfer  chevalier  de  t*QBllf0 
de  Lèopoid  (Monil.  (lu  4  iivni  184^.) 

Jfof/A>  «Voulant  donner  au  sieur  Gautier  (A.  F.)i 
taidniadr  an  tM  dt  daviMaM  elaeet  an  aorpa 

des  mines,  uo  témoignage  public  de  notre  salis- 
faction  pour  le  zèle  et  Paptiiude  qu'il  aooflstam- 
ment  apportés  dans  ses  fonctions  adminiatra- 
litaa.  • 

S36.  —  30  BABS  1846.      Arrêté  rorat  ç»d 
nomme  M  tifUir  Bidattt  cheveUler  de  t*i 
d0  léopoid,  (Monit.  du  é  avfti  l»4i«) 
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S04  KÉGNË  DE  LÉOPOLD 

Motifs.  «  Voolaot  dMin«r  au  sieur  BU 
daui  (J.  G.  B.) ,  iQKéoiaur  dt  prmaièn  ciMM  w 
coriH  dej  nlBM,  on  léMoigstfa  fmblie  Ha  notre 

satisfaction  poHp  i*acUiKté  qu'iî  itt^pioie dans  «oa 
acrvice  ei  pour  lei  pubUcalioot  uUlci  dont  il  »t 
rumlMir,  •  ^ 


#ir«ii#  a  Al  eonmifii«  ^^•^««VAiM  <^»lote 
et  règlemenlêconeeriuaU'UL  poUe9  4^  r0llv 
iagê,  (Hooii.  du  4  avril  1«46.) 

Léoyatdt  «(c.Vu  la  délibératioa  <Iu  compW 
commutiaf  d'Aiidre^ni*!,  province  tie  Uaioaat, 
eo  dalc  du  ii  novembre  184S,  leodanl  à  ce  que 
Ita  Mtol  toi  Nfltmaoti  eoMtfiMoi  ta  policedA 
roulage lur  les gran il Fr<t  routes  en  tcmp';  de  (li*i:fî. 
soient  déclarés  applicablet  aux  cbemios  pavés  «l 
empierrés  de  la  ooraoïune  ; 

Vu  les  eertiflcau  cousutanl  l^teecomplissMaent 
des  formalttét  prescrites  par  notre  arrêté  du  . 
M  JoiUet  1883,  dans  les  communes  de  Roiain, 
OiM«i)ea,-i^o»fM,  IsMeii,  MarcUpenl,  Dour, 
Aogre,  Angreau,  Wiberies  et  Amlregnies  ; 

Vu  !<>«  déhhéraiiont  dei  cona«iJ«  commuoaux, 
.  favoral)le>  à  la  dcmaade; 

Va  taa  avis,  éfalanot  fnwraUM,  da  commis- 

isire  voycr  rl'arronHisjemt'nt .  commissaire 
de  j'arroxidusement  admioislraUf  de  Mont  ci  de 
la  dépuiailoo  iMTOiaiieBtada  coMetI  firoviacial  ; 

Va  ta  M  du  34  ours  iSSS  ; 

Sur  la  pN^Milioik  da  naira  aalalalra  da  l*fDl4* 
rieor, 

NouaaTona  ifréli  at  arrèMoa: 
Art.  1er.  Lat  toU  al  laa  fèglamaala  eaasaruBt 

la  police  du  roulage  lur  les  {;rnt)df^  rntiiM,  en 
ifmp<!  de  d^ei^tont  déclarés  applicables  aui 
cbemios  i>arés  de  la  commune  d*Aailregolea. 

Art.  1.  Notre  mioiftre  de  l*ibtérieur  (M.  S.  Van 
de  Weyar  )  ait  ahaifd  da  ratécailan  du  prétaot 
arrêté.  . 


M8.  —  M  MAai  1846.  —  JirUé  ro/al  qui 
nmm^^éam  Jétè  Fhmû,  «AtM/lar  é9 
l'ord^  4$lé9pMm»BiL  ûm  10  «tHIISM.) 
Motifs.  «  Vonlanl  donner  i  don  José  PIzarro, 
ancien  attaché  à  la  légation  de  S.  M.  Caiboliq^e 
i  Bruxelles,  actuellement  sécretaire  de  premttra 
dasaa,  «sploré  i  ta  première  laeréulrerie 
d*Éui  *  Madrid,  aiia  mwvw  da  naura  Meavail- 
tanca^  • 

838.  —  30  BABa  1846.  —  Jrréti  reonU  qui 
mmmtfêhmrw  Désiré  Mtkrt€ke9sUl0rd0 


-AN  I84fi,  S«f— «It.  . 

l'ordre  de  iJopold.  (Monil.  du  4  ayrll  1846.) 

Motifs.  •  Voulant,  par  un  nouveau  témuii;  nage 
de  MenvalllaBce  et  da  aaiiataetiaa,  reconnaître 

les  servii  i  s  remlu?  au  pays  !»ap  le  baron  Désirf 
B«hr,  iiolre  envoyé  extraordinaire  et  ministre 
plénipotentiaire  (très  la  Sublime  Parte  Otto» 


140.-31  uAaa  1840.  —  JrrHéi  rpymUxgvl 

accordent  : 

Au  sieur  Faturieaux  {F.  J.)  domicWé  â 
BnsxêUee,  Montage  de  ta  Cmof^  n»  14, 
êhêtiÊ  sieur  Bavard,  rentrer/ un  brevet 
d'Invention,  de  dix  années,  pour  certains 
procédés  gaivano-stéréotxpiques,  destiné* 
à  rrpro4mlr€  tee  «araetireêi  Jet  fra* 
vures,  etc. . 

AU  sieur  Quittre  (M.  menuisjer,  â 
j)uon{Liége)^unbreva^himmiÊlméaè^ 
eamiêi,  four  W  machina  à  «mrjMv  tu 
Ifouts  de  laide  : 
Au  sieur  Brunfaut  {L.  domicilié  à 
"  MrwBêHôs,  raa  éê$  Wûkri^uoê^  ii^fO,  akm 
la  sieur Hoedemaeker,  ton  mandataire,  un 
brevet  d'invention  de  dix  années,  pour  des 
perfectionnements  aux  sièges  inodore*» 
(taatt^da  4  avril  1840.) 

941.  —  51  «ABa  1840.  —  Jrrêté  royal  çut  aa^ 
aapi»  ia  démission  de  M.  ran  dv  lyeyer, 
de  ics  fonctions  de  mimtstra de  l'Intérieur. 
(Monti.  du  sa  mars.) 

Léopold,  etc.  Vti  !a  d(*mi?S!0n  offerte,  ooug  la 
date  du  S  mars  i848,^i-  le  sieur  Sybrain  Van  de 
Weyer  de  aai  ftmetiaiM  da  oiioiiire  da  i*iMé* 
rteur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
La  déminioo  offerte  par  le  aleur  Sylvain  Van 
de  Weyer,  aoira  'aaveyi  axtraardloilra  et  nd- 
nistre  plénipotentiaire  près  de  Sa  Majesté  la  Reine 
de  la  Grande-Bretagne,  de  «es  fonctloos  de  mi- 
nistre de  rioiérietir,  est  acceptée. 

Molia  mtalitra  da  ta  JniUeaCbanm  J.d*AaallM) 
an  abaifé  drl^iiaaUMi  da  prdsaBl  irrHi. 

841.  81  MAfca  1810.  -  Jrrité  royal  qui 
nomme  M.  de  ThevxministradePmtéfitur* 
(Monit.  du  51  mars  1845,) 

Léopold,  etc.  Le  comte  de  Thp"T  «le  Mcylandt, 
ministre  d'État  ci  membre  de  la  cbambre  des 
repriMDlaDU,  a«t  Momé  natta  t^KiMfa  da  IHo* 
Urtoar* 
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lMlniiiioMr«detaJintiM(ll.tebMJ.d*AM^' 
Oian)  «M  diaigé  éê  Vnàoafkù  dn  vfêMBt  arr 
.rêi«.     .  • 

SM.  —  81  «Alt  1846.  -  -rfrré/é  royal  gui  ac- 
cepté tm  dimtêiiffn  d9  M.  é'HcfF^tkmldi  éê 
ses  fonctions  de  minhtre  |Wi- 
hihi»  (Mooil.  dtt  31  mars  1846.) 

LéoVDTd,  etc.  Vu  lei  décnUtiont  olfertM  tous 
la  date  «lu  2  mars  1846  par  les  sieur»  baroo 
i.  d'Anelbaa,  K.  Dcchamps,  J.  M»\ou  elC  d'Hoff* 
idhaidi,  d«  Mm  AmclioiM  raspcellrM  de  ml- 
Biitre»  de  laJoiUcc,  des  affaires  étran^^rcs,  des 
Boancei  et  des  Iravaui  publics,  el  par  nos  mî- 
nUires  d  Éiai  comie  d«  MoétaBMre  «1  blfw 
i*llMrl,  de  Jmr  qualité  de.BanM  da  notre 
•OMandaiBiaieira*, 

Nous  avons  arrêté  et  arrâion*  : 
Art.  'l».  La  démissiou  offerte  par  le  tieur 
G.  dVofliKlHnMt ,  «a  aeëeptfa. 

Arl.  a.  Les  démissions  offertes  par  les  sieart 
baron  J.  d'Anetban,  A.  Decbatnps,  J.  Malou, 
comte  de  Muéienaere  el  baroa  d'Huart  n«  tool 
pat  awapléca* 

Art.'3.  Noire  minisire  de  ^intérieur  (M.  le 
conl*  de  Tbeui)  est  chargé  de  re&éCBtlOB  dtt 
.  préiaot  arrêté. 

m.  .  il  «A>a  IMd.  —  jirrèté  rvrtU  qtti 
mamme  te  général  Prisse  ministrê  d§  ta 
guefte.  (Manu,  du  81  i^ra  1846.) 

LtepoU,  aie.  L(  lieutenant  général  baron 
*  Prisse  est  nommé  notre  ministre  de  la  guerre. 

Notre  ministre  de  l'iniéricur  (M.  le  comte  de 
Thcui)  eal  cbarfé  da  PaxécoHaa  du  pritaot  ar- 
idCd. 

t45.  -  31  5  AB  8  1846.  —  Arrêté  royal  qui 
nomme  Al,  C.  J.  d^  Bavar%  ministre 
des  travaum  piOflêt»  (HoaU.  éê  M  nart 
1848.) 

Léopold,  etc. 
•Hana  ataM  aifild  at  arrUoDi  : 

Le  slenr  G.  J.  dei^ray,  leerétaire  général  du 
département  des  travaux  pablica  est  nommé 
notre  utinistre  des  travaux  pvUlct. 

Httra  flilolilfa  da  liolérienr  (M.  da  Hmos) 
Ml  eharsd  da  raié^ollao  du  prêtent  arrêld. 

Mfi.  ^>S1  NAM  1846.  —  Arrêté  rcj  êl  gui 
mUrIM  prwiêêlrêmêtu  U  kwrtmt  éê 


-  AH  1846,      t4S>-t47.  SM 

Penreglslrement  et  dee  éamtÊMê  à  VêHê, 
Qpoaii.  di  l«r  at  rttO 

Léopold,  «ic.  Revu  notre  arrêté  du  6  février 
dernier  prescrivant  le  transfert  i  Saint-Gdies  du 
bureau  de  renregistrcment  et  des  domaines  établi 
iUcelaï  * 

Considérant  qu'il  résullc  d'un  cerliAcal  «lélivré 
par  l*auiorité  communale  de  i>aint-Giiles,  le  \% 
de  ce  noia,  qu*!!  nVxitle  dam  catia  canapanaa 
aneuo  laçai  oaovenable  pour  y  établir  lalMirfaa 
de  l*enr«gîstr«ment  et  des  domaines  ; 
Sur  la  proposition  de  notre  minisire  des  flr 

Novs  afom  widté  «arrétoM  : 

Il  sera  8ur»is,  Josipri  dif>poiition  ultérieure,  à 
Texécuiion  de  notre  arrêté  du  6  février  dernier. 
Provisoirement  le  bureau  de  l*cnref  ialfiSHMcl 
dat  doçMinca  i  Oeala  rartara  ild  daat  ladiia 
commune  dUccle. 

Notre  ministre  des  finances  (M.  J.  Maloa)  ait 
chargé  de'rexécttti9a  du  présent  arrêté. 

■  • 

5U7.  —  31  naaa  1846.  —  État  dressé  par  le 
wanlitrêéePimMêwr  (M.a.YaadeW«jw), 

en  exécution  de  l'artfcfê  4  éê  la  toi  du 
31  Juillet  et  de  l'arrêté  royal  du  7  août 
1834 ,  et  indiquant  le  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  sêlglê  pendant  la  eemainêdu^. 
lundi  23  au  sameél  88  wmn  1818.  (plaaH. 

du  1"  avril  184«.)  *  * 
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118.  —  31  BABs  1848.  ^  laf  fut  érige  le  ha- 
meau de  stocifrafê  êHêêmênmê  (l).(llontt. 

du  2  «vril  1846.) 


(1)  lUpperi  à  te  elMnWa  dee.raprêsaatmis  par 


SM  BÈÛNi  tE  LâOPOLD 

uoctioonoQ*  ce  qui  «uU 
Art.  1er.  LeluÎMaM  de  SltckrAje,  dépendant 

actn^lli  mpoi  delà  cooinioofe  de  Zolder^profince 
de  Limbourv,  en  dtfiaehé  de  farlKe  cottttntinë  et 
éi-ifé  en  comidiiQe  ditiiocie  tout  le  aom  de  com- 
,  moae  de  Stookrtgrê,  Lm  liofllM  aooC  Aiéea  «m- 
formément  à  la  \\%nr  de  démarcaHnn  tn'ti  jii^î 
par  iio  liiérée  bièu  A»  B,  €,  la  pUn  aoneté  à  la 


Art.  t.  Le  cens  électoral  et  f« 
««ifîpf!  A  éWr^  flans  la  nôuvrilè  eoiamtideet  dab« 
celle  ée  Zoider,  •erosl  détermlaée  par  rart4lé 
rofal  iiasi  te  chiffre  de  la  popalaïkm. 

Pronin  ^^ihinsla  (H-éftcnie  loi,  ordonnons  ({v*elle 
aoii  revêtue  du  sceau  de  l'Éial  el  publiée  par  la 
voie  du  Monitêur. 

Cooire-pifoé  par'lt  Klaialfw  tft  l*taMiirlMU^ 
11.1,  V|M4eWertr. 


140.-31  «ASf         Arrêté  rojral  nommant 

le  sieur  Bourdfn  chevalier  de  l'ànlrt^ 
Lvopold.  ^Monit.  du  S  avril  1846.}  . 
JMf/b.  a  VtilMil  reeoMwlIre,  par  ténei. 
isage  puMIe^iMirebieaveillaoce,  leiMTVteee 
renrlus  daot  sa  eafrtète  notariale  de  |Mu>  de 
4a  aoa  par  ie  eieur  Bourdin  (J.  L.  D.)|  «ii«feQ  oo- 


i50.  —  81  nim»  1846.  —  Arrêté  rojral  portant 
tomwoeaticn  de»  coltéget  électoraux  réynts 

(Mooit.  du  3  avril  1846.) 

Léepoirl,  fie.  Vu  l'eilrail  dti  prnr^?-verhnl  de 
^•éeooe  du  «ésat,  eu  date  du  30  oiar*  1846,  du* 
quel  M  fdMRe  qm  M.  It  barra  Van  Hoobrouck 
de  Meoreghem ,  aénaieer  da  disiricl  électoral 
formé  par  ips  .-rrrnodixfements  réunU  d'OetendCi 
'Pkhiei  el  Oixuiude,  ayaoi  été  par  le  dUlricI 
de  lUHflere,  a  opt|  pouf  «e  dernier  dialriet; 
Vu  le;  :u  iiclca4i  elit^lilolélecMralid* 

S  mars  1831  ; 
Sur  le  rapport  de  notre  nilaiatre  de  not^é- 

liMWl 

.  MaMoaandiéniè^fKiM: 

AH.  f*r.  LH  cOlléget  électoraux  réunis  ries 
districts  d'Osiende,  Famés  et  Dixmndc,  sont 
coDToqués  pour  le  16  avril  td46,  à  l'effet  d*élire 


%  de  Oorevrareni  te  %  mars  1 846.  —  Adeptien  h 

17,  k  l'unsntmiin  Jfl»  56  membre!  |>r»'»cnl<! , 

ftapperi  «u  «eoai  ie  ië  «ers  i84Éi^  par  M.  le 


« 

An;  3.  Notre  ministre  de  t*ioiérieorrM.  S.  Van 
de  Wafer)  e«|  cbartd  de  resécntion  du  prvient 
artéid. 

251.  —  31  BABS  1846.  —  Arrêté  reor^  portant 

création  d'une  pince  df  rommh  greffier 
êurnuméraire  au  iriltunal  de  Jiamur.  (îào» 
iiilenr  dnSavrtl1846.) 

IdopoM,  etc.  Vu  la  demaode  du  sieur  Horii, 
freflbr  dn  tribunal  de  pnaiièrn  inaian^  de 
Namur,  tcndaot  à  obtenir  raMariaatlon  de  blrf 
admettre  prèedann^ife on noaiMia  fieflteriw- 

□uniéraire; 
VuiadélibérallandwKItribanai;  . 

Vti  Part.  i4  de  la  loi  du  4  aoùl  Î832  ; 
Sur  la  propoaitioo  de  notre  lainidr»  de  ié 
jusike,  '  * 

Nam  avant  aitél^  M  arrèf am  s 

Ariicle  unique.  Il  sera  adjoint  aui  cominia 
greffiers  attachés  au  tribunal  de  première  insianca 
d«  Mamûr,  uncMarais  grever  surnuméraire,  <|ul 
D*aiira  droit  à-  aociin  trailemenl  ai  aalaire  A 

charge  du  trésor. 

Noire  ministre  de  lajuBtice(M.  le  h.iron  .1  d'Ane- 
Uian)  est  cbargé  de  rexéculioo  du  pre^eul  ar- 


S5J.  —  81  lAns  1846.  — ^rr^/<5  rora!  nommant 
plutieun  généraux  major»  »  officiers  de 
l'ordre  de  Léopàid,  en  tééHdêratlon  de 
leur»  borit  services  el  det  preuves  de  tète 
et  de  débourment  qu'Us  conttnumti  à 
4lofMdr.(Nouit.du  l^  ivril  1846.) 


353.  —31  tk*ft  ma.— Arrêté  rojal  nomninnt 
le  sieur  Gamache,  chevalier  de  l'ordre  de 
LiepoU.  (Mmll.  dn  t»  ami  UI6.) 

Motits.  ■  Voulant  dooner  un  témoignage  de 

notre  salltfartron  au  cattUalne  pensionné  tîa- 
raaebe,  pour  les  bous  services  qu'il  o'a  cesse  Je 


—  SI  BAte  \%W.— Arrêté  roytd  noaUPiaMt 
.'le  sieur  Jacques  chevalier  de  l*ordrê  éâ 

léopotd.  (Mouit  (iij  TT  arril  1846  ) 

Motifs.  •  Voulant,  par  un  témoignage  pahtie, 
recoonalire  les  services  rendus  par  le  sleor  iaa- 
4ae«  (J«BO»tM«lii»a»Hob«H)«  aaMlMab«  de 


^icemle 
diicns«iDa 
preseeu. 


DesBMMt  d«-  BieMM.  —  Ad 
Ib  It  A  l^matfWK 


4e» 


Djgi'tizeo  by  v^oogle 


rarroodineracal  de 
4a  tMfrèt  mUamI 


S55.  —  31  MiBs  1846.— ^rn*/<*  royal  nommant 
lê  sieur  Lecletxg  chevalier  de  l'ordre  de 
IMpùld.  (Moail.  «ta  ir  avril  ISie.) 

JHM^/k.  «I»  iffur  Uelércq  (Lucien)  ett  ùnmmé 
chevalier  de  l*ordre  «le  LéO|>old,  pour  le  courage 
et  I?  lermeté  quM  a  nioolrés  eo  1831,  à  la  prise 
{les  villag^e»  de  Baulersem  e(  RoMbeck*  pcottant 
4M*tl  KiiMli  partit  dit  carpe  da  cbaMoii 
retira  «le  la  fard*  civique  de  ënisallat.  » 


|«  sfeur  Mettfnne  chevaUer  de  l'onlr9  éê 

fJopotd.  (Monil.  du  17  a»ril  1846  ) 

Motifs.  «  Voulant  donoer  au  sieur  Meoinoe 
(Jacques),  colonel  commandant  \à  léfion  def anM 
drique  de  Pénkweix.  lin  témoignage  de  notice 
Mr  ofirtmn  pour  le  sèle  et  la  Fermeté  qu'il  ié^ 
porlé»  dans  t'exercice  de  aei  fdocUoos.  • 


S57.  —  31  lABS  I^IB  —  Arrêté  roraf  portant 
organiêaiion  du  Musée  njt/ai  d'hisloire 
natmr«U«.  (Monlt.  da     avril  184S.} 

Léopold,  elc  Ivoire  aiinisire  de  Holiriatir 
»  «faai  exposé  que  le  Minée  d*llialalra  nain» 
da  la  ville  de  Brtixetles,  dont  Pilat  est  de- 
venu propriétaire  par  suite  <ie  ia  ronveniion  du 
Il  décembre  ,  a  conservé  pruvisoiremeat 
eaa  aaafemeadattiilatMiifn,  et  q«*ll  ia^MH*  de 

«liMiin  r  ,1  ce  Musée  UiJf  orffnni^ation  iiéfinitivc  pI 
qut  le  raaiauenoe  ceosUnunent  au  cenraal  dei 
progrès  de  la  scieocei 

•  Mlr«  atainaa  da  l*lnlMaiir^ 
arrêté  ei  erréioas  :  . 
Arl.  1"  î,<î«i  ohji-'s  rl'h  stoire  nalurellè  appar- 
teoaul  à  l'Eui  et  qui  u«  sont  pas  affectés  au  ier- 
^  dt  quelque  dtdMIaaamèBt  paritettlNtr,  tafti 
réunit  à  Bruxelles, en  un  ih/pôt  ^iwirA  ot  public, 
qui  porte  le  titra  de  Mutée  rvjrtUd'kietolre  tuH' 
turell», 

AH.  i.  La  dIreaiiOH  icléiili*t|iia  M  la  caMaWA* 

tien  (tu  Mu'ép  e»t  confiée  à  un  directfiO. 

AK.  3.  L'établissenieni  ««t  en  outre  placé  aoua 
la  inrvelitadaa  d*itD  «MimN. 

Art.  4.  Le  eatiiail  de  turveilianaa  aal  «MipaM 
de  soiit  membres  nommés  pnr  nou^ 

Les  (pneiiooa  de  directeur  tout  iccompaiibles 
ma  cailai  da  atnbrt  du  «aoiall. 

Le  eenaeil  admma  dâitt  Ml  Mtai  tafliattMt 
«tHàllM^lâllti* 


Art.  5.  Le  président  et  le  secrétaire  loot  i 
plact^s,  en  cas  d'absence,  le  premier  par  le  plaa 
âgé,  t«  second  par  le  plttsieuaedfi  membres. 
'  AN»  i.  Uaamall  viallle  I  iWcnliaia  datais 

rélr?  f  t  réglementa  relatifn  à  rnrff.iniTsiinn  et  à 
la  deuiuation  du  lln^dei  il  (iit,à  ia  An  de  cbaque 
année,  un  rapport  annilntairede  l*lnlérlaar,  sur 
la  iilnaiion  del*éiablisscment  et  pro|iO«e  les  amé* 
lioratiana  al  le»  féfarmea  ^1  liii  paaataaant 
utilea. 

'  Art.  T.  TMt  latihra  da  eanaaH  ^al,  aaaa  m» 

tifs  légitimes,  se  serait  abstenu,  peinlant  Iraie 
mois  contt'ciiiif.s  iJ'.is'.ister  aux  séances,  >«ia 
voosHiéré  eumme  démiMtuooaire.  H  eti  sera 
daaaé  avb  par  la  eaviMiaiiaii  aa  talniatia  da  VIo» 

lériPiir. 

Au.  B.  Il  est  allouji  aux  roembrea  du  conseil, 
paar  chaque  sdasea  A  laipialla  UaaaalataroM,  no 
jeton  de  présence  de  ia  valeur  daetefriMa» 

Le  "fcréiaire  reçoit  deui  jeteaspar  séance. 

Arl.  y.  Le  directeur  wt  namuié  e|  révoqué  par 
nane,  sur  ia  pcopasillaii  du  aatoiatra  da  l%iltf* 
rieur. 

Art.  10.  I.e  directeur  a  la  policf  inK^rieure  et 
la  surveillance  générale  du  service.  Les  emplQfé^ 
al  gaM  da  aarvlaa  Mtaac  iaïaiéAliiaiaaBl  aitb- 

Art.  il.  Le  directeur  est  •péetalemeel  chaîna 
de  la  elataidaatlaa  aaleBtlAqae  el  de  la  aenaerva- 
tion  dea  oldeta  d'btaioira  naturelle,  ainsi  que  da 
la  rnrmaiion  acda  la  laaaadoa  iuvaaialaaa  al  daa 

cauiugue*. 

An.  4i.  U  diraaienr  aal  atnrpddaa  aalMa  ât 

des  écb-iogei. 

Art.  13.  Tous  les  ans,  pendaolrle  mot*  liVcto- 
hre,  le  directeur  adresse  au  miatsire  uo.  rapport 
aw  la  sitMNion  du  Mutée. 

Il  Signale  tes  améliaratM  4|«V  crttt  pwivtfr 
être  introduites. 

AM»  M.  La  dlraeiMr  prépare,  sitr  la  daaaada 
da  wimMtt  de  TiaiMaar,  les  Intirueiieatftdoa* 
ner  aux  n,iiurHlis«fs  «luxqueh  le  gmivernement 
cou&t:  ucs  missioas  tciiuiiiAquaf  dans  des  paya 
kMntaiae. 

Al  t  ir>.  Il  e«t  interdit  au  directeur  de  se  for* 
mer  des  calleciioos  d'otijels  rares  danilefcora 
db  éctn  qui  appartienneul  âu  Matée. 

AH.  i%.  Des  akiaa-iiatuÉ'albiaa  iledvaal  itr* 

allaché<(  3(1  Mn«é<*. 

lia  août  Doininéi  par  l«  ministre  de  l'inlérieur» 
pahul  Ict  Belges  qui  ont  donné  des  prabvai  dt 
conna>ssaiicai«prcialcs  en  bisloira  baiaraila  att 

de  préférence,  parmi  les  docteurs  en  »ci«nc<»p 
Il  peut  leur  éire  alloué  des  iuat:uiua<C-s  prupor* 

tidttiiiM  ma  larticét  «finii  MUdMit. 

An  17  Le  nombre  dea  employés  el  de*  gens 
da  «ervica  en  Aité  par  I»  miiiiatradè  l*iMIHa«», 


uiyiii^cd  by  Google 
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selon  If ^  brsAin;  dti  service, lUF U  frvfOihioa dn 
direcieiir,  le  cooteil  eutendu. 

Ali.  1t.  iM  «mployés  «t  Im  geat  ôê  wrrfce 
M'nl  iHNBméf  ei  révoqués  par  le  mioittM  é» 

térieur,      H^ier  mine  leur*  adrtbulioos. 
Leur  iraiumeoi  e»i  r^lé  par  l'acte  ae  leur  oo- 


An.  19.  Une  somme  déterminée  nnnnf Mcmrni 
est  affectée  aui  dépenses  dt^Husée.  Le  butiget  de 
Pétabj^iisementt dressé  par  le  directeur,  est  com- 
«Miq«é  par  Inl  au  oooitil  qui  l«  «niiiiM*  am 
son  avis  pt  ohservaiiooit  à  l'approMlias  dv 
BUlnislre  de  l'iolérWur. 

Art.  M.  Nulle  détienne,  nul  ach»f«  nul  éebMffe 
M  panl  iCrt  Clit,  il  ce  n*esi  en  vertu  ilMine  auto- 
dit  ministra  da  riatérlMir»  Muf  léaei- 
ceptioo»  à  établir. 

AN.  M.  Il  ma  drtiaé,  le  phw  tôt  pONiMét  un 
Hiraiilaire  général  sommaire  de  tout  let  o^li 
appar'^nant  acluellemont  au  Musée. 

Do  double  en  sera  déi»o»é  au  minitlire  de 


Art.  99.  Tous  les  ohjrts  d'hlltolre  nntiirrTIe  qol 
entreront  au  Musée,  seront)  dans  le  terme  da 
huii  iourt,  inscrits  dans  rtavenlaire  général. 

Cat  inreniaire  porte  la  dMiaatioa  da»  objets 
reç*!*,  1 3  date  d'entrée,  le  nom  du  .ïooatear  au 
des  fourtiisMurs  et  le  prix  d'ac(|iii»iiioa. 

Art.  99.  Au  aaofaMMMHat  da  chaifua  aaude, 
le  directeur  adresse  au  ministère  tin  l'miérlnir 
uQ  double  de  l'iavealaire  général  de  l'année  pré- 
,  cédente. 

Art.  94.11  tara  firoé  dea  catalogues  méthodi- 
ques oîi  jrroni  variés  ton»  le»  objets  d'histoire 
naturelle  conservé»  et daM^  dan»  le»  galène» du 
Mutée.  ' 

,  Art.  98.  Ce»  Miatafna»  pourront  «tre  publiés, 
en  tout  ou  en  partie,  avac  l'aulariaatian  du  ail- 
nletre  de  t'inlérieur. 
*Art.99.nalranitaiaira  dainntérleor(H.6.Taa 

de  Weyer)  est  chargé  de  faiic  dc!  règlement» 
d'ordre  (lu  Mus<;e  royal  d'histoire  naturelle  (1). 
11  Ml  aussi  chargé  de  l'excéution  du  préeeat 


ftS,.  81  BAR»  IZW.—Arrélâ  royal  nommant 
un  directeur  du  Muééê  JUffroL  (MefllUdu 
96  avril  1»46.X 

Léopold,  etc.  Revu  l'srt  9  de  notre  arrêté,  eo 
date  de  ce  Jour,  portant  otgauisatioo  du  Muiée 
httjêl  d'hlatoire  naturelle; 
'  Sur  lariV9<wt  da  aalra  nlDiilra  da  naldriottr. 


I  Mons  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  tv.  te  vicomte  Bernard  Du  Bus,  membre 
de  la  chambre  des  reprémiautt  at  aarraapau- 
dant  de  la  clause  des  acianeca  da  TAcadénla 
Royale  de»  sciences,  de«  lettres  et  des  beaux>3rt« 
de  Beigi<|ue,  est  nommé  directeur  du  Mueée 
Rofal  d*hi»lalr«iialttrrlla. 

Art.  9.  Wolre  ministre  de  rinlérieur  (M.è.  Van 
de  Weyer)  a»l  cbargtde  Takéeiitioa  du  |»résenl 
arrêté. 


9S9.  —  8t  ukm  1919.  -S  Jrrêtê  royal  povIûHt 
ùrifatOiathn  Hkt  Mutie  royal  de  peinturé 
et  de  sculpture  éê  Êetflçue,  (Mouileur  du 

47  aTril  1846.)         *  •» 

Léo|vo!rl.  cîr,  Noire  ministre  de  rinlérieur 
nous  ayaui  cx|>osé  que  le  Musée  des  tableaux  et 
da»«ttvrat  da  Mttlptii#a  de  la  villa  da  BmiaUc», 

dont  rétat  est  devena  propriétaire  par  snilc  de 
la  convention  du  31  décemiire  164i,  a  coosenré 
proTiioirement  «on  ancienne  aduilniairation,  et 
qu*il  iaparta  da  daunar  A  aa  Mméa  usa  aff|aHl> 

sation  déftniJivç  ;  .  M  , 

Revu  notre  arrét«i  du  S6  oovembca  1845; 
Sur  la  levait  da  nalra  adnlMra  da'  l*inli- 

rlaur, 

Nonî  avons  arr(*t<<  et  arrêtons  : 

Art.  l*r.  Il  est  établi  à  Bruxelles,  sous  la  déno> 
roinatioo  de  Musée  rayât  de  peinture  et  de 
Mitfptur4  ée  Ètf^^mÊt  m  di|Wk  général  al 
blic  d'objets  d'art  a^ipartenant  à  l'État. 

Art.  9.  L'admlniatratioo  deœdépdi  est  confiée 
uaaaamBiiailan  qui  porta  la  (Hia  da  Cbmwihihn 
ûdBUiOêtrative  du  Musée  rognUdê  pêbUmtêt 
de  sculpture  de  Belgique. 

Le»  membres  de  cette  commission  portent  ie 
titra  da  <!i9f»aai«altfa»». 

Art.  3.  La  commission  admiDislralive  est  com- 
posée d'un  prAeidenuet  de  «ix  rneabra»  oamné» 
parnou». 

Bla  cbolalt  daua  «ao  «afii  nu  Ylea-préaldaoC, 
qui  remplace  le  préaident  anaai  dTaktauoa  au 

.  d'empêchement. 

Art.  I.  La  connlidatt  vaUla  9  raiéÉnlian  4m 
arrêté»  et  règlements  relatifs  à  Torganisaiioa  et 
à  la  destination  du  Mu<(^e;  elle  f^il,  à  \n  fin  da 
chaque  année,  do  rapport  au  ministre  de  l'ioté- 


(1)  Voyet  le 
95  avril  Idiil. 


réfiaaaBi  d'érdra  au  Haailear  du 


les  amélioratkMM  etiaa  réfermca  qui  lui  ptraia- 

•Cnt  utiles. 

Art.  à.  ioui  meo^a  Je  la  commiaion  qui, 
•an»  aaUfc  Mg ilina»,  aa  tarait  abetauu,  pendant 

trois  mois  consécutifs,  il'a ssister aux séance5, sera 
considéré  comme  liémissionoaire.  Il  en  »era  donné 
ati»  ipar  lacommisaion  au  ministre  de  i  ioicrieur. 


biyiiizca  by  Google 


Art.  «.  Il  Mt  allMé  m  oMBhm  d«  la 

iDiMiOB,  pour  chaqiir  séance  à  laquelle  Ut^  

lerent,  un  jetoo  de  préwnoe  d« la  ralear  àêix 
franet. 

Le  prétideat  nçoit  dm  Jelom  par  Kanct. 

Art.  7.  La  commission  veille  à  ta  contervation 
ei  au  ptacemeal  d«t  objets  d'irt  comiio^ant  le 
lfuiéa,at  preDri,  ioat  efFci,  toutes  les  mesures 
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quelle  Juge  néocatairet  dam  noiMt  d«i  eoMeo.  namlnation. 


*  Art.  16.  Le  nombre  des  employét  et  g^ns  de 
••rvica  ea(  «i<  par  la  niotsire  de  l'intérieur 
d'après  les  besoint du aarvfce,  «or  la  propatUian 
de  la  commission. 

Art.  17.  Les  employés  et  les  gens  de  service 
•om  nomaKa  «t  révoqués  par  le  mlnisire  de  Pln- 
lérieiir,  qui  détermine  leurs  aitributiont. 
L«ur  traiiemeoi  eti  réglé  par  Tacla  da  law 


lions 

Art.  8.  La  couimission  cherche  à  compléter 
aniaBl  qaa  possible,  la  eallection  des  œuvres  des 
lïiaKre»  anciens  et  modornes,  nécessaires  aoi 
éludes  des  arlisic».  Etie  a.lres^o.  à  cet  .'gjrd,  au 
■iotoire  telles  propositions  qu'elle  juge  cotî»e- 
naUaa* 

'roniePoîs,  pîle  ne  peut  acquérir  des  «avrat 
d'ariUies  vivants. 

Art.  9«  Le  pr*e»ideol  de  la  commission  est 
^aiié  de  la  polf ca  iatérieure  ai  de  la  MrveillaQca 

générale  du  st-rvicc. 

Art.  10,  Le  président  est  chargé  de  f  n  formation 
aide  laieooedet  Inrentaires  et  des  caiaiog  les. 

Art.  11.  Il  est  adjolal  è  la  eaBunlHion  trait 

menihres  honor.iirpi  rrprçint  ou  avant  exercé  la 


Art  18.  Uae  semme»  délaminéa 

ment, est affecicc  ;iiixdépen<es  du  

Aussitôt  aprèi  que  le  monfant  de  cttio  fnmnTP 
•w»  été  porté  à  la  connaissance  de  la  coramis- 
«ior.,  ceile^i  soiioMt  le  budget  de  rétaUiaaaiDOQt 
au  ministre  de  l'intérieur. 

Art.  19.  Nulle  dépense,  nul  achat,  nitllp  rc«- 
tavralloD,  nnl  échange  ne  peut  être  fait,  si  ce 
n'est  en  veHa  dW  antorlaatlea  do  mlabtMda 
l'iniérieiir,  sauf  Irs  rxcfpfions  à  étihlir. 
,  Art.  20.  il  sera  dressé,  le  plus  tôt  possible,  ua 
iovenlalre  général  de  loua  les  objets  apparteoaoi 
acliicllemenl  .m  Mu.'«ée. 

Un  double  «n  sera  dépoté  au  aaloUtéra  de  Wo- 
térieiir 

An.  il.  Tons  les  ofe{|elt  d'art  qui  entreront  à 
ivcnir  au  Musée  seront  inseritt  ImnédiaieoiaDt 


roxa/  de  peinture  et  de  sculpture. 

Ces  membres  sont  nommés  par  le  minhfre  de 
rioiérieur,  sur  la  proposition  de  la  commission. 
U  leur  att  alloué  dea  frait  de  vaeailoii  i  dé  er- 
miner  par  le  minijtre. 

Art.  13.  Les  corami8saire<i-PY|M>rt<!  ne  prennent 
part  avi  délibérations  de  la  commuMon,  que  sur 
ona  convocation  eipretta  et  avee  voli  eontnlia- 
tlve.  r.p  nv-,  sont  apiielés  à  donner  surdet 
objets  d  ai  i  miii  coosigoés  par  écrit  et  ttgnét  par 
•wi. 

Art.  13.  lieslaitacbéilaconmittronttttteerd- 

laire,  nommé  p  ir  le  minisice  df  l'iniorit  ur,  sur 
ane  liste  triidc  de  caiiditau  formée  j»ar  la  coo- 
mîitloB. 

Le  secrétaire  eat  plaeéiou  lei  ordffvt  imné- 
diaU  d«  la  coamitsion  et  tpédalamaDtdo  prési- 
dent. 

Art.  14.  Le  aaerétaireatiitteaui  téaocet,  mais 
tans  voix  délibéradvc. 

Il  est  chargé  de  la  tenue  des  rcgi^fres  cl  d»^s 
^rocét-Terbaux  des  délibérations  de  ta  commis- 
•ion,  de  la  oorrespoadance,  de  la  couiplabiliid  et 
de  toutea  les  éerituret  ralativea  à  l*admlol»tr4- 
tion. 

La  garde  dat  arcbiret  et  de  la  bibliothèque  lui 
ctC  confiée. 

Art.  16.  Lf  sccrêtairf  a  mu vr-llance  journa- 
lière des  galeries,  et  il  vetik-  à  la  coniervatioii 
da  mut  «a  qui  apparllant  au  Hosée. 

««•ain.  nmm  sfi.--iiemr.  1819. 


invi>n(.Tre  jtorfer.i 
la  déalgoation  des  objets  reçus,  la  date  d'enin-e, 
le  nom  du  donateur  OU  du  vendeur  et  le  pris 

d'acquisition. 

Art.  ïi.  Au  commencement  île  ch.i-jn»  n^mt-K- 
Ire,  la  eonaimion  adresse,  au  ministre  dt  (  in- 
térieur, un  doubla  de  novenialre  du  aenetire 
précé  lent. 

Art.  23.  Il  est  tenu  un  registre  particulier  où 
«eroni  inacHli  let  noms  des  personnes  qui  eori- 
rliirnnl  I.-  Mii^ée  de  leurs  •iotta,atBti  que  la  dé- 
«ifioalion  de  l'objet  ou  des  objets  offerts. 

An.  24.  Notrf  miQifire  de  l'intérieur  (M  Sij. 
vain  Van  de  Wefer)  ett  chargé  da  C^ire  let  ré. 
gicmcnts  d'orilre  du  Musée  rayai  de  peintura  et 
de  sculpture  de  Belgique  (I). 

II  est  autsi  chargé  de  Texécution  du  présent 
arrêté. 


«90.  -  7ii  aaat  1949.  -  jtrrêti  royal  portant 
rtontinatfon  des  membres  de  la  commisthm 
administrative  du  Musét;  myai  de  pefnture 
H d9 tcutpture.  (Momt.  du  i7  avril  1846.) 

Léopold.etc.  Vu  l'art.  3  de  notr.-  arrCtf'  .fc  rc 
orgaaitatloo  du  Musée  rojai  de 


peinture  et  de  fculpiura  j 
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Sur  to  it|ipori  40  Mire  minialndt  PiotériMir, 
MiNM  a? on*  «rr4ii  «1  ariéioiM  t 

Art.  1".  La  commiMion  adminlstralire  do 
Musée  royal  de  peiolure  el  de  tculplure  e«t  coiii» 
(Mifée  cstnrac  luit  t 

Prétidant  :  M.  Navex,  peiiiire  d'hiiloire,  di- 
rrriciir  de  TAcMMoite  royale  dea  beaax-aru  de 
Bruxellea. 

Membrea  :  M.  le  comte  de  BeavIRirt  {à.\  di- 
recteur de»  beaux-arts  ; 

M.  Doucel,  écbevin  de  la  ville  de  Bruxelleaj 

H.  Vao  Brée  (Fb  },  peiolre  d'bistoire. 

Tona  Dembrea  de  PaMicnae  eoBnUalea  ad- 
aainUlrative  du  Uu^ée. 

H.  le  coralc  de  Hobiaoo  (L.)  i 

Simoms,  tiaïuaire; 

Sofa,  atebtiaeie. 

Art.  2.  Par  dérogation  à  l'art.  3  iU  ''cit(^,  M.  le 
baron  Ctiarlé.  aotieo  toost-rvateur  du  Mu»ée,«t 
nuromé  président  dlionDOur  de  la  coBaiiaalOO 
wliBiniftIralive. 

An  3.  Noire  minîtlre  de  rinlérii  ur  M.  S  Vao 
tie  Weyer)  est  cbargé  de  re&eculioa  du  préseoi 
arrtté. 

961.  —  81  SABS  1S46.  —  jirrété  rar^i  nom^ 

mant  te  sli  ur  de  Schiervel  chrval  rr  de 
l'ordre  de  Léopoid.  ^MouiU:ur  du  29  uijrs 
1846.) 

Motifs.  •  VoalaolT  par  une  marque  publique 
do  noire  aaiiafaetloa,  récoiupeoter  les  ti-rvices 
du  »ieur  de  Scbiervel  (  UPDri-Albert-Jo«epli  > , 
liourgmeslre  de  la  commune  de  Fouroo-le-Cuuiiu, 
l*rovÉooe  de  lidga.  • 

268.  —  31  BAH»  1846.  —  Arrêté  royal  nom- 
mant l»9Utw  IF^aMem  th^POlUr  dt  IPordrê 
dê  Uopoié*  (Moml.  do  S  mai  1946.) 

Moll/9*  «  Voulant  donner  au  sieur  Wableu 
(Angu>lej  une  mari|U«  dr  notre  !>,iiiNt.(<  non  |»ar- 
liculière,  pour  It»  progrès  dout  l'an  lypogra- 
|ibiqu«  lui  eat  redevable.  • 


ses,  —  1«f  ATHiL  1846.  —  jirrêté  royal  por- 
tant création  d'une  place  de  commis  Qref- 
fiÊriumutHérafrew  MbutuU  49  rtr^iefi. 
(Monil.dtt5avrtl1846.} 

UopoM,  etc.  Vu  U  domandedtt  ateor  Dericenne, 

greffier  du  tribunal  de  première  instance  ite  Vnr- 
viers,  (eadam  à  obteuir  l'auioriMliou  du  faire 
aduieiire  près  de  ce  siège  an  eowuia  fi^er 


-  m  1846,  f«|— ffl4. 

Va  la  déllhératlon  dndît  Iribonal; 

Vu  l'.irfic|p  fi  ili'  la  loi  du  I  ,iofli  183  î; 
^ur  la  propositioa  de  notre  ministre  de  U  jus- 
lice, 

Roui  avooi  arrêté  et  arrdtona  : 

Article  lioique.  Il  aera  adjoint  aux  conmia 

grelïîci-«i  nli.iclK^-i  .m  tribunal  dciirctnière  insiaoce 
de  Verviers,  un  coinm  s  gretbor  surnuméraire, 
qal  tt*aora  droit  i  aucun  iraiiemeol  ni  aalaire  i 

«îbarge  du  trt'xor. 

Notre  miuistr»'  delà  jti?ticr(M.!.'!i.iron  J.d'Ane- 
iban;  est  cbargé  de  i'exécutiou  du  présent  ar- 
réU. 

964.  —  1w  ATa»  1846.  —  Àrrété  royal  poHaat 
dès  mùdIfiesUtpns  aux  statuts  de  la  Société 

anonyme  des  capitalistes  rcunis  dans  un 
but  de  mutualité  industrielle.  ^Mooit.  du 
6'afrtl  1816.) 

Léopuld,  etc.  V  u  rexpMitioD  ct-enoexée  d*na 
acte  publie,  reçu  le  96  mara  1846,  par  P.  ft.  I* 

Cop|>yn,  in't.iiif  à  la  résidence  de  RiuxelleSi  acte 
portant  modification  aux  statuts  de  la  société 
anoDyniediie  Des  capitalistes  réunis  dans  un 
M  de  muiuaiilé  Induêtrielie  f 

R'.'Vii  l'arrêté  royal  du  13  juin  1811,  1i  <[uel, 
sous  ceriaiocs  i  èserf es,  a  autorisé l'eiaiWissemcnt 
et  approuvé  laa  aiatnta  de  ladite  aouiélé  ; 

Vu  bi*  artieloi  S6  et  auivanta  di  code  do  COB- 
mtTce; 

Sur  le  rapport  de  ootre  miniaire  dea  alEiirea 
étrangèrea« 

Noua  avone  arrêté  ot  arrétona  : 

Art.  I»'.  Sont  approuvées  les  dispœitiona  reiH 
ferrure^  lions  t'âcle  public  prt^cité. 

Art.  i.  La  présuoie  appt  obaïuo  est  accordée 
aaoa  pri^udiee  dea  droita  dea  tiera.  Noua  noua 

rési  r  .o  s  (te  Kl  t  f'vofjuer  en  cas  de  violation  ou 
de  nou-exécuiion  de^  statut»  modifiés  de  la  so- 
ciété. 

Art.  S.  noire  miaistre  des  affaires  étrangères 
(M  A  i)ni  ham|ia^  oat  chargé  dereaéctttioa  du 

présent  arrêté. 


P.ir-devant  m.iïtre  Philippe- Al^^xandrc- Jean 
Coppyn,  notaire,  ré«idaui  à  Bruxelles  el  en  pré- 
ienee  dea  lémoina  ci-apréa  oonunéa, 
Oui  comparu  : 

!•  M.  le  comte  Ferdioaod-Pbilippe  de  Heeus, 
Bouvtnieur  de  la  société  géuvraie  pour  favoriser 
l'iudusir.e  uaiiouale,  établie  ii  Bruxelles,  demeili- 
raot  en  celte  vble;  aaisaaal  ao  aa  i|uailté  d*ad* 
nùniitraleiir  préaident  do  la  iociélé  «aonf  ma» 


llaMie  *  Vt«ilh«*,  MHf  lê  rféimnioaikm  d<^  ifo-      «  r«ni  francs  i>«r  aciiou,  le  (treioler  jaDrier 
tiété  des  eapitaiistes  réunis  dams  mn  M  é$  nll  huit  eeiitqur«flle'a*|i|; 
mutualUé  induttriêUm,  laililt  atcMIé  aoo 

jette  à  |tatenl«,  et 
9*  M.  Joacbin  GHbaa,  ■eei^lra  d«  ladlt«  ao» 

cié(é  générale,  demeuraot  À  Bruxelles;  •|iia»llt 

aux  pr<*«înie5  en  «a  qesliié  d'ailmioisiraiedr  ie- 
créiaire  de  la  susdite  société  de»  capiialisies  réu- 
nit «tooe  M»  bat  de  nmioaliié  indtiMricll*. 

Sfiptiinni  lesilit.s  j^ieurs  comi>arants  en  vertu 
de  la  résolution  |inse  le  vioRl  oiar»  mil  bud  cent 
funraaia-six,  |iar  Paaieinblée  générale  des  ac- 
tlMoaim  da  ealla  aiioiM,  aoniNN|iiée  et  rinale 
co^fornl<^tn^•nt  aux  Htatiits,  ainsi  «ju'il  estcoost^ité 
par  le  )trot:ètt-¥£i  i)ai  de  séance  de  ladite  auaof 


n  Cent  cin<iuaiite  francs  par  aetkw«  la| 
janvier  mil  huit  cent  qii«rante>li«il. 

«  Il  sera  toujoura  raenitatif  aux  aetlaoniialNa 
lia  compléter,  avanilai  tamaa  itéa,  leadita  f«iw 
«emeois,  et  dana  aa  eai.  Il  lanr  aara  laati  eanpta 
de»  ioUréU. 

»  Ap(,^.LataeifoiMMirfaquiaVmi  |»aieikoora 
effectué  ou  qui  nVfff'ciii»' raient  pas  à  Pavenir, 
les  Versements  prcscrilu,  seront  déchtis  «le  tous 
leurs  droits  a  raison  des  versements  effectués  par 
au,  et  ce.  quarante  joors  après  tes  époques  liéaa 
pour  le*  Tersernsnis  à  fair*",  <  i  i'-aia  aux  verse- 
ments arriérés  à  ce  jour,  trente  jours  après  l*ap- 


blée*  dont  aee  coi>i«  conftimie  délivrée  par  l'ad-  probatiea  par  le  goeveree  neal  des  «ediiaatiaot 
ninialFatcur  sccréiaJfe  eteerii6'  e  vérilaMe  par 

les  comparants,  <1cmpnrp  annexée  i  la  pr^xenle 
minute,  «prés  avu-r  été  préalablement  soumise 
i  la  formalité  de  l^eoregistrraaent,  d'après  rela* 
tion  y  apposée  dans  les  termes  suivaaia; 

Enregigtré  à  Rruxdics,  le  vingl-sîs  roar<i  1800 
quarante-six,  vol.  61,fo  3g  recto,  case  3,  reçu 


qui  précèdent.  Celte  dt-cliéance  aura  liau  de 
plein  droit  et  $<>ii!<  qti'il  soit  hesniii  <le  mise  en 
detueure  quetconqiie;  les  isuuiines  verfées  sur  les 
aeiieos  seroot  acquise»  i  la  aociéiédes  capiialialef 
réuni*  dans  un  but  de  mutualité  in<hi^trielle,  et 
les  titres  délivrés  demeureront  sans  effet.  • 
lia  conséquence,  les  comparants  oous  ont  re> 


deiii  frasca  vingt  et  on  oaniianea,  W  penr  eaot  <|i>i«f  cooroméaieiH  i  la  résohuioo  tusdiie  de 

rassemblée  gi'néralc,  <Ic  dresser  le  présent  acte 
«le  la  DtoUtftcatiou  et  des  addiiioa»  ci'dessu» 
traoscrilea. 

Fait  et  passé  i  Bruxelles,  le  96  oiars  nii  butt 

cent  qiiar.io(e-s)X,'  en  prcii  oce  des  sieurs  George 
6pii2,  passc-nienti.er,  et  Maximiltco-Micbel  Leur- 
qoid,  épieier,  tous  dvux  doniciliés  i  Bruxelles, 
témoins  à  ce  requis,  lesquels  ont  signé  avec  les 
1  leurs  comparauis  et  nous  netaire,  après  lecture 
laite.  ' 

{Suivent  tes  signatures.) 

Enroglslr»?  S  Rnixrll.  g.  le  ▼int;--><  pi  mars  184C, 
volume  176,  tolio  53  verso,  case  t\  reçu  «leux 
francs  viui^tet  un  centimes,  additioontdscoiapris, 
•aoi  renvoi.  Le  vérlAealear  (aigoé)  d'Harveng . 


addiiionoels  compris  ;  le  reoeveer,  «ifDé  k«- 

gcoixcr.  • 

Lesquels  comparaDls  ont  déclaré  :  que  par  la 
réaolulioo  susdite  constatée  par  le  prattèwerbal 
de  séanrf*  en  du  vingt  mars  mil  huit  cent 
quaranie-«ik,  ra8>embiée  gêné*  aie  des  acliun- 
oBtres  de  la  société  des  eapiialislea  réunis  daae 
un  hi>t  de  mulualiié  industrielle  a  adopté  une 
modification  et  des  additions  aux  siatnis  lit-  ccitf 
société,  statuts  qui  résuit«>nt  des  actes  pubiici 
teçus  par^'le  notaire  seossigné,  le  dix-oeuf  ect^ 
bir  mil  Imit  icnl  trente-six,  le«iik-s(pt  mars  mil 
bua  eeiil  treute-hiiit  et  le  \iui;t  et  un  juillet  nid 
huit  cent  quarante  et  un,  lequel  dernier  acte  a 
élé  dressé  eo  exécution  de  l^arrélé  rojrel  d*ap- 
probniion  m  daieda  Ifaixe  Juin  mil  feuHceni 
quarante  et  lui} 

Qne  la  AodMcalloii  cl  laa  additlona  adoptée» 
dans  ladite  aéanee  de  l^assembiée  générale  du 
vingt  mars  mil  huitcent  quarante-^x,  coosislent 
en  ce  qui  suit  : 

Ir^rtlel»  T  des  statuts  aeloeit  sera  remplacé 
par  la  disposition  suivante  : 

«  Art.  7.  Le  capital  de  la  société  te  compose  de 
vtngi-cinq  millions  de  francs,  lepiéseniés  par 
aiaquaote  mille  actions  de  dnq  eeois  francs  clia- 
cune.  • 

Les  dispositions  addttieuiielles  tui vantes  seront 
aieolées  aux  statuts  : 

•  Art.  M.  Les  veraements  demandés  Juaqu*à  ae 
jour,  se  bornant  è  deux  cent  cinquante  francs  par 
action,  le  cecspièmeDt  du  capital  de  i*aclioa 
i^jjmtnara  de  la  manière  wlTaate  : 


I,  —  |«r  AVRIL  1846.  —  Arrêté  rojral  pariant 
ëxtéiÊShn  dê  CMcetilan  d&  minet  de 

houille,  sous  les  cuminxdnvsd'  Jns-t'l-Glaln^ 
jÊUeur  et  loncin,  province  de  Liège.  (Mou. 
du  11  avrn  1846.) 


Léopoid,  etc.  Vu,  sous  la  date  du  iO  août  1838, 
la  demande  du  »ieur  Dt^iré  Tassin.  a  Liège,  ten- 
dant à  oblaoir,  i  titre  d*exieusiea,  la  concession 

des  ruines  <lf  houille  çisanlfS  sous  les  ccnrrrin  nes 
dUUeur,  Lonciu  et  Aos-et-(*laio ,  province  de 
Liège,  dans  une  étendue  auperfletelle  de  13J  beo 
lares I 

Vu,  en  triple  expcdilion,  le  plan  de  surface 
dûment  véribé  et  certifie  ; 
Vu  le»  piéeee  JuMiBani  de  l'aoeompUNement 
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de«  formalilé«  «le  puhIfcatioDS  et  d'afflchei  prei* 
«rilei  p»  It  loi  4n  %i  atrll  18t0; 

Vu  l'Oj'posilion  (lu  folH^F;'^  Aof  ho\:r^mr'^[re  et 
érbeTui»  de  la  ville  de  Liège  ei  ta  répoQ»e  du 

Vu,  sout  Ici  dates  de»  5  arril  1839  et  34  juillet 
I^i5, 1rs  rapports  de  Piogéntetir  du  cinquième 
di»trici  et  de  l'iAféDieur  eo  chef  de  la  troisième 
«HvMMdaimhMt; . 

Vu  rtvia  de  la  défMitaiioo  permanente  du  con- 
aeil  provincial  de  !,i<'pe,  en  date  du  îO  aoât  1815; 

Vu  l'avis  du  conseil  des  mines,  en  date  du 
ITMvrierlWa; 

Vu  le  cahier  des  rh  31  gcs ,  acccplé  ptr  !•  aiMr 
D.  Tatsin,  le  17  mars 

Revo  Tarr^té  royal  du  13  janvier  1840,  n»  543, 
coBOédanl  an  «faur  Taiain  laa  Bilim  de  heyiilla 
gisan(  ^nvs  partie dascoononaa  d*AiiM»t-G1ata 
et  d'Alieur; 

Vo  les  loi»  du  tt  an»  UM  et  du  I  aul  tS37  j 

Considérant  que  lea  fwmalhét  preieritea  oal 

Considérant  qu*il  résulte  de  l*inslruc(ion  que 
les  terrains  deraaodét  oo  eilention  ne  peuvent 
être  débouillé»  aTMlafens«moot  que  par  leur 
réunion  à  mncemon  d^^jà  obteoae  par  le  de» 
mandeur  ,  le  1 5  janvier  lii40; 

Considérant,  quant  à  roppositioo  de  Padoni- 
nietralioii  communale  de  Liège,  qu*il  j  est  pourvu 
par  le  cahier  dee  chargea  de  la  concewipn  pri- 
miiive; 

Vu  Te  rapport  de  noire  mlnlatre  det  traranx 
publka. 
Le  oonceil  de«  mioei  a  proposé, 

^ous  avons  approuvi^  el  arrêtons  : 

Si\  i*-'  Il  "i\  fui  an  si' IIP  T.fs^in  (Désiré), 
iDgéoieiir-mécaQicien  à  i.iége,àii(re(rektension, 
ceacaenoir  des  mine*  de  bouille  gieaiilea  *om 
let commuiies  d'Aos-et-Glain ,  Ailenr  et  Louciti , 
prnvincp  de  Liég«,  dans  une  lUcndue  superflL-irlIc 
de  130  hectares,  limitée,  conformément  au  plan 
anaexé  an  prêtent  arrêté,  ainsi  qw^li  aoit  : 

An  sud-ouest,  partanl  do  la  Croix  <1c  Pionc, 
angle  ouest  de  la  concession  primitive,  suivant 
Taxe  de  la  cbau&sée  de  Liège  à  Saîoi-Trond , 
limite  de  la  concession  do  Boimê'Fortune , 
jusqu'à  la  rencoDlre  dn  chemin  de  Loncln  k 
Alieori 

An  fiOf^oir«t#t  lier  ce  dernier  chemin  et  celui 
d*Alleur  à  Roeour  jaiqu*i  la  rencontre  de  la  voie 

d'Alleur  h  Ah»;  puis,  !»ar  «ne  ligne  liroile  almn- 
tissaot  à  Tang'e  ouest  de  la  concession  de  âen- 
sieile,BehretMichiefa; 

Au norc/ -es/,  par  la  limite  de  celle  dernifre 
concf-^«inn.  jii^iqn'Â  l'angle  norif  de  la  coflcessiou 
priuiiive  duda  sieur  i  assin; 


\  -*  Alf  184A,  R*  MB. 

An  iud'esty  par  la  limite  nord'ouett  de  cette 
dernière  ooneeetlon  Joiqu^au  poftit  de  départ. 

Art.  3.  La  présente  extension  de  rnni^ession 
est  accordée  sous  lea  charges ,  clauses  et  condi- 
tions de  la  concession  primilire,  sauf  les  modifl- 
cations  suivantes  : 

1°  Il  ««era  ménagé  entre  h  superflrieou  la  t<*te 
d*cau,  sM  en  existe ,  et  1rs  travaux  d'exploita- 
tioo,  un  mawlf  de  ferraln  de  160  mèlres.  Celle 
siampe  ne  pourra  être  entamée  qn*en  dernier 
lieu  l't  lorsque  le  fond  de  la  mine  sera  entière- 
ment épuisé. 

f»  Le  eoDcesslomiaire  cooserrera  autour  de 
rhaquc  hnrf .  des  mai(>îfs  de  mine  de  dix  mètres 
de  rayon  ,  et  sous  le  niveau  de  la  galerie  d'écou- 
lement, le  lonç  et  à  Pinlérieur  de»  limites  de  la 
ooDcessioo,  dM  massil^  ou  espoolesde  ilii  mè- 
tres d'épai'sspur.  Kn  cas  d"  rontravcnllon ,  il 
a*eogage  à  |»ayer  i  l'État,  pour  cbsque  mètre 
cube  soustrah  i  ces  masstni  ou  au  delà  des 
limites  de  la  concession ,  une  somme  de  deux 
cents  ft  ancs,  saus  pr^udicc  des  droits  éventuels 
des  tiers. 

8*  Le  taux  des  rederances  à  payer  aux  pro- 
priétaires de  la  surface,  en  exécution  de  rart.  9 
de  la  loi  du  2  mai  1837,  est  fixé  ainsi  quM  suit  : 
la  redevance  fixe,  à  vingt-cinq  centimes  par  hec- 
tare; la  redetaoee  pro|ioriionoe1le,  1  uo  pour 
cent  du  proiiiiit  net  de  rexploiiation.  ' 

Nolrerainistredeslravann  ptihlifs  M.  ncRnvay) 
est  chargé  de  rexécution  du  présent  arr^ié ,  qui 
sera  Inséré  au  Jfon/lewp. 


266.  —  2  Avaii  1846.  —  jirrêfé  royal  portant 
eùnvo^lhm  dm  û^ège  étéçtorat  de  t*ai^ 
rondistement  de  Bamtt.  (Monlt.  du  Z  atrril 

1846.) 

f.copold.  etc.  Revu  notre  arrêté  du  31  mars 
I84G,  par  lequel  !c  comte  de  Theux  de  Meyiandt, 
ministre  d^Étal  et  membre  de  la  ebamhre  des 
représentants,  est  nommé  notre  mioisiro  de  Phi- 

téheur  ; 

Vu  l*artlele  M  de  la  eonsiilotion  ; 

Vu  l'article  5é  de  la  loi  électorale,  du  8  murs 

1831; 

Sur  le  rapport  de  uotre  ministre  de  l'ioté* 
rieur. 

Nous  arons  arrêté  et  arrêtons  1 

An.  1er.  Le  collège  électoral  de  l*arrondissB- 

nienl  de  Ua<selt ,  province  d«»  Limboorf» ,  est 
convoqué  pour  le  Si  avril  1846 ,  à  IVlFtit  d'eiiie 
un  membre  de  la  chambre  des  reprétentanti. 

Art.  2.  Noire  ministre  de  l'intérieur  (M.  te 
comte  de  Theux)  est  chargé  de  Texécutioa  du 
présent  arrêté. 
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Wf-  —  2  Avnit  Î8îr>.  —  Arrêté  royal  nom- 
mant le  sunr  Ricci  grand-cordon  de  l'or- 
dre de  Léopold.  (Monil.  d'i  10  avril  184(5.) 

Motifs.  •  Voulant  «lonncr  .ni  roarqui»  Alhert 
Ricci  t  ancien  enroyé  M(raorrlin»)re  et  ministre 

plénf|>r)frril!.tii  c  <!»•  Sa  Ma,i«-slt'  le  roi  ^^'  S  irifritf^nc 
(très  notre cniir,  une  hanle  marque  de  uolrebteti- 
veiilaiice  tl  de  i;olre  esiinic.  • 


S<58.  ~  S  AVRIL  1846.  —  Arrêté  royal  portant 
annulât. on  d'un  arrêté  de  ta  dèputafion 
du  cunsfil  provincial  de  Liège.,  relatif  au 
droit  de  patemt».  (Wooli.  dn  5  «tHI  ISM.) 

Léopuld,  elc.  Vu  l'arrêté  de  la  dépulntiun  per» 
manente  du  conacll  provincial  de  LUf9,  en  date 
du  25  fcvt  jiT  d'^rnifT,  infprvi'im  sut-  une  récla- 
maiibii  d«  la  soci^'té  aooiiyme  coiH-(s«tonnaire 
du  pont  de  Seraiog  mr  la  Meuftc,  lequel  arrdié 
ordonne  la  «iécharge  da  droit  de  palonie  impo><é 
à  ladite  «ori<«ié  en  1843  el  1844,  en  TCrUt  dca 
det  ai  mai  1819  et  6  avril  1823; 

Vo  le  recoort  pria  coniro  cet  arrêté,  le  S  man 
f 946,  par  i>-  çotiverneur  d«  la  proTioce  de  Liège, 
en  conTo'  mité  JattrocUona  de  noire  mîniatre 
des  finances; 

Vu  fa  dli|HMitlon  oontenne  au  lablean  o"  9, 
annexé  à  la  loi  du  'il  mai  1819,  d'après  laquelle 
sont  a»siijelt>es  au  droit  de  patente  les  i«ociétés 
aoonytues  qui  se  livrent  à  des  spéculations  quel- 
oiioquea  ayant  pour  but  la  réaiiiation  d*uo  béné- 
fice, ei  en  n'mlr.i!  relies  ifiiiii  le?  oiii^raiioris  ren- 
trent 1^  catégorie  des  proressions  que  ladite 
loi  rend  passibles  de  Cil  impôi  ; 

Vti  Ils  art.  89 , 116  et  1S5  d«  la  loi  provioelalo 
du  30  avril  1836; 

Considéiaul  que  respioilaliun  du  |iéage  con- 
cédé à  la  société  anonyme  du  |»ont  do  Seraing , 
non-ïeiiletn^  nt  cfFi  c  le  caractère  d*une  spécula» 
lion  iodiipK''  par  cette  di!«|io.<)ition  .  mais  encore 
que  les  concessions  de  l'eypéce  sunt,  par  leur  na- 
tnre  même Imposables  au  droit  do  patente  d*a* 
i>rè»  le  rj  >  'J7  du  tabkau  O*  14,  anaeié  1  la  loi  dtt 
n  mai  1819; 

Considcraot  qu*ani  termes  de  Tari.  5  le  droit 
de  paionio  pour  les  profcosiOD,  commerce  ou  In- 
dustrie qui  HP  sp  trouvent  pas  f^pli'.ilemeol 
énoncés  dans  ladite  loi ,  est  réglé  sur  le  méoie 
pied  que  le  droit  de  pateoie  dû  pour  les  profea- 
aloaaaTocleaqoollaa  eelIes»eioffreot  le  plusd*ana- 
logie  par  leur  nature  et  les  béoéBcei  qu'elles  pto- 
duiseui; 

CoosIdéraBi  qoo  la  dédaioo  précitée  do  ta  dé- 

putatioo  pcroiaoente  du  conseil  provincial  de 
tiiéie  «  en  éécliargeaoi  du  dioii  de  patente  la  «o* 


elété  anonyme,  et  par  conséquent  essentiel lement 
commerciale  du  pont  de  Seraing,  par  le  motif 
que  cette  société  oe  rentrerait  pas  dans  les  termes 
dtt  taMeao  n«  9  do  )a  loi  do  91  mai  1819,  comme 
o\iy.inl  pas  le  o.ir.i(*ière  ite  !«péculatiOD  dont  la 
loi  rci{uicrt  l*existcuce ,  a  méconnu  les  prin- 
cipes de  la  léi;islatiuQ ,  est  coutraire  à  totis  les 
précédents*  aurait  pour  conaéquenee  nvedimi* 
nulion  notable*  de  l'impôt  légalement  ét.ih'i ,  pt 
que  dès  iors  Tarrété  précité  ùu  S5  février  1846 
•ort  dea  atlriboHom  de  ce  eoHége  et  blotie  l*in- 
térét  général  ; 

S'ir  la  proposition  do  noire  nlnlatre  des  fl- 
oaucts; 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

L*arrêtê  de  la  dêpntatlon  pemanenio  dn  ooo* 

.•^ci!  provincial  de  Liège,  en  date  du  35  février 
1846,  portant  décharge  du  droit  de  p.iif'Dte  «U\ 
pour  1843  et  1844,  par  la  société  aaonyme  du 
pont  de  Seraing,  est  aimulê. 

No;rH  ministre  des  finances  (M.  J.  MaTou)  «t 
chargé  de  re&écuUoo  du  prêseol  arrêté. 


269.  —  4  AVHiL  184B.  —  Arrêté  royal  qu!  ac- 
corde au  sieur  Jetley  {fiamuet) ,  domicilié 
à  Brux0ite4  ^  hâtei  de  Groenendael,  che* 
/tf  «Irai*  DtooA.  ionmandat^rettm  èretfêt 

d'importation  dv  d>r  annfit^s ^  pour  un 
nouveau  tysième  de  machine  Itydrauii" 
que ,  propre  à  élever  toute  espèce  de  0- 
guide*  ^  kre»eié  en  Angleterre ,  pour  qua- 
torze ans,  en  faveur  du  s/eur  Jetley  iCA.), 
le  11  février  I6i(i.  !\lonil.  du  9  avril  1846.) 

Le  breveté  est  tenu  de  tournir  aux  industriels 
du  pays*  moy«nnant  une  indemnilê  à  lier  à 

I'.inii.W)I(' nu  \<av  ar!)ilrage,  ton»  I<->  renicigne- 
menls  nécessaires  pour  qu'ils  puis!>cul  consli  uire 
et  employer  pour  leur  compte,  le  système  de  ma- 
chine dont  il  s*aglt. 

Jrrèlie  royaux  qui  mecordent  au  tieur 
Mouton  [H.),  fils  et  compagnie ,  à  Bruxel- 
les ,  rue  des  Six  Jetons^  allée  du  Chat^  18, 
un  brevet  d'Invention  et  de  perfectionne- 
ment de  dix  année*  pour  des  tuUoe  on 
galvimixr  ■ 

Au  sieur  Hcini-Mallau{A.),  à  truxeltes^ 
rue  de  ta  Montagne^  5,  un  brevet  sPlnve»- 
tiun  de  dix  années ,  pour  une  nouvelle 
règle  qu'il  appelle  benanome,  destinée,  par 
le  mouvement  de  trois  pièces  d'assem- 
blage ,  à  servir  d'équerre ,  de  compas ,  de 
triangle  êquilaléral  et  demeeuro  métrique^ 
(Monit.  dtt  8  avril  18460 
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870.  —  6  ♦TBii  1846.  —  Arrêté  niorat  portant 
autotftattoH  ée  mahaenlr  en  activité  tut 

fiat/f  fourni  au  et  une  forge  de  la  société 
anonxme  de  la  Prot ideiica.  (Moaii.  iIm  13  «( 
14  avril  1846.)  ' 

Léo|H>ld.  etc.  Vu .  roiM  la  Haie  du  30  avril!  841, 
la  requête  4e  la  eocMié  aooDjrnw  He  la  J>nwl- 
fleiice  ,  établie  à  Marchienne-;iu-Pnnt,  lendaol  i 
ohtifnir  l'atHoH»3tinn  di-  maintenir  en  activité  le 
haut  fourneau  et  la  lorge  quVIle  possède  daoa  la 
«•mmunede  Covlllet,  prorlace  de  Haloaot; 

^'ti  les  plans  <i'cn>einblett  de  détail*,  pi«4ollt 
CD  triple  expédition; 

Vit,  arec  le»  pièces  y  mentionnées,  P^vis  de  la 
dépvlaiion  penoMoeolt  du  HalnaiiC,  m  d«ltt  du 
I6mar)il846; 

Vu  la  loi  du  Si  avril  1810,  titre  Vil; 

4:edaid<raul  que  te*  temalllOt  preacritei  ont 
éld  remplita  «1  qu^  nVai  annwHi  aaenm  opiw- 
aiiion  ; 

&ur  u  propo»ittoa  de  ootre  mioislre  de«  (ra- 
?aux  publics  « 

Noue  atroa*  arréié  ei  «rréloà»  : 

Art.  1er.  La  société  anonyme  de  la  Provi- 
dence est  autorisée  à  uiainleDir  en  activité,  coo- 
iarmf  meut  aux  pians  annexés  au  préseoi  arrêté, 
la  kaul  towueau  et  la  llN«e  qu*MI«  ponéde  dam 

OOOmutie  de  Couillet. 

An.  S.  Cette  aatorisatiOD  est  accordée  tout  lee 
eoadUieaa  suifaulei  t 
1°  L*usiae mtere  oompotée,  d*OM  part,  d*liD 

haut  fourneau  au  bois,  de  quatre  cubilotn ,  <ruti 
caase^ierrM,  d*ua  patouiilet,  avec  un  lavoir,  el 
de  deux  feura  à  reke;  el  d^ntre  part,  d^ttoe 

forge  au  charbon  de  l>ois  ,  consintaot  eu  un  feu 
d'aliinei  ie,  uu  feu  de  cbauffisrie^  un  |»eiil  four 
à  réveibcre,  un  <lM>card  et  uoe  forgelte  à  deux 
faux; 

-2"  Outre  leK  vannes  condulsaot  Teau  aur  lat 
roue*,  les  permissioiinairrx  ronserveroot,  pour 
l*éeoolemeot  des  eaux  suraijomiaoles,  les  trois 
vannes  de  «léchatf»,  dont  deux  lienoeni  lieu  de 
déversoir,  à  savoir  : 

Le  rauier  de  la  vaone  de  décharge  de  l*étaog 
fttpérleur  ouest  restera  «tabli  à  1  mètre  67  cen- 
tiuiètres  au-dexsou»  «Puo  pi  emier  clou  de  Jangt, 
placé  en  Vrrlu  de  Vditéyé  Me  la  députatton  per- 
maoeote,  «a  date  du  a  judiet  1841 ,  el  dont  la 
fâce  Infférieure  reste  fixée  ft  1  nèire  K  ceotlmO- 
ires  au  de»»us  de  la  partie  supérieure  du  »euil  de 
la  fenêtre  ta  plus  au  «ud,  percée  dans  la  façade 
e«t  du  bàtim.  Ht  (V|;  de  ta  machine  hjrdrauli>|ue. 
Levée,  elle  laïasera  libre  une  ouverture  de  f  mè- 
tres carre»  85  ceiUi mètre». 

La  vanne  de  décb^rge,  faisant  f.mninn'»  de 
déversoir  de  Tétang  supérieur  est,  aura  ,  eaUè- 


—  iN  t«40,  N*  «70. 

reroent  levi'p,  un  orifice  libre  de  2  raSlre»  de 
larg«;ur  sur  60  centimètres  de  hauteur  ;  fermée , 
MU  cnuronnenBent  ne  pourra  pas  dépMKor  la  Eiee 
ioférirtirp  du  premier  clou  de  Jauge  dont  il  vient 
d*étr6  question.  * 

Bnftn^le  seuil  de  la  vaone  de  décharge,  tenant 
lien  de  déversoir,  construite  dan»  le  barrage  de 
Télang  mférieor,  restera  fixée  à  î  mètres  .57  cen- 
limètreâ  au-tl«»sous  d*uo  second  clou  de  jauge 
dont  la  faee  lofirienre  ta  tronve  autel  i  70  oenii. 
mèireit  au-dessus  de  la  partie  »u|iérleyre  du  veut] 
delà  fenêtre  précité  :  coni)i|éii>ti)enl  l^r^f . 
présentera)  pour  l'i-couiemeiu  <<«  l'eau,  une  ou« 
veHuro  laïale  do  1  mUre  14  do  lovfear  aur 
385  millimètres  de  hrxittrur;  fermée,  son  couroo- 
nemeot  devra  »e  trouver  au  même  niveau  que  le 
point  de  repère  qui  vient  d'être  Axé} 

8»  II»  eotreilendroni  eonaiaoïinont  on  bon  Aal, 
non-.ieulL-ment  les  travaux  d*ar(  qui  viennent 
d'être  éouniérés,  mais  encore  : 

A.  Les  ponts,  aqueducs,  digues,  étangs  et 
canaux  do  décharge  Oublia  pour  le»  bosoina  do 
Tusine  ; 

B.  Les  roue»  de  la  soufflerie  dn  haut  fourneau, 
du  nurteaii,  de  la  forge  cumtoi»u,  du  bocard,  du 
paioiiitlet  et  dn  eo»ae>pierrea,  de  S  mètre»  SO  een- 
litii^^iic»,  2  mèires  iO  cpiiiiinètrei ,  3  mètr^ 
8U  centimètre»  el  1  mètre  56  ceniioiètres  de  dia- 
mètre j 

4*  Lea  pmniaaioonoirea  ne  imurroot  changer 

la  |>ri«f  d'r.iM ,  augmenter  feur  usine  ou  la 
Iranstoruier  eu  UHOe  d'un  autre  genre,  sao» 
avoir  obtenu  ranloriattion  apéciale  du  gouver» 
oemcot  dan»  lea  forme»  proierUo»  par  te»  lob  oi 

règlements; 

5»  Lors  de  la  crue  subite  des  eaux,  ils  lèveront 
lo»  vannea  de  décharge,  de  manière  è  prOvonhr, 
autant  que  possible,  le  débordomootdela  rîvièro 

sur  les  projiiiéi*'^  riveraines. 

lisseroui  rei^poosabfes  d(>sdoq)mages  que  pour- 
rail  occattonnor  la  négiigeoee  dw  momroa  qui 
vionDoni  d*<iro  preaeriio»; 

0*  ils  ne  pourront  laisser  chôoier  rusine  pen- 
dant |ilu»  d'uue  aoqée,  è  raoin»  de  force  majeure 
dont  il»  devront  Joatfflor  devant  la  dépuiation 
permanente  du  conaeU  panvindal ,  COO»  peine  do 
devoir  solliciter  et  obit^n  r  une  pennissioA  nou- 
velle iMur  la  remettre  en  activité; 

7*  11»  ceroot  tenus  d'entretenir  constamment 
en  bon  élut,  dan»  l*uaino,  une  belto  do  aeeenn 

pourvue  de  tous  objets  Ofcrîsatrps  ati  panse- 
ment des  ouvriers  i»lessés  ou  brûlés,  et  uoe 
pompe  è  ioeendie  munie  de  loue  ses  appareila, 
laquelle  pourra,  au  besoin»  être  mise  à  la  dbpn»! 

tn»n  dtîs  atilont*?!  corïirTMiO^tes  de  Oonllf?!  • 

Ils  verseront,  dan»  le  dilat  de  trots  mois,  au 
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trésor  de  l'État ,  à  liitr  <Ip nxe  miBMêp&fiê, 
uoe  soinme  iledtux  cfiitt  traiica; 

9*  Ht  «eroot  teom  da  prtodra  iiarlà  la  «alMt 
commune  de  |)ri-vofaace  éuMte  à  Chsrtcrar, 
avec  Tautorisation  du  Bouverncment  ; 

10*  Ils  feront  dre5ier,  a  leurs  fr^ia,  par  ria|é> 
Qttor  4u  driixièiM  diilrid  d««  minci*  «x  note 
4|irèt  ?a  <laie  du  pr.  xcnl  .irrôJiî,  un  procès  verbal 
con«iaiant  U  ilrtcte  exicuiion  de*  coimIUims  14111 
{irécèdeot. 

tl«  Ils  tanneront  uo  réglemaoi  (Tordre  inl4> 

rieur  pour  les  ouvrier»  de  l'usine  ct  leMi>  fn- 
Oilles,  lequel,  euire  autrt:«  d<»|>osi(ions,  leur  lu- 
lerdira  Penirée  rfaoi  le*  boit  avoieiiiant*,  à  indue 
d*élre  rt-nviiyés,  en  cai  d'infraction  ; 

12»  tufin  ils  se  coiifunn'  1  ont  .mx  lois  et  règlc- 
menls  exislani*  ou  à  luicrvi  iiir  >ur  la  matière,  et 
à  l*arrdié  rojal  do  S4 inln  1839,  eo  ee  qui  «m* 
cerne  Ip«  marhmes  à  vapeur. 

An.  3.  Eq  cas  d'Uiciécution  des  conditions 
qui  précèdent  on  de  celles  que  reoft-rme  l'arrôié 
de  la  dépuiation  permaneolo  du  Hainaul,  dn 
2  jiiillel  1841 ,  qui  a  déterminé  le  rt^gime  des 
eaui  motrices  de  l'usine  et  a  fisc  les  points  de 
réitère,  la  prdeente  autoriMlion  pourra  étr«  ré- 
voquée. 

Notre  minijtrc  des  travaux  pnblin  De  Ba- 
vay)  est  cbaigé  do  l'exécuiiuu  du  presuni  arréié. 

971.  —  7  àWUk  1846.  ~  ÉM  ârêi$é  pap  it 

ministre  de  ^intérieur  (M.  le  comte  do 
Theui),  en  exécution  de  l'art.  4  di'  la  toî 
du  31  juillet  et  de  l'arrêté  roj  at  du  7  août 
1834,  0t  Mf^ymU  le  prix  WMjren  du  fro» 
ment  et  du  seiglf  pendant  la  semaine  du 
lundi  30  mart  au  tamedi  4  a»ril  1846.  (Mo- 
niteur du  9  avril  1848.) 


■ABcaés 

HEfiOLATKDRS 


—  AN  1848,  H«*  971-.97S. 


Quant. 

Prix 

Quant. 

Prix 

vend. 

moyen. 

veoiJ. 

nioyt'ii. 

Fr. 

c. 

Fr. 

c. 

Anvers, 

100 

23 

37 

103 

17 

94 

Arlon, 

490 

35 

50 

180 

19 

10 

Bruges, 

844 

23 

73 

306 

16 

5 

Brutellei, 

i.671 

•2Ô 

34 

174 

18 

Ob 

Gand, 
Haesoh, 

1,'J4(I  21 

61 

470 

17 

1)3 

260 j 26 

05 

1,3UU 

18 

ho 

Liège, 

4,300:34 
1,725  35 

6» 

1.350 

17 

7U 

Louvain, 

7tt 

830 

20 

93 

Mous, 

S.4U0  2-2 

96 

700 

14 

91. 

Namur, 

157 

24 

70 

26 

17 

9b 

Totaux.  .  .  . 

76^187 

1  ^ 

4.H59 

l'nx  movf'n 

0  1 

!7 

S73.  —  7  ATHiL  1846  —  Arrêté  myat  ap- 

protpMuU  ies  medificattont  tw^rtées  ome 


êlaluts  de  la  société  des  hauts  fourneau» 
de  tâarcinelle  et  CouUlet.  ^Moa.  du  18  avril 
4848.) 

L<0|Kild,  eic.  Vu  rekpt'ditlon  ci-annex>  e  d'un 
acte  tinblle  reçu  le  97  mart  18 <6,  par  M*  Lo< 
lhaire  Tand.im,  notaire  à  la  réaldeoce  de  Char* 

lerny ,  ar(e  jiorlant  moiliQi-alion  aux  tialuli  de 
la  sucii:ié  auoxyme  «lue  :  des  tiauts  four- 
meauXt  usines  et  eharàamiages  de  iiarel» 
nette  et  CouHi  t; 

Rt'vu  noii  tvii  r  t  «'•  titi  10  (iriohre  1836  ,  autori- 
sant la  loriujUuii  ei  appruuv;<ni  tes  statuts  de 
ladite  tociéUI,  aimi  i|tto  ooe  arréiét  det  15  no» 
vemhre  1838  H  7  jnm  1813.  approuvant  let  mo- 
difications d>  jà  apitorté'  S  à  ces  statuts  ; 

Revu  let  art.  29  et  suivante  du  code  de  com- 
merce; 

Sur  le  rapport  de  Doire  ninteiro  doi  affiilrei 

élrang'-rcs , 

fiout  avont  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  lav.  Sont  tpftfùmén  lot  modiftcationt^ 

renfermées  dans  Pacte  précité. 

1,3  prirent»-  approbation  est  accordée  sans  pré- 
judae  lies  druil»  des  tiers.  Nous  nous  réservons 
de  la  rdroquer  en  cas  de  violation  ou  de  noo-exé- 
cution  (tes  slaïuls  modiflés  de  la  société. 

Art.  3.  Notre  ministre  des  affaires  étrangères 
(M.  A.  Dechamps)  est  chargé  de  Pexécution  da 
prêtent  arrêté. 


Par-devant  Loihaire  Vaodam ,  notaire  à  la  ré- 
tldeooe  de  Charlerej,  ol  on  prdaoneo  dot  lémoini 
ci-a|»rèt. 

Ont  comparu  :  M.  Ferdinand  Spitaels,  prési- 
dent du  conseil  d'administratioa  de  la  tociélé 
aooof  mo  det  baolt  fovrnoanx,  minet  ol  cbar- 
boonagee  do  Harcioelle  et  Couillet,  demeurant  i 

I.Dile.tiisarl,  assisté  de  M.  Paul-Joseph  Henrard, 
directeur  ijéram  de  ladite  société,  domicilié  à 
Couillet ,  agitkant  tons  deux  en  venu  de  délibé- 
raiioQ  par  assemblée  g(  iu'i  .i le,  au  siège  do  prin- 
cipal établissement  à  Couillet,  le  vingt-six  mars 
dix-biiit  cent  quaraiile-six,  dont  l'original  enre- 
fittré  à  CiMrleroy  ci|iottrd*liul ,  par  lo  reooTonr 
Delesclusc,  au  droit  de  deux  francs  viofl  OC  un 
centimes,  est  demeuré  ci-anneié  j 

Lesquels  ont  déclaré  appurier  aux  statuts  de 
ladite  société  aoonfmo  dot  hauia  fourneaux, 

Utioes  el  cliai  boiiii;i{î'  S  de  Marciiielle  el  Couillet, 
constituée  par  acte  rcgu  par  M«  Coppjro,  notaire 
réaidkni  i  Bruxelles,  le  viugt  jmn  dlx-buii  cent 
trente-cinq,  enregistré,  appiouvés  par  arrêté 
royal,  en  date  du  dix  octobre  dix-buil  cent  irente- 
^  d^  modttiés  par  trois  aclet  resiu  par  le  qo- 
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taire  sous«ign(',  le»  vingl-neufaoûi  dix-huit  cetit 
lrtnt«4ivii,  trois janvierdix-hoii cent ireoie-oeuf 
«I  tinit-deux  «iticAmbre  dii>liaft  cent  qaanole- 
detix ,  eorcgiitrrs  ; 

Let  modtflcalioQS  et  cbiDgemenls  adopté»  par 
ladite  MMmbMe  Mo^le,  t«l»  «ont  cou. 
aigoés  eo  la  délibération  précitée,  en  con<é> 
quence  let  statuts  de  lj  Korit^t*^  ^orlt .  à  partir  de 
ce  jour,  modifié»  de  Ia  manière  suivante,  et  le» 
«rliclM  ei-dc«iom  indiqué»  tout  el  demeurent 
rédigi''s  comme  Miit  : 

Art.  6.  Le  fonds  social  est  fixé  à  douze  milMons 
de  francSt  représentés  par  vingt-quatre  mille  aC' 
tioai)  de  cinq  cenU  frane»  chacnne. 

Les  intérêts  et  dividendei  des  actiont  Mront 
p.iy.ildes  à  BinixeMc"!,  à  U  «ocifté  de  Commerce, 
et  pourront  être  payables  aussi  à  Paris,  et  a 
Londre»,  si  le  oonaeil  d*adailoiiiralloo  le  décide. 

La  socicië  nepeurra  émettre  de  back-oeiet, 
billets  de  caisse,  ou  toute»  autree  Taieiira  eo  pa* 
pier  de  la  m6me  nature. 

Art.  8.  L'émiatloa  det  actlm»  appartient  au 
conseil  d*admial»irMion  qui  en  Ste  l*époqiie  et  en 
règle  les  contlilion». 

LVcbaoge  des  actions  de  la  première  émission 
aura  lien  «n  frab  de  la  société. 

Art.  IS.  Tout  propriétaire  de  tingt  acttons  t 
une  voix  dans  rassemblée  générale ,  tout  pro- 
priétaire de  plua  de  vingt  actions  aura  autant  de 
voix  qiiM  possédera  do  Ms  «Ingt  actions,  sans 
tootelois  qu*ri  puÉsie  en  aocnn  cas  «o  réunir  pins 
de  dix. 

Art.  14.  Au  trente  et  un  mars  de  cbat|ue  année, 
les  livres  de  la  société  seront  arrêtés  et  Tadml- 

ni»tration  formera  le  bilan.  Il  sera  tenu  compte, 
dans  la  formation  dti  bilan ,  <le  la  délérioraUon  du 
matériel  et  de  l'avoir  de  la  »ociété. 

Art.  t5.  La  bilan  dreisé  par  l>laiinistraaon 
sera  remis  araot  io  premier  iutn  i  reiamen  des 
comntiiis.tfres  qni  auront  un  mois  pour  IVMmi- 
ner  et  l'approuver  s'il  y  a  lieu. 

L*attprobatlon  des  commissaires  servira  de  dé- 
charge complète  à  Padministration. 

L'admiiii^frniion  de  la  société  Pera  parvenir 
annueilemeoi  à  M.  le  ministre  ajraui  te  com- 
mereodans  ses  attributions,  le  résultat  du  bilan 
de  la  société. 

Aussitôt  après  l'approbation  du  bilan,  les 
compte»  de  la  »ociéié ,  avec  les  pièces  à  Pappui, 
seront  déposés  pendant  vingt  Jours  on  siégo  do 
la  socK'Mt-,  à  riiispcctioT)  aelionoalros  por> 
teurs  de  dix  actions  au  muius. 

Art.  40.  L'assemblée  générale,  composée  d*ao> 
lionnaires  ajant  vingt  actions  an  motos,  se 
rtMinil  le  tltiixième  jeudi  de  mars  de  chique 
année  aux  établissement»  de  la  société  k  Couîllet, 
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midi ,  powr  firocéder  i  la  nomination  d*un  ad- 
minuitait^ur  et  d'un  commissaire. 

L*adminislratour  et  le  commissaire  sortants 
seront  iminédi.ilement  rééligihle»  ;  ces  élections 
auront  heu  à  la  majorité  des  suflfragrs  des  action* 
naires  présent». 

Art.  41.  L*ass«abMe  générale  se  réunit  égalo* 
ment  aux  établi"!'em»>n)«: ,  }r  (l'  titième  jeudi  (lu 
moi»  d'aoAt,  à  midi,  pour  entendre  le  rapport  sur 
le  hilau  de  la  sociélé. 

Elle  peut,  eo  outre,  être  convoquée  exiraordi* 
nairemeut ,  »oil  par  le  con-eil  rl  irlmlnîstralion , 
»oit  par  le  conseil  générai,  ou  *ut  la  demande  de 
irois  eommfisaires. 

L'assemblée  d<dt  délibérer  sur  loutea  proposi- 
tions f.iites  par  l'un  on  l'autre  <le<i  ,\,-nx  conseil», 
par  deux  commissaire»  ou  par  dix  aciionoaire» 
arant  le  droit  de  voler. 

De»  convocations  aux  assemblée»  générales, 
tant  ordinaires  •in'exiraordinaii es,  ont  lieu  par 
avis  publiés  à  troi»  reprises  «  «t,^  pour  la  pre- 
mière fois ,  trente  Jours  au  moins  avant  la  date 
fixée  pour  cette  asseiiihli'e ,  <l.in»  le  Moniteur 
officiel  et  dans  l'un  des  principaux  Journaux 
tant  de  la  capitale  que  des  villes  de  Mous  et  de 
Charleror. 

Art.  15  reddition).  Le  conseil  généra?,  «nrr  la 
proposition  du  conseil  d'administration, est  auto* 
riaé  è  aliéner  par  actes  do  veiMe,  d'apport  ou  par 
écbaoge,  les  bîkns  aseubles  eC  Imttienliles  Msani 
partie  de  l'apport  socirtl  et  qui  MOI  repris  eo  l^r^ 
tJcle?  des  statut»,  savoir  : 

ji.  Le  cbarbonaage  du  Carabinier-Fraofais , 
tel  qn*il  est  défini  au  S  S  de  rartide  cité,  j  oom- 
\mt  l'extension  accordée  A  sa  concession  par  Io 
gouvernement. 

B,  L*ttslnode  Hanchis,  (elle  qu*elloao  com|iose 
d'après  le  S  i  du  même  article. 

C.  m  finalement  les  atelier»  de  con<(riictloo, 
tel»  qu'il»  ont  été  acqui»  et  qu'ils  exisieut  actuel- 
iement  avec  toutes  les  machines  ot  outils  qui  y 
appartiennent. 

Art.  46  (addi(ion).  Les  mandais  des  mlmiais- 
tratenrs  et  des  commissaires  expirant  chaque 
année  au  80  Juin,  aonc  continués  Jusque 
trente  mars  »uivant. 

Lesquelles  modifications  feront  k  l'i^'-nir  ynr^ 
lit  intégrante  des  statuts  régissaui  id  socu  ié. 

Peur  i*eiéeation  des  présentes,  les  comi>ar«nla 
ont  élu  do  niella  au  borsan  dos  étaUtssemaolB  A 

Couilli-t. 

i>oni  acte  fait  et  passé  à  Charleroy,  eo  *é- 
tudo ,  Pan  mil  bult  cent  quarante^ ,  le  vingt- 

sepi  mars,  en  présence  de»  »ieurs  Antoine  Don- 
sel  ,  cordoooter ,  el  François  Kraen'izel ,  horlo- 
ger, domieiiiés  en  cette  ville»  téasmus  qui  ont  • 
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air 


»igoé  avec  lec  comparanu  el  moi  ootairt ,  apièt 
kclure. 

(SfsDé)  FtfdliMBil  Spitoelt,  P.  I.  Heonrd,  An- 
loioe  D'inael,  P.  Knoaisel  at  L.  VMdani.  mh 

(aire. 

EDKgialré  i  Charleroy,  le  vingi-i«pt  nara  nH 
huit  cent  quaraotc-ali,  voluoi*  ooaaDta^neufj 

foliri  ciii((tiante-neuf  recio,  case  deux  ;  reçu  deux 
Uioc»  viDgi  et  uo  centimes  f  a<ldii400ueis  com- 
piia.  I.e  receveur  (aigné)  Delatcluft. 


i73.  —  8  ATBiL  184R  —  ^n^té  roya!  ftxnnt 
le  traitement  des  emptoxét  attachés  au 
parquêt  én  eomt  êtjriètinauXé  (Honit.  du 
Il  avril  1846.) 

Léopotd,  etc.  Va  la  loi  do  6  mara  1646,  qof  flio 

le  hn&i^ct  du  drparleinent  de  la  Jnttice  innir 
Textrcice  1846; 

Sur  la  tiruposition  de  notre  mtnis're  de  la 
Ja«|ie«t  s 

Mou*  avona  arréié  et  arrdlooa  : 

Ari.  î"-.  I.f»  itatttment  de»  fne3safTf'r«  îip  li 
cour  et  du  |)an|uel  de  cassatiou  e»l  ii^rle  à  tiua 
caai  cinquaota  Artnca. 

Le  iraitcimiil  de  l^oiployé  an  pari|uei  de  la 
même  cour,  «ftt  porté  à  trciie  cent  ciaqvaale 
franca. 

Art«  S.  le  trattoneat  do>  wcfélairet  dea  pai^ 

^liet»dl*appel  e»t  porté  à  deux  mille  bcpi  cent  cin- 
«pianle  fr.-tncu .  et  celtit  de:*  (  Onirtiis  aux  Mlémea 
pariiilutt,  à  Irène  ceul  ciuquaule  franc. 

AM.  3.  Laa  eomuiia  ou  première  eonoila  dea 
parqueli  des  tribunaux  de  première  instance, 
porlerout  le  litre  de  secrétaire,  el  leur  traile- 
■eni  eat  fl&é  comme  anit  i 

m.  Pour  lea  aecrdtairea  daa  parqaatt  dea  tribu- 
naux de  première  classe,  à  dix-s<?pt  cents  francs  ; 

è.  Pour  lea  tecréiaires  dea  parquets  de»  tribu- 
naux do  deuxième  claaie,  A  douse  ccnta  flranea; 

e.  Pour  les  secrétaires  des  par(|ue(>  des  tribu- 
oaux  de  troisième  classe,  à  ooae  cvtnn  francs; 

d.  Puur  les  secrétaires  des  par(|uei»  des  ii  ibu- 
naax  de  quatrième  claaae,  i  neuf  eeata  franea. 

Noire  fiiinisire  de  la  justice  (M.  le  baion  J.  d'A- 
oethno)  eat  cbarnè  de  l'exécution  do  présent  ar- 
rête. 

t74.  -  9  AviuL  1846.  —  Arrêtés  nyraux  gui 

accordtnl  : 

Ju  êlêw  Bkmdgiti  (JT.),  filt,  étmUeUté  é 
MrustUêSf  longue  rue  de  t'àcurerf  m  i  , 

un  brtvft  d'invention  de  quinze  années 
pour  un  appareil  deslinà  à  ndrasser  tes 


dêviafhm  de  la  eoUmne  Pêrii&i^aiê,  éê-Pé' 
paule ,  etc.  ; 
Âu  elêur  FtltUm  (£.),  domJûUH  à  Bnixei' 

tes,  P/rtce  du  G  -and-Sablon  ,  n"  20,  chez 
le  sieur  StoclPt ,  avocat,  son  mandataire , 
un  brevet  d'importation  de  cinq  années^ 
pour  une  muwtle  figrmêture  éè  ganie^ 
brevetée  en  sa  faveur  ^  0»  Franeê,  té 
3  mai  1845; 

Le  breveté  es(  tenu  d'autoriser  tous  les  iudus- 
triela  du  pays,  ipii  le  loi  rfemanderoat ,  à  em- 
ployer pour  leur  compte  la  fermeture  dont  il 

s'.ifîti  I!  .nira  droit  .le  ce  chef  h  une  indemnité  i 
rt'glL-r  à  !*dmi,ili!t'  nti  à  fixer  par  .irhitr.ige  ; 

Ju  sieur  Carpmael  [Samuel),  domicilié  à 
Bruxettttt  Miel  de  Croeitêndaei,  ekê*  /« 
sieur  t)t.Ton.  son  mun-lntairr,  un  hrevet 
d'importation  de  dix  années ,  pour  de* 
perfeeiionnementt  dans  Ut  témêtnMhn 
des  chemins  <U'  fer  el  des  voUttrÊêfUix 
sont  emp/oj  êes ,  brevetés  pour  /fuatot  ze 
ans  en  Angleterre ,  le  6  Janvier  1846  j  en 
fimeur  du  thur  Greenhow.  (Moo.  du  IS  avril 
.  1846.) 

Cf  hri  vLt  est  arcordt"  à  la  mê  ne  condition 
que  le  précédeal ,  celui  du  tieur  Fillioo. 


S75.  9  ATMt  1848.  -  Arrêté  reirat  retûÈtf 
au  traUemeni  des  ministres  des  cultes  non 
eatAoOçues.  (Monit.  du  IS  avril  t846.) 

Léop«ld«  Ole.  Vu  l'art.  «8  do  la  loi  du  M  JuIllM 

f814.  po  tant  <|ue  le»  pensions  dps  ministre»  des 
cultes  Dun  caiholii^nr!!,  jouissant  d'un  traitement 
lur  le  iré»Qr  public,  seront  régléee  conformé- 
ment au  chapitre  \»  de  ladite  lui,  concernant 
les  pension»  des  maglalrata,  loaciioonajrea  et 
employés  de  PËiai  ; 

Cnnaidéraal  qoeles  iraitementadeamiaiaireset 
empl»y«^s  de  cea  cuites  non  catholiques ,  aalarléé 
l»ar  l'État ,  «om  aouns  par  trtmcjlre  aux  tllu- 
iaires,  tandis  que  tous  te*  autres  traitements  sur 

le  iréa«r  de  TÉtat,  nalo  tout  que  par  mois; 
Sur  la  propoatilou  da  aoira  mîniatm  do  la 

justice, 

Nous  avons  arrCi'}  et  arrêtons  : 
Article  unique.  A  partir  du  l«r  avril  1846.  Par- 
rété  da  80  Juin  1881,  eonccrnaot  la  payamanc 

des  traitimeois  des  fonciionnain  -;  rt  ftDployés 
de  l'État,  sera  appliqué  aux  liaiiemeuts  dos 
mlulatret  et  employée  dee  cuilot  non  catho- 
liques. 

Notre  roiaisire  do  la  jii>iire  (M.  J.  d'AnetbJO) 
eat  ciiargé  de  l'exécution  du  présent  arrêté.  • 
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376.  Il  ATML  1644.  —  Arréti  royal  relatif 
à  ta  etmeesiUm  du  eanatdê  ÊlûmàMêit 
{Moniteur  du  33  anUtUê,  n»  111).  (Msiiil. 
diiaiiniU«|1846.> 

LéopoH,  etc.  Va  notre  arrêté  du  18  Juio  1819, 

qoi  déclare  le  sieur  Duhois-Nihotil  cortcession- 
oaire  proviioire  du  caodl  de  Mqu^  i  Alo»tt  et 
stipule  qne  !•  coMMtloa  eert  rewhm  déSpitHr* 
ausMlèt  que  le  concensionnaire  pvovisoir*  aura, 
eniléanii  les  18  mois,  (iépo«<«  Ip  rantionacmcnt 
prescrit  par  le  cahier  de>  charges  et  Jus'ifu^  lie 
la  réunion  de  la  moitié  dot  capitain  néectuiret  ; 

Vu  la  «tem  inde  des  »ieiirs  Tcrcelin-Sigart  et 
Bruneau,  tendant  à  ce  que  le  t*-rme  provisoire  de 
la  eooooMiwn  du  canal  de  Mooa  i  Aioat  soit  pro« 

Vo  la  loi  du  19  Juillet  185Î  sur  le»  conmiions 
de  péage*,  prorogée  en  dernier  lieu  par  la  loi  du 
flSafrfl  1848; 

8ar  la  propaaHlon  -4»  nom  wlaiiirt  daa  lin- 
▼aox  poblicii, 

Noos  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  l*'.  Un  nouveau  délai  de  18  oioia  est  ac» 
eordé  i  partir  de  la  date  da  prêtent  arrêté,  «v* 

concessionnaire  proYisoir^  du  canal  de  Mons  à 
Aloal,  pour  effectuer  le  dépât  du  cautionnement 
preacril  par  le  cahier  des  charges,  et  pour  justi- 
fler  do  la  rénnlon  de  la  noiilé  de*  eapHaoi  aéee^ 
aaires. 

Art.  S.  Il  reate  entendu qu*ença>  d*ioeiécuiion 
do  eetio  dooUo  coadllloa  dmi  le  nouveau  délai 
prewrit,  la  eonetaaion  proviaoirenient  aoooidéo 
iora  tenue  pour  non  avenue. 

Art.  S.  Il  doit  également  éire  entendu  que , 
BOMbilant  la  prorogation  qnl  fait  l*oIMel  do 
Pan.  1«r,  le  foofernonoal  ae  réserve  tonte  li- 
herté  d'action  en  ce  qui  concerne  l'aonélioralkNI 
de  la  navigation  de  la  Dendre. 

Moire  minisiro  dot  troTaos  pabllea  (M.  A.  Do- 
cbamps)  est  chargé  de  Pt  xt'cution  du  présentai 
rêté,  qui  aéra  iniéré  au  BuMin  offiçlêt. 


•77.  —  14  âVBit  1846.  —  Arrêlé  rornl  por* 
tant  augmentation  du  nombre  des  me  mbrêo 
dêiaecmmlulonatbiUHtâtrmtHméiiMmh, 
étPImiÊUlrîê,  (Monil.  du  IS  nai  1846.) 

Léop(4d,  etc.  nova  notre  arrêlé  on  data  du 

T  avril  1641,  portant,  art.  3,  que  la  comialiaiaB 
administraiivtidu  Mutée  de  finéiuMê  têtOÊÊ^ 
poae  de  neuf  membres  ; 
CoMidéraai  ipiol'abaanaolMqnonio  oapfoloa- 

gée  de  plusieurs  membres,  par  suite  de  maladies 
ou  autres  empêche metits  entrave  tes  délibérations 
01  lealraraiu  da  la  commission,  ot  «ps'U  y  a  lieu 


d'introduire  dans  les  dispositiona  réglementairee, 
lo  modo  do  ranooffolleiMnt  gênémIomeBt  uiiié. 

•ur  la  rappart  de  noiro  mlnhlao  da  l*latf- 
rieur, 

Noos  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  l«r.  Le  nombre  de*  membres  de  la  cum- 
■laalon  pourra  être  porté  è  douae. 

Art.  t.  La  rnmmi^^ion  se  renouvellera,  pOf 
tiers,  tooa  les  deux  ans,  par  la  voie  du  sort. 

Lo  praalor  tlrare  de  ranouirollement  aura  lieu 
à  la  fla  de  l'année  1848. 

L'es  membres  nommés,  pendant  l'annéo  coa- 
rante,  ne  participToui  point  au  premier  tirage. 

Los  mombrn  aorlanu  penvont  être  réélue. 

Art.  S.  Noire  ministre  de  rintérieur(  M.  le  comte 
de  Tbeox)  est  chargé  de  l'exécution  du  préeent 
arrêté. 


878.  —  14  AvaiL  1846.  —  É/at  dreiêépar  le 
nOnUtra  dê$  travaux  puMee  (M.  le  eonto 

de  Theux) ,  en  exécution  de  l'art.  4  de  la 
toi  du  30  juillet  et  de  l'an  êté  royal  du 
7  août  1634,  et  indiquant  le  prix  moyen  du 
firamant  at  du  talgia  jMmdamt  la  êomalm 
du  tundi  6  au  tameitt  11  avril  1846.  (Monit, 

du  1.5  .uni  1816.) 


1  Mancada 

fînteauTanaa. 

raoauiT. 

1        SBI6».  i 

Qu.int. 

Prix 

Quant. 

Pr 

X  II 

vend. 

moyen. 

vend. 

mo> 

enJj 

Fr. 

c. 

Fr. 

Il 

Anvers, 

■ 

Il 

m 

B 

■ 

Arloo, 

510 

35 

155 

19 

50 

Bruges, 

3»i 

a 

89 

190 

16 

79 

Bruxelles, 

1,936 

ts 

87 

49 

18 

11 

Gand, 

564 

31 

61 

346 

17 

33 

j^asseit, 

210 

95 

1,580 

18 

60 

Klége, 

3.180 

il 

90 

1,160 

17 

34 

Loufain, 

l,i75 

25 

19 

525 

19 

67 

«ona. 

8,Mtf 

sa 

61 

60U 

14 

96 

Naamr, 

181 

:I4 

81 

199 

17 

68 

Totaux.  .  .  . 
Piix  moyen. . 

11,788 

•  o*  ««oeoe 

88 

57 

4,784 

17 

64 

Ht.  — 15  Avan  1846.  -  drrèti  rt^ai  dSoté- 
Umt  l'agrandittement  de  la  caserne  de 
gendarmerie  de  la  ville  de  Tongres  (£lai*  • 

bourp).  (Mouil.  du  19  avril  1846  } 

Léopold.  etc.  Revu  notre  arrêté  du  15  Janvier 
1845,  qui  autorise  le  conseil  communal  de  Too- 
frost  proviaeodo  Uabourg,  è  eupprlmor  uoo 
partie  de  ruelle,  et  A  itonr^uivre  rex|>ro(»rialioh 
ponr  cause  d'utiliié  publique,  d'une  |iariie  de. 
poopriélê  particuUêre,  pour  aervir  i  l'agrandie- 
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temfot  H*>  l,T  csierne  de  R^'nriïrmpric,  ronformé- 
in«at  au  |»lait  anoeié  à  ooire  arrêté  |*récaé  ; 
•  V«  Ml*  réM»lullMi  dt  la  difMUfttioo  paraaMDto 
du  conieil  provincial  en  «iaie  du  18  roan  1846,  de 
laquelle  il  r»^?Mlle  que  le  coni.-il  cooimunal  d« 
Toiiisres  ti'esi  plus  di«pu«é  à  faire  eiécuier  1m 
fravâiix  «raffTMdiMMiMi  6$  Mlle  caierM,  et 
<|u*efi  siiiie  <l'iia  eipo*é  de  Taffaire  au  cooacil 
provincial,  celte  aMenblée  a  décidé,  dans  sa 
ê9»$ioo  de  1845,  que  la  provîoce  »e  cbarferail  de 
rexécuitOB  à»  CM  ira? ani  ; 

Vu  les  lois  du  8  mar%  18tO  et  du  Î7  avril  Î835, 
cooceraaul  rexpropriaitop  pour  cause  d'uliUlé 
publique  j 

$Hr  la  prapotliiM  de  notre  mroiaire  4e  rinlé» 
rieur. 

Nous  avoos  arrêté  et  arrêtées  : 

Ari.  1«r.  holre  arrêté  préGllêd«  15  jacvierlSêS 
eti  rapporté. 

Ar(.  3.  La  déptilâfloB  pernaoeole  du  conseil 
provincial  de  Limhourf  est  mise  co  lieu  cl  place 
du  conseil  comitiunai  de  Toofres,  pour  t*exécu- 
Heu  det  Mvaax  velatiliA  rafiwadiiMneBl  de  la 
caserne  de  gendarmerie  de  celte  ville,  et,  eo  coD' 
•équcnce,  ladite  dépulalioo  e^t  autorisée  :  io  à 
Mtpprioier  la  partie  de  ruelle  figurée  sous  la  let- 
tre A  an  plao  approiiffé  par  Dolre  mininre  de  nu- 

lérieiir,  iiojir^ire  annexé  au  pn'senlarréié  ;  2«  à 
acqiit^rir  à  l'amiable  la  pariie  de  propriété  flf  urée 
as  BBéme  plan  soiii  la  lelira  et,  en  cas  de  cofl> 
lealation,  à  en  poorsairre  reipropriailoiD  peur 
cause  d*utii!té  publique,  dans  le*  lianMa  prêt- 
critcs  par  les  lois  our  la  matière. 

Art.  8.  Notre  niolsire  de  l*ialérienr  (If.  le 
comte  de  Theux)  eet  eharfé  de  l*tXéeiilieQ  da 
prêtent  arrêté. 


M9.     tt  Avxifc  IBM.  *  Jnéié  nvv/  éwle- 

Hsaiit  la  j-ercepiron  d'un  droit  de  péage 
dont  la  commune  de  Mont-Saint-Guibert 
{Brmkantj.  ^Maait.  du  tt  avril  1846.) 

Léopotii,  rte  Vu  la  délibération  du  conMil 
«eoimuoai  de  Aiont-Saiot-Guibertf  province  de 
Brab^ioi ,  eo  date  du  l«r  août  1844,  sollicitant  : 
1°  l'autorisation  de  percevoir  sur  le  dwMÎQdit 
De  la  Grange  à  laDlme,  |mv<'  «■isnine  longueur 
de  4,il4  métrés,  uu  péage  égal  aux  deux  tien  du 
drett  de  barriéce  dee  vraodea  rwilaa;  1*  l'kppll- 
caiion  i  ce  ctaemio,  des  loti  et  dee  rÉfiaMaia 
ooocern.-int  la  policf  rtu  roulage; 

Vu  les  ceniticau  cousuiam  l'accompiissemeot 
dai  AitMliide  pNicritetparwtrearrêid  d«N 
juillet  183-2,  daus  les  eomnuoes  de  Corbau, 
Cafrejr-te-<tfaaii,«ii^ialM*ViBeaBltM«l'llaHi«» 


K Al  1146,  fl*  M».  Mt 

Hevillers,  Chattre-VUlai— B  MaMU^i  al  Vaat- 

Saint-Guihert  ; 

Vu  les  délibérations  des  eoDieils  des  trois  pre- 
aHêfceeemoauiMe,  Itoverablee  à  la  d—eade  ; 

Viî  1p«  nh«!fi  vaUoo« consignée^  'fans  les  délibé- 
rations des  conseils  communaux  d'Uevillers  et 
de  Cbattre-ViMereek-Blandient  ; 

Vu  la  réclamalion  des  sieurs  Charles-Joseph, 
Je.in-Loul8  et  Jean-Philippe  YaaderbiH,  doaiiel* 
liés  à  Corbais  ; 

Va  lea  répliquée  d«i  eenaeil  eeaiamMl  de  Mont 
Saiot-Guilten,  m  date  «les  8  et  32  Fovrier  1845  ; 

Attendu  qu'il  résulte  de  ces  diverses  pièces  : 
1«  que  la  demande  do  conseil  communal  de  Mooi* 
8alot-€olbert  n*a  donné  lien  A  anenao  observa- 

fton  ijni,  au  point  dfî  vueffe  ('intérêt  généralfaié- 
rite  dé  ire  prise  en  considération  ;  io  qne  ladite 
danaBde  tend  i  aianrer  IVntratlen  d*Me  «en»> 
BwiricatlonMile,  dont  réiablisaeoMnt  t  cettlédea 
sacriBces  considérablea  à  la  eoBBaono  de  Haut» 
Baint-Guibert} 

*  Vo  ladéMbétation  dnceaaeHdecalf  enaïaa, 

eo  date  du  21  Janvier  1846,  relative  au  Unx  do 
droit  de  péage  et  à  remplaoeflaont  dn  boreaii  de 
perception  ; 

Vo  la  teitre de  IVInhilairalloii  eowmunale,  m 
date  du  1!  février  soient,  i^i7B|iarrnbiet  do 
cette  délit)éraitou  j 

Vo  ravi*  de  la  dêpoiatieo  pandanentodn  «o»- 
seil  pruviaciai,  énoncé  dans  te  lettre  du  goiiver> 
neur  de  la  province,  en  dntOdM  IB  aan  IBêi^ 
D*  38356,  B,n*7B4«i 

▼n  l*artielo  7B^  n*  f  ,  da  te  M  dn  SB  «an 
1836; 

Vu  la  loi  du  24  mari  1838  ; 
Sur  la  propusiiioo  de  outre  ministre  de  l*lntê- 
fiaor, 

Ilovs  ATona  arréfé  et  arrétottis 

Art.      Le  eooieil  covamnal  de  Hoat-Saint- 

Guihert  est  autorisé  à  percevoir  f>en  l.ini  dix  an- 
nées cottséci|tive«,  A  partir  d'une  époque  à  Aier 
par  diypoiitlon  mlnlalérlelle,  un  péage  égal  aux 
daai  tloN  du  droit  de  barrière  des  grandes 
mates,  sur  ^  cbavip  p«»ê  dit  dt  la  Srangê  4  éa 
^ime. 

La  pwcapllen  anra  lipn  awt  daiuai  et  ^ndi* 

tlon  cj-après,  savoir  : 

1o  Lci  fractions  de  centime  résollant  «le  la  di- 
Tiaioo  de  certains  nomlK'es  do  tarif  du  droit  de 
baipfièM  dei  friadea  fontaa,  oaMst  Baroin  an 
proAt  de  la  commune. 

l.a  taxe  f^f^rs  f>erçu«  h  vin  fev\  hureany^ttl 
sera  éiatili  au  cliemm  de  ^ro/oTui'f^al\ 

9«UnpoteaH,anrleqnaile  lanf  dn  dmit  da? aa 
être  affiché,  aoTA  nanaïawapt  ptaeé  AVprti  du 
bufeani 
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tioe  inilemoité  à  réfi«r  à  l*iniiable  ou  i  ftiar 


eiempiioD^  sf^^rnnl  1e«  mêmes  que  celles 
«n  vlfiMnraiiX  barrière»  dei  grantles  routée  ; 
S*  La  produit  d«  la  t»M  «ara  affieelé  à  Teatro- 

tien  ilu  chem'ti  |).tv»}  exislnnl,  «îl  TexcL-danl,  «'il 
y  en  a,  au  |»a>age  d'autres  cbemiaa  tla  la  com- 
muoe  j 

Lea  iravanv  anroDi  Umi  par  adJiulicaUMi 

pub)ii]ni>  ; 

70  La  |ierceptioo  <tu  péage  tara  atljugée  |iu- 
bliqneineat,  ehaqueaonée,  par  l««  «oiaa  de  Pad- 
aaioisiration  locala. 

[  r  r^'iift  fies  charges  el  le  procès-verbal  «l'ail- 
jutiicauou,  Uol  de  lu  perception  du  droit  que  des 
traf  aoi  A  aiéeuter,  aérant  tottinta  i  i*approbalioB 
dft  la  dépiilalioii  permanente; 

8"  Un  comiMn  exact  ti  diM-iilli?  du  produit  de  la 
taxe  el  des  «it-penses,  sera  Ivnn  par  l'adaiiuistra» 
tioB  locale,  ei  inoMnls  annuelleaMt,  avec  lea 

pièces  à  l'appui,  à  ladito  «kpiiLiliuti  ; 

9"  Si,  parla  suite,  une  oouirelie  roule  était  éta- 
blie sur  le  territoire  des  communes  Iraversiiespar 
la  chaiMate  ea  qMitioH,  te  péage  perçu  au  profit  ' 
delà  commune  de  Mont-Saiot-Guibci  t  viendrait  à 
r,  sans  tndemaitè,  sur  la  partie  de  ladite 
qui  aérait  Inoorportfe  4  la  nouvelle 
roula. 

Art.  %.  Les  lois  et  mo'iti  runcurnant  la 
police  du  roulage  sur  le»  ruui<.'»  du  l'btat  t;t  de» 
province*,  en  lenpi  de  digol,  «ont  déelaréa  ap- 
plicahle«  à  la  chatiMëe  do  Mont'-SaiBl'Goibert, 
dé  fa  Grange  à  ta  nime» 

Art.  3.  Notre  niiu.«ire  de  l'iot^heur  (M.  le 
coinio  de  Tiicnxjoii  cbargé  de  l*ei4eolioii  du 
présent  orréid. 

S81.  —  15  lyKK,  1816.  —  JrrHé»  rogaux  qui 

accordent  : 

Au  sieur  NevHle  {A.  //.  ,  domicilié  à 
BmxêUti,  Mêt  dê  Suide,  ehéz  iê  sfêur 
Wan  Cutsem,  son  manilatain  ,  u>i  brevet 
d'importation  de  cinq  années,  pour  une 
nouvelle  conttructhn  de  ponts  de  fer, 
fiirmé  dê  ftrmêi  rigide»,  krwetée  en  ea 
faveur  en  Franedt  pour  çulHXê  aiu ,  te 

Jm  êieur  Metthon  (J.)^  domhlUé  à 
Mxeileê,  rue  Kareveldr  n»  124  D,  chez  le 
iieur  Daumerîfs ,  son  mandataire ,  un 
brevet  d'importation  de  dix  années , 
pMtr  arn  mNfomnr  eyeièuu  Me  WÊmeàfite  à 
vapeur  rotative,  breveté  en  eafdVêuren 
France  te  31  octobre  iSiS  ; 

Le  breveté  est  tenu  d'autoriser  tons  les  indus* 
trleltdu  pays  qui  lelnldemanderont,!  oonairnire 
et  à  employer  pour  leur  propre  compte  la  ma- 
cbine  deni  il  a*agit.  Il  aura  droit,  de  ee  claef,  A 


par  arbitrage; 
'  Â  la  saclété  du  Phœn^x,  domiettUe  à 
Candn  am  kMtvet  d'importatten  de  qun' 
for-r  timu'-ps  et  huit  mois,  pour  une  ma- 
chine  propre  à  démêler,  étirer  et  peigner 
te  eoton  et  ta  laine^  brevetée  en  frtmee, 
pour  quinze  ans^  en  faveur  du  sieur  Jesué 
Heilmann,  le  M  décembre  1845  ; 
Ce  brevet  est  accordé  à  la  même  condilioa  que 

le  préeédent.  Mini  do  rieur  Malhon  ; 

Aux  eieur»  Émite  et  Jules  ^erstraete^ 
domiciliés  â  Bruxelles,  place  du  Grand- 
Sahlon,  n»  20 ,  chez  le  sieur  Stoclet,  avocat, 
leur  mandataire f  un  brevet  d'importation 
de  queaortut  anniest  pour  une  machiné  à 
lustrer  li a  fl/s,  brevetée  en  leur  faveur  en 
Francet  pour  guime  ans,  te  39  juiUel 
1845  i 

Ce  brevet  est  accordé  à  la  même  condition 
que  |Mé  -<  lonis,  ceux  dea aieors  Matboo et do 
la  sociéiC-  du  Pbœnix  \ 

Au  sieur  Heath  {J.  M.),  domleiOé  à 
BruxeUMn  place  du  Grand  Saldon,  ii"S8, 
ctifz  le  <'rHr  Stoclet,  avocat,  son  manda- 
taire,  un  brevet  d'importation  de  quinze 
années  pour  un  procédé  servant  à  fabri- 
quer de  t'aeier  ftnutu,  (Moult,  du  »  avril 
18i6  ) 

Ce  brevet  est  accorilé  à  la  même  coodttioa 
que  le  précédent.  U  titulaire  est  lomt  d'autoriser 
toualoa  Indaatriels  du  |iays  qui  le  (vt  demanJe- 
riint,  h  employer  pour  leor  propre  eomiiie  le 
procédé  dont  II  »*agU. 


282.  —16  Avmt  1816.  —  Jrrêtâ  rorat  conte- 
nant des  dispositions  réglementaires  con- 
cernant tes  payement»  da  ta  régh  de» 
ehemtn»  de  fer,  (Honit.  du  17  avril  1846.) 

Léopold,  etc.  Sur  la  proposition  de  oolre  mi- 
Dlitre  de»  travaux  public*. 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  1".  Le  directeur  de  la  rt-gie  des  cheoiiot 
de  fer  fera,  à  l'avenir,  ses  payemeniii,  cxcloalv»- 
ment  par  mandata  aur  loa  crédits  <|uî  lui  auront 
M  ouverts  cher  les  directeurs  du  trésor. 

Art.  3.  Sauf  l'exception  qui  fait  l'olùetde  l'ar- 
tkle  8  da  présent  arrêté,  lea  mandata  du  direc- 
teur de  la  réfio  «enrat  créés  au  nom  dea  partiea 

prenante*. 

Art.  3.  Pour  ce  «pii  eu  «les  salaires  d'ouvriers, 
les  mandats  du  aséne  diroeioor  seront  dmi»  au 

nom  des  détt^ijuijs  de  la  régie,  séiiarCmeni  tt  *uc- 
eassivemeot  pour  ebaque  qoinxaioe  et  i  coocut' 
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renoe  da  noDUnl  prétomé  det  itlalrct  à  paf  «r, 

en  numéraire,  par  chacun  tiVnx. 

Art  4  I  e  (lin^dcirr  delà  ré^îic  ne  pourra  man- 
dater aucun  payement  que  sur  pièces  «ie  ilépenset 
on  élau  de  «aiair»,  visés  et  hA  trantnb  par  netre 

minlslrc  des  trnvaiix  pnMii^s  ou  p,ii-  le  secrétaire 
général  «lu  déparlement,  àcedélégué. 

Art.  5.  En  faisant  la  iranimiMioo  des  pièce*  de 
d<|>«oa«t  ou  éUlsde  salaîrci,  le  département  des 

lr3\'3iix  piiWîCS  dfiprmi')er.T  Imiionrs  l'allocstion 
de  budget  ou  le  créda  .sur  lequel  la  dépense  sera 
Inpulable. 

Notre  ministre  des  travaux  publics  (M.  de 
Bavaj)  eal  diargé  de  re&écntion  du  pNteot  ar- 
rêté. 


883.  —  16  AïHiL  1846,—  Àrrèté  royal  nom- 
mant le  sieur  Mœremant  chevalier 
t*ordre      liopùfd.  (Heniteur  dn  18  avril 
1846.) 

Motifs.  «  Votilint  reronnalire,  par  an  témoi< 
goage  public  de  noue  bieoveiilance.  le»  services 
reodua  au  pays  par  M.  Moeremaos  (G  ),  meoibre 
delà  commission  admioistraiiTe  de  la  aaaiaon  de. 
racloiioo  de  Vilvorde.  » 


184.  —  fe  Avaii  1846.  ~  Arrêté  rornl  mUO" 

r'tsnrt  rt-fablissenit  nt  de  la  sociêtr  ano- 
nyme dite  TEspL-raoce.  (Monlt.  du  21  avril 
1846.) 

Léopold,  cic.  Vu  Pexpédilion  cl-anne\.'o  d'tm 
acte  public,  reçu  le  2  avril  18i6,  par  Al*  Jo^-e 
HanagraclP,  dotaire  résidant  4  Anvers,  aete  reo- 
fermenl  les  !:tntiit$  ctt?  1.1  ^orii^tf^  .loonymo  dite 
PBepérance^  ayant  pour  obje;  d*as»urer  contre 
les  risques  maritiaiei,d*iticendie  et  de  trantperls 
par  terre,  et  pour  la  formation  de  laquelle  on 
demjral'-  les  auturi^atlon  et  3itprijb.iiion  ptet* 
criles  par  l'article  .ï?  du  Code  de  commerce. 

▼o  le»  arliclei  99  et  suivant  de  ce  Code} 

S:ir  le  rapport  de  noire  minlure  des  affairea 
éiraugércii. 

Nous  avons  arréK"'  et  arrêtons  : 

Art.  l'r.L'éiabiissementiiela  «ociété  anonyme 
dite  PMepérmnCë  mH  antorisé  et  «ea  statuts,  tala 

'|uM«  i<r';ultent  de  Tnclo  public  dO  S  avril  OOn- 
rant,préctie,  sont  approuvés. 

Art.  S.  Les  présentes  autorisation  et  approba- 
tion sont  accordées  sans  pr^ndiee  des  droits  dea 

licr^t.  Nott<»  nous  ré'»crvon^  cl<?  lei  fliier  en  cas 
de  violation  ou  de  non-exéculioo  de»  slaluU  de 
la  aociéié. 

llolrantailalNdeaallilreiélf«D|èrei(ll.  A.  De- 


ohaBpa)  ofl  chargé  de  l*ei<enlion  du  présent  at» 
rété. 

I.e  deux  avril  mil  huit  cent  qnaranlc-'six.  Par- 
devant  M«  Josse  HanegraefF,  notaire  royal,  réti- 
dant  A  Anven,  et  en  préveace  dea  lémolos  ci- 
aprèa  nonnés  et  soussignés , 

Furent  pr»'>cnts  fsuirent  les  nom<)... 
Sont  convenus  d'arréief  «l  'le  régler  les  arti- 
cles et  conditions  de  ladite  sociéiù,  ainsi  qu'il 
anits 

STATUTS 

Pour  la  formation^  à  Anvert,  d*une  compa- 
gnie d*tutttmnce»  contre  tet  risquée  mari' 

timesy  d'incendie  et  de  transport  par  terrêf 
sous  ta  dénomination  de  I'K<ipéraoee. 

DE  L'ÉTABLISiKîlt^T. 

AK.  le.  Il  est  formé,  i  Anvers,  avpc  Tauiori- 
sation  du  gouvernement,  une  société  anonyme 
ioos  la  dénomination  de  t'Esiriramûe. 

Art.  i.  La  comp3f;ntc  aura  pour  objet  : 

1«  L*a«suraacu  des  risques  maritimes  ordi» 
nairva,  de  eeui  de  guerre  nweane  00  pouvant 
aorvenir,  de  ceux  de  navigation  Intérieure  fur 
fleuves,  rivières  et  caoaul,  sur  loua  navires  on 
marcbandises  ; 

to  L^asMiranise  contre  lea  riiqnea  d*ineeiidle  do 
tous  immeubles,  elfeta  nobiliers  et  marchai»- 
di«P"<  ; 

5«  L'assurance  contre  les  rit)|ue8  dn  |M:rte<  et 
dWendie  dans  Im  transporta  par  terre. 

Toutes  autres  «pi'ration*!  sont  interdites,  ex- 
cepté ceUei  relatives  au  pi.icement  du  capit.il 
versé  et  de  la  réserve,  (|ui  ne  puurrootésrepldi  és 
que  de  la  manière  suivante  : 

En  fonds  de  l'État  belge,  f n  bons  du  fri^soi-, 
et  en  obligations  d'emprunts  des  villes  et  pro- 
vinces dn  roynumo,  auloriaéa  par  le  gouverne- 
ment, comme  aussi  en  escompte  aorteaditea  va- 
leurs ; 

30  lin  lettres  de  change  sur  timbre,  avec  deux 
stgoatoreiau  moins  et  A  l'échéance  de  6  mois  au 

pins  ; 

3n  lin  prêts  sur  marchnndiîcs  avec  gnrnnfie 
personnelle  de  rempruutcur  pour  un  terme  qui 
ne  dépassera  pas  trois  mols« 

r.c  tnoiie  de  pbcemeoi  tara  déterminé  ptr  lo 

conseil  d'administration. 

La  compagnie  ne  pourra,  en  outre,  émettre 
des  bank-notes,  bltlels  de  caisae  ni  aneun  papier 
do  même  nature. 

Art.  3.  Le  muximum  des  risques  mariiimes«fne 
la  compagnie  poum  conserver  aur  chaque  on* 
Tire.  7  comprit  ta  ctrgaiton,  sera  de  deux  pour 
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(•'•nf  (in  rapitil  »nTi^rnl  ;  cr-tnf  pour  Iw  ri«r|0f5« 
d'ioceuiiiede  trois  |iourceai  el  celui  par  iraos- 
pMit  par  l«tr«,  d«  den  pour  ceol,  toujonrt  âê 
ce  même  capital. 

Art.  r  '  t  ilurée  <îft  îa  «ocitffé  fera  de  qiiiaxe 
années  cons'  cuiivei,  à  partir  de  la  date  de  l'au- 
tarlMflon  rojrale;  dans  I*  eourtnt  du  pM> 
mier  semestre  de  la  dernière  année,  les  action» 
oaires,  réunis  en  a«^^fnhié«  f,énfira\«  r*>r\vo<]uée 
sp4otaiem«ot  à  cet  effet,  d'après  te  mnàe  déter- 
mimt  k  Pmî.  M,  déeMmot  «nr  !•  •«■MawUwi 

de  la  compagnif  nu  enr  I,t  lifiiiiifation.  Toutn 
prolMgatioQ  éveaiuciledu  terme  de  la  société  ne 
pourra  avoir  lien  sans  i*«afeoiii9eot  préalable  du 


00  CiriTAL  KT  DES  ACTIOV». 

Art.  5.  Le  c^ipiial  de  la  compagnie  sera  de 
quioie  ceoi  mille  fraDOs  divisé  en  lept  cent  cio- 
quaslo  adiMM  nomlnaiif  «t'dt  dew  Bill»  frMW 
cbacime. 

Art.  6.  La  compagnie  pourra  commencer  ses 
.opérations  dis  que  la  moitié  au  moins  de  ses  ac- 
tiom  tara  plaeé*. 

Art.  7.  Vingt  pour  cent,  soit  quatre  cents 
francs  par  action,  seroiii  vtoés  dans  le  mois  de 
la  date  de  Tordonoance  royale  d'autoritaiiuui 
laa  ftctiomiairH  dcncnrerooi  «ogaféa  po«r  la 
surplus  de  Iturs  actions,  coofoi  m>'meut  à  Tar- 
ticla  38  du  Code  de  comoMrce,  sans  i|iie  leur 
ratpoiMabilité  puisse  Jamais  a*élaiidi«  au  delâi  ai 
aaiu  qu'il  f  ait  liea  à  nipparlar  rarfaai  ta|a 
pour  divid€D(te. 

Arl.  8.  Tout  actionnaire  devra  élira  domiflélo 
iAnvara. 

An.  9.  La  cession  des  actions  n'opén-ra  par 
line  déclaration  de  irdnttfi  i  i.  Le  transfert  sera 
•igné  par  le  cédant  et  par  le  cessionnaire  ou  par 
fandéa  do  pouvoira.  Pour  la  validité  du  lfaii»> 
fcrl  à  I^L'gard  de  la  compagnie,  W.  nouveau  socié- 
taire devra  être  agrcé  préalablement  par  le  coa* 
seil  d'administration  qui  n  admettra  do  traïufiart 
qiftoD  tovaur  da  paramnaa  dant  la  aolvabUild  lui 
aara  canatie. 

Art.  10.  Daoa  la  cas  où  un  aciioouaife  serait 
déclara  aa  failliia  ou  au  taipnMloii,  tes  acUaut 
aaranl  veadnaa  par  la  nJalatire  d'un  agent  da 
change  près  la  Imurse  d'Auver»,  A  moins  (|U^i  ne 
•otl  dooaé  une  caution  agréée  par  le  conseil 
d*admiul»tralkMi* 

Art.  11*  io  caa  da  décès  d'un  actionnaire,  ses 
hériiier<  ou  ayant»  droit  seront  tenus.,  d^us  l«s 
SIX  mois  i  cuiuplcr  du  jour  du  décèi,  de  prcseuier 
au  cooMtt  d*adflaioi»trallatt  one  ou  piusiesuf 
personnes  eo  lempiacement  du  décédé. 

La»  ovàWi.  lituiairaa  davrool  être  agréée 


comme  il  Pst  ilit  A  Tarf  9;  faiit'^  d'avoir  rempli 
et*  formalilt's,  les  ar'tiuos  ««roat  vendues  aux 
irais,  risques  et  périla  des  pariiee  déraillaoïes. 

viataaiTiMW  aiutfaaua. 

Art.  IS.  La  clèture  des  livres  se  fera  Idni  lat 
ans,  le 30  juin,  pour  la  f  "rmation  ilu  bitan.  I.'ad- 
ministratiun  y  tiendra  compte  de  la  dépréciation 
évcntn^e  de  l*avoir  de  la  eocWté. 

Une  eipéililtaa  dae  comptes  anouefa  eera^ 
après  leur  approbation  |or  l'a^'^ffnhté»'  p'^n'^rale, 
adressé  au  ministre  ayant  les  affaires  commet^ 
cialaa  dans  ses  eiiribntlona.  Bn  outre,  radtnioie- 
tration  dépospn  s'^mestriellement,  gieff,- du 
tribunal  de  commerce  d'Anvers,  la  liste  nomina- 
tive des  actionuaires,  avec  rindtcatlon  du  Dom* 
bre  d^aetlooe  poieédéei  par  ducim  d*ettv  et  dae 
versemcni^  rPF  rtiiés.  Une  expédition  de  dite 
liste  sera  «fgaiemeoi  adressée  au  même  miniKire, 
aree  un  eertiflcat  du  greffler  dmltl  tribunal,  cko- 
slaiant  le  dépôt  dont  il  s'^gii,  sans  préjudice:  de 
Pexécotion  de  l'article  41.  Pemlant  les  15  Jours 
qoi  précéderont  l'assemblée  générale  du  mois  de 
JuitM  (arc.  4t  dae  iiataCs),  lai  eonptai  da  la 
compagnie,  avec  les  pièces  à  l'appui  seront  dé- 
posé» an  local  dte  la  compagnie  à  l'inspection  de 
tous  les  acuonna  ires.  Avi«  de  ce  dépôt  sera  donné 
aux  aeilaDuairaeen  lescoovoqnanl  paur  cette  aa- 
scmbiée  gétiérala»  al  le  prewer  eera  fomé  tm 
Juillet  1847. 

Art.  IS.  Dès  qu*iin  eu  plusieurs  bllaaa  succeasifi 
préaeoieruBt  une  perle  de  viaf  t  pour  cent  aur 

le  capiinl  Kottïcrit,  chaque  .irti  uinnirt"  ntirj  le 
droit  de  se  retirer  de  ta  société  ;  il  en  fera  la  dé- 
eiafaiioo  dant  les  quinse  jours  i^ni  Mivroni  la  der> 
oMffa  aaeambléa  fénérale,  et  s'en  fera  donner  un 
certiAcatau  moyen  diuju'"!  ii  »fra  rcmlmnrst*  nu 
fdr  et  à  mMure  de  Pexiiociiou  des  lisques  «ou* 
•erilt,ataai  sa  retraita.  LeacoeHnesalras  anraot 
la  même  faculté,  mais,  le  cas  échéant,  ili  aaraot 
tenus  lie  conserver  leurs  fonctions  jusqu*Acaqna 
leur  remplacement  puisse  avoir  lieu. 

Leemaalmumedee  rtoquee  déteroiinéai  Tait.  3 
seront  dès  toi  a  établis  et  ciK-uIés  en  it^nant  compte 
des  réductions  qu'aura  subies  le  capital  souscrit 
ensuite  des  dispositions  du  présent  ariieie. 

Art.  14.  Si*  par  auita  da  ia  ftodCé  4|ue  daana 

l'iri.  13  qui  préct^de,  pltis  d'iuî  ipiart  des  actions 
élan  retiré,  la  compagnie ces>eraa  de  prendre  de 
nouveaux  riaqueeat  serait  diiaouta  é  la  ftn  du  unns 
suivant  dana  laquai  l'a» semblée  générale  aurait 

lif>u,  à  moins  que  l'admiuiiiiraiion  ne  pût  re- 
placer les  actions  retirées  unUtaos  cette  épo- 
que. 

Art.  15.  En  cas  de  pertes  qui  entameraient  le 
capiiaiéauadedupMuraaal.  la  aasiall  4*«daii> 
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■liirttiM  devra  exiger  4et  MllMwaim  un  v«ff^ 

semant  v,ii 'm  h  i,i  pt-r!»»  ('•|irnuv<'e.  Lps  ver- 
■emeou  auiuui  iiau  de  i  tgueur  <Jaat  le  dél;ii  li'ua 
Mit  è  dater  d*  l*aii|i«24|al  «n  ««m  Ikil. 

Ari^  K.  Daa*  l«  caf  où  M  «dMonaire  ii*«ffec- 
tuerail  i>a$  dan»  le  li>mp»  roiiUi  let  ver>,<^monin 
deaoaiidéâ  par  le  coiiteil.  aux  U*rin««  de  l'art.  lH 
4«l  |irie^l«,  la  oooieil  d*adniloiatratiatt  fcra  vtn- 
drf  jHiMiquemeni,  ei  ce,  son»  préjudice  aux  au- 
tres droits  de  la  société,  sooaciiOQ  ou  tes  actions 
an  «oiiffraaca,  de  ia  manière  prescrite  par  rar- 
lida  10.  aam  attirât  li»maUMa«|u*MO  aeitda  Mia» 
«■damaora  attrijadîaialfaraaté  infriMittaux. 

w  t*âS«iiiriTaaTMii. 

Art.  17.  La  comjtasnie  e«i  admiuisirée  par  iio 
conaail compoié  détruit  conaalsialrea  etd^io 
dir<>cieur,  numnaéspar  l'ananblie  générale. 

Sont  nommé*  pour  la  pMtdiira  foia  |»ar  laa 

preseals  statuts  : 

MM.  Cbariaa'GtaaIaiii  Vanitarckhava. 

Jaaqvaa  Pscha,  chaTda  la  naiaM  Kocb 

et  comp. 

Désiré  Grenier,  cbet  de  la  raaisou  U.  Gre> 
niaretaooiy. 
M .  GamaiQ  art  DoaiiBd  dlvaetaiff  d»  \9  aaeiétd* 

Art.  18.  Le»  commiasairm  rt  le  dircclpitr  ;!ni  v<n! 
élre  propriétaires  cbacuD  de  dix  a4;tioiis.  Ces 
acIioDa»  q«i  tour  aarvaol  de  «aaileoftanaol,  aoai 
inaliénables  et  resteront  dépotéas  pendant  t««tê 
la  (fiir»V"  ft  j  "(praprès  l'aiiurement  de  la  gestion 
de  chacun  de>  lutéressés.  MeotuMl  de  l'iualiéna- 
Mhé  «M  fhita  anr  laa  tlicaa. 

Art.  19.  Les  conimis^ain  s  et  te  directeur  sont 
réYOcablea  par  rassemblée  générale  à  la  majorité 
abaaltta  daa  actionnaire*  ayant  droit  de  voter. 

Art.  M.  i«  eomeil  d*adBlBialraiioo  aoMM 
parmi  se?  mcmbrrtun  président. 

Art.  SI.  Tous  les  deiu  an»,  (>  <riir  de  1850, 
no  coaaaiaaaira  aorilra.  Poar  la  premitea  ISalala 
auri  réglera  l*ordre  de  sorii«. 

Les  Fonctions  tl)t  dirr-cteur  durent  doiJie  ans, 
^ut  prennent  cour»  à  paï  ur  de  l'octroi  royal. 

Laa  ooouBiaaairea  et  la  diraetaor  aool  rééilgl* 

Art.  fi.  Une  place  d'administrateur  deven^iiit 
vacante,  ie  conseil  d'administration  y  pourvoira 
|f«Tiaoirenaiit,  iwi|ii*A  la  prachaloe  anaablia 
S^uérale  qui  atalvara  aur  la  clMis  «lui  aura  été 
fait. 

L^adminittrateur  aloai  nommé  na  raaiara  an 
exerciee  <|m  pandaM  td  lemfN  que  darall  attcate 
durer  1?  ç^e^itoo  de  son  prédécesjieur. 

Art.  Hâ.  Le  conseil  d^adminiatration  s^assem- 
IHart  tmal  aaavaol  qoa  laa  iAléidla  dolUaHHil 
«oani  la  damwdawal,  at  jtow  t— a  la»<É»,  êm 


fois  au  aoiiia  9»  aMla.DaBa  aaa  aéaoaaatiwiWi 

di'ci'^ioii  ne  |ini)rr?  «^ir<'  f>ri««>  si  le  diraMaV  a( 
deux  commissaires  ne  sotti  présanta. 

Art.  S4.  L*adaaldiftralieB  prendra  ao*  ddclalwi» 
à  la  majorité  des  voix,  et,  en  cas  de  partagt»ht 
voix  du  préitidcQt  «pra  prppondëraote.  Ses  déri- 
sioua  seront  inscrites  »ur  un  reglslra  tenu  à  cet 
efbi«  a»  alfndaa  séance  teMnte  par  toiia  laa  aaeaa- 

hrrs  présenfît. 

Art.  i5.  Les  assignations,  les  acquit*,  endosse- 
inanta  d^effMa  et  eodiniu  d'escompte  seront  sigoée 
eollactivaaaal  iiar  m  neaaaaiiieife  ei  parle  di» 

ftCCiir. 

Art.  ât>.  Le  directeur  a  la  signature  de  la  nom- 
pagnie  peor  leialaa  awraa  ilirea  mm  BanmMBda 
dans  l'article  qui  prdaède.  eorae  aiiaal  poer  laa 

quiilances  prim<-8  d'as  urance  contre  l'In- 
cendie j  li  conduira  le  travail  des  bureaux}  il 
aenniclira  an  conseil  las  rOfiemania  daa  pertes  et 
doinriiage»  à  la  charge  de  la  compagnie;  il  sera 
chargé  de  la  curres|K)nd.iuce  générale  cl  deTeié' 
cutiun  de  louin  les  décisions  du  conseil. 

Art.  n.  U  aeMail  d*adBBlalaln(ieQ  pom 
convoquer  extraordinsnemcnt  l'aitxemMée  gé- 
nérale, toutes  les  foi»  qu'il  le  jugera  nécessaire 
aux  intérêt*  de  la  compagnie. 

Art.  38.  Le  conseil  d'administration  estaolerlaé 
à  accepter  ou  à  refuser  l'.idmis»ion  d'actionnarreji 
tant  à  l'tnst-riptiun  qu'a  la  mutation  ;  A  arrêter 
laa  eondltlMis  vénéralaadaa  {lelteaa;  Aflier  la  na- 
ture des  risifucs  que  la  com|»agnie  prendra  à  lâ 
cliargi*  et  le  taux  des  primts;  a  coro|ioser  on  i 
transiger  dau»  les  affaires  conteniieusasj  à  sou- 
tenir ai  A  prereqoar  tonie*  proeédara*}  à  Mtt 

dr.s  poursuit*'»  jiirliciaii es  rentré  les  luauvaisdé- 
bileurs;  à  provoquer  des  expropriations  forcéfif; 
■ràme,en  cas  de  besoin,  à  requérir  des  iiypoibè- 
qnea  ;  A  oommer  le*  agaoi*  al  la*  aoaploréa  de  la 
compagnie;  à  fixer  leurs  traiiem-  nts  et  â  faire 
^néraiement,  daus  les  limites  des  présenls^ta- 
Ints,  lent  ee  iprii  jugera  utile  an  ioléréta  da 
l*établlssemeni. 

Lfsaciiuos  «  n  jusiice,  '  mtendemandao'  ffîi'en 
défendant,  ont  lieu  au  nom  de  radmini«lratlon« 
pouraofieeai  dilffafieas  dn  directear. 

Art.  SO.  I.es  commissaires  demeurent  égaleoMnt 
chargés  de  prendre  connaissance  de»  opi^ratlons 
du  directeur  ei  d'inspecter  sa  comptabilité.  Il* 
oot,  «oh  collaeUfCBent,  ai»n  IndlYlduellieMol, 
un  contrôle  iUiariié  w»  louiaa  le*  aSiyrea  de  la 
•oeiété. 

Art.  90.  U»  ncdibraa  «ta  anosail  dMalnislra- 
tleo,  n*apérani  que  «oaame  laaadaUirea  de  la 
compagnie  ne  sont  respencaMe*  qœ  de  Teiéeii- 
tiuo  de  leur  maaUat. 

Art.  St«  Ba  eaa  de  «aladia  oa  d*ohaiaae  da 
dlrmaar»  H  aara  ra^laaé  par  talérta  par  l*na 
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des  COmmrV'^^ir''^  on  tnr  (Mie  Mire  fwnMiie 
déMguée  |>arcet  dernier». 
■  Arl.  8S.  Lacaiuede  la  coaiMis*!'*  "«l'a  coaflée 
à  une  maiMM  de  banqveqM  didsigocn  le  conseil 
d^adminittratton. 

Im  Tâleun  seroDl  renfermée*  lians  un  colFre 
fmMt  k  Mat  elefi  dMt  Pime  réitère  mire  les 
imIdi  d*ra  MomlMeipe  et  l^tttredent  cellci  d« 

dirficicnp. 

An.  33.  Ledirecleiir  fournira  lu  loc»!  nécesM<re 
MX  bureMK  de  la  eofliiiagiil^,  om  diamlire  de 

conseil,  le  feu,  la  lumière  cl  les  mcuble«  néces- 
saires ;  rassemblée  générale  des  actionnairps 
pourra  lui  allouer  une  indemnité  [tour  le  couvrir, 
m  tout  M  en  penie»  de  aee  ddpeiWM. 

Ar(.  Les  ronctioH':  des  commissaires  frmnt 
gratuites  aussi  longtemps  que  les  aclionitaires 
a^uront  i>as  reçu  six  |iour  cent  j  compris  les 
Intérêts.  A  partir  dfl  ce  chiffre,  le  cinquième  du 
béntflce restant  leur  .«era  dévolu  h  liire  d'imlf^m- 
nilé  pour  le»  soins  qu'ils  donneront  à  la  compa- 
gnie. 

Le  directeur  Jouira  d*un  traitement  de  Irait 
mil'e  francs  ei  d'une  Kratificalion  de  cin«|  pour 
cent  sur  les  dividendes,  prélèvement  fait  des  par- 
tiel DeoiiMnéei  m  premier  alinéa  d-deim. 

M  i**inaeté«  einénats. 

Alt.  "5.  L'asstmbiéc  générale  représente  l'uni- 
veisalité  des  acitoonanes  ;  ses  déci^mns  sont 
obligatoires  pour  tous,  même  pour  tes  absents. 

Art.  96.  L*asiemblée  générale,  tant  ordinaire 
qu'ex (raorduiaire,  est  conviKfnée  par  avis  publiés 
à  deux  i-epr»t«s,  et  puur  la  première  lois,  vingt 
Jour  au  iDoittid*avaoce«  dans  le  Moniteur  Belge 
oBcicI,  aimî  que  dant  un  «loi  principaux  Jour* 
imiix  d'Anvers,  et.  en  Oîttre,  par  lettres arfreiiéM 
au  domicile  eiu  par  rbaque  actionnaire. 

AU.  87.  Tout  leiaclionnairei  ont  le  droit  d^at- 
sisteraiixafcseniblre.sgeuérales, maisaiicun  dVux 
D"y  r.nra  voix  di'tilit  ralive  s'il  n'est  propriétaire 
d'au  moius  quatre  actions.  Le  propriétaire  de 
Iluilaciiooaaora  densTois,  ceinidedooseacliom 
trois  Yoix,  relui  de  seize  actions  [i  Tipe  toix  et 
enfin  celui  de  vingt  action»  et  au  dcl;^  cinq  voix, 
maximum  des  votx  que  puisse  réunir  un  seul  ao- 
Uonnaire. 

Art.  3S.  T. es  actionnaires  non  demeurant  h  An- 
vers, qui  ne  peuvent  asiister  aux  assemblées  gé- 
néralet,  auront  le  droit  de  s'y  faire  représenter, 
pourvu  que  leurs  fondés  île  pottTOiri  Mieutac» 
tionnaires  de  la  compagnie 

Ciiaque  fondé  de  pouvoirs  peut  représenta 
ploftieun  actionnairei.  Lra  voix  de  l*aellonnaire 
représentant  sont  augmentée»  de  COUei  dei  ac- 
lionnairei  repréieniéi  parloi.iBm  que  iMiefoii 
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il  puisse  réunir  m  ceidMX  qnalltéi  phtt  «la  ciiM| 

voix. 

Art.  89.  Douze  aclioonairei,  ayaut  droit  de 
voter  dam  lee  ataemMéee  génémle»,  pourront 

convoquer  une  ii^tminn  ^'adressant  au  Jircc- 
leur,  A  qui  on  fera  cono^il ire  le  motif  de  la  con- 
vocation demandée* 

l**aMemblée  générale  est  lenoe  de  déliliérer 
sur  toute  propositiM  Hit»  par  on  pareil  noalwe 
d'actionnaires. 

Bile  est  présidée  par  le  président  du  eonieil 
d'administration.  Les  décis  ons  sont  prises  à  la 
majorité  abMloe  des  voix  des  membres  pré- 
sents. 

En  cas  do  piria^  Ta  foix  du  préiidaot  ei4 
prépoodéranio. 

Goame  apsuiu. 

An.  40.  diaqne  annr^c,  dans  le  courant  du  mob 

de  juillet,  une  asseniblée  générale  nera  convo- 
quée, il'aprés  le  mode  déterminé  à  l'art.  36,  pour 
arrêter  le  bilan  et  entendre  le  rapport  de  l'admi- 
nistration stir  1.1  Mtualinn  de  la  société.  Le  compte 
des  répariilioDs  se  réglera  de  la  manière  ini- 
vante  : 

Ba  eai  do  bénéAce  nel  et  dé.iuet{on  faite  de 

iMS  les  frais  généraux  ou  cb.irgcs  sociales, 
qaatre  pour  cent  seront  payi^s  aux  actionnaires 
sur  les  ftindi  versés  par  eux,  plus  deux  pour 
cent' de  dividcndo  privilégié;  le  restant  du  béaé> 

flce  sf  partagera  parcini|utèint«,  dont  den\  part» 
seront  encore  payées  aux  actionnaires  deux  parts 
seront  appliquées  an  fonds  de  réserve  ilowt  le 
maximum  est  fixé  à  soixante  et  quinxe  mille 
francs,  ei  la  cinquième  part  rfvicndra  aux  'fm- 
missaircs  en  vertu  de  t'art.  34  des  prcseuls  sta- 
tuts. 

Si,  par  suite  de  pe-  tos,  If  capital  sou«critetla 
réserve  viennent  à  6ln;  entHmos,  aucune  diMri- 
iration  d'intérêt  uu  de  pan  dan»  les  béni  fices  ne 
pourra  avoir  lieu  avant  que  le  déficit  soit  corn» 

bîé. 

L'approbation  du  bilan  par  l'assemli  ée  néné- 
rale  vaudra  dérbarge  complète  pour  le  directeur 
et  les  commissaires. 

En  tout  temps  l'assemblée  générale  a  le  droit 
de  nommer  un  ou  deux  commissaires  spéciaux 
pMr  examiner  le  bilan  et  pour  prendra  connais- 
sance de  toutes  les  opérations  et  affaires  de  la 
société,  ainsi  qi  c  .fe  la  gestion  sociale. 

Le  gouvernement  a  également,  quand  bon  lui 
ïambte,  la  ràcnité  de  nommer,  dMs  le  mimo  bot, 
un  ou  pluiiett»  commiiiairei  ipéeiaax. 

niteoioTiox  ar  u«naavioa. 

Art.  41.  Son»  préjudice  I  Part.  14  ci-dMiai,  te 
dtwolttUM  aara  lien  dt  pWn  droit  : 
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Si  l«s  perle*  »'élèTcal  à  quaranle  pour  ceol  du 
capifalMUMrit; 

Elle  aura  lieu,  en  outre,  si  le<  perlwcxcédaot 
le  du  même  capital,  elle  csi  décidée  en  as- 
semblée générale  |iar  les  deux  liera  de«  aclious 
éniM*.  IMiM  ce  dernier  cas,  U  diaiolatUMi  oa 
|H>urra  recevoir  fon  cfTet  qu'iTCC  l*MMllillMllt 
préalable  du  gouvernement . 

-  Art.  43.  Dans  le  ca»  prévu  par  rariicie  précé- 
dent, radBlnMrttNm  eMiToqyirt  inoiédiaie- 
■Motraiienblf»  ffteéMie. 

Arî.  17.  Fn  cal  ik  disîolulfnn,  b  !iqiii<fniion 
sera  coofiéc  i  radmintstratioa  en  fondions  qui 
•era  obligée  de  i^en  charger,  à  moins  que  Vêê- 
•enbMe  (inérale  m  dé»ire  Jal  adloindre  un  oo 
plusieurs  commissaires  spéctant. 

Art.  44.  Nulle  modiAca(ton.ii!i  siaïuU  ne  peiil 
avoir  lieu  que  daos  une  assemblée  générale  ipé- 
eialcmeot  eonvoquie  I  cci  dfct,  d*aprèe  le  mode 
détçrmin<*à  ou  dûment  averlip  ttp  l'objet 

à  meure  en  délibération,  el  réunissant  les  deux 
lier*  an  moins  des  aclionnaires  ainsi  que  des 


[«.  —  AN  184é,  N'  285. 


Aucune  modification  aux  statuts  ne  peut  rece- 
voir son  effet  sau  ranenUment  pfialaMe  dn 
gottvernemeal. 


Art.  45.  Dana  lea  eaa  d«  cnnietlalioaa  i  ration 

des  affaires  sociales,  soit  entre  les  commissaires, 
et  le  directeur,  soit  entre  les  actionnaires  eux- 
mêmes,  elles  seront  Jugées  |>ar  un  tribunal  ar- 
bitral cnmpoad  da  troit  membrei,  dont  deax  «e- 

ront  Choisij  par  les  pHriir"?;  ce;  rlriix  irb  trrs 

ainsi  choisis  nommeront  eux-mêmes  leur  iroi- 
•ième  collègue;  maia  en  eaa  de  désaccord  aur 
la  nanlnaiinn  de  ce  iroiaième  arbitre,  Il  aera 
désign<^  psr  le  présidant  du  trtiHinal  dn  com- 

Dans  le  cas  où  Tune  des  parties  n'aurait  pas 
nommé  «on  arbiir*  dans  Ici  hnli  Jonra  de  la 

sominntion  lui  en  aurait  étt!'  faite,  cet  arbitre 
serait  également  nommé  par  le  président  du  tri- 
banal  de  commerce  à  la  requête  de  la  partie  la 
pina  dilifenlo. 

!..  s  nrhifrcs  prononceront,  coromé  amiables 
compositeurs,  sans  éUre  astreint»  aux  fiHines  et 
délaie  de  la  procédnre. 

Laort  dédaloM  aamnt  aans  «ppd  ni  raoonra 
en  cassation. 

Ces  statuts  ainsi  arrêtés,  soot  intervmus  lesditi 
ataara  Pran^ois-Piem  Tan  Bereielaer,  noiatra; 
Renier-Jacques Genicot,  dispachcur  ;  Pierre  Pan- 
ivflj,  négociant;  Guillaume- Jost'ith  lté  Boey,  pro- 
priétaire, tous  domiciliés  à  Anvers,  cl  baroa 
s^i.  — 


Eugène  Van  Havre  de  Coroelisseo.  propriétaire, 
domicilié  à  Braessebaet  ; 

Lesquels  ont  déclaré  adhérer  aux  articles  el 
conditions  renfermés  dans  les  statuts  qoi  précè- 
dent. 

Et  a  ledit  sieur  Gamain  déclaré  sa  porter  ftort 

des  actionnaires  non  comparants,  prometiant  <le 
faire  ratifier  par  eux  les  statuts  tels  qu'ils  ont  été 
arrêtés  par  ces  présentes. 

Dont  acte  fait  h  Anvers,  en  IVtMda»  date  qno 
rfp5sti«,  en  présence  de  Ferdinaoït  Woiiters,  bou- 
tiquier, et  François  Pares,  maître  bottier,  Funet 
rrâtre  demeurant  à  Anvers,  témoins  pour  ce 
roiinls,  lesquels  ont  signé  la  minute  avec  les  com- 
parants et  ledit  M«  H<inegacfF.  notaire,  après  lec- 
ture faite.  iSIgné)  Gamain,  J.  Fudbs,  U.  Greniefi 
L.  Berkmans.  S.  P.  Van  Bcrckelaer,  R.  J.  GenI- 
eot,  P.  ranwrl»,  G.  J.  De  Boejr,  baron  E.  Van 
Havre,  F.  M.  J.  Wouters,  S.  Dares  et  J.  Hane* 
graeff,  notaire. 

Bureglstré  i  Antrers,  le  quatre  avril  IIM, 
Tol.  233,  fol.  61  verso,  case  3.  Rcrn  deux  franc» 
vingt  et  un  centimes  additionnels  compris.  Le 
receveur  (signé)  Van  Bredael. 


S85.  —  16  AvaiL  1846.  -  Jrrêli  roxtU  fixant 
le»  ailgnementt  de  la  routé  d'Âmem  Pêrt 
LHt€<t  iMHMnt  ée  9ani*  (Monit.  dn  19  avril 
iM.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  thi  cmr^eil 
communal  de  Gaod  en  date  du  38  ioùl  1844, 
cnnccrnani  la  fixation  des  alignement»  d'une 
partie  de  la  rue  de  Gonrtray  on  celio  villo,  lon- 

hnnt  'tnn<i  I.i  fiircctinn  de  la  route  dO  pramtèrt 
classe»  00  6,  d'Anvers  ver»  Lille  { 

Vu  le  plan  Indiquant  las  allsnementa  adaptés  : 

Vu  la  dclibéralion  du  même  conseil,  eo  date 
du  10  janvier  18ifi,  portant  que  la  ville  suppor- 
tera tou»  les  frai»  qui  ré»ulleroQt  des  travaux  de 
rectification,  d*êlarglseemeot  et  autres  à  cIKm- 
tuer  ensuite  de  Padopiion  dudit  plan  ; 

Vu  ravis  'ie  Kl  fié|itttation  pamianenie du  cou-' 
seil  |iroviociai  j 

Vu  Tart.  76  do  la  loi  communale  ; 

Sur  la  proposition  de  notre  Binlatre  dea  tra- 
vaux publics , 

Nous  avons  arrêté  et  arréton»  : 

Art«  Iw.  Est  approuvée  la  délibération  du  con- 
seil eommnnal  de  Gaod  en  date  duiSnofitlMd, 
concernant  la  fixation  de»  alignemen!<<  (Puae 
partie  de  la  rue  de  Courtray  eo  cette  ni  le,  tom- 
bant dana  la  direetion  de  lorouiodopromière 
classe»  Q*  6,  d*Anvers  vers  Lille. 

En  conséquence,  les  aligoemcni»  de  la  partie 
de  rue  précitée  sout  fixés  ainsi  qu'il»  sont  ludi- 
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quH  au  plao  ci-anneié,  api»rouvé  jmip  noire  rai- 
Dittre  des  travaux  pobllea,  de  nanllre  que  lat 
nfl^ft.  mim^ot  lOl  è  197  inclus,  seront  por- 
tées â  une  clItUMiee  «taie  de  six  miim  de  l*axe 
de  la  roule. 

An.  8.  Les  temiiis  néeesMlrct  è  ta  rwttftea^ 
tien  et  i  Télerf isseincnt  de  celle  t Ki  ntp 
dp  fopirirav,  cnnfirmémciU  i  rc  qui  précède  el 
au  i>lan  susmentioont-,  seninl,  au  besoin,  empfh 

•teecoiida  de  It  manière  preacrile  par  les  lois  en 
matière  d*Mph»priatl6a  pew  eame  dhiUlilA  pu- 
blique. 

Ari.  3.  Koira  nloIttM  de*  imami  puMIct 
^.  Da  iaviy)  an  chaifé  de  l^MêeatliNi  d«  ^ 
Mut  acpfttd» 

28R  17  P  II.  1846.  -  Arrêté  royal rap- 
portant  L arrêté  i^  aldu  14  avril  18i»,  «rvi 
«  mitwUè  fttf  eammiulmu  d'mg^kuUurê 
à  dispoti  r  des  Juments  de  réforme  de 
l'armée  au  profil  des  cuitlvateun^  à  chaire 
de  tes  faire  ittItUrpar  des  étalons  dtikaras 
de  l'Etait  et  sous  la  condition  que  te  pou- 
lain écherra  au  haras  si  c'est  une  Jument, 
et  au  cultivateur  si  c'est  un  entier.  (Monit. 
diiiS«VrU1M0.) 


287.  —  18  AvaiL  154C.—  Arrêté  royal poMont 
'  rettamatUmeni  partiei  des  conseils  pro- 
vinciaux en  AUê.  [IêMêH*  du  19  avril  ISM.) 

9tt.  — 18  aWw  1846.  -  Des  arrêtée  reiyou» 

de  la  même  date  accordent  : 

Ju  sieur  baron  Eugel  {Chartes,,  doml" 
cilié  a  Bruxelles,  hôtel  de  Suêde^  ohêtle 
■  tieuf  L.  Mfehtetnberger  son  mandataire, 
un  brevet  d'invention  de  cinq  années  pour 
un  appareil  propre  à  chauffer  au  moyen 
dePai\^ehaudî 

Au  sieur  Vandereltèhel  (P.  M.  J.],  atné, 
domicilié  à  Bruxelles,  me  de  T.oxum^ 
H*  7,  un  brevet  d'invention  de  dix  années 
pour  un  iMeanlime  propre  à  lever  et 
Uèâttsër  tes  stores  à  planchlMee ,  pi'U 
nomme  stores-Jalousies  ; 

Au  sieur  Vvttaune  [VMey,  domMfié  à 
^emmapn  {BmliuttHh  un  krevêf  d^iuven- 
llon  de  quinze  années  pour  un  mode 
particulier  d'insufflation  d'air  entt^  les 
meules  des  moulins  à  farine  t 

Au  sieur  Lombaer  {Jean  Baptiste],  do» 
micilié  à  J'  ffi'  Sftint-Pit  i  rt:  [Brabanf  ,  tin 
brevet  d'invention  de  dix  années,  pour  un 
uppofwU  étiUué  à  réduiru  à  féM  «mIhI- 


llçue  têt  ôxjniee  impure  dite  eenim  da 
«  plonbi  de  sine,  de  cuivre,  eic  ; 

Au  sieur  Fandenberfjhe  fP.),  domicilié 
à  Bruxelles,  rue  des  Minimes,  sect.  1»«, 
m  89,  un  krevêt  d'hmenihn  da  dix  auméee 

ptmrun  appareil  en  fomr  d't  hrr  rtV^mit. 
servant  à  rendra  inodores  les  pulsaHs  et 
leségoutsi 

AuOaurWukrr  J  ^-h  domlcUléà 
Ixellcs,  chnussic  d'Etterbeek,  n*  116  a^ 
chei  te  sieur  DevauXt  un  brevet  d'inven- 
tion de  quinze  années  pour  un  appareil 
pn^^à  activer  l'aérage  des  mines  ; 

4ur  sii'urs  Young  et  Naîr  {A.  M.), 
domiciliés  à  Bruxelles,  place  du  Grand- 
SabloHt  no  90,  eke%  le  eleur  Stœtet^  leur 
mandataire,  vn  brevet  d'Importation  dr 
quinze  années  pour  une  machine  destinée 
à  fabriquer  des  tubes  mélatiiques  et  à  j^ 
renfermer  det  fUe  condueUur»  éieetrifuee 
isolés  ; 

A  la  dame  Godde,  domiciliée  à  BruxeUeSt 
rue  du  Midi,  «•  44,  cA«»  IvêfeurCh.  Car- 
pentlert  ton  uuutdalatre,  un  brevet  d'im- 
portalhn  et  de  perfectionnement  de  treize 
années  et  dix  mois^  pour  des  perfection- 
nementi  au  nouveau  eyetèma  dv  rouve 
triées  applicables  aux  bateaux  à  vape  ur, 
(téjfi  breveté  pour  quatorze  ans,  le 'î'^  fé- 
vrier dernier,  en  faveur  de  ladite  dame  et 
du  sieur  Geoti/ofiti. 

.La  titulaire  aat  tenue  de  fournir  à  tous  les  in- 
dustriels du  pays  qui  ie  lui  demamlt  i  ont,  le 
•jaiime  complet  de  ruues,  etc.,  comprenant  les 
perfectionnemeiitt  douill  it.  Elle  aura  draît, 
de  eeçlier,  A  une  indemnilt  ï  réfier  A  l*anialila 
ou  à  Axer  par  arbitrage  ; 

iu  sit  ue  If  atner  '/>.  fils,  domicilié  à 
Hivxelles,  hôtel  du  Groenendael,  chez  le 
tfeur  Dfxout  eon  mandataire^  un  hrwêi 
d'importation  de  dix  années,  pour  desprr- 
fectlonntments  dans  ta  confection  des 
ffrs  à  cheval  et  dam  la  manière  de  lee 
attaekêr  aux  plede  «lee  cAevaux^perfi»- 
tronncmenti  brevetés  en  Angleterre  pour 
quatonc  ans^  te  3  novembre         en  fa- 
wur  du  ehur  Watney  {.Alfred}. 
Ce  brevet  eii  aeeonM  A  la  mémecondllioa  qua 
le  préci'dt'Di,  celui  fie  la  ilauic  Gotlde.  f-t  titu- 
laire est  tenu  d*auturtscr  tous  les  indtiftlnel»  du 
pays  qui  le  lui  demanderont  A  employer  pour 
leur  propre  compta  lea  perléctiouiiiaBeikla  dont 
il  l'agit  ; 

Au  sieur  Jf'ilson  {Gv-orgesi,  domlclHé  à 
Bruxelles^  Hôtel  du  Grœnendael,  c*«b  ir 
êltur  ùixouf  êo»  mtmdÊidirv,  um  krtmt 
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d'imporiatfon  de  dix  années,  ppur  une 
Èi^jkhut  H  kà  pneidi.  perftéethmni  ^ 

hrfvetés,  en  sa  faveur^  en  Ànglettrrê^ 
pour  quatorte  ans,  le  iQJuin  1844. 

G«  brcTcC  ctl  accordé  à  la  ménie  coodilioo 
qM«  le  iwicMeDi,  celui  du  iMur  W«lo«y. 

Au  sieur  Xusse/i  T.  tf.},  domicilié  à 
Bruxelles.  Hôfel  Hu  Grof'nendaei^  chez  le 
sieur  Dixon^  ton  mandeuaire^  un  brevet 
^ImporuaiM  de  sB»  wméM,  ^ottr  é$$ 
perfectlonnemenlt  dans  la  fabrication  de 
tubes  enfersoudésybtevelés  en  ta  faveur, 
en  Angleterre ,  pour  quatorze  ans  ,  le 
14  û9*t  1845.  (MoDii.  du  84  arrtt  1848.) 
Ce  brevet  est  acconlé  i  lâ  ib4imi  cMMUtlm 
<|ae  i«a  prieédaoïa. 


188.  "  18  ATI»  1848.  —  Ârrêtê  reymt  «rribn. 

nant  la  pubUcalion  d'un  recueil  des  an- 
ciennes dispositions  qui  ont  régi  le  terri- 
toire de  Ut  Belgique.  (MoDit.  du  i^i  avril 
1848.) 

Léopold,  etc.  Sur  la  |»ropo»itioo  de  notre  mi- 
■lMradctoJ«iiM(l), 

lloDt  avoDt  arHIi  et  «rrlloiM  : 

Arl.  1«r.  Il  aéra  puWM.  anx  fr^h  ilr  î'Ftii.  ttn 
nctieii  des  diapOMiioaa  qui  ont  ttgi  ie.<i  divera 
larrMoivM  dont  avebapaw  la  Belgique  aciiteila^ 
avant  Irur  rénotoo  k  la  république  française. 

Art.  i.  Le«  travaux  prt^paraiolres  de  cette 
poblicaiioo  «ont  coafté»  à  aue  commiMioa  spé- 
ciale, doQl  laa  awalirea  taroiil  aomiDéi  par 
nous. 

Art.  3.  Noiro  aiinUtre  de  U  iuallce  (M.  le 


f  1)  Mapport  mu  ral. 

«8iff«, 

■  Lea  lois  et  fMtoea  dispotiiioa»  qm  r/gpssainni 
les  divers  pe|i  casapasent  la  BelgîqM  aetuille 
n*enl  jamak  ^t^  rern»iltîe«  que  d*tioe  manière  tn« 

compléir  .  n  ^  I  ol'cci 'oiis.  irailleur*.  dépourvue* 
de  tout  carat  1ère  officiel,  t'arrêtent  pour  la  plu- 
part veri  la  seconde  moitié  du  dernier  tiède, 
c'eal»à-dire,  pëciaémenl  à  l'époque  «ionl  la  légis- 
lation a  conservé  le  plus  de  poiott  de  coiilaclavec 
le»  iiilérélii  enrorc  ouverts. 

•  11  serait  doue  d'une  haute  utilité.  non-»eu!e- 
■fcaC  de  rechercher  «t  de  publier  les  docameats 
appartenant  à  celle  dernière  fn'riode,  mai*  i  nrore 
de  reni(»lct<-r  et  p«>ut  être  même  «ie  reproiluire 
en  un  teiii  <  orp»  tous  lec  wyeMeata  de  notro  an 
cienoe  législation.  « 

/Déjà?arrêt4  royal  dn  18  «ctobre  1839  a  prea* 

rri!  un  prfmirr  clnM-Tnent  de*  arcl)iYr>  <  \istanl 
dans  les  dilierents  dcp4l*.  L'eiéeution  <|u'a  re^e 


baron  J.  d'Aneihan),  chargé  de  l'exécution  d» 
présent  arrêté,  arrêtera  le  plaodéftoitif  de  la  pa- 
bllealloa  preieriie  par  rart.  I«r. 


888.  — 18  aven  1818.  —  Arrêté  royal  noth- 
mant  la  commission  charge  de*  irCMOsm 

préparatoires  du  recueil  prescrit  par  Par- 
rèté  qui  précède.  (Moait.  du  n  avril  1848.} 

Léopold.  rir   Sur  la  prttpMUidO  d»  MIfft  iBi» 

bistre  rie  il*  juMice, 

Reua  avons  arréié  et  arrêtons  : 
AH.Iar.  8oot  ooQtndt,  OMmbret  de  laeein* 

mi«Mon  spéciale  iDitltode  par  Partlde  8  de  naifé 

arrêté  de  ce  jour  : 

MM.  Ledercq,  proeorenr  fénéral  ;»rls  la  cour 

deeaeaaiioii,  pedsideni; 
Raikem,  (krocurcar  général  près  la  «Mit 

d'appel  de  Liège,  vice-préskleot; 
De  Cu7iier,  conseiller  i  la  coer  de  cassaUoa  ; 
De  Jnnfjhe,  docteur  en  «Iroii  à  Bnixelleij 
Delebecffue,  avecai  ftoêral  ptâa  la  oenr  dè 

cassation  î 

Detrée,  avteeal  »  U  eaor  d*appel,  Juge  avp- 

pléant  prA^  le  iriboaal  de  pKiBMM  Id- 
auacede  Liège; 
De  8ahil-6dneit,  bibikribécaire  de  Tuoiver- 
sité  de  Qeod; 

G  tcliTt  1      h'vitft»  rT''"'^ral  du  royaume  ; 
l'olain,  archiviste  de  ia  province  de  Liège. 
Van  Innie,  préaldent  h  la  eoor  d*appel  «le 
Gand. 

Art.  2.  Le*  frai»  de  rout<'el  de  séjour  des  m^ra- 
brea  de  ia  comonseion,  seront  calculés  d'après  le 
taux  éUMi  par  aiHre  arrêté  du  SI  tUeeaArB 
18 15.  {.Moniteur  1846,  n»  11.) 

Notre  miuiatrc  de  ta  Joatiee  (M.  letMron  J*d*A« 


cet  arrêf<5  pcnl  être  considérée  cotnmp  tin  achemi- 
nement vero  les  IraTaux  qu'il  s'agit  aujourd'hui 
d'eutreprendre.  Cependant,  lorsque  tous  les  auh 
tériewa  auranl  4té  rdanis,  iovaqae  Teii  aura  te» 
cneilli  tontes  tes  disposition*  qui  «ot  régi  V»n- 
cienoe  Belgique,  il  re-ilera  encore  à  rerhen  hrr 
dati»  (jneHf«  jiiu  tl''»  <lu  pays  cet  diviTses  Jisposi- 
lifin«t  ont  /ii;  en  viçiieur.  Ce  ac  Ser»  (jt»e  lorsqM 
ce*  diffiouitéa  préliminaire*  auront  été  rétolues, 
qu*U  sera  paaaihla  de  procéder  à  nue  coordination 
<iont  le  plan  nu  pourrait  être  ai  rèu-  ilè»  à  présent. 

»  J'ai  llionneur.,  »ire,  de  J>l■'•|H.^dr  à  Votre  Ma- 
jesté, de  confier  ic«  travaux  préparatoire*  de  la 
pnhiicalida  dont  je  viens  d'exposer  les  bases  prin- 
cipales, à  ane  eomunasioa  composée  d'hommes 
versés  daaa  la  eeaoaisaaaee-do  aos  aatianaes  nh 
stilaliona. 

»  Le  ministre  delà  Jvatîoe. 
»  Baron  J.  e'AsntBAii.  » 
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991.    19  ATUt  f  NS.-^nill^  rttr<l  jMrAmr 

convocation  du  coiiige  électoral  du  dUtrtei 
de  Hége,  Çdnuit.  du  M  avril  184«.} 


nelbao)  e«t  chargu  de  Texécuiido  du  préteol 


891.  —  18  AVftiL  1M6,  -«  >rf>T*lrf  royal  prgf 
crtiMUU  Péiargistement  d'un  chemin  dans 
la  rommunr  de  Unnnèche  {protfiitce  d» 
Li^ge-)  ^Mou«l.  du  25  avril  1846.j 

Léopold,  etc.  Vu  l'atlas  di  s  chemins  vicin.iux 
de  la  commune  de  BanoéchCf  province  de  Liège, 
dressé  en  exéculioo  de  la  toi  du  19  «Ttil  1841  ; 

Vu  leteera8cal«dal*âdiniiutinillod  comniiiMlè 
coniiatani  l'accomplissement  dfs  formalités  pres- 
crites parles  articles  »  et  5  de  la  !oi  préciléc; 

Vu  les  réclamations  des  sieurs  Jeangeite  [i.  N.), 
•I  JedojiT  (J.  doaieilléa  i  Hapoé^,  centre 
leicmi  ris  j  projetées  sur  les  parc -lies  de  terrain 
r**  M  ei  13,  à  Teffèl  dVMargir  le  cbemio  n*  8,  A' 
guré  au  plan  de  iiétail  no  5  de  fatlie  dont  11 
e^lt 

Vu  In  H''lih<^ra1ir(n  Hu  conseil  communal,  eo 
date  du  10  janvier  1S46,  rejetaotoea  réclama- 


Vu  la  déciiion  de  la  dépuiation  permaoeiite 
du  conseil  provincial,  en  'l.^ie  du  25  mara  1848| 
première  divisioii,  n»«  4652- àâlU  j 
ÇonaMéranl       rteBlle  dM  pièces  de  l*ia«^ 

lruL*lioQ,  que  les  cmprt'^'^^  [  i  njeiéeteonl  adcea- 
rSaircs  pour  améliorer  U  voine  }  . 

Vu  les  articles  11  cl  S8  de  la  loi  du  10  avril 
1841; 

Vu  la  loi  <hi  17  avril  1835,  sur  rex|iffoprialivn 
pour  cause  d'utilité  publique; 
^  Sur  la  propoaitioo  de  notre  nlnislre  de  I*lnl4* 


Nom  avoot  «rr<lé  et  arrétont  : 

Art.  1*.  L*41argissement  du  chemin  o*  3,  le 
long  des  parcelles  de  terrain  et  12  dit 

plan  de  détail,  n»  3,  de  l'atlas  des  chemins  vici- 
■anx  de  la  commnne  deHaiwèebe,  c«i  approuvé, 

tel  qu'il  résulte  des  indications  de  cr^  plan  cl  de 
rétat  des  rêstlttitUtM  et  empruet^  aoocsé  au- 
dit atlas. 

Art.  9.  Il  f  a  lieu  A  eetsion,  peur  cause  d*utl> 
liié  publique,  dtt  terrain  oéeeMairei  rélargiaie' 
Bieol  prctteté. 

Ba  eettaéqaeoce,  le  eoDiett  «eannoal  de  Uào- 
ttédia  eat  anioriii  i  acquérir  ce  tcrraiR,  da  fré 
à  gré,  et,  en  cas  de  cootestation,  à  en  poursuivre 
rexprepriatioo  pour  caute  d'uiiiiié  publique, 
dne  lei  fornuet  preeerUet  par  la  loi  aur  la  aaa- 
tlère. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  riniér*p»ir  (M.  If 
conte  de  Tbeux)  ctt  chargé  de  l'exécution  du 

prémitandié. 


Léepold,  etc.  Vu  rextrait  du  procès-vei  bal  de 
1,1  stbnrf  du  sénat,  en  date  du  16  mars  dernier, 
duquel  il  résulte  que  M.  Ueooequin  a  adre&sé  a 
cette  aMemblie  ta  déatiiaioii  de  ténateur,  coo* 
formémeol  i  Tari.  51  de  la  loi  du  3  mars  IS"!  ; 

Vu  la  correspondance  à  laquplle  cette  affaire 
a  donné  lieu,  ootammcot  une  lettre  de  H.  Heooe- 
«juin,  en  date  do  «  avril  eonraot  ; 

Vu  Tari.  60  de  la  loi  précilér  ; 

Sur  le  rapport  de  uolre  ministre  de  riot^ 
rieur, 

Hooi  avons  arrêté  01  «rrétoM  : 
Art.  i».  Le  eolléfe  électoral  du  district  de 

Liège  est  cobvdiju^*  pour  li>  7  imi  prochain,  i 
l'clfel  d'élire  uo  menihrc  du  bcnat,  eu  remplace- 
ncntdoM.  Henoequio,  démisiionoalre. 

Art.  9.  Notre  ministre  de  Tintérieur  (M.  le 
comte  de  Theux)  est  ctaargé  de  rexéoutioo  du 
présent  arrêté. 


98f.  -  19  avaa1B48.  —  jirrêtér^mom-' 

mant  le  sieur  Decroes  chevalier  de  l'ordm 
de  léopoid.  {maa.  «lu  -19  avril  1846.) 

Motifs.  •  Voulant  donner  au  sieur  S.  Decroe* » 
secrétaire  de  la  commlsslOD  spéciale  de  pèche  à 
Ostendo*  an  lémolgoage  publie  de  noiio  satte- 

Kaclîon  pour  le  zèle  qu'il  a  constamnicnt  a(>- 
porté  et  pour  les  services  qu'il  a  reodus  daus 
l*eiireice  do  sel  fimctloDs.  • 


394.— 19AVBIL  iSiB.'—jiri'êlê royal  nommant 
le  sieur  Verraerl  chevalier  de  l'ordre 
de  L€opold.[yioiï\\.  du  29  avril  1846.) 

Motifs.  «  VoulantdonnerausleurVerraert(P.), 
profleeeeor  à  l'éeelede  aavlfatlon  dX)sleDde,  no 

t^moigoa^e  public  île  notre  satisfii  iion  pour  le 
zèle  et  la  capacité  qu'il  a  cooslamuicui  apportés 
dans  Iteerdce  do  ses  fonctions.  • 


995.  —  91  AVRIL  1846.  —  État  dressé  par  le 
ministre  de  l'intérieur  (M,  Ir  comte  de 
Tbcux),  en  exécution  de  l'art.  4  de  ta  loi 
4u  81  JuHM  9t  éêf  arrêté  rerat  du  7  août 

1834.  et  indiquant  le  prix  nwyen  du  fro- 
ment et  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
lundi  13  au  samedi  18  avril  1S46.  (Mouileur 
dtt  99  avril  1848.) 
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33 

39 

17 

11 

—  81  AvaiL  1846.  —  Arrêté  royal  nom* 
mant  le  sieur  Claus-F'an-Aken  chevalier 
de  l'ordre  de  Léopold.  (Honit.  du  S4  avril 
184S.) 

Moll/t,  «  Voiilabl  roeoiiMlin,  par  m  i<bmI- 

gaage public  de  notre  bienyeillaoee,  le«  terrices 
reodiM  à  la  jMtiee  eoowlalre  par  M.  Claut-Van- 


Aiteo  (N.  J.),  président  du  tribunal  de  commerce 
de  Cam,  » 


107.  -tf  âTanlOM.— wMtfr^r«fMlif- 

tant  une  barrière  sur  la  rouie  du  Val- 
B0nolt  à  Chénée.  (Uonit.  du  33  avril  1846.) 

Lénpnl't,  elc.  Revu  notre  arrêté  du  14  mars 
1845,  qui  a  décrété  U  instruction,  aux  frais  4a 
rÉiat,  d'une  routa  du  Val-B«ooU  à  Cbénée  ; 

Ya  ParuSAi  la  loi  da  10  «art  1080  {BmtÊÊUti 
ofjlciel,  D*  8),  portant  que  remplacement  des 
l>.<i  riëres  i  élabitr  sur  les  routes  nouvelles  sera 
TLgié  par  le  gouvarnament; 
.  CoDildéraot  i|Qa  lea  travaux  de  construction 
de  la  route  précitée  *ont  sur  le  point  d'être  ter- 
minés et  qu'il  7  a  lieu  de  fixer  remplacement  de 
la  barrière  à  7  établir; 

Sur'  la  propo^loa  4t  notre  atalalfv  deo  ira- 
raux  public», 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  l*r.  Il  sera  établi,  sur  Ja  roote  nouvelle" 
ment  eeoslrnlie  du  Val-Benell  0  Cbénée,  me 

?).irrièie  «lom  l''Miip!.icrnient  et  les  linitea  de 

perception  sont  fm  s  linsi  qu'il  suit  : 


-a 


MOU 

M*  &A 

I 

■aaiilii. 


LIMITES 
•Ava  usvrasus  a* 
ratfT  iPonacan. 


Val-Bcoott. 


Depuis  la  routa  de  deasiinie 

cUtM^,  no  13,  lie  Lii'ge  à  Hayiiii*-! 
qu'au  pool  du  Val-Beaolt. 


Taxe  entière* 
la  direetlen  ters  Cbdnèe, 


Art.  S.  U  ttie  sera  perdue  i  Mtt«  lorrMffe,  conformément  an  tarif  al  anx  Me  anr  la  matMfe, 
•«  i  intervenir  nitérieureroeot. 

Art.  3.  Notre  ministre  d«  travaux  publics  (M.  de  navay)  est  cbargé  de  rexécuUen  du  pré- 
KUl  arrêté. 


•08.  —  8f  AVBI&  1840.-  Jttrêtê  rtyaipartûnt 

nomination  des  membres  du  conseil  de  sur- 
veillance du  Musée  d'hietoire  naturelle. 
(Monil.  du  35  avril  1840.) 

Léopold,  elc.  Revu  l'art.  4  «le  notre  arrêté  du 
31  mar*  dernier,  portant  organisation  du  Matée 
Bnral  dlililoiro  natartlle  ; 

Sar  le  rapport  de  notre  ministre  de  lloié- 
ffioBr, 

flous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  t«r.  Sont  nommés  mmObree  dn  cnnidl  de 


NmaBce  daHaiée  lofol  d*hfalolra  natarélle  ; 

.  ^yst,  p/re  j 
Robyns  (M.)  ;  , 

Sauveur  (D.)*  membre  de  TAcadémie royale 

des  sciences,  des  lettres  et  des  beaux-arts 
de  Bd^iqtie.  secrétaire  de  rAcadénio 
royale  de  médecine } 
Sebuemans  (B.  J.)  ;  * 

Syinun  (L.)'i 

Wcsmael,  membre  de  l'Académie  royale  des 
sciences,  des  lettres  et  des  bcaux-aris  de 
Bc1|iqno. 


t 
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IVtiis  membres  de  raocieoifft  <ffmi|M|OB 

admiDiXralive  du  Mutée. 
ti  Puuey»  (J.),  direcleur  au  iDiDi*ièr«  de  la 
JdiliM. 

Art,  2.  Noire  toipistre  de  riolérlcur  (M.  le 
conte  de  Tbeux)  est  f!ttu§t  dt.  rt«éatt|lo«  do 

Sft9.  —  ai  AVBii.  1846.—  Ârréié  r<iiyai portant 
tumulathm  é»wim  diefêioit  ée  la  députa- 
tioH  permatunt»  du  Bmbant  relatlvemenl 
aux  élection»  dm  MoUêfort,  (Moolt,  des  SI  et 

!   33  mai  1846.) 

Léofinid.  Hc.  \'\\  la  réclamaiiori  a  lrcuée  à  la 
dé^uiation(>eraiaQeQie  «lu  Urai>aQi,  par  graiiid 
poBl»ra  d*éiecC«ftM  4^  b  eoammiM  da  Vdlar- 
iD.tel-Boitsfurt,teDiJan(  à  faire  aouuler  les  opéra» 
Uopi  électara{a  «mi  oui  eu  lieu  dans  reite  com- 
nuuWi  le  14  avril  t846,  par  ie  «luuiile  motif  que 
la  Jlitie  qui  a  aervl  d« Imm  t  ce»  dladkMM  o^avraU 
pat  été  r<*[jii!if  riment  révisée  en  1845,  el'qiie  le 
collège  électoral  n'aurait  pat  été  coavo<}ué  coo* 
AH-mémeot  an  vaau  de  la  loi; 

Vu  la  décision  de  la  dépuiatiou  permanente, 
en  da(t«  <\\\  7>ii  3vr.l  ISin,  .umiLmt  Ip»  i<(pr!ion$ 
âuadues,  aauuiaiioa  (oadic  tikciuMveinrai  «ur  oa 
4H*U  rtfiulialt,  Uat  daa  pièces  et  docwiMota  qui 
ont  servi  à  Pélectioo  que  de»  dépoii lions  faites 
annala  foj  du  sermem  par  le«  (f^moins  entendu^ 
dans  l*enquéie  Judiciaire,  quu  lu  liste  d'après  la- 
,  qoelle  il  a  èlé  procédé  i  IMlaction  da'l4  avrU,  a 
été  formée  et  revisée  en  avril  1845,  par  le  bou  i 
mestre  de  la  oommuDe,  assisté  seulamaot  du  Als 
d«  aaMialra  eooiauoal  ; 

Vu  le  recours  exercé  par  la  fouvanananl  du 
B^a^a^t,  le  8  mai  1846,  CB  f crtii  dÉ  Tait.  46  da 
la  loi  commuitalej  . 

CaMldérant,  an  «a  qui  eancama  ta  llate  qni  a 
servi  de  base  aux  deciiona  dn  14  avril,  qui  eatia 
liste  est  rfgulièrr  en  laforme,  que  les  bourgmestre 
et  écti«Tius  I  OUI  arrêtée  conformément  à  la  loi, 
at  ont  certiAé  depuis  qu'aile  avait  été  révisée  en 
séauce  du  cuilt  ge  ;  que  notamment  dans  Teo- 
quête admmiatrative,  le  bour(;nieitre  et  écl^e- 
vios  de  Wai;i  et  Vaodi'rlindvu,  uni  déclaré  oue 
la  révisiaa  avait  été  leur  «euvra  collcctiva,  et 
qu'ils  ont  eniiembla  coacooru  ^  la  radiation  de 
plusieurs  électeurs  ; 

Cansldéraoi  que  les  déposltioiis  dai  daox  té- 
moins  entendus  dans  fenquételndielalra  napeu- 
.  vent  invalider  un  acte  officiel  et  régulier  dans  là 
tbnue,  d'autant  plus  que  Tua  de  ce»  téi^oins  a 
lni*Ba«oia  contra  sifqé  la  liilo  an  qualité  da 
secrétaire  communal  I 

Considérant,  an  ce  qui  eanoaraa  l*iftéfnlariié 


da  la  «onvocaliqn,  qna  dana  ha  Moanalancas  ei| 

Von  'rniTviit,  r.-iii.  46  de  la  loi  eammuoala 
n'a  puiai  re(u  et  ne  pouvait  ««cavoir  son  exéour 
lloi);  . 

Censidéraot  que  la  dépuU^tioD  (lermanente,  ep 

annnl.ini  les  éleclioui  du  Î8  octobre  18^5,  paf 
dépisioQ  du  37  ooYen|b<'e  ipivant,  avait  ordoop^ 
da  praeédarè  da  aouvallaa  élaetioaa  sur  la  llsio 
d(  1S44,  i  moins  que  la  liste  de  1845  oe  fdt  re> 
Irouw'e,  et  <[iie  celte  hypotbôse  s'élant  réallS4}a 
mr  la  UÉcouvericUe  la  liste,  |e  gouvernement  ou 
la  conaeil  communal  poqvait  prendra,  afi  véiYU 
Jet'.irt.  20  df  la  loi  communi^lr.  une  dédsion 
pour  la  convocation  des  électeurs  ; 

Considérant  que  le  gouvernement  a  usé  do  ap 
pouvoir,  an  transmettant  le  3  avril  1841,  au 
gonv(>ri>''ment  du  BrabanI,  des  instructions  pour 
faire  procéder  i  de  nouvelles  élections  sur  la 
Usia  ratroiJVée,  et  que  lorsque  le  gouvernauMoC 
agit  en  vertu  de  Part.  30  de  la  loi,  aucune  dis- 
position o'Mifa  nntarvaniion  dnconaail  aooa- 
mimai; 

Vu  les  art.  t»  at  16  40  1>  M  cnaBonnalo  du 

60  mars  1836. 

Sur  la  rapport  do  notre  tpuii»tr^  do  V\ikMr 
rieur. 

Noua  avoua  arrilé.al  arrêtons  r 
Art.  t«r.  La  décialoo  de  la  députatloq  perma- 

mn\f  Iti  Brahant,  en  daie  du  80  tvHl  1646, 
meoiioiiuee  ct-dessus,  est  annaléo. 

LaaéleellaoaooaiBnaaiosdô  Watcnnael-Boila- 
lart  du  14  avril  sont  déclarées  valides. 

Art.  2.  Notre  mintstre  de  l'intérieur  {M*le 
comte  de  Theuxj  est  diargé  de  rexécutioo  du 


ArHté  royal  aulih- 
éttaêodêlê 
(HonU. 


300.  —  93  AVaiL  1846.  — 
riMMJ  i*éiabVêêemant 

nrme  de  La  G, 
U  avril  I846.i 


LéO|»old  ,  etc.  Vu  Texpédition  cl-annexéo 
d*uii  acte  public,  reçu  le  H  avril  1846,  par 
M«  J.  8.  J.  Vanderlinden,  notaire  a  la  résideoea 
de  Bruxelles,  acio  ranIMaant  laa  alatuts  da  ta 
société  anonyiiiF  dite  La  Grande-Montagne t 
pour  l'exploitaiioa  des  concessions  des  mines  de 
line ,  plomb ,  fer  et  cbaritK>o  de  terre  d*Amay , 
Flèna,  Haraalie<Mu*-auy ,  âsiot-Gaanas  ot 
Jehajr-Bodei;née ,  «ociéié  [tour  laquelte  un  de- 
mande «la  sanction  prescrite  par  Taft.  37  i|ia 
Godadaoommarea^ 

Vu  laaartl  19  at  iolvanla  dndlt  «odaf 

Sur  le  rtirporl  4a  MtN  fliinial^  ^oa  ijiltfraa 
éirangères. 
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Art  1«.  L*<éial»li«Ma6ttl  d«  1*  wHM  ênmKfW 

dilc  Za  Crande-Montagnf,  esl  auioris**,  el  nei 
«tatou,  ttfU  qu'ils  résuKeni  de  Paetfl  public  du 
f  4  atril  1846,  (iréctté,  loot  a|*|trouTé«. 
Art.  t.  Il  Mt  CBttBda  que  Iti  aMOTftalloa  at 

aTprnb.ilinn  <te«  statii!^      Lt  •  nciélé  par  le  gOU- 
vernemeot,  n'appoiteoi  aucuoe  oovatioo  aux 
■oMigairmn  rémIiaDt  on    rératCar  d«a  coneat» 
aion*  que  la  »i>cié(é  a  pour  ol>Jet  d'exploiter. 

Art.  5,  LeSdttPS  antftrigatton  et  3p|>rob.îlini) 
»ool  accordées  sans  préjudice  des  droits  des 
ilar»  ;  oant  n«ut  riierf dn*  4a  le*  ratlrir  aai 
de  vioîatioQ  m»  ét  MB  aséeulion  dai  atatait  da 

ta  société. 

Notre  miDisire  des  affaires  étrangères  (M.  A.  Da» 
ehaffli»)  c«t  elMirf<  da  raiMlao  dn  préieat 
arrêté* 

Par-deTant  Jean-Bapiiste  Joseph  Vanderliodeo, 
notaire  A  Bruielles,  et  en  préseoca  daa  lémpiu 
ei-aprèi  oomnét; 

Oot  conparu  (snirant  lai  qomt). 

Le«  staluu  de  ladite  société  oot  été  arréiés  par 
l'acte  précité  du  qualorae  décembre  mil  buil 
aeot  quaraola*ciiM|.  Mala,  par  l*arllcle  qoarattl*» 
eiaq  de  ces  statuts,  M.  Louis  Bronac,  M.  Hippo- 
lyte  Ejrqnem  et  M.  François-NoCI  Mellei,  chargés 
de  faire  le  oécetisaire  pour  assurer  à  la  coiapa- 
fnta  la  earactira  at  lat  prit iMfo»  d*Hûa  ia«lll# 
aDOoyme,  ont  reçu  des  fondaie  ir»  deUrocMlé 
tous  pouvoirs  DécessaÉres,  à  l'effet  de  : 

•  Sollldler  l'aotoriiatioo  rofala  fonlva  par 
rartiela  ir«ota-iepi  du  code  de  eomnerce,  faire 
toutes  fif'marrhcM  n^'rpssairf?»  pour  l'obtenir; 
faire,  au  h«»oiii,  ioui««  lUiMii&caUoos  et  oonsen- 
tir  UNii  diaofeneoli  aux  itaittU,  dant  le  taoe 
des  observations  qui  seraient  faites  par  le  gou- 
vernement. Aux  fffeis  ci-dessii»,  passer  cl  signer 
tous  actes,....  subtUluer  une  ou  plusieurs  per- 
mpa»  an  loai  «o  partie  de  lenn  pouvoir*...  ■ 

En  oxécutton  de  ce  mandat,  les  comparants 
ont  soumis  le  contrat  du  quatorze  déceoabre  mil 
toit  çeot  quarante  cinq,  A  H.  lo  vinlatre  «jant 
les  affiiret  4e  connercé  et  d*fodvairle  dans  tes 
ptlribuiions. 

L'ioafructuHi  quia  «uivi  leordeounde  eo  aoto* 
fiiitioo  rox9i«t  Ml  aiUaurd*lial  arrivée  A'aon 
terme. 

Plusieurs  mo(iificalion»,  additions  et  luppre»- 
sious  OQl  été  proi)oaées  par  le  gouvernement  : 
laa  eomparaott  j  oot  «aoicrit  eo  vertu  de  lenrt 

pouvoirs  précités. 

Dans  cet  état  de  choses,  et  pour  simplifier 
l'étude  et  rapplicatloD  dea  statuu  de  la  luclété , 
«B  dvJf^o^  la  aécaHlid  de  OMllro  la  co«tro(  ^ 


AKl$4t,ll*l0O,  m 

foatona  déoearim  mil  huit  aaol  qatraoto-oiaq, 
anrai^rt  avec  an  acte  modlflcailF;  les  compa- 
rants oot  résolu  de  taire  une  rédaction  nouvelle 
et  complète  des  statuts  de  La  Grande-MonUgoe; 

et  II»  oot  leqob  le  oeUlre  looMlgné  d*ao  dioe- 
ser  acte,  comme  il  luU  : 

An.  Il  eat  formé,  sauf  l'approbation  du 
gouvernement,  entre  les  comparants  et  lettre 
eomnaetunt».  et  toutee  le«  perioooet  qui  devieo- 
diront  propriétaires  ou  cp^Mnnnair'^^  fl^'s  unions 
dont  il  sera  parié  ci>après,  une  aociéié  anonyme 
•ous  la  dénomination  de  La  GraDde^Heotigoe , 
pour  l'exploitation  des  concessions  des  minai  de 
aine,  plomb,  fer  et  cbarbon  de  terre,  d'Anuy, 
FlAoe,  Hermalle-foa»-Uuy,  Sainl-Georgei  et 
Jebay-Bodegnée. 

%ét        de  la  société  est  établi  i  Liège. 

Il  sera  établi  un  office  à  Parts,  pour  ies  affairai 
et  opérations  de  ia  société  en  France. 

Art.  t.  U  dorée  do  la  ledéM  eat  iaéa  A  qoft- 
ranteans,  qui  commenceront  à  courir  de  la  date 
de  PapprobattoQ  des  statuts  de  la  société.  A 
piratiou  de  ce  terme,  la  •oclité«ontlnnarad*eii«- 
ler  avec  l'asientiment  du  geuvoroament  pour 
une  noiivfVe  période  de  'in^r^int»'  tu»,  si,  dans 
les  SIX  moi»  qui  précéderont  la  date  de  l'eipira- 
tloo,  il  D'y  eet  liait  opposition  par  an  nottbra 
d'actionnaires,  rapréeanlantaa  molnale  liera  da 
capital  5:ocial. 

An.  3.  La  dissolutiou  <ie  la  sociéiû  a  lieu  de 
plein  droit: 

1»  Si  les  pertaa  aiaèdent  les  dam  tiara  dn  Oi^ 
pilai  émiii 

io  .Sl  la»  deux  liera  det  aétioonalraa,  rénnfe  aa 
assemblée  générale  et  peaaédaat  laa  daa»  tien 

des  aciioDi,  le  décld>?ni. 

Dans  ce  dernier  cas,  la  dissolution  ne  poorra 
receveir  aoa  oflbt  qn^vea  raNenlIOMnipidalaMo 
du  gouveraemeot. 

An.  4.  La  oociéié  a  pour  objet  ; 

loL'exploilaiiondes  mines  de  calamine,  plomb 
et  fer,  cuncédéoa  aêo»  le  larrllotro  det  oaanMUMt 
d'Amay,  Flône,  HermaMc-^ous-Huy  et  Saint- 
Georges,  avec  toutes  les  extensions  pour  lea- 
quellfs  M.  Broone  eat  eo  ioaiance} 

io  U  tebrieatlaa  do  sine  et  du  pla«b,  at  la' . 
laminage  (i3D5  Ic!  uMnrs  et  étabiiataMCUt>  ^no 
la  société  jugera  unie  de  tornier; 

V«  Tonio»  lee  opérations  qui  se  ratloàhant  di- 
rectement à  rexploiiaiiwD  et  au  commerce  du 
zi!)c,du  plomb  et  du  fer,  et  A  la  vente  daa  divara , 
produits  en  provenant }  . 

4*  L*eiplolUtion  do  la  eoopaaifwi  da  honlOo 
d'Amay,  Flône  et  Jehay-Bodegnéej 

5o  La  vente  de  sei  produits;  « 

6"  L'exploitation  des  mines  de  fer  qui  m  irou- 
fant  dant  11  aoneoNlop  ) 
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7*  L*«UbUss€(neni  de  bauU  fouroeauz»  mais 
MttlenentdtDt  It  eat  oè,  nir  la  lirotMMiltM  dn 
conieil  d*admini>(ration ,  raasetdblée  gioénle 

de«  acifonnaircs  le  jupd-rait  convenable. 

Ces  bau(t  fouroeaui  seront  a|i|>liqués  à  la  fa- 
brication de  la  foule  en  yneuae  «t  de  U  naonle» 
rie.  Pour  10(11  aatrea  tiaage»,  H  en  aera  référé  nu 
Kouveroemeat. 

Art.  5.  Tcnite*  Ofiéraiions ,  autre*  que  celles 
apéeifléaa  à  l'article  qui  précède,  et  «fiddalenieni 
réinlînion  de  b.inknotes,  hil'ets  il«  rrîi^'^f  nu  in- 
trea  valeurs  au  porteur,  lui  Mot  foraieilemeQl 
interdllca. 

Art.  6.  Le  fonds  social  eit  fixé  à  trois  millions 
.  de  ft  aocs  et  dlYi^é  en  troiamlle  «cliooi  de  mille 
francs  chacune. 
Art.  7.  N.  ei  M**  Broooe  ont*  par  le  conlrot 

du  quatorze  décembre  mil  buil  cent  ({oarante- 
cinq,  fait  ap[vorl  h  la  »or  i.'t^,  «le  ; 

1<»  La  eoiicetsion  de  catamlne,ptomb  et  fer 
éê  Ftànt,  mr  une  élendiiè  de  ileox  cent  trente 
hectare»  dlx-nrnf  tîts  rinqurintr  iIcux  cenliare», 
avec  biliment*.  carcasse,  terrains,  puits,  galerie, 
uitenaflea  et  dépendances ,  existant  sur  Texploi- 
talion  actuelle  desdiies  mines,  cl  tels  que  M.  et 
Mme  Rronne  les  pbis^dent  aiijourct*t)iii. 

Celte  concession  a  été  octroyée  à  iierpéiuité, 
par  arrêté  rojal  en  date  do  aept  décembre  mil 
huit  cent  vingt-neuf,  à  MM.  Jean-Tbéodore- 
Françot»  Paqiio,  de  Flône,  et  Conjlanliii-Ci^var- 
Cranjois  Maur  Guillaume  comte  (teOeloes,ciiain- 
ballan  de  Sa  llajeaié  le  roi  des  Paya-Baa* 

Ce  dernier  a  rrnonc»-  en  f.ivcur  de  M.  Paquo  à 
tons  SCS  droits  et  iirt  tentions  A  la  concession  dont 
il  t*agit;  par  suite,  M.  P.iquo  en  est  devenu  teol 
et  noIqoB  iimprlétalce.  En  cette  qualité,  il  a  con- 
senti à  ce  que  le  comte  deGelors  prit  accès  à  la 
grande  galcrié  de  Fiône ,  pour  récouicmeat  dea 
eitt»  provenant  des  minea  giaant  tona  le  bola  de 
Saint-L'<mlier(,  propriété  litidit  comlede  Geloes; 
ainsi  (|iie  le  loiil  comte  d'un  acte  pnssé devant 
M*  Uflexhy,  notair<3  à  Liège,  le  quatre  juin  mil 
huit  cent  trenie-ali. 

Par  ton  teslatnenl  olographe  du  douze  mal 
mil  huit  cent  quarante,  dûment  enregistré  et 
déposé  parmi  les  minuteade  M*  Grégoire,  notaire 
A  Hnf*  avivant  acte  dn  qnalorie  décembre  mil 
hnlicvnt  quarante  t  tt.  ledit  M.  Jear-Th<'odore- 
Françoit  Paquo  a  intlitué ,  pour  son  héritière  ei 
légataire  onivertelle  âon  épouae.  M»*  Emereoce 
de  Warnant.  actuellement,  en  tecendet^nocei, 
épouse  de  M.  Louis  Bronne. 

S*  La  concession  des  mines  de  houiUe  gi« 
tante*  aottfl  les  rommonet  de  FIAne,  Amaj  et 
Jeba7-Bo<tegn«'e,  sur  une  étendue  de  deux  cent 
dix- neuf  lier!  a  rf»  qtiXr-  -  viiif;(-Mn  ares  quai  ante- 
oeuf  ceoliares ,  avec  baumcats ,  galerie ,  puits , 


luleDtiletet  ddpendances,  existant  sur  lesexpioi- 
tationa  aetnellea  tel  que  le  tonteal  aadourdlwl 
po^s^!l^é  par  M.  et  Mi»«  Bronne. 

Cette  conccRsion  a  été  accordce  à  M.  Paquo, 
ci-dessus  nommé,  par  arrêté  royal  en  date  dtt 
trente  et  nu  Juillet  mil  bnlt  cent  qnarania 

et  lin. 

kl  ia  pt  opriéiécQ  aélé  transmise  è  M»'  Bronne, 
née  de  Warnant,  par  te  teaiament  précité  da 

M.  Paquo. 

M  ei  Mix  Bronne  ont  fait  connaître  aux  autres 
tunJaieurs  de  U  société  que  des  prétentions  ont 
été  élevées  anr  an  tlert  de  ladtta  ooneewion  par 
les  représentants  de  la  damu  de  Donceel. 

Saus  reconnalire  à  ceux-ci  aucune  espèce  de 
droits,  M.  el  Mme  Bi  onne  se  «ont  engagés  solidai- 
reoaent  eovera  la  aoeiété,  A  ré|ieadf«  peraonneU 
h  mrni  nit  réclamations dc.^dits  représentants dO 
Donceel,  el  à  tenir  la  société  indemne  de  tonlaa 
lea  auitea  éventuellce  det  contestations  dont  U 
a*agit. 

3"  Tous  les  droits  aci[tit^  à  M»«  Bronn»'  du  chef 
de  la  demande  en  extension  de  concession  de* 
mine*  de  plomb,  calaminé,  fer  et  aatre*  mb- 
stanccH  métalliques,  gl»antM  sur  une  étendue  de 
dix-neuf  cent  quati  c-vingt-ïix  hectares  soixante- 
huit  ares  vingt-cinq  centiares,  dépendant  des 
commune*  d^Amay,  HerroalTe,  Cleronoot  et 
Eheio  :  «lemaode  formée  par  feu  M.  Jean-Théo- 
dore-François Paquo,  suivant  pétition  enregis- 
trée au  greffe  du  gouvernement  de  la  province  de 
LMge  le  «ept  novembre  mil  boit  cent  trent*eix 
et  publiée  le  onze  du  même  mois. 

Les  roncessious,  bAiiment* ,  dépeo<iances  di- 
verse* et  droit*  de  préférence  ci-dessu*  désisnés, 
ont  été  apporté*  A  la«ociéié,  tels  cl  atml  4|n*ils 
se  fomiVortent,  sans  garante  de  juste  mesure, 
avec  les  servitudes  actives  auxquelles  il*  peavent 
avoir droil,  otà  cbargede  ceile*  pa*»ive*  dont  ils 
peuvent  éirofrevdl. 

M.  et  M»*  Rronne  se  sont  obligés  solidaire- 
ment de  garantir  ia  société  de  tous  troubles, 
évleilona  et  autre*  empécbemenu  fénéraleflMUt 
(luetcon(iuc8. 

Ils  ont  garanti,  sous  la  même  solidarité,  que 
leur  apport  est  fi'anc,  quitte  et  libre  de  toutes 
brpotMHinee  Judiciaire*,  léfaioa  ou  eoavantion- 
nePes  :  aucune  charge  n'existant  que  celle* 
ayant  rapport  A  la  marche  de  l'étalMiasement,  M 
qui  août  : 

a.  Lea  fedevanco*  Axe*  doaa  aux  propriétaire* 

de  la  5urfare,  lei'e^  <{iiVf<e^  sont  déterminées 
dans  les  arrêtés  de  conccasioo. 

b.  Les  redevance*  Axe*  et  proportioMtellea 

dues  i  rÉtat.  * 

c.  F.t  une  redevance  annuelle  d'environ  deux 
cent*  fraucs,  due  A  diver*  pour  iiAcmoité  du 
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cbef  d*exécuiioQ  de  travaux  sur  leurs  propriétés. 

Il  ctl  fei  conctalé  que  M.  «t  Hftw  Brraoe  ont 
délivffi  aux  autres  foiMlllMirs  de  la  société  : 

a.  Le»  litrfs  dp*  cODce«»inn^  désignées  ci- 
dessu*  aux  (iar.igrapbes  premier  ei  second»  alasi 
que  les  doeomenis  noaiaianl  Icort  droitt  rémW 
taol  lie  la  demande  eu  eilensioo  deooncMtioll 
floatii  est  parlé  au  paragraphe  tmH. 

b.  EipédilioD  del*ac(e  con»l.'ilani-la  renoocU- 
tion  HiU  ptr  M.  t«  coaie  d«  GcIms. 

r  Ftpf'dMton  Hti  lesMmcnt  <le  M.I'a<|no 

d.  Les  documents  constatant  que  M">«  Bronne, 
9é0  d»  Wan»i»t,  t  été  légaltmeat  envoyée  eo 
possessioD  dea  Mena  dépendaot  da  la  attçecuioii 

de  H.  Pai|UO,  «on  (ir^^mier  miri 

e.  Expédition  «ki  contrat  de  mariage  cotre 
M.  «t  MB»  Broaaa.  paseé  deraoi  M*  Gilklmi,  a«- 
taire  k  Liège,  le  huit  février  mil  huit  oani  qna- 
rante-<iuatre,  et  con^iaiaoi  qn*ila  ne  aout  paa 
soumis  au  régime  duui. 

/.  Un  aela  d«  oMoriélé  coDiuiinl  qaail.  Ma- 
Tbéodore-FrMi(iiii  Paquo  ii*a  Janail  éid  tttianr 
ni  curateur. 

g.  Et  un  certificat  by(M)tbécaire  constatant  que 
1«a  Maaa  eoupria  daoa  l«ar  apport  aoal  dhco 

tivcmonf  frnnr  <t  et  quittes  d'in<i(-riplions. 

M.  et  M"'*  Bi-onne  ont,  daos  lecootraldu  qua- 
loraa  décembre  roll  huit  e«Dl  qnannie-einq,  dè> 
claré,  sous  les  peines  du  stellionat,  n'avoir  été 
investis  d'aucune  fonction  qui  jonmtî  \rvr^  biens 
à  une  hypothèque  Irgale,  existant  indépendam- 
oiml  do  rinaeriptioa. 

Pour  prix  de  leur  apport,  H.  et  M«n«  Bronne 
rerpvront  «eir»*  cent» actions  lib*'rées  de  la  société 
qui  fan  i  obje  t  des  préseoiei.  6ur  ces  seize  cents 
acf ioot,  elaq  caait  tarant  inaliénables  pendant 
deux  an^.  <;eront  nominatives  et  resteront  atta- 
chées à  la  souche.  Mention  de  TaliénabUité  sera 
laite  sur  les  actions. 

I.ea  onse  centa  actioni  reaiantea,  ooninativea 
ou  au  porteur,  rt  i.i  \  nînntr  If  M.  r[  M™"  Bronne, 
leur  seront  délivrées  siussit6t  après  l'approbation 
daa  «atttla  par  la  fouTamamant. 

Art.  B.  D«  leur  eMé,*laa  autres  fondateurt'da 
la  société  ont  apporté-  un  capital  de  quatorz"  rml 
mille  franc*,  pour  lequel  ils  recevront  quatorze 
ecoiif  aeliott»  d«  mille  frauea  ebaenna. 

Art  9.  Le  montant  de  ces  qu  aorze  cents  actions 
sera  versé,  pour  le  compte  de  la  société,  chez 
les  banquiers  qui  seront  désignés  par  le  conseil 
d*adai{Alalratloo,  ana  épotfoea  ei-aprè»  : 

Vmpl  cinq  pour  cent  seront  payés  contre  la 
remise  des  titres  provisoires,  portant  quittance 
de  ce  premier  payement. 

Le  aarplua  sera  |iayé  par  quaria  anx  époques 
qai  seront  u'if_-r;piir'(nent  déiermin«*f*<  par  le 
ooaseil  d'administration  et  sur  l'avis  qui  devra  en 


être  donné,  au  moins  un  mois  à  Tavance.  Il  y 
anm  an  bmIui  un  Iniarvalla  de  traia  aaaia  antre 
le  venement  da  chacun  dai  daulèma,  trelaièna 

et  quatrième  quarts. 

Quittance  des  versements  sera  mentionnée  sur 
lea  litres  provisoires,  et  lortque  lé  dernier  ver- 
sement aura  été  effectué,  les  litres  provisoires 
desdites  quatorze  cents  actions  seront  échangés 
contre  des  titres  définitift.  Ces  titres  seront  au 
porteur  ou  noninatifli,  à  la  dauianda  dea  titu- 
laires. 

A  défaut  de  payement  aux  époques  fixées, 
rintérét  sera  rlû,  à  raison  de  cinq  pour  cent  par 
ao,  pour  chaque  Jour  da  retard,  et  lea  aetkni- 
nairaa  laroni  aoumla  I  Taetion  donc  il  Ta  étra 
parlé. 

Le  numéro  de  raeUon  en  retard  tara  publié  k  Ta 
fais  k  Paris,  dans  les  Journaux  désignés  en  exé- 
cution de  la  loi  du  trente  et  un  mars  mil  huit 
cent  trente-trois,  età  Bruxelles  dan*  le  Uoniieur 
Setge,  et  daos  deux  autres  Journaux,  au  choix 
de  Tadminlstration. 

Quinze  jours  après  cette  publication,  pour  tout 
délai,  sans  autre  acte  de  mise  en  demeurt;  «i  sans 
autres  formalités,  il  sera ,  suivant  le  domielle  du 

dernier  titulaire  connu,  pror  Slé,  soit  à  honr-îc 
de  Paris,  soit  ji  celle  de  Bruxelles  ,  cl  par  le  mi- 
nistère du  ^odie  des  agents  de  change,  alors  en 
exercice,  à  la  vente  da  ladite  action  sur  dufU- 

cata. 

La  vente  sera  faite  pour  compte,  et  aux  risques 
et  périls  de  l*actionnaire  en  retard.  Le  titre  pri- 
mitif de  l'action  ainsi  vendue,  se  trouvera  frap|»é 
de  nullité  en  mains  du  porteur.  I.e  numéro  et  les 
autres  ludicalioos  de  ce  titre  serout  publiés  d'à- 
pfés  le  modo  Indiqué  plus  haut. 

Lesacllonna:rr5 1 nmiiiP^  f!  !ciir=:  cessionnaircs 
ne  seront  responsables  du  p-iyemeai  des  actions 
que  jusqti'l  «onconanca  desdeux  premiers  quarts. 

Art.  10.  La  mutation  des  actions  a*opérara  an 
j^ré  fle-i  ictionî  aM  T'!.  sans  qu'il  puisse  en  résulter 
aucuns  frait  ^  leur  charge.  Le  transfert  des  ac- 
tions nomtnalives  se  fera  par  endos,  ^goé  par  la 
cédant  et  par  le  cessionnaire  ;  la  mutation,  sur 
l'avis  qui  devra  en  être  donné  par  \(i  céd.int  et  la 
cessionnairc,  sera  consignée  par  radioiuisiration, 
sur  un  registre  spécialement  destiné  au  transfert 
des  actions  nominatives. 

La  actionnaires  ne  sont  passibles  que  de  la 
perle  du  mouiaut  de  leurs  actions. 

Art.  tl.  Les  trois  mille  aetioas  auront  droit, 
chaque  année,  à  un  pr»  mifr  Inirlrn  îc,  jusqu'à 
concurrence  de  cinq  pour  cent,  lequel  sera  prèle- 
vé  sur  les  Mnéllees  nets,  déduetton  Ciite  de  toutes 
les  charges  sociales,  ou  compléter,  s'il  y  a  lieu, 
sur  les  bénéfices  de  l'année  suivante.  Le  paye- 
mrat  de  ce  premier  dividende  comptera  à  partir 
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4e  \'inéi6  4'|)pii|olof atipQ  4n  sUluis.  ToukWf» 
p^iir  1m  qaatorxe  ceaUacUoni  «outcriplrurf, 

ce  prf-mifrtlivififndeoe  »er4  ilA  qu*eq  raison  ilci 
4jM>i(ues  cl  «!<•  quotité*  des  vcrtemeau  «>(re  tué». 

tn  Odire»  N  pcMoBilOttjMeiit  cI*od  4iv{<l«pd« 
^Tenluel,  réparti  égalenifsiit  eoire  ellei. 

An.  li.Toui  les  anr,  l«  irenttt  et  un  liéccmbro. 
I«  KKié^  aiféle  yp<  p»in|itci  ei  dn-»»^  soo  btlau. 

f  Ml  leaH  eoMntf  <(•  la  <M|irtfci«lloB  49  Pamir 
de  1.1  siiciélé, 

Art.  13.  L'excédant  favorable  du  bilan,  <}^np- 
lioo  l^ila  <<•  lHiilM  Ira  cbarfei  aoclph^i,  |»rélè*a- 
■ieqtfl|tMi|  premier  dïTidentia,  conaliliie 
Hélice  éfpntuel  de  la  tociété. 

^ri}  14.  Sur  le  b^n0Ace  éveptuel.iin  lieuiième 
lirélèrâmenl  da  vinvc-cinq  pour  Mnt  aara  fait  fioiir 
la  fornaliop  d'un  fon«l«  de  rénerve,  «losi  que 
paur  h  ri'nniné- Tiion  ife^mefnbre-  tlu  conseil 
||*4duii(ii8iraliua ,  liet  çooiniiuaires  ei  du  Uircc- 
Çaur  f^qi 

l.Vxctdanl  fait  l'olyet  d'un  «econd  dividciuie. 

Le  fondi  de  réserve,  décliné  à  parer  SfU\  accl- 
itepu  ef  4v*^»eiiiaf^U  ((pprévpt,  contioiipr^  à 
|i*aMroltrr  chaquaaspéatianiii!!  epqu'rialiaigiia 
la  fomcoe  de  quatre  C(.>nt  mille  francs.  t.ur!«i|ue 
cède  spmiMe  serf  ei}U|mée,  elle.devrji  éife  coqa- 
piét^  l^imiéMfnfriiilif. 

Arl'  tS«  Lu  prMDicr  4i*M«»dt:  sera  paré  le 
|reote  el  un  n).trs,  ei  le  second  dividende,  le 
trente  lepteoihra  de  chaque  année,  chex  les  bai|- 
qnicra  mi  am  ofltoM  di  If  aiteliMf,  à  LMff»  # t  à 
pari». 

Arl.  16.  La  tociélé  r!>t  admlnittrée  par  un  con- 
leihradpiutifttraliuQ,  compukéde  iipuf  tneuibref, 
^iai4f  d*»a  diractanr  f  érani,  ayant  vnls  «04- 

SullativFi  au  conspi'  Ni-anmoins,  par  ili'mfralion 
spéciale  ppur  M.  Broonei  aciueilef^iepi  directeur 
firant,  et  siips  que  e«la  poiMe  tirer  I  cpoi^ 
^iNfiça  poiff  kf  directeurs  à  veoir^  celui-ci 
pQUfra  cumuler  avec  se!'  fimninns,  relies  iTaflmi- 
oistrf  leur  ^yai^l  w\^  délibérviliyei  et  ausn  loo|- 
tenips  que  dmç^  cal  él«|  da  dioaM  qMapMPO- 
|iel ,  le  Doa)|ifa  éfê  Mf inlirai  4i  Mrt 
porté  à  dis. 

Les  aflniiQUlraiL'urs  oe  joptssepl  d*aucqq  irai- 
taBBcni;  aeulaBent,  anr  le  bdnélloe  éreptuct, 
OjîrA^i  ])réièvitncnt  du  premier  diviflcnde,  il  sera 
alloué  un  pour  cent  à  cb^cuq  d'epi,  soit  qp 
^ipft- cinquième  du  préièreaaat  nenllwmd  i 
|*article  quatorze. 

Art.  17.  1  PS  arlministrateuri  sont  nommés  et 
lévocf  bles  ^ar  l'assemblée  générale.  Ueus  d*eo- 
tre  eut  aoiii  renouvelle  ehaqne  innée.  La  pre- 
mière «ortie  aura  lieu  en  mil  bul^  cent  quarante* 
oeuf.  L'ordre  de  sortie  sert  réglé  par  le  Mfl. 

Ils  peuvent  être  rééluf. 

Att.  ta.  fiflaflMliilatriiflBVtdolTfotdtr^  |!nh 


priétairei  d**»  moini  vinft-eioq  netioM  cliaenB, 
liiqupllet,  pMw  IM  ppeniera  qni  aérant  nMn«éa, 

et  {tendant  toute  la  durée  Inft-^  fonction», 
seront  ifçminaiives,  inaliénables,  et  r<»ieroot 
attaehiM  i  la  wnehe  da  ftgiaira  de  la  aoeldid; 
mention  de  rioaliénabitlli  «ara  faite  sur  le» 
lfir<.'t.  Quant  à  leurs  successeurs,  ils  devront  jut- 
liâcr  des  actions,  qui  deviendront  iiareiliement 
inaUdnablM  atae  la  Mène  nenUon,  M  èetaiA 
dt'poM'es,  pendant  lou(e  la  durée  de  leurs  fonc-- 
tioni,  pl^ei  iM  banquiers  on  dana  la  oatiaa  dt  la 
•ociété. 

Art.  1t.  U  anMell  d*MalniaM«latt  nom*, 
parmi     fnaqM»raii  wn  prtaidnt  ti  nn  vImh 

préiiideot. 

Art.  St.  u  eomeil  d*adaiiiiiairttioa  ae  Ntalt 

an  nwins  une  fois  tous  le»  «lam  ninla,  anr  la  eon- 

vocsHon  <lti  pr  éMdenl  ;  les  résolution»  »ont  pri«o« 
I  la  majoriic  des  vuix.  Sn  cas  de  partage,  la 
voix  du  préaldenC  est  prépoRdénnM.  Toutt  dé- 
libéraiioo,  pour  éire  valable,  doit  avoir  été  prise 
par  quatre  membres  au  moins.  Les  precèe*ver- 
baux  sont  signés  (»ar  les  membres  présenta  ft  le 
direeienr  g^nl. 

Art.  SI.  Le  con'fil  d'administration  règle  1m 
conditions  des  ol&ces  qui  tMwl  établie  à  ttria, 
el,  s'il  j  a  lien,  à  LondrM. 

Art.  S3.  Le  conseil  d'adminbtrallont^iaiialaa 
limites  de!  $t3t!)(^.  <!('!  bAre  et  stalue  sur  tout  ce 
qui  ponceroe  la  sop tùié,  sauf  ce  qui  est  réterré  à 
raaaeoUée  générale.  Il  aat  wlnriadl  établir  dM 
compter  courants  pour  assurer  la  marche  des 
opérations  de  la  société,  comme  au».»!  à  recevoir 
toutes  sommes  dues,  et  à  donner  toutes  dé« 
cMhiaa  valaMea  pour  enoiple  at  90  un^  da  la 

sociiHé.  Le<!  actions  judiciaires  sont  suivies  en 
pon  nom  i  la  requét<>  de  la  société,  ponraqite  et 
diligenee  dn  directrui  i^craot. 

An.  23.  Le  directeur  est  nommé  par  le  eea^l 
d'adrainistr.ition.  Touiefois,  M.  Bronne  c»t  nom- 
mé directeur  gé^aot  pour  dix  ans,  qui  compte- 
ront dn  Jour  4»  l*lionolpf aiion  dp*  atatvta.  Le 
directeur  gérant  pourra  toujours,  pour  fies  mp- 
lifs  graves,  être  reraj>lac<'  provisoirement  par  le 
conseil  d'administratioa,  et  débouivemeot  par 
l*aMenMée  générale. 

f.rs  honoraires  el  avantageai  A  altrihticr,  soit  k 
M.  BroQoe,  soit  i  aet  «(|cce«seur>,  seront  ^xés 
pour  00  an  par  la  coiMall  d^adminiatraHon,  at 
définilivemesi  la  première  assemblée  géné- 
rale qui  suivra,  aprèn  nvmr  entendu  le  cunseil. 

Art.  té.  |.e  directeur  gérant  doit  être  proprié- 
taire  de  vlogt-cloqacUona  eu  nains,  leaguallaa. 
pour  M.  Broone,  et  ce,  pendant  toute  la  duré* 
de  sa  gestion,  seront  nominatives  et  inaliéna- 
bles, et  resteront  attachées  à  la  «Pttclie  du  reguh 
lf« da |a fpeKld.9|URt 4  m  HBani«r>^yt 
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oativM,  qui  devieodroni  pareflleamt  In^jéM* 
blei  el  terool  d6^^o»€cs,  pcixl.mt  loule  laiufàp 
fie  (a  gestion,  cht^z  les  banqniert  ou  dans  la 
caim  d«  la  «ociété;  mention  de  ripaibâoalMlilf 
MTf  filU»  f V  IM  UlrM. 

An.  35.  Ledirectrurpr<'r.int«1«|l€0INmlt||t|9 
au  conseil  d'atlûiÏQislraliun. 

Art.  26.  Le  direcirar  (|éraoi  p$l  cji^rgé  de 
rexécaiion  de»  déItMraliaf»  cl  «lrîl4«4«4W||tell 
d'administration  ;  il  signe  let  actes  de  la  tociiié. 
Cetif  qui  eoga^enl  Ja  aociêléf  autre#  que  lea 
•fhats  et  tea  veoiM  ordi^rat  dVHiillai  D«)ebt- 
nea,  matilni  bniie»  on  omrtyi^  aoi^i  eo  outre 
signés  par  un  adrainlalralattr,  an  vertu  il*une  ré- 
aolulioo  «lu  conseil. 

Ladlraelear  pérant  dirifa  el  «igné  la  eorfaa- 
pondance  de  la  aociété  ;  il  rend  compte  au  oioieil 
d'adniiQiairatioo  de  toutes  lea  aCPaires  sociales. 
Il  lui  propose  la  nominatiOD  et  la  révocation  des 
fnffénianra  at  4a  lona  l«  antrea  aganlfl  on  aaa- 
ployt's  de  Ja  soclf^lé. 

Art.  87.  Eo  cas  d'abaeoce  oa  d'enpécbeiBent 
■MMBtand,  la  dlraalanr  ginM  panrrt,  ponr 
nnioniloo  des  afhlraa  conrantot,  sobatiinar 
tout  nu  partie  de  ses  pouTOirs,  avec  Taolorisa- 
tton  du  conieil  d*adainlstralioo  sona  la  surveil- 
lanoa  duqoel  il  g èm  lèa  aililraa  aaetelaa. 

Art.  S8.  L*aiaamlriéa  fénérala  représente  Ta- 
nirersaliié  âes  actionnaires;  ses  décisions  sont 
obligaioire»,  même  pour  ceux  qui  n'y  ont  pas 


•|iédafaa«  iMf  trtt«raff«  «fNi?fnaMf  «NHif  •■• 

l^fésidcpt,  rassemblée  générale  est  présidée,  soit 
par  le  préMdeiu  du  conseil  d'administration,  soit 
par  un  autre  membre  délégué  à  C«|  e?*}^  ^ 


An.  39.  Tous  les  propriétaires  de  cinq  actions 
ont  droit  d'assister  aux  assemblées  générales.  Le 
namlifa  das  voli  que  pani  réunir  un  actionnaire 
oitlinltéAcinq. 

An.  SO.  L*assen)bl(<e  générale,  soit  ordinaire, 
soit  extraordinaire,  est  coovoqnée  par  le  conseil 
d^adaioblralloB.  La  oonmailon  a  lien  parte 

voie  do  deux  des  principaux  Journaux  de  Liège, 
Bruxelles  et  Pans,  au  cboix  du  con!ieil  d'admi- 
nistration, et  par  des  avis  insérés  dans  ces 
Jnnminx  à  diu  Npriiaa,  «I  la  pramièra  f»la 
trente  Jonra  aMioa  avant  r^paqna  dn  la  lén- 
nipn.  '  % 

Art.  SI.  L*assemblée  générale  a  lieu 
innti.  Ml  aaaia  de  nMN,  I  LMfa.  U 

gérant  lui  rend  compte,  au  nom  du  conseil  d'ad- 
ministration, d«a  opératioBs  el  de  la  situation  de 
lasodété. 

En  cas  d'urfanoa,  Innansell  d^adminlstrailoo  a 
le  droit  de  convoquer  aitraovdloaiMOMM  Ma- 
aemblée  générale. 

n  dnlt  la  eanfnqper  si  If  <|f nande  en  ait 

faite,  soit  par  les  commissaires  désignés  ci-aprèa, 
soit  par  vingt  aciionnaires  au  moins,  possédant 
ensemble  te  dixième  des  ferions  émises.  ' 


Art.  33.  I.e  droit  d*dire  membre  de  l'assem- 
blée gi'^nérale  est  constaté  par  la  production 
des  fption»  çq  par  un  CjertiApat  de  4épA^  de«  ao- 
tiMM  an  riéf»  da  l«  appiélé  «u  «nf  «ff^ 
respondants.  Ce  dépéi  dnl|  <tft  fa^  qHtnaa  iniiit 
I  Pavapoc. 

Dans  ses  rénoloni  onlMitlraa,  |*|iaaeiiiblée  fi* 

nérale  cboisii,  chaque  année,  ciqq  commissaire 
qui  sont  chargés  de  vériBcr  les  comptes  et  le 
bilan  i  présepter  pap  lis  coofeii  d'admi^is^^tipn 
I  raiaMpbl#e  apivf  nie.  L*»|iprqbaiion  dei  eqfHh 
tes  par  la  majorité  des  commissaires  sert  4|e  dé- 
charge à  l'administratiiin.  Les  commissaires  font 
leur  rappqi'i  à)  i'f  »^«p)bi«ie  générale,  et  sop(  te» 
pm  da  la  oeqiqii|ipl||Uflf  «n  coniall  ^*MlqUaiatn|- 
tiou  quinze  juui  it  au  mqios  avant  la  réunion. 

Le*  commiMaires  ftçyrqm  foinjours  être  pris  en 
majorité  p^rmi  les  aptio^Mirea  belges  ;  ils  soqt 
réélifiblas  ;  iii  pot,  soit  Cpllpctiveiseui,  soit  par 
un  ou  plusieurs  d'entre  eux,  dclégués  s|>éciale- 
meot  par  eux  à  cet  effet,  ie  droit  ureodrc  ep 
tout  tepip»  inspection  op  poon^Maanoe  ^p  topa  lea 
livret,  comptes,  travaux  et  opérations  de  |a  so- 
ciété, ainsi  que  de  la  caUl)^,  et  4*fUi  fa^e  fapRp^ 
à  l'asaeqibKe  généra^. 

U  gonveropment  a  la  fiepllé  «le  déléguer  wi 

ou  deux  commisiaircs  auprès  de  la  yocictt'',  les- 
quels aprunt,  en  tout  temps,  le  droit  de  pruqdre 
copuaissai^ce  df  tous  les  livres,  comptes,  trafanx 
ef  opérations  dp  if  ancléié,  m  d'pn  flilrt  rmv^ 
•nfopvernemi'nt. 

Art.  34.  Les  cofnmifsaires  aompiéa  ^ar  l'ft* 
semblée  générale  ont  firolt  •p«rili|i'la  à  oi|  poifr 
cent  des  bénétoea  neu  de  la  anelélé,  c*est-|-dire 
an  vingt-cinquième  du  prélèvement  mentionné 
dans  l'art.  14.  qu'ils  répartiront  po^re  eux. 

Lecpnieil  d'adnuniBtrntloppo«ifB,a*lllaçroll 
néeeaaaire,  accorder  aïK  epotnloalpaa  dea  Ikwfa 
de  déplacement. 

Les  commissaires  doivent  être  propriétairaa 
dMcnn  de  qninie  aelloiN  au  noina ,  lesquellea , 
(>onr  les  premiers  qui  seront  nomm(*<  (  i-  iprès,el 
pendant  tonte  la  durée  de  leurs  foociiuaa,  seront 
nominatlvcif  InatiénaMea,  et  resteront  atla^éaa 
à  Ip  aottcha  dn  registre  de  la  société,  yuant  à 
leurs  successeurs,  ils  devront  Justifier  de  quiuse 
actions  noinioali  ves  qui  deviendront  uafeidemeot 
ioaiiénablê»,et  aemnt  déimaéei,  pendani  ta  diirit 
de  leurs  fonctions,  dMf  laa  banqnlara  nn  dana  |t 
caisse  de  la  société. 

Art.  Stt.  L'assemblée  générait  aMMdéAnltl- 
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Tement  lar  let  cooiptei  et  bilaot,  dans  le  ca>  où 
ilfl  Q*anriieot  int  été  apftraoTés  par  Im  cimm^it- 

tairet  ;  elle  df^hh^rr  fl'atllf  urs  nurles  |iropo<iitioo8 
qui  lut  Milt  fèiif  par  le  coaseil  d'atlminUtraiion, 
dam  noiérécd*  la  aoctéié. 
SeadéeUtontfool  prUaa  lia  iBaJ«rité4l«tiBcm- 

l>retpi^senU.  Le»  voix  «.onl  rf'rtiri'"if*«  nii  scrutin, 
chaque  fois  que  cinq  merobie«  le  dcmandenl. 

Art.  H.  Aprèa  l^tienMéa  générare,  le  comell 
d*admlnis(rat{OD  adressera  anDaellenent.iu  goo- 
Tcmement  un  ^lal  certiflé,  faisant  ronn.ilipc  la 
siiuatioo  de  la  loclélé.  Elle  Fera  le  dépdi  d^uo 
étal  lemMabla  an  greffe  du  iHbottal  rte  com- 
merce dn  ressort  ilii  stége  de  la  sociéié. 

An.  87.  L'asscmhl<*e  f,éafr9\e  statue  sur  les 
ventes  et  achats  de  propriétés  immobilières , 
■ab  alte  ne  peut  alféoar  «n  tout  on  tn  partia 
les  conre^sinns  mentionnéci  daotrart,  7,  peu* 
daot  la  durée  de  la  sociéié. 

Art.  88.  L*atiemblé«  générale  nomme  les  ad- 
BlBliirataiira  et  aet  eonmiMaire»  an  wnitltt 

secret  ;  UMitpfni«  %i,  par  ?uite  (1*iin  ('vi^npmrnt 
quelconque,  cette  oomioatioa  n'avait  pu  avoir 
liau,  lat  aneiaos  adnfnlitrateort  et  commissaires 
ooolioaeraient  leurs  fonctions  Jusqu'à  ce  quNIs 
soient  régulièrement  remplacée  par  la  pltti  pro- 
chaine assemblée  générale. 

Art.  S9.  Roi  cbangemant  aux  elatuft  «a  peut 
avoir  lieu  qu'en  a*semblée  générale,  convoquée 
fid  fiae,  ou  dûment  avertie,  dnn»  ins  délais  pre- 
scnii  )iar  l'art.  3U,de  l'objet  à  mettre  en  délibé- 
ralfan.  Le*  cfeansemeala  «ont  propoeée  par  la 

conseil  d'adn)!ni.<i(ration.  «loit  directement,  soit 
sur  la  demande  de  vingt  actionnaires,  réuni.«s:)nt 
entre  eux  le  dixième  au  moins  des  actions 
énlrn,  iall  anr  la  denanda  des  conmltaairea 
nomTTK^^  ]inr  l'assemblée  générale.  Les  cbange- 
menis  doivent  être  adoptés  par  les  deux  tiers  au 
molnt  des  membrai  préaentt,  et  réunlMant  tes 
trois  cinquièmes  an  moine  dee  aetlone  éniiee. 
Ils  doivent  être  appronvés  par  le  gouTemencnt 
pour  pouvoir  être  mis  à  exécution. 

Art.  40.  Dans  lee  cas  prévus  par  Part.  8, 
le  conseil  d'administration  sera  tenu  de  cooto- 
quer  immédiatement  l'assemblée  générale.  L*in- 
ventaire  et  l'état  de  la  société,  à  présenter  à  cette 
ammUée,  aeroot  prialablenient  comninniqoés 
aox  commiitalree  en  ftractloni  on  verin  de 
riirt.  33. 

Art.  41.  L'assemblée  générale  nommera, 
eéanco  tcpanlo,  traie  eomalMalres  llqnidateure 

et  deux  commissaires  suppléant?. 

Art.  43. 1.a  commission  de  liquidation  rempla- 
eera  la  eonieil  d^admintetratlon  et  te  direeieur. 
Klle  aura  tons  pouvoirs  pour  obtenir,  le  plus 

promplement  possible,  ta  réalis.alion  tlf<i  velours 
mobilières  et  immobilières  compoiaoi  Tactif  de 
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la  société,  compromettre  et  transiger  sur  (ouAn 
cooiestatione  et  demandes,  exercer  iouin  pour* 

suites,  substituer  ;  à  cet  eCFèt,  les  décisions  aeniot 
(trises  h  la  majorité  des  voix,  trois  meBdNreaan 
moins  étant  présents. 

AH.  4S.  Far  dérogation  aux  art.  10  ol  17,  la 
prrmicr  con<ieiI  d'administration  sa  oompoeam 
des  membres  désignés  pin*  loin. 

Art.  44.  M.  Bronoe  n'aura  aucun  droit  au  prélè- 
vement'sur  les  Maéflees  mentionnés  i  rarttclo 
t\iinnrTP,  comme  ailmini-^tfnti-nr,  vii  r}iir  ré- 
munération, comme  directeur  gérant.,  sera  fixée 
conformément  i  Parlicle  vingt-trois  ;  et,  nonob- 
stant qo*ll  ewHBla  les  fMicUoas  do  directeur  et 
d'administrateur,  il  ne  sera  tenu  qn*à  un  seul 
dé|)dt  de  vingt-cinq  actions. 

Le  eomitd  des  eommissairee  nommés  Jusqu'à 
la  première  asaemUée  générale  est  tiormd  par lea 
présentes. 

Sont  nommés  admioi»iralcurs  : 

lo  M.  le  lieutenant  général  comte  de  Mon- 
thion,  prérident  dn  conseil  d'administration; 

3o  M.  k'  lieutenant  général  vicomte  Borelli ; 

S«  M.  Achille  Leclerc,  membre  de  l'institut  de 
France,  inspecteur  général  des  monuments  bis- 
toriques,  vico^trésident  du  conidi  des  bàtinunts 

civi's; 

40  M.  Van  GobbcUchroj,  ancien  oiiiHslre  de 
l'intérieur  du  royaume  dos  Pays-Bas  ; 

50  M.  Chamay c, membre ifasétats provindaux 
du  dacbé  de  Limbourg  ; 

60  II.  Mellet,  ingénieur  civil ,  ancien  élève  de 
l'école  polflechttiqae; 

7"  M.  Henry,  ingénieur  d es minoB,  ancien dlèfO 
de  l'école  polytechnique," 

80  M.  le  comte  Feroaod  de  La  Ferronnays  ; 

9>  H.  le  baron  Proeper  T«nr«|gno,  banquier 
à  Anvers,  comol  général  dn  Porlufti  m  Bel- 
gique ; 

10*  Et  M.  Broone,  directeur  géranlde  la  société. 
Sont  nommés  oommiseaires  : 
1»  M.  Julee  Gamaarl,  tncdolour  on  ahef  des 
mines; 

S»V.  Corief,  entrepreneur  do  travaux  pu- 
blics ; 

3»  M.  rn<;!:tntint,  membre  dtt  COnsoil  généwl 
de  la  société  Juba  Cockerili } 

4*  M.  Ceroloe,  ca|iliabie  du  finie,  el 

V)0  M.  Pinio  d'Araujo,  propriétaire. 

45«  el  dernier  article.  Les  quaforîe  cents  ac- 
tions dont  il  est  parlé  dans  l'article  biiit  des 
siolnis,  ont  été  réparti»  comme  snk  :  oM. 

Dttpo^tlomt  fbuiltê. 

Sont  désignés  : 

Comme  banquier.i  de  la  ROCÎété  î  NM.Gaona* 
ron  et  compagnie,  à  Paris. 
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<  cqbmQ  dPatt  :  M.  Gusier,  io*p«oiMr 
|ia<nl  du  mine*  de  Fr«ace. 

Comme  con<!eîl  du  contenlieus  :  M.  Fargenr, 
avocat  à  la  cour  d'appol  Ue  Liège. 
Doat  tet*  bit  et  ptMé-i  WntëlM,  «o  rétude. 
Van  mil  huit  ceM* ^uamiM-tis,  le  quiorM 

du  mois  <l*avril. 

Eo  préteoce  de«  sieura  Ceraeille  Blaopain  et 
AntshM  Vao  Corp,  (teiMonat  l»in  dooi  i 
BrtJTcîlc,  l'^moins  h  ce  re<|uis. 

Lecture  faite,  les  comparaott  ODt  ligoi  aT«C 
1m  témoios  et  le  notaire. 

(Sifiié)  L.  BMnae,  B.  Brifacn ,  Henij,  Van 
Gorp,C.  Blanpain  et  Vaiitltriimiea.  (Suivent  !<• 
enreiiaueiBeau  et  le*  procuraiioos.) 


SOI.  —  22  ATâir,  t'^lf;  {rrf^ié  royal  qui 
acçorda  au  êhur  Heins-Mattau  (J.)^  à 
Bntxe^le*,  ruê  «Ge  la  Mimtegne^  n»  5,  yn 
brevet  d'Invention  dê  dix  atmétS  poUf  Uhm 
volière-Jardin!  Are. 

ArrUé  royal  de  ta  même  date  gui  ac- 
mte  «M  «iMti*  WêM  [fimeitit  tbmIeUU  à 
Ixeltet^  rue  de  l'Arèn^Ménit,  n"  2i7,  e/tez 
le  tieur  Batiail/e,  son  mandalaire,  un  bre- 
vet d'importation  de  dix  année* f  pour  un 
nouveau  ^«lAm  de  voHuree  â  vapeur^ 
Jfreveté  en  France  pour  quinze  ttntf  le 
S  septembre  1845,  en  faveur  du  êiaur 
Giudiceili. 

'  Le  breveté  ett  tenu  de  ftmrnir  aux  iadwlrielt 

du  pays  tous  les  rcn^' rj'nfmcn(s  nécessaire!!  pour 
i)u*il8  puiMent  coQslruire  et  employer  pour  leur 
compte  le  tfilème  de  voilures  dont  il  s'agit.  H 
aura  droit,  de  ce  cbef,  à  «ne  ifidematlé  A  ftier  1 
Tamiable  ou  par  arbitrage. 

Arrêté  regral  de  la  même  date  gui  ac- 
corde au  tiaur  nUe  {RMard)^  domMMâ 


Bruxelles,  chez  le  sieur  Stoelett  avocat, 
son  mandatairêi  place  du  6ywiuMisil0ft, 

n"  20,  un  brevet  d'Importation  de  (tvize 
années,  pour  une  chaudière  tubuiaire  à 
vapeur,  brevetée  en  sa  faveur  en  Angle» 
terre,  pour  quatorze  ans,  lefti  MMf  1845, 

(Monil.  du  25  .ivnl  1846.) 

Ce  brevet  ett  •oumi»  i  la  même  coadition  q/ta 
le  prtcélenl. 


302.       SI2  AVRIL  1846.  —  Arrêté  royal  qui 

/■tablil  une  barrière  sur  ia  roule  de 
iiiei  sel  à  iiannut,  (Mooil.  du  26  avril  1646.) 

t.éo|iold,  etc.  Vu  la  demande  de  I\?dmin:  tra- 
tion  proviuciale  de  Liège,  lendaot  à  ce  iiue  (roi$ 
barrlèrea  toient  placées  eur  la  partie  de  la  route 
provinciale  de  Bterset  à  Uannut,  compriae  OBlre 
Limool  et  le  cbausaée  Romaioe,  à  UoJlogoe-eor- 
Gcer  \ 

Vu  rart.  3  de  la  loi  du  10  mara  18S8  (Buttelin 

o/jîclel,  no  8),  portant  que  remplacement  des 
har  rtèrr!!«  sur  ic^  routci  nouvellee  aera  réglé  par 
le  gouvernement  : 

Conttdérant  que  la  partie  de  route  préeltieeat 
construite  et  que ,  par  conséquent,  il  y  a  lieu 
d'accueillir  la  demande  de  l'adoiinUlraiioa  pro- 
vinciale de  Luge  ; 

Sur  la  propofhioli  de  notre  niniitre  det  tra' 
vaux,  publiée , 

Nous  ayons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  i*'.  Il  sera  établi  sur  la  partie  de  la  roule 
proviDciale  de  Bierset  à  Uaooui,  comprise  entre 
Llnont  et  la  chaussée  Ronaine,  à  Hollof  ne-enr- 
Gfpr.  !riii5  barrières  dont  Remplacement,  les 
limites  ei  le  mode  de  perception  «ont  filés  ainsi 
4|u*ll  suit  : 


• 

M 

C 

•a 

NOMS 

LIMITES 

i 

a 

a 

1 

II 

■ta 
■Aaaiiaia. 

aaaa  aMavfeftiaa  SiA  meiraou 

• 

tavT  a*«nBCBa. 

18 

Depuis  le  chemin  de  Limont  h  \V,in  mmc 
jusqu'à  celai  de  Limont  k  Bovenisticr. 

Demi-iase  doM  les  deux  di* 

rectioDs. 

11 

Faiuw. 

Depuis  le  chemin  de Faieie  &  Rerlot  jus- 
qu'à celui  de  Faime  à  Wansaime. 

Deari-taxe  daaà  lea  doua  dU 

rcctions. 

13 

Hollogoe-supiGeer. 

Depuis  le  cheottiu  de  Faioie  à  Grand- 
âahe  jusqu'à  ia  chauiséo  Ronuiine. 

Oemi'taxot  maie  eeuleuient 
dans  ladireeiion  voraftimwt. 

> 

Art.  3.  !«;oire  nlnifira  dei  Irtfanx  pnMtca  (H.  do  Bavaj)  eal  chargé  de  rexéeutlon  dn  pré- 
Mot  arrêté. 
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MMMitf  t9  baron  CkaHieàevnllirdeP&nlm 
d9  Lè«poid.  (MoDili  du  IT  a?ril  1846.) 

Motifs.  «  Voulant,  |»ar  nn  ii'inoi(;ringp  luiblic 
de  holie  *jitisfac(ioD,  recoonal(re  les  service» 
rcHililt  ttsF  If  k«ii»ri  Cbarté,  cotDmecoDMrrtienr, 
depuis  18S7,  du  Ma»ée  lie  tableaux  do  la  vilto  Oe 
BnisMte»,  def cna  depuis  Mniée  de  \*i\MU  • 

IM.— tt  ATKii,1846.  ~-^rrié/^  royal  portant 
det  modiftcatlans  attx  stnttitt  de  la  société 
de*  charbonnages  ei  /lauls  fourneaux  de 
l'IepdMiwe,  44tor«Civ.()lmi.  dulS  arrU  INI.) 

L(  opoid,  etc.  Vu  l'expédition  ci*aaoexéo  d*iB 
acte  public  rc|iit  le  4aTril  1816,  par  M*  Radelei, 
oolaire  à  ia  réiideoce  d'Ougria*,  acte  |ioriani 

modifîraiionii  aux  «tatiiU  de  la  >>Oi'iété  antinyme 
dite  des  charbo/moffes  et  kauU  fourneaux  de 

Kevd  notre  aiiélé  du  31  oclobrc  1836,  aulori- 
s.iai  la  formation  i-t  a|4iroufaat  les  slaïuis  <ie 
ladite  société,  aiusi  que  oos  arrêtés  des  ii  dé- 
ceoBbN  1888  et  18  avril  mi«aii|innivaM  lai 
IttodiAcatioo*  d^jâ  ap|>ortéc^  h  m  >  statuts. 

Revu  lea  artidei  Sd  et  suivauis  du  code  da 
conraiercCf 

Sur  le  rapport  de  MM»*  njaltire  des  affaire! 
éiraugèrcs, 

Kous  avoo*af  ré;f'  ci  arrêtons  : 

An.  i**.  SoDi  a|iprouvr<!»  les  modificatiODs 
rcoffroiécedani  l*acle  pvMic  précité. 

La  pi  csenie  approbation  est  accordée  sans  pré- 
judice des  droits  dts  tier  s.  ^^^U!«  no»iî  réservons 
de  la  révoi|U(r  en  cas  d<;  violaUuQ  ou  de  oua 
exi^cutioD  des  statuts  modifiés  de  la  sociéié. 

Art.  S.  Noir»'  titiin«(if  di  s  afFaiies  élrang'res 
(M.  A.  Ui'vbauipsj  G»i  ibargé  de  ri'XCculioo  du 
pi^iiaiM  araéi8k 


Par-devaoi  M«  Rad<a«(,  mitaire  »  ia  réaidenoe 
d*Oiif  r0^,  «ouNiiod,  et  co  prééenca  dea  léiMii» 
cl-aprte  Dommét. 

Ont  comparu  (suiveol  les  liom»). 
I.e8<|uel»  001,  par  ces  présentes,  UDaoiaieœent 
et  di|,comaiaD  accord,  modifié  le  contrat  consli- 
mtff  de  la  «oerété  anonyme  4t*  cbarlioonagee 
cl  î)3iir>  fourueaux  «le  rE>p«  ranrc.  h  Serainff, 
passr  devant  lualtre  Vaoderlindeo  et  rou  coliècce 
De  Doflckvr*  notaire*  ft  Bruxelles,  levingi-st-pt 
juillet  mil  huit  ceni  iieiite-:iix,  f  nte(;isiic  le  lcn> 
demain  <  t  lr^n^crit  an  bureau  des  hy)ioilièi)uts 
de  Liège,  le  viogt-cioq  aodt  même  année,  volume 
dttt  oént  4il<Ml  (519),  BtUBérociwiuaatc  C50), 


alhii  que  Ici  é«MI  dt  dMIÊOHmi  àà  Mdll 
contrat  qui  sont  ad  l'ang  dd  fatlbiiiët  ilndll. 

m.T!lrf>  Rriiièlpt.  noliîre  ■n<ilrUmrntant  80U«  l«« 
dales  respectives  du  dix  décembre  mil  buil  cent 
trmll^4llltl,  enreglilrll  i  LMge  le  mêmèjovrcc 
du  six  avril  rail  huit  cent  tr  i  f  neuf,  enregistré 
en  celte  ville  ledit  Jour,  i»  S9  ^er•o*  caac  8* 
vol.  S8S,  de  la  inaoière  suivante  : 
1»  L^artléM  irdil  (8|,  cal  rédigé  «adine  «ait  : 
I.a  société  peut  être  di»suulo  atanl  cé  terme  si 
les  deux  tiers  des  actionnaires,  possédant  les 
deux  tiers  des  actions  émises,  en  raauifestedt  la 
votdniieD  ÉiiBéMiWéd  gédirala;  t«llteft»it,  là  8if> 
•o'iitfon,  rlanj  ce  cas.  ne  pourra  recevoir  «on 
rffft  qu'avec  l'ataenlimcnt  préalable  du  goitver- 
aeoMnt. 

Elle  est  dissoute  de  plein  droit,  si  les  partaa 
etinj^ft  eecèdent  la  molti)^  du  capital  émis. 

L'assemblée  |ébéraie  réglera  diioa  l'un  comme 
daM  l*aiitr«eafl«  It  oMNia  da  lii|tttdatlob. 

to  II  est  ajouté  i  rarUelK^tiri  {Ah  lâ  pittf 
graphe  «uivant  : 

Toutes  o|>érattons  autres  que  telles  spécifiées 
dMea#tta,etiialamlD«M  l¥nlMldtt  dalMnknUtdi» 
.hlttet«  df  caisse  cl  autre!)  |)a|)icrida  catMflatlll«« 
•ufit  formelieneot  interditeji. 
'  8*  L'article  cinq  (6)  dei  statuts  et  les  disposi- 
llans  comprises  dàna  Ma  aMdi6caur  âm  Hx 

.iri  it  mil  huit  rrtn  trcDtc-oeufj  idUt  rCOI^iMée 
par  le»  dikpositioos  suiTanies  : 
Art.  5.  Le  fonde  eodal  etttxé  A  daat  mililavit 

ciii  j  cent  niille  fr.ioc»,  rnpiésetité  |tai- <1eui  m  ile 
Cinq  centf  actions  au  i>orteur,  de  raUie  francs 
chacuna. 

Ce  Amdi  peut  dira  porté  fi  qvaiiv  gaHllanada 

rrrircs.  par  la  création  d»*  qitinzf  ccn'"!  noii\(-!les 
acitoos,  également  au  porieur  ei  de  mdlefraoca 
cbacune,  que  ieooaiail  d*adiniiiiai>«Ua« ait  au- 
torité 1  émettre. 

Celle  émission  ne  pourra,  an  aucctt  081*  ta 
filtre  au-dessous  du  pair. 

4*  Il  est  ajonid  à  rarticleilt  (8)  : 

La  société  ne  peut  acquérir  ou  conserver  des 
biens  imoiittblo  oto  nCccsilirca  à  aesOpéla- 
tions. 

S*  L*at-ticla  oeuf  (8)  des  aneleoe  lUtUts  m  ' 

supprimé. 

L'article  dix  (lOi  devient  l'article  neuf  ^U^j  il 
est  rédigé  ainsi  qu*il  auit  : 

Tous  les  ans,  an  trenio  et  an  décembre  et  à 
partir  de  mil  huit  cent  (|Uc>)  ;iti!<--sl>,  la  èOdété 
rend  ses  comptes  et  drcs«e  m>u  buao. 

Il  cera  tenu  compte,  daa»  ia  forwatlon  du 
bilan,  de  la  dépréciation  du  matériel, al  éventuel- 
lement de  ravoir  de  !t 

Après  rapprobaiioQ  du  buao,  les  comptes  de 
U  aodétê,  wae  Inpièceè  à  l*ap|mi,aoBliHfaièi, 
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peodMi  ttogt  fMH  m  Iftfltoli  an  WMI  flt  II 

•oeiété  à  IMoilltéllM  4»  lous  lei  letiODniirei. 

Quloie  jours  au  mofon  d'avartce,  tfl»  H»' 
dépAt  ten  donné  aui  aetioaaair«s  dao»  la  forme 
prÎNiertU  p<m  M  eoamiliM  dt  niaBnliiee  |«- 

nérale. 

Un  éiat  faiMnl  connaître  ta  situation  de  la 
foeiété  ttl  té  Même  tein|M  adressé  ao  mioistrt 
•yaiN  IM  iCUHto  du  «onaetae  éêÊU  Ml  Mlfi- 

btitfonn. 

6«  L*art.  onae  (art.  11)  des  toiBiena  «UlnU  de- 
vient rarlicle  dii  (art.  10). 

7*L*arlfcledMti»(ai1.  ISJ,  qol  dkiledi  l*ârll- 
cleoitie  (art.  li\  est  NdigC  comme  éim  : 

L*excé<lanl  Favorable  dii  bilan,  déduction  Taite 
de  loutea  lec  charges  sociales  quelconques,  coa- 
tlilue  Itbéniftce  «aoutl  de  lâ  MMiélé. 

a*L*ariiele'doui«  (art.  19)  noÉivtaii  porte  cl 
qui  sait  : 

De  ce  bénéfice  aiosi  déieroiioé,  upe  somme 
<i|ilitatoiit«  à  cioq  |iour  ceiil  (5  p.  t.)  «ur  la  va- 
leur nominale  des  actions  sera  répartie  entre  les 
actionnaire»  à  tttr(;<('iatéréia;ie  aurpluaconatitae 

ie  diviilcnde  suciai. 

9»  t^èriiela  treif  è  (aH.  18)  itta  rédlgi  déttai- 

tiremeot  comme  suit  : 

>ttr  Ir  lîivîileodc  8Î>cial,  il  «era  itiV|.'V(«  •  A. 
yu«ilot2e  pour  cent  pour  l'administraiioii  et 
ifeat  iMinr  eent  pDtih  lét  dommfHalrea,  I  lifr«  «ta 
Jetons  de  présence,  san^  que  la  part  attribués 
aux  administraieni-«  (tli!s»e  toiiiefbis  s'élercr  aii- 
ouéllcmcot,  pour  chacun  d'eux,  â  pUu  de  dix 
mille  franca;  B.  Ileiii  tlM^ealll  fidbi*  la  d)ik>e- 
teuh;  r.  Pix  ]tnijrcén(|M)Ur  servir  i  I^^n^■lt  ll^^r^ 
itieol  des  actions  à(  i  la  créalidn  d'un  fonds  de 
réserve,  cq  tout  vlof  t-boil  pour  ceou 

L*ateédaat  tara  ré|Mrtl  cbaqaa  améa  «Dira 
les  actionnaires. 

Le  cou!i(^tl  d'ailmtniotratîon  propose,  aux  as- 
semblées jéuvrales  aoiiuelleii,  la  répartition  des 
di«  pour  cani  aÉF«ci4«  i  ramorclNemeni  «t  k  la 
réserve;  mnis  te  fooiis,  qui  ilcvra  lonjniir^  et 
avant  toute  répariiiion  «nire  ics  actio&uaires  être 
malDteDa  an  chiffre  de  cent  mille  francs,  lera 
laulalalaappliqiié avant  tout,  s'il  y  a  lieu»  H  mIh 
Tenir  aux  accident»  et  événements  imprévus. 

10«  L'article  quatorte  (art.  14>  est  «lodUM 
•ommc  suit  : 

iM  intérêu  et  Isa  divMmdaa  aartkl  paféa 

re*pirr(ivpmrril.  le  fjitinrp  jinvi»*  il  io  quiMè 
juilieti  à  la  Ban(|uu  de  Beiyi<|ue. 

M«  LMele  quinte  (arf .  19)  aat  modilé  alMl 
qb^MiUi 

La  socit-^  ■^'■ra  administrée  par  ^Ix  admicilsira- 
teora  al  un  directaur^rant}  en  eas  de  partage 
li  voLxdu  prtiidant  lara  pr^ooddfiali*  ' 


is*L«iHiei»  um  (ari.  1«}  ail  é#âl«i«ciH  Ito* 
dIMcommatttit: 

Fllf»  sera  »t!i-vefll<!c  par  six  cothmissaires. 
Lee  commissaires  ont  le  droit,  bollectitemeiltt 
de  prefhira,  ao  Mut  lanlpa,  coonaléiatiéa  dM 

toutes  les  aflPaires  fet  optTâtions  de  la  >0ciél5  cl 
d'i  n  faire  rapport  à  l'assemblée  gént''raleOu  au 
conseil  général ,  mais  ils  oe  peuvent  dontifer 
aueuD  «rtlre. 

Les  i'ominis93lref  ont  apécialoincni  poul'  mis- 
sion d'examiner  et,  s'il  f  a  lien^  il'apprbuver  le 


L*iMwMMila«  du  bilan  pai*  qnaire  i;onimll- 
sairr^  ,7tf  raaiMicaiutitliaiadéabi^«dai*idml* 

nisirailon. 

In  cai  da  ndtf  approhatlafl,  VimtMtê'$tai» 

raie  décide. 

Lf  goiivernpraeai  a  la  hculié  de  désigner  àUsU 
un  ou  lieux  ronimlssaires  spéciaux  auprès  de  la 
safeMIé,  Inqaats  adront  le  droit  ri»  prdililra  Mb- 
naissance  de  loii<>  \ts  livre.n.  complet,  iravans  et 
opérations  de  la  société  et.d*en  faire  rapport  ta 
gouvernrrtieni. 

18«  A  l*arilela  dit-sep(  (ari.  afirii  lté  HMMa 
par  l'a.'semi  l'-p  frénérale.  Il  tst  ajottif*  :  n  r(*vo- 
cables  par  elle.  Les  AincUooSdei  admmisttaieori 
«I  ca:laa  «lea  «indmlaiairaa  sont  letanifilidi. 

14»  A  rarticle  vingi-aept  (art.  S7).  le  demlèl» 

par  if»riithf>,  comm'  nrsnf  par  fpg  mnit  S9t  al- 
inbuliotu,  esi  «upprimé  et  remplacé  pàt  la  dia- 
P<iaitiofi  «ttlvauia  : 

Ses  attributions  consistent  dans  la  YéHIicalion 
du  bilan  socià!  et  son  aptirnl^aden,  «'il  f  a  tieil, 
et  d'après  te  mode  indi(|ué  ci-dessna  à  i'arlieto 
aala«(ah.  18); 

Il  peut  an<.«l  Cire  ron«til(r'-  j»ar  le  conïcil  d'ad- 
minixtratiuu  »ur  toutes  les  affairca  d'un  intérdl 
Oiajenr  pour  la  aoetdtfs 

Set  déllbdratiotts ,  qol  ne  iNKirrobi  dire  priaaa 
qoe  par  quatre  cemmi^rîîr»  »  et  quatre  adminls- 
traieura  présents,  seront  eootaléaa  par  procèa< 
ve^babi  rédigés  par  la  dlreelHi^,  codom  pour  te 
conseil  d'admioiatratiOn. 

En  cas  de  paHagr,  la  voii  dtt  prdaMdOl  Mra 
pré|iondéranic. 

Ootra  FaaaembMo  «irdittaira  annMIto  prdellla, 
le  conseil  gt^néral  pourra  être  eiinvoi|ué  exiraor- 
dinaircnicnt  par  le  conseil  d'administratiori, 
chaque  fois  <pie  relui-ci  le  croira  utile  aux  iati- 
•dtt  de  la  aoeiéié. 

15''  L'article  vinci-hr<it  (art.  9t)««ldéinUlf«» 
OMint  rédigé  comme  suit  : 

Lea  admioif  irateura  ai  eommlNaires  ne  Jouia* 
sent  d'aucun  iraitcment  Axe;  Il  leur  eat  alloud^ 
ton»  frais  compris,  srif  t">iir  <-f\]{  divir^pnflc 
social  qui  aeront  répartis  ainsi  <iu'd  est  dit  dans 
rinMotiitao(aii.lS). 
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i6°L'ariicle  vingipqenf  («M.  »}  «it  rédigé 
comme  »uU  :  •  • 

L«  direetmr  gérant  Jottll  cTuo  IratltmeDl  an- 
nuel de  huit  mille  francs  et  d^une  allecaUcmde 
deux  pour  rent  du  dirideode  social. 

17»  L  jrucle  treole  (arl.  50j  lera  cooçu  ainii 
qn*lllnJt: 

Le  directeur  gérant  et  chactj  n  dc^  adminiilm- 
teurs,  déposent  à  la  banque  do  Belgique,  ven- 
dant la  durée  db  leurs  foacuuos,  vingt  acliuas  de 
la  CMféti  qnf  aérant  inaliénabtei  pendant  ee 
terme,  et  raentton  de  l'ioaliénabiliié  sera  faite 
•or  les  litres  :  elles  servent  de  cautionncroenl  ei 
M  aanl  rtatltuées  qu'après  ai>uremeui  de  leur 
geition  on  admiolairaiion,  par*la  proBlIra  aa- 
;fmhi«4;  générala  qal  suit  la  catiailoa  da  laurt 

fOQCllOQS. 

Celto-cl  n*f  mettant  pas  opposition,  le  eantioiH 
lAnienl  devient  lihre  cinq  Jours  après  la  réunion. 

18«  A  PartiGie  (rente  ei  un  (art.  61}  Ton  ajouta 
les  dispositions  suiTaoïes  : 

Sauf  la  cat  ok,  pa«r  daa  raiioni  «pécialat»  «lia 
trouverait  convenable  de  choisir  son  président. 

Elle  peut  être  convoquée  cxtraordinairement 
par  le  conseil  d'administration,  soit  spontané' 
nMDt,  «oit  nr  la  demanda  da  dix  aallonnaivet 
ayant  vols  dlIlbératlTO,  o«  da  dciii  commli- 
Mires. 

Le»  cooTOcationi  aux  assemblées  générales, 
tant  ordinalrei  ^n^tstraonllnalm  ont  IJea  par 
avis  insérés  à  detix  reprise»,  et,  pour  la  pré- 
miire  foie  vingt  jours  au  moias  d'avance,  tant 
d^m  i9MonlleiirB9/ge  que  dam  d«uz  des  pria- 
eipanx  journaux  de  Liège  et  de  Bruxelles. 

Ues  décisions  sont  prises  i  h  mrijnrilé  des  voix 
des  membres  présents}  en  cas  de  partage,  celle 
dtt  pHeidant  eat  préponddranto. 
'  19*  L'ariicle  ireoie-d«us(arl.8t)comm«ncara 

ainsi  qi)'il  suit  r 

Unis  la  rCuoioodu  premier  samedi  d'avril*  la- 
qvolta  «M  rappalléa  aux  actionnalret  d*aprèa  la 

mode  déterminé  i  l'article  trente  et  un  (art.  31), 
l'assemblée  générale  prend  connaissance,  etc. 

30o  L'article  treole  trois  (art.  33}  est  remplacé 
par  ee  qui  mit  :  < 

I.' assemblée  générale  dflibère  sur  les  proposi- 
tions qui  lui  sont  soumises  par  l'administration  ; 
«Ile  est  également  tenue  de  délibérer  sur  toute 
prapoaitlon  «|ul  lui  eat  bile  par  cini|  actionnairea 

ou  dctix  commissaires  |>résents,  sauf  toutefois 
qu'une  proposition  de  cette  nature  devra  avoir 
été  commooiquée  au  «oMOH  d^minlatratlou 
cinq  jours  au  molni  avant  la  réunion  da  l*aaaKni- 
blée  générale. 
SI*  L'article  trente-quatre  (art«  34}  eat  modifié 

Pmv  <tra  adiito  à  ratMoAMo  féuirale,  0 


.      AH  lU6t  R*  SOS. 

fliui  éire  muni  de  ses  titres,  ou  avoir  une  recon- 
o.iissancedu  dépôt  d'iceux,  soit  à  Bruxelles,  soit 
à  Paris,  par  le  directeur  de  ia  banque  de  Belgique. 

sa»  L*artlela  tr«»io-aix  daa  amlaaa  alatnu 
fart.  36;  est  supprimé  al  mnplacd  par  la  rtfda^ 
Uoo  5uivanle  : 

Les  présents  statuts  ne  peuvent  être  modifiés 
que  par  une  réaolntioo  da  PaaiamMéa  génlnlo 
averiic  de  l'objet  à  mettre  en  délibération  d'après 
le  mode  prescrit  à  l'article  trente  et  un  (art.  31), 
réaolntion  prîso  i  la  majorité  dai  deui  tien  dèi 
voix,  représentant  an  ourios  lea  irai»  eiuquième» 
des  actions  émises. 

Si  une^première  assemblée  ne  réunit  pas  le 
nombffo  det  actions  requis,  une  non? elle  anem- 
blée  sera  convo(|uéc  i  vingt  joiin  dUntervallo 
d'après  le  niérae  moile,  et  iin*"  résolution  pourra 
être  pri»e  d^ns  cette  deuxième  as^^emblée,  quel 
que  soU  le  nombre,  mata  «entament  «or  IN>liJet 
de  la  première  convocation. 

^33»  La  dis(M>sition  suivante  est  ajoutée  à  la  Ao 
de  l'article  u-eoie-sept  (art.  37). 

Tonte  dlifM«iiion  fendant  i  modISer  les  «lainta 
ou  à  prolonger  le  terme  de  la  société  n'est  extaH 
loire  qu'après  l'approbation  du  gouvernemanL 
Dont  acte  : 

Faitvf  pa««éi8«r«inff^r4leuse,  au  local  de 
la  société,  l'an  mil  huit  cent  quarante-six,  le 
quatre  avril,  en  présence  de  MM.  Bcrirand  Huro- 
blet,  receveur  de  l'enregistrement  et  des  do- 
mainei,  et  HaïUeu  Benrion,  marchand  baulan- 
ger,  tous  deux  demeurant  à  Seraing-sur  Meuie, 
lémoios  appelés  conrormémeni  ,^  la  loi. 

Lecture  tdile,  les  com|>arduis  ont  «igné  avec 

le»  témoin»  et  moi  notaire.  (Snlvent  le»  iIibb- 
lurea.) 

305.  —  33  AvaiL  1&46.  —  jirrèté  royal  por- 
tant  composition  de  la  commission  admi- 
nlttralive  de  l'école  primaire  supérieure 
du  fouvememenl,  établie  dans  ia  vitltda 
Ltmbourg  {provînea  de  Xféjpv).  (Monit.  dtt 
37  avril  1846.) 

Léopoht,  etc.  Vu  les  art.  l^r  et  8  de  notre  n- 
réié  du  10  avril  1843.  portant  règlement  oifa- 
Diqoe  de«  écoles  primaires  supérieures  j 

VodloDl  pourvoir  è  la  compo«itiOB  du 
sonnel   de  !.i  commission  administrative  de 
l'école  pri.maire  supérieure  du  gouvernement, 
établie  dan»  la  ville  de  Limbourg  (province  de 
Liège),  par  ooire  arrdlé  du  S4  décembre  1845; 

Vu  l*avl»  dtt  gouverneur  da  la  provlnco  de 
Liège} 

Tn  le  rappariât  «aria  prapaalUon  de  nom 
mlnfaliudenjiliiiflttr. 
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Nom  avoni  arrêté  et  arréfoo*  : 
Art.  1».  Le  |wriODDal  de  la  commitsion  admi< 
niiiratiTc  dePéeole  pHnalie  mpériaun  dugim- 
veroeroeot,  i  Unbottrf  ,  Mt  eoœpoié  airni  qall 

Miit  : 

Préiident  i  V .  le  Iwvrgamfre  de  la  ville  de 

Limbourg  j 

Vice  préiideot  ;  M.  BrttDi  (Jean),  tmMofW 
de  U  même  ville; 
Men^brca  :  MM.  Tkl«|MD  («uMave),  ja««  de 

iwixet  conseiller  cominuDal,  à LimiMurg  ;  Char- 
pcotier  (Michel),  docteur  eo  médecioe,  à  Llm- 
hoorg}  Dupont  (Philippe),  curé  de  la  |»aroi««e  de 
DolbaiD-Limbourf  ;  DaICMir  (HaMlka),  pro- 
priétaire, à  Limbourg. 

Secréiaire-irémier  (arec  voix  d<siih<^rativp)  : 
M.  Pagnoal  (Jcan«Fran(oi«},  ocgociaut  à  Lim- 


Arl  î  tf  secrétairc-trésorir  r  déposera  un 
cautionnement  dont  la  conniitsioa  adminiaira- 
UvedltermlMra  la  nature  et  le  montant. 

Art.  3.  Noire  mioiMre  de  l*lntdri«ar  (M.  d» 
Theui)  eit  chargé  de  PeiécDlfaii  du  prdaent  ar- 
rêté. 


I.  —  S4  ATau  1846.  —  jirrôié  royal  relatif 
à  te  iwtiê  mnmr/e  pour  l'importation  dit 
UtatL  (MMit.  do  Mavril  tSM.) 

Léofold,  etc.  Vu  la  loi  séoéraie  du  S6  août 

Revu  noirr  arrêté  du  2  novembre  1840; 
Sur  la  i>ropoaiiioo  de  noire  miiiiilre  dea 


ffoui  amoa  arrdié  et  arrdioua  : 
La  route  actneltmeut  ouverte  pour rinporta- 

tloo  du  bétail  cxrhi^ivemeatf  par  le  fcmriMHi 
d^Achel,  e»l  supprimée. 

1»!  désigné  pour  la  remplacer  le  cbemio  de 
Leicde  à  Acbel  par  TErmitage,  aliooliNaUC  a» 
petit  bois  ,le  sapins  du  sieur  Kocckhof»  et  «ui- 
vaoi,  a  partir  de  ce  point,  le  chemin  dit  Aet  Si- 
fmtF  SUraatft^  jo«qtt*au  bamoada  Bondert,  où 
Il  rejoint  la  route  d'Eindhoven  k  Adbel. 

Notre  ministre  des  finance»  (M.  J.  Malou)  eat 
chargé  de  rexécution  du  pn3»ent  arrêté,  qui 
•cra  iMéréauJreMiret(r«iï9le«al«ipuMiécoa- 
ioraiéMl  *  l*affU  S13  do  la  loi  générOlo. 


—  M  1846.  —  Arrêté  rtyal  nom- 
mant le  tiew  FoftJtinff  chêvalier'  4ê 
t'ordre  de  Léopotd.  (Moult,  du  IftavrH  «84«.) 

Motifs,  «  Voidant  donner  au  capitaine  d*élat- 
maior  Poicking  un  témoigooge  de  noiK  bieufcil- 
9iMtéa.  Toaa  ivi.  --  hoiiit.  1846. 
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lance,  pour  le  lélc  et  le  di'voiicmcnt  dont  il  a 
fait  preuve  dans  les  diverses  fonctions  «iiécialet 
qol  lui  ont  été.  eoiiftéoa.  • 


SIS.  —  24  AVHiLitiiû.  —  Jfvitértirai nom- 
mant le  elêur  IF'etMemtmeè  tàgvaOtt  4§ 
l'ordre  de  Livpotd,  (Mosil.  du  S9  avril  18M.) 

Motifs.  •  Voulant  donner  un  t(:'moignage  de 
DOire  MtUfactioo  au  major  Weisscnbruch ,  pour 
le»  aarvieeaqn*!!  t  reodua  à  l*admiaiitra(ion  cen- 
trale du  déportomont  de  ta  fueite.  • 


son.  —  94  Avaii  1846.  —  Arrêté  rtyaiçui 
aeewOe  «n  ehmr  Smlthe  (F/onv),  d^mh 

cilié  à  Bruxelles,  rue  dâ  êaMmUMme^ 
n»  8,  chez  te  sieur  Lamoureux,  ton  man- 
dataire,  un  brevet  d'Importation  de  cinq 
«tménpmo'Mn  proUéi  ée  eomsgnethm 
des  mat  ières  0,'gauiques  et  notamment  du 
préparations  anatomiqucs.  ffrevef^  en  Jn- 
^êimre  pour  quatorze  a» s,  le  6  avril 
1845,  on  fitvêur  dm  êfmir  €la€am»  (4r^ 
vestre).  (Monit.  du  1«  mai  1846.) 
Le  titulaire  est  tenu  d'autoriser  tous  fes  in- 
dustriels du  pays  qui  le  lui  demaaderont,  à  em- 
ployer pour  leur  propre  complo,  le  procédé  doot 
il  s'acU.  II  aura  droit,  ,\e  ce  cboT,  à  une  indero- 
oiié  à  régler  i  Tamiaiile,  ou  à  flier  par  arbi- 
trage. 


810.  —  34  Avmi  1846.  —  Arrêté  rqyal portant 
namlnatlam  dt  dl/fhwUê  cheuaOên  dê 
l'ordre  de  Léopotd  dam  Pmêe,  (Mosit. 
du  28  avril  1846.) 

Léopoîd,  etc.  Sur  la  propotftiOB  de  nom  ni- 

niïtre  de  la  guerre. 

Noms  avons  arrélû  et  arrêtons: 

Art.  lM.6oQt  nommés  chevaliera  de  Tordre  de 
téopold: 

Le  sous-intendant  de  première  classe  Noria 
(ilenri-Alcïaodre-Joseph  ,  attaché  au  miniM*\re 
de  la  guerre,  pour  ses  bons  services  et  en  récom- 
pcnae  dea  prouvée  do  aéle  et  do  capacité  qn*ll  oo 
cesse  de  donner  ; 

Le  médecin  de  n-gimcnt  Lutcn*  fFrarçoi»-Na- 
poléon),  du  4«  régiment  d'artillcnc,  pour  ie  zèle 
et  le  dévouement  qu'il  apporte  doua  l^ccottiplif» 
sèment  de  ses  dernir*.  clients  conUBO opilrê- 
(eur  ei ses  travaux  scientifiques; 

Le  najor  Muguet  (Allwrl'Lonls),  du  4*  régi* 
ment  do  ligne,  pour  sa  bonne  vonduiie  pendant 
la  compagoo  de  1831,  le  <iJe  et  le  dévoucioen 
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qiL*il  apporte  daai  PaeeoiDplInMMnt  4o  Mt  dt- 
vdn; 

Le  capitaine  rie  première  classe  DelaUre(Louis- 
Joa«pb},du  Ur  régineot  de  lifoe,  pour  le  zèle  et 
le  dérooenMnt  qu*!!  n^a  eeaié  d*api>orter  daac 

raccomplis^emeiit  de  ses  devoirs; 

Le  cipjlâioc  a<ljinJant-in;.jor  Higtiet  (Pierre- 
Josepb),  du  l'^  rc-gimenl  iJu  lanciers,  pour  sa 
boone  eoDdiilte  pendaot  la  eaflapagne  d«  IBSI, 
ie  zèle  et  l*a»siduUéqtt1laiii»oiie  dantmerciM 
de  SCS  FiHi fiions  ; 

Le  major  Hippcri  (Mirle-Cbarlcs-Tliéodorc), 
dn  4*  régtmeotd'anillerie,  adjoint  i  riotpeeiioD 
générale  de  l'arm**,  po'ir  sa  honnr  conrlnitr  peo- 
pant  la  c-impagne  de  1S31,  le  zèle  laielligeniei 
k  déf  ouement  quil  o*a  ctiaC  d'apporté^  dans  Ml 
PanctioDs; 

Le  major  Poswick  (Heori-Hippolyte),  de  Tëtai- 
najor  du  génie,  eo  récomiiense  de  sa  coopéra- 
Iteo  dialiognéa  â  l*Mi4ettiion  doi  torllfleaiiam  da 
la  vWa  da  Dlctl  et  pour  le  aèla  iNtaUlgant  qa*ll 

apporte  dans  «en  fonction»  ; 

Leeapitaine  LagraDge(bugèoe;,del'état-inajor 
d«  fénia^  profcMaur  à  rioata  oHlIaira,  pour  taa 

bons  services  ci  le  zèle  inlt-îligenl  «î"'!' 
d'apportrr  dans  ses  fooctions  itpiciales  ei  dans 
Téiude  de  questions  militaires  ; 

Laeapllaina  Sacré  (laan^Kmila),  du  oori»  da  la 
grotlarmerie,  eo  récompense  de  ses  bous  serTtces 
et  du  zèle  infaiigaUe  (|tt*il  apporta  dans  le  com- 
mandement qui  loi  aal  confié. 

Le  sergent  Dobois  (Marc),  du  régiment  d'élite, 
en  récompense  de  ses  boo^  el  nnciens  services. 

Art.  3.  Ils  prendront  rang  daus  l'ordre  i  la 
daiadaoajoar. 

Art.  3.  Nos  minislrea  de  la  s^u:ri^  P''"'»') 
Cl  des  affairo-s  tMtangèrei  (M-  de  Bavay)  sonl 
chargé»,  cUacuoeo  ce  qui  le  concerne,  de  Texéco- 
ttott  da  iNdMnt  anélé. 

311.-  24  AvaiL  1»4«.  —  Arrêté  rojrolUmMt' 
uuu  du  tÊWÉomg  dê  recêlte  des  coruri- 
buthiu  direetêSn  (Mooit.  du  fi  avril  t84«.) 

Léopold,  etc.  Sur  la  propotitioo  da  notre  ml- 
■liIftdcafioaDcaa, 

MMÉ  awMt  «nfild  n  afritong  i 

!•  Le  chef-lieu  du  bureau  de  recette  -i'^  n- 
tribulions  directes  et  accises,  établi  à  La  Gleize, 
province  de  Liège,  est  iraDifi  ré  dans  la  commune 
da'BaMa-Bodenx  ; 

commune  de  La  GUizc  e?t  adjointe  au 
bureau  r»<  .  Uc  dcv  cootribulions  dircciei  ét 
accises  du  diavcloi,  uième  province  i 

S*  Sont  diairalUa  du  iNmiii  da  fiUveM  et 


léniiei  k  edtri  da  Baiia>BadaiiX|  Ni  aaartaiMi 

de  Flosse  et  de  Liernevi. 

Os  moitific.itioas  awNiiit  llea  à  partir  da  ' 
!•*  août  prochain. 

Notra  niatotrc  dai  flnaiMea  (M.  J.  Malott)  ati 
eharf  <  da  raxéautioa  da  préiant  atrélé. 

Slt.  —  25  AVRii  —  Arrêté  royal  nom- 

mant le  situr  LcùcaUf  capitaine  de  gen- 
darmertB^  e^altêr  de  fiord^  de  liopbid 
eh  rh'ompf  use  du  zèie  bitcf^hrut  et  de 
l'énergie  dont  H  ne  cene  de  donner  dei 
preuves  dans  fesêretû»  dé  M»  flmtthmÊi 
(Monitidttfifi  avril  Ifiéfi.) 

515.  -  26  krniL  184fi.  —  Art^té  roj^at  fixant 
le  tracé  de  la  route  emteédie  de  n»lirMr 
à  JnMng,  iMooiU  da  80  avril  1846.) 

Léopold,  etc.  Revn  nelra  arrêté  4n  M  déeM* 
bra  184fi,  décarniaant  la  diredian  delà  radia 

concédée  de  Toiirnay  à  Anloing  ; 

Vu  les  détails  du  tracé  présenté  par  le  conces- 
sionnaire et  approQvé  par  noire  minisira  das  tra- 
vaux piiblics,  le  26  mat  1845  ; 

Vu  les  réclamations  élevées  contre  «ne  partie 
de  ce  tracé  aux  abortis  de  la  place  publique  da 
village  dé  Chareti; 

Vu  Paris  de  IS  dé|))ititinn  perdiaMbtadadëD- 
seil  provincial  du  Hatnaui  ; 

Sur  la  proposition  de  noire  mlniit^B  das  tra* 
vans  pnMIcs,  ^ 
Noal  évona  arrêté  èt  arféfoAs  i 

Art.  t<  r.  I,fi  tr;ict'  de  la  route  concédée  de  Tour- 
na y  à  Anloing  est  définitivement  fi&é  comoie 
suit  : 

La iwemltr alignèflmit,  long  de  917  mètres, 

partira  de  l'ate  de  la  route  de  deuxième  classe  de 
Tournay  versSaini-Amaod,  à  l'ungioe  du  chemin 
d»  Tadriiay  i  Antoing  ; 

Le  detiiiMae,  long  de  114  mètres,  fera  avec  te 
précédent  sur  la  gaucha  an  angla  de  176  d^rés 
4S  minutes} 
U  iroisléiae,  laag  da  tSt  fliiim,fléclili«  NU 

la  droite,  sou»  tiii  .inirl*"  'If*  17**  «lej^n^  ; 

L«  quatrième,  long  de  167  mètres,  formera, 
avec  le  précédant,  un  augle,  vers  la  gaucha,  da 
174d«grés  30  minutes  ; 

I  <•  cinquième,  long  de  84  mètres  fléchira,  vers 
la  droite,  sous  uu  angle  de  165  degrés  ôà  lUf 
Btttav; 

Lesixiènae,  long  de  440  mèire%  fer.),  vers  la 
gauche,  uu  angle  de  155  degrés  40  minuies  ; 

Le  septième,  ioug  de  a44  uièire»  40  centimètres, 
foroMra,  avec  le  précédant,  un  an^a  da  178  de- 
grés sfi  Ainaïaa  vars  la  dtolta  ; 
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huitième*  Iorr  Hc  l£i  inè(re«,  fléchira,  vert 
lâ  gauche,  loui  un  anglp  «io  IfiS  <legi-é«  ; 

Le  Dciivièmp,  long  <ie  IM  mètres,  fera*  vers  la 
droite,  un  angle  de  lûl  degré»  ; 

Le  dixième,  long  de  lift  roèirea,  inclioira, 
vers  la  droite,  sous  un  angle  de  175  degrés 
lâ  mintitf s; 

Le  onzième,  long  de  SI  niètrrs,  fléchira,  vt^rs 
la  gauche ,  sous  un  angle  dn  125  degrt^s  ; 

Le  douzième,  long  de  148  mètres,  inclinera, 
vers  la  droite,  sous  un  angle  de  l&S  degrés  ï  mi> 
nuies  ; 

Le  treizième,  long  de  IM  mètres,  fléchira, 
vers  la  gauche,  sous  un  angle  de  1^  degrés 
i&  minutes  ; 

Le  quatorzième,  long  de  IZÛ  mètres,  se  diri- 
gera, vers  la  droite,  sous  un  aocle  de  164  degrés  ; 

Le  ({iiinxième,  long  île  tnèlre»,  fera,  avec 
le  précédent,  uo  angle,  à  gauche,  de  Ifii  degrés 
^  minutes; 

Le  seizième,  long  de  11^  mètres,  fléchira,  vers 
la  droite,  sous  un  angle  de  degrés  IS  mi- 
Rule»; 

Le  dix-septième,  long  de  13Û  mèires,  se  diri- 
gera, vers  la  droite,  rous  un  angle  de  122  «lefiréi  ; 

Le  dix-bolilèine,  lobg  de  13flmèircs,  inclinera, 
vers  la  droite,  sous  un  aojlc  de  12i  degrés 
lû  minutes; 

Le  dix-neuvième,  long  de  222  mètres,  fera, 
avec  le  précéiient,  mr  la  droite,  un  angle  de 
122  degrés  l£mii.u(es; 

Le  vingtième,  long  de  liA  mètres ,  fléchira , 
fers  fa  gauche,  sous  un  angle  de  122  degrés 
i  minutes; 

Le  vingt  et  unième,  long  de  119  mètres,  for- 
mera, avec  le  précédent,  un  angle  de  li2  degrés 
vers  h  droite; 

Le  vingt-deuxième,  long  de  123  mètres,  incli- 
nera, vers  la  gauche ,  sous  un  angle  de  115  de- 
gréi SU  minutes; 

Le  vingt-troisième,  lonfr  rte  M  mètre»,  fléchira, 
vers  la  gauche,  sous  un  angle  de  113  degrés  ; 

Le  vfngt-qiiatrième,  long  de  01  mëir«'s,  for- 
mera, avec  le  in  écédcnt,  Un  angle  de  105  degrés 
3û  minute»  vers  la  droite  ; 

Le  vingt-cinc|uidme,  long  de  22  mètres,  incli- 
nera, vcr.'<  la  droite,  sous  un  angle  de  l6î  degrés  ; 

Le  vingl-Jixième.  lonp  de  73  m^-trcs.  fli'rhira, 
sons  lin  angle  de  ILS.  degrés  aû  minutes  vers  la 
gauche  ; 

Le  vingt-septième,  long  de  2A1  mètres,  se  diri* 
géra,  ver:<  la  liroite,  sou*  un  angle  de  IM  degrés 
lù  minutes  ; 

Le  vingi-huilième,  long  de  166  mètres,  fléchira 
vers  la  gauche,  soos  ou  angle  de  Ififi  degrés 
Sû  minutes  ; 

Le  vingi-uauvième,  long  de  1£2  mètres,  fera 


vers  la  droite  un  angle  de  167  degrés  211  mioutes; 

Le  trentième,  long  de  U  mètres,  se  dirigera 
vers  la  droite,  suivant  un  angle  de  15Î  degrés 
45  minutes  ; 

Le  trente  et  unième,  long  de  441  mètres,  in- 
clinnra  vers  la  gauche,  sous  un  angle  de  IM  de- 
gré» 45  minuirs  ; 

Le  trente-deuxième,  long  de  ISQ.  mètres,  flé- 
chira vers  la  gauche,  sous  un  angle  de  S2  degrés 
et  ahnulira  au  pont-levis  d^Antoing. 

Le  développeraent  total  de  cp»  divers  aligne- 
ments est  Je  5.125  mtues  4Û.  cenlimèlrcs. 

Art.  Les  propriétés  nécessaires  pour  établir 
la  route  suivant  ce  tracé,  seront  emprises  et  oc- 
cupées conformément  aux  lois  en  matière  d'ex- 
propriation pour  caute  d*utiliié  publique. 

Art.  2.  Notre  ministre  des  travaux  publics 
(M.  de  Bavay)  est  chargé  de  Tcxécution  du  pré- 
sent arrêté. 

211.  —  Î2  Âvaii  iUe.—jérrité  roral  preicH' 
vont  des  mesures  pour  in  conservation  des 
rossignolt  ei  des  fauvetift.  (Uon.  du  2(L  avril 
1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  Tari,  li  de  la  loi  en  date 
du  2fi  février  dernier,  sur  la  police  de  la  chasse , 
ainsi  conçu  : 

■  Le  gouvernement  est  autorisé  à  prévenir,  par 
un  règlement  d'administration  générale,  la  des- 
truction dex  rossignols  et  des  fauvettes.  • 

Vu  la  loi  du  fi  mars  1818  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  de  Tintérieur» 
Nous  avoiu  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  lir^  Il  est  interdit,  en  tout  tempSj  de  dé- 
truire, de  prendi  e,  d'exposer  en  vente,  de  vendre, 
d'acheter,  de  transporter  ou  de  colporter  des 
rossignols  et  des  fauvettes  ou  ieurs  œufs  et 
leurs  couvée*. 

Art.  2-  Toute  infraction  à  cette  disposition  sera 
punie  conforuitmeol  à  Tari.  de  la  loi  du 
fi  mars  1818. 

Les  oiseaux  qui  auront  fait  l'objet  d'une  con- 
travention seront  saisis  et  lâchés  sur-le-champ. 

Art.  7L  Nos  ministres  de  l'intérieur  (H.  le 
comte  de  Theux)  et  de  la  justice  (M.  le  baron 
J.  d'Anethan)  sont  chargés  de  l'exécution  du  pré- 
sent arrêté,  qui  sera  inséré  au  Moniteur  officiel 
et  au  Bulletin  des  Lois. 


&UL  —  22  AVKiL  1840.  —  Arrêté  rco  al  auto- 
risant l'établissement  d'un  haut  fourneau 
au  coke,  à  Marche-let-Dames.  (Monit.  du 
3  mai  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu,  sous  la  date  du  4  octobre 
1845,  la  requête  du  sieur  Hajmoad  de  Séveriu , 
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ntitrt  in  ftwgw  1  Ntarar»  Mllidlmt  Paatorltt* 

tloQ  lie  consiniit  c,  dao»  la  coonmuoe  de  Marche> 
lei-Daroe«,un  haut  fburDeau  au  cokeel  les  fburi 
néceaaairaa  à  ralimt&tatiOQ  de  celle  luioe; 

Vi  le  plan  «t  l«  nlvelleinmi  jotnu  à  la  4c-> 
mande; 

Vu  Popiioïilioii  du  «ieur  Rptnf,  de  Natnécbe, 
motivée  sur  le  dommage  que  rcUblissementpro- 
Jel6  feulcamer  à  aonjanliii  al  à  tee  ariirai  Arnl- 
tiert  ; 

Vu,  avec  les  piècei  y  meolionDée»,  V»ris  favo- 
rable do  la  dé|HUaUon  permaoeate  du  Gonaetl 
tiraviodal  deRamur,  en  date  du  16  avril  ISM  ; 

Vu  la  loi  du  31  avril  1810,  Uire  VII  ; 

CoDiidéraoi  que  les  formalilét  pretcHlei  ool 
élé  oliterTéet  ; 

CoaiidCraot  que  le  demandeur  a  pris  Teoga- 
gemcnt  d'înfîctnnîsor  ro}tî»o^nnt  du  pr<|ndice 
que  loa  usine  poarrait  lut  faire  éprouver; 

Que,d*alllean»  la  préienteaalerlMUon  Impoee 
la  mêm  obligation  au  pélilionoaire  ; 

Sur  h  i«ro;voiitioo  de  notre  minittra  det  tra- 
vaux  itiil)lic& , 

Nous  avons  arrêté  ei  arrêtons: 

Art.  1t.  Le  sieur  Raymond  de  Séverin,  matlra 
«te  forge»  i  Namur,  a»t  aulerlsé  à  oonttrolre , 

dans  la  coraraunedc  Marchf-Ies-Daraes,  confor- 
mément aux  plana  joints  au  présent  arrêté,  un 
haut  fottrocau  au  eoko.  avec  les  aecetielrei  nécet' 

saircs. 

Ari.  3.  CcUe  autorijaUoii  csl  accordée  «ou*  lee 

conditions  suivantes  : 

U  Le  baul  fouroeatt  i  conalruire  aura  douze 
môtrei  de  banienr,  depnit  le  jpieubfd  JuK|u*au 

fond  du  creuset  ; 

%"  11  sera  alimeuté  par  le  coke  ou  houille  cai- 
tNMilsée; 

3*  La  soufflerie  sera  mii>c  en  monvfnienC  par 

une  machinu  à  vapeur,  laquelle  ne  P'Uirra  être 
activée  «ans  que  le  pétitionnaire  en  ait  préalable- 
OMOt  obtenu  ta  perniMion  ; 

i*  La  conttruciioii  du  haut  fourneau  et  des 
artiRccs  propres  à  l'aclivcr,  devra  é>re  dmiindc 
dans  le  délai  d'un  an,  à  compter  de  la  date  de  la 
noUlealion  de  la  permlMioa  { 

5»  Après  l'nclièvcmcnt  dr-ç  trnv.iux  et  avant  la 
'  mise  à  feu  du  fourneau,  le  permissionnaire  devra 
aoilletlèr  da  l*admfnUlralfon  des  mines  i|uMl  «ell 
dmié  m  precta-verbai  poor  la  vMfteation  des 
ouvrages  ; 

6*  Le  permissionnaire  tiendra  constamment 
ion  Qiloe  «n  activité  et  ne  pourra  la  laisser  chô* 
mer  plus  d*un  an,  f3a%  cause  légitime  elreconnno 
par l'adminlslra lion  •\cs  mines; 

T*  Il  ne  |wui  i.i  lu  jugmcbler  ma  usine,  ni  la 
tranilonBer  en  vsiiio  d'un  autre  g eaiv ,  «ans  en 


avoir  ebloou  l^aainrliatlan  ipéaiala  dn  gonvarae- 
ment,  dans  lee  lennei  praëcrilM  par  loi  loi»  at 

règlements  ; 

8»  li  demeurera  responsable  de  tous  les  dom- 
nages  qui  ponrraleni  rtentler  de  PétaMIieenenl 

de  cette  usine  ; 

9«  11  versera  au  trésor  de  PÉtat,  dans  le  délai 
de  trois  mois,  une  somme  de  trois  cents  francs  ; 

10»  Il  iramira  &  l*adnini«traUon,  à  chaque 
demande  qui  loi  en  sera  faite,  des  renseigne- 
ments statitliqoes  exaut»,  sur  la  production  et  la 
coDsommatioa  de  eon  usine; 

f  1*  Il  entreliaMira  constamment  en  bon  éiati  à 
son  usine,  «me  pootpe  à  ioeendie,  munie  de  low 
t«*  accessoire*  ^ 

11*11  se  conformera  an  toit  et  règlenentt 
existants  ou  i  intervenir  sur  la  matière. 

t.  3.  En  cas  d'ineX(?ciihon  iIp*  rouititions  qui 
précèdent,  la  présente  auiortsaiiou  pourra  être 
révoquée. 

Noiremioislre  des  travaux  publics  (M.  de  Bavaf) 
cet  ckargé  de  Texécuiion  du  prêtent  arfdié. 


S10.  —  IB  avait  IBM.  —  Arrêté  royal porituU 
Mnutathn  d'une  dillhération  du  conseil 
communal  de  BerUngeniJLUàbourg)*  (Mooil. 
du  3  mai  1846.) 

I^'opold,  i  (  .  Va  nnr  délibération  du  conseil 
communal  de  berlingcn,  province  de  Liinbourg, 
en  date  do  19  mara  dernier,  reçue  au  commissa- 
riat d'arrondlsMmeni  le  38  du  même  mois,  la- 
quelle  a  pour  objet  de  ti'wc.  cx|)ulser  du  terri- 
toire de  la  commupe  deux  habitants  de  Canne 
et  (reygenbilaen,  qui  éiaioot  venus  %*f  établir; 

Attendu  qu'aux  termes  de  Part.  90,  dernier 
p.iragraphe,  d<»  la  loi  du  30  niar^  1836,  modifiée 
par  celle  du  3U  juiu  1^42,  ie  bourgmestre  est 
seul  compétent  pour  preodi  e,  le  eai  échéant,  use 
telle  mesure  de  p^loe  ; 

Attendu,  d'ailleurs,  qu'il  n*exisle  aucun  motif 
qui  pernaelle  de  restreindre  dans  le  chef  des  deux 
individus  dont  il  »*ag«l  rexercice  de  la  faeullé 
accordée  à  loua  les  citoyen»  de  a^élabUroft  bon 
leur  semble  ; 

Considérant  qu'il  résulte  de  ce  qui  précède  quo 
la  délibération  dnoooieil  communal  deSerliofen 
ccnfr.lir';  aux  loi» 01  lort  de»  altributiott»  do 
cette  assemblée  i 

Vu  rari.  B7  do  la  loi  du  80  mari  1836  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  de  rinté- 
rlenr, 

Nous  .ivons  arrêté  et  arrêtons  : 
An.  1».  1^ délibération  susdite  csl  annulée. 
Art.  s.  Mention  de  ceito  di»pocition  aeta  Mto 


Digitized  by  Google 


RÈGNE  DE  UOPOLD  I».  —  4ff  18iC.  K<»  317~S18. 


f49 


dans  le  regUlrê  aux  ddlibéraiionfi  de  lacotavnne 
en  marge  de  la  délibéra tioa  annulée. 

ârt.  S.  fMn  BlnMn  de  nnllrieur  (H.to 
eoirifr  ir  Th?ii«)  «il  dMifé  de  l^iiettlOD  éâ 
préieot  arréié. 


517.  —  38  ivaiL  1846.  —  Jrrêté  t^yal  appti- 
quant  lêâ  lois  el  règlement*  relatif*  à  la fo- 
Hee  dm  rcntlage.  (Moirft.  dn  t  mai  1816.) 

{.éo\\iiU\,  eic.  Vu  la  déliMraUoo  du  cooseil 
cenBiHHri  de  Lekereo,  prorlnce  de  la  Pleodra 
orientale,  eo  date  du  13  Janvier  dernier,  (endani 
J  rf  Ifi  <li»po«if  ion«  relatives  à  la  |K>lice  du 
^  roulage  sur  les  grandes  roules,  en  temps  dedéf  ci, 
leieot  dMaréea  «ndleelriea  i  la  pertie  de  la 
cbaussén  oominnnale  de  Lokerco  1  Buerde, 
aHu<^c  sur  le  iirrMorre  de  Lokeren  ; 

Vu  les  ccrtiâcais  constatant  raccoaiitlisseiacoi 
da«  flanwiliiéa  preterltet  |iar  noire  •rfèttf  du 
96  jiiillol  1833,  dans  tes  commuQMdO  DnckWUn, 
F.xacrde,  Moerbeke  et  Sioay  ; 

Vo  les  déiibéraiiooa  d«i  conseils  communeui, 
favorables  i  la  deoMode  ; 

Vil  l'av  *,  dçalement  favorable,  de  la  députa- 
tioo  i>erinaaenic  du  con»cil  provincial,  tn  date 
dn  8  avril  ISM,  Se  div.,  n»  Ml»  $ 

Vu  la  UA  du  34  mars  1838; 

Sur  la  propoailioo  de  notre  niniatre  de  l*inl^ 
rieur. 

Mous  evena  àrrêlé  ei  erriiont  : 
Arl.  Iw.  1^  lois  et  l«a  réglementa  concernant 

la  police  du  lonlapc  sur  If  -  granilos  rouli  s,  en 
temps  de  d<*gel,  lonl  déclarés  appliratiles  à  la 
partie  de  la  cbaussée  communale  de  Lokeren  Â 
Bsaerde  tlfude  sor  te  territoire  de  Lokeren. 

Art.  î.  Notre  ministre  fie  rinlérieur  (H.  le 
comie  de  Theux)  eit  cbargé  de  l'exécution  dn 
prêtent  arrêté. 


318.  —  28  AvaiL  1846.  —  Arrêté  nnyal  poi-tant 
ûpproèathm  ^un  plan  générât  d'aligné- 

mentetde  nivellemt  nt  des  l'ouhourgs  </<*  la 
vm  de  BruxeUee.  (Monit.  dn3  mai  1846.) 

Léopold,  etc.  Revu  nos  arrêtée  : 

lo  Du  Tî  jiî  ^icl  1837,  au'.oriiant  l'otivcrttire 
d'une  rue  nouvelle  sur  un  terrain  apparleuaot  à 
la  dame  de  Goyénèclw,  et  tHnédana  ta  eommvno 

d'Andctlccbt  ; 

2»  Du  25  scpicmbre  de  la  mémeannl^c.  aiitori- 
sanl  le  &i(  ur  De  Brantegbem,  à  Scbaerbetk,  à 
onvrir  une  me  oonvelle  «or  sa  propriété  eo  cette 

commune  ; 

3o  Du  30  novembre  1837,  accordant  une  eulo- 


risaiion  semblable  au  sieur  De  CheoiionMf  à 
lloleobeck'>Saint'Jeao  j  , 

4»  Du  M  mare  18SS|  qnl  Mloriae  ronvertaii 
d*une  rue  nouveite  sur ttnoproprlMdwbéritlera 
Thomai,  i  I selles  ; 

'  5»Do7neâtl838,atttoffl«antlo«ieorDebeefcer 
et  eoMorta,  à  établir  trois  rues  noufoUei  dine 

!a  rommnnp  <\v  Ssint-Josse-leo-Noodc; 

6°  I>u  %1  septembre  1S38,  autorisant  l'ouver- 
tvre  d*dne  me  por  le  itenr  Deroy  et  eoluorfa ,  i 
Molenheek-Saint-Jean  ; 

7o  Du  1*f  orinbi  o  1838,  qui  approuve  le  plan 
général  d'altenemenl  et  de  nivellemeni  do  quar» 
tier  LéopoM,  aHttendant  «or  nno  partie  deeeom* 
munei  (lo  Siint-Josse-ten-Noodc  et  d*Ueli4>s  ; 

8»  D'i  13  octobre  de  la  même  année,  autorisant 
l'ouverture  d'une  rue  nouvelle  par  le  sieur  Gee- 
reert*  Weiertbroeek,  ft  Moienbeek-Seinl^ean; 

9°  Du  29  novembre  Î838,  rpii  autorise  le  jieur 
Delporte,notairef  au  nom  de  la  dame  veuve  Mar> 
cellii  el  consorts,  4  ouvrir  une  rue  noovello  et  A 
prolonger  celle  desi  Champa-^lyaécs  )  ixellea  ; 

10«  Du  86  février  1839,  niuor:»,ini  le  comte  de 
fUbencouri  à  ouvrir  une  rue  uouvello  à  Moien- 
beek-Satnt-Jean  ; 

11«  Du  30  «e]iloml»re  1839.  autorisant  les 
sieurs  Van  Ho^'f^acrden,  de  Bruxelles,  à  ouvrir 
une  place  |)ub)i<|uc  et  deu v  rue^  sur  leur  liroprtélé* 

Holenbeek-tleint-Joan  et  Berctaem- Sainte- 
Agathe  ; 

13»  Du  1*r  octotiro  1839,  cpti  autorise  le  sieur 
Goffart  et  les  héritiers  Bcrckman',  demeuraoi  à 
Bnixellea,  i  ouvrir  une  rue  nonvoHo  à  Isellee  ; 

13"  Du  12  janvier  1840.  apportnnt  divprsiM  mo- 
diflcatioos  aux  ibarg'  s  stipulées  dans  l'arrêté 
approbatirdu  plan  dn  quartier  Léopold  ; 

14*  Du  31  août  1840  approuvant  le  plan  géné- 
ral d'alicnr'fTiciit  ri  ilf  nivfllciitfnt  du  <iuar)ipr 
Louise,  <pii  s'ctenii  sur  une  partie  des  cumtuuoes 
d*lxoltoa  01  de  8aliit>Gille«  ; 

ir<oDu  2.>.ci>ieml)tc  de  I.i  même  année,  apprôu- 
vaol  iH)  p^an  semblable  pour  le  quariler  à  éta- 
blir |»rès  de  la  stalioo  des  cUemins  de  fer  du 
Nord,  au  pied  dn  Jardin  boionlipie,  sur  une  partie 
de  Saini-Jos>r''!f  ;t->oo.lc  et  de  Schaerbeek  ; 

16»  Un  13  mars  1811,  qui  décrète  ia  conatruc- 
tion  d*nn  embrandiemont  rte  la  route,  partant 
de  la  porte  Lonitv,  ouverte  euirc  le*  pertes  de 
Namur  el  de  Mal  et  aboutissant  i  la  rotilu  de 
Bruxelles  à  Cbarleroy,  au  viaduc  au-dessus  de  la 
Hootagne-Salnt-Gilles  ; 

17oDu  7  avril  iB  ll,  autorisant  le  comte  Cornet 
de  Ways-Ruarl,  à  |)rolonger,  sur  sa  propriété  h 
Ixclies,  une  partie  de  rue  située  le  long  de  ii  pro- 
priété dn  «leur  Comin  ; 

18*  Du  15  Juin  1841,  qui  autorise  le  sieur  De 
Loebttde  Rruxeiieat  à  proiouger  la  rue  de  Notre- 


Digitizecl  by  Google 


Mi 


RÈGHB  DB  LÉOPOLD       —  AN  184§,  If  918. 


D^OM  i  Scliaerbeek»  ei  k  ouvrir  une  rue  non- 
v«ri«  entre  ladite  rue  de  Nfllf»4tonM  eieetlee  dee 

là»  Du  26  juillet  1841,  autoffsant  les  sleurt 
Gill,  propriétaire  à  Saint-Jo$>e-t«n-Noo(ie.  à 
•■tri»  deux  Met  MM?ellee  wr  ira  lefrate  qa*ili 
potsèdent  à  Sch.ierhci  k  ,  eatre  U  rue  du  Palale 
de  LaekcQ  cl  l'aocieu  chemin  «Je'la  Poeie  ] 

ffv  Du  11  août  f  8i1,  qui  approuve  quelque* 
BOdiioation*  pro|»o»é«t  au  plan  du  quartier 
roiii"(f',  i>ir  les  Rieurs  Jotiiclan  et  Dejoqcker; 

âl»  Du  14  février  184it,  autop(aaiil  IVluvcrture 
d'Hme  me  tm  une  proprléU  d«  lieur  Tîtniont,  à 
Saiiil-Josse-leu-!Sa()de{ 

92oDtt  11  juin  !84S,  qv)i  aulori«(î  !s  rl.impFier- 
Uodu,  |)ropri£Uire  i  Sainl-ioMe-lca-ftooUe,  à 
oavrir  «M  ma  neuveile  entre  eeile  de  la  Unlla 
et  la  me  Pota(;ère  ; 

33*  DuSaoûl  l8IS,approbalif  du  plan  général 
d^alifneinenl  et  de  oiTelkoieut,  pour  la  partie 
dai  liiabawia  da  Beaiellae  qui  t^étand  eur  la 

territoire  dei  communes  de  Molcpbf'fk-Satnl- 
Jeaa  etd'Aoderlecbt,  eoire  la  ebau»«é«  de  Nio4)ve 
al  la  hn»  da  la  Saonafernuot  la  iianiladeSaial* 

Gilles  ; 

Du  6  septembre  1649,  qui  autorise  le*  bé- 
ritiera  Debie  ^  ouvrir  uoe  rue  nouvelle  «boulie- 
tttiit  d*un  eMd  i  la  raa  da  la  Lloiftak  aC  da  l*aaire 

à  celle  (lu  Méridien,  i  Saint-Joise-len-Noode; 

S5<>  Du  ^8  mars  1843,  qui  au(orj!<r  l'ailminif- 
tratiOD  des  domaiae»  à  ouvrir  irou  rues  bur  un 
larraiD  de  rstai ,  iltué  enite  le  aanal  d»  Willa- 

brœket  la  Pi  tile  Spnnc,  htir>(  1 1  |M>rle  du  Rivafii 
ea  U  commuas  de  Molmbeek-Sainl-Jean  ; 

M*  Da  f  a«At  1843,  approuvaotle  plan  général 
d'alignement  et  de  nivellement  da  la  |Mrtla  dae 
•  ClUbourgs  de  B ni X  -lies  comprise  entro  le  can.i! 
da  Ckarleroy  ei  la  Senne,  et  s^éteodaui  sur  ie 
larrlialra  dae  «eomanae  da  Valaabeek-SalDl- 
laan,  Laekeo,  Jette- Saint-Pierre  et  Koekelberf; 

i7o  Du  8  août  184:^^  i\m  ^iiiorise  la  société 
civile  pour  ragrandisseuicut  cl  l'ciubeMiaiemeoi 
da  la  capiiala  A  onrrlr  una  nie  nooreUa  parlant 
de  la  rue  Belliard  (prolongement  <io  i:i  rue  rlu 

Régem)  el  aboutissant  à  la  cbaussée  de  âaioi,- 
Joeaa  lan  Woada  A  EttaHwek,  mit  le  tarritolra  de 
Sainte-JoAse'ten-Noode  ; 

38«  Uu  18  août  1843,  autorisant  Tadmiaistra- 
lion  des  bospîcet  civiu  de  Bruxelles,  à  ouvrir 
denv  niaa  aonvellai  mr  an  larraln  lUnd  aaira  to 
rue  Verta  a(  calla  da  Ja  Pwla,  A  8aiBt>Jaeea-ian« 
Noode ; 

88°  De  la  même  date  auu>n»aot  les  sieurs  Van- 
darvimaa,  KoaaiMa,  ai  aaa«art»,  A  protontar  la 

rue  des  Pierres  vl  celle  îp  Ni  vraiiuiont,  sur  un 
tarrain  faisant  partie  des  cummunes  de  Saint- 
JMaa-4eO'Noode  et  de  Sdi^erbeek  ; 


5^  Du  30  septembre  1 84S,  anlonaqi  Pouver- 
tnre  de  deui  mai  ««ifaHae  «or  «oa  |if«|iN<li  daa 

alenrs  Hanset«  situé  près  des  rues  de  l'Arhre- 
Bénit  et  du  doc  de  |ri|#qt«  <Ua«  U  oomiBime 

d'ixelles  i 

81*  Da  S8  diaenbra  ISIS,  autarleaiii  la  pra- 

longenienl  du  chemin  de  rnnde  à  iravfr?  In  pro-  - 
priélé  du  sieur  Cbentrell,  pr^  ||  parle  de  Leu^ 
vain  i  • 
320  D„  t5  mars  1844,  approbatif  de  BioditeB- 

fion«  (Irmnndées  au  plan  d'r  '[tiiriler  Louise,  par 
le»  Kïeiirs  VereUt,  Mouriau,  P«llaert  et  com- 
paffnle} 

88*  Da  88  mars  1844,  autorisant  Touvertura 
d'une  rue  entre  relie»  du  Laii-Baun     de  la  Pro- 
cession, sur  ui)  terrain  des  sieurs  Vaodevelde  et 
aanpâgala,  daae  la  eaaawuaa  deSalni-laesa-ln»* 
Monde  ; 

34«  Du  10  mai  1844,  modifiant  celui  du  38  mara 
1843,  en  ce  qui  aoaeama  lec  oowUtfaM  lapa- 
aéat  A  l*adialiilMr«lla«  da»  danalMa,  pam<l^iia* 
blis^emeot  de  trots  rues  nouvelles  iW  m  iNrtto 
de  l'État,  à  Holenbeek-Sêinl^ean  | 

«•Da  1T  nal  1844,  aolariflaal  l^tartna 
d'une  rue  entre  celle  de  la  Poste  et  la  ravia  pM» 
vinciale  de  Bruxetlaa  A  Haef hl«  en  la  caornoBa 
de  Scbaerbeek; 

se*  Du  1S  actabf*  1Si4,  appeaèatiPdn  plaa 
général  d'alignement  et  de  nivellement  pourmia 
partie  des  communes  de  Sainl-4>ilies  et  de  Foresl  ; 

37°  Uu  4  novembre  1844»  autorisant  Touven- 
tura  d*ana  r«e  a«r  noa  peaprlélé  das  hiriilera 
Maillard  A  Saint-Giiirs  ; 

88<*  De  la  néme  date ,  auiurisant  rouverUire 
de  pliiiienrs  roes  sur  un  iarr«|n  de  19  dame  vevtf 
Cans  et  c<'>n^oris  en  la  commune  dMxelles; 

39'  Uu  Î5  janvier  1845,  autorisant  le»  sieurt 
î^evraumont ,  propriétaire  à  Sainl'J<)>»e- t(»n- 
Hoode*  «I  Allard,  ordfivrt  A  imx^llre,  A  qavrlr  eo 
la  commune  de  Schacrbeck,  une  rue  nouvelle 
cm  re  \A  rue  Verte  ei  le  prolongement  de  celle  de 
Ërabaot \ 

48*  Da  ft  ao<U  1845,  a^arltiiiii  l^^farmrt 

de  deux  rue«  oouvellea,  sur  npe  |trppri^l4  du 
lieur  Tbom^l  A  Scb^erbeek  ; 

41*  Du  19  aetobra  1845,  apportant  une  mo^i- 
Bcaiion  au  plan  générai  approuvé  par  arrêté  da 

8  septembre  1840,  en  ce  qui  concerne  Paligoe- 
mcnl  de  la  rue  qui  déboticbe  dans  celle  du  Pfo- 
grèi,  suivant  la  direellon  data  rw'dn  Chaqilli  df 

Fer,  à  Saini-Jos!i«-lcQ-Noodf  ; 

lîî"  Hir  13  tif^  embre  1845,  modifiant  la  lar- 
geur des  ti  oiiûii  s  des  rues  de  prabani  et  du  Pro- 
grèi,  A  8aiat-JaeM>leiicRaeda  j 

Vu  l'art.  76,  n»  7  de  la  loi  du  30  mari  1838. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  de  J'intéT 
rjflor, 
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V«  tes  dlvenet  pUeM  de  nsMortlM,  et  «o- 


■ou«  aveaa  arrélé  ei  ariAtaM  t 
Art.  l«r.  Le  irtae  fivéral  d*elisneiDest  et  de 
BiveileiMmi  dei  hubeurgtde  i«  ville  deBmiellea, 

Mitroduisant  les  diverses  difi|ifliitioni  ^nnmért'et 
ci-UeMiu,e<l  aiiprouvè  lel  qu'il  est  ci  aauexé. 

Am.  8.  Necre  mtoMM  de  l*iaidriew  (H.  le 
oomte  d«  TheuK)  eit  ckaigi  de  i*ertertieo  du 
prêtent  arrêté. 


S|9.  —  28  »TRit  184(5,  —  iî/rt/  dressé  parle 
miniUr0  4»  l'intèrisur  (  M.  1«  comie  de 
Tbem).  mtaeétuttmé»  fan.  iéêUtM 
du  31  Juillet  et  de  l'atWtâ  roj  al  du  7  août 
1834 ,  et  indiquant  le  prix  mojr^n  du  fro- 
ment et  du  ieigle  pendant  la  semaine  du 
lundi  80  au  samedi  95  opHI  1818.  Ofoniteur 
du  S9  avril  1846.) 
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405 

18 

83 
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14 

29 
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83 

46 

83 

16 

75 

18,077 
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93 

99 

89 

88».  —  9B  A?att  1818.  —  Jwrêté  PûTOt  ful 

accorde  au  sieur  Staels  'Pierre- Jean),  do^ 
micilié  à  Bruges^  rue  de  la  Cour  de  Gand^ 
^  F.  3,  n"  88.  un  brevet  d'invention  de  dix 
années  pour  nouveau  mode  de  tissage 
dfi  (fittee  4  ifoUef,  ÇNoqii.  du  4  mai  1846,) 


StI.  "  30  Avan  1848.  ~  JrrM  regral  dieré' 

tant  t*élnrgisstment  d'un  chemin  dans  la 
commune  de  Fallais  (province  de  Liège). 
(Moult,  liu  4  mai  184£.) 

L<;oi»ol(t,  etc.  Yu  Tallat  det  cbenaipt  vicinaux 
d^  l^£ommM,nii  dq  Fallait,  (irovioce  de  Lié^e, 
drepaê  en  ex4eulloB  de  la  loi  do  18  ivril  1841, 
lei|IU!l  alla!«  intlM|nc,  entre  niitres,  une  emprise 
de  deux  parceUet  de  terrain  à  effectuer  pour 
ré|arerita«DeQt  dn  eiieoiin  a*  3,  aguré  au  plan 
de  déUil  n*  8,  le  leof  dea  propriété»  n"  68  e|5t. 


KMMBt  le  ceriiAcat  de  radminitlralion  com- 
munale, conslatani  raccomplissemeulde»  forma* 
lilét  preiicntes  par  iet  atU  4  et  $  de  la  loi 
précitée; 

Vu  la  décision  de  la  députalion  j)€rmanente 
du  conseil  provincial,  t  n  date  du  8  avril  18461 
Ire  division,  no»  6350,  6783  j 

Va  les  arU  11  et  S8  de  la  loi  tar  lea  chemina 
vicinaux  ; 

Vq  la  loi  du  17  avril  1835,  sur  l'expropriatiou 
pour  caqte  d*ttlilité  publique  ; 

Snr  la  propoattioD  de  notre  mlnlalrede  Ptailé- 
rienr, 

Nous  avons  arrêté  el  arrêtons  : 

Art.  l"^.  W'ùtari^issemenl  du  chemin  a°  3,  le 
loDrdMpareelleidttiefraio  n*  50  et  51,  plan  de 
détail  no  3,  de  Pallas  des  chemin»  vicinaux  de  la 
commune  de  Fallait  est  approuvé,  tel  quM  ré- 
tulle det  iodicaiiont  de  ce  plan  et  de  l*état  des 
reatUntione  et  empriset,  aoneié  audit  atlas. 

Art.  2.  Il  y  a  lieu  à  cession  pour  cause  d'utilité 
puiiiique,  du  terrain  oécetsaire  à  réiarglttement 
projeté. 

En  eoniéquence,  le  eoniell  oommunal  de  Fal- 
lait f^t  .Tt)loris<:'  à  acquérir  ce  terrain  de  gré  à 
gré,  et,  en  cas  «te  conletlatioa,  à  en  puurtuivre 
IVxpropriatlon»  dans  lea  flormet  prewrileapar 
la  loi  sur  la  OMliire. 

Arl.  3.  îSotre  ministre  de  Tintérieur  (M.  de 
Theux}  eyi  chargé  de  l'exéculioa  du  prêtent  tr^ 
rdld. 

818.  — >  80  Afin  1846.  —  Jrrélé  royal  appU- 
quant  les  lois  et  règlements  de  la  police  du 
roulage  à  la  grande  eommunication  de 
Taumar  à  jMdenoêrdê,  (Monit.  do  4  nal 
1848.) 

Léopold,  ete.  Vv  la  déliliération  du  coméll 

çoniiqunal  de  Poites,  province  de  Hainaul,  ea 
date  (lu  13  mai  1845,  undanlà  ce  que  Ict  luit  et 
lei  ré^lenicni»  couceruaul  la  police  du  roulafe 
iur  Ift  yrandea  rontei,  en  teapa  dedé^l,  soient 
décUrées  applicables  h  la  partie  du  chemin  de 
grande  communication  de  Touruay  à  Aude» 
uaerde,  tiluée  aur  le  territoire  de  Polies; 

Vu  les  certiScata  eontutaot  Taecoflaplittemeot 
(les  formalités  prescrites  par  notre  arrêté  du 
$6  Ji4illet  1833,  daut  let  conimunet  de  Cellet, 
,  Wareolof ,  EteanalBet,  Hérinnet  et  Pettet  ; 

Yu  let  délibérations  det  cooMili  conUBonanx, 
favorables  à  ta  deman  le  ; 

Vu  l'avis,  également  favorable,  de  la  députa- 
lion permanente  dv  conseil  provincial,  en  date 
dn  98  février  demiar,  n*  11818  D. 
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'  ViitaloldkiilwMlllt} 

Sur  it  propotHlon  4e min  mtaliiM  di  tNoté- 

rieur, 

Noiu  avdos  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  1w.  Le»  loif  M  Im  règlcmenU  cooceroaot 
U  |mI^  du  roulage  Mr  le*  fraode*  roiMei,  m 

tempi  de  dégel,  loiU  déclaré»  apulirililLM  h  h 
partie  du  chemio  de  grande  comiBuoicattoo  de 
-Toumaf  i  Aodeitaerde,  ailuda  «ur  le  tarrltolra 

de  la  commuoe  de  Poties. 

An.  2.  Notre  minisiic  de  l'intérieur  (M.  le 
comte  de  Tbeux)  tu  chargé  de  Texéculioo  «iu 
prdaanl  arrêté. 


8i3.  —  30  Avait  184<f.  —  Arrêté*  rojraux  g  ut 

Jim  sletir  Demoider  (ff.)»  bottier^  domh- 

elllé  à  Bruxeiiett  me  de  la  Montagne  de 
tu  CouTf  no  10,  un  f»'cvct  d'invention  de 
quinze  annéet,  pour  un  appareil  condeH- 
ê0ur  dèeiM  aux  Atat  «A  Fon  èrûie  det 
ga»  ou  des  huiles  ; 

Au  tieur  Hauchamps  (£.  J.)>  domicilié  à 
MruxeUeSf  rue  des  Sablons^  n*  6,  chez  le 
êteur  WjrpeJtenSy  tf«  Amvl  d^nveatlon 
de  quinze  années. pour  une  machine  ter» 
vaut  à  utillter  les  chutes  d'eau  ; 

ÂU  ifMtr  ïïevi*  [Eugène],  négociant,  do- 
mMOé  â  Bruxelles,  rue  Haute,  n«Sd,  tu» 
brevet  d'invention  de  quinze  fin?tAfs,  pour 
un  procédé  de  dUtUlalton  des  eaux  savon- 
neuse* gratte»  et  rétbteuseet 

Ju  sieur  Thooren*  {J.  F.  ,  domicilié  à 
Laeken ,  vue  des  Roses,  n»  3  2,  un  brevet  de 
perfectionnement  de  douze  années^pour 
un  perfeetUumemeita  au  elment  Arrfnrii- 
lique,  déjà  breveté  en  sa  faveur  et  en  fa» 
veur  du  sieur  Bonne  \J.  B\  pour  guinxe 
ans,  le  S3  septembre  1^43; 

Ju  tleur  ÏÏrulani-ChrltH^^  (/îran» 
Baptiste),  domicU'if-  à  Bruxelles,  rur  de  la 
Madeleine,  no53,  un  brevet  de  perfection- 
nement de  neuf  années  et  sept  mois,  pour 
un  perfecthnnemeni  au  procédé  breveté 
en  sa  faveur  le  Janvier  i  «  <f>,  perfection- 
nement qui  consiste  à  appliquer  une  se- 
mette  intérieure  en  cuir  aux  ehmtsturee 
en  caoutchouc  ; 

Ju  sieur  Desse  (  Bené  ) ,  domicilié  à 
Bruxelles,  rue  du  Uusée^  n»  7,  chez  le 
tleur  0^eietenbnKh  (L.  J,  M.  B.),  tan  man^ 
éataire,  un  brevet  d'importation  de  dix 
tinnrrs,  pour  une  nouvelle  machine  à  dé- 
piquer,  vaniitr,  et  cribler  le gtuin,  brevetée 
sPImfuUhn  en  Frmee  peur  guhuêMUt 


tè UfiieemkMiUtt  m  fdPêttr  du  Htnp 
JMUir.  (Mault.  dn  4  aui  1846.) 

Le  titulaire  est  tenu  riViutoriier  tout  le»  indui- 
triel»  du  pays,  qui  le  lui  denanderont,  à  can- 
etniiraal  à  employer  pour  ienr  propre  compte, 
la  maddaa  dont  il  s'agit.  Il  aura  drottde  cecbaf 
h  une  indemnité  à  réfkr  à  l'anialila  oa  à  Amt 
par  arbitrage. 


324.  —  50  AVRn,  1846.  —  Arrêté  royal  nom- 
mant le  sieur  Siroo  chevalier  de  l'ordre  de 
Lfopotd,  (MMil.  du  7  aal  I8M.) 

Mèt^,  •  Voulant  doanar  au  alour  Stroa 

(Charles],  boui (;mes(: p  de  la  ville. d*Eecloo,  un 
témoignage  de  noire  satisfaction,  et  rf'roinpen- 
«er  le  lèleet  la  dévouement  dooi  ji  a  tau  preuve 
daui  raiereiaa  de  tes  roncllao».  • 


188.  80  avait  iSM.  —  Ârrité  roral  nom- 
mont  te  sieur  Biemans  chevalier  de  Tordre 
de  Lêepotd,  (MooiL  de»  ii  at  83  mai  1846.) 

LéopoMt  Voulant,  par  ua  iéaialfaa|a  pu- 
blic de  noire  satisfaction,  reconoaltre  les  serri- 
ces  rendus,  pendant  sa  longue  carrière  adminis- 
traUva,  eanaMaçant  cA  1788,  par  la  «leur 
Blenao»  (Jean-Baptista)>  bourgmaaira  da  Poppd» 
province  d*Anvori  ; 

Sur  la  pro|K>siiiuii  de  notre  mioisire  de  l^inté* 
Haiir, 

tfem  avooi  arrêté  «t  anéiaai  $ 

Art.  1«r  \.f>  ^i,  tir  Biemans  (Jean-Baptiste)  a»l 
nommé  chevalier  de  Tordre  de  Léopold. 

Il  portera  la  dêcaratian  civile. 

Art.  9.  Il  prendra  rang  dans  I*ar4ra  A  dater  du 
jaur  de  la  préteota  noailoailM. 


8M.— f    BA1 1844.  —  jtrrété  mrai  an^reu- 

vanl  les  modifications  apportées  aux  tta* 

tuts  de  la  société  anonyme  des  charbon- 
nages de  Lodeiinsart,  (Uuoit.  du  11  mai 
1846.) 

Léepold,  etc.  Vu  rexpédiliOD  oi-annexée  d*un 
acte  pttbtic,  reçu  la  83  avril  1816,  par  maître 
P.  A.  J.  Coppyo,  ntiiaire  à  la  résidence  de 
Bruxelles,  acte  apportant  aux  «tittit»  d?li  société 
anonyme  des  charbonnages  de  Lodelinsartt 
diver»e»BOdl8eatioo»tioBr  leeqnelleeottdemande 
notre  approbation; 

Revu  fcs  «tatuts  de  ladite  société,  tel»  qnMIs 
ont  élu  approuvé»  par  notre  arrêté  du  5  mars 
1888; 
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ntam  de  li'.opold 

Vu  !«•  art.  39  et  luiviou  du  code  d«  com- 
8w  torapfOTtdaMtn  Mitfrtn  éMÊÊHtru 

Noui  avons  arrêté  et  arrêtant  : 

Art.  Les  [modification*  n'iporM<><;  ,i(it 
•tâUiU  de  la  todi^té anonyme  tics  charbonnage! 
éê  £ùd0ittuart»  par  rael*  prédté  do  iS  avril 

1846,  sont  apptouféet  MU»  IM  riMrVM  «tCOQ- 
dilions  ri-a;irè«  ; 

1»  A  l'an,  a  sera  ajoutée  la  disposition  soi- 
faute  :  •  Huila  action  a«  paul  être  éniia  av- 
deMous  (iu  pair.  > 

9*  A  l'art.  16,  ajouter  au  deuxième  almi^a  : 
•  Ed  cas  de  non-approiiatioa  par  les  commi»- 
•aira»,  rawemliMagfaéral»  art  appelée*  déddar 
et,  rii  y  a  lieu,  idHivrar  ta  déehana  de l*adaii- 
oitlraiion.  • 

Ajouter  en  outre  à  l'article  :  •  Aris  de  ce  dû- 
péi  leta.  danné  dis  Jour»  aa  bmIi»  d^tfanaa* 
a'iY  nrttoonalrai,  dans  la  fanM  preacriia  à 

S*  U  diepodllM  tnale  de  raH.  1t  à  eaoman- 
eer alœlquM  suit  :  •  VttmmMt  fMale alla 

fOOTernemeDt  ont  le  droit,  etc.  > 

4*  Art.  SI.  £a  place  de«  nota  :  •  qui  Aie- 
ralasit  »,  neUre :  •  la  eeswil  «Mai  iia  lanr 
■ombre  et  leurs  traitements,  m 

5o  Ajouter  à  Part .  33  ;  •  L'orfOBca  aora  nolU 
vée  au  procès-verbal.  • 

6»Art.  M.  SobeillMr  te.eonaeil  gdaéral  au 
Caueeil  d'admlnislralîon. 

7*  Art.  3ë.  A  partir  des  mots  :  <■  S'il  j  a  lien,  » 
modifler  l'article  de  la  manière  suivaoïe  :  •  L'ap- 
pvoballoD  par  quatre  eomnleMlree  au  moim 

ron;tffue  la  déchargée  de  radmipitlfltlOO, lauf ca 
qui  est  prévu  à  l'art.  16.  • 

S»  Ajouter,  à  la  dlipadiloa  additioooelte  de 
IVte  du  Si  avril  conraul  s  «  La  eocMlé  na  peut 

acquérir  ni  conserver  df^  hir^nt  inUMuMae  non 
ndeeMairei  i  ses  opéraiioos.  • 
Art.  9.  La  préaenia  approbation  est  accordée 

âme  préludiez  des  droiU  dea  tiers.  Nous  nous 
réservons  de  révoqner  cette  api>roîntion  ainsi 
que  les  aiilorisation  et  approbation  accordées 
par  notre  arrêté  du  I  mars  1838  précité,  en  cat 
rie  violation  ou  de  ooo-esécution  des  statuts  de 
la  joci*»ti''  ou  lies  dispoxilions  du  présent  arrétO. 
Noire  miot'itre  des  affjtrcs  étrangères  (M.  A .  [>«• 

cbaoq  »»)  an  chaîné  de  raxéeulloo  du  préaaniar^ 
r«té. 


Par- devant  aultre  Pinippe-Alesandre-Jean 

Coppyn,  notaire  résidant  à  Bruxelles,  et  en  pré> 
•coce  des  lénoioi  ci^prêi  nonaêt  : 


A  comparu 

M.  le  baron  Ferdinand  de  Macar,  propriétaire, 
linateur,  donletllé  k  PreMlaux,  commune  do 

Spriroont.  province  de  Liège,  président  do  con-» 
Mil  d*adm:nistratioa  de  la  société  anonyme  d^ 
charbonnages  de  Lodellnsart,  établie  à  Lodelin» 
sart-lez-Cbarleroy, non  Mjette  à  patente; 

Assisté  de  M.  Ari^tidr-Antoine  Brixbe,  admi- 
aislrateur  (érani  de  ladite  société,  domicilié  à 
LodelIneaH  ; 

Stipulant  tous  deux  en  vertu  de  la  r<5solution 
pri'e  le  3  avril  1846  par  l'assemblée  générale  des 
actionnaires  de  ia  société  susdite  des  charbon- 
na(o«  de  Lodoltniart,  convoquée  et  réunie  con- 
form«'>ment  aux  statuts,  ainsi  qu'il  est  constaté 
par  U-  procès- verbal  de  st'-anre  d*»  laditr  assem- 
blée, dont  une  expédition  (lar  extrait  délivrée  par 

le  préeldent  du  conseil  d*adm(nisiratfon  assisté 

de  radministralcui'  givrant,  diîîiiuure  annexée  à 
la  présente  minute,  après  avoir  été  préalablement 
soumise  i  la  formalité  de  renregistrement  d'après 
relation  y  apposée  dans  les  termes  suivants  :  «  Bn- 
registré  i  Bruxel)(>^  le  22  avril  4846,  vol.  61, 
folio 7 S  verso, case  l.r^u  âfr.  31  c,  additionnels 
«omprle.  ht  receveur,  signé  Bregentier.  » 

M.  le  baron  de  Macar,  comparant,  anlité 
comme  il  est  dit  ci  dessus,  déclare  : 

Que  par  ia  résolution  susdite  en  date  du  S  avril 
oonrani,  ramamblée  générale  dm  actlonniAros 
de  la  Société  des  charbonnages  de  Lodelinsari  a 
adopté  certaines  moiiflrafton^  <  t  addiiiun<t  aux 
statuts  de  cette  société  j  statuts  ijui  lésuileul  de 
l*aelocoiistitwif  passé  devant  le  notalreaonwif  né 
le  la  décenihr-  18K,  approuvé  par  arrêté rojml 
du  5  mars  ItiôS. 

Que  lee  medlftcatiotts  et  lee  additions  adoptées 
dans  ladite  séance  de  l'assemblée  générale  du 
9  avril  murant,  consistent  en  ce  (]ui  suit  r 

L'article  6  des  statuts  actuels  sera  remplacé 
par  la  disposition  suivante  ; 

«  Le  fonds  soc  i!  «  i  fixé  à  3,500,000  francs 
représentés  par  7,000  actions  de 500  fr  chienne. 

«  La  société  ne  pourra  émettre  des  baolinotes, 
billets  décaisse  ou  toute  autre  valeur  en  papier 
de  la  môme  nature.  » 

L'article  8  sera  remplacé  par  ia  disposition 
suivante  : 

«iL*émisston  des  actions  appartient  an  oonaail 

<radniinistration  de  la  soriétt^,  qui  cq  dédda*e 

Les  articles  9  et  11  sont  supprimés. 

L*article  iS  sera  remplacé  par  la  disposition 
iotvante  : 

«  Tout  propriétaire  de  30  actions  a  une  voii  è 
l'assemblée  (générale  de  la  société. 

«  Tout  propriétaire  de  plus  de  90  actions  aura 
autant  de  voix  qu'il  possédera  de  fois  SO  actions 
aans  4n*ll  pniste  touieMs  en  réunir  plut  doté.  • 


« 
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S50  RÈGNE  DE  LÉOPOLD 

1,'arllclr  14  Mra  remplacé  par  la  dbposiiion 
«uivanle  : 

«  Ponr  fUr«  peHie  «l«  l*«iaenibléit  géoértta. 

les  propriélaires  il'aclions  devt  om ,  l 'i  y.mrn.  avant 
cette  assemblée,  faire  coo^altre  iv  nombre  et  je 
Duoaéro  de  leur*  aeiiossf  et  >iir  la  proiliMllaa  de 
CM  pJècei  ou  d*uu  ceriîftcai  ém:iD.int  à»  la  so- 
ciété gi^nérale  ou  de  M  tnelélé  do  coiBinerce  de 
Braselles  coostatant  qu'elles  y  sooi  déposées,  fit 
terDniadiniaà  t*afi«aab(ée  générale. 

«  Oa  ne  pourra  Jamala  a*|r  blre  rtpréMDter 
par  mandataire.  » 

L'ariick  t5  tera  r«in{»lac^  par  U  disposition 
suivante  } 

m  Ao  30  avril  do  chaque  anqée  les  livrés  de  la 
société  soo(  arrélét  et  l*adiiiloteiratioii  tomÊn 
le  bilaa. 

•  Il  sera  iroa  ooropie,  dau»  la  laniiaUMi  du 
UlaD,  de  la  dépidciaUon  du  oiatériel  et  de  Pavoir 

social.  » 

If'arlicle  16  sera  remplacé  par  la  disposition 
ii)lTaDte  1 

«  Le  bilan  dres«é  par  radroiaistration  sera 
sniiinU,  .ivant  le  second  jeudi  du  mois  de  juin, 
à  l'exâmeQ  des  commissaires  qui  aurout  ud  mois 

peur  fexanliiep  et  t*approuv«r,  a*li  7  a  lieu.  • 

«  L'approhation  des  commissaires  servira  de 
décharge  complète  à  l'admlnislralioo. 

m  Le  oonietl  d*adminUtnrtiett  liara  coonaltre 
n  départeneut  de  Pintérienr  le  résolut  dn  Mlao 
annuel  de  l<i  société. 

«  La  pièce  qui  coastaiera  ce  résultat  sera  ee^ 
tiftée  par  les  admlDittralevrs. 

«  Ausilldt  après  rapprobatioo  dn  bilan ,  le 
compte  de  la  société ,  avec  les  pièces  à  l'appui , 
sera  déiHné  pendaot  15  jour»  au  iiége  de  la  so- 
délé,  à  l*impeellon  de*  aeUottoalree  portenri  de 
10  açiious  au  moins.  > 

Alix  iiis['.os::[iins  -le  !*ar  irlfi  17  des  statuts  ac- 
lueiîî  jKfr^ijt  ;ijqiiltes  cellti»  suivante»  : 

f  |.es  iniér^if  poqrroo^  être  p.iyti«  également 
A  F|r|i,  «iir  déehim  40  i>|lniînlitr«tN)n. 

«  Daoi  aucun  cas,  il  ne  pourra  être  payi'  d'in- 
térél  ou  distribué  de  divideqde  au  de  p!|rl  4^ns 
1^9  Mq^Pcei  «ipe  sur  le  produit  des  opéralioni  (le 
la  MMidlé,  déduction  faKn  de  tous  frais  ou  charges 
q^dcooques,  ei  feitlemcDt  jptqu'^  «opoirr^nce 
de  pe  produit.  • 

Les  troia  dernferi  aliqéa  de  .I*«ticle19  seront 
nmpiacés  par  les  disposi|iM|S|aiTa||(es  : 

'  f'n  adminislratctir  un  rommi^sairo  des 
a^ifuupaiies  sprti|ron|  au  2ti  ^vrtl  ûp  cb9(iue 
année. 

«  Les  a(lmiQistra(eiir!>  et  les  commissaireA  ac- 
iHcl»  cotuervetoni  l<nir  rmp,  de  iei!e  tortc  que 
G«u|  quk  df^ifm  m^r    «1  a^«efi^  1841  res- 


_  AW  1846 ,  986. 

teroiU  eo  Foociioos  Jusqu'au  3U  avril  184?,  et 
einal  «necetiiTeineat. 

«  Les  commissaim  auront  en  tout  lemjis  7e 
droit  de  prendre  connaissance  des  affaires  et 
opéraliooNde  la  sopété,  d'inipcpter  les  élaUlisto* 
ment»  el  de  Mre  en  beaein  le  rapport  au  eonaeil 
génital  ou  S  WusemWe  r:'*'i'*"lf.  Fis  no  pour- 
ront, dans  aucun  cas,  donocr  des  ordres  au& 
employés,  oonireHneltrea  on  «miert  de  la  eo- 
clété. 

•  L*assemf>1iV  f^^n^rale  a  le  droit  de  déléguer 
qoaod  bon  lui  semble  qq  ou  plusieurs  commis- 
saires tpéciaux  dan»  le  mène  but*  avec  des  peu* 
voirs  analogues.  • 

Les  trois  pr>  mii-rf  alinéa  dnditarllele  11  dee 
statuts  sont  maintenus. 
Le  premier  attuda  de  l*artiele  M  lera  Nnpiaoé 

par  un'-  diihostlion  crînriir  pn  cp»  (prmei  ! 

«  Les  administrateurs  et  les  commissaires  dea 
actioDoairea  «ont  nemné»  par  t*aMeniliMe  fln^ 
nie  des  aethwnalree. 

é  Ils  sont  en  mut  tempe  réveealH**  *^ 
assemblée.  • 

Le  dcmtilme  alinéa  de  rait.  M  ait  maMeM» 

La  premier  alinéa  de  l'article  33  sera  rempiaei 
par  (inp  dinpo-tiiion  conçue  en  ces  termes  : 

>  Le  uua>cti  s'atsemblena  de  droit  au  siège  de 
laineidid,  «n  A  Irutenee,  en  verta  de  la  eeav»< 
cation  du  prt^sident.  • 

Le  deuKtéaie  glinéa  de  eet  arlicie  est  main» 
tenu. 

LUM.  19  eaaa  lemplaaA  par  la  ^iapoaiUmi 

auivantp  r 

«  L'anscmbiée  générale  composée  d'action- 
naires ayanp  au  muine  M  action»*  m  rénnit  ta 
deutième  jeudi  de  mare  de  ctaaque  année,  au 
siège  de  la  société,  à  Lodeliotarr,  ;>our  procéder 
i  la  nominalioa  de  radminisirdteur  et  du  oomp 
mlwalM  «ortanto.  L*admlaittrateoii  m  lenen- 

œissaire  sont  imintîd:Henifni  rééligllik-s.  Gff 
élections  ont  lieu  à  t«  maiorité  de*  »u^e^ 
des  membres  présen<it«  > 
L*aH.  4P  MM  remplacé  par  la  «epoilMoa  «nl- 

vanle : 

L'asiMDblée  générale  se  r<iuoit  également  au 
iii|e4tfla  mciéié  le  aecond  Inmii  d^oAt,  ponr 
entendre  le  rapport  mr  le  bilan  delp  «ociété.  Kim 
peut,  en  otitrr,  être  conro(j«ée  eiiraordinaire- 
ment  au  siège  dq  la  société,  ou  à  Bruieltes,  soit 
par  le  cpniail  d*adminMraiinn«  lell  p^r  le  cop^ 
••il  féiMM  tm  m  la  4«M«iia  «tairait  copipiie» 

saircsi 

•  L'assemblée  doit  délibérer  sur  toute  proposi- 
tion Ibite  par  l'un  ou  rentre  dee  devt  eonaeils, 

pnr  tieux  cnmmis^rtTr?  oupar  4ii  acMunnalpei 
4^^a^  droit  de  voter.  ■ 
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lift,  lâ  diifMMitteB  de  ««t  article  dcneune  main'' 
tnw,  «Mlc  elle  Mm  pfdeédée  d«  le  dtepwttllea 
d<»igaé«  MU»  Pertiela  41,  dans  le  rétolulioii  de 

l*««seail)lé(>  génér.-)le  du  3  avril  ooorant,  ditpoil- 
tion  qui  e«l  cuoçue  ea  ces  terme*  : 

•  Lee  eoafMMioia  «ot  «MeaiUittiMralee, 
tant  ordinairef  qu'extraordinaire»,  ont  limi  par 
avi»  publié!  i  trois  reprUfia,  et  pour  la  première 
toi*,  viogt  joon  an  moine  erent  It  d«l«  été» 
pour  cette  assemblée,  dana  le  MÊOÊtUetirc/fleiei, 
etdariiiTin  H('<)  princip^utioumaui  de  la  capitale^ 
ainai  que  dan»  un  Jotiraal  des  villes  de  UoDs  et 
éê  Okerlerof.  • 

L'article  45  des  statuts  pftahfll  ean  itaplaM 
|Mir  la  di5|>o»)tiôi)  iiiivanle  t 

•  Les  prénenls  statut»  peuvent  être  flhâii|;éii , 
iDodiMt  e«  4iea4l«a,  pit  ééclaioa  de  reasemlMe 
générale,  «pj'M^ialempnt  convof|uée  cet  fffct , 
d'aprèa  le  mode  spécifié  par  Tarticle  41  ci- 
<leaai.  ONte  MelaleA  devra  Mre  prlie  1  la  «i' 
jwité  des  iroin  quirts  au  moins  des  veix  repté» 
sentées  dans  rassemblée  générale,  qui  devront 
eesatiluef  les  deux  tiers  au  inuiNs  de  toutes  lea 

■  Néanmoins  si  la  première  assemblée  oerélUiit 
pas  les  deux  li'Ts  des  actions  émises,  elles  sera 
convoquée  de  nouveau  et  de  la  même  maoière,  ei 
è  eelte  (ieraUri  aatenhlii  lai  4ieielotta  leroBt 

prises  à  la  niajorilé  précitée,  quel  quo  Mlllt 
fiOflibre  cractioDs  repré««oté. 

•  AiieniioadillUoD  ou  modiflcatioa  an  atatats 
M  pawra  avoir  lieu  saoa  PaMovitailoa  da  foa^. 

TérnrmPTil.  " 

H  est  ajouté  «u&  statuta  Tarticle  addiiioouel 
wbaM  : 

«  L*a4ntaHstratiM  est  autorisée  à  vendre  o« 
échanger  sur  déciaieo  do  conseil  générale  de  la 
société,  spécialemeot  coBvo<|uée  à  cet  effet,  le» 
IwneaMaf  talvaata  qai  soat  on  peavoot  doveoir 
Inutiles  à  la  société,  savoir  : 

>/.  I.e  chAteau  de  Lodelin*arl,  aree  les  ter- 
rains, verreries  qui  en  dé|»«Bdeiit,  te)  quMI  s« 
posmoit  et  eonporte  avec  lea  rtieme  tohraeles  : 
Qne  la  »ofii*M<  df>  I.odeliosarl  ne  pourra  jamai» 
être  rendue  res|KK)sable  que  des  dommages  cao* 
aledtroeianeai parla Mi dot  travaax  pretiquJe 
par  oNe  dcpiria  la  KKiHlfao  do  la  aoel4id  ae* 
tuelle,  n'entfndant  pas  encourir  li  moîn  Irf  rr^ 
pouabilité  de  toute  exploitatioa  ou  travaux 
antdfflMrai 

M.  i.a  partie  de  terre  appelée  Jeao-llafftia  | 

C.  Le  ierratn  de  la  rhaussée  de  Coutore*  ; 

/>.  1ê  ares  ii  cemiaresprovenaol  de  Castaio  ; 

g.  La  lorra  da  llo«elfii«l«  coMatunl  1  haaiava 
#6  centiares  et  8  dixièmes  ; 

F.  Le  terrain  provenant  de  Delabeje } 

Ç.  Le  terraia  Jeau  Dalle.  • 


Les  modifications  et  addillotta  d-dOMUS  tren» 
eeritea  fcroDi  parlio  ioléfranto  dee  «latoli  réfi*> 

saut  13  société,  cl  M.  dr  Mncar.  compar.inl,  as- 
aislé  de  M.  Brixhe,  étant  sp^ialemeut  délégué  k 
cet  effet  par  la  résoluiiou  précitée  de  l'asscmbl4o 
finénio  dw  aotfma^iae  da  aatta  laoiété,  a  eo 

coiisf^qvepft»  r(>quis  le  notaire  soussigné  d^a 
dresser  le  présent  acte  authentique.  Fait  et  passé 
ftBnnallei,  eo  l^lùdo,  loti  avril  4êl6,  en  pré- 
sence des  sieurs  Maximtllen  Michel  Leiirquin, 
épicier,  et  George  Spitz,  passeinHnti*>r,  flomirl- 
liés  à  Bruxelles,  témoins  à  ee  requis,  lesquels  ont 
ilgiié  avec  les  oomparanft  ot  noua  notalra,  apvèi 
leàloralilla. 

<Sufvent  les  tignatures.) 

Enregistré  àliruxeiiesleâS  avril  1846,  vol.  ITT, 
M.  8  verao,  caae  I  {  refu  S  fr.  M  a-,  addiilon- 
neN  compris  3  rôles lans raovol.  Lavérifleaioar 
(signé^  D'Harveng. 

(Suit  la  copie  de  faonase,  prooèi-verbal  da 
l^naooibléo  féiiéralo.) 


m.  -  S  MAI  1i4t.  -  jPfêU  tvymtmmmiU 

le  sieur  Donlet  ehevalh  r  //<  t^oréfê  ét 
Léopoid.  (Mooit.  du  6  mai  1849.) 

Motifs.  «  Voulant  leconnaltre,  par  un  t^mol- 
gnai^e  public  de  notre  satisfaction,  les  services 

que  H.  Doulie  (Lo(iii^Marei«ia)«  HMrM  d*  di* 

vision  eu  ii}inistère  Ai-  la  i;tierre,  a  rendus  à  Paît 
ipipiatratioD  oeotrate  de  ce  département,  ■ 

3Î8.  —  3  «Al  1846.  —  Arrêté  roxal  approu- 
vant Iq  maintenu^  de  concession  de  Bois- 
d*E1vMle.  (Monll.  du  7  mal  184e.) 

Léopoid,  etc.  Vu,  sous  la  <late  du  1»  Juin  lS4t, 
la  deotude  da  la  tocitflé  charboani*re  do  loi»» 

d'Elvilte^  dite  ta  Marine,  tendsni  A  obtenir  la 

maintenue  de  concesition  fin  la  itunctic  Jioiiille 
de  ce  n4*m,  située  dans  la  couiiiiuuu  de  iumcl, 

provioco  do  Halnaot; 

Vu.  >  n  irlidc  expédition,  la  |daa  dOMffliMa 
dément  vénie  «t  eertifié; 

Vu  les  pièces  juatitaat  de  l^aceempliMOBMnl 
daa  Hwatalltée  de  paMicadona  al  dFuBÔhae,  pvaa- 

rr-tps  par  la  loi  du  81  avril  lllfl  ; 

Vu  les  pièces  priiduiteaàFappui  de  la  demande, 
■otanmenl  eipfdHIaoa  de  dêini  aeloa  do'  dépéi 
refus  par  M«  WauUar,  noiairo  i  Cliarlarari  io 

8  Juillet  18iir  ; 

Vu  l'opposition  de  la  société  d*^inerc«rur,ao 
dalodotS  aoptoibao  IflK,  «toc  oopto  y  annaiia 
d*on  arrêt  de  la  conr  d*aiipal  do  Inuallai,  dn 
88  Janvier  1837; 

Vu  le  rapport  de  PioféaioBr  en  chef  de  la  pea» 


M  tàm  M  UOÊQM 

■iilMdiflilMi4ai  nhMi,  miUta  d«  SI  mIo- 

bre  1S45  ; 

Vu  le  cahier  âes  chnrgc»,  arrepN'  |>ir  t*»  sifur 
Selaabat,  ea  qualité  de  tomiè  de  pouvoirs  lie  la 
Mcfétéde  B^'dPBMUê  f 

Vu  l'nvis  i\r-  b  clt^ptintion  permanente  Ju  con- 
•eil  proviocial  du  Uaiaaut,  en  date  du  6  janvier 

Vu  ravb  du  eoatail  des  minai*  «a  data  dv 

Vu  les  lois  (lu  ai  avril  1810  et  du  3  mai  1837; 
CttdiidéraDt  qua  l«t  fomalilé»  ptaacrfta»  uni 

été  observées  ; 

Considérant  que  îa  société  de  Bo/s-d'Elviite 
a  jutiifié  de  ses  litres  à  une  maiotenue  de  coo- 
ceatloo,  et  qn*il  j  a  Heu  d*aii  délerminar  Tdian- 

due  conronnt'mcnt  aui  rléci^ions  judiciaires 
iotcrveaues  eotre  elle  et  la  société  tVJmer- 
cœur  ; 

CoBaldirant  que  la  nina  da  Mt-^EMUe 

étant  po<îsiMre  en  vertu  d'up  cotiir.^t  (recharge 
(te  différentes  coucbes  de  houille,  ^àné  avec  la 
•oeMléd*VmdiV0?ur,  le  19  février  1811,  eatte 
conmalion  a»l  lulatla  I  la  ralifleatlm  dn  gonvar- 

uemcnt  ; 

Vu  le  rapport  de  notre  miaiatre  dM  travaui 
pnMIci; 
La  oonaall  dai  minât  a  pmpoit. 
Nom  avons  approuTé  al  arrélont  : 

Art.  f«r.  L*éebaB«o  inlervenn  odUv  les  sn- 

cliétés  charbonnières  il\-ime>  cœur  et  de  Sof#- 
d'ElvWe,  le  19  février  1811,  est  approuvé. 

Art.  i.  La  société  charbonnière  de  BoiM-tTEi' 
vltiê^  dite  te  Marbie,  asi  BâiVTmi»  dans  la  con- 

fp  sion  (le  toutes  le»  couchfs  de  houille,  depuis 
■  la  surface  jusqu'à  la  couche  dite  du  maçon  io- 
cluiTanent,  dans  vne  étendue  supcrâcleUe,  de 
la  commune  de  Jumet,  de  vini^t-iept  hectares, 
lioiiiée,  conformément  au  plan  anaaxd  au  pr^ 
sont  arrêté,  ainsi  quHl  suit  : 

An  nordy  à  partir  dn  point  n*1,  sltné  sur  le 
ruisseau  de  Chaumonceao,  à  deui  cents  mètres, 
en  li^e  droite,  au  nord  du  pomi  où  ce  rui8se.iii 
est  traversé  par  le  pave  d'Amercceur,  par  uoe 
pnmiira  Ufoo  drolta  iMa  snr  la  pignon  nord  da 

la  maison  Gilbert  (poim  J)  ;  pir  une  «eronde 
ligne  droite  tirée  du  poiut  A  sur  le  pignon  sûd 
de  la  maison  Arotin  dit  l'ErmUé  (point  Ot  ot 
parono  tfoislèma  ligna  droite  tirâa  dn  painl  C 
«ur  !'>  point  n»  5,  sidié  h  cent  mètres  au  nord- 
est  de  la  cbaussce  de  Cbaricrojr  à  Brutelles,  et 
aè  la  ehamin  qui  passa  davani  la  maison  Berger 
{M)  ranconire  la  limita  das  commvnas  da  Jnaat 
et  de  l^delinsarl  ; 

Au  sud-est^  par  cetie  limite  des  communes  de 
Inmal  at  da  toddiaian,  dspuis  la  point  »  % 


fat^^iUttll,  Hem, 

Jasqo*aa  point  n^8,  «Il  alto  aonpo  It  ndiatm  A 

CbaumoDCaiMlf 

Eti  Vouett,  par  le  riiii^c^n  de  rhaamonceau, 
depuis  le  |K>iol  n«  3  jusqu'au  point  de  dé- 
part a*  f. 

Art.  3.  La  présente  maintenue  de  concession 
est  accordée  sous  las  charges,  dansas  el  «ondi* 

lions  suivantes  : 

cnat iviK  ttimn. 

Art.  l«r.  ji.  Les  travaux  d'exploitation  no 
pourront  être  repris  <ju'à  la  profondeur  qui  «era' 
déterminée  el  sous  les  conditions  qui  seront  pras- 
criias,  pour  chaque  puits  d*extmetloo,  par  la 
d^ntatioo  pcrœnuenle  du  conseil  provincial. 

B.  Dans  chaque  iié(;c  d'cxploitaiion,  le  cou- 
rant d*air  son  divisé  en  autant  de  parties  qu'il  y 
aura  da  tailles  ou  activité»;  la  mardm  en  ses» 
consiammantaseensiottaolie  à  partir  du  pied  das  ' 
tailles. 

L*usago  des  oondnits  d*aéraga  dits  niroiw* 
carnets  ou  kemétt  pour  Teiploitatina  dos  oaii> 
ches  de  honUie,  est  lotardU. 

* 

CBAMTM  11. 

ITdfttiwff  tfeadwcé. 

Art.  S.Let  concessionnaires  disposeront  et  coo- 
dotroot.laurs  travaux,  da  manlèto  Apourrolr  aux  ' 

bci^oins  «les  consommateurs;  à  ne  pi*;  mrTipro- 
mettre  la  sûreté  publique,  la  coniervaiioo  de  la 
mina  ni  rexiateoco  daa  oorriers;  A  no  pas  nuira 
aux  habitations  on  aux  eaux  utiles  de  la  surfaea. 
Ils  se  confornaeront,  à  cet  effet,  aux  instructions 
qui  leur  seront  données  par  l'administraiion  et 
par  les  ingénieurs  das  minas. 

Art.  3.  Toutes  les  fois  que  les  concessiounaires 
voudront  (  tahlir  -i  la  superficie  un  puits,  ou  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  ou  permaoeut,  ils 
'ou  donneront  prdalaMemsstavls  A  l'admlnistr»' 
tioo  provinciale,  en  accompagn^nl  cet  avertisse- 
ment des  pièces  néce:9$aires  pour  f.iire  apprécier 
l'utilité  du  liavaii  prcyctéi  ils  ioUtqueroul  «n 
mémo  temps  las  dispositions  générales  qn*lls  se 
proposent  do  prendra  pottr  raxéoution  do  cet 
ouvrage. 

Art.  4.  A  chaque  siège  d*explollatiaQ,  U  sera 

établi,  pour  Pusage  des  ouvriers,  el  dans  un  puits 
particulier,  si  l'administration  lejui;e  oécessaire, 
un  système  d'écbelies  iodinées  sûr  et  facile, 
s*étendant  da  la  snilaoa  Jnsf  n*an  Csnd  das  tra- 
vaux. 

Art.  5.  I,i»i>  concesfiionoaires  conserveront,  le 
long  et  à  rimCrieur  des  limites  de  la  concession, 

des  passUb  «i  aspoaies  dodix  mèlioid^aiisevr. 
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ka  cat  de  coairareatioa ,  tlt  «'eogagent  àfpayer 
i  ViiM,  pour  ebiqne  mètre  enbeioulrail  1  en 

nir!;?irs  ou  an  delà,  une  ■îomrac  de  deux  ceoU 
francs,  miu  préjudice  dei  droitt  éTenlueli  dei 
tiers. 

CEimBE  III. 

Art.  6.  tlin»  Ir  r(r'f-ii  «jx  mois,  à  if.Tifr  de 
racle  «le  coac«siion,  il  sera  planté  ries  bornet 
MIT  tout  les  points  serrant  de  limilei»  ob  «etie 
ncsiirc  sera  jugic  nécessaire.  L'op^^raiton  aun 
lieu,  aux  fraii(l)"  rtinre^Monnairc?,  à  la  liiligcnre 
de  la  dépuialioa  provinciale,  et  en  présence  de 
Pteféiiieunlet  aines  du  district,  on  de  ton  dé- 
légué, qoi  en  dresacra  prorès-verlial.  fiipidllioos 
lie  ce  procès-verlial  seronl  déposées  aux  archives 
de  la  provluce  et  i  celles  des  cummunoa  sous  les- 
quelles s^end  Ja  eooccasloo. 

Les  corio  ssinnoiircs  seronl  tenus  de  faire 
placer  de  semblables  t)omes,  avec  des  inscrip- 
tiODS  spi'ciales,  sur  les  puits  abandonnés,  pour 
conaorver  le  teufenir.  des  prindinles  circon- 
fiances  de  l'expluiintion. 

Art.  7.  Au  piHS  tard,  dans  ie  ddai  de  deux  ans, 
à  dater  de  facte  de  eonceesien,  lea  conecasion- 
ftafres  adreiieronlt  en  donble  expédition,  i  la 

dépulation  ]irnvinci.tlc  : 

1o  Un  pian  parcellaire  général  de  la  «m  fjce  de 
là  eoocessioo.  Indiquant  la  position  des  pnll8,del 
bitimenis  et  autres  constroctioos  appartenant  k 

l'exploiMttni)  A  ce  plan  fCfonl  aniT'x  't'^  i)i  tit 
pruJertioD»  verticales,  sur  des  plan»  parallèles  à 
la  diredloa  et  è  tinclinaiion  générale  dm  cou- 
ches, ei  indiquant  la  position  et  la  profondeur  des 

pulu,  i'.iHuredes  i;Jil'x  rlnn^  le?  pat  lies  reconnues, 
et  la  baulvur  reialive  des  pnuctpaux  poiut»  de  la 

snrFaee  ; 

S°  Tour  chaiptc  coHche.  itti  plan  horizontal  1 1 
le  nombre  de  cou|»es  et  de  projections  verticales, 
nécessaire  pour  la  représooiation  Adèle  des  tra- 
vam. 

Totis  CCS  plans,  coupes  et  projeclions  «erout 
dressés  i  IVcbelle  d'un  millimètre  pour  mètre, 
et  divisés  en  earreana  d*nn  ittelmètre  de  c6ié;  la 
correspondance,  entre  les  différents  plans,  sera 
indiqiit  e  iin  moxen  do  lettres  et  de  nvndnM 
communs. 

Art.  8.  Cluque  enoée,  après  It  production  des 

pièces  njenlionnéc's  à  l'article  préccdcnl,  tes  con- 
cessionnaires rcmeltroni  à  l'ingénieur  ,  dan»  ie 
eonrant  des  deux  premiers  mois,  les  plans,  coupes 
et  iHioJeeilOtts  des  travaux  esécotés  dans  cbsqne 
couche,  pendant  le  cours  de  Panni^e  précédente; 
ces  détails  seront  rcjK»  tés  ensuite  sur  les  plans 
généraux  des  traranx  exéeolés  dans  les  mêmes 


couches,  d*après  les  instructions  qui  seroiU  don- 
nées par  nngénieor.  , 

Cr  s  p1-!ni  fieront,  comme  les  prt'ri^iJfnf'^,  tlr-":- 
sés  au  millième,  et  divisés  en  carreaux  marctués 
d«s  mêmes  lettres  et  naméros. 

A  cet  envoi  sera  Jointe  une  copte  do  la  partie 
correspondante  du  registre  d'avancement  des 
travaux,  tenu  au  siège  de  Pexploitation,  confor- 
nément  i  l*arl.  ^do  décret  Impérial  du  9  Jan- 
vier 181g. 

hri  9.  En  cas  de  refus,  de  négligence  ou 
d'tnexacliludede  la  part  des  concessionnaires,  en 
ce  qui  eoneeme  l*exéention  des  deux  articles 
précédetils,  ih  supporteront  tous  les  frais  des 
«pt^ra'.ion»  iprordonnera  la  di'puta'irtn  perma- 
neiile  du  coo»eil  provincial,  pour  faire,  d'office, 
laveries  plans  on  recneiillr  les  rcnseignomeols 
requis,  soit  par  les  ingénieurs  des  mines,  soii  par 
toutes  autres  personae*  déléguées  è  cet  effiet. 

cnanm  iv. 
Cbtlgatlonê  gémiralu. 

Art.  10.  Les  concessionnaires  eoatribneronl, 

en  t'iMon  de  Pélendue  île  leur  concession,  â  la 
dépense  qu'exigera  ta  cuofeciioo  de  la  carte  gé- 
nérale des  mines. 

Art.  11,  AussilAl  qne rexploitatioo  sera  en  ac- 
livitt,  les  concessionnaires  mettront  gratuite- 
ment à  la  disposition  du  gouvernement  une 
série  complète  des  produits  de  leur  mine. 

Art.  li.  ils  seront  tenus  de  prendre  part  à  la 
eiiosc  de  prévoyance,  élablie  à  Charlerof,  avoo 
l'auiorisaiion  du  gouvernement. 

Art*  18.  Ils  seronl  tenus  dVxplolter  par  cux- 
mt^mes,  et  non  pjr  Termî-  r  ou  à  forfait. 

Art.  14.  A  toutes  les  époques  où  la  mine  sera 
possédée  par  une  société,  cette  société  sera  tenue 
de  désigner,  par  une  déclaratioa  IMtoan  secré- 
tariat du  soitvprnemnnl  piovincial ,  rtlui  de  ses 
membres  ou  le  délégué  auquel  elle  aura  donné 
les  pouvoirs  nécessaires  |)Our  correspeudre,  en 
son  nom ,  avec  rautorlié  adatoistrative,  et,  en 
général,  pour  la  représenter  devant  l'adminisira* 
tion,  tant  en  demandant  qu'en  défendant.  Ce 
fondé  de  iionvoirs  devra  être  domicilié  et  résider 
en  Belgique. 

l  es  membres  de  la  société  seront,  au  surplus, 
solidairement  responsables  de  toutes  et  de  cha- 
cune des  conditions  de  leur  eoneeasiott,  pour 
I'«îXi'ruti<tn  drs  uielles  i!»  forunl  tenu»  de  faire 
uue  élection  commune  de  domicile,  où  toutes 
les  poursuites  pourront  être  exercées  comme  i 
domicile  réel  et  à  personne. 

Art.  15.  Faute,  |>3r  les  concessionnaires,  de 
commencer  les  travaux  dans  le  dtlai  d'une  année, 
à  dater  dei*acte  de  eoncessioaf  ou  dans  lo  casdo 
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teuêUêm  dM  trtvaiit  on  d*iiMstaitl«a  iIm  «e^ 

ditiODs  qui  procèdent ,  ou  qui  dérivent  le  la 
?ooGcssioD,  ta  révocation  de  cel ade  pourra  4tre 
proDODcée.  aans  i>r^ud«c«  ilt  loulM  «Hli«a  nt- 
•uNt  miorttéM  pn  les  loia  ou  par  Im  règl»- 
n«al$. 

HoUo  mioiiire  des  travaux  publica  (M.  de  Ba- 
var)eit  ^trg'  dt»  l*eséeuUoo  dn  pféaMi  arréié, 
qui  MM  iaêiré  M  Monfieur. 


899.  —  3  Mki  IHQ.—Arrété  royal  approuvant 
la  maintenue  de  concession  de  la  mine  dite 
Bois- Domanial,  à  Bansart.  (HodIi.  du  10  m»\ 
I84S0 

Li6|nld,«le.Vn,tnm  lès  dates  dM  (nossldor 

an  vu  13  mai  1813, 13  Jtiiii  1831  et  30  novem- 
bre 1839,  les  requêtes  (Jrs  cipîortams  des  nrme» 
de  houille,  daos  les  bois  de  Bansari  et  d'Oguée  , 
comnioDe  d«  Ranuift,  firoIrlMe  de  Hainaut,  leo- 
dant  à  obtenir  la  malotaoue  de  «oaeesaioo  de  ce 
cbarboonagef 

le*  pièces  priNldlles  I  l'appui  dtf  ces  de- 
Inandes; 

Vu,  en  triple  expédiiioo,  le  plAo  de  surficS 
dûmeot  vérifié  et  cerufié  ; 
Vu  l«t  jourtiaut  èt  fes  eeriiftcatt  JusUtaDt  de 

Paccumpiiss.  ineal des  fbHBlUMs de  tniblicalions 

et  d'affiches  ; 

Vu  i'acte  passé  devant  M*  Delbruyère,  ootalre 
i  €btiteroy,  le  M  «sctohre  1899,  pa»  leqitel  lea 

defnaodeurs  ^pcnriçtt-iirn;  m  'ooii-ié  som  la  (î»1- 
Domioatioa  de  aociéie  (VAppaumée'et'Ban- 

Vu,  avec  les  pièMi  7  annexées,  la  requête  du 

marquis  de  Rodf!<,  si'n.nrur,  domicilié  à  Beilo- 
gbem,  en  date  du  15  auai  1845,  coostaiaol  qu'il 
cal  sabrdgé  dans  les  droits  d«  «elte  socléié  ; 
Ttt«  imis  les  dates  des  15  novembre  1843, 

l*r  mars  et  23  Juin  1844,  Ips  r.ijipor  ts  de  Wu^i- 
liieur  du  deuxième  disiriel  et  de  rmgéoteur  eo 
dief  de  la  prcDîèM  division  des  mines; 
Vi]  le  cab'er  drs  charges  dAmeni accepli| 

Vu  l'a» il  t<>  la  (Imputation  permanente  du  con- 
seil pruvmcial  du  Haiuaiit,  eo  date  du  7  septem- 
bre 18U; 

Vu  l'avis  du  conaefl  des  mines,  en  date  du 

mars  18IG  ; 

Vu  les  loi»  du  SI  avril  1810  cl  du  2  mai  1837; 

Consldéfinl  ^ue  les  formalllés  preserlles  ont 
élé  ohsrl-vées  ; 

Considérant  que  la  société  iVAppaumée-el- 
MaïUiWttt  trouve  daos  les  termes  des  lois  et  des 
fèffleménia  pour  fèblentloa  d*oae  maioleaue  de 


Tu  It  rtppMl  do  M»ti«  «tefalft  daa  tMins 

publics  ; 

Le  conieil  dos  mines  a  proposé, 

Kous  avons  approuvé  ei  arrêtons; 

Art.  1«r.La  sociétécharboQoièred'v^ppatmt^tf» 
«r-Jteisfw/,repidseniée  par  Te  marquis  de  Rodes, 

Sc^mtfTir,  c^t  ■.ii5tEStE  dans  b  ron  on  des 
mine»  de  tiotiiiie  gisantes  dans  les  bois  de  Rao- 
aart  et  d*OgQce,  commune  da  Ransart,  provnice 
de  Hainaut,  dadk  une  étendue  superieielio  de 

cent  soixante-quatre  hectares,  limitée,  confor- 
mément au  plan  annexé  au  présent  arrêté,  ainsi 
qa*n  suit  : 

Al)  nord,  h  partir  du  point  t'encre  rouge), 
oii  le  chemin  de  la  Fianlère  vlfnt  tonrWr  au 
bois  de  Raosart,  par  une  ligne  «iroiie  tirée  sur 
rangle  nord^mesl  (  J)  dtt  bois  dH>irnèe  Ou  dé 
Wangenies  ;  par  le  rhrT  iin  du  hameau  de  Jenn- 
Froidy  depuis  le  point  B  Just|trji  la  rencontre,  au 
pointe,  d'une  ligne  droKetl#<e  d^n  point  situé 
à  la  limitedeè  eouimunes  de  Jumet  et  deRaoaart, 
à  80  mètres  au  midi  dti  d'hrmtn  de  (;osselii:s  ft 
Ransart,  sur  la  point  1>,  situé  «ur  le  riiisseatf 
d*A|ipaiimde  bu  de  Gotainrout,  i  899  miirn  m 
midi  de  la  Sewe  dite  Jean-FontAhie%  et  (lar 
cette  litrne  droite  du  point  C  au  point  i); 

A  Vest,  par  le  ruisseau  de  Gominroux,  par 
Téiauf  et  par  le  pré  du  mouHo  de  Gomlnroni , 
du  point  D  au  point  E  ilimile  i  rr  ftcnlaic  de  la 
conce!<<>ion  à*Appaumée),  et  par  le  ruisseau 
longeant  le  Boit  du- Mo!,  du  point  E  Jusqu'à  la 
rencontre,  au  point  F,  de  lâ  eommone  de  Gilly 
(limite  nord-ouest  tIeInoottGèisiOndn  Boitait' 
Bol,  sur  Fleorus); 

Au  airtf,  par  la  IHaiio  des  eommone*  de  Ran- 
lart  et  de  Gilly,  du  point  F  au  point  G,  et  par  la 
limitp  «I»'"  communes  de  Rancart  et  dp  Jttmet, 
ou  par  la  tiiuiie  nord  de  la  concession  du  Boit' 
éeê-Bamênde*,  du  point  G  an  point  J7,  ob  celle 
Um  Wo  f-;!  tr.ivft^if  par  le  cbMnin  dit  de  Zon- 
taurax,  à  170  mètres  à  l*est  de  la  limite  occi- 
dentale du  bois  de  Ransart  ; 

A  Vmtestj  par  une  première  ligne  droite  tiré» 
du  point  H  sut-  le  point  J,  situé  sur  le  chemin  de 
Raosori  A  Soiellmont,  à  IM  mètrM  à  l'ouest  du 
bols  de  Ransart,  et  par  on*  aaoonde  lifno  droite» 
de  400  mètres  de  lt)og«eor,  liféo  db  point  1  «or 
le  point  de  départ  A. 

Art.  S.  La  préseule  maintenue  de  conceislob  est 
MoNdée  aonè  léi  Cbargei,  dtnsns  el  eobdlllooa 
anivames  : 

ouMntn  vamPHU 

Art.  l«r.  ^  La  galeria  d*éconlemenC  onferte 
winiM«MideGotttaiMix,Hn  paumi  «Mmléto 
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PMCiMmabkaye  àt  Soleilmonl,  sera  con<luite 
à  boa  niv«au,  *oit  i  travers  baoci,  soit  daDs  Im 
dtflér«Dteacou6hM  reooupéea,  »ur  tous  les  poinu 
de  ta  emcHéon  qu*l1  mm  utile  d*Mticl)er. 

Bile  recevra  des  dimeiuions  convennlitc,  et 
«era  entretenue  en  bon  étal,  <i«  manière  à  être 
êeDiiemiaeiit  accetiitMe  dan«  tout  aon  iiarcoaM. 

B.  l»V«pttlltH»ft«  en        Mftpe  «Im  la  pHse 

aura  lieu  en  descendant  dVtase  en  étage,  ei  à 
partir  de  la  profondeur  cjal  sera  déterminée,  an 
beaoin,  pour  dtaque  puiti  d*èttraetlon.  pâr  la 
diputétiofi  peihranènio  du  roTKCil  f'r'>vinri3l. 

Les  tnasslfii  itr  len  aio  honiDcr,  ainsi  ménagée 
entre  la  galerie  d'écoulement  et  les  preikteri 
iMvain  d*ekpleit4tido  ItifeHeiiM.  fie  (Mflrrénl 
être  attaqués  <|ii*en  .Irfnier  llou,  et  Inrsijue  lè 
food  de  la  mine  aéra  complétemeiit  épuisé. 

CKArrrae  ti. 

Mentret  de  siiretê. 

Art.  8.  Le  conccssioanaire  disposera  <*!  <:oh- 
dnlra  tp*  trnvanx,  de  manière  à  poufvoir  aux 
betOins  des  consommaieori;  i  M,|fn  cvm|MlM' 
toettré  te  ttMè  phbliqwe.  la  éoiiierfatfoa  de 

la  Tnifif  n5  IVxhtftice  i^<"  oiivrif»r'  ;  "i  rrf  iin<i  ifiiire 
aux  habitations  du  eux  eaux  miles  d»  la  «ui  lace. 
Ils  se  conrormeront,  i  cet  effeli  tn  IniirMttode 
qui  lédr  eereat  donnée*  pdf  radmldtetraliefe  et 

par  lèi  ingénieurs  de»  mîne*. 

Art.  3.  Toutes  les  fois  que  te  concensionnlife 
voudra  établir  à  la  superficie  un  |tuits,  oa  fdllt 
dulte  outi*age  Art,  (laMafer  ou  |Ti<rmanenl.  H 
en  (lonncr.t  {Ir^alaMement  avis  à  ^.1.l^^mist^a- 
lioo  provinciale,  en  accompagnant  cet  avertisse- 
ment  des  pièce*  néeeiialrei  peur  ftiM»  appré- 
cier i*iifiltté  du  travail  projeté;  Il  indi^tiera  eA 
taétne  temps  les  dii<p  isiDons  Jénéraks  «jn'il  se 
proposé  de  prendre  pour  l'exécution  de  cet 

Art.  4.  A  chaque  «iége  d'exploilalion,  il  sera 
établi,  pour  l'usage  dfs  ouvriers,  et  dan*  on 
puila  Itarticalier,  si  radmiolsiration  le  juge  né- 
«enaliie,  in  lyeitaM  rééMICi  inclinées  sàr  et 
radie,  s'étaBdÉiildeltéiirfteeitteqa^àtt  fMddee 
travaux. 

Art.  5.  Le  concessionnaire  consfi  verà,  le  long 
èt  ï  nutéHeer  de»  llnitee  de  la  tooCétoldii, 
dei  fnassifs  ou  exp.mien  «If  dix  mfttres  d'épai*- 
seur.  En  cas  de  cootraveoitoa,  H  s^engage  à 
peyer  i  l^Étai,  pour  cbaqot  mètre  (ubé  aonainilt 
I  ces  naellfli*  ou  au  deli,  ooe  «tomme  de  deux 
ceûts  fratiei,  eni  pr^UHée  4ee  drelu  éveatoele 
destleri. 


ciamaB  ut. 

Borunge  et  production  éet  ptnrUt 
kn.  6.  Viim  le  dél.ii  <îc  Tnoi«,  k  âkWf  rte 
Pacte  de  concession,  tl  sera  pUnié  des  borties  suf 
fodt  M  pofbd  levant  de  HoMiee,  «b  èeltè  nelto* 
sera  iiigée  nécessaire,  1,'opéraiîori  ani  M  mu  mi 
frai»  d**»  conceisiontiaires,  à  la  diUBt-nce  de  la 
d(*puiation  proviûciaie,  et  eti  présenee*^  l'Ingé*' 
Alèn^dee  nlBittda  dtetriet^  ou  de  «on  liélégoé; 
qui  m  diesiera  proc^s-vprlial.  Expéditions  dt»  ce 
procès-verbal  seront  déposées  aut  archives  de 
1.1  lirovinee  et  i  eéliee  defe  ootBiAvbee  mmi  lei- 
qtiellee  »*«iedd  la  cooeeartofli 

]  p  mni'Pii'îioDnalre  sera  tenu  de  faire  placer 
de  semblables  bornes,  aveo  des  inscriptions  spé< 
cialea,  aor  lee  pttita  abtndMmée,  peur  eonienrer 
le  souvenir  dee  princlpalea  eireonMancei  de  l^ex- 
pl.«iiiti'>n. 

Art.  7 .  Au  plus  lard,  dans  le  délai  de  deuk  ans, 
h  dater  de  l*ecte  de  eoBééeelnn ,  M  eboteti Mb* 
naire  adi  <  s  cm ,  en  double  ea|ilédiUen,  h  Ib  dé' 
pmation  provinciale  i 

10  Va  plan  pareellaii-e  ir^ràl  dé  11  Mrfliet 
de  I*  cbnctfKloU,  Indiqiiabt  fi  l'ôsltldo  des  ptiits, 
di  8  bâtiments  et  alilres  conKtrrtclions  appaHe* 
baot  à  rexploitaiien.  A  ce  plan  seroiii  annexée» 
detix  iirnjeethMl»  vertleble»,  «ar  de»  pliné  pa^ 

t  allèU  s  .1  11  directioo  ét  à  l'ioclinaisod  pénéfale 
d'  .'^  l  oucli.  s,  (H  imiiqmht  h  position  et  la  pio- 
foiideur  des  puits,  l'allure  des  gîtes  dans  les  par- 
liet  retionmieti,  et  lé  bànteur  relàliire  dto  i»flo- 
Cipnux  points  tir  In  siirl'.iiV  ; 

2"  Pour  rha(|ue  coucbe,  ua  plan  hbriiontal  et 
le  uoinhre  do  coupe»  et  de  projeclifit»  vcMlei^ 
fée,  néceMaife  pou^  1*  ireprtfentauen  tdète  deb 

Irar.iux. 

Tous  ce»  plana,  coupes  et  projections  seront 
d^eaee»  i  rtehelle  dlid  inillleaètré  pour  mètrev 
et  dlvlié»  en  carrcattS  d'un  décimètre  de  côté  ;  la 
correspondatïce,  ënire  le»  difr.'r»;nts  pl.m^,  s-ra 
indiquée  au  moyen  de  lettres  etda  numéros  com- 
ibttbi. 

An.  8.  Chaque  année,  aprè«  h  prorturfion  ries 
pl^cei»  mrntîonnét  s  à  l'ai-ticle  précédent,  le  con« 
cessiunuaire  rcuicltra  à  ^ingénieur,  déni  Ib 
conraat  dM  'deut  prémleM  met»,  les  pian», 
coupes  M  projeetion^'dfs  travaux  rit-i-tiié*  dan» 
chaque  concbe,  pendant  le  ceurs  de  l'année  pré- 
cédente ;  ce»  ilétati»  «erdbt  repofiés  eMollb  »tir 
léft  |ktan»  gdnéraex  de»  tHivaux  exécoti-s  dabs  Itrs 
fftémes  couche» .  d'après  les  ihalruetleii»  qui  »e* 
toùt  données  par  Tingéaicur. 

Ce»  pIlM»  eeftMH,  cdmoM  le»  prdeédeiiu,  dféi- 
>és  au  niill'ème.  et  diri-^t"*  en  canUbnt  HIM^M 
des  méme«  If  ttri-^  -'t  numi-n»». 

A  cet  envoi  sera  jointe  une  copie  de  la  pàfUe 
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corre«poodante  du  registre  d^avancement  de* 
ir^ivaui,  t<>nu  au  «lége  d«  l'exploiiatioi),  coofor- 
mément  a  l'art.  9  du  décret  inpérUI  du  3  jan- 
vlar  lt13. 

Art.  9.  Ed  cas  de  refus,  de  négligence  ou 
d'iaetaclitude  de  U  part  du  concf  jslonmir*',  en 
ce  qui  concerne  l'exéculion  des  deux  articles 
pr4o4denl».  Il  »ii|ipor«cra  lova  l«t  llraia  4ct 
opéraliODS  qu'ordonnera  la  driminiion  pt-rma- 
neo(«  du  cooseii  provincial,  pour  faire,  d'office, 
Iffcr  les  plans  ou  rtcwniir  les  renaeigoements 
r«qiiit,  mH  ftt  IM  infénteun  det  Binaa,  loit 
par  MMm  tmtfci  pctaoDDM  déMgttéM  A  cet  cffat. 

OAmai  iT. 

OM^afip/u  généralet. 

Arl.  10.  Le  coocessionnaire  contribuera,  en 
niaoo  de  Tétaiidiie  de  ta  eoncantoo,  A  la  dé- 
I)»>nsc  r;ii*eiigcra  la. flooftoelloo  de  la  ciTie  féiiA* 
raie  des  mines. 

Art.  11.  AtttiHAl  qw  PezploilaUon  sera  ep 
activité,  le  concessionnaffanettra  frtlnituBent 
â  la  dispo'tHoD  du  gonvercement  tiu  aéiie 
complèle  des  produits  de  sa  mine. 

Art.  19.  Il  tara  tenu  de  pnadn  part  à  la 
caisse  de  prévoyance,  établie  i  Cbarleraf,  «Tec 
Tautorlsalion  du  gouvernement. 

Art.  13.  11  lera  tenu  d'eiploiter  par  lui» 
iDêoM,  etnen  par  fgmiier  eu  ft  A>rfait. 

Art.  14.  A  touus  les  épo'iiio»  (»ù  la  mine  «era 
possédée  par  une  société,  cette  sucivté  sera  tenue 
de  désigner,  par  une  déclaration  faite  au  secré* 
tarlai  du  feuvememeot  protlncial,  celui  de  ses 

les  pouvoirs  nécessaires  pour  coirestioudre,  en 
•on  nom,  av«e  l*aaterilé  admlnistraiivo,  et,  en 
général,  pour  la  représenter  devant  Tadmi- 
nistration,  tant  en  demandant  qu'en  défendant. 
Ge  fondé  de  pouvoirs  devra  être  domicilié  et  ré- 
aider  en  Belgiqne. 

Les  membres  de  la  socl*!té  seront,  au  surplus, 
solidairement  responsables  de  toutes  et  de  cba> 
cune  des  condition»  de  leur  coiicetsiuu,  pour 
l^ioutfaHi  deaqaelle»  lia  seront  tenua  de  liire 
une  élection  conimuiie  de  domin!  ,  nù  toutes  les 
poursuii«»  pourront  être  exercées  comme  i  do- 
BdeUe  réel  et  à  peiienoe. 

Art*  15.  Faute,  par  le  concessionnaire,  de 
commencer  les  travaux  dans  le  délai  d'une  an> 
née,  à  dater  de  l'acte  de  concession ,  ou  dan* 
le  eai  de  eetsalien  det  iravan  on  d^loeidcn- 
tlon  des  conditions  «jui  précètlent,  ou  qnl  dé- 
rivant df  la  conrç'sioD,  la  révocation  de  cet  acte 
pourra  eue  piouoocée,  sans  préjudice  de  toutes 
aatTM  neinm  auletiaéei  par  \m  leii  ou  par  lei 
réileiiMati. 


Notre  ministre  des  travaux  publics  (  M.  de 
Bavay  }  est  chargé  de  l'eTécntion  do  prêtent 
arrêté,  qui  aéra  inaéré  au  Moniieur, 


—  8  «âilMe.  —  jMhl8»9édlthtmêti 

à  (a  convention  de  poste  conclue  le  27  mal 
1S36,  entre  la  S^lgigue  €i  la  France,  {Wm, 
du  28  1846.) 

Entre  nous  soussignés. 

Ministre  des  affaires  étrangères  de  Sa  Nsjesté 
le  roi  det  Belges,  mnnl  de  pleins  pouvoirs  spé- 
ciaux, d'une  part. 

Et  ambassadeur  de  Sa  Majesté  le  roi  des  Fran- 
çais près  Sa  Mj^esté  le  roi  des  Belges,  également 
mnnl  de  pleine  pouvoira,  d*avtre  part  : 

Ont  été  convenu!  let  ertlclet  suivants,  addi- 
tionnels à  Li  convenlion  de  posle  conriue  le 
S7  mai  iHiÔ,  entre  la  Belgique  et  ia  i'raoce,  et 
ralatlfc  an  trantlt  par  la  France  dei  cortatpaa 
dancea  échangée!  entre  ta  Belfiqne  et  le  fiand^ 
duché  de  Bade. 

Art.  t«r.  Les  lettres  originaires  du  royaume  de 
Mglqnedeitlnéetpaiirleffrand'diicfcé  de  Bade 
poiinonl  être  dirigées  par  Ki  France  et  livides  j) 
l'administration  des  postes  de  France  non  aifran- 
cbiet  ett  tAraiwhies  Jusqu'à  destination,  au  choix 
det  eoTiqreart. 

Art.  2.  Par  réciprocité,  les  Iclircs  originaires 
du  gtaod>ducbé  de  Bade,  destinées  pour  le 
royaume  de  Belgique ,  pourrool  lire  éfale«Mnt 
dirigées  par  la  FranoOi  etttrréet  i  l'administra- 
tion des  postes  hr^'j^c»  non  affranchies  ou  affran- 
chies jusqu'à  desimaiion ,  au  choix  des  en- 
TOfeurt. 

Art.  3.  Les  lettres  non  affranchies  de  la  Belgique 
pour  le  Rraml-duchc  de  Bade,  seront  livrées  par 
1  admiuisiraiiun  des  postes  bel|^es  à  Tadmiaistra- 
tien  det  pettee  de  flrance,  aux  prix  et  condi- 
tions sllpnlcea  par  l'art.  15  de  ia  convention  du 
il  mai  1836,  selon  les  origines  req^tivet  de 
ces  lettret. 

Art.  4.  Ceoléraiémeot  aux  ditpotitieBe  de 

de  l'art.  17  de  h  conrcnt:on  JUîmentioanée  , 
radmioislratiuu  des  postes  de  France  tiendra 
compte  I  I^BlBitinition  des  postes  belges,  dn 
|torl  des  letiret  afranchiea  jusqn^  destination 
en  Belgique,  et  originaires  du  grand-durhé  de 
Bade,  d'après  te  tarif  en  usage  dans  le  ro^raume 
de  Belgique. 

Art.  5.  L'administration  des  postes  beffet 
payera  à  l'administration  dr^  ]  dm*  s  de  France, 
pour  prix  du  port  des  lettres  non  affrancblet* 
orlffiaairet  du  irand«diictaéde  Bade  et  i 
le  rojauBM  de  Belfiqw,  la 
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franc  soixante  ctoliinaa  par  iKnta  s»iiiia«a, 

poids  net. 

Arl,  $.  L*ailgtiiitatnitlon  det  poiles  belges 
payera  «"gaiement  à  Padminisiratioa  dea  poata* 
de  France,  pour  prix  du  port  des  IcHrcs  adics- 
•*e*  dans  le  grand-duché  de  liadc»  cl  or.ginairci 
do  roraitiDa  da  Belgtqaa,  rful  aeroiit  livrées  par 
l'administration  des  po»tcs  Ikiffes  affranchies 
Jnaqu'A  desttoatioa  ,  la  xotume  d'un  franc 
MîiMite  centimes  par  ireute  grammes,  poids  oel. 

Art.  r.  Lea  babilaola  du  royanine  de  Belgique 
ef  rpnx  fil!  nf^ind-duché  de  Rade  pourront  réci- 
proqueraeiu  eoroyer.d'an  payn  «f.ins  l'autre,  des 
lellm chargée!  et  dea  écbaniil]on«  de  marchao- 
ifiaes.  Le  port  des  Irtirea  ehargéea  devra  tou- 
jours ê(re  aciiuitlé  d'avance  et  j  squ'à  de.Mina- 
lion.  Quant  aux  échaoliJlons  tic  marchandises, 
Ha  pourront  éire  envoyés  non'afFranchis  jusqu'à 
destination,  au  choix  des  envoyeurs. 

Art. 8.  Le  prix  finn!  lf<;  ri-  offices  de  Belgique 
el  de  France  se  tiendi  eut  réciproquement  compte 
pour  la  part  det  leiiret  ehargéea  envoyées  aolt 
du  roj  aiime  de  Belgique  dans  le  ci'atKl-duché  de 
Bade ,  »oit  du  grand-did'h»;  de  Km\c  -Ims  le 
royaume  de  Belgique,  sera  du  double  de«  prix 
reapeeilvenient  flméa  par  lea  an.  4  et  6  précé- 
dent!* pour  \en  iciirea  on|(nalrea  affrancbka 
jusqu'à  de»tination. 

Art.  0>l«s  échantillons  de  marchandises  trans- 
aif«  réeiprmiaieaMnt,  en  vertu  dea  dlspoaUIona 
d«-  l'arf.  7  précédent,  jpiîirii  Iurts  <!«  pirl  et 
d  .Jiure  au  tiers  dea  prix  ropectivemcnt  ftxéa 
pour  le  port  det  leiirea ordinaires. 

Art.  10.  Lat  préseniit  articles,  qui  teront  con- 
sidérés comme  additionnels  i  la  convention  du 
i7  mai  1836,  seront  ratifiés  et  les  ratificaiiooa 
deliaagdea  i  Brosellet  auatit^l  que  lUre  le 
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Fait  et  airélé  à  Bruxelles ,  eu  double  Original, 

le  onzième  jour  du  moi*  d'avril  de  Tm  de  fréta 
mil  huit  ceat  qujranle^siz. 

(Signé)  DecHAUPS,       (Stgné)  H.  ot  Hub.cst. 

Loi  préaaoïa  articiet  additionnels  ont  éti  ra- 
tifiés par  Sa  Majesté  le  roi  des  betget  et  par  8a 
Majf'stt'  le  roi  d.-=  Fronçai»,  |ç  Si  avril  Î8I6. 

L'échange  des  raiiflcaiions  a  eu  lieu  à  Bruxellei, 
le  3  mal. 

Ccriifi^  par  ir       Maire  Général  du  atoia- 
tèredea  affaire?  étrangères, 

Hiron  ObT'SBICU». 
Britxelies,  le  f3  mai  1816. 


331.  -  I  «AI  1816.  -  Arrêté  royat  retalif  à 
Pempruntdt  8J,656,000  [Yanct,  autorité 
par  laioldmn  man  1M«.  (Honii.  dn  6  mai 
1846.) 

Léopold,  etc.  Toulanc  rdgier  l^xéaillon  de  la 

disposition  de  l'art.  6  de  notre  .jn  éli-  du  16  juin 
i6U  {Bulletin  officiel^  pi  nie,  n»  195),  portant 
que  les  tnacripUoot  nomiodiivi  a  4  1/2  pour  cent, 
dcuxi.im  jcrie,  dérivant  de  Pemprunt  de 
84,658,000  iranc»  aiilonst!  |,ar  l.i  loi  .în  22  mars 
1844  [Bu/l.  o/fîcfei,  ii<»  44),  pourront  être  i^consli- 
tiiées  en  litres  au  porteur  moyennant  tels  frais  et 
form:diiés  qui  seront  uliûrieurement  déterminée, 
et  votilaiit  en  oiiire  étendre  le  l)i<nrficc  de  cette 
d.*p.>*ji.«n  à  la  dette  4  1/î  pour  cent,  première 
•érie,  réanllaot  de  ta  eonvortion  autorisée  par 
la  loi  du91  m^n  18(4  iBullelin  omdeitW» 

Sur  la  i^ropoaiiioa  de  notre  mioiatre  dett- 
Ainces  (1), 

Noua  tvont  arrdid  et  aridiont  i 
Arl.  lat.  A  partir  du  15  mal        lat  praprM* 


(1)  «  GmUiaiim  à  MM.  lêt  gammfmmn  dti 

neuf  province*. 

•  Bruxelles,  le  Sfci  juin  1846. 
■  .Monsieur  le  gouverneur, 
»  Varrété  royat  dn  4  mai  dernier  a  autorisé  la 
recoDstilotion,  en  titres  au  porteur,  drs'inMsrip- 
tions  nominatives  dérivant  de  la  dette  4  1/2  p.  c. 
lr«  et  2<  s(  rie,  (  t  a  fait  eonnattre  les  formalités  i 
remplir  el  les  frais  i  payer  peur  obtonir  eeUa  re- 
constitution. En  vous  iransasetfant  copie  de  cet 
arrêté,  j'ai  l'honneur  d'appeler  votre  attention  sur 
le  but  qoi  m'a  engagé  h  le  toumetire  à  l'approba- 
/iion  de  âa  Majcald.  La  défense  faite  aum  adminis- 
tratiensdoa  comaaufioa  etdes  éiabliMements  publics 
de  conserver  dan«  leurs  caisse»  de»  rFFri^  publics 
auporlnir,  a  rmpèclK- jusqu'ici  ce  -  (  iM  ^-cmetils 
d*empi«ycr  leurs  fonds  disponibles  à  I  «chat  de 
rentes  sur  l'Etat,  parée  qnWant  ebligéa  de  lea 
fiiire  in^rrire  en  nom,  ils  se  trouvaient  dans  la 

S*«  SM».  f  oaa^avi.  —  maii.  1946. 


néoessilé,  quand  il  s'agissait  «le  vendre  kufs  in- 
scriptions, de  ne  pouvoir  y  l  aryenir  qu'en  subis- 
sant une  perte  dsscs  notable.  L  arrélc,  4  niai  précité 
f  it  <t*s,r  cet  état  de  choses  préjudieiable  a« 
crédit  national  et  i  l'intérêt  de»  particuliers  et 
dea  élablissemenls  public*;  il  rend  U  vente  dea 
inscriptions  nominative»  ,itiM  tacile  que  celle  det 
obligations  au  porteur,  parce  qu'en  lent  tennt 
elles  peuvent  être  échangées  l'une  contre  l'autn» 
■eyeunant  une  très-légère  rétribution.  * 
■  Je  vous  prie.  M,  le  gouverneur,  de  sigualer, 
tant  aux  admimslratiom  coninuiuak-s  qu'aux  bu- 
reaux de  bieufainance,  fabriqaea  d'église,  adminis- 
traUeos d'hospices  et  auifeaîlabliasenieots  publics 
de  votre  pro\incc.  Us  avantages  qui  l«-ur  sont 
assurés  pour  le  placLnieui  de  leurs  fonds,  daoalea 
acl  II  (Il  M  :,it«  sur  rtiai.  —  IndépeodaniBent 
d  u«  lotcrûl  plus  élevé  que  cdui  que  donnent  tous 
lea  étaMMaemeiito  de  eaiawi  d'épargne,  les  pie- 
camenU  vnr  I  Blat  offrent  cnetre  plut  de  garantie 
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laffM  «PinucripIloiM  d«  rente*  Donlnatfvet  41/1 
poQf  cmtt  1<*  tl'S*  série,  dérivant  de  la  conver- 
sion antorhée  par  la  loi  «tu  31  mari  1844,  et  de 
]*cmpruat  de  84,656,000  francs,  pourront  récla- 
■nr  la  rwMNistiitttiMi«&  UtfM  m  pon«uf  M  Itur* 

fnicripii'in'i  nominatives. 

Art.  i.  Afin  d'obtenir  cette  reconstilulion,  le 
|iro|»riél4ire  ou  sou  loodé  de  pouvoirs  spécial 
d«m  déimter  r«iirall  dn  l*iaacripU0D  4e  rente 
nomin.ilive  au  ir^sort  piititic  t-unn-i  des  trans- 
ferts et  mutatioQs  de  la  dette  publique),  et  y 
taire  une  décUraiioo  detreoifirt  daet  la  fimne 
ordinaire*  signée  de  lui,  e|  cerillée  par  ona^enl 
de  c))aoge. 

Art.  3.  Les  inscripttoos  nominatives  de  la  dette 
WDVertie  l  porter  w  le  grand-livre  dea  reniet 

4  lys  p.  c,      série,  par  suite  d'opérations  de 

conversion  (roh!;i,'.iMo  is,  de  transfert  on  <\<-  mu- 
tation, devront  dorénavant  former  d»*  somme» 

de  renies  représientaDt  esactemeM  on  cerialn 
nombre  d'oMigaUoM  an  portewr  de  S,OM)  1,000 

ou  500  francs. 

il  sera  délivre,  pour  le  restant  des  inscriptions, 
de»  récépiaié*  fractionnaife»  an  porteur. 

Art.  4.  Les  réct^|ii5<iés  fractionnaires  pourront 
être  convertis  en  inscriptions  nominatives  ou  en 
cbligatloos  au  porteur  lorsque,  conbinéa  avoe 
d^autres  récé|iits4a  00  avec  de»  ioscriptiuns  nomi- 
natives, ils  formeront  des  sommes  de  rente  4  1/S 
p.  c,  rfipréseotant  2,000, 1,000  uu  500  franc»  de 
capital.' 

Ces  récépissés  fractionnaires  porteront  intérêt 
h  raison  de  4  1/2  p  i\.  à  partir  du  prcmirr  jour 
du  semestre  dans  lequel  ii»  aeruol  t-uiisi  toute- 
ftila  le  payement  des  «eoicstre»  d*int4réls  édras 
ne  sera  •  xib'>I>K  qu'au  ntonenlde  la  convenîoo 
dcsdits  récépissés. 

Art.  5.  A  l'avenir,  les  opérations  deeonrersion, 
de  traasftri  ou  de  muiation  à  enrrgiaireraur  les 
double*  des  grands  ln  rr»  4  Î/-2  p.  c,  première  et 
deuxième  série,  déposés  à  la  cour  de  comptes, 
aaraot  constatées  par  l*envot  i  la  cour  d*iiD  étal 
daidites  opération»,  certifié  exact  par  ledireciavr 
de  Partminislralion  <\tt  lié.'^or  pulilic. 

Art.  6.  La  reiriliuliou  exisiaoïe  pour  la  déli- 
vrance de»  «trait*  d*lii»ertpllons  notninatlve» 
reste  établie  à  S  fr.  pour  le!>  inscriptions  repré- 
sentant un  capital  de  10,000  fr.  et  eu  dessou»;  à 
4  fr.  pour  lus  inscriptions  représentant  un  capi- 
tal «Miasan»  de  10,060  fr«  et  Jiiiqn'â  cnacarrence 


de  M,000  tt.  peur  celle»  reprdteniaiit  tout  capl* 

taux  au-dessus  de  90,000  fr. 

Quant  à  la  n'triliution  à  payer  pour  la  recoo- 
stitiilion  eo  titres  au  porteur  des  inscriptions  no- 
mloatlTef ,  elle  est  lltéei  1  tr.  pour  1,009  franc» 
de  capital  sans  fraction. 

An.  7.  La  justification  à  la  cour  de  comptes  du 
payeuieui  des  arrc'ra^es  de  rentes  nominatives 
4 1  /I  p.  c.,  1'*  et  S*  série,  continuera  I  t^vBt^wr 
par  la  production  des  quittancer,  soit  des  por- 
teurs d'extrait  d'inscriptions,  soit  des  pcopriétai> 
re»  Inscrits  ou  1ettr»ftmd4»  «le  procuration. 

Outre  cette  juMigcaïkin,  il  sera  procéilé,  à 
l'expiration  ilo  chaque  semestre,  au  bnVomf  nt 
des  coupons  d'iutéréis  échus  des  obligauuns  au 
porteur  qui  sont  rei*réaent4e»par  de»  inscription» 
nominatives  est  déposées  au  iré^ur. 

Celle  opération  sera  fait»- par  le  ilii  i  cteur  de 
l'adminisiraiion  du  irésor  puitlic  eo  présence 
d*nn  membre  déli^gut  de  la  cour  des  compte»,  et 
il  en  -fiA  dressr  procès-verli.il  en  ilonble. 

Art.  8.  ^iotre  miniMre  des  finances  'M.  J.  Malou) 
est  cliargé  de  l'exécution  du  présent  arrêté  qui 
«ora  inséré  an  Minuteur  et  dont  une  eapédittoii 
sera  transmiao  4  la  ooor  de» compte». pour Infor^ 
mation. 


33S.  —  4  MAI  1846.  —  Arrêté  royal  relatif  à 
l'Importation  du  déchet  de  garance.  (Mo- 
nttevr  du  7  mai  1646.) 

Léopold,  etc.  Kevu  notre  arrêté  du  7  février 
dernier  {Moniteur  du  10  du  même  mois,  n*  41), 
qui  ouvre  le  bureau  de  Gand  à  rimportaiion  pmr 
mer  itu  dcchfl  de  gararcp  -lii  Mull,  sur  le  pied 
déterminé  par  uu  autre  arrêté  du  30  août  1833 
(BuUttin  officiel,  LX)i 

Sur  la  proposition  de  notre  mtnUtre  de» 


Non»  avon»  arfélé  et  arrélon»  : 

Les  rli'po'itions  de  uotre  an  été  prérappe't-  du 
7  février  1846,  sont  rendues  applicables  au  déchet 
de  garance  importé  par  rivière  et  le  canal  de 
Terneuxeo. 

tSutrv  ministre  des  lin,uH-><i  M.  J.  Malou)  est 
chargé  de  i'exéettiioa  dupi  t:»«:tii  arrêté,  qui  sera 
inséré  au  Mmdt9W, 


et  devsuieni  tei^rs  être  choisis  de  prélérence 

Cir  Imitu  Im  adinimstpaiiens  publi(|ues.  — Teuit- 
I.  M.  le  gruw-i  iK  nr,  iIoiukt  I<-  y.'.'\-  '!>  l'tiMicilé 
|)«MibleAo«l  «rrélé,  et  employer  toute  voire  in- 
prts  le»  dtaMisaoments  publies  de  eetre 


previaee,  pour  les  déterminer  1  plaoer  doréna- 
venl  leur»  fends  disponibles  en  rentes  belges 
4  t/i  p.  c. 

»  Le  mioi*tr«  des  fiuauccs, 
*  J.  MlMV.  w 
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.  tetiteurt  Schumacher  et  d'OUen  membres 
ée  l'or4re  d§  Léopoié*  (ptoaiL  4a  1<  mai 

1846.) 

ùtoiift.  m  Voulant  doaaer  un  léraoigoagv  p»r* 
tieoli«r  de  netr*  bi«avefi|«iice  à  II.  MntaiMiMCi 
aitrooome  à  Co|>enh8gue.  ei  M.  le  major  dX)t- 
•co,  aiiacbé  à  l'élit  oia}6r  de  »rni>>p  'l^noîM* 
(lour  la  part  qa^ils  ont  prise  à  la  pubHcattoit  def 
dMuoieikft  wlMifiiqaM  tmwféi  rté|kirlsamit 
rir-  h  rA^f-rrr  par  te  loaVMvMMiit ée 8.  Ktletol 
de  Dauemari.  • 


534.  — I  Mit  1S<6.  -  .4rrê(ê  rornl  ncmmftnt 
te  sieur  de  Beneket  ehevaUer  de  t'ordre 
dê  UopoM,  (NMiL  da  Itmal  lUf.) 

Moiffs.  «Voulant  donner  uo  témoin;. >ag  <je 
notre  bien v'  i  lance  à  M.  le  capUaibede  Heuckvl, 
aa  service  de  S.  M.  \e  roi  de  n.inemark  et  au- 
teur de  l'ingifnieutc  lorcolion  d*uoe  |iresse  de 
campagqo.  • 


335.  —  5  MAI  1846.  —  Arrêté  royal  nommant 
te  sieur  Clujrseiuutr  eàevttOer  4e  t*orére 
de  liopold,  (Honil.  du  9  mai  ISfS.) 

Motifs.  «  Vou!;int  donner  au  sieur  Clnjse- 
naar,  archiiecie,  uoe  marque  de  ootre  satii/ac- 
tioSf  four  lea  scrvicea  <|u'il  a  reodut  à  l'an  «le 
l*Mdbiioctw«  n  pow  ]«•  praiif  oa  nnltipliéa»  do 
talent  qtt*tl  a  données,  noianrmeni  r>>mni  ■  .au- 
teur des  gâteries  Saiot-Hiiberl,  qui  s'eiéculeot 
fMfaadtnotioiiA  Bniidlea.« 


33«.  —  ù  UAi  1846.  —  An-été  rojral  autorisant 
Al  percuptfoH  tPtnt  ânit  ée  vàa$e  «font  ta 

commune  d<  ch  ipetle-à-Watibtêt  {Ssû- 
nauO'  (Menli.  da  8  mai  184e.) 

Léo^ld,  etc.  V«  la  délibération  du  conseil 

communnt  <fe  ChacrMe-â-Waiimw,  province  de 
Uaioaut,  en  date  du  oriobre  solliciiant 
raniotlaaiiondo  fMreevoirua  droli  do  péafoaor 

ks  chemios  pavés  de  celte  coromime  } 

Vu  le  |»lan  figuratif  de  ces  cOemins,  indiquant 
par  loa  kliroa  A  ot  B  remplacement  prepoaé 
ipanr  loa  bnioaui  doiMtcepiloai 

Vu  les  ceriific^ts  eonstat.mt  iVirrornplisïeaienl 
dea  foraMlil«t«  prescrite»  par  ootre  arréâé  du 
M  l&illoi  «tSt,  doM  loo  coomnoo  do  Ufne, 
€liapelle>à-Oie,  Galloii,  Tbieulaio.  Maulde,  Vll> 
lers-Saint- Arnaud,  Irchot  wr  1?  .  Vtlîtprs-Pioiru- 
llaaae,  Moolboiif  biicquy,  Uouiaiog,  Lanoo^ 
«iMdneU  ot  ChapdMhWtlttM»; 


Vu  les  délibératMoades  loimmuIs  de*  douse  pro* 
nièFoa  «ooMPOMa,  favorobloa  à  la  doamMtef 

Va  les  obserTatioos  conaifnée*  danaleadélibé* 
fationa  du  ooaseti  communal  d»*  (>randaielx  et  ta 
répliijue  du  cooseit  coaiinuual  de  t^paU»^ 
Wailiatai 

V(i  les  avis  dci  af^eniade  io  Toirio  vioioaleot 
du  C4>Qimissaire  de  rarroodissementdeTourooy  ; 

Vu  également  Tavia  de  la  dépotatioo  perma» 
ncnte  du  coniteil  provincial ,  on  data  dn  7  aviU 
1848,  no  l^-î-S; 

VU  Tariicle  76,  d«  S,  de  ia  loi  du  M  mars  1816 ; 

flnrla  propoaliion  dooatroBllH«tioë»nM^ 
rienr, 

Hona  avoaa  araéld  oi  arréiow  : 

An.  Le  conseil  comantNif  da  Cbopelle^è- 
WaitmH  est  autorisé  à  |iere«voir  (■♦•«dsiK  dtt 
années  consécutivet ,  à  partir  d'une  époque  à 
ÈÊM  par  dtipoilUoa  ailnlMéffMI*,  on  pdafi  «fil  à 
la  moitié  dodr  o  i  te  ti  'rnèi^  des  grandeONNÉteti 
sur  les  cbemina  {u  vés  cte  la  commuoe; 

La  perception  aura  lion  #oprêa  le  Iwif  et  ont 
oonditiona  d^pida,  aatoir  t 

1"  f  1  'rrirtfon  d'tfn  riffnt-centim*»  r(»»irft3n(  de 
la  ditt»ioa  dfs  Qoinbres  Iraclloonaires  du  tarif 
oènalgwl  dano  la  loi  «i14  nwN  1OT,0M 
donnée  an  proAi  dn  reidage  ;  • 

lo  Le  droit  fera  perçu  ft  dvvx  hiir*»»»»,  qui  te* 
nmt  élabèis  aux  endrotfa  to<hqués  au  pian  d-oo* 
noté,  viaé  par  notro  minlalM  do  liMdflonr } 

3«  La  taxe  oo  lOin  dtlflM04n*i  Poniriodoln 
commtrne  ; 

4"  Un  polcau,  sur  lequel  ie  lari^  du  droit  devra 
élN  aflobé*  aon  offeitdHMMM  pmaé  aapi'li  dn 

ch.iqnc  fiurraii  ; 

5»  Les  exemptions  aerooi  !es  mêmes  que  eeUei 
en  vigueur  aux  barrièfoa  doa  fraadoo  rontaa; 

6»  Lo  produR  du  péofo  font  aAMdé,  Jotqtfl 

ronriirrcnfr  tf-"!  hr^oTt».  à  iVnlretlen  dea  cbaus- 
sées  «iistaiitea,  et  i'eicëdani,  a*il  f  OttO,  an  pa* 

▼offo  on  à  romphncrnieni  doi  laoïnoo  4a*olM 

présentent; 
7'-'       irafnns  anront  Uon  par  adjudloaUPi 

publ:que  j 

U  percopUn»  dn  droli  aon  i^lmii  pnjU» 
qucncnt,  chaque  anodOt  par  loo  ooino  do 

niitration  locale. 

Le  cahier  des  charges  et  le  procès-verbal  d'ad» 
Jndioatioa,  inni  do  ta  perooptios  dn  droiiqno  dOi 
travaux  à  exéruter,  seront  t^ouaiairapfroèalinn 
de  la  dépuiation  pemwaenle. 

9o  On  oompte  euoi  ot  déliOlé  du  produit  éè 
la  taioct  doadipMBoa,  aora  lonnpar  Pndatf- 
oislratlon  coroniunale,  et  transmis  an  nnellemeoCp 
ofoc  loi  pièces  à  l'appui,  à  ladite  députatioo  ; 
81,  par  tnttn»  IM  aMWltoMnln  était  H»- 
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pelle-i-WalUDM,  le  péage  perçu  au  profit  de 
cetlacotnmtinf^  Viendrait  à  c«8xcr,  sans  indem- 
■ilé  aar  ie«  paruet  dt$  cbauMée»  «lixaDies  qui 
iniian  IncorporéMà  ta  morélla  iwle* 

Art.  S.  NotramioUtrede  rintéricur  (M.  le  comte 
lté  Theui)  aai  «bMfé  da  l*aiéeutioo  du  prêtant 
ar/éié. 


537.  —  5  jiAi  1816.  —  Arrèié  roj  ai  aulonsani 
.  la  ptrûêptfon  tPu*  éroU  d9  ptagt  éam  ta 
.  commune  de  MmtOiê  (Mttimoui)*  (moaU.  dn 
8  mai  1846.; 

T/'Oi'inl(f,  rte  Vu  I,i  dtîilH'Tntinn  fltr  ronsell 
comaïunal  de  Maulde,  provinci)  «le  Uainaul,  eu 
date  du  S6  icptcmbro  deroier,  aollidiaat  l*aiita- 
riMUoa  d«  patcafoir  wa  droit  da  péaia  anr  iea 
flbemtoa  pavf^s  rt  rmp-rrré?  de  relie  commune; 
.  Vu  le  plao  âgitraiif  de  cetcbeflams,  lequel  in- 
dique par  laa  MlNi  A,  i  al  €*  laa  aodroita  pro- 
^aéa  ptar  l*a«pltca«aanc  daa  tanau  da  i«r- 

Oe|ifi(i>n  ; 

Vu  les  cerii&caU  couaUtanl  l'aceoutpiMaeoieol 
daa  llM«Mliida  praaeritaa  par  noire  arréM  dn 

36  juillet  183i,  daDS  le» commune! dtiThh  uIain, 
Gallaix  ,  Cha|>elle>à-Wattmet,  Pipaix,  Bariy, 
<»auratu-BaiBecro4X,  Warcliim,  Uavionei,  Bé« 
«lata,ThiM«iiKlai  llontr«BttNin*BoU,Han|naf  iat, 

Lauie  et  Cr.-nrl-Mrli  ; 

Vu  ka  déiil>vraiioo«  de*  comaili  dea  treize 
premMroa  coamnea  favorablea  k  la  damaodc  ; 
Vu  i*Ob«artrailon  coD»igaé«  daoïladélibéfailui 

dn  contai  1  ccmnunKil  de  (ir.md-Meiz,  et  la 
plique  du  cooscti  contuiuital  de  Mauldej 

Vn  loi  avia  daa  conuniaaalraa  vof ara  cantonal 
«I  d*arraodia»ca>eDl,  <  t  celui  du  commiiialra  da 
IVrrondissement  adminislratif  iteToiirnay  ; 

Vu  égalcmenl  Tavi»  de  la  dé|>utalion  pci  tua* 
nootadu  aanaall  provioelat  du  Haloant,  an  data 
du  7  avril  1816,  D,  ^o  12471  ; 

Sur  la  proposition  da  ooira  miiiiure  de  Tin- 
blrieur, 

Noaaafona  arrêté  ci  arritona  : 

âH.  le*  La  eooseil  communal  de  lUaulde  eat 

»tHnri!»é  i  p«»rce%'oir,  pendnnl  dix  annt>s  conî<*- 
cutivr»,  à  i>ariir  d*uue  époiiuc  à  tiser  |Mr  diKpo* 
alttoft  mlnhlérlalla,  an  péage  <cal  ft  la  mattlé 
du  droli  de  barrMre  des  grandes  rouies,  »nr  loi 
Cbendof  p3v<'s  f>\  empici  r<'"s  f\r  c^itc  commun*»  ; 

La  pcrcrplion  aura  lieu  aux  cUiuset  ri  condi- 
llbM  el-aprt*,aavoir  : 

l"  f  1  fn  lion  «i'iin  demi-centime,  résiiKanl 
«io  la  dtviïiou  des  nombres  fractionnaires  du 
tarif  consigné  dans  la  loi  du  18  mars  1833.  sera 
akandonn<o  au  profti  dn  rontage  ; 


I*  La  dton  aara  parga  à  troia  bnratMcqnlw» 

ronl  établis  aux  enl1^c.it^  imliqué»  au  plan  €§• 
annexé,  ?i»é  par  notre  ministre  de  l'intérieur; 

3»  Un  poteau  sur  lequel  le  tarif  du  péage  dewa 
Mn  aOcM,  aam  annaUoiaaant  placé  anpria  de 

chaque  hnrran  ; 

4a  La  taxe  ne  sera  parque  qu'une  seule  foit 
pour  le  parcoure  daa  chautséea  ; 

!■  Lit  «comptions  seront  les  méniaaqn«call«a 
envlgnaur  aux  barrières  de?  n'':^nii?'»  rouiei  ; 

d*  la  praduil  da  droit  sera  adeclé,  jusqa^à 
«ancnnnnea  da*  baaolna,  à  renlreiiao  daa  dttna- 
aéaa  «tlaianlaa,  ai  Texcédant,  s'il  f  an  a,  an  pa- 
vage ou  è  l*eaq»iarraaMDl  daa  laanoaa  qu^aUaa 
préienlent  » 

9e  Laa  Iraranx  anroni  lian  par  «dlndlaatîoa 
publique  ; 

8»  La  perception  du  droit  sera  adjugée  pnbH- 
quemeot,  cbaquc  année,  par  les  soins  de  l*adnii* 
nlilrallon  locala.iaeabiardaa  ctaargat  at  la  pro- 

cès-verb.il  d'adjiidloalion,  tant  dt;  la  perception 
du  druU  que  des  travaux  à  exécuter,  seront  XHl- 
mis  à  rappit>bation  de  la  dvpntttion  pema- 
oanla; 

9>»  Un  compte  exact  et  détaillé  du  produit  de 
la  taxe  et  des  dépenses  sera  tenu  par  Padminis- 
trilioa  locale  at  iransmU  aDonettemenl,  avao  laa 
piècea  è  l*appoi,  A  ladila  députât  ion  ; 

îOn  Si,  par  «iniCc  un"  roDte  était  établie  sur  le 
tcrritoiie  de  la  comoiuoa  da  Maulde,  le  péage 
au  praAtdo  caiia  eomnooeTiandrait  àcaïaar, 
sans  indannflét  sur  les  parties  des  chaussées 
existantes  qnl  laralaol  Inoorporéca  i  la  noufaNa 
route. 

Art.  S.  Notre  mlniaira  da  l*lnlif  lanr  (M.  It 
Comte  «le  Th<  ut)  est  durfé  da  rokécttlioa  dn 
présent  arrêté. 


—  5  BAI  iM.—Àrrité  roxai  appliquant 
le*  lois  et  règlements  relatifs  à  la  police 
du  routage^  au  chem in  empUarida  Chimie» 
(Uooit. du  8 mail 846.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  conseil 
cftmmiuial  deChénée,  province d«»  I.iépr,  en  date 
du  16  décembre  1845,  lenHaiit  à  ce  que  les  lois 
al  lae  réglamenis  eonccrliani  la  police  da  foulasa 
sur  les  grandes  routes,  en  temps  de  défol,  SOiant 
déclarées  appiicildes  au  cbemin  empierré  qui 
conduit  de  celte  commune  au  bots  de  Brcux  ; 

Va  les  cartiflcais  constalani  l'acconptliaaaient 
dc^  rnrmaliti's  |itcscrili;s  par  noire  arrêté  du 
96  juillet  1833,  dans  ies  communes  d'Angteur, 
Beyne-Ucusaj,  FItron,  Grivegnéc,  Jupilie,  Rom- 
sée  cl  Vaus^aona-CMmoMnl  ; 
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Vu  Ic3  dLMibt'ratlooi  dei  OOMtili  <KH&IBUnMIX, 
fatrorabies  à  la  demande; 
Vu  tat  «fit,  <f alenakt  flifvraMM,  én  eooMait* 

«aire  voyer  <i'arrnnfli?sempnt .  et  dr;  !a  députa- 
lioo  p«riiianea(e  du  cooieii  proviocial  ; 

Vu  U  loi  du  M  mars  1858  ; 

Sur  Ja  ptopoaltiMi  da  nMia  ainliCra  da  Ifolé- 
lleur, 

Nous  avnns  arrêté  et  arr<;ioni  : 

An.  Letloiiei  leé  règlemeau  conceroanl 
1«  poliM  d»  roolaee  nr  las  grandes  ravMi,  eo 
tem|is  de  dégel,  sont  déelarés  applicables  a« 
chf>Tnin  empierré  de  la  coflUttiioe de Cbteée  COII- 
«iulsaul  au  t>oU  de  Breui. 

Art.  t.  Notre  nainfiife  de  notértenr  OW.  le 
comte  de  Theut)  eei  «har|é  de  rexdcMied  du 
préMAt  aniié. 


889.     S  MAI  itH.—Jrrêté  raytU  tipj^quani 

les  luis  et  rtiylemcnts  relatifs  à  ta  police  du 
routage  à  ta  commune  de  Jurbise.  (Mooil. 
du  8  mai  1846.) 

LéopoM,  f>tc.  Vu  la  (létib^ralion  dtt  conseil 
cemiDuual  de  Jurbise,  prorioce  de  Hainaur,  en 
date  du  8t  déeembra  1845,  tendaal  h  ca  iitte  lea 
lola  et  les  règletteitia  aontamant  la  police  du 
roulage  sur  les  ppan'^'''  rontf  s  rn  temps  de  déçel, 
soieot  déclariis  applicables  aux  parties  pavées  ei 
empierrées  itet  chenrins  de  la  rorofoonc  ; 

V»  lei  certificats  coonlalaot  l*aoeaaiptiswment 
formalités  prescrites  par  notre  arrêté  du 

Juillet  1831,  daos  les  eommuneti  de  Masony- 
Saiat-leao,  Berebies,  «blio,  Srbaol,  Erbifttnl, 
Laes,  Masnny-Saiui-Pierrc  et  Jurbise  ; 

Vu  les  d^!il>('r.itif)n<>  des  conseils  ilfs  siî  pre- 
mières comrouues,  favorables  à  la  dt-mande  [ 

Vu  la  déllbératlod  du  conseil  eomnunil  de 

Masniiy-Saini-Piet ro.  Formant  oppo^tton,  p.ir  le 
motif  que  les  cbemios  de  Jurbise  ne  sont  point 
pavés  ou  empierrés  sur  toute  leur  longueur  ; 

CauiddfMl  line  la  aeamune  de  Jurbiae  |iOi- 
aède  676  mètres  <!e  chemins  pavés  et  empierrés 
et  qu'il  importe,  dans  lUnlérei  de  toulet  lea  lo> 
calildelfanilrophes,  d'aaiur«>  la  conservalloa  de 
eea  volet  de  oommuuicaiion; 

Vu  les  avis  Tavorahles  des  agents  do  la  voirie 
vicinale  «i  du  commitsaire  tle  rarrondissemeot 
adnîsIstfaNr  de  Mom  ; 

Vu  Pavis,  également  favorable,  de  la  d<f>uta- 
tion  p'^rm^tpfntc  d»  coni^eii  provincial^  en  delà 
du  Ib  avril  aeroier,  b,  oo  ll»5g; 

Vul8loldttMnaril838;        »  ' 

Stii  la  |»ret«llioa  de  notre  nloliire  de  t'imd- 
rieur. 


(\ous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

ArU  1«.  Les  loia  et  les  règlements  cooceroant 
la  pollet  da  roulage  tar  let  froadae  fosilat,  m 

temps  de  dégel,  sont  déclarés  applicables  aux 
parties  pavLct  ei  empierrée*  det  chemina  dei4 
commune  de  Jurbise.  , 

AM.  S.  Notre  ainitlfe  da  rinlérienr  (If.  la 
comte  de  Theux)  eel  ebarfd  da  IMidMUiMi  d« 
preaaal  arrêté. 


510  —  5  au  1846  —  Arrêté  royal  allouant 
une  tomme  de  47,400  fr.  pour  le  défrlokê' 
mênt  de*  bruyèree  mu  magrmi^irrtsmiom* 
(Moall.  dater  val  18M.) 

Léo|)otd,  etc.  Ser  la  i>roi>osilloîi  de  notre  ati- 
nletre  de  llnlérienr. 

Nous  avons  arrêté  et  «rrélooa  : 

Art.  lar.  Une  somme  de  quaranie-^ept  mille 
quatre  cents  franca  (fr.  47,400),  ioiputabie  sur  le 
crédit  éb  deui  milllOM,  eufeH  aa  dêiMUtenoBt 

de  Tiiitérieur  par  la  loi  du  24  septembre  1845, 
ext  mise  .i  la  d<<posilicin  du  ministère  des  travaux 
publics,  paur  vouti  ir  les  dépenses  qui  résulte- 
ront dee  travaiHi  qui  vont  avoir  lieu,  A  tUra  * 
d'cs*ai  ,  pour  cimv'riii  en  prairiis  ,  par  le 
système  de*  irrigation»,  une  partie  de  bruyères 
située  dans  les  communes  de  Neerpeit»  Ovcrptit, 
Eelt  o,  Noil,  Baclen  e(  liesscbel. 

Art.  3.  Notre  minière  do  rinlérietir  (M.  le 
comte  de  Tbeux)  e«t  cltargé  de  l'exécution  dn 
présent  arrélé. 

841.  —  5nai18l8.  —  ÂftêU  rogrmt  porêani 

nnm'rnitthms  (/•  nojtvr aux  membres  dt la 
commission  ndminitlralhie  du  Musée  de 
l'industrie.  (Moult,  du  18  mai  1846  ) 

Léopold,  etc.  lievu  notre  arrêté  en  date  «iu 
14  du  mois  d'avril  courant,  par  lequel  oeua  avuna 
décidé  que  le  nootbta  dee  atambrea  da  la  eaoK 
n^iisslon  admttiistrativc  du  MMéoda  Ploduilrio 
IHHirra  être  porté  i  dotixe  ; 

8nr  le  raf|iaN  da  naifa  nlftli&e  A  MMé* 
finr. 

Mous  avons  aifélé  et  arrêtons  r 
An  l*'.  Sdnt  nnmm<^^  m<?mbres  de  la  com- 
mission aduiiui»tralivc  du  Uutie  de  l'industrie: 
MM.  Detaui,  faapeeteur  général  dee  ttlaaet 
Verreyt  (Jacques),  faliricant  de  soieries,  membre 
de  la  cbarobre  de  commerce  de  Bruxelles  j  Claee 
(Paul),  industriel  i  Lembecq  (Brabant). 

Art.  S.  Motro  mioMra  de  riniérienr  {H.  le 
cnm;c  rte  Theus)  0*4  ohaisé  de  IVntéaMtîoa  dtt 
présent  arrêté. 
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84t.  —  5  «Al  1840.  —  Jirété  royal  nommant 
\  il»  Hm»  9mi  putié'^aÊiâm  da  -Porâf 
.  dê^idtttrtà,  (Mit.  di     nal  184».) 

Motift.  «  VoQlant  douoer  une  marqu*  die 
Odire  btpnvflllance  et  <le  noire  e«ilme  particu- 
lière pour  ie  lieur  Pecci  (Joachim}.  arcbevâ^ue 
êt  mallette,  aDcteD  nonce  ipoitolique  prè$ 


WS.  —  5  nu  M4«.  —  ^rfilf^  f^mic  ^  «0* 

Auxsfeitrs  Sleinherij  et  Scr\he  (Gustave], 
domieitlés  à  Gand^  château  des  Vomies  de 
FUmén^  un  tmvêt  d*lHVê»tlon  ée  él»  utu 
n/-e.(.  pour  des  perfeclUmnements  appoHèt 
aux  métiers  à  filer  dits  Mull-Jciinj  ; 

JusieurCador  (^0>  archiUctegéomètref 
à  dutttêrùyt  éthanidomMitâ  Blone^  ehm 
ir  s'mr  lnmh}!ffotfe,  son  mandataires  un 
brevet  d'invention  de  dix  années  pour  un 
«fiporett  tpéetai  propre  à  ^extrMUom  du 
gaz  d'êûMre^ê  ptw  la  ckalew  dn  fiutrt 
à  coke  ! 

Au  iieur  Hoffmann  {Frédéric),  domicilié 
■  à  BrMxeUêg,  rUe  de»  PetOlteSt  §eU.  Vf, 
«•  99,  un  brevet  d'invention  de  ehtf  tffH 
nées,  pour  un  soufflet  de  forge  en  fer  ,• 

Au  sieur  Dechangx  (C/iarles],  domicilié 
à  Satnt'Joeie-ten-Noode^  rue  de  PÉtottet 
««9,  un  brevet  d'invent  'oT}  de  quinze  an- 
nées, pour  une  machine  propre  à  (aire  dee 
moulures  sur  toute  espèce  de  bois; 

Au  sieur  De  Mai  {CAarlet'Joteph)^  do- 
micilié à  Bruxelles,  rue  de  fa  Batterie, 
>$ect.  6,it*  SI4,  brevet  d'importation  de 
Ç9dnxe  annâee^  pottr  un  fiveédi  ^rqiU 
pour  objet  de  rendre  imp^llUaiaeeniûre' 

façon  des  billets  de  banque^ 

Au  sieur  ibry  {Charles     domicilié  à 
MnufoUee^  pUsea  du  €nmdSaklon,  n*  M, 
chez  le  t  'ieur  Sloclet,  son  man  dataire,  un 
brevet  d'importation  de  dix  années^  pour 
un  tableau  figuratif  de  la  marche  des  w»- 
nninnrlf  ekamàneda  /np,  pmrteqmelH 
a  demandé  en  France  un  brevet  d'inven* 
tion  de  i/uime  années^  le  25  mars  ÎH46  : 
Le  Ululaire  st(  leou  d'autoriter  (ont  les  iqùus« 
iriela  dm  pei i  qni  le  lui  dememlcreirt,  ft  em- 
ployer pour  leur  propre  compte  te  lableai)  dont 
U  V4f    U  «MTO  (Iroii^  4e     chef,  i  U|ie  ii)(|em> 
nÛé  i  rdfJer  ^  ramUble  pa  à  ax,er  par  arbi- 

Au  sieur  Howard- Collier  {John),  domî- 
eiliê  à  Bruxelles,  hôtel  de  Groenendael, 
chez,  te  sieur  Dixon^  son  fonda  Uts  itouifoirs, 


un  brevet  d' importation  de  dix  années, 
pour  des  perfectlonnemente  appm'tài  à  In 
nnwllwe  do  travailler  te  fer  «T  d^mUtfoe 
mélauxpour  la  fabrication  de  verrous,  de 
gros  cfous  et  ele  dous  ordinaires,  breveté 
pour  fuatorae.  «M,  en  An^Meme,  am  fie^ 
veur  du  sleum  M^péee^'OalOm^  H  11  e^p- 
tembre  (H 45  ,• 

Au  sieur  £hauwin  {Henri-Joseph},  dû» 
m^M  â  MruseUes,  plaw  dm  Ceofid^ 
èi<m%  HP  90,  chez  le  sieur  Moçfet,  son  man* 

dataire,  urf  brevet  d'importation  de  dix  * 
années^  pour  un  nouveau  système  de  four- 
neau»  destiné  à  |n  fktl^  dm  MfîiMm 
breveté  pour  guinsê  ati§  en  MpCf»  It 
\\ Juillet  dernier  ; 

Au  sieur  Armengaud  {Ch.)fiis,  domieiiié 
à  Bruxelles,  place  du  GrandSàbton,  fi*M, 

ehe»  te  sieur  Stoclet,  son  mandataire,  un 
brevet  d'importation  de  dix  annt^ei,  pour 
un  proc^dii  d^  labrication  de  tuj  aux  et  de 
fourreaux  en  cuir  sans  couture,  avec  une 
machine  propre  à  fendre  le  cuir  ; 

Au  sieur  Emmanuel  Henri ,  domicilié  à 
Bruxelles^  h^tel  de  Groenendael,  che*  le 
sieur  JUxeit,  son  mandataire,  un  kropH 
d'Importation  de  dix  années,  pour  des 
perfectionnements  au  système  de  chemins 
de  fer  atmosphériques,  déjà  breveté  eif 

4ingMerrt^  on  ea  ftivamr,  pmirgma$om9 
ans,  te  T  août  18IS; 

Aux  sieurs  Desf renne  (L.  €.).  et  Le^ 
roy  (H.),  domicilié*  à  Bruxelles,  place  du 
Qrmtd4kMn,  n*  9»,  «ho»  teekeur  SfeeMk 

avocat,  leur  ma/utataire,  un  brevet  depe^ 
fectionnemipnt  et  d'importation  de  neuf 
années  et  quatre  mois,  pour  un  perfeC' 
tioanement  au  syttèsM  de  traoeno  «n 

fonte  déjà  breveté  en  leur  faveur  ryovr  dix 

ans,  le    septembre  IHH.  (Hooii,  du  10  met 

tuê,) 

Cee  eiti  «lerotefff  lueeelt  lent  «ennit  à  1$ 
ménie  coe4iti«n  tue  le  fUeéàeai,  eeim  «In  ilevr 

Ybrj. 


Hl.     5  BM  1146.     i$at  drossé  par  la 

ministre  de  l'Intérieur  (M.  le  cooile  de 

Theux),  en  exécution  de  l'art.  4  de  fa  loi 
duài  Jutilel «4  de  L' arrête  r^/ai du  2  août 
1834,  et  indtmumt  to  pri» moyorn  dm  fMh 

ment  et  du  seigle,  pendant  la  semaine  du 
lundi  27  avril  au  samedi^  «(U  1846.  (Ho- 
Diicur  du  0  mai  1646.) 
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345.  —  6  Uki  1846.  —  Arrêté  royal  approu- 
vant les  statut*  de  la  société  anonyme  dite 
ÇompagrUe  de  cluirbonnaget  ônige*.  (Mo- 
dn  9  mal  1846.) 

Léopold ,  etc.  Vu  Pfxpéiiiiion  ct-aooeste 
d'uQ  acla  public,  rc(u  le  88  avril  1846,  par 
M*  P.  A.  J.  Coppgra,  aolaire  i  la  réaidence  de 
Bruxelles,  acte  renfermaDi  les  statuts  lU-  l.i  so- 
ciété anonyme  dite  Compagnie  da  charbon- 
tutges  belges,  pour  réiabUaatBMil  4»  laquelle 
on  demande  raotorlMlioa  praaorite  par  l*art.  57 
du  Code  de  commerce; 

Vu  les  art.  29  el  suivanla  dudit  code  ; 

9mt  la  rappart  do  04Mra  mloiatra  das  «Aires 
dtraiifiraif  . 

Noua  avons  arréié  et  arrétoni  : 

Art.  1«'.  L'éiahiissement  de  la  société  ano- 
nyme dite  Compagnie  de  charbonnages  belgei 
eu  aaioriaé,  al  aea  lUtnla,  tels  qu^ila  rèioliaiit 
de  l'acte  publiedo M  avril  1646  prédld,  lool  4^1- 
prouvéa. 

AM.  S.  Laa  nilarlaailoo  aC  approbation  aus- 
dites  sont  accM^iea  une  préjudice  dea  droits 

de»  tiers  ;  nnns  nous  ré-ervons  de  les  retirer  en 
caa  de  viulaiiou  ou  de  non-exécuiion  des  staïuu 
dateweMé. 

Moire  ministre  des  affaires  étrangi':res  (M.  A.  De- 
cbampa)  ealchargd  de  re&écuUoo  da  iircaeoi  ar- 
rêté. 


Par-devant  maître  Philippe-Alexandre-Jean 
Copp^n,  notaire,  résidant  à  Bruxelles, ei  en  pré- 
aeuce  dds  témoins  nomméa  ci-aprè»  : 

Oat  ooaapani  t 
M.  JtM-lipflila  Otidabiatt^pnpilifiiM,  do- 


mearant  en  la  commune  de  Saini-Joiae-len- 

Noode,  place  des  Nationa,  ii*  13. 

El  M  l  iraip  Hu-htonherger,  hamiuier,  demeu- 
rant à  Bruxelles,  agissant  au  no'n  de  :  • 

A.  V .  James  baron  da  Rotbsdilld,  banquier, 
demeurant  à  Paris,  rue  Laffitte  ; 

B.  M  Jules  Talahol,  propriétaire,  demeuraai 
.1  Pans,  rue  de  la  Tour  des  Dames,     4  ; 

C.  M.  Léon  Talaboi,  membre  do  la  «kimbra 
des  dé;  utés ,  propriétaire,  deaMoranl  i  Paris, 
rue  du  Mom-Blaoc  \ 

D.  M.  LonMeasGosSe,  propriétaire,  daman- 
rani  à  Paris,  place  de  lâ  Maddeina,  n*  6  ; 

B.  M.  Isaac-Pierre-AogusteThurneysiven,  ban- 
quier, demeurant  à  Paris,  rue  du  Mont-Blanc, 
n«99; 

F.  El  M.  Mlcbel  Polsart,  membre  de  la  chambre 
des  députés,  propriétaire,  demeurant  A  Paris, 
quai  de  ValmT,o«  179. 

In  vertu  do  procuration  M  conMrda  par  acte 
sous  seing  prl»é,  daté  de  Pari?  du  vttigf-deux 
avril  mil  huit  cent  quaraule-six,  revêtu  de  la 
formalité  de  Penregistreroent  en  Belgique , 
d*apf4s  la  relation  f  appnsée  dan»  le«  tannaa 
suivant!^  :  «  Enregistré  à  Bruxelles,  le  vingt-sept 
avril  uni  huit  cent  quaranle-six,  volume  soixante 
et  un,  folio  quatre-vingt-un  verso,  cases  huit  et 
neuf,  reçu  trelxe  francs  vingt-six  centimes, 
trpiitf  pour  cent  additionnels  compris.  I^a  reco» 
veur  (signé)  Bregentzer.  • 

Ledit  actt  présentement  certMé  sloeère  et  v6- 
riiabie  par  ledit  mandataire  au  vu  (fe  nous  no- 
taire el  lémoiiM,  demeure  annexé  A  la  présente 
miaule. 

Lesquelaoflildiibli  da  la  maolèto  snivantolns 
statuts  d«nna  sneiitd  qu^ils  sa  proposant  de 

former. 

CflAPlTRI  PREMIER. 

Art*  1«».  Il  est  isrm4(  sauf  PappMl^ioD  dv* 

gonveroement,  une  société  anonyme  entre  les 
comparant^  ii  ceux  qui  deviendront  souscrip- 
teurs ou  cesMOnuaires  des  actions  ci -après 
creesv. 

Art.  9.  L^ebjet  de  la  société  est  : 

lo  L'actinisition  et  rexploilatien  des  charbon- 
nages de  i'Agrappe  et  Grismuil } 

»>  L*aoq«isition  et  l*axploitallon  das  chartMo- 
nageade  l'Escouffîaux  ; 

8*  LVqnisiiiun  n  Pexploitation  du  cbcmin  dO 
fer  de  Saint-Uhislain  el  de  ses  emiHvncMMAta 
faits  et  b  fUro. 

r.e  (ont  situé  arrondisiemanl  da  Soni, 
vince  de  Hainaut. 

4»  Enfin  Tacqulsltian  ai  PefqMtalta«  du  an-t 
trci  chariwmnies,  cheniiM  da  Isr  aC  kaili  iMr- 
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Mtat  M  Belgique  t  «il  iPteiioni  créd«i  |KMr 

rexploiiaiioQ  de  cet  mêmes  ohjeii,  f|uc  le  cod- 
«eil  «l'adminisfration  fvotani  à  l'iinsnimiti'  thi 
nomt^re  total  de  <ps  memlires).  Jugera  unie  d  ad- 
Joindre  A  la  vrétmi»  eoeiilé,  dao»  les  limilee  dn 
capital  «ocial. 

La  compagnie  oe  peut  émettre  des  hank-note», 
billets  de  cause,  ot  aucun  autre  papier  au  por> 
Umt  éiB  la  nlflie  mUin. 

Art.  3.  Le  «iéce  légal  de  la  lociété  lera  i 
Moas. 

Ce  siège  sera  attributif  de  jiiridiclioii  ans  tri- 
bunaux lie  celle  Tille,  pour  loai  ce  qui  te  rat- 
tache S  Pex|t'oit3ttoo  des  entreprises  «ocinle«. 

Art.  4.  La  durée  de  la  société  sera  de  quatre- 
vlngMi'^-iM^'  A>»«  <tui  eomnencerooi  le  Jour 
de  Tacte  royal  qui  bomologuera  le*  préieala 
,  slatuti. 

Art.  5.  La  snciélé  devra  tite  dissoute  si  la 
moitié  de  ton  capii^  éfuia  ae  trouTO  absorbée 
par  suite  de  perles. 

Elle  devra  encore  élre  disioiitc  sur  la  demande 
d'actionnaires  po»sédantau  moins  lu»  trois  quarts 
dos  acHona  émise*. 

Dans  ce  dernier  ens,  la  dissolution  iraura  llou 
qu'arec  ras^tcnUmcnt  du  gouveruemeot* 

liaostoos  tes  cai  de  distolutioo,  Teascmblée 
générale  des  actionnaires  rt'glcra  le  mode  et  les 
formcy  à  suivre  puur  la  tiieiiifin  e  réalisatioa  de 
Taclif  et  poiu*  la  lit|uidaliou  de  la  société. 

Art.  tf.  La  lociélé  aéra  tléaigaée  aona  ta  déno> 
ninatlon  de  CMV^iito  de  cAgrbmuiages 
é»^e#. 

CHAPITilE  11. 

Art.  7.  Le  fonds  M>cial  est  fixé  à  quiuze  millions 
do  fraaca,  repréeentés  par  irento  mille  aetloDe 

au  capital  nominal  de  cinq  cents  francs  rb  tron?. 

De  CCS  trente  mille  acliont,  vingt  mille  seuie» 
ment  sont  Mtuellement  émliet  et  aouierHoi  par 
les  comparants. 

Lp  (tix  mille  ticllonsde  snri'lnç,  h'<i^n  'pK*  créées 
dès  à  présent,  demeureront  nou  signées  au  re- 
gitiro  A  «odcbe  et  ne  aeront  émises  pour  compte 
do  laioeiété,  en  tout  ou  en  partie,  ensemble  ou 
succpSNivemeni .  qu'après  décision  du  con^f-il  d'ad- 
ntiotsiraliou,  vuiani  à  Tunanimité  du  nombre 
total  de  ae*  momhree. 

Celte  décision  rén'er.i  la  rormc  de  1%'miision 
de  ces  dix  mille  aettoas  et  le  mode  de  pajremeot 
du  prix. 

Pour  cette  dmlsilnn  •  toute  préfireuee  «ora 

donnée  aux  propriétaires  des  vingt  mille  pre- 
mières  actions  propoi-tionnellemeot  au  nombre 
d'aci  tous  possédées  p.ir  chacun  d'eux. 
Art»  9.  Le  mmlaut  det  aotloua  sera  piyd«  aott 
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A  BruteHee  diiii  ta  céIno  do  It  SotMtd  Mrtfito 

pour  favoriser  l'industrie  nationale  ,  soit  à  la 
caisse  de  MM.  de  RoihsfhiM,  frt^reK.  h  Pari», 
savo'r  :  un  quart  comptani  au  moment  de  la 
aouaeripiioo. 

Va  'pintl  imnéJiateincnl  apfèt  I^OCtO  fOftkl 
approbatif  des  présents  statuts. 

Un  quart  le  premier  août  dix-huit  cent  qua- 
raoto-^x. 

TTn  qiinrt  lo  premier  noTOMbro  dii^bull  eeut 

quarauie-stx. 

TottteMi  let  wUoRoalre»  pourrout  eo  llbéNff 
par  anticipation  ol  aoiia  bonlBcatloo  d*iaiérAta  A 

r.TiHi»  df  ipiatre  pour  cent  l'an. 

An.  9.  A  dévaut  de  vcrseineoi  aux  époques  dé- 
terminée», de  ee  qui  restera  dA  iur  le  montaiit 
d<'i  actions,  l'iiUuict  ser.i  dû,  de  p'ein  droit, 
pour  chac|ue  jour  de  retard,  jt  raiaoa  de  cinq 
pour  cent  par  an. 

Lee  numéros  des  aeilont  on  rotanl  seront  pu* 
bliés,  à  deux  reprises  dans  un  df?  principaux 
Journaux  de  Bruxelles  et  ilo  Mous  et  dans  deux 
journaux  d'annonces  légalo*  do  départomeat  de 
la  Seine  :  qumxe  jours  après  ee*  avis,  ot  sans 
autre  acte  de  miîc  en  demenre,  Ifilitri  .tiM-oiih 
seront  vendues  sur  duplicata,  soit  à  la  bourse  de 
Bmxelies,  toit  A  la  bourse  do  Paris,  par  lo  ml> 
nistère  d'un  agent  de  ebango  pour  compte  olam 
risques  des  actioiuiatro»  en  retard. 

Les  litres  des  actions  ainsi  vendues  seront  nuls 
de  plein  droit  «  et  H  en  sera  délivré  aux  aoqu*> 
nur»  de  nouveaux,  ayant Icttéino nuutéro ^ 
les  litres  annuli'S. 

En  conséquence,  toute  action  qui  ne  portera 
pas  la  mention  régulière  des  veisomenia  qui  au- 
raieni  dA  dtre  opérés,  <  esscra  d*éti(oadmlso  A  Ut 
négociation  et  aa  transfert. 

CHAPITRE  111. 

Art.  iO.  Les  actions  sont  nominatives  ou  au 
porteur,  au  choix  do  Paetlonnairo. 

Les  litre»  d'.iclirins  nominaltvei  sont  cotlectifis 
et  comprennent  en  un  même  certificat,  toutes 
les  celions  appartenant  A  un  même  soeiélairo* 

Toute!)  les  actions  seront  extraites  d^ua  ro* 
gistre  à  souche,  signèts  <le  trois  administrateur* 
«t  frappées  du  timbre  sec  de  la  société.  Le  pro* 
priétaire  d*aetioRs  au  porteur  peut  on  demandir 
la  conversion  en  on  titre  nominatif  et  collectif. 

Cette  conversion  s'opAre  san'*  frais  pour  Vdc- 
tionnaire  et  les  titres  au  porteur  sont  anoulci  eo 
sa  présonoe. 

I.e  pro|»riétaire  d'un  litre  nominatif  peut  aussi 
en  demander  la  conversion  en  actions  an  pot- 
leur,  mais  à  la  charge  de  payer  no  droit  de  deux 
fraoca  ebMiuaiilo  eeaiimes  gtr  dtaquo  «ctimi  an 
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Jours  d'avance. 

Les  litres  nomloatih  se  (ranifèrent  par  une 
déclaratUm  du  cédiùl  et  du  CMaloouaire,  »!• 
gaée  «ur  un  Mf itift  «péelal,  tenu  au  ai4!f«  d« 
la  société  ei  visé  par  un  admiDiitrateur. 

Un  «cmblable  registre  *er.»  <  fr3lfment  leou  k 
Paria,  dans  l«  lieu  qui  sera  uUcneui  eroent  choisi 
|iaf  lecouMii  (i'adniaiiiraifoa. 

Le«  niutations  d^actlaM  povmMt  dgalamol 
s^opérer  à  l>ani. 

h  l^anl  des  actfana  au  porteur.  la  cession  «'en 
opère  par  la  seule  tradition  dttUir». 

(  hfl'îiiç  nclion  esl  îiidiviiiMt-,  el  la  socicié  ne 
reconuali  qu'un  seul  propricuire  pour  cbaquo 
action. 

Les  droiis  et  ohligalioos  attachés  à  l'action 
suivent  ie  tiire  dans  <(uclque8  mains  ijnNI  |>ass<'; 
la  possession  d'une  aciiuo  emporte  i'adiiésioa 
ani  atatuta  de  la  aoelété. 

Les  béfitiert  ou  cr«?3iiciers  d'uo  actionnaire 
ne  poorront,  sous  queique  prétexte  que  co  «oit, 
pvovoqner  rapiiosiiioD  des  scelléii  iur  Je«  biens 
et  valeurs  de  la  •eoMtd,  al  a^inailtear  en  aoeuoe 
manière  dans  son  administraiion. 

ils  devront,  pour  l'exercice  de  leurs  droits , 
t*«n  rapporter  an  invealafrei  sociaux  cl  aux 
déNbéraUoM  de  l'assemMét  fénéraie. 

Art.  11.  Les  aclioDoaires  ne  seront  .  '-n  nticiin 
cas,  passibles  que  de  la  perte  du  montaut  de 
leora  actlana. 

Toi  t  appel  de  fonds  est  interdit. 

Art.  12.  Tout  [,ropri(5(3frf'  <\f  (r^nle  a-'lion?  n 
droit  a  une  voix  dans  i'astembi^e  générale  des 
aaUannalrea. 

Tout  propriétaire  de  plus  de  trente  aetioaa 
aura  auiaulde  voix  qu'il  possédpr.i  i\f  fois  trente 
actions,  sans  que  ie  métae  aciiODuaire  puiase 
atolr  prnado  dis  voii.  lailt  poor  lesacilom  qtt*li 
|K>s«ède  qna  poir  callfi  qnil  repidaaaie  comne 
oMBdalaira. 

Dn  actionnaire  peut  se  faire  représenter  dans 
l'assemblée  générale  par  un  antra  aciionnairo* 
membre  de  l'assebahlée. 

Art.  13.  Pour  exercer  ses  droits  dans  l'assem- 
blée féadrale,  l*actionaaire,  propriétaire  d*ac> 
lions  au  porteur,  doit  efFèciuer  le  dépAt  de  ses 
titres,  au  moin.i  quinze  jouri  avant  relui  la 
réunion,  so:t  an  siège  de  la  socicté  à  Mous,  aoil 
i  Paria,  aoU  A  Bruxeiret,  dana  la  caisse  qui  aera 
«lèsignée  pai  II-  congoil  d'administration. 

Art.  14.  Ctiaque  action  a  droit  sur  les  pro- 
daiu  nets  de  l'entreprise,  tous  frais  géoéra*ix  et 
chatisM  dédutla,  et  avant  tovt  paruge  de  béné- 
flcrs  : 

1»  A  un  dividende  fixe  d'intérêts  de  cinq  pour 
eeoi  par  an  du  capital  nominal  versé. 
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A  uD  amortissement  aoonel  de  ce  néneei- 
pilal,  ealenlé  de  manièm  à  lira  oomplétement 

efFcrii],  d.in»  Tei  qua(ro»TinKt-dit-ncufanadebi 

durée  lit  ia  eO(-i(-té. 

Bo  outre,  ctjâque  action  amurlîo  ou  non 
amortie  a  droit  à  une  part  proportionnelle  dana 
les  béoèflcea  neia  tela  qn'ila  aoront  dèflnia  ei- 
après. 

CHAPITM IV. 

Arl.lS.  La  «oeiétéest  administrée  par  uo  con- 
tell  (radmiolstniion  comiwsé  de  dix  membret 

au  plus,  nommés  par  l'as.^nnMce  générale. 

Chaque  administrateur  doit  être  pru|iri(^(aire 
d*au  moins  cent  actions,  qui  sont  iualicnabies 
pendant  la  durt  e  de  ses  fonctions. 

l.ef  litres  sont  di  fïo.sés  dans  la  caisse  de  la  so- 
ciété pour  n'èire  rendus  à  l'administration  qu'au 
moment  de  la  cessation  de  set  fonctiona. 

Pour  les  trois  premières  anines,  à  dater  de 
l'acie  royal  appr  ob.nif  de*  pri'scuis  .<.ialut$,  ce 
conseil  pourra  u«  se  coinposier  que  de  sept  mem- 
bres, qui  «ont  : 

1"  M.  Jnmrit  baron  de  Roibscliild,  banquier, 
demeurant  à  Paris,  lue  l.affitlc,  président; 

S»  M.  Jules  Talabot,  propriétaire,  demeuraot 
à  Paru,  rue  de  la  ToursIes'Oamea,  q*4. 

3»  M.  Léon  Talaboi,  mcmhre  de  la  chambre 
des  dépuiéi,  propriétaire,  demeurant  i  Paris, 
rue  du  Mont-Blanc; 

4o  M.  Isaac  Pierre  Auguste Tbumeyssen,  ban- 
quirr.  ieiiieurant  à  Partt,  ne  du  MootpBlano, 
U"  ii  i 

5*  H.  Mlcbel  Poisart,  membre  de  la  cbambre 

des  d(?putL»,  propriéiaire,  de«Deu»nt  i  Paril, 
quai  de  Vatmy,     179  ; 

S*  M.  Louis  Jean  Gosse,  propriétaire,  demeu- 
rant à  Paris,  place  de  la  Hadolehie,  n»  S  ; 

7»  M.  Je.in-Baptiste  Gendi  bicn,  propriétaire, 
demeurant  en  la  commune  de  Saini-Josie>tea- 
Noode,  place  dot  Raiiona,  n*  19. 

Néaumoint,  pendant  »n  an,  à  partir  de  la  data 
de  l'arrêté  royal  autorisant  la  présente  société,  tes 
membres  composant  ce  premier  conseil  pour- 
ront, A  la  majorité  de  six  voii,  nommer  un  ou 
plusieurs  des  trois  membre»  dcttloét  É  oonplé- 
ter  le  nnmiire  de  dix. 

Art.  Iti.  A  partir  de  la  quatrième  année,  il  sor- 
tira deux  membre»  du  conseil  par  année. 

Jusqu'au  renouvellement  intégral  du  premier 
coosed,  le  sort  désignera  l'ordrr  de  sortie. 

Tout  membre  sortaul  pourra  éire  iiidéûnimeni 
réélu  «  le  tirage  ae  fcra  pour  le»  année»  dont  le 
millésime  se;  i  p  ur  parmi  Ic^  administraient» 
purtant  de»  numéros  p.urj,  dans  i'onlre  de  no- 
mination iudiqué  en  rarlicie  précédent,  et  (lour 
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fàm  M  iiom» 

1m  anoéet  dooile  miilétinc  lera  Impair,  parmi 
1m  adaiiiiairalmin  iiortaiii  ilts  mimérw  lili* 

Ah.  17.  Le  cousi'ii  «i'atinuniilratioo  nomme 
«luqu*  aoné*  km  prM4ent,  aitif  la  déaisnailon 
filltINir  rartidefwpn  pour  lei  Uoit  pramlèra» 

innées. 

En  cas  d'abience  du  présideot,  le  couseil  dé- 
tiiae  celui  de  Mt  mcmbrea  quidoU  le  remplacer. 

Le  préiidenl  iietttétt*  JudMliimeiii  réélu. 

Art.  18.  Le  conseil  d*admioi»tralioo  se  rt^unil 
auui  Muvent  <|ue  rinlér^i  de  la  aociéU  Tcxige. 
Sea  réualoo»  peuvent  aveîr  Uni,  teit  au  aiéfe 
social,  aoU  daot  toule  aulre  localité,  mène  i 
Paris, -au  cho'.x  <iu  cuoseil. 

Les  décikioiis  sioat  prises  à  la  majorité  dea 
PMmbre*  présents. 

Aucune  décision  n'est  «alahtt  qu'autant  qu*elle 
a  été  votée  par  uoe  maionié  d'au  moina  trait 
voix. 

fin  coiiaéqnenee,ai  Iroia  admiuiilratrnrtMule* 

mt  nt  iltaieni  préieata,ladCcisioa  devra  4ire  prlae 

A  l'uiiaDimité. 

Eu  ca»  de  partage,  la  voix  du  présideat  ou  de 
«éloi  qui  le  reonplaee  devient  prépondérante. 

Les  décisions  ayant  |H>ur  objet  de  fixer  et  de 
cltanger  le  lieu  ik**  réimmiî'î  «lu  conse  l  ue  pour- 
ront éUe  prises  qu'<i  la  majorité  de  ciaq  voix  au 
nH»iin. 

Quant  à  celles  où  le  conseil  déierminera  le 
lien  4f>  r<^iinioa  <le8 astembiées  des  actionaaires, 
a  Moas  ou  a  P.ins,  la  rc&uluiioo  devra  être  prise 
A  la  majorité  de  ais  voit,  au  oioioi. 

Art.  19.  Lea  délitK^ratian«  du  conseil  d'admi- 
nistration sont  cor-lT(t  f«;  pnr ilcf  procès-v erljaux 
aignéa  du  présidtut  cl  tio  U«ux  des  membres  qui 
ont  prit  part  à  la  déittiération  { lea  coplet  ou  et- 
traits  de  cet  délibOralions  à  pi  o<luirf  eu  ju>tice 
ou  ailieurt  tont  lifoéf  par  le  présidem  du 
conseil. 

Art.  10.  En  eat  ie  Taeanee  d^une  piaee  d*ad» 

minlstraieor,  il  rett  pourvu  provi^oiremeot  par 
le  conseil  d'admini«(ratiuo^  à  la  maj.irn**  <<«  «ix 
voix  au  moms,  dan«  une  réunion  <jui  aura  été 
ooovoquée  apécialeaaeat  à  oet  eArt  et  au  motoa 
qiiiuae  jours  d'avance. 

Lors  de  la  réunion  de  la  plus  prochaine  asaem* 
blée  (énérale,^  les  functions  de  cet  admioiatra- 
leur  ceiaerautt  A  noim  que  cette  aaaemlilie  ne  le 

nomme  <lé&uitivt>nic  :l. 

L'administrateur  a«n»i  nommé  a  lea  ménet 
poMt  vira  que  lut  Mtraa  adminiitrttMf  t. 

llaieil  nodeiMiiMdantMHMtaaflMettfoae- 
tioQt  que  le  lempi  «Ntereice  qol  reMah  A  m 

prédée««a<;iir. 
Art.  il  -  Le  ooBteil  d'attmialaualioo  est  iOfeUl 


dei  ponvolN  tea  frtw  élendol  poir  IVdnlnlilni- 

lion  de  la  société 

Iifciii,  conformr^rii  t  t  anparagraphequatnéme 
de  rarlicle  deitxlètnir,  les  ac(|oi*il)ons de  toutou 
partie  dea  dMirbonnagea  et  aatret  entrepHaet  to' 
di«|uées  à  raMit'tc  ilf  uxième  cl  dcslinés  à  ff>rmer 
l'ohjct  de  la  présente  société,  ei  ce  aux  prix, 
clauses  et  conditions  qu'il  i»ft  convènaUe. 

Tomefleia,  n  eat  Id  cspliqué  que  le  tondt  aoelal 
ci-<le>sus  créé  e?t  dcaliné  !  d'rrhord  ant  ncqulsi-  . 
lions  à  fatre  des  charbonnages  et  chemin  de  fer 
ci-dettui  désignés,  et  le  surptae  deatllié  A  fMmer 
un  fonda  «le  roiiioatent. 

f  t  |,  ,r  «If  rotation  aux  pouvoirs  ci-de«sos  ood- 
térés  au  conseil  d'administration.  Il  est  »lipulé 
que,  dans  let  acqulilttont  cl^eatHt  prqletéea.  Il 
m  jHJuna  dépasser  les  prix  suivants,  savoir  : 

OuBe  cent  cinquante  franc*  pour  prix  moyen 
de  cbaqne  action  dv  charbonnage  de  PAgrappe, 
Ci,  itt» 

Un  million  «li  mi  t  tr^nle  mille 
francs  pour  la  loiaiiié  du  charbon- 
nage de  TEscoufflaux,  1,630,(NKI 

Et  un  inillfon  aept  «eoi  itallle  franee 
pour  la  totalilé  éë  dielBiU  de  IMT  de 

En  tous  cas,  le  prit  réel  et  exact  de  Ulfio  to- 

quiiition  dcvi  a  être  Justifié  dans  la  premfêroae» 
semM«>  fM^Df'r.it**  qui  suivra  les  3<  qui'<iiion». 

Art.  32.  Eu  uuli«,  le  cou^il  d'atimtuislration 
llio  l«t  dépenaea  générales  de  l^ploIttHou. 

Il  paaae  les  trai  é.«  el  marchés  de  toute  nature. 

Il  détermina  !•  niori«  d'eaptoliallon }  il  Aie  lea 
taribel  prix  de  veuie. 

Il  nomme  et  révoque  loua  empioyéi  ^  avcMa^ 
fixe  leurs  attributions  et  leurs  ti  aiîemfnis. 

Il  tait  tous  achats  de  matériaux,  machines  et 
aotret  objets  oécestairea  à  l'exploitation  ;  il  auto* 
Hae  loulei  aMtoui  Jndielatner  loue  eompuomM 
et  toute*  transactions;  Il  détermine  le  pincement 
des  fonds  diapouibles,  autorise  tous  retraita  de 
fonda  et  imt  mnifatts  de  rentei  ot  aHénatlaM 
de  valenn  appartenant  à  la  société. 

Il  flonnt-  lonu» 'itntinnre*  pt  mainlevée 
poaitioo  ou  d'iiacri plions  hypoitiecairos. 

H  faH  lee  NgIciBeota  relaUii  A  rorganhaUaa 
doiervice.  et  statue  dans  les  limite^  du  pacte 
social,  sur  tnus  les  intérêts  qui  rentrent  dana  le 
cercle  de  Padmiuislralion  de  la  société. 

ArU  K.  Le  eoMeM  d'adoinistratioB  peut  don- 
ner de?  irriTivoirii  a  tout  mnntl  ilaire.  adminisira- 
tenr  ou  autre,  par  un  mandai  kpécial  et  pour  uoe 
on  plutienn  aiWras  déteiai«éet. 

An.M.  Les  membres  du  conseil  d'administra» 
lien  ne  contr.icteiil,  à  raison  de  leur  fjpsi ion, 
aiBCune  obligation  personoelle  ou  solidaire,  re- 
laUf emaal  ata  eagnimnéato  aadilA|  iU  m 
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répondent  que  4e  l'txéeutlon  de  kur  mandat. 
Im  tencllMt  d'admigtstfaicur  Mut  fratulits  ; 
tout«Mi,  !«•  adalnUii  airiirs  aiir«M4  drdtâ  4m 

J«K>ns  de  j'H'i'pnce,  diml  fa  valeur  wra  dtMpr- 
minée  |Mr  raM«mJ»14«  générale  dea  aciiun- 

CHAPITRE  V. 

AM,tt.L*aia«Blilée  générale  nomma,  chaque 

année,  cinq  c'^mTTiit-iirrf^  rie  i<uryf"iHi>irf. 

Lei  fonctioot  de  ce»  commtmires  contiateot  à 
prendre  connai«aanee  de  toutet  tes  alKiire!i  oi 
o|><  r.-iiii'fis  de  la  société,  à  en  faire  le  rapport  à 
l*a»semblde  générale ,  i  vérifier  le»  romptes  cl 
bilan  qoe  doit  présenter  le  conieil  d'adniiniatra- 
fien  1  l'aeaemblt'e  Miivanie. 

r.eiir  9pprobatii>n,  p.ir  ta  majorité  des  com- 
missaires, sert  de  décharge  an  conieil  d^ml- 
nixtraiion. 

En  caedonoD-approbtlIoD  par  la  majorité  dfla 

commis«afrc<!,  î'approhatlon  aera  lOOdiiM  i  Paa* 
•emblée  générate. 

Ut  eommiaaairea  lool  tehoa  de  eommnniqnar 
préalahlemeol  an  comeil  d'aUminiitratlon  tovl 
rapport  f|TiMi  se  propMaraiaoidofaireài*êtMm- 

blée  générale. 

Pour  la  promièro  mnée,  aohi  Mmoéi  eom- 
miaiatrw  de  surveillance: 

M  4dolphf  Stoclet,  avocat,  demcdrtnl  A 
Bruxelles  place  du  Grand-.'iablon,  o«  1. 

M.  ftamnol  Lambert,  banquier,  demeurant  ft 
Bmellet,  rue  de«  Boiteux,  n»  1. 

V  r  onis  Hennrkinne-Briard,  banquier,  de> 
meuraui  à  Mons. 

M.  Sébailien-Vlctoi^PraDfOla  JoarnanU,  ren- 
tier, demeurant  à  Fari<.  rue  M;idame,  n"  19. 

Et  M.  Laurent  Constantin,  rentier,  demeurant 
à  I^ris,  rue  MiromesntJ,  n»  SO. 

cBAprm  Ti. 

ArC  M.  L*a8«emblde  géuénio  ao  rémill  toua 

laaans,  au  moit  d\^vrd. 

Leconieii  d'administration  fixe,  comme  il  cal 
dit  à  raHi«iedli-builiène,  le  lieu  oheee  Pénoioof 
doivent  ke  tenir,  toit  h  Mnni.  soit  à  Pai  il. 

Le  même  pouvoir  lui  «tt  Attribué  pour  la  oon» 
f  ooatioo  et  la  réunion  de  toute*  atsembléea  ex- 
Ivaofdloaire*. 

T.\7Mf>mh)é9  générale  aera  anaai  convoquée 
exiraordindirement  si  la  demande  en  eai  faite 
par  troia  oom«lmir«i  a»  mioins,  ou  par  un 
nombre  d*««li9nuklr8t  tiuiiliiart  le  quart  du  c*> 
pftal  énii'i- 

Art,  97,  L'awentbiM  i(«Q^«ie,  râguU^remeot 


coDsiituée,  repréHOte  l*iiuivirMlité  dm  aetif»* 
nairea. 

Bile  «e  comiMMa  de  tous  las  proprléialree  do 

trente  action-  t\v  mnins. 

L*aiisea)bi««  v»i,  rûguli^remaot  cunaiituve  lors- 
que lae  aotiottoalres  présenta  août  «u  uomhra  d# 
vlugi  an  moin*,  et  repréaanleul  au  va<at» 

comme  proprit  iaiie»  <Pactioo*,  ou  «-'«mme  maiv» 
Ualaires,  un  cinquième  du  capital  *i»ciil  émis. 
Art.  S8.  Dans  le  cas  oh,  sur  une  première  aOM- 
vocation,  le*  actionnaires  présenta  ne  remplis* 
*ei)t  par  le*  condiiiouii  oi>detius  impoiiée!;  (tour 
la  ralldilédes  délibération*  de  l'asueinblcc  géoé- 
raiot  il  0*1  proeéilé  k  nue  socoudo  oonvocatiou,  A 

Tiogt-cimi  jour»  d*interva)ir. 

Celte  seconde  convocation  cal  fjile  dans  la 
lorme  prescrliapar  rart.90cl-aprè*  ;  uiaiatedélai 
entre  la  publication  de  TaTis  et  la  réaaioa  CM 
rcduii  i  vi[i^i  jours. 

Le»  délibération*  pri>es  par  ra*seoiblée  géné- 
rale, dans  cette  seconde  rémlon,  ue  peufaul 
porter  que  SUT  Iw  «Ucts  A  Tardce  da  Jour  da  la 
première. 

&ll«*  sont  valabie*  quel  que  aait  le  nombre 
des  aetioniiairer  présents  et  dea  aatioiM  ft pid» 
lantée*. 

Alt.  29.  Les  délibérations  relative*  aux  em- 
prnnls,  A  la  modifteation  des  statut*,  à  Taugmen* 
talion  du  (tauds  ancial,  à  racqui*ition  de  nouveaux 
Cbarbonnag'  rhfmlns  de  Fer  au  delà  de 

quinxemilituuAdt  trauo  du  capital  prétcntemeut 
créé,  ue  penvont  être  |wis«s  que  dans  une  aasem- 
hlée  générale  exu-dordinaire  convoquée  au  moial 
deux  moi*  d'av.iiuc,  ^lar  avis  énonçant  le  motif 
de  la  couvocaliun ,  le  tout  inoyeouaul  Tappro- 
bation  du  gonveruehMOt. 

Art.  30.  LcK  fonvocaiinn?  aut  n'^srmhlér*^  or- 
dinaires et  extraordinaires  sont  faiie^i  par  avis 
Inséré  dans  le  Moniteur  belgê,  ainsi  que  daua 
un  des  priBct|»aux  journaux  quotidiens  da 
Bruxelle*  el  de  Mon»,  et  daue  dauft  JUMMIM 
d*anoonc«  légale*  de  Paris. 

Casavit  daif «ht  ftéaider  la  Jour  de  la  iduutao, 
d>iO  mois  pour  las  aascrablées  ordinaire*,  et  do 
deux  moi»  jtour  le*  asseinhti'L"»  <'i(rsor'liniHre». 

Art.  31.  L  assemblée  g4iiH;rale  u»i  présidco  par 
le  présideut  du  cesMii  d*adaiuisiraUoo  }  i  ton 

défaut,  par  l'adniinislraleurdéslgué parla COUiall 
pour  rf  mpiacci'  le  précideni. 

Les  deux  plu*  fort*  actionnaires  présenta  rem- 
pHsaeoilea  tenctiaas  do  sanitateurs  ;  H»  bureau 
désigne  le  secrétaire. 

Art.  3i.  Les  délibération*  «ont  prise*  A  la  ma* 
Jorilé  dos  foix  des  umabratpidscMi. 

Aru  33.  L*as*<«ffll»lée  générale  oolcBit  taa  fif* 

|»ert?;       con3mt».5.iir>*s  d('  surveillance. 

Ëlic  vote  ta  «uouAC  qui ,  Uuiiite  mtumi  4«4l 


o 
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tes  RÊviNE  UE  LÉOPOLU  1 

être  coùsieré9  à  l*iaionUaeiiMa(  du  c«|>ital  dei 
actioDt,  et  celle  dettloée  I  foraier  un  lundi  é» 

Filf  nomme  les  comnaifsaire*^  fif»  surveillance. 
Elle  Qoiome  lei  ailmiuiMrateuri  ea  r«iD|>lsce> 
ni«dt  de  ettax  dent  let  toa«lioiie  «onl  npiréet  on 

quMt  y  a  lieu  d«  noiplacer  par  suite  de  décès,  dé- 

mlstfon  oit  autre  cause  ;  s'il  y  a  eu  remulaceraenl 
proTisoire,  elle  e»t  apjMîlée  à  ratifier  celle  oomi» 
nation. 

Sur  la  propo»ilioodn  conseil  fr.idminiilralion, 
eMe  lii^lihère  sur  te:*  cmpruols,  «ur  les  nnodifica- 
uons  ou  additions  à  faire  aux  statuts  j  sur  lei 
MgnenUiions  dn  fonda  aoei^l*  inr  lei  qnealiont 
de  digsoitition  d«  la  Boclété  OU  de  prolongation 
de  sa  durée. 

Blla  confira  an  conaail  d'admlnittratton  tona 
penvoira  nantoain. 

Elle  prononce,  sur  la  proposition  du  conseil 
d'adminislratioD,  sur  tous  les  intérêts  de  la  so- 
ciété. 

L'assamWée  générale  pourra  délibérer  sur 
toute  proposition  faite  par  deux  comniitsatres, 
au  tuoios,  ou  par  quinze  actionnaires  ayant  droit 
d^aaist«r  à  Paasemblée. 

Néjmnoios  toute  proposition  de  cette  nature 
devra  avoir  ^lé  (  ommoniquée,  par  écrit,  au  con- 
seil d'admiDitiralion,  trois  Jours  âu  moins  avant 
celui  û%6  pour  rassemblée. 

Art.  34.  I.t i  déIil)>Tn(ions  dff  r.i».sfmî)li'e  çé- 
Décale,  prises  conformément  aux  statuts,  obli- 
gent tous  les  actionnaires. 

Elles  sont  constatées  par  dflt  |»rocèa*Terl»anX 
•ignés  dca  membres  du  bureau. 

CHAPITRE  VIL 

Ari.  Z6.  It  sers  drcigi-,  chaque  annéf,  un  in- 
ventaire générai  de  Paciif  et  du  |iassif  de  la  so- 
eUté. 

Dans  cet  inventaire,  il  sera  tenu  compte  de  la 
déprédation  d«  matériel  et  de  ravoir  de  la  ao- 
ciété. 

Cet  Intealaire  aera  lonmit  )  l^iasamMée  gé- 
nérale dea  actlonoalret  dans  lenr  réunion  dn 

mois  d'avril. 

Après  leur  approbation,  les  comptée  et  bilan, 
atae  lea  piècea  à  Papimi,  aont  iuimédialemant, 

et  prndant  vinpf  joirr?  au  moins,  dépont's  an  lo- 
cal de  la  société,  à  l'mspection  des  actionnaires, 
propriétaires  de  dix  aciiona  an  motaa. 

Oopic  de  cet  inventaire  sera,  auaaHAl aprèa 
Tapprobaiioa  du  bitan,  adreaaée  an  gonramo- 
ment. 

Art.  89.  Lea  produlta  de  renirepriae  aerrlront 

il'abord  â  acquitter  les  dépense*  d'entretien  et 
d'fXjiloiiaiion  ,  les  frais  d'admintst ration ,  fin- 
téréiet  l'amoriissemeatdea  emj»niots,  s'il  y  en  a. 


•r.  -^AN  1ë4e,  n'US, 

et  généralemeut  toutes  les  charges  sociales. 
Art.  Sr.  Apfèa»lea  chargea  aequtttéaa,  Il  aart 

prèle viî  : 

Frlmo.  Une  retenue  destinée  i  constituer  un 
fonds  d'amortissement  et  calculée  de  telle  sorte 
que  le  capital  loeial  aoU  cottplélemeot  amorti 
p  ndani  les  qnatre-vlngl-dix-neuF  ana  de  dorée 
de  la  société. 

Sêcundo.  Uno  rHenue  deatlnée  i  conalltnar 
nu  fonds  de  réserve,  iwof  lea  aecMenis  et  éréna* 
ments  imprévus.  Cette  retenue  ne  pourra  être 
moindre  de  cinq  imur  cent  des  bénéfices  nets  de 
renirepriae,  aprte  déduction  des  cinq  pour  cent 
d'intérêts,  à  payer  aux  actions,  ainsi  que  la  re- 
tenue destinée  au  tonds  d'amonisicraent. 

Cette  retenue  annuelle  pourra  être  suspendue 
lorsque  le  fonda  de  résanre  aura  atteint  le  chttfre 

total  d*uD  million  de  francs. 

Elle  devra  être  reprise  si  le  fonds  de  réserve  se 
trouvait  au>de«sous  d'uu  luiUiou. 

LNmporiaoce  do  cea  deux  retenuea  est  volée, 
chai|ue  année,  par  i'asscmblf^e  ;;éntU':i>e|  aur  la 
proposition  du  conseil  d'administraiiou. 

L'emploi  en  aera  fait,  par  le  conseil  d*aimi- 
nlalniioo,  en  eiéia  puUica  de  Balgic|ue  on  do 
France. 

Têrlio»  Cinq  pour  ccol  du  «.-aptlal  social, 
pour  le  moDtant  en  dire  employé  i  servir  aux 
actions  (amorties  et  non  amorties),  un  Intérêt  de 

cinq  pour  cm!  if 

L'inléi'él  attereui  aui  acuoos  amorlie»  devant 
être  versé  an  Itonda  d*aniortiasemenl,  aflo  tto 
contribuer  à  raniorli^soincnt. 

Après  ces  divers  piéièvements,  ce  qui  restera 
des  produits  ueis  cousUluera  le  bénéfice  net  à 
rê|iarlir  aux  actionnairea. 

Art.  "8.  I.c  fonds  d'amortisscoicul,  composé 
ainsi  qu'd  en  dit  ci-dessns,  sera  employé,  chaque 
année,  jusqu'à  due  concurrence,  au  rembourao- 
meot  d'un  nombre  d'actions,  correapoodanl,  on 
capital  nominal,  à  la  somme  dispumM*- 

La  désignation  des  actions  à  amortir  a  Iteu  au 
moyen  d*uo  tirage  au  sort  qui  se  fera,  chaque 
année, enassemblée  (;énérale,  et  suivant  la  forme 
qui  sera  déterminée  par  le  conseil  d'administra- 
tion. 

Los  pro|iriétaires  des  actions  désignée*  par  le 

linf-c  an  «ort  pour  le  remboursement  recevront, 
en  numéraire,  le  capital  effectivement  versé  de 
lenra  aciiona  et  lea  dividende*  d*lniérél.  Jusqu'au 
Jour  lodii|Li(^  iH>ur  le  retobouraernent,  et  en 
é  bm^F-  <•  I  I  ?  :ictionaprinitllvca,deatltr«*ou 
actions  de  Jouissance. 

Cea  aciiona  donneront  droit  i  une  part  propor- 
tionnelle dans  let  bénéfices  nota,  comme  II  etC 
dit  à  l'article  trente-septième. 

Cea  actions  auront,  du  reste,  pour  les  attribu  - 
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liolu  relatîv«i  à  l^administralioo  ei  ^ur  le  vole 
tn  aiMittbtéM,  les  némes  dnrit*  4|mle«  «ctlont 
non  atnoniei. 

I-es  numéros  des  nctinn»  désicnées  par  ce  lot 
pour  éire  re!nboiirs<is  icrout  |>i»bliées  dans  le 
Mcmi^r  bêtge^  dana  nn  dea  prioei|Niux  Jooi^ 
oauxquoiidicDi  de  Bruxeltes  el  de  Hmis,  et  dwa 
deux  joni  naux  de  ParUtCOOaacréa  aux  aoBimeei 
Judiciaires. 

Art.  89.  Le  |>af «HMQt  do  dividende  d*iaiérAta 

fixé  |)3r  l'article  ti enle  seplième  a  lieu,  en  une 
seule  fois,  le  preaier  oui  qui  siul  rasaeinblée  fé> 
iMeaDoneUe. 

Le  payement  da  divideBde  de  Modtoea  a  lien 
le  premier  novembre  suivant. 

Tous  imérèts  et  divideodet  qui  n'ont  |  a»  «  té 
londiéa  1  l*«xpiratfoa  de  cinq  annitei,  après  Té» 
poque  de  leur  exigibilité,  Mntacqnil  1  la  toeîété, 
à  tiire  de  preacripiloD. 

CHAPITRE  Vlll. 

Arl.  40.  âi  rexpérience  failreconoàiire  lacoii- 
venanee  d^epporler  quci(|uea  modllleaiiona  aux 
présents  statuts,  l'assenilih^e  générale  est  autori- 
sée à  y  pourvoir,  ainsi  qn*ti  est  dit  i  J*articlc 
trente-truisième. 

Les  délibérations  A  ce  nijel  ne  acroni  prîtes 
qu'à  la  majorité  des  îrois  quarts  au  moins  de* 
♦oix  (les  membre<>  i)tTscntsei  ncdoviendroDi  rié- 
Cutoires  qu'aptè»  avoir  «té  approuvées  par  le 
gonvemenent. 

To':^  pouvoirs  sont  donnés  d'ar.incc  nu  consi  il 
d'adiiuoisiratioa,  délibérant  à  la  majorité  de  ses 
flMflabreat  pour  cnoaentir  lea  changeraenis  t|ue  le 
lenrernemeiii  Jugerait  néosMairB  d'apporter, 
Mit  aux  présents  statuts ,  soU  aux  modiflcatioos 
Cl  additions  qui  seraient  uitérimiremenl  voléca 
parlWoifalée  générale. 

Art.  41.  Lors  «le  la  dissolution  de  la  société ,  à 
qnelque  é|>oque  qu'elle  ail  Heu,  rassembir  -  ^ é- 
nérale,  sur  la  propotition  du  conseil  d'aduiinis* 
Irailon,  déterminera  le  mode  de  liqnidation  1 
•uivrc,  sai>s  préjudice  à  ce  qui  est  flipuléaudei^ 
nier  alinéa  de  rariicle  cinquième. 

Tout  l'actif  social  servira  d'abord  à  l'acquit  des 
«birgM  «ooialea  et  à  compléter  le  rtnbouraoment 
du  capital  des  acttooit,  dans  1e  caa  ok il KaleraU 
«iicort;  (le-,  actions  non  amorties. 

Le  surplus  de  l'aclif  social  formera  le  bc-ui:âce 
net  et  sera  reparti  entre  tooiea  lea  actions. 

Art.  42.  Tniilcs  conlcstntions  ent  e  les  sncié- 
iairca,  à  raisnn  des  affaires  sociales,  seront  ju- 
gées par  des  aibitres. 

i)an$  le  cas  «le  contestation,  tout  actionnaire 
devra  f.iu  e  <Hection  de  domicile  à  Mon"!,  et  louiP!> 
■lutificaiivus  cl  assignations  sorout  valableincnl 
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faites  au  domicile  par  lui  élu,  sans  avoir  égard 
A  la  distance  de  la  demeure  rédie. 

A  défaut  d'élection  de  doiBicUo,  fleW  étoetloa 
aura  lieu  de  plein  droit  «o  aiégedola  eocMId. 

Dont  acte. 

Fait  et  paseé  1  Bruiellee,  «n  NMo,  le  tlagt* 
boit  avril  mil  hait  cent  qoeranto-sii,  en  présence 
des  sieurs  George  Spitz,  passementier,  et  Maxi- 
milien  Michel  Leurquin,  épicier,  tous  deux  do- 
miciliés i  Bnitcilee,  témoins  reqnis,  qui  ont  al- 
(Tri<;  avec  les  comparants  et  nous notaito^april 
lecliire.  fSiiivrnt  !♦•!(  signatures,) 

F.oregisiré  à  Bruxelles,  le  premier  mai  1846, 
roi.  177,  f<  iS  rerso»  case  5 1  reçu  six  francs 
soixante  ddix  crDiime.s,  additionnels  comprit, 
neuf  rôles ,  un  i envoi.  Le  vériAcatcur  (signéj 
D'IBarveng. 


Sé<.  —  6  flii  ISift.  —  Jrrêté  royal  aeûordMa 

fa  concession  de  la  route  de  BarseveMe  à 
la  roule  d'Krtvetde  à  Bouchaute.  (Monit. 
dnlO  mal  ) 

Léopoid,  etc.  Revu  notre  arrêté  du  8  janvier 
1846,  qui  a  décrété  la  censtrueiion  par  voie  da 

concession  de  péage  d'une  route  pavée  de  Bat* 
jevcide  à  la  roule  d'Frtvelde  à  Boitcliaute  ; 

Vu  le  piocè:>- verbal  de  l'adjudlcalion  de  la 
concession  île  cvite  route,  dressé  le  85  avril  dei^ 
nier,  par  1.  {-ouverni  iir  do  la  province  de  la 
Piandi-e  orientale,  duquel  il  résulte  qu'une  !«eule 
soumission  a  été  pt  éscutéc  et  qu'elle  est  souscrite 
par  le  bonrgmeatredela  commune  deBastevelda, 
a^îi^^ant  au  iioin  dr  cette  commune  etCOfOrlB 
des  pouvoirs  qui  lui  ont  été  conférés; 

Vtt  lea  dispositions  légatlres  et  réglementaires 
sur  la  matière  ; 

Sur  la  proposition  de  notre  mislKre  des  tn« 
vaux  pubiicjt , 

If o«n  avoBi  arrêté  et  arrêtons  : 
Arl.  1er.  &t  aeeepiée  la  sonmisskm  tonicriCO 

le  20  nvr  i  1846,  par  laquelle  le  bourgmestre 
rie  la  commune  de  Bas^cvelde  s'enfj.ifje.  au  nom 
de  cette  commune  i-t  en  vertu  des  pouvoirs  qu'il  a 
reçus  à  cet  effet,  à  constrnlre  une  route  de  Sat- 
sevelde  à  la  route  l'Fi  fvelde  à  Bouchante,  aMt 
clauses  et  coodiiii>ns  de  la  concession. 

En  conséquence,  la  commune  do  Basseveldo 
est  déclarée  coocessionna^re  de  ladite  route,  pdUr 
un  terme  de  qtiaire-vingt-dix  .in  =  . 

Alt.  2.  Notre  maiistrc  des  travaux  publics 
M.  lie  Bavar)  est  eiiargé  de  rexéeutioo  du  pré- 
sent arrêté. 
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•47.  —  7  BA1 1816.  —  Jtrêté  rCQfXil  çul  ac 
corde  au  t'ieur  f  an  Schauwenberge  {L.F.)t 
fiis,  domicUié  à  BmxeUes,  rue  deêBo- 
f«nff  «  m  M,  9hê%  te  êUw  rmtmUyn»,  «on 

mandataire,  un  brevet  ^btvenl ion  de  cinq 
mtiniestpour  une  chaudière  dite  Poly- 
chNiMi  à  i'utage  de$  braueHes.  (Mooii.  da 

ItBilItW.) 

148.  —  10  BA1  1846.  —  Loi  ouvrant  un  crédit 
de  6,900,00% de  franc*  pour  le  d^rtement 
dê  taftiêm  (1).  (MMil.  da  U  «ai  1840.) 

Léopotd,ete.  Les  dunbrei  «ni  adopté  cl  oom 

taOCtloDOont  ce  qui  nu\i  ; 

Art.  -I*.  11  est  ouvert  au  déyarieineot  de  la 
ftwrre  du  crédit  provlioira  d«  dnq  mllliont  d« 
franc*  (fr.  5.000,000),  à  faloir  iur  !«•  dépaAiet 
de  l'exercice  cornant. 

Art.  S. La  présente  loi  »«ra  obligatoire  le  leade- 
PIÎId  de  ta  pvbUcalion. 

Promulguoos  la  préscai«r  loi,  onionooDaqii'alla 
toit  revêtue  du  sceau  de  rÉlat  e(  |Hiiilié«  par  la 
voie  dn  MorMeur. 

Goatre-tigné  par  le  nlnltlre'  de  la  non 
ILrriiae. 

W».  —  IJ  «Al  1846.  —  État  dressé  par  lê 
mlnhere  de  l'intérieur  (M.  le  comte  de 
Them) ,  en  exécution  de  Pea^.  4  ëe  la  toi 
du  Z\  Juillet  et  de  l'an  été  royal  du  7  août 
1884,  et  indiquant  le  prix  moyen  du  fro- 
fMni  0i  éu  eetgle  pendant  la  semaine  du 
lundi  4  au  tamedi  9  mat  1846.  (Heoil.  dm 
1S  mai  1846.) 
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Anvers, 

Fr. 

V  . 

Pr. 

c. 

31 

24 
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57 

18 
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\i  ii'ii . 
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25 

130 

30 

60 

Bruges, 

468134 

05 

183 

16 

5ô 

Bn»eU«$, 

l,7n94 

67 

57 

17 

88 

G.md  , 

556  Si 

73 

227 

18 

llassell. 

300|i(> 

95 

950 

19 

^ 

I.ii  (je, 

00 

1,680 

1(J 

Louvain, 

1,425 

95 

78 

877 

20 

01 

Meoe, 

4^ 

at 

M 

700 

15 

30 

Namor, 

138 

83 

41 

• 

• 

• 

Totaui.  .  .  . 
l1l^ix,ii|02«o. . 

ia.B8t 

81 

4,261 

17 

44 

(1  )  Frésentatien  I  la  chambre  de»  rcpréu  ninnu 
le  20  avril  184C  (Doiuna.,  p.  1075;.— JRapport  fait 
par  M.  Pir»on  le  87  avril.  —  Discusslôo  l«  Siiiio 
1846.  —  Adoption  le  «éaieJoaràl^iMUiiBiM  dea 


850.  —  14  uki  1846.  Jrrété  rarai  portant 
approbation  de  l'état  de  classification  des 
communes  de  Cappetlenet  d'Eeckeren {pro^ 
vbwt  4'JtunHi.  QÊMéL  da  M  nal  1849^ 

l.4o|iold,ei«.  Vd  la  M  da  t  laon  184i  telellfa 

à  la  i  cctMeanea  des  limites  aé|iar8tiVc$  entre  les 
oominaaai  dk  Cappeiieo  et  dPBeckerco,  proviaM 
d*Aafet»; 

Rera  aotre  arrêté  du  13  avril  18M,  appfiai 
vant  les  états  de  claisiAcation  des  eoâlaiDttei, 
dressés  ca  eKécuUoa  des  art.  4  et  7  de  la  lei  ceai* 
Mieale  da  M  aiara  préeédeat  t 

Voulaol  détermioer  le  nombre  des  coaseillen 
4  élire  et  le  eeaa  ileeieral  pear  leadiiei  ceia- 
muaes; 

Va  les  art.  4k  7  ai  19  de  la  M  eOaMBttaale  I 
8ar  ItrappeH  de  aotre  mloiatrede  rinlériear. 

Nous  avon?  arrêté  et  arréiotis  : 

Art.  Iw.  fiât  approiiv*^,  tel  (|u*ll  se  trouve  ci- 
annexé  l^tat  supplémentaire  de  eiaaaiScatioa 
dreaad  an  caaterdyié  dai  aHlelii  préeMde  da  la 
loi  cominunalp. 

Art.  S.  Notre  ministre  de  l^iotériear  (M.  le 
comte  de  Tlieai}  en  cha^  de  l^ndcalloo  da 
préeeal  arrêté. 


8S1 .  —  14  aai  1946.  —  JrrM  royal  aeeoT' 

dont  une  extension  de  concession  dt 
Cr.'ihay.  —  Af/ner  d$  àouitle.  (Monil.  du 
24  mai  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu,  sous  la  date  du  2  juin  1828, 
iBdeaaadedelaaMléléehai^eoaliredeClriaM^ 
à  Soiiroagne,  tendante  à  obtenir,  ft  titre  dVxlea- 
siOD,  la  concesiion  des  mines  ileboaillc  giaentee 
sous  partie  des  communes  de  Miolwreax  eC 
Ajreaeaa,  peofiaaade  LMgej 

Vu,  011  triple  expédition,  la  ploa  da  aarflNa 

dûment  vérifié  et  certifié  ; 

Vu  les  pièces  Jeatifiaoi  de  raceompHaseneat 
dee  fermallléa  da  pablieaUoaa  et  d*afBches  ; 

Vu,  lotiA  la  date  du  18  nrpleuibre  1837,  la  de« 
Biaode  en  concurrença  lormée  par  le  comte 
d'Oultrt-munt  (tfmlle)  et  le  fearaa  de  4>»pia(CoD- 

«taoïin)  ; 

Vu,  sous  les  dates  des  6  aoiit  1844  et  35  ^p- 
tembre  1845,  les  rajiporis  de  l'iogéaicur  du 
aizième  district  ;el  de  l*io|éalear  ea  ohef  de  la 

lroi:tiéme  division  des  mines; 
Vu  le  plan  d'assemblage; 


Rapport  au  »ënal  par  M.  de  Rouillé,  le  7  mai 
1849.  —  AdopUon  sans  dlaeaaaiea,  la  9  mai,  par 
19  velaeeatrol. 
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Vu  l*avU  4e  U  députatioo  perinaMQte  du  coo- 
Mil  proTincial  de  Liège,  eu  date  du  19  nofein» 
bre  1845  i 

Vu  Pavis  da  cooiell  Um  ninM.  pd  date  do 
15iaan1846i 

Vn  te  caliier  des  cbarget,  accepté  le  f1  avril 
1846; 

Vu  Tarréié  royal  du  5  févrinr  18â8,  ia*liiuaiit 
la  cooceMioD  de  CraAajr,  siosi  (fue  Taele  d'eK' 
tenaioo  de  cooceetien  dn  9S  juUlel  1859  ; 

Vil  le»  lois  du  9t  avril  1810  et  du  S  mai  ia37  ; 

CoiiMdi'r.int  que  lf«  furmaliléc  prewriles  «ai 
éié  ob»crvé«it^ 

CeuidéraDl  qptf  pour  ri(ai«riier  lei  UnflM 

de  la  conetntoo  de  CrtUU(yt  ei  daiu  l*iniérét  du 
développement  det  travaux,  il  y  a  lieu  li'a'ijoia- 
dro,  au  |MSriaiëir«  «^*ell«  embrata*,  certains  i«r- 
raUM  «jln<e  ae  nord  et  ft  IHimii; 

Coiuidéraat  que  le  taux  de»  redevances,  pro» 
po»ë«>,<«  en  taveur  dei  ipM^riélairee  de  kl  Mtrlaoe 
parali  sutfi»aQi  j 

Vu  le  lanMrt  de  Mtve  mMum  ém  uoeioi 
publie*  i 

l.e  coniseil  tim  mioes  a  proposé, 

l>nnî  avons  apiirniiv^  cl  arrêtons  : 

Art.  l«r.  Ilealfaii  â  la  société  ctaarbonoière  de 
ifroA^jr^  i  Sonmagoe,  à  titre  dVaP/eAfiOfl,  ooi- 
ussioR  ties  mines  de  houille  gieaatea  dam  dcui 
périmètre:»  iinluiiiLS  ci-ciprA«,  comprenant  eu- 
semble  une  étendue  superficielle  de  qtiaraute- 
fcuil  hecltret  quarante  et  no  «res,  «aYOir  : 

A<  Le  immier  périmètre,  ;itui  au  nord  de  la 
concession  .ictuelle,  sous  la  commune  de  Sou- 
magne,  est  «i'unc  étendue  «opcrficielte  de  dix- 
huit  tacetaree  quarante  et  un  ai  m,  liraiiéei  een- 
forménu-Dt  au  plan  ifassemblage  et  au  plan 
annexé  au  présent  arrêté,  ainsi  (juM  suit  : 

A  Vouett,  i  partir  de  la  limite  de  la  concession 
de  CnUUur,  près  de  la  farmo  DMharneui»  au 
point  de  réuD  Pli  li'un  sentier  et  ()'un  cbiimiu 
•ans  uom  (fc),  en  suivant  ce  cttemio  jus(|u'i  la 
rencontre  de  Pancieone  route  de  Liège  h  Herre; 

Au  nord^  à  Vett  et  au  tud^  par  les  limites  det 
concessions  de  Me  tin,  fP'erj/lfogM  et  firoA^yr, 
jusqu'au  point  de  départ  £, 

lû  Le  eecoud  périmètre,  ailDè  A  l*oue«t,  coui 
lei  conmune»  de  Soumagne,  Ayeneux  «t  Micbi:- 
roux,  embrasse  uop  é.eiidue  suix'rflcii  lie  «le 
trente  hectares,  iimiiéc,€uttformémcniau» 
précités,  ainsi  qu*il  suit  : 

Au  nord^  à  partir  du  tnleui  de  Bawy.  cii  sui- 
vant une  ligne  droite  tirée  sur  i*»n|[io  ouvsl  du 
pré  du  Berger^  ma  s  s*arrétaat  au  point  X,  à  la 
rcnwntre  d*une  autre  ligne  droite,  partant  dVn 
poini  \^n^  à  rtrii  mètres  au  nord  dndil  angle 
et  abouiusani  sur  le  «henia  des  GronêUt,  au 


point  d*inieiscciiou  du  ruiMeau  de  Pansery; 
A  VWêtt,  du  point  X,  |Uir  la  ligne  droite  pré" 

citée  Jusqu'au  chemin  des  Groneti  (point  1); 

*M  sud  cA  h  Vest,  par  le  chfmin  dfs  Gronets  » 
et  la  limite  de  la  concession  d«  Cra/k2/-,jut<|u'au 
tilleul  de  Bawy,  point  de  dépari. 

Art.  2.  La  prétrnte  '  Xtension  do  cooacssion 
c»l  dccuntée  tous  (es  chargea,  clauses  ei  oomi^ 
liuos  suivantes  r 

CB4PITBR  PHEMIEB. 

Travaux  d'art. 

Art.  U'.  Les  charges,  clauses  et  condiitoos  im» 
pMéH  à  la  soeiélé  de  Crtihurt  par  IM  aetet  de 

concession  et  d'extension  de  conce-ision,  en  dalO 
det  5  février  1828  et  93  juillet  1839,  sont  rcn- 
diiee  oomranoes  à  la  piéseote  extension,  en  tant 
^*eile»  M  sont  point  oiodHIéet  par  les  eondi- 

lions  snivantes,  qui  sont  rendues  communp;  à  la 
présente  Mtrnvinn,  à  celle  accordée  ie  29  Juillet 
1859,  et  à  ia  concession  primitive  du  5  K-vrier 
1898. 

Lor-qiic  t'exploi'atioti  descendra  sous  le  ni- 
ve<iu  (te  la  gàlerie  d'écoulement,  i'arrèié  que 
prendra  à  oe  sujet  la  dépiiiation  permanente 
du  rnoiell  prorindal  de  Liège ,  en  d^nnluert 
les  conditions  ;  icntefois,  il  sera  ménagé, entre  la 
galerie  d'écoulement  et  les  travaux  dans  la  pro- 
Ibndetir,  ira  massif  de  soixante  et  qninxe  mîtree 
«IN'p  i liseur.  Celte  stanipe  ne  pourra  être  oolamée 
<!crnt(>r  lieu,  ei  lorsque  le  lond  de  iamlno 
sera  cniidreiuent  i  puisé. 

ai*»mt  II. 
Mêêureê  de  sûreté. 

Art.  3.  Les  concessionnaires  disposeront  et 
conduiront  leurs  travaux,  de  manière  <^  pourvoir 
aux  besoins  «les  coutommateurs  ;  a  ne  pas  coa- 
pMNuettfn  le  sArelé  pUMiqne^  li  eouservailou  de 
1.1  mine  ni  r<  xisu-nci-  d» cm  ri.  r'<  :  à  ne  pas  nuire 
aux  hahitaUnos  eu  aux  eaux  utiks  de  ia  surface. 
Ile  se  coufOmeeent,  A  cet  eA»i,atta  luelruetioiit 
4ttl  leur  scrent  dMnées  par  rudmiOilinilUll  Cl 
par  If  s  in^éniciirn  <Ies  mine». 

Art.  3.  Toutes  les  fois  que  les  concessionnaires 
eendrout  éieUlr  à  la  superflele  un  puits  ou  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  on  permanent ,  ils 
(  n  (!niu>pi  unt  pt  i}a  .iliirment  avis  à  l'adtnlniHtra- 
iiuu  piuviuua.c,  eu  accompagoani  cet  avertisse* 
UMHi  des  piècei  néeeesitres  pour  ftilre  apprécier 

l'utilité  du  travail  piojelé;  ih  indiqueront  eU 
même  tentps  les  disposition!!  générales  qu'ils  se 
proposent  de  prendre ,  pour  Texécutiun  de  cet 
ouvrage. 

Art.  4   A  rh.iqtTf*  ^if^f^c  d'exploitation,  il  itéra 

élal»li,  pour  l'usage  des  ouvriers ,  et  dans  un 
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puiU  particulier,  il  Pariminisiration  7e  juge  né- 
cestalre,  un  syaième  d'échelles  ioclinées,  sAr  el 
fticHe,  l'éieiHlaol  de  ta  torfice  Jai40*aa  fiMid  d« 
travaux. 

Art*  5.  Les  conceisionnaii-ei  coascrveroal  « 
aatmir  dt  chaque  bure,  dtt  matitfl  de  veine  da 
hait  mètres  de  rayon ,  et,  tous  le  niveau  de  la 

paierie  d'écotilemenl,  le  !ong  et  à  l'inlérieur 
des  limites  de  la  couceision,  lies  massifs  ou  es- 
INHitat  da  dis  mètres  d'épaisftar. 

Lai  massifs  k  respecter  autour  des  bures  ne 
pourront  être  rf'<liiiis  ou  enk'Y<'s  entièrement 
que  lors  de  i'âbaniloo  iléfioiltf  des  travaux  et 
aoivila  d*uQa  aalorinUoa  daiivria  par  l*adail- 
Oistralion. 

En  cas  de  cooiravention,  ils  s'engagent  i 
payer  i  PÉtat,  pour  chaque  mètre  cube  soustrait 
I  oea  mauifli  on  a«  dalà  dei  limites  de  la  coa^ 

cesjtion,  une  Romine  rie  rlciiY  rmlj  fraorti  ailit 
pr<}udice  des  droits  éTenluels  des  tiers. 

CEvi-irn?,  III. 

Bornage  et  production  de*  plant. 

An.  6.  Dans  I"  Hélai  de  dix  mois,  à  dater  de  Pacte 
de  conceislon,  il  sera  planté  des  bornes  sur  tous 
les  (Milnls  serrant  da  limites  «  où  cette  mesure 
sera  Jugée  nécesiiaire.  L'opération  aur^  lieu  aux 
frais  des  ronce-'ionnaires,  .1  la  diligence  de  la 
députaiiOD  (irovinciale,  et  en  présence  de  rin> 
fénicttr  dei  miaet  du  dis(riei,oti  de  son  délégué, 
qui  an  draaicra  procèl*varbal.  Expéditions  de  ce 
f,roc,^j^-verba!  seront  déposée»  aux  ar.'hivcs  de  la 
province  et  à  celles  des  coniniune*  sous  lesquelles 
a*étend  la  cencaMion. 

Les  coiii-ejisioiinairt  »  spront  tenus  de  pla- 
cer de  !icmblabies-boroes,  avec  des  inscriptions 
spéciaieit,  sur  les  puits  abandonnés ,  pour  coo- 
•arrcr  le  aaavanir  dea  prlneipalai  dreanalancat 

de  rexploil.-iltnn 

Art.  7.  Au  idu»  tard,  dans  le  délai  de  deux  ans* 
à  dater  de  l*acta  de  eonaetilon,  lea  coocewion- 
naire» adrataeroni,  an  doubla  eapddlUaiit  lia 

députiiiioa  provinciale  : 

1»  Un  plan  pajcellaire  générai  de  la  surface 
de  la  conceaaion.  Indiquant  la  poakion  dat  pwita, 
lies  bitiments  et  autres  constructions  apparie- 
nanl  à  rexpioilation.  A  ce  plan  seront  annexées 
deux  projections  verticales,  sur  des  plans  pa- 
rallèles è  la  direction  et  A  l'IndinaiMm  «dndrale 
des  couche.s .  rt  ii'rli'pMnt  In  povitinri  rt  la  pro- 
fondeur des  puiis,  Tallure  des  gilcs  dans  les 
parties  reconnues,  el  la  hauiaiir  relatlTedes  prin- 
cipaux pointa  da  la  aurbce; 

2"  Pour  chaque  couche,  un  pVin  horizontal  et 
le  nombre  dç  coupes  el  de  prnieciioos  verlicalea. 


nécessaire  pour  la  représentation  Adèle  des  tra* 
vaux. 

Tom  eaa  plant,  eoupaa  ai  prq|aetlnns  aaront 

dressés  à  l'échelle  d'un  millim^ire  pour  mètre, 
el  divisés  en  carreaux  d'un  centimètre  de  cdté; 
la  eorraipondanea  antre  las  différents  plans  sera 
Indiquée  an  mofen  de  lettrée  et  de  nmnéroa 

communs. 

Art.  8.  Chaque  année,  après  la  production  des 
pièces  mentionnées  A  l*articila  précédent,  les  ean> 
ccssionnaires  remettront  i  Tingteieur,  dans  la 
cottr.int  de  janvier  et  de  juillet,  les  plans,  coupes 
et  projections  des  travaux  exécutés  dans  chaque 
eoudie,  pendant  leeonrsdn  eemettre  précédent  ; 
ces  détails  seront  reportés  ensuite  sur  les  plans 
généraux  des  travaux  exécutés  dans  In  mêmes 
couches,  d'après  les  instructions  qui  seront  don- 
nées par  IHuf  énienr. 

Ces  plan'  fpron^,  comme  les  pn^cérlents,  dres- 
aés  an  millième,  et  divisés  en  carreaux  marquée 
dea  BéoMa  letiraaat  nunéras. 

A  ont  envol  sera  Joloie  une  cepla  de  la  partie 
correspon  dante  du  registre  d\ivanc?ment  des 
travaux,  tenu  au  sié^e  de  rexploiiauon,  confor- 
mément è  l*arl.  6  dn  décret  impérial  du  i  jan- 
vier 1813. 

Art.  9.  En  cas  de  refus,  de  négliRcncc  OU 
d'inexactitude  de  la  part  des  concessionnaires, 
en  eequi  concerne  l*axéeuilon  dos  deux  articlea 

prt'ci'iît'Ols  ils  snppoi'leronl  loiii  frit*  des 
opérations  qu'ordonnera  la  dépu talion  perma- 
nente du  conseil  provincial,  pour  faire,  d'office, 
lever  les  plans  ou  recueillir  les  reoscignenenla 
refjuis,  soit  par  les  ingénieurs  des  mines,  soilpar 
toutes  autres  personnes  déléguées  i  cet  effet. 

CMA»tfBB  IT. 

Art.  16.  Les  concessionnaires  cantritaeroutt 

en  raison  de  l'étendue  de  leur  concession,  h  la 
dépense  qu'exigera  la  confection  de  la  carte  gé- 
nérale des  nincs. 

Art.  11.  Aussitôt  que  l*axploitatieii  sera  en  ac- 
tivité, les  concessionnaires  mettront  gratuite- 
ment, à  la  disposition  du  gouTernemenl,  une 
série  complèle  des  produits  de  leur  mine. 

Art.  IS.  Ils  seront  tenus  de  prendre  |iart  è  la 
caisse  de  i  révoyanee,  établie  à  Liège,  avec  Pao- 
torisation  du  gouvei^iemeot. 

Art.  18.  Ils  seront  tenus  d*ex|4olier  par  enx- 
mômr',  et  non  par  fermier  ou  à  forfait. 

Art.  14.  A  toutes  les  époques  oii  la  mine  sera 
possédée  par  une  société,  cette  sodélé  sera  tenue 
de  désigner,  par  une  déclaration  faite  au  secréta- 
riat du  gouvernement  provincial,  celui  de  ses 
membres  on  le  délégué  auquel  elle  aura  donné 
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Im  pWV04r)t  nécesjiain  8  pour  cori-oK|>on<lre ,  en 
son  nom  ,  r,\ec  Taulorilé  .iilminiftiralivc ,  el,  rn 
général ,  pour  la  représeoicr  devant  radmioii* 
tnitiott.  umt  CD  demandant  qu*en  déftnctanl.  Ce 
fondé  do  pouvoir»  devra  ttredeoiiciUéetrMder 

en  Igiqiie. 

Les  membres  de  la  «ociélé  seront,  au  surplus, 
iOlldaireneat  reeponiaUcs  de  (ontet  «I  de  èba- 
CUHP  itrs  fon-Iitiorii  âc  leur  conrc<t5ion,  pour 
rexéculioo  desquelles  ils  seront  tenus  de  faire 
mw  éleetloQ  comoraoe  de  denlenet  eft  tontet  lei 
poiirsuiies  pourront  être  exercées  comme  à  do* 
inicilc  réel  cl  n  prrsonnc. 

Art.  15.  Faute  f  par  les  concessionnaires,  de 
«ommenccr  lea  tranin  dans  le  délai  d*Mw  as- 
née,  1  dater  de  Tacte  de  eoneaaskw,  ou  dans  le 
C99  de  cessation  des  travaux  oti  d'inexécution 
des  conditions  qui  précèdent  nu  qui  dérivent  de 
la  cooeeiaion ,  la  rffoealioo  de  cet  acte  pourra 
être  prononcée ,  sans  préjuiticc  de  touu-s  autres 
mcfttrrpï  auloriiécs  par  les  lois  ou  par  les  règle» 
ment». 

Art.  16.  Le  tam  des  redevanees  i  payer  anx 

p^0|<^l^l,1i^^^  r|r  Kl  siirface,  eu  ce  qid  rorccrne 
les  terrains  compris  dans  la  présente  extension, 
est  ixé  ainsi  qo*il  suit  :  la  redevance  fixe,  i 
vinft-eiaq  eeaiimes  par  iMCtare;  la  redevance 
proportionnelle ,  i  un  pour  cent  du  produit  net 
de  fexploitatioo. 

Notre  ministre  des  travaux  publics  (M-  de  Ba- 
vay)  est  chargé  <ic  i'cx<'cu(lon  dn  présent  arrêté, 
i|tti  sera  inséré  au  Maniteur. 


»S.  —  14  BAI  1846.      ArrHii  rtormnB  ful 

Au  sieur  Franchx  [J.  G.),  fah  icnnt,  do- 
micilié à  Liége^  rue  Sur-Meuse.,  n»  1»  nou- 
veau ,  un  brevet  d'invention  de  quin%9 
années  pour  mit  eaiorifère  à  tttjruux  d9 
circulation  de  la  flamme. 

Au  sieur  Claitssen  {Fierre)^  domicilié  à 
Satnt-Jo$te-ten-JKoode-iex-Bnsx»llet,  nte 
du  Midi^  13,  un  brevet  de  perfecOmm^ 
Ptf'nf  de  /f?c'7  frnnrrf  rt  cinq  mois  pour 
i'appiicaiton  d'uni:  nouvelle  roue  maii» 
/êusê  au  métier  à  Meott^reuiaÈte^  brmfêté 
pour  ans,  le  5  novembre  tSii,  en  fa- 
,  vcur  iiu  sieur  Roussel,  et  dont  le  tieur 
ilaussen  i  st  devenu  cessionnaire  -, 


Au  sieur  Derelte  Pierre).,  domicilié  à 
Ih  uxelleSy  rue  de  te  f'iotette,  /»"  45,  un 
brevet  de  perfecitouut  ment  de  dix  années 
pour  deaperfecttonnemeni*  à  PinHrummU 
de  musique  appelé  trombone; 

Au  sieur  Cantêlo  [ff^.  J.)^  domicilié  à 
Bruxelles,  hôtel  de  Groenendael,  chez  le 
êlew  Dlxm%,  son  mandatatret  sm  brevet 
d'importation  de  dix  années  pour  un  ap- 
pareil de  chauffage  destiné  à  l'incubation 
arllfieMte  et  à  d'autres  usages,  breveté  en 
Angleterre  en  faveur  de  r impétrant  pour 
quatorze  nnx.  le  .'5  février  dernier. 

Le  titulaire  est  tenu  d'autoriser  tous  les  indus- 
triels du  pays  «(ui  le  lui  demauderont  j  construire 
et  1  employer  pour  leur  propre  oompte  l*appa> 

reil  dont  il  s'a^M-  Il  aura  droit  de  ce  chi  f  S  une 
indemnité  à  régler  à  l'amiable  ou  à  ftxcr  par  ar» 
Mirage  j 

Au  eleur  Rltterbandî  (£.  A.),  domlcIUé  â 

Bruxelles,  place  du  Grand-Sabton,  n°  20, 
ches  le  sieur Stoclet^  son  mandataire,  un 
brevet  d'importation  de  treize  années  et 
eix  snotSt  pour  un  nouveau  procédé  d'épu" 
ration  du  gaz  d'éclairage .  breveté  tn 
Angleterre  pour  1 4  aiw,  en  faveur  du  sieur 
Johnson  {J.  H  ),  le  96  ^en^re  1845  ; 

^ir  eieur  Jan(/  (  A.  C.  ),  domicilié  â 
Bruxelles,  place  du  Grand- Snblnn,  n" 
chez  le  sieur  Stoelety  son  mandataire,  ufi 
brevet  de  perfscthnstêmcitl  et  d'Importa- 
tlonde  dix  années  pmsr  des  perteetUmnC' 
ments  apportés  au  système  de  machine 
propre  à  neltojrer,  préparer^  sécher  et  polir 
toeae  cepèee  do  ftte,  déià  breveté  an  ea  fa- 
veur le  »  février  1846.  (Moult,  du  16  mai 
1846.) 

Ce  brevet  etl  accorde  a  ij  luéme  coudiliou  que 
les  deux  précédents,  «elnl  du  sieur  RiiCerbandt 
et  celui  du  sieur  Canielo. 


8S9.  —  15  BAI  1846.  —  lot  poriatii  proroga- 
tion^ l'art.  1er  de  la  lo>  du  16  avr//183S, 
concernant  l<  spca<jes  du  chemin  dê  fer 
(Mooii.  du  16  mai  m6.) 

Léopoid,eic.  Le»  chambres  ont  adopté  et  nous 

sanctionnons  ceqtii  suit  : 

Arliclu  unique.  L'art.  1*'  Uc  la  loi  du  ït  avril 


(1)  Prëncotattoi)  n  In  <  linmlire  dcji  représentants 
le  26  novembre  1845  Dncum..  p.  185). — Rapport 
fer  M.  David  le  17  décembre  1845.  —  Dtsc«iuion 
et  adoption  le  69  décembre,  à  ruDanimité  de* 
Vl  membre»  présents. 

8me  sin.  teua  xn.  ->  msmcs,  1646. 


Rapport  au  sénat  par  M.  Dupont  d'Ahcrce.  le 
14  déecmbre  1845  (Doeum..  p.  399).  —  Adoption 
sans  discnmîon,  l«  S7  décembre,  à  TunaAimité  de* 
66  ammbres  pfdsents. 
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1836  {BuUeUn  ^OMêl*  «*  ^M),  conctrftaai  lei 
péift»  éu  chemin  d«  fer,  mi  prorofée  n 

!•»  mars  1887. 
ProaulgooDSf  etc. 

ConiM-tlgné  tB  «inistwdw  mvMix  pu- 
Mtet,  M.  D«  Ba? «r> 


854.  -  15  MAI  1846.  -~£ol  a«rr  fa  complahiHté 
dê  i'Ét9t  (1.)  iMMil.  dtt  19  1846.) 

LéopoM,  etc.  Les  cbainbNi  <Nl(  tâùttà^utm 
MnciiraooDS  ce  qui  lail  : 

CHAPim  PBEHIKA. 
■OMET  cinmai  n  l^tav. 

An.  1^.  Les  rccelie»  el  les  «iépenses  publiques 
à  dfecliMr  pour  le  lerviee  de  cliaqiM  etereice, 
sontauloriséespar  les  luisaonufllr')  de  flatOCet, 
et  forment  le  bud^^el  général  de  l'kial. 

LelMdset  i>r  »eiité  an  mohi» dit ttofi avant 
l*Miferture  île  l'exercice. 

Art.  1.  Sont  seuls  nmMdér^*  comme  appartc- 
pant  i  un eierdce,  les  st^rvices  faits  et  les  droits 
Mqnia  i  l*élai  «t  i  let  créancier»  pendast  l*an- 


lee. AN  1849,  H*  854. 

Bée  qoi  denmt  aa  dénomloation  A  PiiMvice. 

L'exercice  c-  .nnicnc^  '.^  1"  Janvier  et  flsK  It 
51  décembre  de  ta  même  année. 

Tooiefbiii,  lis  opératiaM  relativet  an  ree<Ni- 
TKment  des  pr<Nlaili«  A  la  llqaidation  el  à  l'oi^ 

rinrtn  ni  T)rr>!  «les  ffi'pense» .  potirront  se  pro- 
longer jusqu'au  SI  octobre  de  Tannée  sui- 
vante 

CHAl'ITRli  II. 
COMPTABILITÉ  GÉNÉRILB. 

S  i*r.  Recettes. 

An.  3.  Les  receltes  de  chaque  exercice  sont 
opéréee  coafornénenl  ans  lois  annnallee  on 
spéciales  des  voies  et  moyens. 

\rt.  4.  Tout  versement  ou  envoi  en  noméraire 
et  aulie»  vaieurs  tait  dans  les  caisses  dé  PAlal 
pournu  aervice  pofeMc»  deoM  iien  A  la  déUTranon 
d'un  céoépiaiéA  uionavMiaipatayan  davann- 
ment. 

Ce  récépissé  est  V»ératoife ,  et  forme  litre  en- 
vers le  iréaor  public,  à  la  charge  toutefois  par  la 
pjr!i<>  v»>i  s,intf'  de  le  faire  viser  et  siiparer  de  sou 
talou  daus  tes  il  heures»  par  les  foociioiuiairea 
ai  affaaia  adninlsiratif s  à  désigner  A  aal  «tfst  (i)* 


(1)  Présentation  à  la  chambre  d««  représentants, 
le  16  janvier  1814.  -  Mouii.  do»  17  janvier  et 
10  avril  1844.  ^  Rapport  par  M.  Denan  <l'AUen- 
rode,  le  7  février  t846.  iDocum..  p.  885.}  ->  Dit- 
rît<  i  n  le»  î6,  27  févrii  r,  2,  ô.  1,  5,  6  1 1  11  mar« 
l»4t).  —  Adoption,  !«  Il  mar»,  à  riinanimité  «loi 
65  membres  présents. 

ftapp«ri  an  aénai  par  M.  le  i>aron  de  Macar,  le 
8  mai  1846.  —  OiscmatMi  le  18.  —  AdopUent  le 
13  mai,  à  l'uaaaimilé  de»  35irif  nilir(  >  prt'>cals. 

(3)  a  Diapré*  l'article  prupuité,  12  num  «ont  ac- 
oordea  en  ans  de  l'année  qui  donne  son  nom  A 
l*eteroiee«  penr  compléter  le»  opératians  qni  a^ 
rattaclwnt.  Les  dispositions  rcglemeolsdres  freo» 
raisi's  n'acconlent  que  10  mois.  Ce  sj  ilème  U  nd 
à  hâter  la  marche  de»  ««  rvii  c»,  à  accuUrct-  la 
reeonaaissance  et  Pacquiitimcnl  des  droits,  i 
isire  rentrer  les  fond»  disponibles,  A  faciliter  in 
formation  des  comptes,  aane  nuire  ni  aut  reeeltea 

de  Î'Élnl  ni  à  ses  cr'i-.mcier»,  car  les  ruslanls  k  re- 
cevoir el  à  jiHjer  »oiit  renvoyé»  à  l't»cr«  ice  srui- 
veal.  La  seciipn  centrale  a  cru  devoir,  en  consé- 
quence, réduire  le»  12  mois  i  10  neisi  et  eelte 
disposition  a  fait  Tobjcl  du  S  ^  de  son  article.  • 
(Kapport  de  la  section  centrale  .) 

M.  le  mmislre  des  finances  :  »  Voici,  me»»icurs, 
comment  les  choses  »c  passeront  d'après  le  projet 
qui  vou«  est  soumis.  Je  prendrai  pour  oxem|de 
rexcreice  de  1844.  (-et  exercice  sera  dos  le  31  oc- 
luliff  1845,  cVsl-.i  «lire  ipi  dpreN  1>  ?i\  oeichre 
1445  le  gonvvrac-mcnt  no  pourra  plu»  faire  au» 
enoe  imputation  sur  Texereice  de  1844.  Tel  est  le 
sens  de  r.irl.  'i  que  noui  disrutons.  It'aprt''s  l'ar- 
ticle 44  du  projet  de  ia  section  cvoiraie,  1«  goo- 

▼ernement  aevra,  imBédiaieaieot  après  le  81  oc- 


tobre 1845,  ^'occuper  de  réilifier  le  compte  de 
rcxcrcice  1844,  qui  devra  être  remi-a  la  eour  Jos 
comptes  avant  le  1«r  avril  1846.  Ce  compte  de 
1844  sera  donc  soumis  k  ronverture  de  la  tessIoD 
de  1846-1847.  Voilà,  mos'^ietirs,  »«  seul  sens  qne 
Ton  puisse  donner,  seluu  moi,  aux  dispositions  du 
projet  de  loi.  Je  %oudrais  qu'on  pût  abréger  ces 
délais,  mail  nous  devons  tenir  compte  des  impos- 
ailniitéa  matérielle»  qui  s'y  opposent.  Il  est  maté- 
riellemcnt  impossible  de  réiliger  le*  complet  d'un 
exercice  dan»  un  délai  de  six  semaines  ou  dv  àvax 
mois;  le  (^onvcrnement  devra  }  mettre  la  plus 
«wnde  activité  peur  arrêter  lea  comptes  eadéans 
le  délai  de  cinq  meia  qne  lui  aeeorde  le  projet  de 
la  scciioa  cenlrale,  el  il  faudra  pour  cela  que  In 
eour  lie»  compte»  renvoie  dan»  un  délai  très-rap» 
proche  le<  mandats  qui  auront  été  émis  dans  Ma 
dem'iers  jours  avant  la  clôture  dercx«rciee. 

»  Il  n'est  donc  pas  (Missibte  de  semneltre  k  la 
elijmhre,  <lans  le»  iiriDiier*  jours  iltj  iiovemhre  le 
compte  du  l'exercice  qui  auraii  elé  clo»  iuéu*«  le 
30  septembre;  je  n'indique  pas  ici  une  préfé- 
rence pour  tel  ou  tel  système,  je  signale  une  im> 
possibilité  de  fait.  >  (Séance  de  la  chambre  des 
représentants  du  27  février  1846.) 

^3,  «  rarmi  les  nombreux  contrAiea  que  i  expé- 
rience a  créés  en  France  pour  le  maniement  des 
deniers  public»,  un  «les  plus  utile»  est  sans  con- 
tredit relui  qui  oblige  l'aiJaiiuistraiion  k  ne  rccon- 
Uflltrc  et  à  n'admettre  comme  valable»  et  comme 
libératoires  que  les  récépissés  délivrés  selon  les 
fermes  voulues  |>ar  le  loi  du  24  avril  1888.  Le 
d*Vrrtilu  1  jniivier  !SOS,  non  insère  au  Bulletin 
fitt  lott,  et  u'avant  par  suite  que  le  caractère 
d'un  règtenmnt  admiaistratif»  ddteraaina  poor  la' 
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Art.  5.  Toute  eptrée  de  (oads  daot  caisse* 
pidMqiiM,  quel  qatt  toit  te  «ervloe  anqael  II* 
appartieoDent,  a  lieu  pour  le  compte  du  déparle- 
Btat  dM  inaneM,  qai  ceniniliw  l«  rnootant 


<Ua«  les  livres  et  la  compiabiltté  de  la  Iréso- 
rerit  générale. 

Art.  6.  La  pcrcepiioo  des  deoters  de  TÉtat  ne 
|Mat  être  effscuiéa       pir  uo  complable  du 


première  fbU  la  forme  des  récépissé*  à  délivrer 
«Q  «ebange  des  foods  remis  chez  le«  receveara 
généraux  et  particuliers,  et  prescrivit  leur  vUaet 
U  séfMwatioa  de  leurs  taloaa  d«ju  les  i4  kenroe 
par  en  eentrftleur  spécial.  —  Le  contrite  de*  ver- 
sLuicnt^au  nioytn  îles  récépitscft  à  tftlon  »  cvitté 
ju»({u'«a  lâi4en  Belgique,  en  vertu  du  décret  de 
tBOv.  Le  règlement  qui  intervint  alors  le  sup- 
ptfatta,  «1  introduisit  le  système  des  quittances  de 
eersenent.  Comme  aucun  ▼Isa  n'est  cx'içé  pour 
valiJrr  I  I  -.  1 1 ni r I  iii i-»-»,  il  arrive  souvent  que  ces 
pièce»  ne  parviennent  que  tArdivemeot  à  ia  trc- 
aererie,  et  penwnt  même  ne  pas  être  Imnsmites, 
quand  les  versements  s'opèrent  par  i\e%  per»onnc« 
étrangères  à  Tadministration  de»  finaiiee>i.  Le 
gou vtrrnement  se  trouve alor«  <l<'i>oiirvu  ilc^  m<'>  t-n* 
de  s'assurer  de»  versements  faits  chez  le  caissier 
fénéral:  il  ne  pent  les  eennaltre  que  par  le 
compte  du  caissier  lui-même  ,  et  rommc  le  caissier 
n'a  pai  à  s  cuqucrir  du  service  pour  lequel  le  ver- 
sement se  fait,  qu'il  délivre  quittance  nans  impu- 
tation dn  ferseaieni,  la  trésorerie,  dépoanrae  de 
la  ddelaratten  de  la  partie  versante,  ignore  Port* 

gine  et  In  <lc-itimti  n  rie  '.Dmnies  vtr->ées.  Ki  part 
revenant  à  certain»  services,  tels  qut?  eeuK  des 

Covinoes,  etc.,  et  il  Ini  est  impossible  do  démêler 
t  haàê  de  l'État  d^vneeeu  4|ni  ne  lai  appar- 
lienneac  pas.  C'est  ce  qne  la  eonr  des  eemptea  a 

établi  à  révidence  dan»  son  cahier  d'observations 

sur  le  compte  définitif  de  1839. 

»  Une  dépêche  du  ministre  des  Innnces  dn 
$  novembre  1839,  qui  y  est  insérée,  avenequc  la 
trésorerie  no  reçoit  pas  régulièrement  les  quit- 
tances de  versement,  et  qu'elle  esi  ik'|>i>urvue  des 
asoyeos  de  se  les  faire  reproduire  :  Tadministra- 
liota  a  avoué  ainsi  elle-aiênia  rimperfeciioo  du 
eontr6le  qu'elle  exerce  sur  les  recette*  du  c.ii»- 
sier  général.  —  Il  im|>orti-  donc  de  rétablir  le 
contrùir  puii^saiit,  qui  a  le  itoulile  etfet  d'iinrioiirer 
sans  retard  une  dépense  et  une  recctto,  car  celui 

S [ni  dépense  n'est  déohargé  de  la  responsabilité  des 
omh  q>.i  rl  a  versé»,  que  ponr  autant  qu'il  ait  nr- 
cu»e  une  recette  faite  daus  uue  sphère  pluisclevce. 
Ce  contrèle  est  assez  important  pour  être  écrit 
dans  la  loit  car  la  loi  seule  peut  en  eaiger  l'appli- 
•alion  rigeareuse.  •  (Rapport  de  la  section  cen- 
tnte.) 

M.  Lebeau  ;  ••  yuand  on  fdil  des  versement* 
dans  l,es  caisses  de  la  société  générale,  du  caiiKier 
de  llitai,  il  n'y  a  paa  a^|oord'liai  d'impnlation. 
J^appelle  rattentioii  de  la  chambre  tnr  i'iapor* 
taacfr  lu  pa'.*a,^<  île  l'art.  4  qui  prescrit  l'imputn. 
lion  du  vcr»emt'ut,  parce  qu'd  me  «emble  que 
vons  touchez  À  un  système,  qne  VOUS  j  tonehcz 
4*nne  manière  incidente.  Le  navemeaMot  peni 
sans  doute  exiger  de*  fomiaNtéa  de  eelto  nalere, 
quan«l  il  a  des  rei  eveurs  ilir  pr^vnu  e  «  t  d  jrr  m- 
dissemeni  à  lui.  ie  ne  ftai»  »i  vous  pouvez  imposer 
un  nuuvuau  travail  aux  O(;eola  de  la  société  fé- 
oérale.  Aujourd'hui,  il  n'y  a  pas  d'imputation  } 
c'est  an  mal;  et  je  reconnais  qu'en  l'introduisant 


on  fait  une  amélioration  :  mil.  jr  n*^  {>;->«  «î 
cotte  amélioration  petit  être  introduite,  car  c'est 
nue  ianevalion  qu'on  apporte  aux  rapports  du 
■DiivonieBent  avee  le  caissier  général  do  l'état. 
Je  pense  même  qu'il  ne  donne  pas  de  récépissé  à 

talon.  Ce  »out  là  dei  nu'Niiresaïu  ieiiiies  t|ul  /-tntcnt 
excellentes,  car  elles  donnent  au  gouvernement 
un  moyen  de  contrôle;  mais  je  ne  sai«,  je  le  ré- 
pète, si  leur  rélablissemenl  est  COnciiiablo  avec  les 
rapports  qui  existent  entre  le  raistler  de  PÉtatet 
le  pjoiiVL-rnemfnt,  >■ 

M.  le  ministre  tirs  Ënaoces  :  «  Quand  na  "i^t* 
sèment  est  fait  entre  le^  mains  da  caissier  de 
i'hlal,  il  en  eu  donné  récépitté  sans  imputation, 
sans  talon.  La  disposition  qui  vou»  est  »  >uinisi; 
.iiirn  |)0(ir  clli  l,  c(  la  est  trè»  utile,  romme  l',i  dit 
l'honorable  préopinant,  de  prescrire  la  délivrance 
de-quittances  k  talon,  d'organiser  an  nojen  de 
poninMe  qui  manque  aujourd'hui  et  de  forcer  de 
donnr  j  une  nii|jutauon  aux  versements. 

ha  chambre  est  saisie  de  plusieurs  amende- 
ments qne  j'ai  ou  rhonoenr  de  lui  soumettra  en 
ee  qni  concerne  le  caissier  de  Iwat.  Les  ebaer^ 
vntii.ii»  qui  viennent  d'élro  faites  m'*eagagent  à 
derifur  lie»  a  présent  quel  j>cut  être  le  rapport  de 
la  loi  actuelle  avec  le  caissier  de  l'Étal.  Si  nous  ne 
pouvions  oonierver  le  caissier  général,  qu'en  lais- 
sant intactes  tontes  les  formes  actuelles,  nous  ne 
pourrions  pas  faire  de  loi.  Celte  loi  i-cuiticnl  des 
formalités  nouvelles  auxqnellcs  le  cai>»ier  général 
se  conformera,  comme  il  s'est  conformé  aux  règl^ 
meots  qui  ont  été  fkils;  IVm  n'altère  pas  les  rap* 
portA  qui  existent,  en  vertu  dn  contrat,  entre  le 
caissier  et  le  gouvernement,  en  chani^eani  dei 
formes  qui  ont  pour  objet  la  jnstificatiou  des  ro" 
mieo  de  l'Etat,  saas  rien  ebaagar  à  i*esseace  da 
coalrai.  » 

M.  Lebeau  :  •  Cette  disposition  est  Irès-impor- 
l.inle;  si  vous  prescrivez  pour  tout  versement  la 
délivrance  d'un  récépissé  à  lalon  avec  imputation 
da  versement,  vous  allei  mnitiplier  les  ecri tores 
de*  agents  de  t.t  binquc  von^  le*  transformez  en 
reccvoHrs  d'ai  roiuli!»*tjmL'nl.  Je  le  répète,  je  ne 
vois  aucun  mal  à  cela;  mais  vous  doublez,  triplez 
le  travail  de  ces  fonoiionoaires  :  Timputation  des 
veraements  les  obligera  ft  avoir  des  comptes  avee 
1(  s  cm|»l.tyf''s  dc«  administrations  fiscale»  ;  il  faudra 
ouvi  il  iHi  cunipie  À  chaque  receveur  de  contribu- 
tions. Vérit.iblemcnt  au»si  il  faudra  développer  les 
livreu  auxiliaires  et  le  grand-livre  aatremont 
qu'aujourd'hui.  Maintenant  il  n'y  a  que  des  ehlf» 
fri'^.  iniis  aurez  autant  iri.npui  itt  mis  r|u'il  y  a  de 
brancne*  ib;  rcveuus,  des  impulatious  pour  les 
cuntributions  directes,  tes  douattOS,  los  accises, 
l'enregistrenent,  vous  anref  une  comptabilité 
trèa<éteadve.  —  Le  enisaier  de  l'état  «e  préfera-t* 

d  à  ces  clir(ii[;rrn<Mils7  .fc  iif>  >ni>  *i  le  jouvcrne- 
menl  veut  cona^rver  le  caissier  gùucral,  question 
sur  laquelle  je  ne  veux  paa  me  prononcer;  peut- 
être  rarliclc  4  |)Oflrra-(-i!  ne  paa  rencontrer  de 
dittcullé.  Je  uo  saisi  mais  comme  on  toucliait  à 
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trésor,  M  eo  i  imtu  d*ao  tilra  légatenent  élt* 

bli. 

Art.  7.  Les  fonctions  il'otiloDnaleur  <  l  d'admi- 
oistraleur  sool  incotniiaublet  avec  culle»  de 
comptable. 

Sauf  îe«  exrcplion»  établies  par  la  loi  ,  (ont 
agent  chargé  (i'uo  maniement  de  deroieri  aiipar- 
leuaal  au  trésor  public  est  coniiUué  comptable, 


ptr  le  lenl  fait  de  la  remise  desdita  Aiiida  aer  sa 

quittance  ou  son  récé^th!^*^  ;  aucnne  maouteotiee 
de  ccsdernicrtne  peut  ôliecxeri-i'c,  ancimo ratifie 
publique  De  peut  éli-c  gérée  que  par  uo  agent, 
plaeé  tout  les  ordrea  dn  ministre  des  floances , 
no.nmi'  |iarliii  ou  sur  sa  pr^'scnlalion,  responsa- 
ble envers  lui  de  sa  geslioo,  «l  justiciable  de  It 
cour  des  comptes  (1). 


une  grande  qucstien,  j'ai  Toniu  fa'elle  ne  |Mu«àt 
pa*  inapperçue.  > 

M.  le  DtioiUrc  dos  finance*  :  "  Ls  mr  ii  <  dont 
H  s'agit  esitte  eo  France.  Voici  cumaicai  le* 
dièses  M  peacent  :  Un  lonptable  fient  vener  chez 
un  receveur  de  l'État  u««  senme  prevenael  do* 
coptribuiion*  directes.  En  Belgique  on  donnerait 
une  simple  quittance  poriaiit  i  cru  Mas  iadicaliuii 
d'origine  i  eo  France  l«  receveur  délivra  une 
quittance  k  talon  indiquant  que  la  tomme  vcr»ée 
provient  de*  coniributîoui  directe*.  Néce*»air«.>- 
natul,  le*  même*  indication*  *c  trouvent  aur  lo 
talon  et  *ur  la  qu  i  ttance  dël  i  vréo .  Des  f  o  n  c  i  i  o  n  iki  1  i  es 
administratifs  sont  désignés  pour  détacher  lo  talon 
de  la  quittance,  et  le  taloii  «ai  envoj^é  à  la  tréso- 
rerie ou  i  une  autorité  <yi\  le  reaiol  à  l,i  tn'»  l  o- 
rie.  11  l'établit  un  cauliù  c  par  la  qii:(Uttc«  qui 
est  entre  le*  main*  du  comptable  et  revient  à  la 
toéaoreriei  et  par  la  production  du  talon  <|ui  ar^ 
rive  par  une  autre  ▼oie.  C*«st  ara«  que  les  choses 
»e  paMPraicnt.  Il  n'ckl  pas  néci  »»Hire,  comme  le 
pente  rbonorablc  M.  I.cbcau,  que  le»  agent*  du 
caissier  tîeaMDt  une  comptabiliic  de  ton»  le»  pro- 
duits des  revenu»  de  rÉlat{  il»  donnemieut  leule- 
ment  un  récépissé  et  un  talon  portant  le  même 
nirntion.  C<  *  talon*  détaché*  par  de*  agent*  ad- 
miniklratif*  dc»ignc*  par  la  lui  arriveraient  à  ia 
trésorerie  et  serviraient  à  coatr61cr  le*  récépi»«é>. 
-  Jr  nr  prn  ,e  pas  qu'il  pui**e  y  avoir  de  difficulté 
quant  aux  relation*  du  gouvernement  avec  le 
cai^^itr  du  PÉtat.  Ln  société  géntralc  m'aurait 
■an*  duulG  fait  de*  oiwervatioos  avant  la  ditcu*- 
aion  dm  la  loi,  si  elle  avait  cru  que  le*  forme*  de 
tom]  ' :-,!>dit(!;  t  xislBiitcs  dnstrnt  rcîtcr  invar i.iblcs. 
Je  coii^-oiv  que  Iti  cuuir^t  puusc  p.<»  éliu 
changé  par  Tune  de*  parties,  quant  h  ton  essence  ; 
mai*  le  gouverncrooat  a  le  droit  de  preacnre  lea 
|<irmBlit&  nenvrllaa  qu'il  croit  oéeessaires  pour 
établir  le  cou(r6le  du  ses  recettes.»  (Séeocedil 
27  février  1846.) 

(  1}«  L'intention  de  la  section  centrale,  eu  adoptant 
cet  article,  a  été  de  rendre  les  fonctions  de  comp- 
tables incompatibles  non-seulement  avec  œlles 
d'ordonnateur.  r<  niroc  le  propose  Tari.  15  du  gon- 
veruemeot,  mais  au*»i  avec  celles  d'admini») râ- 
leur. Sun  iulenlion  a  été  ensuite  de  mieux  tlcfinir 
ce  qui  conttitue  uu  oomptablc,  B'«st>à-dire  celui 
qui  a  à  compter  de  gMtion  de  denier*  avee  ta 
cour  acs  <-om]ii(  ci-Ini  qui  m  e*t  ruspousable 
envers  le  mini>irc  de»  hii<<t«ce». 

>  L*espéricnec  a  démontré  qu'il  importe  à  la 
con.«t'rvjt iiiQ  des  Jt-niei-k  puhliis  que  le»  devoir» 
de  i(>iii|ii.il>lcs  pèkciit  uoii-seulumvul  sur  l'af^eiil 
commit  à  la  riLiiitc,  mais  au>>i  --iir  ci-u\  cjui  ma- 
nient naomoulancwenl  Icsdcoiorsdu  trétor,  et  qui 
sent  dési|ttds  sens  le  non  de  ceinptablea  eatraer* 


dinairea.  La  saotieu  «eatrale  a  pensé,  m  mm  aael, 
que  ton  doTOir  «lîgenit  de  allimler  doa  garttities 

poiii  l^  ùrelé  et  la  disponibilité  de  l'eircaitsedu 
trésor,  quel*  qu'un  futtcnt  le*  dcpo*ilMire*. 

>  fille  ne  «*est  pas  dissimulé  que  le  principe  peeé 
daii*  cet  article,  emprunté  à  la  législation  fran- 
çaise, sur  lequel  >c  Imm  tonte  comptabilité  régu- 
lière, était  lit-  nature  à  entraver  Ii  ^  sirvice» 
irrégulièrement  contlilués;  mai*  eiie  a  élc  unani- 
mement d'avi*  qu'il  ne  lui  était  pa*  permi»  de  le 
sacrifier  en  faveur  d'organisation*  dont  lo  carac- 
tère n'a  rien  tU-  défiuitif.  Ce  grand  principe,  qui 
(luit  furnicr  la  pierre  angulniro  du  la  complnbililé 
de  l'État,  a  donc  été  adopté  i  >i  l'iotérét  public 
exige  qu'il  y  soit  dérogé  pour'un  temps  limité, 
c'est  à  l'admiuittralion  qu'il  appartiendra  de  mo- 
tiver celte  dérogation  par  le  dépôt  d'un  projet  de 
loi  qui  sortira  *es  effet*  tant  que  renoeptioo  sera 
jugée  nécessaire.  Les  receitna  des  cbemiut  de  fer 
de  Vitait  sont  de  cette  oetégerie  ;  «Iles  ne  pour- 
ront coniinucr  h  se  faire  par  les  agent»  du  dépar- 
tement des  iravauK  publics,  que  par  suite  de 
l'adoption  d'un  projet  du  loi  aecempagué  de  motifi 
•uAsantk  pour  en  établir  la  conveueece.  La  d^pe- 
sitlon  pru|>oscc  a  pour  but  de  soumettre  teua  lee 
d(  |)ô<.il.iiri  !>  du3  deniers  public*  à  l'obligation  de 
donner  au  pays  dm  yuraoliec  suffisante*  de  leur 
gestion.»  (Ilappcrtdie  la  sectiou  ceuirale.) 

M.  de  Bonne  avoit  proposé  de  mo<li6cr  te  corn- 
meucemcnl  de  l'article  en  ces  termes  :  •  Tout 
«(ji  ul  (lu  gouveriicnanl  »  »t  (  onsliluc  j  oniplable 
par  le  teul  tait  de  la  recette  des  fond*  de  l'état,  et 
juattciable  tic  la  conr  de*  comptes.  •  Sur  l'eboerve- 
tion  que  lui  fil  M  de  M.4u  il'.Utenroilp,  rappor- 
teur, que  ctt  am€udeai€«l  u'cst  que  la  reproduc- 
tion de  la  disposition  do  l'article  de  la  teclion 
centrale,  H.  de  Bonne,  rendit  ;  •  Pas  eucto- 
Bteot  I  en  effet,  la  disposition  de  la  sectîoa  cen- 
trale tend  n  >  oi)>tilur-r  compIab!i  ,  p.ir  h*  seul  fart 
de  la  remise  des  fund»  sur  sa  quUl^tice  vu  son 
récépissé,  tout  agent  charge  d'un  maniement  de 
deniers  appartenant  au  tré*or  public  («ai*  l'emeu- 
demetii  que  j'ai  llionneur  de  proposer  a  pour  but 
de  cun»tituer  coinpliiblc  et  justiciable  de  la  eour 
de*  compti  >  ruguut  même  du  gouvc-rncniciU,  qui 
n'est  pat  chargé  de  la  recette  des  deniers  du  TËtat, 
celui  qui  par  fraude,  par  eseroqtterie,«u  dn  toute 
autre  manière  indirecte,  aurait  reçu  desdemera 
apparlenaiil  à  l'Flal.  t~'(  s(  uu  moyen  de  sauve- 
garder le*  intérêts  du  trésor.  &i  mon  antcndemout 
n'eat  pas  adopté,  le  gouveraemeni  devra,  dans  le 
ca»  que  je  viens  d'indiquer,  poursuivre  ion  agent 
detant  les  iribunauji  ordinaires.  J'ai  conSanee 
(Lii^  r<  Ue  jiirid:>  liuu  ,  intis  «on  action  est  lente. 
£u  atteudaut,  rtotéi-ét  do  gouveruemenl  p«;ut.  être 
compromis.  Il  o*en  est  ptas  aiBaii  si  Taceut  «st 
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Art.  8.  Anriin  liltil.iircd'nn  ^inpl<«i(ie  coin|Ma- 
btadditmim  pablie»  ne  peatdtre  ImUllé  (laoi 
I*«iercie0  de  «et  fonrtioof,  <|M>pr(»  avoir  Jniii* 
M  de  M  pmulion  de  icmient  et  do  veneuMitl 


de  $00  rauDonoemeot,  daniiet  formes  el  dcTaol 
les  9utoriié$  A  déterminer  |iar  fesi  loitet  règlc- 
Iticnts. 

Art.  9.  Le  trésor  public  a  priviléf  e ,  eoofiMv 


"il  tiriaWe  de  la  mur  lîrs  romyilcs.  l'instruction  qni 
te  ffTM  devant  cette  cour  ciaiit  plu*  prompte  et 

J»lai  facile.  Mon  amendement  n'a  rien  d'anonnal  ; 
I  te  trouve  clan*  la  lf^gi»lalion  française.  J'ai  peiiaé 
qtt^l  renventtt  de  l'inM'rer  d«ns  notre  loi.  » 

M.  le  ministrf  do-  fitinnccs  ■  «  l'nrmi  les  dispo- 
silion«  iransitoire*  que  J'ai  eu  riionocur  de  propo- 
ser, se  trouve  l'art.  54  qui  déroge  temporaireineiit 
à  r.irt  7  «le  la  srclion  oenlratc. 

»  En  prinripe,  j'adhère  vcUmliors  à  la  proposi> 
lion  (le  la  vr.  iir>n  centrale.  Mai»  pour  celle  disposi- 
tion trè«- bonne  cQeile^éBe.coBoie  pour  pluaieun 
•uiret,  t1  h»%  une  période  de  treotîtion.  Cett 
aiiui  qiiVn  Ff'fjique  pluMcur*  service*  seraient 
compromis  si  l'on  appliquait  immédiatement  tous 
les  principe*  de  la  loi  de  «•Bkptahilité.  On  .uirait 
déierpni*^  «vent  d'avoir  erganité.  Ia  réfle  du 
rbemin  de  fer  a  déjà  éîi  Tobjet  de  longaea  diaeoa- 
siorî  iht  s  la  rhamiirr  \u  mtimcnl  où  nous  r*'i;Ions 
les  principes  fondameniauk  «le  la  comptabililc  pu- 
blique, je  pense  qii*il  fimt  laisser  en  dehors  de 
celte  qaeatioa  d^  a«e<  vaate  le»  qaeatioo»  reta» 
ti*e«  aeir  «ereieea  apéciaos.  1t  fint  admettre  une 
jn-rioilf  <Ii-  I ransitioo,  en  n'-'^rrvfliir  l'in  r  rnanirrr 
eipres»f  l'ekamen  dans  un  délai  détermine  par  tea 
ebaMbres  législative*.  Paut*U  rattaeber  ao  dépai^ 
femeni  des  6nancea  lea  postes,  les  recette*  do 
chemin  de  fer?  Ce  aont  deux  question*  qui  ne 
«ont  pat  intimement  liées  aux  pntiri|><>s  [;)'noi;iux 
que  nous  allons  poser.  Il  peut  y  avoir  utilité,  né- 
eeaaîté  afiéaae  de  distraire  dn  iléparteiaeat  dei  fi- 
nance* certaines  panios  «le  l*ailniini«tr«ttnn.  IMiis 
l'action  du  (fouverncmt  nt  s'oltml.  plu*  ccdo  iié- 
Cft^ilr  M?  fait  *cnlir,  el  cii  nf:lgi(|iir,  «'ii  «'(jard  à 

i'étcDdne  du  pays  el  comparativement  avec  lo* 
antret  netioea,  raetioB  dn  fonveroenieiit  et  t  beaa- 

coop  pliK  large.  C'est  ainsi  que  le^  chemin  do  fer 
•eu!  pourrait  former  une  espèce  de  ministère,  et 
que  si  l'action  du  gouvernement,  soit  pour  l'exploi- 
tattoo  directe  deavo'iea  de  cenamnnicalion,  aoil 
dana  «n  aaire  entre  d*idéet,  avait  plut  d>xtea< 
•ion  encore,  il  y  aurait  impossibilité  ircxi-nit»  r  lo 
priDcipe  d'ailleurs  très- l»un  de  I  nri.  7  dti  U  se  ction 
cenlrele.  Cette  question  pourrait  donc  être  réser- 
vée«  ea  «e  aew  qu'iin  délai  serait  lité  pour  que  la 
ehanhre  fèt  iaîtie  d*ane  proposition  eomplète,  à 
rocr«ti..ii  lie  laqiii  II  nii  •■xaniinera  jt»«^u'à  quel 
point  l'aciion  du  miiuklrc  des  tinancc»  «ur  \ù*  ser- 
vice* apéeiaui  doit  être  accordée  on  rtfutée. 

•  L'art.  64,  dent  je  viens  d'indiquer  le  bal*  eat 
abai  eonço  ■  :  Par  dérogation  à  Tart.  7  de  la  pré- 
»  tente  loi ,  les  i  ecclies  du  chemin  de  fer  il«'  l'État 
•  et  cellet  de« poste*  coatianeronl  provisoirement 
»  d^élre  faîteacenlbraiénieai  ans  arrêtée  et  règle- 
»  nients  en  vigueur.  ■> 

»  L'organisation  définitive  du  servîee  de*  re- 
cettes du  chemin  de  fir  ilr;  l'Etat  fera  1  (diji  t 
d'une  loi  (péciale  qui  sera  préteotée  avant  le 
fev  jaillel  lié?.  •  Ainsi  avant  un  an  et  qnelqae» 
moi*,  ta  <|uo«tion  élaborée:  dans  son  ensemble, 
question  qui  a  longtemps  préoccupé  les  départe- 


mrnls  lîrs  fin,-(nrc«  ft  des  truTint  pnblici,  TtWa 
sera  soumt!-»»  avec  un  projet  complet. 

M.  0*y  :  ■  J'approuve  la  proposition  de  11.  lo 
ministre  des  finance*.  C'est  à  l'art.  5|  que  nous  dé- 
libérerons sur  ce  qu'il  y  aurait  à  faire^  par  excep- 
tion à  la  loi,  pour  le  chemin  de  fer,  etc.  Mni<i  la 

Îueslion  soulevée  par  rbonorablc  M.  de  Bonne 
oit  être  rétolne.  L*heiierable  rapporteur  dit  que 
ramrndemcnt  »c  trouve  tout  i  fait  dans  l'art.  7. 
Cela  pourrait  s'y  Ironver  si  le  gouvernement  nou* 
iliinnaii  mif  c-x|ilicaiinn  .  «'il  déclarait  que  le*  re- 
ceveurs seuls  ont  le  maniemeat  de*  fîooda  de  l'État. 
Mai«  ait  «initière  de  rintérienr  et  an  nlnialèf* 
iU's  affaires  étrangère^  il  y  a  des  employé*  qui  re- 
çoivent des  somme*  (rcb-imporlanle*  et  qui  lea 
conservent  en  caisse  pendant  longtemps.  Je  de- 
mande ai  ce  aont  de*  receveur».  Sinon,  il»  ne  tom- 
beront pat  ton»  l'application  do  Tert.  7.  8i  cea 
cmpicvi'--  nr-  sont  pis  considérés  comme  receveur*, 
il  eut  ■•vident  (^u«  l'amendement  de  l'bonorable 
M.  de  Bonne  doit  être  adopté.  <• 

M.  de  Man  d'Attenrode,  rapporteur  :  a  Jopeheo 
qne  dit  qoVn  toacbefe»  Ân«lt  de  nîfai  on  devient 
«umplablc  U  »uflRt  pour  cela.  rrTnmc  le  ifit  !\'ir- 
lulc  7,  que  l'on  vou*  ait  rcmi«  le*  fond*  de 
l'État. 

•  L'honorable  M.  de  Bonne  est  convenu  qoo 
Part.  7  atteignait  les  personnes  auxquellet  on  re- 

nictiail  le-'  Fonds  de  l'État;  mai*  il  vctil  nlli  irulic 
ceux  qui  le*  détiennent  indûment,  et  je  croit 
qn*il  a  turtent  vonin  atieiadre  ce*  ordonnateur» 
secondaire*  f|ui  transforment  de*  crédit*  cur  leur 
propre  nom,  au  lieu  d'uter  de  ce*  crédit*  en  faveur 
lies  ofi^anrii  rs  do  1  1  tal  Je  pense,  me**ioor»,  que 
si  ces  graves  abus  ae  renouvelaient,  «'il  était  dea 
perto.nnet  qni  détin»»ent  illégalement  fonda 
de  l'Etal,  tllos  seraient  justiciables  non  pas  de  ta 
cour  «le«  comptes,  mni*  il<  s  irihunaux  corrcclion- 
nc's  ou  do  lu  «  i  iir  d  as^iicn  » 

M.  le  ministre  de*  travaux  oublies  :  «  Mettieurt, 
1*art.  7  a  été  introduit  dam  le  projet  par  la  tee- 

liiin  c^ntnl''  (f  riiTiroi;  rj't'i!  ^  rnt  Cj  u  i-1que»  ex- 
plications à  demander  »ur  la  portée  du  second  S  de 
cet  article. 

•  tMjjà  l'bonorable  M.  0*y  vou»  «  dfanlé  qoe, 
dan*  le»  mtnittAre»,  nn  emplové  était  eharfé  do 

p.isrr  I(s  menue»  df'fM'ri.rv,  fhi  met  k  la  dispoe^ 
tion  de  cet  eniploj*'-.  sur  le  visa  mémo  de  la  ceor 
lie*  comptes,  3  ou  4,000  fr.;  il  paye  pendant  l'an- 
née  let  menuet  dépeoaea,et  au  boni  do  rexercice, 
il  jntttlîe  prêt  de  la  cenr  de»  complet  de  l'emploi 
do  la  sonm  r  qm  lui  a  été  allouée.  î''.ii'rr'i  l'.iri  7, 
s'il  était  eiilenilu  comme  le  dit  M.  ()>«y,  cet  ctalde 
choaet  ne  pourrait  plu* continuer.  Car  cet  emplej^é 
devmit  être  m  agent  dn  miniatre  dot  finance», 
pu > ''qu'il  est  dit  i  «  Aucune  maantention  de  de- 
»  mers  no  pi  ut  être  exercée  que  parun  apcnlplacé 
»  sous  les  ordres  du  miaittfv  de*  finance*.»  Mai*  il 
eut  un  autre  cas  beaumup  plu»  impartant,  selon 
moi,  qui  se  présente  qoanl  au  département  de  la 
guerre.  Le*  chef*  de  corps  sont  au*ti  chargés  de 
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iDémenl  i  la  loi  du  f  S  fepterabre  1S07,  rar  let 

hipns  de  tout  comptable,  caissier,  dépositaire  ou 
préposé  ({ueicomiue  chargé  d'ua  maniement  de 
deniers  publics. 


la  mnnutention  des  foads  pour  payer  la  solde  de 
rarmée.  Si  l'on  interpr^tail  t*«rt.  7  eenae  on 
Tient  de  le  dire,  il  ne  pourrftit  plu^  en  être  de 
même  à  Pavenir.  Mail  il  eit  évident,  mcuieurs, 
que  telle  n'esi  pn«  la  portée  qu'a  vonltt  lui  deaiier 
la  tection  centrale,  • 

M.  do  Mta  d*A(tearMle  ;  «  Je  «aïs  peu  partînn 
des  df'peiuc*  en  rt^gi»- ,  jV  n'aime  pa«  les  avances. 
J'dvouo  cependant  iju'il  v»l  des  circonstances  où  il 
esl  impossible  d'éviter  ce  mo.le.  Ainsi  il  est  im- 
poMible  de  réviter  pour  le  payenent  de  la  solde 
det  (roapet,  pour  «cquiller  le«  traitement*  de  la 
doiiaiio.  Noriî  -rmmr  s  cnrorc  f>I)li(;('s  do  ra.fmi  tfre 
pour  celle  armée  douvrif-rs  (jui  travaille  sur 
notre  chemin  de  fer.  Hais  je  crut!!  qu'il  ne  faut  y 
reconrir  que  lonqae  cela  eai  «irictenent  nëcai* 
•aire. 

»  Messieurs  qu'rrrrîfo-i-il  pour  l'armé.??  Et  en 
général  la  comptabiliK;  militaire  est  une  de»  micui 
tenaet,  aussi  bien  en  Belgique  qu'eu  France.  Eh 
l»iaa,  qiM  M  paMe*l-il  dan»  ce  département?  l,a 
eeardes  eenptes  ouvre  det  erëdiis  aux  intendants 
Militaires.  Ceux  ci  ntî  transforment  pas  ces  cré- 
dita sur  eux-mêmes,  mais  iU  mandatent  au  fnr  et 
à  mesure  des  besoin*  sur  le  conseil  d'administra- 
lien  dea.régiments.  Les  fonds  sont  dt'pitsés  dans 
Ole  caisse  à  trois  clefs.  Il  y  a  respoosabililé,  il  y 
a  contrôle.  " 

hl.  tu  mioUtredes  finances  :  u  Messieurs,  je  ne 
puis  donoerft  Vart.  7  une  pcrtëe  qu'il  n'a  pas. Cet 
anîde  poae  un  principe  adopté  depuis  longtemps 
en  France;  il  correspond  à  l'an.  67  de  l'onion- 
0,1  ni  (  i^t'-néralc  de  Ci  pendant,  messieurs, 

jamais  danseo  pays,  cette  disposition  n'a  reçu  une 
applicaliott  talieaoïit  absoltie,  que,  par  exemple, 
«nail  fait  nommer  les  comptables  militaires;  p  u  le 
ministre  de-,  Ananees.  Je  déi'linerai»,  quant  à  m.>i, 
l'iionnour  ou  la  (  barge  de  nommer  les  administra- 
tions dos  régioMttts.  Si  Tari,  7  devait  avoir  celte 
conséquence,  loie  de  0*^  rallier,  je  m'y  oppose» 
rais.  Rendons-nous  eomp'e  <!ii  miule  d  niiion-.ilinn 
des  dcpenscit.  Ou  le»  dépense*  »oul  crtxi  ^  >ur  vu.) 
préalable  de  la  cour  des  comptes,  ou  elt<  ^  sunt 
créées  par  orédila  ouTerts.  Lorsqu'un  crédit  est 
ouvert,  il  y  a  un  comptable  et  Tarticle  quo  nous 
dtsentons  s'applique  à  ce  eomptAbt'\  à  (  <lui<ju! 
est  chargé  du  maniement  des  deniers  public»,  et 
<|ai  devient,  d'après  la  drspositioo,  cOIDptahlc  par 
M  aeul  fait.  La  quattiau  de  aaveir  dam  quelles  li- 
«itea  doil  ae  restreindre  reuvertnre  des  erédlla, 
àpréeeeupé  aussi  In  ^erlion  cen!r,i1r,  t  l  elle  fait 
IVhjeC  notamment  de  t'art.  15  du  projet  de  loi 
relatif  à  l'urgaiiisation  «le  la  cour  de«  comptes, 
projet  qui  esl  à  l'ordre  du  jour  après  celui  dont 
nous  neut  oecnpons. 

"  II-  ils  rai  Un  m»l  lie  l'nmiridpmoiil  do  l'IjonoroTtle 
M.  du  Ujuqo.  Dan*  cet  amendement,  Tlionorable 
membre  parait  avoir  perdu  de  vue  qnel  eatl*objet 
spécial  du  l'institution  de  la  cour  des  comptes.  La 
cour  dos  comptes  vérifie  et  arrête  les  comptes  de 
IHtiak  et  ém  fMMriiic«a,  aitia  là  se  botae  sa  jurl- 


—  AU  1846,  854. 

Art.  to.  Tout  comptable  est  r«ipoi>«d>le  du 

recouTrenieiil  des  capitaux  ^  revenus,  pét^m 
droits  et  tmpèlt  doal  la  peréeptîtMi  lui  tu  caii- 

fiée. 


diction  constitutionnelle.  Si  quelqu'un  se  constitue 
détenteur  de  deniers  de  Tétai,  se  donne  en  quel- 
que sorte  à  lui-m/me  la  qualité  de  comptable 
qu'il  n'a  pas,  alors  il  y  a  'loui  acliou.i  À  exercer; 
r.-.nion  jiulii  iairo  et  l'art  ion  à  exercer  envers  le 
vrai  com|ttable.  Cette  dernière  action  peut  seule 
appartenir  &  la  cour  det  comptes  et  lea  arllelea 
■.uivnntN  ilu  projet  sont  conçus  de  telle  manière 
que  le  vrai  comptable  serait  forcé  en  recette  k 
raison  des  sommes  qui  auraient  été  détournées. 
L'honorable  M.  de  Bonne  suppose  uo  délit  et  dé- 
clare, si  je  comprends  bien  son  amendement,  que 
re  ilrlit  «era  ]n(];i''  par  !n  cour  de'-  i  r  miiics  et  c'est 
ce  qui  nr-  peut  pas  èire  -,  la  cour  de*  comptes  n'a 
pas  (l'ai  iii>neaBatière  répressive. 

M.  de  borna»  ;  «  Ce  nVst  pas  là  le  sens  de  men 
amendement,  (édaaee  du  S7  février  1846.)  • 

M.  Mercier  :  a  On  a  parlé  d'une  espèce  de 
comptables  qui  se  trouvent  dans  une  position  tout 
a  fait  eiccptionaelle  :  ceux  qui  sont  charf dt  ifi* 
rectemeot  par  un  ministre  de  faire  queloues  paye- 
ments; il  y  aura  lieu  d*examtner  séparénent 
quelles  >•<  rt  ut  le*  mesures  à  a(li>|iler  et»  <  e  qui  les 
conrcrnc.  €  est  à  cause  de  leur  caractère  parti- 
culier que  la  disposition  qui  les  conccrue  n'est  pas 
comprise  dans  le  projet  de  loi  sur  la  comptabilité, 
et  se  trouve  dans  celui  qui  concerne  l'orgaolsa- 
lion  de  la  rour  ile;,  rom[)les.  S'il  est  nécessaire 
d'adopter  k  leur  égard  une  disposition  différente 
de  celle  de  l'art.  7,  cette  disposition  aura  sa  place 
naturelle  à  l'art.  15  de  la  loi  sur  l'organisation  de 
la  Cour  des  comptes;  je  pense  donc  qu'il  n'y  a  pas 
lien  «le  M  iiis  ci(  (  upcr  on  ce  moment  de  ce»  agents 

tout  spéciaux,  et  que  celte  question  doit  être  ré- 
servée Jusqu'au  nomeat  de  la  diaeoasion  du  projet 

dont  je  viens  de  parler. 

»  Il  y  a  trois  manières  de  faire  sortir  les  fonds 
du  trésor  public  :  sur  visa  préalable,  par  ouver- 
ture de  crédit  en  par  forme  d'avance.  Lorsque  la 
dépense  se  fait  sur  vba  préalable,  dans  la  deBasde 
de  payement  mf'n.e,  Ir  rrt'am  ier  de  l'Étal  esl  dé- 
signé ;  l«  e,,ur(l(  >  cnniptts  Vise  el  le  créancier 
rreoil.  Tou;  < -^i  cini'.iiinmé  quant  à  ce  mode.  Il  y 
a,  en  second  lieu,  le»  dépenses  par  forme  de  cré- 
dit «uvert.  C'est  celle  qui  est  employée  nolanmeat 
piMir  l'armée.  Alors,  nu  s>ieurs ,  des  formaliléa 
sont  prcserilcs  pour  la  jusiilii  aliuii  de  l'emploi  dea 
crédits.  Les  intendants  militaires  soDt-ila  dea 
comptables  ou  aoot-ila  des  ordonnateurs?  Toilà  ce 
dent  il  fiant  se  rendre  compte.  Let  comptaMeami- 
lildire>  sDtit  loi  .administrations  des  régiments,  el 
les  intendants  nidtUires  sont  des  ordonnateurs 
secondaires. 

»  Le  troisième  mode  que  j'ai  indiqué,  c'est  celui 
dont  51  est  question  dans  Tart.  18  du  projet  pri- 
niilif  ro'iilif  À  ia  cour  des  comptes  el  à  Part.  1j 
ilu  projet  de  la  section  centrale.  Là  il  se  fait  une 
avance,  et  ravailee  oonalîtue  pluièt  on  débiteur 
de  l'État  qu'un  vrai  comptable.  Ainsi  l'art.  15  du 
projet  de  la  icctiun  ceatrale  limite  ces  avances  à 
la  Mmne  de  M,060  franei  et  défend  de  fiira  mm 
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Avanl  d'obienir  décharge  des  arUcles  ooa  rc' 
wWTrét,  fl  doit  faire  conauter  que  leaoa-recou- 
▼rentnt  aê  prorJcoi  pai  de  m  négliveoee ,  et 


f7«) 

«{u'ik  A  ratieo  tempt  opporiuo  touietle*  dittfeDcas 
ei  poiirnuitca  néoeiMiiret. 
Quand  uo  conpiabla  a  été  forcé  «o  reee(C«,  et 


•▼ancenowelle avant qnll  n*«lt  «fé  rendu  compte 

di*  h  promlîrc.  N.  ii,  cv.iniincr.m.,  I  rM|ii.'  non» 
arriverons  à  la  «lt«cu«sion  de  ta  loi  relative  à  la 
mur  <iet  compli-s.  f'il  faut  donner  une  définUies 
de  ce  qvi  conalitae  le  cenptable.  Mais  il  ni«  sem- 
ble que  l'an.  7,  le!  qo*iI  eti  cf»nrii,  no  pr.  jupi? 
pn-  que  relui  h  (\\ù  il  iiii  i  fait  une  avnti.  » 
«iant  la  hniUt:  «iu  (>ri>jet  relatif  i  la  cour  des 
compte*,  soit  par  ce  fait  m^me  on  oompUble  i  la 
Donunation  da  niniatre  de'»  Firiaticcu.  s 

M.  Lebeu  :  «  Cett-ce  que  décide  l'art.  7.  » 

M.  le  ministre  de»  fin.ino  ->  ,  j  'u  i  7  iif  le  ik'- 
ctare  pa«,  parce  que  l'art.  7  oc  défiait  pas  ce  qu'il 
Cavt  enlendre  par  comptable.  L*art.  7  ae  déclare 

pat  non  plu»  qnetuut  lc«  agent»  qui  sont  rh  irjjrs 
do  maniement  de»  deniers  publicik  teroiit  îi.inimi's 
par  If  niini'lrc  ilr«  |-iii.iiic("i.  Il  nlo  si  nli  nii-nl 
«n'il  j  aura  un  concert  préalable  entre  le  minitlre 
des  flnaaeea  et  celui  de  ses  efrllègue»  auquel  eet 
enplojë  re*»orllt  npécialemr  nl  C'est,  ines>icur*, 
ce  qui  »e  fait  en  Franco.  I!  )  a  un  lien  établi,  une 
affinité,  CDmmr  le  ilis.iii  hier  rhonorable  rappor- 
teur d«  la  section  centrale,  entre  traie  personne 

Ïni  mante  le*  deniers  pabUes  et  le  départenent 
es  finances.  Cela  est  n'-t  r>^aire  pour  l'uuiiL'  de 
la  sorveillance,  pour  l'uaité  de  conlrôle  .  et, 
ciimme  jo  l'ai  t\é\h  fait  remarquer,  il  n'en  résilie 
pas  un  déplac(.ror>at  d'attributions.  Je  pense  donc 
qu  il  ne  peut  y  avoir  de  doute  tor  le  sens  de 
l'art.  7;  il  po»<-  itn  principt'  (|iii,  ]ii*(jii*ii  I,  n'.i  /té 
contesté  par  personne,  il  laHac  uavcrlc  U  po^-i- 
bilité  d'établir  non-seotemeni  les  deux  exceptions 
qne  j'ai  cru  devoir  iadi^er  dès  à  présent,  mais 
«aeore  les  antres  eieeptioot  dont  rotifiié  leraît 
reconnue  par  la  «uilr.  ■ 

M.  Lebcaii  :  «  L'article  est  d'une  généralité  »i 
eompléic  et  si  i'tr4n(>«>  que  oon«senlement  il  ferait 
pister  soos  la  juridiction  do  minisière  des  finances 
tons  les  comptables  de  rarmée ,  mais  il  irait  en- 
core jusqn'j  icfiilrr  ti's.  ijii«''.(('iir>  de  l.i  i-Ii.imljrc 
justiciables  du  même  ministre,  car  ils  marnent  des 
fsods  et  ils  tout  obligés  d*en  rendre  comptf;.  Il 
me  aernUo  que  quauri  on  fiU  une  loi,  oo  la  fait 
sérlensement.  Or,  lais icr  rarliele  7  dan*  la  {>éné- 
rrililc  lie  'I'»  !•  «"-Miin*,  c'c»l  faire  renirri  son»  \.\ 
juridiction  du  mmi^tru  des  finances  les  quc«ieurt 
«le  la  chambre,  les  greffiers  des  tribunaux,  les 
inteadaota  aiiliiaires,  les  ofRciei>  payeurs,  te*  offi- 
ciers de  marine,  etc.  On  pourr;iit  mottiplier  les 
exi  «  pi  ion». 

»  L'hotrorabtc  M  -  de  Man  per^i^tto  dans  ce  sin- 
falier  système  que,  par  le  hit  seul  d'âne  manu- 
tention, quelque  minime  çt  qiu-lqiic  temporaire 
qu'elle  soii,  de  denit^rs de l'fttat,  l'individu,  charjjé 
de  celle  manutention,  doit  être  déclaré  comptahle. 
«t  conHttc  tel  soumis  à  un  caulionoement.  Ainsi, 
dans  ekaque  «dminisiraiion,  il  y  o  on  fonelion- 
iiairo  char(;<'  ili-  la  e«ji»ip(»hilrf t-  Si  le  minisire 
mandate  qttt.l'{Ufs  mil)iei>  de  fLiuc^au  nom  de  i!v 
fOiiclioiiiinirc  pour  solder  île  mi-tiiic«  dépeiiaie* 
d'an  départemont,  voiln  ce  fonctionnaire  consii- 
tué  comptable  i  je  eenroi»  qu'il  soit  déelnrd  fomp- 


table,  an  point  de  vue  de  sa  responsabirilé  vis>|- 

vi'.  de  %<in  miriUtiP  et  de  la  cour  «les  comptes, 
mais  il  ne  doit  pas  rentrer  sous  la  juridiction  du 
■riaittre  des  fioaMos,  et  ne  doit  pas  doq  plus  dd- 
po4f  r  un  cautionnement.  La  plupart  de  ces  em- 
fdoyés  n'acceptent  cette  délé{;ation  que  par  obéis- 
vitK  <  |iiiiic  !«  tnini'.ii  c,  ÏIn  iii!  dt  manderaient 
iTiictixqtie  <!•>  ne  pas  cn;inier  de  fonds.  C'est  uoe 
rospun^nhitité  pour  laquelle  ili  ne  sont  pas  mémo 
indemnisé*  et  qui  les  effraye  pins  qu'elle  ne  leur 
pbtt.  Voilà  le  véritable  caractère  de  ces  compta- 
i>le>  iloiii  riioiiiii  .iMe  M.  lie  Maii  >.'i'frr;i_ve  tant.  Ce 
sont  des  comptables  par  obéissance,  par  ordre  |jlt 
ae  demandemient  pas  mieos,  Je  le  répète,  que  de 
n*étre  pat  comptables  >> 

M.  le  ministre  des  finances  :  ■  Messieurs,  il  me 
-rnihle  (pic  le-  mol»  tau/' let  excepiioiii  élabliet 
par  la  lot  «ont  véritablement  nécessaires,  d'après 
reosemblede  la  discussion  ;  je  regrette  que  1  ho- 
norable rapporteur  n'admette  pas  une  addition 
qui ,  après  tout,  ne  peut  uutre.  •  (Séaucc  du 
3  m.irs  I  S4(5. 

M.  le  comte  Vilain  Xllll  :  «  Je  désirerais  savoir 
eomneot  M.  le  ministre  compte  faire  rappliealioa 
de  cet  article  vis-à-vis  des  comptables  d'une  cer- 
taine spécialité,  des  agents  tlii  trésor,  par  exem- 
ple. t:cs  agents,  qui  tirent  des  mand.its  sur  le 
caissier  géoéral.  ne  manient  pas  de  fonds,  aiais 
eepeadaat,  ils  ont  des  somme*  eoaaidérables  t 
m  iiid  iter,  i  t  p.ir  ce  fait  seul  ils  pourraient  cq 
ahuicr.  Je  pcusc  dune  que  bien  qu'ils  ne  manient 
pas  de  fonds,  ilsdevniteot  fcoroir  BB  etBtUMoo- 
meat  à  l'Etat,  a 

M.  te  miniiiredes  llaaneet:  «  Je  pense  qne  les 

fûni  liurinairo  dont  vient  dp  pirler  l'honorable 
ïéiiaieur,  fournissent  un  cautionnement.  {Oui! 
oui.)  Il  est  doue  Ml  droit  d'avaoee  h  son  observa- 
tion, a 

H.  te  comte  de  Vllata  Hlfll  t  m  Ils  peuvent 

avoir  de»  cautit.imem>  nis  anjourd'lini ,  mais  j«t 
demande  si  la  nouvelle  loi  ne  pas  étalilir  de 
nouvelles  spécialités  ;  je  demande  si  oo  enlcad 
bico  4Me  les  nuodau  des  agents  da  trésor  toat 
ronsiilérés  comme  nnemaantentiendVspèces;  cela 
<li>ii  cii-r  aiii'i  \.:\  lois  l'air  de  dire  :  ("eux  qui 
touclienl  det  écns  F  ournirool  un  cautionnement. 
Les  directeurs  du  trésor  ne  louchent  pas  d  écus, 
mais  tirent  sur  le  caissier  général,  qui  paye.  Il 
me  paraît  que  îles  caollounements  doivent  être 
e\ij;ei  de  Ikus  le.  fi  netionnaires  qui  mauieol  dO 
papier  n  pi  i'<^<  [it,-iiu  des  valeur».  • 

M.  le  ministre  des  finances  ;  «  Il  aMtemUe  dvi- 
dent  que  le  principe  du  eaotioaoement  est  appit» 
qué  à  tous  ceux  qui  peuvent  avoir  une  responsa» 
lidité  pécuniair«^'  à  l'égard  de  l'Islat.  Ce  principe 
sera non-^ulcmeot  maintenu,  mais  encoreéteaUu. 
Lecaotloonement  sera  toujours  eiigé  lorsque,  soit 
par  un  maniement  de  fonds  ou  de  valeurs,  soii  à 
raisitn  d'une  dette,  les  intérêts  ilu  Irés^ir  peuvent 
être  c<ij'  -i  -  p  ir  le  fait  d'un  a(fent  qupKooque  oii 
d'un  simple  part'culicri  c'est  ainsi  que  pour  la 
garaaiie  «a  BMiière  dWiscs,  «a  pour  des  entre- 
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prises  île  Imvaiix  publics,,  loules  les  foi*,  m  un 
mot,  que  les  iiiléréis  Je  l'Elal  peavi.>ut  élrc  com~ 

Srmnti  par  le  fait  irait  fenctioBnairo  oa  même 
'un  |Mrticulr«r,  on  ex»s«  «n  emlkMniemeDt.  Je 
pense  «lonr  que  le  mot  fânA*  doit  •'éntemlre,  non 
pa<  iilcmt  (Il  comme  numéraire,  mais  de  toute 
espèce  lie  maniements  de  valeurs,  de  (ou(e  ges- 
tion de  financet  qai  pcnt  entraîner  un  déReil» 
f  l  par  cons«'qiicnt  évcnlHcIlcmcnl  une  lëiinn  ponr 
!e  trésor  de  l'Élal.  »  (Séance  du  sénat  du  13  mai 
1816 

(t)  M.  do  Garcia  :  •  Il  est  subrogé  de  plein  «iroit 
slana  lea  créances  et, priviMges  de  l'Etal,  dit  l'ar^ 

lii  le.  On  slit  cjiKj  rÈl.Tt  a  k-  privH('[-j»:  île  faire  le 
rc(-oii«r(ino{il  des  f(>2iti»i|ui  lui  >-oul  dui  au  moy?n 
de  oonirainic».  Je  demande  i  M.  te  ministre  tics 
finanoo*  ai  le  mol  privilège  comprend  ce  mode  de 
procéder.  Ordinairement  lei  particnlicra  ne  peu- 
vent pas  agir  par  voir  >\e  rcintratutc.  .Te  ilcm.inJe 
ai. en  vertu  ilervl  article,  le  comptable  (|ui  aura. 

parfaire  ce  4|oi  menqiw  A  la  caisse  aura  non- 
aenlewent  le  privilège  proprameDt  dit  réaultaat 
4lf«  lois  civiles,  ma»  «*il  tara  «aHÎ  le  droit  ^u^i 
ri^ial  (II-  |iiiii;  MM  par  voie  de  conlruinle.  Quant 
A  m<M,je  erotique  «ela  ne  devrait  pas  être.  C«- 
penihnt  je  iMtire  que  M.  le  mîniatre  deafinmoM 
s'explique  sur  Ce  pejnt.  • 

M.  le  ministre  d*  s  finances  :  ■  La  question  po- 
sée par  ritonoraltle  M.  de  (rarci.1  i  [  <  iivc  rcso- 
lue,  ce  me  (semble,  par  le  te\tc  mtaie  et  par  iet 
principea  généraux  du  droit.  On  pourrait  aoute- 
nir  que  le  paragraphe  5  est  inutile,  parce  que, 
il  aprï-s  les  dispnsitioiii.  «lu  eode  civil,  la  suhroga- 
lini)  aurait  lieu  in>léf<eii<ldnim('nl  des  <li«posi'ions 
insérées  dans  la  loi  actuelle.  Il  me  semble  d'ait» 
leurs  qne  loraque  eette  subrogation  •  lieu  de  plein 
«lioit  fl  conformcmeiil  ati  «Irnil  commun,  elle 
emporte  le  ilroii  quiml  au  n  ci  nvremcnl,  m:iis  pai> 
<|nant«n  nede  de  reeinivremf  nt .  l.'Ktat  agit  >>eul 
par  la  voie  de  contraiole,  mais  le  particulier, 
lor>qiie  la  subrogation  de  plein  droit  «  lien,  doit 
ayir  ^eloii  If  di  oit  ei  mrrmn.  » 

Al.  de  (iarcia  :  «  Je  siuis  satisfait  de  ei-iie  e\j)ii- 
calion.  Je  ne  Tai  (lenandée qve  pour  <iiie  le«  tri- 
bunaux qui  auront  i  appliquer  cette  disposition 
sachent  ilnn*  qiiH  ««prit  la  loi  e«t  faite,  et  «î  le 
«•oinpl:ilifc  d<.ni  ;<  i  n'.iiir.i,  pi^iir  poursuivre 

il-  eoulriliuabli-,  que  l>i  vuu.'  ordinaire.  A  dt'f.iut 
(l'une  9X|>lication  poHiive  sur  re  point,  la  maniim 
iluitl  vsl  rédigée  la  disposition  lai*serait  Une  graTO 
•  liHieu'ié  à  iVsondro  en  jn«tî<M!  réglée.  • 

-M.  Van  d.  M  i^ndc  :  .1  .II-  lîoli  <  e[M:nJant  faire 
une  observation  à  >1.  le  mini>ii«  de'^  Rnances.  Il  f 
a  beaneoup  de  receveura  qui,  dcwmt  verse  r  par 
mo'\».  (  n<.  les  avanee«  et  alli-nileut  la  moisson 
avant  il»  taire  payer  le*  ramp.ijnard».  Je  demaii- 
«lerai  si  le  receveur  qui  aura  fait  ces  avaneer. 
n'aura  pas  le  dr«>il  de  poursuivre  le  recouvre- 
ment des  eontribntion*  par  la  vuio  de  la  con- 
tra mie  Il  oie  parait  qu*il  y  aurait  injmliceè  lui 
refusitr  ce  droit.  » 

M.  le  ministre  de»  finances  :  «  L'article  ne  s'ap- 
plique pas  du  tout  an  cas  que  rient  de  citer  l'iw- 


norableW.  Van  den  Eyndc.  Il  s'applique  eiclujî- 
vement  lorsqu'un  comptable  a  été  forcé  en  recette, 
parée  (|iril  n'a  pas  fait  «le»  reeonvrementa  qnll 
devait  faire  :  lorsqu'il  verse  par  antietpation  en 
quelque  sorte,  les  recouvrement*  qu'il  fait  n*ont 
plii>.  pour  orl,-^in'"  un  forcement  en  recette,  mai» 
une  dette  envers  TÉtat,  et  il  peut  agir  par  tons  le» 
noyem  de  droit.  • 

M,  Mfreier  :  «  Me*s\eur»,  je  ne  puis  partager 
rojjiniiiii  de  M.  le  ministre  des  finances  sur  le 
sens  de  ce  paragraplie.  Le  forecment  en  re- 
cette a  aas»i  pour  consëqnenoo  un  versement  par 
antteipatioa  de  ta  part  du  reeercur.  Je  •upime 
que  le  rccevcnr  ait  négligé  la  perception  d  une 
cote.  On  lui  en  fait  verser  immédiatement  lo 
montant.  NVst-ce  pas  là  aussi  un  versement  par 
anticipation?  finaoite,  oMaaienra,  il  me  aenibla 
qn*il  faut  avoir  plutôt  égard  à  la  nature  de  h 
eré  .lice  qu'à  la  personne  «{ui  doit  exercer  direc- 
tement le  droit  de  créancier.  C'est  pour  donner 
un  privilège  tout  spécial  au  receveur  forcé  en  m- 
celle,  qu'une  diapoiition  dérogeant  an  droit  MM- 
miin  a  été  jugée  nécessaire  Knnuilifcredeeontri- 

buliûiis  liireeli'J,  i!  n<  r  iil  hifil  dlffieile  pour  un 
receveur  de  fain-  de^  poursuites  autrement  que 
liana  In  forme  éiahlie  pour  le  recouvrement  des 
comptes.  —  Je  désirerais  donc  que  Tarticlo  fût 
interprété  dans  ce  sens  ;  c'est  ainsi  d'ailleurs  qu'on 
a  toujours  agi.  Quaml  tui  reecveur  est  app'  I  '  k 
faire  de»  avan;;es  soit  par  un  forcemoat  en  re- 
celte, toit  par  d*aoires  cironnstanec»,  on  1*a  con-> 
sidéré  romme  «ul>«iitué  «oua  touo  les  rapporta  ans 

droits  du  Iréain-  public.  • 

M.  do  Garcia  ;  «  Messieurs,  l'explication  que 
j'ai  demandée  prend  un  caractère  important.  Le 
mini»! re  actuel  de»  finaneea  et  aon  prédéecsaeur 

•ioirt  rom|)1(^tRmeiil  en  désaccord  sur  le  sens  à 
donner  au  ^  5  de  rari.  8.  Suivant  le  premier,  le 
receveur  forcé  en  recette  abattrait  contre  le  eun- 
tribuable  que  l'action  ordinaire,  et  luivaul  le 
accoad,  il  aurait  la  voie  |jrivilé[;iée  de  la  eon- 

'r  iinl*;   II  f.iut  le  reeDiiuattri-,  nie*u( m      rnn  ne 

C!Ut  eoilkervcr  à  une  loi  uu  t  aractèrc  a(i<<si  pr«>- 
étaatique.  I.n  lui  d(  il  èire  claire  avant  tout;  l'on 
ne  peut  prétendre  que  les  trilHinauK  puisicni  faim 
une  juste  application  d*une  loi  «ur  le  lent  de  la- 
quelle le  législateur  lui-niémc  ne  s'onleml  pas.  Il 
est  donc  iiidispemaido  qu'on  s'entende  parfaite- 
ment iiur  la  portée  à  «lonner  au  mot  prMlég»,  em- 
ployé dans  la  disponition  en  iliscussion.  •> 

il.  le  ministre  des  rinanec^  :  «  Je  penne  que, 
«l'aprè»  la  r<'ilaeii>iu  M>umi'>e  à  la  ehambre,  la  sub- 
rogation a  beu  pour  le  droit  lui-même,  mais  que 
réellement,  lorsque  le  receveur  qui  a  élé  forcé  en 
recette  agit,  il  agit  pour  recouvrer  une  eréiiiec 
ordinaire  et  d'après  le  «Iroil  commun  Cependimt, 
mesïieui  »,  je  dois  avouer  que  l'opinion  de  l  liono- 
rable  M.  Mercier  me  fait  bésiter  d.ins  celte  inler- 
prélalion.  La  question  est  imprévue  pour  moi  et 
j'espère  que  la  chambre  nie  permettra  de  l'csarai- 
ner  phi»  mûrement  d'iei  au  second  vule.  Nuu»  pour- 
rons al  or  ^  l.i  résoudre  nua-teulemeut  d'après  le  teste 
et  la  modifier  s'il  j  a  lieu,  nais  d'après  le»  aniéoé- 
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Ail.  1 1 .  Tonl  n ccvciii-,  r.ii«Mcr,  dtSim  '! irr  oh  Art. 14. Les fonc(i"iinait  v  (  fi  irgt's spécialcmeot 

liiépoM  quelconque  chargé  de  Ucniers  (nihlics ,  ti  directement  de  la  surteiilatice  de»  coniplablea 

ne  pourra  obtenir  décharce  d'un  vol  ou  perte  ite  et  dn  conIrAle  de  Ifor  «oaiplabilitd,  >odI  res> 

Amdf,  tlInVst  justifié  qu'il  ps(  l'cffcl  .l'une  Force  imiixable*  de  tout  déficit  irr  couvrable  qiii  pour^ 


majeure,  et  que  le»  pi  t^ciniioni  prescrite»  par  lee 
règlcmeoti  oot  éU  prises. 
Bo  afleiid»nt  Tarr^t  de  la  cour  de»  compte*, 

et  »3ns  y  pr^^judicier ,  le  m  oislre  dci  firi.itn  i  s 
pciit  ordonnpr  fe  vcr.*emeot  provisoire  da  U 
somme  enlevée  ou  contestée. 

Art.  1t.  Anouellemenl,  Il  cet  porté  une  alloea- 
Itoa  ïpécialf  in  l'ii<l:;t^:,  pour  r><  evoir  l'imjuil.i- 
lioo  et  la  régularisation  des  periex  i  é^ultaoi  de 
défldt  ei  d'évéoeineois  ettraordiitairet. 

Le*  pertet  qui  seront  loipiitées  «ar  l*allocatfoo 
ci- lei'irs  mentionnée  seront  coiisienét-s  por  l'a-l- 
miaisiralion  de;,  (iouiaiaes  dans  «es  tomiuier* ; 


rail  élM' (vc.isioiini'  p  ir  ii;;  il'  faut  de  vérification 
«le  la  Gestion  du  comptable  en  déficit.  Un  arrêté 
royal  molivéflse,tor  la  proposition  do  mlnisiro 
de*  finances,  le  moaiant  ou  la  partie  dit  défleil 
dont  1'  f'trieUonoairo  est,  dans  ce  cas,  rendH 
responsable. 

S  8.  Dépentes. 

Art.  15.  La  loi  annuelle  des  finances  outre  les 
crédits  nécessaires  aux  dépentes  prvsuméei  de 
chaque  exercice. 

Tonf»*  (Iffinn-if?  -ir  crf.lit  f  lif  •  m  rlt-hrirs  ifo 
ia  loi  annuelle  des  dépenses  doit  ludiqucr  les  Tuies 
«Ile  fsra  les  dlKgeoces  nécessaires  pour  eo  «s-  et  mojeos  qui  seront  «ftctés  aux  crédita  de- 
sarer  le  recouTroment  sur  Ivs caulionnemenis  et  mandés. 

bien*  de*  débiteurs.  Art.  16.  Les  mini8(r«<<i  ne  peuvent  fair?»  .inriine 

Art.  13.  Si,  pendant  cinq  années  consécutives  dépense  au  delà  des  cré  JUs  ouveris  à  chacun 
h  compter  do  la  date  de  l*arrét  de  it  cour  des  d*eui. 

comptes,  une  créance  ouverte  pour  cause  de      Ils  ne  peuvent  accroître  par  aucune  re««ouree 


déficit  on  de  tout  événement  de  force  majeure 
n'avait  pas  été  recouvrée ,  l'impossibilité  du 
recouvrement  sert  conslati*e  par  un  procé»>ver> 

bal,  lequel  »era  reproduit  à  l'appui  du  uijmp:e 
général  de  l'Étal;  une  expédition  du  même 


particulière  le  montant  des  cré<lils  affectés  aux 
dépendes  de  leurs  servic^-s  rcsjieclif». 
Lorsque  quelques'Uns  des  oIi({ets  moldliers  on 

innriiobili»'rs  .\ It  ur disimsilion  peuvent étfi;  réem- 
ployés, et  sont  susceptibles  d'être  Vendus,  la  veuie 


proeS<Hrcrbalseni  Jointe  au  compte  du  comptable  doit  être  faite  avec  le  concours  des  préposés  des 
duif é  du  recouvrement  du  déftcii.  domaines  et  dans  les  fermes  prescrites.  Le  pro- 


dents et  les  diveric*  considérations  qui  peuvent 
s'y  ratlecher.  •  (Séance  du  Z  mars  1046.) 

M-  lo  ministre  des  finraee*  disait  lorp  du  second 

vole  r  u  Me^-;i  111  l'art.  lU,  UÎ  tju'ii  a  élu  ailupté 
lort  du  prt  niii  I  vote,  vnigc  cot  ui  t;  quffiqucs  es- 
plicalioiu.  Au  premier  vote,  l'honorable  M«  de 
Garcia  m'avait  demandé  sî*  d'après  le  dernier  po> 
ragraphe,  le  comptable  forcé  en  recette  était  «ttb* 
rogé,  ooo-veulemeut  daok  le?  criMiicc^  i  i  |irivi- 
léges  de  l'Ét.^i,  mai*  otéme  ^uani  au  mode  de 
poursuite.  Il  m'a  paru  d'abord  qn*ii  était  tiaipte* 
mcnisnbrofé  au  droit  lui-même,  et  nmi  qtiani  au 
mode  de  Pexeretee  dn  droit.  Depuis  lor«,  doutant 
ni  i-iricnif  d'wprù*  le»  «'xplicalion*  l'bonurable 
M.  Mercier,  j  ai  rccliercbe  i-t  les  dikpotitioiu  des 
lois  spéciales  i-t  tes  précédents;  j*ai  reconnu  que 
rinterprétation  que  je  croyais  devoir  être  donnée 
à  la  disposition  n'était  pas  conforme  k  ce»  loi»  spé- 
4'inftn  et  aux  prcLi  ilL-iit i.  V.n  effet,  quand  on  y 
réfléchit ,  qu'importe  au  cvoiribuabie  m  entre 
nttat  el  le  comptable  il  s'e«t  opéré  une  espèce  de 


novniion?  I,t  conlribnal)Io  c»t  ik'Mtrtir  do  vrWv. 
lomme  j  il  e«l  ddiiteur  cuvcTt  I  Liai  ,  «pu*  i<: 
comptable  soil  devenu  créancier  ii  l'égard  di-  ce 
coolribuable,  cela  ne  fait  nuenn  tort  a  ce  dernier, 
puisque  le  comptable  agit  coume  s*!l  egicaalt  eu 
Mm  de  l'état.  C'est  ce  que  poi  un'  m  i  .  n  ri  ex- 
près plusieurs  lois  spiïcialcs  que  je  cioi»  uiutilc  du 
citer.  ■  (Séance  du  U  mars  1816.) 
H,  de  Riddcr  ;  •  ie  crois  avoir  lu  que  la  ce»* 


traïnte  par  corps  n'est  pas  comprise  dans  la  subro- 

Ctien.  Si  cela  était,  ce  aérait  contraire  A  toute 
■ne  edministratîon,  parce  que  les  rooeveut*  ne 

voudrait  lit  pUiN  ilonner  *lc  rrt'di!  au  petit  contri- 
buable, envers  lequel  lU  u'auraieniptusde  gareo' 
ties  BuAsantes  pour  l«  roeouvroment  do  leur 
eréaneo.  •  ^ 

M.  le  mïnnlre  des  fioaoees  :  «  Cette  question  • 
éic  ti^ltLc  deiiv  fois  (levant  l'iiutre  ciuinihre  ,  tutit 
du  premier  cl  ilu  deuvième  vole  dn  prujei  de  loi. 
L'artii  II;  en  di*cu»iioii  m'avait  paru  d'abord  con^n 
dana  le  sens  indiqué  par  M*  de  Hidder,  nais  un 
nouvel  eiamen  mm  eonvaîncu  que  le  comptable 
forcé  en  reeeiit-  élaii  *ul>rn(;i'  a\\\  droiti  de  I  K.Ial. 
uonoseuieineul  au  droit,  mai»  au  mode  de  recou- 
vrement do  la  créance.  —  Quant  au  evutribui^de, 
sa  dette  envers  l'Etal  esi«te,  pou  importe  qu  il  y 
ait  subrogation,  il  doit  au  trééor  et  il  ne  peut  se 
plaindre  si  le  reeevi'in  iisi:  «■nvers  lui  Je  la  con- 
trainte par  corps  ;  car  si  le  receveur  n'eût  pas  été 
forcé  on  recette,  le  feuvemement  eureit  dA  lo 
coiilraiiiilrc  île  la  même  manière  piMir  le  vcrse- 
niciU  du  muiiUiiU  de  ia  ilelle  dait»  ie»  caisses  du 
lré«or.  Il  y  aurait  grand  inconvénient  A  ne  pas 
établir  ce  principe,  isar,  comme  vieni  de  le  dire 
M.  de  Riddur,  lus  reeeTours  temient  moine  portés 
à  f.iire  crédit  au  petit  eontnbuable,  s'ils  n'avaient 
pas  à  leur  di>po»ilit>ii  de»  u>i>jfen>  prompt*  et  éuer* 
giques  |»our  le  recouvrement  de  in  erénuao.  • 
(Séaneo  du  sénat  du  13  osai  li»4«.) 
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duitde  CCS  ventes  en  porté  eo  recelie  au  budget 
derexcreioe  oonraDt. 

Il  est  également  fait  recette  sur  Texeretot  cou- 
rant (le  la  rrstitiiiinn  au  trésor  (tes  sommes  qui 
auraieiil  été  (tayées  indûment  ou  par  erreur,  sur 
les  ordonn«aees  iiifiii»l4ri«llei ,  et  généraleintiil 
de  tous  lc«  fonds  proyipnduicnt  tl'iine 
source  étrangère  aux  crédits  législatifs,  sauf  les 
«xcepttons  d<iemiiné«i  pgr  les  rièfienenis  tttr 
radministration  de  l'armée  et  relative*  aux  tcd- 
Ma  du  fumier  dans  les  corps  de  troupes  à  rheval, 
des  objets  d*bab>lleineot  cl  d*éf|uipemcui  Uors 
de  aerrire  dans  les  corps  des  diverses  armes  et 
des  approv  isionnements  sans  destination  par  suite 
(le  nioiivemenis  iQopi&és  de  troupes  tar  le  pied 
de  guérie. 

Art.  17.  Le  ministre  des  ftoances  nViulorlae  le 

payement  d'une  onlofinnncc  (juc  1orsqa*e]le 
porte  sur  ua  crédit  ouvert  |>ar  la  loi. 
Aucune  aoriie  de  fonds  ne  peut  se  faire  sans 


(1)  «  Cet  article  tend  à  donner  des  garanties 
ïirip'  /  t  inlrs  [1  IIP  la  conm-rvalion  et  le  bon  emploi 
des  ilenitTi  publics  ;  il  pose  le  principe  de  la  roê> 
poatabiltié  des  ordonoaieurs  pour  les  dépenses 
mandatées  par  eux  ointrain-mcnt  aux  lois  (t  rè- 
glements d'administration,  afin  de  lc«  reiulrc  at> 
tenlifs  sur  la  pitrtëe  de  leurs  nctc»,  et  sur  1(^1  con- 
séquences qui  peuvent  en  être  la  suite.  Jusqu'à 
présent  eetle  responsabililé  n'attetgoeit  efficaee- 
ment  que  les  magistrats  de  l'ordre  judiciaire  char- 
gés de  la  taxe  des  témoins.  Le  décret  du  18  juin 
1811  le"  rund  responsables  de  tout  abus  ou  esa- 
géraiioo  dans  les  taxes,  solidairement  avee  les 
peHics  prenantes,  et  sauf  leur  reeours  «entre 
elles.  La  législation  offre  cette  anomalie,  qtje  îa 
responsabiliit*  envers  lu  trésor  n'est  pas  la  même 
pour  tous  les  agents  à  qui  est  déférée  la  faculté 
de  asandaier  sur  les  eaiasea  publiques.  Il  est  con- 
venable de  la  faire  dieparattre,  et  de  soumettre 
ii'iis  Cl arf  iiTs  au  même  principe,  et  rrl.i  .ivix- 
il  autaiii  pUi>  de  motifs^  ([«e  toutes  les  rigueurs 
de  la  règle  tombent  en  ce  monient  sur  ceui  qui 
n'exercent  qtt'aecidentdleoent  le  droit  de  dispo- 
aer  du  trésor,  tandis  que  les  fenetionneiros  dent 
les  attributions  consistent  essentiellement  dan  ■  la 
faculté  (le  créer  rt  d'ordonnancer  les  dcpenfs, 
sent  affranchi»  d'une  responsabilité  légale,  alors 
que.  par  la  uature  de  leurs  feociions,  die  devrait 
plus  part'renlîèrenient  les  atteindre. 

e  l  a  Ji  ^position  proposée  par  le  gouvcrncrTuni 
pourvoit  à  cette  lacune;  il  étend  la  respousahililé 
A  Ions  les  afents  ontonnalcurs  ayant  pour  mission 
de  mandater  par  délégation  des  ministres  sur  le 
trésor,  eo  acquit  des  dépenses  publiques.  Ce  prin- 
cipe une  foi-i  i-onsaiTé  par  la  loi.  il  devra  éire 
poorvo  au  mode  suivant  lequel  le  recours  à  la 
respensabilité  sera  exercé.  •  (Rapport  de  la  seo- 
lion  centrale.) 

{3>  La  section  centrale  proposait  In  rédaction 
inivaiile  de  l'arliidi'  : 

a  Art.  19.  Les  ministres  ne  font  aucun  contrat, 
membé  eu  a^W***^'**'»  P**'     lerase  dépnssaot 


•'.—  AN  1846,  N"  554. 

son  concours  et  sans  le  visa  préalable  et  la  liqui' 
dation  de  la  cour  de  comptes,  sauf  les  exceptioDa 

étal>iie8  par  la  loi. 

Art.  18. 1.f  s  ordoiin.ifetirs  sont  responsables  des 
payements  mandaicN  par  eux,  couli  aireiueni  aux 
lots  et  règlement*  d^admiuistratioo  (1). 

Art.  19.  Li  s  tiiiiii-lrc«  n»i  foni  aucun  contrat, 
marché  ou  adjudication,  pour  un  Icrme  dépassant 
lA durée  do  budget. 

Sont  exceptés  de  celte  règle,  les  baux  de  lo- 
cation o»  d'entrf  ticn  ijui  pciivertéire  contractr'rs 
pour  unplus  luug  terme,  au((uet  cas  chaque  bud- 
get se  trouve  grevé  de  la  dépense  alfifreote  i 
l'année  à  laquelle  il  so  rapporte. 

Quand  la  doprnsc.  àiacsonde  riiniiorlance de.< 
travaux,  ne  peut  m  réaluer  pendant  la  durée  du 
budget,  le»  ministres  peuvent  contracter  pour 
un  plus  îong  terme  qui,  toutefois  ,  ne  dép-isscra 
pas  Cl aq  années,  à  compter  de  l'année  qui  doooe 
son  nom  è  l'exercice  i.3j. 


la  durée  do  budget  qni  porte  l'allocation  néces- 
saire pour  fiire  f.u  c  à  la  Lt(*|i('nse. 

n  Toutefois,  quand  Tal  location  embrasse  la  to- 
talité de  la  dépenae,  et  lorsque  oelie-€i,  à  raison 

de  l'importance  des  travaux,  ne  peut  se  réaliser 
complètement  dans  le  cours  «lu  nutljct,  iU  peu- 
vent slijiuU'r  pour  un  jilu<i  long  terme  ».m»  ])ouvoir 
dépasser  celui  de  5  années,  à  eompter  de  celle  qui 
donne  800  nom  à  l'exercioe. 

^  l.c  devis  de  la  dt'pensi-  totale  sera  produit 
ronime  déTcloppemeiit  à  I  appui  du  budget  dans 

lo(juel  le  crédit  A  allouer  sera  demandé  A  la  M^a- 

lature. 

»  Sont  exceptés  de  cette  rëgio  les  baux  dVotre- 

tien,  qui  peuvent  être  contractes  pour  )>liHifurs 
années;  auquel  cas  chaque  budget  se  trouve 
grevé  de  la  dépense  jifKrente  à  l'année  à  laquelle 
il  se  rapporte,  a 

M.  le  rapporteur  l'appuyait  en  ces  ternies  t 
n  Viiiri,  nu ur<*,  en  quoi  coii-.iile  ranientlemenl 
de  la  scclioo  centrale.  La  stciion  centrale  de- 
mande que  le  dévia  de  la  dépense  totale  soit  pro' 
duit  comme  développement  à  l'appui  do  budget 
dans  lequel  on  demandera  des  credîtn  destinés  I 
des  dépenses  à  repartir  sur  phi-ii  ur*  cxiïreices. 
Voici  pourquoi  elle  vous  propose  cette  disposition. 
Ilestarrivé  tLin«  plusieurs  circonstances  que  le  gou- 
Ternement,  désirant  de  faire  une  dépense  considé- 
rable, demandaità  la  législature  on  crédit  partiel 
sans  filre  coniinîdc  le  cliiffie  di^  l.i  d^pi  iiM'  to- 
tale, parce  qu'il  erdignait  que  la  cliambre  ne 
reculât  devant  une  dépense  aussi  élevée.  La  dis- 
position proposée  par  la  section  centrale  tend  A 
obliger  le  gouvernement  k  faire  connallrc  à  la  lé- 
gislature toute  la  portée  de«  demaud*  ^  Au  eriMlil 
qu'il  lui  toumci.  Elle  tend  eusmtc  à  cmpécber 
qu'un  ministre  n'engage  plusieurs  budgets  aaua  le 
consctilemenl  de  la  législature.  N'avons-nous  pas 
vu,  messieurs  fet  nous  le  voyons  frétpieinnieni  à  la 
suite  de  ce*  rii.ingemenls  si  fr(-quenl>  de  cabinet  , 
n'avoos-nous  pas  vu  les  ministres  qui  se  retirent 
Caire  leur  tttêmmênt  potai^f  eteogager  souvent 
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Art.  SO.  Aocun  marcb'é  «  aucune  convenlioo  exigent  que  les  opératioot  du  gouveroemeot 

|MMirtravaiit«tANiraUar«i,oepeiit9li|nilfrd*è-  aoteoi  t«nam  ««crètM  :  cet  naicM»  doivent 

compte  que  pour     service  fait  et  accepté.  prt'MiaMcmoni  avoir  été  anioriléa  parle  ral,  aw 

Art.  it.  Tous  les  marcbés  au  nom  de  TÉlat  aoat  uo  rapport  spécial  j 

Cilla  «voe  coocwreoce*  publicité  «t  i  forteit  (l),  3«  Pour  <ies  otyeta  dont  la  fiiiricaUoo  en  exctu- 

•tttf  le»  eseepiions  établici  par  lea  iola  a«  ntu-  livement  attribuée  A  dea  porienrade  bravala 

ti00Dée«  à  {"ji  f  irl»>  MiiTani.  d'inv*^nttoii  et  d'importation  ; 

Art-  ts.  ii  peut  éice  traité  de  gré  à  gré  :  4<>  Four  les  objeU  qui  n'auraieat  qu^un  poa- 

1*  Pour  lea  fouritltares,  traatporta  et  travaux  aetseur  un':t|ue; 

dont  Ja  dépense  totale  a'excède  pat  dix  saille  5»  Pour  les  ouvrages  et  laaol^ets  d'art  et  de 

francs,  on  s'il  s'.igît  «l'un  mirché  ji^i»-/-  f^our  pr<*rision  dont  l'exécution  ne  peiii  élre  cooAéa 

cinq  années,  dont  la  dépeuse  annuelle  u'cxcâdc  qu'à  des  arlisies  ou  ouvriers  (^prouvci  j 

paa  troit  mille  tnntê  t  6«  Pour  lea  explollatioot,  iibrieatioiia  et  Imuw 

8»  Pour  tniKr  rip^cc  fie  finirnîtutPS,  do  (r.m»-  niliu  i  s  qui  ne  sont  faites  qu'à  titre  d'essai  ; 

porta  ou  de  travaux,  Joraque  lea  circooslaocea  7«  Pour  les  matières  et  deorée»  qui,  à  raiaoQ  de 


penr  plosienra  aaoées  les  bodfetc  de  lem  ane» 
eonewrt? 

•  Quant  à  la  disposition  ({ui  oblige  !c  gouverne- 
ment à  pri-s<.-ti(er  .le  ili  vi»  de  la  dëpeoM  totale 
lorsqu'il  s'agit  d'engager  plusieurs  «zeroice»,  je 
pense  que  c'est  ane  dispo>Uio«  eicellenle.  La 
chambre  a  r«  fust-  (IfrTTV  rcmrtil  un  cr<'ii;(  <ji\c  Je 
gouvcroemeut  dcmamiait  jjûur  des  travau»  de 
fortificalioDs,  elle  l'a  refusé  parce  que  le  devis  de 
1«  dépense  n'éuit  pot  joint  à  la  deosandc  de  «  ré- 
dît;  d  me  senble  qvll  fevt  prévenir  de»  proposi- 
tions semblables.  Il  me  semble  qno  pour  être 
coutéqucnle  avec  elle-même  la  cb«nibre  doit 
écrire  dan*  la  loi  l'obligation  pour  les  ministrea  de 
ae  présenter  ft  l'avenir  ^ne  des  projets  de  loi 
ecrompagné*  de*  pièce*  jostîlieitivc»,  qui  tendent 
k  li  t  tt.mI  IV,  I  . 

M  Ir-  miniarc  cir<t  tinauce»  proposa  la  rt^daction 
suivante  :  ■  Art.  19.  Le*  roinisireene  fantanewi 
eontrat,  marché  ou  adjudieetion  penr  un  terme 
dépassant  la  dorée  da  bndget.  —  Sent  excepté* 
de  cette  i^fjle  les  bsnt  <k'  location  ou  irciitrelien 
qui  peuvent  être  coniractés  pour  un  pi»%  long 
terme  ;  auquel  cas,  chaque  budget  se  trouve  grevé 
de  la  dépense  afférente  à  l'année  à  laquelle  il  se 
rapporte.  —  Quand  la  iMpeniie,  k  raison  de  l'im- 

Kortance  do»  travaus,  ne  peut  *e  réaliseï-  pemlatil 
I  durée  du  budget,  Us  mimolrcs  peuvent  ron- 
Ireeter  pear  an  pivalong  terne,  qui  toutefois  ne 
dépasse  pa*  cinq  »nn^fî!i,  à  compter  de  l'année  qai 
•  donne  son  nom  à  l'e^ereire.  ■ 

"  Me^siriifi,  di«  Il  -'î  ,  Il  proposilioti  nouvelle 
qae  j'ai  eu  l'honneur  de  soumcllre  à  la  chambre 
se  rapproche  l»eeneoup  tm  principe  de  celle  de  la 

scctinn  rrnlr.i!e.  Le  motif  <lr  la  diflFi^i  enro  qu'il  y 
a  entre  leti  deux  propoiiitiuoi  eàt  pui»t.'  dau»  k-« 
faits  actuel*  et  dans  la  nécessité  de  maintenir  ces 
iaiia.  Je  prends,  mesaiears,  un  exemple  dans  noa 
bndgeta.  Les  eiéditt  alfeciét  è  la  eonstr«etien,  la 
réparation  et  t'améltoralian  de*  route»,  sont  teté* 
par  la  cliaœbre  «.n  un  ou  deux  article*.  I.e  gou- 
vernement, pour  multiplier  les  bienfaits  qui  doi- 
vent résulter  de  la  construelioa  de  voies  de  corn- 
BMaication.  prend,  evec  le  cencenn  detprovlnees, 
de*  communes  et  des  particuliers,  d*  >.  en[;a(rc- 
Bcata  échelonné»  sur  plusieurs  année*.  1>  aprèn  la 
rééaelien  prepeaée  par  ta  aeetion  centrale,  il 


aérait  désomsaiainipeaaible  de  enivre  cette  marelM, 

pu'uque,  à  l'époque  du  vote  det  bn>lf;elii,  le  (gou- 
vernement devrait  pouvoir  proiiuiru  le  Jisv»»  de  la 
<lé|M  [i>e  totale,  pour  des  rouU;»  dont  la  construc- 
tion est  alors  encore  incertaine  et  doit  faire  l'ol^ei 
de  néfeelallemevee  les  proviaeeiet  teaeomniQnea 
cl  »o«ivf  nt  avec  les  partieidiers. 

r  tsl-d  liècËMiiiri-  ,  m«!  kuif-jc  demande  en 
examinant  cette ditposiiioi),  e*t-il  nécessaire  d'im- 

ÎOivr  au  gouvernement  de*  limites  aussi  étroites  7 
e  pense,  messieurs,  que  non.  Le  principe  peeé 
«lans  le  premier  c'est  que  le  ministre  ne  pent 
pa*  engager  les  fond*  du  budget  an  delk  de  la  dv- 
ri'e  du  budget  lui-même.  lieux  exceptions  sont 
admiseeaoe  principe  f  l'une  eonoerne  les  trawnz 
hnpertenta  qui  ne  peuvent  pas  s'ciécnter  dana  te 
cours  d'un  eitercice  Rimarquex,  me«»iour»,  que 
ces  travaux,  à  rai»oa  de  leur  importance  mémo, 
s«nt  toujours  l'objet  d'un  vole  spécial  de  la  part 
de  la  iégislatuire.  Ain*i  lea  précantiont  ^ne  Ton 
prand  «ont  à  cet  égard  parfaitement  inutile*.  La 
deuxième  exception  e»i  celte  qui  concerne  les 
baux  d'entretien  cl  île  iucaliua.  Dans  l'intérêt  de 
l'état,  il  importe  que  le  gouvernement  puisse eoa» 
trader  k  «et  é^^ard  pour  un  terme  plus  long  que 
la  durée  dHro  budget.  Cette  deuxièèoe  exception 
Cil  (ni  facile  a  justifier. 

•  lJ'aprèsce<considéralions,je  pense,  messieurs, 
que  Pamendemenl  que  j'ai  eu  l'honneorde  propo» 
ser  et  qui  n*e*t  guère  que  la  reproduction  de 
l'article  primitif,  peut  être  admis  sans  qu'il  y  ait 
Aiictin  ai>u>  il  cfaindra  à  revenir.  *  (Séance  du 
4  mars  1846.) 

(1)  «  La  section  centrale  a  proposé  d^nterealer 
\o  mot  for/ait  au  $  de  manUre  k  indiquer 
d'une  façon  plu»  claire  q«r  le  ino<lu  du  forfait 
doit  être  la  rè^le  poitr  le»  marchés  fait^  au  nom  de 
l'Etat.  Il  ne  *uSit  pas  que  le  gouvernement  seit 
ebligé  de  recourir  *  ta  coneurrence.et  k  In  pnhll- 
cit(*,  afin  d'ohtfnir,  m  faveur  de  l'F.tat,  i\e-  prix 
favorable»,  mait  il  faut  encore  que  ceux  qui  cu- 
Ireprennent  des  travaux  ou  de*  fbnrnitures,  cou- 
rent les  chances  de  pênes  comme  cdles  de  béné- 
0cec,  et  radminiftratton  ne  peut  ddrofer  enm 
ciiiidi'ir  ns  e\prim(!'e$  dans  lcscaniertdeaclMir^a«i* 
(Rapport  de  la  section  centrale.) 


Digitized  by  Google 


M4  KftaNK  DE  Lî!opoi.i)  n 

iMir  nahirc  paHîmluni!  et  de  la  »p«'cialil^  «'« 
l>m|itoi  anqoel  dk*  lont  detOnéoif  iioiit  acbeté«s 
ft  choiMes  ;<u  lien  de  prodiietiiïii,  OU  livr<««  «ans 
lDiermi*'1t.ihT  pnr'r";  proiltiricurs  Ptix-m^nK»» '1); 

8»  Pour  le»  fourniuireR,  iraosporis  ou  travaux 
.qui  n*ont  élë  1*ob|et  4*atienne  offre  aux  adjmli- 
rations  ou  h  IVgard  desqnels  il  n'a  été  proposé^ 
«jne  d»'8  prit  tn.Trrppi.ib!»»» ;  toulofoii,  lorsque 
Padtniuisiraiioii  a  cru  d>'voir  arrêter  ei  faire 
eoonallra  au  maiimuoi  da  prit  «  elle  do  doit  pat 
d<!pn<»^pr  ce  maxininm. 

9«  Pour  les  fourniture»,  transports  et  travaux 
qui,  dans  le  e«i  d'urgence  ^videnle,  amenée  par 
de^  circonstances  imprévocs,  ue  peutesl  pM 
iubir  le*  délais  de*  adjndicntions. 

Art.  33.  Les  dépen»f><  fixes,  itilles  que  traite» 
neote,  aftonnements,  pensions,  sont  ordonnao- 
06cs  par  le  minialre  dot  Bnancea  sur  le*  étati 
rollecllfs  (itii  lui  seront  transmi;*  par  les  dé|»arte- 
racnts  d'adminisiraiion  générale  :  ces  départe- 
ments feront  oonnallre  à  la  cour  d«e  compte*  le 
montant  des  imiHilaticmt  â  fait  e  sur  chaqueariicle 
du  budget  par  piitd-  Ac  la  formation  de  f<"«  états, 
et,  d'après  cette  comrouoicâlion,  la  «our  des 
com|ii«e  Mt  Penregietrement  de  oee  dépcneei. 
Ip'i  rayorncnis  itoni  justifléi  à  celle  cour  arant 
la  clôture  de  l'exercice 


(1)  Jo  pPHi^e  (]uM  uc  peut  y  avoir  de  doute  sur 
l'npp  icntion  de  c<>  numéroauk  poudres  et  arlifice<i 
de  guerre.  Je  tenais  à  faire  cette  observation  parce 
qu'il  y  a  un  grand  intérêt  (mblie  i  traiter  de  gi<é 
h  gré  pour  cet  objet  d'une  riiiiiiro  particulière  et 
d'un  emploi  spécial,  etqut?  ^  ll  ,v  avait  en  du  iloule 
a  cet  (-gard.  .i'aurai«  pruponé  une  disposition  addi- 
tionnelle. (  ObsttrTalion  de  M.  le  ministre  dee 
finances.) 

M.  dr  M  l  l'Mrcnrotlo,  rapporteur  :  ■  La 
chatobre  a  devuîc  rpic  les  (raitcnients  deii  fonc- 
tionnaires seraient  payaldc«  san^i  le  vi*a  de  i«  eour 
des  co(npte«  et  que  la  cour  liouiderailptMtérieure- 
nrnt  aux  payements  I  la  An  de  l'enerciee.  D'après 
la  lé'Iaction  de  l'.ui.  -2ô.  tes  dcpartemcnl»  feront 
ftimpletneiit  connalirt*  a  la  rour  des  comptes,  sans 
pièces  justificatives,  le  montant  des  imputation*  à 
faire  sur  chaque  article  au  budget.  11  roc  semble 
que  cette  rédaction  est  «iciense  et  contraire  à 
voire  intcnl  loii.  l>",i  près  l'art.  1 16  île  la  <  .nu  st  il  ut  ion, 
la  cour  de»  conipiei  est  chargée  do  veiller  à  ce 
^'j|  ne  s'opère  pas  de  Imuererls.  t1  rdsnile  de 
cette  disposition  que  la  cour  ne  peut  être  ohlij^cn 
à  liquider  définitivement  que  sur  le»  pièces  juili- 
ficalives.  Lort  Adiic  que  la  loi  ilLci.k'  que,  pour 
des  services  urgeols,  la  dépense  se  fera  sans  justi- 
fication préalable,  la  cour  ne  liquide  pas,  mais 
elle  ouvre  de»  rrtMits,  «^tli-  en  lii  iit  mile  dans  dfi 
registres  spéciaux.  Il  lut  ekl  ciuuili;  ju!>l(hù  du  U 
dépenne  au  moyen  des  mandats,  et  elle  ne  liquide 
dénoitivement  ^oe  sur  les  pièces  Justificatives.  Il 
résulterait  dn  teste  <|u«  tous  aves  adepté  que  la 
Cour  des  comptes  serait  forot'iî  de  liquiiU-r  prr'ila- 
blemenl  sans  pièces  justificatives.  Telle  u'a  pu  être 


.  .  Atf  1846,  K*  S»4 

Art.  'ii.  Toui  payrmrntsou  reMituiions  .1  faire 
en  dehor»  des  allocatloiM  pour  lee  dépenaee  gè* 
nérales  de  l'Ktal,  oni  lien  sur  les  fonds  spt'ciaux 
et  particulier^  institué*  pour  les  services  qu'ils 
concernent.  Jusqu'à  concurrence  des  recouvre- 
menla  eftetoée  à  leur  profil  ;  te*  reeeltn  «t  loi 
déppn'ïo^  rlf  rfiio  r.i((*gorte»ont  rensclgn*^'''  [mur 
ordi  c  dans  les  budgets  et  dans  les  comptes  i  elles 
se  ri^ijulariMut  daoi  la  comptabilité  de  la  tréao- 
rerio,  aom  lo  eoulrMe  do  la  cour  dot  cooploi. 

CHAPITRE  III. 

RèGLRUKitT  DÉFiniViP  DU  BDDGBT. 

Art.  25.  Le  règlement  défloilif  du  budget 
est  rol\iet  d'une  loi  particulière.  Cette  loi  cet 
ioiimiao  aux  cbambrea  daoa  la  mémo  fomo  «t 
dans  le  niôtne  radrc  que  la  loi  dn  budget. 

Art.  36.  Le  tableau  du  budget  clos,  qui  est 
aouevé  m  pit||otde  la  loi  aur  le  rèftement  de 
chaque  exereîeo,  fait  oonoatlre  : 

Four  la  recette. 

Les  évaluations  ; 

Lee  droits  couattlée  me  les  conIrllNitiout  H 

revenus  pub!i(*s  ;  ' 
Les  recnuvrcajeats  iffecHiés  ; 


votre  intention.  Je  ptyisc  que  votre  luteotion, 
comme  celle  de  M.  le  mini«tre  des  finances,  est 
que  la  ceur  des  comptes  ouvre  dc»cr4ditSf  (|a'elte 
en  tienne  note,  et  que  rimpotatton  définitive  ne 

se  fasse  que  sur  pièce»  jnilificafives  apr^*  la  dé- 
pense faite.  Ce  n'est  qu'ainsi  que  Pu  t.  '2.1  peut 
dire  exécuté*  J*ai  tenu  à  faire  cette  observation 
pour  4|uo  In  oanr  des  comptes  fût  A  aéaw  de 
mettre  cet  artînte  I  eiécotiim.  » 

M,  ti'  niini  tn  finances  :  «  L'article  dont 

vient  de  vous  entretenir  l'honoratde  rapporteur  a 
été  adopté  sans  amendement.  Cependant  je  crois 
devoir  répondre  qnciqnes  mots  aux  observatioos 
qu'il  a  présentées.  La  seule  différence  entre  l'ar- 
ticle propose  par  la  section  centrale  et  celui  (|ui 
a  été  adopté  au  premier  vote  coustste  en  ce  qu'on 
ilevait  transmettre  les  étals  pour  l'année  entière, 
sauf  à  justifier  ultérieurement  les  dépenses  faitoa, 
tandis  que ,  d'après  Tartiele  adopté,  la  ooor  en- 
vrira  de»  crcdil'»  dans  Iç»  limite»  ilii  l>udf;»»t.  et 
le  ministre  ordonnancera  %vr  r.e*-  crédits  sanadCp 
voir  réclamer  chaque  moi»  le  vi«ii  lie  laeevr.  Ca 
y'iM  c>f  inutile  pour  les  dépenses  de  cette  nature, 
f(  il  occa^iiiiine  une  perte  de  temps  considérable. 
Je  It:  rcpctc,  les  tleux  >> -.'.L-iTH-s  r,  |.n-:iicnt  ïur 
l'ouverture  de  crctiils  et  avec  justiBvaiion  ulté- 
rieure lorsque  la  dépensée  été  «ffMtnée.  • 

M.  lie  Man  d'AitcnroJn  (rnppirti  iir)  :  «Je  suis 
»alie>fait  dv  rcxpiicaliu»  que  vtciil  de  donner  M.  le 
ministre  des  finances;  mais  cette  explication  con- 
tredit évidemment  U  rédaction  de  l'article  ;  je 
liens  k  vous  le  faire  remarquer,  car  la  cour  des 
eompirf  n'  utra  pas  d'itnpulalion  définitive  à  faire 
en  ouvrant  le»  crésiits.  •  (Séancedn  1 1  mars  1846.) 
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Si  1m  prodniu  miani  à  reeoumr. 

Des  dévelop|>emeDlt  applicables  i  Pexercicc 

expiré,  et  formant  une  iKir  ii»»  spéciale  «lit  compte 
de  radniini>lratifin  l' s  fin  incvi.  font  oouuallre 


w.     Ali  1846,     804.  MU» 

«ircteqM  braatlMdtiwHM  tes  vilettrt,  oui' 
tièret  ou  qxantit^'s  qui  ont él«  MQtnitei  à  Fap* 

pticjtion  d<'8  tarifs  flqui  oui  d<'i<'rminé  le  mou- 
lant des  droit»  perçus  par  le  tré»or  puldic  (i;. 


(1)M.  le  nioUlre  des  finance*  :  «  Le  parngraphn 
de  développement  ajouté  par  la  »eclioa  cvalrali', 
aurait  pour  le  tr/^or  public,  d'aprèi  le*  renseigne* 
'  «Mata  que  )*ai  pria,  cette  ceotéquanca  que  Ma 
«léeatiea  eeftierail  réellement  une  leanM  d*en- 
▼iron  50  mille  franc*.  Il  faudrait,  m  pffei,  pour 
c:i£culi.T  celte  di*po«ition,  rédiger  cha(ju«  année 
une  •tali*tiquefîn.incièro  ccmiprenanl  le*  moindre* 
dMiaila.  Aisai,  par  exenple,  il  faMâtait,  poor  Tea- 
Nfiitremeiil,  renaelgoer  Vertgfae  et  le  noiakre 
détartra  'l'siîroits  jifrcus  et  ceu»  qui  nr  ^(■l•.1i^•l>t 
pas  |H  r^us.  Il  en  «erait  de  même  pour  iou»le»  im- 
pdti.  Il  faudrait  ^V»  de»  119  anilltoos  du  budget 
daa  voiea  et  mo/jw,  paa  m  centiaM  a«  fftt  omia, 
^oe  la  natare  et  «en  origine  fiMaent  renaeignée*. 
Après  m'ôtre  fait  r<'ii<Iio  compli-  de  la  pocsiln'i ' <' 
U'apptiqticr  cet  arlu-lf  «  n  btlgiquei  je  aae  sui* 
da«iaM<é  était  as><  /  m  1 1 1 <  pou r  que  la  ebaatbra 
voaiftt  preadra  ea  principe  rengagement  de  roter 
peur  le  «initlère  de«  finance*  50,000  franc*  par 
au.  Cette  néce**ité  oc-  m  a  |<a^  |>:irii  l>tt>n  di-mon» 
trdo.  L'article  priaiitif  indique  te*  élément*  aui 
d«Vf«at  dire  jelalt  au  projet  de  budget  :  cet  dié* 
ment* pourront  rt-rcvc  ir quel  que» dé velopprmmt s, 
l.e  gouTtrnrnictil  pourra  y  joiiuirede*  indicaliuit* 
iK'auoup  p\\i<i  ('>'m|ilèir4  que  l'clle*  qu'il  a  an- 
nexée* ju»qu't  pré*enl  au  budgatdea  r«o«ttea.Cea 
dldnant*  qui  peuvent  recevoir  plut  d'eilmiioft 
p^ir  lu  suite,  à  meauic  que  le*  moyens  il'd<  lion, 
c'cx(-<i-dirc  lei  fond»  du  budget  seront  augntcnlt'», 
ont  sufii  jusqu'à  prc*enl  à  la  chambre.  Je  pente 
donc  qu'il  n'y  a  pai  de  motifi  tufiMDla  pour  crdar 
MM  pareille  dmenae.  « 

M.  1.  Mr\n  d^Atteorodc.  porteur  :  «  .le  n'ai 
|Mssiij>i>ii(l'  les  dépense*  qu'uccisionaeraau  tré*or 
ranaeiidcroent  de  la  *eciion  centrale.  Cet  amende- 
nant  c*t  la  reprodaet'ion  d'un  article  dn  règleB.ent 
fhmrai».  dont  reiéeution  amène  toot  tet  an*,  en 
Fi  <ii<  <  .  la  r<:>iai'tion  d  nue  stali*tique  dc«  plu*  in- 
sinicdvcs  Je  possède  ce  travail,  qui  est  comidé- 
rabic-,  j'en  convien*,  et  qui  eal  da  plus  haut  in- 
térêt. En  l'examinant,  J'ai  remarque  qu'un  tel 
travail  nous  serait  d^une  très -grande  utilité, 
d'abord  en  ce  qu  il  noua  panMttratt  des  dtud«a 
■ur  lea  base»  du  l'impdi. 

•  Lor»  de  la  diacnssion  du  budget  du  voie*  et 
moyeu»,  i'honoraM*;  M.  V.  l  îiar |7rn  s'est  p'aint  de 
ce  que  le  travail  de  !a  secUou  i  culriik-  ne  reafi,r- 
niait  pas  d'appréciation* conccruAut  la  ba*c  de  no* 
îa»p6l«.  J'ai  fait  rcaiarquer  alors  que  de*  docu- 
aiMils  atatiitlquei  analefuea  à  ceuk  qui  »oni  pu- 
blié* à  l'étranger  noni  rt  iir-nt  intli^.pi  nsable*  p<air 
étudier  celte  grave  question.  i/e»l  faute  de  c^.* 
rcnsci^'nfmenl»  qui  permetteol  de  contrôler  le* 
rcoouvrearnta  de  la  tréaorerict  qne  aouvent  le 
|Mivanieaient  n'a  paa  exigé  dea  crêaneîera  de 
l'Etat  tout  ce  <|n'il  aurait  dû  e\l(;cr.  l'.'i'it  .liiisi 
qu'à  l'orifioe  de  la  tameu»e  atfairv  «le  la  ftxet  de 
Chiny,  si  neaa  avions  été  saisi»  de  document*  sem- 
blablea,  mus  annont  au  qu'il  était  dû  à  riliat  «ne 
famme  ^ni  «'avait  pnt  été  perçue  eu  lempa  otava* 


nable  ;  ce*  développements  nous  nuraii  nt  mis  à 
même  de  demander  au  go«vern< ment  de»  rciisei- 
gnem<-nt!>  «n  lcm|is  oppi>rinu  ,  nou«  au  ri  on*  ainsi 
évité  à  l'Etal  une  perle  que  je  o'exafére  paa  en 
l'évaluant  A  300,000  fraaca.  L*^t  a  Mt  bien 
d'autres  perte*,  à  cause  «lu  manqur  d,  m  ^  ,11  A,- 
contrôler  le»  recette*  <lu  U  ttor,  que  je  pom  jais 
eitcr.  si  je  ne  craignai*  d'abuser  de*  ntomenta  du 
la  cbaubre.  C'eat  donc  la  aiovaa  d'exercer  on  ren- 
tiAle  aar  le  peiat  de  aaveir  ai  la  fouvernement 
fait  rentrer  tout  ce  qui  e*t  dù  au  pa>*,  que  je  rê- 
elaiiie.  San»  l'état  qu'eiigc  le  paragraphe  prupuMï 
par  la  section  cealrale,  voua  oe  pouvez  le  savoir. 
Quand  il  a'agit  de  la  diacu«ai««  du  budget  de* 
▼oie*  et  moyen*,  on  est  obligé  d'envoyer  au  gou- 
'"'rn,  111  I  le  «lemander  des  ri  iiH.>ijuenit'nl«  qui 
arrivent  trop  lard,  et  t  on  c*t  obligé  de  VOler  *aiia 
renseignement*  *u0i»anla  ;  car  la  diacuaaioa  arriva 
avantqu'on  ait  obtenu  lea  renaeigoemenl*. 

Hana  le  but  de  faire  comprendre  à  la  chambre 
l'utilité  de  ce  travail,  fjil  di  »  *scr  uti  labli  >iii 
relatif  à  rimp6t  de*  patente*;  li  (iguro  dan*  lea 
aaaaxaa.  Plusieurs  de  mes  bonorablet  collègue* 
ont  trouvé  ce  tableau  fort  uule.  Si  vou^  tt-nrr  A 
être  pourvus  de  rm  «  igtiemenl*  de  celle  ualuru 
iur  tuules  les  branrlu  •  de  l'impdl,  il  faut  adoplcr 

rariicle  propoac  par  la  aectioo  cenlraie.  » 
M.  Rogier  :  •  J«  erafo,  maaaieun^  qn*il  fcnt 

ft'cntciutre  «ur  la  portée  de  l'article  en  di*cu**ion. 
Il  ne  faui  pa»  l'tll^udrc  au  delà  de  us*  limite*  na- 
turelles, mais  il  nn  faut  pas  ix  u  [dus  tellement  le 
restreindre  qu'il  ne  aignifierait  plua  rien.  11  a'a|tt 
ici  da  la  juitificatioa  des  recettes  opérées  par  le 
lr«îsiir.  I.i  projet  du  gouvernement  porte  que  pour 
la  règltiineiit  do  cliaque  eicrcice,  le  tableau  du 
budget  clos  fera  connaître  :  le*  évalaalîooaf  las 
droit*  cooatatéa  sur  ica  contribtttieas  et  revenu* 
public*  ;  lea  reconvrements  effoctué*  ;  tet  produits 
resiani  à  rL(  ouvr<T.  bntcud-onpar  là  qm  ces  ren- 
seignement» s«roiit  fourni*  d'une  manière  globale  ? 
Se  contentcra-t-on  de  placer,  à  cèlé  da  «hacun  da 
oes  intitulé*  un  cbiffire  et  croil-un  que  l'on  atir.i 
ainai  suffisamment  rendu  compte  de  la  tituaiiun 
finanei^iro  di'  l'Kiai?  ijuaul  à  itmi,  je  ue  le  pcnto 
pa*.  Je  |>en*c  que  *i  le  gouveroemcnt  veut  faire 
no  travail  utile  cl  confaraw  aux  véritables  inlen« 
tion*  do  la  loi  ,  il  devra  .troitmi.aiiMt r  ctiacjue 
chiffre  d'un  laljleau  détaillé,  cl  je  crois  que  la  pu- 
bliL'aliun  de  ce*  tableaux  n'entraînera  pa*  une  dé- 
pcn*e  de  £0,000  franca.  Aiyourd'hui  non*  aommas 
rédttita,  daas  la  disovssiott  du  budget  des  voies  et 
moyen»,  à  quelque*  ren>i:i[^iiemt'iiU  tout  à  fait  ia« 
»ufii*anu.  Le  budget  de»  vmic«  el  niujen»  devrait 
être  le  budget  le  plu*  approfondi  par  la  chambre, 
pniaqu'en  définitive  c'est  là  que  viennent  se  placer 
toutes  les  questions  d'impéts,  celtes  qui  intérêt* 
n  ul  p.èrliculièremciil  ta  f^rluue  [Hililiquc.  C'est 
»ur  point*  qu(>  l'on  <l<'vr.tii  jetttr  le»  lumière*  A 
pleine*  mains.  On  n>  Ic^raitjamai*  craindre  d'en 
doMoeriropà  la  chambre  otau pays.  Je  regretu-. 
ntaisieara,  que  M.  le  ainialv*  dâa  finaiiGes  vicuie 
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m  lâeilB  M  LBOFOLO 

tm  eréditt  omwt»  par  l«  loi  ; 

Le?  dmif!  acquis  aux  créancian  del*liut; 

Les  payements  effeclués  ; 

Bt  IM  4%0DMa  MfMDt  à  pa^er. 

Art.  37.  L«a  wriMmocea  que  les  complet  no» 
seigoent  comme  restant  à  payer  à  PéïKxjuede  la 
d^ure  d*ua  exercice,  ei  dooi  le  paytnuoi  a  été 
autorité  p»  dot  crédits  régulièramoat  ooveru, 
seront  acquittées  et  portées  eo  dépontooa  conpio 
de  la  trénorerir,  au  mninent  oii  ces  payements 
auront  lieu,  jusqu'à  i'cipiralioo  Uu  terme  de 


Art.  28.  Les  sommes  réalisées  sur  les  ressottP^ 
cea  de  rezercice  clos  sont  portée»  en  rrcrttr  an 
cooiptode  Pïnoée  pendant  lAijuelIe  les  recouvre» 
menti  seront  effsctuéi. 

Art.  39.  Les  ordonnances  de  payemeol  liqui- 
dées sur  rexercice,  et  doal  le  payement  n*a  pas 
éU  récttntf  dont  lo  eoora  léfil  do  budget,  ne 
nODi  pas  sujettes  à  rcnouvelltmcot;  le  payement 
peut  en  étn;  f j il  p.  oïlanl  riorf  an-!,  à  compter  dn 
t*r  janvier  de  l'année  (jui  donne  son  nom  k 
resopcioe. 

Art.  50.  Lorsque,  à  la  clôture  d*an  exercice, 
certaines  ailocatious  du  budget  sont  grevées  de 
droite  en  ftiveor  de  créanciers  de  rtiai,  pour 
travaux  adjugée  et  en  ooors  d*exécotioD«  la  par- 
tie d*anoc;)lion  cnror"  rt**i'f  «.Tir  -  [  oiir  -^older  la 
créance  est  tiaasferé«  à  l'exercice  i>uivaat,  après 
ddeonpio  vérifié  préalablemenr'par  la  cour  des 
comptes. 

Art.  31.  Les  fonils  resli's  iluponihlc;,  h  la  clô- 
ture d'un  exercice,  sur  les  aliacaiions  spéciales 
aifectéee  à  det  terrleet  étrangort  an  dépensée 
générâtes  de  VÉlal.  >ont  n  portés  à  rexcrcfeo 
tiiivant,el  ils  y  constrveni  l'aSectationqui  leur 
a  été  donnée  par  ie  buagei. 

Art.  SI.  Lotieportt  neniionnétdaat  lot  artMee 
qui  précèdent  «ont  l'objet  de  dispositions  spéciales 
dans  la  loi  de  règlement  des  comptes,  et  l'emploi 
det  fondt  par  let  miniilret  retpeetiA  peut  avoir 
lieu  dès  Pouvcrlure  de  rexercieo,  en  obsenraut 
les  rèRti  .H  étafilics  par  la  loi. 

Art.  33.  l  a  présenta iton  du  projet  de  loi  spé- 


«ial  pour  lo  r«fleiinnt  déflohlf  du  tadget  du 

dernier  exercice  clos  et  arrêté  a  lieu  danslemoit 
qui  suit  Ponvertnro  delatetthm  ordinaire  dm 
chambres. 

La  cour  det  eonplet  toonet  à  la  BBéne  épo- 
que, avrr  srs  nfi  scrvations,  le  compte  général  de 
I*élat  du  même  exetcioe  et  lea  docoBMnta  à 
rapfui. 

CHAPITRE  IV. 

DBCBKAMCB  DES  CRÉaWCBS  A  CO*RCE  DE  t'BTAti 

ratscaiPTio^s  iégsies  et  oppositions. 

Art.  34.  Sont  prescrites  et  défiottivemeut 
éteittlot  an  proM  de  TÉtat,  tans  préjudice  des 
d(?ch^ances  prononcées  par  les  loit  aatérienree, 
ou  cooipniios  par  des  marché»  ou  conveolioas, 
toutes  crt'iaoees  qui  n'auraient  pas  été  liquidées, 
ordonnancées  et  poyéct.  dont  ao  délai  do  doq 
ans,  à  partir  de  l'ouverture  <!e  l'exercice. 

Art.  55.  Les  dispositions  de  l'article  précédent 
Be  lont  pas  appiicablet  aux  créances  dont  l'or» 
donnancemeot  et  le  payement  n'oot  pu  étro  ef- 
fectués dans  les  délais  déterminés  par  le  fait  de 
fadministratioQ  ou  par  suite  d'tottancea  enta- 
uéet  devant  Paalorilélttdielaire. 

Tout  cr<  ancier  a  le  droit  «le  se  faire  déliwror 
par  le  ministre  compétent  un  hulleiin  énonçant 
la  date  de  sa  demande,  ei  les  pièces  produites  à 
l'appui. 

Art.  36.  Toute  ordonnance  «lont  le  payement 
Q*a  pas  été  réclamé  dans  le  délai  de  cinq  an*,  i 
oompter  dn  l«r  janvier  de  Tannée  qui  donne  son 
nom  à  l'exercice,  est  prescrite  OU  profit  dtt  trétor. 

Celte  prescription  n'.ii  feint  pas  les  ordonnances 
de  payement  qui  seraient  frappéet  de  taisi«>arrét 
ou  dv>ppotitlon. 

Art.  37.  A  rexpiraiion  de  la  citqiième  année, 
le  montant  des  ordonnances  de  payement  frap- 
pées d«  saisies-arrêts  ou  oppositions ,  est  versé  a 
la  caisse  det  dépéltetconaJgnaUont^à  la  conter- 
vation  <If  «  .intis  1p  qui  il  appartiendra.  Ce  ver- 
tement libère  eniiéremeol  le  trésor  public. 

Let  contlgnatÎMit  de  œtte  nature  ne  font 
courir  aoctto  taiérdt  en  hwmt  det  parNot  imé- 
resséet. 


mettre  enavaot  des  questions  d'éaooonie,  lorsqu'il 
»'«gil  de  rensei(fneiBent«  qui  peavent  é«:laircr  les 
chambres  «iir  la  .pit  >tion  Hn.iinMÙre,  sur  la  nature 
des  impèls.  sur  Imr  ciuvliU',  iur  l«up  produit. 

D  Je  demande  à  M.  le  mloifirc  comment  il  eo- 
leod  exécuter  les  prescription»  de  I  article  en 
disouaaion  ;  s'il  croit  que  le»  pre*cripiion«  de  la  loi 
»erorit  (n'r.it,^t^  alors  qu'il  aura  fourni  quelques 
détail»  iiuiguiliâiu» ,  quelques  tableaux  insigui- 
6auls,ou  s'il  1)0  peu»e  pat  que,  pour  exécuter  la 
loi  dans  son  «sprit,  il  fanora  que  ooi  taMteni 


aieol  de  graodi  développemeuU.  Je  crois,  quant  à 
moi,  qu'il  ne  faut  pas  ne  borner  à  quelque*  mai' 
gre»  reofteignemeou  qui  n'éclaireiniieut  pat  du  ItOt 
la  siluatiao.  Aissi,  mcuieurt.  je  pcnif  qn  inler- 
prétée  mesure,  tans  lui  donner  une  portée 
exagérée  [n  n V  [,a,  entrée  dans  tes  vue*  do  tes 
auteunt,  la  ilispQi,4iii>ii  de  la  teclioo  ceatrale,  qal 
n'est  d'ailleurs  qu'une  disposition  eoqtnnlée  an 
règlement  frauçait,  pourrait  être  exécutée  en 
Bfigiquo  ooamke  elle  se  trouve  exécutée  en 
i.(«iM0dn4eMnlMfi,) 
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Art.  88.  Sont  d«aaitiT«iiMDl  «Mpiitei  à  l*Étai 

les  sommes  ver«éea  aux  caisses  des  agents  des 
posles  el  du  cheiuio  de  fer  de  PÉlat,  pour  ôlre 
remisM  à  de»UoaUoa,  eidoot  le  rtmboiirseiaeiit 


(1)  M.  le  comte  Vilain  Xllll  :  ■  Il  me  paraît  qu'il 
y  a  une  certaine  injuclice  dans  cet  article.  Avant 
de  confi<'<jiier  de»  foiulv  ilesiiui'-s  à  un  roilitiiirc  ou 
A  un  tnalht'ureux  quelconque  dont  on  ne  décou- 
vrirait pat  Tadrctte  ou  qui  lierait  mort,  il  ceD« 
viendrail  de  recherclier  sa  famille,  à  laquelle  on 
r«»Uta«rait  le«  fond*.  Pour  le*  lettres  l'État  se 
rii.LTVf  Cl'  (Iniii  ,  il  fsl  vr.tl  que  c't'il  «Ion  pour  ne 
pas  perdre  le  montant  de  la  tase.  Lli  bien,  si 
l'État  se  ré»erve  ce  droitjl ne  devra  pas  se  rendre 
ITiéi  iti'  T  ili-  «.ommc»  qui  app.ii  tir  luii  nl  à  de*  ni.il- 
heuruux  cl  qui  uul  déjà  ilù  pùi)er  iiua  l&xv  exor- 
bitante à  la  poste  parce  qu'ils  ir^noraienl  sans  doute 
l'éconoaiM  et  les  |^«ati«*  «jii'oSrwsi  i«s  iBStf 
ries  pour  le  transport  des  valeur*.  Aujourd'hui  il 
n'y  a  vrainu  iit  plii'i  qui;  ceux  qtii  ffjiiorrrU  ces 
avaijldi^c»  qui  c^pcUii-'til  cncorir  dt'ï  vaieui^  |><ir  la 
poste.  Je  pense  donc  que  le  cas  que  je  viens  de 
8iflu«l«r  ne  roatre  p««  dans  la  caÂiforie  des  oor- 
fiscalious,  tetquellea  ne  «levraioat  av»ir  Iîm 
qii'aprè»  avoir  cpui  •'  tous  les  moyens  pouihlc» 
pour  découvrir  le  [>ruprivlairu  légitime  (!«•«  va- 
leurs envoyée*.  » 

M.  tà'lioop  :  «  J'appuio  «oiièraiBOttl  les  ohaer- 
Tatwnt  qu«  vient  it«  ntru  Mon  booorsble  collèguo 
M   IciniiiU'  \  il.iiii  Il  me  parait  qu'il  cuit, 

viendrait  il  auimi  d'y  faire  druil  qu'il  no 
ftiudrait  (>Bf  pour  c  '  i  introduire  un  anicodi^menl 
dans  la  loi.  Il  om  partit  <]u1l  pourrait  suffire  de 
roagafeutoni  de  M.  le  uiioisire  de  donner  les  in- 

-iiT'  ri.itis  iii'i  i. «■.airi  *  aux  eiii|.'  de;  ailminis- 
Iraduua  quf  la  chose  codcltik'  |juur  qu  il»  f4»»«jul 
de»  rcchcrclic*  afin  de  découvrir  le*  ayanlji  droit. 
Cl  donnant  Jea  arertUsementa  aat  intéressé 
avant  reipîratîoo  du  délai  Mal,  pour  que  ces 

fonds  pu'usent  parvenir  a  leur  destination  ou  <>trc 
renvoyés  à  ceux  qui  les  avaient  rcmi*  el  auxquels 
ils  apparllcnncnl. 

>  Je  désire  que  MM.  los  miaistres  puisscBt 
prendre  cet  engagement.  » 

M.  le  miiii«ti'L'  il»  s  finances  :  o  Le  «.éiial  voudra 
bien  renurquer  que  dans  un  grand  nombre  do 
4ispOMtioas  de  la  loi  en  diacussioii«  la  oitee  tenaa 
de  prviicripliuu  du  cinq  anncuï  ir  trouve  indique; 
c'e»t  une  mesure  d'urdru  indispensable,  parce 
qu'il  faut  que  l'Etat  puisse,  à  une  éj)  >iiii.  ili  ir  r- 
aiinée,  arrêter  ses  comptes.  C'est  une  prescripiioa 
dVrdre  publie,  al  j'^jottlatai  que  eaui  est  néces- 

s>:iirr  au  jx'inlilr  vue  d'une  hofpic  ei<m|tta1»i)ilé.  il 
me  (laraU  que  l'ai  l,  5a  n'a  jus  l>i  j'oi  tte  <jut!  pa- 
r.ilt  lui  aliribucr  l'iionorablc  préupiuaai .  Il  n  ex- 
clut nullement  ia  remise  des  fonds  lorsque  t'admi- 
nistrai ioa  dao  pealas  peut  iliconvrir  lot  pevtoanat 
qui  U'i  ont  confié*  à  la  poste  Ainsi  les  lettres  qui 
»uul  iimbrcet  du  cachet  d  uuv  tiiuu«>u  d«  commtsrce, 
ou  le»  renvoie  ;  il  en  eti  de  même  de  l'argent  qu'on 
rasiitue.  Il  ne  s'agit  donc  pas  do  coufiscatioo,  ouia 
de  ht  prescription*  larsi|a*aa  n'a  pa«  pu  raaoa 
uattre  d'une  ounièra  aarlaioa  la  partaiM^Kt  a 
conbv  cea  ft*nd*. 
•  Ja  pansft  f «*«tfl*i  Kailiai  la  diafaiiliaa  a** 


.  -  AN  184e,  N*  SM.  '     '  ««* 

pta  été  réelaiD^  par  Im  tjmiî  liroit,  ttan  ^ 
un  délai  de  cinq  anoéca,  à  partir  da  JMW  4r' 

▼ersement  des  valeurs  HV 
Art.  3^.  Les  saiiies-arréts,  opposiiloot,  sI^dî- 


d'autra  aaraMèra  qua  calai  da  la  prcseriptiaa  dans 
un  but  d*ordr0.  • 

M.  le  comte  Vilain  XUII  :  ■  M.  le  ministre  vient 
de  dire  exactement  coque  j'ai  eu  l'honneur  d'à  va  n- 
ear,  c'asl-A-dîreiiue  toalaa  laaialtras  qui  p«rieui 

un  cachet  connu  on  le*  retourne  à  la  personne  dela- 
qoelleelle*  émanent,  etcela  pourquoi  7  pour  exiger 
le  payementile*ta«eq«e  le  [jouverncmcnt  n'entend 
pas  perdre.  Mais  lorsqu'il  s'agit  d'argent  qui  n'est 
pas  réclamé  et  dont  on  ne  connaît  pas  au  jusia  la 
destination  ni  la  source  d'où  il  provient,  il  y  aurait 
prescription;  ici  c'est  l'inverw  ,  le  gouvernement 
ilevient  le  détcn'eiir  de<  Filld^,  il  devient  posses- 
seur de  fonds  qui  no  lui  ne  lai  ont  jamais  appar- 
leou,  at  cela  «n  bout  de  cinq  ana.  Il  me  parait  qua 
M.  le  ministre  de*  travaux  pubîiri  pourrait  faire 
insérer  daa%  la  nouvelle  loi  kur  Id  |to»li:,  qu'au  bûuL 
de  (rois  ans  on  fera  connaître  par  la  voie  des  jour- 
naux o«  des  affichas  rargeat  en  las  lettres  qui  ne 
•ont  point  réelaaiës,  comaie  oela  sa  Ibit  aa  cnaaia 
«lu  fer  pour  les  okjelH  perdu>.  Je  ne  «aîa  patai  A 
la  potlc  on  entenil  briMir  le  cachet  pour  découvrir 
qui  a  envoyé  la  lettre;  sans  cela,  celui  k  qui  l'envoi 
serait  fait  pourrait  ne  pas  lo  recevoir,  il  pourrait 
mém»  éira  mort  aui^  bien  que  celui  qui  iViarni 
fait,  et  le  gouvernement  alors  deviendrait  l'héri- 
tier peut-être  de  m<tllieurcux  qui  se  sont  pressurés 
jusqu'à  la  dernière  goutte  pour  envoyer  quelque 
argent  à  leurs  eatota.  Ja  no  vaudrais  donc  pas 
que  la  Fonflaealion  aftt  lieu  ans  avertisaeaieBts  ;  jo 
'     I  '  1 .1    qu'  I  :i  lioul  de  troi*  an^i  le  guu  vcrneiiieot 
prîi  ilt.>  mc&ut'cs  pour  découvrir  lu»  aiU-rciJiés  , 
absolument  comme  cela  se  fiaitan chemin  de  fer.  v 
M.  le  miaiatre  des  financM:  «  Mon  boaorable 
collègue  de*  travaux  publies  nt*assure  que  lonlas 
tes  lettres  refusées  soi,!,  d'après  le  rè|;K-irieiil  de* 
po*te*,  ouvertes  aprèt  un  certain  délai  :  ainsi  je 
siippoio  qu'une  lotira  acoompagae  on  aavoî  d*ar- 
gent;  si  l'on  veut  connaître  la  personne  qui  envoîa 
l'argent,  on  ouvre  la  lettre  el  l'on  renvoie  l'sir* 
getil  n  la  personne  ijui  l'a  adressé,  de  manière  qu'il 
est  complètement  satisfait  aux  désirs  de  l'Iiono- 
rable  comte  Vilain  Xllli. C'est  non-seulement  une 
obligation  morale,  mais  un  devoir  légal  de  resti- 
tuer les  fonds  quand  ou  peut  découvrir  les  inié- 
i*e*»és  .  I  ai  iiele  en  il iscussion  ne  porte  aueui»  [ué- 
judice  à  ce  principe,  il  se  borne  *  déclarer  qu'au 
liau  d^appliquer  la  disposition  du  Code  civil,  il  y 
aitr.T  pour  li  »  fonds  une  (>reseription  '«p«'>riale  lors- 
qu  ou  lie  pourra  pas  découv  rir  ia  personne  (jui  a 
confié  ses  fonds  et  lorsqu'on  ne  peut  n>  eompiir 
envers  le  destinataire  les  désirs  de  celui  qui  a  fait 
l>itvai.  » 

M.  le  baron  de  Mai  ,ir  :  <•  J'avais  demandé  la 
parùl««  avant  que  vous.  eu,isi(  £  cntrnilu  les  explica- 
tion* de  M.  le  ministre  des  finances;  il  esi  démun- 
tré  qu'il  no  s'agit  pas  de  confiscation,  il  s'agit  d'une 
mesure  4*ordr*  et  réclamée  dans  Pintérêt  d'une 
bonne  administration  ;  an  surplus,  il  e,t  tMiteodu 
qo'il  sera  fait  toutes  te*  recherches  possible»,  re- 
alMKlMi  igm  HKtmi  Ion jovra  Imocàaïua»  tfiMuid 
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teatitfns  d«  cenioa  et  délégations  rardei  tomoief 

et  orilonnancet  de  payetnenl  duC'*  par  TÉtaU 
n'nT;i  <(*cffei  qiicpendani  cinq  ans,  à  rompier  de 
leur  daU-,  (iiteU  que  soient  d'ailleura  le<  Irailéf , 
actes  de  proeéilnre  ou  Jogementa  ialcrvenm  sur 
Ipjidites  oppositions  on  significations,  à  moins 
qu'ils  n'aient  été  régttitireueut  ootiflét  i  Pad- 
mioistraiion. 

BUet  aoBt  riréetdN»flte«det  rafiairei  dtni  les- 
quels elle?  .Tit  T'cnt  élé  inscrites,  et  ne  sool  pas 
comprises  dans  les  certificats  prescrits  par  Tar- 
licle  14  de  la  loi  da  19  férricr  1702,  et  par  les 
art.  7  et  8  du  déctet  du  1 S  aoAt  1M7. 

Art.  40.  Toutes  salsics'arréis  ou  oppositions 
sur  des  sommes  dues  par  rÉtai,  toutes  sigoifica- 
IIODi  deceisioo  oa  iraniport  detitltes  sommet,  et 
tontes  autres  nolificallons  ayant  pour  objet  d'en 
arrêter  le  payement,  doivent,  à  peine  de  nullité, 
étr«  faites  entre  les  mains  du  chef  du  départe- 
ment ministériel  que  la  déiiense  eoncerne ,  on 
de  son  (lélésm'  en  province,  f-t,  en  os  d'urgence, 
en  mains  de  l'agent  du  trésor  chargé  d*eo  effec- 
tuer le  payement. 

Art.  41.  Les  cauiionameots  Hont  le  rembour- 
leineotn'a  pas  élé  effectué,  faulr>  de  protlttctions 
on  de  justifications  sitffiisaaics,  dans  le  délai 
d*une  année  i  «anpter  de  la  cessatloo  des  Ahm> 
lions  des  litolairsa*  ne  porteni  pins  dlttlfr* 
réu(t}. 

CBAPiTtE  V. 

cosm  oiaia&i.  ar  iTAts  m  smanoji  &  foomaia 
Ma  uis  ■inisTMa. 

Art.  4S.  Le  compte  annuel  de  Padminisirailon 
des  finance:»)  comprend  toutes  les  opérations  re- 
latives au  rectuitrcmeoi  et  à  l'emploi  des  deniers 
publics,  et  présente  la  sitnatloo  de  tons  les  lerfi- 
cct  de  recette  (  I  ^  lépense  tu  commoneemeni 
et  à  la  fin  df  rnunor. 

^cs  comptes  de  cbaquc  exercice  doivcuL  tou- 
jours être  établis  d^ine  manlêw  unitomie ,  aree 
les  mêmes  di^lrihutions  que  le  budget  dndit 
exercice*  sauf  les  dépeaMes  pour  ordre  qui  n'y 
auraient  pas  été  mentionnées  et  pour  lesquelles 
Il  «st  fait  drs  artieies  ou  diapltroi  additionnels 
et  séparés. 


elles  se  feront  de  ta  manière  indiqnée  par  M.  le 
minsitro. 

m  D'ailleurs  e*ett  une  dispoeitten  d'evdre,  et  il 

fallait  bien  qu'on  adoptât  un  terme  de  preseri|^ion 
moins  luog  que  celui  prescrit  par  le  Code  civil*  si 
00  voulait  établir  une  bonne  iToaptabilité.  • 
(Séance  du  »éoat  du  13  mai  I8il.) 

(1)  La  cattic  de«  caulionoeiiieal$  donne  4  p.  c. 
ans  comptables»  fui  «sot  tonus  à  |  éépsssr  des 


Art.  43.  Dans  lo  premier  triéseslrè  de  cba<|ue 

année,  le  ministre  des  finances  communique  aux 
charobrrs  et  iran-moi  h  la  cnur  des  comptes  îe 
compte  général  des  ânaoces,  comprenant  l'exer- 
cice elos  et  la  situation  provisoire  de  tVxerdee 
suivant,  avec  le»  ilocumenlsà  l'appui. 

Ce  compte  générai  est  appuyé  de  trois  comp- 
tes de  développements  ci-après  désignés  : 

1*  CoH^e  dti  ètt^ett  lequel  otpose,  d'une 
part,  par  année,  par  exercice,  par  branchf  de 
revenus  et  |iar  nature  de  percepllonf  les  droits 
oooslaléi  à  la  disrge  des  redevables  de  l*iiatt 
les  rwonvremenis  effeciués  sur  ces  droits  et  les 
recouvrement.<i  restant  à  faire; 

El,  d'autre  part,  par  année,  par  exercice,  par 
mioliière  et  par  article,  les  drolu  constatés  an 
profit  des  créanciers  <)«  PF.lai,  les  payements 
effectués  et  les  payements  restant  à  effectuer 
pour  solder  les  dépenses. 

Il  établit  de  plus: 

La  comparaison  entre  les  évaluations  des  rsK 
celtes,  les  droits  constatés  à  la  charge  des  rede- 
vables de  l*ttat  et  les  recouvrements  effertoés 
sur  ces  droits; 

La  comparaison  entre  r  t^dits  ouverts,  les 
dépenses»  les  droits  cou»iaté«  au  profit  des  créan» 
ciers  de  l*État  et  les  paf emenis  effectués  sur  les 
ordonnances  des  ministres; 

2«  Compte  de  la  trésorerie ,  lequel  expose 
les  mouvements  de  fonds,  les  émissiuus  et  rem- 
boursements d*eAits  i  payer,  ainsi  que  les  re- 
cetlfs  cl  les  <lt'peri8PS  en  comprp  murant,  qui 
ont  lieu  tant  |>our  maintenir  l'équilibre  entre 
les  ressources  et  les  bestrias  de  TEtai,  que  pow 
assurer  dans  tontes  les  loealités  Paequittomanl 
ponctuel  des  tl<'pfn»es  publique».  Ce  compte  est 
aitpuyé  de  la  situation  de  l'aciif  et  du  passif  de 
l*adm1nisiraiion  des  floances,  et  de  l*état  de  la 
dciu-  Huilante  à  la  fin  de  ehaqooanuie. 

3o  Compte  des  dîvers  services  publict  et 
spéciaux,  lesquels  exposent  les  opérations  an- 
nuelles et  la  sliuatloo,  é  la  fin  de  chaque  année, 
des  divers  services  qui  se  ratlarbent  directement 
ou  intliroctement  à  rcxécution  des  lois  de  fi- 
nances. * 

Le  compte  spécial  do  la  dette  ioeerite  et  dee 
oauttonnemeots  mlpréseBid  on  capital  et  Intérêts. 


fsndB.  Il  a  ëlé  reconnu  que  des  déposants  ayant 
oessé  leurs  fonciion*  de  iiemptablet,  ««  eyaakeb» 
tenu  leur  quUu»,  ttc  prennent  ancaee  mesure 
pnur  retirer  leurs  dt-p6t».  '^1  ils  i'  y  n  [  lu»,  il  eo 
est  qui  vendent  leurs  tilrvs  cl  même  des  parties  de 
oe«  titres.  Il  en  résulte  qae  le  service  do  ce  foads 
de  dép&i  finit  psr  ctrv  L-onttitué  eo  une  henquo 
au  profil  de  personnes  étrangère*  à  l'adarfoistra* 
lîoB.  •  (RapfiDM  do  la  seoiiou  oonlnl») 


Digitizeo  by  v^oogle 


EtGNË  DK  LËOPOLD  Iw.  -  AH  1S46,  N*  354. 


Art.  44.  Lm  miolilraf  préteotenl,  ebaqiM 
letiiOD,  des  comptes  imprimés  de  leur*  Opéra- 
tions pendant  Tannéf  préct'ilcnle. 

Art.  45.  Les  complet  que  les  mioi&lres  doi- 
vent paUter  déTrioppmt  le»  opéraïkmi  qui  ne 
sont  que  sommairement  exposées  rf^rs  leeomple 
général  de  radmiDisiratioo  des  finauves. 

Ils  se  composent  : 

l»D*iin  ialil«a«  gioénl  préseatant,  par  cha- 
pitres et  par  ariicli-'  if^j-i'bt  f^,  tnii%  les  résultats 
de  la  siloalioa  dé&oilive  de  l'exercice  expiré  qui 
serrant  d«  basa  i  la  lai  proposée  ani  dtanlins, 
pour  le  règlement  dudit  exercice  ; 

S«  De  développements  destinés  à  expliquer, 
arec  tmis  les  détails  propres  à  chaque  nature  de 
serrice,  selon  rordre  des  articles  et  des  tUtera 
do  bttdgett  les  dépenses  constatées,  liquidées  et 
ordonaaoo4aa  à  l'dpaqM  de  la  eldiare  de  Peaer- 
cice. 

Art.  46.  Chaque  départaneni  mInitlérM  foar- 

nil  anniiellemeûl  aux  deux  chambres  léi;i«lativcs 
un  éiai  sommaire  de  toutes  les  adjudications,  de 
tous  les  contrats  et  marcbés  de  SO^OM  franci  el 
auHleiim,  paseéa  dam  le  aonrant  da  Pannie 

échu" 

Les  adjudications,  contrats  et  marchés  iufé> 
rietirf  à  cette  tominet  nait  qâk  i*«làvinlant  eo- 
sembk,  pM»  des  oltieta  4a  méoM  nature,  à 
80,000  francs  et  ao-daitna*  sont  poritfi  «nr  le- 
dit éut; 

De  pins,  un  état  des  marchés  Mis  de  gré  a 

gré,  dépass.int  4,000  francs  dans  les  termes  des 
exceptions  autorisées  par  l'article  33,  et  accoiQ- 
pagué  des  motifs  de  ces  marcLés. 

Ce»  élaia  indiquent  te  nom  el  le  domicile  des 
parties  contractantes,  la  darée  et  les  principales 
oondilioos  du  contrat. 

Art.  47.  Le  mobilier  fourni  par  TÉtat  est  in- 
irentodé. 

Les  ioventaires  sont  déposés  aux  archives  du 
ministère  des  finances,  de  la  cour  des  comptes 
et  amt  seerOlarlata  dee  mintelêree  an  des  adnil> 

niiiraiions  que  la  chose  concerne. 

Les  iuventaire<i  doirent  être  récolés  à  la  fin  de 
chaque  année  et  à  chaque  mutation  de  fonction- 
nairet  rcspomables,  par  des  agents  de  Padmi- 

nislraiion  des  doœaiuc.i,  et  en  présence  (Pun 
commissaire  désigné  par  le  gouvernement. 
Art.  4tt.  Les  chefs  des  déparietoeols  miiiislé- 

ftels  remettent  la  cour  des  comptes  : 
1  Tn  lablean  détaillé  des  propriétés  et  rentes 

del'ËUtj 


(1)  a  11  résulte  df  ce  <jui  précède,  (|uc  torifju'uQ 
comptable  de  l'Etal  exervu  eu  même  temps  le» 
fsncliens  do  recovenr  do  seriricfS^.apéçiaaB*  la 

tm»  sift,  TCHi  vu^'^mm»,  ISil* 


S»  Des  expéditions  des  preoès-vcrbaux  d*adja- 

dicationsdc  harriéri  »,  des  coupes  île  bois,  !nyrr<; 
de  propriétés,  ventes  de  récoiies,  a^ohjels  mohi- 
Uert  et  autres  titres  analogues  ; 

S*  Des  extraits  du  maniant  des  rtlet  dei  im^ 
pôis  directe  ir  liqmntlee  quolitéi  par  provinee 
et  par  commune; 

4»  Et  généralement  Ions  les  antres  docomanta 
da  natare  à  conslaier  nn  Mt  acqiia  à  l^iiaU 

CHAPITRE  VI. 
COJBtVBS  MS  GOWVAatSS. 

Art.  49.  Tout  recev  ir  ou  agent  comptable 
des  diverse  adminisiraiiuos  financières  rend 
annuellement,  et  a?ani  le  1«*  mars,  4  la  cour 
des  comptes,  le  compte  de  sa  gestion. 

Ce  compte  comj^rend  tous  les  faits  de  la  ges- 
tion pendant  ia  période  annuelle,  quelle  que  soit 
leur  nature  et  à  q^tique  serrlco  puUic  on  parti- 
entier  qu*ils  se  rapportant. 

Il  présente  : 

!•  Le  tableau  d^  valeurs  existant  en  caisse  et 
enporleffenille,  et  des  créanoes  à  neonrrer  au 

conimf  nrcmenl  de  la  gestion  annuelle,  OU  l'a- 
vance dans  laquelle  le  comptable  »e  serait  con- 
aUtué  i  la  méaM  époque  j 

9o  Les  recettes  et  les  dépenses  de  toute  o*. 
turc,  faites  pendant  le  cours  de  cette  gestiont 
avec  distinctions  d'exercices  et  de  droits  ; 

S»  Le  mentant  des  valean  qui  se  trouvent 
dans  la  caisse  et  dans  le  portefeuille  du  comp- 
table, et  des  créances  récitant  à  recouvrer  à  la  fin 
de  la  gestion  àoouehc,  ou  les  sommes  dont  le 
préposé  serait  en  avance  4  la  même  époque. 

Art.  50.  Les  écritures  et  1*  s  livres  des  compta- 
bles des  denier»  publics  sont  arrêtés  le  31  dé- 
cembre de  chaque  année,  ou  à  Tépoque  de  la  ces- 
saUon  des  fonctions,  par  les  agents  administratif 

désignés  à  ret  effe(. 

La  situation  de  leurs  caisses  et  de  leurs  porte- 
fonUlee  est  vériSée  aux  mêmes  époques,  et  con- 
statée par  un  procès-verbal. 

Art.  51.  Lorsque  les  comptables  de  l'Etat  sont 
eo  même  temps  receveurs  des  communes  ou  éla- 
Missemenis  pdilics,  la  vérifteation  de  leur  caisse, 
par  les  agents  du  gouvernement,  s*o|>ère  simul- 
tanénicni  i»»mr  tous  les  services  dont  ces  comp- 
tables sont  chargés,  el  ce  indépendamment  de  la 
surveUlance  el  du  cootréle  des  autorités  provln- 
ciales  ou  autres  {!}. 

Art.  53.  Les  agents  des  administrations  géaé- 


contrôle  exercé  sur  sa  cait»c  par  radoiinistralioD 
des  finance»  e»i  incomplet,  et  vice  v«r«t,  parce 

qna  le  oenirUo  des  fiaanoas  an  s'étend  pes  ans 
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raies  roin'iits  à  la  gar<te,  à  la  eooiervatîoo  et  h 
l^mploi  ilu  iiialérici,  appartenant  à  PlUal,  Hont 
rMpon^.ibît's  de  Cf  m.it«''ric^  <>t  Ils  on  rcndeal 
compte  aaouclleoi'-nt  à  la  cour  de»  comptes. 

Lei  eonplM  reoMlgoent  :  («■  quaolliéi  et  ta- 
lèun  en  mégaitins,  les  entrées,  les  sorties,  la 
mise  en  coDsnmmation,  en  teotect  au  Kbat«  et 
les  parties  anéanties. 

D«s  (roei>-f«riiaiik  conaUtent  cet  «lims  okni' 
vemeatf  «t  oMitiliOM  dmf  cetM  partie  du  lei^ 
Tice. 


Ccsageott  teat  soumitt  cMine  1m  eompta- 
bles  eu  deoltt«,  i  im  cauyonoeneat  eofen 

VÈUt  (1). 

CHAPITRE  Vil. 
Mwoeineas  ainau»  ov  Ti&mmnta. 

Art.  53.  Sont  .ipplicables  aux  provinces  : 
i*  Lei  r^es  établies  pour  li  datée  des  bud- 
gets et  pour  la  reddition  de»  cooq^  dai  fond! 
d«l*ÉUt(8/; 


t 

recettes  «iiécialoi,  «t  que  le  contrôle  communal 
ne  s*élend  pas  aux  recettes  de  l'Élat»  Il  a  dooo 
pard  nécessaire  d^assurer  par  la  loi  te  eontrftie 

(le  l'administration  denfinances  M  t  î(  -  rompt.ihles 
de  l'État,  cbanés  d'autres  rcccitc»,  cl  d'arrêter 
que  la  vériSaeueu  de  leurs  caisses  s'opérerut  «i- 
multanément  pour  tous  le»  services  dont  iU  pour, 
raient  être  chargés.  »  fRapporlde  la  section  cen- 
trale.) 

(1)  «  Le  projet  de  loi  en  diteusaion  tend  à  aisurer 
eu  trésor  publie  dus  guruntiea  de  oenservaiion. 
Le  trésor  se  compose  non-seulement  de  valeurs 

DionL-iairc^,  il  se  compose  auMi  de  valeurs  malc- 
rielli"*.  des  at)[>ruvisi.)nrirnuMil'.  mit'  r^'iil  k  niicnt 
les  arsenaot  cl  les  owgasias  de  r£lat.  Cependant 
le  projet  du  gonvemenÎBUtuaalipulude  garanUee 
qu^en  favour  de.  valpurs  monétaires;  et  les  liens 

Iui  uu4»m:iiI  la  complahilil)'-  îles  ilcniers  à  celle 
es  matières  sont  trii|i  iiunibrcux  et  trop  tlruils, 
poursuit  sott  possible  d'obtenir  une  entière  sécu- 
fM  sur  la  régcilarlté  de  la  preudère  sans  irotrTer 

Ir  rrntriïr  rl  b  prrtivt-  de  »ci  r^utltats  dan*  I« 
vénbcalion  lie  sa  itecoiiiic,  La  gCAliwt»  de»  deiuer* 
iuiprime  iostanlanémeol  le  caractère  de  comptable 
aui  agents  de  l'adniînisiration  :  un  syst^e  de 
reapensabîitté.  des  eottlr51ee  sévères,  tendent  ft 

(^Inif^nrT  !(■'■,  malver'.atioii'i  .  in;ii«  »'f  s  int  ^n'r  «  r-on- 
servaLri€«»  ue  doivent  p«»  »e  borner  aux  valeurs 
menétiiiue,  elle»  doivent  ëteudre  leur  actiou  lu- 
i^tre  eus  uiatièret  en  nagaMu». 

»  Il  est  iaeonteatable  que  le  fonveroeoieut  ne 
di  it  >'liA  lie  i  liargi;  de  res|>onsabiT!té ,  que  lorsque 
tet  vakurt  qui  lui  sont  oonfiées  ont  indemnisé  un 
servioe  Mt.  Lonqueleiécus  ne  font  <iue  se  trans- 
former en  approvisienneneeta,  dont  U  conserva- 
tion n'est  que  plus  difReîle;  lorsqu'il  n'y  a  que 
conversion  d'une  vaUr.r  m  une  autre  vaUur,  lo 
souveroenient  reste  re»poa»ablu  de  ce«  valeurs, 
Piuldrét  du  payaeiîfu  que  la  loi  siipnlo  dea  rè- 
gles conservetruM»  eo  fivenr  du  urdaeriugMtière 
comme  en  faveur  du  trésor-monétaire.  Il  est  donc 
n ,  I  ! . (H  h!..ilili-  t|Uc  les  ni3i  1.1  ii'ciirs  dc«  appru- 
vi»ioièU€meiit(  soient  aisujcui»  aux  règles  qui 
pèsent  sur  les  manuieotenrs  de  deniers  t  qnlls  re- 
vêtent le  caractère  de  comptables.  Il  inipartn  «la 
veiller  à  la  conservation  de  cet  important  matériel, 
d'en  coiislnl  IT  li  s  lraii>f  m  n;  il  mus  nuill iplii-O'^,  d'eu 
•uivre  tous  les  mowvetncul»  jUMja  a  »a  consomma- 
tion dé6nitive,  de  le  placer  enfin  sous  le  triple 
eontrAle  de  r.ulminist  ration  ,  de  la  cour  des 
comptes ,  et  des  chambres  léfislatives.  (Happort 
dt  te  wBtiuu  eeutfuie.) 


(3]  M.  DelléMe  :  «  Je  ne  sais  *i  M.  le  ministre 
des  fioaneea  •  réflécbi  à  U  portùe  de  cette  disp^ 
sttton.  Je  conçois  qn*on  applique  la  loi  aux  pro- 
vinces fin  rcxen  icR  a  eu,  jusqu'à  présent,  une 
durée  de  trois  aauées ,  ce  sera  une  amélioration  ; 
Bat*  il  y  a  des  provinces  où  rexercice  ne  dura 

3u*uu  an  et  oA  il  eat  clos  dans  les  prenuan  mois 
e  1*aanée  suivante.  Dans  la  province  de  Liège, 
Pcxercice  c  (  il  m.  le  15  avril,  je  pense,  et  les 
amples  de  cet  exercice  sont  sounia  att  conseil 
provincial  dans  la  seasiau  ordinaire  du  «aie  de 
juillat.  Je  no  vois  pas  pourquoi  on  voudrait  que 
la  province  de  Liège  renonçât  à  un  mode  de  comp- 
tabilité qui  f'>{.  trè'.  utile  el  Irès-a vantai^cm.  La 
comptabilité  de  PËtat  est  plus  compliquée  que 
eelle  d'une  province  ;  d'au  autre  eèté  lasobambrea 
ne  se  r«''unî«»ent  qu'au  moi«i  do  novembre;  je 
conçois  qua  pour  l'Kiat  on  uv  fixe  la  clôture  do 
l'ekercicc  qu'au  31  Dclobre;  m;ii»  ptiiir  le>  pro- 
vinces, il  est  désirable  que  rcxcrcice  soit  clos 
avant  la  réunion  des  eenseils  provinciaux  qui  a 
lipu  an  mois  di  juillet.  Si  nous  ndi)i>tons  la  dispo- 
ùlion  propMtu  par  M.  lu  uiiatstrc  des  (iuances, 
nous  porterons  le  trouble  dans  la  comptabilité  de 
la  prevince  de  lÀéf/t»  J'en^a^ e  M.  le  ministre  à  j 
réfléchir.  • 

M.  le  oiinistre  de<  fînarice'>  :  u  Pal  rru  devoir 
»oumettre  à  la  cliaiuhrc  la  disposition  qui  rend 
eouiuiunes  budgets  provinciaux  les  règles  éta- 
blies pour  la  durée  des  budgets  et  la  reddition  dea 
eonptes  des  fends  de  PBtat.  Les  règlements  des 

(irovinces  sont  fi>ndéi  sur  le  rèjtt  meut  itc  t824  ; 
a  durée  des  bud(»ets  y  est  encore  de  trois  années, 
dans  qualques-HDOsdu  moins.  Je .mOstia  demandé 
s'il  ne  fallait  pas,  A  reiaeu  de  la  oeunexité  de  la 
compubilité  de  l'Btat  et  de  eelle  des  provinces, 

en  l.ii'itiiil  aux  conseils  provini-i.iii \  le  miÏii  de 
prendre  les  dispositions  réglemenUu  ei»  spcci  îles 
qu'ils  oreiraieut  uéeesaaires,  imposer  lci>  munies 
rifles  que  peur  l'Etat,  quant  à  la  durée  des  bud- 
gela  et  à  la  redditiondes  comptes.  D'ailleurs,  l'uni- 
furmilé  est  Irès-désirabte,  il  «.erjil  Irèi-avaniapeuï 
que  les  compte»  soient  rendus  et  que  les  budgets 
•aplreei  pour  let  previaeet  aux  mêmes  époque* 
que  pour  l'Btat. 

>  Il  n'y  a  pas  de  motif  scrieiiv  île  laisser  établir 
Une  hiçiirrurt!  ijui-  rieii  ne  juiilifie.  L'Ltat  fait  Ich 

r«iG«iies  pour  te  compte  des  provinces.  La  conr 
des  compte»,  d'après  la  loi,  est  juge  de  la  coaq>ia* 

bifité  provincinl**  comme  do  la  comptabilité  de 
l'Etat.  Les  op^raliuns  relatives  à  ces  deux  services 

MnHiHaMHt  IMea  lut  mit  anc  MMe,  qalt  j 
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line  anomalie,  une  iIlfftTrncc.  ijtisnl  &  la  ilurt-e  de* 
bodgeU  et  h  la  rcilJilion  de»  cuaaplei>.  Le»  cudsi  iU 
provinriaux  conservent  la  faculté  de  faire  Jcn  rc- 
glemenU  pour  organiser  lacoropubililé  «o  rc&UuU 
aan*  ce»  limitei.  —  Déjà,  <\u»o%  à  1«  ooitrI«  dan$9 
des  Iiudj^t  ls  d;iii>.  la  provincL'  <Kf  l/i^ijc.  Tlionorable 
rapporteur  a  fail  yb>ervtr  le  giiind  «un  rull  de  re- 
porU,  el  par  »uUe  de  travail,  qui  ré*uUail  de  celte 
daré«  trop  o*arte  de*  bodgeU.  Il  j  aara  on  répiof 
IruMiloire  à  établir,  mb  c«  taré  ««•  andIwnlioB 
pour  la  province  de  Lii'ge  que  de  lui  appliquer  U 
rc(;lo  que  noua  poaona  pour  la  durée  de»  hudget» 
el  la  reddition  de»  complea  daa  fMidi  de  rÉtai.  » 

M.  Delfotse  :  «  Quand  uoo  provînca  a  ua  boa 
■jttène  de  comptabilité  qm  (urmet  «a  «ooiail 
provincial  de  régler  les  ci)riif>ie»  de  l'ciercicc  an- 
térieur avant  de  voter  le  budget,  oa  devrait  la 
pramlre  ponr  nodèla  ;  ao  lien  de  calât  ^  ****^ 
qua  «cita  pra,mce  renonçai  ce  lyattae  Mur 
adopter  an  aalrr  qui  pré»catc  beaacottp  d'iiMAn» 
vénicul»;  ti  l'art.  53  e^l  .<tl>.|iii',  la  jjliipjri  «li 
ahtis  ^ui  réiulteot  du  »)»lènic  de  comptabilité  de 
l'F.(<ii  et  qa*«B  avait  fait  caaior  dans  la  proTÎnca  da 
Li^e,  y  nt|»araliront.  • 

M.  le ninittre  de*  finance»  :  «  Ce  »y»tème  qui 
parait  «i  excellent  à  rhonor.il)l(;  membre,  »'il  eijit 
Mlivi partout,  occa»ionncra il  à  la  cvurde»  compte», 
ponr  la  conpUbililé  dei  province*,  un  travail  im- 
men»e  dont  elle  ne  «ortiratl  pa».  Faut-il  établir 
rtiniformilé  pour  la  comptabilité  de»  proviucet  ? 
(  (  '  i  e«l  inc  'iiiost.djle,  même  pour  l'honorable 
membre.  Faut-il  prendre  pour  règle  générale  «e 
^i  exiate  dan*  nne  de  do»  province»  ?  on  bien,  en 
posant  de»  règle»  pour  ta  complabilix?  des  fond» 
de  rElat,  faiil-il  le  ri  iidri:  applicable',  au^  pro- 
▼ineu»?  En  1824  le  gouvernement  a  f.iii  uii  règle- 
ment pour  la  durée  de*  budget*  el  le  règlement 
Ja  la  coaiptobtiitépubliqne;  c^eat  sur  ce  règlement 
que  le»  province»  s<'  se  nt  niriilèlc»,  ^iauf  une  ex- 
ception, ce  qui  dêmuiitre  le  lien  intime  qui  cxi»le 
entre  la  complabilité  desdeu&aervice».  Il  e»t  donc 
nécettaire  de  poser,  p«ur  le* province»,  le»  règle* 
que  nou»  po»on»  pour  Istat.  Je  ne  pente  pa»  qu'il 
en  ré>ulte  do  perturbation  pour  la  pruMuco  de 
Liège,  non  plut  que  pour  le»  autre».  Pour  U  pro- 
vince de  Liège,  on  prorogera  la  durée  de»  bud- 
get* de  quelque* moi*,  Undi*  que,  dan»  le*  autre») 
on  l'abrégera  ;  elle  ne  tara  plu»  que  de  deux 
année».  » 

M.  de  Brouckere  :  «  Je  eroi»,  iii<;»»ieur»,  que 
Perdre  qoi  a  été  établi  dan»  la  province  de  Lidge* 
an  ce  q«î  eonceroa  la  reddition  de*  compta»,  a 
pour  noitf  la  preieriptîon  de  Tan.  66  de  la  loi 

J>r<»viticiale.  ('.''l  .-irliclc  l'i  rlc  <jne  l1ij<{iii  annt'u 
le  con*eil  «rrètc  les  eomptct  de»  reet:llc»  et  dc- 
pCMM  lia  Pexercice  précédent,  et  vole  le  bodgai 
de»  recelte*  et  dépcn»es  de  l'exercice  »utvanl. 

»  Dan»  les  antre»  province»  un  a  lai»»é  »ub»ii>ler 
l'ancien  éiai  «i'  >  ehuM-H  il'.iprcs  lequel  on  rend 
chaque  année  un  triple  compte,  le  premier  uwmple, 
le  deuxième  compte,  put»  le  compte  définitif.  Dan* 
la  prrivince  de  l.iégc  on  »'e>t  l  i^'uiircdi^cmcnt  r  .n- 
formé  d  l'art,  66  de  la  loi  l'i  oviuLialc.  Je  Jii,iii.tii- 
dcrai  Â  M.  le  ijiiiiistre  fioancci  »'il  ue  croit 
pai  que  la  di>po*itioA  qu'il  préacala  a  «lualqtie 


choie  de  contraire  à  cet  artiala.6fi»  car  il  eiteer- 
tain  que  »i  l'art.  53  de  la  loi  actuelle  e*l  adopté,  il 
ne  «era  plus  po*»ible  que  le  conaoil  provincial  ar- 
rête le  com|itc  de  rexercici'  précèdent,  pui»que 
ce  compte  ne  «era  elo»  qu'aprè»  la,  clôtura  lia  la 
•awion.  Je  prierai  M.  le  nini»ire  de  bien  vanlair 
donner  de»  explication»  à  cet  égard.  » 

M.  le  minittrc  de»  finance»  :  «  Meitîeuid,  d  me 
»cmble  (|uenou»  ne  dérogeons  aulleinenl à  l'art.  6Ç 
de  la  loi  principale.  Cette  di<po*ition  e*t  la  némp 
que  celle  qui  ae  trouve  dam  la  Conatilxition,  en  a* 
qui  concerne  ît  vole  de>  budget»  et  dc">  compliM. 
F>ic  lu  cucuple  du  ru&cr4;ice  precédi:n(.  vu  ue  peut 
entendre,  à  mou  avi»,  que  le  compte  du  dernier 
exercice  qui  «  été  do*  et  qui  sent  être  «rrdté  j 
«at  te  *aa»  naiureJ  «te  l'art.  M  ;  il  raçoil  aln*i  *oa 
exécutioQ  dan»  huit  |iroviiicei  &ur  neuf.  Je  ne 
peu^e  pa»  qu'en  votaut  l'art.  t>6,  la  ciiambra  ait 
entendu  abroger  le  'règtemeal  de  tQM  4l  la 
mtème  de  comptabilité  qui  en  «it  la  «anpéqpiBBMa* 
chaque  année  le*  eaaveiU  provifMÎawt  votant  traif 
(  impie*  :  deux  comptes  pro«i»oire»  et  un  compta 
delînitif  qui  t'applique  à  rexercicc  antérieur  de 
deux  année»  i  1  exercice  précédent.  Il  me  pfcalt 
danc,  naaaicura.  que  aaaobatant  l'art.  66,  nona 
aeniBe*  librca  lia  dlerélar  pa«r  la  aonipubili(d 
•ki.  |>ro>incas,la»rè^aaqiiftaaaajiifnan»dtralaa 
plu»  utile». 

B  J'ajouterai  aocara«  oMMianra,  qull  p««fc 

pa*  réMiltcr  de  ca  que  non*  proposoa*  le  moindre 
lueanvéniant  pour  le»  province»  qui  ont  un  rece- 
veur particulier...  » 

M.  Delfo»»e  :  •  Il  en  ré*ult«  qu'on  uc  conualtra 
la  situation  qu'un  an  plua  tard.  » 

M.  le  mini»tre  de»  finance*  :  «  Mai*,  messicur*, 
distinguon»  entre  la  connai»»ance  de  la  »itualioa  et 
le  vole  du  compte.  llan>  la  province  de  Liège,  on 
arrêtera  le  compte  par  ua  vote  un  an  plus  Unit 
mai»  a  chaque  session  le  conteil  connaîtra  la  àilna- 
tion  de  l'exercice  précédent  ;  chaque  année  on 
soumc'llra  au  coci»eil  l'expoté  de  la  véritable  situa- 
tion fioanciî  I  I  ,  tel. e  qu  elle  ^e  preioolail  la  veille 
de  l'ouverture  de  la  »e*»i«o  i  il  n'y  aura  df  retard 
que  dan*  le  vot«  du  compte,  el  je  damaaike  ii 

c'c»t  là  un  inconvénient. 

•  Je  prie  lucluiubru  d  élie  couMiquenle  avec  le 
sy»ténie  qu'elle  a  admiit  tout  à  l'heure  el  d'établir 
de*  règles  uaifurme»  pour  la  coo^ptabiblé  da  l'£tat 
et  celle  do*  provinces  qui  sont  «ertaineoMat  lito 

entre  elle».  " 

M.dv  brouckerc  :  a  Je  ferai  une  objection  k 
H.  le  miniatre  de»  finance»,  qui  prétend  que  le* 
mou  exarvtea  ftréeétUnt  ne  »igaifi«nt  pa»  l'anoén 
qui  précède  celle  de  la  *esiiion  du  eenaeil.  A  mon 
;ivi>  co  tiiOU  ne  pt  uvcni  p.i»  «igoifier  autre  cho*e 
qut:  le»  douic  driruicrs  mois,  car  la  loi  provinciale, 
aprè*  avoir  dit  «^uc  le  e«n>eil  arrête  le  compte  de 
raaarcica  prictdml^  ^oute  qu'il  vote  le  budget 
de  rcxercicn  tiùvant;  it  me  semble  que  le»  mot* 
exercice  i  m  anl  i  \|ilii|ueiil  <  e  qu'il  f.uil  eiileiuire 
par  exercice  firtcédtnli  que,  eoniine  l'exercice 
•uivani  «.-si  celui  de  l'annce  «Uni  »uii  immédiata- 
mcot,  l'exercice  précédent etlcelui  de  l'année  qui 
précède  immédiatoment  :  il  me  semble  il  usl 
impossible  de  l'entendre  d  une  autre  manière.  ■ 

M.  Vejrdt:  «Je  deibaaderai  à  M.  le  miujktre  de* 
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S*  Lm  trtictai  84*  85, 86,  87, 86  et  46  de  la  Art.  54.  Le  9t  |  de  rarticle  !«  de  la  préienta 
pi4MitfM(l).  toi  poaria,  il  te  iMTeraenani  teinienéoM- 


finaocei,  à  roccâtion  de  cet  amentleineiit  qui  con- 
oerne  proTÏnoes,  «'il  m  jn^^  l  aiti  a»  convenable 
d'examioer  aimt  le  poînl  de  savoir  »  i\  ne  faudra 
pM  appliquer  an  proviocet  qui,  ayant  fait  usage 

(1c  h  facutlé  que  leur  donne  la  loi  du  30  avril 
1836,  onl  nommé  un  receveur  parliculicr,  s'il  ne 
faudra  pa>  leur  appliquer  la  irupo^ilion  présentée 

paor  faire  raite  4  Tart.  8,  et  dire,  comme  TÉtat, 
me  lea  prevÎMet  e«t  privilège  aar  lea  blciM  de 
leart  comptable*,  caïssu-r?  on  préposés  quelcon- 
que*, chargés  d'une  manutc-nliou  du  deotor»  pro- 
vinciaux. Je  n'iasisterai  pas  ai^ourd'hui  sur  ce 
paini,  Baia  jejpense,  BManeara,  qae  la  qneatioe 
■drîte  t*attenlMtt  de  la  dkaabre,  et  an  taeeDd 
vate,  je  ferai,  an  htM&m,  vee  propoiitieD  A  eel 
dfard.  • 

M.  leainiilfedeaiBaMea  t  «  La  faculté  acoat' 
dée  ans  preTiaoet  par  Part.  114  de  la  loi  pratria- 
date  a  htt  Tolijet  d'une  loi  spéciale  qui  se  trouve 

page  301  de  nolrt  Manuel  parlsmentaire.  L'arlî- 
cle  5  (le  la  loi  de  1838 porte  ce  qui  sait:  ■  Les  rc- 
eeveur»  ainsi  inalila^  par  lea  provincea  ne  pour- 
ront efiectuer  de  payement  que  contre  remise  de» 
mandats  revêtus  des  formalités  et  garanties  exi- 
gée» par  l'art.  112  de  la  loi  provinciale  précitée. 
Ces  receveurs  seront  d'ailleurs  justiciables  de  la 
ceur  de»  comptes,  et  taaaiîa  envers  elle  aas 
mêmes  obligali  : ns  pic  Ic«  eomplabks  de  l'Ftat.  n 
D'après  cet  articio,  li  tnc  ,scmb!c(jue  le$  receveurs 
provinciaux  se  trouvent,  &  l'égard  des  province», 
daiN  la  néoie  aiteatiao  que  lea  receveurs  de  VÈiti 
A  l*ésard  de  celui-ci.  Du  re«e,  fetantiierai,  dici 
au  second  rntf ,  s'il  y  a  lieu  de  lever  le  doute  «pii 
pourrait  e&ister  à  l'égard  du  privilège  des  pro- 
iriace»  aor  le»  bicps  de  leurs  receveui»  peruen« 
tiers.  •  (Séance  du  5  aiar*  1846.) 

(t)  M.  le  ministre  de»  finauees  :  •  Meatîeurt, 
lors  du  premier  vote,  plusieurs  fin  valions  ont 
été  faîtes  j|>our  compléter,  en  5uppi>sarit  le  prin- 
cipe d!*aa»iBilallaa  admis,  Part.  53  que  j'avais  eu 
rbooneur  de  proposer.  On  a  demandé  s'il  ne  serait 
pas  utile  de  rendre  applicables  aux  provinces  les 
dispositions  de  la  loi  relatives  aux  prescriptions 
d'éêbéaaces,  saisie«>arréls ,  oppositions.  Je  o*ai 
pa»  eu  le  noiedre  doute  eur  l'utilité  de  ce»  dispo- 
sition* de  la  loi  qui  ont  pour  objet  de  permettre 
d'opérer  plus  vite  et  mieux  la  comptabilité  de 
l'État,  l.es  motifs  sont  les  mêmes  pour  les  provin- 
ce*. Je  propose  doac  do  rendre  applicables  aux 
pravieeca  toute»  les  dispesiiwm  de  ehapiire  4  qui 
•  sont  susceptibles  d'y  être  n|  pUrjuie». 

•  L'honorable  M.  Vcydi  a  f^ii  une  autre  obser- 
vation i  il  a  demandé  s'il  ne  conviendrait  pas  «le 
readre  eonflaune»  A  la  caaiptabiliié  des  provinces 
le»  disposition»  de  Tart.  10  relatives  aux  privilèges 
du  trésor  public.  La  question  n'existe  que  pour 
lea  provinces  qui  usent  de  la  faculté  de  nuoimor 
aa  reoeveer  particulier.  Pour  iesaatra»,  en  effet, 
Im  recette»  sont  opérées  par  la»  eamptable»  de 
raiat,  et  le»  privilèges  s'appliquent  à  renaemble 
de  la  recette,  parce  que  le  décompte  cotre  TEtal, 
la  provioce  et  la  commune  ne  libirc  pas  le  comp- 
table A  réfitd  de  rElat.  Le»  proviace»  qaî  ont  un 


ref>«veur  particulier  sont  aujourd'hui  au  nombre 
(Ir  deux.  I.,a  province  de  Hainaut  a  fait  un  contrat 
aveu  la  caisse  de»  propriétaires,  et  la  province  de 
Liège  avec  la  ban«||oe  liégeoise.  Les  contrat*  qui 
onîslcnt  aujourd'liui  et  en  vertu  desquels  les  re- 
cettes ont  été  coiiHée*  à  ces  deux  institutions  no 
peuveat  paa  être  oMdiâéa  par  aniie  de  la  loi  aan- 
veile. 

»  Les  provineea  ont  stipulé,  d'aprè»  la  aatare 
des  choses,  les  garanties  dont  elles  ont  cru  avoir 
besoin.  C'est  ainsi  que  le  Uainaul  a  exigé  de  son 
caissier  un  cautionnement  de  100,000  fr. 

»  L'art.  114  de  la  loi  nrevîneiale  porte  :  «  Lora- 
»  que  le»  eonaeil»  établiront  des  reeevenr*  parti- 
»  culier-i  pour  les  fonds  pr  ivin,  I  ni-î  dêlermi- 

•  neronl  les  garantie*  qii>  seront  exigées  des 
»  comptables.  Les  provinces  jouiront  dat  méaiea 
»  droit»  d'hypothéquée  sur  les  bien»  de  cea  camp- 
»  table»,  que  ceux  établis  sur  les  bien»  de»  eonp- 

n  table»  enver*  les  communes.  »  Et  l'art.  2I2I 
du  Code  civil  porte  :  «  Les  droits  et  créances 

•  aaaqueilea  l'hypothèque  légale  est  attribuée 

»  sont         ceux  «Je  rt!ta(,  tics  communes  et  des 

»  éulili.v»ements  publics  sur  les  biens  des  rece- 

•  veurs  et  administrateurs  comptabks.  » 

•>  kl  résulte  do  ces  dispositions  que  (toute  autre 
conndératioB  mise  de  cOté)  naa»  n'avon»  pa*  be- 
soin d'insérer  dans  la  loi  une  disposition  qui  ronde 
le  privilège  applicable  aux  receveurs  pariiculiei  s 
des  provinces.  Kn  effet,  lorsque  j'ai  eu  l'honneur 
de  propaaer  l'art.  10,  ce  n'éuit  pa»  que  je  misse 
en  doole  re«i»tenee  oblifktoire  de  la  loi  de  1807, 
c'est  pan  è  que  je  voulais  généraliser  l'applica- 
tion «ic  U  loi,  i'éleadre  auK  caissiers  qui  ne  sont 
pe»,  à  proprement  parler,  des  comptables,  et  no- 
tamment A  la  Société  Générale  qui,  diapré»  le 
contrat  de  18S5,  n*e«t  pa»  rl(;>ul^eu^emcntdans  les 
termes  ordinaires  un  comptable  do  rÉlal.  Je  crois 
donr  qu^d  suffit  de  rendre  applicables  aux  pro- 
\inn(  s  les  articles  relatifs  aux  preaeriptiaaa,  aan 
déchéances  et  aux  saisies-arrêts.  • 

M.  'Veydt  :  n  La  question  relative  anx  privilège» 
a  été  examinée  par  M.  le  ministre  des  finaneo. 
G'eat  ce  que  je  désirais.  Mon  intention  était  de 
proposer  que  les  province»  qui  usent  du  droit  qae 
leur  donne  l'art.  ÎH  de  la  provinciale,  d'avoir  un 
receveur  particulier,  jouissent  de»  mêmes  avan- 
tages que  l'État.  Or,  il  résulte  des  observations  de 
M.  le  ministre  des  finance»  que  le*  provinces  qui 
font  fsire  lenr»  recette»  par  le»  eoniptable»  da 
trésor  public,  oui,  en  effet,  les  mêmes  privilèges 
que  i  Liai,  et  comme  je  suis  partisan  de  ce  système 
à  tel  point  que  je  verrai*  avec  plaisir  toutes  les 
province»  lai  confier  exelnsivenieni  leurs  fonds, 
je  n'insisterai  pa»  sur  ce  point.  » 

H.  Del  fosse  :  '  ^fnt:  les  provinces  qui  ont  un 
receveur  particulier  touchent  Pinlérét  des  fonds 
déposés  chez  lui.  > 

M.  Vejdi  :  •  C'etl  tout  naturel,  puisque  ce  re- 
eevenr fait  emploi  de  ces  fonds.  C'est  pracisémeat 
parce  motif  que  je  voulai*.  prop'^^er  d'étcnilre  aux 
province»  le*  privilèges  de  TÉlat,  afiu  Uo  leur 
esaurar  une  ploa  pande  finatie.  J*arrive  A  in 
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uins,  nVfrr      appliqué  «US  bttdgeit  it»  exer-  .le  f.  i  .le  ri^t.ii  ci  <Ie,  postes  coDiinuera  |irovi- 

cjces  1847  et  1B48.  soiremeat  d'être  suivi  cofiformémeoi  aiixarrélét 

Art.  6S.  Par  MnfadoD  i  Tait.  7  de  U  pré-  et  règlemcou  {l). 

MDic  loi,  la  ré^ima  de  oonpubiUté  du  ckento  L'organUation  détoilire  da  la  CMiplabiltté  da 


qncftien  que  je  voulait  principalement  traiter.  Si 
les  r^cle-  I  l  r  rr  ptahilité  île  l'État  lont  remlm  < 
appli<  dl)le»  au\  province»,  il  e«t  nécessaire  que 
les  provinces  reçoiveet  des  eiplications  de  M.  le 
nieîatre  des  finance*  pour  faire  cesser  les  doutes 
«e  sont  élevé*  depuis  quelque  temps.  A  pré- 
sent !('^  îiiii!  ;(  l'i  i-Yilu  i.lUX  sont  ouverts  pendant 
trois  anuùe*.  Peudant  tout  ce  temps,  trois  budgets 
sont  en  coora  d*«tcrcice.  L'adminittratiM  provin- 
ciale impute  sur  l'un  ou  l'autre  hudjjet,  sans  <i*nr> 
réter  i  Tannée  Ji  l'imputalion,  pourvu  qu'il 
»'agi»*e  de  dépense*  de  même  nature.  Ainsi,  je 
aiippose,  pour  exemple,  qu'an  budget  de  1844  uo 
«i«dh  Mit  eseore  dâipembic  po«r  aobaide  mm 
rommuncs  en  faveur  de  la  construction  d'écoles  ; 
l'adminii^tralioa  provinciatti  aceurdanl  un  sulmidc 
à  une  commune  même  en  1846,  imputera  cette 
dépense  ««r  le  crédit  p«a  «bseriid  de  1S44.  Ka 
djiMifVateniMe,  elle  épaiiera  le*  fooda  d^an  exer- 
cice antérinir  nvant  d'entamer  rr\(  r  if  f  courant. 
Celle  iuarrhe  a  été  suivie  pendant  de  longues  au- 
Bées  dans  la  province  d'Aovers.  Pendant  huit  ans, 
qee  j*ai  en  l'heoMer  de  faire  partie  de  le  dépo- 
lelien  pereMeente,  ren  «Va  a  pcs  saivi  d*eMre, 

et  aucune  opposition  ne  s'est  élevée  f  ontretdie. 

■  Mai*  l'aouée  dernière,  la  cour  de&  comptes  a 
fait  observer  que  toute  dépense  doit  4tre  ietpnlée 
«r  le  budget  de  l'exercice  pendaet  lei|«el  elle  a 
lies.  La  d^wtatittn  permanente  a  fait  de  vivea 
in.^tan<"es  auptT  .  dv  <  elle  c<uir  pour  qu'elle  ne 
Ilot  pat  rtguurcuseraent  à  cette  règle,  dont  i'ap- 

Itlteatioe  SMvit  «ee  sonree  d'embarras  et  jetterait 
a  perterbation  dans  la  comptabilité  ;  elle  a  de- 
■undé  que  la  marche  adoptée  jusqu'ici  fût  encore 
suivie,  ou  du  moin*,  si  la  cour  des  comptes  per- 
aistait  dans  «on  opinion,  qu'on  mainitol  le  *fatu 
qtio  jus(|u'à  l'adoption  de  la  nouvelle  loi  sur  la 
comptabilité  de  T^.tat.  Cela  s'est  passé  pendant 
que  l'honorable  ministre  des  finances  était  à  la 
téte  de  l'administration  de  la  province  d'Anvers, 
il  a  donc  une  parfaite  cenoaiasance  de  la  question. 
L^.  i  du  projet  «e  aeoiMe  le  Hhettdre  daa*  le 
«ens  de  la  c<>ur  det  comptes.  Toutefois,  afin  qu'il  y 
ait  à  I  avenir  une  marche  uniforme  dans  toutes  les 
provinces,  je  prie  M.  le  OMuistre  dea  iaaneea  da 
ae«8  faire  ceeiialtre  aea  apieioB.  • 

M.  le  niaîftre  des  finance*  t  «  Le  qveaHen  qee 
vient  d'indiqtirT  !'|p<MoiMl>le  M.  Vc-.  ilt  s'c-t  prf'- 
tentée  en  effet  pcii.ldiu  que  je  remplissait  les 
fiaaetieDs  de  gouverneur  d'Anvers.  Je  dirai  plus, 
cette  oneatioB  a'est  présentée  plosievra  foi*  entre 
le*  départements  ntlnlatérieh  et  la  eo«r  dea 
comptes.  Il  s'agit  en  d'  u  i  r  u  rrii<  .  de  détermi- 
ner le  droit  d'imputaiton  sur  uu  cxercioe.  En 
1M5  et  en  1M6  en  impnie  sur  Peserdee  IM4 
(qni  d*epr4*  les  rèflea  aetmlleMent  en  vignewr 
reaie  eevert  pendent  Irai*  ans)  de*  dépenses  dent 
la  cause  et  l'origine  ne  remoiit<  nt  pas  à  1844. 

»  I«a  cour  des  comptes  a  constamment  «oulcuu 
^ue  Tetiereiee  reste  ouvert  pour  l'imputation,  mais 
pe*  penr  transférer  des  dépenae*  d*un  eiereiee  à 


un  antre.  En  elfet,  si  ce  principe  n'avait  pat  été 

■>''ni I •> .  1 1 11  miiii-irc  aurait  eu  constamment  à  sa 
disposition  non  pas  un  budget,  mais  trois  budf^. 
C'est  ainsi,  comme  vient  de  le  dire  ITwerehle 
M.  Veydt,  que  les  choses  se  sont  toi^ours  passées 
dans  la  province  d'Anvers.  Désormais,  d'après 
l'article  ^  du  projet  nouveau,  cela  ne  sera  plus 
pntAible.  ni  dans  lia  province  d'Anvers,  oi  quant  à 
l'Eut.  En  eflbl  Tari,  t  perle  :  a  Sent  seelt  eomi- 
dérét  comme  appartenant  à  nn  cxercire.  Ipi  %rr- 
vicei  faits  et  les  droits  acquis  à  I  Liai  ei  à  tes 
créanciers  pendant  l'année  qui  donne  sa  dénomi- 
nation à  l'exercice.  L'exercice oooneoce  le  lo^jan* 
vier  et  finit  le  51  déeaeabre  de  la  mèmm  ennde. 
Toutefois,  les  opérations  relatives  au  recouvre- 
ment des  produits,  à  la  liquidation  et  à  l'ordon- 
nancement des  dépenses,  pourront  se  prolonifar 
jusqn'aa  31  oeiobre  de  Tannée  anivanle.  » 

»  Il  résnlte  de  il  qne  eel  «ureiea  reâle  e««crc 
non  pat  pcn  lant  trot-,  ans,  mais  pendant  3S  mois. 
J'ajouterai  que  les  inconvénients  qui  te  présentant 
dans  la  province  dont  a  parlé  Itwnorabla  mendire 
aaraot  tia^lièreniont  aiténaéa  leraqne  la  darda 
derexereiee  sera  abrégée.  En  effN,  eeewee  IW- 
riéré  «rra  \>]u^  tôt  vidé,  il  y  Hiira  ilts  soounes 
moins  considérables  momealaoémenl  uidispens* 
bles  entre  les  nalna  des  previneea.  Il  pent  aa 
présenter  pintiaar*  aatree  ye*tiena  quant  aux 
iMpalatlons.  H  en  e*t  «ne  eseei  délicate  qui  me 
revient  à  la  mémoire.  Je  suppcl^l'  i.|u'uii(-  :<i1jiii!i- 
catien  pour  le  service  de*  prisons  ait  lieu  le  31  dé- 
cembre et  que  l'approbation  ministérielle,  qui  est 
te^jenrs  réservée,  ne  soit  donnée  qne  lorsque 
rexerciee  suivant  est  ouvert.  Une  lon^eoorreo- 

poriil,!-;  ce  n  «Il  1 1  (  Il  st:  r  irl  If  (juf  -.lujn  av^'u  la  COUr 

des  ««aiptes.  .)e  pense  que  dans  des  cas  analogues 
à  eelni-lè,  le  ministre  est  fondé  à  imputer  la  dé> 
pense  sur  Texercitfe  pendant  lequel  l'adjudication 
a  eu  lieu.  L'engagement  date  de  l'adjudicatiou  et 
non  de  la  ratification.  En  d'autre*  termes,  la  rali» 
fieation  réagit  jusqu'au  jour  otk  l'engagement  a  été 
pris.  La  question,  sauf  le*  difleniléa,  \f  hypothè- 
ses qu'on  peut  prévair,  est  loujount  celle-ci.  L'cn- 
gagemenl  coutraclé  pendant  uue  année,  le  droit 
ouvert  pour  ou  contre  l'Étal,  s'appliquent  A  l'exer- 
ctee  d'oà  ils  datent  ;  leprolengeîacnt  de  i'esereiee 
n  lieu  non  pour  proMue  de*  eagagenwnta  nev- 
vrnm  ,  mais  pour  accomplir  les  enga|;ements  cou- 
i)  Acie»  pendant  les  divers  exercices.  •  (Séance  du 
U  mars  1846.) 

(t)|i.  le  Biaislre  de*  finance*  :  a  Me**iear»t  la 
panaéa  d«  gonvamenent,  en  propeaaal  Partiale, 
n'a  pa*!  été  de  donner  un  caractère  législatif ,  un 
caractère  tmmuable  aux  arrêtés  et  règlements  ac- 
tuellement «n  vigueur  sur  le  service  du  chemin 
de  fer  de  1'^.  Tel  n'est  pas  le  *en*  du  preener 
paragraphe  de  Part.  54,  surtout  après  la  disen*- 
siun  dont  il  a  déjà  été  l'objet.  La  portée  du  priniler 
paragraphe  est  uniquement  de  réserver  à  uue  loi 
Koéctale  Torganitation  du  service  des  reoattes  dM 
clieaMn  de  far  ai  dea  peata*.  Oa  a  fait  raairqMr 
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cbemin  de  fer  de  VtM  fera  l'objet  <l*Dn«  loi 
f  pécialc  qui  aéra  préaeolée  dana  la  seaaion  de 

Ari.  5^.  Les  saûies-arréts,  o(i|>ositfon«  et  »i- 
gnniéeflAfii  de  eeéaidita  on  traDsporti,  et  toutèa 

autre*  ayaot  pour  objet  d*arréter  le  paycmeot 
i]c  »omme»  cIups  par  l'Fi.it,  qui  auraient  pliin  de 
quatre  aoi  de  date  au  Jour  de  la  publication  de 
lii  préirâle  loi,  defrooi  dire  renouvelées  deoa  le 

délai  d'Uû  ao,  faute  »Ie  qiini  (  Iît-k  spmnt  prri- 

oiiea«  et,  |»ar  suite,  rayée»  des  registres  daos 
lempieh  enei  eiirottt  été  fmeiltes. 


— â!C  1846,  !f*884. 

Celles  qui,  au  jour  de  ta  pubtication  de  la  pré- 
sente leu  auraieDl  quatre  ans  ou  moios^  terônl 

i*î^alemenl  périoaécs  p|  ray^^Ps  f-'r^'inVII»  <  aii- 
rootf  à  compter  de  leur  date,  une  durée  de  cin(| 
ans,  à  moins  quVIles  niaient  été'  renouTol^ 

avant  d'avoir  cette  durée  (1). 

Art.  57.  Lpi  di«po5iiinns  (Je  l'art.  41  seront 
appliquées  aux  tituhiires  actuels  de  cautionne- 

menis,  qui  n^ea  auroat  pas  obtenu  '  le  renbon^ 
scnK m  un  au  après  la  pronnlfalloa  de  la  |ifé- 

sente  loi  (3). 
Art.  68.  Le  goaTemement  est  avlorfsé  i  eon* 


que,  penr  ee  qui  eineawa  les  postes,  il  a^est  pea 

aoffM  de  teHBe-eAdéam' -lequel  le  fMVÎMtre 

»If  VI  I  (  <  r,  r"iM.f  H  (Il  -sein  qu'on  n'a  pas  men- 
li«aaé  ks  po^te»  dans  le  deutiène  paragraplie.  11 
eat  à  détiror  que  le«  rapporta  de  la  régie  ei  dea 
recelte*  dtt  cheMia  de  fer,  avee  le  départenent 
de*  finanoof,  salent  ré|;lées  dans  un  délai  attea 

rapproché  ;  ni.ii-     ri'.  v'iW.'  p:.^.  i!r  m  i:ir',  |ii-.ur  fixer 

un  «emblable  délai  en  ce  qui  concerne  l'oreaima- 
tioo  de*  Bo*te9>.  —  Nmr  aatfifcire  an  ««m  do  Tarw 

ticle  7  relaikemenl  aoi  po*it'(,  peut-être  tnmvera* 

t-on  d»n»les  rè^emcnts  le  lien  qni  doit  rattacher 
l'fifc  p.^tiir  (Ir  nu-,  irrcili'.  »u  r' ■  (i.n  r(rTticnl  «io<i 
finance»,  4:«r  1  art.  7  a  pnncipalemeni  pour  objet 
non  paaée  placer  toute*  le*  recette*  direetemenl 
dahi  le«  attributions  du  mhiittrc  de*  fioance*, 
mais  de  faire  <>n  sorte  qu'auc«ne  partie  des  re- 
cettes De  soit  exploitée  *àn*  (|u'il  y  uit  un  lien 
entre  le  percepteur  et  le  flBint*tre  de*  finance*. 
Pour  le*  pMte»,  il  sera  pc«%^re  poMible  d*dia- 
blir  ce  lian,  reconnu  utile  cl  nécesioirc,  par  on 
règlement  orfaiMquc,  et  alor*  il  ne  faudra  put  mu- 

nsettre  la  «jusalien  à  la  ekaabre.  »  (Séanoa  du 
5HMrsl84ft.) 

0  M*    miaistre  dea  flnneea  :  m  Vut.  40  ne 

s'applique  qu'eut  «fttttf?<i-flrrét<  fjui  scriint  fiite»  à 
l'fl'venir  {  ce**ai*i€s  auront  une  durée  de  ciuq  ans. 
L'art.  57  e*t  transitoire,  il  di*po«e  à  l'égard  de* 
ioîsiaa  err<ta  qai,  à  la  date  de  la  publicelioB  da 
la  lai,  aaratenS  plut  de  eioq  an*  i  «ai*  il  ne  oao- 
lient  aucune  dispoMtion  à  I  t'gtril  êr*  inuit^-ar- 
réla,  aotuellenent  eti*tanlcs,  qui  •uraicnl  noins 
de  cinq  aos.  Après  avoir  lon^mp*  cherché' 
rédeetiePt  j'ai  peoaé  qu'en  pravait  deaaer 
année  poai»  rewHivelee  lea  saisîe»'anéu  qni 
raient  ;  lu-  <!<■  irjatre  ans.  De  cette  mani^ri  .  ellen 
aur««eul  auniwoscinq  an*  de  durée,  ^aul  sue 
aelneUe«3L-nl  ezialantea  et  qui  ont 
an  ■wins  de  quatre  ans,  je  pwpesn  à 
li-  ehaasbre  «e  déeider  qu'elb*  «créai  .périmées 
lorsqu'elle*  auront,  A  compter  de  leur  date,  une 
durée  de  einq  an*,  à  moins  qu'elles  n'aient  été  te- 
\  avant  d'avoir  ceiie  dorée.  En  d*anirm 
iaio  qntdato  de  qnoire  ans  akaîaa  na 
jenf'  «ere'pértmée»  si  elle  o'e^t  pas  renenvelée 

a^aitl  un  ail  r  t  un  jour,  ul  une  «aïkic  f.iilt:  depu  i ^ 
un  aa  »era  [Mrriaicc,  •!  elle  a'ett  pM  faite  dan* 
UQ  doiai  de  qnalM  ana.  »  (SaMce  do  U 
1846.) 

M.  d'Uoop  :  «  Il  y  a  un  poiul  qui  me 
aaaat  impoitaflt  Je  snppoae  qn*aprèa  la 


d'an  titulaire,  il  y  ait  pinaienra  héritiers.  Un  eu 
deux  négligent  de  fUre  la  Ju*tificettan  déœasaii* 

daok  le*  délii*  prescritt,  je  drmande  si  M.  le  ni» 
nistre  autorisera  la  dÏTisioa,  on  le  renbouraeneat 
pour  la  partie  penr  laquelle  le«jo*iifi«atioManranl 
été  faite*  ;  eur  aotreuient  ia  aéglifenao  d'nn  dos 
héritiers  priverait  tons  les  antres  de  la  Joniaaanee 
des  intér<>is  du  cantionneoient.  Ce  qui  ne  •erait 
pa*  éqitiinble.  Je  n«  propoaerai  pas  d'amendement, 
■Mit  il  e«l  néce**aire  de  prendre  dea  weiure*  lors 
de  la  confeotieo  dn  rèylsnMint  *ur  la  coatpiabilitd, 
pour  accélérer  la  vénUcation  de*  ge«tiont  et  «le 
prescrire  le  rcmbiiur^emL-nl  partiel,  eu  autorisant 
ta  divisiea  au  prolil  de*  liéritiers  qui  te  seraient 
mis  en  rèfio*  » 

M.  le  comte  Vilain  XJlll  :  «  A  l'appui  de*  ob- 
servations que  vient  de  faire  M.  d'Hoep,  je  deioan- 
derni  Lomni<.'iit  le  ijou vernement  eotf  nd  Appliquer 
cet  article  ;  cVtt-à-tUre,  si  on  fonctionnaire  publie, 
nn  reeevonr  de  cesaniuno ,  dont  on  aura  reeonnn 
le  compte  en  déhr'i,  <;t  qui  mi»  dan*  le  oa* 
d'être  *u*pendu  tl  môme  dlei<(iuii',  c«;«sndetoaeber 
le*  intérêt*  de  *on  caulioott«inc>iil  dè»  le  moment 
de  *a  sospeaaieo  on  de  sa  deatitutioa,  ou  bien  mw 
eè  «en  cenqtto  est  défailîv^ 


ment  arrêt*'.  M  me  p-rrnlt  qu'il  s<  raif  jtistc  que  le» 
iat«réU  ne  ci:i4asM,'ni  a  courir  que  du  jour  ou  son 
compte  est  arrêté.  > 

M.  le  miniatre  des  fiaanoaa  t  ■  Mi 
rétat  Rtieel  deeebeaee,  il  i 
tjui  rit  i  i  ri-nlëré»  p.ir  lc«  titulaire*  commr  di'it 
rttuto  a  t!tiarg«  du  I  h.lAl,  c'est-à-dire  qu'on  laisse 
indéfiniment  detaervit  k  t  intététa  en  créant  ainsi 
nne  deiin  qni  ne  devrait  pns  oaister.  C'est  nenr 
anqiéoher  de  pareils  lait*  qu'en  a  établi  dans  m  loi 
iiôtivfllc  iiiK-  date  cndéaiii»  laquellu  on  doit  réela» 
ut«jr  U  reslUiition  des  caulioHitenuml*. 

•  l.'art.  41  Vil  une  disposition  permanente, 
tandis  que  l'art,  il  a'eat  qu'Anne  diapaaitie»  transi* 
leire. 

»  L'art,  il  pose  en  principi'  <jLiL'  ]<■■,  caulionne- 
raeot*  non  remboursé*  faute  de  ^usliticalioa  tu£- 
*eate  dam  le  coorantde  Tannée  «  cessent  leur  in- 
térêt. Mai*  ce  délai  d'nne  année  prend  cour*  à 
dater  de  le  cessation  des  fisnetieo*  du  titulaire.  Je 
Il  xoniMi*  iiv*  lur»  que  1*  délai  pana  être  abrégé 

p^  divetse»  cauiMi*. 

•  Jo  peoAe,  mcasieara,  que  lorsque  la  gestien 
d'un  fonclioonairo  est  apurée,  il  n'y  a  pas  de  dif* 
fiuulié  à  diviser  même  son  cauliouBenent,  c'ett-^à- 
diN»àlni 
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$«rver  à  l»  Société  générale  pour  favoi-iicr  Pia- 
dMlrîe  nationale,  le»  rooctioosde  cai«Hiercé- 

oér.il  de  rt!lat,  jiiïi|ii'3ii  SI  (i<:rt  mT>rr  1<îît>  IV 
Le  cau»ier  général  de  l'Eut  iotn  nira  en  im- 

neabfet  on  en  Intcrfplion*  sur  le  grandOIvredO 

la  dette  ptibli<|iie,  un  caiitionix  ment  dODt  le 

montant  ser.i  fi\»'>  pnr  nir<Mé  royal. 
Le  service  du  caisAier  de  l'Étal  sera  organisé 

par  une  loi  «péclate,  atani  te  1«r  janvier  \fSSO. 
Art.  59.  Les  dispofiilions  «le  la  [ik'mhic  loi 

«(•rnnt  af>pliquées  successivement  par  arrêté 

royal,  a  mesure  quNl  aura  été  pourvu  à  leur 

exéctttkMi'. 

Elle  sera  oMif:.-itoirr>  d.iiis  toa(«f  ae»  parties» 
au  plu»  tard  le     Janvier  18f8. 

Art.  69.  Un  règlement  géDéral  organique  de 
la  compiabiHté  aéra  publié  par  le»  »oin»  dn  goa« 

Tern<'m«'nl.  !rr«qnf>  tontr-':  'p%  flt<pn«itioni  delà 
présente  lot  seront  mises  à  exécution. 
'  PromnlguofMla  préiente  lot,  ordoanoa»  qnVilie 
•oit  revêtue  du  sceao  de  r£tai  et  pabliée  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Contre -signé  par  le  ministre  des  Itaance» 
(M.lbloo). 


8S5.  —  18  SAi  1646.  —  Arrêté  royat  aeeW" 
'  ênUuneext09UloniUconee*sivn  de  mines 

de  houUte  dê  Siatttf.  (Monil.  da  89  mai 

1846.) 

L^opold,  etc.  Vu,  sou»  la  date  du  97  juin  1831, 
la  requête  des  cunceMioDuaire»  de  la  mine  de 
êlûttêf  tandaiit  i  «bienlr  une  eitcn«1on  de  oon* 
ceaaion  de  mines  de  houille,  sous  partie  do  là 
commune  d*Anihf>il,  province  6v  I-i^'ire  ; 

Vo,  en  triple  expédition)  le  pian  de  surface 
d6n«Bt  «érl6é  ol  corilié; 

Vu  les  pièces  JnstiRant  de  raccomp'is^/'ment 
des  formalités  de  publications  et  d*aiiïclit's  ; 

Vu,  SOU)  la  date  du  20  octubre  1831,  l'opposi- 
tlon  da  «loar  Smain,  esploitant  do  la  mine  de 
fat-  Ifotre-Ttnme; 

Vu,  «OU»  la  date  du  14  novembre  1837,  la  de- 
Biaade  oo  eaiieorreneo  fermée  par  le  mtrqale 
Demetriu«  de  Prié  et  corattagolo; 

Va  la  rt^pon^e  Je«  dcm,in<ltnrs ; 

Vu,  avec  nuis  acte*  notarii^s  à  l'appui,  la  re« 
qiaélo  dp  66  féTrior  1646,  par  laquelle  taa  aleiira 


Morsonime,  Smal  ^Thomas)  et  autre<>  demandent 
d^élro  reconnus  comme  aeuls  concmalonoaire» 
et  dcmandeurt  Oo  ettension  de  la  mitte  do 

Statle; 

Vu.  ton»  tet  date»  des  n  Jailloi  1840  ot  T  M- 

vrier  1845,  les  rapports  de  Tlngénieur  du  cin- 
quitm)"  (IrMrict  et  de  rinK<'-nienr  en  cbef  delà 
troisième  division  des  mines  ; 
Vu  le  plan  d'asseablage  y  annexé  ;  » 

Vu  l'avis  de  l.T  ilt'putalion  ))prni,iiii  ntc  du  con- 
seil provincial  de  Liège,  en  date  du  13  août 
1845; 

Vu  l*aTta  da  oonacU  é«  minas,  on  date  da 

87  mars  ISIfi  ; 

Vu  le  cahier  des  charges  accepté  le  85  avril 
1646, 

Yn,  avec  le  C'ihier  des  charges  j  anneié,  Vwf^ 
rété  royal  du  8  juin  1886,  tnstitnant  la  coneeo- 
•ion  de  Statte; 

Va  los  lois  da  fl  afrfi  1610  ol  da  t  mal  16S7; 

considL-raot  qao  los'IhiiMlHis  ptoscritw  ooC 

été  observée»  ; 

Considérant  qao  tes  eonwntonnaire«de  Slatte 
ont  otéenté  les  tnvaox  «pil  leur  ont  été  Imposit 

par  l*acie  de  cnnce.'i.tion  du  8  Juin  1830,  et  par  le 
cahier  de»  charges  x  anoe&é  ;  qu'il»  ont  Fait,  en 
eornéquenee,  do  grande»  dépenses  sans  avoir  «t» 

teint  jusqu'ici  den  couches  de  houille  très-pro- 
ductives; qu'ils  ont  t'C'iifiir  d'obienir  de  meil- 
leurs résultats  au  moyeu  d^une  eitensioo  vers  le 
nord,  et  que  leur  gilorio  d*écoulOBMnt,  prolon- 

ft^'^dans  celle  direction,  pouira  servir  t-.n  même 
temps  it  Texploilation  de  )a  mine  de  Matse- 

Considéivnl  qae  Topposition  de  Pexploitaat 
de  f^al- Noire-Dame  n'eM  [n«  fondée,  la  so- 
ciété de  Statte  ayant  respecté  dans  sa  demande 
les  limites  qa^  réclame; 

CoDildérant  que  la  demande  en  conearrence 
lin  ni^rr^ni*  de  Prié  et  compagnie  n'ost  oppnyée 
sur  aucun  titre  spécial  ; 

Considérant  que  lo  laai  dos  rodovaaoos  pro- 

poM'e^  en  f.i  veur  dO*  pTOpCMUlTOS  do  M  IttHkCO 
parait  suthsaot  ; 

Ya  le  rappOK  do  notra  ministre  de»  travaax 
public*; 

Lo  conseil  des  mine»  a  proposé. 
Non»  avons  approuvé  et  arrêtons  : 

Art.  l«r.  11  «st  Moordé  à  la  lodétê  «oneot- 


ayants  droiti  réclament  leur»  qnote»-part«,  lundi» 
qae  d'«utr«aiaégligent  de  le«  réclnmer. 

■  Joerowateir  répeada  esi  même  teosp*  à  Teb- 
•ervatiM  do  M.  le  ombIo  Vilain  Xllll.  U  délei 

prcud  cour»,  d'aprè»  i'nrt.  11,  à  dater  de  la  et  «sa- 
ti«n  d«*  fonction*  du  liluliiire.  •  t!>ûanc«  du  sénat 
da14BMi16«6.) 


(1)  La  diaca»siûi)  qui  a  été  Mulevéc  à  l'occasion 
de  cet  article  ne  rentre  pas  dans  le  cadre  du  tra- 
vail qoo  non»  paWiosM  t  on  peni  eo  voir  lo»  dé*o« 
leppeoMnte  an  Monflsiir.  tMaaoo  da  6  a»ar»  1646» 
pag.  OtO  et  saiv.) 
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lioQoaire  de  la  mioe  de  StaUe,  à  Anihcil,  une 
•siciMioh  de  coDcatiiOD  de  mion  de  bouille, 
•ont  la  commune  d'Antheit ,  province  de  Uégfit 

dam  une  éteoduc  fU[>ci  ficiillc  de  Ireutc-cinq 
hectare»  quatre-viogl-cinq  are»,  limitée,  coofor- 
mémeni  an  pten  d*aiiemblage  et  au  plan  an- 
nexé au  préxenl  arrêté,  ainsi  qu^li  auil  : 

A  Vouesl,  h  partir  du  ihcniin  de  Htiy  à  Ad- 
tbeil,  au  point  d*iaters€ciiun  de  la  ligne  droite 
formaat  la  limite  nord  de  l«  coocenioo  de 

Slatlf-  rn  ^iiiv.int  ccdifmin  \tti  le  nord  jus- 
qu'à la  reacoolre  du  chemio  de  Waoxe  au  Pireu 
(poiat  A)  ; 

Au  nordt  en  mi? ant  ce  chemin  de  Wanae  an 

Pircu  jusqu*a»  |ioint  d*lntcrieetlondu  teotierdc* 

MoHs  (B>; 

A  r#«/,  en  deecendanl  le  lentier  dei  MtHt  et 
le  chemin  de  Ma isemarne  Jusqu'à  la  hociie  n*  I 

de  la  concession  de  Statte^  placée  au  conoien- 
cemeut  du  chemin  des  Fdturages  (C)  ; 

Au  nf</,  par  la  tigoe  droite  formant  an  nord 
la  limite  de  la  concession  avec  lai|uelle  ra  te 
confondre  la  présente  extension. 

Art.  3.  La  présente  extension  de  coacessioo 
Cil  accordée  leue  lea  chaifct,  danmi  et  condi- 
iona  «ai  f «nlci  : 

CBAriTU  tninan. 

Trmavx  d'art. 

Art.  1**'.  ji.  Les  conccssiouuaiies  se  soumet' 
Iront,  pour  la  préMOle  eitenaioni  aux  prescrip- 
tions du  oâliiet  des  charges  annexé  i  leur  acte  de 
concession  du  S  juin  1b3U,  en  tant  qu'elle»  con- 
cernent les  travaux  d'art  à  exécuter. 

Jl.  lia  centinueront  dent  lea  dimenalena  ac- 
(ircl'r^,  iii-r]n'n  (a  limite  nord  de  Texteosion, 
leur  galerie  d'écoulemeol  cuameocée  en  1831. 
Las  trAtaux  devroni  être  aciiTé»  mit  et  jour,  an 
moyen  de  trois  postes  par  94  heures,  jusqu'à  ce 
qui- <  eue  t^aiftie  soit  parvenue  au  chennti  de» 
FtUuragesy  limite  méridionale  de  rexpluuaiioo 
de  Mattemalne. 

C.  Aussiièt  que  cette  galerie  aura  atteint  le 
chemin  des  Pâturofjes ,  I  t  Mn-iriv  de  Mahe- 
maine  pourra  s'en  servir  cumme  areitw.  Le 
cenedA  de  ce  chef  i  la  «odéiéde  SUUtêtn 
ftxé  à  VamiaUe  on  à  dire  d'experlt. 

ciAtmk  11. 

Mêturw  éê  tûrêté. 

Art.  S.  Lea  concessionnaires  disposcrrooi  et  coo- 
duirenc  leura  iravan,deaNmiira  AponrfoirauK 

fi  '  oin-  iU-9  consommateurs;  à  ne  pas  compro- 
meure  la  sûreté  publique,  la  conservation  de  la 
mine  ni  Texistence  des  ouvriers  ;  i  ne  pas  nuire 
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aux  habitations  ou  aux  eaux  utiles  de  la  surface* 
se  conlbrmeront,  à  cet  elhf,  aux  inslruclicos 

qui  leur  seront  données  par  radminiltralioa  et 

par  les  ingi'tucui'<<  des  mines. 

Art.  3.  Toutes  les  fois  que  les  coacessiouoaires 
tondront  établir  i  le  supertleie  on  fHilts,  ou  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  uu  permanent,  ils 
en  donneront  préalablement  nvis  à  l'administra- 
tion provinciale,  eu  accompagnant  cet  avertisse- 
ment des  pièces  nécessaires  pour  isire  apprécier 
I'utilil<1  du  travail  projeté;  ils  indiqueront  en 
mtme  temps  les  dispositions  générales  qu'ils  se 
proposent  de  prendre  pour  l*exécution  de  cet 
ouvrage. 

Art.  4.  A  rh-tiiue  siège  d'exploîialion,  il  sera 
établi,  pour  rusage  des  ouvriers,  et  dans  un  puits 
particttlicr,  stradmlnlsiratlon  le  jufe  nécessaire, 
un  système  d'écbelles  inclinées  sûr  et  facile t 
s'éteudaot  de  la  surface  Jusqu'au  fond  des  tra- 
vaux. 

Art.  5.  Les  ceoceMlonoaires  coaMrveroot,  1*le 

lon^  et  à  rinlérieur  des  limites  de  la  concession, 
des  massifs  ou  esponies  de  dix  mètres  d*é|>aisseur  ; 
S*antoor  de  chaque  bure,  des  massih  de  quinxe 
mètres.  En  cas  de  contravcMiaa ,  Us  t'engagent 
à  payer  à  l'état,  pour  distiue  mètre  cube  soustrait 
à  CCS  massifs  ou  au  delà  des  limites  de  ta  conces- 
sion, une  somme  de  deux  cents  flrancs,  sans  pré- 
judice des  dr^ls  éveninsls  «les  licrt. 

auriwiB  iH- 

Bornage  et  production  dêi  pbutf. 

Art. 6. Dans  led(^!3tdrdtx  moi», à  dater d<- r.icte 
d'extension  de  concession.  U  sera  planté  des  bor- 
nessur  tous  les  points  serrant  de  llmltet,  oh  cetie 
mesure  sera  jugée  nécessaire.  L'opération  aura 
licu,aux  frai!<  des  i-onrc>;sii>naaircs, à  li  diligence 
de  la  députauoû  proviuctale,  et  en  prcscnce  de 
nngéiiievr  des  mines  du  district,  on  de  son  dé- 
légué, qui  en  «Iressera  procès- verbal.  Ex|>édiiiuns 
de  ce  procès-verbal  seront  déposées  aux  archives 
de  la  pioviuce  et  à  celles  des  communes  sous  les- 
quelles s'étend  la  concession. 

Les  concession  m  iri»<i  «i»'ront  lenn'  de  faire 
plac«-r  de  semblables  I)urnes,  avec  des  inscrip- 
tions spéciales,  sur  Us  puits  abandonnés,  pour 
conserver  le  souvenir  des  principales  circon- 
stances de  l'exploitation. 

Art.  7.  Au  plus  lard,  daus  le  délai  de  deux  aos, 
è  dater  de  racte  d'extension  de  eenceeilon ,  les 
concessionnaires  adresseront,  en  double  expé- 
dition, à  la  députatiof)  i>i'Avinciate  : 

1"  Un  plan  parcellaire  complet  de  la  surface  de 
la  eoocessioo,  indiqoant  la  position  des  puits,  des 
bâtiments  et  autres  construction  nuparlenant  à 
l'exploitation.  A  ce  plan  seront  oauexées  deux 
projections  verticales,  sur  des  plans  parallèles  i 
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î,'»  liircrlion  rt  h  l'inrlimî-'on  générale  'les  cou- 
ches, el  iodi(|iiaol  la  potiiion  ci  la  profondeur  des 
puiii,  l*«awr«de«  gtoM  4iM  ht  ptriiu  lacoomies, 
fi  la  haiMtBr  raliliw  dw  prlMlpaax  polBU  de  la 

«arface  ; 

^  Pour  cbaque  couche,  un  pian  borizouial  el 
la  naariMrt  de  CMpet  at  de  ftrojaetiam  vcrtlcalai, 
n  •  i  <    in  pour  la  reprétanialloo  Adèle  det  tr^ 

vaux. 

Tout  ces  plaus,  couptrs  el  piûjec(iou&  seront 
dtatiéi  i  IVckatie  d^la  millinèire  ponr  nètre, 
et  divisé* en  carreaux  d'un  centimètre  de  côté  ;  la 
oafff«s|ioiifl«oce,  cotre  les  difFéreoia  plant,  Msra 
Indhfote  au  aiafCR  de  lattret  et  de  tramérot 
communs. 

An  8.  rha(iue  ann^e,  apr^<5  la  production  de* 
pièces  meniiooDées  à  l'article  précédeot,  les  coa- 
eenhiDBalrea  remeitrenl  à  l'iacèaleor ,  dans  la 
courant  de  janTier  et  Juillet,  les  plans,  conpet 
et  projections  des  travaux  cxécnXôi  datts  chaque 
couche,  peodaol  le  cuurs  du  semestre  précédent; 
cet  détail»  aeMoc  reporté»  eosvlto  «or  la»  plan» 
généraux  des  iravnnx  i  XfVntés  dans  le«i  mêmes 
coiicbes,  d*aprèt  les  mstruciioDs  «{ai  Kroot  doo> 
aéac  par  nnféalenr. 

0»»  plana  seront,  comme  lae  prtfaédeole,  dm- 
sét  au  millième,  et  divisés  en  carraux  Barqnii 
des  iBéoiea  teltres  et  numéros. 

A  cet  eofol  cera  Jolnla  ana  capia  de  la  partie 
correspondante  du  registre  d*aTaiicament  de» 
travaux,  tenu  au  siège  de  rexploitatio»,  confor- 
mémeot  è  l'art.  6  du  décret  iiapériai  du  3  jan- 
vier IMS. 

Art.  9.  En  cas  de  rcrus ,  do  népligonce  ou 
d'inexactitude  de  la  part  des  concessionnaire»,  en 
ce  qui  concerne  l'exécution  des  deux  articles 
précédents,  il»  enpporteroat  loe»  le»  frato  de» 
opérations  qu'ordonnera  la  députation  perma- 
oeole  du  coQseil  proviodal,  pour  faire,  d'office, 
laver  lea  pl«B»  «u  raeMillIrla»  reo$eigu«meot» 
requis,  soit  parla» tigénicurs  des  mines,  soit  par 
toute»  amraa  peraoBBa»  délécoéa»  à  cet  effet. 

cBArmi  Vf. 

Obligations  générales. 

Art.  10.  Les  concessionnaires  coDlribueroot, 
CD  raieon  de  réiendue  de  lanr  eoocanioii,  è  la 
dépense  qu'exigera  la  caDltselion  de  la  carte  gé- 
nérale des  mines. 

Art.  11.  Aussitôt  que  l'exploilalioo  sera  en  ac- 
tivité, le»  canaesvloiHiaire»  mctiroat  gratuite' 

ment  à  la  dispn^itinn   lit)  {jouveriiftiic::!  iiiîf» 

'série  cooiplèle  des  produiis  de  leur  mine. 

Atl.  II.  Ils  «areot  Icdu»  de  prendre  part  A  la 
caisse  de  prévoyance*  établie  i  Liège,  avec  l'eu- 
lariaation  du  gauvtmanent. 


.  -  AN  1846,  N*  S5«.  M7 

Art.  18.  Ils  seront  tenus  dVxploiler  par  CUt* 
nH'rne<i.  el  non  par  r(M  ini>'r  ou  à  forFail. 

An.  14.  A  toutes  les  époques  où  la  luine  sera 
possédée  parnneeoeiété,  cette  société  sera  faoue 
de  désigner,  p.ir  une  déiiaiatiun  faite  au  secré- 
tariat du  gouvernement  provincial  ,  <-(  lui  <le  ses 
nombres  ou  le  délégué  auquel  elle  aura  donné 
les  pouvoir»  aéccssairai  pour  corre^seiMlre,  en 
son  nom ,  avec  l'autorité  administrative,  et,  en 
général,  pour  la  représenter  devant  radmiaiaira* 
tkm,  tant  en  demandent  qnVn  défendant.  Ce 
fondé  de  pcuvaâr»  devra  être  dinnieUié  et  résider 
en  Relcique. 

Les  membres  de  la  société  seront,  an  surplus, 
solldairenMnt  responsable»  de  tontes  et  de  clia- 
ciinc  des  conditions  de  leur  concession,  pour 
l'exécution  desquelles  ils  seront  leuus  de  faine 
une  élection  commune  de  domicile,  où  toutes 
les  poursuite»  pourront  être  exercées  comme  A 
domicile  tM  et  à  personne. 

Art.  15.  Faute,  par  les  coocessionoaires,  de 
continuer  le»  Iravaiii  d*explaitatlon  ou  d*exlcn- 
tcr  les  conditions  qui  précèdent ,  ou  qui  dérivent 
lie  la  concession,  la  révocation  de  cet  arte  pourra 
être  prononcée,  sans  préjudice  de  toutes  auUea 
mesure»  aolcrl»éas  par  les  lois  ou  par  les  règle- 
ments. 

Ait,  10.  I.e  taux  des  redevances  dues  aux  pro- 
priétaires de  la  surface,  pour  ie^  terrains  com- 
pris dans  la  présente  exiension,  est  fixé  ainsi 
qu'il  suit  :  rfdc\di!Cf  flxc,  cinquante  cenlimcs 
par  hectare  ;  redevance  porporlionnelle,  uo  pour 
cent  du  produit  net  du  l'exploitation. 

Notre  ministre  dM  trévani  publics  (M.  de  Ba- 
vayievt  chai'i];é  de  l'ctécuiion  dtt  présent  arrêté, 
qui  sera  Inséré  au  Moniteur. 

zr<r,.  15  haï  1846.  —  Arrêté  royal  ap- 
prouvant élargissement  de  chemins  dan* 
Ut  eomtmmB  de  Ftmsx  0i  Burset  {proohuë 
d»  mgt),  (Monit  du  M  mai  1846.) 

Léopnid,  etc.  Vu  l*aaaa  dee  chemin»  vMnant 

de  la  commune  de  Vaux  et  Borset,  dressé  en  exé- 
cution de  la  loi  du  10  jvril  1S41.  atl  (s  indiquant, 
entre  autres,  des  emprises  de  lei  â  aiu  à  utfecluer 
pour  l^argf»»emenl  de»  cbomlns  n«s  8  et  t6, 
plans  de  détail,  n»*  3  et  5  ; 

Vu  les  diverses  pièces  de  l'instruction  et  no- 
tamment le  certificat  de  l'administratiou  com- 
munale, constaiMt  l*aacomplissement  de»  lai^ 
maiiiés  prescrite»  par  le»  aniele»  4  et  5  de  la  loi 
précitée; 

Vu  ravis  de  la  dépotaiioa  |>ermaoeote  du  con- 
seil provincial  de  Lirge,  en  data  dn  85  mwSy 
!>«  division,  n«  5300-5M1  ; 
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nè  ÏÏÈOHE  m  pÉOPOLD  - 

To  l«t«fticl«t  11  et  fS  da  ta  toi  lin  10  avril 
1841; 

Vu  la  toi  dti  17  avril  1835  «ur  l*expropriation 
pour  cause  d'utllilé  publique;  ' 

Sur  la  profioiiiioii  de  notre  minttlr»  de  1*|nté- 
rienr, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  1<-r.  L*(<lartfiMeaieoi  des  cberoins  0°*  3  et 
10,  le  loof;  de»  pareettea  de  terrain  o<>*  |30,  7â, 
80,  81,  82  et  83.  plans  de  détail,  n**  S  el  5de 
r.itl.Tï  t1f>s  chemins  \ifinaux  «te  la  commune  de 
Vaui  et  Borset,  est  approuvé,  ^1  qu'il  résulte 
de»  indicaiiont  dndit  plan  et  de  cellee  de  i*<tat 
d«K  rv  i  tiitioaset  emprises  aoneté  à  Tatlas. 

An.  2.  il  y  a  lieu  à  cf  ssion.  pour  cause  d'uU- 
lilé  publique,  du  terrain  uécessaire  à  rexéculioo 
de  i^lari^ienieQi  projeté. 

En  cons^ijurnce  le  conteit  communal  Ir  Vnux 
tt  Borset  est  autorisé  à  acquérir  ce  terrai  a  à 
fnmiable  et,  en  eai  de  «onte»latH»o,  à  en  pour- 
suivre l'expropriation  poiir  canae  d'utilité  pu>, 
blique  devant  h  irihnni!  romp<'fenl  el  daos  léi 
formes  prescrites  par  la  loi  <ur  la  matière. 

Art.  s.  Motra  miniâtre  dé  nalérienr  (M.  le 
comte  de  Theos}  ési  diaifé  de  rwléctttlon  dn 
présent  arrêté. 

557,  -  ^r,  nAi  1846.  —  Jrrêfê roxai nommant 
le  baron  de  H umifoldl grand-cordon  de  l'or- 
dtg  d€£iopM.  (Moôicdn  U  mai  lÛk.) 
Matift.  m  Vottlani  donner  We  nurqm  po- 

hlKjiif'flc  nos  ■^rntiments  de  haute  bienveillance  i 
Son  Ëxcelleoce  le  baron  deUumboldl,  coDueiller 
inlime  aeinel  de  3a  Majesté  le  roi  de  Prutse.  • 

358.  — 15  aaj  1846.  —  Arrêté  roxai  nommmU 
h  comte  Fêiltii  ûgMm^  dê  fiërén  4$ 
Uopoté,  (Honlt.  dn  M  mai  1840.) 
Motifs.  «  Voulant  donner  au  comte  Peiilti, 
conseiller  d'État  ordinaire  de  Sa  Majesté  le  roi 
de  Sardalfne^  antenr  de  INwviage  Des  voies 
pÊtrén  on  IUnlIi,  nne  marque  ^nMqan  dt  noire 
aaililMllon  et  da  nnut  MeofeUlanco;  » 


8W.  —  16  haï  1846.  —  Arrêté  roxat  nommant 
t'abbé  Clementi  offfchr  de  fonÊn  é€  ià^ 
potd.  {MoDxi.  du  i846.) 

Motifs.  •  VoulauL  donner  à  l'abbé  Clemeoti, 
anéicn  andllevr  de  là  noneiatnre  apoaMlc|nO  i 


(1)  Rapport  par  M.  MMt-Devrt«»  le  19  mars 
1000.  -Adeptton  le  SSmi*  à  lNiaa«i«iié  dot 


-AN  1840,  If*«t7-«n. 

Broxellee,  nne  nanine  partlcnlièro  de  notre 
Menrelllaace.  » 

* 

980.  —  10  nai  1840.  —  lùtcwrani  un  crédit 
supplémentalnedê  60,000  />.  au  budget  de 

la  dette puhlifjve  et  de*  dolal'ions  de  l'exer- 
cice 18^5,  destiné  à  couvrir  les  dépense^ 
de  la  clkewAre  des  rejprêeeiUents  [ii,  (Mon. 
du  10  mai  1840.) 

Léopold,etc.  Les  chambres  ont  adopté  et  ooi^s 
taneiioanone  cequi  enit  : 

Art.  l*'.  Il  est  ouvert  à  Particle  unique  dn 
cbapitre  II!,  titre  II  du  budget  de  la  dette  pu- 
blique et  des  dotations  ^e  l'exercice  de  1845,  un 
crédit  «ippléoientaire  de  toisante  mille  francs 

(fr.  60,000;,  décliné  à  couvrir  le  ;  ,ir'[irt!«:''s  dr  i:i 
ciiambre  dea  représeatauis,  peudani  leUti  exer- 
cice. 

Art.  S.  La  présente  loi  iei%  oWigiteire  lo  lan- 

deoMÏn  de  »a  [>ul)>ication. 

Promulguons  la  présente  loi,  ordonnons  qu'elle 
Mil  rwAine  dn  eeean  do  riSlat  «I  pnbUéo  pv  In 
voie  dn  JfnnifMrr. 

Contre-sifné  par  la  mIniaIre  dat  flnaneat, 

M.  J.  Maiott. 


861.  — 10  «AI  1846.  —  Arrêté  royal  nommant 

le  lieutenant  coîonridt'  f  nnnny  ofprJcrde 
l* ordre  de  Léopold,  pour  le  zèle  et  les  ta» 
lente  qt^lt  a  déployée  dme  ht  eonttrit&' 
tion  de  la  place  de  Dteet^  et  dans  l'étude 
des  projets  destinée  à  Al  coMy»^ter.(Moni(. 
du      mai  1846.) 


MO.  —  ^  «1  %Mê.^ArM  regred  nemmemt 

te  sieur  Tan  Isrghrm  chevalier  de  FeHke 
de  Léopotd.  (Manu,  du  ^1  mai  1846.) 

Motifs.  "  Voulant  donner  a»  sieur  Van  Isp- 
gbem  (Jeao-Josepb),  ancien  préiidenl  du  tribu- 
nal de  oominerco  et  préaldont  actuel  de  la 
chambre  de  comm('rc<'ii*0«itcnilc,  un  témoignage 
public  de  notre  satisfaction,  pour  ic  xdie  et  la 
capacité  quil  a  eoDatammeoi  apportée  daôt 
l^evercice,  tant  detditea  fonctions  que  dé  cettee 
de  membre  de  lacomtni'^ïion  sp(<eiale  de  pécbe  et 
du  conseil  d'adminintratiuii  de  t'écoie  de  oaviga- 
fi*ndY)atende:. 


5â  membres  présent*.  —  idoplioo  an  «ënal  le 

if  «ailOéOàrenaniniiié  deiOlin^hiiiees  ptésonti. 
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'  3jJ3.  —  17  Bjii  1846.— con/fniiji/  ie  budget 
dm  départemmU  du  travaux  publicty  pour 
l'exeretM  lUt  (1).  (Html,  du  18  mai  IBM.) 

Léopo)4«  ftc.  Les  cbambrei  ont  «dopMI  «t  AOui 

«•DCtionnoos  ce  qui  suit  : 

Art.  Le  budget  du  département  des  tra- 
vaux publie» ,  pour  rexercice  de  4846,  est  llxé  A 
ia  somme  de  quatorze  millions  cent  «oixaale- 
bQil  miHe  nmf  francs  qii«ranie»neaf  oeoilfliet 


(14,168,009  fk^.  49  e.),  coofom^mcnt  âu  table»» 
ci-anncxé. 

Art.  i.  La  précmla  lot  aéra  obiigaiotre  le 
demaio  de  sa  puhlicaiioo. 

PromulRiions  la  présente  loi,  ordcDDOos  qu'elle 
soit  revêtue  du  sceau  de  TÉtat  et  publiée  par  ia 
yimeâtt  Moniteur* 

Coniie-fiigDé  par  la  mlnlilra  daa  in?aiii  p»- 
bllei,  M.  de  Bafay* 


TABLEAU 

Dm  btêdfftt  du  dépwiemênt  dtê  trtmu»  pwMta  p€mr  Vêtnrct»  1 846. 


CBAR6KS 

DÉSIGNATION  DES  DÉPENSES. 

TOTAL. 

• 

1 

Ordioaîraa. 

fixiraofdui. 

CHAPITRE  PUIIfEll. 
«amiiavnami  enfnâu. 

9.  Traitameat  des  fonctioDiiaires,  employé*  et  gens 

3.  Fouit.  1  ' ui  T'-  tIe  hiireao,  imprcssiotiJ,  arhalN  et 
réparations     meuble»,  cliaaffagc,  éclairage,  meoue* 

5.  Frais  de  rodte  et  de  séjour  du  ministre,  des 
fonctioanaiwa  al  anptofëa  dâ  lladminialratiain  e«B- 

91,M0 

179,170 

Si,000 
9^0 

6.000 

• 

)  mm 

1 

CHAPITRI  n. 

Mots  et  ca*tssrF.s.  —  cahadx  kt  ritiéurs.  —  pol- 

DXaS.  —  »UBTS  ET  COTU.  —  BATinSKTa  CIViU.  — 

naaamiii  nia  vanta  n  Gnavaiaa. 

aacTiMi  iM.  ^  Pon/tf  etekauuiê*. 

An.       Entretien  cl  amélioralion  (le«  route»,  con- 
stmoiioo  de  routa*  oonvelles,  polits  à  bascule,  éiu- 

* 

2,693,800 

4II0,9I0 
• 

aicvioa  li.— Service  dm  emummet  phrlères^  des 
iact  et  baUmu  t  de  passage  et  des  poider». 

Canal  de  Gand  au  Stti-de-Gand» 

30.400 

25,500 

A  reporter, 

3,013.970 

4S5.500 

939,770 

(1)  Prc»«Q(<itioti  a  la  chambre  des  repré»eniauti  1,  2.  4,  6  et  7  mai  1846. — Adoption  le  7  mai  1S46 

le  30  avril  1846  (Do<rumeal»,  p.  900  .  —  Rapport  par  52  membre»  préninU. 
par  M.  Masi-Devries  le  i  laara  1846  (Dacomvnu,      Uiscnssios  au  séaat  les  15  et  16  mai.— Adoptioa 

p.  1059).  —  OiaewMan  laa  9S,  94  bmm,  M  avril,  le  16  A  l'UMnimité  d«a  98  membres  pideault. 


.  kj  .i^oci  by  Google 


800 


RtoNB  DB  LtiOPOLD  I».  -  AN  1046,  N*  SOS. 


DÉSIGNATION  DES  DISPENSES. 


CHiaGBS« 


Orilinaire«.  I  Exlraordio. 


TOTAL. 


Report, 

Canot  de  MoêttrieM  à  Solt'tê-Duû, 


Art.  4.  Entretien  et  travaux  

Canal  de  Fommei  oeul  à  Anloing. 
5.  finiretioD  ci  Iravanx  


0.  Botr«li«Q  el  tniTni  

7.  Penonoel  des  service*  dctignës  aax  art.  S*  4* 

5  et  6  


Canal  49  BruxeUet  à  CharUrt^. 


8.  Entretieu  el  travrag. 
9*  Penonael.  .   .  . 


EêetttU. 


10.  TrMVi"!  11  \  à 

11.  Fertonncl. 


13.  Travaux  àlsLjt. 
13.  PerMoiiei.     .  . 


Sêntee  de  la  Meuse  dans  les  province*  de  lUge 

et  de  Namur, 


14.  Katrctien  ei  travaui. 

15.  P^raonael.     .    .  . 


Service  de  la  Meuse  dans  le  Limbourg. 

10.  Tnf«M  à  la  li«UM  iUum  I«  Ltmbonrg. 
17." 


5,013,970 
27,000 

96,499 

11S,81S 

72,767  50 


70,000 


17,550 
15,472  50 


33,128 
6,574 


20,000 
00,800 


1,000 


Dendre. 


18.  Entretien  et  travaux. 

19.  Fersonoel.      .    .  . 


Xuffelt  Dyle  et  Démet'. 


ÎO.  Travaux  

21.  PeritonQel  

29.  Travaux  aux  voies  navigables  de  second  ordre. 
—  Frai*  d'élodet  et  de  levé  de  plana.  —  Instroineota. 

33.  Travaat  i  faire  poor  ebvier  aox  imodatieoi 
de  la  valU'f      I)(  nu-r  

34.  Travaux  à  faire  pour  obvier  aux  inon>lation» 
de  la  vallée  de  la  Setioe.  30,000 

Loyer  d'uoe  imummi  pour  réelnaier  de  ViU 
vtinle. 

Anforlar* 


9,489 
9,230 


10,000 
1,300 


250 


S;S84,471 


42â,â00 
100,785 


10,000 


90,000 


34,800 


6,500 


200,000 


145,200 


0,800 


112,000 
■ 

40,000 
100,000 

30,000 
1,880,080 


239,770 


880,770 
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.  CHARGBS 

DESIGNATION  DBS  DiPSNSBS. 

Ordinaire*. 

F.xlraordin. 

TOTAL. 

tkmmix  de  emià  attende* 

3.584  471 

W|VWi~e  • 

1  236. d85 

330,770 

AKa  OS.  BilMlÎMi  et  traTMK.  ...... 

33.050 
6,004  61 

86,635 
» 

Canot  de  Mont  à  Condé, 

10,000 
14,100 

18,384 
■ 

Cmtat  de  la  Camphte. 

'80.  Pononnel      \f  ei  9«  «estions  d»  «e  ceool.  . 

9,400 
10,3» 

• 
• 

Pêtite-ttèthe  eanafftée. 

3S,  £iitrelieii  «l  per*oaDot  de  la  NèLhe  eoDolitëo 
33.  EnlrC'liLn       baes  *t  imtttUiM dt  f«fia0t  de 
84.  PonommI  da  aorviee  dea  poldtr*. 

» 

«,08S  78 

iO,000 

te 
W 

80^ 

B 

S3,000 
1  MM 

•ICVIM  Ut.  —  Porls  d'Os  tende  et  de  llleupeH% 

côte  de  Blankenberffhe. 

35.  Port  ir(>«tcu(Je.  —  bnlr«!(i«n  cl  traraas.   .  • 

36.  Port  de  Nicuport.  —  Travaux  il't'DtrelioB>  • 

37.  C&te  de  Blankenbcrghe.  —  Kati  t^-iien  cl  Ira- 

38.  l'tTsounel  <li's  paris  i  t  c6le>.  ...... 

43,450 
15,833 

79,000 
18.iir)  74 
l.SOO 

06,060 

B 

7,790  49 

n 
• 

iwnmHt  iv.  —  BâtbnetUt  ^Ut» 

40.  Eotretien  et  réparations  dec  palait,  b^leltf  4di- 
SoM  oi  moBDBent*  «ppartenul  à  i'IÊtat.    .    .  . 

41.  Genatraelioiu  noaveno*.  —  GooatrMOtîob  d*aao 
mMc  et  dépeadoncea  poor  la  tenue  des  téaoeea  du 

fi0,600 

» 

7V,V0V 

•icrioli    —  Pertannel  det  pontt  et  ehaustàet. 

«41,  TratleiDcnl  ^\cs  ingcnlour^i  et  conducteur*.  ^ 
Fraia  de  Imreau     de  déplacemuut.  —  Indeauitéaet 

l^école  du  génio  civil  et  v^agea  dea  élèvsa.   .   .  . 

487,8w 

B 

5.616,134  40 

CHAPITRE  III. 

CDvni  lit  ffsa.  — >  toins. 

SECTION  ir*.  —  Chemin  de  fer. 

S       Admlnittration  générale. 

%  MMR-d*«nivro,  inmi»«  foaraitwo»,  «te.   .  . 

316.000 
184,780 

11,S$0 

k  reporter, 

880,780 

11,950 

8,888,804  40 
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«t«Ni  m  LiiopoLi»    —  à»  iMe,  h*  sës. 


bbâlGMATiOiN  DES  DÉPENSES. 


CHARGES 


OrdioairM.  1  SsAraordin. 


i 


TOTAL. 


Report, 

i  s.  SmOee  df  Pmttr&tien  de*  route*  et  de* 


Art.  3.  PerioniMsl  

4.  Mftin-d'anTra»  travauT,  fournitures,  etc. 

5.  R«O0«TOll«iiieiit  de  bilifs  el  fer,  .    .  . 


$  8.  Service  de  locomotion  et  d'entretiendu 
mtaétiet. 


6.  Pertoanel  

7.  ■^î-iiu-i!Vriiv,  e,  trinvaux,  fourniture»,  elc. 

8.  hcnnuvelicnieni  du  loiilériel  hor*  d*aaa§e  «i 
rMapliMOHnl  pwtfil  d«t  w§gm  décoararU  |Mr 
dm  wicmM  cm? «ia.  


cttuferu. 
f  4.  Seoevlcê  dêe  tnmsportt. 


9.  Pertonocl.  .    .   .    .  . 

10,  MaÏD-d'œuvrc,  Iravaua, 
tës  pour  pcrti!»  ci  avaries. 


nl- 


$  5.  Frai*  de  perception. 


11.  PersooDel  

13.  Loyer  des  locaux  pour  la  réc«plioa  de*  in«r- 


SKCTUMI  II.  —  Sosies. 


13.  l'crâoniiul.   , 

14.  Matériel.  !    .  . 

15.  Frais  d«  placement  de  nouvelles  boites  aux 
Icitret  dans  Im  commuoes  rurales  

Frais  de  conKtruction  il<:  vuiiurcii  deitiodM  ID 
«crvicv  de*  postes  sur  le  ciiemiii  de  fer,    .    .  . 


360 


129,135 
1.073,OM 


,7«»  11,1 


130,580 
8»«|6»400 


CHAPITRE  IV. 
Mine*. 

^  Art.  l*f.  Conseil  des  min'-      Tr  ■u.nieut  des  fone- 

lioamires,  frai»  «le  ronl«  t  i  in,tu  <  ii  J  

9.  Traiii  mtiil  de«  ingénieurs  1 1  l  oniliictour»  ;  frais 
de  bureau  et  du  dépUcemeat  i  jury»  d'euneii  el 
voyages  des  ^èv«s  des  minei  

3.  Subside^  aux  caisses  de  t  i  '  .  .  anc  f,  si  cour,  r  [ 
l^ompeuses  aux  jjersoniies  ijm  ■.i;  sooi  distinguées 
par  iJc^  acte»  do  dévouement  ,  , 

4.  imprewioni,  achaU  de  livret  et  d  jnstrumeal», 
encouragemento  et  aubvenlioat  pour  U  poblicatioa 
depl«aie(d«BdiiM»irea«jeMiUetexpdrmea.  .  . 


CHAPiTRB  V. 


An.  iiuq.  PenaieBa,  «  . 


Arif«rt«rt 


390,000 
64I,(H)0 


7,BM 


466,M0 


30,000 


173,000 
10,< 


360,000 


10,000 


56, ()()(» 


14,13^,000  4» 
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CHARGES 

DÉSIGNATION  DES  DÉPENSES. 

■  « 

TOTAL. 

Ovdjnairw. 

Report» 

CHAPITRE  VI. 

• 

1M98«00»  4» 

An    u[iii|.  Secour»  à  d'anclcot  emf\oyé^,  k  dc« 

veuve»  ou  famille*  J'emplojfët  401  mmi  daat  le  t»e- 
«oia  .* 

• 

9,000 

CHAPITRE  Vif. 

Bépenêes  imprévues. 

30,000 

» 

80,000 

Total,  fr. 

• 

m 

14.108,000  40 

3t»4.— 17  HAÏ  \ïii6.—L0i  sur  L'avancement  ti€M 

oOMen  mt  grade  4e  eupHàinÊ  éanePartil- 
lerieet  te  génie  (1).  (Hopil.  ilu  10  laai  1840.) 

Léopold,  «te.  !.«•  chambra»  ont  adopté  et  non» 

saoclionnons  ce  qui  suit  : 

Art.  Ur.  Par  ilcrot^aiion  à  Pari.  8  de  la  loi  du 
16  juin  ld36,  «ur  le  mode  de  l'avancement  dan* 
rarméo,  uni  llaiiliiicot  ne  pourra  être  promu  au 
f  rade  de  capitaine,  daos  les  armes  de  PariilIt^He 
«tdd  génie, n'a  fait  preuve  des  coanaÎMaoces 
indlHieQaablei  à  ce  grade,  dam  un  osamaa  dout 
la  liffograniflM  sera  arrêté  par  le  miniatra  do  la 
guerre. 

Art.  La  dispuvitioD  de  Tarilcle  préCK«ieui  an 
aéra  pat  «pplicablo  aux  odkiera  aortit  de  l*éeole 

militaire  qui  auront  satisfait  aux  examens  pres- 
crit» pour  l'admisnion  -ians  les  armes  de  l'artil- 
lerie cl  (iu  génie,  ut  auk  ulficiers  qui,  ayant  fait 

partie  dei  icetioua  apéclaloi  de  i*école  militaire, 
au  roui  MtlaCait  auK  esamena  de  la  fto  dai 

cours. 

Promiilguuas  la  préscole  loi,  ordoaaoDtqu*ella 
•oit  revêtue  du  Rceau  de  TÉiat  et  publiée  par  i« 
voie  »lti  Moniteur. 

CoDire- signé  par  le  minisire  de  la  guerre, 
M.  Priua. 


365.  —  17  haï  1846.  —  Arrêté  rojral accor- 
dant ta  emteeuhm  de*  mines  de  houHte  des 
bois  de  Marexke.  (Monit.  de»  00  «t  08  mai 
1846.) 

Léopold,  etc.  Vil,  sous  la  date  du  14  mars 
1839,  la  requête  du  sieur  Mottart  'Fr.mçois- 
Josepb),  propriétaire  à  Toogres,  leodani  à  otite- 
Dlr  la  eoâlee»<ion  de»  ininB»  de  lionllle  g{»ant«!« 
sous  partie  des  communes  de  Vinalittoiat  6t  yit- 
lers-le-Bouillel,  province  de  Lié^e; 

Vu,  eu  triple  cxpéditiod,  le  plan  de  surface 
ddoaem  VL^rih>-  rt  ccilifié; 

Vu  les  pièces  ju'Mft  tu  de  Paccomplifsement 
des  formalités  de  publications  et  d'afficbes; 

Vu  un  aete  de  notoriété  oanètatant  leafacotléê 
et  les  moyens  du  demandeur  pour  eatreprendre 
des  travaux  dVxpfaitallon  ; 

Vu,  Sous  les  date»  des  51  juillet  1840  et  7  Xi- 
eHer  104S,  le»  rapport»  de  l'ingénieur  du  cin> 
quiéme  district  et  >le  i*in{;<^nieur  en  chef  do  la 
troisième  division  de»  uiiuvs; 

Vu  le  plan  d*aa»enblagc  annexé  à  tt»  rap- 
ports; 

Vu  l'avis  de  la  députalio»  p'-Tmanonie  iîii  con- 
seil provincial  de  Liège,  en  date  du  13  août 
1845; 


(1)  Préïicniatiuli  à  la  chambre  des  rcprv*cntaiii- 
leSdcc.  I!i45.  —  Rapport  par  M.  de  Garcia  k 
M  avfil  1846.— OisoitsMoo  et  adoptioa  le  8  mai  à 
idiaSt 


Oitcustion  au  sénat  le  Ib  mai  184b. 
don  II  iTicuM  jour  A  Puoaoiniité  dos  07 
présents. 


Adoj>- 
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Vu  Pavii  dtt  fiooMil  dcft  minMi  en  dale  dn 

13  mnrs  18i6  ; 

Vil  le  c;<hier  descharge}  accepté  i>ar  le  demao- 
daar,  l«  M  a? ril  1816  ; 

Vu  les  lois  du  91  avril  1810  et  du  2  mai  1837; 

Considérant  que  Iw  farmalllé*  prcicritM  ont 
éié  observées  ; 

Conaidérant  que  1«  aiear  Motlart  eai  proprlé- 
tnirn  d*uoe  partie  (îc  I.i  surface,  cl  qu'il  possède 
les  facull<^set  les  moyens  nécessaires  pour  eotre- 
preodre  de*  travaux  d'exploitation  ; 

GootidéfaDt  qu'il  y  a  Heu,  en  acenelllant  «a 
demande,  de  rcctiier  le  pirinèlre  qn^le  con- 
preod; 

GonskUranl  que  le  taux  dea  tederaneemir»» 
poitfes  en  faveur  dea  proprlélaïm  de  lâ  «nrCiCe, 

paraît  »-\iffi«:it)t  ; 

Vu  le  rapport  de  noire  ministre  dea  iraTaux 
publics  j 
l.e  conseil  d«t  niiiea  «  propoié, 

Nous  avons  approuvé  et  arrêtons  : 

Art.  l'»-.  Il  est  fait  .iu  sieur  Moiiari  [François- 
Joseph),  reulier  à  Tongret,  cohcessioh  des  mines 
de  bonille  giaaotes  dana  letcemmuneadeYlntl- 
moni  et  de  Villers-lo-Bouillel,  province  de  Liéf^e, 
dans  une  étendu  superficielle  de  suixante-lruis 
hectares,  limitée,  cooformtmeut  au  plan  d'aa- 
aemblage  et  au  plan  annexé  au  présent  arrêté, 
ainsi  (pTil  !^Tiil  : 

Au  nordt  à  partir  du  poiot  A  situé  à  la  limite 
des  propriétés  des  steurs  De  Fandeur  et  Defanx, 
m  suivant  le  chemin  de  Vittalmoui  n  Vil]ers-le-> 
Bouille!  ,  jMM|u\)  1.1  rcQcoDire  du  cbemin  de 
Marexhc  a  Uorsci  (point  B); 

A  IV«f ,  par  ce  dernier  cbenin  el  oelnl  de 
Fagnoulc  jui><|u'à  la  rencontre  de  celui  de  Thelsse 
à  Viiiers-lc-BouilIct  (point  C);  puis  par  une  ligne 
droite  aboutissant  à  la  borue  n»  36,  tormaoi  la 
limiteentre  le  bols  des  S^'Maimlnv  el  eduldn 
Grimont  tWl  âc  Marexhe; 

Au  tudy  pat  ij  limite  méridionale  de  ce  deff- 
nfer  bols  jusqu'à  la  borne  n*  iT,  placée  1  ion 
angle  su<l  ;  de  là,  par  une  seconde  ligne  droite 
8\-irrétnnt  ati  ruib>i  3u  «le  Duyaid,  à  l'angle  sud 
d'une  liaic  vive,  ciôiut  aut  rbérUage  de  la  veuve 
PotyipoioiG:; 

A  Voues t,  de  ce  poiot  G,  par  une  ligne  droite 
se  terminant  au  point  de  départ  'Al 

Art.  S.  Lapréseuiecoacessioocsi  accordée  sous 
Ict  cbarfes,  danses  et  conditions  suivAniea  : 

CHlPlTRi:  PKEIICB. 

'À''iaviit4x  d'art- 
Art.  \".  Le  coricesïiunoatrc  coustruira  une 

galerie  d'écottlenent  dont  Peell  sera  fixé  m  rnls- 
soan  de  Dorii4,  à  SBOnèins  «n  tvil  deltegle 


and- ouest  de  lâ  concesaioo,  point  M  dn  plaii  de 

concpssion. 

Ce  canal,  qui  devra  avoir  1  mètre  SOceutimè- 
tree  de  kantenr  snr  M  ceotlmAlret  de  largeur, 

au  moins,  sera  conduit  vers  le  nord,  perpendi> 
culaircmrnt  à  I.i  direction  du  terrain  jusqu'à  la 
couche  apitelée  Grande-Pirtoute^  par  œuvre  de 
laquelle  elle  sera  continuée  Insqo*^  la  ilostu  ea 

(te  la  concession.  Une  br."nchr  en  5crn  dirigée  à 
travers  bancs  jusqu'i  la  limite  nord  du  charbon- 
nage. 

La  partie  de  celte  oivlw  à  coosirnire  par 
.oeuvre  d<>  veinr  liront  (s  rfînrp^sinn  itii  sîcur  De 
Faudeur,  ne  pourra  pas  avoir  plus  de  six  mètres 
de  bavleur  de  «aille.  Le  liinerai  qui  en  provieo* 
dra  appartiendra  an  sieur  Mottart,  qui  ne  si^a 
tenu,  de  ce  chef,  iancnno  iadomilté  enfers  li 
sieur  De  Faudeur. 

Le  concessionnaire  exploltem,  dam  tonte 
l'étendue  de  sa  concession,  k  la  profondeur  de 
cent  mètre»  sous  le  nivem  de  la  paierie  d'exbaurc, 
toutes  les  coucbes  de  kiouillcque  Padminiitralion 
Jugera  snseepliblee  d*étre  exploitées. 

Sous  le  niveau  de  la  galerleirécoulement,  l'ex- 
ploitation du  système  entier,  et  d»  cbotjue 
couche  en  particulier,  sera  commencée  du  poiot 
le  pins  bas  et  condnite  en  remontant,  sanfles 
cas  où  il  pourrait  élrc  déroge*  à  mofîr,  en 
vertu  d'uue  auiorisalioa  spéciale  de  l'adminis- 
tration, soit  pour  soulager  la  nachlne  dMpnise- 
ment  par  PéiablIsseBMnt  de  résenroirs  dans 
qnflques-nne»  de?  coticbes  interrriiMiaires,  lolt 
pour  y  préparer  des  vides,  dii>iiiic»  à  recevoir 
nne  panle  des  iMUals  de  ^avaleresse,  «oit  pour 
tout  autre  motif  qui  rendrait  plus  avantagenic 
r«xploi(ation  partielle  en  descendant. 

CfllkVViliL  11. 

Mtsure*  de  tûrtté. 

Art.  3.  Le  concessionnaire  disposera  el  con« 
duira  SCS  travaux,  de  m  ini<^re  à  pourvoir  aux 
besoins  des  cunsuuiiuaicursj  à  ne  pas  compro- 
mettre la  sAreté  publique,  la  coaserralion  de 
la  mine  ni  l'exittciice  des  ouvriers;  à  ne  pas  nuire 
aux  babiiations  ou  aux  eaux  utiles  de  la  «urtacc. 
Ils  se  conformeront,  à  cet  effet,  aux  ioslructious 
qol  leur  seront  données  par  radministration  et 

par  les  iog<5n  r"nr?  f'r"  tninr';. 

Art.  3.  Toutes  les  fois  que  ic  concessionnaire 
fondra  établir  à  la  superflele  no  puits,  ou  tout 
antre  ouvrage  d'art,  passager  ou  permanent.  Il 
en  donnera  préalablement  avis  à  l'administra- 
tion provinciale,  en  accompagnant  cet  avertisse- 
ment des  pièces  néoisaalres  poor  Ibire  appré- 
cier rmililédtt  icifaU  prai|eMi.a  iadlqpaiaen 
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même  temps  les  dinpositions  générales  qu*tl  te 
.  proi>osc  ac  prendre  pour  TexéculiOD  de  ccl 
«mrrag». 

Art.  4.  A  chaque  liége  d'cxploilatioD  il  sera 
étaMt,  pour  l'usage  des  ouvriers,  el  (fans  un 
puila  parliculier,  si  radminiilratioo  le  juge  oé' 
eeiMire,  «d  ifitèiiie  <l*éelwHet  iDctioéei  lAr  et 
fSicile,  s\$tMidaat  de  la  Mirfaoe  Jiiiqn*«a  fond  dei 
irareax. 

Art.  5.  Le  coDeeHkMiiiaire  réterfen  1  tonte 
profondeur,  rar  tout  le«  points  ci  <laos  toute 
Péiendue  qui  pourront  être  déterminf*?  i^^^r  l'in- 
génieur du  district,  des  massifi  intacts,  suti  pour 
anorer  les  propriétés  de  la  enrAice,  mit  pour  ta 
toliditéde*  puiis,  galcrirs,  etc.,  soit  paur  faci- 
IKfr  la  dmenie  ultérieure  de  puita  dans  la 
partie  inrérieure  de  ta  mine. 

Lea  aeMifii  de  Teiaet  1  revpeeler  autour  des 
hnri-i  devront  avoir  au  niniiu  dix  mèlrcs  de 
rayon,  et  ne  pourront  être  réduits  ou  enlevés 
eDilèrement  que  lors  de  Tabandon  définitif  des 
travaux  et  eniuUe  d^une  auiorisatioa  notifie 
dé)irréf  par  l'adminislralioD. 

Au-dessous  du  niveau  de  la  galerie  d'écoule- 
■OBt,  il  aera  ménagé,  le  long  et  à  tluMriaur 
dei  Hnites  de  la  concession  ,  dea  eaaiaiil  ou 
esimnfn?     dix  mètres  d'épatsîPiir. 

En  cas  du  contravention  à  l'une  ou  i  Tautre 
dé  cea  elantet,  le  concesaionaaire  aVogage  A 
payer  à  PÉiat,  pour  cbaque  mètre  cube  soutirait 
à  ces  différents  m3s>if»  ou  au  dei.^  de»  liuiil^t  (te 
la  concession,  une  »omme  de  deun  cents  haacs, 

laM  pHtludloe  det  droits  érentiwla  det  tier». 

CHAflTHa  III. 

Bornage  et  production  des  plant. 

Art.  6.  Dan;  lo  délai  de  dix  mois,  à  dater  de 
l'acte  de  concession,  il  sera  planté  des  bornes  sur 
Ums  les  polnia  § ervant  de  Haaitea  ofe  cette  aMiare 
sera  infée  nérr  <',irrp  t.'opéraiion  aura  lieu  aux 
fraia  du  eoncessionnaire,  à  la  diligence  de  la 
diputatioa  provhieiate,  et  en  préteoee  de  l*lngé- 
oleurdei  nineadu  district,  ou  de  son  délégué, 
f^ri  f^n  drr?'<'"r\i  procès-verbal.  Ex['r^'!iiiot'^  fie  cc 
procè»-vt:riMl  seront  déposées  aui  arcbtves  de 
la  province  «t  i  eallet  doa  conrainmt  sont  Ict* 
qMllea  e^dtend  ta  eoocetsion. 

Le  conc«»»stonnalre  sfra  tenu  de  faire  placer 
de  semblables  bornes,  avec  des  inscriptions  spé- 
ciale*, «or  les  poiia  abandonnés,  pour  conserver 
le  souvenir  des  principales  circonstances  de  Teir 
ploiiation. 

Art.  7.  Au  plus  lard,  dans  le  délai  de  deux  ans, 
i  dater  de  l*Mte  de  concession,  le  coocessimi- 

naire  irr^  f  m  en  double  expédition ,  à  la  dé» 
puiation  provinciale": 

âme         Toaa  svi.  —  aoaiT.  1846. 


lo  Un  plan  parcellaire  çénér:>l  dr*  !a  «nrfanm 
de  la  coDcessioD,  indiquant  la  |K>sitioo  <te*  puits, 
des  bAtimeots  et  antres  constmellens  appaHo- 
nant  à  l'exploitation.  A  ce  plan  seront  annexées 
deux  projections  Tcrticalcs.  sur  des  plan»  pa- 
rallèles à  la  direction  et  à  l'inclinaison  générale 
des  couches,  elindii|Mnt  la  positloo  et  la  pro- 
fondeur djCS  puits,  l'allure  d^?  f,\}r^  rlari  tn;  prir- 
lies  reconnues,  el  la  bautcur  relative  des  pnn- 
dpeux  peints  de  la  snrAice; 

S«  Pour  chaque  coodho,  un  plan  horlaontal  el 
te  nombre  de  cmipes  et  de  projections  vertica- 
les, nécessaire  iK>ur  la  représentation  Sdéle  des 
travaux. 

Tous  ces  plans,  coupes  et  projections  seroni 
dressés  k  l'échelle  d'«in  millimètre  pour  mètre, 
et  divisés  en  carreaux  d'un  centimètre  de  cOié;  la 
correspondance,  entre  ks  dlMrents  plans,  s«yra 
indiquée  au  aBoyen  de  lettrée  et  de  Bunéros  eon- 
muns. 

Art.  8.  Chaque  année ,  après  la  production  des 
pièces  meotionnéea  A  Tarticle  précédent,  le  ce»* 
cessioDuaire  remettra  à  l'ingénieur,  dans  lo 
courant  de  Janvier,  et  de  Juillet,  les  plans, 
coupes  et  projections  des  travaux  exécMés  dtoa 
chaque  coucbe,  pendant  le  cours  du  senestre  pré- 
cédent; ces  détails  «r-rftnt  reportés  ensuite  sur 
les  plans  généraux  des  travaux  exécutés  dans  les 
aéâes  cowdies ,  d*apr As  les  hisiructiom  qui  so> 
ront  données  par  l'ingénieur. 

Ces  pians  seroni,  comme  les  précédents,  dres- 
sés au  millième,  et  divisés  en  carreaux  marqués 
des  nsémea  lettrée  et  nnfliéroe. 

A  cet  envol  sera  jointe  une  coptç  do  la  partie 
correspondante  du  registre  d'avancement  des 
travaux,  tenaa^si^  de  l'expteitatloB,  eaofis^ 
mément  à  l*ar(*9dn  décret  Impérial  du  SjBn- 
vicr  1813. 

Art.  9.  En  cas  de  refus,  de  négligence  oo 
d*ioexaetjtudo  de  la  part  du  eoaceselonnaire,  en 

ce  qui  concerne  l'exécution  des  deux  articlee 
précédents,  il  supportera  tous  tes  frais  des 
o|>éraUons  qu'oi-dounera  la  députa  lion  perma- 
nente du  conseil  provlncfad^  pour  Caire,  dNrflko, 

lever  les  plans  ou  recueilHr  1.  s  i  enseignemenls 
requis,  soit  par  les  ingénieurs  des  mines,  soit 
par  tonles  autres  personnes  délé|uéai  A  eel  effst« 

CBAPiras  IV. 
OèttçtMtuu  géniralê9. 

Art.  10.  Le  concessionnaire  contribuera,  en 
raison  de  l'étendue  de  sa  concision,  à  la  dé- 
pense  qu'exigera  la  confection  de  la  carte  géné- 
rale des  mines. 

Art.  1t.  Aussitôt  qiK'  t'exploita  lion  sert  en 
activité,  le  conceMionuatru  mettra  gratuitenen* 
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à  la  disposition  du  goiivernemeot  an*  lério 
coiB|ilèie  «U»  prodaiu  de  m  miiic. 

Art  IS.  It  MM  l«aa  de  prradfe  9»*  il  1* 
caiMe  de  prévoyance,  «"t  hi  <  à  LMf«i  afseFUI» 
torisalioQ  du  gouvernemeot. 

Art-  13.  il  »«ra  tenu  d'exploiter  par  lid- 
■iae,  ctooa  pir  fermlw  m  i  forfait. 

An.  14.  A  toutes  les  épo<fiie8  où  lii  mine  «en 
|iOMé<1é«  (lar  uae  société,  celte  ««ciélé  ti  ra  leoue 
de  désigner,  par  uoc  déelmtion  faite  a«  tecfé- 
tariai  du  fQVvemeraent  provincial,  celui  de  ses 
memltres  011  le  délégué  auquel  elle  aura  donné 
les  pouvoirs  nécessaires  pour  correspondre,  en 
•on  nom,  avee  ranloriié  adminitiretife,  et,  en 
général,  pour  la  représenter  devant  l'adini- 
nistration,  tant  en  demandant  qu*en  d(ieodaol. 


dê  la  traverse  de  la  viUe  de  Dl$si.  (Monit* 
du  t7  mal  t84«.) 

Léopoldt  etc.  Vu  la  délibération  du  conseil 
cemmnoal  de  DIett,  du  8  octobre  eoo««r^ 
Dtnl  quelques  moilificaiioDs  à  apporter  à  Parrélé 
royal  du  15  janvier  1818,  qui  d<<terraine,  cnire 
autre»  aligncmeuls,  çcux  de  la  rue  des  PuiU,  i 
niesi,  faiiant  partie  de  la  roale  de  Lent ain  à 
BaMeIt,  par  Winghe-Sainl-Georgo  ; 

Yn  ravis  de  la  dépui^i'oQ  permaoeole  da 
conseil  provincial  duBrabanl;  . 

Vtt  le  plan  indiquant  le  nouveiH  tracé  lar*- 
posé  ; 

Vu  rarlicle  76  de  la  loi  communale  ;  . 
  Considérant  que  ta»  moditcaiions  propoafea 

çe  fondé  de  pouvoirs  devra  éWdoiiMliA  Â  fî:  •«  alifoemeots  de  la  trtvene  ausindtqiiée  Mt 

été  reconnues  nécn^saircs  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  des  IraTaoi 

publics, 

Nous  avons  arrêté  et  arrètoni  : 

Art.  lOT.  Eit  appronf ée  la  délibération  du  eon- 
tell  eonnonal  de  Dieitt  en  d  a  i  e  d  u  3  octobre  Utf» 

concernant  quel'iucs  inodifica' iods  ;i  apporter 
aux  alignements  de  la  rue  dis  Puits,  en  ladite 
ville,  tels  qu'ils  ont  été  ftxé»  par  Parrélé  royal (|u 
15  janvier  iMt. 

Ko  con«é|uence,  les  alignements  réglés  par 
cet  arrêté  pour  la  partie  gauche  de  la  rue  des 
Puits  sont  remplacés  par  le»  aulvanta  : 

lo  L'alignement  dt»  maisons  697,  669  et  670 
seri  cunser\é.  La  rue  des  Fuils  sera  raccordée 
avec  U)  marché  au  Beurre  au  moyen  d'un  pan 
coupé  de  trola  mèiret  de  loofueur,  reoiplafani 
rangle -;iîl!.inl  df  la  inaisnti  n"  fi97  «  i  <j"' *"ra 
établi  symétriquement  par  rapport  au  «utumet 
du  même  angle; 

S*  I)e  l'arêtier  de  la  maison  670,  vers  la  mai- 
son 670S  une  ligne  droite  aboutissant  â  l'cxlré- 
mUé  vers  la  maison  n«  $70',  de  la  tajjtUc  du  la 
aaiton  n*  €1^  ; 

S»  L'aliffoeinent  dea  malaew  CTO*  et  6794  mm 
eonservé ; 

4*  De  Taréticr  cuuiuiuu  aux  maisons  <î70*  et 
67S,  uqe  ligne  droite  qui,  proloogifjia^  trafaia 

de  la  rue  dite  Marché-aiiX-Cochoir,  "ira  aboutir 
à  i'ai  clt'  caillant  de  la  maisun  a«  S91,  fonuaotle 


n  Belgique. 

Les  membres  d»"  in  "orirté  srront,  an  surplus, 
solidairement  responsables  de  toutes  et  de  cha- 
cune dea  oowUlione  de  leur  eoneeialoa,  penr 
raitetttîpo  deiquelles  ils  seront  tenus  de  faire 
uiip  «'•lection  commune  de  domicilf,  où  toutes  les 
poursuite»  pourrout  être  exercées  comme  à  do- 
Bleile  réel  et  à  peraenoe. 

Art.  15.  Faute,' par  le  concessionnaire,  de 
commoncer  les  travaux  d,iiis  le  délai  d'une  an- 
née à  dater  de  i'acte  de  concessioa ,  ou  dana 
le  M»  de  eatMtion  dea  tra?anx  on  d*lnexécu- 
tion  des  conditions  qui  pri^cêrfent.  ou  qui  dé- 
rivent de  la  concession,  la  révocation  de  cet  acte 
pourra  être  prononcée,  sans  préindioa  de  Umiaf 
attires  meaoïea  aulMiaéaa  par  loa  loiaou  par  Ma 

rèirlcments. 

Art.  16.  Le  taux  des  redevances,  en  faveur  des 
proprfêlatoaa  da  la  aurtece,  eat  filé  aioal  qtfil 
suit  :  radafance  Axe,  vingt-c  oq  centime»  par 
hcit-'ff;  r»'(!pva(ifc  iiropnriionoelle,  UU  pour 
cent  du  produit  uei  de  i'exploiiation. 

Hoifo  ninlatro  d«a  irneau»  iwUlea  (  M.  da 

Bavay  )  «-t  ili:iri;é  ^Ic  l'fxécntion  dtt 
anété,  qjui  aera  inséré  au  M<mlieur, 


—  17  BM         -  Jrtêtê  rerat 
mantêe  êîeur  tf^arocqur  o/pcler  de  Porétê 
de  Léo^otd.  (Bî  .nii.  du  37  mai  1816.) 
Motifs.  •  Voi\l.ini  ilonncr  au  sieur  Warocqué 


(Abel),  propriéiaire  de  charbonnage  ft  Marie-  ^«j  u  rue  de  Louiain  «t  du  Harobé-an- 

mont,  un  témoignage <te  notté  haute  satisFacilon   Cochona.  La  rue  dea  Puita  acnracooadéeaTec  le 

Ma)  .  hé-atix-Cocbuiis  au  moyen  d'un  pan  coupé 
d«  tiois  métrés  de  longueur,  remplaçant  Tangie 
aaitlant  de  ta  mataon  n*  67t,  et  établi  ajmétri- 
quenaent  par  rapport  an  aomaial  du  BBéoia 
angle. 

Art.  2.  I.cs  propi  télés  utccssaire»  k  la  recuû- 
caiiott  de  la  partie  gauche  de  la  ma  doniU  a*af  il* 


pour  le  service  s'{înal<^  qu'il  a  rendu  l'mdU'^trie 
minière  par  riuveiitiim  récente  d'un  appareil 
destiné  à  la  dcacente  et  k  la  remonte  dea  oarrim 
daoa  lea  Innea.  • 

507       î7  %iu  1H1>;.      Arrêté  royal  approU' 
vunl  di;s  moaifioatiom  au*  «HynemtiUê 
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conformément  aux  (Ii«poMiions  qui  précèileoi, 
«eroot,  au  tetoin,  emt»rise»  n  occupée*  rte  ta 
■iQièr*  ppMcrite  par  les  loit  «a  isaiièro  d'«i- 
|iroi»ciaUMi  po«r  laiMdliUKil  pKbll^M. 

Art,  ■>  Nolri^  mint^tff  tics  travaux  pliblici 
(là.  de  BaTa^r;      cbafgé  de  l'vxécutiOD  du  pr*- 


roy-ft!  npprou- 

MHtf  taë  modiflcathnt  aux  tteuuu  d«  ta 

grie.  (Honil.  du  16  ouri  IMS.) 

• 

UopoM«  «10.  Ym  l*«ipMltioa  «(•aniMiéa  il« 

Tacte  public  reçu  le  8  mai  1846.  par  Ht  Radaltù 

notaire  à  la  r«''iiil'>ni-o  (t'Ou^'rt'e ,  .icir  apportant 
aui  itatuu  (ie  la  àocfété  anonyme  deê  cÂar- 
hOÊUtag€*  éi  httutê  fommâmit»  «ro^^Mf»,  de» 
m  o  I  !  fî  '  1  (  ions  ponr  1«iqiiell«t  on  dtmêuâ»  MMtt 
approbatioflf 

Ram  nos  «rNUadet  10  oeiobre  183S«  30  arrll 
1838,  17  avril  al  S7  décf>inbrr  18S9,  «t  M^t 
1843,  lesquef*  ont  aiitoi  i  r  cmcDl  et  a|H 

prouvé  letaïaïui*.  aii)»i  quii  Ipi  uodificalUma  aux 
•latata  «la  «eita  lociétO  i 

Vo  les  arl.  U  «I  aitivanto  du  Cêdê  d«  emn- 
merce  ; 

Sur  te  rapport  de  uoire  oiioisirc  de«  affaire* 
éfrangèrca, 

Moai  arooa  «rrlltf  et  arrêtant  : 

Arliclf  unique.  Sont  rïpprnrvrrs  I,  <i  modlfica- 

UoQi  apportée")  par  Pacte  précit«i  au  S  mai  1846, 
«n  ttatttts  4«  la  SoeMld  anoDyine  des  charbon- 
nages etAautê  ffamrwauw  ^Ougria. 

prt^sfnte  approbation  cM  accorfi(*p  san* 
préjudice  iies  droits  de.^  tien  ;  iiodS  nous  rdaar» 
voBS  da  la  révaqiwr  en  caa  de  oon>etécalioii  au 
de  violation  d»-»  st,itn(s  moil.fi»  s  de  la  «ocititt-. 

Notre  mioiitredes  affaires  i  traogères  (M.  A.  De- 
chaoïps}  est  cbarfé  de  rex^cuiioa  du  présent 


Par-detaal  maiire  Hadciel,  uoiaire  a  la  rési- 
dence dH>Hfréa>  sottNlfiié,  el  en  préiaBoa  dea 

témoins  ci-aprèi  Mvntfa, 

Onl  rom|Mni  : 

M\l.  Alà>er(  Behr»  iodu«(ri«l,  demeuraut  à 
Liège ,  Cbariai  Yjatebers^  propriétaire ,  domicilié 
on  la  méiue  ville,  et  Charles  Bckr,  rentier^  do- 
mirili<  à  Grand-Lati;i>e, stipulant.  If  prrmipr.fn 
quaiilé  de  directeur  géraol,  et  tous  connue  ad- 
nlniairatevra  da  la  8«cl<tf  anaof  me  aoni  la  dé> 
nomiuatioQ  des  cbarlioooages  et  liauts  fonmaatta 
dXtagrée,  co«Miiiii«e^aat  oantrat  daf  anlnal* 
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très  Vanderlinden  et  wn  collèftM  de  Danrliar, 

notaires  à  Bruteilci,  \e  (ttx-!ie|.!  iN«pu  mtire  mil 
buit  cent  trente-cinq,  enrtgiitréet  iraaaorll. 
LeaqneU  ont  aiiioté  ce  qui  sait  i 
Tous  i«s  actionnaires  de  la  fOcIdtéapMateMat 
convoqués,  conformément  aux  statuts  sociaux, 
i  assister  i  rassemblée  générale  la  quatre  avril 
dernier,  à  dlihenras  do  matin,  an  Han  ordloairt 
de  ses  séances,  local  de  IVM.ihiissement,  se  sont 
trouvés  réunis  auxdils  lieu,  jour  f\  heure, 
HM.  Loala  Oaswert,  direcieur  de  ia  banque  de 
Beigi<iue  et  président  de  Ja  Soelété  dea  aatiana 
réunies,  domicilié  i  BruxelKs,  a<lmini»trateur  et 
porteur  de  deux  eeou  actions  de  U  société,  ajani 
«inqvoix;  Cbariea  ilehr,  rentier,  demeurant  à 
Gran  {-[..inayc,  adminiairateor  et  porteur  de  cent 
cinqi»anie-six  aciimis,  ayant  cinq  voix  ;  Charles 
Vissrhcrs,  pr<ipri<it3ire,  demeurant  à  Liège,  ad« 
Itainislratenr  porteor  de  cent  eiaqttante  actions , 
af.iiil  i-tnfiT  iix;  Victor  Pirson  ,  mtiiibrc  de  la 
chambre  des  rcprcsumauts  ci  lieiiteiiaDi-n»i«Mici 
d*aHillerie  au  service  de  la  Bcl^irpitf,  domicibc  ae 
droit  à  Diiiant.  administratanr,  porienr  de  cant 
cinquante  action*,  .«♦ya  .1  cinq  voix  j  Albert  Bebr, 
industriel ,  duiucu>,tni  a  biége ,  directeur  gérant 
et  adminihtraieur,  porteur  de  ciiM|iiaiite  actiona, 
ayantciuqvoix  ;  A  Ioi|.heBo.M:li, greffier! la  haute 
cour  militaire,  domicilié  à  Brux»  Iles,  partcwr  de 
cinquante-quatre  acliuns,  ayant  cinq   vuix  ; 
Jonathan-Raphael  BisefaoAbeim,  adminiatraienr 

delà  banque  de  RctRî-inr,  .tomicili»'  .<  niiixelieg, 
porteur  de  lro:8  cent  quarante  aciinns,  .lyjni 
cinq  voix  ;  vfconte  Alfred  Vilain  XIIll ,  ieuiar, 
domicilié  à  Ituppclmonde,  porteur  de  cent  cin- 
qii,inlc-finq  actions,  af.tnt  cinq  voix,  Hf-rri  ,ie 
Pilleurs,  propriétaire,  di-meurantà  Sainl-Trond, 
porteur  de  ireme  aeitona,  ajant  trois  voix ,  et 
Gilles-François  Davignoo  ,  rentier  propriétaire, 
demeurant  à  Vervicrs ,  porteur  de  vingt  actions, 
ayant  deux  voix,  ennemblc  treixe cenlcioq  actions 
et  qoaraai^etnq  voix  ,  représentant  en  cons4> 
qucoce  plut  des  trois  c millièmes  des  actions; 
leaqwels  onl  délil)éré,  voté  et  décrété  à  l'onaoi- 
mlttf  déi  Voit ,  dans  rintérét  des  parties  intéres- 
sées, qne  le»  modiOeatloos  elaprès  aeraioot  ap> 
portée»  tant  au  contr  at  conNt  fntif,  contenant  les 
statuts  d'une  société  anonyme  sous  la  dénomi- 
nation des  efaarlionoagea  et  liaats  fi»omeaui 
d'Ougréf,  passé  drvant  maîtres  Vanderlinden  at 
de  Doncker ,  noîaires  é  Bnixr!!*.»,  ci-devant 
énoncé,  qu'aux  actes  moditicaufs  aux  susdits 
contrats  rafua  en  présence  de  témoins,  lier  ledit 
nnîftf  Hri  It  ! -'.  i;mirr  rt  » »(igr»'c, <jiii  en  a  {Tardé 
uiinuie,  ie  sept  avril  nul  buit  cent,  ireBie-h>i)t , 
MavtrlIatiifaBiarnovanihremil  huUceni  ireuie- 
neuf,  enregistrés,  leiqnals  contrats  ont  éié  ap- 
l»ro«Tét  at  autoriiia  |»ar  airétdt  lOf  am ,  ann» 
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formément  à  l'artlcte  ircntc-sept  da  Code  de 
commerce,  traotcrio  cl  affichéa  atcc  let  ordon- 
Mocet  royalei,  mI«o  I««  dlipMllioM  ét  rartld» 
q«minta'«iiiq  ; 

Quç  r-M  modiflcalloof  quMls  déliraient  inlro- 
<jUiire  aux,  aUlult  d«  i*asiociatioa  géoéraie  toi- 
4lte  MraiMl,  mol  le  eootnt,  tdfeaafet  è  M.  le 
miniilre,  [>our  obtenir  sod  a\is  et  conoattreVil 
tfTMi  proposé  i  Si  Heieaié  da  les  icvétir  de  aoa 
ai>t>rol>alioo. 

ne«t,  les  cemparanis,  été  «eUiriaéi  |»ar  lewv 
eonmeitdnls  h  pa«ser  acte  aettonUque  de  loir 
snidtic  dLMihérJtinn,  solliciter  an  nouvet  octroi 
rojal  en  exécution  de  la  ioi  du  coûiral  et  modifier 
Icfl  itatttta  de  le  aodéié,  eu  maeiêre  telle  f  oe 
ceux-ci  loieDl  aetuellemeot  conçm  en  ce* 
terme p  : 

l'Article  troUlS).  La  lodéié  peut  être  dtasoute 
avent  ee  terme,  al  fea  deui  tiertdes>actioiiDtirea 

possédant  les  deux  liera  d*eei]ons  émises  en 
manifestent  la  voion(«*  en  assemblée  générale; 
toutefois  la  dtksolulioa  dans  cas  ne  pourra 
reeevolr  aen  eA;lqtt*evec  ratacotlaicot  préalable 
du  gouvcroeûioiU  :  la  société  est  disitontc  de 
plein  droit,  si  tes  pertes  caïuyéca  excèdcol  le 
rooiliédu  capital  émis. 

L^aewiiiliMe  cénérale  rt'glera  dans  IVd  comme 
dans  Pautrc  cas  le  iiioil<;  do  ;i'|u  dation. 

3»  Article  quMic  {i)  ;  ii  y  rsi  ajouté  : 

Toutes  opciaiiuns  autres  (|uc  celles  spéciâées 
cf-deaaaf,ei>ooUmmcDt  l*émiialea  des  bank- 
ooies,  bilictit  1'^  rn  ^<^r  n  autres  papiers  de  cette 
nature,  sont  formelltnieiil  inlerilitea. 

S*  Arlldecinq  (5)  dei  aielMa  et  leadîipoiitieaa 
compitici  deat  Pacte  medifieaiif  du  aepl  avril 
mil  huit  cent  trci)i>--ii>.;!(  lODl  remplacé!  perles 
distK)»iUon»  suivante)  : 

Art.  cinq  C^)-  Le  fonds  social  est  fixé  i  deux 
mllliens  quatre  cent  faillie  franc»,  raprdaemda 
par  deux  mille  quatre  ccQtt  actions  an  perlenr, 
de  mille  fraoca  chacune. 

Ce  fbodi  peut  être  porté  I  quatre  mllliom  de 
francs  par  la  création  de  seize  cents  nouvulles 
.iction$  également  au  porli'iir,  de  mdio  francs 
(  bacuoc,  que  le  cooseil  ii'admtui«traLiuu  eu  au- 
torisé i  émettre  :  ceilo  émiation  ne  pourra  en 
aucun  cas  ao  faire  au  dcssou«du  iiairj 

4"  Il  e-t  njouiéà  l'ari-cIfMx  ;6): 

La  société  ne  peut  acquûi  tr  ou  conserver  des 
biens  lamenbtea  non  nécessaires  i  ans  ofiéra* 
lions. 

5»  L'aiilcle  neuf  (9)  des  anciena  alaïuta  est 

supprimé. 

I.*artkledia  (!•}  devi«nirarllcleacnr(i),  U 

Cïl  rédigé  comme  suit  : 
Tous  loi  ans,  au  trcale  cl  un  dCccnbre  ni  à 


—  A«  1846,  N«  568. 

partir  iIp  mil  huit  cent  r{uaraQte-aix,  lasoolélé 
rend  ses  comptes  et  dresse  son  bilan. 

il  sera  tsm  compte,  dans  la  Consalloa  dn  H« 
lan,  de  la  déprMailon  da  Batlriel  el  dn  l^ifolr 

de  la  société. 

Après  approbaUoQ  du  bilan,  le«  comptes  de  la 
soeiété  aree  les  plèees  à  Tappul  sent  déposés 

pendant  vingt  jours  au  moins  au  local  de  Iaa0> 
ciélé  à  l'inspection  de  tous  ïc%  ac  ionn.iires. 

Quiaxs  jours  au  moins  d'avance,  avis  de  ce 
dépAt  sera  dansé  ani  aelloaaairss,  dstfl  la  fttrme 
prescrite  penr  la  eonva«aile«  do  raasemblée 

générale. 

Un  état  faiiani  connaître  ia  situation  de  la 
saeidlé  est  en  odme  temps  adressé  ao  ministre 
aj ant  les  aflslM»  dn  commerce  dans  ses  attribo* 

tions. 

6*  L'article  onxe  (art.  11)  des  anciens  statuts 
derirnt  rartido  dix  (art.  10);  11  est  modlBé 
comme  suit  : 

Les  comptes  et  bilan  seront  faits  fter  Padmi- 
nisirtllon  et  remis  an  eonsell  fénérai; 

f  L*artlele  douse  (art.  19),  qui  devient  l*arttGle 
onic  (art  11  \  est  rétlii;é  comme  suit  : 

L^excédaot  favorable  du  bilan,  déduction  f;tite 
de  toutes  les  cbarges  sociales  qiielconquci>,  con* 
siiloe  le  bénédce  aanuel  de  la  société. 

S»  L^article  douse  (art*  19)  nouveau  porte  ee 

qui  suit  : 

De  ce  bénéfice  ainsi  déterminé,  uue  somme 
di|ulTalcale  i  doq  pour  cent  sur  le  montant  versé 

i\€%  action?  <;f>ra  répartie  entre  les  actionnaires  i 
titre  d'ioiéréis  ;  le  surplus  constitue  le  dividende 
social. 

9»  VênkHé  ireiae  (aK.  18)  sera  rédigé  déSni- 

tlvcment  comme  intft  r 
.Sur  le  divtdcnilc  .«ocial,  il  sera  prélevé  : 

A.  Quatorze  pour  cent  pour  radminislralion 
et  deux  pour  cent  pour  tes  commIsMirrs  A  tilre  * 
de  jetons  de  présence,  sans  i]iie  ta  part  atiribii^e 
aux  adminislrateuis  puisse  toutefois  s'élever 
aonueliement,  pour  chacun  d*eux,  à  plus  de  dii 
mille  francs; 

B.  Deux  |w>urcenl  pour  les  directeurs; 

C.  Dix  |K»ur  cent  pour  servir  à  rainortisscmeut 
des  actions  et  â  ta  création  d'un  fonds  de  réserve, 

on  tout  \in[;l  Imil  pour  cent  ;  l'cxotd.inl  seraré- 
parti  chaque  anr,(  c  .  nire  li  ^  actionnaires. 

Le  conseil  d'adminiuraiigo  propose  aux  as> 
•emUéea  généralea  amuielles  la  réiianUion  de 

dix  poor  cent  affectés  à  ramorti»sement  et  à  la 
l  éîsrrTe,  maf,i  ce  fondsqui  devra  luujoni  v  «  t  avant 
toute  réparlitiOB  entre  les  actionnaires,  être 
melotenu  an  dsHfho  do  cent  mille  Aviac^  sera, 
(anicfot.s,  jpplHjiir,  Âv:\iA  (oui,  à  Sttbvenlr  au« 
accidents  ctcréutacnls  lasprévus. 
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ft*  t*imele  4ntt«ne(14)  «t  modUU 

suit  : 

Les  intéréli  et  les  dividendes  seront  [tajrét 
retpecliTement  le  quiiue  janvier  et  le  quinic 
JalHM  i  la  tamiM  ito  Belfk|««. 

Pour  rr  rpii  ronceme  les  intérél».  l'cxaracn  de 
rentcinble  det  écriture*  devra  préalablement 
dooMT  la  prawa  i  qui  de  droit  qn*l)t  ont  été 


L*amortisiemcot  m  f ara  par  Ict  aatat  da  la 
iMoque  précitée. 

Il*  L^arllde  quinze  (15)  ett  nodHId  afdil  qù*il 
Mit  : 

La  Aoeiété  sera  adrnini«(r(*e  ftnr  sixadminislra- 
teurs  et  un  directeur  gc^raot^  ea  cas  de  partage, 
la  voli  du  |iréeld«Bl  «era  prépondépanta. 

12°  l.'arllc'e  seize  (Tfî  îes  anricns  sialuls  dc- 
riaot  Parlicle  dix-scpi  [17;;  il  est  précédé  par 
ranlela  laize  (16>  nouveau,  portant  ce  qui  Miit: 

Blla  aara  nirveilMe  par  six  cootnlaiaim  : 
ni^anmoin»,  l'assemblée  G^énénle  pourra,  «i  elle 
le  iu|[c  convenable,  ajourner  la  oomioatioo  d'uo 
ou  da  dan  eonnlMairea. 

Les  commissaires  ont  le  droit  collectivement 
on  iodiviductlinicnt,  en  vertu  d'une  drfi^i^ation 
des  commissaires,  de  prendre  en  tous  temps 
caunalwanoa  da  tontes  Irn  aAltei  et  opérations 
de  la  .toci^^'té  et  d'en  faire  rapport  à  l'assemblée 
géittraïc  ou  nu  conseil  t^éni^rai,  naît  ils  ne  pou- 
vent  donner  aucun  ordre. 

Les  cMBoliMires  ont  sjpéclalanaiit  poormlt- 
sion  d'esasBlner,  t*H  j  a  llau  d*approiiv«r  te 

bilan. 

L'approbation  dn  bilan,  |»ar  quatre  coiMiii- 
•airas  au  moins,  constitue  la  ddebarst  fildoa  et 

entière  de  l'adminislraiion. 

Kn  cas  de  ooo^pprubation,  rassemblée  géné- 
rale décide. 

Le  lenvemaBaDt  a  la  faculté  aussi  de  dési- 
(fner  un  ou  deut  rommtss.iires  ^péft.iux  auprès 
de  la  société,  les(|uels  auront  le  droit  de  prendre 
eenoalMaMe  de  tena  tes  livret,  cempies»  infaei 
et  opérations  de  la  toetdté  et  d*en  hire  rapport 
au  f  (Mivernement. 

13*'  L'ardcie  dix-sept  (art.  17),  q>ii  remplace 
l^artlde  telle  (art.  18),  ett  moditté  comme  tult: 
I.es  adminislr.Ttpii»^  et  commissair»'^^^  sf>n(  nom- 
més par  l'assemblée  générale  et  révocables  par 
elle  ;  leora  fiooctiont  sont  d*ttoe  dorée  de  tli  ans, 
et,tiiccessiverocnt  cbaque  année  au  trente  et  un 
<i(^cpmhrp.  ifî  fonrttAns  d'un  des  administrateur» 
et  d'un  des  commiksatres  cesseront. 
Le»  admlalsiraleiirs  cboltitseat  leur  pr#tld«ii. 
14o  Les  articles  dii-nept,  dix-huit,  dix-neuf, 
vingt, vingt  rt  un,  vingt-dcuï,  vingl-lroi«,  vingt- 
quatre,  viogl-cinq(17,18,19,20,21, 12,23.91,25) 

derienDcal  leapactlvaaMat  dli-Indt,  dii-iienr, 


▼loft,  vtnfft  et  aii,vInctHleat'^  viogt-trab,  vtegt- 

qua Ire,  vingt-cinq  et  vtngt-six. 

15°  L'ancien  article  viogt-siii  (26\  qutdevitat 
vingt-sept  (27),  est  modifié  comme  suit  : 

Ileat  aioatd  lia io da  iroitMafo paragraphe 

les  mots  suivants  : 

Dans  une  des  localiiés  prémeottoonées. 

16*  Article  vingi'huii  (art.S8amivean).Leeen*  . 
sell  général  se  compose  dat  adolaialrateurs  et 
des  commissaires  ;  te  directeur  gérant  tient  la 
plume,  il  s'assemble  au  siège  de  la  société  dans 
le  courant  de  mars  de  cbavae  aanée,  aom  la  pré- 
sidenee  du  prétldeal  du  comeil  d^âdttialttra- 
lion. 

Ses  atlnbuUoHs  cousisleut  notamment  dans 
la  vérlfleailon  du  bllaa  Mieiai ,  et  sod  approba» 

tion,  s'il  y  a  li<'n,  et  d'après  le  mode  lOdlqué  él- 
de<«sus  à  l'article  seize  (16). 

Il  |>eul  aussi  être  cousolié  par  le  conseil  d'ad- 
miaittrallOD  sur  lobtet  Ict  alUret  d\m  Intérél 
njajeur  pour  ta  société. 

Ses  ilélib(>ration«,  q«ri  ne  iioorrool  élre  pritea 
que  par  quatre  commissaires  et  quatre  admiuit* 
trateurs  présent!',  seront  conslaiéet  par  precto- 
verbaux  rédinéx  par  le  dirccieur,eoame  iwnr  le 
conxctl  d'administration. 

En  cas  de  partage,  la  voix  du  préiidestt  sera 
préponiléranlc.  Ouirr  l'.isj-emldf'c  orriinniio  an- 
nuelle précitée,  le  conseil  génCral  pourra  être 
cuuvotiué  cxtraordinairrment  par  le  conacil 
d^adrolnistration ,  chaque  fois  <|uc  celui-ci  le 
croinniilp  nnx  in"t'i»M<î  de  I.i  wciétée!  aiMsi  son- 
vent  qu'une  réunion  est  dcmioiléc  par  dcu\ 
commissaires  at»  molas. 

17o  L'article  vin^'t-sept  (art.  27),  qui  devient 
vinfft-neuf  (t9J,6Sl  déAoitircmcnt  rédigé  comme 
suit  : 

I.eB  adminittraleort  et  eommissairei  ae  JobIb- 

sent  tt'.iurun  irailrmcnt  fixej  il  leur  est  alloué  , 
tous  frais  compris,  seize  pour  cent  du  dividende 
social  qui  seront  répartis  aio»i  qu'il  est  dit  dans 
rarlide  treize  ^art.  18). 

Ifto  L'article  ving-huit  (art.  29\  qui  dovicol 
trente  (art.  30),  cm  rédigé  comme  suit  : 

Le  directeur  géraot  Jouit  d*no  traitement  an- 
auel  de  bull  mille  fraucs  et  d'une  alioeatioo  de 
deux  pour  cent  dn  dividende  social. 

19»  L'articie  t  uigl-ucut  (art.  29),  qui  dcVieut 
trente  etua  larL  81),  sera  conçu  aiatlqu*il  suit  i 

Le  directeur  gérant  et  rhaciiii  do«  adminio- 
tratenrii  déposent  à  la  banque  de  Belgique,  pen- 
dant la  durée  tic  leurs  fonctions,  vingt  actions  de 
la  aoeléié  qvl  sont  isiaUteablet  pendant  ce  tenae, 
et  mention  de  rinali^nabilitf'  «fra  faitr  stir  ifs 
litres  :  elles  servent  de  caulioouemenl  et  ne  sout 
restituées  qu'après  apureomitde  knr  g etiion  ou 
adminlatrâtiea  par  la  praallN  MtaMbléegéné- 
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nl«  qui  ulit  la  emiUoo  d*  Umn  fancOom. 

Celle-ci  n*y  raeliaDl  patoppoiltion,  le  cautioo- 
l»M«eol  deTient  libre  cinq  Joiirtaprèt  lar^BOioo. 

M*  h  IVtWt  lra«it  («rt.  30),  qui  Mmi 
tr«QUf^iic  UrU  8D,  Vw  «|o«tt  l«i  diipoiittoM 

tuivantcs  : 

Sauf  le  c«i  oti,  pour  d««  rai»OQi  «iiiciaiM,  elle 
.  IfMftraU  «OfiTeuilile  dt  «botolr  «w  piéei' 
fient. 

Elle  i>eut  éCre  convoquée  eiiraorilinaîreniefit 
|>ar  le  cooiicil  d'adiniiiiatratioo,  «oit  spootaoé- 
tttnU  «oit  lar  la  dtAiDito  de  41s  Mtionnairm 
ayant  voi«  <MliMr«tiv«,  «m  ét  4»w  cooiaif 
aair^i. 

Le»  cwrMaUoiit  âw  «MenblAn  généralta  , 

tant  ordinaire!  qa^extraordinairet,  ont  lUm  par 
aTis  inséré  à  Aev\  reiiriien  et  pour  la  première 
fois  viogl  jouis  au  muius  d'avance,  tant  dan»  ie 
Moniteur  b§^  qnt  dan»  deux  prlnelpaai 
Journaux  de  Liège  et  dé  BruxclIcK. 

Les  dédiions  sont  prises  à  la  majorité  des 
voix  des  aiea)t»res  présents;  en  oas  de  partage, 
Mlle  du  président  «it  prépondérante. 

Slo  L'article  trente  ei  un  fart.  31),  qui  devient 
treote-trois  (art.  33},  est  remplacé  par  ce  qui 
mit: 

Dans  la  réunion  dn  premier  samedi  d'avril, 
laquelle  est  rappelée  aux  actionnaires  d'après  le 
mo<le  déterminé  à  Pai  ticlc  trente-deux  (art.  3S}. 
L*aaienblée  fénérale  iirend  eonoalnaiice  4ea 
comptes  et  bilan  appiouTéx  ou  impi  oiivêg  par 
la  commissioDt  et  statue  défiait ikemeui  à  leur 
égard  ;  elle  pourvoi!  aux  vacatores  de  Tadaiiola- 
ImUoii  et  délibère  aur  lea  propositiooa  qui  lui 
font  faites  dans  l'intérêt  de  la  t<yz\M. 

3S«  L'article  treot*-deux  (art.3i},  qui  devient 
trenl»4|aatre  (art.  81),  est  remplacé  par  ce  qui 
«uit  : 

L'a?«rmMép  ^^vi('rn\>'  «!«'lil»Ar<'  sur  les  propo- 
siUous  (jui lu: soui 5U uujisea  par  l'aitmiaislratioii  j 
elle  eei  éfalemeot  tenue  de  délibérer  tur  louie 
proposition  qui  lui  sera  faite  par  cinq  ac'i'  un sires 
OU  deux  commissaires  présents,  sauf  itMiiefois 
qu'une  propositloo  de  celle  nature  devra  avoir  été 
aommtlBli|Uée  au  con^eii  d'a<lmiolstratioo  cinq 
jours  au  aeitti  avaoi  la  réunioa  de  raaaeabtée 
générale. 

flS»  ^article  trenhHrolt  (art.  88}  aoeieo  eai 
tupprimé. 

S4«  L'articio  irente-quatre  (art.  ,  rjur  de- 
vieni  trente'cmq  larl.  3âj,  est  modiûd  cumuie 
aiiîi: 

Pour  être  admis  à  l'a-scmhîée  générale,  il 
faut  être  muni  de  ses  litres  ou  avoir  une  recon- 
naiaiaooe  du  dépdt  d'iceux,  «oit  à  Bruxelles,  soit 
à  Paria,  par  le  directeur  de  la  banque  de  bel* 
ftque* 


|»«^&N  1N6j  H*  Mil 
■Me  L*kniala  lniila«alBq  (nrt.  98}  iefibnl 

trente-six  'art.  3B). 

â0o  L'article  tre«te-six  (art.  86j  devient  trente- 
sept  (art.  37);  il  est  supprimé  et  remplacé  parit 
rédaction  suivante  : 

Les  |»r«*!»Pn(s  slittnls  ne  p(>tivent  être  mO(<(fit*8 
que  par  une  rC«oluiiOQ  de  l'assemblée  générale , 
•verilede  l^djec  à  neltro  eu  délibéralidn  d*apiile 
le  mo<lo  prescrit  â  Tariicte  treiite  deuT  (art.  3Î)  j 
résolution  prise  à  la  majurité  des  deux  tiers  de 
voix,  représentant  au  moins  letiroia  cinquiéaMt 
de«  acliona  émisai. 

Sr  iifie  première  assemblée  ne  réunit  pas  le 
nom  tire  des  actions  requis,  une  nouvelle  assem* 
blée  sera  convoquée  à  vingt  Jonre  d*lnlarvnlln 
d'après  ie  même  mode,  et  une  résolution  pourra 
être  prist",  dans  cette  deuxième  aMt-mhlée,  quel 
que  toilce  nombre,  mais  seulemeoi  «ur  i'ulj^eide 
•la  preoièra  convoeatinn. 

2T<>  La  disposition  suivante  est  ajoutée  à  h  fîa 
de  l'article  tronie-e^(an.87jquidevieottreote- 
huit(38). 

Tonte  dlapoiUioo  tendante  i  modiAer  loi  cu- 

tnts  on  à  prolonger  le  terme  de  la  sorn^té  nVst 
exécutoire  qu'après  l'approbation  d^  gouverne- 
ment. 

Dont  acte  lu  aux  comparants  et  aux  témoins. 

Fait  et  pasv''  \  Otipn^e,  an  lOi-al  «le  l't'-iahhssp- 
mentdc  ladite  «ociélë,  Tan  mil  ttuit  ceulquarante- 
tix,  le  deui  mat,  on  présenoa  de  MM.  Umbert 
8trivais,  négociant,  et  Remacle  Pansard,  journa- 
lier ,  toiH  deux  domiciliés  à  Ougvée,  téOMiios  ap- 
pelés conformémenl  à  la  loi. 

Lecture  faite,  laa  enmparaate  ont  ligné  avoe 
les  témoins  et  mol,  notaire.  -Sont  s'[;n>w  à  la 
minute  :  Ch.  Visscbers,  Ch.  Bebr,  Atberi  beiir, 
L.  Strivais,  &.  Poosard,  F.  Radelet. 

Enregiuré  k  Seraing,  la  cinq  mai  mil  buit  cent 
quarante-six,  volume  onxe,  folio  quatre-vingt- 
deux  recto,  cases  SIX  et  suivantes,  rc(u  pour  droit 
einq  franei  nenf  eentiméi  et  poar  additionneli 
un  franc  cinquante-trois  centimes,  contenant 
six  rôles  et  demi  et  dcns  renvois*  l«e  receveur 
(signé)  Uumblei. 

Panr  aipiditioo  caolanM  ; 

(Signé)  Ranaaif. 

Vu  par  r'.oTT?,  président  et  greffier  du  trthnnal 
civil  de  première  instance,  séant  à  Liège,  pour 
léealiaation  de  la  «Ignature  da  H*  Htdeiet,  no- 
taire à  Oiigrée. 

Uégcca  lift  mal  1846. 

Le  pr^ident, 
(Signé)  OkMi. 
Legreflkr, 
(Signé)  CasPELLi. 
Vu  ftÊ  oMn»  gMiMnaur  da  te  i^wloea 
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d«  l'iége,  poar  léftliiatiea  dM  tigaaturM  dt 

MM.  Cloes,  prétidcat,  «t  Chapélle, freflw  près 
du  tribunal  civil  à  Liège. 
Litige»  le  6  mai  1846. 

Pour  le  gourerneur, 
Le  membra  de  1«  dépuUlloo, 


869.  ~  18  haï  1846.  ~  Jrr^i  royal  nom- 

mant  le  sieur  Soyez  chevnlU  r  de.  l'ordre 

de  Lt'upold  iMt)i)il.  «lu  21  mai  1S4G,) 

Motifs*  «  Voulant  duauer  au  sieur  Soyez» 
IgttDt  d«  la  lodilé  «Dooyine  pour  l*ex|)ioitaU«i 
de»  HiMtoegieeti  de  Jolm  CockariU  A  âeniif, 
marque  de  noire  bleaveiUaoce»  • 


870.  —  18  KAi  1846.  —  Arrêté  rural  appli- 
quant au  c  h  rmhi  de  H ilvftf  tff [1  ttis  luis  et 
rêglemcnU  sur  la  pouce  du  roulage.  (Mo- 
DlUurdailaMil6l6.) 

Léopold^  etc.  Vu  la  dciibiiraiioa  du  coOMii 
comoaaal  de  Weapelaer,  province  do  BrabanU 
en  «latc  du  4  décembre  1845,  deiuaadaot  que 
les  lois  etiet  règlements  conccrnaat.  la  police  du 
roulage  sur  les  grandes  rouies  >oîeat  déclarés 
appiteablee  i  )a  partie  psTéo  do  cbenin  vicinal  ' 
conduisni'!  rh-  iVodioil  dit  Halvenstcen,  vers  la 
comauue  'i)>  riiildouck*  en  passant  par  le  ccQire 
de  Wes|iL'laer  ; 

Vu  les  certificats  coasialtnil*aceonipli8semcot 
des  formalités  [irescriles  par  noire  arrêté  du 
86  Juilkt  \  bôi,  dans  le»  coramuues  de  Ttuldonuki 
Wtniele  ei  Wctiielaer  ; 

Vu  lesdtMtltéraiions  det  cotticiUconinanOMX) 
favorables  à  la  mesure; 

Vn  ravis,  égaleiueut  favurable,  de  la  dé- 
pnialion  permanenlo  dn  cooaeil  provinelai. 
i^noticé  dans  la  lettre  du  gouvei  neur  de  la  pro- 
viuce,  eu  date  du  2  mai  couiaut,  n"  43609,  6» 
a*  9375; 

Vu  la  loi  du  S4  mars  1838  ; 

Sur  la  proposition  de  notre  ninUlre  de  Piold» 
rieur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrélous  : 

Art.  1  «t.  Lee  loit  et  iee  règleoeola  ceMomant 

la  police  du  roulage  «ur  les  grandes  routes  sont 
dielarés  appiicaUee  k  ia  partie  pavée  du  ebemio 


vielnal  dt  WeipelMr,  coodniiml  do  PendraH 
dit  HatwmtêÊêm^  von  la  oommune  do  Thil- 

doock. 

Art.  à.  Notre  ministre  de  l'intérieur  (M.  Je 
«ente  de  Tbeu)eit  ebwfi  dd  reid«Mii«4n 


571.   -    Î8  MM  1846   —  Arrêté  royal  appli- 
quant au  chemin  vicinal  de  Thildonck  le* 
Mt  et  rigtemenU  sur  Ai  poilc§  dm  rùufage, 
(llonU.dttSl  niatl846.} 
l  -ojxdd.,  etc.  Vil  la  délibération  du  conseil 
cumuiunai  de  Thibloncli,  province  de  iirabani, 
en  date  du  4  décembre  1845,  sollkUant  Tappli- 
cationdet  ioie  et  det  lAgiemeoto  eeoeernani  la 
police  du  roiil:if;'"  ourles  gr,in  i*^?  routes,  à  la 
partie  pavée  du  ebemio  vicinal  pariaut  de  la 
cbMMée  de  Winole  et  oondolMM  vera  Wetpo- 

laer  ; 

Vu  les  certificats  constatant  l'accomplissement 
des  formalilée  prescrites  par  notre  arrêté  do 
96  Juillet  1839,  dooi  let  eounonee  de  Weipe- 

laer  Winxele  ei  rbildoock; 

Vu  l«s  délibérations  desconseiU  communaux, 
favorables  i  la  mesure } 

Vn  l*avti,  ^omeol  flavorable,  de  la  députa- 
tion  permanente  du  conseil  provincial,  énonn' 
dans  la  lettre  du  gouverneur  île  la  province,  eu 
date  du  2  mal  courant, n* 48610,  B.»  eltt*  9S74{ 

Vu  la  loi  du  SI  mars  1838  j 

Sur  la  pwipoiiUoD  de  notre  nUùMie  de  TintA- 
rieur, 

Kous  avons  arrêté  et  arrdtou  > 
Art.  l».  Lee  lois  et  let  règlemeolteoneemant 

la  police  du  roulage  sur  les  grandes  routes  sont 
d(*f).irés  applicables  à  la  partie  pavée  du  chemin 
vicinal  de  Tbildonck,  parUnt  de  la  ebansséede 
Winxele  et  condalMnt  vert  Weipelaer. 

Art.  '1.  Notre  ministre  de  l'tnt('rifui'  [H.  le 
comte  de  Tbeux)  eel  chargé  de  l'exécution  da 
prcsent  arrêté. 

878.  — 19  BAI  1846.  —  Loi  ouvrant  un  crédit 

supplêmtntfilre  de  58,374  francs  38  centi- 
mes au  département  de  la  Justice  ^1).  (Mo- 
nlienr  dn  81  mai  1846.) 

Ldepold,  etc.  te»  cbamliret  ont  odoplé  el  non* 

sanctionnons  ce  qui  suit  : 
Artlele  unique,  il  est  ouvert  au  dé|iariemcnt 


(1)  Présentation  à  la  chambre  des  reprÉ«cat«nts  Rapport  au  stuai  le  7  mai  1846  p«r  M,  Dumon- 

Ic  90  février  1848.  —  Rapport  de  M.  Savart  le  l)umoriii;r  iDocnui.,  p.  1230).  -  Adoiumn  sans 

17  oiar.  t  f)or  ,  |i.  90^)      Viio^'ion  •<i".   )i  riH-  diKnii^tAQ  te  |3nMuàronanimilédes33membree 

sien  t«  Iti  mars  à  l  unonimilé  det  tiâ  membres  présents. 
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(tel4  Justice  un  crédit  soiiplémeodlri  de  ein- 
quanle-huit  mille  dftit  cenl  «oixan(c-f(U3torze 
francs  (reote-huitccDtîaieii(it.  5S,274>38),  doot 
la  4nilaatiao  êil  iiNUqatfe  eMi|trèi,  M^fr  t 

lo  Qnaranle-qualre  mille  huit  cent  cinqDanic- 
»ix  fraoc»  vingl-huil  cenlime»  ffr.  44,856*38), 
qui  »eroDl  «Joules  au  chiffre  «le  l'article  S,  cba> 
pitre VI,  du  badfetde  l*ezerclce  1845,  pour  faire 
face  aux  ddpeniet  du  Mcntttut  pendant  ledit 
exercice  ; 

'  ^  $Ix  mille  quatre  cent  dix-buit  franc*  dis 
eenlfines  (fr.  6,418-10),  ipil  wrool  ijonifti  ft  la 
•ommfî  alioiR^c  à  Tariirlp  '3,  chapitre  VI,  rfu 
budget  rie  l'exercice  1844,  pour  couvrir  la  <1é- 
peaae  oeeatiennée  par  Plmprenlon  et  la  pnblî- 
caiinn  l'  i  Jnnalet parlementaires,  teision  de 
1844-1845,  f(  <ip  la  table  des  matière ii  du  Jlfo- 
niifiur,  |M)ur  le  dcuxiène  reraeslre  de  1844  j 

Se  Sept  mille  Arenet  (fr.  7StS),  qui  «ermil 
ajout^-s  à  1.1  xommc  allouée  k  Parlicte  i,  cbapi» 
tre  X,  du  budget  de  rcxercicc  18(5,  pour  frai» 
dimpreMioo  et  de  bureau  dans  les  iirisons. 
'  Pramnitaom  le  présente  loi,  efdomMuis  qn*e1le 
soit  reràuif  iceau  de  t*6tat  «t  publiée  par  la 
voie  du  Mont  leur. 

Contre*  signé  i»ar  la  nteblffe  de  la  Justice 
(M.  ]«  baron  d*Anelbao). 

373.  —  19  haï  184$.  .  Jrrété  roralaut»* 

rhanl  la  perception  d'un  droit  de  péage 
dans  les  communes  de  Hnntt  et  de  Broe- 
ehem,  province  d'Anvers.  (Monit.  itu  96  mai 
1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibéralioo  des  conseils 
cnanMnanx  de  Ranti  et  de  erotchen,  prorioen 

•  d'Anvers,  en  date  du  19  février  1846,  sollicitant 
réiabiissemeni  d'un  droit  de  sur  la  ch.ius- 
•4e  qui  traverse  ces  deux  coniiuunes  sur  une  lon- 
gueur de  7,345  mètre»} 

Vu  tpTfrdficats  donstalant  racconipllssemenl 
des,  formalités  prescrites  par  notre  arrêté  du 
'  88  Juillet  18!lt,  daiw  le»  commvnei  de  Wemrnd' 
gem,  Wracgbem,  Oelef hem ,  Oeume,  Sérier^ 
bonl,n.inst  elBroechem; 

Vu  les  délibérations  des  conseils  communaux, 
favorable»  i  la  demande; 

Vu  l'avis  également  Pavoralde  delà  dépulalion 
pernianeote  du  consicii  provincial,  consifrn«<  .ian» 
la  lettre  «tu  gouverneur  de  la  (trovtucc,  en  date 
du  37  avril  1846,  première  dirialeo,  ne|TI84; 

Vu  i*ariitJe  76,  n*  S,  do  it  loi  4»  88  mare 
1836: 

Vn  la  M  do  16  wn  1833,  réglant  le  mode  de 
perc<;|>(ion  des  drolu  de  barrière,  établi»  aurles 
f randc»  route»  ; 


«.«-AN  1846,  R«  m, 

8nr  la  pro|NMllion  do  notro  mlnltlM  do  n»- 
térlenr. 

Nous  a?oo»  arrêté  et  arrétont  : 

Art  1"'.  F  conseils  communaux  de  Ranst  et 
de  Broeciiem  sont  autorisés  i  percevoir,  pendant 
dix  année»  oonséculires ,  i  partir  d*uoe  époque 
i  fixer  par  disposition  minisiéridie,  un  dlôit  de 
pt^^f;'*  sur  la  cbauieéo  qui  trarerae  ce»  doux 
communes. 

L»  perce|tl!oo  aura  lieu  de  la  manière  et  aux 
conditions  ci  apiès,  savoir  : 

1»  Il  sera  établi  deux  bureaux  de  perception, 
dont  i'uo  sur  le  territoire  de  la  commune  de 
Ranat,  au  point  dit  eufmtoAoMi,  ctl*aulro 
sur  le  territoire  de  In  oomttnno  de  Iroediem, 
au  Laromerenberg  ; 

S»  Il  sera  perçu,  au  liureau  de  la  commune  de 
■anel^un  péage  égal  an  droit  de  barrière  établi 
sur  le»  grande»  roules,  jusqu'à  concurrence  de 
600  mètres  de  part  et  d'autre  de  ce  bureau  ;  et  à 
eelui  de  la  commune  de  Broectiem  un  péage 
équivalent  ilamolUéda  même droh de  barrlèro. 
Ce  dernier  n*»  'pn  perçu  que  daus  la  direclion  de 
l'intérieur  de  la  commune,  et  jui^u'i  concurrence 
de  9tê  mètres  dans  la  même  direetion  ; 

80  La  fraction  d'un  demi-ceoiiuM,  rêmltant 
de  la  division  dfi  nombres  fr.irtionnaires  du 
.tarif  a>osigné  dans  ta  loi  du  18  mars  1833, sera 
abandonnée  par  la  eemmnno  do  Broeebem  an 
profil  du  roulage  ; 

4"  Un  poteau  sur  lequel  le  larif  du  dro  l  devra 
être  aifit-bé  sera  constamment  placé  auprès  de 
«haque  bureau  de  pcMeption  ; 

S»f.r'  pxc  n^iiinns  seront  les  mêmes  que  celle» 
en  vigueur  aux  barrières  des  grjmles  routes  ; 

6>  Lo  produit  du  péage  formera  un  fonds 
commun,  qui  ne  pourra  être  aflFeeiéqu*!  l'enifw- 
tien  et  è  l'amélioration  de  la  chaus'i*'^  m  qircî- 
tion,  sur  le  territoire  des  communes  de  Raost  et 
de  Broeebem; 

7o  Les  travaux  auront  lion  par  adindicailon 

publique; 

8»  La  perception  du  droit  sera  adjugée  pobli- 
quemeni,  choque  année,  par  les  teins  de»  admi> 
nistrations  communales.  Le  cahier  des  cbargoa 
et  le  procès-verbal  d'adjudication,  t.mt  de  la  per- 
ception du  droit  que  des  travaux  à  exécuter, 
seront  soumis  à  rapprobatioa  do  la  dépuuifon 
permanente  ; 

9«  Uo  compte  exact  et  déUiiié  du  produit  de 
la  taxe  et  de»  dépeiuet  wra  tenu  par  les  admi- 
nistrations communales  et  transmis  anoMlf^ 
ment,  avec  les  pièce»  à  l'appui,  à  ladite  dépulatioo; 

10«Si,  par  la  suite,  une  route  «tait  établie  sur  le 
territoirodescommunes  doRaost  otdo  Sroeebem, 
lo  péage  porfo  au  pmfli  doooa  comimmflo  fia«. 


A&ONB  DB  LtfOPOLD  I«.  —  AN  1846,  N*>  S74-S76. 


518 


dr.itt  )  cetter,  sans  indemnité,  sur  la  partie  d«lt 
cbatua^e  eilstaoïe  qui  terait  incorporée  à  la  imni> 

Aft  1.  notre  miDittre  de  Pinlérieur  (M.  le 
comtf^  <te  Tlieux)«st  chargé  de  TeiéciitiOD  du 
pré«eut  arrêté. 

874.  —  19  MAI  1846.  —  État  <lrrssé  par  le 
ministre  de  l'inférieur  (M.  le  comie  de 
Tbetix),  en  exécution  de  l'art.  A  de  la  loi 
dm  81  JuUUt  et  de  ParréU  resral  du  1  août 
1884,  êt  indiquant  le  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
lundi  il  au  samedi  16  mai  1846.  (Moniteur 
du  M  OMi  1846.) 


«llfiLS. 

Quant. 

Prix 

Quant. 

Prix 

vend. 

moyen. 

vend. 

moyen. 

Vr. 

c. 

Fr.  c. 

Anvers, 

39 

94 

17 

73 

18  (17 

Arlon, 

460 

98 

00 

120 

91  OU 

Bruges , 

64H 

!23 

04 

152 

16  25 

Bruxelles, 

■24 

02 

74 

18  05 

Gand, 

711 

n 

74 

227 

18  14 

Hatselt, 

ai6 

27 

50 

1,170 

20  52 

Liège, 

4,875 

34 

00 

9.810 

17  34 

Louvaia, 

1,650 

25 

53 

149 

19  70 

Mons , 

4,aOO 

29 

61 

80015  30 

>3nuir, 

135 

93 

39 

.  -  ' 

Totaux.  .  .  . 
Prix  mofen. . 

14,58S 

• •• •••••• 

»3 

M 

5,575i 

S75.  —  90  MAI  1846.  —  Loi  qui  accorde  un 
erééUt  enpplimentaire  de  84,808 francs  au 


(1)  Présealatioa  à  lâ  chambre  de*  reprëien(aiil« 
le  4  mai  1846  (Uoeum..  p.  ÎSSS).  —  Rapport  par 
M.  de  Decker  le  8  nai.  —  Dfeeaaaâeo  et  adoptkui 
le  11  mai  par  37  voix  eontre  8. 

Ripporl  au  «énat  par  M.  de  NccVerc  !<•  1."  mai 
1846  i^Dooum.,  p.  1351).  —  Adoption  uns  diccui- 
•ion  le  18  Mi  â  fMaiÛBsilé  des  86  «sabres 
pré  tenta. 

(2)  PréMafatieii  I  la  ehaasbre  des  représentanls 

le  3  .ivril  1845.  —  Rapport  par  M.  Delehaye  le 
14  février  1846  (Documents,  p.  797).  —  liiiou«> 
•ion  les  18,  14, 16  et  18  mara  1846.  —  AdoptioD 
le  18  mars,  par  40  voix  contre  91. 

Rapport  au  «ënat  par  M.  le  doc  d*Ur«el  le  18 mai 
i84(i  D.irnmrnU.  p.  1424).  —  Adoption  tana  dit- 
cnaaioB  le  15  mai  à  ruunimité  des  96  membres 

(S)  ■  La  Ini  da  98  mara1838  devait,  dam  Tnpi- 
nioD  du  légitlateur,  assurer  au  commertTe  en  dé- 
tail et  i  demeure  iinr  protordon  efficace  contre 
la  eeneurrence  ^ui  lui  étaii  faite  à  l'aide  des 
VMtes  à  rencan.  Bile  a  voulu  que  tes  marehaa- 
dises  neuves  m.-  Fu>^srnt  vendues  piibliqucmrnt  i  l 
par  n^jlidieatioo  que  daa»  ccrtaios  cas  détcrmi- 


kadget  de  l'intérieur  1845.  pour  payer 
tes  dépenses  de  l'école  de  médecine  vétirl- 
nalM  H  d'àgrMturaée  Pitat  (l).  (Moiitt. 
dM  88  et  88  ml  4848.) 

Ltiopold,  etc.  Les  chambres  ont  adopté  et  nous 
•anetionnoBS  te  qui  anit  : 

Ariicle  uniiinc.  Le  budget  des  dispenses  du  dé- 
partement de  Tioténeur  pour  rexercice  de  1845, 
axé  par  la  loi  du  13  mars  de  la  méiM  «nnée 
(ivsérée  m  Moniteur  do  18  nart  1845),  est 
.Tiigmcnlé  de  la  «oramc  de  vingi-qualrc  mille 
francs  (fr.  24,000),  destinée  à  payer  les  dépenses 
de  l*éco!«  de  médccina  vétérioalra  tt  d*a8riail- 
Itirc  de  l'dial,  pendant  let  Boli>de  ntyvambra  al 
de  d(TPmi>re  1845. 

tJettc  aiiocaiioo  formera  le  cbapUie  XXIV,  ar- 
ticle aniline,  du  bwiget  da  ninlaiifa  de  linté- 
rieur,  de  l'exfrcire  Kiixmentinnné. 

Promulguons  la  présente  loi,  onlonnons  qu'elle 
soit  rcTéiue  du  sceau  de  l*Élat  et  publiée  par  la 
Tola  dn  JÊonitêur* 

Contre -signé  par  le  miiitslra  de  l*iii(éricur 
(M.  le  comte  de  Tbeux). 


376.  —  88  haï  1846.  —  IM  sur  le*  ventes  pu- 

bllques,  en  détail,  de  mnrcfiandlaei  neu- 
ves (9).  (Monit.  du  96  mai  1846.) 

Léofiald,  etc.  Les  chambres  col  adopté  at  naas 

sanctionnons  ce  qui  suit  (3)  : 

Art.  l*'.  Sont  interdites  les  ventes  en  détail 
daa  naichaiMDaai  naotas  i  cri  imMie  «  tait  aos 


nés  et  par  certaine  quantité.  Le  défaut  de  défini- 
tion esacia  fiMmit  à  la  cupidité,  toujours  logé» 
nievsa.  les  mefens  d'en  éluder  les  prineipales 
dispositions.  —  La  loi  interprétatÎTe  do  81  mars 

1841  mit  un  terme  à  Pun  des  abus  reconnus  .-  elle 
imposa  certaines  conditions  qui,  limitant  le  mal, 
laissèrent  cependant  sabsislar  des  inceafénieats 
tris-graves. 

•  Qnolque ,  dans  Pesprit  dn  législateur,  les 
venteR  I  n  di'iail  de  marchandises  neuves  étran- 
gères à  la  vente  autorisée  par  la  loi,  dussent  être 
prohiliées,  ellc«  continuèrent  i  se  reproduire. 
Ceux  qui  avaient  obtenu  la  faculté  de  vendre  à 
l'encan  les  marchandises  neuves  appartenant  au 
fonds  du  mngs'iin  ri  prirt-nt  It m-  commerce  aussi- 
tôt les  ventes  effectuées,  t>l  ptMi  de  temps  après 
ON  les  vit  recourir  aux  mêmes  mesures.  La  cessa- 
tion d'affaires  n'était  qu'un  prétexte,  elle  ne  servit 
qu'à  se  soustraire  à  la  prohibition  de  la  loi.  Des 
plaintes  ne  lardèrent  pas  h  surgir  ilc  toutes  pxrts: 
le  commerce  régulier  de  nos  principales  villes, 
plusieurs  chambres  de  commerce,  et  jnsqa^au  eea- 
scil  communal  de  Bruxelles  demandèrent  instan* 
ment  des  modifications  aux  lois  sur  la  matière.  ' 
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eocMr«i«  Mil  «u  raliaiit  toit  i  prix  Axe  proclamé, 
iv«e  M  nni  Pmitttflcf  de*  oAclir»  mtotiié- 

An.  2  S<Ta  considérée  comme  faite  en  détail 
toute  veuié  qm^  quaoi  aux  espècet  de  marcbao» 
âtm  Màptin  tk'9pfiit  oonpreoirt  «m  qiraii* 
Uté  înfrT  .  re  V  celles  qui  toal  iOdi^iiéM  ra 
luréMiit  article.  Mvoir  : 

f •  Lft  oldeia  de  quinctillerie,  de  tablellerle, 
4*  Wolieloterie  et  de  «Mreiri«t  par  loti  de  «eitt 
fnDe$  tu  moins  ou  par  grosses     même  espèce; 

â«  Les  étoffes  et  tissus  de  toute  ei>iiàce,  par  • 
4eux  irièeei  mtièfw  «raoi  ea#«lt«te«  ou  par 
une  pièet  tpilère  ai  elle  ncauteaa  boîm  trente 

Les  étoffes  et  tissus  qui  ne  seraient  pas  en 
pièeet  entière»,  |tar  Iota  de  quarante  mèlrea  au 

noios) 

Les  étoffes  qui  ne  se  débitent  point  à  l'aunagc, 
-lellai  que  cbilca,  foulard*,  et  autres  •eml)lat>les, 
•t,  en  giiilr»l,ldiii«a  lea  di«0M  de  mode  «I  dlia- 
btiiemeni,  jwr  deue  |>iAcea  as  noina  de  ■i«e 
««p4c«( 

Lea  moQcbeln  «t  eravaiet,  fiar  aht  dwtaiaea 

au  moins; 

8*  La  iMQnelerie  et  la  gaolerie,  par  deux  doo- 


»  Le  chuibre,  nhm  de  net  rMaaaâUetis,  •*«•- 

oie aut  vaux  exprimé»;  elle  renvoya  les  p<^ti- 
tiont.  an  mintttre  de  rinti'rirur  ;  celui-ci,  con- 
vaincu A  ton  four,  qu'on  tl  i  la  ii  'a  loi  on  call^ait 
00  dommage  contidérable  aux  Tt-mleuri  en  détail 
et  à  demeure,  présente  le  ftrctiet  de  loi  iomUè 
vos  déliliéretiens.ii  (Hepport  de  la  «eetias  e«»« 
traie.) 

(1)  M.  Jonet  :  •  L'art.  1er  interdit  «  lo»  ventes 
en  dciail  de»  mercluindiaes  neuves  à  cri  public, 
eoH  aiia  enobères,  aëit  av  raliala,  toit  k  pri»  fim 
proclamé.  »  Ersfcnd-on  par  là  interdire  les  ventes 
A  prix  fixe  indiqué  tur  k*  marchandises  dans  les 
basar<  ou  d.ms  le»  magasins?  Je  voudrais  que  l'on 
f'eapliquAt  ciaireaMU  à  eei  égard  et  q«e  l'article 
Mt  changé,  car  si  von*  laissée  l'arlide  tel  qeHI  est, 

on  pourra  iTtoodre  jiii>que-là.  » 

M.  Il  inuiictre  de  la  jualicc  :  a  Je  don  faire 
coiinnllrc  niun  opinion  sur  la  queolion  faite  par 
rbonorable  M.  Jouet.  A  laquelle  l'heeerable  M.  De- 
lehaye  a  déjà  ré|i«ada.  Messievre,  Il  sulBt  de  Kre 
l'art.  Itrpour  trouver  l'explication  demandée.  Il 
porte  :  «  Sont  iiilcrdiic*  \v*  vealns  en  détail  des 
marcbsndine»  neuves  A  cri  public,  a  Ainti  il  faut 
que  la  vente  ail  tien  A  «ri  publie  pour  loml>er 
sens  t'applicatioB  do  ta  loi.  Mais. do  quelloma* 

n\trb  devra  «c  faire  la  vente  avec  cri  punlic,  poui- 
iiiml)t*r  touê  l'application  de  la  lui  /  i^llc  y  luwlic, 
soit  (ju'elle  ait  lieu  aux  «ni-iières,  au  rabais  • 
â  pris  fisê  itroettmi.  •  Ainsi  il  ne  a'agil  pas  daea 
l*artielé  d'un  prix  fixe  indiqué  sur  les  narchau'* 
diïi-s  clalci.'t  dm.  '(^  l).^ar>ou  dans  les  mag.Kinn. 
a  La  cbambt'u  voudra  bien  roaarquer  que  cet 

*t— 8  -»■«—'"—«  -  AàA  gA^^A  U  JL. 
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zaïocs  de  pièces  au  moins  d«  même  eipèoe. 
4*  Upatcelaiiie,  U  MeMe  eilt  poterie, m- 

voir  : 

Les  assiettes,  par  six  douzaines  au  moins, 
Lea  plaia,  par  douxe  piècea  agmelna, 
Lea  aenpiAffe»,  par  alx  pièeea  au  awios. 
Les  ia^«»!>  svec  leora  aeiMsevpea,  par  alxdou- 

aaioes  au  moius) 
Les  jattes,  par  deuxa  piècaa  ad  meioi. 

El  tous  autres  objets  de  OBiéata  nature,  par  alx 

douzaines  au  moina. 

5"  La  verrerie  et  la  crulallerie,  par  lOU  deatOt 
fraaea  au  melna  ; 

(Jo  La  chapellerie,  par  douze  pièces  au  moins; 
?•  La  cordonnerie,  par  douxe  pièces  au 
moins  i 

8*  Lea  Ma  et  rubans,  par  grosse  et  douzaioas 
fir  m^me  aapèoe,  aulreal  Tutaga  dd  wavMM 

en  gros  j 

9*  Lea  livres,  par  daoxe  «xeinpialfea  an  neina 

du  même  ouvr.4gej 

10.  Les  vins,  par  pièces  de  cent  litres  ou  par 
eent  bouteilles  au  moins,  sauf  le  cas  oii  le  ven- 
deur ne  fcrah  paa  le  codimerce  de  tIm  et  tarait 
la  vente  par  anlted'nn  dungemeot  d«  denilp 


versité  d»;  jurisprudence  <i<\\  ^■c^l  iiniduiic  imn.u'- 
diaiemeel  après  la  loi  de  Ib3ii.  l'our  cluder  cette 
loi,  on  avait  saKsIltoé  I  le  vante  ordinaire  aux 
enchéri 4  la  vente  A  prit  fixe  proclamé.  Un  tri- 
bunal,  celui  «le  Tcrniondc,  je  crois,  avait  pensé 

3ue  cette  manière  de  procéder  A  la  vente  rentrait 
•ns  l'esprit  et  les  termes  de  l«  loi  de  iA3S.  Les 
cour»  d'appel  en  ont  jucé  autreeieot,  et  ft  la  tuile 
de  d<  ii\  Hprél»  de  la  cour  de  es  '<attLin,  il  y  ;i  eu 
lieu  è  luUrprcler  la  loi.  Cette  inlerpréialion  a  été 
donnée  parla  loi  de  1841,  et  celle  interpréution 
complétée  par  les  dispositions  de  la  loi  inie^atse 
est  reproduite  dans  le  projet  ea  dlseuasiee.  • 
(Séante  tlu  13  mar» 

(aj  M.  I«  miniilredesaltairc»  étrangères:  •  Mes- 
eienra,  I  honorable  M.  de  Brouckere  a  Ml  une 
observation  relaiivMMat  M'tiUêm  ad^uel  UMia 
somme*  arrivé».  L'honoraWe  membre  a  deeseedi 

si  l'on  vouU'il  liiHjrdiri-  À  11,1  pnrUi  uUer  qui  dé- 
méoa^  la  faculté  de  veadre  le  via  qui  »o  trouve 
dans  SCS  eaves,  par  moias  de  oeet  litres  ou  de 
cent  bouteille».  >1c»(ieurs,  ne  penrraitfi^e  paa 
éu  ndre  au»  vî  ntes  pour  cbangeuient  do  iloiricile 
l'encrplion  relative  au  cas  de  iiiiLi'»>;ii'  dout  [  ai  le 
Tari.  8  ?  Ces  cas  de  nécessité  &oui  raro»  et  il  kcrait 
difleile  d'en  oiler  beaueoup  en  dehare  de  celui 
de  dcménaccmeot.  Oti  pourrait  donc  comprendre 
les  vente»  pour  cltanf^ement  de  domicile  parim 
C^les  Buxquellr»  «'applique  l'art.  3. 

m  Je  ferai  une  autre  observation  ;  c'est  qu'où  a 
pris  des  bases  analogue»  d'évaluaiioa  pa«r  le  10* 
et  pour  le  11»  de  l'article, «*est-*-dire  nne  velenr 
d'environ  100  fr.  ■  .  . 

M.  dd  BTMMtaN  I  «  IM«V%  Jd  «I  8^ 
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mettre  l'opinion  de  M.  le  iDioUtre  de»  afiaire» 
ëtratii;^res.  ||  MUt^i^ne  pour  le  10»  oo  a  «ili.pt4 
!•  méiDe  Lmc  qa«  |WDr  1«  tl*i  c'ett-à-dir*  um 
•  valeur  de  100  tir.  n,  t«  nîniitrv  ettime  donc  le 
via,  quel  qu'il  toîl,  à  nne  valeur  J'cnvirtn  1  fr. 
par  bouteille.  Mai»  je  auia  pertuaJc  qu'il  kuflîia 
M  «aiwlle  à  w  mimmn%  A  »o«  mcmoire* 
Méoie,  >*H  le  veut,  pour  étraeerUin  «tidet 
vlot  qui  eeOleat,  non  pat  aetilenient  plui  (Tan 
firanc,  mai*  plusse  ilix  francs  la  1>  ni'  i"---  C'ost 
donc  déjà  une  inexactitude  grave  dt-  la  (>arl  de 
M.  le  ministre,  de  dire  <yam  |#  |0«  de  l'ariiclc  a  la 
Même  baae <|ue  le  11»,  ta  tecoiid  lieu,  M.  le  mi» 
ttiatre  me  parait  être  tombé  daoa  une  erreur,  lori- 
qu'il  i  tit  jue  le  ili  cntnuccnittii  d'un  |iarlii  ulicr 
tombait  Mua  la  diapotilioii  de  l'art.  3  et  était  un 
deaeaade  aéceuilé prévut  par  cet  article.  Il  eu 
évidenl  qu'il  o'en  etl  pa»  «imi,  puisque  le*  cat  de 
•^ceMÎtë  dont  parle  rarliele  3  doivent  être  appré- 
ciés par  le  lrïl)iin>il  (le  CL/intnt  j  (  c.  Or,  qu'un  tri- 
tranal  de  commerce  porte  dea  déciaiona  pour  ce 

Si  MOcerue  dea  négoclauls  ,  c'eat  parfaitement 
HA;  OMU  il  aérait  biiarro  qu'un  particulier  uui 
itVtt  Mt  négociant  eftt  quelque  choac  à  dt-mèler 
avec  le  trihuiial  de  commerce ,  avtc  It  qiiel  il  n'a 
rien  à  faire.  Aioti  ton»  le«  touteoemeuta-  de  M.  le 
nioiatre  manqueut  de  baae. 

■  Je  crois  que  ai  la  lut  al  volée  telle  qu'elfe 
eat,  on  sera  en  droit  d't  nijx^diLr  un  p^irticulier 
qui  a  rinUnlii>n  de  dcmonagcr,  de  vendre  va  cavo 
autrement  que  par  quaulitib  d«  100  bouteilles,  et 
Jedemaode,  pour  lever  Urale  «apèee  d«  deol*  i 
cet  égard,  que  l'on  a  j. nir  iprèa  le  paragiv»fihr  i-n 
diaciisaioo  :  «uuf  le  cakuu  uncvcuti;  du  viuiku  f.iil 
■  par  une  personne  non -négociante  et  pour  cliao- 
•  gtosont  d«  domicile.  *  Alort  tout*  ««pèce  de 
doble  db|Mrallre.  ■ 

M.  Delehaye,  rapporteur  :  •  Messieurii.  il  n'est 
en  effet  pat  exact  de  dire,  comme  l'a  fuil  M.  le 
ministre  des  affaires  étrangères,  que  100  bouteil- 
les de  vin  répoodeut  à  une  valeur  de  100  fr.  Mail 
voici  pourquoi  le  gottveroeibent  a  era  devoir  eeoi- 
prcnilre  dan-  1  s  prohibition»  1c«  voiiles  il(  in* 
par  quanlilca  de  15,  20  OU  *ÀÙ  boulcillci>.  ii  a  été 
'  constaté  que  des  ciraugt  r*  expédiaient  dans  le 
^ji  dea  penieès  contenaut  10  ou  15  bouteille*  de 
vioa,  que  eëi  panier»  étiîenl  efféria  en  vente  aiit 
particuliers  et  qne  Tor-i.ju'itn  ne  trouvait  pas  à  s'en 
débarrasser,  on  les  dc]iu«.iil  eii  cnlrep&l,  et  on  ca 
faisait  des  ventes  publiques  C'c^t  ainti  que  l'eo- 
Irepfrt  de  Bruxelles,  de  Gaod  et  de  platieure 
•ntree  vIIIm  ont  queiquefoU  été  etieottbrét  de  pe* 
talen  contenant  ciiacuu  <|uelc{U('«  bouteilles  de 
"vId.  CMte  mauicre d«  vcudi  e  |>i>rta<l  le  plu»  grand 
yr^l^iMUce  au  eommcrce  de  vins  en  détail,  et  e*eii 
penr  porter  iw  terme  i  cet  abus  que  le  gonver- 
wonat  •  cru  devoir  ioaérer  dana  l'ai  ticle  le  pare* 
graphe  es  djaewloà»  •  (SéeDce  du  19  tDtrt 
1840.) 

(I)  M.  Sevart  :  •  Le  mot  marehanditt  est  fort 
lar^e  ;  il  pourrait,  A  la  rigueur,  s'appliquer  à  tout 
et  qui  «tt  dam  U  commerce.  Je  demande  det 
•ifliolliow  A  Mi  dprd»  cir  «ae  ptoUbiiton  «bae» 
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quaotttét  de  même  espt:co  d'une  faieur  de  ceol 

lnuiciamDoli»(l)* 


lue  qui  t'appliquerait  aux  fruit*  et  récolle»,  aux 
bou  de  construetioQ  ei  outre,  à  la  vente  de  beor 
tieut,  etc.»  etc.,  we  foreeteil  à  voler  «outre  U  loi» 
La  chambre  remarquera  que  Tart.  9  a*e*t  poinî 

lici  iiiF  i;  ii't»l  ijuc  dcmonslralif,  x  irtotit  qu'il 
COiitteol  ua  u»  11,  qui  g<Miérali»e  la  probthilioo  à 

toule*  mercbeodiiea  ntuveij  manufaclwtii  ou 
non,  qui  ae  cent  pa*  désigoéet  ci-deaaua,  par 

?|uantiié  de  même  espèce  d'une  valeur  décent 
rancs  au  moin».  Qu'où  retranche  c  es  m  r ,  manu- 
faclwée»  ou  non,  qu'on  déelare  pociùvemeui  que 
la  loi  oe  s'applique  pa*  «ns  Aullf .«(  récolte,  à  la 
vente  de  boit  tur  pitd  ef  têtU^umi  «Ura  la  lai 
aura  mon  approbation.  ■ 

M.  le  ministre  des  ;ifrair(;>  r'iangére*:  «Le* 
observations  que  l'hoonrahle  m<  mbre  a  présentée* 
sont  relatives  aux  articles  S  et  3.  Dans  le  projet 
de  1838,  on  n'avait  compris  que  les  marchandise* 
manufacturées  neuves;  dans  le  projet  nouveau, 
ou  a  jjoulé  :  •  loulo»  marchandise»  neuves,  ma- 
nufacturées OU  non  et  qui  ne  tout  pas  déaigoée* 
daa«  rénuuiératioii  de  r«rt.  S,  par  quantités  de 
même  etpèca,  il*tta«  vale«r  4a  100  franco  a( 

moins.  • 

»  Le  raolif  de  telle  mndificatioa  C4t  celui-ci  : 
Dans  nos  lois  de  douanes,  le*  OMUvhandise*  sont 
divisées  en  catégorie*  de  aMlière*  premières,  da  , 
«Icorées  et  d'objet*  manufacturés.  Mai*  la  cham- 
bre sait  combien  il  e»t  dilBcile  de  distinguer 
lorsqu'une  marcbantli^o  a  »uhi  une  manuleuiion 
quelcouque,  »i  cette  marchandise  est  comprise 
parmi  le*  matière*  première*  ou  parmi  le*  objet* 
maniifn  turc'i.  Ainsi,  par  exemple,  le»  fit»  de  lin 
ei  le»  Al»  de  laine  sont  cUsté»,  dan»  no»  relevé',  de 
douanes,  au  nombre  des  matière*  primièi  e^.  Ce- 

1 tendant,  il  est  évident  une  le*  fil*  de  liu  ou  de 
eine  et  d'eiitre*  dbjei*  «le  même  nature  qui  sont 
des  m.ttières  première»  pour  ct  rialne»  indu»lries, 
et  qui  n'en  ont  pas  mt^in»  subi  un  travail  indu»- 
triel,  doivent  être  considérés,  à  ce  titre,  comme 
det  objet*  manufaciurét,  et  la  loi  doit  les  attein- 
dre. Voilà  le  motif  principal  pour  lequel  Oll  a 
ciïinpri»  d.iru  I<  iveau  projet  cette  extension 
aux  marcliandt»«»  non  manufacturées.  —  Mais  J 
l't-il  du  daikger  à  insérer  ce  principe  nouveau? 
le  ne  le  irrois  pea,  eer  le  remède  à  reiteoaion  de 
ce  prineipt-  «e  trouve  dan*  l*eteeption  DOaéedaa* 
l'n  ii>  Il  ~.  Ain>i  ne  »ont  pas  comprises  dan»  la  dé- 
fense purlie  par  l'art.  les  vtiile»  prescrites 
par  la  loi,  ou  faite>  par  auior  iil  lir  justice,  nOB 
plna  nue  le*  vente*  eprè*  décès,  fadltie  on  ceaaa* 
tien  de  commerce,  on  dan*  les  autre*  ea*  de  eé- 
ccMÏté  di.nt  r.ippréL-lation  sera  m  num  au  irif)u- 
liat  de  commerce.  Chaque  fois  duac  qu  un  cas  de 
n|ea**i»é  *era  reconnu  par  la  tribunal  de  com- 
aiereoj  la  vëaCb  à  rencio  acra  autoritée  ton*  lea 
oondîtiott*  eonaeeréca  dana  In  toi.  Ain*i  lea  ianen* 
vénienis  signeléa  dan*  dea  ea*  afiéeiani  na  aareni 
pas  pouibivs. 

•  L'honorable  M.  Ssvart  a  cité,  comme  exem- 
ple, la  vente  de*  bot*  en  lots  cl  des  fruit*  pendant* 
par  racine*.  Bvidemmeni,  on  ne  peut  eanaldérar 
U  vanta  dnababanr  pied  oonwn  étant  aamfriM 
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La  valeur  dt»  loU  lera  eMtmée,  aux-frait 
èn  têaâÊWt  pw  àm%  «tperli  Momii»  par 

dam  lei  arliclet  1  et  9  Je  la  loi.  On  appelle  en 
g^D^ral  marchand'ttei  celle*  qni  «ont  vendues  pni- 
na  marchand  patenté.  On  ne  peut  aUribuer  le 
'  MB  d«  narchandUca  iteuTcs  à  des  iMia  aar  pied.- 
Aimi  l'article  ne  peat  eonrerner  e*tt«  ealéBorie 
de  produits.  Du  restp,  ti  le  moimlrc  iloutc  pouvait 
exister  èoei égard,  on  pourrait  ojoulrr  à  l'arl.  1er 
iBua  ditpeailioK  pour  eicepter  la  vi  nie  «ics  hois 
en  çranM  et  non  acida.  L'objeetioo  de  l'honorable 
préopinant  viendraU  «imî  à  eeaaer,  maik  je  pense 
que  c<  t  ivni  ndemeat  est  inolile.  *  (S4âa«e  da 
13  mars  1846.) 

M.  de  Ganta  z  •  Metaieur».  on  retranche  ibnt 
le  g  11  les  mots  ou  non.  Je  dcmaedcrai  à  M.  le 
minisire  des  affaires  étrangères  f*i1  ronsidère 
eomme  objets  m;*  nu  facture  s  les  hois  scié*  oit  en 
P«iitre(Mon!  non  I}?  Mais,  messieurs,  ailes  douce- 
■cnt,  laiweg  donner  reiplicatton  que  je  demande 
au  fouvememenl.  Ce  point  n'est  pas  autsi  positif 
que  vous  le  *uppo«iei.  Rappclfx-vous  ce  qui  s'est 
p.i»sc  lorsqu'il  »'e»t  ngi  des  ilroil»  d'entrée  »ur  les 
bois,  à  propos  de  la  loi  des  droits  différentiels.... 
alors  on  a  eemiddré  les  beia  se  tés  eenme  une  mar- 
chamlite  msnufitctiirt'o,  et  pour  ce  motif  on  a  ini- 
posé  <iur  MU  entrée  un  droit  plus  considcrahlc  que 
sur  le  bois  en  grume.  Il  faut  donc,  sinon  un  teste 
de  Uh,  «a  moins  ane esplîcatioo  claire  à  cel 
digard.  a 

M.  le  miniêirr  dr;  nffilirri;  ctr.itifjôres  î  ■Mes- 
sieurs, en  supprimant  lettnottou  non,  on  applique 
à  l'eipreuion  manufaclurèet  le  sens  que  la  loi  lui 
dooee.  Dau  la  loi  dea  donaDCa,  il  jr  a  de*  malièrea 
praotièrea,  dea  deordea  et  dea  marebattdUea  na* 
nufaciiirr'cv  Ainsi,  on  rapporte  an  aaM^wl* 
loi  donne  à  cette  eiprcuion. 

M.  Rofier  :  •  Messieurs,  il  a  été  déposé  sur  le 
iHmM  «M  pdtilioB  d*m  grand,  nambre  de  pro- 
pridtaireade  Varrenduiement  de  Couriray,  contre 
l'interprétation  donnée  parle  parquet  du  tribunal 
de  Courtray  au  mot  manufacturé.  Le  parquet  ap- 
pliquait ce  mot  an  bots  scié.  Il  e»t  bien  entendu 
■uuelenant  que  le  mot  manu/'aeiuré  ne  doit  pas 
a^appliqner  an  bois  scié.  (De  toutes  parts  :  Sans 
doute!)  Aillai  !i  s  propri*"'  1  rt  s  tic  l'arrondisse- 
ment de  Couriray  n'auront  plus  rien  à  réclamer 
«Mire  une  interprétation  eentrium  d«  parquet  da 
tribunal  de  cette  ville.  » 

M.  Delehaye.  rapporteur  :  «  Messieurs,  la  sec- 
tion centrale,  en  admettant  la  proposition,  fnilc 
par  le  gouvernement,  de  mettre  dans  la  loi  les 
nota  numufûtturét*  eu  non ,  •  entendu  préeîsd- 
nient  par  là  le«bois  scic's  rt  d'autre»  bni*.  Un  ho- 
norable membre  a  demande  li  la  lui  «'applique  à 
d'autres  produits  do  la  terre.  Si  vous  retranches 
de  la  toi  lea  mota  non  manufacturée*  t  il  n'eal 
anonn  article  qni  aoit  applicable  an  eaa  qm  a  étd 
aignali*  par  cet  honorable  membre.  • 

M.  de  Garcia  :  •  Messieurs,  Je  sais  complète- 
ment satisfait  des  explications  données^r  le  gon- 
Teroeaicnt  snr  rarticle  des  boia;  naia  mainienaot 
je  demanderai  une  antre  explieafien  à  M.  le  ni- 
nislrc  des  affaires  étraiijères  :  je  dësirc  ti.TVoir  s'il 
caniidère  les  pavés  comme  des  objets  maoufac- 
aida,  fil  «sa  ë'aScDMiivt,  r««  érnt  nmbmIIm 


le  collège  de*  bowfOMtir»  et  ddMtbu  (t). 
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que  celle  me«ure,  comme  bcaurr  np  fr:iittrcs  qui 
se  rencontrent  dans  la  lui,  entravera  singulière- 
ment la  petite  industrie,  sans  en  proléger  apcune. 
En  elEet,  il  en  résultera  qu*un  mallro  na^  «m 
tonte  autre  personne  ne  pourra  acheter  la  mar-  ' 
chandise  que  je  viens  de  signaler  que  par  des 
quantités  ile  lUO  francs,  lorsque  leur  fortune  en 
leur  position  n*  leor  permet  paa  daa  achata  a«H* 
blables.  Une  meturo  semblante  OM  pimit  Une 
vexation  sans  ancnne  espèce  d*tttftîtd.  • 

M.  Verhaegen  :  «  Messieurs,  'y  demanderai  à 
M.  le  ministre  des  affaires  étrangère»  si  le  S  It 
est  applicable  à  rdbéniaterie...  • 

M.  Delehaye,  rapperleQrî  a  Cet  «riideadtd 
compris  dans  le  $  11.  • 

M.  Verhaegen  :  a  Mais  alors  il  y  a  une  pelito 
difficulté.  Si  vous  compreoea  rébénisterie  dans  le 
$11,  il  faudra  que  Pubjet  ait  Une  valeur  de  plua 
de  100  fr.  Il  ne  s'agira  pat  do  plusieurs  objets 
réunis,  maii  il  s'agira,  jo  luppose,  d'an  seul  objet; 
il  t'aj^ira,  par  exemple,  d'une  commode  en  mahoni, 
ou  d'une  chiffonnière,  etc.,  dont  la  valeur  sera  de 
90  à  en  de  09  francs  ;  on  pourra  vendre  ces  objets  à 
l'encan.  Si  le  prînoii'e  rjne  von«  voulez  faire  aJ- 
nietlrc  ne  s'appliniie  an  ua»  que  je  vien»  d'indi- 
quer, vous  n'alteindrcs  pas  le  but  que  vous  voua 

Sroposea  par  renaemble  de  la  loi.  Nous  avonaà 
raiellea  et  dana  dTautrea  Ttllea  dea  baaara  oA  Pan 
expose  dos  meubles  dr  In  nature  de  ceux  que  je 
viens  d'indiquer  ;  vous  porteres  préjudice  à  ces 
établissements  si  vous  n'appliques  pas  le  principe 
«ua  objeU  dont  il  a'agii  et  qai  aadritenl,  au  même 
titre  que  let  antrea,  la  aollieitnde  de  Ul  Idgiala- 
ture. • 

M.  Delehaye,  rapporteur  :« Messieurs,  l'art,  l'r 
sanctionne  le  principe  ;  l'art.  9  déclare  à  quela 
elijata  il  eat  applicable.  Maintenant  un  honorable 
membre  semble  avoir  eonsiamnient  .sous  les  yeni 

l'article  foin;  mais  cet  article  ne  tombant  pas 
dans  l'application  de  la  loi,  le  principe  ne  lui  est 
pas  applicable.  Ce  principe  ab>olu  n'est  applicable 
qu'aux  cas  indiques  à  l'article  3.  Votre  foin  n'étant 
pas  mentionné  dans  cet  article,  il  ne  tombe  pas 
sou  -  !(.  I     p  <le  la  loi .  " 

M.  Savarl  ;  »  El  le  bétail?  • 

If.  Delehaye  :  «  Encom  une  fois  le  bétail,  paa 
plus  que  le  foin,  n'est  mentionné  dans  Parlicle  3. 
Est-ce  que  le  bétail  est  une  marchandise  neuve? 

•  L'honorable  député  de  Bruxelles  a  demandé 
pourquoi  la  section  centrale  n'avait  pas  compris 
dans  son  dnnmératîon  lea  objets  de  Mniiiaerie  et 
d'ébi'nicleri'".  Je  lui  répondrai  que  nous  y  avons 
compris  toutes  les  marchandises  quelconques,  l'our 
que  l'ébénislerio  n'y  soit  pas  comprise,  il  faut 
qu'elle  excède  une  valeur  de  iOO  fr.  C'est  ce  qui 
arrive  presque  toujours  x  «ne  eemmade,  un  tecrd- 
taire,  excèdent  prc^'i^e  ( .>i)jgijT'N  Tinr  v,ileur  de 
cent  francs.  Si  on  voulait  porter  ia  valeur  mioi- 
ronm  à  mille  francs  au  lieu  de  cent,  je  aae  mtlie- 
raia,  quant  à  moi,  à  ia  proposition  ;  mais  nona 
n'avoua  toléré  la  vnnle  ans  enchères  que  pour  dea 
idtjeis  en  lots  d'une  valeur  de  cent  fmnca  nil 
moins.  »  {^Séance  du  13  mars  1846.) 

(fl)  M.  dn  CofnrarMi  s  e  J«  cnb  et  ptragripli* 
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portée  paf  l'art.  1*^^  les  ventes  preicritcî  i^irla 
k>é,  ou  faiiei  par  autorité  de  jailice  ou  par  les 
JMutt^lMÏé,  non  plui  que  let  ?«tttM  •pfèe 


déeèi ,  fjilliic  ou  cesuttoo  d«  commerei»,  on 
dani  les  aoires  cas  de  nécéislté  dont  l'apprécia- 
tioa  Mrt  lauiittM  irllniinl  40  co— <fc«  (1), 


ïaulile.  A  U>u»  le*  numérot  il  est  dit  par  quelles 
quaalîlé»  ou  pourra  vendro.  Oaaad  les  ^uaalUéa 
ae  MAt  pet  iadîquëet,  la  loi  ù»  «a  «tiaunaA  de 
prix. 

i>  Dans  ce  «icrnicr  cai^  lorsque  le  lot  ii'alloindra 
p««  lo  pria  de  ccot  fraocs,  l'offieier  public  et  le 
vemlevrMmt  Ion*  don*  èTaoïeMle.— Il  y  aaniil 
même  un  inronrc^nirnl  à  adopter  le  paragraphe. 
Ce  serait  ua  œo^cn  de  fraude  ou  de  Iracatscrie. 
Par  ctemple,  Tespert  de  coooivenoe  avec  le  ven- 
deur. OQ  resperi  oo  cenaaiMaat  pao  apéciakaMat 
leo  OMtclMiiiliMO,  pourrafo  é^alaer  I  iW  tr.  dot 
loi»  qui  ne  vunlnientquo  50  on  GO  fi .  Le  ven- 
(i«ur  puurrail  dire  alors  :  Le*  iDan-liamliirs  ne 
sont  pas  montées  à  leur  valeur.  J'ai  d&  les  laisser 
A  ■witié  ^fix.  84  si  Tespert  Toalait  tracasser  la 
TeaJeur,  il  a^aarait  qn'ft  évalaer  i  1M  fk  dei  loU 
^  qui  en  vatulraienl  200.  Je  propose  donc  de  sup- 
primer le  dernier  paragraphe.  I.c  prix  d'adjudi- 
calioo  sera  une  base  infaillible  et  beaucoup  plfis 
fwiie  qee  révalnalioo  arbitraire  det  experte.  • 

H.  to  aiinitlre  de  la  jasiïoe  :  «  Liwaorabte 
M.  de  ('or^warem  veudraH  que  ta  «aicur  det  luis 
fût  tlclermioec  par  l'adjudicaiioti.  Cela  n'est  pas 
pOsiible.  Avant  que  les  lots  sùirtit  a(lji)|;cs,  il  nat 
^ae  la  valeur  soit  fia4e  i  car  la  simple  mise  en 
veala  etl  déjA  dans  certains  cas  un  délit  ;  or, 
corom<'iit  |i<  ui  I  ni-un  atteindre  le  délit  de  la  mise 
•  en  veille.  »i  le  |irix  seul  d'a<ljudication  devait  être 
pris  fi)  considération?  Il  faut  une  hase  rénullant 
de  roi|»crlise  et  indépendante  de  l'adjudication. 
Et  si,  après  que  t'cfperlise  a  constaté  une  «.ilinr 
do  |>ln«  (le   100  franc»,   l  adjutiicnlion  ne  donne 

3ue  iô  francs,  il  o'j  a  pas,  il  oo  peut  pas  y  avoir 
e  contraveatiea.  a 
M.  de  Cors wa rem  :  n  Je  per-^i-^if  <lans  mon  amen- 
dement ;  car  le»  expert»  pourront  »c  tromper  de 
deux  manières,  en  évaluant,  par  e&emple,  A  ceal 
fraaca  de»  aurchaaiftiaet  qui  vaadroal  leit  doux 
ceato  fraaea.  ««it  cîm|aaaie  fraae».  D'aa  eftl^i  Ma 
pourront  Inuî  m  meut  tracasser  lo  vendeur;  de 
l'antre,  ils  pourront,  de  concert  avec  le  vendeur, 
éladar  la  loi  II  vaudrait  deae  aieax  awttre  daaa 
la  lei  que  lea  aardiaadiiaa  aa  pearraatétra  ai^a- 
Cct  >  <|<u-  poor  entant  que  le  prix  offert  oMIèvera 
n  ttiO  francs.  Cela  snut,  I' m ilturs,  conforme  A 
l'esprit  des  paragraplii  »  deja  adopté».  Ce  mode 
ne  pourra  causer  du  préjudice  au  vendeur,  puis- 
qu'il Isi  aéra  libre  de  ae  pea  adjufcr  lea  late  poar 
leaaaela  îl  ae  lai  aerail  offnt  qaa  aïoiat  de 
100  francs.  » 

M.  Delehaye,  rapporteur  :  <*  L'honorable  minis- 
tre de  la  justice  a  parfaileateat  aapHqaé  le  oeaa  de 
la  loi  :  les  expert»  peuvent  te  treaiper,  aana 
doute  i  mais  les  irlhanaux  peuvent  aussi  se  trom- 
per ,  c»l-<'f  un  molif  pour  lis  »u|i|>rim<  r  ?  Vou* 
devei  avoir  conËaiicc  dau»  les  experts  ;  car  ils  se- 
ront désignes  par  l'autorité.  Je  suppose  quHin 
e^jet  évalué  100  fr.  MMiveadaMfrMlaTaalaaera 
fùte  l«-galcment. 

•  L'boiior<il>l(;  .M.  de  Corswarcm  propose  la  sup- 
preaiioB  du  parafraplioi  aai»,  daaa  c«  «jttiaMr, 


qui  déterminera  la  valeur  des  lots  ?  Comment  dé- 
férera-l-iin  au  «Wl  de  11  loi  ?  » 

M.  de  Corswarem  :  «  L'adjadieatiea  ddlefari- 
nera  la  valeur  du  lot.  • 

M.  Di'lrha^e,  rapporteur  :  Mait  un  ol>jcl  qui 
vaut  110  fr.  peut,  faute  d'amalctir»,  ne  se  vendre 
que  50  fr.  Et  dans  ce  cas  le  vendeur  encourrait 
une  amende  !  T.eln  u'c%l  pas  possible.  Dans  le  %y*- 
tèmp  de  la  «CI  (ion  ccnirato,  toute  pénalité  dispa- 
raît qiian  I  <  V  o\perta  eat  daaad  aux  laia  aaa 
yaleurde  100  fr.  • 

M.  le  aiTuiaire  de  la  jaaitea  :  «  Ja  tM  conçoia 
réellemenr  [  .<ti  rommcnl  1c  vendeur  pourrait  étro 
passible  d'un  taii  qui  lui  tsl  clranger  ;  lu  fait  de 
l'adjudication.  Comment!  un  vendeur  eiposeen 
veale  ao  olyei  qui  vaut  lit  fr.|  par  exeaiple  ;  il 
ae  M  prtaeate  que  peu  d*aa»ateant  l'tnbjet  aa 
vend  50  fr .  ;  et  dans  ce  en*  le  vendeur  serait  pas» 
sible  d'une  peine!  Cela  est  iaadmiksible.  Le  ven» 
deur  n'est  ea  HiBte  que  sM  met  en  vente  des  objele 
d'une  valeur  aeiadre  de  ceat  francs.  Il  hmt  doae 
que  la  valear  aeit  «enalatda  avaat  la  vaate,  avaai 
le  fait  poad  par  la  vaadear*  *  (8<aaco  da  1«  «are 
1846.; 

L*aaMndemetii  propaal  par  M.  da  Cewwaraai  aa 
fut  pat  adopté. 

(1)  M.  Donnj  :  ■  II  ja  un  changement  A  faire  A 

l'nrl.  !>.  l.H  rédaction  primilÏTe  du  ^  1 1  ilc  r.irt,2, 
en  établissant  une  mémo  règle,  indistinctement 
poar  les  roarcliaadiaea  aNiaaîaetaréaa  et  pour  lea 
marchandises  non  manufaclure'es ,  rcndail  la  loi 
applicable  auK  comestibles  vendus  pxr  mar- 
cli.-iniis.  Comme  le  gouvernement  ne  vuulait  pas  et 
ne  devait  p.is  vouloir  soumettre  les  ventes  daa 
•ubstanees  altmontairea  eus  ri{(ueora  de  la  loi ,  il 
avait  introdiirt  daru  l'article  en  discussion  une 
exception  en  (avt'ur  de»  coini't>(ililc>.  Mais  depuis 
que  vous  avcx  modifié  la  rétlaction  du  $  11,  dc- 
puia  que  la  toi  a'oat  plu»  applicable  qu'aux  via» 
«hiae  par»,  et  d'aaire  part  A  eelie  aevie  caléfreria 
de  marchandises  qui  figurent  dans  le  tarif  des 
douane,  sous  la  dénomination  de  produits  fabri- 
qués, les  comestibles  se  trouvent  de  plein  droit 
aa  déliera  de  rapplicatieade  la  loi.  Dès  lora,  Tax- 
cepttoa  du  $  9  de  Tart.  3  doit  être  aappriuiée. 
E\\f  est  inutile.  Elle  pourrait  être  dangereuse, 
pai  ce  qu'on  puui  ra  en  eonclure  que  la  suppression 
faite  dans  le  S  1 1  de  l'art.  9  a'e  paa  ta  partie  abia> 
lae  qu'ea  a  Toula  lai  doaaer.  > 

M.  I»  miaittre  de  la  justice  :  «  Je  pense  aniai, 
comme  rhon.ii  .nhle  M.  Doniiy,  que  le  mot  comtt- 
tible  peut  être  relranché  tlu  2«  J  de  l'art.  3,  par 
suite  de  b  -uiiiiression  qui  a  été  fUtée  an  $  Il  da 
Tart.  S.  En  effet,  ta  vente  des  comestible*  n'est 
pins  interdite,  dès  qu'on  se  borne  A  défendre  la 
vente  des  marclianiii<iei(  maaaflclaréea  caaipriaea 
dans  le  tarif  des  douanes. 

»  Je  répondrai  anainteaaal  tax  deux  qaettioao 
qui  Oui  été  poséosaii  goiiTernrment  par  M,  Savart. 
(  i  t  ln.iiorablo  nicrohre  lU  mamlc  *i  de*  ventes 
faites  amiablement,  sonl  comprise»  dau!>  i'indica- 

lion  do  veetuk  faites  par  autorité  de  jaalicei  daaa 
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8ont  <ga!cmcni  pxrepi^'c»  îéu  vcnt<>s  à  crî  Art,  I.  Dam  Ici  ras  meniiooné*  à  l'art.  5,  les 

public  (t'oliiets  de  peu  de  vatetir,  connu»  rt«n«  veotra  tiubiiijaes  el  eo  di-lcil  do  npurrool  6tre 

l«  MoNKt  $um  le  nom  àêmêimêWMittri^  Ailiw  qot  d&iM'l«rlDniiM  prtwriifn,  «I  ptr Ict  • 

■  I      ■       I  ■    Ml  MMMfl  — — — .— ^  ■■  Il         ■    I  Il 

le  ca»  ùH  cp»tent«*  feraient  faites  p«r  suite  d'un  Le  tribunal  de  commcroc  slaUicra  san«  doute, 

accord  eolre  parties,  mais  dans  Thypothèsc  où  sans  comme  dans  la  forme  ordinaire ,  par  jogemeot 

cet  accerd  le*  v«M<»  auraient  été  ordf anéw  per  imaUtti.  Il  d«f  ra  coMtaitr  le»  faitta,  deonar  le»  aio« 

-  la  justioa.  Maasîeara,  dès  qna  la  vanta  n*M  pa»  M  lifs  po«r  latquet»  il  eoeenle  en  refote  eomak- 

ordoonéc  en  jn^iicc,  <lès  quelle  n'a  pas  eu  lieu  (eanent.  Deseai  trèf-(;r«ve<!  prTu  rnT  présenter, 

avec  les  Formalitc»  voulue»,  il  me  semble  qu^onoe  II  peut  arrirer  tel  ca>  même  où  I  avenir  du  rom- 

peut  y  appliquer  l'art.  5.  Si  Ir,  personnes  qui  oui  mer^anl  dépendra  de  la  réponee  affirmative  «« 

saa  venli*  à  faira  ▼auieni  ^eoir  dm  bënéËca  da  oéfative  du  tribunal  da  coaiaiarea.  MaiotaMot  ja 

r«ft.  S,  allae  «taivant  faniiMr  tenta»  la»  farentie»  denande,  aieatieHr»,  ti  cas  déelilatti  éu  trlbnaal 

eiigi^  pour  les  *enies  faite»  par  autorité  de  Je  <  omni<-roe  seront  j'  jt  ttt,  ^  ni  p  !.  rv'.ihor  l.jc 

jniiico.  Dès  que  l'on  a  renoncé  A  TinlerveDiion  de  n'en  do«iiais  nullement.  C»r,  non»  soinmeo  dans  le» 

la  ju«lice,G<-s  Ventes  ne  peuvent  rentrer  sons  l  ap-  priacip«-s  jéuéroui.  La  décision  «lu  tribunal  est  bb 

rlicatten  île  Tart.!.  Catt  ainsi  qna  j'iniarprita  jufanicntt  U  a^agil  d'nn  Jagaoïrot  raïu^v.  «anoo 

ÉHîvla.  Je  p«n«e  que  liionoralbla  nipporlenr  en  dît  en  terme»  de  prvcéilore,  #ttr  rt^êi9  «m 

riltarprètc  <le  la  même  manière.  communiquée    (\  -t  un  jugement  qui,  d'après  le» 

»  Si  un  individu  qui  u'eat  pas  négociant  (de-  règle»  giiacraleR  de  |;rocédttrei  est  sujet  au»  deux 

aanda  rhonuraMa  M.  Sa«arl)'Vawt  IC  rendre  dan»  degré»  de  juridiction  ;  et  cela  eal  nécessaire,  cela 

nnaanlra  villa,  peurra-l-il  vendre  se»  meubles?  est  indiapeniable.  va  rimpnriauce  de  la  déci»ion 

Die  qna  se»  meuble»  auront  servi,  il  o*y  a  p«»  de  qui  peut  înterveatr  et  qui,  je  le  répèle,  peut  in- 

difficultt*.  S'il         <li-  nn  iiliM  s  II  iLf«,il  ne  pourra  flder  consiili'rablcmi ni  Mir  la  forliinr  lin  coinnu  r- 

le»  vendre  ;  car,  comme  li  u'etii  pat  négociant,  ou  çant.  Cepctidanl,  rot-tiieur»,  i'bonoriihlc  ministre 

ne  peut  lui  appliquer  le  cas  de  ucce«»itëdont  paria  do  la  jusiice  nous  a  dit  hier  qu'il  croyait  que  rajipel 

l'art*  3.  Mais  la  snppusiiioii  de  M.  8avart  se  pré»  n'était  pas  nétH'ssaire,  |lkrc«quM  admet  difficile» 

aentera  trèt-rarcroent  ;  un  iiulividu  qui  doit  nu  ment  que  les  cas  dont  il  t'j!(;iL  présentent  de»  dif- 

vcul  dclûgi  T  h"ira  |>n&  ochei i  il  -me  ubit»  neuf»  fi(i;!i'>  ns»(i  graves  [oui    Jonner  oiiXTliiii  f\ 

pour  le»  vendre,  el,  s'U  le  fuit,  c'c»i  c-n   vue  a|i|i)'l,  M<ait,  messieurs,  il  ne  *'a(}tt  pas  seulement 

4*éluder  la  loi,  el  alara  il  fital  lui  appliquer  la  de  difficultés,  il  s'agit  A'iniirêli  grav€*.  Or,  il 

probibition.  S'il  veut,  au  contraire,  vendre  de»  serait  vraiment  déplorable  qu'un  tribunal  de  ooai- 

'  menbles  qui  lui  nnt  S4>rvi ,  il  peut  le  faire,  ce  ne  meree  pût,  en  dernier  rt>ssnrt,  décider  irrévoea-* 

sont        i|i  -  n  .11  (  liHii  li<.(i«  iK-ii vcii,  (tâa  lara la  loi  liicmeul  »iir  une  impIm    Ii   I.<  F  -i  lune  d'un  com- 

n*e*t  pas  un  uli>>lacle  k  la  vente.  »  mcrçanl|  puisque  enfin  le  inbuoal  de  Gomœrca 

M .  de  Saegher  :  -  Messieurs,  l'art.  3  en  diacna»  pnnl  «e  tremper,  déniant  plu»  qu'il  na  ddaide  qn« 

»ton  laisse  à  l'appré<°<aiii)n  île»  tribunaux  de  com-  *ur  simple  fqué'e. 

meree  le»  ca»  de  néees»ilc  i'»us  le»quiU  ponrrunl  •  M.  i<-  mniiUrc  de  la  iu»tice  a  encore  ajouté 

i'  I  rc  .1  itloi  isée»  le*  ventes  de  mar<'liaii<ii»cN  neuves  ;  que  l.i  e'4iiii|ii  (enec  il'  «  1 1  ilitin.iiiK  <le  cammerco  est 

mai»  i(  00  dit  pas  dans  quelle  forme  la  demiinde  auea  étendue  pour  qn'il  n'y  ait  pa»  d'inoeuve- 

devra  4lr«  fîttie.  Je  pense  que  ee  «era  par  une  re*  nimit  à  pantS^re  qu'ils  décident  en  dernier  rai« 

qnétc  présentée  au  ( ribun.il  de  commerci-.  «  sort.  Me»sicur«,  le  tiihim»!  île  commerce  décidn 

M.  le  ministre  de  l.i  ju^lice  :  «  Ccrlatui  nii  iit.  t  en  dernier  rcksort  jusqu'à  concurrence  d'une  va» 

M.di  S<>egber  :  «Mesïieur»,  les  cas  de  uécesi^ilé  tcui  ik- S,000fr.  Mais,  jo  le  répèle,  T  lui  érôt  du  com- 

qui  peuvent  se  présenter  aont  ai»os  nembreui.  Un  merçanlfdaaeleca»  deolnou»  Bo«u(»ccu|>on»«pent 

ndfôciani  peut  damandar  raateri»atten  de  vandre  aller  bimi  an  delà  da  cette  «omme.  Il  e'agit  M 

ses  narcbandite»,  parée  qucua  cniii>'On.  p.u  i  x<  m-  d'uue  vait  ur  indéterminée.  Il  y  a  (iIiih,  mes<tieurt, 

pie,  a  été  expropriée  (>our  cau!>u  d'ulililé  pu>  pour  régler  ce4  ialérâl  il  a'j  «  pa»  même  de  débat 

nlique.  Il  peut  être  obligé  de  la  demander  pour  contradictoire. 

^  de  bail  ai  paroa  ^n'il  na  peut  Ireu ver  m»  local  •  Le  oemmerçani  nxpeaa  aea  maiif»  j  la  tribunal 

canvendile  o«  il  pQt»«e  eeniinuer  peur  k  mement  da  eammtrce  pent  na  pa»  indainar  «nlBeammani  t 

aan  commet  ci  il  p<  ul  avoir  de*  renseignements  qui  no  sont  pa» 

>  Il  peut  arriver,  ainsi  que  l'a  dit  bier  l'hono-  esaets;  ce»  renteigoement»  n'ont  pas  été  eontre- 

rable  mininire  des  affaires  étraugiNra»«  qn1l  de-  dit»  al  la  négociani  eanél  bralnt  du  droit  de 

mande  l'auiorisation  de  vendis  panr  oantada  dé>  vendre  ce»  marchandises  neuves,  mAme  dan»  le» 

ménagement.  Il  {«cnt  même  esiater  de»  ea»  e*  un  ea»  d''ab»elne  néeeaaité,  lorsqu'il  k'agit  peal-étre 

née  1  i'iii  '■•''•i  I  11      ilr  s  nlnsitriu  iribunal  du  pour  lui  d'i  n  luiérclde  lUnI5,00U  franc»?  Awi-i,  " 

comniircti  pi*ur  obUnir  I  aulurisaiivu ,  alin  de  j«  sujiposo  un  iieni^nagetnent  nécessaire  pour  cau»e 

vendra  «na  partiadaee»  marehaadiaa»  aanlamauc,  d'utilité  publique.  Nuu»  en  avons  .i<  >  t-iemplo» 

«ail  «ttll  cattq  nna  partie  da  eoD  aamnNraa,  aait  dan*  «•  nameMi  à  Brusallea.  Eb  bien,  le  oégo> 

pour  taire  de»  fend»,  parée  qu'il  se  trenve  memen'  ciant  devra  oensarver  »a  ntardMndnc,  parce  qu'il 

lanémcnl  géiié.  Vuilu,  nie^tii  tirs,  lou^  ca>  ({ui  1*1  u-  ne  trouve  pas  de  Icicil  c  i  iivl nrtMc  p  ur  sS  lU- 

vent  se  présenter,  et,  si  je  ne  me  trompe  ,  dans  blir,  el  parée  que  le  irtbunal  de  commerce  iui  re- 

limqnel»  le  tribunal  de  commerce  peut  autoriser  la  fu»o  rnnlariaatien  da  la  vendre  à  Tencan,  et  il 

vente.  Pour  nbienir  cette  autori<>alioe,  «o  devm  n'furn  aucun  moyen  peur  faire  réformer  cette  dé* 

•'adreMef  au  tri|»unal  de  coopmcrca  par  requéta.  ciaian  qui  peut  repeaar  «ur  u|ie  arranr*  VaM 


Digitized  by  Google 


•Ocicrt  miniitérielia/aai  i  et  qualité  Iég«l«,  tl 
4t  plnt«  ta  m  4«1  c4»fieènM  las  v«atai  «p«èi 

c«»ation  de  commerça  et  rtanî  !ps  autres  ca«  de 
Btenuté ,  avec  obJcrTailon  de*  formaliléa  prea- 
«ritm  pur  lyUcla  inivaai. 

An.  5.  Les  fefttw  pntMyjft  el  co  détail  »frt» 
cetsalion  de  ^'ommercc,  nu  dans  lei  autres  cas 
<1«  D^«Mité  prcvu»  par  i'art.  3  de  la  |)riscoi« 
lai  »  ne  paurront  tvair  llta  ^u^aalant  qn*«n«i 
auront  été  préalabtemeni  autoriaée*  par  l«  col- 
légedea  bourgnestre  el  échevins^  tnr  la  rcr|uéit! 
du  comoierfMt  propriétaire,  à  u^ueile  seia 
joiat  na  état  détaillé  al  ao  dauMa  daa  «arahaa- 
dites. 

L'autoriaaiioQ  ne  lera  délivrée  qu'après  (|Ut  la 
cailégedes  bourgmeslre  eléclicviasaura  recoaou 


1146,  Ra  m.  m 

qoa  la  Kall  qui  doone  Uaa  à  la  veiile  mi  réel  ou 
a  did  aanatald  fnr  raaiariféiadielaira,  ot  qiw  la 

commerçant,  ftiri'r: p:Tirni  nn  m'î-rpctemmi.  per- 
soooelleiueui  ou  soui  mu  uom  ioierposé ,  u*a  pas 
Jaul  da  la  même  faraur  dapuia  cinq  ans  an 

Le  cnltégc  de»  f'oiirtrniestre  et  éclievin*  coq» 
suiera,par  l'acte  d'à  uiottsalion,  le  (ait  qui  damd 
1ia«  è  la  vanta  ;  il  Indiqnassa  la  Jour  ali  «aatoHii* 
ctra  la  vente  qui  sera  continuée  «ans  d^sempirafi 
sauf  let  jours  fériés.  Si  !.i  vrrttc  a  liru  par  cessa- 
tion de  cuiamerce,  elli'  se  (era  dans  le  local  ok 
ca  oamaMToa  •'asarfiill.  Bu  atadanlaaasité,  danl 

raj'prî'ciatlon  apiianrcnt  nu  irlbîinnl  dp  ram- 
merce,  le  collège  de»  traurgmcstre  et  écbevioa 
iudii|uera  la  llêa  da  la  vante  (1). 


•entes,  messieurs,  que  ces  motifs  sont  stifR<antï 
pour  qu'il  y  ait  lieu  à  appel.  Mais  il  y  a  tin  autre 
■ciolif,  (-'est  qu'il  y  aurait  une  anomalie  clio<|iiai)l<i 
entre  ce  cas  de  aéccstité  et  le  cas  de  ceMatioa  de 
eipimcrce.  Voos  renarqueres  qqe  dan»  le  ca*  da 
Ce^i'atinii  (le  rommerrr,  le  lu'gfici.inl  Ji<il  ^'a'Ircisrr, 
non  pa«  au  tribunal  «le  commerce,  tn-iis  au  liviirg- 
inc»lre,  el  cependant  le»  dcu»  fails  iont  il'une 
■séme  nature.  Je  présenterai  tout  à  rhoure  un 
anendeaieDt,qmHi(  è  ce  point, qui  m«  partit  Irè»- 

(Irfccf  tlrîl  \  ,   M-Tl!  rn  <^tl  pp  n-^  riil  I  ']u"i'  ■■ni'  .if^:ni>,  il 

y  aurait  pour  ce  cai appel  de  la  deexiondu  liourg« 
mealre  »  tandis  que ,  dans  un  tas  identique ,  îl  ne 
paqrfnii  j  «nir  de  la  ddeisiea  du  Iribonal 
de  eenmierre. 

■  ^îiH  ujui  A,  je  ttt  propoiepflid'nmenilement.  Je 
crois  (jue  i  nriidu,  tel  qu'il  est  rédigé,  doit  ôtre 
bterprclé  dan«  ce  !>ens,  <|u'il  pourra  y  avnir appel. 
Cart  Ja  le  répète,  il  s'efit  de  principes  géncrenk 

3 ni  na  seot  pas  eanteaté*.  Mais  je  eraignais  que  le 
éclaralian  de  M.  le  ministre  do  la  justiec  ne  pût 
inflner  sur  l«a  décisions  des  tribuoaui  et  n«  doi)-> 
ndl  lîan  i  des  contestations  sérieuses.  Je  pense 
d^  que  M.  le  minisire  de  le  justice  admettra  * 
erec  ne»,  qee  dans  le  ces  de  Part.  3,  l'appel  sera 

recev,ihlt.- rumuiu  (  Il  ma  i  II  I  c  ordinaire,  » 

M.  le  minisire  de  ia  justice  :  ^  Messic'urs,  jo 
persiue  à  penser  qu'il  cet  inpiîla  de  permtire 
rappel  pour  les  cas  aniquels  se  rapporte  l*arl  3. 
L'honorable  M.de&aeghernousditqu'en  présence 
des  principct  gi-iicraux  I  appel  serait  admissible 
locequ'il  s'agirait  d'une  somme  dépassant  fr., 
•tMndn  que  le  tribunal  de  commerce  rendrn,  sur 
la  rc4]u«*tc  qui  lut  <era  adressée.  Un  véritable 
jiig^emeiil.  Messieurs,  je  iic  pense  pas  que,  d'après 
les  jiriiicipe»  génêr.iux,  on  puisse  qualifier  de  ju- 
genMtttU  décision  qui  sera  rendue  par  le  tcibuoal 
de  «nennerea.  U  ne  s'agit  pes,  pour  le  irilMinal  da 
coniinr  rce,  de  dc'cidci'  '■ui  un  procès  pendant  entre 
dewa  individu»,  mais  bicii  de  remplir  une  mission 
neneeile  qui  lui  est  donnée  d'une  tn:iiiièi'e  «pé- 
eialCi  dans  la  loi  que  nous  discutons.  Je  crois  que, 
d>près  les  principes  «étiéranx,  l'appel  n^es'wleniH 
jij>  d.  droit,  ni  cet  .li  pel  n'run  p  is  écrit  d'ana 
maMère  formelle  dans  l'axl.  3,  parce  que,  |«  |« 
f^lpêla,  am  e*a|ltpa»  toid'wifdrilablaJntaMan^ 


mai*  d'tinc  décision  rendue  en  matière  non  con- 
tentteuse.  Maintenant  mes-ieurs,  est-il  nécessaire 
d'autoriser  l'appel  m  part  illc  circonstance?....... 

De  quoi  s'egii-il,  sa  effet  ?  il  ne  s'agit  pas  da  dta* 
enter  des  questions  eonlreversée*.  d'appliquer  des 

principe*  de  drrit,  ■(  -iriiricr  tr»  dcMlU  souvent 
I  rès-cnmpliqué*  d  une  MH,<ii  e.  il  s'agit  uniquement 
d  .ipprucier  s'il  y  a  ponr  le  négociant  nécessité, 
oui  ou  non,  de  vernir».  Or,  rien  n*esl  plus  simple 
qu^nne  sembleMn  epprdeialien«  Je  dirai  plo«,  jo 
<'Oncc»iais  ditfieilemeni  eommfiit,  sans  enquête, 
^aiH  un  examen  des  faits,  sao*  uu  interrogatoire 
sur  f.iils  et  artirb*,  la  cour  d'appel  pourrait  avoir 
des  ëirntenis  auffisanis  pour  réiemier  une  sem» 
blebie  tiéeiaionk  Jo*peose,  meaeienrs,  qneeette  ap» 
préciaii  n  pi  nt  tire  réservée  ciclusivemcni  aux 
iriltunaus  de  commerce,  el  je  pcQte  qu'elle  peut 
leur  être  réservée  avec  une  entière  confiance.  i<ee 
tribuaauM  de  cemmrrce,  d'après  leur  conatiinliens 
deueent,  me  parell-il,  (daine  garani'w  penr  la  nM> 
n  rn  dont  ils  rempliront  celte  mission  co  appré- 
ciaitl  le*  intérêts  du  cummerce.  McMÏours,  on 
préposa  dans  la  loi  d'accorder  au  tribunal  de 
aemnierae  le  droit  de  donner  reotorisatien,  nuis 
nette  ddeision  est  tellement  peu  judîeiaîre  que 
j'aurai*  ndmi*  égi'erueut  que  \n  chambre  ile  com- 
merce tùl  chargée  do  celle  ilclégaliun.  n  iSénnoe 
du  14  mars  1846.) 

(1)  L'article  partait  d'abord  que  le  eollége  ii». 
diquera  le  lien  de  la  eenuanoe  oà  le  vente  se  ferai 
M.  Cent  demanda  in  suppression  de  celte  indica- 
tion :  <  Je  crut*,  disaii'd,  qu'elle  est  inutile  et 
dan.^crriiiic.  Il  peut  y  avoir  îles  inconvénients  à  ea 
qu'un  oudreit  soit  désigné  plulèt  qu'un  autre.  Par 
escmple,  si  le  bourgmestre  fisail  an  endroit  k  uo 
quart  de  Ui.MB  du  centre  de  lu  coaimune,  d  ferait 
terl  au  msrehand.  Il  faut  laisser  te  marchand 
eketair  le  lieu  qui  lui  convient.  A  Brutellea  4  per 
eaemple,  où  d  y  a  plusieurs  salle*  de  venir-,  le 
l»«iTr(;mestre  pourrait  en  dé*i(;ner  une  plutôt  que 

l'tiahi  ,  et  favori-^er  In  pi  opriétairn  d*nna  ealln 
plutôt  que  celui  de  telle  autre.  • 

A  la  suite  d'ebaarvatioos  de  M.  le  niiaiatra  4a  la 
justice,  M.  Caaaprapeea  U  rédactianqninsi  psnaéa 
dan*  la  lei. 


MO  itoHB  DB  iiOPOLD  1« 

L*MloilMCkib  m  ponm  étr»  aceordée ,  povr 

cause  ilenéccMilé,  qa^ao  marchant!  sédeoUiirft, 
patenté  et  ayant  son  Momicilo  r^r!,  (ippnis  un  an 
au  moin»,  daoi  la  commuoe  où  la  vente  doit  ûw 

L'atitorisatioo  etPén'  <!<  [ aillé  des  tnarclun- 
ilises  seront  iranirrils  ilans  le»  affiche!^  appog(?ç<i 
i  la  porte  lieu  où  se  fera  la  vente  ^  ces  atticbes 
•ePMi  fmém  voXAHpm  Irait  foiirt  au  méUn 
avant  I.i  vente,  et  ne  pouiTonl  élrc  retirées  que 
lorsque  la  vente  sera  eoiièremeni  terminée. 

Le  collège  des  bourgmestre  el  écbevins  sera 
lana  d«  tiatuer  dau  la  hullalne  da  la  demande. 
Celui  auquel  Paiiiori>n!ton  aura  été  refusée 
pourra  se  pourvoir  au|)rè«  de  la  dépulatioa  per» 
OMoentada  eooaeil  prorlDdaf. 

Art.  6.  II  e»t  expressément  déHandu  de  com- 
l>rrn(lrf'  fîins  les  ventes  autorisées  par  l'art  5, 
(les  iiiarcbanilises  autres  que  celles  qui  font  par- 
tie du  fonde  d«i  cMnineree  ou  dn  mobilier  que  la 
▼ente conrerne. 

Art.  7.  Nulle  société  ne  peut  obtenir,  pour 
catise  de  cessation  de  commerce,  rautorisalion 

ra<l«lae  par  l*arl.5,qm*aiitaalqu*aiicinidaaet 
ncnibrai  m  codiIiim  te  même  «ommam  pour 

I        II  .1  ■  ■  î.  I  II  . 

(1)  M.  de  Cortwarpm  :  «  LVrt.  7  de  la  loi  du 
3i  pluviôse  an  tii  |uriilt  il  iiiu  imando  de  ."ïO  à 
1,000  fr.  ceux  qui  vendent  ou  font  vendre  taos 
l'eatremÎM  d^ton  eneier  public'}  ce  fiiit  est  puai 
de  la  même  peine  par  ta  toi  que  nous  discutoos, 
dont  l'art.  4  e&igc  cjuc  lev  vciilci  «(liciil  faites  par 
les  officiers  roinitlériels  ayant  i  ce  qualité  léj;ik-; 
je  deouuiderai  si  les  peioes  prononcées  per  les 
dnm  loi*  sarent  appliqa^e*  cnaaalativaaMnl,  ei  le 
OSéme  délit.trra  puni  deui  fois.  ■ 

M.  le  ministre  de  la  justice  :  «  Messieurs,  il  e&l 
de  juriaprudcnce  conuanlo  que  l'oo  peut  cumuler 
1m  peines  prononcées  par  des  lots  spéciales*  et  je 
ne  pcn^e  pat  aii'il  failla  iel  déraper  i  eeUe  rêfle, 
d'après  laquelle  le*  tribunaux  rcfuunt  tPappli- 
qaer  Tari.  365  du  Code  d'inttrucitoa  criminelle, 

Înaad  il  s'agit  de  loia  spéciales.  Je  crois  qnc  si 
enx  eanlfaventiana  aont  commises,  il  faut  que 
les  dans  eontraventiona  soient  punie»  et  qnc  l'ap- 
plication lie  tft  loi  aciui'IIc  n'cmiit't  lit  pas  d'appli- 
quer en  mCme  temps  une  autre  loi  relative  aux 
«fficier»  mini«(ériela.  • 

M.  dt;  CorswareMi  a  U,  le  miniaire  de  la  joa- 
tïce  n'a  pa*  bien  compris  mon  observation  t  H 
s',i(j.t  (lo  punir  non  pat  deux  délits  différents  mais 
un  «eul  et  même  délit;  ce  délit  est  prévu  par  la 
loi  de  ptnvi^  an  tu  et  par  rarl.  4  nouveau  de  la 
loi  que  nous  etaminons  en  ce  moment;  e>sl  celai 
qui  consiste  à  faire  vendre  par  une  personne  qui 
n'a  pas  les  (|uali(i-H  lr(;nles  pour  faire  ile«  ventre 
pabiique*.  Voila  un  délit  que  la  loi  de  pluviôse 
panild'nRe  amende  de  SH)  i1«fM  fr.,  prononcée 
contre  celui  qui  vend  et  contre  celui  qui  fait 
vendre  i  et  d'après  la  loi  qui  nous  occnpe  celai 
qui  vend  «ana  evoir  laa  qualité*  lésalei  et  oelni 


—  AM  184»,  H*  m. 

aoB  compte  parUculier  ;  iPII  •nlwqiÉ*mwfltcMli 
ayant  obtenu  seaablable  ntorItallM  e^ea  nyant 

proBté,  l'un  de  ses  membres,  pour  »r>n  compte 
particulier  •  recommence  le  même  commerce 
dana  raonée,  il  j  aura  lle«  à  l*«pplicaiiM  dee 

peines  commlnées  ci-après. 

Art.  8.  l,r<  vcntfi  pnbliipion  iiix  enrhAres  de 
marchandises  en  groi  coiuinucroai  à  éire  faites 
par  le  mlnlaière  dea  oOcfart  mlaittériela,  af  toi 

h  ce  qualité  légale,  .itix  rnnditions  fl  sc'.ou  loa 

formes  prescrites  par  les  loi»  el  léglements. 

L*officler,  chargé  de  la  vente,  est  tena  défaire 
au  bourgmeairo,  quatre  Joiirt  au  moins  avant 
celui  de  la  vente,  une  déclaration  en  dotibi<>  et 
détaillée  des  ob|eu  i  metirvi  en  vente.  Un  double, 
viié  par  le  boaigmaalre ,  M>t  nmit  m  ddela- 
r.mt. 

Art.  9.  Toute  contravention  aux  disposilions 
ci-^cMus  sera  punie  de  la  confiscation  des  mar* 
cbaodlaea  miaaaea  vente,  et«  es  oalre«  d*nM 
amende  de  cinquante  à  m\Ue.  francs,  qui  sera 
prononcée  solirtairemeui,  laai  contre  le  vendeur 
que  contre  l'officier  public  qui  l'aura  assisté  • 
aaoa  pt^udiee  dea  dooMsaf  ea^otdriia»  a*li  y  • 
lien(l). 


qnî  fait  vendre  sont  également  pnntt  d'une  amende 
Ir  50  à  1,000  fr.  Il  n'y  i  <!<  nt  pn^  .^mi»  déliU 
diifcronis,  <nni«  il  y  a  un  même  délit  puai  par 
deux  lois  différentes.  • 

M.  lo  mioisire  de  la  justice  :  «  le  prn?c  avoir 
très -bien  compris  l'honorable  meml)rc  ,  el  je 
m.iinli('(i~  ^1,  ce  «ont  doux  délits  différents.  Il 
s'agît,  dans  l'art.  10,  de  puair  les  oentravantiew 
è  In  loi  qei  navaeeenpoi  or,  dan*  oette  lai,  il 
n'cit  pas  du  (ont  question  »lc  la  compétence  on 
do  rincompélciice  des  officier*  miniaiériels.  Ainsi, 
par  exeni)ilo,  un  individu  qui  aura  vendu  dea 
OMircbaodises  nanvw  par  lots  d'une  valeur  infé- 
riiMsre  è  tM  fir.  aera  poni  en  v«rtn  4*  l'art.  If, 
et  «i,  pour  échapper  plus  f  ^f  i<(  ment  à  la  «urveil- 
lance  do  l'aulonU,  il  a  fait  faire  cette  venta  pnr 
une  personne  i  laquelle  il  a  donné  fanssemant  In 
qualité  d'oAeier  miniatériel,  il  sera  pnni  de  en 
ehef  en  vertn  de  In  loi  de  plnritan.  Il  y  anca  dene 
application  enBMilativede*de«s  lei*.  »  (Séaneedn 

14  mari  1846.)  ' 

M.  Jonet  :  ■  Je  Toi*  par  cet  article  que  l'on 
punit  des  mêmes  peine»  le*  vendenn  on  officiers 
public*  qui  comprendraient  dans  les  ventes  faites 
par  autoiiii':  ilc  iiutii;<\  mit  '■ni-.it'  après  décès, 
failtile,  cesMilion  do  commerce  ou  dan»  lei  autres 
cai  de  néecasilé  préwapar  l'art.  3,  des  marcban- 
diaetnenee*  ne  faiaaot  pas  partie  du  fonds  ou  dn 
mobilNrnii*  en  vente.  Je  pente  qu'il  y  aurait  une 
exception  h  faire  pour  le»  ofïi(  ii  r\  i  nblici  qui  ne 
«a vent  pas  loujonrs  si  dea  marcliaodises  oeuvea 
ont  été  mises,  depuis  la  décè*  ou  1*  faillite,  parmi 
oalica  dont  la  vente  e*t  antoritée.  Si  l'officier  pa< 
blie  n'a  pas  une  connaissance  formelle  de  llntro- 
^beliea  de  ce*  marebandise*,  U  m  iaq^awiMa 
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Kncaid*  récidive  dana  les  troit  anoécs,  le 
Wiamimitm  de  la  peine  «ara  touJonnapiHiqué. 

Art.  10.  Seroni  pattihie*  dot  méoM  pdOM  Ifli 
vendeur*  ou  officirTf  |)ublict<|ui  comprendraient 
KtomiwDt  iiio»  les  venlM  faile  ^«yloriiéde 
JWtkti  ior  Miaie,  apr*f  <Ue*i,  flUlitt!»  tWMtiwi 
d*  fTIlTf  f^,  00  daoi  les  mirm  cas  de  uécemié 
préru*  |>3P  l'art.  3  de  la  !ni,  m3rchao«li«e< 
lUHiT&t  ne  fauaot  pa«  partie  du  totiUi  ou  do  mo- 


Ari.  11.  Le  droit  d'cnr«gi»tremeni  i  jiercevolr 
sur  las  vcal6s  pubii(|ue«dd  oiarciiaBdsses  neiivei, 
est  porté  à  6  p.  c,  sauf  eo  ce  qui  ooocerae  les 
fWlM  iwUlqiMt  «t  en  détail  anloriaéw  ptr  l'ar- 

tkitoS,  sur  lesquelles  on  continuera  à  perceroir 
It  tfroU  fixé  par  Part.  13  de  la  loi  du  31  mai 

Alt  If.  Les  lola  de»  M  nar*       et  91  mm 

1811  loni  ,ibrf>[jf'f»?. 

frooHilgMus  la  préaeale  loi,  erdoDooQ» 
^yWli  mH  teiPiliM  da  MM»  de  fifiitl  et  piriMM 
pirta  voie  dn  Monitevr.  ' 

OM)ire-»if^  par  le  mhriitredei  aflMres  étrtli* 
gères  {A..  Dcohamp»). 


iTT.  —  2CI  Bii  1*46  —  Arrêté  rorai  portant 
momlntUioHiietinêpeeteurs  earUanaux  de$ 


Cousidéranl  ^ae  ie  terme  de  trois  aas  pour  le- 
quel ont  été  nomméi  le*  faMpecteort  «anlimaiis 
de  la  |ir<n  in*  !-  le  la  FlaadfeoccidaBlal», Ot#ipif é 

(It'|iui5  li;  12  avi  li  ikrnier,  et  (|u*il  es)  urfMl  d* 
procéder  à  de  noiiTelles  norninaiMOS; 

Va  dt  la  dépalalioiD  ptratanaDle  do  «an- 
seil  provtocial  de  la  Flandre  occideaiale; 

Vu  le  rapport  r>t  tur  la  propMiléao  da  mu% 
niiQutre  de  l'uilvrâciir. 

Haut  afiM  «ridié  al  avfHaaa  t 
IM.  f  «u  fiaat  iMia«éa  teapaatann  aaaiaiiatt 

des  écoles  priaurinada  la  piavteaa'da  la  naodra 

oociil«)lal«  : 

Pour  le  premier  ressort.— Canton  de  Bruget. 

Lr»  sieur  Brans  (Jean),  chef  crinstiUlliOll,  réal- 
dant  à  Brugos,  insiitcttur  sortant. 

Fmr  U  dtuxiàme  ressort.  —  Canton  de 


davjaiafdw.) 
Uapald,  alB.  Rara  notra  aMUé,  an  daiadii 

12  avi  il  1813,  ((uiorjînnisf  !'in»|icctioû  cantorniy 
des  écoles  pruasues  i«uur  la  province  de  La 
Flandre  ao^idaniaic; 

Vu  le  l«r  (de  Part.  13  de  la  loi  du  a3aapiaa»< 
bre  1843  'EuHrt'.n  fifjlc'elt  0»83    .lirsi  conçu  : 

fl  il  j  aura  ua  iu&iH.clfiiir  par  uu  «m  pl«»teurs 
amiaiM.  Ca  fMciiflanaire  aat  aaMoé  et  réWMpid 
par  le  couterocmcnt,  sur  l'avi»  de-  la  déptitortail 
profiQciaic.  ia  danéa  da  aa»  '"^^f^  aai  da 
trais  aos.  • 


ie  «iaBf  TMclia  (Charlei)  eber  dlmlitmiaii, 
réildaai  i  Thaaroat,  inipaetaur  aorUnl. 

da  ywrtidiwtf  iwaafC  —  Clanlaii  sla 


l  e  sien  r  VaDalaaiiklita(J.)«  à 

teur  nortaiit. 

FmtU  9inquidm«  resmi.  —  €mitian  de 

Fumes. 

Le  sieur  Vaicke  (François),  avocat,  rcsidaai  a 
Foraaa,  fnipacieur  aarUal. 

Fùur  le  Mim  reeuri,  ^  dSMteii  de 
DLemËide. 

v«npii|haii  { Ralaft),  rérfdaat  A 


Pour  te  iepttème  reuerL^CM^  ^Wpfee. 

Le  sienr  Coelenbier  (Français),  ancien  dire^ 
leur  df  IV'CoIe  xeonn  fDn^  Paparinghe,  à  Al- 
vaciBclieiB,  inspecteur  sortaDl. 


<jn1î  .oU  pr'-iMe  tîc  Vnmende  prononerr  •  n^n 
le  Teoiteor  4|ai  a  inlroduil  ces  nurcliaDd  .  Je 
proposerai  vn  duageiDeai  de  rédaetiea  c^nt^^iant 
daa.<i  la  «uppreMion  det  mots  ou  officiert  publict, 
et  j'ajouterai  on  deuxième  paragraphe  flin»i  ruD<,'ii  : 
Qaariil  Icn  officier*  ptihlift  connaissant  l;i  fruulc 
anroot  procédé  à  la  ycole,  iU  seroot  condanoca  à 
RoMMe  selidairemeni  a«ee  lat  «andanee.  Les 
«Aciers  publici  oc  doivent  pat  touj«ur>éire  coa- 
damoé»  à  l'amende,  part  v  qu'il  y  une  f  aile  dbe 
CÎrcOOttance»  Ofl  il*  n''otil  f>a»  <  (•niiai'->anr''  (le  la 

Cnsude.  Dans  ea  cas  il  e»t  impoMible  de  le»  con- 
daMar.  Ja  ■*^*|^  peasIMs»  de 

fraude.  • 

Sasa aéa.  fan »ri. Mnnr. IBM. 


M.  le  ministre  lif  l.i  jnslirc  :  j  î.'ol>4tTvation 
faite  par  l'honorable  M.  Jooet  est  parfaitement 
juste,  mai»  il  peut  y  être  aatialiul  en  ajenlnM  ma 
mot  à  l'art.  10,  l«  mol  friemmmti  sans  a*eir  ba- 
•oin  d'ajouter  un  2-  j  à  r^rucle.  » 

M.  J.iiK  I  i>  !.(.•  mol  iciemment  t'appliquerait 
auMi  aux  Tcndi-ur»  i  or.  les  tendeurs  savent  Ion» 
jonn  M  les  snarefcandises  ent  été  intredaltea  m 
frauJf  parmi  rrltc$  daot  la  nanin  deitavatr  lian 

par  iiulortii';  tlo  ju»licc.  » 

M.  le  ministre  de  la  justi<  u  ;  •  Si  les  veadoun 
ont  toujours  oonnaissaoce  de  la  fraude,  d  n'j  n 
smiNin  InceirvénVwt  I  ttitredutra  le  mot  seieaeivanli 

ce  ne  |>eu<  f^trc  qir'trnc  rrdftil 

(âëaiHW  du  Jt>  isar»  IM^.) 

il 
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Fcur  te  huitième  renoH.      Canton  ek 

Le  lieur  Vuylaieke  (Uyacinlbe),  aDcieo  profe*- 
«anr  m  eolMg «  de  HeMinea,  rétUuA  à  Verwicq, 

lospecteur  sorlaot. 

Ari.  S.  Les  iDapecteurs  caaionaux  de  l'eDiei- 
gatmeot  prini«r«i  aonmét  |tar  TaHlele  qnl 

précède,  prêteront,  eoire  les  maios  du  gouTer- 
neur  de  la  proTînce  de  la  Flan  Irf  occidonolf, 
le  s«rmeol  prescrli  par  l'an.  2  du  dccrei  du  cou- 
frte  natioïkil,  dv  90  juillet  MSI,  e»  conlbnDilé 

de  rart.  37  dc'la  loi  du  33  septembre  t842. 

Art.  3.  Notre  niinislrc  de  l'iuleneur  ;M.  le 
comie  de  JùtttiXf  esi  cbarué  de  l'exécutioD  du 
pidMttiarrèlé. 


578.  —  SO  BAI  1844».  —  A/rèté  murai  portant 
nomination  d'Inêpéetêtm  eanimvm*  é'é' 
eole»  prtWÊOlret  dans  ta  Fiandrt  Ofciém- 
iate,  (MobU.  du  Itjaia  M4A.) 

I.«Qpold,  «le.  Retv  Mire  andid  du  11  «wU 

1843,  relatif  à  rorg  im^  itiou  de  PiQsi»«ctioQ  can- 
tonale des  école»  prtiu<iires  pour  la  provioce  de 
la  flandre  occidentale  ; 
Vtt  l*kvis  de  la  députation  pemanenie  du  cou- 

seil  proviucial,  cuu>ulicc  en  ex(*cutioD  de  Parti- 
cle  13  de  la  loi  du  i3  «epiembre  184:1  {JbuUetin 
ûffteiet,  o*  83)  ; 

Vu  le  rapport  el  tur  la  pro|Nmti0o  de  noiN 
ministre  i<<-  l'int trieur, 

Mous  avons  aii<iié  tl  arrélous  : 

An.  l"^.  Le  lroi»ié(ue  ressort  des  écoles  pri- 
naim  de  la  province  de  la  Flandre  ooeidentale 

est  (livifL-  «.fi  (it-nv  itartici  :  \?  pn  mière  comprend 
le»  trois  premiers  cauiuus  de  justice  de  paix  de 
Courtray,  et  caoterve  la  dénonloath»  de  tn»i> 
aièiBe  teoort;  la  deuxiènie  partie  eonprand, 
sous  la  dénomination  de  nfiivt^mi;  re«*or(.  te 
quatrième cauioQ  de  justice  de  paix  de  Courtray, 
ainsi  que  les  eaniont  de  Hàrlebeke  et  d*AT«l- 
gtaen. 

Art.  2.  L'indemnité  à  altoncr  anouellemeot  aux 
inspecteurs  cantonaux  est  ilxée  de  ia  manière  ci- 
apiîi  indi(|uée,  savoir  : 

Indeonnité  fixe.  Casuelle.  Totale. 
Pour  le  3«  ressort ,    fr.  600  400      1 .000 

Pour  le  9*  ressort,       ma  400  1.000 

La  portioB  ftse  de  lïtademnité  leni  liquidée 
par  trimestre  et  à  Téchéance  ;  le  casue)  s*-ra  li- 
quidé sur  ctaia  à  la  fin  de  l'année  et  d'apr^ïs  le 
tarif  arrêté  par  la  dCpulaliou  permanente,  sous 
l*approlNtlion  de  notre  miultlM  de  rinttfrieur. 

Art.  3.  Sont  nommés  aux  fonction';  i!'in;iH  c- 
leur  cantonal  :  l>oar  le  uoiiUmc  rcssori,  le 


AN  1846,  N"  378-579. 

sieur  De  Bedu  (Cliarlcs),  réaidant  k  Bellegfaedif 
ponr  le  MHvlAm  twrrorr,  le  alevr  ResMr  ^.), 

chef  d'institution,  à  Deerlyck. 

Ari  4.  Les  inspecteurs  nomm»*^  par  l'artirle 
(}ui  précède  prêteront ,  entre  les  mains  du  gou- 
vemeurdelapravlncedalanaBdNeoeidflnlale,!» 

serment  prescrit  par  l*ari.2du  décret  du  conjrés 
national  du  20  juillet  1831,  en  conformité  de 
Part.  37  de  la  loi  organique  de  l*inslructioo  pri- 
nuire. 

Art.  S.  Nnire  mloittre  de  riotérieor  (M.  le 
comte  de  Tàeux)  est  chargé  de  re&écution  du 
présent  arrél6. 

tn,     M  HAÏ  1846.  —  Arrêté  royal  porUÙÙ 

annulation  d'une  décision  de  la  députa- 
tion  permanente  du  Braltant.  (Moniteur  du 
^  Si  mai  1840.) 

LdopoM,  aie  Vu  tatréelaauUaa  ndraaiéa  à  la 

députalion  permanente  du  Braliant,  par  un  grand 
nombre  d'électeurs  de  ia  commune  de  Watep- 
raael-lioasiort,  tendant  i  iaire  aunuler  lei  opé* 
ratiene  étacteralea  qui  ont  lieu  dane  cMia  aaaiK 
mune,  le  14  avril  1846,  par  le  double  motif  que 
la  liste  qui  a  servi  de  base  à  ces  élections  n'aurait 
pas  été  régulièrement  reviide  en  1845,  et  que  la 
collège  éleotacal  n*auraii  pas  étdcmiroqilé  eau- 
formément  au  vœu  de  la  loi  ; 

Vu  la  décision  de  la  dépuuiion  permanente, 
en  date  du  80  avril  1846,  annulant  le*  Meettona 
susdites,  annulation  fondée  excloslvemenl sur  ce 
qu'il  rCsuUail,  tant  de»  pièces  et  documents  qui 
ont  servi  i  l'élection  que  des  dépositions  fanes 
aoui  la  fei  du  ferment  par  laa  idmei»  antandue 
dans  Tenquéte  Judiciaire,  que  la  liste  d*apré«  la- 
quelle il  a  été  procédé  à  l'élection  du  14  avril,  a 
éié  formée  el  revisée  en  avril  1845,  par  le  bourg- 
inaMre  de  la  oannune,  awiilé  leulemantdu  tht 
du  secrétaire  communal  ; 

Vil  If  rerour*  «-terré  par  le  gouverneur  dU 
lirabaul,  le  mai  laiti,  eu  vertu  de  rarlide  M' 
de  la  lolcommusale; 

Considérant,  eu  ce  qui  concerne  la  liste  qui  a 
servi  de  base  aux  élections  du  14  avril,  que  celle 
liste  estréguliére  en  la  forme,  que  lea  bour^mes- 
ire  et  éehavlnt  root  arréida  coaforaidfflent  à  la 
loi,  et  ont  certifié  depuis  qu'elle  avait  été  revisée 
en  séance  du  collège;  que  notamment  dans  l'en- 
quéie  administrative,  le  bourgumlra  et  lee  éehap 
Vint  de  Waat  et  Vandcriioden,  ont  déclaré  que 

la  révÏMfn  nvait  Oté  leur  œuvre  €<»!lw:(ive  ,  et 
qu'ils  ont  ensemble  concouru  «t  la  radiauou  de 
plutieuréleeieurt  ; 

Considéraui  que  les  dépositioos  deelémolM 
rnttMiflu?  ilans  l*eoquéte  judiciairi'  ne  peuvent 
mvalidir  un  acte  officiel  et  régulier  dans  la  forme. 
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d'âUlant  plu»  tjue  l'titi  fi*»  ccp  ti'moîns  a  lui-même 
cooira>iigoé  la  ii«ie  ta  sa  ijualiié  de  secrétaire 
eoniBttoal; 

Congidérrînf ,  en  ce  r|ui  concerne  l'irrégularité 
de  la  convocaiioOf  que  daut  les  circoD«tance<  ofi 
i*toB  lhniTalt,l^rt.  i6da  la  loi  commaoalc  u'a 
pMBt  r«ctt  «t  M  pottnU  necrolr  mm  «téeu- 
fion: 

Coiuidéram  qu«  la  iiéi>u(a(ioo  pcrmaoenie, 
en  iDttattnt  1m  élMtloos  du  fS  œtohn  1845, 
par  décUioo  du  27  novembre  aolvant,  arait  or- 
donné de  proc«5.1fr  h  de  nouTcHes  élection»  »ur 
la  iiite  de  lë44,  a  nioiot  que  la  iisie  de  1845  ne 
Ht  reCraafie.  «I  <f«e  oeU*  hypùCbè»  s*teiaot 
réalisée  par  la  «Jécouverlc  de  la  liate,  le  gouver- 
DeoMiit  ou  le  conseil  communal  pouvait  prendre, 
to  Tvrttt  de  Tart.  90  de  la  loi  communale,  une 
décision  poar  ta  cou? oeaiioo  dea  électeur»; 

Ovui /livrant  que  le  gouverncnienl  a  usé  de  ce 

pouvoir,  en  iransmeilani  le  3  avril  au 

gouveiticor  do  Brabaot,  des  iusimciiuqs  pour 

ftire  procéder  à  d«  MareHet  élections  sur  ta 

liste  retrotivée,  et  que  lorsque  le  goavernemeni 

agil  en  vertu  de  l'an,    de  la  loi,  aucune  ditpoti- 

llMi  nVBlc«  rt(i(frventioii  d»  cooMll  communal  ; 

Vu  les  articles  M  «t46dtltt0leoiDnttaaIédH 
90  mars  1836 

Sur  le  rapport  de  aoim  miouire  de  Tinté- 
rfMr, 

Rm»  «font  artAé  «landiffu  : 

Art.       La  décision  de  la  déjiuiation  perroa- 
iMttto  du  Brabant,  en  (Uic  du  30  avril 
n«nU0Dnée  ci-dessus,  est  annulée. 

Les  élections  eOttatMites  de  Watermael- 
Bollsfort  du  H  avrîl  <!nnt  déclarées  valides. 

An.  a.  Noire  ministre  de  Pinlérieur  (M.  le 
COttlo  de  Theu)  «l  chargé  de  Pexécuiion  du 
fKéÊÊaUMnéLL 


no.  —  sa  «Al  1846.  —  Loi  gui  ouvre  au  dé' 
portement  detafflttr^'étrangirest  mariné, 

un  crédit  supplémentaire  de  48,950  francs, 
pour  l'exercice  de  1845  (1).  (Moatlaur  du 
28  mai  1846.) 

Léopold.  etc.  Lrt  chambres  ont  adoptéal  aoits 
sanctionnons  ce  qui  suit  : 

Arttete  oDlqM.  Il  «si  «oTert  an  départMient 
d«i  aMma  ému^etê»  marine,  no  crédit  tn|iplé> 


mcntaire  de  quarante  huit  iriMc  neuf  cent  cin- 
quante francs  (fr.  48,850),  dont  est  majoré  ie 
cbapltre  IV  dti  bad||«t  de  la  marine,  pour  i^escr. 
cice  de  1845. 

Promulguons  la  présente  loi,  ordonnons  quVile 
soit  revêtue  de  sceau  de  rÊiai  et  publiée  par  la 
voleda  MMlIêtsr, 

Contre-signé  par  le  miniiired.eiaAireadir»n- 
S^(M.  A.  Deehamps). 


381 .  —  îi  «Al  î 8  Î6       Jrrêié  roxat  portant 
nomination  d'un  membre  honoraire  de 
.  PAeméàmlePorale  de  médecine.  (Monit.  du 
SemaîlMf.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  lettre  en  date  du  i7  avril 
4M6,  tiar  la«|iiell«  l*Aead«raie  rofale  de  aiédaeine 

80!i!n<'t  à  rapprohation  An  [ynuvcrncnieul  la  no- 
miuatton  du  M.  le  protesseur  Frankiiiet,  <le 
LMge,  comme  membre  kuioratre  de  c«  corps  \ 

Vu  Part.  8  des  •uiaiaerfaaiqnea  de  rAcaiM* 
mie.  ainsi  conçu  ; 

«  L'AcaditfflM  élit  ses  membres.  La  oooiiaa- 
Uen  des  titulaires  ei  des  heooniires  est  soumiae 
h  ragn'aliun  du  loi.  » 

Sur  la  preposiùoo  de  notre  BiDiairedel*ioié> 

rieur, 

None  avone  andié  et  acrtiona  : 
Art.  1er.  Bat  agréée  ta  nonioaClM  de  M.  I« 

professeur  Frinlvinrt^  Jp  Liège,  comme  membtv 
boooraire  de  l'Académie  royale  de  médecine. 

Art.  S.  Notre  ministre  de  l'intérieur  (M.  lu 
comte  de  Tbeuz)  est  cJMrgé  de  l>iéeolion  d« 
prisent  andté. 

382.  -  i3  «Al  1846.  —  Arrélé  royal  décré^ 
tant  élargissement  de  càemi/u  dans  la 
commune  de  PaUAe  (previnee  de  llégey. 
(MonU.dnS9aait84».) 

Léopold,  etc.  Vn  fatlae  des  chemina ▼Iclaaux 

de  la  commune  de  Pailbe,  provio' c  de  Liège, 
dressé  en  exécution  de  la  loi  du  10  avril  1841,  et 
indiquant  les  diverses  emprises  de  terrain  à  effec- 
tuer pour  Télargissement  descbemios  numéros  1, 
3,  6,  9  et  16,  figurés  «lans  le»  plans  de  détail  Stt- 
méros  1,  3,  4,  6,  7  et  10. 

Vu  ieeertillcal  de  l*ailmioiilratloneommunain 
en  date  du  94  février  dernier,  cooiuiant  Tae- 


(1)  i*rc*eBtal»oa  à  Is  cbanbra  dos  leprésentaots 
leâ4  «Bars  1846. -Rapport  par  M.  Osv  loi»  avril 
(OMwn.,  p.  1178).  —  DiscBseîan  le  tl  mas  18M. 
—Adoption  le  méaNjeuràPenammilédesiOmem- 
bres  f  réseau. 


Rapport  au  séaai  par  M.  Ueoecliere  l«  15  umI 
1846  (DocumeotA,  p.  1351).  —  A  inption  san» 
dîseussieB,  io  15  mai,  àruaauimilë  des  Zti  otembrea 
préseau. 
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eMqdiiieMttt  d«t  fenuliiét  pnteritct  par 

•rllcles  4  et  5  de  la  toi  du  W  avril  1841  ; 

Vu  ies  diverse!  pièces  de  INoslraclioa; 

Vu  ravis  lie  la  dépaUtioo  permaDeate  du  coo- 
fiH  fPovUdtl  «a  lUtt  da  B  aitil  tBift,  l*«  ditl- 
•loo,  n«6393-67S3; 

Valei«rt.ll  et  S8  de  la  loi  ptéciUedu  10  avuL 
tHli 

Vb  la  loi  du  17  avril  1S85  tnc  raspfOfffUtiOQ 

pour  cawc  d'utilité  publique  ; 
Sur  la  proposition  de  ootre  inioistre  de  Tiaté» 

Havi  vm»  uHU  «  awiMiia:, 

Art.  t».  L'éîarftsseoiflBt  dn  ckeminft  1,  S, 
6,  9  et  16,  flgurtîs  ilans  les  jiisns  de  détail  ««•  1 . 
i,  4,  6,  7  et  10  de  Tatias  des  chemios  vtctuaux 
éa  la  cauMmaa  da  panka,  ait  apitrauté  Ml  qiTil 

réittlle  ées  irxlirntion^  (l»«  r<»^  {tfsn<  et  de  Wtat 
da»  rattttalkms  et  emprises  aoaexé  à  Tatla*. 

Art.  f .  l»r  •  llaa*  ee«tioo  poup  caasa  d^tfHM* 
puMfaa  da  divanai  parcelles  de  terrain  à  em- 
preadre  peur  eflbMMr  fétWflMeaaiii  dM  ch^* 
aninsdODiUi'agit. 

la  aaaaéffiaaaa  la-aaawl^oaaiMaBaldePallha 
est  aulorieé  à  ac^érir  ce«  iNircelt^s  à  KarataMe 
et,  en  cas  de  contP?tattoH ,  #  ponmihrre- 
rtBipnxpriation-  pour  cause  d^tilité'  pirblique , 
dant  Ici  ftnaes  praïaUe»  par  la  M  «ar  la  aM^ 
Uère. 

Art.  9.  Oioae  ittiaUtre  d«  i'iat^rieur  {fU  le 
i»ail«,d«}  Xhiius)  eit  chargé  dew  rea^callwa  dih 
pidNfti  anrtU.. 


us.— SB  aat  IBM.  -  Loi  ^tueetiét  if  HfllHr 

ralhatton  ordinaire  au  sieur  Da  CalonMê' 
Bcaufait  Ernejt-Philibert-Jdofp/ie;,  wra- 
Jor  au  0*  réffWutnt  <t*infanterie  ^  né  à 
jwaa*  tarvBiav  ]^  f a'i  e  piviriam  MasB  )  roBiv 
dr  naturalhaiton  a  été  aeetptftt  t-Juim 
1B4B.  (Monit.  du  S  Jain  fH&,} 


884.  -ô  UAI  lfll6.  T.n!  çref  nrrnrâf  In  nn- 
turcUisation  ordinaire  au  sieur  CaiieviUe 
{LouiS'Christop/ie),  capitaine  quartier» 
maUK0  au  9»  régiment  d'anil/erle,  né  à 
So\n(-r  'ictor4* Abbaye  FninceU  lehmei- 
tidor  an  Jli  Pacte  de  naiura^atUm  a  été 
aee0ptà  £t  4  fiOn  1B4B.  (Manîl.  du  B  Joia 
IBie.) 

BBS.  —  23  «Al  184fl.  Loi  qulaccordv  in  nn- 
turaOsation  ordinaire  au  sieur  Ebmgcr 
{Ulrich/,  sergent  au  7«  régiment  de  ligne, 
né  à  Léppenweit  (Mae),  la  SB  aia<  17BB; 


iUt,  CManit.  da  B  jaia  tSlB.) 

« 

SBB.  —  SBjaai  18IB.  —  LU  çuiûuatda  la  m- 

turallsation  ordinaire  au  sîeur  Kroneder 
iCtèorles' Louis  If  çagUaine  pensionné  à 
£êdeberg-lêz-Gandt  né  à  Prenne  (jiuM' 
cAe)f  te  34  mai  1786 l'acte  de  naturallM' 
tJon  a  été  aci^ftét^lê  tjuin.  yilB».(^lo«jt.diil 
9Jfilal84e^ 

587.  —  2!>  «Al  —  f  oi  çu!  accorde  ta  na- 
turalisation ordinaire  ou  sieur  TitOA. 
{JÊugéne-JMdri)^  eernent-major  au  régi- 
ment  d*élile,  né  à  Chambor  '.Frajxcc)^  te 
34  septemtfre  1813;  l'acte  de  naturalisa- 
tion a  été  accepté  le  4  juin  1^46.  (  HoBit. 
dattlBio  lB4l.]i 


388^  —  23  aui  Itàiè.  ^  Loi  fiM  accorde  ia  «ua» 
lM^wf^li■tfaw  eniîmmim  am-  afam*  9tlti$ 
[François-Joseph),  prûpHétaJra  et  miroL- 
tistr  à  HruJteileê^  aà  à  Megéf»  {SauoieU,  l^ 
S4  M00«aiè»«tTBS;  pacta  da  nafiuwqlitaUm 
m.  été  accepté  4a  I.  Milik.«|la0lk  dn 
llJaialBie.) 


B8«.  -  SB  ■ALlBdB.  >  lai  ^1  «ecanU  ite  a«- 

turalisation  ordinaire  ait  s} pur  Mrurice 
{ff«tn-Mathlas-Josepà)f^  tergent-major  au 
9»  régiment  de  ligne,  né  à  Cranîngfiû. 
il^e'Ba*),  le  7  mars  1831  ;  l'acte  de  natu- 
ralisation a  été  accepté  la.  B  é/uin  tB4B. 
(Monit.  du  14  juiolSiB.) 


BBO.  —  SB  MAI  1  s 4*?  —  loi  qui  accorde  ta 
naturalisation  ordinaire  au  sieur  Eckart 
{Conrad)„  sergent  au  régiment  de  ligne, 
ru'  à  Jiarmsiadt  [grand-duché  de  He$se)t 
il  décembre  IHPO  ,  l'adc  rfc  naturalisa- 
tion a  été  accepté  te  M  mai  ld46.  (Mooil.  du 
Unta  laiiJ 


394.  aa  IMû^  —  Loi  gui  accorde  la  lua- 
turalisatlon  ordinaire  au  sieur  Cabaret 
{MartinrJoeeph),  maréchal  des  logis  an 
3p  rrgimnnt  d'artillerie  ,  nf'  à  Bt^r<;'Op- 
Zoom  {Fax*-^<t*'h  le  35  août  l'acte 
dè  ntttMpalluithnn^aeeefdé.  if  €'Juûv 
f  64B.  (Hanil.  du  17  ialn  IBM.) 
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^\  ~  SB  MAI  isie.  —  tôt  qui  aeewde  ta  no- 

tvralisnHnn  ordina'in  au  sieur  HeUner 
[Jean- Baptiste),  sergent  au  7«  régiment  de 
ligne,  né  à  Alexandrie  (Ég^pte)^  le  2  mai 
1803;  raete  de  natura^taOn  u  été  mê* 
cepté  le  9  Juin  1846.  (Mooiu  do  18  Juin 
1S46.) 


M».  —  M  MAI  1846.  -  Loi  gui  accorde  ta 
naiéraOsation  nNHtmtre  au  sieur  Tak 
{Pierre  ,  sergent  au  7r  rèijiment  de  ligne , 
nè  à  Oosterhout  [Pay  s-Bas),  le  82  octobre 
lâOb  ;  t'acte  de  nalunifuaUonaélé  accepté 
it  9JtÊim  1818.  <Monii.  du  9  JuiJiM  184«.) 


5i4.  —,  23  MAI  1846.  —  JLoi  gui  accorde  la 
naturaiitation  ùrdbuUt§  au  sieur  Ferii- 
f/no7j  {  -icft  'ilh  fmilc-Ernest],  commis  à 
Banque  de  Meigique^  né  à  ^ari$^  te  6  avril 
1832;  l'açîê  éê  ntttmratUatioH  a  été  ac- 
cepté  le  4  mût  1816.  (Httolt.  du  IS  loàt 
1848.) 


895.  —  23  MAT  18  f(S.  —  loi  (jui  accorde  la  nO' 
turaiisatlon  ordinaire  au  sieur  Zlckwolf 
{CktUlet^uitlaume-Édouardj,  professeur 
de  matkénut ligues  supérieuree  au  eettége 

communal  de  Mons,  né  à  Ollwetler  [Prusse  !, 
te  6  juillet  1814  {  l'acte  de  naturalisation 
a  été  mepfé  lé  4  tmtUet  1846.  (Hbalt/dii 
•Juillet  1848.) 


-AU  184B,  N«*89S— 489. 
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818,  —  »  m  1848.  —  folfwl  4WMrdl9  Aiiw» 

^  turapsation  ordfnafre  au  sieur  Escàlonne 
{Jntoine'Jacquei  -a  ubin),  employé  au gou- 
vemement  provincial  du  Brabant,  né  à 
Mmt-naupiùn  (France),  le  16  Juillet  1807  ; 
facte  de  nkturallsaiion  a  été  accepté  i$ 
9ÈaoAi  1846.  (Moait.  du  31  août  1846.) 


397.  —  23  haï  1846.  — Xo/  qui  accorde  In  na- 
turalisation ordinaire  au  sieur  îiadan 
{Mezanâre-Joteph'jndri)^  lieutenant  au 
1"  régiment  de  lanciers,  né  à  Marseille 
{France),  le  18  pluviôse  an  XI J  ;  l'acte  de 
naturalisation  a  été  accepté  le  U  Juillet 
1848.  (Konlt.  du  M  |nRI«t  1848.) 


né  à  Eupen  {Prusse),  le  19  avril  1805; 
l'acte  de  naturaOeathn  a  été  accepté  ie 
KJuUletim,  <llM<u  du  82  mal  1846.) 


-  23jiAi  1846.  —  lolfuiaeeotde  tan»- 

(U)^('safinn  ordinaire  au  sieur  Deelerck 
{iiaspard-Louiê),  facteur  de  la  poste  aux 
Mire»  à  Matinée,  né  à  Moutogne-^ur-Her 
iFrance\  le  15  févHer  1806  ;  Paet»  de  MO- 
tUralisatJov  a  /'!>'■  accepté  le  ISooAl  1846, 
(Mouil.  du  U  âuai  1846.} 


400.  —  23  jiii  1846.  —  Arrêté  royal  qui  aC 
cordeau  sieur  f^an  Heclie  A.  T.],  docteur 
éomMifé  ê  Saint-Josse-ten-Noode ,  tew- 
Bruxelles,  place  des  NtOlmu^  n*  1,  tifi 

brevet  d'invention  de  quinze  années,  pour 
une  voiture  aéronautique  ou  nouveau 
tgruéme  d'aérostat  s 

Un  Jrrttô  roral  A;  Ui  méniv  date  nt- 
tifteta  cession  faite  parle  sieur  Dixon  {A.), 
kâfèï  de  erœnendaet  â  Bruxelles  ^  au 
sieur  Cosserat  (Eugène)  fils^  repréeentépar 
le  sieur  Mail ig.  C),  directeur  gérant 
du  charbonnage  de  la  Blanchisserie  à 
Ckarlert^r*  du  brevet  d'importation  de 
cinq  années  qu'il  a  obtenu  le  15  Janvier 
pour  des  opfnre/fs  scnranl  rl  recueil- 
lir tes  gaz  combusliblcs  qui  se  perdent  or- 
dimairement  dans  tee  kauu  finsrmeauxt  et 
à  empfoxrr  ensuite  ces  ynz  à  okaufferdes 
fours  pour  le  travail  des  métaïUX*  (Hoolt. 
du  81  u»«i  1848.) 


401.  —  34  MAI  1846.  —  Arrêté  royal  nom- 
mant le  majoi^génér€U  Sc/tmiUl.,  grand- 
cordon  de  eordre  de  àéopold.  (Monit.  du 
8rjalul846.) 

Motifs.  «  Voulant  doimer  au  mjUor-géuéral 
Meari  :johintdt,  tumistre  de  \a  ^mtra  de  Soo 
Altcfte  Ro/ale  le  pnuce  électoral  corégeet  de 
IMm,  une  naniiie  d«  di»lM  bleufellltiice  et  dt 
notre  «elime.  ■ 


48i.  —  88  MA1 1848.— loi  evir  la  eompt^UUê 

des  commissiom  médicalesprentneU^tef^), 
(MooU.  du  28  mai  1846.) 


—tl  *ki         -  Loi  qui  accorde  la  na-  ,»^t»,J^t       •  •    .     .  . 

baraliMtiUhk  nmJtnalrm         Mij^tm    »tm^i.  (1)  ^'^«««^■''o'' «'«  chambre  de»  repré»eD(«Bt» 

Mra//MfMU  ordinaire  au  eieur  MIrck  14  février  I84ti  ^DocamcnU.p.  Ottil.  -  Rap 

WMn'lHeolaÊ*iluMn)JerélantieréLfége,  |Mrt  parM.  Sigart  le1tnMtr«(1»mn(t«p.189K. 
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RÈGNE  DE  LÉOPOLD  Iw.-AN  1846,  N»  40t. 


T  éofiold,  etc.  L«s  chambres  ont  adopté  et  nous 
>9ncUoniioot  ce  qui  luil  (1)  ; 

Art.  la'.Let  imcrlptloni  «o  dette  à  3  i/2  p.  c, 
dooi  les  commuiiona  médicelet  provineieletioili 


déposii aires,  seront  iransfi^rt^f^A  <roffic«  au  dooi 
du  trésor  public ,  qui  est  autorisé  k  en  Caire 
]*Uiéiiatioo. 
Art.  %,  tu  iBDde  qui  «viitent  en  nonéraire 


-^DinsuMion  et  ad«|»ci»a  le  8  mai  1846  I  l'aMni- 

mttr  «Irs  50  mcmlirr»  présent*. 

Knpport  au  sénat  par  M.  Dnponi  il^Abcrée  le 
14  niai  1846.  —  Ditcusulon  le  15.  —  Adoplioe  le 
16  À  l'qnanimilé  de»  27  meoibrM  préaeBU. 

(1)  «  La  1«t  do  1i  Mars  1818  a  prétérit  llnati- 
lulion,  <lan«  chaque  p<°ovincf  du  r<^vaiim<-,  il'iinc 
coniniissiod  riiargce  de  l'etamen  et  idc  la  iurvcil- 
lencc  <i'  I      ce  qui  a  rapport  fe  Tart  de  guérir. 

*  t.es  fooctioMaqai  sont  attriboéet  parcelle  loi 
aux  coneiiaiieDt  prevîneialet  eensiateot  ;  1*  A 
eiaminer  et  à  juger  la  capacité  on  le»  litres  >ln 
eeuk  qui  »'éiablisient  daDs  leur  ressort  pour  y 
enerecr  quelque  brancbo  de  l'art  de  guérir)  8e  A 
ddliTivr  dte  atteaUlNn*  de  eapeeité  à  tooi  eeox 
qtti  d^nrent  rf'élre  admit,  dant  rélendne  de  la 
proviiM-f,  à  Tri.Ti  ilr  i  h  riii-,;',i  n  .li'  '■  ille,  (If  ('am- 
pagnc  "Il  «le  vaisseau,  à  roliii  il  accoucheur  ou  de 
•agf-Femme,  de  pharmacien,  d'oculisie,  de  deo- 
liste»  de  drageiate  ou  d'herboriste  :  3o  A  veiller, 
datn  leer  proviece,  i  ce  que  la  pratique  des  artt 
mcdirauv  y  soit  exercée  d'une  manière  i  nnvm  ii  'e 
et  régulière  par  les  personnes  C-tahitt;»,  et  à 
olwcrrer  tout  ee  qoi  iotérctse  la  santé  des  habi- 
tant* ;  4°  A  exercer  leur  surveillance  dan*  le  c.is  où 
quelque  maladie  contagieuse  ou  «'pidémique  te 
déclarerait  dans  leur  provim-r 

M  Uo  arrêté  royal  du  31  mai  lbl8,  pris  «  o  €\é- 
CtttiftD  de  ladite  loi.  a  réglé  I  organisai  ion  des 
commissions  médicales  provinciales,  le  mode  d'a- 
prè*  lequel  elles  doivent  exercer  leurs  atlribiv- 
ii.ins,  ainsi  qu<'  leurs  rapports,  tant  avec  l'.iiimi- 
attlralioo  géntîrsle  qu'avec  les  admtaisiraliont 
pravieetelet  et  eomoioeales.  Le  ndete  arrêté 
rfiargc.  eu  outre,  spct  inlcment  ces  collèges  de  la 
vitile  des  officiia»  ilci^  pharmaciens  et  de»  chirur- 
giens, dans  Pétenduc  de  leur  rcsiort.  M  a  loutc- 
fei»  été  dérogé  ans  dispesitiops  qui  rrécèdeat,  par 
la  loi  du  iT  teptenbre  I88S.  snr  reasetgneéseot 
supérieure,  en  ce  sens  que  les  examens  d<  «i  chi- 
rurgiens et  des  accoucheur*  doivent  être  subis 
devant  le  jury  institué  par  celte  loi. 

m  Le  aervice  des  eMRmissiont  nédieelot  devaitt 
dèt  leur  origine,  eceatienner  des  dépentet,  dont 

le»  priiu-ipalps  ont  pnsir  .  lijet  ;  t«  Lf^  frt^ii  île 
local,  de  chauffage,  d  éclairage,  de  bureaux  et 
d*aineobleeient  ;  i"  1/achal  de«  objet*  nécessaires 
•ns  eieeieeBî  3*  Les  frais  de  dépl«eeai«Dt  pour  la 
visite  des  oAelnes  dea  pharmaetetn  et  des  chiror- 
gient:  4»  l,c*  frais  do  rontr  et  -(''loiir  desmeei» 
bres  résidant  hors  du  lien  de  couvocaiion. 

>  Des  ressources  de  nature  diverse  furent  aaises 
à  la  disposition  de»  oenHniaaîeBS  médicales,  pour 
faîre  faee  i  leurs  dépense».  On  dîtf  ingna  ce»  res- 
sonrci's  en  \  cve\ti:*  ord'Unn  <•  t  ri  rrtrnur  tiuniref. 
Les  prc.Hière*  consikisai  eu  un  cubside  annuel  de 


1,108  A.  des         aeeordé  sur  les  loods  dn  trd* 

«r«r;  les  secondes  en  une  certaine  pari,  k  titre 
d  indemnité  de  présence,  dans  le  (iroduii  droits 
d'examen  et  de  vrm de  diplAme««  l'auirc  part  étant 
réwrvée  au  gouvememeni,  le  tont  en  conforntlé 
de  diverse*  disposiiîena  niinistépîeflea  («).  Le  pro- 
duit de  CI",  droits  était  néceaMirement  variable  et 
ituhurJuanû  au  iiurohre  annuel  des  examens  et  dea 
visa  de  diplômes.  En  outre,  le  taux  et  te  partage 
des  méases  droit»  entre  le  gonvemewent  et  les 
cemniIssIeM  médicales,  B*ét«ieRt  pas  nnifcràea 
pour  toutes  le*  provinces.  Trllrv  fureal  les  res- 
tourcc»  des  commissions  eicilicaics  provinciale», 
avant  t831. 

•  A  partir  de  «ctte  époque,  le  snl»side  dent 
elle»  jouissaient  sur  les  nnds  dn  tr^er  fat  ré- 
duit p.ir  les  lois  du  budget  de  1,100  à  "0"  n  , 
soit  1,058  fr.  80  c.,  par  contéqueul  de  plus  de 
moitié.  A  cette  rédnelien  majeure  est  venue  te 
joindre,  quelque  temps  après,  la  diminution  dea 
reeette»  extraordinaire»,  qu'a  fait  éprouver  eux 
I  nniiiiîsjiionsniédicales  provinciales  la  loidu  "27  sep- 
tembre lë3â,  en  les  privant  de  la  réception  des 
ehimrgiens  et  des  accoucheurs.  Cependant  les  dé* 
pense»  exigée*  pour  le  service  étaient  restée»  le» 
mêmes.  Par  suite  de  l'insuffisance  des  retaources 
cl  du  mainiirn  fiircûdesdéprnscs,  six  cH.mmission», 
celios  d('&  [irovinccs  d'Anvers,  delà  Flandre  occi- 
dentale, de  la  Flandre  orientale,  de  Hainant.  de 
LimtMurgetde  Namnr retrouvèrent  hieniAt  rn  pré- 
t«,-nce  d'un  déficit  (jui  uc  fit  que  «'nccrollreanuueilc* 
meut  (lepcndAiit  <  e»  commissions  avaient  abaorbé 
la  part  qui  eût  dû  revenir  au  tréaor,  dn  chef  des 
droits  d*exèBBeB  et  de  vita.  Le  gouvernement 
n'avait  pas  cru  devoir  s'oppoter  à  i die  mesure. 
Un  excédant  de  ressources  »c  maintint  seulement 
iIhim  trois  province»,  celle*  de  Srabtatl,  de  Liège 
et  de  iMxtmbmtrg,  Kncore  n'en  est- il  ainai,  penr 
la  dernière  de  ee»  provinces^  que  pare«^  que  le 
déparlement  de  Tînlérieur  aeqniita  sur  It  ■  fnmit 
aliuucii  à  son  budget,  les  frais  occasionnés  par  la 
visite  annuelle  despharmaciM.  San»  eelte  asesnTOt 
qne  le  gonvemeasent  a  prise  poer  ne  pas  laiaser 
en  soomnca  cette  partie  importante  du  service, 
ta  commission  médieale  du  Luxembourg 
cgakmeut  en  déhcii  depuis  longtemps. 
»  La  modicité  des  fiond*  slloués  peur  tt  i 

nmié  n'a  pas  peraata  4'étendre  «Un  i 
eux  antres  proviaon  dent  les  commissions  sent  en 

'l'ri'  l.  Il  importe  de  faim  ri-rn  iiijuer  ijue  deux 
commission»,  celle»  de  la  Flandre  occidenlaU  et 
du  Hainaut,  tout  en  présentant  un  déficit,  »oot 
dépesilairos  d'inscriptions  snr  le  grand -livre  de  la 
dette  publique,  qu'elle»  ont  été  autorisée»  a  ache- 
ter, sous  le  g<iu>erii(  nient  prceédenl,  au  moyen 
de»  fond*  que  formait  la  part  de  celui-ci  daas  les 


(a)  Drspnsitionn  arrêtas  pour  la  Hollande  par  lo  minis- 
tre «le  l'imfrrifni-,  le  H  sept<»ml>r«'  tSM,  i»t  le  14  déf»'inbre 
4SI0,  sur  len  diuilii  il  t-sniiicn  rt  rrailiiiissiiin  nur  leur 
répartition.  Cps  dispotitinns  ont  ^ti!  rendues  applicabl'!» 


«ui  provinces  niL'i iilinnalrs  dn  royaume  de»  Pays-Bas,  par 
des  arrêtés  ministériel*  en  date  de  47  oMSbra  et  da  tS  ao- 
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.dans  le»  ealsMt  dMcoonninlein  nMiealet  pn- 

Yiocialei,  «eront  reriéa  autrëior  public. 

Art.  3.  Il  est  ouvert  au  départemeni  de  Tinté- 
ri<ur  ua  crédit  d«  trenie-tepi  mille  sept  ceot 
qumiite  francs  dmiiiraie- quatre  cèatimM 

(fr.  37.740  7^4  ,  (IrMim^  à  cnuvrir  lMdé|MnMtar> 
riéréea  deidites  commissfoni. 

Ce  eridit  formera  le  cba  pitre  XXIV,  erliele 
■nique,  do  budget  du  déparieaentde  riotérlear, 
pour  l'ciercice  de  1845. 

Promulguons  la  préienieloifOrdbnnoni qu'elle 
«oit  retéine  do  aeeett  de  rritat  et  publiée  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Cooire-iigné  par  le  Biinislre  de  riolérleart 
comte  de  Theux. 


403.-26  Ukt  1846.  —  Arrèll-  royal  nommant 
le  baron  de  Bandel  commandeur  de  l'or- 
dre d9  ZêapcU.  (Montt.  du  t7  Join  1816.) 

M0tlfê»  •▼oviant  donner  ao  baron  do  Bandai, 

aocieo  cooselller  de  la  léf^ation  do  Sa  Majesté 
impériale  et  royale  apostolique  à  Bruxelles,  uoe 
nouvelle  marque  de  notre  bieoveiliaDce.  • 


404.  —  26  KAi  1846.  —  étal  dretté  par  le 
tninittre  de  l'intérieur  (M.  le  comte  de 
TbaoB) «  M  êgicuthméê  i'art.  AdtImM 
én  njÊÊMiêtetéê  PmrêténgrmUu  7  Mât 


I8S4,  ët  Indiquant  le  pris  moyen  êm  finh 

ment  et  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
lundi  18  au  samedi  i3  mai  1846.  (Monil.  do 
S7  mai  1846.) 


■ARCHéS 

aieuLATEou. 

tnonaT. 

SBIOLB. 

Quant. 

Prix 

Quant. 

Prix 

vend. 

moyen. 

vend. 

moyen. 

Fr. 

c. 

Pr.  c. 

Anvers, 

42 

24 

tl(J 

51 

19  .-î? 

Arlon, 

4tO 

38 

75 

110 

21  50 

Bruges, 

«09 

«S 

07 

103 

17  30 

Rruxelles, 

1,86» 

23 

84 

128 

17  70 

Gand , 

6l8'2i 

74 

330 

18  14 

Hasselt, 

150 

27 

80 

800 

21  45 

Liège, 

4,380 

23 

90 

9,400 

17  -| 

Louvain, 

1,425 

25 

32 

954 

19  :j 

Mons, 

3.300 

61 

700 

Namur, 

135 

23 

43 

b4 

17  96 

Totaux.  .  .  . 

12,927 

Prix  moyen  . 

Kl' 

1  s  (II 

405.  —  26  n&i  iW.— Arrêtés  nyraux  aeeor' 
dont  : 

jtuxelanreSeenautt  {Auguste)  et  flairas, 

fabricants  t  domiciliés  à  Gand,  Plalne- 
Saint-Plerre,  n»  30,  tin  brevet  d'invention 
decinq  années^  pour  une  mac/iine  â  battre 
al  â  brosser  tes  peaux. 
Au  dauf  dpreters'BoIroaux  (Pforr«)»4fo- 


droits  d'eiamen  et  de  ▼'!•«,  et  à  laquelle  il  avait 
cm  pouvoir  ropouccr.  Dans  ces  deux  provinces 
einsi  que  dans  le  Braient,  dont  la  eommissioR  est 

dépoititaire  d'uiir  inst  ripiion  de  la  même  nature 
et  provenant  de  la  même  »ourcc,  les  commistioBS 
oeniianèrent  à  loucher  le»  întérdia  des  inscrip- 
iieus  susdite». 

■  Ge»  trois  îuseriptioB»  appertienneot  dvlden- 
neot  à  rpiat,  qui  peut  en  disposer  sani  aucune 
difBcullé.  Le  déficit  qui  oxute  daos  le*  caisses 
des  six  commissions  lésnlle  des  causes  suivante»  : 
D'une  part,  les  frais  occasioBnés  par  lesvbîlos 
annuelles  des  pharmaeies  ont  été  plus  considéra- 
Mei  i\»ns  lri>  provinces  auxquelles  ces  conimiKsioni 
appartiennent  que  dons  les  autres;  d'autre  part, 
qMtre  de  ces  commissions  ont  des  membres  exter- 
nes qui  ont  droit  à  des  frais  de  roule  et  de  séjour, 
l«rs4|u'ib  ««liitent  aux  réunion»  exigées  par  le 
•ervicCi  enfin  le  produit  dt*  ilrtiiu  .l'examen  et 
de  vÏM  do  dipl^Bws  a  été  moins  élv*é  dans  les 
provinces  dont  il  s^git.  Astreintes  à  dos  dépenses 
plus  fortes  et  ne  ponrant  les  couvrir  au  moyen  de 
leurs  ressources  propres,  les  commis«ions  de  ces 
provinces  furent  forcée*,  pour  ne  pas  laisser  le 
serviee  en  souffrance,  non^ulemeol  d'al>sorber 
tous  les  fonds  qui  étaient  versés  dans  leurs  caisses 
pour  le  (jr.nvfrnemctit,  romme  OU  l'a  déjà  fait 
observer  ci-dessus,  mais  encore  de  fair*  des  avan- 
oes  considérable».  Dos  raisons  ah»alnment  inverses 


expliquent  le  boni  que  présentent  les  i 
deseotres provinces,  «auf  en  ce  qnî  cooeeme  oollo 
de  Luxembourg.  Dans  cette  dernière,  il  o  dtd 
pourvu  à  toute»  |«»  dépenses  per  des  subsides 

exceptionnels. 

•  Maintenant,  si  l'on  fait  la  balance  de»  boni  et 
de»  déicit,  Ton  obtient  le  ré«>ultet»uivant  : 

Boni  se  cempesnnt  dos  onedssea  on  numéraire 
des  inscription».  fr.    4:i,Oi9  ~5 

•  Déficit.  57,740  54 

A  Excédant  de  boni.       fr.      7,308  81 

•  Depuis  longtemps  les  commissions  médicale», 
dont  les  caisses  «ont  en  déKcit,  réclament  avfc  in- 
stance le  reniboursemoDl  des  «vances  considéra- 
bles qui  ont  été  faites  par  leurs  membre»,  dans 
riplérit  du  service.  Le  gouvernement  a  pensé 
qo^l  ne  pouvait  larder  davantage  de  faire  droit  à 
It  iirs  justes  réclamations,  et  en  mémo  temps  i  ra- 
mener la  comptabilité  des  commissions  médicale» 
sens  Tempire  des  principes  qui  régissent  eelle  de 
toute*)  les  administrations  de  l'État,  rl  rn  vrriu 
desquels  les  dépenses  doivent  être  purlies  sans 
exception  au  budget,  et  les  revenus  de  loule  na- 
ture versés  au  trésor.  De  cette  manière,  les  dé- 
pense» des  commission»  ne  ponrroM  désonnei» 
('\ri^  liquidét»  qu'iipn'>  Ip  visa  de  la  cour  de» 
compte»  et  en  suite  d'ordonnancement  opéré  dan» 
la  fermo  ordinaire.  •  (Bxposd  des  motifs.) 
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mieillt^  à  Bruxelles ,  rue  de  /'Jbrlcot , 
*«,  unbrexHfl  d'invention  de  dix  années 
pour  un  perfectionnement  dans  la  ma- 
$Uère  dê  fermer  tes  meures, 

jéu  t'tettr  Fabry  (Auguste),  domtclfifi  à 
Bruxelles,  Steenporle%  it»  3,  chê»  le  sieur 
WoMaSne  [Lauh),  son  mandatuhre^  vn  br§- 
Vet  d'invention  d  J'x  nnnU'S,  pourttn 
appareil  alimentaimdeeluiudière  à  vdpeMt 
à  haute  pression. 

jiuelêurJànê  (tfirWa»«i«),  nSgoçhuig^ 
à  Tongrt  s,  un  brevet  d'invention  de  cinq 
année* ,  pour  une  machine  à  râper  le 
tabac. 

Ju  sieur  Boston  (J.  J.),  mécanicien,  è 

f^ervîers,  rue  du  Limbourg,  un  brevet  de 
pet^eetionnement  de  huit  années,  pour  un 
perfeettonnement  apporté  au  aêesuUême 
'  dePetttrée  de  la  laine  dans  les  machines 
dites  brHoîrs  et  aux  droustettet.  (MooU.  d» 

29  mai  1816.1 


(i)  Rapport  au  roi. 

«  Brsuiim,  l«  iS  Mai  1040. 

•  Siroi 

•  Notre  iégitlaligo  &ur  le»  cooi;t'>!iiouit  4c  piIagcs 
a  pour  point  •!(  départ  une  loi  du  19  juillet  litôlii. 
Cette  ioi  confère  au  (jouvcrnement  le  pouvoir  «le 
«McMer  de*  p^agfe»,  pour  an  terne  qoi  n*c«eède 
pa»  UU  nns.  KMc  t'i  tmi)  k  presque  tout  les  iravn»^ 
»U*cepUl>l(»  d  elt  i;tii»act -li'*  ;  rvUtc»,  eâoaux,  ctie- 
min*  de  fer,  etc.  bile  i^u  l  ui  cxccplioa  au  prin- 
cipe «{u'eile  poM»!  4|iu>  poi^r  lea  eeooeatieiia  de 
travaux  de  eenaliaeiion  de  fleoTea  et  rivi^ret, 
qui,  fie  la  torlu,  «oui  demeure'''  «uborrlnnnét  à  une 
■utoritation  légUlalive.  La  lui  du  1^  juillet  1833 
nVtail  obligatoire,  aux  terme*  de  «on  arlicte  7, 
^•e  j«M|a'eu  1»  juillet  1653.  tlle  «  été  «uoceMi- 
veneot  prerof  ée  par  diverse*  lot*  et,  en  dernier 
lieu,  par  ccllwdu  Ifl  mai  IStf). 

a  Le»  pnucipe*  géu«rau!&  po»c»  p<tr  la  loi  du 
19  juillel  1832  «ont  riftié*  en  vigueur  Jotqa'ft  la 
lio  de  TMoée  ItUS  ^aj.  Mai»  de*  oodificittieDi  «a» 
^tale*  y  ont  été  apportée*  par  le*  deux  dernière» 
ii.w  it.  [irorogatioii,  cclh  »  du  15  avril  1843  tl  du 
16  aiai  lb4d.  La  loi  du  15  avril  1843  dis>pa»t» 
^tt*aucuae  ligM  4*  chemin  de  fer,  destinée  au 
inuMI^t  dca  Tejafenra  ét  de*  oMirehandiae»  et 
d*ane  étendue  de  plu*  de  di«  kilenMres,  ne 
pourra  ilrc  concédée  qu'*'ii  x  rtn  d'uuL-  loi.  La 
lei'du  16  mai  18 45  a  étt-  plu»  iom  encore.,  en 
NMiaut  oomiMiwii  .  iiux  cauaux  le»  restriction* 
iatroduiiea  par  ta  toi  du  16  avril  1843,  en  ce  qui 
eeoeerae  le»  obeoiiMde  fer  :  il  y  eit  dit  qu'aucnn 

Ciuial  (li:  plu»  dt!  du  kiiuinclr«'>,  qu\iiicuni-  lnjric 
de  dteoiiu  dv  ter,  deniDce  au  trao^iport  de»  voya- 
faur»  «t  de»  aaarclMndise*  et  de  nâflie  étendue, 
a»  peuriMi  dire  eenoédé»  qu*«n  vertu  dHiad  loi. 

[a)  Il  n'y  avait  pu  <Ic  dérogation  au  priacii>e  géo^^ral  de 
la  cunc«Mi'in  par  le  gooTerncnient,  qiit  pour  ua  css  np^isl 
|»r«TU,  en  o»»  Urmes,  dans  la  loi  d«  prvrogaiioa  du  SI  jan- 
vier Me  :  «  KiwaaMias  le  oiiaaUa  k  araiataa  d«  ftf,  daa- 


40«.  —  97«u  18i6.  Àrrêlô  royal  nommant 
le  baron  de  Doernhrrg  grand  cordon  de 
l'ordre  de  Léopold.  (  Mooil.  du  S7  Juin 
1040.) 

Motifs,  •  Vmilaiit  donner  au  baroo  dt  Doeni- 

berg,  minialrt'  .ifFaire»  étrangères  el  de  la 
maisun  deâoo  Altesse  royale  le  prince  éle<;lorai 
corégent  de  Beam,  iiq«  marque  publique  dt 
noire  bianvftilluice  et  de  notre  eaiime*  • 


407.  —  28ii*il846.  —  Arrêté  re(ral  relatif 
aux  demandas  en  concession  de  ehendne 
de  fer  et  de  eamsuat  (1  j.  (liiMiit.  du  01  iidl 
lOfO.) 

Létpeld,  ele.  Ta  It  loi  d«  10  JnlHot  fOOi,  éHr 

lea  coDoessioo*  de  iiéagas; 
Vu  notre  arrêté  du  Sa  rwvcmbrff  lSl6,porUnt 

rèt;leiafi)t  pour  l'cxf'ctiiioû  dt"  (m,  ;Lu  lui  ; 


Ces  deux  loi»  peuvent  être  reRardj^  connç  çou- 
tacrant  une  législation  nouvelle,  peur  ineoocea* 
sioDs  de  ctiomtns  de  fer  l't  de  canaux  ;  car  le* 
cbemin*  do  fir  et  canatii  de  dix  kilomèlrei  au 
plus,  a  l'c'g.ird  tlc>(|UL'U  le  puuvuir  du  filalucra 
été  maiHleau  au  gouvcrncoK^nt,  n'ont  qu'une  \tn- 
portanee  tente  ■econdaire  et  appartiennent  à  tine 
r.^h'gorie exceptionnelle  drprnjei-'  It  <'<  iHuit  que 
nuirt;  législation  d'aujourd'liui  résume  eu  ceci  : 
le  pouvoir  de  concéder  appartient  au  gouverue- 
ment  pour  le*  pont»  et  le»  route*  pavée»  et  em- 
pierrOea,  mai»  il  eal  réservé  I  la  législature,  pour 
u  i  clietnins  de  fer  el  t  ananx,  ainsi  que  pour  le» 
travaux  île  canalisation  de  Scuves  et  rivières. 

■  Lor'iquc  le  gouvcmcmont  était  investi  du  pou* 
voir  d  accorder  .de*  ooneesaions  de  canaux  et  de 
ehenin»  de  fer^  il  avait  foule  liberté  d*aitmettre 
on  de  rrjctrr  les  iUirun>fcs  y  relatives,  qui  luii 
étAteiU  «uuniise».  Il  pouvait  uotaiomt^Dl,  aux  tei^ 
nir-K  de  Tari.  5  de  Tarrélt^  roval  du  39  novembre 
1830,  oi^anique  de  la  loi  du  idjutllet  1830,,a|irèa 
avoir  entendu  le  eonveil  de»  pont»  et  éhauuéea  tC 
l<r '.l'.ilflement  à  toute  rnrjiK^tc,  prononcer  le  re- 
jet d'une  demande  en  concession  de  chemin  de  ter 
ou  de  canal.  Celte  faculté  de  rijct  était  inhérente 
au  pouvoir  néoe  dé  eoftoéder.  Ai^ourd'bul  te 
gamvemenient  ne  pourrait  plua  co  Hier,  aana  Jpr4> 
jujiT  le  vote  de  1.1  k-ciilaiure  eltpareonidqueuiit 
sans  excéder  ses  pouvoirs. 

a  Hat»  ee  i|fle  le  i^nvemcment  peut  et  dote 
fiirOf  eW  diriger  convcnablément  rinsiructioii 
et  oser  de  son  initiative  en  matière  de  concessions, 
d'aiirè»  I  e  <)iril  croit  u^ile  i>l  i eiifurme  .nn  vrai» 
iotérats  du  p<*ys.  Il  peut  aeiurder  :>ou  initiative, 
la  refuser  ou  l  ajourner.  Il  iloil  pouvoir  se  pro> 
noilcer  à  cet  égard,  en  ca»  do  refus  ou  d'i^Jeuroe- 

tiné  k  lier  la  Beli^iquo  «vrc  la  France,  dans  I*  dirvctionde 
Uand  ven  Lille,  do  pourra  Mrs  concédé  qu'an  varta  d'an* 
loi  ^ 
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RÉGNE  DE  Lf-OFOLD 
VU  l*art.  1»  de  te  loi  da  16  mal  1045,  article 

«  La  toi  .1«  19  juHlet  1883,  sur  let  conci  ssioni 
de  \téaf[e»,  est  |»roif»fféf  au  l'-'  avriî  1847. 

«  lIttillteiMafl,  aucun  canal  de  plus  de  10  kilo- 
mteM,  ancune  liffo*  de  ebemto  de  fcr,  déatinde 

ail  lr:in«[)(>rf  Hps  yovr,;:piirf  et  <iei  mareban  Iiseï 
d«  mém^  «leQi4u«.  uo  |>oiifroa(  tue  CMicédéi 

qu^VWt«4l«l|llt]«k» 

CoQlidérani  que  les  demaiHlef  nMmiirfoii 
de  canauK  et  du  chemin»  de  fer.  rr  iv^inl  rfp«- 
flU^ilef  ii  eti  rôf«rv4  «  la  KlfialatiireUe  «utuer, 
rfVnlnot  oémoMiaadaBa  Im  «tlrifeMiMi  du  gou- 
vertieoicDt,  lani  toua  le  rapport,  de TioatructloQ, 
qu'eu  ce  qui  coMfrat  VMaviiM  4m  drait  ûHwk- 
liative;  . 

CooiiMnM  «pe  la  iNliMipe  iHWfiipi,  «mi«Mi< 

par  fa  Ini  dfi  1G  mu  1815,  rend  indispuptablw 
.gHelquM  diti>v>»iiiau»  r^ementairM,  deïiin<  <-ji 
*  fonnar  la  eaniDldipaai  de  aotre  .irteu  du 
S9  oove(nl>rc  18S8,  oifaniqne  d«  la  M  du 
19jiii!U-i  <8ôi; 

6ur  la  propoiitioa  de  notre  mioUtre  de*  tra- 
vauspubUcaf  ^  . 

ItMa  «yooa  andii  at4fidt<t9i  ; 

An.  Uf.  Lorsqu'il  00  demande  en  cooceeiion, 
de  Tuoe  des  d«ix  C4té|(orîe9  prévues  au  S  3  do 
l*art.  if  de  la  loi  du  10  mai1tt45,8eraconsidi-r^ 
pat  ta  fovvaraMwoiaiNMM  saaaaiHiMa  tf*4tra 

^ccuriiiir.  il  «cra  procédé  à  raoc4»D)plisBcineDt 
d««  larraaiiiàa  d'aiiqu4ti]i  Ml  Tol^ei  des  ar- 
ticles 8  af  «alrania  <<«  notre  arr^  du  ))9  uovem- 
bre  1836. 

An.  ^2.  DiiQ»  le  cas  contraire,  notre  mioUlra 
des  travaux  publics,  sur  le  tru  de  l*avU  à  ^aaatlfe 
par  i9  cfM«a     v«f>M  ei  ckaiméNim  larves 

de  l'art-  5  du  m^me  «i  rdié,  donoera  ooooatMaooe 
au  ftemandeur  en  conctssioQ  dos  moii^  ftni  por- 
tent Je  gouverueuteoi  à  uci  |ias  acwidur.  uu 
aloomer  awi  latlipliva  «t  fani  luneoir  « 
•Iruclioii  uliérifure  de  Paîîairc.'. 

Notre  mïDtfU'e  des  tratrauK  publics  (M.  de 
llavay)  ai(  diarfé  «la  lï^cuUoa  du  pr««eot 

loè.  -~  tS  MAI  1844f.<-jtfrrAil  rtoralmitortitou 
là  fietcepthm  d'un  droit  dê  féaçe  dùn»  la 

"    ■  •     I    ■  •  -  ■ 

ment,  «ans  al  (nuire  PaccomplistemeDl  de»  forma- 
lité* d'euquéto  préTui-i  daoi  le  r^lemeol  de 
novembre  185C.  Uoe  oierehe  eontniire  evratl  de 
aérieux  ini:onvëiii«iits  fjii'il  importe  dVvit<  r  :  elle 
•xigirrail,  MJi»  utiliuS  rctlk-  un  trav«U  adnilni»- 
Iriii  f  coii»ii!cral>le  ;  par  l«  publicité  des  t'nqu<lie», 
clic  ferait  concevoir,  i|ani>  beaucoup  de  luvaiilé» 
da  pejt,  des  etperaoeea  cMaMiffqiicsi  «Ile  seràfi 
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GommMne  de  Gaumin-Ramecrolx  (Mu^ 
naut.)  fUlofiil.  des  1«r  et  i  juiu  1S46.) 

Léoj>old,  etc.  Vu  la  délibération  du  conseil 
coimnunal  de  GauraiO'Ramccroix,  province  de 
Bainaut,  en  date  du  11  iiofeiabre  f aollieU 
tmi  l'établissement  d*iin  pé.i|je  .'ça!  à  la  moitié 
du  droit  de  barrière  des  grandes  rouiei,  sur  ^ 
chemios  itafds  de  cette  eonnuiie  ; 

Vo  le  |dan  des  cbemins,  leqUaf  hidiqiie  i*eni* 
piacoinant  prapoté  pour  les  burenn  de  patcap- 
lion  1 

ir«  les  eeMIÉeats  ettiisiêlâdt  raceonpnssà- 

ment  des  fi.rmaUltfs  prescrites  par  ûotre  arréM 
du  86  /iiillet  1852,  dan<  !rv  communes  de  Bory, 
Pipaix,  Ve2on,Fontenojf,  Vauii.Gallaix,  Maulde, 
Wardriia,  la^fmaâ  et  Cauraio-ftaniaerahl  ; 

Vu  les  d(*lihér3tions  dis  ronM  ifj  de»  huit  pré- 
mlires  cotilniuoes,  favorables  Â  la  demande  ; 

roitpoBttira  du.  eaaseil  communal  d'Ha- 
vinnes; 

Vit  la  réplique  db  ceMBtl  cMtimttliil  défiai 
rain-Ramaeroix  \  -  •      .    >  • 

VWlaa  avfi  fmnMétdeià|«iiiif|«  la  voidè 
vicinale  et  du  commissaire  de  l'^Tfttadltsaaiaiit 
ada»ia(slratif  de  Tournay  ; 

Vu  l*aru.  également  hivorable,  de  la  dépota» 
^11  peroMaenM  du  contèil  jïmioclar,  eo  data 

du  5  mal  1816,  D.      11505  ; 

V  u  Partkie  70,  n«  9,  de  la  loi  du  30  inara 

1886; 

flw  la  prop4Mttioa  dd  ilaiM  inliriatM  de  l*ldté- 

rlenr. 

Nous  avontt  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  l*r.  Le  coaieil  çommunal  de  Gaurain- 
Rameeroii  est  «itortaé  à  pereeToir  pendant  dix 
aunt»  i  conséciitiTc»,  à  partir  d'une  époque  i 
fixer  par  disposition  minisfi'rleMe,  un  i.éage  égal 
à  la  moitié  du  droit  de  barrière  de*  grandes 
rouies,  sur  les  chanltts  pavés  de  celte  coin- 
mune,- 

h4  pefiiepUon  dti  péage  aura  lieu  conformé- 
DMtti  atdi  clanseï  et  aux  conditions  oi-apcés, 
savoir  : 

!•  La  fraction  <!'tin  icmi-centltuc  rO»ultant  de 
l.a  divïMi^n  des  oQfoi»rea  fraciionrMires  du  tarif 
«H  Vigueur  Wklmrlfraa  de«  grandes  roules  sera 
êhUfdamh  au  proftt  du  roulai»  f 


edriiaMe  eeuse  «l  apitailoiis  et  de  déceptions. 

»  Le  pr.ijpt  d';irr<'ii  j  u  j'gj  i  lx  nocur  de  «OU- 
nielire  a  U  sauciiw»  lic  \  otrc  .M^cité  a  pour  olyat 
(l<  dicréicr  les  disposîtion»  régleeuMtatrei  «H 
WBi  i«  eoaséqMnee  da  prioeipe  noaveaw  poad 
diUft  la  bu  dn  14  mai  1845. 

•  U  aBiRjstr»4ea  (tranaa  piAliM, 
■  De  liAVâT.  • 


S*  Il  teri  établi  den  bnreitti  de  peresptlon 

atit  endroits  indique'!!  par  ïes  lettres  P  ci  Q  au 
plan  ci-aoDexé,  visé  par  oolre  miaUlre  de  l'in- 
lérieur; 

fo  La  taxe  oe  i«ra  «ilgible  qn^Hin  fèii»«kct  à 

Tenlrét*  daot  la  commuoe  ; 

4«  Un  poteau,  «ur  lequel  le  tarif  du  droit  devra 
Ure  aflicbé,  «era  coaiiamincnt  placé  près  de 
charfue  bureau  ; 

5«  Les  fxfmiitions  seront  lo;*  tn^^mes  qu« Celles 
eu  Vigueur  au  itarncrca  licigraadci  routes; 

4{*ife  prodoil  du  |>éafc  tara  aieelé,  Juaifa^ 
ConcuiTCDce  de»  besoins,  à  l'eotretiRn  les  chnus- 
(ées  existantes,  et  rexcédani,  s'il  y  eo  a,  au 
pavage  ou  à  rempierrement  d'autres  parties  de 
dieiDiot; 

8°  Les  iravatti  aanmt  Ueii  fw  KUodicalioo 

pubii>|uej 

'  7*  La  perceptkiv  da  dMii  M»  adjvfde  pnUi- 
queroeott  diaque  annéei  par  lai  aàina  de  Padml- 

Distralion  communale. 

Ve  cabier  des  charges  et  U>  procès-Tcrbal 
d<!adJiMliQilUHi,  lani  de  la  peKe|»Ueii  d».  dreH 

que  des  travaux  à  exécuter,  seront  ".oiimisàl^^ 
probatioo  de  la  députalion  permaoeoie  ; 

9o  Uo  compte  exact  et  détaillé  du  prêtait  de 
la  taxe  et  dei  dépenses,  aera  losin  par  radniiiia» 
Iration  communale,  et  tran«mi'î  3nniirl!cmeDl, 
avec  ies  pièces  1  Tappu',  i  ladite  dcpiilatioa  i 

I0«  Si,  par  la  Mlle*  une  route  était  dtablieisr 
le  territoire  de  la  commune  de  GaaralM«lt8B«* 
croix,  le  péaf^e  perçu  au  profil  de  cette  commune 
Viendrait  à  cesser,  sans  indemnité,  sur  les  par- 
tiel dea  chautaéea  eilaianlai  uni  aertf  lent  iaeor- 
porées  h  la  nouvelle  roule. 

Art.  2.  Notre  ministre  de  l'intérieur  M.  fe 
comte  de  Theux)  est  cbargè  de  rext^cuiioa  du 
présent  amélé. 


409.  —  29  MAI  Î846.  —  Arrê'lf'  rayai  apprûU' 
vant  ia  dissolution  de  la  banque  d'indus- 
trie d*Ânvers.  (ITonH.  du  6  juio  18M.) 

L<!opof  ^  fir  Vil  rexpédittOT)  d'un  acte  public, 
reçu  le  1i  mai  1846,  par  M«  Gheysens,  notaire  à 
la  résidence  d* Anvers,  aeie  eenleiiant  vne  réso- 
lution de  rassemblée  générale  dci  actionnaires 
Is  banque  d'industrie  d'Ain f-r*.  du  6  avril 
1846,  (torunt  dissolution  et  liquidalioa  de  cette 
•oetdié,  *  paNir  dn  1*  JnUlet  pnehate,  tan'f  aa- 
sentiment  du  f;ouvernement,  le  tout  aux  lerMWt 
de  l'art,  i,  §  4,  îles  statut»  de  la  hitriiip; 

Revu  ledit  art.  â,  $  S,  des  statuts,  alun  que 
net  andiét  dea  SO  jain  18W  et  M  iepMnl»re 
f  841,  laaipielB  «et  autariad  la  ffannailon  et  «p* 
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prawé  lea  elaintt  ainal  f  ne  des  ModHeallaM 

aiit  statut»  de  la  ban(|uc  ; 

Vu  le  rap|M>ri  du  commissaire  da  gouverne- 
ment  près  de  cet  élablisseui«ut; 

Snr  la  propeatllno  de  naiyn  niinialin  daa 
faires  étrangères, 

Woiii  avoni  arrêté  et  arréton*  : 

Article  unique.  Est  approuvée,  telle  quVUe  ré* 
•iiUe  de  racle  public  préeilé  dn  1i  mak  1849,  ia 
résolution  du  6  avril  dernier^  de  Ptneniblée  fé» 
nérale  des  actitmiMiies  de  la  banque  de  Pindus- 
trie  d*Anvers,  poruut  dissolution  et  liquidation 
de  celte  «eelélé,  «  partir  dn  1«  jnlliet  precbeio'.* 

Il  est  entendu,  et,  pour  autant  que  de  beioin, 
expressément  stipulé  que  le  commissaire  du  gott" 
vernement  conservera  Jusqu*A  rentier  achève- 
«Mal  d»  la  llqolitatioa,  lea  drolla  qui  lui  aont 
attribués  par  Pari.  33  de»  stadtto. 

Notre  mfaaiitre  des  affaires  étrangères  (M.  A .  De- 
cbanaps)  eal  ahaiid  de  retécntion  dn  pcdaeai 
■rrdiét 


410,—  30  «AI  iMH.-^jirrété  royal  autorisant 
la  pareêift99n  «Pim  sCrofT  die  pêùgê  dhma  Al 

commvnr  de  Saint-Crorges  {pro^HCê  dê 
Li^e).  ^Honit.  du  6  juin  1846.)  ' 

Léapold,  etc.  Vu  la  délibération  dn  eenseti 

communal  de  Saint-Georges  (provincf>  dp  fJ^ge), 
eo  date  du  15  mai  184S,  sollicitant  i'éiablisae- 
■enl  dHm  drall  de  péafe  inr  lea  cbétolni  on- 
plerréa  de  cette  commune  ; 

Vn  le  plan  de  ces  chemina»  qui  préeenlent  «m 
longueur  de  7,340  mètrea  ; 

Vu  lea  eerttacate  conaiaianl  raccomplissenient 
des  formatliés  prescrites  par  notre  arrêté  du 
i6  juillet  1979,  d  nos  les  communes  d'Fnçi»,  Ha- 
neffe,  Jebay-tioiiegoée ,  Verlaine,  Seraiog-le- 
Châlean,  Cbapon*8eralnv  et  Piae-Pootalne  ; 

Vu  les  délibérations  de?  cons«  its  communaux 
d'Engis  et  de  Uaneffe,  tavorables  à  la  demande  j 

Vu  l'opposition  des  oonsella  dea  cinq  aoinM 
communea,  ae  fondant  sur  des  eonsldératloni 

qui  tendrnt  princi|»alement  à  démontrer  quels 
commiiue  «le  Saint-Geoi^ea  a  fait  |ku  de  sacrt- 
flces  pour  l*éUibtisiement  des  chaussées  qn^le 

possède  ; 

rnn?<t!iéranl  que,  si  cette  assertion  est  fondée, 
il  D'eu  est  pas  motos  vrai  que  les  chaussées  dont 
Il  s*asit  aoni,  très-Aréquentées  par  les  beMianla 
des  communes  opposantus  ;  «pie  ct-s  chaussées 
«ubis^L'nt  annuellement  de  fortes  détériorations 
et  que,  par  suite,  les  frais  d'entretien  qu'elles 
•ecasiooiieni,  cooMlluent'niie  ebarye  trè»*OQi> 
rense  pour  la  commune  ; 
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Vu  les  avis  du  commiMaire  voyer  rnrîor  ni  pt 
de  la  d^piitatioo  |>«riiuii«ule  ilu  co»»eil  («ruviQ- 
dal  «le  Liège; 

Vu  IVt.  76,  »•  f ,  dt  la  loi  d«  M  mart  t8M; 

Sur  la  propotilioo  de  ooire  oMalrt  da  riatlé- 

rieur, 

Noa^  avons  arrôlc  el  .irritons  : 

Art.  Le  coDseil  communal  dcSaint-Georgea 
•Il  MiorM  è  pareatatr  peadaai  dD«|  aooéet  coo- 
fdeiilivei,  à  partir  (l*doe  époque  à  fixer  par  dit» 
potiiioD  ministériel  le,  un  liroii  de  péage  •«>  lai 
cbemiiM  eiii|)ierréi  de  celle  commune; 

La  |i«rc«pli«ii  de  ce  droit  anfa  fieo  d*aprii  lo 
tarif  et  aux  conditions  ci-aprèi,  aavoir  : 

1»  Pour  cbaqne  paire  de  rouet  de  voiture  rnicl- 
caoqucs  {Iroi»  rouet  comptant  pour  deux  paire»), 
dera  eeirtimea. 

Pour  chaque  cheval  ov  Blulat  aUaléOa  doD| 
quatre  eeotimei. 
Pour  chaque  boeuf  ou  âne  attelé,  deux  cen- 


Pnur  rh:ir|iTr  timif  ntt  vacha  atfalé  HfêC  dct 
chevaux,  <|uatre  ceoUmet. 

La  droit  lera  perju  à  trola  taraaox,  daat 
r^plaMMM  aora  képarla  dépuiMlan  para» 

nenie; 

5«Un  poteau,  sur  lequel  te  tarif  ci-deatut  devra 
être  aflUM,  sera  ceosianoMot  placé  pièt  do 

cb.iquc  bureau  ; 

4«  La  taxe  ne  sera  exigtlite  qu'uoe  foit,  efc  ce 
à  reolrée  dans  la  comuune  ; 

5»  Lci  asempifooa  «aroat  les  ninat  que  aeUot 

en  vigueur  aux  barrières  iit-si  [^r;irv)e«  mutes; 

6«Leprodail  dnpéa^e  sera  affecLé,iaiqu*icon- 
anoBca  dea  beaein,  à  reMrecia 

eitolaDles,  et  Pexcédant,  tW  y  en  a,  à  1*4 
VeDieot  iTauirei  rhenim^  <1p  la  rommittic; 
7*Lw  liavaux  auroal  lieu  par  adjudkcalioo 


8o  La  perception  du  droit  sera  adjufée  pabli- 
quemeai,  chaque  nonée,  par  le»  aoiai  rie  l'admi- 
aittralioo  commuoale. 

Lo  eakiar  dea  ahargeoel  le  ptoeèo-verbel  d*ad« 

Judication,  tant  de  la  perception  du  droit  que  des 
travaux  1  ex^'cuter ,  seront  soumis  à  l'approba- 
tioo  de  la  dftpittailoe  penaaaeoie  ; 

Sh>  Un  compte  eiaetet  déiailM  du  produit  de  la 
taxe  et  des  dépense*,  ser.i  leim  par  Tadminisira. 
tiee communale,  et  transmis  auuuelleiaent,  avec 
le*  plèeae  ft  Tappul,  i  ladite  dipviatioii  ; 

lOo  Si,  par  1^  suite,  une  route  «tait  établie  sur 
le  trrritotre  de  \.^  comiaune  de  Saint-Georges, 
le  péage  perçu  au  profit  de  celte  commune  vien- 
drait A  ceiaer,  aaet  toilcmoiié*  mr  lea  iiarile*  dei 
rhansséi's  exis'ante»  qui  feraient  iocorporéea  1 
la  oouveile  roule. 


Art.  î.  Notre  miniJtre  de  l'intérieur  l'M  1« 
romte  de  Theux)  est  chargé  de  rexécuUon  du 
piéseot  arrêté. 


411.  —  S  «cm  1848.  —  Arrêté  royal  jforianl 
eonvoeaUm  du  eoUége  iUetonl  de 
rondltêement  de  Vnvien,  iMonlt.  de  8  Juta 

1846.) 

Léopold,  etc.  T«  le  déoèO'ile  V.  lo  fiBOflilo 

Biotlef ,  nénateur, 

Vu  l'art.  J>0  de  ta  loi  éieclorale  du  3  mars 

Sur  le  rapport  de  Miro  oMairo  de  noté» 

rieur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  ; 

Alt.  1«v.  Le  collège  ékcforaV  de  t'arrondliio- 
Mcni  de  Venriers,  province  d<:  i  <  t:  ■  '^i  convo- 
qué pour  le  Stjoiii  eouraDi*  à  l'effet  d'élire  m 
sénateur. 

Art.  S.  Notre  MlBtatro  do  natéHcof  (M.  lo 
comte  de  Theux)  CM  clMir|d  do  IVséeolioll  du 
préMot  arrêté. 


415  —  "2  jr.'iR  1848.  —  Jrr^tr  rorn!  portnnt 
fixation  des  rétribuliont  à  pay  er  aux  corn- 
mitfionê  midleaJes  prwlntUil»$,  pour  te 
visa  des  dtpUmê»  OU  e9Hl0eatt  conférant 
le  droit  d'exercer  une  branche  de  t'art  de 
guO-lr.  (Monii.dn  18  Juillet  1846.) 


Léepold,  eu.  ?a  1^.  8  de  lo  loi  do  1t 

1818,  portant  ; 
•  Nom  idfMMB*  «tiéHaoraaeot  le  neaibro  et 

l'organisation  des  rommistiou»  médiealet  pro- 
vinrial^i,  le  mode  d'après  lequel  elle»  exerreroot 
leurs  attributions,  leurs  rapports,  tant  avec  l'ad- 
■iDliIrotioo  générale  qa*avee  leeadoiloieIritloM 
provinciates  et  communales  ,  Ut  manière  de 
couvrir  leurs  trais  et  avances  et ,  générale- 
ment, tout  ce  qui  est  relatif  à  cet  objet.  • 
Va  laa  art.  M,  il  «t  n  de  l*arréié  lOfal  do 

'1  in.Ti  1818,  pris  y^nr  l'cit^cution  de  h  titr  .'ot, 

en  vertu  desquels  touiea  les  pat^sonnes  habiles  i 
oioracrfiioo  itec  braoehei  Je  rart  de  guérir  doi- 
vent faire  viser,  leurs  diplAmes  par  la  commit* 
sien  nédictie  firnvinri.iie  daee  la  rciaortdolt- 

qeeUe  ils  veuleiii  «.'établir  j 
Vu  l'art.  M  do  oiéflie  arrêté,  ataal  eoDfo  : 

•  Ladite  commiasion  pe  rcevra,  pour  le  visa  des 
diplômes  de  doctorat  et  autres  certificats  men- 
tioiini  s  dans  les  articles  précédent*,  une  modique 
rétrlbottoDidoftt  le  memaat  tara  oltérleoremeat 
délcrn>in<^.  • 
(lonsittérant  que  le  tarif  actuellemrnt  suivi  a 
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Hè  HteNK  lis  tflofbt»  - 

j^ké  détermioé  par  une  limple  dUpotiiion  mi- 
DisK'i  irlIe,  en  date  i\u  19  novembre  181S,  000 
inUrée  au  Journal  o/flciei: 

Attmda,  d*«ill«ursi  <|M  qadqiMi  «rticlet  d« 
ce  tarif  f^rainent  wicepiiblei  d*éir«  modiAéi 
pour  m\i  en  rappoi  t  le  plui  dIrCict  avec  lei 
lerai<;8  de  l'art.  23  piécilé; 

8«r  le  rapport'  de  èotre  Inliiisire  àt  Hal^ 
rieur, 

Noui  avons  arrêté  et  arrôtoo»  : 

Art.  !«'.  Let  rélributioni  à  payer  pour  lo  viM 
ém  diplèiiei  m  «Mileali  oonMrattt  le  adroit 
d'exercer  «oe  tu-andie  de  Part  dt  guérir.  IMt 
fixées  comme  tu  il  : 

Pour  le  visa  du  diplôme  des  docleura  en  mé* 
decine,  des  doMMn  co  ehinirila  ec  4m  doe- 
Uurs  en  accoucheuMBU*  Tingt  francs. 

Pour  le  visa  des  ccriiBcals  dtilîvréi  louf  Vwnr 
l^irede  la  loi  du  IS  mars  ISitt,  «avoir  : 

Aoi  chirargleiM,  aux  accoucheurs  et  au  phar- 
jpacicDs  ailCDis  pour  les  ville»,  quinze  fr;incs. 
.  Aux  chirrurgieua ,  aux  accoucheurs  ei  aux 
pfaamacieot  admit  pour  let  campagoes,  douie 
flranca. 

Aux  oculistes,  aux  diilUales  et  an  drofKiMes, 
«Uifft.CraAç».  ,  • .  .  /.  .  . 

Aux  «g«a-|î«BnaB  «dmiMi  fv^  In  xWth 

^anc«.   

Aux  sjgcsfemaieiadnisasjpofirleaeaiiptgiiaiy 
^uaLru  truucs.  ^,  , 

Tonierois,  iti^od  le  inlifie  praticioB  lôoi^tra 
au  visa  plusieurs  diiilômei  ou  ceruRcnt)^,  la  ré- 
iribuUoQ.iera  réduite  de  moiUil»  pour  le  lacAud 
et  pour  le  iroisième  visa, 

àtuM,  T«at  pratteèa»  «d  ^vitl^  «m  pro- 
vince pour  s'établir  dans  une  autre,  ce  payera, 
pour  le  Bouveau  visa  de  «oo  dipUkme  ou  certir 
fiaatique  la  ooiiiédala  rélrlMittiidedan 
1«  urif  i|ui  précède. 

Art.  3.  Noire  ministre  de  rialérieur  (M.  le 
comte  de  Tbeux  eai  cbaigé  da  l'exécuiio&  du 
présent  aiff^li. 


419.—  3  joiR  Iftég.  —  Loi  ^uimo0ond9  ta  nsh- 

•  (fiUH^-Joteph) ,  restaurateur  tt  timom»- 
'  dtefâ  Matines,  né  à  l^aiincourt  (France)^ 
ie  17  avril  1809  \  i'acto  4/e  naturaiistUion 
«  éié  0kup9é  t9  7  moéi  ISIi.  (MoBk.  du 
iiaodilSdg.) 


414.  —  1  avia  1846.  —  État  ireisê  par  te 
mtniêtrê  de  l'intérieur  (M.  le  comte  de 
Tiettitj,  ea  exécution  de  l'aH.  Adeiaioi 


du  51  Juillet  et  de  l'arrêté  royal  dul  août 
1831.  rt  indiquant  le  prix  moyen  du  tra- 
ment et  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
lundi» au  iMtedt  96  mal  iSlô.  (iatttteor 
Ja  Siutai84i.) 


1  ? 

BAftcaés 

tiaoïjiniiAs. 

nuHnar. 

aiiou. 

• 

tuaat. 
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vend. 

moyeu. 
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(uojrea. 

rr. 

c. 

Pr. 
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Anvers, 

5i 

93 

14 

157 

17 

37 

Arlon , 

395 

31 

00 

105 

91 

60 

BruKcs, 

417 

33 

48 

165 

17 

67 

iBruxellea,       1  3,785 
nGand.  755 

23 

66 

77 

17 

73 

sa 

43 

.*>21 

17 

35 

iHasseK, 

186 

47 

«0 

980 

90 

50 

iLi^e , 

3,16t> 

93 

53 

1,400 

17 

54 

iLouvain, 

1,300 

25 

33 

909 

|19 

78 

Imom, 

3,500 

ii 

61 

760 

30 

piamor. 

185 

98 

46 

» 

I'- 

a 

HTotaux.  .  ,  . 

12,595 

k 

EPrixmoreo. . 

93 

6d 

A15.  -  3  JUIN  1646.     Anrêtéerarw  f«i 

accordent  : 

Au  sieur  Aube rrot {Gustave),  à  Bruxelles^ 
rwede l»tûfitniiêHel  M»  é,  ^  éravèr^tie- 
ventlon  de  quinze  années,  pour  un  fow 
à  cuire  le  pain .  chauffé  à  la  houille  ; 

Aux  sieurs  lAureys  {J.  B.)  et  Fw^dèt^ 
èr^»  -à  tatM'JiMsa-4ên'B'o6de, 

lez-Bruxef(es,  rue  des  Pierres,  n»1iA,un 
brevet  d'invention  de  Ruinée  anuées^  pour 
-  iMpriooIrfl^roMiafivaflm  de  ta  fwtit 
de  bière  t 

Au  sieur  Glndre  { Pierre- Joseph) ,  à 
BruxeUesy  ptaee  de  Louvain^  n*  8,  un  M«- 
vet  sPbwentkm  deetnf  aimées^  paurtèm 
clef  à  serrer  et  à  desserrer  les  écrous  / 

Au  sieur  f^andewegke  {Hubert),  poèUer^ 
à  .Gand,  rue  de  Bruges^  fi"  8,  un  bree^ 
«PfiMWiffon  de  dis»  années  ^  pour  em 
système  poMeullar  de  csUartfira  dcowor 
miçue;  * 

Ju  ek»Mallda»{9ermaanêu  éuMcUU 
à  Bruxelles,  ekex  le  sieur  Stoelet,  son  ma- 
dataire,  place  du  Grand-Sabion,  n«  90,  un 
brevet  d'importation  de  dix  années,  pour 
un  réfuloMtr  à  sIMetUa,  apptIeaU»  «sur 
•  machines  à  vapeur,  breveté  d'invention, 
an  France,  pour  fuime  ans,  te  9  oodf 
idêSenflasaurdueieurEarMirag 

Le  breveld  est  taon  dè  Ammlr  ank  Indnrtrids 
du  payii,  sanf  4  recevoir  une  indennité  à  6xer  à 
rantaMe  on  par  arbitrage,  tous  les  renseigno- 
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OMAt!^  nécesuifc*  pour  pouvoir  coDAlrutre  cl 
«n^loïec  lo  réfulalfw  doal  Ua^tfik  (MonlL  4» 
SJvfa  184i4 


ia  conc€t*hn.  de  mines  de  houUlef  à  ia 


CoMUlérut  vie  PoppotMw  du 
toit  et coiuorU  a*Mt  p»«  tondée ;  giiKl  en  otide 
mène  de  cerHine»  dmandc^  «n  cnncutraM» 
parUeUt ; 

Conaid«raot«  quant  m»  aulKi  demtndfle,  <|u*tt 

y  a  lieu  de  reclifter  les  périmètres  demandé»,  en 
«lignant ,  aux  difft'ri'nic»  concessions  i  insUtoer 
daA«  ctiUe  pdiue  du  bauiu  kouillery  des  linitet 
«oelé(é<leJnuarA(MMklVd«lSjiiinlKU*]|  eof^gnaeei  |*(iiMf#t  lénéral  $ 

Coasidéraol  que  le  taux  d«s  redevances,  fro- 


Uojiold,  etc.  Vu,  ioi>«  1.1  <i.i<e  <in  5  janvier 
1838,  4ea»aodttdf  la  socicU  chaibonoiàte  d«t 
M«rri;  tendant  è  4»bienlr  ta  ç^nceialon  da». 
miocs  de  houille  gisaoïes  âous  Us  commune» 
d'Âyeueux,  de  Fléroa,  Reiioae-  cl  Mic2icrouj(« 
|tfuvuiC4^deLiv^,  dans  une  étendue  super Iciellft 
da  5S4  haetan*  7  ares  ; 

Yii,  rn  triple  expédition,  la  plaa  de  luctam, 
Udmeoi  vérifié  acerUAés 

Tu  lit  pièces  jusllflaol  de  Pi 
des  fornalilés  de  publications  ci  d*4 
criles  i»ap  la  loi  du  21  avril  1810  ; 

Vu  un  acte  de  ootonéié  consuiaiit  (^uc  Lei^  du- 
■taadaofft  poMèdant  la»  ficnlbtt  at  k»  WMftp» 
nécessaires  pour  enirBtfr«n4radaa,urafin&..d*ei- 
ploitatloi)  \ 

Vu  Poppu^tltun  des  sieutf  Danois  ^Jacques)  ei 
cao8aru«,at  Ica  demanMle^  en  concurrence  i 

Vu  la  rtponsL'  de  la  so  <'tr  ie  Hasard,  t-i  le» 
actes  de  cession  de  tout  droii  cveatuel  à  la  piiuc« 
<ywsentia  eu  u  faveur  par  plusieurs  pcaj^iaima 
dalainafaM}, 

Vu  'nii-ï  !i  ■<  liâtes  de»  6  aoûl  et  18  novpmbre 
ViJU^  Us.  lapporU  de  rùig4oi«ur  du  sixième  ài»r 


posées  eu  faveur  des  iffpriéUlitea  dfila  surCacap 

paraU.  sttifisaol  II 

v»i»  ^mtfiK^M  mtm  ■iiiilPi  4wM«r«V; 

publics  j 

Le  conseil  des  mines  a  propo»»;, 

Nous  avons  appeowiii  eli  arrêtons  : 
4r^  ler.H  eat  flllâ  l»aocWid  charbannlère  d« 
JMaaMfeaaGnsioii  des  mines  de  bouille  faisantes 

sons  \*%  rofWfniinf»<<  ff  A^ympiiir,  dfl  Fléfon,  Re- 
tHrae  et  Uidif^rous,  |irof48ee  de  Liège,  flaae  ml» 
dtMdkiv  ■npertaMIla  ût  4|Mf pe  aanf  -dHM^^ 
b4Ki«r»s  eitiqtranre  are»,  limhéc,  conforiMf  ment 
atf  plaff  d'ffus^iiff'r'ge  ^^  a»  phwr  atmeiéan  pfé* 
seM  arrêté,  ainsi  qtt'ii-  mài  : 

An  *  ^etlPdtf  Itt  «feafan»  d»  IMImm, 
e«  swvnot  raewleime  fraedc'  rnuto  f  î^gc  àf 
Urne  jusqu'à  U  rencanlredB  cImumi  d'fivegnée 

A  l^ttê,  «fliSMivaof  ee  dernier  <S>tttaiajim<ftni 
la  r»*nf<wrt"*  «le  eelol  #r  le- Clef  i  Hcrv  ;  rir  cv 
peint,  pur  one  tif  ne  dretui  tirée  sot  l'angle  ov^jT 
àm  frêÂtfBÊp0t^f  mêv^méiÈMèmÊt  nèwm 
ihi  soniaw  r  du  tnt  iurtr  ;  de  là  psrnrtc  «ieuxiènae 
lifoe  dreiae  afcoutiuaot  au  cheiuiu  de  Lait^ 


triei  et  de  rin|éaiane  es. ckef  <^  ta  twlalèine  dir  Qnmf»,  m  potet  d'interaeetioa  d» 

vision  des  mines  j 
Vu  le  plan  d*as«enil>lafie,ana^4  4  CM  «ay- 

pnr^'t 

Vit  lea  lelicet  da  riBsénlaw  an  chaf  4a  1% 

troisième  divisioa  des  mines,  cndâtcdcsSâ^illel 
et  18  août  1&45,  relatives  i  une  recttftcatioa^e 
liouLes; 

Vu  Vatia.de UdiputaliAnpermaaeuie  du  con- 
seil provincial  de  Liège,  en  date  «lu  6  août  1845; 
Vu  ravis  du  oon»e4  des  mines,  m  d;ue  du 

Vn  le  cahier  des  chargea,  aecaplé  par  l^aiaKur 

Dandrimoat^J.)  et  compagnie  ; 
Vu  les  lois  du  ^  avril.  USIO  a  du  -2  um  ib^l  i, 
Coasidéraot  «la  1«  Parnaillda.  praiaEiia»  onL 

été  observées; 

Cûnsidérani  lut:  la.io«iûlé<lefi*Marrf  a  acquis 

lesdrDite4e  ^iusieufs  propriétaires la f*i(^CacV 
qffiBtriula  pina»  et  «n'elte.»  entrepris,  dans  ce^ 

laaablws,.des.lrata*>>^      rvchercUe  démonn  it 
la.possiWA      ^^^bkr  l«-4(éta         e^»ioiu^ , 
Uoo;  I.    •  , 


■y?  • 

Au  sud,  d»!  l'f  [loiiu  p:tf  i;nc  lrf;ne  droite) 

leminaM  «u  «taeoiia  de  Mtctierosn  à  la  olaaMée 
d»  htign  ft  jn»1a-»Cb»|»elle}  pui»*  pdr  d«Mn 
clMtiMée  ver*  Tooesi  jusqu'à  hi  rencenfre  de  h* 

deux^èuse  bMnft^f  rtrî  rri!»¥C.-iii  des  Carrières,  à' 
fS9^  mètre»  eo- défi  de  U  uimoD  J«seph  bi^eune^ 
point  L; 

A  V&ue*t,  dnpofntEpar'Mne'Nede  droife  s*«r- 
réianti  m  pomi  «l'iiiHPsecrîon  «tn  chemin  d»  i;* 
MlttU^ampMgm èfyàun^  et  decefel  âe$  Trots- 
CHÊttue  ft  MMtoHRMMMj  «le  Mf,  jite  om 

'dtmMéaie'  liffir  .(^oitt-  rii  r<«|M|irt*||iCllif«||eèa 
fteVhlPo*",  point  de  départ. 
•  /VH.  %.  La  pr^m«  eoDcetsio»  ett  fMteiMrf 
las  chargée,  clanice  ei  enodllione  «nivaniee  r 

ai  •  ■ 

Tmmux  d'art. 
Art.  1^.  Le»  concu4:uoui|aijtts  sonL  (ei]^s  ;, 


Dlgitized  by  Google 


■ÊM  DË  LMetD    ^  i»  t%m\  M»  m. 


nbrs  H  leocMibM  dant  tout  Mn  ptreottrl,  la 

gal«ri«  <l*ée4NlteBMBt  M  OOOtIffMtlOO  ; 

9"  |tp  «■nnfiiiirf;  cette  xhorre,  an  fur  S  m«'- 
siii  e  «le»  besoins  de  rex|iloiUUou  el  dans  les  dt- 
mentioat  I  déttrmiDeriMrHDfféaffar  du  district, 
Jusqu'à  la  liiDiie  nord  de  la  coiicestlon; 

S»  D'exploiter  complétpm«'nt  jious  toute  rélen- 
due  de  ia  concessiou,  à  la  profondeyr  de  deux 
eenit  nitrci  av-denoot  dn  olfeau  d«  ibom, 
toutes  les  couches  que  Tadministration  des  mines 
en  jugera  susceptibles  ;  i  cet  effet  il«  «'ntrpi»pen- 
droni  tout  ie«  travaux  nécesaaires  tant  pour  re- 
!  ht  dlnwiMw  dM  eomlMt  i«i«|ii*à  ektta 

IV 


à  e«é  miMih  ou  an  delà  dei  limites  de  la  con- 
eeialon,  une  somme  d«  émM  tMê  fntm, 
yrtiadioe  des  draito  éfeatMl»  de»  lidM. 


Mesures  de  sûreté. 

Art.  S.  Lea  coi»oeaaMaaatre«  dupoaeraol  e4 
L  leiwi  travaai,  de  oMHiMre  k  pourrelr 

Mus  (|es  consommateurs;  à  ne  pas  com- 
promettre la  «iVfti'  i»uhli<(iie,  la  coniervalion  «le 
la  mine  m  l'^xisuocu  dc^  ouvriers  \  a  uc  pas  uuire 
vut  haUtattoM  en  au  «un  utilee  de  la  nnftae. 
Il»  se  conformeront,  à  crt  rffct.aui  inîtruciion» 
qui  leur  seront  données  par  radmioisiratioa  el 
par  les  iDgénieurs  des  mioea. 
Art.  8.  Toutes  les  fois  que  lei  eoBceerieiuiaifei 

voîidront  établir  à  b  sti^rflcie  tni  jmili»  OU  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  ou  permaaeal^ila 
ca  doQoemt  pidalaUenevt  «fie  II  rudittelttra* 
lien  provinciale,  en  accoiipf  aam  get  aTertisse- 
meut  dea  pièces  nécessaires  pour  rair»  af>précier 
ratUiUi  du  travail  projeté j  Us  indiqueront  en 
ndae  leoipe  las  dbpeeitioii»  gjpdwlie  q^Ma  ae 
proposent  de  preodre,  pour  retéetiaa  de  oei 
ouvrage. 

Aru  4.  k  chaque  st^e  d*esploitalioo ,  U  sera 
dlabli,  peur  l*iuife  des  ouvclera,  el  daoe.  «s. 

puitB  iiartit-iilier,  si  l'administration  te  juge  né- 
cessaire} un  systiiM  d'éctielles  inclioées,  «ùf  «t 
ftcile,  s'éleodani  de  It  snifice  jusqu*a«  laid  dat 
travaux. 

Art.  5,  Il  sera  résçrvt'  à  tnutp  profondeur,  sur 
teoa  les  points  et  dans  louie  l'euudue  4ui  pour- 
root  être  détcrmloée  par  PmiéMaNr  du  disiiict, 
des  massifs  iiiiaci»,  son  pour  aiaurer  ks  proprié> 
lés  de  la  surface,  soil  pour  la  solidité  des  puiu, 
galeries,  etc.,  >oii  pour  fMililer  la  dMceole  ullé' 
lieart  de  piilta  daiie  la  partie  tnfifleiitedela 
mioe. 

En  dessous  du  niveau  de  la  galerie  d'écouie- 
meot,  il  sera  ménagé,  le  leag  et  à  rinKriear 
4ee  limites  de  la  concession,  des  iuaailÉ  ou  ae* 

|»onle»  de  dix  niètres  d'r  paiîseur. 

En  cas  de  coauraveiuiuQ,  ils  s'eagagenl  à 
payer  tfÉiat,  pMr  chaque  oèm 


m. 

Bornage  tt  production  des  plans. 

Art.  6.  Dans  le  délai  de  dix  mois,  à  dater  de  l'acte 
de  cooceseleo,  tt  sera  pleaiddes  bornes  sur  lot» 

les  |ioints  servant  de  limites,  où  cette  mesure 
sera  Jugée  nécessaire.  L'opération  aura  lieu  aux 
frais  des  concessionnaires,  à  la  diligence  de  ia 
dfpotatlea  previnciaie,  et  en  présence  de  no* 

floiear  des  mines  du  dtStri!-(,  on  df  son  dëlégudy 
fol  en  dressera  procès>vert>al.  Expéditions  de  oe 
proeèe-verbal  seront  dépcMfei  ans  arehlm  dn  la 
province  et  i  celles  des  cnoiiniUMs  iOin  lesqnetlaa 

s'étend  1.1  rf>nfp5S(«»n. 

Le»  coucessiuDuaires  seront  tenus  de  faire  pla- 
cer de  seortliables  Itemet,  avee  des  fnscriptiona 
spéciales,  sur  les  puits  abandonnés,  pour  con- 
server le  souvenir  d{s  principales  circoiislaMae 
de  l'exploiialion. 

Art.  T.  %n  pins  lard,  dans  le  délai  dedans  ans, 
à  rt.îtcr  de  Pacte  de  concession,  les  concession- 
naires adresseront,  en  double  expédHion.  à  la 
dépntatloo  proTindale  : 

1«  Un  plan  parcellaire  général  de  la  sarfaoa 
de  la  concession,  indiquant  ia  position  des  puits, 
des  bâtiments  et  autres  constructions  apparte- 
■ant  i  l*explellatlon.  A  e«  plan  serool  anneilé» 
deux  projections  verticales,  sur  des  plans  pa* 
rallèles  i  la  direction  et  à  rinctinaison  générale 
des  couches,  el  iQdiquaoi  la  (losiiion  et  la  pro- 
liMHieiir  des  paita,  l^lhire  dca  files  dans  les 
parties  reconnues,  et  la  hauteur  relailffdei|irllH 
cipaux  points  de  la  surface  ; 

2»  Pour  chaque  couche,  un  plan  horixonUl  et 
la  nendm  de  «Mpes  el  de  predeetlons  verlicaléi, 
nécesatlce  pwsr  la  feyréseatatinn  ftdMe  dés  tra-' 
vaut. 

Tour  ces  plans,  coupes  et  projeeiloas  lereiil 
dressé!  i  l'échelle  dhin  nUlteéire  pour  mètre, 

et  dlvis**»  en  carreatix  d'un  centimètre  de  crtté; 
la  u>rr6kpoudai)ce  entre  les  différenit  plans  sera 
Indiquée  an  nef  en  de  lettres  et  de  nniaina 
communs. 

Art.  8.  Chaque  année,  après  la  (iroduclion  des 
pièces  mentionnées  à  l'article  précédent,  les  con- 
ceeslonnidree  remettrait  A  nngdnienr,  dans  le 
courant  janvier  el  de  juillet,  les  plans,  cou|)es 
et  projections  des  travaux  exécntés  dans  cba(|ue 
couche,  pendant  leconndn  Mmesire  précédent  j 
eae  détails  seront  reportés  enaniie  snr  les  plane 
généraux  des  travaux  exécutas  dans  les  mêmes 
couches,  d'après  les  instructions  qui  seront  don* 
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Ces  plaot  tcroal,  comme  les  précé<1ent8,  drei- 
ué9  au  miiliimet  tl  divMé«  eo  carreaux  marquéi 
ût»  mtmn  Mira  «C  mBérM. 

A  cet  envol  sera  jointe  une  eopie  de  la  partie 
eorreepoQ liante  du  registre  d*avancemcDt  des 
traraux,  tenu  au  siège  de  reit>loiiaiioQ,  coofor» 
mtmmî  à  Pari.  0  da  Mmt  Inpéritl  d«  8  Jaa- 
Tier  1813. 

Art.  9.  Eq  cas  de  refUi*  de  oégligeuçe.  ou 
dioaudiiude  de  la  part  dét  CMetaaioonalrM, 
ai  et  qui  conetna  rnicolloo  daa  deux  articles 

pr«*cédenls,  ilt  9upiw>p<eronl  lou*  le»  frai^  ites 
opéraUont  qu'ordonnera  la  dépotattoa  perma- 
MOia  é»  aanaiit  pravioeial,  pour  faira,  d^iflka, 
Ivrar  ke  plans  ou  recueillir  les  renaeigoementi 

requis,  soft  par  les  iugénieur*  des  mine<i,  «oit  par 
toutes  autres  personnes  déléguées  a  cet  effet. 

CBatim  Vf, 

àxU  10.  Les  coneessionoairci  eontriboeront, 
en  rsiîon  fie  iVtfnduc  de  leur  concession,  à  la 
dépense  qu^exigera  la  confection  de  la  carte  gé- 
■^ladaiMtMa. 

Art.  11.  Aimildt  que  Texploitation  sera  en  ac- 
tivité, lei  cooct'S'îionnaire^  mfUrout  graliiH<»- 
meni,  à  la  dupuMtioa  du  gouvementeni,  uue 
aMa  «aaspUia  daa  pMidailada  laar  iriM. 

Art.  13.  Us  serout  tenus  de  prendre  part  à  la 
caisse  de  prévoyance,  établie  A  Ltéga ,  avec  Tau- 
torisaiioD  du  gouveroemeot. 

Art.  18.  lli  seront  tanas  d'exploiter  par  au- 
mêmes,  et  non  par  fermif  r  nu  ft  forfait. 

Art.  14.  A  tontes  les  époques  où  la  mine  sera 
possédée  par  ma  lodéld,  «atta  ibeiélé  lara  tanna 
de  désigner,  par  nna  dielaratioo  faite  au  secréta- 
riat du  gouvernement  provincial ,  i  »;lui  de  ses 
nMBt»ret  ou  le  délégué  auquel  elle  aura  dooaé 
laa  ponrolra  aéaHaairat  paar  aarreapandra,  ao 
•on  nom,  avec  Pautorité  administrative  ,  et,  en 
général ,  pour  la  représenter  devant  Tadminia- 
traiion,  tant  eo  demaodant  qu*en  défendanl.  Ca 
flmdd  da  panvoira  davra  éira  daatddUdat  résider 
en  Belgique. 

Les  membres  de  la  société  seront,  au  surplus, 
•olidairement  responsables  datotttaartda  cba- 
cane  des  candltioos  de  leur  cooceMion,  pour 
Texéculion  desquelles  ils  seront  tenus  de  faire 
nne  élection  commune  de  domicile,  ou  toutes  les 
paurinUa»  pourrant  <ira  asafoiai  aamna  A  da* 
Bldia  réel  at  i  porvoniia. 


Art.  15.  Faulr.  pnr  leo  coocètsiennaireR,  île 
commencer  les  travaux  dans  le  délai  d'une  an* 
néa,  i  daiar  de  Tacta  da  aoaeaseioa,  on  dam  la 
cas  de  cessation  des  travaux  ou  d'inexécution 
des  conditions  f\m  [>réi'è<|pn(  ou  qui  dérivent  de 
U  concession ,  la  révocattou  du  cet  acte  pourra 
éira  prananeda ,  «ans  préjndlca  da  taulat  aalcai 
m<  suret  anlwliéai  pw  la*  lola  an  par  lat  régla- 
menta. 

CBAfflfU  V. 

Art.  tê.  La  Cani  daa  raderancaa  i  payer  aw 

propriétaires  de  la  surface,  est  r^lé,  pour  la  ra- 

devauce  fixe,  à  viogt-cinq  cenlimes  parbeetsre; 
et  pour  la  redevance  proporiionaelle ,  a  un  pour 
aant  du  prodnil  nai  da  IVipMtaiiatt. 

Noire  ministre  des  travaux  puhiks  (M.  de  Ba- 
vay)  est  chargé  de  l'exécution  du  présent  arrêté, 
qui  tara  Inséré  au  Moniteur. 


417.  —  $  laiR  f  Bld.  —  JrFiti  rojral  porUuU 
cfpnèalton  de  Pétat  de  classification  én 

communes  de  Stockroye  et  de  Zoldfr,  pro- 
vince de  Limbout-g.  (Mooit.  du  11  juin  lâ46.) 

Léopold,aic.  Vil  la  loi  du  31  marc  1818,  râ- 
lai ne  au  démembrfnirtit  i\e  la  caaBMina  da 
;£older,  province  de  Lioibourg  j 

Ravv  natra  arrêté  dn  19  avrH  1888,  appraa» 
vant  les  étals  de  ctassification  des  communes, 
dressés  en  exécution  de»  art.  4  et  7  de  la  loi  com- 
munale du  80  mars  précédent; 

Voulant  déterminer  la  nombre  des  coneetNart 
i  élire  et  te  cen.^  électoral  pour  ladite  commune 
démembrée  et  pour  celle  de  Siockroye,  noavell^ 
nmt  ImUMéa; 

Vu  lai  art.  4,  7  et  19  de  la  loi  communale  ; 

Sur  la  rapport  da  notre  ninialra  da  l'inté- 
rieur, 

Nous  a  vu  us  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  Est  approuvé,  tel  quM  se  trouve  ct- 
anneié,  l*éiat  «upplAnaniaIre  de  claasUcaiian, 
dressé  en  conformité  dai  artldas  préelléa  da  la 
loi  communale. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  l*inlérieur  (M.  la 
comla  da  Tbanx)  ait  abargé  da  TaiéenUan  dn 
prêtant  arrêté» 
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Éiat êmppiémentaire  de  la  eiastificaiion  des  commuer  <!,  dressé  en  conformité  de* 

articles  i  et  1  de  ta  toi  commandité. 
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CONSEILIURS  A  ÉLIRE. 


iiiOiCATion  DE  la 

CLASSE. 

(Art.  i  liù  ia  loi.) 


Ir"  classe  /  aii-dcs- 
de  1,000  ha- 


fie  cUst^  (de  1,000 


CENS  tl.ECTOnAl. 


1 1 


CONSCILLEKS 
à  tttat. 


In. 


INDI€iTIO?l  DE  LA 
CLàSSR. 

■'If'  .'ny 

À«  ntiwm. 

lr«  cUmo  (  Au-des- 

Mtiiidc  3,000  liA- 

.  ,  .r«:  M.-l  y:]tt 

-..  y  a  •'..-•1  idw» 

•    tt  '-:.-  ■  ■ 

.:•  '  l'j i  l 

Vi|  et  approuvé  pour  éir«  aoaexé.i  npife  arrêté  da  5  jain  1846. 


418.  —  6  mil  1816.  ^  JrrHé  ter approu- 
vant tes  modifications  apportées  '  sta- 
tuts de  la  société  des  scieries  et  des  moulins 
A  Hk  ê  Màetiteek.  ^Monit.  da  1t  Jalii 

iiéopold.  «to.  Vta  l*Mp«lili*n  «i-aonnés  <le 

ractepablicreçu  te14niai1846,parM*J.n.  Vaer- 
man,  nofniie,  p?'"^tct:int  ,^  Mn!rnU<  ek-Saint-Jcfln, 
acte  ap^HM-uoi  des  motliftcalioDi  aax  tUituU  ée 
la  lOciéK  «ùoayme  «KM  sS»e  wehfMHénwsa»-^ 
Orne  4  Ws  Jr.  Molenbeek,  cMteTaoi  :  SocMié 
pour  le  commerce  «t  ia  préparatioB  det  hm*  ia- 
digèoca  ei  MQlique*;  mtKliâcauom  penr  les» 
qudlet  on  &»manéê  aMr*  af  pnfctIldB  ; 

Revu  notre  arrêié  du  6  juin  1842,  TiMrtr  'util 
PétaMwneiiieol  et  approuvant  le«  «ialuti  île  U 
•ocMli,  aiDii  que  aolre  arrêté  du  15ftM4»lë4â, 
«pprovvast  l««  nodiflcationi  appMtéw  i  eaa 

statuts  ; 

Vu  iet  an.  i9      «idraoU  éu  C«de  de  omi- 


Sur  la  propotilkm  de  oo^  nfoiure  das  aSalrca 

étrangères 

Nou»  avtnis  arrûlé  cl  arrêtons  : 

An.  l^'.  Sout  appiouvtc»  les  modiûcaiiooaap- 
porlée»  par  l*acic  précité  Ha  14  nai  1616  aifx 
.'tniiU'  ilr  ].(  Si  (.  li  ai  onymc  des  fClviei  9t 
des  moulins  àrUde  Molenbeek. 

Art.  S.  la  prêtante  approbation  eii  accordée 
sana  préiudica  du  droit  dea  tiers.  Noua  oout  ré- 
servons ife  révoquer  celle  approhalion  ainsi  liiio 
lea  auiorisaiioo  et  approbation  accordées  par 
noa  arrêté»  précité» ,  an  cai  de  fiolatlan  ou  d« 
noD-^iécntlon  dea  siatuta  mcNlifléa  d«  la  aoeiéié. 


TÇoti'e  ministre  des  affaires  étrangères  (M.  A*I>ft- 
cbamp»)  est  chiirfé  de  rexécttlioo  du  ifcéaent  fir* 

rèlé. 


Par-devaat  Jeao'UoiBfaflqee  Vaerman,  notaire 
idildaat  à  MgUBifcaaà-^alafrJaan;  l«fBf«4ha, 
et  en  préaMMe  dei  Itaoliia  «MpMs  «aanalt. 

lo  M.  Adolphe  Stoclel,  avpcal»  demeurant  ^ 
Braxelles; 

lo  M.  Charles  lioar|oni  piopriétalraïf  deoMU* 

ranl  à  Muleultcek-Saiol-Jean  ; 

Agais.vaDi  aux, fias  des  préscjilest  eo  Icursqua- 
Ittés  respectives ,  le  premier,  d*adnijnlalraiiettr 
el  le  second,  de  directeur  gérant  de  la  Soaélé 
anonyme  iks  aciéries  et  des  moulin»  i  ris  de 
Hoknbetk. 

'  Ladite  socléléest  conutHiiéepar  tr«l»  actes  pu* 

MIcs,  les  (It  iix  premiers  paj.M'n  devant  le  notaire 
Oc  DoDckcr  à  Bruxelles,  présents  témoins,  les 
dlt-huU  avril  mil  huit  ctoi  ijuaranic  et  viiigtsix 
Juillet  milliiàtccntquarante<deux,etlelrelsJima 
pansé  devant  le  notaire  sou.'isigrt^,  le  scire  jan- 
vier dix-huit  cent  quar^utc-ciuti,  les  siatuls^leU. 
qirils  résultent  des  mêmes  actes,  ont  été  saD^ 
ii<M.n<^5  cl  app(ouv<'>  i)ai-  deux  arrêtés  durojyen 
date  des  6  juin  184â  et  15  f.  viler  1845. 

L('Si{uels  comparants, en  venu  de  ia  respiuituu 
pri lej  en  asseuilblée  générale  de  la  nisdlle  société 
en  date  du  5  du  courant  mois  de  mai,  dont  uo 
extrait  du  rcKistre  des  procès-vcrbatix  délivré  par 
le  directeur  gérant,  enregistré  à  Bruxelles,  le  six 
mal  mil  liait  cent  qoarante^ix,  toI.  47,  hA,  76 
verao,  cate  9,  aux  droila  de  deui  franca  fingt  et 
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»,  ■<nn.»iw«^ compris,  parVaDdc» 
velde,  après  avoiréi^  certifié  ne  varfteur\\»r  le» 
conparaDttf  deinctirera  annexé  à  cetle  minule, 
iWl  4hW  «I  arrêté  les  MoAIBniloM  att  tia- 
tlMt  de  ladite  «ociété,  ooVMaaRi 
L'article  huit  devient  : 

«  Le  fonds  s««iat  est  représenté  par  quatr  emilie 
boit  cailla  acttoM  <1«  doq  caot  traoca  ebacnna. 

«  Les  »ix  cent*  KClions  consliliiaDt  le  foods 
social  aciiicl,  seroui  échangées  dans  len  trois 
mois  qui  suivront  rapprobaiioo  des  staluiSt 
comra  oailla  aeilMi  nciiTeUct  au  prarala  du 
nombre  d'actions  «lue  rhunn  possède. 

•  Les  aciioitaaires  en  retard  de  fatie  «et 
échange  acrontavertia  par  traltiiMcrltoBt  succès* 
tiras  raliatàun  inoin  d'intervalle  4lamdeuiJoiir> 
naux  de  la  capitale,  et  A  défaut  |Mr  <  iit  d'avoir 
t»ii  cal  échange  dans  le  d<ilai  de  trois  mois  â 
IMrilr  do  Jonrda  la  «iarnièra  imertioa,  iia  aarcot 
déchinit  tau  qu'il  soit  besoin  d'autre  mise  en 
demeure  et  par  l.i  eu  le  «Vhéance  du  terme,  de 
leurs  droits  dans  ladite  société,  • 

A  Part.  6  II  sara  ajouté  : 

«  L'assembli  e  gt-iiéra'c  dûment  convoquée  à 
cet  effet,  pourra  à  ta  majorai;  <lt;s  trois  quarts  de 
aaa  neiobraa  tendre,  échanger  ou  a|iporlor  <laR» 
daa  aociéléa  i  créer,  um  partia  des  Milneala  et 
Içrr.iirij  mcnMonnfÎJ  au  présent  articlp,  ain^ii  que 
le  bic-'ti  <{  le  la  société  «  acquis  pour  le  monda^e 
at  Je  t^iâÇdge  du  riz,  le  matériel  d*aiploitaUon 
de  ooiia  induatria  aiaai  que  tout  ce  qui  **j  rat^ 
lâche. 

■  Néanmoins  toiU>;  disiiosition  de  cette  cupèce 
devra  avant  da  recevoir  «oo  effet,  étra  approuvée 
par  le  ministre  ayant  la  eooiDarea  daot  tas  at- 
tributions. • 

boni  acte,  fait  et  pass«  à  Moleitbeelc-Saiut- 
Jaao,  an  l*é(odo,  le  14  mai  1846,  es  présaoca  des 
sieiTr"!  Fr.inro  s-Joseiih  Lamar,  cordonnipr.  <l 
Louis-Joseph  itousteaux,  boulanger,  tous  deux 
doaûolilésà  MoleobeA-SaiBt-leaD,  témotea  qui 
oot  signé  avec  les  eonpiranta  at  mal  notaire, 

après  lecture  faite. 

(Signé) Sioclet,  !«lourl»n,  Lamar,  Rousseaux, 
et  Vaerman,  notaire. 
Baresistré  4  Bruxe1la!i,  le  19  mai  1846,  vol.  46, 

fol.  9Ô  recto,  cases 5  cl  6  ;  reçu  deux  francs  viugt 
et  un  centimes  pour  droit  et  addiliooncis,  coo- 
tenaut  un  r6le  sansrcutoi. 

Le  receveur  (éigo^)  VAinavaiiti. 
AinilXB. 

Socléti  anonyme  des  scieries  et  de*  moulin* 
èHide  Moten^k, 
Assemblée  fénérale  du  5  mai  1846, 

Laaéance  eut  otiverle  à  deux  heiiro*. 
3m«  ssa.  lOMs  &f  I.  —  «eaiT.  lëéti. 


—  AN  1846,  N*  418.  »? 

Sont  présents, 

m*  Jean-Bapllsta  Gende- 

bien,  *        porteur  de  75aclions. 

le  même  ponr  le  ba- 
ronne Duvlvkr.         •  • 

Joseph  ¥efti<,  »        8©  » 

E.  Drugraan,  »  25  • 
V.Drngman,  »       4t  • 

Le  même  pour  Vao 

Voixem.  Osy,  Elias, 

Variez,  »        88  » 

CbarleaLeloret,  »       8S  • 

Joao>Frao(oisVéo  der 

Maelen,  •      100  » 

Louis  Branhttt,  *       *5  •. 

Cbarle.i  Moiirloo,  *       SB  ■ 

Adolphe  Sioclet,  ■        Î5  • 

Auguste  Martin,  •        35  • 

Pronçoia  Pauwels,         •       85  • 

F.  Boojel,  -       S5  - 
Formant  tin  total  de  cinq  cent  vingt  actions. 
Lesquels  se  sont  réuni»  en  assemblée  géot^rale 

sous  la  présidence  de  M.  J.  B.  Geodebien,  prési» 
dent  du  eonieil,  par  suite  de  la  convocation  in- 
sérée dnn^  les  journaux,  le  Monitrtir  Belye,  des 
14,  :23 avril  et  i  m!i\^l'EmancifHition^i  i'Oàter- 
veieur  des  14,  S8  avril  «t  8  mai  deroiers,  les- 
quels se  trouvent  joints  au  procès-verbal. 

L'objet  de  la  convocation  est  la  déld)ération 
de  l'assemblée  sur  diverses  modifications  à  ap- 
porter auK  statuts  de  la  société. 

M.  le  président  met  i-uccisiivedM&t  OUI  VOll 
les  modification'!  »ui vantes  : 

L'article  huit  devient  i 

Le  ftmds  social  est  représenté  par  quatre  mille 

huit  cents  actions  de  cinq  cents  francs  chacune. 

Les  six  cents  actions  constituant  le  t'ond.H  »iictat 
actuel  seront  écliaagécs,  dans  les  trois  mois  qui 
suivront  l'approbation  des  sUluU,  contre  mille 
actions  nouvelles  au  pruraia  du  nombre  d*Mtions 
que  chacun  possèdi;. 

Les  acliunndires  eu  relard  de  faire  cet  échange 
seront  averiis,  par  trois  insertions  successives 
faites  à  un  mois  d'intervalle  dans  deu^i  juin  naux 
de  ia  capitale,  et,  à  défaut  par  eux  d'avoir  fait 
cet  écbanga  dans  le  dMal  do  irob  mois,  i  partir 
du  jour  de  la  dernière  insertion,  ils  seront  dé- 
chus, sans  qu'il  :<n;t  besoin  d'autre  mise  eu  de- 
meure, et  par  la  seule  échéance  du  terme,  de 
leoN  droits  dans  iadilo  société. 

A  rartide  8  il  sera  a  jonlé  : 

i/t-  rialitée  n'*"»*rale,  diVraent  convoquée  à  cet 
effet,  pourra ,  i  la  majorité  des  trois  quarts  do 
ses  membres*  vendre,  écbaofer  ouapporter,  dans 
des  soeléiés  a  créer,  une  partie  dos  bétinienta  et 
terraioa  meaiionnés  au  présent  article,  ainsi  que 

98 


Digitized  by  Google 


588  RÈGNB  DE  LÉOPOLD  I«.  — 

le  brevet  que  la  société  a  acquit  pour  le  raondago 
et  ie  giatage  du  rix,  le  mal^riel  d'esploitaiUm  «Ni 
Mtlt  fndMtffla,  tliiai  qM  tout  ce  qui  ^  rat- 
tache. 

Nf^anmo  n»,  toute  disposition  de  cctle  espèce 
devra, avaot  dt:  recevoir  sou  t-ff«it,éirea(iprouvée 
par  le  aiitotM  ar^nt  le  connera»4MM  aaa  attri- 
butions. 

Après  mûre  délibératioo,  les  modiâcalioas  et 
«dditioDs  sont  adoptées  h  l*nBaiiimRé  dea  mem- 
braa  présents. 

L*asseatbl(-c  délègue  MM.  Adolptie  $(oc1et, 
•vocal,  domiciliéà  BruieUet,  etCtiarles  Neorloo, 
«raeirar-gérant,  domicilié  i  Molenbeek-SaiDl- 
JcaOt  aAu  de  passer  acte  auilieBlique  desdiij 
changements  et  additions,  et  de  ««|iiérir  l*«ato-  ' 
risaitoo  royale. 

La  téaM»  «t  levée  1  quatre  baiirea. 

Pour  copie  couForme,  l«  direotanr^éttnt 
(ligDé)  MMirloo^eic. 

419.  —  5  jciPf  1846.  —  Arrêté  royal nommtMnt 
le  comte  de  Kieltmantegge  grand  offiolet 
4e  ('9réM  du  Uopoid.  iMonlt.  du  Sf  |«ia 

JÊodfêm  «¥oiiliat  doDMT  an  comte  de  ILiel- 

mansegge,  ancien  envoyé  extraordinaire  ei  ttii- 
niatre  pl^nipoieoiiaire  de  ba  Majesté  le  rui  de 
teovfft  à  IniMltoa,  taemMiM  de  Mire  bien- 
YeillâMeei  de  nette  eiticne.  • 


430.  —  û  JOiN  1846.  —  Arrêté  roxul  nommant 
i»  0tmi^4h  Mneékamm»  e^Mer  de  PeréM 
é§  Séopoèâ.  (Menti,  da  17  juin  ISéf .) 

Motif*-  <  Voulant  donner  à  M.  de  Nicdhainmcr 
(Jules),  p^ir  héréditaire  du  royaume  de  Bavière, 
«ne  oiar«iue  parttcnlière  denotrebieaweiHtnee.» 


431.  —  5  joiii  184Q.  —  Arrêté  nyrat  portant 
tumUnathm  de  ehevatUre  de  Perdre  de 
Uopetd,  (Nenil.  dn  11  JuMl.  KM.) 

Ldopold^ele.  Ventant,  pernotémeif Mffe|»«Mia 

lie  notre  saii^raclion ,  reconnaître  1<-s  xervicee 
rendus  au  pays  daos  l*«xervice  de  leurs  fonctiona 
coasulaires  parles  «leurs  : 

Bocdi  (H.),  notre  consnl  général,  eherfC  d*if> 
fairrs  an  Chili  et  nu  f'fTou  ; 

Mail  (V.  (i.j,  oMr«  tititosul  é  Mew-Vuik; 

Jobnaimie  UO»)>*tfv  conMii  ft  Utetpooi  ; 

Poirier  i,J.  M.)«  uotre  coosul  à  Bordeaux; 

Multer  Mtf*  CMtul  à  atiM'^diere* 

iHHIIif 


AN  1846,  N<»  410'-49S. 

De  Conîock  (F.),  notre  oonsui  à  la  Havane; 
Verbrugfbe  (L.),  notre  consnl  à  San^Yago  de 
CiHie; 

rrtmnimccfi  iL.'^.  no'.r?  coBSUlà  Pa'ftrm»; 
Sur  U  proposilioo  de  notre niinislre des  affait^ea 
étraDgèret, 

Rona  avenaerrété  cl  «rréiana  ; 

Ar  i .  î'■^  Les  sieurs  : 

Dusch  (H  ^  notre  consul  général,  cbarfé d*af* 
fan  es  au  Cliili  ei  au  Pérou  j 
Hall  (H.  G.),  notre  eoneul  h  Rew-Yorit  ; 

Johnsiooe  (J.),  notre  consul  à  Liverpool  ; 
Poirier  (J.  M.},  notre  consul  à  Bordeaux; 
Mullcr  (G.  £.)  ,  notre  consul  à  Saint-Péters- 
bourg; 

De  Coninck  (F.),  notre  consul  à  la  Havane; 
Verhruggbe  (L.),  notre  consul  i  San*Yago  de 
Cuba  i 

Ganoilneeei (L.),  notre  consul  à  Païenne;  anni 
Beinniéxchi^v  jiif  Fs  de  l'ordre  de  Léopold.  lia  poi^ 
terODt  la  décuraiion  civile. 

Art.  3.  ils  prendront rany dans  Perdre*  dater 
de  ce  Jour. 

Art.  3.  Notre  min^irc  des  affaires  étrangères, 
ayant  l'admioisiraiioa  de  Tordre,  est  chargé  de 
IVidculion  du  présent  arrêté. 


4SS.  —  8  loin  1846.  —  Arrêté  roytU  nommant 
te  sieur  Ztndft^eter  chevalier  de  l'ordre 
de  Lêopold.  (Honit.  des  M  et  81  Juillet  1840.) 

Motifs.  «  Voultttn  reconnaître  par  un  té- 
moignage public  de  uolre  salistadiomies  sei  vic«S 
rendus  au  pays  dans  resereice  du  Mt  fiMWtion% 
par  le  sivur  Gustave  Lindqnisler,  ineina  nWMVl 
de  Beiftiiue  k  SUKUu»la«>< 


4S3.  —  5  jois  I8|i^.  —  jrrêUk  refwm  mh 

cordant  : 

Au  êieur  ÇaiUeuM  (/^.  <ffOt  éemieiUé  à 
Teumar  cAe»  le  thur  Iféitré  êedeHt.eHm 

de  notaire,  ton  mandataire ^  si«  kifevei 

d'Importation  de  dix  annéet^pour  vnr  ma' 
Chine  à  donner  aux  étoffei  dégraissées 
dee  eouieure  et  dee  ntmttree  trari#ec  en 
t'ignes  droftes  et  ondulées,  brevette  d'In* 
venlion  en  France  gour  quinze  antf  te 
8  novembre  1844,  en  faveur  de  la  société 
Jeurdan  et€*à  Cambrai. 

Au  sieur  Dec/iangx  (Charles),  fils,  doml- 
eWé  à  Saint'Juete'ten'lloode  t  r^e  de 
FÈtùlle^  jt»  9,  tex^Brux^ee^  un  brevet  de 
perfectionnement  de  quatorze  années  ei 
(/(talrtt  moh,  poii}"  des  perfectionnements 
à  ia  prcue  à  plateau  oircutaire  alternatif 
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ff  rrrf'îfhnc.  deslinèe  à  rogner  te  papier, 
tUià  brwêtée  en  sa  favêur  te  S6  cctokr0 
1M5. 

Au  «ifwj*  Stoeitt,  avocat,  domieini  à 

Bruxelles,  pincr  du  Gt  aynt  Sablon,  20, 
un  brevet  d  importation  de  trtise  an- 
nées ,  pour  une  machine  à  faire  de» 
briques,  brevetée  pour  quatorze  ans  en 
Angleterre ,  fe  28  octobre  dernier^  en 
faveur  du  sieur  Alexandre  M  oit. 
l»  (ttiilairt  «al  ttaii  ifaiiioriitr  tow  !••  lndiM- 
Irielt  dtt  paya  qtil  le  loi  denaBdcrant,  &  con* 
slruire  et  à  einpfi  jcr  pour        i>"f>vr«;  compte  h 
laachiM  doai  il  s'agit.  Il  awa  droit  «le  ce  chef  à 
noa  iodcoiDllé  à  régler  i  i*«ni«ble  on  par  arM* 
traga. 

Au  sieur  Pricc-Slruvé  '  f failli am)^  doml- 
eUié  â  Bruxt  lles,  hùtei  de  Groenendael, 
ehe*  le  eleurJHxonteon  mandataire,  un 
brevet  d'Importation  de  dix  années,  pour 
un  appareil  de  vcntUation  des  mines,  bre- 
veté pour  gu atone  ans  en  Angleterre^  te 
11  mars  dem:er,  en  fmteurde  l'Impétrant 
Au  sieur  Mouret  [P.],  domicil  é  à 
Bruxelles,  boulevard  extérieur  de  ff^ater- 
ioo,  n«  43,  un  brevet  d'importation  de  dix 
année* ,  pour  vit  inettument  dU  proaBpt 
comi  ttut ,  pour  exécuter  dt  s  calculs^  bre- 
veté d'invention  en  France  pour  quinze 
années  en  fa 'jeu  r  du  sieur  Philippe,  l& 
%  mare  dernier,  ^Mooit.  du  13  Juio  1846.) 
Ct'b  dtux  di  ii  it'is  hretcu  sont  accordé»  à  la 

même  coodiiiou  i|iw  1»  pr^cédtfOl»  calai  du  «ifur 

Sloclet. 

4tf.  —  6  JBiR  18  f 6.  —  Arrêté  roj  at  dffportant 
deêmodificat  ans  aux  statuts  de  l'acadé' 
mie  rojrate  dv  médecine,  ^oaU.  du  13  Jula 

1S46.) 

J^opold,  elc.  Refn  let  Jlalnt»  ort^^niqnei  de 
racatkuiie  royaie  de  nédeciue,  a|)i>iouvé»  par 
nair»  arrêté  du  19  Kptenbre  1841  j 

Va  la  lettre  du  bureau  de  TAcacémie,  en  date 
du  11  avril  1b46.,  m  9344,  exposant  <|ue  cette  as- 
semblée a  résolu,  â  la  niajoriié  requise,  d'jpt'^^r- 
tarè  laa  awMa  ke  «MditaailaM  Mifaniea  : 

!"  Il  no  sera  [il  i*  nomni('-  ilrr  rrn'mSres  adj  >int«. 

Les  metobres  adjoiou  actuels  peuvent  |Hreudre 
pan  eat  ilaeaiiliiaa  ée  raeadénto,  nal»  Ils  a*oiit 
rata  déJIMralle»  f|«*ia  mtlèreé»  Mtencemla- 

ment. 

9«  Les  memb  es  baaorairts  belges  ani  voix 
dfHMraisf a  daos  Motea  !«•  dkctMekMW  ; 

8«  Indépendanncnt  d«  ses  séances  ardhiiirai, 
i*mÊi*wÊ0Heném  um  têmtt  aaieoMllci 


-  Ail  1M6,       424-41».  m 

Celte  s«'ancff  'olcnnrTk  ?er3  rnn^^rri^e  .mi 
objets  suivants.  (L«  reste  comme  dans  les  sta- 
lau.) 

Tm  égalemefit  la  réaaiMtlaB  de  raeadéiiia.pir* 

tant  (jiio  ion  rA::!fTnont  sera  modifié  COfljflNWé* 
ment  aux  disposition»  qui  précèdeot} 
V«  les  «rtiaiit  1t  at  tl  de*  aialula  da  aelta 

assemblée  ; 

Sur  le  rapport  de nolremini-iff  de  PintérkNVt 

Nous  avons  arrêté  et  arn' loiis 
ArL  i*'.  Les  résoluiioD»  de  l'académie  rojaie 
de  médecloa  et^dcesiu  Iraaieiilaa  «ont  appfwi' 

vées. 

Art  3.  Notre  miuittre  de  l'intérieur  (M .  le  comte 
de  Tlieax)  est  duurf  é  da  PaxécntkMi  du  présent 
andU. 

435.  —  8  jDis  Arrêté  royal  autorisant 

la  perception  d'un  droit  de  péage  dans  la 
commune  de  Peruwelz  [province  de  iiai- 
naut).  (Monit  do  It  Joio  1848.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  cootdl 

caoïeiunaJ  de  ^erowalt 'profloca  de  BaloaM]^  an 
date  dv  6  ddeambra  1845,  toHleltaot  rtiitarfta- 

tiOB  i 

1»  Daahanar  PaMptaoaiaot  dei  toiotint  A  et 
B  établie  poop  la  pafeaiiiloîi  do  droit  da  péage 

•|Mi  3  été  cotreédé  à  cette  commune  parnoair» 
réiés  des  39  octobre  4B37  et  7  fr trier  1844  ; 

9*  De  crier  oo  quatrième  touréao  pour  la  per- 
c'  ption  de  ce  droit  ; 

Vu  Ifs  eertfâcais  constatant  raccompllssemeni 
des  formalités  prescrites  par  noire  arrêté  du 
98  joitlet  1889,  daoe  la»  «Moonoaf  dé  Wiere,' 

RfAton  ,  naiicourt ,  Bnrf,  QueTtOcaiIpt,  GlOod- 
glisc,  Ba^ècleset  Perewelz; 

Vu  les  déHMraiiODi  des  conieRs  commooaax, 
favorables  à  fa  demande  ; 

Vu  l'  tv:^  (^'ja  emeni  favorable,  de  la  d*»put3- 
tioQ  peroiaoeoie  du  coaseii  provincial,  en  date 
da  18  mal  1848,  /),  d«  1S073  ; 

Revu  nos  arrêtés  préciUs  de*  S8  oetniMra  f  8ir  ■ 
et  7  février  18 tl; 

Vu  Tan.  76,  d«  i,  de  la  loi  du  30  mars  ibSé  ; 

Sor  la  propoailleo  da  ooira  BlMalvo  da  i*jalé< 

Noos  avons  arr<?(^  et  arrêtons  : 

Art.  1er.  Par  modiAcation  à  nos  arrêtés  des 
88  octobre  1887  et  7  février 1844,  te  caaeeH  anoa* 
oun.li  de  Perovais  Btt autorité  : 

1°  A  (  hanper  Temp  ai-t-mi  nl  de>(  hureaux  A  et 
B  établis  pour  la  p<:rc(.'pliun  du  droit  de  péage 
qnl  fSiit  l*âbjet  des  diapMltkMu  MMoiaftUaionéas  t 

9*  A  créer  on  quatrièna  boraao  poor  Nt  par- 
capCfen  da  ca  droH* 
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les  divers  bureaux  serool  fixé»  aux  eodroiU 
désignés  dans  la  délibératloii  du  eooteil  eofnnwi- 
nal  en  dattdu  0  déeerobre  1845,  et  iodi<|ué8  par 
le^  chiffres  1,  2,  3  et  4  M  pUa  produit  à  Pappai 
de  celle  délibération. 

Art.  S.  Kotn  niaMnda  iniiUri«Qr(M.1«coiDto 
de  ThMii)  «M  divid  d«  l'toxdeiilloii  du  préml 
arrftd. 

42fi.  -  R  irix  If^lfî  -~  4rr?f^  royal  portant 
annulation  d'une  cUlibération  du  conseil 

bourg  {tUtêiélectorat**].  (Mooft.  du  M  Jnlo 
1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  une  dflibéralion  du  cnnseil 
communal  de  Wellin,  province  du  Luxembourg, 
eu  date  du  30  avril  dernier,  par  laquelle  celte  a»- 
•emblée  a  ataftté  «dr  me  rédamatien  farmée  i»ar 
le  sieur  Wathelet  (Ranhélcmy-Charle»),  <lc  Wcl- 
iin,  à  Peffèt  d'être  porté  sur  la  liste  électorale 
dressée  eo  exécution  de  l*ar(.  6  de  la  loi  provln- 
eiale; 

Considérant  qu'aux  termes  de»  art.  7  et  8  du 
décret  du  3  mars  1831,  modifié  par  la  lot  du 
1«r  avril  1843 ,  e*«it  a»  coHége  dee  booriiiiMiffe 
•I  «ehevins  et  DOn  au  «OMell  eommunal  qu'il  ap- 
partient de  ïiThrrr  en  premier  degré  sur  les  ré- 
cUmatioaa  relatives  i  la  révisiou  des  listes  élec* 
toralet  ponr  la  fbroailoo  dee  dunlifee  et  dee 
conseils  provinciaux; 

Anen.in  qu'en  statuant  sur  la  réclamation  du 
aieur  Watbeki,  le  couseil  communal  de  Wellin 
eel  aorti  de  ses  alIrlIwtlODt  ; 

Vu  Pai  réi«'  <iii  gouverneur  de  la  province  de 
Luxembourg,  eo  date  du  S5  mai  deroter,  susihso- 
dant  PexécatlMi  de  ladite  déliMralloa; 

Vu  MoardMlnllOB  de  la  députalion  permanente 
du  contcîf  provincial,  ea  date  du  8  juitt,  maiale* 
nant  la  sus|Mi)»ioD  j 

Yv  lee  artielee  86  et  87  de  la  M  comuinale  ; 

8ar  le  rapport  de  notre  ■iniatre  do  Tînté- 
Heifr, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  l*'.  La  délibération  snsdite  du  conaell 
eoDttttoal  de  Wellin  oti  aonal4e. 

Art.  i.  Mention  de  ccitc  dijposilion  sera  hite 
dans  le  registre  aux  déUbéraiionsde  la  commune, 
en  marge  de  la  délibération  aoualée. 

Art.8.Holvo  ministre  de  l'intérieur  (M.  lecomie 
d<  Theui)  est  cbargé  de  l'exécution  du  présent 
arrêté. 


427.  —  9  n  !f  1846.  —  Jrrèté  rt^yai portant 
approtfotion  des  statuts  de  la  soeiHédtt 


cliarbonnages  de  Charleroy,  réunion  de 
Mambomrg  et  Btfwnfi»,  JnItoviM  eiMh»' 
nHn,  (Nonilettr  du  M  Juin  1846.) 

|,4opold,  ete.  Va  Peipêdiiion  ci-annexée  d'un 
acte  publif ,  re^u  le  6  mai  1S46,  par  M'  Van- 
derlinden  (J.-B.-J.),  notaire  à  la  résidence  île 
Bnixellei,  acte  renfermant  fea  atalnla  de  la  m- 
ciété  anonyme  dite  des  chnrhonnaijes  de  Char- 
leroy,  réunion  de  Hambourg  et  Baufette, 
Beilevue  et  SablonnlèrCy  pour  laquelle  on  de- 
mande raNierlMtion  preeerito  par  Part  87  du 

Code  de  commr-rre  , 
Vu  les  art.  39  et  suivants  dudit  Code  ; 
Sur  le  rapport  do  notre  miniairo  des  affairea 


Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  \*f.  L'élabli'"'''n)cnt  de  la  société  anovmc 
dite  des  charbonnages  de  Charleroy  ^  rvunion 
de  Hambourg  et  JTowelte,  BeUetmeetSa- 

blonnlère,  est  iinlorlsé;  et  se»  Matiils,  résultant 
»|o  TactP  public  du  0  mai  1846,  sont  approuvés 
avec  les  modificaiiotis  et  tous  les  réserves  el  ooo» 
dlliont  aolTantea  : 

lo  Art.  7.  S*"  alinf^a,  api?tît  le  aot  :  «  lOUlet  », 
intercaler  ceux  :  «  dettes  et  • . 

S»  Art.  9.  Ajoaleri  cet  article:  «  Déplus, 
lot  aelionnaires  consentent,  dès  aujourd'hui,  et 
pour  autant  que  le  benoin  «î'auK'liort  r  l'cxploila- 
Uoo  et  d'augmenter  le  foo«(s  de  roulement  se 
fera  fentir,  i  «ootcrire  rengagement  de  prendre 
au  pair,  et  dans  le  ilélal  'l'un  an,  à  partir  <Iu  jour 
()c  II  ^rtDCtinn  royale,  les  bnil  cent  (Quarante  ac- 
tions de  cinq  cents  francs  non  émises,  les<}uelles 
seront  réparties  entre  looi  les  actIonBaIros  an 
prorata  du  nombre  d'actions  possilfldcs  par  cha- 
cun d'eux,  au  Jour  de  l'asaornblée  du  6  mai 
1846. ■ 

8*  Art  16,  9*  alinét.  A  eommencer  ainsi  quil 
sait  : 

«  L'approbation  par  quatre  commissaires  au 
moins  sert  do  dCehWfe,  ote.  • 
4*  Art.  18.  Batro  les  S*  et  !•  alinéa,  loleffMkr 

l'alinéa,  suivant  : 

«  Le  gouvernement  a  la  faculté  de  nommer  un 
on  den  oomniseaires  spéciaux  qui,  comme 
eem  de  ta  société,  ont  on  droit  de  contrôle  illi* 
mité  sur  toute»  les  aCsires  et  opétatloaa  de  ia 
société.  • 

5*  Art.  84.  i  rédiger  cnmmo  snît  i 

«  Le  con!»eiI  général  se  compose  des  admini»- 
trateura  et  des  coouBlsaaires,  le  directeur  gérant 
y  lient  la  plume. 

»  Il  s*asi«mMe  de  dinit  nn  siège  de  la  société, 
on  roi)  vocation  du  président  du  conseil  d'ad- 
roinisitaiiou  à  Bruxelles,  le  second  jeudi  du 
deuslèmo  moiado  ctefno  ttiniaiira,  son»  la  pré- 
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$iàence  du  président  du  oooseil  d'admioUlra» 
lion.  » 

6»  Art.  38,  2»  a1in<5a,  après  les  mois  :  «  conscl! 
géoérai,  ■  iolcrcaler  ceux  :  ■  »oil  direcUmeoi 
•oit...  » 

7*  Arl.  41.  Ajouter  à  cet  artida  ;  «  Dmt  IHtn 
ou  rauire  cas ,  PapiHvlMlioa  «ta  |oav«niMMDt 
•era  iMicoMatre.  » 

Arl.  t.  Lm  Biedifleati«fit  «t  a^dJUana  priiMD- 

tiooDéea  feront  partie  intr-|,'raAt«  dut  fUllMltdt 
ia  société  à  dater  des  pressentes. 

Art.  3.  I.e«  préseoles  autortialioo  et  approt)a- 
ttoB  Êool  aeoovddM  taoa  préjodte»  dm  drolta  ém 

lier<.  Nous  nous  rtservon»  <le  les  révoquer  en  cas 
de  violaliOQ  ou  de  ooo-eiécutioo  de»  statuts  rao- 
di&és  de  la  société  ou  des  dispositions  du  préseul 
arrélé. 

Notre  ministre  denafrairf<i  r(rnnr:rre»fM.  A.  De- 
elMBap»)  eal  chargé  de  i'exécuik>Q  du  présent  ar* 
rtid. 

î  ''^n  mil  huit  cent  t»ataiM»aii,  la  mjl  du  noii 

d«  mat  ; 

Eal  conpani  dcviDt  H  «  Jaa»»BapUala  laaapli 

Vaoderlindeo,  notaire  à  Bruttilaa,at  M  pfdMaaa 

de* témoins  ci-après  nommé»; 

M.  (e  tMron  Ferdinand  de  Uacar,  membre  du 
adaa(lMl|»,  vidaidwtdueoaaMl  d'adminhtratkNi 

rte  ta  Sociélt*  anonyme  (les  charbonnages  de 
Hambourg  et  bel  le  rue,  douMurant  A  Bruxdlei , 
niaDucak,  n*  59; 
Lequel  comparant,  aialnd  da  M.  AlaiJindra 

Gendebien  fils,  admirittraiptir-gérant  de  ladite 
•ociété,  defaeurani  à  Cbarleroy,  a  exposé  ce  qui 
mU: 

S  l«r.  Dans  sa  réunian  du  vingt-cinq  août  mil 
huit  cent  fuiar.inte-cinq,  dont  le  pn»c;>*-vcrbal  de- 
meurera ci-anuext  par  copie  confurme  délivrée 
par  I*adnittlalralanr-g4raat  da  la  aaeMié,  ac  dû- 
ment enregistrée,  ra-isembféf  général»?  des  ac- 
tiofioaires  de  ia  Société  anonyme  des  char' 
ètniUÊffefdeMambout^  ei  BeUevue  a  approuvé 
at  rauBé  laa  «inocanieata  priaavae  M.  PbiMppa- 
Josppb  M  tllf/ ,  pri<;>rir-f:!ir('  à  Saint-rrhi^lain  , 
pour  la  réunion  d«:»  cbafl*ounages  de  Mambourg 
at  SallaVHtf  avwseaui  delà  SaUoniitèra. 

L^exéculioi)  de  ces  arrangements  doit  résultat 
delà  roD^ttiutioa  «l'une  nouvelle  société  ano- 
nyme, a  tunner  entre  celle  de  Mambourg  «t 
Ballavua  d*iiiiepart,at1f.  Maltei,  préaaiwnd« 
d'autre  pari. 

S  S.  Le  sieur  comparant  a  éié  délégué  par  ras- 
semblée géuérale  précitée ,  du  viugt-ctoq  août 
nll  buit  eaot  qaar«iil»«loq,  à  l*aAt  da  raprd- 
scnlcr  la  socii'té  aclut-lle  de  M  imbouri;  cl  BcIIl- 
vue,  dans  ka  actes  coasU(uii£s  da  U  nouvelle 
ioeiéld. 


—  AN  1846,       4-21.  '41 

En  exécution  de  son  mandat,  il  a,  de  commun 
accord  avae  M.  Mnilas,  toamit  an  gootarBaiBaot 
le  projet  de  Tacle  à  intervenir,  Ici  que  ce  projet 
avait  été  communiqué  à  rassemblée  générale 
du  vingt-cinq  août  mil  buit  cent  quarante -cinq. 

Pluaienrt  nadlflcaïKwa  al  addltlaot  ayant  été 
proposé»'*  d^n-;  le  rniiri  dp  t^nilruclion  qui  a' eu 
lieu  au  ministère  des  afifaireu  étraofèraa  Mr 
ataactattaalarlMttoa  royale,  le  il»w  comparant 
a  cra  4|aa  ton  mandat  était  devant  Iwuffiiant  et 
que  le  concours  direct  de  l'ass^hlée  générale 
des  actionnaires  de  la  société  de  Mambonrg  et 
BallanM  Hall  Dicanairt  |ioar  laoaaattuillao  d6- 
flnitive  de  la  seaMté  pre|aléa  aotiecatle  daittilti 
et  M.  Malle!. 

$  5.  kn  conséquence,  les  actionnaires  de  ta 
•oaMid  aaoojmadaadMrbeoiwgaadellaMbatirv 
et  Bellevue  nnt  éié  ronvotjués  en  assemblér  gé- 
oërale»  laquelle  aura  lieu  ai^urd'bui,  à  dix 
heavea  at  dania  d«  ■■tla,  ao  liége  de  la  ao- 
ciéié  de  conaMtea,  «■  Quâftiar  lidapoU,  prit 
Bruxelles. 

La  convocation,  résolue  par  le  conseil  d'ad* 
BiDlttratlott  dam  aa  ttonloB  d«  qofaiio  «rrO 

mil  boit  cent  quarante-six,  a  été  faite  en  con- 
formité de  Tarlic)?  quarante-deux  des  statuts  de 
la  société  î  les  avis,  prescrits  par  cet  article,  ont 
dlélDiéfdt; 

Dans  le  Monilrur  Bdge.  numéros  dti  dix-neuf 
et  du  vingt-six  avril  mil  buit  cent  quarante-six  ; 

Dans  le  Courrier  Belge^  numéros  des  mêmes 
dates  ; 

robterva^mTf  MaBéNada  dii<4iaiCat 

du  viost-sepl  avril} 
Bt  daoa  la  Jcumat  éë  ekaritrtfy^  nurfnw 

du  dix-«epi  et  du  dix-huit  avril. 

Un  exemplaire  de  ebacnn  des  numéros  ci- 
defsus  indiqués  desdits  journaux  demeurera  an- 
imé i  la  prdaaaoa  niaoto. 

i.  l/i^vuiblée  générale,  fjui  V3  rf^tinir 
pour  concourir  i  U  conatitntlen  définitive  de  la 
•oetoid  noitraila,  ddliMrara  Mr  la  iddactiott  daa 
alatuts  de  cette  société,  telle  que  le  sieur  compa- 
rant Ta  arrêtée,  d'accord  avec  M.  le  ministre 
ayant  les  affaires  de  commerce  et  d'induatrie 
dana  wi  aitrlbiitioiw. 

Cetta  rédaction  ait  «liul  eoocaa  t 

ftTATm 

J)ê  ia  woeUU  tmonymê  de*  ehm^mauigê*  de 

C/tarlerox,  réunion  de  Mambourf  &t  BM- 
weUêt  BeUevue  et  sablonnlère, 

CHAPITRE  PREMIER 
•Ri.'iTAai.tsaEatRT,  ou  noh  et  de  la  DoaiaM 

taaOCIbTÈ,  Ef  os  ses  orÉRATIORS. 

Art.       La  société  cm  établie  an  faubourg  de 


I 
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S4t  IttellB  Dl  LtiOPOLD  t< 

Cliarlerer,  tous  U  dénomination  de  société 
amamrmê  éêi  9km9è9mmgM  dê  CAûHeregr^ 
rêurt-on  de  M an^bourg  4t  BWftlUy  Meffmntê 
€t  Saàionnière, 

Art.  1.  U  duré*  d«  la  aociété  aéra  égale  au 
ttnpa  Bécettaire  pour  répuitemeni  de  la  mina , 
eonformément  à  Particle  dix-buU  cent  ■oliaat»> 
cinq,  numéro  deut,  du  Code  otvil. 

Art.  I.  La  iociété  dvrra  être  diaaaitta,  tiV  ré- 
lulle  (lu  hilan  Apjn  oiivi*  par  qui  de  droit,  que  la 
moitié  de  ion  capital  dfisotif  aft  trouva  abaorM 
par  auite  de  perle*. 

tD  aaada  parta  du  tkrt  dadU  capital,  la  dian* 
lution  pourra  encore  étr<*|»rononcéfî  par  l'assem- 
blée générale,  à  la  majorité  des  iroU  quarts  dea 
fftlK  7  repréaaatéea,  qui  devront  «aoMhaer  lea 
aiW|  alsIAmcs  au  moins  de  toutes  les  actions 
^miie*.  La  résolulioo  de  l'assemblée  générale, 
qui  prononcera  la  dissolu tioot  devra  être  approu- 
vée par  la  fauvaracBent. 

L'aiiemblée  générale  réglera  le  mode  de  II» 
quidaiion.  Toutefois,  deux  liqui(i;)ieurs  ,  au 
oiotDs,  seront  pria  perrai  les  admiaislrai«ursj 
fit  laraat  Itbrea  de  rsAiiar  aatie  misiloB,  ai,  dadt 

ce  cas,  l'assemblée  générale  rf^fflm  %3n%  rfn- 
trtctioa  le  mode  de  liquidation  qu'elle  Jugera 
aMvanfr. 

Art.  4.  La  société  a  pour  objet  PexploltaCioil 
dei  charbonnages  de  Rcll?vi)<>.  d^Mambourget 
Bawatte  et  de  Sabioooière,  la  vtioie  et  le  oom- 
aaeroa  da  ehailMM,  «teii^ua  U  fUtrfaatiatt  et  la 
vente  du  coke. 

Art.  5.  Tout  actes,  tou(  commeree  qui  ne  ite 
lieraient  pas  ioimédiatemeai  aux  opérations  su^ 
ditaa»  ainal  v  réoiMatt  dee  tanJlMld»,  bll- 

Ie1'<  (if  caisse,  ou  fie  toiTtPs  aiitrpi'  vainirv  en  [ta- 
picr^deiaDaiure  de  celles  faites  par  les  banques 
aiariaéee,  aaat  fermelleneai  toterdlu. 

La  eaciété  ne  pourra  acqudrir  M  eamarvar 
des  propriétés  immobilières,  que  pour  autant 
qu'elles  soient  Décessairea  à  ses  exploitations} 
ft  Miaa  d*iiM  aniarlaalla*  eaatralre  do  fattvar>* 

Bernent ,  elle  sera  tenue  de  vendre,  dan»  le  délai 
de  deux  «as,  lea  j^piiétéa  qoi  ne  aant  paa  daM 
oe  ces. 

CHAPITRE  U. 
M  CAMIM  MM  aawifi  MP«  ii*aftOAt  aacuk 

Art.  6  Le  fonds  5oci3!  est  Bxé  à  trois  oaillions 
deux  ceul  mille  frauc»,  représenté  par  six  mille 
quatre  cents  aetioni  de  cinq  cents  francs  cba* 
cooe. 

Art.  7.  La  iociétè  anonymê  des  charbon- 
$m0(U  de  Hambourg  et  Bellevuêy  eanaiituée  par 
acte  passé devau  M*  Coppyn,  naialre  è  Bnaeilea, 
lahdlldécaadta  ■HbdlCMl  lnal«-«api,«oiarii« 


r.  — AN  1Mt,lf«  dir. 

par  arrêté  royal  do  %  Juin  mil  b  lit  cent  qtiarante» 
denx,  à  charge  de  carlaioea  modIAeaiiona ,  qui 

ntr  <^N*  ci)fHerilir<!  pir  nctes  pa««  's  de?anl  M»  Van- 
dcrtinden ,  notaire  à  Bruxelles,  sous  les  datea 
respeclivea  du  dix-buit  déeanbre  mil  bnit  «Mt 
lreMa*bttlt  al  do  qnatre  aoAl  aiD  huit  cent  qoa- 
rante-deux,apponeà  la  présent" société  anonyme 
tous  ses  droits  et  actions,  tels  qu'ils  ont  été  men- 
tionnés dans  rartiele  Imll  dea  ^latuta  arrêtée  par 
ractc  précité  dO  boit  décembre  Mit  boit  c«ill 
trente-sept. 

Elle  apporte  également  les  forfaits  existants  à 
ce  Jour,  déelarani  tadit  apport' qohte  et  libre  da 

toiiti  ^  rtiriri;p  = 

H.  Fbilippe-Joseph  MalUz,  propriétaire,  doml* 
Cilié  t  SaiDt«^blslalD,  stlpulaol  eo  qoMti  de  aaol 
propriétaire  do  diarbonnage  lie  la  Sablonolère, 
et  réunissant  «nr  ?on  rhpf  lo  is  les  droit»  de  la 
société  de  ce  «om,  déclare  ap(>orter  dans  la  so- 
délé  aoovolle  aoo  dtarboonago  dit  delà 
blonnière ,  rien  excepté  ni  l  ' servé  ,  ainsi  que 
tous  les  droits  qui  lui  seront  M-cennui  par  suite 
de  la  demande  en  maintenue  eu  date  du  vingt* 
oaifaHpteMbraaiil  hait  mm  iriioio-bolt$da  pios 

l'-s  forfaits  exîslants  S  cr  jont  :  rl^rlar.int  ledit 
apiiort  quitteet  libre  de  louies  dettes  et  cbarges. 

Il  apporte,  ea  notre,  la  pnrtte  do  «barboo- 
nage  de  Serra  ai  Magrawe->^ur-Montigny-sur 
Snmhre,  toopeanl  le  lerritoiri  de  Charifroy  et 
séparé  du  surplus  dudii  cbaritoonage  de  t^rré 
et  Magravre  par  one  llgoe  drelia  (Miaot  la  pro* 
longement  de  la  limite  adoptée  par  le  société  de 
ta  Sablonniéreet  ta  société  du  Gurgeat,  suivant 
acte  {tassé  le  six  juin  mil  buii  c«ii  dix,  devant  le 
noialra  teoiot.  Ce  damier  aiipart  oit  fiait  aaoa 

la  stipulation  que  les  proeC*  fxiçtnnu  au  sujet 
dudit  clurbonnage  de  Serre  ei  Magrawc,  et  nO' 
laaiaMOt  calut  aetoelleoMoi  paodaot  daraot  la 
daoxiéme  cbambre  de  la  coor  d*a|»pel,  toatra 
Masse  et  Droii -Jet  seront  poursuivis  aux  frais, 
risques  et  périls  de  M.  Matiez,  la  société  nouvelle 
ta  iooaMtuai  aox  cbamoe  daaddéisiooi  è  lUtT' 
venir,  sans  fraie  paoroll^oi  faraMiodo  la  part 
de  M.  M.ili<<K. 

Art.b.i'our  prix  de  leurs  apporta  respectifs,  la 
aadélé  de  Mioilbaorf  at  laUafoe  raaawa  qoawo 

mille  trois  rciit  vin  ;l  action»  df  cinq  cents  frnncs 
de  la  présente  société  anonyme,  et  M.  Malles 
dottse  cent  quarante  actiaiia  da  cioq  cents 
iroMe. 

Art  9  Le  conseil  d'a^lmlnisiration  ne  potjrfa 
émettre,  en  tout  ou  eo  periie,  les  buit  cent  qua- 
rante aetlooe  reaiaot  divponoibles,  que  sur  dé* 
oiiiMi  de  raaaambide  géoérala* 
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CHAPITB8  in. 

DES  ACTI0?«9  BTOBS  ACTIOUHAIBBS. 


AM.  10.  Toutes  lc«  actions  «ont  »!!  pnpi^iir. 

Art  11.  Les  aetlODOiIre»  ne  seoi,  dans  aucun 
«at,  paaaibtaa  qvadala  parla  daoHHiUiiidalaafa 
4ellonf  (latis  la  société. 

An  15,  Tout  |iroT»rî<'"'*'"é  dix  sciions  aura 
TOiK  dÉlibéiailve  <taas  PassemNé*  géu  trale,  et 
iMAol  <l«  «Mt  ^'lliMMMai^  da  Mt  «x  aailao*, 
•oit  CArome  aciir^nniiir»»,  «oli  rnrntnemand.italrr, 
•ans  toutefois  qu^un  seul  membre  da  raïaatobléa 
paiiaa  Nuolr  plus  de  vingt  vais* 

AH*  18b  Sur  la  productton  de  leim  aetiatts,  ou 
bien  r-ir  Ir»  rpmi»'"  ft'iin  rfriini-nl  délivré  |iar  la 
•oclélé  de  commerce  <ie  firuielle»  et  coo»taiant 
laMpèttfaedliaa  aaiiaM,avaeiiiriteallaM4alaan 
saortros,  lee  porteurs  aerontadmls  i  l'assemblée 
p*o<»rBle.  On  y»oiirra  s'y  faire  re|Mésenler  par 
naodaïaire,  lequel  devra  lui-oiéaie  éire  actiou» 


La  production  des  aciioni  on  In  rr'mi'p  âes 
cenlAcats  de  dépdt  devra  avoir  lieu  à  Bruielles , 
aa  eiégc  de  la  société  da  aamaaroa  M  ï  Ckarla*- 
rvf .  as  tiéfa  d«  la  aoeiéié  <ics  cftartoanagei  de 
^^^3^^'^ny  nit  à  Piiris,  cbez  la  personne  i  <*^'t- 
guer  par  le  «MBsell  d'adminisiraliao,  at,  daai 
tont  ta*  cat,  an  Mttaa  Mljoart «fWl  l*aaaaai- 
felée  fdnérala. 

Art<  14.  Les  actiouniires  auront  la  faculté 
d'établir  la  propriété  de  leurs  aciiuos,  par  une 
faMMpttoa  m  lia  raglairaeéala  aaaMié.  liaollOD 
de  caite  Inscription  sera  faite  sur  les  actions.  Dans 
ce  cal,  la  ccsnioa  da  leure  actiooa  s'opérera  par 
uoe  déelaratton  de  traosfkrt  ioaaHta  aar  laa  ra» 
giBifM  et  ligoia  par  ealni  qui  Ml  la  ttmâm  m 
9»  aaa  IMté  da  pMMin. 


CHAPITRE  IV. 


•ai  mif 


Art.  iS.  Au  Ireola  et  un  «liicemhre  de  chaque 
aanée,  les  hvrai  de  \i  locWlé  aerefti  arrêtée  «( 

|*admiaistratlôo  formera  le  bilan  3  elle  y  lienctra 
compte  de  la  dépréciation  da  Tavolr  da  la  lo- 

Ciélé. 

Art.lt.  La  bilan  dréiië  pir  l*«^dilttlitrMldii  direelaor  «éraol,  qiri  aarA  tait  dotuulUtivi  at 


Uoo  de  rassemblée  générale  qui  impliqua  la  dd» 
abarfa  da  l*adniini«tratioa. 

Apr^J  l'afiprohalion  ilu  liilîn,  un  état,  faisant 
suffisamment  connaître  la  siiuaiion  de  la  so- 
ciété, sera  anTaTéaa  nrintotratrwl  laoeonieNe 
dans  ses  attributions. 

En  outrp,  aumiiAi  après  la  mémo  approbation, 
les  comptes  lit:  la  société,  avec  les  pièces  à  l'appui 
pour  laulea  les  apérntfona  eenaonmlea.  laront 
drix^Kt?»  pendant  vlugi  jour^  ti  moins,  an  local 
de  la  société,  A  i'iaspactiOQ  de  tous  lea  action- 
naires iiorteura  da  alx  «ctiaM  an  Bnina. 

Art*  17.  CkMi«a  aetkm  Jenira  d>tt  intérêt  de 
cinq  pnnr  cent  par  an  ;  il  j  aura,  en  outre,  un 
dividende  aoDuel  si  1m  béaéftces  de  la  société 
azoident  laa  Inlérdia. 

L'es  intérêts  ei  dividendes  seront  payés  i  la 
c. liste  de  la  aecilté  de  commerça  da  Bruiailea  en 
À  i'ans. 

Oane  aneun  eai  II  ne  pourrnétre  payé  d*tnlérlii 

aux  actionnaires,  ni  distribué  de  dividende  ou 
de  parts  dans  les  bénéfices,  que  aur  le  prodnit 
uisi  des  opérations  de  la  société,  dédaclton  faite 
de  loulaa  cbarfea  i|uelcenqHet ,  et  aanlement 
jusqu'à  concurcncc  du  montant  de  ce  produit. 

Art.  18.  Chaque  divtdeude  sera  passible  de  la 
reianne  d*un  quart,  dont  11  aera  fermé  un  londt 
(le  réserve.  Celle  releooe  du  quart  cessera,  lorsque 
le  fonds  de  réserve  aura  atteint  le  cbiffre  de  trois 
cent  mille  francs,  et  se  maintieudra  à  ce  cbiffre. 

VlDBtH:lnq  pour  eeot  de  celle  retenue  aont 
spécialement  destinés  à  subvenir  aux  besoins 
imprévus  ;  les  soixante  el  quinze  pour  cent  rea- 
lauis,  pourront  être  appliqués  à  ramélioralioa 
da  l*enlraprlM. 

La  rf^Trvc  s'-n  pbrt'c  par  radmlnislratloQ, 
autant  que  possible,  ea  actions  de  la  société*  ou 
an  fanda  pabUei  on  nailottant. 

A  la  iMnoInclon  de  la  société,  le  fonds  de  ré- 
serve sera,  commo  le  reste  da  l*«voirMeUI,par- 
tafé  entra  les  acUonoairei. 

CBAPitRt  t. 
M  n*AMiiiltftAtitft  M  M  laiiiii. 

Art.  Id.  La  .«oclété  sera  administrée  par  ctiii| 
administrateurs  nommés  à  temps  et  révocables 
par  l'assemblée  générale  j  ils  seront  atilaléf  dl*aft 


sera  soumit,  nv>nt  l«  second  jeudi  du  moh  dé 
février,  à  i'«&aiuen  des  commissaires,  qui  auront 
un  mois  pour  l*eiAaiiner  et  i*appron*ar  tif 
lieu. 

l.'np[rrobatfon ,  psp  (rois  COOimlssAlrèl  âu 
moins,  sert  de  décbai  ge  complète  A  l'admioUtra- 
Uodj  ea  taa  dn  linii-dppft*lMtion,  ratfctoMét 


conseil  d'i  lmitiinrafioti ,  et  (pii  retnpliri  èfl 
même  temps  lesfoociious  de  secrétaire. 

Xh  ioclélé  aura  en  entre,  un  accnt  complabfé 
et  nn  diraeieurdes  irivaux. 

Les  opérations  de  la  société  seront  surveillées 
par  cinq  commissaires,  également  ootninûs  et 
idvoeablei  par  l^atiemblée  générale,  leiqdéW, 


lénélild  iéeiilé,  «t  dtùl  ce  tai,      l*appMM^  aoii  colleeUMoeiit  «tt  iAdiVtdMtMdMût,  m» 
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m  font  (emps,  le  droit  4«  |»reikdre  eonootMOMO 
de  (outet  les  alFait-c*  H  opérations  do  la  MWiélé, 
d'in»|)«cler  le^  édblistemenli  et  travaux,  et  qui, 
le  cas  échéant  font  leur  rapport  à  l'aMeioblée 
finéralo  00  au  cooMil  fteéral.  Ile  uo  pmrenif 
dani  aucun  cas,  donner  dns  ordres  aux  employé», 
e»ntre>ni«lire»  et  oavrion  ao  aerfice  de  la  ao- 
ctéK. 

Un  admlaittnMiiraim  CManitMffOMMnlrant 

le  trente  et  un  déccmbr*;  de  chsiiue  inrtf^c 

Le  lori  déiignora,  putir  la  première  fou  l'or* 
dre  dos  sorties. 

La  première  sorllo  anra  lien  It  tftote  et  im 
décembre  mil  huit  c^'nt  tfiiarante-jepl. 

Art.  au.  Le  directeur  gérant  est  nommé  et 
révocable  fiar  lo  conseil  Réodral  dt  la  société. 

L'agent  comptable,  le  directeur  des  travaux  et 
Jeu  prnjilojY's  su|)<*rH'urs  seront  nomni(^<i  et  rt'vo- 
cables  par  le  «oateii  d'admioislration,  qui  fixera 
leors  Iraiieinoois.  It  poarra  aassi,  de  l^vis  eon- 
forme  ilu  conseil  goniT-il,  répartir  eiUte  les  em- 
ployé» d«!S  gratifications  qui,  dans  aucun  cas,  ne 
pourront  dépasser  cinq  pour  cent  des  bénéfices 
nets,  iBtériis  payés. 

Art.  91.  Le  conseil  cradminlslratiOll  élira  n 
président  parmi  ses  membres. 

Les  résotntions  seront  prises  1  la  najoriié  des 
vois  ;  en  cas  de  paruge,  la  pnqioslilon  sera  re- 
misp,  à  la  réunion  suivante;  et,  s*il  y  a  encore 
partage,  la  voix  du  président  sera  prépondé- 
raole. 

En  cas  i1*iirgenre,  unanimement  reconnue,  cette 
remise  n*aura  pas  lieu,  et  la  voix  dti  prt'^idfnt 
décidM'a,  dès  la  première  délibération.  Uao»  ce 
cas,  les  notiti  d*iirgeDee  seront  constatés  au 
procès^verhal. 

Art.  S9.  Le  conseil  d'administration  ne  pourra 
dclibérer  si  trois  de  ses  membres  ne  sont  pré- 
sents. 

Art.  38.  Le  directeur  [t»  rnt  t  f  si  chargé  d'exé- 
cuter toutes  les  réaulotioQs  ducuuseil  d'admioia- 
traiioa,  de  hil  rendreootnptode  toutes  les  affaires» 
eldelui  soumettre  louieslesproposiiioosqii'exi- 
fcront  les  iotéréis  de  la  sociéit-.  Il  e-^t,  en  ou(v<<>, 
chargé  de  la  surveillauce  «ie  toutes  le»  expluiia- 
tloBs  et  de  tons  les  travaui,  ainsi  que  des  ventes 
et  dchai!. 

Art.  34.  Tousiesactes  d'adminiitration  seront 
signés  par  le  directeur  gérant,  et  contre-signés 
par  l^agont  eomptaliie  on  par  le  directeur  dos 
travaux,  scion  qii<>  icies  se  rattactieroBl  à 
leurs  foiiciioos  rct>|icciivt  s. 

Tons  les  actes  qui  engagent  la  société,  autres 
qui  ceux  qui  rentrent  dans  les  atti  ibutioDs  du 
directeur  gérant.  »«"ront  Mj,'iit5s  p  ir  le  prt'sititnt 
du  coosvil  d*admiaistratiuQ,  assisté  du  directeur 
iéniQl  $1  oewi«€l  strMt  tanna  d*aniwur  à  l*Mto 


I*. --AN  184»,  H*  417. 

un  extrait  de  la  délibératloci  du  conseil  d*adal* 

nistraiion  qui  Pautorise. 

Art.  95.  En  cas  d'empêchement.  If  t'r«'<iiflpnt 
ou  le  directeur  géraol  sera  reoiplacé  par  uo  ad- 
nslttistratottr,  spécialenaant  désigné  par  la  cooaall 
d'adminUtration. 

Art.  I,p  lUrerU-ur  (Îp«  tr.iv3ux  dirigera, 
sous  la  surveillance  du  direuieur  gérant,  tous 
tes  traramt  d*Mploltatloa.  Il  htn  les  tsiana  «t 
devis  et  proposera  In  ftxrition  du  salstrr  drs  ou- 
vriers mineurs  et  autres  ouvriers  employés  à 
Texploitation. 

En  fénéral,  il  eséenlam  tes  ordraeqtil  bri  a^ 
ront  donnés  par  ledir^rt^nr  gérant,  eo  fOCUtdat 
décisions  du  conseil  4'admiaistratiMk* 

Art.  97.  L*agent  eonaptable,  égaloBanl  saw  la 
sorveillanee  du  directeur  gérant,  dM|an  là 
comptabilité,  l'expédition  de^  Factures  et  lettres 
de  voiture.  11  effectuera  les  recettes  et  aainittera 
les  dépenses  ordonnées  par  le  oonsell  d*ndealnis- 
traiion. 

Art.  S«.  Le»  administrateurs  ncjoui^s*Tit  d'au- 
cun traitement;  il  sera  seulement  prélevé  en  leur 
fnwtsr  qolMO  ponr  oent  snr  laa  Meilsas  Mia, 

le»  tiil("T'?ts  prf  jhhlemont  payé». 

lieux  pour  cent  seront  ré|Nirtls  eo  jetoos  de 
préseoeo  am  eonraiiseaires,  et  troto  ponresot 
seront  alloués  au  direalanr  férniit. 

Art.  39.  l.e  directeur  géraol  aura  en  outre  on 
traitemeat  annuel,  qui  sera  fixé  par  le  conseil 
BéttérnI* 

Art.  30.  Les  administrateurs  et  le  directeur  gé- 
rant sevoni  tenus  de  fournir,  pour  servir  de 
cauiionnemeat  de  leur  gestion ,  chacun  une 
aoMiM  do  vint  t  milin  fraoes  on  aoiioas  da  la 
société. 

Les  commissaires  rouroirool)  au  même  tiire, 
chacun  uoe  somme  de  dix  mîMa  llrancs,  égale- 
ment en  actions  do  la  société. 

Mention  de  cette  affectation  sera  faite  sur  les 
aetioo»  servant  de  cauiMooemeot,  et  à  la  c««sa- 
tlan  deafoMliona  deitttniairos,  le  Mla«  atumal 
éiaot  appronré,  elles  setoot  remplacées  par  des 
iitr<  »  nouveaux.  Les  ancleooes  pièees  seront 
alors  aouiilées  par  le  conseil  d'administration. 

Art.  SI.  Le  conseil  d*adminlstration  sUtseen- 
blera  dedroil  an  .«légedc  la  société,  ou  i  Bruxelles, 
eo  vertu  de  coovocatioodu  président,  le  troisième 
jeudi  de  chaque  mois.  Il  s'assemblera  plus  sou- 
vent, si  la»  airoMManoes  Toxigent. 

I,e$  procès-verbaux  seront  sii;nt''5  «^ance  le- 
fiaole  «i  seront  revêtus  de  la  tiguature  de  loua 
les  oMMbrns  présania. 

Art.  39.  Chaque  adninlstralettr  a  le  droit 
«l'inspecter  les  travaux  quand  il  le  Juge  conve- 
nable et  de  vérifier  les  livres  sans  déplacement  ; 
mais  11  an  fcat  dooner  «Tonlra  «nx  employés 


Digitized  by  Google 


RÈGNE  DE  LÉOPOLD  ï" 

ef  auxouvHpri.  Il  rend  compte  de  ses  Inspection» 
au  cooteii  ii'aitniioi»tralion  et  lui  fait  ic.$  propo- 
alllsiM  i|n*ii  JogenlèlM. 

Art.  33.  I,es  adminiitrnf cur^  Pl  les  commls- 
Mtret  «le  la  (ociélé  ne  «erunt  responsables  que 
M  rctéCDfjoo  dn  nandit  qu'iU  auront  reçu.  Il* 
M  eMifMleroAt  Janali  «acniift  «Mlfation  per- 
sonneMe,  relttivenent  aux  eDgafemciii»  île  la 
•ocîété. 

GIAPITM  VI. 
»v  coKSKit  «iiiaiA. 

Art*  M.  La  oaoaail  général  «e  compow  dat 

aiitaioUtrateurteldes  cooimisntret.  Le  diroetaiir  • 
giraat  j  tient  la  plume.  Il  s'aneaible  de  dratt 
a«  «Mfa  da  la  loalétë*  ou,  Mr  la  eaovacattoa  éu 
prusldeol  ou  du  conseil  d'administration  ,  à 
Briixellet.  Il  K*as.<«cnible  plut  aowreat  ai  laa  elr> 
«onXaoce*  rekigetii. 
Art.  85.  U  prMdani  lui  iOMMl  réiat  date 

lOCiëll* 

Art.  36.  Le  cooieil  gCuéral  peut  être  cooaulté 
par  |*adinloiatratloa  iur  loutat  lea  apérationa 
4*un  IniMR  majeur  pour  la  aociéié.  Les  délibé- 
ra* on«  7  auront  lieu,  et  lei  procèa-verbaux  de 
•et  êtaocM  feront  tenua  de  la  même  laaiudre  que 
eaux  dat  aéiDcaa  d«i  caoaell  d*adflBloîMffatkM. 

CHAPITRE  VII. 
Mik*aiaaBftia  «iateAXB. 

Art.  37.  L'assetuIiVe  gt'nriale  se  compoie  dei 
actionnaire*  ajraot  dix  actions  au  moins.  Elle 
ae  I  éuoit  le  deuxième  Jeuill  du  mots  de  novembre 
de  ehaqua  aoaéa.  à  odm  facuraa  du  matin,  ali 
>ié|;edela  ••ofii^té.à  Charloioy  fKnn^  rp>tt r ;i«Hem- 
Mée,  il  sera  procédé  à  la  nomioaiioo  des  admî- 
•iilntanre  at  comniaaaf  ret  aortanl  au  trante  at 
no  décambre  de  chaque  auoée. 

Art.  38.  L'assemblée  giMiérale  se  réunit  égale- 
aaent  le  second  jeudi  du  mois  de  mai  de  cliaqua 
aaaéa,  è  la  aaéiM  baura,  |H»nr  anlandra  la  rap- 
port sur  le  bilan  >tf  la  société. 

L'assemblée  géol-rale  peut  éire  convoquée 
exlraordîoai rement  à  Cbarleroy  ou  à  Bruxelles, 
pw  la  canaail  d'admlolMnliim  au  par  la  coowil 
général,  sur  la  demande  de  trois  commissotrea  an 
de  ciaq  actionnaire»  ayaol  le  droit  de  voler. 

L*aaMiiiblée  générale  peut  délibéra?  anr  tonte 
yrapoattian  Mta  par  l*uo  ou  par  l*au|ra  dea  da«x 
conneils ,  par  titug  actionnaire»  M  par  deux 
commissaires. 

La  convocaiioa  extraordinaire  de  ranemblée 
générale  et  le  rappel  des  époques  de  ses  réunions 
orilin.urc»,  ont  Ih-u  par  avis  insérés  à  deux  re- 
priset  ditîcrcûU-s  au  moins,  ei  poer  la  première 
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^is  quinze  jours  mnins  d'avance,  dans  le 
Moniteur  belge ,  «lans  deux  des  principaux  jour- 
naux quoildieoa  de  Bruxeltes.  dant  no  Jovmal 
s'impi  imant  i  Cbirlerojr  et  daoa  la  Ifimllévr 
français. 

An.  89.  Ko  caa  de  décè»  on  de  retrallo  d*wi 
admlDlMrateur  on  d'tin  commii^saire  dapaf*  te 
dernière  assemblée,  il  sera  procédé  à  son  rem- 
placemeol  dans  culte  qui  suivra  immédiatemeot 
«e  déeèton  celte  retraite;  ton  loocanattr  aara 
nommé  pour  le  temps  que  daTalantantara  durer 
le«  fauctioaa  du  remplacé. 

CH4P1TRB  Vni. 

oitrwmofia  a<sinAi.ei. 

Art.  40.  Des  règ  ements  particuliers  à  établir 
par  le  contell  d*ailrolnitlralloii  et  i  approuver 

]\iT  rnnsel!  çi'r.ér.il,  orçani  rrnnt  l'ordre  de 
leurs  délibérations,  les  divers  services  de  la  lo- 
ciéié ,  la  marche  de»  travaux,  leur  aurvetllanca , 
laa  attributions  des  employés  et  leurs  rapporta 
entre  eiix^  ainsi  que  les  fraisde  déplacement  des 
administrateurs  et  commissaires,  pour  le  service 
de  la  aociété. 

Art.  41.  Les  pié^enls  «t.itutj  pourront  être 
changés,  modifiée  >u  étendus,  et  le  fonds  social 
aliéné,  par  décts-on  de  l'assemblée  générale, 
apédalement  convoquée  à  cet  effM,  et  ddment 
nveriie  d'après  le  nindcprwcrit  h  l'article  iroBlO- 
buit,  de  l'objet  à  mettre  en  délibération. 

Les  décisiooa  seront  prises  dans  celte  aaaam* 
bléa,  I  la  majorlié  des  trois  quarte  des  voix  y 
représentées,  et  ij'it  (f)-vront  constituer  les  deux 
liera  au  moins  de  luuie»  les  action»  émises,  pour 
le  cas  de  modMaationa  A  ap|«ortar  aux  statoliy 
et  les  cinq  sixièmes  ni  moins  de  lontes  letactlom 
émîmes  pour  le  cas  d'aliénation. 

Ari.  42.  noM  nommés  pour  la  première  fois, 
par  les  présents  statuts  : 

Administrateurs. 

MM.  le  baron  Fcr.imanii  de  Macar,  sénateur; 
Alenandru  ueiidebieo  père,  avocat  j 
Joiapb  Meeu»,  administrateur  de  ta  sociélé 

de  commerce  de  Bruxelles  \ 
Jacmart,  professeur  éménle  de  l'ancienne  . 

université  de  Louvaio; 
Gosiave  Nalinna,  avoeai,  al  beurfmeslre  à 

Cbarieray. 

C!omm(«Mlnaa. 

MM.  Demoock,  administraienr  de  la  Société  de 

Coinnicrre  de  Bruxelles; 
Le  comte  Henri  de  BaUlet,  directeur  de  la 
Société  générale} 
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MM.  Jeao-B«pUtle  Gendeblen,  propriétaire  à 
Brnaatiw; 

Louis  Troye ,  membre  é»  la  «bambre  de* 

représentaals ; 
llallei,  propriétaire  1  SaintiGUilaln. 

Dlrtcieur  génuÊL 

M,  Alexandre  Gcndphlrn  nis,  membre  de  la 
cbamitre  de  com  morcc  de  Charlcroy . 
Après  cet  exposé,  le  licur  coniparaoi  a  rcquia 
I*  Bouire  todMlfdéde  dresser  proeès-ferbal  da» 
délibéra  lions  de  raMettUée  géAirate  qui  va  le 

con!>iiluer. 

.  El  leciure  faite,  ii  a  sigoé,  de  même  que 
M.  Aleiaudre  Geadebiea  «s. 

(Signé)  Baroa  de  MAïua,  A.  6ia»iMiii  flia. 

Sont  ensuite  comparus  (suiveai  les  noms) 
Lesquels  comparants,  représeutaoi  ensemble 
M  loQl  trelm  cent  quiose  actions  de  la  soeiéltf 
anonyme  des  charbonnages  de  Mambourg  et 
Bellevae,  c'est-A-dire  ie  nombre  total  det  «ctionB 
dnlses. 

8e  sont  censtilnéa,  sens  la  présidence  de 

M.  le  baron  de  M  icar,  en  assemblée  générale  des 
aclionnaires  de  la  prédite  société,  à  i'effel  de 
délibérer  sur  les  matières  indiquées  dans  re:iposé 
qnf  précéda. 

Lecture  ayant  été  faite  dudit  exposé,  Ta^sem- 
biée générale  a  pris,  k  l*ananiniité  des  suffrages, 
la  résnlution  suivante  s 

1«L*acte  ooBsUtntirde  la  inelété  anonyme  des 
charbonnages  do  Charleroy,  réunion  de  Mam- 
bourg  et  Bawetie,  Bellevue  et  Sablonnlère,  tel 
que  cet  acte  a  été  proposé  par  M.  le  baron  de  Ma- 
car,  au  paragraphe  quatre  de  Texposé  qui  précède 
la  préicoie  délibération,  est  adopté  et  approuvé 
en  toutes  ses  dis|K>si tiens. 

9»  En  eonséqvencet  ledit  acio,  dans  les  teracs 
de  la  proposition  faite  par  If.  le  baron  de  Macar, 
sera  défloilif  et  deviendra  le  contrat  constilulif 
de  la  société  anooyme  sa«dite ,  anasitAl  que 
M.  Halles  j  aora  donné  son  adhésion. 
Bst  casnite  Intertenu  : 

M.  PbiUppeJosepli  Malles,  déità  nomné  et 
qualifié; 

Lequel,  après  avoir  pris  connabnnee  de  tout 
ce  qn»  précède,  a  déclaré,  adbérer,  pour  ce  qui 

le  concerne,  aux  résolutions  qui  viennent  d'éire 
prises  par  rassemblée  générale  des  actionnaires 
de  raneloono  société  dm  charboBoagisde  Maa- 
beurg  et  Bellevue. 

En  cooséqueoce  : 
L*aMcrablée  générale  susdite,  d'une  part; 
Et  ledit  M.  Philippe-Joseph  Malles,  d'autre 
part; 


Ont  déclaré  qne  la  soeUté  anonyme  des  ebaf' 

bonnages  de  Charleroy,  réunion  de  Mambourf 
et  Baweite,  Bellevu)'  et  Sabloonière,  est  dès  au- 
jourd'hui déAoiUvenjeot  coosiiiuée  sur  les  bases 
ci-dessus  établies. 

Et  ils  ont  chargé  M.  le  baron  de  Nacar, 
M.  Alexandre  Gendebien  fils  et  U.  Mallesde  Ibire 
les  diligences  nécessaires  pour  obtenir  l*aHtori- 
ration  royale,  leur  donnant  tout  pouvoirs  A  TeAM 
d'inlroduire,  dan?  \e<  si.ituts  qui  viennent  d'être 
ado|ilés.  toutes  modifications  qui  seraient  ulté- 
rieurement propotées  par  le  gonveroement , 
avant  i*antorisatinn  rdyale. 

De  tout  quoi  ledit  noi^iire  a  dressé  le  présent 
proeè»>verbal,  date  que  dessus,  au  Qoartier- 
Léopold,  coBUMUe  de  88lnt«Joeso*te»>tlantfa; 
en  présence  des  sieurs  Corneille  Blanpain  et  An- 
toine Van  Gorp,  demeurant  tout  deux  à  BmiellM, 
témoins  à  ce  requis. 

Lecture  faite,  le*  comparants  «  Iniorviuale 
«M  eiiné  afw  lae  témaina  at  le  MMUo. 


m.  ^  f  nm  1il8.  —  Étët  énatè  pânieml- 

nhtfedet*lntirieui'  (M.  le  coœic  de  Theux), 
en  exécution  de  l'nrtlcle  \  de  In  loi  du 
Z\  Juillet  et  de  l'arrêté  roi/al  du  7  août 
1B84 .  éf  Indl^uuU  tê  prtt  mcyen  du  /Vp- 
ment  et  du  êêl$le  pendant  fa  semaine  du 
lundi  lar  au  tamttti  6  Juin  184B.  (Montt. 
du  10  juin  1846.) 
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VBOnST. 

QnBBt. 

Frlx 

Quant. 

Prix 

vend. 

moyen. 

vend. 

moyen. 

fr. 

e. 

79 

Pr. 

t. 

âttvers* 

87 

88 

89 

17 

89 

Arlon, 

430  31 

00 

120 

31 

75 

Bruges, 

555  21 

5f4 

108 

16 

83 

Bruxelles, 

1,643  23 

87 

167 

18 

Gand, 

»73 

S2 

48 

S3i 

16 

» 

Hasseit, 

ti9 

f6 

Tt 

1,99« 

99 

Liège, 

3,475 

32 

19 

1.143 

17 

34 

Louvain, 

900 

25 

ôO 

111 

19 

65 

Mons, 

4,000 

33 

61 

800 

15 

64* 

NamnP, 

6() 

33 

34 

17 

Totaux.  .  .  ■ 
Prix  moyen  . 

12,271 

'2'-, 

h,9«3 

488»  18  iviS  1846.  —  lo!  prorogeant  la  M 
êotmnamt  lu  éênries  aliauntalre*  (1). 
(Moniudnl4Jubif848.) 


(1)  PréseaUtiea  à  la  okaasbre  dii  i  spi  iiMlaaii 
laBBmai  1848  (Deen^  p,  1448  at  1848^-.  Rap. 
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Lt  0{N>l«i,etG.  Lei  chanibKi  ooi  aiiopié  ei  nous 
MoctiOttttoiM  n  qiil  Miil  : 

Alt.  l'r.  La  loi  du  94  afptembre  1845,  concer- 
niDi  I'  <  denrées  alimeotairet  est  |»rorag4t  Itu- 
qu'âu  l*'  «»clot»re  procbaïa. 

L«  f oHvenMBMM  «M  aaioriaé  «o  outre  i  à  ta 
proroger,  en  tout  <m««  iMUrita,  jMqtt*«a  1*44- 
cenihic  suivant. 

Art.  S.  La  prétenle  lot  sera  obligatoire  le  iea- 
denain  d«  ta  publicalkm. 

r  (imiiîgiiong  la  présente  loi,ordonnoc'; qu'elle 
•oit  revêtue  du  icciu  de  PEUi  et  publiée  par  la 
Tok  dn  Manitevr, 

C*iatre-«igoé  par  te  miniatr*  4ê  liiilériwr, 
M.  l0C«oied«TlKiii. 


430.  — 10  aim  ti46.    Ârrêlê  rorat  poHaut 

création  d'une  6«  division  au  ministère  de 
Vintirieur.  (MooiL  da  »7  juia  1<M6.) 

Lropoid.  etc.  Sur  it  propoiUkm  dc  AMre  ml- 

niait  e  de  rïDtérteur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

A  l.  1er.  Le  service  de  lantt  rormera  la  6«  dî- 
Tiaiito  do  nioitière  d«  riotérienr,  loiu  li  Utro 
de  pivù'on  fies  affiàre»  méditée  ef  é§ 
ffygiène  putillque. 

irt.  S.  lut  doetéur  SantMir  (Dicudonnê) ,  in* 
•perieor  du  service  de  santé  civil,  réaiilraà«« 
fonrliODS  i-el  e'f  de  chef  de  la  6«  division  dn  mi- 
iiiêtère  de  riuiérieur,  «vec  cooaenraiio»  de  mu 
irahemeat  «elael. 

Art.  3.  Celte  division  aura  dans  sesattrihtiiioos 
Texécuiion  des  dliposUioos  et  rexamen  lirs  af- 
fairva  concernant  l'exercice  de»  différeoles  bran* 
«Ma  d*  I*«H  4t«  ftttrfrj  PliniêM  M  la  talobrlM 
puMlqups;  PAcadémie  royale  iU  médecine,  le 
sers  icc  aaoïUire  des  porta  de  mer  et  des  cètes, 
rbygiëne  «1  la*  naladiaa  des  animaux  domes- 
tiques. 

Art.  4.  Notre  ministre  de  l'inl^ripur  (M.  le 
«omle  de  Theux)  est  chargé  de  TexécolioD  du 
pNaanl  arrli4. 


m.  —  10  jQiB  1844.  —  jêrtétiê rcorsnue gui 
accordent t 
MHÊtitrnêtkÊttgr  {Charte s]  fils,  dml^ 
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oHié  à  Saint -Jotee '  ten-  Noode  t  ru»  de 
eÊtoUê^  Vf  %tum  kfwet  dPimmmakm  de 
fMt/ue  mnéee  peur  «Md  preeee/tm^  à 
empaqueter  \ 

Au  sieur  Bonne  [J.  B.j^  domicUté  à 
Bnueei/eii  rue  deâ  Chate^  MM.  ii*14, 
un  brevet  d'invention  de  quiÊlMÊ  deutéM 
pour  un  ciment  hydrofuge  ; 

Au  sieur  Mei'le  (Â.  J,)t  domieHié  à 
»ruxetiee%  ptaee  du  emudSubiom,  ji*  M, 

chez  !r  sieur  Sloctef,  snn  mandataire,  un 
brevet  de  perfectionnement  et  à'impwta- 
tlon  de  doute  ututêee  et  tr»te  umle  peur 
des  perfectionm  ments  au  procédé  de  las^ 
natfe,  breveté  en  ta  faveur  le  M  mprU 
i84ô.  iMuoil.  du  Id  Juin  1846  ) 

Le  titulaire  eit  tenu  dWorla«>  tmia  les  tndttl- 
irlaia  du  paya  qvl  la  lui  daaaaDderoat  A  amidayar 

pour  leur  propre  r>  mpt!?  Ic^  perfcctlonnpmenU 
dont  il  s'agit.  Il  ai  ra  droit,  de  ce  chef,  A  une 
iodannllé  à  riglar  à  Taoïiiabla  par  arM- 
tM|e. 


Mi.  — 14  MIT  1848.  —  M  fuimnnyf  •»  M- 

nltf^ri*  de  ta  guerre'  Ttn  rr^dît  fie  1Î5  mu- 
tions de  franc* f  portant  à  98  mlilions  de. 
firwcs  tet  ^pmtei  de  Pexerelee  1846  (1). 
(MMit.  dct  15  at  te  Juin  1848.) 

Léopold,  etc.  Les  charobret  ont  adopté  et  Bout 
MHMtlMinout  ce  qui  luH  * 

Art.  l«r.  Indêpen  lammrnt  des  crédits  attoudi 
par  les  lois  du  31  di  cembre  1845,  du  SI  mars  et 
du  10  mai  1846,  il  ai  ouvert  au  ministère  de  la 
guerre  uu  crédit  do  quiue  millioos  de  franea 
(fr.  15,000,000  ,  pfvrianl  les  dépenseï  t\c  l'exer- 
cice Ctturani  à  la  souuic  de  98  millioos  «le  fiaaea 
(fk*.  88,000,000). 

Art.  9.  La  présente  loi  sera  oMifatolta  la  laiH 
demain  de  sa  publication. 

Promulguons  ta  préseate  loi,  orduuaoas  qu'elle 
aait  rcvdtua  dn  aaaau  da  rtf  lal  al  pubilda  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Cootre^tigoé  par  le  miaiitra  de  la  fuerra , 
M.  Prisse. 


488.  —  14  avm  1846.  —  Loi  qui  ouvrt  au  dé- 
ptHtmeiU  éet  finamêe  («suivie»  1840)  um 


pert  de  «.  Br^eat  le  fO  naat.  —  IHscimfen  le  M.  de  Gareia  le  4  juin  l848.->Dfse«eneo  la 8  Joio. 

S  jtii  II.  —  A  il  option  lo  4  juin    i  r  "J,  \  oi  \  rt  ni  r  i  \ .  —  AitoptioD  le  nie  me  jour  pnr  32  voix  cont  re  17. 

Happort  au  »énal  par  le  oiar^ui»  «le  iiudo»  lo  Rapport  au  »éaat  par  M.  le  baron  du  Tiicittret 

CiaÎB  1848<  —  DiMusaiea  le  8*  — ►  Adeptieu  lo  le  11  juin  1846.  —  DisciuKoa  le  lijuin.  —  Adop> 

uiHiaioar  par  88  voix.  lion  le  néaa  jour  par  19  taix  oanira  3  (8  absteap 

(1}  Repart  à  la  aaambre  des  reprdsentâals  par  liens.) 


DigitizecI  by  Google 


»4S  RfeONE  DE  LÉOrOLD  1". 

crédit  tupplémentaire  de  80,000 /Vonc*  (Ij. 
(M«rit.  dM  15  «t  te  Jdia 

Léopold.etc.  Les  cbambrei  oot  adopté  et  oous 
tanetioBaoo*  m  «fiti  mit  : 

Article  unique.  Il  ett  ouvflfft  «Q  d4|MKcvM0t 
de«  floaDcea  (exercice  1846)  no  crédit  »up|iM- 
meDUiirc  de  quatre-viogl  mille  f  raoct  (fr.  80,oa0), 
pour  «piiN^riailoii  des  locaux  de  PbÔlel  det  Mon- 
0aic«  à  réiabliesemeot  d'un  affinage  et  |»our  ré- 
paration et  reoouveUeflMnt  partiel  dei  niacb  me». 

Ce  «ridtt  foriMfi  l^krllde  unique  du  chapi- 
tre Vit  du  bwltet  dea  tnaiMea  pour  l*eicrelee  de 
1846. 

Promulguons  la  préieale  loi,  ordonooni  qu'elle 
«rit  rerdlue  du  aeteu  de  Vémt  et  puMde  par  la 
Mie  du  Moniteur. 

Contresigné  par  le  oiioiatre  det  flnaacei, 

M.  J.  Maluu. 


434.  —  14  joiH  1846.  —  Loi  ouvrant  au  mi- 
nittirê  des  affaire*  étrangères  un  crédit 
tupplémentaire  de  trente- neuf  mUie  six 
cent  dix-huU  francs  hutt  cfntimcs  dntlné 
à  couvrir  de*  dépente*  arriérée*  de  lâ4ô  (i). 
(Menit  det  14  et  16  Juin  1M6.) 

Léopoiti,  etc.  Le«  cbatobres  oal  adopté  et  oou$ 
tinctiont  ce  qui  inlt  : 
Article  unique.  Il  ett  eufert  eu  département 

des  affaires  élranf^èrei  un  crédit  sri()|ili'menlaire 
de  tienle-iieiU  uiilk       ceal  iIijl  huit  fr  anct  huit 


(1)  Pré»entation  à  la  chambre  dei  reprtiscntanls 
le  \7,  mai  1 H46  (DoruiB,,  p.  1507.)  —  Rapport  par 
M.  Zonde  le  SO  oui  (Daeom.,  p.  1479).  —  Discus- 
tlon  le  4  Jnio.  —  Adeption  le  même  Jour  par 
47  Toii  cODlri  M  fl  aljstention  . 

Rapport  ai^  t^aat  par  M.  le  baron  de  Rojer  le 
10  juin  1846.  —  DitcncafaM  le  fl  juin.  —  Adop- 
tion le  IS  par  95  voix  contre  1 . 

(9)  Présentation  k  la  chambre  flc«  reprétenlanta 
le  4  mai  1846  (Docum.,  p.  1909  et  1949).  —  Rap- 
port par  M.  Os}  le  16  mai.  Ditcutsion  le  f  juin. 
—  Adoption  le  méOM  jour  par  55  voix  contr  e  20. 

Hspport  an  »ënat  par  M.  le  baron  de  Koyer  le 
9  juio.  —  Ditcuuion  Ici  11  et  12.  —  A<Ioj>iion  le 
même  jour  par  S4  voit. 

(3)  Préaeotalioo  i  la  chambre  des  n^résentaola 
le  10  «ni  1844.  —  Rapport  par  M.  Ven  Cniaen  le 
SI  jnnvicr  1815.  —  Disciusiùn  en  comité  tecret 
Ici  î«r,  2,  5,  4  «t  5  ilécenîbre  1845.  —  Adoption 
le  5  décembre  1845  par  64  toïx  (3  abiteniions). 

Rapport  an  sénat  par  M.  de  UaoMj  le  16  mai 
1846  (bocnoB..  p.  1694).  —  fHaenMien  en  conitd 
•ecrct  le  5  juin  1 846.  —  Adoption  le  S  juin  i  l*n* 
oanimité  des  31  membre*  prMtntt. 

(4)  «  Le  rapport  au  ténat  de  M.  de  Bauaij  Mt 
connaître  ce  qnî  e  donné  lieu  ^  la  loi  que  noua 
publioM  :  e^eit  lediforaîté  du  jun^pradenMqÉS 


■AN  1846,  N"*  434—430. 

centimes  {fr,  39,618-08),  destiné  à  courrir  des 
dépenses  arriérées  de  1845. 

Celle  somme  sora  ajoutée  à  Pallocation  volée 
pour  le  chapitre  VI,  ariicle  uniriiie  ûn  burlpet  de 
184$,  intitulé  :  missions  extraordinaires,  traite- 
ments d*aK«ntt  pollliqttet  et  cootnlaireé  en  Inao- 
tivité  et  dépenses  imprévues. 

Promtil}>:non«  la  prc'-cntpfoi,  ordonnons  qu'elle 
soit  retéluf  du  sceau  de  PEtat  et  publiée  par  la 
vole  du  Moniteur. 

Contre-si(^ru^  prrr  le  ministre  des  tikirtt  élratt- 
gèrM,  M.  A.  Oecbamps. 


435.  —  14  ji fî  ïHiG.—yirrêiâ  ror a t nommant 
te  baron  de  frinlt-Treuenfeld  officier  de 
i'ordre  de  Léopold.  (Mooit.  du  37  juin  lâ4G.) 

Motifi.  «Voolant  donner  au  baron  Alexandre 
de  Vriots-TreoenfeM,  chambellan  aeiud  de 
s.  M.  1.  etR.  AP  tunenar^edenetrebieuveU- 

leoce  particulière.  » 


430.  —  1!5  jT  i'»  Î846.  —  Loi  qui  remplace  les 
di*potiltoH*  de*  article*  331,  333, 333. 354 
€t  885  «te  Codé  pénal  (3).  (Mooit.  du  17  Juin 
1818.) 

Léopold,  etc.  tes  cbarabresent  adopté  et  nous 

sanctionnons  ce  qui  suit  4)  .- 

Art  I"        articles  331,  332,  333,  334  et  33.1 

du  Coilt  |i('iial  de  1810  sont ahropi*»  tri  remplacés 


&'ett  produite  entre  la  cour  de  cas^atiou  et  les 
cour*  d'appel  sur  la  portée  et  Pélcodae  de 
l'art.  334  du  Code  pénal.  A  l'occation  du  recours 
léçialatif  qu«  celte  diverfpnce  bthïI  provoqué,  lo 
ministre  de  la  ju»tii  '  m  j  luMim  ^  n.i mbres  de  la 
législature  comprirent  quo  le  moment  était  venu 
do  combler  quelque*  lacunes  que'  l'intérêt  des 
mœur*  réclamait  depuis  longtemps  ;  on  le*  trou* 
vera  dans  les  nouvelle*  dispo*ilion»  qui  remplacent 
cellci  des  art.  3Ô1,  33:1,  513.  334  et  335  tlu  C.oiio 
pénal. -'Nonsdevoo*  nous  borner,  dan«  no*annota- 
tions,  aux  eilrails  dos  rapports  fait*  à  la  chambre 
fies  représentant*  et  au  sénat  par  MM.  Van  Ciitiem 
et  lie  llaussy  ;  ce  sont  Ws  iicuU  documutilii  qui 
peuvent  servir  à  riiiiorprétation  de  la  loi,  la  di*- 
cuasioo  des  articles  ayant  en  lieu  eo  comité  secret. 

«  L*artielo  534  dn  Code  péoal  porte  que  ■  qni« 
conquf  rttii  ?  'l'd  iité  aux  mœurs  en  excitant,  fa- 
vorisant on  faiMiiianl  habituellement  la  débauche 
ou  la  corruption  de  la  jeuneft*ede  Tunou  de  Tau- 
ire  sexe,  •■•dessons  de  l'âf  e  de  SI  ans,  sera  puui 
d^on  enprisoaneeieiit  de  6  mois  à  dont  ans  H 
d'une  amcn  lr  ih-  50  fr  .H  500  fr. 

w  Le»  terme*  de  cet  article  étaient  trop  vagues, 
il  défininsa'il  evec  trop  pen  de  netteté  le  lait  qu'il 
voulait  punir  pour  qne  son  intorpréietion  ne  son- 
levM  pes'de  «nmi  diflteuHds.  Ainsi  la  doctrine  et 
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dans  ledit  Code  fNir  le*  «HipotiUoo*  luivaotes  :  tenié  atee  Tiolence     dej  iodiridut  de  Pun  ou 

Art.  t.  (SI  da  Code  pénal)*  QuieoQqm.aiirft  de  Paatrt  MX*,  mw  pool  d«  la  redasioD  (I). 

cooimi*  !<'  crime  de  viol  ou  »era  co!i;inh*f  rV*  ?»•  crime  a  été  conomii  ^itrîi  p<°r<(onne  d'un 

tout  auire  attentat  à  la  imdeur,  oooioinmé  ou  eofaol  «u-de<toa«  de  l*àge  de  lâ  aos  aoconpiia. 


U  jarUprudenee  ftirent-elle»  lonf^tcmpfi  diirî»ée« 

»Ur  11   ]<aintde  iavoir       \r  k'f^'ul  ilrnr  D  .ivail  I  II- 

tenilu  [)un'tr  sout  le  oom  d'exctlation  à  la  dctiauche 
que  le  preidinétien»,  0*e*t*ft'dira  le  délit  de  ceux 
qui  n'ont  en  vue,  en  Mrvaot  les  patcion*  d'autrui, 
que  le  profil  qu'il»  doivent  eu  rr tirer,  on  bien  «'il 
comprenil  ëgiilcmrut  ilnn*  sa  tlisposiiioii  le  <  or- 
rapleur  qai  aqil  dans  rïnlirét  de  ton  libertinage 
•t  peur  «al  itfaire  M»  propret  pasaieiM.  La  cour  de 
casMtion  r{  !i  s  ronr«  d'appt-l  du  royaume  ntant 
en  ditsidi-nce  sur  r<  ltc  (;r«vc  <|iiCHtioii,  il  fallut  on 
venir  à  l'iulerpréLitioii  par  voie  d'aiitoritt',  et  la 
loi  interpréUlive  du  18  mars  1844,  adoptant  le 
•yalème  des  eenra  d'appel,  décida  que  Terl.  884 
du  Tode  yrTin}  n'r*  lit  pas  applicable  à  ceux  (|ni 
attcniaicni  aux  nl(^llr^  «le  la  jeunette  pour  »ali»- 
faire  leur*  propre*  pattion*.  Mait  lort  de  la  dis- 
cnaaion  de  cotte  loi,  pluaicare  meiabrea  de  la  lé> 
gidalareaifMlèrcntea  geavernemeni  la  adceaeilé 
de  combler  la  lacune  qui  t  ^>^<f  ila^t»  li- Cod»>  p«^nat 
de  1810,  dont  aucune  diftpu»ilion  ne  jninil  l'alicit- 
lat  à  la  pudeur  que  dan»  le  ca«  où  il  e*t  acc«>m- 
pagoé  àm  vielenca  en  de  pultlieiid,  et  qui  ne  con- 
ûMn  emm»  an  délit  i*eiettatton  k  la  dtfteinlM 
que  lortqu'elio  e*t  hnliliurli,  .  .  '  Ipr-iju'i-Ile  «  été 
eiercée  envers  des  miucurk  de  21  an»,  oant  faire 
OB'dcaieaade  oei        aaauM  distinction.  Cette 
«Biifaiea  dent  les  conséquanaat  aeot  réellcmaat 
déplorahlet  puisqu'elle  peut  eeudttlreè  rîatpoahé 
t\'  ^  f  iiu  I'    plus  inimornux,  a  «'lé  ilrpiiis  lon|;- 
temps  réparée  en  France  par  uu«  toi  du  33  avril 
iSw*  4flii  pnnil  de  la  notuaion  i«ui  attestât  con- 
aenraié  eu  tenté  eaM  violeeoe  aer  la  pefeoea*  d^n 
enfant  de  l'oe  ae  rentre  leie  âgé  de  meina  de 
onxe  ans.  Une  loi  anaitjj^ue  claii  ilorii-  (Icvrniie  né- 
cessaire dans  notre  pavs,  et  c'est  en  ciécultun  de 
la  promesse  qnll  avait  nitedans  le  tain  des  cham- 
bre» législatives,  qœ  le f<Niv«raeaMBt  a  présenté 
le  projet  que  la  cbambre  des  représentants  a 
ailopU-  avct-  lie  iiomlireuiCk  moilincnlioim,  <ljri> 
séance  du  â  décembre  derniei^,  ei  que  ^ous  avei 
renvoyé  à  l'examen  de  la  commission  dont  j*ai 
rbonneur  d'être  Torgane.  Une  analyse  succincte 
des  six  dispositions  dont  se  compose  ce  projet  suf- 
fira pour  en  justifier  l'adoption  que  votre  commit- 
aioe  voua  propose  à  raoaoiroilé.  ■  ^Kappori  de 
M.  de  lladaay.; 

fl)  •  l^c  premier  pnrafjr.iplie  <lo  l'art.  '2  punit 
dt;  lu  pcioe  de  la  icclusK.'ii  le  ericne  de  viol  ou 
tout  autre  atienlal  à  la  pudeur  consommé  ou  tenté 
avec  violence  aur  dei  individus  de  l'un  eu  de  l'au- 
tre vexe  ;  e>at  la  diapoattîen  littérale  de  Tart.  881 
do  Code  pénal,  sauf  qtip  le  mot  sur  a  <^ti^  stitntitiii^ 
au  mut  contre  pour  itndre  le  texiv  plu»  correct, 
mai»  Ton  y  a  ajouté  comme  second  paragraphe  la 
di«p«Mtien  de  l'article  suivaoi  laquelle  la 
peine  dea  travaut  foreét  à  temps  e«t  «neenrne 
Mraque  le  crime  a  été  commis  mm  |m  r><'iiiH'  il'im 
cnieoi  att-de«»oua  de  Ta^e  de  la  hm  accomplis. 

il  pa«i  pandire  iNnvfo  d'klMn- 


ger  deux  dîapoeitiena  de  l*an  de  nea  codes  pour 

le*  remplacer  par  deux  disposition^  i!»  <  Ihiih ni 
identiques,  puisque  Ton  n  v  rencontre  qu  un  ii  iil 
changement  de  mot  à  peu  près  insignifiant  ;  mnis 
ToB  pe«t  répondre  à  cela,  qu'il  importait  de  réu- 
nir ces  dent  articles  en  un  seul,  «fin  de  pouvoir 
iiiiereali  r  il^iih  '«    (  jt.lir  pénal  la  liispositinn  non» 
vcite,  formant  le  pnucipal  objet  du  projet  de  loi, 
aana  devoir  changer  l'ordre  numérique  dea  dispo- 
sitiona  de  ce  Code  quM  était  néressairc  de  tnaio- 
tenir.  C*est,  en  effet,  l'article  3  du  projet  qui  for- 
mera le  iiutivei  ariK  l(-         du  l^ode  pénal,  et  qui 
vient  combler  la  lacune  que  nous  avoua  «igaalée, 
en  pronon^-ant  la  peine  de  la  fedueien  centre  YwH^ 
tentât  à  la  pudeur,  commis  sans  violence  sur  la 
personne,  ou  k  l'aide  do  la  personne,  d'un  enfant 
de  l'un  ou  de  l'autre  sexe  di^à  de  moins  de  que- 
torae  aos.  Cotte  disposition  n'a  pas  beaoin  de  joa» 
tifieation  :  il  était  intpoaaible,  en  effat,  de  laieaer 
impuni  l'attentat  k  la  padeurcommis  tans  violence, 
lorsque  l'âge  de  la  victime  ue  permet  pas  de  sup« 
poser  la  validité  du  contentement  ;  mait  la  difl* 
culté  consistait  prineipalenieot  k  déterminer  Pége 
aaquel  la  peieonne  anr  bqneNe  on  k  l'aide  de  la- 
quelle l'attentat  aéléromn'ii-,  s;in-.  i. 'nlciu  r,  peut 
être  considérée  comme-  y  «yani  ilonne  un  consen- 
tement suffisant  et  raisunné.  Dans  le  projet  pri» 
mitif  dn  senverneoieat,  cet  âge  éuit  fiaé  k  qainae 
nn,  al  avait  diabord  éié  admit  par  la  eemmïtaien 
de  la  chambre  des  repréxen(anl«  chargée  de  I  eia- 
men  de  ce  projet,  plus  tard,  et  k  l'occasion  dea 
amendements  qui  surgirent  dans  la  discuMioo  et 
qui  Ini  furent  renveyéa,  cette  commiation  tonmit 
la  qnetlien  k  nn  nouvel  examen,  et  cette  h>\t  elle 
]M  oni  III  I,  h  la  majorité,  pour  l'àjje  de  treiie 
an».  niMis  la  cliambre  des  repréaeotants,  adoptant 
un  terme  moyen  entre  cm  ilatis  epiniene,  a  fixé 
i'kge  de  quatorae  ana  conme  étant  celui  après  le- 
quel Tatlental  connii  sans  violence  perd  son 
(■:ir/»i'ti.''rc  i\v  r r i m , n ,il 1 1 (' ,  —  Votre  commission, 
me^tieur»,  a  cru  devoir  kO  rallier  k  l'opinion  de  la 
ehanltre  des  représentants,  aana  méeennattre  Ion- 
tefois  qu'il  y  avait  des  raisons  a^scr  graves  pour 
s'arrélLT  à  l'kge  de  treixe  ans,  et  se  rapprocher 
ainsi  de  la  li''(ji>.laiion  franeaike  qui  n'a  cru  devoir 
protéger  le*  maui  a  de  la  jeunesse,  et  suppeaer 
l'abseuee  dn  oenacntement  ai  IlenAint  n'e«  âfé  de 
moins  de  ouïe  an*.  Sans  dontc,  c'est  la  un  Age 
bien  lentiro  et  qui  ne  pourrait  être  adopte  dans 
notre  payii  et  «ous  notre  climat,  mais  Pige  du  qua» 
lorce  au»  fixé  par  le  projet  n'e*t-il  pas  entai  irep 
rappreebé  de  ceini  de  la  nnbilité  légale  ehei  lea 
femme*,  cl  la  présomption  de  la  loi  ne  sera-i-dlt; 
pat  queiqucfoit  démentie?  fcspérons  que  la  pru* 
dence  des  officiers  du  parquet  saura,  dans  de  *«m< 
Idablea  ciroonataoeea,  tempérer  l«  vérité  de  la  ioi« 
ne  pat  eonfondre  le  erieie  avee  l^'immoralité  et 

>'n1-i-lr'nir  ilr  provr qnrr  ili- ;  jii'iiirM'.itc-  qm  |ii,lii'- 
raiciil  produire  du  scandale  ol  troubler  le  repos 

daaMIlae.  a  (Rappaci  da  M.  de  Bamij.) 


s 
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m  attira  di  Liom» 

!•  tUÊfêV^  niUni  la  peine  des  iravaui  forcés  à 
temps. 

Art.  ^  f"ô2  Code  pénal I.  pnnt  b  re- 
cluaioa,  qiiicooqiM  9«  rendra  coupable  d'uo  ai- 
Iwtot  A  la  piid««r,  CMraiis  sans  violeiice  mit  la 
personne  on  à  i*aide  <te  la  |>er*oooe  d*un  «DlSMit 
de  l'un  ou  de  l'autre  ««xf,  igé  d«  OMint  da  qna- 
torte  ans. 

Art.  4  (K0  du  Coda  pénal).  Omoanqua  aora 

aileolé  aux  mœurs  po  excii^nt,  faciliiuat  ou  Ta- 
vorisaot,  pour  salistaire  les  passions  d'auirui ,  la 
lUttaneha  ou  la  oorruplion  des  Jeones  gens  de 
!*■■  «u  4a  I^Mta  scxa,  ftgdi  da  moina  da  qua- 
torze ao»,  «fn  piini  dp  ta  réclusion  1, 

Celui  qui  aura  attenté  aux  mœurs^ «a  exciiautf 
fteHIiaQi  «Q  favoriNM  habimallaitteoi,  paur  aa« 
tM^ire  les  passions  d'auirui,  la  débauclie  ou  la 
eorraptiaD  dea  minaurt,  à§é»  da  pliia  da  qiiat«rM 


!•.— AH  lf4«,lf*4M. 

ans,  sera  paiil  d^M  «twprimtniaBt  da  dam 
mala  i.trols  ana,  at  d^na  amaMla  da  aiuquania  à 

cinq  cents  fraors. 

Art.  5  (934  du  Code  pénal).  Si  les  conpahl«»  des 
crimes  at  délita  repris  ant  trois  articles  qoi  pré- 
cèdent  sont  les  afceodants  de  la  personne  envers 
laquelle  a  été  commis  rallcniaf,  s'ils  sont  île  la 
classe  de  ceux  qui  nnt  autorité  sur  elle  ,  s'ils 
«ml  saa  Instilatenrs  oo  sai  terviteure  i  gafes*  ou 
serviteurs  à  gages  de*  personiit  s  ci-tleisiis  dé- 
lignées,  s'ila  sont  fonciionoaires  publies  ou  mi- 
nistres d'un  culte,  ou  si  «  dans  les  cas  de  l'.irt  f 
(331  du  Céda  pénal),  la  eonpabla.  qiM  qa*it  soit, 
a  »'f»*  ?'t<\^  dans  son  crime  par  une  ou  plusieurs 
personnes,  on  appliquera  la  peine  immédiate- 
niaal  ttp^rieara  è  ctll*  txéa  par  laa  art.  i ,  3  at 
4  (S31,       et  333  du  Code  pénal)  (f). 

Ari.  8  (935  du  Coda  péoaO*  Dans  laa  ou  prénia 


(I)  •  Voire  t'iriimlssioti  3  ijrrsisié  h  rr^tri'  qrie, 
pour  que  Peicilaiton  i  la  ilcl>auche  dan»  le  bui  de 
SRtisfaii'c  les  passioDs  d'auirui  puisse  être  pnnie 
qnaad  l'élra  «vee  lequel  «s  A  l'aide  duquel  eu  laa 
a  aaeoueies  a  atteint  pins  du  18  ans  (14  d'à* 
pràs  ta  loi',  it  f'iul  riiabilole  ;  elle  a  pcnévéré 
dans  e«:lt«  opinion  poitr  eotpéciMir  <ju«  des  pour- 
eaitesplaauul»ii»te«  qu'utile^  à  laioctélé  ne  toieot 
înlentces  p«r  «uiie  de  la  d;-iioiiciatieu  d'uuaaul 
acte  lie  proxénéliome,  ei  ]  aree  qull  lu!  •  paru 
qu'il  l'ijil  im[jLniiI:ilc  lit  |n.)iir  iuivre  \t  f  ru  v  l  ncli; 
peur  un  acte  isolé  de  »«■  vii  nélier,  tsu»  imire 
a«aeir  è  ek«  du  lui  uouMae  usvpliea  ua  hensmu 
qui,  uiu  doute,  eal  coupeiile  peur  avoir  alHMé 
d'une  miiHiure,  SDais  qui  (teut  ccpeadaul  s'être 
trouvé  daoa  des  ctreoiMlan>-e»  l'  Iic'  que  le  fais 
qu'il  a  "^iTfrtr  seit  exoHasbti»,  et  que  la  pourauite 
serait  plus  nuisible  à  m  ntcliase  que  rjmpiinilé 
m^cne.  Votre  commU  i  n  e  d^avls  que  le  tait  de 
praicuéliàmi:,  cumoki»  kur  un  cnfaai  au-deaM>ii»de 
l'Age  de  13  ans,  doit  i  lre  {>uni  du  la  piiinu  de  la 
reelusieu,  ei  que  celui  qUi  est  perpétré  sur  mm 
eoCsnt  uMueur  du  18  ans  «t  au-deasus,  deil  être 

puni  d'un  craprikOnneincut  de  deux  aiOÎ*  à  UeÎB 
aos.  >  i^Kapparlde  M.  Vaa  (.ul»em.) 

■  L'article  4  du  projet,  de»iiné  à  remplacer 
l'article  39$  du  Cède  pénal»  s  occupe  «pécialemeni 
du  froséudlîsuie.  Suieaul  la  disposilioa  de  l'arti» 
<-le334,  resoiiatioa è  la  d^b  iuchu  a'c»t  puuiMaldo 
qu'autant  qu'elle  >oit  liabilui  11c,  c  e^i-à  dire  qu'ua 
NÛt  isolé  de  preiéiiétiune  ue  peut  éire  CMMidoré 
ceneau  déliciucux.  Il  j  usai»  là  encore  eue  !*• 
euan  impertaute  à  rrâplii-  dans  l'intérêt  du  le 
morale  publique.  Eo  eflet,  m  n  -lc  ^éuijra'c,  il 
convieul  de  a«  punir  l'okciiaikou  à  la  di^bauubc 
que  lersqu'alle  cat  baMineHUf  tt  est  o«ce»taire  de 
faire  une  ese^ien  à  «u  principe  à  réfcnl  du 
proxénète  qui  escroc  soe  inttasc  conriave  sur  des 
enfant!  trop  jeunes  encore  p«»ur  *e  défendre cuulre 
•e»Diati«ru«te*ei  te*  aédunUons.  Uans  celte  circan- 
•lance»  la  loi  devait  être  pU>»  tévérv  et  u«  pouvail 
plus  exiger  m  la  pluralité  tins  ffictîaacs»  ni  la  plUp 
ralUé  des  acics.  C'est  doM  afue  raisan  que  l'ar* 
tieledoM  Mia  oMia  eeanpnaa  paenenaa  U  paini 


(!c  rcchi^lon  rcnlre  celui  <(ui  r^xcité,  facili!(!'  ou 
favorise  ia  débaucbe  d'enranU  àgéa  de  nom»  de 
qualorse  aes,  tandis  qu'au  delà  elle  oe  punit  que 
le  prexénitisuie  babiusd  ci  n'applique  à  ce  délit 
que  des  peines  cerrectiennclles.  »  (Rapport  de 
M.  de  Haus»;.) 

i9;  «L'artii  le  5  du  projet,  qui  M,-ra  l'articlr  334 
nouveau  du  Coée  pénal,  reproduit, nais  conbicéca 
cl  aufeélierées,  le*  di»po*itiens  de  l'article  3.13  et 
du  sucenil  paragraphe  de  l'article  334  q«i  Sf^f  ra- 
vi  Qtla  peiae  oomminée  >  <  n ; r l  h  <.  iiimiaiN  aug 
mœura,  lorsque  c^ux  qoi  aea  aotit  rendus  cou- 
pables caeri^icnt  «ur  les  mineurs  qui  en  eut  été 
victime»  une  autorité  oo  une  surveillaoee  qui  leur 
impoMieni  des  devoirs  plus  sévère»,  ou  lortque 
leur>.  t  iiiijiiutib  lu  leur  caractère  leur  permell  ^leut 
'd'iixercer  uue  uiilueooe  deul  ils  curaient  iBdi|pie- 
meut  abusé  ;  dan*  ce  cas  d  en  lUMCU  de  la  que* 
lilé  et  de  la  position  de  cet  perionne»,  le  •  iiâti- 
ment  doit  être  plus  rif^oureux  cl  l'on  applKjuera 
la  peiiiu  lUtmëdiHlcDii'nl  supérieure  d<ios  l'urdre 
de  outre  tégislation  pénale  A  celles  fisécs  par  le» 
disposition»  que  neut  venons  d'knniTaer.  Ainsi 
lor»cjUC  t'alleolat  à  In  pmlcnr  roi-nmis  jvi>r-  vin» 
Ittncu  »ur  un  enfanl  a(;e  de  moins  de  qinni  :  ana 
l'a  Ole  par  des  persouoes  de  la  catéf^ric  de  «  eHes 
dont  nous  vouons  de  perler,  au  lieu  des  tr»«aua 
fioreés  A  temps,  la  peine  eem  celle  dee  iraTena 
forei's  à  p  rjMiluité,  *t  «u  beu  de  In  pein  •  de 
la  rtciusiun  .  ce  Mira  celle  de»  U  avaux  f  rcés 
à   temps,  lorsque   lalleolat   «um   él«i  coinmis 

sans  siolciwu  sur  des  cufsats  A^és  de  moins  de 
quatarae  nns  eu  avec  vietanou  sur  des  tadividua 

âgé»  de  [  tu^  lie  quatorze  aus.  Enfin  la  peine  sera 
celle  de  la  rt'clu»iou  s'il  s'agit  du  délit  de  proxé- 
nétisme habituel  conuuieparuae  mêmes  per»onaee 
dont  lu  qualité  ou  la  pesiiien  egfraeeul  la  crinu- 
nalilé.  —  Quant  aui  amélleretieus  qui  eut  été  in- 
troduile»  ddii.  îr  (»;iie  nouveau,  elle»  coo»li!.teDl 
eu  ee  qu  i  ^uii^iaue  le  bmI  aaceMtiaii/a  à  ceua  do 
pèlttttmi  rc  (j<u  tiguraient  aenls  daas  le  second  pu- 
ragraphc  de  l'aftiole  .~ô4,  et  y  njoute  /«  mitit»- 
UurnA  êUnUiKif*  i  ffugM  qui  n'y  hguraienL.  pes. 
L'nliliM  de  cet  diecnses  awiiilianiians  n'u  pan 
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par  les  quatre  «riieie*  |if^c4fieats,  le*  coupablet 
MiMt  IntcHItt  &t  toute  lal«n«  et  cnrtlelle,  et 
ét  toute  parttctpaltoo  aax  conseils  de  famille. 

Cette  interdiclîon  t^r,!  indi^flnie,  t'agit  d'un 
crime.  Elle  sera  proQoocée  pour  5  à  SO  aot,  s'il 
a^aglt  d*ini  fMm.  91  le  Ml  a  été  eemmh  par  l« 
père  ou  la  mère,  le  coupable  sera  de  plus  privé 
des  droits  et  av.intaRPs  ([ni  fcur  sont  srrord»*'  vir 
la  pertoooe  et  les  bieD«  de  Teofaot  par  ta  Code 
«Htl,  Uffo  1»,  tHM  IX«  40  la  poiaMioa  polo»* 

Driîf  'D, 

U  loi  du  SI  ééccmlire  1836  «m  appikaMo 


aui  fait»  prévus  par  les  art.  S|  S,  4,  et  5  (m, 
81t.  888  «t  m  do  Code  pénaT). 

Proroulfnioof  ItpréacDie  loi,  ordonaon»  qu'elle 
soit  I  c  Vieille  du  sceau  de  TÉtai  et  poblMe  par  la 
vole  du  Btonlttur 

Contre -«tgoé  par  la  mtniitrt  4o  la  JiisUcty 
M.  le  baron  J.d*Att«lban. 


48V.  ~f5  fOW ttM.^^^él^^M M9^0f  MOMNMMf 

te  tieur  Denet  ehevaOer  de  l'ordre  dê 
Léi^oid  p0ur  Miiê  €t  ^  tIéiHntemttU  avec 


hctoin  d'éiro  déoMotiéo.  •  dbqipert  do  M.  da 

Hanstj.) 

(1)  «  L*aHîcle  6  et  dernier  du  projet  reproduit 
en  la  modifiant  encore  la  dispo»ition  de  l'art.  335 
«elu«l,  qu'il  est  dettioé  à  remplacer,  et  qui  exclut 
leoiporaireffient  de  toute  tutelle  rt  curaifile,  et 
de  louie  parlieiMiieR  ams  cooieilt  de  facndie,  les 
ioéieidna  eeopable*  de  preiéBéitsae  habituel,  en 
augmentant  la  «lurdf  Je  l'encltiiion  lûrtqu'il  s'agit 
du  pi;riiOQn<s  exerçant  udu  aiitoriio  >ur  let  Qii» 
neure*  envers  le«qu<-lle«  lu  diMii  a  éié  cummit,  ou 
nrMreet  daos  I^bc  o«  dan*  l'autre  des  oaté(orie« 
deoi        eveea  perlé.  L*  Mneel  aniele  étmsd 

cette  «ïc'vji.tmi  fi  i  t  put  qui  «c  rendront  cou- 
pable* d'alUntal»  aux  ma-uri  :  li  U  j>ruouiw« 
même  d'une  manière  indéfinie,  lorsque  l'attentat 
est  un  crime,  et  oe  la  repd  tenporaire  «|ne  lara- 
q«*H  eel  rangé  panei  les  délita.  Cm  rlienireMeol 
c»t  encore  un»-  évidente  am^liorahnn  .  pi  ut-cMre 
niéme  aura«i-ik  été  préférable  de  prouoix  ti  daos 
Ions  les  cas  l'iaterdictioo  perpéiuellc,  comme  l'a* 
vait  proposé  la oovmiaaioo  de  la  clLimltre  dos  re> 
prë»entanl*,  tovs  eet  «Itentau.  quel  qu«  sait  le 
ili  jn  ,1.  I  r  iiiiiialilé  que  la  loi  y  ailaclir,  ('tant  le 
réftuttat  d'une  perversité  et  d'une  immoralité  trop 
praisade  pour  que  ceoa  qui  s'en  saol  veadia  eon< 
paUaapttisMnt  être  jantais  oooaidérés  eeaMHedl» 
çues  fie  remplir  envers  la  jeoeesee  dee  RsoetloM 
lie  confieaco  ei  de  preleettao.  m  (Rippartdell.do 
UauM; .  ) 

^3)  D'autres  dispositions  avaieet  été  ptdèaotées 
daaa  !•  cours  d«  la  discussion,  veici  comment  les 
rapperla  de  MM.  Van  Cutaem  et  de  HauMj  en 
rendent  tompie  ; 

a  Uo  boaerable  membre  de  la  cbanbredes  repré> 
aeaiaote  evalt  préaealé  dam  leceorsde  la  diseus- 
sioaisnaoMndement  (emlanl  à  abroijrr  et  interdire 
toute  mesure  adminittralivecflnctfrndiil  le  Ualion- 
ti<'aM-nl  ou  la  circul.iliun  <ic«  proaliuice^  sur  la 
vora  pphly|u«,  à  punir  eeaasa  outrace  public  à 
la  peîleur  leoie  psweeatieo  e«  «MÎlalfMi  i  la 
bauclic  ailre.frf  pir  r  lif mi  m  leur  nom  aus  per- 
tunne»  qui  t>e  irouvt-ui  ■•ur  la  vuie  publique,  et  à 
renforoer  l«  pouvoir  des  a«laiiDistrations  vommu- 
■ataa,  4|M«t  ami  icsttrea  d«  polloe  ^"ettea  po«r- 
raiesii  pnjudie  ea  eeiie  eMuieffe,  en  leiir  permet* 

l.int,  suu,  ;'a|ipr(ih,itt.>ii  Ju  roi.  d'rt' nilri- jiiMju'au 
Qiaxiniuni  du  dcui  mois  d'c-mprisonnement,  les 
ucinea  qu'elles  pourront  commieer.— Do  son  cftté, 
Mb  le  miaLisire  d«  la  JusIïm  prepeae,  au  lien  «te 
oot  iMindimnat,  d'ajouter  à  l'art.  88f  dn  Coda 


pénal,  un  paraj^raphe  ijui  prononcerait  un  empri- 
sonnement de  trois  asois  au  plus,  et  une  ameode 
qui  ne  pourrait  dépasser  90é  frênes,  «entre  ceni 
qui  conlreviendraicnl  aux  arrête^-.  S  premlre  par 
le  gnuvernement,  sur  les  maisons  de  pro^titotiou 
et  sur  la  provocation  à  te  ddbaiMdie  wiamlao  aor 
la  voio  pttbiiqne. 

•  Cm  deos  uwndemaata  tarent  mneojéa  «eeo 
quelqaei  itiPres,  par  la  chambre  des  n  prr^co- 
lanl!>,  a  la  cummit^ion  «pëciale,  qu'elle  avai(  char- 
gée de  l'examen  du  projet,  et  i.i  majeritc  de  cette 
conniasHMi  fut  d'avis  d*adopier  le  paraf  rapbe  ad- 
ditieenel  I  IVrliele  8S6  dn  Cndo  pénal,  propoaé 
par  M.  niinisirc  de  la  ju»ti«-e;  roai*,  d'iun  [inrl, 
celte  di>pi>9itiui)  dcrogeatl  «  1  article  9ë  de  la  loi 
oeounoualo  qui  attribue  au  collège  dea  kenrg^ 
meslfv  oi  écbnvtns  te  sarveillanco  dea  pefionoBi 
et  dr«  lieuK  notoirement  livrés  à  te  débauche,  et 
le  droit  «te  faiif  les  règlement«  cl  de  prendre 
tomes  les  mesures  que  peuvent  réclamer  en  cotte 
matière  te  sAralé,  la  moralité  e«  te  li«m|nilMté 
poMifaesi  d^nne  antre  part  il  a  pam  peu  eenve- 
nable  d^lnlerealer  dans  te  Code  péoel  aoe  ditpe* 
aition  scmblal>le  qui  semble  devoir  faire  l'objet 
d'une  loi  spéciale,  et  plut  complète  que  la  dispo- 
sition isolée  que  l'on  voulait  y  introduire.  Votre 
cemmission  pcn»e  auni  qu'il  j  a  quelque  cbose  A 
faire  à  cet  égard,  et  qu'il  est  nécessaire  que  le 
gou \ frn<  mciil  .soit  arujé  d'un  pouroir  «utti'i.int 
pour  faire  des  règlement»  gém'trauK  ou  spéciaux 
sur  celte  matière  et  'pour  vaincre  an  besoin  ta 
résistance  on  l'inertie  de  qoelqnes  administrations 
communales,  sans  leur  enlever  loulefoî»  la  jutln 
part  li'aiilorilc  cl  de  survcitiaui  i;  i|ui  doit  ttjujuiirt 
leur  apparteuir,  dans  l'ordre  de  leur  retpoosabi* 
lité,  et  daos  Hnt^t  de  la  marale  publique.  Votre 
commission  sollicite  donc  vivement  le  gouverne- 
ment de  s'occuper  de  suite  de  cet  objet,  et  de 
|)rcM-nlcr  au  plu?  tôt  à  la  législature,  le  j)rojet  de 
loi  spécial  qu'il  a  anooncé*  et  dent  la  oécossité 
est  reconnue. 

•  Quant  il  ramcndemrnt  qtii  nvaîf  pour  ohjet 
d'as.iimilLr  à  l'oulrugc  public  à  la  piiiicur  la  pro- 
voealion  ou  l'excitation  à  la  déhdui  hc  commises 
par  les  preetiluées  sur  la  voie  publique ,  votre 
eomtntssioB  penso  qnif  était  inadmissible  non- 
«cuti  ment  parce  que  ce  délit,  di'Fni  d'  tnc  manière 
au»»>  vaguOf  aurait  pu  donoer  lieu  a  lii-s  poursuites 
scandaleuses  et  pins  ou  moins  compromettantes 
pour  les  Mrseoma  auraient  été  l'obiiet  de  caa 
provecamM}  Mai»  onoore  parce  quV  ne  i^igitlh 


Sn  itORS  IW  USOPOLD 

iÊêfUêlt  H  M'a  cetiè  dê  rÊmpOrteifime' 

IIB.  ^  15  fo»  1840.— ^rv^tf  fOfo/  JMWMMiiif 

</Vi/r  Dedoncker  chevalier  de  i*0tét9 

de  Léopoid.  (Mnnit.  du  !B  jMin  ISlfi  ) 

Motifs.  «  Voulant  (ioooer  a  Tud  tle«  officiers 
de  U  farde  civique  de  Bruiellet  qui  ooi  le  plus . 
«OBlfiboé  à  mtiDleair  son  oryaniiellgii,  ttM 
■urqn*  dt  ooir«  «ttUfMlUM  partieullAfe.  • 


439.  —  15  joiH  iSi6.-~jirrêié  royal  nommant 
leslfur  y  an  Bredael  chevalier  de  l'ordrê 
de  Léopoid.  (MoDit.  du  1»  juiu  1846.) 

Motif*.  ■  VouUdI donner  au  «leur  Van  Bredad 
(GuUlauiac^nMille},  anckB  oilooel  de  la  garde 
civique  (le  la  légion  du  canton  lic  Tin  nhout,  une 
marque  de  notre  Mlitfaclioo  |iuur  aa  belle  con- 
duite pendaDt  !«•  dréneflieiila  du  mola  d*aoAl 
1S31 ,  et  pour  laa  aoioa  qnHI  a  doaadt  à  rorganî- 
aaiioii  do  eorpt.  • 


440.  —  1S  jvra  i9U.—JrrHi  royal  nommant 

M.  le  comte  Dandelot  c/u  vafirr  de  l*ordr0 
de  iJ-opo'd.  (Mouit.  du  IH  jiiiu  1846.) 

Motifs.  "  Voulanl  donner  à  M.  le  coniie  Dan- 
dalot  (Léon),  capMaiiw  aide  de  camp  du  llraie* 
MM  itnéral  etBinaddâttt  mpcrkur  da  la  f aide 


^•d*toofilU,  iMMial  MUM  doQle,  mai*  qui  M 

priMmlr  psi;  nn  r.iractère  de  Cl  iminâiit^  stjffi«ant 
pour  élre  mu  mi  rang  de*  délits,  et  que  de  buooes 
mesures  de  police  peuvent  d'ailieur»  réprioMT  OU 
préveoir.  »  (Bappori  de  M.  de  MaoMj.) 

«  M.  le  BÎaiitre  propose  eiMiiUe,dinMMHi  aaea» 
dément,  d'assimiler  au  viol  cl  à  ralicntat  k  la  pu- 
deur avec  violoncef  le»  maua<u\re^  frau<luleuges, 
loraqe'ellaa  awent  mis  U  victimo  hori  d  t^iai  de 
doonar  «m  cMMenieaient  libre  vu  d*oppoicr  de  la 
réaiataaee. 

»  Un  membre  de  votre  commission  a  rrii  «[u'i! 
était  impoMible  d'admettre  qu'un  cnmc  au»»* 
grave  pAt  rester  en  dehors  des  prévisious  de  la  lui, 
parcftqlMiMrdaultau  sont  ëvidrmBteol  les  méoies 
qae  d  te  vîelence  physique  «vaH  él4  employée. 
Le  diMuMiiii  Lir  de  la  victime,  l.<  désolalion  dr  la 
famillt;,  le*  moj^ena  dont  Tageul  »*e»l  servi  jM>ur 
Taccomplir  MMii  aeaai  edieat  la  vielaaea 
même.  Dans  aoa  epinien,  la  avrpriaa  est  aaieî  la- 
fAme  que  la  violence. 

■  l.ei  moinhrc»  i^ui  ne  veulcnl  pat  punir  Pal- 
tenlat  à  la  pudeur,  perpètre  à  t'aide  de  maocru- 
wea  fraadttl«»i«a»  diteet  qu'il  oc-  peuvcol  donner 
leur  asseutimenl  à  TintroductioD  de  pareilles  dia- 
posittoos  dans  la  loi  pénale,  parce  qu'elles  seat 
d*QBe  dlaatieilé  Mlle,  f ae  aanveal  laa  «Oeiai»  du 


-  A»  ia4«,  4lt-4lt. 

dvi^na  da  firaïallai,  «ne  iMrt|iia  de  eoCro  M* 

U8f.iciion  particulière  pnur  Ir  rMcdont  il  a  COtt- 
•UmiMol  fait  preuve  daoa  aoa  service.  • 

441.  —  15jin?i  Mi6. —Arrêté  royal nommnnt 
Ut  sieur  Mxlrix  de  Terbecq  chevalier  de 
l'ordre  de  léopoid.  (Henlu  dn  18  Jolo  1848.) 

Motifê.  m  Vealaat  donner  an  tiaar  Biirta  da 

Terbecq  (François),  major  aide  de  camp  du  gé- 
néral Inspecteur  Rénéral  de  In  Er.irdp  civique,  une 
marque  de  notre  satisfaction,  (lour  ie  zèle  et  le 
dévoaemeDi  qn*U  a  noolrée  dam  eea  taoclioot  et 
dons  celles  de  capitaine  «rune  des  ceiDpagatet 
mottiliséas  de  la  légion  d'Anvers.  • 


448.  — 15  jam  184 G.  —  Arrêté  royal  aeeoT' 
dant  la  concession  de  mines  de  AouMêde 
f^lnalmont.  (Monii.  du  ISJuin  1846.) 

L/-opo?(f,  etc.  Vi!  ,  »ou*  la  rtale  du  14  juillet 
18!it9,  la  dccnande  du  sieur  Georges  de  Faudeur, 
reoUer  i  VlDalinoot,  («Bdant  1  ebleiilr  la  ean* 
oaMlen  daa  minea  de  bouille  ei  autres  minerait 
*nm  lot  communes  de  Vinnlmonl  p!  V(|lfr».lc- 
Booillet  (province  de  (uns  uuc  éien<iue 

•iiperBclelle  de  878  liaciaraa  84  ares  5  eentlaraa; 

Vu,  en  (ripi'!  expcdittoo,  le  plaa  de  Mirliae 
ddment  vCri6é  et  certifié  ; 

Vu  les  joaroaox  et  les  eeniAcats  jiisiiflant  de 
raeoamplîsaeHieDl  de*  férnaliitfs  de  publleatlant 


mlnlslère  poldie  s«s«ieat>  espeséa  à  fraoeMrla 

limiir  (pii,  t  n  f"fHf'  nialitTc,  '■{•purr  l'acle  îmnioral 
du  fj^ii  piiiiu«<«l>le,  en  conKindant  avec  les  ;itlcs 
de  violence  et  de  corruption  tous  les  acte*  de 
libertinage  que  la  société  et  la  personne  méaui  qui 
en  a  dté  iVtbjet  n'ont,  peur  la  plupart  dn  twipe, 
pas  ÏTitrréi  h  voir  punir. 

«  gluant  a  la  partie  de  l'ameDdement  de  M.  le 
minikiru  qui  a  pour  bat  d'assimiler  les  jouiiiaecaa 
seanelies,  precnréee  avec  eu  à  1  aida  d'nna  par- 
senne  atteinte  d*a1idiiaiioA  taeotale,  à  TnltmiUC  à 
la  pudeur  commis  nvri-  vinli  nrr,  sntre  commis- 
siou  a  pensé  que  la  violence  nu  pouvant  jamais 
être  présumer,  mais  devant,  an  conlrairt;,  être 
«eestalée par  des  lailsi  l'acto  d'abuser  d'une  p^ar^ 
sonne  de  fun  eu  Tantre  sexe,  en  démence,  qui,  A 
rjiM'n  de  sa  démener  nu'nii',  nes'eti  p:<s  drif^tiduc, 
est  kaas  doute  une  aeiiun  infâmo  ,  aiàn  <jue  celtw 
aolien  oeeonstîiue  pas  le  crime  do  viol,  puisque 
rien  ne  eeaslate  la  violence,  rien  n'établit  que 
cette  personne  n'a  pas  eu  U  t-onaeieace  de  son 
fail,  qu'elle  n'y  a  ili,>,iiM'  un  miicv  .iskcnli- 
meuii  enân  elle  pense  encore  qu'il  ne  faut  pat 
admettre  cette  nouvelle  diapeaitleu,  parée  que  l%- 
bus  dont  elle  s'occupe  est  tellement  rare  qu'on  oe 
doit  pas*'}  arrêter.  •>  (llapportdc  M.  Van  t.uuem.) 
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et  d'affictwi  preicritet  par  let  loi*  du  31  avril 
IMf  MdaimaMSST;  . 

Yq  difFérenten  oppotilioat  motivéei  lur  lla- 
tuSsince  des  offres  faites  par  le  demaiidcttr  am 
propriétaire  de  la  surface  ; 

Vu  lee  denandee  en  cenairreiice  j 

Vu  les  répoDseï  d«  lieur  de  Nudear  et  let 
pièces  à  ra|i|)tii  ; 

Vu.  soui  let  d;ites  des  31  juillet  1840  et  7  fé- 
vrier 16M«  lc$  repperia  de  IHogéoteiir  du  da- 
quiènu-  «tislrict  et  <!e  Tingénieur  eo  chef  delà 
troisième  divisinn  des  miaes  ; 

Vu  le  plan  d'assemblage  annexé  à  ces  rap* 
porte; 

Vu  r-ivio  rff  It  df'piitation  permanenic  <lii  ron- 
•eil  proviactai  de  Liège»  eu  date  du  13  aodl 

Vn  ravis  du  conseil  des  niDes,  en  date  du 

ISmars  1846; 

Vulecabier  des  cbaiges,  accepté  par  ie  sieur 
de  Faudeur,  le  S5  avril  1846  ; 

Ta  lee  tait  dn  SM  arrll  .I8M  et  du  S  mai  1837  ; 

Coasidéraut  qna  let  fornalUéi  prescrites  ont 
été  obserwées  j 

Gooridérant  que  le  demandeur  possède  d« 
propriétés  d'une  grande  étendue  dans  la  partie 
occident.! le  du  |»ériraëiie  de  sa  demande,  ctquM 
y  a  fait  exécuter  des  travaux  qui  ont  constaté 
IVnMence  de  eouchet  de  terre<4iottllle  eiploita' 
bles; 

Cnnsldérant  que  cf s  rir<'on"<t3r!rf«  lui  n»«Mfent 
la  prélérence  pour  1  oblcaiioo  d'uue  cuoccs»ioa 
4a  mtnet  de  boniila  dant  ta  eommune  de  Vinal- 
mont  ; 

Considérant  <|ue  le  demandeur  n'a  pas  reconnu 
de  glles  d'autres  mioeraU  dans  ces  localités; 

Conaldérani  qu'il  est  satiafait  aux  oppotitions 
motivées  sur  l'insuffisance  des  offres  du  deman- 
deur, par  la  propositioo  de  nouveiles  redevances 
en  favenr  des  propriélatret  de  la  turfaee  ; 

Vu  le  rapport  de  aatra  minitura  det  travaux 

publics  ; 

Le  conseil  Aei  raines  a  proposé, 

Mous  avons  approuvé  et  arrêtons  : 

Art.  l«r.  Il  e&l  fait  au  sieur  George  do  Fau- 
denr,  propriétaire  i  VInaimant,  coacctnoR  des 
mines  (If  hoiiil'e  gi^aiilcs  sous  Ta  cominiiiie  de 
Vinaimool,  province  de  Liège,  dans  une  élenitttc 
•uperflcielle  de  deux  cent  soixante- six  hectares, 
nuitée,  conlStroidnienl  au  plan  d'aieenihlage  et 
an  plan  annaié  an  prêtent  arrêté,  ainai  qn*il 
tnlt: 

An  nordt  à  partir  de  la  Jonction  des  ebemini 
de  Wantanl  h  Fumai  et  de»  Rovreux,  en  sinv  ifit 

ce  dernier  chemin  jo'iqirà  la  renconlre  de  celui 
dit  Vieille-Vof  e  :  de  ce  point,  par  une  ligue  droite 
im  aén.  Tona  m.  —  mtm.  1848. 


.  —  AN  1846,  N*  442.  555 

tirée  dans  la  direction  de  la  chapelle  de  Villers- 
la^BottlIlet,  mais  a*arrétant  à  1,580  nètret  de 

longueur,  au  point  L  ; 

A  Vest,  à  partir  du  point  t.,  par  une  ligna 
droite  pa»saoi  à  la  jonction  des  chemins  de  Borsel 
k  Vinalmoat  et  de  Vaux  I  Vinalmont,  et  amarré- 
tant  au  chemin  de  Vlnalmonti  Villers-le-Bouillet, 
au  point  A  de  la  limite  ijiii  sépare  les  proprii'lés 
des  sieurs  de  Faudeur  et  Uevaux  j  de  li,  par  une 
•aeaode  ligne  droite  abontJ«tan%  an  raitseau  de 
Doyard,  dii  d*-  M.irexhe,  à  raiigle  sud  d'une  haie 
vive  cièiurant  l'héritage  de  la  veuve  Dieudoané 
Poiy  (point  G); 

An  «lui,  en  détendant  le  ruliteau  de  Doyard 
Jus(prau  chemin  de  Vinilmonl  au  TliiT>se;  puis 
en  suivant  ce  deruier  chemin  et  celui  des  f otalle* 
jusqu'à  ton  ambranehement  avae  celui  de  Viaal- 
mont  i  Pégliie  d^Antheit  (point  M);  de  là,  par 
une  ligne  droite  finiisant  ati  ruisseau  de  Fund- 
Tronu,  à  l'angle  sud  du  i)Ois  appartenant  au 
tieur  de  Paudenr  ; 

A  Vouest,  par  une  ligne  droite  arrél<ic  à  Pin* 
Icrsaction  du  chemin  de  Mohi  avec  relui  de  Wao- 
zuul  à  Fumai,  et  en  suivant  ce  dernier  chemin 
Jusqu*!  la  rencontre  de  celui  deaftovreux,  point 
de  dépari . 

Art.  'i.  La  présente concesiioncsl accordée  sous 
les  charges,  clauses  et  coudiliona  auivanies  : 

csa»i*t«  »aiwBi. 

Travaux  d'art. 

Art.  1''.  I.e  conLCïsionnairc  construira  une 
galerie  d'écoulement  donU'œil  sera  fix^  au  ruis- 
seau de  Fond-Troou,  à  l'angle  sud  du  bois  qui 
lui  appartient. 

Cette  pflerie  devra  être  conduite  jusrju'à  la 
limite  nord  lie  la  concession.  &es  dimensions  ne 
pourront  |)as  être  moiodreada  1  onitreSO  centi- 
mètres pour  la  bautcor,  et  de  80  cenitmèiret 
pour  la  larpi'tir;  e(le  n^r-i  entretenue  consiam- 
nienl  eu  bon  état,  libre  et  accessible  dans  tout 
ton  parcourt. 

I,c  concessionnaire  ne  pourra  prétendre  à  au- 
cune indemntié  du  chef  de  la  galerie  dont  la  ■ 
construction  est  imposée  au  sieur  Mottart,  et 
dont  une  i>anie  travertera  Tangle  eit  de  la  eon- 
cession,  vers  le  ruinkeau  de  Duyar  1. 

Il  exploitera,  dans  toute  l'étendue  de  sa  cnn- 
cetilon  à  la  profondeur  de  cent  mètres  sous  le 
niveau  de  la  galerie  d'exbaure,  toutea  leteoncbet 
de  bouille  que  l'ad m inistratioD  Jugera  tutcapli- 
kles  d'être  exploitées. 

Son»  le  niveau  de  la  galerie  d*écou1enicnt , 
l'exploitation  du  système  entier,  et  de  chaque 
couche  en  particulier,  sera  coni'T'i  ni  -  e  du  point 
le  plus  bê$  cl  conduite  en  remouiaut,  sauf  let 

S8 
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çat    n  pttiimit  Urt  dMmgé  1  «•  mode,  «a  «tri* 

4*UQ9  anloriMiioD  spédalt  de  ra<imiois(ra(imi« 

«oit  pour  soulager  !a  machine  d'éiiuisement  par 
réUbliMemeol  de  réiervoiri  daoi  quelques-unes 
4m  coadiM  Inlaniiédiairea,  loii  imur  y  prtparar 

des  vides.  (lc»i!oéi  à  recevoir  une  partie  des  dé- 
blais de  I'av3lert'««e ,  «oit  |>our  fout  .iiilrt-  niolif 
qui  ri:ndr.iil  plu&  ayaaiJi^eu&c  i'cx^loitauoa  ^ar- 
UoUe  en  d«ic«adanU 

ciAfmii  n* 
ttesurti  de  sûreté. 

Art.  3>  Le  coQCeulOûnaire  dis|)0$ara  et  cod- 
diiira  w  trav«us,de  manière  i  poorvofr  aux 

besoins  des  confommaleurs;  à  ikî  pas  corapro- 
nietire  la  sûreté  publique,  la  conservation  <ic 
la  mine  ni  TexistcDce  des  ouvriers;  à  ue  pas  uuii  e 
aux  Iwbttaliona  on  aux  eaux  utile»  de  la  rarfaee. 
Il  «e  conform^rn,  h  cctefiFet,  aux  .Instructions 
qui  lui  seront  donoées  par  radminiatraiioQ  et 
par  les  ingéoteurt  dea  mine*. 

Art  3.  Toutes  les  fois  que  le  ooncuaiioanaire 
voudra  établir  à  la  superficie  un  luii!",  oti  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  ou  i>Ërmanent,  il 
CD  donnera  préalablement  avli  ft  Vadminiitra- 
tion  provinciale,  en  accompagnant  cet  avertisse- 
ment des  pièces  nécessaires  pour  faire  appré- 
cier l'utriîié  du  travail  projeté]  Il  indiquera  en 
mémo  tonpe  Ici  dlq^tlOM  fînérilei  qa^l  ae 
propose  do  piendro  poor  l^xéentloD  do  cet 
ourrage. 

Art.  4.  A  chaque  sK^e  d'exploitation  U  sera 
établit  pour  l'usage  des  ouvriers,  et  dans  un 
piiit«  particulier,  si  l'administration  le  juge  oé- 
cessaire,  un  système  d'échelle»  inclinées  iùr  et 
radio,  »*éteDdantde  la  «urfiico  juaqu^an  fond  dea 
travaux. 

Art.  5.  Le  concessionnaire  réservera  à  touie 
profondeur,  sur  tous  les  points  et  dans  toute 
réiendue  qui  pourront  éiro  déterminé»  par  l*in- 
génieurdu  district,  de?  massif^î  intacts,  soit  pour 
assurer  les  propriétés  de  la  surface,  soit  pour  la 
aoKdité  de»  pull»,  galeries,  etc.,  soit  pour  faci- 
liter la  descente  do  pulta  doo»  la  partio  infé- 
rieure de  la  mine. 

Le»  massifs  de  veines  à  re»pec(er  autour  des 
bore»  devront  afoir  an  moin»  dix  mètre»  de 
rayon,  et  ne  pourront  être  rtduits  ou  enlevés 
entièrement  que  lor»  d«  raban-lon  définitif  dos 
travaux  cl  casuiic  d'uuc  auioi  iiaiiou  de  Tadmi- 
oi»tratloD. 

Au-dessous  du  niveau  de  la  galerie  d'écoule- 
mentf  il  sera  ménagé,  te  loaj  ci  à  riniéncur 
de»  limites  de  la  concession  ,  des  massifs  ou 
«apoBfw  4»  dit  nAliw  iT^aiear. 


En  oa»  de  contravemiM  à  nmo  ou  I  VtHÊte 
do  ces  clauses,  le  conco»»ionnaire  s^ongafO  |t 

payer  à  TÉtai,  pour  cli'atiue  mètre  cube  soustrait 
à  ces  différents  massifs  ou  au  deU  de»  limite»  de 
la  cottceaaion,  une  lommo  do  doux  cent»  fraocap 
•an»  pr^ndlco  dM  droit»  érontuoli  dèa  tien* 

Bornage  et  production  des  plant. 

Art.  6.  Dans  le  délai  de  dix  mois,  à  dater  de 
Pacte  de  eoncesaion.  il  »era  planté  de»  borne»  sur 

tous  les  points  servant  de  limites  où  celte  mesure 
sera  jugée  nécessaire.  L'opération  aura  lieu  aux 
frais  du  concessionnaire,  à  la  diligence  de  la 
dépolatlon  provinciale,  et  en  présence  de  Piofé- 
nietir  des  mines  du  district,  ou  de  son  délégué, 
qui  en  dressera  procôs-verlMil.  Expédition»  de  ce 
procès-verbal  seront  déposée»  aux  andilfo»  do 
la  province  et  à  celles  des  oonUBttttCi  »Ol|a  lo»- 
quelles  s'étend  la  conCL'J<îinn. 

Le  concessionnaire  sera  leuu  de  faire  placer 
de  semblables  borne»,  avec  de»  in»eription»  »pé- 
ciales,  sur  les  puits  abandonnés,  pour  conserver 
le  souvenir  de»  principale»  circon«tanee»  do  l'ox* 
ploKation^ 

Art.  T.  Au  pin»  lard,  dan»  le  délai  de  deux  ani, 

à  dater  do  l'acte  di^  concession,  le  concession- 
naitc  adressera,  en  double  exjiédltion,  è  la  dé- 
pntation  provinciale  ;  < 

t»  Un  plan  pareellairo  général  do  !■  snriiMO 
de  H  cittirftçion,  rndfqnnnt  la  po<;t(ion  des  puits, 
des  bâtiments  et  autres  construction»  apparte- 
nant A  rexploHatlOD.  A  ce  plan  soront  annexées 
deux  projections  verticales,  sur  des  plans  pa- 
rallèles à  la  dirpctioo  l'inclinaison  générale 
des  couches,  et  indiquant  la  position  et  la  pro- 
ftmdeuF  des  pnlis,  Patlnre  des  gtie»  dan»  le»  par- 
tie$  reconnues,  et  la  hauteur  relativo  dO»  priA^ 
clpaux  points  de  la  surface; 

S»  Four  chaque  couche,,  un  pian  horizontal  et 
lo  nombre  de  coupe»  et  de  prnleetlons  vertlcn» 
les,  nécessaira  pour  la  repréaontatloo  fldèlo  doo 
travaux. 

Ton»  ces  plana,  coupe»  et  pro«jeetione  eeront 

dressés  à  PécheUe  d'un  mUlimètre  pour  mètre, 
et  divisésen carreaux  d'un  cfniliDf^tr  •  decôîé;la 
correspondance,  ^tre  les  Uiftcreuu  plans,  sera 
iodi<ittée  au  moyen  de  lettre»  et  de  numéro»  cour 

muns. 

Art.  8.  Chaque  année,  après  la  productioo  des 
picces  mentionnées  à  l'article  précédeut,  le  cou- 
cesalonnairo  remettra  à  ringénieur,  dan»  to 
courant  de  janvier  el  de  juillet,  les  plans, 
coupes  et  projections  des  travaux  exécutés  dans 
chaque  ooiiehet  pendant  le  cours  du  semestre  pré- 
«Mfols  cai  dtfliUi a«oii|  iq^oiti»  «niolla  «r 
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le«  plans  généraux  de»  travaui  exécutés  dans  les 
mêmes  concbes ,  d'après  les  instruclioas  ffiû  s«- 
lont  domie$  par  rioséoteur. 

Ces  ]i)aQS  seront,  comme  les  précédent»,  dres- 
sés au  millième,  et  divisés  eo  carreaux  marqués 
des  néniM  leltrM  «t  naméros. 

A  CM  «Dfol  Mra  jointe  une  coyif  ê»  la  partie 
correspondante  du  registre  d*aTanccment  des 
travaux,  teou  au  siège  de  Pexploiiation,  confor- 
ntaieoi  i  Paru  •  dit  décret  impérial  dn  Sia»* 
\]'r  IS]-. 

Art.  9.  En  cas  de  rrfit*.  do  nCgTîffPncc  on 
d*inexaclilude  de  U  pari  du  cunct6siotin<iit'«,  eu 
ce  qui  coDceroe  1*raécuttoo  dM  deux  arliclêt 
précédent!!,  il  supporlrra  tons  les  frais  di^j 
opératioos  qu'ordonnera  la  députatioo  pertna- 
ncotc  da  cmimU  proTlncial,  pour  faire,  d'office, 
larw  les  plans  ou  recueillir  les  rens«igneaieuls 
ffini".  soil  par  '<■<  ir-  :i'nii"ir*!  des  mines,  soit 
|Mr  toutes  autres  p«i*ouu«s  dclég uées  à  cet  effet. 

CU  VPITRE  JV. 

ObUguiknu  généredês» 

Art  fA  Le  concessionnaire  contrihucra.  en 
i  ai:^ou  (le  rétendue  de  sa  concessioo,  à  la  dé- 
pense qu'exigera  la  conflectton  de  la  caria  géné- 
rale des  mines. 

Art.  11.  Au«silAt  que  l'exploitation  ttn  en 
activité,  le  concessionnaire  mettra  gratuilemeol 
i  la  ditpoallion  du  fouveroemenl  uoe  aérie 

Corrij>l''te  ih'-.  |MO-liiil!i  de  sa  mine. 

Art.  li.  11  sera  tenu  de  prendre  part  à  la 
caisse  de  prévoyance,  établie  À  Liège,  arec  l'au- 
loriiailon  dn  fanvcrnament. 

Art.  13.  Il  sera  tenu  d'(  xp'oiler  p^r  lul- 
néme,  et  non  par  fermier  ou  à  forfait* 

Ar^.  11.  A  inniet  let  épo<|oe«  ali  la  nina  tem 
possédée  ptr  une  aociéié,  celte  aeciétéaera  tenue 
de  désigner,  par  une  dci  LTi  ninn  f  »ile  an  secré- 
tariat du  gouvernemeul  pro\iitcial,  celui  de  ses 
neoilirat  on  le  délégué  auquel  elle  aura  donné 
tes  pouvoirs  néreitsaires  pour  correspondre,  en 
son  nom.  arec  rautorité  administrative,  et,  en 
général,  pour  la  représenter  derant  l^adml* 
nfMMitinD,  tant  en  demandant  qu*en  défendant. 


(1)  Rapport  k  la  dirabre  des  Mpréseutanta  par 

M.  Orben  le  4  ftvritr  18Î6  nocnim.,  p.  559j,  — 
Oiscussioa  let  U,  13.  11. 15.  16, 18, 18  et  20  mai. 
—  Adeptien  le  SO  par  86  voia  centre  1. 


Ce  fondé  de  pouvoirrdevra  être  domicilié  et  ré- 
sider en  Belgique. 
Lcé  nenbree  de  la  lodéli  aeront,  an  mrplne, 

»otidairemeot  respoîisables  de  tonte?  et  de  cha- 
cune des  conditions  de  leur  concession,  pour 
resécutlon  desqucllei  ila  seront  tenue  de  taire 
une  élection  commune  de  domicile»  ob  tontes  lea 

poiirsuKei  pourront  être  esercéci  OOmme  A  do- 
micile réel  et  à  |H:rsonoe. 
Art.  15.  Faute,  par  le  eenceeilonnelre,  de 

fommcnrcr  It-.s  travaux  dans  le  dt'lai  d'une  an- 
née H  dater  île  l'acte  de  conce'sfiton  .  ou  daot 
1«  cas  de  cci>«al)un  des  travaux  ou  d'inexécur 
lion  des  eoodilloni  qui  précédent,  on  qui  dé- 
rivent d' la  concci!8ion,  la  révocation  de  cet  acte 
pourra  être  prononcée,  sans  préjudice  de  toutes 
autres  mesurés  autorisées  par  les  lois  ou  par  lea 
règlements. 

Art.  16.  Le  i  -  t\  r|,  <  redevances,  dues  auifu-O- 
priétaires  de  la  surface,  eo  exécution  de  l*art.  9 
de  la  lot  du  S  mai  18S7,  est  gié  alnti  quM 
suit  :  redevance  fixe,  vingt-cinq  centimes  par 
hectare;  redevance  proportion rM'i le,  un  pour 
cent  du  produit  net  de  l'expioUaUtia. 

Notre  minliiro  dea  MMut  pnbUet  (  M .  de 

B.ivny  }  c^t  clMr|;>j  de  ri  xtculioii  du  prêtent 
arrêté,  qui  sera  inséré  au  Moniteur, 

443.  —15  joiN  1846,— Xoi  contenant  le  budget 
du  département  de  t'intérleurt  pourt'exer- 
eteg  1846  (1).  (Monii.  du  19  Juin  1846.) 

Léopold,  etc.  Les  chambres  ont  adopté  et  nous 
aaneiionnon»  ce  qui  suit  : 

Art.  l«r.  Le  bodget  du  dé|>artemeQt  de  l'iolé» 
rtetir,  ponr  rererclre  dr  18t6,efl  fixé  à  la  somme 
do  cinq  millions  huit  cent  soixante-qnaire  mille 
aoiianie  et  quatorse  france  (5,864,974  fr.),  con* 
formémrnl  au  tableau  ci-annex»'. 
*  Art.  La  présente  loi  sera  ol>ligatoire  le  lea- 
demain  de  sa  publication. 

Promuigttonila  présente  loi,ordonnontqa^lto 
Moit  revêtue  du  sceau  de  Plut  et  publiée  parla 
voie  du  Moniteur. 

Ondro-eigné  par  le  mIntalM  de  nniMav. 
H.  le  comte  de  Tbevx. 


Rapport  au  sénat  par  M.  le  cheraiier  de  Bé- 

thunc,  le  S  juin   îrtîG     -  Di^rruurm  les  9,  10  et 

ti^uîa.  —  AdtfitUoa  iu  IL  ^tua  par  ii  v«ik. 


TABLEAU 

DmhmdgHdudip9rtmmUd0t*inUrieur  pour  rererda'  i  H  io 


INtolGIlATIOfI  DBS  DlfipiMSlS. 


CHAPITRE  PREMIER. 


Ai  l.  I^^  Traitement  du  Biini»lr«  

a.  TraiieuKBi  «le*  fonctMnaairMf  employé»  cl  g«n> 
dtwrtie*.  


■atIbiel. 

S.  FoDroituiea  de  bureau,  inpreaNMU,  acluu  ei 
H^ânlkm  4»  mmMm,  éebiinge»  dimiivt  «i  ne- 


CB&PITRB  U. 
nMiOM  R  noMms. 


Art.  1«.  PesMon».    .    .   .   •   •  ,  •   •   •  ,  •  . 
9.  Seom  à  4'tiid«H  ««plofé*  bdiw  «m  Indes 

•o  à  I*ur»  TeuTe*  »»•*.*  • 

8.  Secoor»  à  d«t  IbiMJlîwiWlîrW 

liMlpaim»,  à  de*  employé»  en  vfutp*  tlYmpIoyéi,  qui 
MM  «roir  droU  à  la  pe'naieo,  ont  néaoïnoio»  de»  tare» 
à  reblwliM  d\M  «ccMM,  «  «!«•■  4»  leur  r«Mli«» 


CHAnTBE  III. 

An.  Iff.  Fr«i»  de  pul.lic»lîoo<l«tlr«W»«4e 
lilliqae  générale,  d«  la  r  inmiMioo  ccnlrale,  aiD»i 
mm  àm  CMBOlilMaiu  proviaciale*.    .    •    ■  ■ 

t.  Prewîèr*  partie  d«  fra»  auxquels  donaeront 
lieu  le  rccco»«meni  ^or^éra}  dala  pafnlalioo,  «^MM 
que  celte  opération  puisse  eo  élN  ntardéSt  ••Iw  4» 
lWiMll«r*«ld«riMliMlrie  


CRAPITRB 

rnAi»  DE  l'adsisistratio!»  DIRS  ta»  raotiBCM. 


Art.      Previnoe  d'Aaven.  

S.  M.      de  BralMBt.    .    .   *  %  • 

j,  M.       d<  la  Flandre  occidenUie.  . 

4.  M.      de  la  riandre  erienUle. 


30,000 


150,000 

6.0UU 

« 

7,000 


41.300 


97,000 
105,975 

98.950 
100,300 


TOTAL. 


191,100 


a 


2dl,500 


350,000 


a 
a 


i 
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CHARGES 

DÉSlGNATiOM  DES  DÉPOSES, 

TOTAL. 

OfdiMirw. 

Bstnwvdw. 

5.  province  lie  Hainiut.  ••«.■••. 

109,470 
100,190 
85,697 
89,700 

a8,4«t 

i,att 

» 

•  i 

^44i4J^ 

ffHASt  BB  BniCB. 

- 

10.  IiKlemnités  de*  membre*  det  eonteili  d«  miliee 
fqn'ils  r  ('siilcriL  (ni  non  BU  li»'U  où  '-'{•(ii-  le  con»elly  et 
«ie«  tecrétaires  de  ce»  odiMeîU.  —  Fraitd'tmprewion 
«1  de  voyage*  pour            àm  ta'nilioe  et  pour  Tin- 
apeciHin  oe*  miiicienf  tefncfiriers.       vacaiioii*  ue* 
officier*  de  *anié  en  matière  de  milice.  —  Prime* 

CHAPITRE  T. 

VAA»  OB  {.'ABHillimATIOS  DAHS  LU  ARKONDIBSI» 
MBBVt» 

AH.  lar.  TrtitoBMit  dct  «M— imiw  41htMMIW-. 
48B^ent«  ••.■.«....,§•• 

' 186.900 
113.778 

• 

• 
• 

898,173 

CHAPITRE  n. 

• 

V9UIB  TICIPALB. 

Art.  uniq.  Encoaragemeot*  diver*  pour  raméliora- 

■ 

CUAPlTRfi  VII. 

niTict  M  luné. 

« 

A  n .  i«e.  TnitiBMDl  «1  M»  iê  bartm  Vmtfm 

3.  Encouraçetnrnf 5  <  t  fiiili<.i[fr'  

4.  Académie  rn;,3ir  île  mciiecine,     .    .    .    .  , 

6,300 
39.500 
18,300 
18,000  . 

:  ! 

• 
■ 

8«,ioa 

CHAPITRE  Vm. 

ArL  naiq.  Praw  d«  oMbMiioM  im  Mm  mUmmIm. 

• 

Hm 

CHAPm»  IX. 

EAOX  OB  sra. 

AH.  1«r.  Traitement  du  ooalrftieur  des  jeux  et  ai>> 
S.  Frai»  de  réparation  de*  moaument»  d«  la 

MM 

ao,ooo 

• 

.  ij  .i^oci  by  Google 


m  Btam  in  Uomld  i».  un  imô,  440. 


• 

CHARGES 

TOTAL. 

OrdiMirai.  | 

Extraordiu. 

CHAPITRB  X.        ^  iUp«K, 

CMMMetnM  itaoftu  mftncum. 

Art.  i«r.  D«ai{ème  et  lroiwèai«  qoitt»  4m  Inii  de 

ron<!friJCtion  d'un  bfttrl  porrr  TncloiiDUtrtUM  pJVVÎn* 
ci^le  du  Luxcmboqrg,  à  Arlon. 
2.  Deuxième  tiers  (fune  torame  de  lOOfNf  frwoti 

» 

109,000 
188,000 

S49,N0 

CHAPITRE  XI, 

tenu  w  «incimi  TtritifAiu,  ite. 

- 

Art.  1*.         de  mëitéht»  Té«rinair«  et  <l*a^'f 

CoUnrc  (le  ITtat.  —  Jury  it'ciamçn,      .     .     .     .  . 

St  Subtuloà  la«ociécé  «i  hortiruliurede  firaxallM. 

153,500 
94,000 

• 

CHAPITRE  \II 

S50,000 

• 

CHAPITRE  ZIU. 

Art.  «rif.  M  dHnprMtkn  iIm  firtw  alphiiid- 

■ 

CHAPimB  XIY. 

Art.  nnîq.  Frai»  de  voyage  Je  rinspcctear  ^Qërtl 
tic  la  garde  civique,  de»  aide*  de  camp  qui  raceoB- 
pagnent,  et  fraia  fie  bureau  d«  l'éHiUnajor  i  «duil«f 
réparattoni  etcnUretica  deaanaef  et  éiiuipeiDcnU  de 

30,000 

• 

so»ooo 

CHAPITRB  X?. 

âicoamiit  maoïmomt  «r  ricnaAiMf . 

Art.  aniq.  Mé4ail1e«  oa  récorapenic»  pdcMialres 
pour  actes  de  dévouement  ot  de  courage.  ,   •  •  . 

8^00 

8,S00 

CHAPITRE  XVI. 

iteieit  B^snin  b?  ommi  h  m. 

Art.  l«r.  Dotation  en  faveur  de  légioDuairei  et  de 
VMinee  do  Ideionnaire*  peu  hyofité*  do  la  fortune  ; 

ttenmiil  AA                           njlt*     njlf*fiAnnA    AtlV    Ar>l*£\rÂt.  Aa  la 

jwMMvw  w  iw    if"    par    pcnvullv  lUX  IJUCOrca  (JG  Ifl 

croix  de  l'ct .  \\<\f\  pensionné»  d'autre  chef,  peu  favo- 
riaéa  de  la  forluao  ;  tubiide*  i  leurs  veuves  ou  orph». 

Art.  S.  Subside  au  fonda  spécial  des  blessés  de 

M,«iO 

» 

• 

llt,OM 

A  reporter, 

80,000  ^ 

8,166,571 

^  d  by  Google 


RÊfifTE  t>E  LÎ^OPOLD  I«. 

—  AN  1846,  If»  145. 

S59 

CHARGES 

DÉSIONATlOll  UU  Oj^INSn. 

• 

BsIraMfdin. 

TOTAL. 

Rtpotl» 

CHAPITRE  XVJJ. 

«,160,874 

oowDiifiw  m  uQonAtwB  nf  mnwitit. 

Art.  aniq.  Prtia  d'eiécntioa  de  la  loi  da  IwnHÛ 
1843,  relaUv««u  ûidMUûtéft  à  «eoonlcr  pour  ptHw 
eaatées  par  lit  é*<iielWiiU  de  ^««rrt.  .... 

'  * 

45,000 

CUAPlThE  XVllI. 

iiBiimn* 

Vêptmet  dtvêrses  pour  h  sou  l'en  rl  t$  «Mm- 
tùppement  de  l'industrie. 

• 

S.  Prime*  et  enroura^cmonU  aux  arts  niëcaiii€|lict 
el  k  l'industrie,  aiu  termct  do  la  K>i  du  i'»  janvier 
1817,  no  6,  (ur  Ica  f«ndt  provenaat  des  droit*  de 
brSf etf,  pablieatieM  de  brevetai  frai*  d**dniiiMlra« 

3.  Musée  d<3  1  iadustric  nationale.  ..... 

40,U00 

150,000  ] 

1 

» 

\ 

u:,OM 

CHAMTRE  XIX. 

uSuoctioif  vmuQint. 
Mtmfgnmmit  «wpMêw, 

ârl.  Iw.  TrtiiBBMit  ém  fèarti— riroi  et  —ployé» 

de«  (Iritx  tintvr  riU^Sf  de  l'Etat.  —  BouFM!*.  Médail- 

9.  FMiad«t  jiryt  4*«i«ne«  poN»  1m  §niàm  tea» 
8.  MpaMW  du  eoneom  ««tamilriiti  .   .  «  . 

621,800 

94.100 
15,600 

» 

Enseignement  moyen. 

4.  Fraia  dloipeeCion  des  athénéM  «t  eollëgw.  .  . 

5.  Sabtidei  ananelt  eav  4tol>maeimott  d*enieigiie- 

inrril  moyen      iM<tii*triel  (ëcoS  ,  dr  (',and  et  de  Ver- 
vier»),  au(re«  qua  le*  écolea  d'arU  et  luùlier»  et  \m 

6.  lodemoité*  aux  profesieor*  démiuionoéa  dea 

10.000 

»0,Olt 

5,000 

•  J 

t  ) 

•  i 

• 

}  1,716,900 

Enteignement  primaire. 

7.  Frais  d'inspection.  —  Frais  det  écoles  Donaate* 
etdeaéeeles  prioiaire*  sTjptrieures.  —  Dépeotes  des 
cour»  normaux.  —  Encournfjcmenls,  subside»  aux  com- 
naoea  et  lecoars.  —  Subsides  au&  caisses  de  pré- 
veywMt.  —  Bemraes  peur  le»  dlèvea  institateart  des 
écoles  normales  adopt(?c«  

8.  Subsides  pour  renseignement  à  donner  aux 

791,000 
90,000 

• 

1 

Ar«poff<«r, 

1 

5,911,474 

.  j  .i^oci  by  Google 


• 

CHARGES 

DÉSIGNATION  DES  DÉPENSES. 

TOTAL 

Ordioaijree. 

1 

Ettraetdln. 

Report, 

tETTREH,  SLIENCeS  ET  ARTS. 

Stetion  première. 

tnjm 

• 

Jtef /M  S. 

9.  ArchiTM  d«  rayft«n6.^Frai«4l'«JcDinMtr«tion 

4.  r  raitde  publicMion  des  invcnlairiWdMarehiTM. 

5.  ArcbiTM  de  TEUl  «Iam  1c«  province»  ;  friiit  Je 
recoo^remeiit  de  d««anenU  provenant  des  archive* 

lomln'i  »  ilans  «U's  mains  f>rîvt  i-s;   frai»  de  copicft  de 
documenU  coni'ernaiit  riii^toire  naliooale,     ,  . 
6*  Location  de  la  maiiion  servant  de  Meëlinele  au 

f3,750 
4,000 

15,000 

3,000 
• 

a.400  1 

>  fM,000 

8.  Monument  do  1n  place  des  Martyre 

9.  Quat/ièmo  st>ptièmcpour  rexvcuiionUc  la  statue 
ëqiifstre  (le  Goilefroiil  de  linuillon  

10.  Monuments  à  élever  au»  homaiet  illustre*  de 
M  ocigtune,  avec  w  coocoon  Qci  viilcv  et  des  pro- 
vinces; médailles  à  consacrer  «us  <lT<iiiiiwnBli  uni 

11.  Subsides  aux  provinces,  aux  vill«-»  etansceM- 
■iaee«  dont  le»  reseourca»  aeoi  insuffisantes  pour  la 
«NMarwatioD  im  MoanBento  «t  cooiaHuion  royale 

ii4.ooo 

9,000 

■ 

10,000 

■  1 

1»,B00  ' 

• 

• 

CHAPITRE  XXI.  • 

*el»*i*a          TJIDbDa  UKIiBEIHAI-SA» 

Art.  uniq.  Complément  des  frai»  de  confection  des 
tables  décennales  des  actes  de  Pélat  civil  pour  la 
période  de  1833  à  1842,  en  eiécution  «lu   1.  r  rpt  Au 
SO  juillet  1807  et  des  art.  69  et  70  de  la  loi  pro- 

9 

AAA 

* 

tt,000 

CHAPITRB  XXII. 

_  Art.  uniq.  Dépenses  imprévue*  et  travail  extraor- 

IS.000 

.  1 

18,000 

Telal.  .  . 

* 

5,801,074 

^  d  by  Google 


RfcCNE  DE  LÉOPOLD  I« 

44\  ~  15  ii'ti  1846.— £0/  portant  règlement 
de  l'exercice  1833  (l).  (Monit.  du  20  juin 

Léo|M>ld,  etc.  Vu  Tart.  5  du  décret  du  30  dé- 
tmthf  1880,- 
Vu  l\irt  .  115  <i«  la  coattUutloo  $ 

Les  c bamllTM OQt adO|M«  et  aoat  «DCllMnODI 

ce  qui  suit  : 

$  ior.  rnavioii  mu  sifwsafe. 

Art.  Iw.  LaftdéfMiiMM  «vdlaalPM  «t  «rtraonli- 

nairos  de  l'exercice  Î8"ô,  constatées  ilans  le 
compte  reoiiu  par  M.  le  ministre  des  Anance:*, 
•ont  afMrtaa,  conformémeai  au  tableau  A 
ci*aoDexé,  ooIoom  10*,  à  kl  aornnM  do  quatre* 
vir)r:(-'lîx  «ept  niiUioDS  cent  quaire-viDgl-dix- 
$epi  foiile  quatre-ViOgta  franc*  treoie  six  cen- 

ttBMfl,  d  fr.  97,197,080  86 

pajemenls  effectués  sur  !• 
niéroe  exercice,  jusqu'à  rt'|io<|uo 
de  ta  clôture,  sont  fixés  à  quatre- 
?lBgl-4ii<-iept  Dilllient  cent -huit 
mille  trois  c<  nl  qnalre-vinjjt-onze 
fraacs  i|uatre-vinf U  ceutimes,  ci  87«t08,391  80 

le»  (lt^i>en<"es  restant  à  payer 
à  quatre-vingt-huit  raille  six  cent 
qnatre-TiDgt*  bttit  fraoc»  elo- 
quaate-six  centime*,  ci.  .   .  fr.       88,688  86 

Al  t.  2.  dépenses  liquidées  et  m.mdntées 
•ur  l'exercice  1833  restant  à  payer,  pour  les- 
qoellca  len  mandais  émit  n*ont  |»ai  été  prétenlét 
ao  payement  au  l«r  janvier  1839,  sont  anniiléet. 
Elles  seront  portées  en  recette  (-tiraordinalreatt 
compte  définitif  de  l'exercice  1836. 

LMeréaacei  dont  il  »*afii,non  a«j*tl«e  i  prea> 
cription  par  des  luis  antérieures ,  dont  le  paye- 
ment  serait  réclamé  ultérieurement  ,  pourront 
être  réordoooancées  sur  Pexercice  cotiranl,  ju»- 
qaRan  81  déaeaibfa  1816,  époqae  oti  ellea  aeroot 

déRnitivrmrnt  i  rr-^crites  an  profit  de  !'I  lit. 

Art.  3. 6oDt  exemptées  de  la  preicripuon  pro- 
aaacde  par  Miala  prdeédeol.  lee  erdancae  H- 
qnidéee  et  nandaïdee  aur  l'exercice  1888,  dont  la 
défaut  de  payement  proviendrait  d'opposition  ou 
de  Misie-arrét.  Les  créance*  de  l'espèce  leront, 
à  raipiratlan  de  l'aoada  i8i6,  veraéea  dab»  la 
aakee  de  cnotigoatloo»  et  de  dépôt,  mais  ne  pffo- 
daitaat  paa  d*ioiérMa  an  liveur.  dea  itan. 


(1)  Préientatiee  i  le  cfiaeibredei  repréf entants 
l«  17  février  1888.  —  Rapport  de  M.  de  Mae 

d'Attenrode  le  14  janvier  1846.  —  Adoption  le 

17  mar»    l'unanimité  de'<  56  mt  mljre»  pri-*Piil«. 
Rapport  ao  sénat  par  M.  le  baron  de  Macar  le 


.  —  AN  1846,  N*  444.  «H 
S  l«  manov  sa»  caiDixa* 

Art.  4.  Il  est  accordé  au  ministre  des  finances, 
«ur  l'exercice  18"',  pour  couvrir  les  d<^penses 
extraordinaires  effectuées  au  delà  des  crédits  on- 
varlapar  aulte  dea  lois  des  1^  avril,  6  )«lllel, 
30  sepfpmhrr,  7  tl  8  ortobro  1833.  13  mari!  et 
15  aodl  1854.  8  ei  UH  avril  183â,  des  crédits  aup- 
pléoMDtairesjusqu^icoMurreneededDqniililone 
deux  caol  quatre«viofl*iloiize  mille  cent  cinq 
francs  quarante-denx  eaaiiaea  (fr.  5,892,105 
c). 

Gei  crédita  demenrent  répartie  eonfeméinaBt 

à  la  colonne  8  du  tableau  A  ci-a:)upx«5. 

Art.  5. 1,c»  crthlils  moiitaiii  A  qiutre-vingt-dix- 
neuf  uiilItODs  quatre  ceiu  quarante  et  uo  mille 
neof  eeot  quarante  franca  soixante  et  qaioxe 
cpntiinç^  ffr.  99,411,940  75  c),  ouvert»  aux  mi- 
nistres conformément  au  tatileau  A  ci^moexé, 
colonne  4«,  potir  les  sertioM  ordlnaltei  et  eilta- 
ordinaires  de  l'exercice  1833,  sont  rériuila  d?ttna 
somme  lii-  ih'wx  millions  deux  cent  quarante- 
quatre  raille  buii  cent  soixante  francs  trente-neuf 
cenlimee  <fr.  S,M4,866  8*  e.). 

Art.  6.  Au  moyen  «les  dispositions  contenues 
dans  les  deux  articles  précédents,  les  crédits  du 
budget  (le  l'exercice  1853  sont  définitivement 
6xéa  è  qualre-vlnst-dtx-itepf  millions  cent  quatre- 
viii|;t-<Iix-scpt  mistc  quaiie-finp  s  francs  trente- 
six  ceuiiniex  (fr.  97,197,080  3C  c),  et  répartis 
conformément  au  même  tableau. 

S  8.  nxATioii  saa  ucmia. 

Art.  7.  fioa  droiit  et  prodnite  eoottatés  an  pro- 

6t  de  ri'iat  sur  l'exercice  1833  sont  arrêtés, 
conformément  au  Ijbleaii  B  ci-.ir.nex»^  à  la 
somme  do  quatre-vingt-treize  millions  trois  cent 
cloquaota  mille  quatre  cent  dlx-tteuf  franm 
tr.  nte  quatre  ccnlimes.    .    .  fr.  98,856,419  84 

Les  recettes  effectuées  sur  le 
même  exercice ,  jusqu'à  réiH>«|ue 
de  ea  eUMure,  sont  Axées  à  quatre- 
vingt  -  treize  millions  troii  cent 
cinquante  mille  quatre  ceai  dix- 
aeur  frtMo  iraala-^ntre  cen- 

tlmesci   93,350,419  34 

fit  les  droitt  et  produite  restant 
à  racouf  rcr  A  uéauL    ....      •  e 


4  juin  1846  i  Docum.,  p.  1711).  —  Adoption  aena 
diocnaama  le  6  jHio  à  l'aneniaiité  dea  S8  qiembraa 
présents. 

Pour  k-i  tableaux  jointe  A  la  le^  voir  lo  MmiJ- 

Uur  du  20  juin  1816. 


Ml 


RtGRB  DB  I.ËOFOLD      —  iH  1816,  N*  445. 


S  4.  riXATioa  sv  niM&TAV  «iiiia*i  ou  iiiiMSv. 

Art.  8.  Le  r^gullat  général  du  budget  de  l'exer- 
cice 1833  est  définiiivement  arréié  ainai  qu*U 
Mit: 

Dépenses  fixée,  à  l'arl.  l^àfr.  97,197,080  ô6 
Recettes  fixées  à  Part.  7,  ci.   .  93,850*418  S4 

Excédant  riépense  réglé  à  la 
somme  de  trois  millions  buit  cent 
cpiarantA  -  tbc  mille  ilx  cent 
soixante  et  iiD  franea  deux  cen- 
times, ci  fr  3,8fe,(U]l  Oî 

conforinémeDl  au  résultat  des  tableaux  A  et  B 

d«MllMX4«. 

Cet  excédant  rte  i]<^y mjc  «ef.i  transporté  en  dé- 
pense extraordinaire  au  compte  définitif  de  Texer- 
dee  1843,  et  l'cxtinciion  en  aura  lieu  au  moyen 
dca  nmunH  Mlraofdinaires  que  la  loi  du  rft- 
gloiMnC  de  oel  exeMioe  d4temlaera. 

AH.  9.  Ua  reiaourees  «ooore  réalisablea  aar 
te  droila  «cqvis  à  l*exerclet  I88S  aerout  portées 

en  recette  extraordinaire  au  compte  de  l'cspr- 
cice  courant,  au  moment  où  les  recouvremeoU 
ontooc  iiea. 

Promulguons  la  présente  loi,  ordonnons  qu'elle 
soit  revêtue  du  sceau  de  TÉtol  el  pnJiUOe  par  la 
voie  du  Moniteur, 

€ootie-tlgiié  par  la  alslitra  dei  tannei, 
M.LlIaloii. 


de  reMTCkê  18S4  (1).  (Moait.  di  M  JUa 

1840.) 

Léopold,  etc.  Ta  l*art.  9  du  décret  du  88  dé* 
cembre  1830  \ 

*  Vu  rert.  115  de  la  oomliintlon  ; 
Les  chambrai  ont  adopté  al  naiitaapeiloimeiii 

00  qui  .sait.: 

1 1*r.  ffuusioa  OBO  »i»Bmu. 

Art.  in.  LetdépaMOi  «vdlaal«OB  oloBtraeidi- 
liairas  de  i*exerclce  1834,  constatées  dans  le 
compte  rendu  par  le  ministre  des  finances,  sont 
arrêtées,  coofonuécneot  au  tableau  A  el-anoexé, 
à  la  aonne  do  oent  aalllloiif  afs  ooot  oolsanu- 
qoairo  nillo  doq  ooni  MhtaDta  et  dix  IhvBCi 


quai r(>-r!nf^t-r|nm2e cent.,  ct  fr.  100,684,570  93 

Les  payements  effectués  sur  le 
Béne  exercice,  jiisqn*8  l'époque 
de  la  clôture,  sont  fixés  à  cent 
mfllionscînqceAt  cinq  raille  cinq 
cent  quatre- ving(-cint(  (raocs 
qiiatre*vlogt«adsa  oenllOMt,  d.  188,581,58$  88 

El  les  dépeniea  reilaotl  payer, 

à  cent  cinquaoïe-buit  mille  neuF 
cent  quatre-vine:(-q'iatre  francs 
quaire-vingt-dix-ueul:ceDt.cifr.      158,984  09 

Art.  t.  Lee  dOpeasea  ItquMéea  et  aamlatéet  sur 
I'(  x(  rrlrp  1R3Î  rrstnnt  I  payer,  pour  lesquelles 
le»  mandats  émis  o'unt  |Mis  été  présentés  au 
payement  au  1*'  Janvier  1848,  sont  aoiwllaa» 
BIte  eeroBt  poitéee  en  recette  extraordMialre  Oft 
OOmpte  définitif  de  Peierck^  tR'7. 

Les  créances  dont  il  s'afii,  non  sujettes  k  prea- 
crf)nion  par  dee  Ida  entérieurea,  «tonl  lopoyo> 
ment  serait  réclamé  ultérieurement,  pourront 
être  réordonnancéee  sur  l'exercice  courant  jus- 
qu'au 31  décembre  1846,  époque  à  laquelle  elles 
seront  déSolUveaieni  prMeritee  au  piwlt  4e 
l'État. 

Art.  8.  Sont  exceptées  de  la  prescription  pro- 
noncée par  rarticle  précédent  lee  créaftoei  U« 
^déea  et  mandatéei  aur  l*exerclce  1854,  dimt  la 
i^fnnx  de  payement  proviendrait  d'opposition  ou 
de  saisie-arrét.  Les  créances  de  Tespice  seront, 
i  l'expiration  de  rannle  1848,  vertéet  dana  bi 
caisse  de  consignations  et  de  dépôt,  mais  ne  pto- 
dnlront  pai  d'iotéréu  en  faveur  dea  Hert. 

}  8.  viXATioa  vit  caioive. 

Art.  4.  Il  est  accordé  au  ministre  des  finance», 
eur  l^exorelee  1884,  pour  couvrir  leo  dépCMet 

f  xtraordtn.iircs  effectuées  au  delà  de»  crédits 
ourerts  par  (es  lois  des  SI  décambre  1833  ;  3  |au- 
vier  1054;  14  février,  il  février,  93  Hvrier, 
13  mars,  18  mars,  90  mars,  t9  avril,  39  jnlllel, 
15  aoOl,  n«  653,  15  août,  na  035,  95  décembre, 
30  décaaabre,  15  avrU  1883 ,  des  crOdiU  supplé- 
MCMaiMe  Jusqu'à  eaueutfeuea  de  quatre  adl- 
HoM  OOit  duquaote  mille  neuf  oent  seimM^ 
neuf  flattes  quatre-vinsyl-dix-nenf  centimei.  Cps 
crédits  demeurent  reparus  conrarmemeni  à  ia 
aelewM  8*du4aUea«  jê  el^aumé. 

Art.  5.  Le»  crédits  mr>n(ant  à  cent  trois  mll- 
Uooa  viBgl*qttatre  laille  neufccnt-aoixanle  el  dix 


(1)Préi«Dt«ttoa  à  la  chambre  dei  rcprëfenLanl* 
1»  17  février  18^.  —  Bamtert  de  M.  de  Man 
d'Attonrede  le  14  janvier  1845.  —  Adoplia*  le 

17  nan  à  t'unaniniiié  àti  54  in«nibret  préienti. 
Bappori  tu  scaal  par  U.  le  iierea  d«  Maew  ie 


4  juin  1S4G  'D^cumoiits,  p.  1730f.  —  Adoption 
Mat djicuMioaieOjuiiià  l'unaniiBiU» de* Ï9  œem- 
bre«  présents. 

Pour  les  tableaux  jeiali  à  U  M,  voie  le  ÊUmh 
leur  di  90  Juin  1846. 
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franca  quarante^leux  ri»ntimcf,  ou?ertt  aux  ml- 
Dislret,  coofonnément  au  ubleau  A  ei-anoeié, 
IMiir  IM  itrvfcM  ordluiret  «t  •itraordiMlrw  d» 
Pm-rrice  1834,  sont  réiliiits  rl'tinn  «omme  de 
deux  milliooa  Ireia  ceoi  loixanle  mille  trois  cent 
qttatre*TlDKlr4ii-nuf  fhuiM  qu«raQte-»e|»t  oeo- 
tàmcs  (fr.  2,36|)»m47  c). 

Art.  6.  Au  moyen  dei  ditpotitiooi  contenaet 
dans  le<  deux  articles  précédée ts,  les  crédits  da 
budget  de  reverdee  1884  eoM  étêiMtnmm 
Axés  à  cent  millions  six  cent  soixantc-qtiatN 
millncinq  cent  soixante  et  dix  franc»  quatre-vingt- 
quinze  ccolimes  (fr.  100,6t>t,â7D  il5  c),  et  té- 

partie  eoDformiiMiil  n  néme  laMem  ji, 

$3.  F|XaI1U.\  lit.i  hk.t.hIlBS. 

Art.  7.  Les  droits  et  |»roduils  constatés  au  pro* 
il  de  rÉtat  eor  l*Ueretoe1SS4  eont  airdtde,  eo». 

fornu^mrnt  nu  tahlentr  !!  cî-anncïé,  à  la  «omme 
de  cent  miliioos  huit  cent  ctnquante-deDx  mille 
trois  cent  sept  flrmet  sttlsaDte  et  qalaie  eenti- 

BM»,  cl  tr.  iH^jm  n 

Le»  receltes  effectuées  -ur  I" 
môme  exercice,  Jusqu'à  Tépoque 
de  i«  dAliire,  «oot  flt4e»  ft  oettt 
millions  huit  cent  cinquante- 
deux  mille  troi»  cent  sept  francs 
soiiante  et  quinze  cent.,  ci.    .  I0#,83t,307  75 

et  iea  droits  et  prodoiu  miMM 

h  reconTrer  néant  »  « 

$  4.  FIXATIOH  00  aésCLTAt  eÉSÉRAL  DD  SD06BT. 

Art.  8.  Le  résullat  général  du  budget  de  1 
cice  1834  est  définiUrement  arrêté  ainsi  qu*U 
•oit: 

Dispenses  fixées  à  l'art.  i«'  fr.  100,664,570  95 
Recettes  fixées  à  Part.  7.  .   .  100,852,^7  75 

Excédant  de  recette  réglé  à  la 
somme  de  cent  qtiatre-Tinf  t-«ept 
nllte  lapi  eent  teente-alx  franee 
qH.Tirr?  vingt»  cenlime».     .   fr.       187,736  81 

Cet  excédant  de  recette  sera  transporté  en 
imm»  «trawdlnatfe  an  oomte  d«&aitir  de 
t^Éi«rdctl84S. 

DltpO*itl0Hs  partfeuUères. 

9.  Nieoarcee  encore  réalisables  sur 
laa  drolta  acqnli  à  rexerciee  1884  eeront  potMaa 
en  recette  eninaRlIoalM  m  eeaipie  de  Uner- 


(1)  Prdtcnlalion  à  la  chambre  dct  rcprd^entaDli 
le  17  février  1H58.  —  Rapport  de  M.  de  Maad'Al- 
teuroilc  la  li  janvier  ISiÙ. — Adoption  le  17  mars 
à  l'ananimité  de*  29  nombre»  présent». 

Rapport  an  «éut  par  M.  le  baron  d«  M  «car  le 


cice  eoarant,  am  Boncnt  eii  lac  rnwtvranaitli 

auront  lieu. 
Pramnlfnont  la  prdientelnl,  erdewnti  qnWle 

«oit  re\ru\c  du  sceau  de  1*lttai  at  pAIMe piT li 

voie  du  Moniteur. 

Contre -signé  par  le  mioislre  des  finança , 
lf.J.VANi. 


448.>-l6  «Ml  184t.  —  X»l  POH0M  règiemttU 
de  l'extpcict  tm  (1)*  OlMil.  d«  80 
1848») 

Léopold,  de.  Tu  1^  8  de  la  lel  du  80  ékw 

bre  mio; 

Yu  IWl.  115 de  la  coo»ltiulioQ  ; 
Lei  dUmbrea  ont  adopté  et  nom  lucllonnoiii 
Cé^Mitull: 

S        rraATI05  088  DÉPBXSU. 

Art.  l*r.  Les  dépenses  ordinaires  et  extraor- 
dbninM  de  reierelee  1888,  eenitatéaa  daae  le 

compte  rentlii  [tai  l  ?  ministre  des  finances,  sont 
arrêtées,  coiuorinémeDi  au  tableau  ^^ci-anoexé, 
à  la  somme  de  quairo-viogl'neuf  millions  neuf 
eentvingt-deiis  mille  hntt  eant  efmiMnU^  tf, 
cinquante  r[U3ire  centimc^,  ci  fr.  89,88i|ft88  84 

Les  pajr«ffi«DU  effectués  sur  le 
lM«eei»i«tae Jusqu'à  l'époque 
de  aa  clôture,  sont  Aida  Aqualrv 
vingt-neuf  millions  sept  cent  neuf 
mille  deux  cent  dlx-sepi  francs 
qualie^vIngi^lHMMnt  eenl.,  d  .  B0,709,2ir  90 

Et  les  dépenses  restant  i  payer 
I  deux  cent  treize  mille  ail  eent 
trenie-buit  francs  Cinquante-cinq 
centimes,  cl  fr.     813,038  55 

Art.  9.  Les  dépenws  liquidée»  et  mandatéei 
sur  rexerciee  1835,  restant  à  payer,  pour  les^ 
quelles  le»  mandats  émin  n'oni  psn  éié  présentés 
au  payement  au  1er  janvier  itiil^  soai  annulées  ; 
eliet  aèrent  porléw  en  recette  extraordlndre  an 
compte  définitif  de  l'exercice  1838. 

Les  créances  dont  il  s*agit,  non  sujettes  ii  prêt- 
cripilen  par  dee  lois  antérieures,  dont  le  paye- 
ment aérait  réelaaad  ultérleuremeat,  ponrrenc 
être  réordonnancées  »itr  Pexcrcice  cocrinf  , 
jusqu'au  31  décembre  1846,  époque  à  la'iuelle 
dlae  aérentdéanldTeoMBt  preierlles  au  proAt  dt 

HtMÊ.  ■ 


4  juin  1848.  —  Adoption  sans  «Rsenssion  le  9  jvhi 
à  rananinité  de»  S9  membres  préient». 

Peur  les  tabloaux  joint»  k  la  loi,  voir  le  Jtfoni- 
lenr  du  90  joie  1848. 
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Art.  3.  Sont  exceptées  de  !•  prewripUoii  imo- 
Doocée  par  Taiilcle  pNeédent,  Im  créaDWs  liqiil' 
dées  et  qwiMialéei  iiir  Texercice  1835,  dont  la 
défaut  de  pay^m^Tit  pri^viendrail  d'oi»posillon  on 
de  sainie-arrél  ;  les  rr<3ancc<i  de  TespèM  teronl,  a 
l^xptnilioD  de  Paonée  1846,  venéet  dan*  la 
caUie  de  constignattons  eld**  dépôt,  maiina  prO' 
dulront  pa*  d^inUréU  eo  far<eur  dea  tiers.  - 

S  %.  vHUTioir  BM  'cttens. 

Art.  4. 11  Ht  accordé  an  Dioisire  d«t  Anaocei, 

sur  l'exercice  î8'5,  pour  couvrir  Ir"^  dt^penies  ex- 
traordioairet  effeciuéei  au  delà  tics  crédits  ou- 
varti  par  l«tt«ris  dei  81  décembre  1854, 1w  ^Icr 
1835, 1  Mvrier,  8  février,  17  firricr,  t1  février, 
9^  mars,  n'»  124,  23  mar*,  n*»  125,  15  avril, 
26  septembre,  50  décembre,  tô  juin  1836; 
9  nart  1887,  «T  mai  o«*  1S1  et  1M,  des  crédits 
sapplémenlaires  Jusqu'à  coDCurrt  iue  de  deux 
rniliionx  liii:t  eeut  dix-buit  mille  buii  cent  ciO' 
iiuante  ei  un  francs  cinquante-huit  cenliroes. 

Ces  crédita  demeurent  répartis  cmforméaaent 
h  la  colonne  4»  du  tableau  ,/  ri-annexé. 

Art.  5.  Les  crédits  moulant  à  qualre-vingt- 
douxe  millioas  trois  cent  sofiante  et  dlt-bnlt 
mille  cent  quatre-vingt-doq  francs  quatre  vingt- 
six  centimes,  ouverts  aux  ministres  confoimé- 
ment  au  tableau  A  ci-annexé,  pour  les  tervices 
ordinaires  et  eitraardioaires  de  l'everclee  1888, 
aont  réduits  d*uue  somme  de  deux  mitiions 
quatre  cent  cinquante-cinq  mille  trois  cent  vingt- 
neuf  fr.  trente-deux  cent.  (fr. 3,455,839  53  c). 
.  Art  6.  Au  moyen  des  dia^MUoM  ooBlenMs 
dans  les  deux  articles  im'ci'dents,  les  cr^diu  4» 
budget  de  l'exercice  1835  sont  définitivement 
fixés  à  quatre-vingt-neuf  millions  oeuf  cent  vingt' 
deux  mille  btill  cent  cinquante-six  francs  cin- 
quante-quatre centimes  (fr.  89,922,856  54  c.)  et 
répartis  conformément  au  même  tableau  jt. 

• 

S  3.  riXATION  DES  RECETTES. 

Art.  7.  Les  droits  et  produits  conMalés  au 
profil  de  rtial,  sur  l'exercice  l«3û,  arrêtés 
cooltormémeot  au  tableau  B  ci^annexé,  i  la 
somme  de  quatre-viogt-duuze  millions  six  cent 
soixante  et  douze  mille  cinq  cent  six  francs 
trente  et  un  ccuiiuies,  ci  .   .  fr.  93,672,506  31 

Les  recettes  eftctoées  sur  la 
même  exercice,  justiii'à  ri  |>oque 
de  «la  clôture,  sont  fixées  à  quatre» 
vinjjt-doitze  millions  abc  cent 
antaniite  et  doose  mlHe  eioq  cent 
six  firaacs  treoio  et.iio  cent.,  ci  itt«67â,506  51 

Bt  les  droits  et  produits  restant 

i  recouvrer  à  n^ant    .    .    .    .    •  » 
Art.  8.  Les  rcceiies  du  budget 


de  l'exercice  1855,  arrêtées  par 
l*aHicle  précédent  à  la  somme 

de,  ci  fi-.  M,67a,«0e  5t 

sont  augmentées ,  en  exécution 
des  toi»  et  lèglements  des  I^udgcts 
de  1830, 1881  et  1833  : 

lo  dépcusea  prrscnlM  et 
définitivement  aonu'ées  sur  le 
iiudget  de  resercice  1830,coofoi^ 
mémenti  l*art. 9de  la  loi  de  «è- 
flemenl  dudil  exercice  ,  ci    .    .       83,349  73 

jo  recouvrements  effectués 
snr  le  mémo  exercice,  depuis  sa 
clôture,  cl  renseignés  cooformt- 
ment  à  Part.  5  de  ladite  loi,  ci  .      133,731  31 

3«  Des  dé|H^nses  prescrites  et 
déftuHIvemeot  aonolées  snr  lo 
budget  de  18"1,  conformément  h 
l'art.  3  de  la  loi  de  règlement 
ditdit  exercice,  cl  .   .   .       .      54,418  89 

4*  Des  reeowvremeniaellectués  i 
titre  de  droitsarriéréssnrle  même 
('X«*rcicp,  depuis  la  clôture,  et 
renseignés  conlbrméasent  à  l*ar» 
Cicle5deladitelOi,ci  ....  188,^15 

r»o  De»  tK'p-p'.e»  prescrites  et 
df^finiltvenienl  annulées  sur  le 
budget  de rexerdeo  185t,eoufer^ 
mément  à  l'art.  2  de  la  loi  de  rè- 
glement dudfl  exercice,  ci     .    .     138,858  80 

6*  Des  recouvrements  effiwtiiéa 
sur  les  droits  arriérés  du 


exercice,  itf-piii<;  'n  rîotnrc,  ct  reo- 
.«eigoés  coidormémeol  A  l'art.  5 
de  ladite  ioî,  d   858,48»  88 

Les  ressources  applicables  A 
l*excreiee  183.S  demeurent,  on 
conséquence,  fixf^es  à  la  somme 
de  quatre-vinet-ireiie  millions 
huit  cent  quaire-fingt-4|oaierfe 
mille  loixaule  et  dix-sept  ftMcs 
vin8('bnit  cenUmos,  ci  .  •  *  93^894,077  38 

f  4.  tfXATioH  an  nisoLTâT  oéi^aii  mi  itaonv. 

Art.  9.  Le  résultat  général  du  bu.lgetde  l'exer- 
cice 1838  est  déBnttivemoot  arrêté  ainsi  qnni 

suit  : 

Dépenses,  fixée»  à  l'art.  l'S  ci  89,933,856  54 

Recettes ,  fixées  à  l'art.  8  pré- 
cédent 88^84,077  88 

Excédant  de  recettes  réglé  i  la 
somme  do  trois  millions  neuf  cent 
soixante  et  onze  mille  deux  cent 
vingt  francs  «oixaute  «l  quaiorxe 

i  3^M;no  74 
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C«t  excédant  de  rec«Uea  «era  iraoïporié  eo 
rtntle  rairaonlio^  au  conpit  déânltif  de 
l*M«fciee  184S. 

DispoiUlons  parlieuHères. 

Art.  10,  Le«  ressource»  encore  rt\ilisaf>!rs  sur 
lei  droits  acquit  à  Texercice  1835  sei  oiii  iKjrléea 
«B  reoecie  extraordinaire  au  comiite  de  remer- 
ciée cooranl,  an  momeal  où  lee  rcconvremenia 
aiîroot  lieu. 

Promulguoiia  la  prêtante  loi,  ordooooMqn*elie 
eoil  revitue  do  sceau  de  rital  et  imblite  par  la 
Toic  du  Monilei/r. 

CoDtrc-sigaé  par  le  mimtirc  des  fioances, 
M.  J.  Halon. 

447.  —  15  Jiiii  184c.  —  Lui  qu! ouvre  un  cré- 
dit de  quaratUe  mille  francs  pour  l'inau- 
guraihn  hUematknuUw  des  ekemin$  4$ 
fer  be/ges-firanfOis  (1).  (Mooit.  du  SS  Juin 
1846.) 

Léopold.  etc.  Les  chambre»  ont  adopté  et  nous 
MDClioQnoo»  ce  4Ut  suil  : 
Art.  Iw.  Un  crédit  de  quarante  mille  Itanci 

(fr.  40,000)  est  ouvert  au  dépnHi  nn  ni  des  ira- 
vaux  imblics  pQiir  i'iitaiiijui-aiiun  iulcrnaliouale 
des  cbemios  de  frr  belges- fi  ançait. 

Art.  t.  La  présente  loi  sera  obligatoire  lelende* 
main  de  sa  ptililicaiion. 

PromuIsuoDS  la  préicoie  loi,ordoDooot  qu'elle 
soit  ratitue  du  seeau  de  rtftat  et  publiée  par  la 
vuledn  MmUteur. 

CoQtrc-signé  par  le  mlniitre  des  travaux  p«- 
Mics,  M.  de  Bavay. 

44t.  —  m  tvntiM.-'JtvHê  tarai  nommant 

le  baron  Goer  chevalier  de  l'ordra  da 
Lêopold.  (Monil.  «lu  ^5  juin  1846.) 
Motils.  •  Youlaul  douoer  au  baron  de  Guer 
(Léopold),  président  de  la  commlMlon  d*agricul- 
ture  <te  la  province  de  N.imur,  ancien  membre 
dn  coiikeii  provincial,  ancien  bourgmeilre  de  la 
commune  de  Lesve,  un  témoignage  public  de 
notre  salisbction  et  récomiienier  les  serrlces 
fu*il  a  rendus  dans  sa  loogue  carrière.  • 

449.  —  15  juin  1846.— ^r;^/&  roj  al  nommant 
it  hanm  FcpeMrë  chwailer  dt  i'mrdre  dê 
iJopoid.  (Monit.  du  S5  Juin  1840.) 


(1)  Présentatioo  à  la  chambre  des  représenlaeta 
le  8  juiB  1848.  —  Rapport  de  H.  de  Vrie»  le 
6  juin.  —  Adoption  te  nduM  jour  par  47  voii 

contre  6. 

Adoption  (PtirgeDce  au  sénat  lo  SjninklNina* 
nimilc.dcs  â7,in«iBbrM  présents. 

(2)  Présoataiioo  A  la  «taasbre  ( 


MotIfÊ»  «  Voalaot  donner  au  baron  Popeiaire 
de  Terloo  un  témolgoage  public  de  notre  satis- 
faction et  rr*'oniian»er  »on  zMe  à  enrichir  le 
Htuée  royal  d'hi»ioire  naturelle  d'objets  recueillis 
par  lui,  à  ms  frais,  dans  différents  pays  loiotaios, 
«t  noiammsat  en  Amérique.  » 


450.  ~  18  joi.n  1846.  —  Éiat  dreiti  par  le 
minisire  de  l'intérieur  (M.  le  comie  de 
Theui),  en  exéculion  de  l'article  4  de  la 
M  du  81  JtsHIêt  et  de  Parrêté  i«tr«/  du 
7  aoùi  183J,  et  in  dhji  tant  te  prix  moyen  du 
froment  et  du  seigle  pendant  la  semaine 
du  lundi  8  au  êomedl  13  Juin  1846.  (Moait. 
dn  17  loin  1848.) . 


MAHCHEil 

uAaoLaTssas. 


nOMUT. 


tnou. 


Quant. 

r  Mx 

Quant. 

Prix 

rend. 

moyen. 

venil. 

moj  en. 

Fr 

c. 

Fr.  .-. 

Anvers, 

.  84 

83 

87 

60 

18  80 

Arloo, 

Briig'-x. 

800 

81 

00 

90 

91  50 

5H6 

■J3 

99 

912 

16  79 

Ri  uxelics. 

l,4i4 

li 

58 

35 

18  H9 

Gand, 

.  47i 

43 

237 

17  45 

lla»i>clt. 

180 

26 

60 

7S0 

20  45 

Liège, 

8,î«0 

93 

16 

1.650 

17  52 

Luiivain, 

1,125 

:25 

79 

2U9 

20  90 

\luns. 

4,5tiU 

22 

96 

400 

16  15 

Namur, 

153 

23 

73 

• 

»  » 

ToLuix.  .  .  . 

1-2.004 

3,633 

Piix  moyen. . 

23 

77 

l'A 

4SI.  — 17  juiu  1848.— royal  momnumt 

le  sieur  Frédéric  -  Sigismond  officier  de 
l'ordre  dêLéopotd.  (Monit.  des  80  elSl  JuUlel 
1846.) 

Motlh-  •(  Voulant  donner  au  sieur  Frédéric- 

Sigismond  de  Mcycr,  conseiller  intime  de  cabinet 

de  b.  A.  R.  le  prince  «'It'Clura!  corc^genl  de  Hesse, 
une  marque  particulière  tic  notre  bienveillance.  ■ 


452.  —  18  jri^  18(6  —  Loi  autorisant  la 
concession  du  chemin  de  fer  du  Luxem- 
bourg 1^.  (Monit.  dn  19  Juin  1848.) 

Léopold,  etc.  Les  cbambres  ont  adopté  et  nona 
saaclieaneiu  oe  qui  suit  : 


ides  représentants 


le  4  mars  1846.— Rapport  par  M.  Zouilc  le  11  mai 
(Deoum.,  p.  1440).  —  Oiaeusaion  les  4,  5,  6.  8  et 

9  j«ia.— Adoption  le  9  par  88  vois  coutro  S  il  abs- 

len^oo). 

Rapport  nti  si'nal  par  M.  îc  cnmtr  de  Briey  le 

10  juia  1846.  —  Discussion  le  18  juio.  —  Adop- 
tien  le  mémo  Jour  par  SS  fais  centre  9. 
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âilMf«Bl4ai.U  fMvtniwMotett  MlMti«  i 
Meord«r  mvai  «itan  De  Clotsmann  (F.  F.  et 
conioris,  la  concrétion  du  chemin  de  fer  du 
LiuiemiMurf ,  d'aitré*  base*  posée*  daot  là 
ewiVHitloB  «1 1*  «aUer  4m  cbtr«»««  «Ifoét  mw 
iMdales  des  13  cl  SO  fcM-iti  18IC. 

PromulguoDs  la  prê^enic  loi,  ordonnons  qu'elle 
«oit  revélue  du  sceau  de  TÉiat  et  publiée  par  la 
voix  do  MMitgur* 

Conlre-tie:n«  par  i«  mtoiscre  dct  t|»vm  |Mio 
blici,  M.  de  Ba? ai. 


ISS.  —  18  ici<v  1846.  —  Jm^l'  de  conetêSlûH. 

(MonU.  du  19  juin  1816.) 

I.dopoîd,  etc.  Vu  la  loi  de  ce  jour  qui  autorise 
le  gouveroement  à  accorder  aux  sieurs  De  Closs- 
■umn  (F.  f.)  et  tontorU,  la  coDcenlon  rfo  cho- 
BilB  de  f«r  du  Luxemboui  gf  d'après  les  bases 

prtiéti  dans  la  convention  et  le  caliî'^r  des  cliar» 
fes,  signées  sous  tes  dates  des  13  el  20  février 
IMS; 

Sur  la  prepoilitoa  dt  aotte  iBini«lr«  émin- 
vaiu  public». 

Nous  avuQs  arrêté  et  ai rcioQS  : 

Art.  La  ooaceiiiM  do  dMiniii  do  lirda 
Lmtemboorf  oal  accordéo  lox  itentt  De  CIom« 
mann  (F.  F.)  et  consorts. 

An.  s.  Les  ooDditions  de  cette  eoBeeHtoo  soot 
ddtemdoéci  par  la  cooTeoiloo  et  te  calrier  dea 
charges  lignés  sous  les  dates  des  15  et  90  février 
ce*  acte*  aeroDt  anoeste  au  préseot  ar- 
rêté. 

MoifoMlnlitov  dei  Mvaas  paHloi  (H.  de  ti- 
Wf)  m  chaffi  do  roséooclea  d«  prdaent  «r- 
NM. 

CONVENTION. 

M.  le  Qiiuuuc  des  travaux  puljhcs  de  Bclgt(|ue, 
prenier  aouMigoé,  d^ooe  pari. 

Et,  d'antre  part,  me>sieurs  : 

François-t'rédéric  de  Glossmaon,  dcnieuraul 
à  Londres  (Pai  kl-ane  Uyde  Patk)*  chevalier,  di- 
recloar  do  ta  oompagnio  du  ehemlo  de  fier  de 
Sedan  ; 

Jobo  Masierman  jeiioc,  cbcralier,  deoieuraol 
è Londres,  banquier; 

Kicbard  Ucaviside,  do  Brighton,  chevalier, 
directeur  du  ciicmin  <io  f*  r  dc^edaoet  deGroat- 
Kastero  et  Wesiero  railwav } 

Cbarim  LyolU  doaioHIé  i  Undm  (WoM-* 
bOltme  Tcrrace  lîyde  Paik  Gardens),  ctievalier, 
directeur  des  irish-Norib-Midland  et  A|lcsbttry 
eiThamesrailwajs; 

HMma  Hnij  MMfc^  doLtaNbMti^  chovft* 


Mer,  BOftoUrot  pour  ta  eotttd  do  Middlem, 

oommiK.iairc  des  impôts  fonciers  de  la  taxe  sur 
les  revenus,  conimisi^airc  des  roules  rojfales 
de  Middiesex  et  Essex,  président  du  cbemio  do 
ter  do  SedsD  el  directeur  du  Creat-EailerD  ot 

Henry  Siiuonds ,  de  Readiog,daas  le  comté  de 
fieiltshire,  cheTaller,  directeur  def  Great-Wea- 
lero,  Worccsler,  Wolvcrhampion  el  Oxford, 
Oxford  el  Ctaeltoohaia,  el  Wiitibire  et  Someriel 
railways  ; 

Sir  William  Magnay,  banmoel,  aMermaii,  el- 

devant  lord  maire  de  la  Cité  de  Londres  ; 

El  William  Evans,  chevalier,  ancien  ^ht^iif  de 
la  Cité  de  Londres  el  de  Middiesex,  directeur  de 
la  ^wfme^uLoiuhinuidCùuH^JoInt'Stocli' 
Hank,  ayant  son  sif'ue  â  Londres.,  et  directeur  d(i 
chemio  de  fer  de  Sedan  el  des  compagotea  de 
Hiingerford,  tous  seconds  soussignés; 

SoDt  coDTeaua  dee  clamée  et  cOodUiont  aui- 
vantes  : 

Art.  1*f.  Les  coMOMiOBoaires,  seconds  souisi- 
gnés,  s'engagent  : 

1°  A  exécuter,  k  leurs  frais,  riifDea et  périls,  lo 
chemin  de  fer  du  Luxembourf^ ,  sur  le  piod  dM 
eabier  des  chargea  annexé  anx  présentes  ; 

S*  A  faire  obiOBlr  a»  gotiveroeiMot  boife, 
eadians  le  délai  fixé  par  l'arrêt  de  la  cour  de 
Ri  iitei;p«,  (lu  2  décembre  1SI3,  la  cna<itruclioa 
de  la  partie  du  canal  de  Aieu»e  ul  Most^lie,  qui 
entend  dépoli  LMfo  jMfoee  A  ta  nocbo,  eveo 
cette  rc^sery  n  rjr;  [%  licpui^  Ir  ;  ()int  de  rencontre  de 
l'embranolieioeni  lio  i'Ounhe  du  cbomin  de  fer 
do  Luxembourg  Jusqu'à  la  Roebe,  le  système  dO 
canalleatiOQ  poorra  être  réduit  à  ce  que  le  dé- 
partcm-nt  des  fraranx  public*  jugera  suffire 
peur  tatufaire  aux  besoins  do  la  circulaUou  lo- 
cale. 

Art.  3.  Les  seconds  soussiijnés  ^'obligent  à 
fournir  tous  les  fonds  ni'-cess.iirp*  !'  xdculioo 
des  cugageoicals  duul  ils  ioal  icuuj  aux  lermet 
del*arl.  1«r, 

Art.  3.  Le  caulionncmcnt  de  cinq  millions  de 
francs ,  déjà  fourni  par  les  seconds  soussignés , 
est  aCfecté  intégrateineiit  à  ta  garantie  de  Pexé- 
culion  du  cheoilii  do  ftr  du  Luxembourg. 

Art  4  Si  les  seconds  soui^bi^nés  concession- 
naires vouiaieat  user  de  la  faculté  qtd  leur  e$l 
laissée  par  Pan.  49  du  cahier  de»  cbarses  susdit, 
de  former  de»  sociétés  en  coflMindiie  oa  ano* 
uymes,  l'émission  du  capital  ne  potirrait  se  faire 
qu'en  lUrcs  sur  lcs<)uel»  ii  aurait  été  versé  30  p.  c, 
et  oes  tiuros  oo  aeliOM  ne  pourrolodt  éiM  odtée 

âux  bourses  d'Anvers  et  de  Bruxelfes^tt^prèt 
l'entier achèveuteni du  chemin  i]!^  frr. 
Art.  5.  Aucune  expropriauou,  aucuns  travaux. 

M smumi «m  witistmt  ftfi Mêlé 
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dAaMOt  JiMlifitf,  à  la  MliifaclioD  de  M.  li  Biniatr* 

ddi  travaux  publics,  de  laréalisatîoa  en  Belgique 
d'uQ  premier  «ersemeol  de  buit  miiliooi  de 
ffrana  ou  valeurs  «orreiiNNulanlai,  y  «Miprit  l«t 
ciDq  millioqa  dé  uiuloônamfoi  «xlfé  pir 

rart.  3. 

Art.  6.  Le  rembourtemeot  du  cautioaoetnent 
pourra  étrt  imatAdiatemenl  réclamé  dam  le  «a* 
où  la  loi  de  coccesition  ne  lerait  |)ai  votée  dana 
la  présente sestiun,  ou 9i  tes  ch.irahi  r-!»  I('nisla:fves 
apportaieot  aux  présentes  des  uiodiâcations  que 
Ma  capitaliMaa  aouariastosualre»  ne  povrraleol 
pat  admettre. 

Art.  7,  Le  ministre  des  travaux  publics  accepte 
laa  eeoditiei»  et  atipuiatloni  q<ii  précèdent  et 
l^tbHge  à  lee  préeeuier  à  l*approliatloo  du  roi, 
pour  être  soumises  pn^ttltc,  s'il  y  a  Ifeu,  à  la 
sanction  de  la  législature  dans  la  présente  ses- 
afou.  84  rappralMtleD  royale,  ou  Men  al,  eotriftc. 
la  aonctioo  législative  n*était  pas  obtenue,  la  pré- 
sente coDveelion  serait  regardé)*,  de  pfcfn  droit, 
comme  nulle  et  non  avenue,  et  le  cautionnement 
aérait  rettilué  iniDédiatoiMM. 

AiiiM  f.iii  en  double, à  Bruxelteii le  irelie  fé- 
Triec  ISOO  quai-auie-aix. 

C.  u'Hurf^camiiT. 
Bi  A  Lotfdrei,  la  SO  férriar  1800  i|iiar«ate<4ii. 
(SuiTcnt  leialfDaturei.) 


tAHIER  DES  CHARGES. 
tttiÊtrkitfnn  laéiidfwflf  du  trwttâ 

Le  chemin  de  fer  du  Luxembourg  partira  de 
Brnxplles.  D'une  station  siiirt^c  .m  quartier  Léo- 
pold,  il  se  dirigera  vers  ie  cbemin  de  Louvain  à 
la  Sanikre,  fu*!!  atlelodra  è  Wavre  et  avec  le- 
quel il  pourra,  en  outre,  étn  relié  au  moyen 
d'un  raccordement  aboutissant  a  l'une  des  ita- 
tious  luiermédiaires  de  ia  «ecliou  lio  Wavre  d 
Ciemblooi.  Depuis  le  point  de  jonction  des  deux 
ligues  jusqu'à  Namur,  tes  coi.vois  du  chemin  de 
fer  du  Luxembourg  feront  usage  du  chemia  de 
fer  de  Louvain  i  la  Sambi  e,  qui  sur  cette  partie 
de  son  développemcni  sera  déclaré  communaux 
deux  I  ijnes,  en  e&écuUon  du  S  8  de  la  toi  du 
Si  mai  1845. 

De  Hanar  le  tracé  de  la  ligue  dii  Luxembourg 
aera  conduit  sur  Arloo  par  Cioey»  Rocheiori  et 
Recogne;  d'Arlon  il  pourra  être  prolonuc  jus- 
qu'aux frontières  française  et  graod-ducale,  dans 
lof  deux  dtrectiooe  de  Lmgwy  et  Llxembourg. 

Le  cbemin  de  fer  du  Luxembourg  .'<ura  deux 
embranchuiiieiib  obligéa,  l'uu  vers  rOurihet 
l'autre  sur  bauogoc. 
La  flatlon  de  départ  jiBrusilleaMni  niaaeo 


un  raeeordameni  qui  alMUlIrt  I  la  etaHaa  du 

Nord  ;  lo  gouvernement  pourra,  en  outre,  sur  la 
propoaition  des  concessioonairei,  autori&er  une 
Jonction  ayee  la  itatioo  dn  lOdl* 

Ani  rfiM.  «  Pro^  imifltudlnai. 

Le  rayon  des  courlict  du  tracé  et  te  sy  i>iùine  des 
pt  ntes  (lu  |)rofil  longitudinal  seront  déterminés 
de  manière  à  concilier,  autant  que  possible,  la 
rectitude  du  tracé,  d'une  part,  avec  i  économie 
dei  dépensas  deiiremler  étaMiisunent;  de  ratt« 
trc,  avec  une  exidoiuiieil  à  la  foiâ  sAre»  légn* 
lière  et  économique. 

Pro/îl  en  travers. 

Art.  5.  Le  cbemin  de  fer  sera  à  double  voix.  Sa 
largeur  en  crête  sera  d'au  moins  8ni,50,  dont 
pour  chacune  des  deux  voles  et  f^JSê 
li'entrc-vole,  commo  sur  la  ligne  de  BruxellM 
à  Namur. 

Les  concetsionniires  sdbt  toutefois  autorlsésl 
ajourner  réiablissemeat  de  la  deuxième  voie  sur 

le»  »ectinnsauti-es  que  celle  de  Rruxcltes  à  Wavre, 
ainsi  que  sur  les  embranchements  jusqu'à  i'épo> 
que  cil  Pactlvlté  de  la  circulation  leur  en  fcrt 
reconnaître  la  nécessité. 

La  largeur  en  crête  du  cbemin  de  fer  qui  se 
composera  provi»uircweut  d'uue  simpltj  voie, 
sera  d'au  moins  4 1/S  mèlras;  il  eeru  pourvu  dn 
gares  d'éviicmeot  en  oombct  SUfiiant  et  Mil- 
venablettieui  distribuées. 

L'acquisition  des  terrains  et  la  cousirucUuo 
des  ouvrages  d'art  se  feroutt  dès  IVriglne,  dam 
Pbypoihèse  de  la  double  vole. 

remofteflicRlr. 

Art.  1.  L'inrllnaifloo  des  talus  sera  réglée  d'a« 
près  la  nature  du  terrain  ei  tes  localités.  Ils  se- 
ront, au  bisaoio ,  soutenus  par  des  perrés  ou  dé- 
findus  eontro  l*actlon  des  eaux,  au  mof en  de 

murs  de  revêtement  en  maçnnncrie. 

Les  dimensions  et  la  profondeur  des  fossés  et 
contre-fmiés  seront  ftkto  de  manière  à  assurer 
la  prompte  évacuation  des  oanx  etl*ataécIieaMat 
delnvefo. 

Otanvges  «Fëri. 

Art.  ^.  L'on  construira  au-de.^«oiM  fi  au>dcssut 
du  chemin  de  fer  tous  les  ponts,  pooccaux, 
aqueducs,  viaducs,  timuds,  etc.,  jugés  nécee 
saires  et  dont  lei^  ouvertures  ou  le  débouché  sc« 
roni  réglés  d'après  le  volume  d'eau  on  la  lartjcur 
des  routes  et  chemins  auxquels  cliacuo  d  eux 
devra  llvier  passage. 

Art.  6.  Lflt  nila,  en  Itr  Uunin^,  pèacteatai 


«mmiiifiatioii  avae  la  rattwaj  à»  viM»  p«  natea  M  kUif .  par  nèiru  cowant» 
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T.cs  fondation!  et  la  pote  de  ta  Toie  offriront 
les  cooditiout  reqohea  pour  assurer  la  marche 
rapide  et  sûre  étt  transports  par  locomotives. 

NaiiUien  di'i  comiiiunieat iom  existantes. 

Art.  7.  Lorsque  te  chemin  de  fer  longera  ou 
UtrarMra  i  nlvaao  daa  grandes  rmilet,  cbemloi 

Ticinaux,  railways,  chemins  ite  h.ibge,  etc.,  les 
travaux  à  exécuter  aux  uns  et  aux  autres,  par 
les  concaMionDaires,  combinés  avec  les  disposi- 
IkHit  réglemeotaires  de  |*aaploiiaifoii,  davrooC 
avoir  pour  but  de  maintenir  constamment,  sur 
ce»  iliveries  commuDicalions,  U  facilité  et  la 
•ÉraU  da  la  elreulatioa. 

Stations.  —  Balte  i. 

Art*  8^  La  nombre  et  l*étendue  des  stations  el 
det  baltea,  ainsi  qna  leur  dUuIlNitlon  al  la  dis- 
position lie  leurs  aliurd-^.,  devront,  en  tout  temps, 
être  en  rapport  avec  les  besoins  du  commerce 
al  de  l'industrie  et  le  mouvement  des  voyageurs. 
Elles  seront  pourvues  da  garaa  el  Miiosenta 
avaclem.i:érie1  et  les  accessoires  de  toute  nature, 
réclame  une  ekjitloitation  active  el  régu- 


Uatériaux. 


Main-d'œuvre. 


ktU  9.  Tous  les  ouvrages,  sans  distinction, 
pourront  dire  eonstmita  «tac  las  matériaux  an 

usa^c  dans  le^  travaux  publics  des  mêmes  loca- 
lités, sous  la  seule  condiiion  que  ces  matériaux 
seront,  chaeno  dans  ton  espèce,  de  la  meilleure 
qualité,  et  qu*ilt  seront  mis  en  «uvre ,  d'aprte 
tes  règles  de  l'art,  de  minière  à  farantirlo  aoll' 
diléei  ia  durée  i\<-i  du  .  [<<ge$. 

Fer  pour  la  voie. 

Art.  10.  Le  fer  pour  la  voie  proviendra  des 
du  pays,  pourvu,  toutefois,  qu'eites  puis- 
la  livrer  k  on  prix  qui  ne  dépasse  pas  de 
10  p.  c.  celui  des  fers  étrangers  rendus  4  An- 
vert. 

Lotomollvcs  et  matériel  des  (ransfo  (s. 

Art.  11.  Les  locomotive»,  voilures  el  waggons 
aaront  coaracilonnés  dana le  pays;  cependant,  à 

raiton  des  |>erfec(ionDeroents  qui  pourraient  être 
apporté^i,  à  rétran^'cr.  dans  fa  fabrication  de» 
locomotives,  les  coocessiounaires  ont  la  faculté 
d*y  aafaeiar  celles  qui  leur  seront  nécesMires, 
peur  servir  da  modèle. 

MUe  êH  exploUaihn, 

Art.  12.  Dan?  les  cinq  années,  ati  plus  lartl,  à 
dater  delà  promulgation  de  la  loi  de  concession, 
las  travaux  et  eonstnietions  devront  être  entiè- 
rement terminés  et  II  ftgne  pourvue  de  tout  le 
maiétial  nécessaire,  pour  qn*ài*expiraUon  de  ce 
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délai,  elle  poisse  éire  exptolléepar  I 

sur  toute  >ion  étendue. 

Art.  13.  Au  fur  et  à  mesure  qu'une  section  sera 
susceptible  d*èlnî  livrée  à  la  eireulaiion,  les  ceiH 

cessionnaires  potirroiu  obtenir  sa  misecD  exploi- 
tation ,  d'après  une  auioriiation  expresio  du 
département  det  travaux  publics. 

Prq/ets  définitifs. 

Art.  14.  Las  éludes  da  Pavant-projet  servirout 
de  iMte  aux  projeii  déflnUira  et  complets  que  les 

concessionnaire;;  devront  sotimetire  à  l'approba- 
tion du  gouvernement,  dans  les  six  mois  à  dater 
de  la  iirofflulgailoo  de  la  loi  de  eoncesaîon.  Le 
miniKire  des  travaux  publics  pourra  apporter  i 
ces  projets  telles  mo;tiflcations  iiu'il  jugera  utiles 
ou  nécessaires,  pour  assurer  l'exécution  des  arli- 
clea  1  i  9  du  présent  esbiar  des  cbarges.  Les  eon- 
ccssionnnairos  seront  ttnns  tie  s'y  confot  m»^-,  et, 
dans  le  cours  des  travaux,  ils  ne  (lourruni  s't- 
cartar  des  projets  approuvés  par  lui,  que  rooytu- 
nant  son  autorisation  préalable  et  formelle. 

Art.  15.  Les  concessionnaires  «wtreprennent  à 
leurs  frais,  risques  el  pcrll>,  et  sans  charge  au- 
cune pour  le  trésor  de  i'fciat,  tous  les  travaux 
quelconques,  prévus  ou  imprévus,  sans  aucune 

exception  ni  dislinciinn.  ainsi  que  toutes  four- 
nitures, eolretien  eireouuvellemcni  de  matériel, 
qui  seront  reconnus  oécessaires  pour  L'établisse- 
meut  du  chanin  de  fer  du  Luxemboorf,  pouraon 
exploitation  et  pour  sou  entretien.  Celle  clause 
doit  é(re  considérée  comme  la  base  du  contrat  ; 
les  parties  entendent  que,  dans  loua  les  cas  pot> 
albles,  elle  ragolve  l*applicttion  la  plus  large. 

X^rùprlathtu,  —JndmnUii, 

'  Art.  18.  La  mise  en  possession  des  propriétés 
hâtii  g  et  non  bâlic<,  nécessaires  à  l'exécution  des 
travaux,  l'occupation  des  terrains  pour  l'exirac» 
tien,  le  traos|»ort  et  le  dépèt  des  terres  et  maté- 
riaux, auront  tim  comme  en  m.ilière  de  ir.nvaux 
décrétés  d'utiiilé  publique,  au  nom  de  l'État, 
mais  i  la  dîliseoce  et  aux  frais  exclusifd  des  con> 
cessienoairea. 

Legotivernrmontcédera  gratuitement  aux  con- 
cessionnaire» tous  les  terrains  appartenant  au 
domaine  de  l'État,  qui  devront  être  incorporés 
dans  le  chemin  de  fer  et  ses  dépendances  on 
occupés  parsps  francs  honh  j  i!  w-rni,  d'ailleurs, 
de  toute  son  yifliieuce  pour  leur  taire  également 
Obtenir,  A  titre  gratuit,  de  la  part  des  communes 
cl  .ieN  propi  iiHaires  intéressés  à  l'ouverture  de  la 
nouvelle  communication,  la  cegyion  de  terrains, 
maicnaux,  l'usage  de  carrières,  etc. 

Art.  17.  Leaconcenionnairw  demeurant  seuls 
el  euluslTemeoi  chargés  da  toutes  lesindemr 
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<€  erei.«  .     tentaiive  (Itmcurail  ^g;ilcraeul  lans  r<tfullau« 

lesonvragci  déjà  ron-ti  ui  ^  '.  s  m  iléi  iaux  aj»- 


liaiaiiou  (lu  chemin  deferel  de  M« dÉ|ieiwiaiic«*. 
Cdittlonnement. 
An,  18.  Les  cuncpssioDoaire*  ton  (eous  de 
ffNrnIr  «o  cauiioniiemcot  de  cinq  miUioa*  de 
francs  en  nuaéraîre,  boas  do  trésor  ou  oblif*- 
lions  tÎM  cmprurils  nationaux;  ce  C3|.il.d  eil 
reiai»  àit  souverocoieDl  i|ui  en  demeure  déposi. 


prorisjoanéj,  le*  Unam»  acheié»,  iesparlîe»  de 
cbemlttderord^ià  mitm  en  exploitalioD.  arec 
leur  matériel  ei  tonte  fa  partie  noo  mobooftée 
du  cauiiOQQeinvnl  seraieut  ac<iui«,  sans  ,i  rnne 
lodOBBilé,  au  ffoiiverueraent  qui  pourrait  «a  dis. 
poser  comme  de  conseil,  lot  coooMiioiiittîrroi 


tolc.  MM  dtvolr  aucoo  JoMtét  j  il  sera  resuuié  TZ.  """îr  «^««•'«««Iw» 
aux  coocessioonairw,  «  ««.^         Ji^'  4*T<l»««WomtqldédiOf  de  ipwfonf^ 

M<cutédes  travauiou  ac*îuisde»pràphétés  pour     Tm'oo  i  -  a  .  ^ 

OMSoiBmedouiDe  de  celle  doot  ils  rccUmeroat  ''•••'^•"«^  *•«•  ••'^oi  pa.ap,d,ca- 

U  renboumaiMt.  '    ^'  co"<:«*»onnaire«  Jnsiiietti  «foo  le  re- 

tard, ou  la  cessation  des  lravau\  fsr  i-  i  é^tiltal 
dVn  évéuemeni  de  force  majeure  dàmeot  coo- 
aiaid. 

Art.  Sï.  Si,  pcndeol  reséeution  des  travaux , 

Il  c.-'t  rec.vtinti  riue  des  ouvrages  uc  sont  pas  e»é- 
ciiics  cou torm«:- aient  aiu  rcgics  de  l'jrt  tt  ;,tit 
ciauica  et  condliioiia  du  préseutc.ihier  des  chai- 
ges  radniiiiistrailoi)  |ioiirra  l«a  faire  démolir  et 
iecoostruife,eii  toiii  ou  |.ai(ip,  aux  fiai»  dcscon- 
cessiounaircs  et  d'office,  si  ce»  de.  nicrs  dmieu- 
raient  «n  ddhoido  le  taire  i  la  pi  cm.èi  c  ri.iut- 

Bornage. 

Art.  24.  Aprè*  TailicMcmpril  iol.(f  des  travaoi, 
les  conccssionuan  ts  fvronl  faire,  à  leurs  frais,  un 
bornage  coniradlcloire  ei  uu  jilan  ca.iaUral  de 
toutes  les  |.ai!ie*  du  chemin  de  fer  et  de  ae*  dé» 
pen.lanccs;  ils  ferom  également  dresser,  à  lei.ps 
frais,  et  coniradicioirtm.fni  avec  l'administra- 
tion, un  éiat  descriptif  el détaillé  de  la  ligne  en- 
liL-re  de  la  vo.c  rcrrcc,  d.-s  (jarcs,  ouvrages  d'art, 
cidiures,  puni»  a  bascule,  l-Atimcnts,  etc.  Des 
exiiédiliottf,  ddiueol  cerUfltc,,  des  procè..Tct- 
liaux  do  bornage,  du  plan  cadaairal  et  de  l'état 
descrii.lif,  seront  d.  ,.„,iV     aux  frais  des  con- 
ceMU)ouan««,  uau*  les  «rcluves  de  l'adouniatra» 
tion. 

Art.  SS.  Toulet  le»  lois,  looe  lea  réglemenia 

Ct'uéraux  en  mnlièro  de  grande  voirif,  actuelle- 
ment en  vigueur  ou  à  intervenir  par  rapport  aux 


Jféchiance. 

Art.  19. 8i,  dans  le  délai  d*uoe  année,  à  partir 
de  la  promulgation  de  la  loi  do  dnacottlofl,  lee 

concessionnaires  u'oot  pas  commencé  leurs  tra- 
vaux, ils  seront,  par  ce  seul  fait  et  de  plein  droll, 
«Mchn»  de  leur  concestloo,  sans  qu'il  soii  besoin 
d^aucuoe  mise  on  demeure  queleomiM. 

Art.  20.  Les  coiîcessionnaircs  sont  également 
déchu»  de  tous  leurs  droits,  si  tous  les  travaux 
n'ilaieat  poa  compMtemont  achevés  endéans  le 
rlt^i^i  axé  par  l'articlelSet au veni de ^t oHleîe, 
comme  aiis!,i  daits  le  cas  où  les  Ir.ivanx  ne  se^ 
raient  pas  à  moitié  tei minés  à  l'cxpirailon  de  la 


An.  31.  Dans  le  cas  de  la  déchétMo  préToe 
parietdeni  articles  pr^cé, «  nls.  fl  ponr^n 
an  paracbèvemenldcs  travaux,  au  moyen  d'une 
niUudicaiion  quVin  ouvrira  tur  le»  danse»  du 
présent  cahier  dc>  rha-c'  ^  et  sur  une  mise  à 
prix  des  ouvrages  d^jà  cdnsiruns,  de* matériaux 
approvIaloDaéi,  de»  terrains  achetc.sdc»  pomoos 
«le  chemin  de  fer  déjà  mise»  en  exploitation  et 
de  leur  matériel. 

Cotte  adjudication  sera  dévolue  k  celui  dr» 
MMvean  aoiimi»»ionnaire»  qui  offrira  la  plu» 
fone  somme  pour  lesobjets  comprisilaiu  la  mise 
A  prix  j  les  concessionnaires  devront  se  contenter 
de  oolle  que  Padjudicaliou  aura  produite  alors 
DiéiM4«*elle  serait  «Mindre  qne  la  ml»e  A  prix, 
»ans  l'ooroir  ële\cr,  à  charge  de  l'État,  aucune 
réolamatioo,  nipréuntion,  de  quelque  chef  que 
CO  oolaao  élr* 

rT    ,  «      <i  «0  vigueur  ou  à  intervenir  par  raoïiort  au: 

Dan.  le  cas  ofc  le  cao*UMment  de»  conee».   route,  et  chemin»  de  fbr  de  l'Étai  se.  ou  lun^^^^^^ 

..onoaire,  ne  leur  aurait  pa.  .....      e.ti.^,  c-    bles  au  chemin  de  ferTLoxembIu« 

^V!  Couvernemen, ,  ap,6s  avoir  eut.  ndu  les 

JêZTÎÏd?.        ^"^^  *  '  *!î'  *  ^  «=«°«»"0""*"  -,  arrêtera  les  mesures  et  le,  dis! 
clemnité  I  adjudication  n'aurait  lieu  que  série  poalllon»  néa-»iaii««  ponr  aasnrorla  naJice  la 
dépôt  dun  nouveau  cautionnement  égal  à  la  conservation  et  la»ûreté  docbemin  defetido 
iOmmo  ainsi  acquise  au  gouverncmcut.  ses  dépendances. 
8irMMc«ti«i.oitverte  tinai^n'd viontdléiro  Le»  couceasionoaires  seront  autorisés  à  faire 
 »vt.^nemt.  1616.  ^  * 
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de  feml  Mirleai««a  lot  .'jueur,  Pautoritaiioa 
d*y  percevoir  les  droits  dcunuinés  au  lanfci- 
•prdst  l«s  tran$|iorU  se  faisant  cnUèremeol  aux 
rirais  él  ptr)«*M>iM  deidiu  concewtoonairoa. 


sauf  rappi>robatfon  de  rtdniiniitratlon ,  les  rè- 
flenenu  qu*iU  jugeront  utiiei  ponr  te  Mrvlce  et 

l'exploitation  du  chemin. 

Les  règlemeuU  dont  il  i!'à$\l  dans  les  deux  pa- 
ngraphes  qui  prëcideol  tont  obligat^*^  Poor 
leeCODcessionnaires,  et,  eu  général,  pour  Ici 
•ODIMS qui feroal  U53i;c  du  chcmia  de  fer. 

Entreiien. 

Art.  36.  Lcê  conce»sionoalre»  devront  mainte- 
nir, pendant  toute  la  durée  de  le  eeoeeieion,  te 
chemiii  de  fet  et  M»  dépeodaneet,  ainti  que  le 
matériel  de  locomotion  et  de  transport,  en  par- 
tit étal  d'coiretlcn  et  d'exploitation  i  si  Icscon- 
cetsiomeifce  étalenl  en  demeure  de  sellafiire 
an réqvlilli^qui  leur  seraient  adressc'c.  à  cet 
effet,  par  radminislrailon .  le  Rouverneiaent 
pourrai!  y  faire  procéder  d'office,  et,  dans  ce  cas, 
il  aurait  ledroit  de  s^approprierionlet  tee  recette* 
Jusqu'à  concurrence  du  moulant  des  iriranx  cl 
fournitures  exécuté»,  majoré  d'uo  cinquième  à 
titre  de  dommages  intérêts. 

An.  17.  n  sera  (iciiltalir  au  gouvernement  de 
faire  reconnaître  l'état  du  chemin  de  fer  .1  de 
ses  dépendances,  ainsi  que  celui  du  mattrici  d'ex- 
ploitation, quw^  bon  lut  aemblera. 

nurie  de  te  coummIm*  *  Tarifée  — 

Art.  28.  Pour  indemniser  lc5  concessiounaii-ci 
des  dispenses  et  travaux  qu'ils  s'engagent  à  faire, 
|)ar  le  présent  câbler  des  cbarfet,  ci  aotM  la 
eendlllOD  expresse  qu'iU  rempliront  exactement 
toutes  leurs  obligations,  le  gouvernement  leur 
concède,  pendant  un  terme  de  «|iiairc-vîngt-dix 
ant,  è  dater  de  la  miae  en  exiiloitatk»  ' 


TAWF. 

Lee  baaea  do  Urif  sont  les  smraotee  : 

Uarehandlses. 

îr  -  cl3^^i?  Ardoises,  bières,  hr>\<i  dff  construc- 
tion, i>rique«,  cendres,  céréales, chaux  en  sacs  ou 
en  barils,  doue  de  loute  espèce,  eerdages  vieui, 
drille*,  chiffons  et  tesmires,  écorces  en  sacfi, 
engrais,  fers  en  barres  ou  étirés  et  les  objets  en 
foote  dont  la  valeur  n'excède  pas  50  fr.  par 
100  Icilog.,  graines,  lainct  brale*  (dite*  en 
masse),  lin  et  éioupes  emballés,  houille,  marbres 
en  bloc,  métaux  <  n  fonie,  en  saumon  ou  en  lin- 
gots, minerais,  mitraille  ou  limaille  en  barilfi 
noir  anlaMl  servant  d^anfral»,  ot,  panne»,  pavée, 
pierres  de  lail!e  sani  moulures,  poissons,  pomme* 
de  terre,  sel  brut,  sel  de  soude,  soo,  terres,  tèle*, 
tourteaux,  tnilee,  verre  eatté,  verre  à  vitra  en 
eaimei  el  objets  anal<»Ruc»  :  fr.  t-IO,  par  ta»* 
neauei  par  lieue  de  r>,ouo  mH. 

Se  olasse.  —  Marchandises  qui  oe  sout  pas 
comprisM  ni  dM*  la  ptamUra  ni  daiiala iral- 
iiètnc  i:iasse  :  fr.       par  tnnaana  et  pnr  liene 

de  5.000  in*^t. 

3«  classe.  —  Cristaux,  glaces,  marbres  en 
trancbet,  menlile*,  porcelaines,  faïences  et  ver> 
reries  Pne«,  ?oieric^,  vins  fi  hoision»  distillées, 
objets  eocombraots  ou  d'un  trautiftort  difficile  et 
daogerenx  i  Ir.  1-00,  par  Innnean  al  par  llene 
de  5,000  mèt. 


/^iiyv^witv,  bagages  et  petites  mêifàÊm^iet, 
Cr.  - 


Voyageurs.^  . 

Bagages  

Article»  de  diligence.  I 


1r*  classe. 
Sa  id.. 
Se  Id., 


50  par  voyageur  et  par  liem* 

•  35  id. 
u  2a  id. 
,  .   .   .  •  30  par  100  kilog.  et  par  lieue 
de  9  kHof .  •  60  par  colic  pour  toutes  les  ( 
de  5  kilog.  -  20  pai  lOOklIof.elpar  Ueue. 

Fonds  et  valeurs. 


m 

ù 
(*• 

s 

O  1. 
3  — 

Pour  chaque  mille 
ou-de»&u« 
des  5  premiers  Raille  franc*. 

DISTANCES. 

M 

^  g 

-A 

"^'^^ 
-<d  1  O 

de  501 
1,000 

O  1. 

^  0- 

Aigeai  | 

Or  et  papier, 
valeur. 

De  10  lieue*  et  an-dessOM. 

»  50 

•  75 

1  00 

•  50 

«  » 

•  io 

I»c  10  à  30  lieaet. 

•  7S 

1  15 

115 

»  75 

»  40 

-  80 

Oe  plu»  de  30  lieues. 

1  1  00 

1  50 

1  1  50 

1  00 

•  50 

•  éO 

Cbertoi.  . 
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A  9  rMMif  par  TwIlUff*  «t  pir  lltM,  ».  9  • 

à  1  rentes,                                                 Id.  3  ■ 

1  cheval,                                   par  convoi  et  par  lieue*  3  • 

9  4M  S  cheran,                                       M.  S  S5 

o'i  6  f  n  itfa  ou  un  wâcgoD  de  pelii  bétail.  M.  1 15 
3  <i  4  Ixfufi,  R  à  fO  porc*  ou  veMX,  11  à 

30  moulons,                                                 id.  9  • 

tàii  bœufi,  1  à  5  porc»  M  vam,  t  i 

10  muuloos,                                               id.  f  M 


Dn  l«r  octobre  au  l«r  avril,  le  tarif  «tu!  précède 
pourra  être  ao^psenié  de  10  p.  c.  iK)ur  le»  mar- 
chMdiiei  dtt  t*  et  8*  data»  et  pMt  I«a  Toya- 

feiirs. 

Le»  droits  seront  perçus  par  lieuc,  dans  ce  sens 
que  toute  lieue  eotamée  sera  cen»é«  parcourue 
«otoiaittf. 

Ir  rhirp''mf^:i!  pi  fe  «fécîi.ircemfinf  îles  mar- 
chandise» pondéreuses  se  fcruol  \ux  frais  de 
IVxpëditaurettiar  lei  «oiat  des  conceaiiooDaire.s 
aux  prix  «cliid(«nieiit  aiéi  par  les  larM  de 
l'état. 

Les  voyageurs  pourront  traQ«(M>rier  graïuite- 
BMBrei  k  tout  riaveaaet  pérNa  lai  •h|ati  d'à» 

poids  au-deseous  de  30  kilog.  et  d*ua  volume  ne 
dépassant  pas  0n»,50  sur  O^t^S  el0"»,30,  qui 
poui  ruul  ae  placer  «ou4  les  baocs  <ie»  voitures , 
sans  incoar^oient  pour  les  auins  voyafenn. 

l.es  d-vtrses  bai*'»  qui  prt'cèilrni  ne  sont,  au 
resie,  que  des  maxUtia,  et  il  sera  facultatif  aux 
concessionnaires  de  les  réduire,  dans  l*iiU<r4i  du 
commerce  «rl  de  Pindusirie. 

Le  iran^itnrl  il'nhj  t'<  dangereux,  «le  masses  in- 
Uivisdilestlf  grossesdimcnstoos,no  sera  pas  obli- 
gatoire iMttr  ies  concessionnaires. 

Les  coudi lions  du  ce  traosiwrl  pourront  se 
régler  tic  gré  à  gré  ;  tout  iranspoi  t  néccisiiant, 
par  SCS  dimensions,  l'emploi  d'un  oud«  plusieurs 
waggons,  iiayera  pour  la  ciiarve  entière  dn  wag- 
goti  ou  (les  waggons  quel  que  sottie  |K>ids. 

Les  bouilles  et  fontes  desiiuées  i  itre  emportilcs 
par  le  dMnin  de  fer  «to  LuxenlMnrg  iouironl 
wr  les  voies  nar^blci  des  rédactions  du  lai  if 
actueMrmcnt  accordées auli;  bouillies  qais*expé> 
dteni  en  Uotlaudo. 

Sur  les  seetions  de  Bmelles  1  Wavre  et  de 
Warre  à  Namur  ii  ne  poorra  être  perçu  de  péa- 
CCS  plus  éicv«:8  qii«  •-eux  qui  soQi  ceneidéa  à  In 
«ociéic  de  Louvaiu  a  la  aaubre. 

Atl.  99.  Leaeonceistenoiiwe  numnl  le  droit 

d'appliquer  le  tarif  c:-iU  t.sus  li  luules  les  sections 
•lui  pourraieol  être  livrées  à  la  circuIaUen  avant 
radÎAvemeni  compkt  du  cbanin  de  br  dn 
MttenilMaii,  et  en  are»  i*«nloriaaiion  du  irit* 
niitrc  des  travaux  publirt. 

Art.  30.  i«a  perception  des  droit*  devra  se 
fure  par  las  awireasinnnaim  iniiitHmtiWWit 


Trantporti  «tfAMkw* 

Art.  31 .  militaires  eo  service,  voyageant  pd 
corps  ou  uolément,  ne  seront  assujettis,  eux  ni 
lenrs  iiagages,  qo*à  la  moitié  de  In  taie  dn  inrlT 

légil. 

Art.  32.  St  \p  gouvernement  avait  besoin  de 
diriger  des  troupes  ou  un  matériel  militaire,  sur 
IHin  des  points  doisenris  par  ta  ligne  du  cbemin 
de  fer,  conccsjionnaircs  scrainit  tenus  de 
mettre  immédiatement  à  sa  disposition  et  à  moi- 
tié de  la  taxe  du  urif,  tons  les  mofene  dnlrmia- 
port  élaUis  pour  rexpiotiatioB  du  dMinla  de 
fer. 

Art.  53.  I,es  !pitr<-  f-r  d-'p(?flic«  conroy^^M  paf 
un  agent  du  gouverocmentf  seront  transportées 
gmtnitement et  parles  convois  ordlntiriN, sur 
twrte  fé^nilu  ;  du  diemin  de  fer. 

A  cpt  (  ffei,  îes  concessioniiaîrex  ?erool  tenus 
de  réserver,  cbai|ne  Jour,  à  l'arriére  du  train  des 
voitures  d*cmde«  ooovolsdes  voyageurs,  cKpMiét 
dans  Pu  oc  et  Taiitre  direction,  un  coffre  siilH- 
sammcnt  grand  et  r  rmant  à  cfef ,  ainsi  qu'une 
place  Gouvenahie  pour  le  courrier  chargé  d*ac- 
eompagner  les  dépéeUei. 

CeMMlr  jprfolMMk 

Art.  St.  Dans  le  cm  oé  dee  ooovuis  ^#bIinhe 
•eraluM  Bécessaiits  «ngonvonMaont,  il  y  serait 

pourvu  aux  moyens  de  contiationa  pytieulièces 

pour  chaque  cas. 

Régularité  de  l'cxploîlatîon. 

Art.  35.  Au  moyen  de  la  perception  des  droiia 
réglés  ainsi  qunt  vleiit  d^lre  dit,  et  sauf  les  e&- 
eqiitions  stiiwlées  ci- dessus,  les  concessionnaires 
contractent  l'oblrgaiion  d'exécuter  constamment 
avec  soin,  exactitude,  célérité  et  sans  tour  de 
iatewr,  A  leure  frais  et  per  leurt  preprea  luyena» 
le  transport  des  asardiandises  do  toute  nature . 
rQy9f,c\\T%  avec  leurs  bagages,  voituros,  clMvnux. 
et  iMssiiaux,  fond*  vt  valeurs  qui  lenr  seront  MA* 
Oéa. 

ftaU  oeetuùireê. 
au  tarir,  taie     eaut  de  charfOMit,  Id^Min^ 
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Survêittaneê  de  Ft^biiinMnUhm. 
Art.  49.  La  gouverneaieiit  féra  •urveill«ff  par 


ffàtt  aCe.*  MfMt  Siéi  par  an  rèf tamcnl  qui  tera 
Munis  è  rappraiiaiioo  radalniMratlon. 

—  EmbraneAemenU. 


An.  37.  II  scia  loisililc  <^  q'ii  qtir  rn  -nit  d'éta- 
blir le  loog  do  cbemia  de  ter,  et  sur  uu  (loint  à 
•00  choix,  des  roagatlM  a«  abordages,  av«c  d«ft 
BMcliiBai,  «asias  ou  aitirailt  propm  A  Aeiliier 
le  chargement  et  le  déchargement  des  waggooi, 
è  coDdilioa  d'étaittir  en  dehora  du  cheraio  de 
far  000  ou  ploiitiurt  voiot  latéralea,  aBo  que  lo* 
Waggons  en  chargement  ou  déchargem«al  ne 
|t(ij;sent  ni  entraver  ni  empéchor  la  libre  i-ircu- 
latiua  sur  le  cbemio  de  fer  ou  sci  cœltraucbe- 


Art.  38.  II  sera  également  permis  à  qui  que 
ce  soit,  d'établir  des  embraocbentenisabouliasaol 
au  cheutQ  de  fer  et  qui  ne  seraient  pas  do  oa- 
tara  i  IUm  roUol  ii*ooa  oaooeMioD  par  vota  da 
péage?.  * 

An.  39.  Les  concessionnaires  du  chemin  de 
fardu  Luxembourg  ne  pourront,  eo  aiicuo  temps, 
nailca  obsiacle  i  ces  embranchements,  oi  aui 
railw.iysquiseraieut  établit  dans  le  Luirm)>oiirg, 
en  TCf  lu  de  Tart.  47,  et  |tour  lesquels  les  conce*- 
«ODMiret  n'aorataot  paa  «né  do  droit  da  prëfé- 
rcnoaqiia  laor  allriboe  leiili  ariicle.  Leur  étabits- 
semeol  ne  iioorra  moiivcr,  de  la  part  de  ceux-ci, 
aocuoe  demande  d'iodeuoiic,  pourvu  qu*U  o'cn 
^  idoBlla  aoeofi  obatacio  4  la  di«ol»tiOD,iii  aucoDS 
frais  particuliers  tombant  à  leur  charge. 

Les  concessionnaires  s^enga^eai  à  n'apporter 
aucune  entrave  à  la  libre  exploliailoo  dacaa  volas 
fsrrdat  at  à  ad«pttr,  à  laor  égard,  des  meinras 
analogue!  à  celle*  qui  seront  consacrées  par  les 
conveoUons  à  laterveoir  pour  régler  lea  coodi- 
Uaosdo  laeirtolallMiéontaiérMdoi'élatetdo 
la  o—pignit,  sur  las  Ugoaa  KspaeUvas. 
.  JMVMIIVMI*. 

Art  10.  Il  ne  l'ourra  ôlre  établi,  pendant  la 
durée  de  la  concessioo,  sur  le  chemin  de  fer  du 
Lotonbourg,  oi  «ar  ses  aniliraocbenieat«t  aocon 
péage,  ni  perçu  aucun  droit,  soit  au  proBi  de 
P^iat,  soit  au  profit  de  Pune  ou  de  l'autre  des 
deux  provincei  traversées  par  ledit  chemin  de  fer, 
sait  au  profil  d*uiM  ou  da  plusieurs  conmonas. 

Jgent*  éê  la  «ON«»f«loA. 

Att.  41.  La  cboii  «t  la  oonsioalloB  desataola 

nécosaaires  à  l'exécution  des  travaux,  à  l'exploi- 
tation de  ta  roulfi  et  à  la  perception  des  pragcs, 
appartiendra  exclosivemenl  aux  cooeetaloo- 
Mires  ;  oMie  la  fouveraaaiaot  aura  ta  droil  da 
désigner  ccnx  tie  r»  ^  agents  «|ui  seront  assermen- 
tés, aux  fins  de  remplir  les  fonctions  d'officiers 
do  pollea  JoMriiUt  an  v«a  de  la  lai  du  15  avHI 
««41* 


SCS  aserus  l'exf'iuîioo  de  tous  les  travaitlt,  Irtnt 
de  premier  étahlissemoal  que  d'entretien,  alQ^i 
que  l'exploitation  icetlasurvainaoea sera eseroéo 
aux  frais  des  eooceesioooairas  ;  A  cet  efFet,  les 
concessionnaires  verseront  ,  endéans  les  trois 
mois  à  compter  de  la  date  de  la  concession  et 
aonnelleneot  peodanl  la  dorée  deslravaus,  dans 
la  caisse  qui  leur  sera  indiquée  à  cet  effet,  une 
somme  de  20,000  fr.  ;  et  rnsuite,  jiisiju'à  l'expi- 
ration de  la  concession,  endéans  lu  preniti-r  tri- 
mettre  do  chaque  ouoda*  unesomme  auoaalia  da 
4,000  fr. 

Art.  43.  La  surveillance  à  opérer  par  le  (jouver- 
neneol,  aux  termes  de  l'article  qui  pi  écède , 
ayant  pour  objet  exclusif  d'empêcher  les  conces- 
aionnaires  d(f  s'écarter  des  obligations  qui  leur 
iocombeot,  est  toute  d'intérêt  public,  et  i»ar  saite, 
eilo  00  peut  faire  oallro  A  sa  diarf  a  aucune  oMi- 
gatlon  qucleoaque. 

A«Mlf«  de  la  ligne  et  de  son  matériel,  à  i'e»' 
plration  de  la  concession. 

Ai  l.  41,  A  l'époque  fixée  pour  l'expiration  de 
la  concession,  le  cbemiu  de  f«rctsesdéi>endaoces 
davroot  sa  Inravar  en  parfait  état  d'enlretioa,  et 
par  suilr,  ji,  ]icnfl3nl  les  cinq  années  qui  i)récé- 
deront  cette  époque,  les  concessionnaires  oe  se 
oiettalent  pas  eu  mesura  de  satisfaire  compléle- 
meiii  à  cette  oMIffaiiOD,  le  gouvernemeol  aurait 
le  droil  de  saisir  les  produits  dei  péages  et  de  les 
employer  à  rétablir  en  bon  état  le  chemin  de  fer 
et  tootes  ses  dépeodaoees. 

Art.  45.  A  dater  de  l'expiration  du  terme  Axé 
pour  la  concession,  le  gouvernement  sera  subrogé 
dans  tons  les  droiltt  des  coucessionnaires  et  en- 
trera immédtateawnt  eo  posaeasioo  da  la  routa 
et  de  son  Tn  it  'nf'l.  tels  qu'ils  existeront  à  catta 
époque,  ainsi  que  de  ses  produits. 

Le  prix  du  matériel,  fixé  par  expertisa  cou- 
tradieioiret  sera*  payé  aux  coneeasiottnairas. 

FomuUion  d'une  société  avec  imkslom  d'ec- 
tiem. 

Art.  46.  Les conccssionnn ires  ont  la  faculté  de 
former  des  sociétés  en  nom  collectif  ou  «iio> 
Bornes  avec  émiialoos  d*afltloos»  an  sa  cooftir* 
naaoi,  du  resta,  aon  lois  et  règloaMnia  sor  la  om- 

tière. 

S'ils  usent  de  celte  faculté,  ils  n'en  restent  pas 
moîDS  oMifés  aovers  le  goaTernemeoi ,  pour 
l'entière  et  bonne  exécution  des  travaux,  dans  les 
limites  du  pri  senl  calii-er  dp»,  charfjes,  môme  dans 
le  cas  où  lis  formeraient  une  société  anonyme 
apprauféapar  le  fOUTaroaoïaPt,  l^pprabatlan 
qui  sarall  d«nnéa  aa&  statuu  d*ttM  soil^aMu 
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société  ayant  uniquement  poar  but  de  lui  aiiurcr 
Qoe  exitleoce  légalf,  maii  niiHemeni  «I**  «nib«(i- 
luer  un  oourci  obligé  aux  obligés  primiUli  qui 
MratoDt'déchar(tf«. 

Commmacathnt  nmoM^tu, 

ârt.  47.  Le  gmiferMOHwl  conierve  la  racollé 

d'.ii:iortsfr,  xoil  danïlcpajri  traversé,  »oil partout 
«itieurt,  toute  construction  de  route,  cai^al  ou 
chcnio  de  fer,  sans  que  les  coDCCMionnairet 
pntneiit  récUiner,  i  ce  tilt»,  anenoe  iademailé 

quelconqur. 

Toutefois,  peDtJanliet  douzeprenaières  années, 
I  dater  de  la  |iroan1ffatJea  de  la  loi  de  cooces- 
"inn  il  De  pourra  élrecoDttniil,  entre  la  Menaetè 
t'amont  de  Liège,  pt  Ir  rhpmin  dcfcr  He  Mépe  vers 
Cologoe,  aucun  railway  qui  paiMe  faire  concnr- 
rmee  an  cbenhi  de  ftr  du  Luxembourg,  atrii 
qu'ils  s'arrêtent  Pun  et  r.intrc  (fan»  la  province 
lie  ce  nom,  soit  ((u'ils  sVtmdnnt  an  dcl.1  des 
frontières  tle  France,  de  Hrutse  ou  du  grand- 
dueM  de  LvieoilKNirv. 

Le  giMivtrnetnent  se  rrserye  de  décréter  IVx*'- 
coUon  d'eisbrancbements  accetaoirea  au  cbemiQ 
de  far  du  Lntembourg. 

Let  coooetaionoairet  auront  la  préférence 
pour  construire,  dans  le  Luzemhorn;;  Ip»  chemin» 
de  fer  et  embranchements  mentiountl'S  aux  %%  1 
•tSdu  préaentariicleet  qui  feront»  hteaiéebdant 
l'objet  de  concessions  nonvellea.  Octrofles  |wr 
arrêté  royal  ei  d'aprèa  lee  baae»  de  laaenceaelOB 
primitire. 

Lei  conceatfODOalree  ne  aérant  pelai  rece?a- 

bles  à  réclamer  dt's  indemnités  : 

1«  A  titre  des  modifications  que  pourraient 
subir  Ja  taxe  des  barrières  et  les  péages  établis, 
tant  tur  les  volei  deoomnionicatioo  aetuelleawot 
exi^isntes,  que  sur  celtes  qjii  jiotrrraient  être 
créées  pendant  la  durée  de  la  coocesiion  ; 

9*  A  titre  de  nodiftcatlooa  an  tarif  doi 
douanes  ; 

3«  A  titre  de  tantes  autres  mesures,  prises  on 
provoquées  par  radminisiralion,  daua  le  cercle 
de  ae«  attriltutiont. 

Art.  48.  Dane  le  cas  où  le  genvernement  or- 
donnerait ou  aninriserait  la  consirnction  de  rou- 
tes,  canaux  ou  chemins  de  fer  qui  traverseraient 
ledieaiin  de  fereoMédéou  aeeeniliraodienMati, 
les  concessionnaires  n«  pourront  y  mettre  ob- 
stacle, ni  réclamer, de  ce  chef,  d'autre  indemnité 
que  le  rembouraement  de  raugraeotaiioo  éveo> 
tnellade  dépense*  d'entretien,  te  gouvemement 
s'engaçerrnt  à  fifre  exécuter  sans  Trais  pour  let 
concessionnaire»,  tous  les  ouvrages  définitifs  ou 
provieoiros  qui  Mmiant  néeeMoIre» ,  pour  ériler 
que  PeiploltatloD  putoM  dM  «olraNo  ou  loier- 
roaipua. 


Art.  49.  Dans  tous  les  eat  oH  II  jr  aiMlC  llou 

à  des  <iomma|f;es-intéréts  an  proflt  du  gouveroO'- 
menl,aux  termes  des  stipulation»  qui  précMenl, 
Ile  fol  ioroni  aaquia  à  cbirte  dee  tonreiileunii 
res ,  sans  qu*||  doifo  Juttllar  d*au«ua  pH|odtoa 

éprouvé. 

Force  Mutfeure^ 

Art.  50.  Dans  aucun  cas.  les  conci»fliionn9ires 
ne  seront  recevahles  à  invoquer  la  force  majeure, 
pour  quelque  came  que  oo  toit,  à  MMquo , 
dan'»  les  tr^n!e  jours  des  <*v(*nements  ou  circoo- 
atances  d'où  seraient  nés  les  obstacles,  ils  n'en 
aient  fait  connaître  la  réiliié  et  IMofloMee  par 
ie  gouvernement,  il  en  serait  de  même  des  faite 
i^UL"  les  conreisionnairps  croirjîi  ni  pouvoir  ini- 
puier  à  i'adiUiQisiraiioit  ou  À  ses  afeotai  ils  ne 
pourront  en  argumenter  que  pour  autant  qii*lle 
en  aient  également  fait  reconnaître  la  réalité  et 
TioRuence  par  le  gouvernement  au  moment  oft 
ils  auront  été  posés,  ou,  au  plus  tard,  dans  les 
treolo  Jours  enlnata. 

Art  51.  Dane  auena  eaa  Ile  ne  pourroot  boaer 

aucune  réclamation  ({uelconque  sur  des  ordres 
qui  leur  auraient  été  donnés  verbalement;  des 
ordres  verbaux  ne  pourront  avoir  pour  eux  un 
ciractèro  obUfaioifO. 

JffaodRdtaiMiiv. 

Art.  5f .  Let  cooeeMloonaIrtt  to  trouvofoni 

en  demeure  d'ex^culcr  les  obligations  qui  leur 
incombent,  dans  les  différents  cas  prévus  par  les 
stipulations  qui  précèdent,  par  la  seule  expira- 
tion du  terme  leur  iceofdé  É  Ml  offrt»  ol  sam 
qu*ll  aoltbeMrto  d*auaua  aeio  Judiolaifo. 

Otffâti  d'art  ou  d'mUlfuUé. 

Art.  5S.  Dana  le  cas  où  l'on  découvrirait,  dent 
les  fouilles  è  faire  pour  l'é^Missement  du  chemin 
de  fer  et  de  ses  dé|ie»dances,  quelques  objets 
d*ari,  d*antiqnité ,  do  nninltniaUquo,  d*hlitolM 
naturelle,  etc.,  cot OhiOts derleudralMt ta  ppo* 
priélé  de  l'État. 

JttmicUê  de§  eotieuilomMlr§t, 

Art .  TÂ  concessionnaires  devront  tnr!if|ner 
un  domicile  d'élection,  où  lenr  seront  adressas 
lesoonflDuoieatloos,  réquisitlOMot  ordrealMtB<o 
de  radmioistratioo;  ces  eomuMinioatioas,  r^ 

qiii<i!ions  et  ordres  seront  transmis,  par  voie  de 
carretpoodancc  adminisirati  v«  et  auront  par  eux- 
oidnet  date  certaine  ot  coraetèro  tulhaoUquOt 
lorsque  leur  remise  au  dotnleilo  d^eetlon  aura 
été  constatée  par  un  re{u. 
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ÂeceptatUm 4u cahier  det  charges 

An.  55.  concMtioaoairet  aecepical  les 
tUfvUUous  qui  i>réc4dBol,  contaie  éum  i«ur 
pniiiff  Mf ftfe;  il»  dédtreol  avoir  vArlâé  l#t 
dOllQéesctcâCuU  sur  IciquoIsPeutrcprUe  repose; 
avoir  racooau  la  réalité  d«  UhiI  ce  qui  est  po«é 
en  fait, et  s*é(re  atsur^  de  la  potsibtlil^  d'cxé« 
cnlar  low  les  travam  ii<oettairts{  en  eomé- 
quenrc,  l  - frouvcrncmenl  ne  pourra,  «î.ins  aucun 
«M,  éire  rendu  ropomaMa,  ni  des  erreurs , 
imÎMflMlfMa«l  iMdMt»  dant  lat  plaot  «t  prajela 
paafffîiMl  M  trouver  cauehé«,  ai  d«i  diflanltda 
^at  yoorraicol  torgir  daoa  l'atdeoliOB. 

UroHs  d'enregistrement. 

Art.  56.  Lca  droiu  d'enregistrement  sertM 
fi&ea  «1  «'élèveroai  à  1  fr.  70  c.  eo  priacipal. 

fartiet  communes  à  plusieurs  ralhmys. 

Art.  57.  S'il  arrivait  qu'ao  ^cbemia  Jde  fer  à 
il^nalnilra  par  l*£tat  oa  une  aoetété  dAt  aulvra 

une  partie  du  tracé  de  la  ligne  qui  fait  Tobjet  da 
présent  cabier  des  charges,  cette  partie  du  tracé 
liOurra  éire  déclarée  commune  aui  deux  ligues, 
et,  daA»  ca  «ai,  laa  aoaeeMioanaires  devront  li- 
vrer passage  aux  conyoU  déaigoés  par  le  gouver- 
neineui,  tnojepoant  uoa  iadeautité  i  0x«r  de 


Alt*  58.  (auffaraaaaaDt  pauiM  pfauflfa 
ranploi  de  waggoaa  coovarls. 

Accepté  ei  Jigo^  en  double,  par  les  soussignés, 
pour  lervir  d'aoo«xe  à  leur»  couveoiious  ayec 
M.  I9  nioijMra  d«t  iftvaux  puUiea  da  Belgique, 

4  li^x4t»»  la  SO  février  1 846. 


484.  —18  m  W»,^drrété  rttrtfl  décrétant 

la  suppression  du  chemin  de  Bohan  à 
(htéj^ithtart  iHtur  ies  imporiutloiu  ei  4its 
emi^Nailmu.  (Moall.  dn  19  jaia  1846.) 

téopold,  elc.  Vu  les  arl.  58,  64  et  313  delà 
loi  générale  du  iti  audi  (Journai  o/flcielf 
■•88j{ 

Ruvu  notre  arrêté  du  i  oorainbrA  t840  {fiu^ 
UtUi  officiel,  u'^iiiiA)  ; 
1^  la  irr^OiOioi)  da  mMra 


-AN  1S46,  H"  434-455. 

Nons  avons  arréii'  m.  arrêtons: 

I0  Le  ctiemin  de  Bohan  à  Geeponsart  est  sup* 
primé  pour  les  importations  et  les  exportaiions 
par  le  borean  de  Bohao; 

20L.1  St-moy  et  le  chemin  ife  balage  «ur  la  rive 
droite  de  celte  rivière  sool  seuls  autorisés  pour 
le»  iraoïporti  4  rentrée  et  ft  ta  «ortie  par  ce  bu- 
reau. 

Notre  ministre  des  fioatx  'M.  J.  Malou)  est 
charg<^  de  iVxécutiOQ  du  prtj.Hcnl  arrêté,  qui  sera 

iaaéré  an  Mmdtêur  et  publié  conftorméoiaai  il 
l*art.  818  de  la  loi  fiaérale  du  S8  août  18». 


488.  —  18  «ma  1846.  ^  Loi  qui  autorise  le 
gouvernement àouvrlr  un  canal  de  JD^tuut 
à  Svhipdnnrh,  <'î  à  exécuter  d'autres  tra- 
vaux destinés  à  améliorer  te  régime  des 
vaUiei  ée  PMsena  U^êalys^X).  (NobU. 
dnS8Jnlol84«.) 

Léopold,  etc.  Les  cbambre»  ont  adoptd  «t  noaa 
aanctlonnoDS  ee  qui  lult  : 

Le  gouvernement  ei>t  autorisé  : 

1«  A  ouvrir  de  Dejrnze  à  Schipdonck  un  canal 
dé  dérivailoa  des  eaux  de  la  Lys  vert  le  canal  de 
^nd  à  Ostendc  ;  sauf  à  régler  ultérieurement 
par  une  lui  te  concours  des  ^iroriocea  ou  autfes 
Intéressés,  s'il  y  a  lieu. 

Avant  qu'il  ne  «ait  Htft  emploi  dn  canal  de 
D  ynz"  5  Schipdonck,  un  arrêté  royal  détermi- 
nera, sur  Pavia  conformo  des  déjuitaliona  pcr- 
maoentea  daa  «OBiettt  provlnt^ux  da*  denx 
riandiM,  (««ilet  lei  dtapositlons  relative»  à  la 
naoœuvre  des  écluses.  Une  commission,  compo- 
aée  de  cinq  membres  dont  la  majunté  ap|»artien- 
dra  i  la  Flandre  «eeldaBUIe«  aorvelilera  i*ex4eo- 
tien  ripnurfti^c  rie  cc  rèjjiemcnt. 

2o  A  recreuser  le  Moervaert,  depuis  Roodeo- 
huys  Jusqu*à  la  nalisaBea  da  la  Darne  A  8plat- 


5«  A  faire  e-îécnter  dans  la  vallée  de  PEseaul, 
ttmultaaémeni  avec  le  caual  de  Scbipdooek,  les 
travavt  les  plus  propre  *  activer  l^éeovlMMnldea 
eaux  du  haut  Escaut. 

Le  gouvernement  nepourra  élabtrr  dcoouvelles 
écluses  sur  l'Kscaul  qu'après  avoir  entendu  le» 
«dnliriilratlon»  eonnMaaletde  Tonmar  al  d*Att* 
denarde. 

Art  i.  Il  est  ouvert  au  département  de»  tra- 
vaux public»  : 


(1)  Wéwatalion  «  la  ehaobra  des  »»|iré»e1»oli 

le  oU  janvier  ia4ti  (.Documeal,  p,  56tf>.  —  Uap- 
P9rl  U«  M.  l>e*i»aisiére»  le  il  «vrtt.  — >  Oisous- 
HM  la»  98.  S7>  88,  M  ai  8«  mai.  —  Adepiiea 


le  3  Jnin  par  54  voix  contre  3  (4  abtteotions). 

Rapport  AU  sdaal  par  M.  d*H(M^  le  8  jisia 
1848.  —  Uiaoosaioa  ie  11  juin.  —  Adopitoa  la 
Brtaa  jour  par  iO  voix  contre  7  (1  abstention;. 
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1»  Un  crédit  (fp  rinq  ccnl  mille  franco 
(fr.  600,000)  pour  ien  premiers  travaux  du  caDal 
prémentionoé  et  pour  le  recre uicmcDi  du  Moer- 
Taert  ; 

8"  Ua  crédit  de  ItoU  ccri  m;]<e  rrnnc» 
(fl*.  800,000)  pour  le»  travaux  meattODués  au 
no  8  il«  r«rllel«  précédent. 

AH.  S.  Ces  dépenses  seront  proTicoirement 
eotiTertts  au  moyen  d*niie  émiieion  de  bons  du 
Irétor. 

An.  4.  Lesotiveniement  «et  aniorleé  k  Mrt  ud 

fftglement  (i*a(1tninhtraCl4Mi  piibfique  pour  Pin- 
tUluiioo  et  rorganitalloA  d^dutoislrations  de 
iraterlogoee  «taiii  l*hii<rêt  de  l*atiécbement,  de 
flrrigation  et  de  raméiloratJon  dea  rltei  et  dei 
tal'^n^  âp  f'F'rn  tr,  de  la  Lys  et  de  la  Dcndre. 

Promu  I  g  uoD  t  la  i*réseote  loi,  ordoDooos  qu*eUe 
•oH  refètoe  du  eeean  de  l*Élat  et  publiée  par  la 
toic  (lu  Moniteur. 

Contre-signé  par  le  DliDiitre  dei  imim  pu* 
blics,  M.  de  Bavay 


4S6.  -  19  joia  1846.—  Âirètiê  tiffmuB  qui 

accordent  : 

Jtu  sisur  Juvrai3r(Fituiçolê)f  à  txftlêê^ 
tkûMUiê  ^MUêrètêki  m  ttt,  «fi  Arwff 

d'Invention,  de  cinq  ann/^et ,  pour  une 
agrafa  servant  de  fermeture  de  gants  i 

Ju  sieur  Jobard  (  JetMrBaplitle'Àm- 
broise-mtpe^àlt  é  BnÊftlkêt  ewHê  rm0 
dr  (' EcuYtr,  rfSI,  vn  brevet  d'fnvfntfan 
de  quinte  années ,  pour  un  chemin  de  fer 
dit  éleetro-pHêumatigue  ; 

jiu  sieur  Handeock  (E.  JI.)i  domieîUé  à 
Bruxelles,  place  du  Grand-Sablon ,  n«  iO, 
ehei  le  sieur  Slociet,  avocat,  son  manda" 
loAv*  un  brêwtd'lmptfriatkm  d9  dix  an- 
nèes  t  pour  des  perfectionnements  nirx 
plaquée  tourHaniet  des  c/temins  de  fer^ 
hwttée  «tt  M  favaur  «n  Ftmee ,  pour 
çulnMê  CM,  10 16  M«i  1646  ; 

î  e  firfvelée«t  tenu  <Ip  Fournir  induttrieii 
du  pays  qui  ea  teroot  la  demAoUe,  loua  tee  ren- 
«eif  neotenta  aéeeiiatfin  pew  qnlia  fwlaaaat  Mo 

ployer  \x>ur  leur  con)|>t«  les  perreciionocmeati 
dont  il  s'agil;  ii  aura  droit  de  ce  chef  à  une  ii»- 
demojté  qui  «era  Oxé«  à  raoaiable  ou  par  arbi- 


jâm  êiêuf  «mrforih  (WiUiam\  domlelllé 
à  Bntxe/ies,  place  du  Grand-Sahlon ,  chez 
le  sieur  Siocletf  son  mandataire,  un  brevet 
é^kHptftdttm  dé  ^ulmtê  smuim,  pmr  une 

machine  à  Tfvrr  dont  il  es'  l'inventevr  : 

Au  sieur  BaUiUe  {Hippoijrte)  fils  ^  à 
IxMest  rue  dê  l'ArkM  MénUt  t»  Btr,  un 


brevet  d*împo)-l(it!on  dr  quatorze  années^ 
pour  une  sonde  h/  draulit^ue,  brevetée  en 
France  pour  guinie  ans,  le  S7  sept9tii^r$ 
1845,  en  faveur  du  ttWr  WttUUeUef 
nieur  civil; 

Au  sieur  Gamble  (</oAa)«  domlolUi  â 
Bruxettetf  ekez  tê  eleurStoeleit  eon  wism* 
dàtaire,  plqçe  du  Grand-Sablon,     90,  un 
brevet  d'importation  de  dix  années,  pour 
un  télégraphe  éleetro-magnétique^  breveté 
en  Angleterre  pour  queOarwt  ans^  en  fa- 
veur du  sieur  ^'nft,  te  «6  Jonufer  1646. 
(Monil.  duas  juin  ibiô.j 
Jf  .  8.  Ce*  irote  deralcn  brcTeta  «mt  accordée 
i  la  môme  condition  que  le  |ilécédeot,  celui  du 
sieui*  Handeock  :  leurs  litulairff  lîovronJ  mettre 
les  ioduatriels  à  même  de  construire  et  d'em- 
pkortrfWÊtVnax  cooipio  Poljci  du  broteu 

487.  10  nrn  1646.  ~  Âifvêtè  regreii  approu- 
vant êet  modiftcatioru  apportées  aux  sta- 
tut* à  ta  société  des  cliarbonnages  de  Sars- 
tongchamps.  (Mooil.  du  S7  Juin  1846  ) 

Léopold ,  etc.  Vu  l*expédilioD  ci-annexée 
d^un  acte  public  reçu  le  30  àvril  1840,  par 
M.  F.  A.  J.  Oopfiya,  Miairo  *  it  rtUdonce  dt 

BriixTlIf?,  .icfp  rpnfçrTTjnnt  nn*'  rriorlincatinn  ap- 
portée  aux  «laïut»  de  la  aooiélé  auonyme  dite 
Des  eharbennaget  de  Sarê*Langelûiw^  H 
Bouvr,  et  pour  laqaano  m  danaait  boIn  ip" 

proi»ation  ; 

heyu  notre  arrêté  du  4  décembre  183â,  auto* 
rfitBt  l*dtehMwani  et  apiwouwt  laa  attlatada 

la  société,  ainsi  que  celui  du  95  septembre  1839, 
approuvant  des  nodiftoaitooe  ajtpanéat  amdlta 
•iaïQit } 

Th  laa  oriWaa  it  ot  autfaala  d«  Gado  da  M»» 

nerce; 

Sur  le  rapport  de  noire  mioisire  des  aiPairea 
dtnnfères; 

RoutavoM  anéli  «C  IffMima  t 

Art.  {«r.  La  modiflcation  apportée  par  Pacte 
précité  do  80  arril  dernier,  atjx  statuts  «1?  ii 
aoelété  andoyaoe  dite  Des  charbonnages  de 
SêH'loi^àampe  H  Boupt*  appronvéa 

80U8  les  rt^iprvr^  rX  ^vrr.      confittions  ci-«»pr*f(  ; 

|o  A  l'art.  9  dea  ataïuti  sera  ajoutée  la  dltpotl- 
thmaotraiHi; 

•  La  diteoitttion  pourra  encore  être  prononcée, 
cat  de  perte,  par  retfembféo  générale  det 
actionoairea  réuoisaaQt  lei  deux  tiers  au  moins 
da»aeilonnairea«ideeaetionaéaihaa.lMMHMdtMt 

dans  ce  dernipv  C3!>,  l'.i;s^diaftt  d1l60MaAt** 
ment  sera  néceasaire.  • 
t»  L*art.  16  leri  Ndlfé  d«  la  ouailM  wlriÉia  : 
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•  Tou(  proprléiaîre  <l«  dix  actions  à  une  voix 
dans  ra«!:emhlé«  générala  lie  la  Miciélé.  Tout 
prnprii'laîrc  «l*  plu»  «le  dix  aiiioti?  .mr  t  rtninnt 
de  VOIX  «|nM  |)0»sédrra  de  fois  dix  aclions,  tana 
néanmoina  ponvotr  réunir  plui  4e  cinq  voix.  » 

S'^AjnitH'r  à  l'an.  15:  «  Elle  devra  y  ienir 
con)|>ie  de  la  dépréciation  d«  l'avoir  de  la  ao- 
délé.  * 

4'  Les  S»  el  3*  atléaa  île  Tari.  16  i  inoillAer 

ainsi  qu'il  suit  : 

■  L'apiiiohaiion  du  bilan  par  quaire  commis- 
aalre»,  an  moins,  aert  de  décharge  complète  à 
radnintsiraiion.  En  cas  de  i)on*approhalioo, 
I'as«emMoo  E:<«n.'p,ile  décide  ct  délivre,  a'IIf  a 
lieu,  celle  (k^cha^c. 

«  AiMiilôt  aprIS  l^approbaiim»  dn  bilan ,  lea 
roniplcs  de  la  société,  avec  les  pièces  à  l'appui, 
seront  déposés  pendant  vingt  joins  moins  au 
local  de  la  société  à  Pinspeciion  de  tons  les  ac- 
llonoatrta.  Qninae  jmin,  an  molna,  d*avance, 
avis  de  rr  t  |  ùi  sera  donné  aux  actionnaires, 
daus  la  forotc  preicrile  pour  la  convocation  de 
t*aM«mbiée§énérale.  Une  amidialiou  des  compics 
«1  bilan  est  eu  même  tempa«dreia4ea«  nloialre 
ay.int  les  affaire»  du  coamcrce  danaaea  iltrlbu- 
lioos.  ■ 

.  S*iU««teràl*art.17: 

«•  Pans  aucun  cas  II  ne  peut  être  payé  d'iolé- 
réis  aux  actionnaires,  ni  distribué  de  dividende 
ou  de  pan  dans  ies  bénéfices,  que  sur  le  produit 
Ml  4m  npéralknia  de  ta  aoeMid  el  aeiitoaMiil 

jusqu'il  fonciirrence  de  cepro.iiiil.  • 

6"  né'iigvr  le  3e  aliéna  de  l'art.  19  alnai  qoMI 
aailt 

•JlUa  ealaurvaiMe  par  eiaq  oomailaaalrea  !•■- 

quels  collcctivenv'nr.  mj  pnr  irn  On  deux  IVnIfo 
eux  délégués  à  cet  effet,  ont  un  droit  de  contrôle 
llllmilé  anr  toutes  les  affairât  et  ofiéralioos  de  la 
société,  i.e  gouverneoieiit  a  la  ÉMnrttédaimaraMr, 
près  tîp-  '1  société ,  un  ou  deux  conraitaaairea 
^léeiaux  ayant  le  même  droit.  » 

7*  Art.  M.  Ajonler  ;  «  lia  aont  en  tant  lempa 
révncatdes  par  l'assemblée  générale.  ■ 
8«  Art.  âl,  2«  alinéa,  A  r<  iliper  ronime  suit  : 
«  L'ingénieur  et  les  autres  employés  seront 
MNiméa  tt  pourront  être  révoqué*  par  le  «ooaeil 

rt'3>)ti)în'^'.rilM)ii  Je  ron^ei!  ponéral  fisc  leurs 
traitement*  et  ie  nombre  des  employés.  • 

9*  An.  80.  Substituer  les  roots  •  conseil  géné- 
ra l  '  j  ceux  ■  conseil  d'administration.» 

IQo  Ajouter  à  l'art.  36  :  •  Trois  administra» 
•fleurs  et  trois  commii'taires  au  moins,  doivent 
Art  présenu  pour  valider  l«  délibératiOM  d» 
conseil  général.  » 

11»  Art.  39.  A  rédiger  comme  snU  • 

•  Les  commissaires  réunis  pour  vérifier  le  bilan 
l>ppff««v*iit«a*il  y  a  Ment  oMIo  «ppv«taU«B, 


Iw.  —  Alf  1846.  N»  458. 

signée  par  eux,  constitue  la  dccbarge  de  l'adai- 
nisiration,  mcotionnéo  i  Tart.  16.  » 
l2o  Art.  40.  A  conmoDcer  cet  arlide  alnai 

qu'il  suit  : 

•L*assemblée  générale,  composée  d'actionnaires 
propriétaires  de  illx  acliona,  le  rénoU  le»....  » 

13«»  Ajouter  à  l'^r'.  12  : 

«  L'époquedesréunioas  ordinaires  du  i'assem- 
bléo  générale  sera  rappe'ée  d'après  le  Boda 
prescrit  au  présent  article  l.'asseiBbléa  |4iiérala 

m  élre  convoquée  extraordinairement,  d'après 
le  même  mode ,  soit  directement  par  le  conaeil 
d'administration,  aolt  sur  la  doiaaode  do  troia 
commissaires  ou  sur  celle  de  ilix  actionnaires  an 
moins,  possédant  ensemble  le  dixième  des  ac< 
Ibsna  émises.  L'assemblée  générale  peut  délibé- 
rer aur  toute  proposition  faite  pardons  conails- 
saires  ou  |»ar  cinq  actionnaires  aitmn^nî  o 

ll«  Art.  41,  premier  alinéa.  Après  les  mots  : 
•  par  le  conaeil  d*adiniaiairttioii,  »  loimoior 
rtnix  ci  :  «  et  A  approutar  par  lo  «onatUffé- 
ncial.  • 

15»  Art.  45,  premier  aHnéa.  Les  mots  :  •  sur 
ia  propeeilion  du  conaeil  d'^dministraiion  •  à 

supprimer. 

Art. S.  Les  roodiilcatioos  et  additions  prémen- 
linnnéea  fsroot  partie  intégrante  des  sututs  de 
ta  société,  à  dater  des  préioniet. 

Art.  3  La  |)ré«entr>  approh.ttion  est  accoiNlée 
sans  pr^udice  des  droits  des  tiers.  Noos  nous  ré- 
aervona  de  révoquer  celte  dtspnallton  ainsi  que 
nos  arrêtés  des  4  décembre  18S5  el Uaeptemhrd 
td39,  en  cas  tie  violniion  ou  de  non-exccution 
des  «taiuis  modifiés  ou  des  diS|MMiUons  du  pré- 
sent arrêté. 

Notre  ministre  ■iL>i  affaires  éti  aogères(M.  A .  De- 
cbamps)  est  cbargé  de  l'exécutioa  du  présent  ar 
rété. 


458.  —  2i  jum  1846.  —  Jrrêtâ  royal  appor- 
tant des  madificaHons  au  règlement  de  ta 
Bomvê  d^anendê.  (Honit.  du  S9  Juin  t84«.} 

Léo|iold,  etc.  itevu  le  règlement  de  la  bourse 
d*Oacende,  en  date  d»  it  avril  1841  ; 
Revu  oeUBAOBl  les  aft«  S  et  f  t  dndlC  rl|lo- 

iBeiil{ 

V»  les  avii  do  I^Mfanlnlilration  oommunale,  du 
tribnoalei  de  la  cbambredecomaiereod'Oslende, 

sur  les  modifirsiion»  qur,  fuiv.mt  l'expi^nmcr 
acqui^i  ces  deux  di»po»i(ious  sont  susceptibles 
doveeevotr; 
Vn  l^it  du  flaveemevr  do  la  PloiMlfo  oeei- 

df'Dtaîe  ; 

bur  le  rapport  de  notre  mlniatre  dos  affaires 
Olfonf^fOSs 
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Non*  svon*  Pirr^lfi     .arrêtons  : 

Art.  Les  art.  5  cl  12  du  règlemcot  de  la 
boan»  «l'OfItiulc,  en  daledu  13  avril  1841,  toiu 
ranpUcé*  par  lea  ditpoaitioat  «l-aiirt*  t 

»  Art,5.  liserafbtiml.  par  Ici  agents  de  change 
couriier»  à  sommer,  uo  cauttonoeoKiil  qui  s«ra 
Aié  A  ri«iix  nille  tnna. 

•>  Ce  cautionD<ii|0Dt  pourra  élre  fourni,  aoit  en 
nuDii'rnirr,  «oit  fn  Immeubles,  A'une  val<>ur  «u- 
périeurc  d'un  iien  au  moins  au  roontani  du  eau- 
tinnneaienl  iiKMrti,  ou  |iar  garantie  tienonnelle 
ei  solidaire  de  deux  penonnct  dumiciliéei  et  ré- 
aklaoi  dans  le  pays. 

m  Oftn»  le  premier  ca«,  te  mooiant  en  sera  dé< 
posé,  soit  dans  lee'eaiMet  île  l*Étal«  ioii  à  lâ 
Sociélé  Généra'e  pour  favoriser  l*industrie  na- 
lioaalo;  dan»  le  second  cas.  Ira  actes  seront 
|i»iaéa  devant  notaire.  Tons  iei  frais  f  retailfs 
sont  k  la  charge  de  Paient  d«  change  eounier. 

•  Le  caulionoement  ne  j»otiri  ;i  ^(re  rembourst', 
nu  mainlevée  accordée  à  l'uiléressé  on  à  $et 
ufanit  droit,  que  sur  une  dédiration  de  la 
chnmhre  syndicale,  conMaïaiit  une  la  cesiatiou 
de»es  tooctioiis  a  été  anooocée  et  alfich^^c  pcn~ 
dttHIroieMiois  à  la  bourse^  et  qu'il  u\ii  surieuu 
mcune  rédamailon  on  opposition  eonire  le 
renbunrsement  ou  la  mainlevée.  En  cas  ri'op|io. 
sllion,  la  validité  en  s«ra  réglée  par  les  tribunaux 
c«n»pélenis. 

•  Le  camionnemont  est  spéefalcmeot  affecté â 
la  garanlie  des  obligations  de»  agents  de  change 
courtiers, et  à  celle descoodamoations  et  amtodes 
qui  poUTeni  être  encourues  par  eux,  par  sidto  de 
leurs  fonctions  ;  el  lors<|uM  aura  été  fait,  d'après 
la  présente  disposition,  qtieti|up  payement  qui 
aura  entamé  le  moniani  du  cautionnement , 
Pagenc  de  change  «u  eenriler  sera  suspemiu  de 
let  fooctionsjus4n*àeo4n*il  cousplélé  de 
nouveau. 

■ 

•  Art.  1t.  Lneonsell  communal  fera  un  règle- 
ment de  discipline  fniérteare  |Nmr  la  dianbie 
syndicale. 

■  Ce  règlement  sera  soumis  à  la  sanction  de  la 
dépntailon  pemianente  do  conseil  de  la  proTinct 

delà  Flandre  occidentale. 

•  La  chambre  syndicale  riira  dans  son  sein  un 
syndic  faisant  fonctions  de  président  el  uo  secré- 
taire remplissant  aussi  celtes  de  trésorier.  * 

Art.  9.  Nnipp  miniulrr-  dr«i  affaires  t'trangôrcs 
(M.  Oecbamps)  est  chargé  de  l'exécution  dupré- 


«77 

Soigniesj  unbrrvet  d'invenlim  dêçuinM§ 
annéeê^pour  une  machine  à  battre  te  cuir  i 

Autour  etibtUVl{ji«tolne),  à  Bru^eUet^ 
rue  Mempttri'dM'^Molneê,  m»,  wjs  èfevH 
de  perfectionnement  de'quatorzr  ans  et 
neuf  moit^  pour  des  modiflcaliam  au  pr<h 
eMé  terwint  à  eniewtr  Codeur  de$  rétines, 
déjà  breveté  en  sa  faveur  te  16  mars  1846  ; 

Au  iWvr  Poole  (Mosn)  ,  domicUl^  à 
Bruxelles,  hôtel  de  Groenendael^  chez 
lê  tfeur  ùixmt,  son  mandtUatn,  mt  krwei 
d'IinportriHon  de  dix  années^  pour  des 
perfeclionnemenis  dans  la  construction 
é9»fhtoms  des  machines  à  vapeur^  breveté 
en  Angleterre ,  peur  quOtcrxê  ûtti ,  U 
98  avru  dernier,  en  /Snwtcr  ifii  a/«iir  Ma- 
tlten 

Le  breveté  est  tenu  de  fonrnir  aux  industriels 
du  pays,  qui  on  fiaront  la  demande,  tous  les  ren- 

«ptfTnemenis  néccfisiireii  pour  qu'ils  puissent  con- 
struire et  employer,  pour  leur  propre  compie, 
les  perltoelionnements  dont  il  s'agit  ;  il  aura  droit 
de  ce  chef  i  une  indemlié  qni  sera  flala  i 

l'amiable  on  par  arbitragn; 

Au  sieur  Johnson  [ir.  ,9  \  d<ym'>cWé  à 
Bruxelles,  chez  le  sieur  niociei,  avocat, 
son  mandelnire,  ptaee  ém  enmâ'aeblon, 

n"  20.  un  breV'  !  d'impnrtnfron  de  treize 
années,  pour  des  moU^ftcaiions  dans  la 
eomtrueUen  des  lampes,  brevetées  enAm» 
gietetre,  paurqutUorte  ont»,  te  i  eetoère 

1845,  en  faveur  dt/  .^itur  JRobfrfs  ; 

If.  B.  Ce  brevt'l  csi  accordé  à  la  même  eondi* 
lion  que  le  précédent,  celui  du  sieur  Poole  ; 
jtu  sieur  lie  Beesur  (Faut),  à  BruxeOee, 
rue  df's  rnr/rrs,  n«  3,  un  brevet  d'Inven- 
tion de  quinze  années,  pour  un  n  stème 
pari^ulter  é*atlacAe  de  la  locomotive  au 
tender.  (Moult,  dn  M  juin  Igée.) 


459.— 92  jui^i  rrilés  ntyau*  qui  ac- 

cordent .* 

Ju  ileur  Obry  {Pierre),  mécanicien  à 


160.  —  93  jom  1816.  —  Arrêté  rcyot  ftxani 

l'emplacement  de  barrières  sur  la  route  de 
Tournajr  à  Anicing.  (  Momt.  du  95  Juin 
1M8.) 

Léopold,  etc.  Revu  notre  arrêté  du  24  décero< 
bre  1840,  qui  a  décrété  la  construction,  par  voie 
de  coueessinn  de  péages,  dnine  route  de  Tourna  y  k 

àAnfoinf»; 

Vu  la  demande  du  concessionnaire  tendant  i 
ce  que  l*émplacemeot  dos  deux  barrière»  à  éta- 
blir sur  et  Ile  route  soit  ûwè  ; 

Vu  les  clauses  el  condition?  âr:  In  rnnccKion  • 
Vu  l'art.  3  de  la  loi  du  18  mars  1893  (n«  969 
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du  Bulletin  officiel),  concernanl  l«  ptrteytioo 
de  la  lâxe  Mir  <et  routes  eoocé>lée«  : 


Nom  avon^  .imMi*  el  srr^ton»  : 
An.  1er.  L*emplaceai6Dt,  let  litniicteile  mode 


CooMéranl  ifnHI  f  •  H«a  d*«0M«IIHr  la  de-  4e  perc«i>tlmi  4«tdMt  biitttMd*  li  rmit  < 

mnn  If  Hnnt  H  Vif;it  :  céciéedftTMmayà  AnMlnV,  Mtttftl«S  liMlllV*!! 

Sur  la  |>ro[M»*iiiOD  de  Dolr«  ministre  de«  tra-  ; 
ttmi  ftuMIc», 


S 


LIMITES 
uagvnu*  tA  rratirrioM 


On  y  pt  rrcvri»  le  ilfoil  cntipr 
ver*  Touruay  et  MaJeioMit  te 
<l«mi-ilfMl  vOTt  A«M»i«f . 


An  cahafi'i  lîit  li-  Nonvenu  Bahi,  si- 
tad  à  t,4S0  mètre»  «ie  (  «riginc  Av.  la 
rovle»  enè  t«Wt  witr—  du  centre  de 
Tournay,  avec  cooenmncede  170  mè- 
tret  vert  Touroay. 

A  a,S68  mètre»  de  la  première  ber- 
rière.evecconcurreDcedeâô  œètreevAM 
Attleiof  et  de  100  mèlrei  ven  Tenraay 

Art.  8.  T.i»  f-ix'»  %fr*  perçue  à  cei  barrières  Art    TotiiefoiK,  1,-î  percepilon  nf  pourra  arnlf 

juaqu'au  terme  de  ia  coMaMieo,  coafoméimoi  lieu  que  aur  rautoriMtioa  de  noire  ministre  dM 

m  tarif  et  am  ^^HtltlaM  MMiallaaaail  an  f h  tratawi  ptfbNM  (H.  4a  fltray)  qui  ait  4h»fé  da 

giieur  sur  les  roiiUl  4»  PÉlftl,  «l  fvl  |pattlf«at  |^f<ontlaii  da  ffiift  «rPété. 


j  pereevre  le  deni^rett 


des  ftiodf/îealfons  m/  fran*  de  fn  route 
d'BrtveMevert  Bouchaute  fnxr  AiUnede. 
(Meaft,  du  35  Juin  1846.) 

Lèopold,  elc.  Revu  notre  arrêté  du^S  Janvier 
1844,  décrétant  la  consiructioo,  par  TOie  de  oeo- 
caialOD  de  |»éagaa,  de  la  roate  d*Ertv«lde  vera 
Bancbaute  par  Asieoeda  avec  ambraodiaawot 
aarWactiiebekej 

Vtt  la  deounde  dae  eaoaetalooDairea  de  ta 
route  précitée  tendantà  poavoir  rectifier  le  tracé 
de  cette  commoDicaiioa  à  la  aortie  dn  filiale 
d*brlvel(iej 

Sur  la  prapatltiaa  da  Mira  aaiBiitra  dea  Ua» 
Taux  publics, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  Le  tracé  de  la  route  d'firtvelde  A  Bott< 
filMnia  vm  eaifcriaafcawMt  aur  Wiafciafcaàt 
tara  OMMlifié  ainsi  qu'il  anlt  : 

A  la  sortie  du  ta  première  de  ces  communes, 
la  route  suivra,  sur  une  longueur  de  669  uèirfs, 
la  dIratUaft  iraeéa  an  fMfayawftaAaaMSdan 
prêtent  arrêté  et  appr«ifé  |Mur  a«lf«  «alaiairt 
des  travaui  publics. 

Art.  S.  Toutes  les  propriétés  biUeset  uou  bâ- 
Itol  MmmIni  •■  iiil»aaii—il  da  It  tMia 


d*aprèa  l*irllda  pvMdenl  lerool  aoiprisea  et  oc» 

copées  conformé  mont  aux  îois  en  niallèrc  d*ai- 
proprlalioo  pour  cause  d'utilitc  publique. 

Arh  8.  Noire  mialitra  det  iravai»  publics 
(M.  de  Bavay)  ait  ebaiié  da  razécalloa  du  pré- 
•aalirrélé. 


i6S.  —  93  JDiif  1846.  —  Jrrêté  portant 

nomination  d'un  inspecteur  général  des 
beaux-arts^  etc.  (Mooit.  du  S7  Juin  1816.) 

LéoiK>id,  elc.  Sur  le  rapport  da  notre  inlnirtra 

de  rintérieur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  1«r.  Il  eai  atiadlé  au  dépariaoïaiil  da  l*lii> 

lérleur  un  fonctionnaire  portant  le  titre  dVit* 
specteur  général  pour  let  beatu>ar1St  Uê 
lettres  et  les  sciences. 
An«  S.  Lea  atirlbotloBa  de  PiMpeirtaar  fteéral 

sont  cxcfusircrnent  con»uUaliveï  rl  de  aUTTatt» 
laoce.  Elles  consistent  particulièrement  : 

1«  A  doonar  ion  afli  tnr  taatai  lai  fimliom 
qoi  IbI  aont  aouaiiiai  par  natre  ninitirada  riold- 

ricur,  et  spécialement  «or  toai  les  ir.ivatix  d'art 
A  faire  exécuter  pour  le  compte  ou  avec  i'inler- 
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>  A  surveiller  l*exéctilion  <le  cet  IrfVMn  ; 

S»  A  rhiter  les  expositions  «le»  h<*atiT-arij»  rt  ^ 
tiffnaler  à  i'adminutratioo  l«t  œuvres  «ruo  mé- 
riee  éninent  qui  iMmrratent  ém  placéM  au  IIim<« 
national,  aioii  'V'c  'f»s  jeunes  arti>tei  [ni  iiar 
leur  Ulent  ci  )•  1 1 m  progrès,  »e  rendraient  dignes 
deMtMitiaa  «lu  gmiverMnMoti 

4*  A  fmiiaeter  à  eeriaio«s  époque*  : 

A.  J.M  acadéraiei  m  école*  des  beaux-arts , 
diii»eadant  du  gOttveraeiaeDt  ou  qui  en  reçoivent 
iIm  memifaventMi  ; 

B.  Les  biblioilièquet,  IHMtfct  oa  cellaellM» 
Ituhtiques  ; 

5»  A  larvaUler  la  re«(auratiou  *iet  moaumcntt 
pnbtiM  oa  dot  oh^cti  d*ttit* 

An.  3.  f,'tn •pf'cleur  géfi'^rMl  :\  «pf^rrnlrmrrt  In 
haute  direction  et  twrveitiaoce  des  bàiimeota 
qoi  aerveotaus  collecUoi»  leieatiAqnet  d«  l^lfiat, 
i  Bruxelles. 

Art.  4.  LMoipecteur  général  fit  de  droit,  et 
comme  roprétentant  l^admiDiiiraiioo  centrale , 
noBabro  du  oatnaiMoaa  adalnialfailVM  «k  dt 
aiirvelliance,  attachée*  aux  différent*  éiaMina- 
ment  scientifiques  ou  artlttiquen  de  rÉtai. 

▲ri.  5.  Notre  ministre  de  l'intérieur  (M.  de 
'  Thnix)  Ml  chtrfé     faiMiM  éi  pNimt  «iw 

DMA. 

463.  —  S8  mn  1846.  —  Arrêté  royal  accor- 
dant la  eoneestion  de  minet  de  houille  de 
Vili««»4é4MIH.  (HMlt  4ii  i8  laia  1M«.) 

LéopoldfOia.  Vu,  aotts  la  date  du  6  naars  18S9, 
la  tieinande  de*  «leurs  c niicile  (Loui*>Jo*epb), 
pro|»rié44ir«  à  Uiijr,  et  Weii>io  (PMrro-Joaetih^ 
pMprtlItlM  à  VImIomM,  loBdMiC  è  obte«ir  la 
concesMoo  des  mines  de  bouille  et  de  |>ioat!i, 
sotis  les  commune*  de  Vdlers-ie«&iiuiiiel  et  Vi« 
naiittoifit,  province  de  Liège,  dan*  une  étendue 
•■l^ifffMolia  do  570  haetamiS  ana  M  oanilam  \ 

Vu,  rn  ti  tplc  expédilioo,  la  yU«  4»  IttllÉOt 
dtacni  vénâé  et  certiAé  ; 

Vu  le*  Journaux  al  iaa  canUkaia JuMIftaol  da 
raccomplis«ement  de*  fomaUlé*  de  publication* 
et  d'afficbfi  |)ie«cni«*  par  laa  loi»  4n  Si  anU 
Itilu  et  du  -À  mai  IttSIj 

Vu  loa  opiHwiUoiM  «t  ica  «lamaodaa  eu  «obohp- 
reoce; 

VU|  lou*  les  date*  des  31  juillet  1840  et  7  fé- 
niar  1845,  le*  rapporta  d«  l'iagéatour  du  5*  dia- 
irici  al  d»  l'to|4nla«if  ao  ckef  da  U  Se  dlvWaa 
de*  mines  ; 

Vu  lo  plan  d'aftieinbiage  annexé  è  ce*  r«p- 
port*t 

Vu  ravi*  de  la  députailoa  parmanente  du  cou- 
ve h  i>roffiMial  da  Itilgf^  an  data  du  li  aodt 


«.-AH  1816»  ll*46S.  m 

Vil  ravit  du  comall  4ea  urines,  on  data  du 

15  mars  1816  ; 

Vu  le  eabier  des  charge*,  accepté  par  le*aieurt 
«odhlNo  et  Worplii,  la  i5  tvH1 1846; 

Vu  !e<^  lois  du  SI  avril  1810  et  du  9  mai  1837  ; 

Considérant  que  le*  torm alités  proacrite*  ont 
été  obaervées  ; 

tu  aa  ^  aaBcama  lat  daiModat  en  ootteof* 
rence  : 

Considérant  qo«  les  travaox  de  recMUBaisaanco 
ooircprts  par  laa  ilaura  €oiMilH«  al  Wer|iln,  lanr 
qualité  de  proprtéliiraad*mopav6ada  la  surface 

et  de  pro|>riétalr#f,  poor  une  portion,  dti  canal 
ûtf^al-Hotre-Dame,  leur  assurent  la  préférence, 
pour  laa  tanuto»  tlluéi  i  Paait 

Cnnsidéranl  liMitrfôiit  que  le*  demandeur* 
n'ont  pas  justifié  de  l'existence,  dans  cea  loca> 
IM4e,  de  minerais  de  plomb  ; 

Considérant,  quaal  aux  uppuilliuaa  daa  pro> 
pri'Mairei  de  la  sirrface,  quM  y  est  satithU  par  ta 
proposition  d«  redevaaaos  eu  leur  fav«ir  |  que, 
d*aiilauii(  la  lui  leur  furanitt  uautodanulid  pour 
le  cas  de  travaux  dans  leurs  propriétés  ; 

Vu  lu  rapport  da  notra  aluirtf  daa  iravanx 
publics  j 

La  eawall  daa  aalMa  «  pKapaaé, 
Notti  afona  approuvé  at  arrHoni  : 

Art.  Il  est  fait  aux  sieurs  CodI>i!fr  et  Wcr- 
pln,  coRctasiON  de*  mines  de  bouille  gisantes 
sou*  la  communada  ▼inart-la-Bonillet,  provioco 
da  LWffe,  dans  une  étendue  superficielle  do  cent 
dix-sept  hectare?  lrmit(îe.  eonrormément  m  plan 
d'assemblage  et  au  plan  annexé  au  présent  ar- 
rêté, ainsi  qu*il  suit  ; 

Au  nord,  à  partir  du  point  d*inter*eetion  des 
chemins  de  Marexhe  et  de  Vinalmont  i  Villers- 
Ic-Btiuillei,  et  suivant  ce  dernier  chemin,  puis 
celui  de  Villavt-ie>1louUlal  I  Pise- Fontaine, 
Jiikqu'a  la  rencontre  du  cbemlu  da  HallMtMiKà 
Fiie,  dit  XMer-Fajrt  ; 

k  V«tt,  an  suivant  let  limitât  da  laMMasaioa 
da  la  faîx-Dlev  iu8«{u*en  faca  da  Pauclaoua 
maison  Rourgnl|;iion  (point  B}^ 

Au  tudy  par  uQ«  ligne  droite  tirée  du  point  B, 
paaaaot  par  l*atiglo  uord  do  la  maison  Bourgul* 
gnon,  el  «'arrêtant  à  la  maison  Cbamberlin,  siaa 
au  cbemio  de  F agoouie,  dit  de  Marexhe  i 

A  Vouett^  par  ledit  chemin  de  Marexhe  Jns- 
qu*ao  point  d1nter*aciioo  avee  le  chemin  da 
Vinalmont  è  Viliers  le-Bouillet,  po  nt  A>i  départ. 

Art.  S.  La  présente  concestiou  e*i  accordée 
sont  les  charfes,  claoaes  et  eondtttona  lulnotas  i 

CSaPITRE  KHBMIKK. 

Travaux  d'art. 
Art.  l*'!  i«o*  ooocesaiounairoe  au^uiffout«par 


.  j  .1^  .^  l  y  Google 


RÈGNE  UK  LëOPOLD       —  A>»  184fi,  N*  4W. 


«uvro  de  Telne,  une  braoche  de  la  nouvelle  ga- 
lerie dVcouIcment  du  charbonnage  de  U  faix- 
Bleu  |uaqu*A  la  llaite  oeeMmlato  d*  to  comm- 

•ioD.  Siircf  ttc  hr  iiuh»;  de  ihorre.  Il  sera  percé 
deux  irancbées,  dool  Tune  atteindra  ta  Iimilc 
tnd,  M  l*aHlr0  la  Mnktm  nord  de  la  coacetaion. 

Cet  iliveraca  faleric»  devront  avoir  an  moins 
1  mèlre  50  cenliaiètre»  de  hauteur  «ur  80  ccnti- 
nètrea  de  largeur,  et  éire  cooaiammcQl  enirele- 
lUM  m  boo  diat,  Ubna  et  acaaniUet. 

Le  ceD*  d'areine  p^r  k:i  conceasioonairat  A 
la  sori(4ié  .ic  la  Paix-Dieu  liii  chef  de  ta  ce«vnn 
d«  M  iborrc,  lora  fixé  à  ramiable  ou  à  dire 
d*«i|ierlB. 

Les  concessionnaires  eï|»lolleroni,  dans  loïKe 
Téteodue  de  leur  concession,  à  la  |iroroa*leur  de 
cemmèlrafaousle  niveau  de  la  galerie  d'exbaure, 
lotttM  las  cevcbet  de  bOHilto  quaradminlctraiiM 

lu  C4>inniejicei-oui  »ou(  le  niveau  de  la  galerie 
d*éeo«leoieo( ,  rcxploiUliM  d«  ijaltaie  eoUer. 
et  de  chaque  couche  en  particnllar,  à  {Mitlrdii 

point  le  plu»  ba^.  ci  l:i  ron  lîiironl  en  rt-motifant, 
•auf  le«  cas  où  \ï  pourrait  ùXta  tUrogé  à  ce  mode, 
an  ?erlii  d'une  auidriaaiNm  spéciale  da  i*adaiinis- 
traiion,  soit  pour  soulager  la  machine  d*épui»e* 
nient  par  ré(al>lis>enieol  de  réiervoir»  clans 
quelques-unes  des  couches  intermédiaires,  soii 
|ionr  7  préparer  des  vider,  dasilnéi  A  recevoir 
line  p.inlc  des  (tébfats  de  l*avaleresse,  soit  puur 
tout  autre  motif  qui  rendrait  plus  avanUfauaa 
l'eiploiialion  |iarlielle  en  desceudanu 

ClAriTRE  II. 

Arl.2. Lrs concof  ^kninaiits  <!ispo>eronl cl  coo- 
duironl  leurs  travaux,  de  inaiiiéic  à  pour  voir  aux 
l»«soins  des  Consommateurs  î  à  ne  pas  compro- 
mettre la  sArelé  publique,  la  oansenraUdn  da  la 
mine  ni  l'existence  .tes  ouvriers;  à  ne  pas  nuire 
aux  bahilaiions  ou  aux  eaux  utiles  de  la  surface. 
Ils  ta  confoimeroni,  à  eel  effet,  aux  inilruciions 
qui  leur  seront  donm^es  par  Tadaiiolsiraiion  at 
par  les  ingénieurs  de*  mines. 

Art.  3.  Toutes  lea  fois  que  lea  concessiounaires 
vandruDl  élaldir  i  la  tuparflcie  un  puilf,'Ott  tout 
autre  ouvrage  d*art,  passager  ou  permanent,  lia 
eu  donneront  préalablement  avis  à  l'administra- 
tion provinciale,  en  accompagoanl  cet  avertisK- 
ncnt  des  pUeaa  nécesMim  pour  faire  ap|»récier 
î'miiiti^  (!ti  tinriif  proji-tc^;  il»  iii(Ii.|ueroiil  en 
même  temps  les  dispositions  géoéralea  qu'ils  se 
proposent  da  prendre  paur  i*eideullQn  de  eet 
nnvrage. 

Art.  4.  A  cliaqiie  siéce  «l'i-Tploiintion.  il  «rra 
élatili,  pour  rusage  des  ouvriers,  et  dans  un  puits 


particulier,  si  l'admiaitiralion  le  juge  nécessaire, 
un  sjatèmo  d'échelles  inclinées  sûr  et  facile, 
8*étcudanC-  da  la  surfsaa  Jns«|u*aa  fssd  des  Ira» 

vaux. 

Al  t.  5.  Les  conceasioooaires  réserveront  à  toute 
profondeur,  aur  tous  les  points  et  dans  réleodue 
qid  peurmat  étra  délarisiads  par  l*inténisnr  d« 

distrirt,  nia^'it^  in^acl^,  ^"it  pour  a^sitr^r  !ps 
propriétés  dti  la  surfacs,*,  soit  |»our  la  suiidiié  des 
pu  Ils,  paieries,  etc.,  aoit  paur  IMMar  Ip  daseanla 
uiit  ri'  uredespnlUdant  la  ptrUa  inMrienra  da 

la  mine. 

Les  massifs  de  veines  à  respecter  autour  dos 
bures  devront  avoir  an  maint  dix  mètrui  da 

rayon,  rt  ne  pourront  être  réduits  ou  enlevée 
entièrement  que  lorii  de  l'abandon  déHniiiFdes 
travaux  et  ensuite  d'une  auloriiaiion  de  l'admi- 
nistration. 

Les  conrpssionnaires  m^naperonl  au-de5<out 
do  niveau  de  la  galerie  d'écoulement,  le  long  et 
à  l'intérieur  des  liailes  de  leur  concetaton,  des 
aaisilii  ou  aspanies  da  dli  mèCrss  ^épaisseur. 

En  ca«  ff?  rontnrenlion  h  \*nnr  nu  fi  l'iuirf  fe 
ces  ciauaes,  ils  s'eogageat  i  payer  à  rfitai,  pour 
cfttqnc  métra  auba  sausimit  I  acs  dlMraots  mas- 
sUS  on  au  daii  dm  limitas  da  la  eonaession,  une 
somme  de  deux  cents  francs,  sani  pr^iuliM  des 
droits  éventuels  des  liert. 

cuânnB  lu. 
Mwnâ§ê  4t  yroduoltoM  du  pimu. 

Art.  6.  Dans  le  délai  de  dix  mois,  i  dater 
de  l'acte  de  concesnioo,  il  sera  pLinu^  iU-%  bor- 
nes sur  tous  les  points  sorvani  de  limite*,  où  celle 
UMsure  sera  luflée  néeeiealr»»  L'^pératinn  aura 
lien,  aux  fr  ii?  de»  concejiionnalres,  à  la  dîligenri» 
de  la  députalioQ  provinciale,  et  en  présence  de 
Pingénieur  des  miues  du  district,  ou  de  aon  dé- 
Mgué,  qui  en  drmsera  procès-verbal.  Bxpidillotts 
de  ce  procès-verbal  seront  déposi'-'"'  nur  arrhivea 
de  la  province  et  i  celles  des  communes  sous  les- 
quellei  s^end  ta  concession. 

Les  coocessionmlres  serwil  tenus  de  faire 
placer  de  semblables  Ivornes,  avec  des  Inscrip- 
tioiis  spéciales,  sur  les  puits  alMOdoonés,  pour 
cnnservar  le  san'venir  des  pHncfpales  eireon- 
stances  de  Pexploiiation. 

Art.  7.  Au  plus  tard,  dans  le  délai  de  deox  ans, 
i  dater  de  Pacte  de  concession ,  les  coocession- 
oalTM  adfessarunt,  en  doubla  espédilion,  I  la 

df'ptitation  prnvinri.ilr  • 

1"  Un  plan  parcellaire  général  de  la  surface  de 
la  coocastiaa,  indiquant  la  iKMition  des  puiu,des 
bitiments  et  autres  consiructleas  appartenant  A 
retpioltation.  A  ce  plan  seront  annex^-e?  lU'wx 
projections  vsrlicalet,  sur  des  plana  |>arallèie«  4  , 
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la  dfrMliOB  «l  i  rincllaalMD  fénértle  dn  eoo. 

cbei^el  imiiquaol  la  jiosilion  et  la  proromleur  des 
iHiiUt  r»llure(te«|lle*  dans  le»  parties  reconnues, 
•I  la  baulMU*  MJatiradea  iiriocipaux  pointa  de  la 
lurbce  j 

90  Pour  chaque  couche,  an  plan  horizontal  et 
le  nombre  de  cou|>e»  et  de  projeciioos  verlicatet, 
aéctaMlre  ponr  la  ccpréMolattan  Sdèl*  én  tra- 
vaux. 

Too»  cei  plans,  couius  «l  projection»  seront 
dreMé»  à  rcctictie  d'un  niilliméfrv  |M>ur  mètre, 
et  OlfMtaa  camam  d*im  eMMlnètivde  tM  ;  la 

correupondancr,  entre  les  «lifFérenls  i  linv  1 1 1 
indiquée  au  moyeu  de  ielirea  et  de  numéro» 

Art.  8.  ChaqM  année,  après  la  production  dat 
pièces  mcniionnéea  à  l'article  précédent,  les  con- 
cessionnaires remeltronl  à  l'io|éoieur ,  dans  le 
eavraat  de  >anvkr  et  Juillet,  Ica  plant,  coupe» 
et  projections  ift  s  lra\,inx  exécutés  dans  chaque 
couche,  pendant  le  cour*  du  tenu  stre  prt'cMent  ; 
caa  détaila  seioul  repoi-lés  eosutie  sur  les  pians 
Cdaéraux  dai  Iraraax  radcut«a  dans  let  méoMt 
couche?,  d*aprèi  let  iiMtnictlOttt  i|ui  aerodl  ddo* 
nées  par  Tin^tcur. 

Cet  plana  feront,  comme  les  précédenu,  drcs- 
adf  au  millième,  et  divhéa  en  carreaui  marquét 
des  mêmes  lettres  et  nuni'^ros. 

A  cet  envoi  sera  jointe  une  copte  de  la  partie 
corretpofldanle  du  reeitire  rt*aTaaeem«nl  dea 
travaux,  tenu  au  siège  de  IVxploilatioii,  confar- 
mément  à  l'art.  6  du  décret  impérial  du  3  Jan- 
vier 1813. 

Art.  8.  In  caa  da  reAit,  de  négligence  on 

d'inexaciitndf  i)e  la  |>artdes  conccs-ionnaii  ts.eo 
ce  qui  concerne  Pexéoition  des  deux  articles 
ptdefitMilt,  tto  tttpporteront  tout  let  frais  «les 
^il^lioo»  quHirdonnera  la  députât  ion  perma- 
nente du  coni'Oil  proYincial,  pour  f-\h-f\  d'office, 
lever  (es  pians  ou  recueillir  les  reustigitements 
re(|ait,  tait  par  lit  infénleurt  dea  mines,  soit  par 
lontaa  anitat  pataannat  ddldgnéaa  >  eateArt. 

Obligations  généraleë. 

Art.  10.  Les  concessionnaires  confrihiietonf, 
en  raison  de  l'étendue  de  leur  concession,  à  la 
dëpente  qo*eiivera  la  conrcciton  de  la  carte  gé- 
n^ralc  (1rs  mines. 

An.  11.  Aussitôt  que  l'GX|)loi(ation  sera  en  ac- 
tivité, let  Guncessiotiuaircs  mettront  graluile- 
mant  A  la  ditporitioo  dn  gomrerneaieni  une 
térie  complète  des  produits  dr  leur  mine. 

Art.  19.  Ils  seront  leous  de  prendre  part  i  la 
ealiaa  da  prévoyance,  éiaMla  i  Liège,  avec  rtn* 
lariiatian  4n  gonvamaoMnt. 
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Art.  18.  lit  aeront  tenot  d^ploHer  par  eux- 
mêmes,  et  non  par  fermier  ou  à  forfait. 

An.  14.  \  roules  les  é|N>qups  ofî  Ki  n)fnp  .«lora 
|M>«««dée  par  nue  société,  cette  société  sera  tenue 
de  déaignar,  jiar  une  déclaration  IMta  au  aeeré- 
tanat  du  gouvernement  provincial ,  eetoi  de  set 
membres  ou  le  délégué  auquel  elle  aura  donné 
let  pouvoirs  nécessaires  pour  correspondre,  en 
•a»  nam ,  avca  rantorité  adroloittraïKe,  el,  en 
général,  pour  I,i  rcpréjenler  devant  l'administra* 
lion,  tant  en  demandant  qu'en  défendant.  Ce 
fondé  da  pouTotrt  devra  être  domicilié  et  résider 
en  Belgique. 

I.f's  membre»  rip  la  .société  seron!,  a^i  Mir[»!ns, 
solidairement  re*puusables  de  toute»  et  de  cha- 
cune dat  condiliont  de  leor  concMtioo,  itoar 
rexécution  desquelles  ils  seront  tenus  de  faiaa 
une  élection  commune  île  domicile,  où  toutes 
les  poursuites  (tourront  éire  exercées  comme  à 
domicile  réel  el  A  peraonne. 

An.  15.  Faute,  par  les  concessionnaires,  de 
commencer  les  travaux  dans  le  délai  d'une  an- 
née, A  dater  de  fade  da  cooeetalon,  ou  dans  le 
eat  de  oettatiou  des  travaux  on  d'inexécution 
des  conditions  ijui  précèdent,  ou  qui  di'rivenl  do 
la  cuocfssioo,  la  rcvocaiion  de  cet  acte  |»ourra 
due  prononcée,  tant  pr<|iMlice  de  lontai  auliat 
niesiirea  aulohaéat  par  let  loiiou  par  iat  règle- 
ments. 

Art.  16.  Les  redevances  en  faieur  des  pro- 
prlétalraa  de  la  turfaca  tout  8aéet  ainti  qtt*d  tult  : 

redevance  Ë'  r,  vingi-^iaq  centimes  ]  ai  hi  clarc; 
redevance  puri>oriioaneile,  un  |N>ttr  cent  du  pro- 
duit net  de  l*exploitaUoa. 

Notro  ministre  des  travaux  publics  (M.  de  Ba- 
\ay'  e  t  chargé  d<.'  Pexécuiion  du  prêtent  arrdtd, 
qui  sera  inséré  au  Moniteur, 


464.  —  25joiHl8i6.  —  Arrêté  royal  ordon- 
nant la  formation  d'une  nouvelle  line  élec- 
iarate  dame  im  vommum  ée  Cappetlen^  pro* 
vlmeê4^jHVen.  (Monit  du  88  Juin  1848.) 

Léopold,  etc.  Revo  notre  arrétédu  14  aiall8é8, 

fixant  la  classification  des  communes  d'Eeckeran 
et  de  Cappeiicu,  dont  les  limitetoalété  rectifldet 
par  la  loi  du  %  mars  dernier; 

Coniiddrant  que  la  eommuno  de  Cappellefl  a 
éprouvé,  par  le  changement  survenu  dans  le 
cliiffre  de  sa  pupuiaiioq,  une  modification  dant 
le  laui  dn  jeeot  électoral  à  feracr  au  trésor  da 

riiai{ 

Attendu  que  celte  modificaiton  nécessite  la 
formation  d'une  nouvelle  liste  d'électeurs  com- 
munaux, baaéeauria  population  actuelle  de  «alla 
canmiioas 
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Sur  te  rapf«rt  du  notre  ninMr»  é»  l*iiité- 
rliort 

Nous  avons  arrêté  cl  arrêtons  : 
Art.      Dans  la  commuoe  île  Cappellen,  prt»- 
tIm»  4*Afif art,  Il  teva  pracMé  A  te  ItonMtiiw 
df  la  H.^te  <lex  ciloy«o»halMianfi  de  lacomiDOoe 
d'après  iet  art.  7,  8,  9  et  10  de  la  loi  oon- 
WIlMtet  NUlUMIt  tel  COMlilteW  PMIKteM  IMUr 

MBMNvir  A  l<tfteoitoB  ém  Mibr«i  4a  «mB 

COOironnal . 

Cette  devra  être  arréUe  tell  juillet  pro- 
ckatootAfltebéotell. 

Le»  rêclaoïalionî  contre  cet  le  liste  licvront 
êtrcfaUMàl'««UrU^io6«te,avaatte  S7  dv  mémt 
moia. 

Art.  S.  U  lliteMMctoMte  vttamfMêi 

•'il  n*cst  po  ol  inferveau  d©  réclamation,  il  en 
aora  donné  immédtalefliant  avia  à  Tautorité  m- 
pirteiwa. 

Art.  3.  Notre  mioUtre  <ie  l'uitt-rieur  (M.  la 
comte  Tiicux)  ait  diargé  d«  Taxécailtoa  4u 
prêtent  arraé.  , 


465  —  23  jiTi?i1?46.  —  Ji'rèté  royal  ordon- 
nant la  formation  de  nouvelteê  tittet  élec' 
tarat9$  ému  têt  eommmûi  4b  Sloekmre  st 
d4Zoider(provfne0  4e  lim^oursfi.  m»ùlL 
duS8Jttial846,) 

LdopaUU  ato.  Item  natra  airéld,  aa  ilate  da 

5  de  ce  ma.»,  fixant  la  clasiiRcaliot)  ife^  rom- 
muo«i  de  Stockroye  et  de  Zoliier  fprovlncede 
Limbourg),  qui  ont  été,  la  première,  milititéa  et 
te  MooiMte  «MoMinbfda,  par  te  tel  dn  St  natt 
1846; 

Atlcodu  ({ue  dans  te  comisuDe  de  Stockrojre, 
Il  D*eiti«te  aucune  llite  légale  d*électéun  eommu- 
oauxj 

Airt-Dilti  quf:  celle  existant  dam  la  commtme 
de  Hitler  doil  6iro  oiodiAéepar  suite  du  démeiii- 

8iir  te  rappart  da  ooifa  oéiMra  da  Ptei^ 

rieur, 

Nous  avon^  arriHé  et  arrêtons  : 
Ari.  lo'.  Daoa  les  coaunnoca  de  Slockroye  cl 
da  Zalder,  il  «ara  iNrocddé  à  te  fomiatlon  dea 


(1)  Le  pefMNUiel  do  eette  connitMon  est  co<d- 

pos^t' aitiii  qu'il  suit  ■  président,  M.  le  bourçinc»lrc 
de  la  ville  de  Sainl-Ti  ond  ;  Ticc-précidenl,  M.  Port- 
nani  (Jean-Ignace-Cliarlet),  juge  de  paix  ducanlon 
de  Saint. Tf«Ml,iMpwlattt«aaliMal  do  rMieif  a 
tneot  prinaire  «t  eoMOÎller  proviaewl  ;  owaibraa» 
MM.  (fc  Pitleurt-Uiegacrtt  (Théodore),  pré*idcnt 
du  conseil  provincial  da  Liîniwurg  et  coaaoillar 


AN  lUf,  Mm  4tf^aê. 

listes  des  citoyens,  habitants  de  la  commuDo, 
qui,  d'après  les  art,  7,  8,  9  et  10  de  la  loi  com- 
muuale,  réunissent  les  conditions  rniulses  pour 
cMieoQrir  A  l*41acUoo  daa  neabrea  dv  aantaii 

corominni. 

Les  listes  devront  être  artélées  le  11  jaUlet 
procbais  et  aWrhéae  te  1i. 

Les  réclamaiioDs  contre  ces  listes,  devront 
être  faites  A  rautorild  IOGate,avan(teS7 dundoia 
moi». 

AH.  9.  Lae  lielat  fcronl  eteeai  te  97  JaiHcC 

1846  ;  s'il  ti'e»l  iiuinl  inlvrvcnti  de  réc1amationt<, 
il  en  »era  imaédlatapeiU  dOQOé  avis  A  l'autorité 
supérieure. 

Art.  8.  Noira  oiiBliiia  da  rialérianr  (M.  te 
comte  «le  Thftix)  ael-«lwiié  da  l*aiéoiitiaa  du 

présent  arrêté. 

466.  —  i3  joiR  1846.  —  Arrêté  roj  ai  portant 
maminalhn  4e  ta  ecmmisthn  t^lnittra' 
tîve  de  t* école  primaire  tupérleure  du  gou' 
vernement  à  SaitU'Tnmd  (1).  (Monit.  d« 
l«r  juillet  1846.) 


467.  —  23  juiit  1846.  —  Arrêté  tqjraiqui  ac- 
earde  au  sieur  Grénon  {J.u  domicilié  à 
Scàaerbeek,  ru»  Vertê,  1  bla,  un  brevet 
de  perfectionnement  de  quatorze  annêrf 
et  mue  mois  pour  un  perfectiounemeni 
au  procédé  propre  à  ta  eotuerwathut  4e* 
bois,  déjà  breveté  en  sa  faveur  le  iàtÊui 
1846.  (liooit.  dtt  fl  Jttdlal  1846.) 


468.  —  33  JciR  Arrêté  royal  nommuU 

le  sieur  d'Arlon  chevalier  de  l'ordre  4e 
Léopold.  (Ak>uil.  du  À  aoàL  li>46.) 

Mùtlfe*  «  Voolaat  douar  eu  itaar  d*AitaB» 

cummissaire  d'ai  roodiaieipaBl  A  Virton  al  mtWk 

^rc  du  conseil  provincial  du  Luxembourg,  ud 
icmoiguaue  public  de  notre  saiitt'aciton  et  re- 
connaître «an  sèle  povr  la  blait4tra  da  eee  ad- 
ministrt's,  zèle  qu'il  n  m  inifrM*^  notamment  par 
aes  cfl^rls  pour  la  construction  de  routes  nou* 
vellei  et  ramélioratioa  dea  cbemiua  vieinau 
daoi  lai  coDOiiuia»  da  aaa  raïaatl.  • 


eomnitoal  ;  Cartoyveb  (GainairaM-Leais),  ewé- 

do\i  n  et  iii<.|>i'rt('ur  c-nnlonal  Je  l'enaeigaeineot 
primaire  ;  Uci^eur  (Nicola»),  notaire  et  conieilicr 
previRciai  ;  Roberti  (Pierre),  échevin  de  Saînt» 
Trand  {  l«  oiMvalier  do  Maniée  ée  Itemo  (téen- 
Frddërie  ) ,  eeaseîlter  eeasi— oel  i  eeofdtejaa* 
trëtorii  r  [  ian%  voix  dclibérativc  ),  H.  Davidla 
(Jeau-ir'rao^oik),  secrétaire  oominuaal. 


m.  —  M  rai»  iW.—ÀrrHê  HiraimammmU 
testeur  JTirkner  chevalier  de  l*ordfede 
liopoid.  (Moolt.  des  30  et  31  juillet  1816.) 
téot'ffi  •  Voulant  donner  au  «fenr  Wirknerde 

Tordiif  conseitler  de  cour  actuel  de  la  chancel< 

tarte  d«  la  eoar  A  yienat^  um  marqm  iMiblIqua 

de  notre  bleoTcllUmott.  • 


• 

470.  —  S8  jvtir  IMtf.  —  dfrUê  royal  portant 
nominations  de  différents  chevaliers  de 
l'ordre  de  Lécpotd  {ormie).  (Honil.  dn 
38  juin  1846.) 

Li'opold,  etc.  Sur  la  propoiitioD  de  notre  mi^ 
nuire  de  la  guerre, 

Noue  anoi  «rrilé  tt  uHmM  i 
Art.  1w.  ieal  MBBiéB  ehevallan  de  l*«rdre 

de  Léopold  : 
Le  malor  : 

OeblaebouM  (llarcil>AleiaDdr«),  du  M»ré^- 
meaideUgBo,  ea  récAmpcose  de  tes  bout  el  ao- 

Clenx  tervices  et  «le  soe  déTOVeeMUlt. 
Le»  capitaises  : 
Heary  (iheolat-OlivIer),  do  11*  réglaient  de 
lifoe,  jfem  m$  boni  et  anciens  services ,  ses 
rAinMaf^nei  de  gnerroet  la  eondidte  qa*il  a  looue 
CQ  laâi } 

Lne^  <laldor»  Aleal»  leiapby,  d«  S*  riRliwnt 

de  lif;nr.  pour  le  lèle,  l'activité  et  le  dévoue» 
meni  dont  il  ne  cesse  de  donner  des  pi'eures; 

boncbat  (Joacbim-Joteph),  du  10*  r4#ineni 
de  ligoe,  pour  le  xèle  et  lo  dérouement  qn*il  ap- 
porte dans  le  service  ; 

Eineoloffel  (Joseiib-Ilodol|>bcj,a(]|judanl-major 
ati8«réfiaieoldellgoe,  poaraeaaocleoaaervioei, 
tes  campagnes,  le  zèle  et  le  dévouement  dont  il 
donac  det  preuToadani  aea  fooeiiontd'a<UiiilaaL- 
major. 

Leelienlenanta: 

Grégoire  :Jcan -Rjptisle-Corneille),  porte-dra- 
peau au  7«  régiment  de  ligne,  pour  ses  aacieoa 
•errices,  le  zèle  et  Tactivité  quM  déploie; 

Buvy  (Eogla^.  du  8«  régiiuent  de  tipM»  aide 
d.;  I  3c:p  dti  rommandant  de  la  province  d'An- 
vers, pour  services  rcudus  ea  qualité  d'adjetot 
au  corps  d^état-major,  ooiamment  au  eomman- 
dcmeni  supérieur  d'Anvers  et  des  rives  de  l'Escaut 
â  ?.i  (léiimitattoD  de«  Ironiièrea  eutre  la 
Belgique  et  tes  Pays-Bas; 

Werjaf  (lean-Baptiate-fIteoiaa) ,  dn  régiment 
d'étiie,  aide  de  camp  du  général  major  Borre- 
maos,  pour  sa  bonne  conduite  pendant  la  cam- 
pagne de  1831,  et  en  récompense  des  preuves  de 
Étàn^ûm  défonement,  de  capacité  qu'il  a  donnéee 
dam  loi  diveiMt  (booUeaa  dom  U  a  été  cbargé. 


L^adindant  aoue-oOleiar  .• 

Hayot  iFtoreni-Fcrdinand-jDwpli),  du  !««•  ré- 
giment de  ligne,  en  récompense  de  se*  anciens 
services  et  du  «a  bonne  conduite  éprouvée  pan- 
da ni  plus  de  93  aoa. 
Lp  ^i-rgcnt-major  : 

Uciioubou  (Jean-Josepb-DieudoQDé),  dull«ré> 
ginent  de  ligue,  pour  te»  bona  terrkea^  notani- 
ment  ceux  qu'il  a  rendus  pendant  IfiannicedaM 
le  grade  de  sous-officior. 
Lei  aergeois  ; 

Gyaen  (Godcfrold),  du  7e  régiment  de  ligne» 
pour  près  de  50  ans  de  bons  services  sans  içter- 
rupiion,  dont  30  anoéea  dans  le  grade  de  sowa<- 
ofleler  ; 

De  Rom  (Loiiia),  du  4*  régineot  de  ligna,  penr 

sa  conduite  exeniptairc  et  son  zèle  aoutenupen« 
daot  plus  de  -li  années  de  service; 

Cbarité  (iean-FbilIppti},  dn  7*  régiment  de 
liCQe,  pour  plus  de  2G  au.^  de  bons  services  saoa 
inivrriiption,  doui  31  années  dana  le  grade  de 
sous-olBcier  ;  et 

Kop  (ABand*rridérie),  dn  10>  régiment  de 
ligne,  pour  près  de  20  ans  de  bons  services  et  sa 
conduite  exemplaire,  dont  14  année»  dans  le 
grade  de  8oua*ôlleler. 

Al  t.  3.  ib  prendront  rang  dsna  l*enk«  à  dater 
de  ce  jour. 

Art.  3.  Nus  ministre»  de  la  guerre  (M.  Prissejet 
dee  aSairea  étrangèraa  (M.  A.  Deehampa)  sont 
chargés,  chacun  en  ce  qui  le  eoooeme,  de 
l'oaéeutioa  du  prêtent  arrêté. 


471  — -26  juis  1846.  —  Jrrtir  rora!  décré- 
tant une  route  de  TurnJioui  vers  Heehtel 
ou  Beeringen.  (Ilonit.  du  38  juin  1846.) 

Léopold,  eic.  Vu  tes  plans  et  autres  pièces  cun- 
alitnaot  ie  prv^et  d*ttne  rouioàconstruiredana  lea 
prorioces  d*Aovers  etdeLîuibourg,  et  qui  doit  se 
diriger|deTumbout>»oit  fers  le  village  de  Hc'chtei 
enr  la  route  de  Haaieit  A  Bida-le-Duc,  en  passant 
par  Ketfay,  Mon,  Baolen  et  le  camp  de  Bererloo, 
Mvit  •<iir  Rcfringen,  en  pasiant  par  RelbKlMI 
Cl  ie  village  de  Beverioo; 

ConaMérant  que  l*établlasemenl delà  noovtile 
communication  projetée  sera  de  la  plus  baute 
utRIfé,  lanl  sous  le  rapport  do  la  facilité  des  re- 
latious  coainierciale»,  que  souji  celui  de l'iaflueuce 
quelle  aura  aor  te  déJHchement  dei  terrea  In- 
cuiies  (le  la  partie  de  la  CUapine  qu*iaUe  doit 
traverser  ; 

Sur  la  proportion  de  notre  minijti-e  des  ira- 
vaux  publia, 

Mous  avona  arrêté  et  arrêtons  : 
ArU  lw«  il  icn  conMniilf  dang  lea  frattocM 
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d'ADvert  et  de  Limbourg,  ane  roale  pavée  m 
rigeattl  deTtarttboui  soit  vers  le  village  àa  Heeh- 
tei  «ur  1.1  route  de  Hatielt  à  îlois  Ic-Duc.  vn  pas- 
Mat  par  Keihy,  Moll,  Baelvn  et  le  camii  ilc 
Beverloot  eoit  Mir  BeerlngcD  en  paMral  par 
Reihy,  Moll,  Olmen,  Oostham  «l  1*  vlll»g«  de 

Beverloo. 

Ari.  2.  Il  sera  statué  ultérieurement,  laai  sur 
la  direction  défloiilve  et  les  détails  du  iraeé^  que 

sur  le  mode  et  les  m  oyens  ilV  xccuiion  ric  la  1 1  utr 
décrétée  eo  principe,  ai>rès  i|ue  le  projet  aura 
•ubi  IMnslruciiou  prescrite  i»ar  les  rèelemeals 
Mrla.iDalière. 

Art.  3.  Notre  mfnfstre  iks  travaux  iMiblici 
(M*  de  Bavay;  est  chargé  de  l'exéculioo  du  prC- 
«ent  arrêté. 

472       2^  JUIN  1846.  —  Jrritéi  rogroMxqul 

accord f)i  t  : 

AU  iieur  Hall  {Edwaniu  domicilié  à 
BruxeltBi*  Miel  de  «iwneHdnei,  eh«%te 
fleur  Dîxon,  son  mandaUUre^  un  brevet 
d^lmpoilation  de  dix  année  t.  pou  t  une  ma- 
chine à  vapeur  à  double  cj  lindre  et  a  dé- 
tente vartatUt  brevetée  en  ea  faeeur  m 
Angleterre^  pour  quettone  ane,  te  15  ne- 
vembt-e  1815  ; 

Le  titulaire  est  (eou  d^auioriser  (ou*  les  io- 
dusirkis  du  par»*  qai  le  lui  deaMadenMit,  à  eca- 
slruireet  à  employer  puur  leur  (iropre  com|iie, 
la  BMcUne  dooi  il  s'ugit.  Ii  aura  droit  île  ce 
chef  i  me  lodeianilé  i  régler  à  Pam  able  ou  par 
arbitrage. 

^■fîi  sieur  Bell  {Thomas),  domicilié  à 
Bruxelles^  hôtel  de  Groenendael,  chez  le 
eieur  Dixon^  son  mandataire,  un  brevet 
d'importation  de  dix  onnieef  pottr  doe 
perfccdunnnnenti  dans  la  fabrication  des 
alcalis  et  des  acides,  brevetés  ensa  faveur, 
en  Angleterre,  pour  quatorze  aiw,  le 
9  novembre  1845; 

Ju  sieur  Brett  {F.  H.),  domicilié  à 
Bruxelles,  hôtel  de  Groenendael,  ches  te 
eleur  DI*on,  eon  mnndateilre^  un  brevet 
d'imporlalion  de  dix  années  pour  un  télé- 
graphe  électro-magnétique  imprimant  les 
dépêches  ,  breveté  en  Angleterre  pour 
funtorxe  une,  le  i9  novembre  1845,  en  fo- 
Veur  du  sieur  Brett  {John)  j 

Au  sieur  Fuller  {f William  Cotes),  doml- 
eWi  à  Bruxelles,  place  du  Grand-Sablon, 
n«  80,  chez  le  sieur  Xoeielf  eon  mandth 
taire,  un  brevet  d'importation  de  treize 
années  pour  des  perfectionnements  aux 
uotturee  de*  chemine  de  fer,  brevetée  en 
e»  fineur  en  At^tmre,  pour  qiMonê 


ans  le  38  octobre  1845.  CNook.  du  V  JvHlet 
1846) 

Ce»  trois  dorni*"!!!  brevets  sont  accor.ft'i  à  la 
même  coodittoo  «jue  le  précédeal,  celui  du  sieur 
Hall. 

471.  ■<-  86  Jim  \9W.'^Arrêté  reyul  ttommant 

le  eleur  Burtl  chevalier  de  l'ordre  de 
Léopold.  (Muail.  des  30  et  91  Juillet  1âf6.) 

Motifs.  «  Vouiaut  doQiier  au  sieur  buicl« 
officitr  de  la  marioe  royale  de  Frauce,  uu  té- 
aaoifoage  de  noire  bienveillance.  • 


474,  —  «7  aeiK  1846.  —  Arrêté  roxel  portant 
déelçnmtion  d§  Ifeenptmeemeaet  de  kt  etalu» 
do  Véeule,  (Monit.  du  9  Juillet  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  notre  arrêté  du  13  janvier 
1849,  portant  qn*un  mbelde  de  dli  aille  franea 

esl  alloiiù  (tour  l'érection  d'une  -îinitip  â  Vésale, 
à  la  coodiiioo,  entre  autres,  que  le  gouverno- 
ment  interviendra  dans  le  ebols  de  l*Unpiace- 
ment; 

Vu  la  délibération  du  conseil  communal  de 
Bruxelles,  en  date  du  30  mai  dernier,  par  la- 
(|ueileeeconMîl,  i  ruaaninilté,  propose  d'ériger 
le  nMoamenl  susdit  sur  la  piace  de«  Barricades  ; 

Sur  le  rap|N>n  de  notre  ministre  do  rinté- 
rieur. 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  1*.  La  sUiue  d*André  Vésale  sera  élevée 

au  cenlrc  di:  l.i  place  'les  Barricidcs. 

Art.  3.  i^ioirc  mioislre  de  rinlérit-ur  (M.  le 
comte  de  Tbeux)  est  cbargé  de  reséculion  du 
préeenl  arrêté. 


476.  —  97mir1846.  —  Arrêté  reoralorgU' 
nique  du  personnel  des  prisons.  (Honit  du 
5  Juillet  1846) 

Léopold,  eic.  Sur  la  proposition  de  notre  mi- 
nistre de  la  justice  , 

Nous  avoQs  arrêté  cl  arréioos  : 

Art.  1*r.  A  partir  du  janvier  1847  n'auront 
droit  à  être  logée  dans  lot  prisons  centrales  ei 
secoudaircs  «|ue  les  direi  leurs,  «ûiis-diieclnirt 
et  gardiens  eo  duf  de  ces  éiatdisiemcnts,  ainsi 
que  les  aumônier*  det  prisons  pour  iieiooi. 

Art.  9.  A  partir  de  la  même  é|HKtuo  l«  Indem- 
nités  de  logement  ^sntil  supprimées. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  la  justice  est  autorisé 
à  admettre,  sans  iraitemenl,  dee  commie^somu» 
mêrafre*  dans  loi  bureaui  dee  priiont  4e  r^lat. 
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Art.  4.  A  )>ai  tir  du  1«  janvier  1847  le  tratle- 
nMDi  én  •npioyés  dof  pi4«on«  Mr«  détvrmioé 

conformémeol  au  tableau  fi-annex»^  ;  loiiiefois 
les  diminutions  ((ui  pourraient  ea  résulter  pour 
le«  lilulaires  aciuel«  c'aurool  lieu  qu*à  mciure 


Art.  5.  Le  traitement  ilet  (arciic  tH  r<  ixera  fixé 
cooformémeiit  à  Tart.  t  de  l*arrété  royal  du 

13  avril 

Art.  6.  Motre  miuutre  de  la  jusiice*(M.  le  ba- 
ron J.  d*Anetbanj  est  chargé  de  Texécution  du 
préfaot  anilé. 


TAUX  DfcS  TRAITEMENTS  DU  PERSONNEL  DES  t'KlbONS. 
Service  intérieur  et  det  travaux. 


* 

TACl  DS9  TRAimmiTS. 

INDICATION  DES  FONCTIONS  ET  QUAtilKS. 

■imauji. 

MdKiaoa. 

OtNeteon  de  la  BMiMa  de  force  i  Gand,  de  la  bmimb  de  reclotiee 
è  ViNoHe,  de  la  BMtton  de  cerreeliea  à  Saiet-Beraant  «t  de  la  ataiion 

de  détention  militairt- ^  Al    .  . 

Directeurs  de»  maisons  péntleolitire»  de  Narour  ei  de  Sainl-Hubcrt. 

Dirccleor  de  la  ntaiion  d«  sûreté  de  Brutellca  

Dîraeieare  dee  BaiiOBa  da  «àreié  de  fiaad,  Lié^e,  Anver»,  Brugea, 
Raomr  ei  Mené  

Directeur  de  la  maison  Je  »ùreto  <l  Ar^ n   

Directcura  eu  gardiens  en  clu-f  de»  mai»oni  d'arrél  de  NivelleSi  Lou- 
veÎD,  Ypres,  Malines,  Tnrnliout,  Audcnanlc,  Tcrmonde,  FAraeaf  Cevr- 
Irav,  ilasscit,  Toogrea«  Touraaj,  Vervier»  ciCharleroy  

Gardieo»  en  chef  dea  maisoot  d*arrét  de  Dioaol,  Huy,  NeufcbAleau 
et  Marche  ....*«•• 

Soua-direcleurs  du  aervice  intérieur.  

Aaai4oien  dea  pmeoe  eeirt  raies.  

Sotts-dirertpur»  agents  des  travaux  

lnittitul«urs  det  prisons  centrales  ci  commis  

Magasinier»,  2<*  commis  el  cantioien*  ..••<«•.« 

8*  «obmbU  el  aidea  nMgasinien  


Scrrri  tirpt  (1e>!  prison»  centrales,  1«de  !»•  claaae. 
1«1      lie  2*  classe   . 


3.500 
3,500 
9.000 

1,600 


900 

800 
1,500 
1,500 

i,5oa 

800 
200 
1,000 

1,000 
500 


4,0ti0 
3,000 
S,000 

S,000 
1,600 


1,500 

1,000 
2.U0O 
8.000 
3,500 
1,600 
1.200 
800 
1.600 
1,600 
1,300 


Approofé  fw  êutê  ummé  k  notre  arréCi  du  If  Jnio  1040. 


470.  —38  ma  1846.  —Arrêté  royal  instituant 
MM  Om  m  4«  eemmereê  â  Lowahê,  (lltv 
nileur«ifOJiimall846.) 

LdopoM,  etc.  Vu  la  loi  dv  tO  f  cntOae  ao  n, 

le»  arrêtés  des  28  germinal  an  ii  el  S?  prairial 
an  X,  notre  arrêt*?  du  22  Avril  1836,  modifié  par 
celui  du  â8  septembre  1839,  ainsi  que  les  arli- 
daa  71  «  aulvanls  éu  code  deconaaree; 

Vu  'le  ptnjft  de  règlement  pour  t*institutton 
d'une  bourse  de  commerce  4  Louvaio,  projet  qui 
a  été  préparé  par  UM  coniadaaioa  nlila  oom- 
poido  des  membres  du  coomH  conniioal,  do 
tribunal  et  de  la  ch,i(n!<re  de  commerce  de  ladite 
loealitd,  et  qui  a  reçu  «Ufinititcmeot  Tapproba- 
llMdaooMiilpréelW; 

8»a  eia.  «en  svi,  —  aeaiT.  1040. 


Vu  l*avia  favorable  du  gouverneur  de  la  pro- 
vîneedoBrabaDlj 
Sur  le  r.ippori  do  notre  miolatro  dat  aflliiroa 

étrangères, 

Nous  avons  arrêté  et  arrdioos  ; 

Tim  PRBmiiL 

T8«0B  OB  LA  BODBSI. 

ArU  l«r.  Uoe  bourse  de  commerce  est  instituée 
à  Uwraia. 

Lai  banquiers,  o^oeianti  et  marcbanda  ilMP- 

riront  pra%isorrrmf'n(  un  local  COOfCOaMo  Ot 
pourvoiront  à  son  eiilrelico. 
L^omrerlHre  en  aura  lien  â  11  benret,  la»  taa* 

>6 


Digitized  by  Google 


4I|(  narendit  «I  TMdndii,  cl  la  teDdnrt  à 

Art.  S.  Avaot  midi  aura  ii«u  la  ré«iliati(Mi  dtt 
nai<ché«  il  prime». 
A  nMif    «wHicn  la  rénnlrQiit  pavr  cootla* 

ter  la  cote  des  diTcrses  marchanditetf  dets  fonds 
public*  el  effets  de  changée  ;  cette  cote  sera  tm- 
médialement  affichée  liaua  1«  local  de  ia  bourae. 
Ils  «o  tiaadrooC  ra^tira  ai  apyaftwi*  ^i*^ 

chaqifp  bntirif',  la  cote  du  jour  à  l{i  chambre  el 
au  inbuoal  de  commerce,  ainsi  qu'à  radmini»» 

Art.  3.  Nul  commerçaut  failli,  s*il  D*a  élé 
réhabiliK'-.  nul  individu  aymt  'tr  romlamné  i 
une  pç(ne  afflictiva  ou  iufaoïaDie,  sou  pour  vol, 
aterofaeria  au  abat  da  caoBanea,  ne  pourra  <e 
IvtfMiilar  an  baoria. 

TrriiB  n. 

BIS  coiWTtnis. 

•BCTiaii  V.— Nombre,  eltusificalion  el  wnid- 
^a^mt  de  eéê  tjffteiept  publie*. 

Art.  4.  Il  f  aora  prè*  ûe  la  feeurta  4|«Uwvi|in 

qaatre  «Mirtiers  de  marcbapdiies  qui  ennuie 
root  Iw  fonctioDs  d'agents  de  ch.iDge,  et  un 
eouriier  d'assurance,  qui  cumulera  les  fonclions 
4a  ooarllar  Intarprèla  éi  eaudoctaur  da  oaTiras. 
Tout  dBVfont  éUra  «kmiirlUéi  at  rMdar  à  Lou* 
vain. 

Le  défaut,  ainsi  qae  la  per^  desdiu  domicile 
al  iMdaaaa  anlralnaaa  la  aiwraaaioa  al,  sMi  ja 

Heu,  la  révccRtion  du  titulaire. 

Nom  r«servops  4'aug(Deoter  ou  de  dimi- 
mer  ipr  Tavis  de  radnialMratioo  coiqmuoale, 
da  la  chambre  de  commerça  at  de  la  cbambre 
syndicale,  le  nomhrr  ronrlicrs,  ainsi  que 
leurs  attributioQs  respectives,  lorsque  les  besoins 
.  do  oannaraa  la  réclamaraot. 

4       aictiaa  n.  —  Droitt  et  obUgatiotu  dêê 
courtiers. 

àir%.  5.  Les  courtiers  nommés  sont  tenus,  avant 
d'kBirar  an  ftwclioDs,  de  prêter  respecifTCtneni 
attira  tot  uaim  d»  prétidaoi  dv  iritmiial  de 

commerce,  en  andï^nre  fitihllqtie,  ?e  sanuant 
prescrit  par  le  Ut-crci  du  2U  juillet  lb31. 

Art.  Les  conrtian,  avaat  dleotrar  as  ftine- 
tions,  justifieront,  par  acte  en  duc  forme,  d'a- 
voir versé,  à  titre  de  cauHoanement,  au  mrmt- 
de-piéié  de  LouvaiPi  uue  somme  de  deux  mille 
ftaiie». 

Art.  7.  Les  commissions  de  courtier  devront 
être  présentées  el  enregistréea  au  tribunal  de 
«aaiBMrce.  Mention  ibivanaoNnt  du  «anilouM- 
muA  al  da  11  ffaaialloa  da  Minattl»  «aiqMla 


'•  —  AH  lêdl,  N*4ltt. 

«a»  agaota  laot  aatrefata,  darra  Alra  IWla  wr 
lesdites  commissions  on  Mr  laa  aeiai  da  Boniiia* 

tion  qui  en  tiennent  lieu 

Art.  8.  En  cas  de  dt^mission,  destitution  ou 
d<oii  dNn  coortitr,  ton  eauttODoaaaaot  ftné  «s 

numéraire  sera,  s'il  n*y  a  point  dVippoiitlOD, 

resfittu''  soit  à  lui,  soit  è  ftf  héri'tpr*:  nu  avant» 
cause  moyennant  l'accomplissemeal  des  forma- 
lité! aulraotat  : 
La  demanda  an  rastitatiaa  «ara  fiHa  far  darll 

au  Vvndic  de?  courtier-»,  qui  ?era  tenu  d'adres- 
ser, dâua  les  huit  jours  de  sa  réception,  une 
çppia,  dAnaat  «afiiMa,  da  ^ta  damaoda  a« 

pré^iiden*  1  h  chanofire  de  commerce  el  d*cft 
fair»'  nltii  tirr  un»'  «♦•<-f>n'?f»  c«|»ie  à  la  bourse. 

iiiuiiUQl  MX  mou,  a  paMit»  de  evtle  paMtea- 
tian,  à  constaiar  par  le  vlia  do  préaldeDi  de  la- 

dite  ch.imbrc,  chacun  aura  ta  faculté  de  i>'op(>o< 
lier  à  la  restitution,  pourvu  qu'il  fasse  signiAer 
son  opposition  an  syndic  des  courtiers. 

Si,  après  rexpinilion  de  ea  délai,  U  p*eft  i||r- 
veou  aucune  0{tpo§itioD,  le  syndic  délivrera  aux 
mtf^rc^xi^  r  T  tificat  négatif,  sur  le  vu  duquel 
le  (ircsideui  du  tribunal  de  commerce  ordonnera 
la  raaiiitttlao  da  la  tomina  veraée  |  titre  da  ara- 
tionnf»meni. 

En  cas  d'opposition,  la  validité  en  aet'ii  réftéa 
par  les  ^>ibwnaui  compéieoia. 

Art.  t.  Tout  courtier,  ao  caa  da  naladla  pu 
d'infirmité  grave  dûment  constatée  el  reconnue, 
pourra,  sous  l'approbation  du  gouverneur  dç  la 
province,  donner  sa  procuraitouà  iouta  persuuoe 
oéa  belfe  ou  naturaliaéa  depoia  an  aaaii  BMitau 
qui  aura  ûié  a^rHc  par  la  chambre  de  com- 
merce, laquelle  prendra,  au  préalable,  l'avis  de 
la  cbaiDbra  ajadleala. 

Le  fondé  de  panvofrt  sera  adaito  à  avaroer 
pendant  trois  mois  au  plus.  Après  ce  terme,  la 
procuration  ne  pourra  lui  être  continuée  qu'à 
charte  par  lal  de  prodnlra  un  eartileat  da  capa- 
cité délivré  par  une  cororolMton  Instituée  ei^ 
conformai'  de*  arrêtés  royaux  des  22  avril  1836 
el  septembre  183î>,  el  d'obtenir  uulre  aulori- 
•atloo  apéeiala  qaa  oona  naot  réMrvaoa  da  reti- 
rer. tU  qui  devra  éirt:  riiiiouvrléf  lous  les  ans.  Il 
sera  soumis  à  toutes  les  obligations  qui  iocom- 
beot  au  titulaire  constituant.  Celui-ci  est  rea- 
pODMbla  des  actae  da  «ou  fO«)dd  da  pauvoiai 
dans  l'exercice  de  sou  mandat. 

Art.  10.  Tout  courtier  est  tenu,  après  chaque 
<^éraliuu,  du  la  coosiguer  sur  un  carnet,  et 
lonqua  daai  «aurlien  avront  comaaiaié  ma 
opi';ratiao,ducun  d'eux  l'inscrira  sur  son  carnet 
el  le  moalvara  A  l'autre  j  ils  sont,  en  outre,  leoua 
d*«fatar  M  laflitra  «au,  parafé  at  vM  an  aaa- 
fnrnUlfl  ili  m t  11  ilii  fiiii  ili  mwaiiM 
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Ili  sont  («DUS  de  cooMrver  les  caroels  et  re- 
|i«tre«  pendant  dix  «■«  et  d<|  les  re|»ré«e&ter  aux 
JdfM  et  arbitre!,  s*lie  en  mM  requit. 

An.  11.  Us  seront  leous,  lorsque  tt  h  partiee  le 
re/furrront,  de  délivrer  i  <li?ic»inc  itV-IU;,^  iin 
bordereau  ou  arrêté  contenaui  u  tUie  de  la  né- 
faeietfen,  le»  nom  dee  pattlee  eootratetaDiee,  si 

elles  cniiiienteDl  à  élre  noaiaiéea,  le  détail  som- 
maire de  l'otiijei  de  i'opéraiioD,  le  cours  o|i  le 
prix,  ainsi  que  les  conditions  auxquelles  celte^ 
a  $v  lien. 

Ils  seront  pareillement  tenus  de  déiivr>-r  à 
ceux  qui  le  requièrent  d*eiix,  une  recenuais* 
n^oe  d«i  iM«  comneiçables  et  autres  m»* 
cbandises  quelconques  qui  leur  ont  été  confiées, 
ainsi  que  (J'arruser  réccplioi»  des  ordres  ou  né- 
gociations qu'où  kur  cuuâe  et  qu'ils  acceptent. 

Il  cet  défendu  ans  eoBrtIen,  sons  lee  peines 
comminées  par  Tarticle  18  du  di  crct  du  27  pr.r- 
fift  an  Xt  de  négocier  aucune  lettre  de  change 
fqde  vendre  aucune  marcbandise,  appartenant 
^  des  personnes  doia  la  faillite  serait  conone. 

Il  Cal  entendu  que  cette  déf(>n<>c  s'étend  égale- 
ment aux  effets  publics,  actions  et  obligations 
4Mlc#imi|es,  aux  coupons  de  loute  espèee  ainii 
qn*MS^  entières  d'or  et  d'artieut.  Conformément 
à  ce  que  prescrivf-nt  les  articles  85  t  t  86  du  code 
4e  coQ^merce^  Us  ue  peuvent  daus  aucun  cas  et 
sowi  «wiin  prétaxie,  faire  dos  opérations  de 
banque  ou  de  commerce  pour  icur  compte,  ni 
s*iatéresser  directement  ou  indiréclcmcnt  en 
^ur  nom  ou  sous  un  nom  ioierpotii  daus  une 
fnlfopriio  co^BOfcialo, 

Le;  courtiers  sont  civilement  re»pon$ab]es  de 
ia  u  utL  de  ta  dernière  signature  des  lettres  de 
cbangL  ,  ou  autres  effets  qu'ils  nt-gocient.  En  ou- 
tre, toutcannier  devint  avoir  reçu  de  »es  citants 

les  valeurs  au  râleur  qu'il  vend  et  les  sommes 
Ip^essaires  poyr  payer  celles  qu'il  a  acbetées, 
oit  rosponsahlo  dolalivr#ison  deoo  qn*il  aora 
vendu  et  acheté  j  son  canlioooemeoi  sera  affecté 
à  cette  garantie  et  soera  !>aisi'>''  h  *'  "ii  cas  de  oou- 
iccomplissement  de  >ea  oblt^'aiious. 

ftrt.  19.  Tout  oonrtier  qui  D*soratt  pas,  sans 
motif  léi;itimi%  ou  xaiH  autorisation,  exercé  lë- 
guiièrement  ses  tondions  pendant  l'espace  de 
trois  mois,  encourra  la  déchéance  de  sa  place, 
01  u  son  tanidiatoaent  pourvu  à  son  renpta- 

tlTRE  UI. 
ttiffOilVNiM  vâeTiciM^RBs  k  ik  cnaUBti 

&T.tUIC*LE. 

ArL  13.  La  ch^unbre  syndicale  sera  composée 
M4mmmlim       d^ntauparliondcom  m 
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corps  des  courtiers  et  trais  serqat  choisii  parfpi 
tous  les  oommercaBts,  habltaut  lu  ville  de  ion- 
vain. 

Art.  14.  L'élection.deces  membre*  appariien- 
drâ  an  corps  dea  courtiers,  ainil  qn^x  négo- 
ciants notables  domiciliés  dans  la  ville  et  portés 

sur  les  listes  Arf-^tvea  (iir  l'amorilé  compétente, 
pour  t'électiun  au  lrit>uoal  de  commerce  de 

(onvain.  Les  électcnrs  se  réuniront  à  caHo  AP* 

en  uiit^  sfule  asïerul)l<;e,  SOI  l*iBVitatiOn  dO  1*1^ 
Diioistraliop  comiounale. 

L'assemblée  sera  présidée  par  le  président  du 
tribunal  de  commerce  on  par  celui  qui  le  ffm- 
place  :  le  plus  jeune  des  courtier»  remplira  les 
foœtioos  de  secrétaire  et  le  président  désigpert 
deux  scrulatcufSt 

L'élection  se  fem  an  sëmiin  lecrci  et  il4  ma- 

jorilc  des  suffrai;cs. 

Eu  cas  de  parité  de  votes,  te  plqs  est  pré- 
féré. 

Art.  15.  La  cliambrc  .-j  ndic  de  est  spécialement 
chargée  de  faire  observer  strictement  le  présent 
règlement  et  de  veiller  à  ce  que  chaque  courtier 
reniplisae  fidèlement  ses  fonctions.  La  ebapbre 
syndicale  veille  au>M  .i  l'exécution  dea  lois  et  des 
règlements  en  vigueur,  et  elle  signale  jt  l'auto- 
lité  administrative  ou  Judiciaire  les  contraven- 
tions qui  y  sont  commises.  Elle  signale  aussi  à  ces 
autoritc-i  les  courtiers  qui,  de  notoriété  (nibli- 
que,  auraient  manqué  à  leurs  obligatioDS  ou  en- 
gagemenu  ou  qui  se  seraieol  conduits  de  manière 
à  provoquer  une  suspension  ou  une  révocation. 

Eite  représente  le  corpx  dc«  courtiers  soit  de- 
vant l'autorité  administraitvo,  soit  devant  les 
trllmnaux. 

Art  16.  La  chamhrc  ne  rcnouvelie  tous  les  ans 
par  moitié,  dans  la  deuxième  quiiuaine  du  umAs 
de  décembre.  La  première  sortie  n^auni  lieu 
qtt*cn  décembre  1847,  et  sera  réglée  par  le  tort, 

le  syndic  appatiiendra  à  la  seconde  série. 

Les  membres  sortants  sont  rééligibles. 

Les  courtiers  qui  seront  réélus  ne  scfout  obli- 
gés d'accepter  qu'après  une  année  d'intervalle. 

.\\is  nominations  est  donne,  dans  ta  hui- 
taine, a  ra<iujinn>tratiuu  iocaie,  à  la  chambre  et 

au  tribunal  de  commerce,  ainsi  qu'an  ministn 
ayant  les  afbircs  du  commerce  dans  ses  attribua 

tions. 

Cette  dernière  communication  a  lieu  par  Tin- 
termédiaire  du  gouverneur. 

Lorsqu'une  place  de  rourtior  vi»  n'  >  vaqupr, 
la  chambre  syndicale  doit  en  douner  immédia- 
tement avis  au  ministre  ayant  In  aflUres  oooa- 
merciales  dan.<i  sa  attributions. 

Art.  17.  La  chambre  syndicale  fera  un  règle- 
ment do  discipline  intérieure,  qu'elle  soumettra 
k  It  saocMon  du  conseil  communal  endénns  les 
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trois  mois  à  partir  de  la  date  du  présent  arrêté. 
'  Ce  rèf  lenent  ne  pourra  rten  roofermcr  do 

contraire  ou  qui  5n:t  rn  dMumMWiO  OTOC  tOt 
pr^sentts  dispositions. 

Blo  Mira,  dans  loo  sein,  un  ayndic  liiaaat 
iMMtkMi  de  président  et  un  secr<lairo  reinplit» 

Mot  en  même  lem|>s  celles  de  trésorier. 

Art.  18.  Les  courtiers  qui  seront  nommés 
membres  do  la  clianibre  syndicale  no  pourront, 
•ous  les  pénalités  i  déiermioer  par  le  règlement 
particulier,  refuser  ces  fonctions  sans  motifs  lé- 
giumes  i  approuver  par  la  chambre. 

Art.  19.  Le  eolMgo  do»  bonrsmoitroetéehe- 
Tins  pourra  proposer  la  stispenv  rin.  et.  s'il  y  a 
lieo,  la  révocation  des  courtiers  qui  ne  se  con- 
fDTflMfftient  pas  aam  loti  ot  rèiionenta  qni  lot 
eencomeot*  on  «luipréraiîqneraienl  daoa  Toxei^ 
cice  de  leurs  fonctions. 

A  cet  effet,  ledit  collège  s'adressera  au  gou- 
vcrnanrde  la  province,  et,  enr  le  compte  qui  lui 
on  Mra  rendu  par  cetul-cl,  le  ministre  ayant  les 
ittairp*  du  commerce  ses  aitiibutioiis,  pro- 
noncera, le  cas  écliéaut,  la  suspension  du  cour- 
tier pour  lo  tomo  qu^l  iugora  conrenabie  ot 
pourra  même  provoquer  ^a  de.sliiii(ion,  le  toiil 
après  avoir  pris  Tavis  de  la  cliambre  de  corn* 
merce,  ainsi  que  de  la  chambre  syndicale,  de- 
vant laqnollo  le  prévtnn  aéra  préalaMemont  oo- 
tndn. 

TITOE  IV. 

TAU  11    IJI  S  COIRTACES. 

Art.  iO.  Les  droits  de  courtage  sur  les  mar- 
chaDdisetionttaét  çonme  mil  : 

t*8ar  loi  butles  de  colza,  lin  et  chanvre, 
10  centimes  par  hectolitre  payable  |tar  l'ache- 
teur et  iO  centimes  payables  |»ar  te  vendeur  j 

Httilea  dHnillelto  et  autres  builoa  eooMitlbioi, 
SSeenUmes  par  hectolitre  payafkloi  par  l*achc- 
leur  et  atitant  par  le  vendeur.. 

S«  (grains  deiiuœeni  par  un  et  demi kectOiNro 
ou  tiS  Ulogrammee,  15  centime»  payables  par 
le  vendeur  ; 

Seigle,  pari  1/3  hectolitre  ou  114  kilogram., 
10  centimes  payables  par  le  tendeur; 

Orge,  |iar  1 1/9  hectolitre  ou  95  kiloffraoïnie», 
10  cftuimes  payables  par  le  vmtleur; 

Sarrasin,  par  1  î/«  hectolitre  ou  105  kil<^r., 
10  centimes  payables  par  le  vendeur; 

Fèveset  févci  oies,  par  1  1/S  faectolilro,  16  ceo- 
liraf?  pnynhies  p.ir  le  ff-ndetir; 

Avoiue,  par  100  kiii>grammcs,  10  centimes 
payablet  par  lo  vendeur  ; 

Pois  vert»  et  haricots,  par  1  1/2  hectolitre, 
35  centimes  par  le  vendeur  et  autant  par  Tache- 
teur. 


Graines  oléagineuses,  5  centimes  par  bectolitre 
ipar  lo  vendeur  ot  autant  par  t*aebolour  ; 

5«  Les  tourteaux  indislincteroent,  1/1  p.  c.  de 
la  valeur,  à  payer  par  le  vendeur  et  autant  par 
l'acheteur  ; 

4*  Gcnièvro  at  oaux-de-vie  à  50  degrés  de  Gay- 
Lii«<iac,  par  hectolitre,  90  centimes  par  l*adio- 
leur  et  40  par  le  vendeur; 

5*  Graines  do  trilos,  t  franc  par  166  kilo- 
grammes, payable  par  le  vendeur.  Les  quantités 
moindres  que  100  kilogrammes  payeront  pour 
celte  quantité. 

6e  Sur  la  vente  du  id  at  4e  loutos  marciaB* 
fiise!!  indiMinctement  nonelaasii4ot,iy4p.e*par 
le  vendeur; 

7*  Pour  la  vente  publique  de  toute  marchan- 
dises, 1  p.  e.  do  la  valeur  i  payer  par  lo  ven- 
deur; 

tfo  Pour  expertise  de  toutes  marchandises  ava- 
riées, sur  la  valeur  caleut^o  saine,  1  p.  c.  i  payer 
par  le  demandeur. 

Les  colis  atteints  d'avarie  seront  s«tili 
bles  du  droit,  et  il  ne  pourra  rien  être  exigé  pour 
les  colis  sains  d*nne  même  partie,  4  moins  qno 
k  (iemandonr  n*eftige  que  l^spertiao  on  anit 
faite  { 

0°  Pour  toute  marchandise  soumise  à  une 
oiportlso,  sur  la  valeur,  6/4  p.  c.  payablo  par  lo 

propriéfairr. 

Art.  91.  Le  droit  de  courtage  sur  le<t  effets  de 
commerce,  lettres  de  chinge,  effets  publics,  etc., 
est  déterminé  de  la  manière  suivante; 

1»  Pour  ni'gnciation  d'efFéts  de  commerce,  let- 
tres de  change,  sur  toute  place,  un  demi  par 
mille,  payablo  tant  par  le  preneur  qno  par  le 
donneur; 

2»  Pour  évaluation  d'effets  publies,  renies",  ac- 
tions, obligations,  en  cas  de  successiOD,  parta- 
ges» Ole,  on  par  mlllo  sur  In  vaienreftetivoà 
payer  P'ir  Ic  propriétaire  ; 

S*  Pour  négnciation  d'efltits  publics,  rentes, 
actions  et  obligations,  ainsi  que  les  coupons  des- 
dites frièeos,  un  par  mille  à  payer  par  le  vendeur 
et  .Tulant  par  l'acheteur,  snr  la  vilpur  eflFpctive, 
d'après  le  cours  de  la  négociation,  et  quels  que 
soient  les  versrmenis  qui  doivent  encore  Otro 
ofFectués. 

Art.  32.  Li  !<  i!rui(s  de  courtage  pour  les  asio- 
rances  des  navires,  etc.,  sont  : 
1*  Un  disièrae  p.  c.  payable  par  fassnrenr  et 

Passuré,  sur  les  primes  d*avsurances  d'un  pour 
cent  et  au-desnis.  Pour  les  prime*  ilc  l'intérieur, 
qui  sont  d'ordinaire  au-dessous  d'un  demi  pour 
cent,  on  ne  comptera  qu*ttn  vingtième  pour  cent; 

2"  Tin  huilii^mr'  pour  rmt,  payihie  comme  ci- 
dessus,  sur  les  prime»  au-dessus  d'un  pour  cent; 

8»  Double  courtage  comme  ci-dessus  sur  les 
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primes  dites  liées  pour  les  as.turanccs  aoiucritM 
pour  les  voyages  il'ailer  «t  de  relourj 

4*  Ud  eMirtage  luiyableeoiniBe  ci-dennt,  ponr 
les  assurances  sou<icriles  pour  plustenn  VOftgCt 
détermioés  et  par  chaque  voyage  ; 

Le  courtage  ne  pourra  jamais  excéder  un  demi 
po«r  MDt  quoiqu'il  f  âtt  pimieurt  fojragw  dé- 
lermin(î« . 

5»  (Jq  demi  pour  oeot  comme  ci-deMus,  pour 
]m  anaranee»  tonwrltot  pour  une  aaaée  ; 

6*  Uo  quart  pour  cent,  payable  par  rcoprun- 
lanr,  sur  la  ioauta  roarala  pour  Im  aai^mult  à 
la  frotse; 

7*  Vu  hnItièaM  pour  caoi,  payatrit  par  l*asni- 
ré,  sur  la  tomme  assurée  pour  la  raeottTraoïwi 
4it«  pertes  ei  <iei  avaries  ; 

8«  Cinq  pour  ceni,  payables  par  Tassureur, 
aar  la  prima  pour  risquât  couira  l*lueendla; 

9"  Cloquante  rrniimes  par  tonneau,  payahlesi 
par  ta  capitaine,  pour  déclaration  d^un  aavire  à 
raaliéa  at  à  la  aortia,  cniaaibla,  sans  que  le 
catvUwpuina  rlan  aiigar  paur  d'autrai  dmoirt 
qnaiceoques  ; 

10*  Troi»  pour  cent,  payat>les  par  le  capitaine, 
puur  laa  aflMtamenlt  en  Mae; 

11*  Quatre  pour  cent,  payables  par  le  capt- 
laine,  pour  lex  affrétemenln  en  cucilleite; 

11  aéra  payé  en  sus  pour  les  deux  articles  pré^ 
eédaola,  quaira  frautt  pour  la  cbario-parlla,  pa- 
pier,  tioibro,  ridacUfln,  mus  ploa  pour  autres 
frai*} 

IS»  Ikuv  pour  «ani,  payabtaa  par  latTeodaurt, 
peur  lai  ? aniat  daa  nafirai,  7  comprit  la  forma- 
lion  de  rinventatre. 

ArU  Si.  Ne  potirroal  let  courtiers,  tous  peine 
de  dcttlinttoo,  nodWar,  an  ptut  ni  en  maint}  la 
aalaire  qui  leureti  attribué  par  le  tarif  id-dattnt. 

Art.  31.  Il  y  aura  im  commissaire  ou  un  com- 
misaaire-adjotDt  de  police,  cbar^jé  spécialement 
d^ro  prêtant  à  la  bourta  at  d*«ii  eiareer  la  pa- 
lice  pendant  sa  tenue  ;  il  licndra  la  main,  en  ce 
qui  le  concerne,  à  i'exécutiun  des  loi.",  arrêté»  et 
des  dispositions  du  présent  règlement,  il  dressera 
pcooifl-varbal  de  tootet  contraveotlont.  Il  fera 
éconrftitrf»  ceux  à  qui  l'entrée  de  la  hnufs"  pfi 
interdite,  cl,  an  besoio,  ceux  qui  y  iroultleraient 
IVwdroé 

Art.  85.  Let  dispositions  des  anciens  règle- 
ment» xur  la  niâiii^re,  el  nomm<^metit  flp*  arrêtés 
du  39  germioal  an  ix  et  91  prairial  an  x,  aux« 
quellaa  il  n*eat  peint  dérogé  par  le  prêtent  rèfle- 
nent,  continueront  de  rester  en  vigueur. 

Art.  26.  Le  présent  règlement  «era  obligatoire 
le  U'  août  1846. 

Art.  V.  Notre  miirfttra  dat  aftlrat  ëtrangirai 

.  A  I  hampt)  eti  cbargi  de  l*ex<eullon  do 
présent  arrêté. 


477.  —  2S  jiii-r1846.  -  Arrête  royal  portant 
nominat  ion  de  courtiers  à  /,uui/a{n.(Monit. 
dot»  juillet  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  le  règlement  de  la  bourse  de 
commerce  de  Lonvain  et  notamnwnt  1^.  4  ^ 
aux  termes  duquel  le  nnntlnc  courtiers  atttH 
chés  à  celte  institution,  est  âxé  à  cinq,  dont 
quatre  courtier»  de  marebandlioa  cumulant  laa 
foncilont  d*agentt  de  change,  et  un  courtier 
d'assurances  cumulant  celles  de  courtier  inlor- 
prèle  et  conducteur  de  navires; 

Vu  les  prétentatlont  do  candidatt  Mtes  an 
conformité  des  rAglesMuit  pour  la  nomination 
aux  places  prf'citée»; 

Vu  l'avis  du  gouverneur  de  la  provioce  ; 

iteru  not  arrêtés  réglementa  iret  dot  M  afrB 
18~6  »8  septembre  1839  et  5  Juin  1841,  relatifs 
aux  Qouiinalioot  des  agent»  de  cliaoge  et  cour- 
tiers ; 

Sur  le  rapport  da  notre  minbtre  doa  «flbiraa 

étrangèrej, 

ÎV'ous  avons  arrêté  cl  arrêtons  : 
Art.  unique.  Les  sieurs  Lafortune  (Nicolas  Jo- 
tepb);  Vandeobruel  (Augutte);  Vanderxypen 
(Pierre-Joseph)  ;  Vauiieven  (Pierre-Jacques-Coo- 
stantm";  Vandenbos^rhe (Pierre),  sont  nommés, 
les  quatre  premiers,  en  qualité  de  courtiers  de 
marehauditat ,  exerçant  cumulatifement  lai 
fOOCtioDt  d'agcnls  (le  change,  et  !c  rtrrnicr,  en 
qualité  de  courtier  d*assurances,  cumulant  le» 
foociioot  de  eeurtiar  inierprèta  at  oooduetodr 
de  oariret,  tout  le»  olnq  prie  da  la  baotaa  da 

commerc  lîe  (  odvain. 

Noire  miuisire  des  affaires  étrangère»  (II.  A.  De> 
cbamp»)  att  cbargé  do  raidcoUon  du  préeedi 
arrêté. 

47B.  —  30  joiB  1846.  —  Arrêté  regrai  cancer* 
nant  la  résidence  des  commisiaires  d'ar- 
rondissemenif  et  pariant  déi  ente  d'exercer 
tsn  commerce.  (Honiu  du  4  juillet  1646.) 

Léopold,  etc.  Sur  le  rapport  de  notre  ministre 
dorintérieur, 

.  Hou»  avottt  arrêté  at  arrêtai»  « 

Arl.l«r.  Il  est  intcriiii  5  lout  commissaire  d'ar- 
rondi*sement  de  résider  et  d'avoir  ses  bureaux 
ailleurs  qu'au  chef-lieu  de  rarrondiaieoieot , 
d*exercor,  toit  par  lui^mêna,  tait  tout  la  naaa 
de  s(in  épouse,  oit  par  toute  autre  personne  in» 
terposée,  aucune  espèce  <ie  commerce,  d'être 
agent»  d*anilret  ou  de  particiiier  à  la  direcilott 
on  I  radministraiion  de  toute  tociêtê  Ou  êtablla- 
tement  induiitriel. 

Art.  S.  Il  est  défendu  aux  commissaires  d'ar- 
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rooditMineat  de  prendre,  direclemeot  ou  iodi- 
r«cleiiieot,  «ae  pan  quelconque  daos  ancaoe 
fbamitar»,  adjudlcattoo  (w  <nik«prite,  Ailes  vu 
à  faire  daos  rarrondijsemcrt,  pnnr  \p  c'>m[>ir 
Vtui  OD  d*UDe  adroinisiration  |*ubiiqne. 

Aft.  S.  Les  tommlskaim  d*aitODdi»Mtacat  én 
IbOdiODs  à  là  date  du  présent  nrrété,  qoiauraieiit 
|M>séuikde<!  fn'At  y^révus  aut  articles  précédent», 
doivent  en  faire  la  déclaration  à  notre  mioiaire 
dé  nnldrltar,  datit  !«•  qvlDse  joort,  et,  dani  fe 
délai  d'une  année,  opter  entre  la  conliûu.ition  de 
leurs  fonctions^  en  se  conformant  aux  disposi- 
tions àû  présent  arrêté,  et  la  cessation  dcsdiies 
ftMctiont. 

Notre  ministre  de  Tintéricur  (M.  le  comte  de 
Theux)  est  chargé  de  Texécution  du  présent 

49».  —  M  m  iUt.  —  Jfvêti  royM  |»rafw> 
f«ant  Jusqu'à  la  fin  de  juUlft  fr  tarif 
4*oetr0i  de  la  vlUe  de  BruxeUet,  (MonU.  du 
dJottletlSIfi.) 


480.  —  30  jvia  1846.  -  Arrêté  rq^ai  applf- 
quani  à  ta  ekautiàe  ^Exaerde  te$  toit 
et  règlements  sur  la  pathe  dtt  routée, 
(Nonit.  du  4  iiiUlel  1846.) 

L^pold,  etc.  Vu  la  délibération  du  conMI 
cotnmun.il  (i'F.x.icide,  provnirp  «le  la  Flandre 
orientale,  eu  date  du  l«r  dcccuihre  1845,  ieo> 
daol  ê  eé  que  let  loi*  «i  lea  rtgieilieDU  éoooer- 
oant  la  police  du  roulage  sur  les  grandes  routei, 
soient  déclarés  applicables  h  ta  pirt!>r  de  la 
chaussée  communale  d*Exaerde  à  Lokereo,  si- 
Inde  Mir  le  territoire  de  la  pr*ii>i4re  commuDe  ; 

Vu  les  certificats  constatant  raccompli^scnn  nt 
dea  tofOMlités  prescrites  par  notre  arrêté  du 
S5  juillet  dans  les  comniUDea  de  Lokereo, 
Moerbeke,  Sînoy,  Dackuamet  Exaerde; 

Vu  lea  avif  favoraiites  dea  conaeila  comiiin- 
nanz; 

Vu  t*«vla«  éfaleiMoi  faTorable,  de  la  dépiiu- 

tion  permanente  du  consnl  i>ro¥iiMtalt  as  daie 

du  6  mai,  3»  division,  nf  3914  ; 
Vu  la  ioi  du  24  mars  1638  j 

Sur  la  propoaition  de  outre  minlatrè  de  IHoté- 
irieur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  Les  lois  et  les  règlements  concernant 
la  police  du  roulage  sur  les  grandes  routes,  sont 
dédaréei  applicables  à  la  partie  de  la  diattiaée 
communale  d'i-xaerde  i Lokereo,  altnde  aur  le 
territoire  d'Exaerde. 

Art.  %*  Noif»  nloiaire  de  riotdrlear  (M.  le 


comte  de  Theux)  est  chargé  de  l'exécuUoo  do 
présent  arréid. 

481.  —  30  JUiB  1A46.  —  Arrêté  rojrai  déeré- 
iatU  mn  reeensemèmt  gémèmléehtpt^ 
kition  ;  statistique  agricole «T  liuftiift  MÊm 
(Honit.  du  4  juillet  1846.) 

Léopoid,  etc.  Snr  te  rapporido  aoCro  nriotocro 

del*intérieur, 

Nous  avons  arrêté  arrêtons  c 

Art.  1«r.  Il  sera  fait  dans  toutes  les  commuoea 
do  rayaoïM  oo  roebmaount  idodfOl  aooiylttotnt 
la  population,  l'agricoUure  et  Hodusirie 

Ce  receoseoieat.  Axé  au  15  octobre  1846,  sera 
•rteolé  d%pvia  l*loatraotioo  oontMe  ao  ipHMM 
arrêté. 

Art  2.  A  partir  du  1«»  janvier  1847,  il  lera 
tenu,  dans  chaque  commune,  uo  registre  de  po> 
pulatloo,  auquë!  lea  rduriOda  do  imouHiiOMil 
général  serviront  de  base; 

Art.  ô.  Les  contraventions  au  présent  arrêté 
et  i  Pinstruclion  qui  f  est  annexée  seront  ré* 
prioléea  eonHarméoieot  i  la  M  du  6  liara  Ittti 

Notre  ministre  de  Pintc'Tieur  (M.  If  cfimtR  de 
Tbeox)  Ml  ehargé  de  i'exécatiOn  du  présent  ar* 
rdié. 


INSTRUCTION 
Pour  l'exécution  du  recensement  générai. 
CHAPITRE  PREMIER. 
rbccnsehekt  liiniKkL  OK  Lk  PorOLAtioa. 

KKCTiori  PKCiiiÈnE.  —  Poputatton  de  fait. 

1.  Le  recensenieul  général  sera  appliqué  à  lo 
popolatioo  de  priée  dana  toute  ea  ricoeor. 
En  conséquence,  tons  lc«  individu!),  indigènes  ou 
étrangers,  pré»eol«  au  jour  du  dénombrement 
(15  octobre),  seront  roMO«da  dona  la  iocalilé  oit 
cbacnn  d'eux  aura  paeié  la  unit. 

Néanmoins  les  bulletins  de  recensement,  dont 
il  sera  parlé  ci-«près,  devront  cooteoir  le»  troia 
dittinotiona  do  réaideooe  0iaMtoolle,  oioaaeota- 
née,  de  passage). 

2.  La  population  de  passage  sera  formée  des 
pertoooes  dont  le  s^onr  ne  dé(>asse  pas  la  durée 
d*utt  moia,  aoil  qu*enea  ae  trouvent  dans  oo 
hôtel  (Ml  uué  .iiiberi;e,  soit qtt*eUea babiteot doof 
une  maison  particulière. 

3.  On  comprendra  dans  le  s^or  momentané, 
lea  peraonnes  qui,  au  jour  do  reeentement,  font 
ou  ^ont  présnm»Vs  fjirc  un  séjour  de  plus  d'un 
mois  hors  de  chez  elles  et  dana  le  même  endroit  t 
dana  cette  ctldforie  vienoeoi  ae  plaeer»  «air» 
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autres,  et  i«r>qu'ito  se  tronveot  dans  une  com- 
.  nuÊM  awre  que  calle  é»  l«ar  domfcita,  lataolinia 
CD  nourrice,  les  peaaiooDairat  des  maisooa 

ducation,  !c»  étu  lianls,  les  ^^'miaaristcs,  le«  ap- 
preoiis,  les  miliiaires  sous  les  drapeaux  avec  les 
jwffMNMMa  d«  («ur  faniilla  qui  )«<  aMoai|Mic>Mt, 
lesdéu-nus  djus  lea  prisons  ctdépdls  de  meodi- 
cité,  les  malades,  les  iofirmes  et  |««  iodifeota 
daos  les  hôpitaux  et  les  hospices. 

Mciioi  11.  —  BuiMUdf  reeetument* 

4.  Le  recensement  général  aura  lieu  parbiil> 
letia  Qomioaiir.  Ce  bolleliD,  coofortne  au  mo- 
dèia  n*  1  (1),  «it  deitintf  à  reeiiailllr  la  désigna- 
Uao  des  habiiani»,  leur  Age,  lien  da  ntlManea,  la 
langue  «lu'ils  partent  habituellement,  la  comrou- 
oioD  rdigieuse  à  ifquelle  ils  ap^rtienoent,  leur 
étttoivn,  l«af  profetalM  on  «MiditloB,  la  natbre 
de  leur  séjour  dans  1.1  commune,  llosiructloa 
des  en^ots,  et  l'état  de  rindigence,  et,  en  ontre, 
des  renseignements  spéciaux  sur  les  babltaiioo», 
aveo  Pindieattoo  de  cellea  qui  aoot  iMordes  cooi- 
Ire  l'incendie. 

5.  Des  bulletins  seront  distribués,  par  leiaoios 
dae  adotfittatrttkMia  oonnluiuilaa,  m  dnfH  ét 
Itemille  ou  de  ménage;  ils  seront  remplis  exac- 
tement pir  cux-mém';s  oh  par  «ne  personne 
capable)  a  défaut  de  ceuK-ci,  lU  le  seront,  d'a- 
près leert  iadicetleiia,  par  rafaat  apteial  otid- 
niiî"'i"iini'- à  cet  effet.  On  entend  p;ir  mûnage , 
la  reuutoa  de  deux  ou  d'un  plus  grand  nombre 
de  penodoet  vi? aat  an  «eamun ,  y  compria  lea 
«tonesiiques  qUi  habitent  avec  leurs  maUrat. 

6.  Les  individu»  viv^i!  t  iiolémeoi  recevrait 
ctiacuii  un  bulieiiu  pour  ce  qui  les  ceucerne. 

7.  Oana  chaqm  «éDave*  on  «oniaMneert  pir 
les  reo»eigu«menls  relatif»  au  chef;  puis  vien- 
di-OQt  ceux  qui  concernent  la  temme  et  les  en- 
tants, les  autres  parents  et  personnes  étrangères 
A  la  ramilie,  laa  deiMatiqnea  et  ouTrien  atiacbAf 
à  la  maison  el  à  demeure,  enfin  le^  per$onut'>  qai 
ne  font  pas  partM  du  ménage  et  dont  la  résidence 
dans  la  eeonuoe  o^eai  que  momeHlaiiée  o«  pm- 
aagère, 

8.  Afin  rte  poitroir  <;ljt>lir  le  registre  de  popu> 
Ulioo,  dont  il  sera  parié  plos  loin,  les  personnes 
lemporalrameoi  «baentaa  de  la  oonraNiiie  lora 
du  recensement,  etqaiappartienoeui  à  Tune  ou 
à  l'autre  des  catégorie»  d'altseats,  ci-dessns  dé- 
sigoéM  au  a'  3,  devront  également  être  inscrites 
daoa  le  bnllelln  du  nénaf  a  oo  de  la  linlUe  dont 
elles  font  partie  ;  mention  de  leur  absence  ItrA 
faite  dans  la  colonne  des  obaervations. 


(1  )  PMir  les  awdéles  vojea  le  MoniUur  du  4  ]ail- 


9.  Les  établissements  et  les  corps  cotiectMl, 
tala  que  les  pensionnats,  leiaéaiInAIMa,  iMgaMi- 
teOfl^les  prisons,  les  dépôts  de  mendicité,  les  hô- 
pitaux, les  hospices,  de  même  que  les  voy?(!T<'ors 
logés  dans  les  hôtels  et  les  auberges,  seront  égale- 
aent  reeeméa,  nala  an  mof en  d*nn  <ut  apdeM, 
(|ui  pr*'»cnlera,  pour  chaque  individu^  les  mêmes 
indications  que  la  bulletin  par  ménage,  aAn  de 
pouvoir  compreodro  eette  population  floliantb 
dans  les  résumés  à  faire  des  habitants  par  âge  et 
par  classe  de  toute  espèce.  Les  adminisirsi  ions 
eoflamuoaies  devront  se  mettre  en  mesure  d'ubie- 
idr  «ea  reoaelgneaaenu  «a  a*adreiaanl»i  cateM, 
aux  personnes  ou  autorités  que  la  chose  concerne. 

Les  militaires  non  casernés,  qu'ils  soient  ou 
non  en  activité  de  service»  serMt  receasés  dans 
la  faraa  aidiaaira  au  mofan  du  bulletin  par 
ménage.  Les  miliciens  qui  ?»?  trouveront  daua 
leurs  foyers  seront  compris  dans  le  bulletèa  dit 
ménage  dont  lia  flNit  parôe. 

10.  Les  bulletins  seront  conçus  en  français 
ou  en  flamand,  suivant  la  l»n^;ue  <iiii  domine 
dans  la  localité  oii  le  rvceosemeui  doit  être  faiU 

11.  L*âfe  sera  Indiqué,  de  iroia  aaola  en  traia 
mois  jusqu'à  troi^  aof  :iC(  nrnplis  ;  au  dei^  de  trois 
ans,  un  ^e  bornera,  a  porter  le  nombre  d'anaéea 
accomplie»,  sans  fractions. 

i%.  La  langue  ft  indiquer  pour  leaaaianla  ea 
bas  âge,  .^in:^i  tjuc  pour  les  muaUi  aita  aalteq«d 
ait  parlée  dans  leur  famille. 

13.  Pour  les  Individua  qui  osareant  pluaieaia 
profeasiona  à  la  fois  on  n'inscrira  que  la  profes- 
siou  principale,  celle  pour  K^quelle  tia  aoatla 
plus  exposés  au  rèie  des  paic^us. 

•Mviav  m.    JiêiUs  dê  rêcentemmt, 

14.  Il  y  aura  par  c  ommune  un  ou  plusieiii  s 
Ai;eau  de  receosemeot  chargés,  sous  la  direction 
de  i'admini»tration  communale,  de  distribuer  et 
de  retira»  lea  UttlIeUna  et  de  vaille^  i  ee  qtt^h 
soient  remplis  exactement.  Ces  agents  seront 
dé*ignés  par  l'autorité  locale  dans  les  villes  pla- 
cdaaan  datiarade  la  juridiction  des  coniiniaialraa 
d*arrondisMOient(  et  par  ces  derniera  fonction- 
naires pour  lea  iittru  villes  et  pour  laa  oonuniBoa 
rurales. 

Il  MHrâ  aliatté  i  caa  àgenta  une  Indanniléqdi 
sera  Axde  ultérlaurameai. 

sKCTiuN  iv.  —  SurveiUûnce  générale  de 
Popératton, 

.  A  la  coDmiaiion  eentrala  et  aut  oanmia- 
aiona  provineiales  de  statistique  appartient  la 

surveillance  du  re len-i'int'ol  ç< m t<4I  »•(  <l»j  cha- 
cune de  ses  p.iriicâ.  Au  besoin,  des  membres 

da  la  aaouBiaalan  canirala,  ddiigni»  parlaai- 
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nittre  de  riniérieur.oo  des  eommiMioas  prorlo- 
ctolw,  par  MM.  1m  fonvwaenrt*  m  rcndroDl  mr 

1m  lieuXf  soit  pour  assurer  la  bonne  exécution 
dei  opératioDi,  soit  pour  aplaoïr  les  difficultés 
qui  pourraient  se  présenter.  Ils  auront  droit,  de 
M  «ter*  à  IloilMttnlié  de  Tofsge  réflée  ptr  tat 

dlS|)O^Tlton<;  fn  vifynftrr 

16.  Uo  jury  sera  établi  «tans  chaque  commune. 
Cejury  sera  nommé  par  le  §i»iiT«ro<«r  4ir««t«* 
■mil  daos  les  villes  de  plus  de  5,090  âmM,«l, 
sur  la  proposition  des  coramissairM  d'arrondis- 
Mffleot,  pour  les  villes  et  communes  soumises  A 
ta  Jaridictittn  d*  ees  IboetionBairM. 

I.e  jury  sera  pré>idé  par  le  hourKinestre  ou 
l'un  des  échevins  de  ta  commune,  et  aura  pour 
secrétaire,  soit  le  secrétaire  communal,  soit  Tin- 
slliuteor  primaire,  «m  loate  autre  pertonoe  ca- 
pable de  remplir  res  fonctions  ;  de  même  que 
ragent  de  recensement,  le  secrétaire  recevra  une 
indemnUé  dool  la  tam  «en  ttéaNérieureoMit. 

17.  LaJarjMra composé,  d'aïuès  l'importance 
de  1.1  comnionf,  t^f  trois  on  d'iiQ  pliu  grand 
nombre  d'tiabiianl»  notables. 

IS^LejQrraaryeiliera  iMopératloot  deaaftola 
«le  rccensenieiil  et  contrôier.7  les  hulletin!*  .m  fur 
et  à  mesure  de  leur  rentrée;  il  sera  chargé  de 
résoudre  toutes  les  difficultés  qui  se  prdMDterool 
dant  le  eeur*  de  ropératlea,  île  «oppl4er  tmx 
reniriRnements  jugés  incoraplets,  de  reclifter  IM 
erreurs  ou  omissions  de  chiffres  qu'il  remarqae- 
rait  dane  le  ballelbif. 

19.  On  bnretn  temporaire  sera  établi  daoa  cha- 
que gouvernement  prorincial,  pour  vérifier  let 
tableaux  de  commune  et  effectuer  le*  dépouille- 
ment* généraux.  Le  ministre  de  rinlérieur  don- 
nera les  instructions  n6cessaii%s  sur  la  comitosi- 
tiun  rt  Por|>anis;it  on  de  ce  bureau,  sur  la  rétri- 
bution des  cmpluycs  qui  y  serunt  attachés i  ainsi 
qnt  cur  le  moda  i  mUtn  pour  opéror  le  dé- 
pouillement des  bulletint  et  en  «nordooner  let 
résultait. 

CHAPITRE  II. 

rzyvt  DO  REGISTRe  DB  rOP0L&TIO5. 

ao.  Couformémeoi  à  i'art.  3  de  Tarrélé  royal 
du  80  Juin'  1846»  il  Mra  établi,  i  partir  du 
l«f  janvier  1847,  dans  chaque  comnrinc  'irfninc 
et  rurale  du  royaume»  un  registre  de  population 
conforme  au  modèle  n*  9,  et  dmtiné  i  nnaerip- 
tien  DomlnatiTe  de  tona  Im  babîtanta  de  la  cnm* 
muoa*  Ce  reçi>tr«>  -•■v^i  constamment  tenu  au 
courant  des  rariaiiou»  qui  surviennent  dans  la 
population,  par  raite  dM  aaiManeett  dM  décèi 
et  des  cbangemcoti  de  danenr»  e«  de  rési- 
dence. 

St.  Pour  que  la  disposition  qui  précède  pro- 
dnlM  SM  affits»  1m  adminiatraiions  eommnnalcs 


auront  à  pourvoir,  par  dM  règlemeols  de  police 
on  par  la  révision  da  ceai  qal  existent  déil,  à 
rexécntion  de  l*an.  9  de  Panété  ro^al  dn 

30  juin  1846. 

S2.  Il  sera  assigné  à  chaque  ménage  une  page 
dans  le  registre  de  population,  avoe  intttcation 

au  hatti  <h-  !.i  prrnr',  de  la  section  ou  dnqnartler« 
de  la  rue  et  du  numéro  de  la  maison. 

De  même  que  pour  le  rseeusement  général , 
1m  indiTidm  de  Pun  et  de  l'autre  sexe,  vivant 
seul»,  seront  considérés  comme  fermant  cbaain 
un  ménage. 

98.  Derront  érie  inscrits,  tons  1m  individu, 
majeurs  ou  mineurs,  présents  ou  absents,  qui  ont 
leur  habitaîion  effective  dans  la  commune.  I.a 
première  luscnpiion  aura  lieu  d'aprè«  les  reu« 
MigneoMnls  Usumis  par  le  nOnvean  raMnsamant 
général,  <)ui  forrorra  la  base, du  registre  de  po- 
pulaiioa.  Toute  tuscriptioo  postérieure  au  recen- 
sement général  ne  pourra  avirir  lien  qno  snr  la 
production  d'uti  certificat  délivré  par  l*admini^ 
tration  du  dernitr  dumicile,  ou,  pour  les  étran- 
gers, sur  l'exhibition  d'un  passe-porieo  régie. 

94.  Le  regittre  sora  divisé  en  oolomiM  indi- 
quant le  numéro  d*ordre,  les  noms  et  prénoms, 
la  profession,  le  lieu  de  naittsance  ,  la  date  de  la 
naissance  ou  l'ii^e,  l'étal  civil,  la  ddie  de  l'entrée 
dans  la  commune,  et  la  désignation  de  la  dsr» 

nière  rtMiIci  -o,  la  date  du  di'cès  oîi  fit*  sortie 
de  la  commune  avec  désignation,  dans  ce  dernier 
cas,  dn  lieu  0%  l*halriunt  va  s*éubllr,  iMOban- 
gementsqui  surviennent  daus  l'état  civil  des  per- 
M>iii)f*<  et  la  date  à  laquelle  ces  changements  se 
sont  opérés}  enfin,  une  derutère  colonne  sera 
réservée  1  dîss  olwervatlons  sur  tes  personnM 
absentes  qui,  comme  les  militaires,  Im  détenus, 
les  apprentis,  les  enfants  en  nourrice,  etc.,  ont 
cependant  leur  domicile  légal  daus  la  commune. 

98.  Cliaqiwjonr  on  consignera  dans  le  registre 
de  population,  tes  mutations  qui  out  lieu  dans  le 
personnel  d*un  ménage;  les  uouveau'Oés  et  les 
personnes  entrées  par  changement  de  résidence, 
seront  portés  4i  la  suite  dn  dernier  inscrit;  IM 
personnM  qnl  quittent  la  résidence  saraot 
rayées. 

98.  Le  registre  de  population  sera  divisé  en 

autant  de  volumes  qnll  sera  Jngd  nécessaire. 

27.  Le  registre  sera  .iccompagné  d'un  indai 
alplabétique  de  tous  les  babilaolt. 

98.  Lm  r^tn»,  ainsi  que  Tindex  alphabéti- 
que, seront  vériflés  par  IM  commisialrM  d*ar> 
roudissement. 

CHAPITRE  m. 
aTATWviqnx  Maicofcs. 

99.  Un  bttUeUtt,  eoaRwma  an  modila  ■»  8, 
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lera  remis,  par  le»  soins  de  radmiouiraiioa  com-  oistreot  o«i  par  des  inleriuétliaires  ag issanl  loaa 

■nuiale,  dau  ebaqiia  babilaiioD,  r«niie  ou  «x>  la  MrvdMaiiM  ou  au  non  de  cet  doroitra. 

ploilalion  rurale;  il  sera  diitrilNii  ot  retiré  l-q  8i.  Li dfelarant  dam  Indiquer  Pélendue  des 

même  temps  elde  la  mftme  manière  «ju«  le  bul-  ferres  consacrée»  h  <ii.i(iue  espèce  df  itroduit,  en 

lelio  de  recensement  de  la  population  j  il  devra  n'ayant  égard  qu'aux  faiu  aceomplu  âu  moment 

contmiNiN,  d*aprèa  let  Indieatiooi  dooddea  ci-  oii  Ponqaéie  a  Ilea,  c'atM^iro  an  tt  oetobra 

après,  (ou»  les  renseignemeo(:s  deaUndià  aarrlf  1846. 

de  bà'v  h  !n  iftatiâ(i(|ue  agricole.  Ainsi,  chaque  cultivateur  devra  faire  connaître, 

30.  Les  renseignements  à  recueillir  se  rappor-  non  pas  l'ciienilue  des  terrains  qu'il  a  ensemenoîs 
taroni  i  Pannéa  conranla,  à  l*axeepiiOB  da  ee«x  dan*  Panlonaia  de  18M  ai  dont  la  réoallan*anni 
qui  ont  les  animaux  domestiques  pourol^elat  lieu  r.inn>'(<  «luivanle,  mais  t'i^lendue  .te  ceux 
qui  ae  rapportent  à  tb45  et  à  lii46.  qu'il  a  ensemencés  dans  rauiomne  de  et 

81.  On  comprendra  dam  la  population  agri-  dont  la  récolle  a  été  faite  on  1846,  plus  ceux  qui 

«nia:  lo  les  membres  de  la  farailiadnddelarant  ont  été  complètement  eullifés  (en^t-mencét  al 

occupes  haliiitîflleriient  aux  travaux  agricoles,  dépouillés)  (t  ins  le  cours  de  l'ann<^e  184S 

sans  tenir  compte  toutefois  de  ceux  de  ces  mem-  Tous  les  produits  obtenus  lies  terres  qui,  en 

braa  qai,  D*y  coopérant  <|n*aeeidanialianiani,  te"  1846,  ont  donné  one  récolle  de  qnei4|tta  nature 

raient,  par  exemple,  plutôt  préposés  aux  soins  du  qu'elle  >Viii,  iloi  vent  être  Indiiiute  MUi  la  mbrl-' 

ménage  ;  S«  les  domestiques  à  gages,  comme  va-  que  de  seconde  récolte. 

lets  ou  filles  de  ferme,  charretiers,  bergers,  va-  87.  Quant  aux  rcaseiguemeats  qui  coocernani 

.  cher*  al,  ganératenaal,  lontae  lea  peraonnea  at-  '  le»  prairlet,  le  déclarant  anra  aoin  da  na  plaa 

lach»-!-?  ?i  l'exploitation  et  ri  LCvant  un  Pilaire  compter  uneprairic  d'alioid  fauchieparmi  cf>!lfs 

pajé  à  l'année  ou  au  mois  ;  ô*  les  journaliers,  qi«i  ioot  pâturées,  quand  miéiue ,  après  une  pre- 

eomnie  lai  oovrlen  noissonnenra ,  lac  ballenra  niére  récolte, elleiervirait  au  pftiuragedn bêlait, 

en  grange  et  aaires,  soit  quMs  reçoirant  leara  38.  Après  avoir  fatt  connaître  tous  les  besUauX 

salaire  en  nature  ou  qu'ils  soient  payés  en  argent,  qu'il  possédait  .ttt  ?5  rxMobre  1845  et  au  15  octo- 

Pour  cotte  dernière  catégorie,  l'appréciatioa  bre  1846,  le  dt^iaraui  indiquera  plus  loin  lea 

n'aura  pae  lien  d*a|ir6i  la  nombre  d^bidivldua,  vaebes  ialtiérea  qu'il  cooptait  aux  même»  ép»- 

m.iis  au  moyen  de  celui  daajouméas  da  travail  ques  parmi  son  gros  b^îiali,  ainsi  que  les  tientiaux 

faitpt  penrbnt  r.innt'e.  qu'il  a  en^raissé'<  dan»  le  cours  de  l'année  entière 

31.  Les  chevaux  et  bestiaux  qui  ne  font  pas  de  t845  et  de  lti46. 

partie  des  «iploiiallona  niralas  aarani  reoaniéa  II  est  l^en  entendu  que  cm  dernières  indica- 

3u  tTioyen  d'un  huilclin  spécial,  qui  1  vrn  (*[;ale-  titini*  rn'  iloivtnl  avoir  anc  ine  influencé'  ^(ir  les 

mentéire  remis     retiré  en  même  temps  que  le  premières  qui  ont  pour  olyet  tous  les  bestiaux 

ballalin  de  la  populattaé.  potiédés  A  une  époque  doonéoi  quelle qv*en  aoli 

38;  Lea  Indicationa  loncbant  étendue  des  d'ailleurs  la  nature  ou  la  deatinaiion. 

biens  en  exploiiailort  op  spronl  |>as  restreintes  39.  Le  jnt  y  •ftninitjnal,  mentionné  au  i!»  16, 

aux  terrains  culiivt^i  dan»  la  coiuuiune  du  décla-  opérera  le  dtpuuiUeuieot  du  bulletin  rempli  par 

rant;  elles  dovmnt  s*éicndra  i  tons  les  terrains  chaque  exploiUnt  et  consignera  les  reaiclfna- 

exploités  parlai,  quelle  que  soit  la  confliuiMsnr  ments  dans  un  tableau  di-essé  par  commune  et 

laquelle  ces  biens  sont  situés.  conforme  au  modèle  n«  4. 

34.  indépendamment  de  la  distinction  qui  sera  40.  Le  jury  indiquera  dans  la  colonne  à  ce  des* 
iiila  des  biens  poieédés  i  litre  de  propriété  on  tinée  de  la  dernière  page  douUeaa,  les  produits 
d'uïufruit,  et  des  bien  irtuii  en  location,  le  obtenus  par  lirrtare,  pendant  Tannce,  puurcba» 
déclarant  qui  cultive  des  terres  situées  dans  des  cuoe  des  cultures  désignées  dans  le  tableau, 
communes  ad|Jac«ilas,  hors  de  Belgique,  devra  41.  lodépcodamment  de  ce  ubleau  d'évalufr' 
les  distinguer  des  bieMqu*il  cultive  en  Belgique,  tien,  le  Jury  rédigera  un  pnicêa-verbal  de  sea 

35.  Les  rcns^itf  Moments  qui  doivent  être  re-  opérations,  dana lequel  il  répondra  auxquasltoni 
cueillis  pour  les  exploitations  privées,  le  seront  suivantes  : 

^alecient  peur  les  propriétés  non  louées  appar-  1*  SI  les  produits  de  la  récolle  de  1848  sont 

tenant  aux  communes,  aux  fabriques  d'églisa,  aux  assimilés  k  ceux  irune  année  bonne,  moyenne 

établissements  de  bicnfai«rti'c«',  «  ic  ;  un  bnMptiu  on  m3uvai«e;  //pour  le?  céréales  et  les  f.irin.-ux  ; 

sera,  par  conséquent,  r«iuis  a  raduuui&iraiiuu  (le  £  pour  les  plantes  iniiustriellesj  C  i>our  les  ra- 

chacun  de  ce»  établistemenu.  il  est  bien  entendu  eine»  et  les  fourrages,  7  compris  le  foin,  en  »pé- 

que  it"^  in  iicalions  qtii  y  M-roiit  données  s'appli*  cifiaul  It-s  produits  gvl  détvtnt  èlrê  pUuét 

queront  exclusivement  aux  biens  exploités  au  hors  ligne. 

profit  do  rétabUsseasant  par  ceux  qui  les  adrni»  s»  Quelles  sont  les  circonsUnces  extraordinaires 
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qui  ODt  inloé  d*une  manière  favorable  ou  défa- 
vorable rar  le«  principauK  pradallt  réMiult  en 
1846. 

3®  0'"''  ra»«oIeineni  le  plut  jéïK^ralemant 
aulTi  dao»  la  coamuneii  MeoUoaner  les  irècoltes 
dans  l'ttMre  qui  iMr  y  «el  aaalftté,  «k  réteildM 

proporlionnelle  de  terre  qui  est  consacrée  i  élÊÊr 
cane  d'elles  dans  la  rot^iiion  complète. 

4«  SHI  y  a,  outre  Tatiioiement  le  plus  générale* 
iieal  attivl,  4i*attim  aiMleiiiMts  qnl  mérltMk 
d^élre  mentionnés,  les  décrire. 

5o  Combien  emplole>t>on,  en  moyenne,  par 
hectare  de  kil.  de  fumier  ordinaire  pendant  une 
roiatloD  d«  l*aiaolclBeat  la  pin*  ténéralanaent 
suivi. 

6<>  Si  Pon  emploie  des  engrais  autres  que  le 
fùmier  ordinaire  ou  des  amendements,  en  iodi- 
'  qiiar  la  nature  al  l*iMifa. 

7oQuel  est,  en  moyenne.  Ir  pnH^  île  l'hectb- 
iilre  :  ji  du  froment,  B  du  seigle,  C  de  Torge , 
B  da  ravoina,  B  aaittsin,  F  du  oolsa,  tM* 
téf  daoa  la  coibfluiM. 

8o  S'il  existe  dans  la  commnnf  une  race  de 
gros  bestiaux  dont  le  type  est  as>ei  constant, 
Indiquer,  ed  nloyeiine,  le  prix  vénal  d«a  Mtes 
ilialgres,  ainsi  que  te  prix  et  le  poids  des  bétea 
grasses,  les  unes  et  les  autres  i  Pige  adulte  et 
en  distinguant  :  4  les  boeufl  et  les  taureaux, 
B  lëi  vaeiies. 

9*  Si  IVm  aa  aert  dans  la  commune  dei  hmih 
ou  des  vaches  comme  bétes  de  trait,  faire  con- 
naître le  nombre  de  i»ta.  qui  aonl  destinés  a  cet 
mage. 

lUo  Qael  a  été,  eil  moyenne,  le  salaire  des 
journaliers,  nourriture  non  comprise,  en  distin- 
guant ie»  bomuiei  el  les  femmes  :  A  en  1330, 
B  èo  1836^  C  «n  IMO,  B  en  1846.  Indiquer  si  le 
travail  4€  fait  !ij!i<tTicllcmciil  à  la  jmirnée  oui  la 
lâche,  quels  sont  ies  Journaliers  auxquelè  on 
accorde  ta  neorriiatc,  dtttrè  le  salaire;  quels 
sont  ceux  qu'on  paye  habilueUemeol  en  nature 
et  le  taux  du  préldveUent  en  nature  qui  leur  est 
attribué  t 

il*  Faire  obnnatira  lA  valeulr  véilale  naoyeane 

des  lerres  el  le  prix  cour.inl  des  baux  par  heO> 
tare  :  Jt  en  1830,  B  en  1835,  C  en  1840,  B  en 
1846. 

is»  De  quelle  etuime  ae  lertf-bn  dina  la 

muoe?  Indiquer  les  instruments  aratoiies  per- 
fectiouoéa  qui  y  sont  jûuéralemeul  en  ft«3>:f . 

13«  Dire  si  toutes  les  seiuaiiles  *o  fout,  a  la  vo- 
lée ;  daoa  la  négative,  iodiquar  iea  plantât  aeméea 
en  lignes,  el  ai  c*eit  à  la  main  ou  an  inoyen  d*nn 
semoir. 

14«  Quelle  est  la  quantité  de  semeuces  géné- 
mènent  cnpleféa  par  hMlafe  :  .id  ponr  la  fro- 


ment, B  pour  le  seigle,  C  pour  Tot^e,  J>  pouk* 
l^veine,  B  pour  !•  aarratltt. 

43.  Toutes  ces  opérations  terminées,  le  prf> 
siflent  <1t!  iMry  air^ler.i  le  tableau,  .lin»!  que  le 
procès-vcrbJl,  qui  seroul  adressé»  au  gouverne- 
ment provineial ,  avec  un  tavaotalte  de  ttUtta 
lot  plèeei. 

CHAPITRE  lY. 
tlATIOTtqok  MDtfttMakftl. 

48.  Laa  raMeiffnoHMnta  aéoe«atMt  iionr  drea- 

ser  la  statistique  m  lusirietle  seront  rfcueilli»  sur 
des  bulletins  individuels  distribués  et  retirés  de 
la  même  manière  et  le  mémejour  que  le  bulletin 
de  la  pepolatioo.  lit  «e  rapportovont  égalaotant 
k  l'année  1846. 

44.  Va  bulletia  oonforme  au  modèle  n*  5,  sera 
fenia  dans  chaque  oalne,  manttfSMtnre  ni  MelfMr, 
ainsi  qu*au  donlette  de  tout  patenté,  exerçaht 
un  m<^fier  quelconque,  aoltaaal,  aoil  copcarreai- 
ment  avec  sa  famille. 

45.  Quand  plnaleorv  indnatriet  aeteat  eioreAlt 
^  1,1  fois  par  le  déclarant,  celui-ci  Indiquera 
comme  industrie  princiiwle,  celle  qui  est  assujettie 
an  droit  de  patente  le  plus  élevé;  et  Ton  consi- 
dérera oeonne  indaairle  ou  niétiar  diaiinct  lona 
ceux  pour  lesquels  une  patente  parlînilièrf  est 
exigée;  dans  ce  dernier  cas,  il  y  aura  un  bulletin 
particulier  pour  ehaenne  de  cm  indbeiriea. 

46.  Les  renseignements  seront  recu^ltia  aépi 
rément  par  chacun  des  gpnres  de  métiers  ou  dln- 
dusirie,  mais  de  manière  à  éviter  les  doubicaem- 
ploia,on  ce  qui  eencame  leedonnéeé  qhl  leiir  lont 

communes  ;  (),jr  exem|iIe,desonvriers  qui  seraient 
employés,  on  même  temps,  à  deux  genres  d'in- 
dmtrio  diMranta,  ne  seront  reeenaéa  que  pdUr 
ruse  dea  deux  induatrieai  il  en  aotn  da  Hrtne 
des  moleurfî,  machines  ou  appan-ils  qtii  <!eraieril 
en  même  temps  ulilués  pour  ta  fabrication  dè 
deux  (irodttlla.  Dana  ce  caa,  le»  ronMifucaMnia 
relatifs  à  ces  deux  points  seront  a|tplieèblët  I 
l'industrie  la  plus  imporinnic. 

47.  Ou  indiquera  ie  noiubre  orUioaire  d'oa- 
vrtart,  et  Ton  «bniprendra  parai  eux  lit  contré- 
mnirre»  et  tes  membre»  de  la  famille  du  décla- 
rant lui  tenant  lieu  d'ouvriers.  Tous  ies  ouvriers 
•eroni  aobdiviaêe  tous  le  rapport  de  l'âge,  en  en- 
faou  de  Mttranaetan-dMaoua,  doncnfâdMiio, 
à  seize,  et  onAn  on  ottvrlon  Iféa  do  pina  di 
seize  ans. 

45.  La  réparUUnn  daa  onvrien  Mrtvant  le  tms 
du  talalro  quotidien  aera  établie  d'après  une 

giaduioi)  qui  comm»»ocpr.<  salaire  de  50  cen- 
liiut^s  el  au-iicMous,  pour  s'arrêter  à  celui  qui 
dépaaaeincifiq  iMMa.  GeUa  répinMto  oMlNMa- 
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«era  à  la  fois,  les  ouvriers  pcfft  iMurJovriiieet 
le«  ouvriers  payés  à  la  pièce. 

49.  Le  Jorj  mmtionaé  plua  haat,  n*  16,  dres- 
sera UD  procès-verbal,  dans  lequel  il  émettra  son 
opinion  sur  le  degri*  d'exactitude  tiii'on  (iciit  at- 
tribuer au  travail,  et,  en  second  lieu,  il  fera  coo- 
Biitv*  IM  d<boiidié9  4«e  les  produite  Cibrif  nét 
trouvent,  Hoit  sur  le  Barcbé  iniéneur,  teil  m 
dehors  du  pays. 

fiO.  Les  bulletioa  serooteosuite réunis  en  liasses 
et  transmis  avec  n  InTcnliiie  tm  goavenM- 
ment  provincial. 

Approuvé  pour  être  aobexé  à  notre  arrêté  du 
MJiiBl8l6. 

LtOtOt*; 


489.  —  SO  nm  iB4ê.-jirviti  reymt  nommant 

le  sieur  de  Çuaade  chevalier  de  l'ordre 
de  Léopold.  (Mouil.  des     et  21  jinlIet  IKi6.) 

Mùtift.  ■  Yoitlant  donner  au  sieur  de  Quaade, 
HMUIbomttê  de  It  kbanBre  de  S.  If .  le  l«t  de 
DaDenark,  noe  Baïqne  particttUère  de  iMre 
bjeaveillaDee»  • 


48S.~80  xmnMi^^—ArTêti  royal  qui  accord 
au  sieur  Weissenbruch  père,  imprimeur, 
domicilié  à  Bruxelles^  rue  de  Musée t  n»?, 
IM  trenHéé  P0rfèeti9nn0mêniêtd*impor- 
talion  de  dix  années,  pour  des  perfeclion- 
nements  au  procédé  de  préservation  et  de 
coloration  des  bois,  déjà  breveté  en  sa  fa- 
Mto*  /«  19  JMtrmfrre  1839. 
Le  titulaire  est  tenu  d'autoriser  tous  les  in- 
dustriels du  pays  i|ui  le  lui  demanderont^  è  em- 
ployi-r  (tour  leur  |iropre  compte,  les  perfeclioo- 
Renente  dont  il  s'agit,  li  aura  droit,  de  ce  dief, 
t  une  indemnité  b  régler  i  Taniable  ov  par  ar- 
bitrage. 

Vn  mrHêregrttt  de  ta  même  date  ratifie 
la  cession  faite  par  le  eieur  Desplas  <  JT.), 

domicilié  à  Bruxelles^  place  du  Grand' 
Sablon,  H»  30,  che*  te  sieur  Stoclel,  avocat, 
een  mandat^lre^amw  elêurs Bovget  (j.  d.) 
et  Teston  (CA.),  mécaniciens  à  f^erviers. 
du  brevet  d'importation  de  dix  années,  qui 
lui  a  été  accordé  le  4  février  dernier^  pour 
une  nouvelle  mae*^  à  fouler  lee  draps. 
(lleiitt.dn9JiiUlei  1846.) 


484.  —  86  «vm  1846.  —  État  4H$eé  par  te 

ministre  de  l'intérieur  {  M.  le  comic  de 
Tbeux  ) ,  en  exécution  de  l'art,  i  de  la  loi 
du  31  JuHM  et  de  l'arrêté  roj-ai  du  7  août 


AN  1846,  N«  «it-W.  wm 

,  et  indiquant  fr  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
htnMM  ameamedl  97  /uin  1846.  (Moniteur 
du  1»  juillet  1946.) 


H  KARCBES 

nieetanoie. 

vaeataT. 

tilOLI. 

Quant. 

Prix 

Quant. 

Frlx 

vend. 

moyea. 

vend. 

moyen. 

rr. 

c. 

Fr. 

c. 

Anvers, 

34 

93 

47 

ISi 

16 

16 

Arlon , 

355 

i7 

50 

120 

20 

95 

'l'rii|;''s . 

519 

'24 

29 

177 

14 

49 

Bruxelles, 

1.82J 

23 

61 

•  211 

17 

59 

Gand, 

710 

i3 

32 

568 

15 

69 

Hasselt, 

S30 

27 

OU 

1,300 

19 

471 

jLiége , 
,Louvain, 

3,200 

23 

54 

2,000 

17 

52 

i,n:,o 

•21 

96 

165 

19 

10 

llAloof, 

S,500 

a 

61 

600 

15 

30 

fNamnr, 

88 

93 

89 

■ 

• 

» 

• 

«Totaux.  .  .  . 
[Prix  moyen. 

10,805 

98 

68 

5,265 

17 

59 

488.  —  iir  liDiubr  1846.  —  jirrêté  royal  qui 
madt/lë  Part.  61  «lee  etaïule  de  t»  aaUéê 

dêe  veuves  et  orphelins  de  Poréra  fudt- 
^aire.  (Mooit.dn  3  Juillet  1846.) 

liéopeld,  etc.  Considérant  qu'il  est  équitable 
d'assurer  aux  veuve*  et  orvhclins  des  magistrats 
fonctionnaires  ou  employés  ressortissant  a  la 
ealtae  de»  penalon»  dee  Tenve»  et  orffliellna  de 

l'ordre  jiitliciaire,  qui  ^er3i^nl  décédés  depuis 
l'établissement  de  la  caisse,  ou  qui  viendraient  b 
décéder,  les  mémet  avantages  qu'ans  vemet  et 
orphelin*  dee  fonetienoairea  et  empilée  rouer 
tisfiant  aux  diveryc»  autres  caisses  ; 

Vu  l'art.  92  des  siatuu  organiques  de  ladite 
caisse,  approuvés  par  notre  arrêté  du  99  déeei»- 
l)re  1844; 

Vu  l'avis  du  conseil  de  cette  caisse,  en  date  du 
26  mars  1846  ; 

Sur  la  proposition  de  noire  ministre  de  la 
Justice, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  1".  L'art.  51  des  statuts  de  la  caisse  des 
veuves  et  orpbeiins  de  f*ordre  judiciaire  est  mo- 
difié  ainsi  qu'il  suit  : 

a  Art,  51.  Nulle  pension,  y  compris  l'accrois- 
sement à  raison  de  1  existence  d'enfants,  ne  peut 
excéder  la  moitié  du  iraiiement  du  déAini,  qui  a 
?crvi  iif  Imsc  aux  ret(-nu<!!i,  ni  UA  maximum  do 
tr.  4,000. 1. Art.  54  de  la  loi.) 

«  Si  la  pension  de  la  veuve,  y  compris  le  même 
accroissement ,  ne  s^Ulve  pas  A  fr.  199,  elle  sera 
portér  à  op  thiffrc ;  toutefois,  »i  le  traitement 
moyen,  d'après  lequel  la  pension  est  calculée, 
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eat  de  fr.  400  ou  atr-dcisous,  la  limite  inférieure 
est  fixée  au  ijuart  de  ce  traiiemeol. 

Art.  t.  Lm  dlepMftkmt  qui  prieèdmit  pm- 
dront  court  h  dater  du  \'t  aoûl  1844. 

Notre  ministre  de  la  justice  (  H.  le  t»aroa 
J.  d'Anelhan}  esl  chargé  de  reiécuUon  du  pr^ 
wnt  arrêté. 

48*^,  -    le'jDlLLKT  184R.  —  Arrêt â  rnrrrl  nom- 
mant le  tieur  Renard  chevalier  de  l'ordre 
de  Liopold.  (Mooit.  da  6  juillet  1846.) 
McitfiÊ.  m  Voulant  donner  an  elenr  Renard  (B.) 
uo  téraoignage  de  notre  satisfaction  particulière, 
pour  les  servicei  qu'il  a  rendus  ,  depuis  de  loa^ 
gues  années,  eo  qualité  d'architecte  de  la  ville 
de  Touraay ,  de  profeieeur  à  râcadéniie  des 
beaut-aits  de  critc  vt!!e,  et  de  membre  delà 
committioo  rojfale  des  monumenU.  • 

487.  —  4  JUILLET  1816.  —  Jrriié  roxal  por- 
tant modification  au  $y*tèm9  allmentalrt 
dêë  pritùtu.  (MoiilL  da  It  Jnillel  «M6.) 

Léopotd,  9»c.  Considérant  que  le  sfatème 
d'alimentation  introduit  dans  les  prisons  de 
rétat,  par  notre  arrêté  du  3  novembre  deruier, 
e»l  uMBMMire  eeienlMIement  tranaitoire  et  qui 
doit  cesser  avec  les  canses  qtii  l'ont  amenât  ; 

Considérant  que  le' système  ordinaire,  intro- 
duit par  les  arrêtés  rojaux  des  39  mars  1^837  et 
il  oeiabre  ISS» ,  laliM  *  4éàtw  •ou*  plualenn 
rapp'Ti  ;  et  qu'ainsi  il  y  a  Heu  de  le  modifier  ; 

Vu  le  tarif  d'alimeolatioQ  proposé  |»ar  la  coo- 
minion  spéciale  Instiiuée  par  notre  ninietre  da 
la  JttiUpe,  afin  de  rechercher  quel  eerahlaréglna 
alimentaire  à  la  foi»  le  plu»  convenable  pour  les 
détenus  lies  diverses  catégories  et  le  plus  écooo^ 
Dique; 

Sur  la  propoiltioa  de  notre  mintetre  de  la 

Justice, 

Nous  dvont  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.      La  com|K)sition  des  soupes  distribuées 
dans  Ica  prieoM  de  l*tiat  resie,  pour  lOfi  par- 
iOttiiee,  déflnitlvanieat  déterminée  comneiBlt  : 

A.  "  S0tif§  à  la  viande,  ' 
'  10  kilogrammes  de  viande; 


7  —  de  pain  ; 

li  _  de  pommai  da  terre; 

7  —  derix; 

5  —  de  légumes  ; 

1  —  50  décagrammcs  de  sel  ) 


S  décagrammet  de  poivre. 

Cette  soupe  sera  distribuée,  par  semaine, 
quatre  fois  dans  les  prisons  centrales  ei  deux  fois 
dans  les  prisons  secondaires. 


B.  —  Soupf  aux  légumes. 

i  Icilogramme  50  décagrammes  de  beurre  j 
7      —        de  pain  ; 
RO     —        de  pommée  déterra; 

7       —  4c  riz  ; 

10      —         de  légumes; 
1     ~  SOdécagrammaidaielt 


8  déeeirammes  de  poivre. 

Cette  »ou(w  nera  di«tribuée,  par  semaine,  une 
fois  dans  tes  prisons  centrales  et  deux  fois  dans 
lai  prlioiieiatMWdatrei. 

C.  —  Soupe  à  forgé* 

lUIofframma  SO  déaagnnmaa  da  be«if«  j 


10  —  de  pyin  ; 

10  —  de  pommes  de  terre; 

7  —  de  gruau  d*orre; 

5  de  légumes  ; 

1  —  50  décagramoiee  de  soi  ; 


3  décagrammes  de  poivre. 
Cetlo  eoupo  sera  distrOméa,  par  aemaina»nM 
fois  dans  les  prisons  oentraies  a(  troU  IbIi  daw 
les  prisons  secondaires. 

D.  —  Soupe  aux  pals. 

Slulogrammesde  beurre  ; 
'SB     —        de  poissées; 
6      —         de  légumes  ; 
1      —        50  décacrammae  da  ad; 
i  litre  de  vinaigre. 
Catuaonpe  sera  distriboéa,  la  vendredi,  dana 
lae  prisons  centrales  seulement. 

Art.  2.  l  e  potage  dit  ratatouille^  distribué 
tous  les  Jours  pour  le  repas  de  Taprès-midi,  et  à 
rinfirmarie,  sera,  pour  cent  personnes,  eom- 

poeé comme  suit  : 

75  kilogrammes  de  pommes  de  terre; 
50  décagrammes  de  beurre  ; 
1  kilof  ramma  d'oignons  ; 

1  (If  ; 

3  décagrammes  de  l  oivre  ; 
1  Htre  de  vinaigre  ; 
Art.  8.  Par  dérogation  à  l'arrêté  royal  da 
9  novembre  1886 ,  il  ■^^r.i  distribué  tous  les 
Jours,  daiM  les  prisons  ceairale»  et  dans  les  pri- 
sonsieoondalres,  une  bolieao  ehando,  eompoeéa, 
potir  une  personne,  de  : 

iUO  grammes  d'eau  ; 
10      —     de  chicorée  en  poudre  ; 
80     —  défait. 
La  dislnbtitinn  s|)«?clale  de  café  dans  la  maison 
pénitentiaire  de  fiamur,  e*t  maintenue  telle 
qu'elle  est  déterminée  par  notre  arrêté  du 
17Jnlllet1840. 

Art-  4  Eti  cns  de  ma^întip  {^omm»**  de  terre, 
OQ  les  remplacera  dans  les  soupes,  par  du  gruau 
dV>rgo  on  par  dn  rb,  daM  la  proportion  4te 
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MogniBiM  fùûr  dii<f  kHoframoin  cinquote 

«Mugrammcs  de  iiommex  de  lerrp. 

Dans  ce  cax,  le  potage  dit  ratatouille,  sers 
remplacé  au  gré  des  commitstODi  adminUtraiives, 
M  par  la  miih  MgumM  B,  ou  iiar  la  «nipe 
au  gruau  r.  f^rtm»  nt  modifiée. 

Art.  5.  Toutes  tes  (iiai»<Mitioos  antérieurea  con> 
trairefl  aux  préseotot  M»ttt  aUtrogéet. 

>otre  minisire  de  la  Justice  (M.  le  baron 
J.  d'Aoetban)  atl  diar^é  da  rmécnlioo  da  pti- 
aent  arréié. 

488.  —  4  jntLiKT  1fi4B.  —  Arrêté  royal  fixant 
te  prix  de*  Jouméet  de  travail  en  1846. 
(■aBit.4HnjMlll«tl8l<.) 


Léopald,  aie.  Sar  la  pfopotitioo  4a  mita  ini> 
abira  da  llaiériaur, 

Haut  afam  arrêté  al  anrdtoiii  : 

Art.  1<".  Le  nWou  ci-annexé,  récapItubliF 
des  arrêtés  pris  eo  eiécutioo  de  l'art.  4.  titre  II, 
de  la  loi  du  i8  septembre  et  6  octobre  1791,  par 
laa  dêpalatiaot  perauaaotaa  dat  cMaaito  piavia- 

daux  pour  fixslion  de»  prix  âf  la  journée  de 
travail  pendant  Tannée  1846,  sera  inséré  au 
Ifoii/fatrr. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  Pinlérieur  (M.  le 
comte  de  Tbeoi)  a$i  chaffgd  da  reUmitioo  da 
préteol  arrêté. 


TABLEAU  RÉCAPITULATIF 

Des  arréiét  prf-î  en  exécution  de  Vart  4,  titre  II ,  de  fa  loi  du  2ft  <;rp(rmhrr-P,  nctohrc 
ilM  ,  par  Us  dcputalions  vermanenlet  des  conseils  provinciaux,  pour  Ui  fixation  du 
prix  de  La  journée  de  travail  pendant  Vatmée 


PROTlRCBa. 


Occtdeotale , 
Flaoff  r€-Or)«nia|« , 
Hsiniiul , 
Liège , 

t^ÛU^^  ... 


DAIfc  l'arrêté 

d«h 

BéMinnoR  rmuunniTA. 


M    avAt  1846. 

9S      id.  id. 

J  «epta^a  M. 

3       iJ.  id. 

30  août  id. 

I  septembre  id. 

19  août  id. 

10  «cpiamhra  id. 

isUhi  id. 


PRIX 

PB  tA  Mimaâs  as  tiutail. 


Aorers,  fr.  1  60  ;  Malines,  1  35  ;  Lierre,  1  fr.  ; 
Turnhout  et  tonte* coœmniie*  rurale»,  1  fr. 
Briivin-  --   t  t   l,..u,Yatn.  1  fr.;  Ir--  .miics 
villes  e(  communes  de  U  proviace,  0  70  c. 
Tmite  la  provioee,  fr.  1  iO. 


id. 
id. 

Id. 
Id. 
Id. 

Namur,  1 


fr.;  le» 


1  10. 
1  00. 
1  00. 
0  80. 
•  75. 
atrtra» 


It  provioee ,  0  80  c. 


489.  —  4  jciiiFT  184^.  —  Jlrrilê  royal  au lo- 
risani  la  perception  d'un  droit  de  péage 
demi  /«  «mmusm  de  Mynoi^wflnee  dê 
AiMMtMiry).  (Manlt.  du  11  iailiel  1840.) 

Léopold ,  etc.  Vu  la  délibération  dn  conteil 
caanttoal  de  Mono  (praviooe  de  Laxenbourc), 

en  date  du  92  scpifmbie  1814,  golliciiant  l'auia* 
rtsaiioo  de  percevoir  uo  droit  de  péage  sur  la 
pariia  do  chaaaiD  am|iiariê  de  Sainte-Cécile  k  la 
IrattlièradaFnnica»  trafartant  le  territoire  de 

Mnno,  sur  une  longueur  de  7>.4 1 5  mètres  environ; 

Vu  le  plan  de  ce  cbcniiQ,  indiquant  remplace- 
■lant  pm^oeê  paur  la  iMiraan  de  perception  j 

Vu  les  certificats  constatant  raccomplissc  mcnt 
des  fonnaiité!!  prescrite»  par  notre  arrôié  du 
SQ  juillet  1833,  dans  les  communés  d'Uacby, 

•d*Étalla,  da  Hataf-larHaiiTe,  da  lUdlaa,  da  Rae- 


signol,  de  Sainte-Marie,  dcTioligoy,  de  Jamoigoe, 
deTermes.de  Bulles,  d'Ixel,  de  Chioy,  de  Bouil- 
lon, de  Cttf  non»  d*Befl»eoflioaC|  da  GrapfooUiina« 

de  Fays-Ieg-Veofurs,  de  Bertrix,  d'Orgfs,  de 
Recogoe,  de  Vance,  de  Hab3|-la-Vieille,  de 
Viiiers^ur^moit,  de  Bellefdotaine,  de  Sainte- 
lléciie,  de  HaotaUMaan,  da  Stralmaal  at  de 

Iluno  ; 

Vu  les  avis  favorables  des  conseils  des  vioft 
premiêrat  communes; 

Vu  leê  délibérations  des  conseils  des  sept  com- 
munes «iiivantet,  formant  oppwilion  à  PétaUil- 
sèment  du  péage  j 

Conaldérant  que  la  ebanwêe  dont  il  e^aflc 

él.iDl  parallèle  h  la  route  qui  conduit  de  Floren- 
vllle  à  Messempré,  par  le  bois  de  Pure,  (nus  Jps 
produits  du  coainaerce  et  de  Tindustnc  sont 
tranipnriêt  da  prédranca  par  calla  €baiiNêat 
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à  cause  que  la  ckvalatlon  nY  e<t  «imisitte  i 

aucune  charge  ; 

Contitléraoi  que  les  conseils  communaux  qui 
«*Op|io»eiu  à  la  coDcession  <iu  péage  sollicité  oe 
lant  valoir  aucun  molif  plaaaible'ao  point  de  fne 
de  Tintérél  général  j 

Vu  l*avlf  im  comnitwira  d«  l^nondimoMat 
aiiminutratif  de  Virion,  ei  celui  de  la  députation 
permanente  du  couïeil  provincial.  Pun  et  l'autre 
fiivorablei  à  la  deiaanile  du  c^useil  communai  de 
Vano  ; 

Vu  Part.  76,  n»     de  la  loi  du  5*  mars  1836  ; 
Sur  la  |iropasiiioii  de  oolrt  ministre  de  i*ia- 
léri«Br, 

Nous  avoa«  arrêté  et  arrêtons  : 

Ai  l.  !<•'.  Le  conseil  cntumunal  de  Muno  est  au- 
torisé à  perceToir  pi>adaDi  dix  anaén»  «untécu- 
tim,  A  partir  d*une  épo<]ue  à  ftiar  par  diapMi- 
tion  miniiiiériellc,  un  droit  de  péage  mr  la  partie 
.decbaus*<^c  dt^s  j^nf^e  ci-ii**s«us. 

La  percepliou  aura  lit-u  d'après  le  tarif  et  aux 
fiBMiet  al  «attritlloM  ei-apoèt,  tarai»  s 

1»  Pour  cha(|ire  pair»;  de  roues  de  voiture  quel- 
conque (trois  roue*  comptant  |ioitr  deux  patres), 
trois  centimes. 

Four  cka^iM  ebeval  ou  nulet  attelé  ou  non 
|usqu'à  l  oncurrence  de  quatre  tMei  d*aUela|e, 
ftioq  •ealimes. 

Fwr  MDOoioqvlime  Mte  d*altelage,  boit  cen- 
|imei« 

Foar  une  sixième,  dix  «"niinies. 

Pour  une  sepiiéoïc,  vingt  ceoliqies* 

Pour  une  huitièno,  trênle  oenliBet. 

Pour  chaque  lêlo  ao-dciaits  do  bntt,  trepte 

çeotimes. 

Pour  chaque  bœuf  ou  àpe  attelé  avec  plus  de 
f uatre  ebevaus,  cinq  ee^tînios. 

Pour  chaque  couple  de  boluCs  attelés,  cinq 
ceoiimes. 

S»  La  taxe  sera  perçue  i  no  seni  bureau,  qui 
aéra  établi  à  TeiMlroit  indiqué  au  plao  ci-aDoexé, 
visé  par  notre  ministre  tic  rinttjrictir. 

3»U0  poteau,  sur  lequel  le  tant  du  droit  «le- 
rra  être  affiché,  sera  constamment  placé  prie 
de  <-e  burrau  ; 

4->  Les  tixcinplioas  seront  les  mêmes  que 
celles  (|ui  sont  en  vigueur  aax  barrières  des 
grand<-s  routes  ; 

5»  Le  proiîuil  <iii  pcMiTe  ^«ra  affcrli',  jusqu'à 
coQcurreuc:  de*  besoins,  a  rt-ntrciica  de  la 
chaussée okiitante, et l*excédanl,  i*U  yen  a,  i 
la  construction  «le  nouvelles  chaussées  j 

6o  Les  travaux  auront  lieu  par  a^iodicaiion 
publique  ; 

?•  La  pereeptioa  du  péage  sera  adjugée  pu- 
bliquement, chaque  année,  par  Iw  soins  de  Tad- 
uiiwstr^tion  locale. 


Le  cahier  des  charges  et  le  procès-verb»!  de 
l'adjudication,  tant  de  la  perccpiinn  dtt  droit 
que  des  travaux  à  oxécqter,  seront  soumis  a  1  ap- 
probation de  la  dépolatk»  permanfnloi 

8<»  Un  compte  exact  et  détaillé  du  protluit  du 
droit  et  des  dépenses,  sera  tenu  par  radminisr 
tratioo  locale,  et  transmis  annuellement,  avec 
les  pièces  à  l*appaf,  à  ladite  dépulaMo»  | 

fl^Si.  par  la  suite,  une  triait  établie  sur 
le  territoire  de  Muno,  le  péage  per^u  au  profit  de 
cette  commune  viendrait  à  eeeeer,  t«n  ImIom* 
nité,  sur  U  partie  de  la  cbautsée  en  question, 
qui  serait  inror'^nrée  à  la  nouvelle  poaie. 

Art.  i.  Notre  ministre  de  Tintérienr  (M.  le 
pomlo  de  Tbeux)  cet  dupfi  de  PadouMoa  dn 
présent  arrêté. 

490.  —  4  mun  184(1.  —  JrrHfê  rpymf^  ^| 

accordent  : 

Âu  sieur  Tifrujf  -  Delacroix  {  P.  », 
domlcUié  à  Saint- Jotse-ten  Noode^  rue  du 
Çk^u  d$  Fer^  n*  49,  leS'Bruxêttei^  €hê% 
te  sieur  Ln  Cambre,  ion  mandataire,  un 
brevet  d'invention  de  quinze  années^  pour 
U/i  nouveau  procédé  de  panification  ; 

jtu  sieur  Dethaye  (^ictor)^  ItatUnuoU 
au  de  ligne,  domicilié  à  Anvers,  un 
brevet  d'invention  de  dix  années  pçuv  un 
tutupeam  marteau  à  eaptvtai  ; 

A  ta  dame  jj^ouse  Vermeire  iCwnettleU 
dornirU'u-f  à  Bni  relh's.  rue  de  Laeken, 
n-'  un  brevet  a' invention  de  dix  années 
pour  srn  ^um$au  d'une  conêtructhm  par- 
tfculiin:  dvslinr  â  cfiauffcr  à  l'Intérieur 
l'eau  des  bft/gnoires  ainsi  que  le  litige  i 

Au  sieur  Godard  {Chartes),  domldUèâ 
Motenbeek-Salni'Jean^  rue  Meeckatts, 
no  9.  trz-BruxrUc  s  un  brève'  d'Invention 
deçuiuzç  annéçs,  pour  une  amtiufde  nour 
vetfe  de  fabrication  d'aicçot  j 

Au  sieur  Fellzer  (Henri ,  fabricant  de 
F'ervh  rs,  domicHié  à  Bruxelles^  plat^du 
Grand-Sabtony  n»  20,  chez  le  sieur  Sioclety 
son  mamiafaire^  un  breoet  d*l»vemtion  de 
quinze  années,  pour  U7i  nouveau  moyen 
de  tissage  à  la  mécanique  dont  tequet  t94 
navales  reçoivent  leur  mouvement  par  ta 
pression  atmosphérique  ; 

Ju  slrur  lîenda  {  '•Jaurice'j,  domicilié  au 
faubourg  de  Laelien^  chaussée  4e  ce  nom^ 
m  6.1,  tetrBruxetiee,  un  brevet  d'tnventton 
de  quinze  ctnnées^  pour  de  nouvelles  ma- 
chines pour  ia  préparation  et  la  filature  du 
Un  et  dee  étoupee: 

Ju  sieur  Devis  [Eugène),  dowicilii^  à 
^rujeetleft  fue  MautÇt  n*>      un  brevei  <ic 
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p$rfectfon»êmml  dâ  quatorze  w^h* 
neuf  mois,  pour  des  perfectionnemenU  à 
un  procédé  propre  à  distiUor  le*  etutx  ta- 
tMnmeuse*  et  ^uutree  tuhstaneeê  grastéi^ 

4éjà  breveté  en  sa  favettr        avril  lîJ46; 

Au  sieur  Piton  Çuarréi^G.)^  domicilié  à 
BtmxeOes,  place  du  GrçmdSablont  n°  90, 
tkeM  le  sieur  Stoclet,  son  mandataire,  un 
brevet  d'importation  de  quatorze  années, 
pour  un  nouveau  procédé  de  fqbriealiç^ 
de  ia  farine  de  pommes  de  tfrre,  kHvetà 
en  France,  pour  quinze  ans^  en  faveur  du 
sieur  Ciergett  Us  30  mai  et  9  déces^tire 

1845  i 

Jh  eiew  JMston  (dulee),  domieUlé  è 

Bruxelles,  place  du  r.ruJut-Saidon,  «"  20, 
chez  le  sieur  Stocleit  son  mandataire,  un 
krevet  sfimportation  de  quinte  année*, 
pour  un  procédé  de  purifteatiem  de  Péiatn 
destiné  à  l'étamage  des  glaces,  procédé 
i(ui  n'a  encore  été  breveté  d^ns  aucun 
par»! 

4u  sieur  Gedge  (  Jolin  ) ,  tiomicllié  à 
Bruxelles,  liôtel  de  Groenendael,  cht  z  le 
sieur  Dixonj  son  mandataire^  un  ùravet 
d*impartatiM  de  dim  année*  pour  une 

ceinture  de  sauvetage  breveti't'  en  Angle- 
terre pour  quatorze  ans^  te  s)ë  nw*  1841s 
en  faveur  du  sieur  C.  IF.  Spleef, 
Lctiinlairt  «H  teoii  4^iiiil«riMr  Unw  I^i  iadm- 
tricls  du  (laysqui  luIuideinaDderonl  â  cootlruire 
4  (swployitr  ^ur  l«ur  |»ropre  oom»to  la  ceti^ 
tore  doDt  il  t^agit.  Il  «vra  droit  àe  ce  chef  i  uw» 
intieiaitlté  à  l4t1«P  à  raniaU*  ou  à  tier  |p«t  ar- 
bitrage ; 

Au  sieur  JH^^on  {W.  domîcHié  à 
Bruxeite*t  place  du  Grand-^tbton^  m  10, 

chez  le  sieur  Stoclet,  son  mandatairCj  un 
brevet  d'importation  de  treize  années  ^ 
pour  de*  appareils  propres  à  élever  du 
fond  de*  mines  toute  espèce  de  motUre 
pesante ,  brevetés  en  Angleterre ,  pour 
quatorze  ans ^  le  10  octobre  1845,  en  faveur 
4ef  sieur*  KHOWle§  et  Woç^cock  ; 

Au  eieur  'Muger  {Qu^tave),  domicilié  à 
Bruxelles,  ylace  du  Grand-Sablon.  n"  20, 
c4e2  tç  sieur  stoclet,  sou  mandataire,  un 
A#«v«f  d'importatioin  de  df*  annie*^  peu» 
une  machine  propre  à  travailler  les  peaux 
en  riulèrc  ,  brevetée  d'invention  ,  en 
irrancet  pour  quinze  ans,  le  17  octobre 
UM,  en  fapeur  du  elêur  Jonguet, 
Ces  deux  brevets  sont  accordés  4  la  même  coû- 
diUo^  (^ue  le  yrécéUeul,  celui  du  steur  GeUgej 
Jusc  sieur»  P"anderdejrt  {LèotMrdi  et 
fiU%dçmiciliés  à  Bruxelles,  rued^lûFsiUle, 
m^^çàf»lê  sia^Jtelingê^lniitMWiutqr, 


t»ées  pour  un  nouveau  procédé  propre  à 
ia  fabrication  d'un  chocolat,  dit  de  santé, 
hsîsMé  en  l^  faveur^  itoof  le  r^emma 
des  Faxs  BaSt  la  Si  wtai  pour 

cinq  ans. 

Cebrçvfit  e|t  accordé  ^  la  méui«  couiiiuod  que 
le  pfécédmit.  U  tllidM(i«  «•!  tanv  d*aiitoflaer 

tous  les  industriels  du  puyh  qui  le  lui  demande- 
root,  i  employer  pour  leur  propia  eoiapla  lo 
procédé  doqi  il  s'agit. 

Au  sieur  piddington  {John),  domMllé 
à  Bruxelles,  Mondvjnc  le  la  Cour,  ;j»7l, 
MA  brevet  d'importulion  de  di*  années 
pour  des  perfsetiormements  dans  te*  e<m^ 
densev'  S  des  machines  à  vapeur^  brevetée 
en  Angleterre  pour  </v'itofze  ans.  fr  no- 
vembre 1845,  en  faveur  au  steur  tUwards  ; 

Au  sieur  Bayle  iJ!o*eph),  domicilié  à 
Bruxelles,  Mn?!!agne  de  la  Cour,  m  "1, 
chez  le  sieur  JfiddingtonfSon  mandataire  ^ 
un  brevet  d'importation  de  ^isB  année*, 
pour  de*  perfectionnements  aux  defs  â 
desserrer  les  êcrous,  les  tubes,  etc  .  pour 
lesquels  le  sieur  ff^illiains  a  demaruté,  en 
Anqteterre,  une  patente  de  qutUorze  an- 
nées, leiO  décembre  iH5i 

Au  sieur  Yerck  [John  Olivier^  domicHfê 
à  Bruxelles,  Place  du  Qrana-6a4tion,  n^  iii, 
^M$a  t$  *leur  Staetett  awtaatt  «an  «mumA*- 
laire,un  brevet  d'importation  de  quatorze 
année*  paur  un  procédé  de  fabrication 
de*  tube*  en  fer  étlré*^  pour  lequel  il  <i 
demandé,  en  J!wti|M»  v»  ^rtmt 
tion  de</ulnze  années,- 

Au  sieur  Tramoje  {Martinj,  domicilié  à 
mnstBeUeef  tHaee  du  tfraiuMteMaM,  n»  10, 
chez  le  sieur  Stoclet,  son  mandataire,  un 
brevet  de  perfectionnement  et  d'importa- 
tUfn  de  neuf  at^nées  et  six  mois,  pour  des 
WMdiflêatkms  apportées  à  ta  coisetruetion 

des  meules  aèrifùres  à  înoudre  le  f'ir  déjà 
brevetées  en  sa  faveur  te  12  Janvier  der- 
nier, (Hooii.  du  14  JuiUel  1846.) 
Ces  quatre  deralan  bi>evets  soo  accordé*  à 

méuic  condition  que  le  |ifécifleat',  calai  det 

sieur»  Vaodcirdejfl  et  fils. 


401  ^  s  jciLLtT  1846  —  Arrêté  rorrrl  por- 
tant modification  du  cahier  des  charge* 
data  amtaaselm  datet  mimedês  Sartt^n- 
Bwknr.  (Maail.  éa  8  jaUJat  1841.) 

Léoppld,  etc.  Vu,  mhm  la  date  du  lOuan  1846, 
la  requête  des  cooceasioanaires  de  la  Qiiie  4a« 
Sarte^'ifift^  leodwi  à  o)»tmir,  nar  laor 
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diBc»li«ni  k  Vm.  1,  n*  6,  de  l*arrélé  royal  dv 

80  mars  1843,  t'atiîorhatioii  «le  conliniirr  l^iirs 
travaux  He  recoaoaiHtnco  vers  le  and  dans  la 
eottcbe  Bigtihu^  t<rat»n  «ipolltaiiteeltecoucbe; 

Vu  les  i\i '[loris  (les  inf(<^nieurs  des  mines,  eo 
daip  I  •»  16  el  31  atriî  1846.  et  ï'avis  de  la  dé- 
puUttoo  |>ermaoenle  du  conseil  provincial  de 
Lidfe,  CD  dal«  du  fS  du  même  mois; 

Vu  Pavis  du  coDMil  das  nioat,  en  data  da 
8  mai  suivant  ; 

Revu,  avec  le  cahier  des  charges  y  annexé , 
rarréttf  da  caoceatiao  de  la  nlaa  dei  SuHi-mt' 
Berleur,  el  l'arrêté  royal  du  30  Iliaraf8l8; 

Vu  la  loi  (lu  il  avril  1810  ; 

Considérant  que  la  réserve  faite  a  i'ari. 
n*8,d«l*arréléroyal  du  88  mafi  1848  oViah 
qnc  Iptnporaire,  et  n'avait  j>our  bul  ili'  pn'- 
venir  les  accidents  qu'aurait  |>u  occasionner  la 
présence  d*tio  ddraotemeat  que  l'on  préaunuil 
aaitter,  naia  qui  D*a  pat  éié  rencàatrd; 

Considér.ini  ({ue  le  travail  prescrit  par  l'arrêté 
précité  est  achevé;  qu»*  toute  cr.iinle  de  danger 
a  cessé  e(  qu'au  surplus  le  présent  arrêté  rea- 
foma  lea  cooditiooi  Ddeaaeairee  pour  obriar  aux 
aeeldealt; 

Sur  la  prnpositioa  de  oolra  mlDiatra  das  ira- 
vaux  publics, 

Hatt»  awaoi  arrit*  at  andloM  t 
Article  anlqaa.  La  damaDda  dae  eeacaMian- 

oairei  de  la  rninc  dr»;  Sirtt-au-Berleur,  du 
iO  mars  184b,  est  accueillie  sous  les  conditions 
suivantes  : 

laLat  raeoDoaisaaDeee  aoroot  lien  vers  le  sud 

au  movfn  d'une  i.!ille  de  niveau  de  13à  14  mètres 
au  plus,  prise  à  la  profondeur  de  S 17  mèlree. 
Calte  tailla  daf  m  toajoara  dira  précédée  d*tto 
sondage  complet,  composé  de  deux  (roue  droits 
d'une  longueur  de  du  mètres,  de  deux  concoSt- 
taget  et  de  deux  pareusage*  d*ooe  longueur 
telle,  qv^nl  naMlf  da  dis  mècret  toit  atplaré 
tant  à  l'aval  qu'à  Pamoiit  de  h  taille; 

9*  Près  de  cette  taille  devra  coollouelteaieot 
se  trouver  tous  ce  qai  an  Déeeesalra  pour  nImhi- 
dNT  laa  HMnda  Mode  aa  eia  de  beeolD  ; 

8»  Celle  laillc  de  reconnaissance  sen  thm- 
donoée  à  la  première  sommation  de  l'admiuis- 
traUoDdeeoilnea; 

4*  LVsplaltation  ne  pourra  avoir  lieu  qu'au 
«ad  lie  la  bure  du  Sart,  et  à  Test  do  cbambrai 
ai  de  la  laille  de  recounaixtance  ; 

5»  Les  Invaux  d*expteitaikMi  ne  devroot  Ja- 
mais s'approcher  de  moins  de  30  mèlrox  du  pian 
vertical  passant  par  le  front  de  la  taille  de  recoa- 
oaissance } 

8*  Lea  trannx  «araot  dlipoiét  da  talla  torle 
qw  ta  narcha  da  ndr  loit  «HoniaBiiella  ; 


7*  La  taille  qui  aera  la  pini  volsioe  da  la  M- 

mile  Est  de  la  concession  devra  également  l'trc 
précédée  d'un  boo  soodafe  et  devancer  les  au- 
tres taHIaf . 

Notre  ministre  des  travaux  publiée  (M  de  Ba- 
vaf)  est  chargé  de  l>T«^r*iiioQ  da  préMBl  arrêté* 
qui  aera  inséré  au  Moniteur. 


4M.  —  5  joiLLCT  1846.  —  Arrêté  rqyal  por- 
tant le  règlement  de  police  du  chemin  de 
fer  du  kma  H  du  boê  F/te.  (Maoltavr  dn 
I0ianiatl8é8.) 

Léopald*  ata.  Vu  laeahiar  dae  eharfee  al  candi» 

lions  de  1,1  concc!>»  on  îles  chemins  de  f^rdu  haut 
et  du  bas  Fléou,  approuvé  par  dos  arrêtés  des 
86  atril  et  33  Juillet  1833; 

Va  la  praoèt>verbal  de  l*adJudicatioa  dacalla 
concession,  pn  da:c  du  23  août  1833  ; 

Vu  noire  arrêté  du  4  septembre  1833,  portant 
approbaiioa  de  cctta  adjadieation  ; 

Vu  notre  arrêté  du  18  mai  1837,  portant  rè- 
glement provisoire  de  p  dice  des  chemioa  de  fer 
concédés  du  haut  et  du  bas  Flénu; 

Vu  noe  arrêtée  dae  18  avril  1888. 17  mal  1889 
et  24  mni  1  «45,  qiTi  nnt  sticrr^isivcment  maioleno 
eu  Vigueur  ie  règlement  provisoire  da  18  mai 
1837; 

Prénanl  en  considération  Tcxpérience  qui  a 
<^té  faite  des  dispositions  de  ce  rf  gh'ineot  de  po- 
lice ,  et  la  nécessité  de  le  compléter  à  cenaiat 
égards; 

Sur  ia  propMiiion  da  natta  minltlfa  dm  Oa* 
▼aux  publics, 

Nons  avons  arrulc  el  arrêtons  : 

La  police  et  la  circulation  snr  les  chemioa  da 
fer  aanaédés  du  hant  at  du  bai  fMnn  eitant  té- 
|iai  par  latdiapmlliaai  enl?antae  ; 

Tim  PRKWIR. 
aiatacnwaa  afaâa*ua. 

Art»  1».  Les  chemins  de  fer  du  haut  et  do  bas 
Fiéna  ienmteaaaiammeoimainieoasdans  leum 
formes  et  dimeniions,  dAmeol  déterminées  par 
le  cahier  des  charges  de  la  coDcessiofi  et  les  ar- 
rêtés do  ffanvernanMBt,  da  naniéra  à  oa  ^  ta 
circulation  y  soit  taa|aan  BÉra  at  fadte* 

Art.  3.  Ceschpminî»  de  fér,  avec  leurs  oovragw 
et  dépendances  ci  la  perception  du  péage  y  étaMi 
eant  adminieirée  an  compta  de  ta  eadéid  eonem 

sionn.iiie  et  par  5é>  agents,  sous  la  surveillance 
de  l'autorité  provinciale  el  des  ageals  du  gouver* 
nemeni. 

Ari.  8.  Lae  rêglancnta  générant  d^ra  pn- 
Irtie  et  depaltoa  an  maUèn  da  gnadafoMa»  qni 
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•ont  ou  poarroni  être  en  v  igueur  dana  la  province 
soQl  applicable  aui  chemiot  de  fer  du  haut  et 
du  bae  FMas,  m  tant  ce  qui  a*e«t  pat  contraire 

au  pr<^^çnt  règlement  et  aux  rlispositioilldo 
hier  dee  cbargM  de  la  coucestioa. 


11. 


««acneii. 

Art.  4.  PwdMt  tMtele  d«r<e  de  le  eeoeeulon, 

ta  «Ofi^if'coocejiionnaire  (ransporiera jusqu'au! 
rivages  du  canal,  let  bouilles,  coke,  marnei, 
cbaui,  pierrea  et  aalrea  malièree  ou  produits 
défMMéa  oentre  lea  dicnini  de  fer  du  haut  et  du 
Fi^^nu,  en  quelque  point  que  ce  aoUde  leor 
dévelopiiement. 

Ce  treoaport  lera  effeetné,  i  aon  choix,  en 
OMfeii  de  machines  locomotives,  de  machines 
H\t$  on  de  chevaux  lui  apparu  tianl  ;  le  charge- 
meot  et  le  déchargement  devront  se  faire  par 
lea  eiplOitiiMa  et  lei  propriélafrea  des  rivaget. 

La  foc'iftf  ronrr'^innn.Tirr  ne  sera  Ifnnr  à  rnn- 
doirc  les  bouille»  et  autres  matières  ou  produits) 
jusqu'à  tlolérenr  det  rivage;,  que  daoa  le  caa 
où  les  propriétâiree  en  auraient  réuni  rentrée 
et  la  «ortie  y^r  une  voie  simple,  aomhlehie  à 
celle  des  cticmius  concédés. 

AH.  S.  Lea  chariola  oa  weggena  eppirleBaol 
aux  exploitants  seront  construits  suivant  les  rè« 
çÎM  de  Part  et  rt'aprft*  !e*  modèles  à  convenir 
entre  ceux-ci  et  ia  société  coocesaioooatre,  eu 
te  confbmaolt  Coiiiefoia,  enx  eoodiiioiia  aolven* 
tes  qui  doivent  être  rigoureusement  observées  : 

1*  Les  dimensions  des  roues,  l'écarlemeot  dea 
eMieui,  la  largeur  de  It  veto  entre  lea  rebords 
dea  renés  et  le  diamètre  de  TeMieu,  daoa  In 
crapaudioe,  devront  iHte,  «a  lenl,  ëuhUacon- 
terméoMol  à  ce»  mo^léies; 

i»  Le  cofl^  dea  waf  f ena  dcf  ra  4ire  âi<  m 
iraio,  d'une  manière  solide,  ponr  qn'il  a*f  «il 
pas  de  hrandiliement; 

30  Les  deux  essieux  lievroQl  être  àxcsaux  loii- 
forona  dn  waffoo,  bien  penUèlei  entre  en  et 

\f">  quatre  roiirs  mon  1res  UOtt  pOrlhilOnieAt ' d^ 
qucrre  snr  ces  essieux  ; 

4*  Lea  cvepondinea  seront  f amiea  d'un  eona> 
efœl  en  eulrre,  toujours  cou  venablemeot  graissé 

avec  va  enduit  scmb  nl-lr  à  celui  employé  po-tr 
las  waggoos  «jui  circulent  sur  lea  cbemius  de  fer 
del*Éiol. 

Les  waggons  devront,  ainsi  que  leurs  aecca- 
sOirfK,  <^ire  constamment  niaioleDus  en  bon  état. 

L'appareil  destine  à  accrucber  ie»  wagguns  aux 
plana  Indinéa  aera  conatrvH  en  fiar  forgé  et  pré- 
scrtcra  asseï  de  solidité  pour  qu'aiii  un  accident 
ne  soit  i  craindre.  Usera,  en  outre,. combiné  de 
lOMiière  à  ne  poa  naer  leelUe. 

9mm  lia,  lUM  Hvi.  •>-  noaiT»  t84d. 


Chaque  waggoo  chargé  |>èsera,  au  maximum, 
4,500  Itilogrammea.  Le  poids  du  waggoo  vide 
ne  pourra  excéder  1,500  kilog. 

TouieFoi;,  il  e»L  accordé  aux  exploitant!*,  sur 
le  poids  des  vraggoos  chargés  et  vides,  une  to- 
létaoee  de  trois  pour  cent. 

Chaque  waggoo  portera  un  numéro  d'ordre, 
la  marque  du  propriétaire  et  l'iodicatioo  de  aon 
poids  à  vide. 

Art.  6.  Chaque  convoi  dof  ra  être  nnuii  âm 
nombre  convenable  de  frrins,  ai^irr  pnissanis 
pour  arrêter  instantanément  la  marcbe  dea  wag- 
gons ,  alla  d*éTiter  lea  accidenta. 

Art.  7.  Tout  chariot  ou  waggon  qui  ne  réunirait 
pas  les  conditions  voulues  ou  qui  occasionnerait 
un  Iroitement  extraordinaire  ou  nuisible  aux  or- 
nièrea  en  fsr,  on  qui,  par  vétusté  ou  autrement, 
serait  exposé  à  se  briser  en  route,  sera  immé- 
diatement écarté  et  mis  hors  d'iuage  par  In 
soins  de»  employés  de  la  société  coocessionoairo 
OU  dea  egeota  do  rodulnlatrallon  dea  ponta  et 

rhaussées,  et  il  ne  pourra  rrpvrndrc  ce  seriioe 
qu'après  avoir  été  convenablement  réparé. 

Tonle  oontoBintlon  qnl  naîtrait  de  ce  qui  pré- 
cède aan  jugée  par  arbitrage,  sans  tonteMa  qne 
le  recours  ««spenite  l'exécution  de  cette  mesure. 

Tonte  circulation,  autre  que  celle  des  waggona 
constrolta  d*aprêa  le  modèle  déterminé  par  l^r- 
ticle  5,  est  expressément  interdite,  à  moins  de 
conveulion  spéciale  avec  la  aociété  conceasion* 
naire. 

Art.  8.  Sont  exeepléea  dea  diapoiitiona  de  l*ar* 

ticle  4  les  rn:i  -n  indivisibles  du  poids  déplus 
de  3,000  kilogrammes  et  toute  marchandise  pe- 
unt  rooiot  de  500  kilogrammes,  sous  le  volume 
d'un  mètre  cube. 

Art.  9.  Ad'Min  transport  à  ch^rjç  df-i  rivages 
vers  uq  potui  quelconque  des  chemins  du  banl 
ot  du  bas  Piéon  m  sera  oMIgaieire  pour  la  aociété 
conccssioaoaire. 

Art.  ÎO.  Tous  tef!  jours,  chaque  exploitant  qui 
aura  dea  transports  à  faire  effectuer  le  juur  sui- 
vant» devra  faire  connaître,  par  écrit,  A  l*admi- 
nisi  ration  delà  société  concessionnaire,  la  nature, 
la  quantité  et  la  destination  des  objets  à  trans- 
porter, le  nombre  dea  fosses  qu'il  aura  le  lende- 
main en  «eUvité,  le  nombre  de  mulda  de  houille 

qui  licvra  être  transporté  itr  rVncunc  d'elles  au 
rivage  et  le  nombre  de  chariots  qu'il  mettra,  à 
cet  effet,  à  la  diapoaltton  de  la  société. 

Les  chariots  seront  en  nombre  sulfisanl  pour 
(|ne  le  service  du  traaa|iort  ae  fasae  avec  la  plna 
grande  célérité.  ^ 

Lea  placée  d*évllemenl  anr  le  carreau  dea  reeaea 
seront  assez  éieudues  et  les  ouvriers  employés 
au  chargement  seront  eu  nombre  suffiaaot  pour, 
que  le  service  n'éprouve  aucun  retard.  ' 
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let  e'flfibranchempnls  vprs  Us  foVjeè  et  ceux 
daut  rinlériear  des  rivage»  devront  être  con- 
«icmmeiil  nuioienut  Aan^  mi  ftat  lemblibto  I 
^Tui  àek  chemin»  toncétit'i ■ 

L1ft<'^('c«tirtn  t\«'*  réparation»  û&emires  daos 
OQ  délai  prescrit  par  la  société  cè'beeliioàûAlre 
dbWbterSi  Aroil  I  eeTfe-ct  àv  &etern$eV  ÏHiAfè  !• 
tj!rat)spor\  «m  ceS  cmhranchemc'ot^. 

Art.  11 .  Au  fur  et  à  meiure  que     bouiUt»  fet 

^oii  t  de  départ  près  d<!S  cUcnirn»  cl  brahcbes 
àcceWoîrei,  la  fte\fx(-  cf.nrf"«is'ionnibc  ser.i  leriti'e 
de  ie>  faire  transporter  jusqu'au  rivage  «ans  le 

liriéiaires b*y  aient  lioi  iir  f^'iii-  < oriscnTeinent. 

Le«  «raggof^s  seroDi  difcbargés  dès  (|ki*ilt  lerool 
arrivésâu  rivage. 

AVt.  fl.  La  marche  iragf «ns  dcfit  tonjôiin 

ître  aclive  el  ri''giilièrc'. 

AûcuD  conaucieur  ne  poui'ra.  au  ntûyen  des 
jplaceN  d'éyitemeiit,  deVancer  cenii  qui  (e  précède, 
%  lÉioitat  que  celui-ci  nè  s^àr'rete. 

î  r,jnie«  ou  train-*  wa[TCf>n*  pourront, 
en  aucuu  cas,  séjourner  sur  les  vuu-x  principales 
ftlb  cftAHiilns  (të  fer,  lanà  um  atfiui'lia'UÀè  s'iAI- 
Ciale  de  li  société  conceskionuati  c. 

!f  «  tirt'post's  lîp  la  société  concessionnaire 
pourront  faire  eotever  imEDcdiàtc-mcot  tout  wa^;* 
%on  oli        de  waggàoa      «!a»|>écberait  U 
libre  i  lrcutalîim,  cl  le  f.iire  pWer  dan«  l'endroit 
le  plus  voisin,  où  il  DC  causerait  aucune  génc. 

AH.  13.  ir»rsque  (tes  répaiilidris'exif^ordi- 
V^lres  et  urfantes  ou  d'autres  travaux  indispen- 
sables rexiperont,  la  iit'piit.1tion  pcrrtr.inehtp  «lu 
liOQseil  proTiacial  pourra,  sur  la  denoancie  i*tf  la 
M»d<K  eoneewioofwlre  et  TaVI^  coiffontae  db 
1*Hifl!iii)»iîr  en  dlef  des  p'oUtli  et  ch3u!(»ées,  in- 
ti^rrnmtirc  njorh»'nt!inéràent  là  circulation  aur  les 
Cbemins  de  fer  du  haut  et  dii  bas  Fiénu. 

Avta  de  cette  iDierrapliop  sera  pracardé,  Crofa 
joiùrS  'd'àVabce,  dans  les  comm'incs  de  Mons , 
riif'«imps ,  Jeoiniapes,  Quaregnon  et  WasmM, 
aux  éclu»e»  du  canal  de  Moo's  à  Cdndé,  ault  Bu- 
if^eafiik  dk  perception  de* cbemins  de  frr  ci  inséré 
dam  lè  Jèùmal  itdf&'iaiaCratif  d%  fa  province  de 
lalui^t. 

turbiii. 

AH.  14.  Il  sera  dâ*à  la  société  concessionn.iirc, 
pour  le  transport  d'un  chargemeni  de  six  cents 
kilogrammes  »ur  une  distance  de  trois  mille  qua- 
tre ceMfe  Bitresao  plna ,  y  cdtapris  te  retour  dea 

chariots  ou  watjgon»  h  viite,  le  inintiHun  du'péage 
nglé  par  l'art.  25  du  cahier  des  charges  de  la 
boaccMioo,  sa? oir  :  trente-qiutra 


—  AW  1H46,  fi"  492. 

le  péage  aagméDtcrâ  d'un  centime  pa^  cha- 
que disiabce  de  100  mAreb  'eo  sus.  Toute 
Dinee  de  quatre  toUle  mètres  cl  au-dessus  don- 
nera "lieu  au  payement  àu  màlilAfrli  db  j^ge* 
savoir  :  quarante  centimes. 

Let  disianoei  fk-actlounairea  dépaaaaoi  cta- 
qoaùie  nètree  aerri&t  Mptéei  ponr  eem  nè' 
très. 

Art.  15.  Le  parcours  des  distances  moiadret 
qà'ètjri're'tfe  trof^  mhie  quàtre  cents  aètHAet 
taoindr'cs  que  Icis  disiances  ini'-rm<?iViaires  enirfe 
ppile-ci  et  celie  de  quatrù  mille  ftiftires ,  pourra, 
dans'de^  caspaHlcuîreTi,doftii^rlteàiir.l  percep- 
ttiia  àrùA  pûgè  phia  'éievé  que  ceTùl  r.'glé  par 
l'article  qui  précède,  f-n  •  f  u-d  aux  (tifficuiltVs 
d'entretien,  d'exploitation,  ci  de  transport,  sans, 
tiAiterbis,  que  le  ntilmaDdu^éage  piiMiea'^lever 
to-dcssua  de  quaraole  cenitiael  pflflir  sik  à^fi 
litofîratnîiîes. 

Art.  16.  Le  péage  à  percevoir  sur  les  embran- 
chelmentt  conatralU  cooiforméiiient  A  Tart^Sig  dn 
cahier  des  charges,  seraftsé  wteilleidlfpMiUaaa 
(le  Cl  mftui'  drlicli'  'if^ 

An.  17.  En  caa^decoQlcsUitioa  entre  la  société 
concessionnaire  1eiexp1eiUiaUaurl*eséciitlea 
ou  PinierprétaliMi  des  art.  14  et  15  du  présent 
rèKlero>  nt.  la  eonteUatiOB  aera  |iig4e  par  voie 
d'arbitrage. 

Art.  18.  Chaque  coodueleor  d'une  râm  de 
waggoos  sera  porteur  d'une  dt^claralion  de  l'ex- 
ploitant de  la  fosse  où  ?a  charge  aura  été  prise, 
énonjanl  le  nombre  de  waggons  dont  celle  raow 
se  compose  et  le  polda  total  de  leur  charge. 

An.  19.  La  aecUlé «ooeoMioanaiTe  vérifiera  , 
lorsqu'elle  le  iiifT'Ti  convfrnablc,  l'exactitude  dea 
déclarations,  au  inojren  de  (loots  à  bascule. 

tel  prépoaéa  aux  ponte  h  baande  aerMit  iiie«p 
més  par  elle,  cororaissionn^'i  de  l'adminialrMlOB 
provinciale  e(  dûment  assermenté*. 

Leurs  procès-verbaux  feront  M  en  jMliBe, 
jmqu'i  pramve  cootralre. 

Art.  Toute  décfaratioo  recorifiu?  inf"ï:M:te 
donnera  lieu  in.lépendamment  des  frais  de  ta 
pouriuite  ei  sans  préjudice  eu  payetfMMdttdnMt 
pour  la  quantité  réelle  dea  objets  transportés  à 
une  amf iid':  <'ga!e  au  iléctiple  du  péage  fraudé, 
laquelle  ne  pourra,  toutefois,  excéder,  en  aucun 
cas,  le  maxinBB  dilemliié  par  te  Mi  Ai  f 'linrt 
1818. 

Il  r  t  accordé  aux  exploitants  nue  (oléranoe 
d'au  treuiieuie  de  ia  charge  totale. 

Art.  il.  Le  droit  aeria  ioqattté  am  denlNio 
rékttkdlablis  par  la  société  concessionnaire,  l'un 
sur  la  branche  dti  Miit  Fldail,  Tautle  mr  c^le  du 
bas  Fiénu. 
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RÊ6NB  DE  lÉOI'OLI) 
i'«j«eri  Je  «ervice,  et  loujonrs  aumoiM 
levw  Jitiqu*anc4nicbtr  iiu  ««icjI. 

TITRE  IV. 

conmfBiTiiora. 

Art.  ââ.  Hors  If».  ar«iU  du  corps  des  |H>at«  tt 
ob«UMée««td««  BUDM  et  tes  employé,  h  «ufrlers 
*>  ■uuiuOT  rmrMMauutire,  pcrsoBne  «« 
J»euf ,  erî  arirm  temps,  drculer  Mr  l«  «kvalM 
d«  fer  du  baul  et  du  bas  FlAm,  et  leur*  d^pe»- 
WOM,  aana  une  permiuioo  firéaislite  délivrée 
9»  i'kdniniMraliiNi  4t  la  MeiéM^ 

Celte  défpntp  Kcra  aaooocée  par  dw 
plaeé*  aux  eodroiu  où  let  cbaiiiiaa 
li««tep«blifM. 

de  fer  no  pourront  f^mhlrr  ,U,.  conttrocliwM  m 
dwpUDtation»  qu'à  la  duunce  légale  e(  en  »<.• 
«MioianaCi  h  diipoiitfoo  de  l'an.  90  a*  7  de 
il  loi  roQitaonale. 

An.  24.  Les  contMvPnUons  aux  règlements 
*ardre  public  et  de  poj.ce,  eo  niUdre  de  grande 
TOtfte,  aliid  qota  pKiwiriai  diapMillaas  nSjle- 
■l«otalre^  sont  consUWes,  sur  lesobeaiittdt fer 
dnhaut  et  du  basFIéntr^t  teurs  dé|»endanccs, 
p»  d«s  procéi-verbaax  eo  due  forme,  è  la  dfH- 
gence  des  imdâian  «t  do»  toqUayda  des  po.it, 
et  chaussées,  pooioooiers,  cantonoiors  et  gardes 
BooiBiés  par  Ja  société  coneessioanaîre.  ^rrf^tfs 
|»ar  radmioiatratlon  provinciale  et  assermcuié», 
ei  des  agents  <i<-  radminiaintiOD  pobHqtio  4|ai 
ont  •jiialKéà  cet  rStl;  Ces  prooèf-rcrblUI  «eNMll 
affirmés  dans  let  4b  iieures. 

Le*  poatoattiert  seront  aouoiii  aux  mêmes 
règlements  de  police  que  Icsautrei  laneUpRoairos 
du  canal  de  Mons  i  CoD<i>  .  pcnrront.  comme 
•M,  éire  congédiés  par  l'auionie  supt^ricurej 
il  loor  «it  intordit  do  a'éloigoer,  poodaot  let 
heures.?^  nnv!E:.i;inn,  des  maisons  ou  aii{>eîk-s 
établies  prés  de  chaque  pont  contro  lo  «ijeiaio 
do  halage. 

n*  aoroni,  d'ailleun,  apéeialtBeni  toima  do 

faire  passer  les  haieaiix  chargés,  avant  les  irains 
de  chariota ,  lor»qu'ds  se  préseoieroni  au  jpoot^ 
levi»  00  flidone  temps  quo  coui^ci. 

Art.  25.  Seioiu  poursuivis,  ooniBO  ddlllf  do 
voirie  et  sans  préjudice  dus  autres  peines  dont  li»s 
contrevenants  pourraient  se  rendre  passibles, 
iMto  déf  radatloa  aux  onvragot,  ptantâtions  ot 
dépendances  des  chemins  de  fer,  lonie  entrave 
apportée  à  la  libre  clrculaiioti .  lont  ,léj)ôt  le 
long  des  ornières,  des  iMoqueltes  et  des  coutre- 
fossés,  toute  antieliMUoA  «ar  let  torralot  des 
chemm's  de  fer  ou  de  leur»  dépendances,  (oute 
déclaration  Irauduleuse,  toute  «itération  de  dé- 
it,  en  général  »  (ooto  contravention 


aux  ilisponitioM  rIgkMtaIroi  q«i  gtdeèdeM. 

Art.  36.  Lrs  contraventions  an  pr(<si  nf  Tè^,\r- 
ment  seront  puoiei  des  peines  comminées  par  la 
loi  dtt  6  mars  1818. 

Cp'  con ira  ven lions  |>ourront  être  constaiéo», 
à  la  demande  des  exploitants  ou  des  concession- 
ttatres,  par  un  agent  a^vicrmeoié  et  délégué  par 
la  dépuuiloa  pennaDoato  du  eoneoll  proriodai 

du  Ilain.-iiit. 

An.  27.  Toute  contestation  entre  le  gouver- 
oemeotci  iotconcnsionnaires,  au  sujet  de  rio- 
terprélatfoa  des  clauses  du  cahier  dea  diargea 
delà  concession  et  du  présent  rèjjliment,  sers 
vidée  par  voie  d'arbitr-ige,  la  dépulaiion  perma- 
hODlo  du  cooMil  provioelal  restant  seule  juge 
des  difflculiés  ^'élève^aie|)t  relativement  à 
l'exécution,  a  l'achèvement  ei  à  la  remise  de^. 
travaux  d'établissement  des  ciiemiiis  de  r«r  et  de 
leurs  dépendanoea  et  à  leor  ooiretien  allérîeiir. 

Il  pourra,  toutefois,  être  apj  Llé  le  cejugement 
à  M.  le  ministre  des  travaux  publics,  qui  statua» 
tans  appel. 

Art.  38.  Il  iora  ilalué  simultanément  sur  l«« 

restitution^  ou  reparaiiori'S  d»*  iloinmaçcs. 

Art.  89.  Toutc!»  amendes  seront  recouvrée*  et 
répartio»d*aprèt let ditfiotlUonsilot  lois  ;  les  parts 

atlribiH  cs  au  Irt'sor  de  l'État  seront  dévolues  à 
la  société  concessionnain-,  dans  le  cas  de  !?or- 
cbargu,  fraude»  de  toute»  espèces  et  dégrada* 
tion<i. 

Art.  30.  Notre  ministre  des  travaux  publics 
(M.  de  Bavay;  est  chargé  de  l'exécution  du  prê- 
tant arrêté,  qui  sera  publié  pai  la  voix  «lo  Moni- 
ttwet  demeurera  constamment  alBefaé  dana  lea 
bureaux  de  fterception,  niaison.1  pontonuières  et 
autres  bâtiments  dépendant  de  la  concession  des 
clMnlna  de  tw  da  bam  et  do  bat  PMdo. 


495.  —  6  joiLLi.T  \ni6.-~.4rrâté  royal  portant 
'  convocation  du  collège  électoral  de  Glnge- 

tom  ifirovlnoê  île  Umbourg),  (Nooiu  in 

UittillotlSM.) 

-  Léopold,  etc.  Vu  le  rapport  du  gouverneur  du 
Ltmbourg ,  en  date  du  30  juin  1846,  n«  45,  do* 

quel  il  résidtf'iiuefe  con^^•it  commnnaf  doOinge* 
loro  refuse  de  convoquer  les  électeurs  de  cette 
eomtnnne,  A  TeffM  de  pourvoir  )  une  place  de 
conseiller  devenue  vacante,  if  y  a  plusieurs  mois, 
par  le  décès  du  xieur  Keesen,  ex-bourgmestre; 

Vtt  riri.  90,  S  3,  de  la  loi  du  30  mars  1836  ; 

Sur  Jo  rapport  do  mu«  mlnittro  de  IHolé- 
riour. 

Noua  avon»  arrêté  et  arréton* . 
Art.  l«r.  Le  collège  électoral  de  ia  commune 


# 
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rie  GiDgelom  Uti  co^^o<IUé  pour  le  S3  JutH?t 
1846,  à  ilix  hearea  du  matin,  i  i'eflFcl  d*élirc  uo 
cooMilier  commuoal,  eo  remplacement  di  lieor 

An.  5.  Wolrc  minislrc  t!*»  !'tnl»^r!pnr  (M.  le 
comle  de  Theus)  cal  charge  de  l'excculioa  du 


491.  -  6  joiLiCT  18i6.  —  Arrêté  royal  décré- 
tant i'iiarglaement  d*un  chemin  dont  la 
tùÊUwm»  de  Mm^n»  tprmfimt  ée  Uig9}, 
(Monk.  dtt  11  Juillet  ISIi.) 

Li'opold,  etc.  Vu  I*at1at  dm  chemine  ▼ielnaiis 

de  la  commune  de  Momallc,  province  de  Liège, 
dreii^  en  fk«Scutioo  de  la  loi  du  10  avril  1811,  cl 
duquel  il  rnulie  qu'use  emprise  de  urraio  de 
99  cuntiaree  doit  dtru  cActuée  dune  lu  proprMé 
de  la  dame  Surel,  |K>ur  opérer  Télargiesemeut 
du  chemin  a»  S,  plan  de  détail  u*  4,  le  louf  de 
la  parcelle  o«  321  ; 

Vu  le  certUkai  do  collés*  des  bouif  onetre  et 
t'chevini,  rn  date  du  7  mars  1816,  consiaiaol 
Paccurapliisenaeoi  des  ruriiialiiés  pietcrilci  par 
les  art.  4  vl  5  <lc  la  loi  prccilt'c  ; 

Vu  la  délibération  du  conseil  communal  du 
Momalie,  en  il.itc  t!u  90  aïril  dcruier,  exprimant 
TaYia  «luM  J  a  lieu  d*ap{irouter  Tatlas  j 

Vu  Ice  art.  tt  et  M  de  la  loi  «or  iee  chemine 
vicinaux  ; 

Vu  la  loi  du  17  »vril  1B35,  sur  reapropriatioo 
pour  cause  d'utilité  publi(|ue  j 
Sur  la  prupoeîtion  de  noiru  nUiittre  ilo  llolé- 

Nous  arons  arrêté  rt  anitous  : 

itri.  t*r.  L'él.irgissoiucni  du  cliemin  n<*  3,  le 
long  de  la  parcelle  n*  SSl,  plan  de  détail  n»  l, 
do  mtlae  dee  chemine  ▼kisanx  de  la  cammuno 
de  Momalie,  est  approuTi*. 

Art.  3.  Il  y  a  lieu  i  cession  pour  cause  d'utilité 
publique  do  torrahi  néeomaire  I  Peiéeution  do 
cet  élargissement. 

En  consétiiicncc,  '.e  conseil  communal  <l€  Mo- 
malie est  autorisé  à  acqui^rir  ledit  len  ain  de  gré 
è  |ré,  en  cas  de  couiestatioo,  i  en  pounoifro 
reX4iroiirialion  in  iiî-  c.<u  c  d*utiiit<î  publique, 
dans  les  formes  prescrites  par  la  loi  sur  la  ma- 
iiiw. 

Art.  3.  Notre  ninblro  de  l^otérieur  (M.  la 
comte  t!e  Thcux)  eat*charsé  do  l*esécnllon  du 
présent  arrêté. 

495.  -  6  JUILLET  1S46.  —  AnètC-  roxilfrutv 
risant  dm  diviti  de  péage  sur  Us  chemin» 


^À»  184«,  404-4tt5. 

vîefnaux  de  nrglnat'Smmt,  9t4.  (Monii. 

du  llimiici  Î8i8.) 

Léopold,  etc.  Vu  les  délibérations  du  conseil 
communal  de  Virginal- Samme  (  proTineo  du 
Brabeni),  lendant  :  I*  i  ce  qu'il  soit  établi ,  ao 
profit  dp  cette  rommune  et  de  celles  de  Quenatt 
(province  de  Brabant)  et  é'Utnnuxère*  (pro- 
ffaMO  dtHainaoi) ,  un  droM  de  péafo  wr  ta  chane- 
ado  qui  conduit  de  Virginal-Samme  à  la  grande 
mute  de  Bruxelles  à  Mon»  ;  9»  à  ce  que  1rs  dispo« 
sîiiooacoaceroaoi  la  police  du  roulage  et  la  (ter* 
ception  du  drait  du  barriira  eur  lea  grandoa 
routes  soient  déelaréea  «pplicaMcf  A  ladilu 
chaussée  ; 

Vu  la  délibération  du  oonseH  eoumnnal  do 
(PMtmwTf  on  daio  du  Hlivrier  1846»  éUMlianl 
un  av)<t  favor-ible  sur  celte  demande  ; 

Vu  également  la  délibération  du  cooseil  com- 
munal dtiflnnuyércs ,  en  ^tu  dn  W  mm  IMt, 
adhérant  i  ritahHaMflMnt  do  péage,  nala  do* 
piaodant  ; 

1*  Que  la  commune  de  ^ueua»t  oc  toit  (loiat 
adnlM  au  pariago  du  produit  du  droit  ; 

So  Qu'4  l'un  des  deux  burrnu  v  dont  on  pro|ir)'ie 
l'ét.itt!is<ement,  la  taxe  soit  perçue  au  profit  ex- 
Glusifde  la  commune  d'Heoouyères  ; 

S*  Qu*il  edt  aceofidé  esemplloD  dn  dfoii  aux 
habitants  de  cette  ooBflMmo  ; 
Considérant  : 

1«  Que  la  commune  de  Quena»l  «i  supporté  les 
fraie  de  construction  dé  la  partie  do  cbansséo 
qol  oxlite  sur  »on  territoire,  et  qu'elle  supporte 
f  p?!em?ri(  la  dépense  d'entretien  de  celle  partie 
de  cb^ussce  \  que,  dès  lora,  il  doit  lui  être  altri- 
bné  une  part  iiroiNHrthmmlte  dont  lo  produit  dn 
lié.igc  ilemandé; 

2°  y  lie  le  nio.fe  de  perception  proposé  par  le 
cunseil  commuaai  d'Hennufères  est  contraire  à 
tout  prioci|io  d^éifulté,  pnfiqn*ll  aurait  pour  ré- 

julînt  Jf  ilriniirc  In  iirnportioû  qui  doit  exister 
entre  la  part  des  cooimuoes  intéressées  dans  le 
produit  du  péage,  et  la  somme  des  sacrifices  sup> 
portés  parchacono  d*elle«; 

3o  Que  l'on  ne  jieiit  d('TotTf>r  an  prioclpc  admis, 
que  les  exemptions  des  droit*  de  |Ki3ges  établis 
tor  des  chaussées  rommunalee  doivent  être  H* 
mik'e»  à  celles  prononcées  par  la  loi  du  18  mars 
1833.  relative  au  droit  do  barrière  des  grao4ee 
rouies \ 

Vu  la  convention  conclue  lo  M- avril 

entre  Ips  3t)m"ni«trations  commim  «les  de  f^frgl- 
nal  Samme  et  iVBennuj  èret^  pour  la  coneiruc- 
tion  rte  ta  chanisée  iloni  il  e*aelt  et  pour  te  modo 

d'enii  l'iien  de  cette  communication  ; 

Vu  Ir»  diVPrd'/s  piMce"^  dr  l'mjfruclion.  consta- 
tant que  la  demande  du  conseil  communal  de 
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P^irffUuU'Samme  o*a  doAaé  itea  4  lucuue  op- 
IMMitioa  ni  «bMrvaUoa  daiu  lea  eooiaraBM 
à^ntrêt  d*Ofsçuereç,  de  RebeeÇ'Rognon^  d« 
TubUêf  de  Ronqulèret  et  de  Braine-le-Comte ; 
Vu  IM  avis  favoralklet  du  coiBailMalre>vojar 
r«n«adiMeiBe«l  de  Soigoiet,  éà  CMHriMivt 
ÙÊ  rarrondlMesDeol  adminiitraUf  et  d««  députa- 
tiens  permaninMei  des  eooMito  frafiMMM  da 
Brahaol  et  du  Haioaui  ; 
Vnl*ar(.m,     t,  de  la  M  «hi  M  mm*  IIM; 

Vil  |j  loi  du  34  m.irs  1838  ; 
Sur  la  propoaitioo  de  notre  niaittre  de  Tin* 
Mrîenr, 

Mmm  avwtt  arrCié  H  arrdiMt  ; 

Art.  Iw.  |.«fl  coiMeHa  eonmuaaus  de  f^IrgtiMU' 

Somme,  iVBennu.rères  et  du  Quenatt  sont 
auiori»<?>  ^  |>ercevoir,  ponihtu  dix  aiuiéci  coosé- 
caiive»,  è  |iariir  d'uoc  é|to<|uu  à  fixer  par  dispo- 
ailiao  ai niMdrWIe,  un  droit  de  fiéafe  égal  an 
éÊUX  einçulimet  du  droit  de  liairièri^  des 
grandes  routes,  rur  la  rbansiée  qui  comiull  do  la 
première  commnoe  à  la  roule  de  Biuxclle*  i 

La  iiefWfitian  aura  lieu  aax  clanMs  «t  coadi- 

tioos  ci-après,  savi'ir  : 

i»  l.e  druil  «i  r.!  ptrçu  j  deux  but  eaux,  qui  m;- 
roat  diaUb  aux  amtrolis  indiqués  par  le»  leiim 
A  et  B  au  plan  ci-aaaeié, vM  par  aetraoïiaiMra 
de  riuiérieur. 

1^  perception  |iourra  sVxereer  au  bureau  0« 
jasf|u*à  concurrence  de  IM  mètres  trai  s  le  chemin 
de  ter  du  Midi. 

i  '  Un  puieau,  sur  Icijuci  le  tarif  du  droit  devra 
èire  afliché.  sera  canstammaal  placé  i>rH  de  ce 
ttureau  ; 

.'"»  I.«"  produit  du  pi'agi*  ^era  rciiarli  «  nlrc  le» 
cooimuiies  «le  ^irginat-Samme,  Hcnnuxires 
al  (ftietuut^  praparilonnatiement  i  iVUcadm  ila 
chemin  que  chacune  a  r.iii  paver  on  empierrer; 
il  sra  exclusivement  affecté  à  INmtretieti  de  la 
chaussée  ; 

4*  Lee  travaux  ë*c9ifeiJea  auraal  iJau  per  ad- 

judication  publique  ; 

5*  La  (lerccption  du  droit  sera  adjugée  puhli- 
qnemeiii,  chaque  année,  par  les  soins  des  admi- 
nistratioos  C00iitiiin.)li>«  intéressées.  l.e  cahier 
de<  charges  et  le  prucést -verbal  d'adjudicalion, 
tant  de  la  perception  du  droii  que  des  travaux  à 
•xècaiar.  eeraoc  aoaaiie  i  l*apprabaiiaa  de  la  dé* 
putairon  permaoeole  ; 

6oUo  compte  exact  et  détaillé  du  produit  de 
la  taxe  et  des  dépenses  sera  tenu  par  chaque  ad- 
■ialilratioa  «ommasala  al  minato  aawiilhK 
meut  avee  lee  pièces  A  rappai  A  ladite  dlfwia- 
tion; 

7»  Si.  par  la  «ilte,  nw  raMtdiallAlahlie  sur 


le  territoire  de  Tune  des  trois  comnaoas  pré» 
— Méai»  la  pdafo  pirfv  a«  pfaM  dee  «aa* 

munes  viendrait  à  cesner  sans  iiidemollé  sar  la 
partie  de  la  chaussée  dont  il  s*«fU  qui  levail  in* 
corporée  k  la  nouvelle  route. 

Art.l.Laiiolaet  lae  iditamirti  qui  aai  paw 
ohjet  la  police  du  roulage,  le  mode  de  perception, 
ainsi  que  le  cahier  des  charges  de  la  {terreptloa 
da  droit  do  harriért  lar  lee  graadii  raolae,  lOM 
déclarés  applicables  A  la  cbauisée  qui  conduit  da 
Vircinai-Samnie  à  la  route  de  Bruxelles  à  Mons. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  rinlériettr  (M.  le 
eaaila  da  Theiix)  ail  cbaifé  da  raxdcaHoii  d« 
IwdacBtandid. 


dN.  —  7  «oiusr  IMt.  —  ilM  drêssêimpiê 

mlnlttre  de  l'Intirlevr  (M.  le  comte  de 
Theux),  en  exécution  de  l'art.  4  de  in  M 
dm  Bt  /mllitt  et  de  l'arrêté  rayni  du  1  moût 
lt34,  et  Indiquant  te  prix  moxen  du  fro- 
ment et  du  seigle ,  pendant  la  semaine  du 
lundi  i»Juin  au  samedi  ijuiUet  1846.  CMi- 
■liew  du  S  Juillet  l»4t4 
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4fr.  —  B  JMturr  1846.  —  JrrUé  rurmt  nom» 

mant  te  sieur  t^febvre  chevalier  de  t'ordro 

de  LiopoUi.  (.\luuit.  du  14  juillet  184G.) 

Motifs.  «  Voulant  donner  au  sieur  Lefehvre , 
coBBiis^alre  de  rarrooditeeawut  d*Aieei,  un  ta* 
rooignage  public  de  nuire  «alisfalion,  et  recoil* 
naître  les  services  qu*il  a  rendus  an  psjs.  • 

498  —  8  JUILLET  1846.  —  Jrrété  royal  décré- 
tant la  construction  d'une  route  de  MineAo 
vert  Maubeuge.  (Honit.  du  14  Jnillet  I84B.) 

Léopolil,  etc.  Vu  la  délibérabdn,  en  date  du 
98  iiaTkr  184t,  par  laquaKa  la  d^poiaiion  per- 
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manente  «ta  cvowil  |»rofinciaI  du  Uainaat  de> 
auiii4e  i*atit««iMUoa  de  ooMtniira  la  «aeiiMi  dm 

la  route  «le  Mon»  à  Bi'auwoal  el  la  ffooiière  de 
Franoe  f«ra  M«alieui^  ;  • 

OtmëéimtH  q«e  inutilité  de  cette  roule  a  ''m 
•afBnminfni  constatée  yiar  Pesquéie  à  laquelle 
la  projet  en  a  été  »ouiois  caaforaéineot  k  DOtr« 
arrêté  4«i6jaUlai|8S9; 

Sur  la  |)roi>aaifi«a  éê  oatf»  aiWtlff*  «laa  ir^ 
vaux  putiiic.*. 

Nous  avon»  arrêté  el  arréloat  : 
Art.  Iw.  n  «tra  cmilniR  dan»  It  nainani,  toi* 
«Ureeiemem  |»ar  la  prav teca,  Mit|»ar  roie  de  con- 
cession de  p(^ag<>8,  la  propriété  restant  néanmoins 
i  la  province,  une  route  provinciale  de  Rouveroy 
la  ItraolUrt  d«  Frinea  van  Mattbaaf»  ; 
Art.  S.  Le  iracé  de  la  roule  nouvelle  suivra  la 
direction  indiqu'e  a»  plan  ci-annc^xt*,  apprmtvé 
l>ar  notre  niloi»lre  des  iravaui  publics  ;  il  par- 
tira data  toaia da  première  aliiae,    S,  lecttaa 
de  Moos  à  B«aumnnt,sur  le  territoire  de  la  com- 
mune de  Rouverof,  près  de  la  maison  dite  de 
Ifoire-Bouteille;  auivra,  presque  sans  taïamtp- 
iloa,  le  clltinio  fteliial  et  aboutira  A  If  Amitièra 
française  sur  la  territoire  da  la  odnimaiie  àê 
Tieux-Reof. 

CSa  tracé,  lauf  4e  MS<  nètras  M  c,  eo  dprd 
au  raccoureineméat  des  courbes  de  raeoarde* 
ment,  se  comt^sera  de  tii  alignement!^  : 

Le  premier  |>3rtira  d«  Ta&e  de  la  route  de 
praoilra  cbMa,  »  i,  teetloa  de  Hom  A  lcaa> 

mont,  sou>  un  nnf;!c  à  ;:niirhc  1^»  80  degrés 
10  miouti;*,  et  aura  uo«  longueur  de  S03  mè- 
tres SO  ceoUmètres  ; 

La  daaiMaM  formera,  af  ec  le  préaédaoi,  «■ 
tnrM  ^  Hroite  de  154  degrée  44  miQuiei,  et  auN 
aoe  longueur  de  516  métrea  SO  cenUméirea; 

U  (rolaliaie  iécbira  «aia  la  gandia»  aaw  an 
angle  de  171  degrés  40  ttfMAM»  dl  «ur»  MOa 
longueur  de  3i3  mètres; 

Le  quatrième,  long  de  biô  mètres,  forqiera, 
«vae  la  pNcAddol,  m  ao|to  A  ganahe  da  17t  d»* 
|fdaWad»i4ais 


SPréaeatatiea  à  la  chambre  des  représentanU, 
n»vMibre1<m.  — Mollir,  dee  M  aereaibre 

et  7  décembri  —  Rapport  de  M.  do  Bclir, 

le  M  ttpifiubtu  1  h4U.  —  .Ûonit.  des  15  décem- 
bre 1840  cl  4  janvier  1841.  —  Diwussioo,  les  IS, 
13,  14,  15,  17  el  19  iamier  1843.  ->  Monit. 
des  13,  14.  15,  16  et  18.  —  Adoption,  le  19  jan- 

tÎ(  r.  —  Mont!   ilu  ^ll. 

Kapporl  au  scnal  par  M.  de  Haustj.  le  30  avril 
18 ta.  —  Monit.  des  31  et  30.  —  Ditcatsioo,  le 
16  juin.  —  Honit.  du  18.  —  AdopUen,  le  17  par 
36  voit  contre  i.  —  MoiM,  d«  lA. 

Meuveati  vappert  A  U  clMwri»ra  da*  raprétas- 


Le  oânquièflae  aura  une  loagaenr  de  f18  mé- 
trée at  iaraeta,  avaa  aala»  fnl  pféaAde,  u*  asgla 

h  gnichp  dp  119  tfrf^n**: 

Le  sixième  mcimen  vers  la  gancbe,  sons  un 
angle  de  171  d^tfs,  ei  présentera  on  dévelop* 
pemeaidaii?  aMaaa. 

eoi  |»ar  des  courbe*  réf  uliéret  d*un  dévdoppe- 
nnaat  aaavaaabta. 

Art*  I.  La  naaia  tttfi,  aolra  les  crêtes  {até> 
Heure*,  one  largeur  nniforme  de  dix  mètrat} 
celle  de  la  ebaatsée  sera  de  cinq  métrés. 

Laa  feaait  doal  la  rwita  aéra  bardée,  fêtiMi 
ob  de  besoin ,  auront  généralement  1  mètre 
50 cent,  d'onvrrt lire  en  gueule,  et  les  talus  seront 
inclinés  i  45  degrés.  Celte  inclinaison  pourra 
cependant  être  modifiée  wlvaot  la  nature  du 

t'Trrîiii. 

Art.  4.  Toutes  les  propriété;;,  bâties  ou  non, 
quelles  qu'eu  soienl  la  nature  et  la  destination, 
f  u*il  sera  oéeeaMira  d*acquérir  on  d*oocupar, 
soit  définitivement  pour  rôlablissement  de  la 
roule  et  de  ses  dé|»eudances  d<>  tous  genres,  le 
raccordement  des  chemins  vicinaux  ou  autres 
ou  la  dMvatido  de  eovrs  d*eau.  sait  proviaoira-» 
mtnt  jjoiir  fxiraire  de»  matériaux,  y  faire 
de«  emprunt»  ou  des  dépAis,  twoat.  empris  con- 
formément ans  lois  en  matière  d*expropriation 
pour  cause  d*utilkié  publique. 

Art.  5  !Voir«  ministre  des  travaux  publies 
(M.  de  Bavay  )  est  chargé  de  Pexéculion  du  pré- 
sent arvéld* 


m.  -  t«  joiun  tais.  -  Cdi  Mtrpréma 
l'art.  443  du  Code  dê  «MiBMrM  (t).  (Monll. 
du  UiuUlallAM.) 

Léo|iold,  etc.  Ut  chambrai  Ont  adorai  noni 
saneUannont  ca  qnl  suit  (t)  : 

Article  uniqiir.  i.'ari.  143  du  Code  fie  com- 
merce est  interprété  de  la  manière  soivante  : 


tanti.  le  6  juin  1844,  par  M.  Maerleu».  —  Momt. 
de«  7  juin  et  30  octobre. — DîscuMion,  le  30  octob, 
— AdopiioB,  le  nénte  Jour  par  48  vdx  eootre  8. 
—  Mantr.  ém  31  eetobre. 

^  Mivcbu  rapport  an  sénat  par  M.  de  Hansijr,  le 
17  lévrier  1846.  — -  Aunale|,  p.  753.— OisQUSsioB. 

ItiM  il  cl  i3  r<Svrior.— Adoption,  NS4,  parWfoli 
(3  abstention»). 

Nontreatt  rapport  k  la  ebambra  dai  fif^NlMn* 
lanu,  le  3  juHi.  t  isiG.  -  Adepliea la mlma|a«r 
par  55  yqix  (4  «b»i«nlioaa). 

(9)  L*ea  sait  que  llatarprêtation  de  rart.  411 
do  Oda  da  eammarea  par  tniio  do  ladivorganoa 
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de  rc  deiiai<<isseinea(  seront  ilécidées  suivant  tel 
principes  généraux  du  droU  et  de  Téqulli. 


Le  tiilll,  \  compter  dy  ^qur  de  rouyertnre  de 

în  rniMiîe,  est  dessaisi  de  plelo  droit  dePadoii- 
pisir^tiov  de  ses  b^foi. 
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s*app<iie  ToptoMB  qui  a  pré- 


ni  i  r  vt  >'!cTé«  entre  la  jorisprudence  dn  l.i  oonr 
e  caisadoo  et  celle  detcourt  d'appel  a  donat  lu'u  à 
de  iongt  débat»  laot  à  la  ehamiire  dct  rcpré>cn- 
%um  <|«'ee  «éMl.  «i  4|M  le  eonlii  aorgi  entra  mm 
eorpa  jndiriairM  t'élail  reproduit  entre  n«s  cbaa- 
bre;  l(  ;";i-lali\r<.  Comme  il  ne  t'agit  que  ilc  l'in- 
ter^r«jialton  d'un  articJo  du  Code  de  commerce 
«ee  lei  pedtiire  détermine  aujourd'bni  le 
jndeia,  aeaa  rroyaaa  unitile  de  donner  aee 
asMl JM  de»  divenes  opieieM  ^»%  lait  nalire  l^so 
et  Taulrc  tydéme;  non»  muit  I>itrnC'rrin«  il  repro- 
duire le  dernier  rapport  faii  an  m:>iijL  par  M.  de 
Hauay,  il  présente  riiitloriquo  des  di*ru»<iiun,  iv 
téffitable  poiat  de  le  ^vaatiea.  et  eo  oiéaie  (emps 
les  «Mlifs  «or  lea^ets  t*< 
valu  : 

«  La  coinini»«ion  à  laonelle  vous  avuz  renvoyé 
l'eiamen  du  projet  de  lai  latcrpréiaiiF  de  Tar» 
licle  44id«Cede  deearawree.  n'ecenii  le  t«cU 
fart  ddlicete  de  veaa  soumettre  saii  rapport,  la 

effHf  c'est  la  »eron<Ii  fo  s  (juo  ce  projet  reparaît 
detaiit  le  sénat,  el  il  y  revient  Bou^Seuleaaeoiavee 
le  rédectien  que  toos  eviei  eni  ne  pe««Mr  ee- 
ceeHIir,  mais  méase  mm  <tre  Meonpafaé  de 

l'eatendemenl  qui  avait  été  iadopté  d'abord  par 
l'aiiire  chanil>re.  t-t  qui  en  tc-m}><'Tail.  an  m<  inkcn 
partie,  les  contéqoeocea  el  la  rigueur.  l.csdo|«il» 
eppiefoedis  deaa  letqeela  dudi  entrée  la  ooamia- 
•io«i  qui  vous  a  soumis  son  premier  rapport  le 
90  avril  1843,  nous  penneltront  d'élrc  plus  »de> 
c  nciscetio  foin,  puisque:  vou«  coanaisiBI dl^à  tons 
les  antécédents  de  c^te  question. 

•  LedisMotimeot  qui  s'est  manifealé  entre  deua 
de  nos  cours  d'appel  el  la  eour  de  cassation.  »ur 
i'intarprétalion  de  l'art.  443  du  Code  de  commerce 
•  é<i'  riiri(ju)c  du  prnji-l  de  loi  qui  est  soumis  lir 
nouveau  à  votre  examen.  La  cnur  d'appel  de 
Uëfe,  par  arrêt  du  4  septendsre  18i9,  e  cendenwé 
Padministration  des  domaines  à  rnpport  rr  à  la 
ma»se  de  la  faillite  Devalcnsart  unt-  soijuiia  de 
3U,(>(iO  franc»  environ  qn  clin  avait  rrçue  liii  f.nKi 
pour  vente  de  diveracs  coupes  de  bais.  Cet  arrêt 
eel  leedé  en  lait  anr  ce  4)oe  ee  payenient  anraii  dtd 
rrrti  noitëricurrment  h  l'f'poquedf!  l'nuvrrlure  de 
la  ^«tlllt(;.  (]ue  le  Inhuiial  lie  comnici  ce  avait  re- 
portée  plus  de  ileui  aiinocs  en  arrière;  il  «it  f<>nilé 

en  dreit  sur  ce  4|ae,  aaa  termes  de  Tari.  443  du 
Caste  de  eemmeree,  le  Ai'ilii  eel  dessaisi  de  plein 

droit  de  l'Bilriîni-lrfilifni  <lf*  srs  biens  À  COft/'/e'' 
tiujour  de  a  jaiUtie.  L  arrêt  décide  donc  in  ter- 
minii,  que  ces  mots  :  à  compter  du  Jour  d*  la 
ftMut^  étMmA  s'entendre  de  Vip9^  4ê  Vmuvêr- 
nom  ét  U  fkiUUt,  qui  est  flsde  en  vertn  de 
l'art.  441.  Du  rf  <ir  r)  ne  coustate  en  aucune  ma- 
nière, SI  que  le»  payements  reçu»  par  l'admioistra- 
lioa  des  domainea  l'aient  été  de  mauvaise  fui  et 
eeee  cannfisseaee  de  l'état  d'iaselvabîlité  du  débi- 
leair»  ni  iine  ces  payémapla  anrelent  eeeasîesMé 
ne  préjotlicr  r|ii(<lcoiM|ue  à  la  maio',  en  re  svtn 
qu'elle  n'aurait  pa«  profité  de  l'«}quiv^lt>nt.  Aiit^i 
«wt  arrêt  a  jugé  expUcitemeut  que  le  dessaitisae- 
.  fetie  rwC  44i  dn  Csde  de 


remontait  an  jour  de  la  faillite;  il  a  jugé  implici- 
lemeiil  que  l'effet  de  ee  des>aisi»»oment  était  telle- 
ment absolu  qu'il  entraînait  la  nullité  radicale  de 
lens  les  payeaneats  laits  peaiérieurensent  à  cette 
dpoque,  som  que  IVieepiten  de  benne  fâl  tar  le 
chef  (fil  ( n  uici»  r.  qui  ne  fait  que  recevoir  le 
payeox  lit  d  une  detic  légitime  conlraelée  avant 
eetle  ouverture,  puisseJaMMia  être  accueillie. 
arrêt  a  été  cassé  par  un  premier  arrêt  de  la  cour 
de  eaaatien  dn  18  février  183K.  et  sar  l»s  conclu- 
siou^'  ronform.  »  de  M.l)efac(|i.  [  1  c n.  1  r  avocat 
géntiral.  Le*  muiifiide  cet  arrêt  étBlili»«eiit  claim- 
mciii  que  l'interprétatioii  la  ptua  oatnrdie  de 
I*ar1.  44S«  la  plus  conforme  »nx  principes  dtt 
droit  eamnsaraial et  au t  prim-ipci  généraux  eu  ma- 
tière d'incapacité,  est  vi  Uv  qui  ne  fait  opérer  le 
dessaisissement  dn  failli  qu'à  I  l'poqueoù  la  fail- 
lite éclate  aux  yeve  de  lous  et  ou  un  jugement 
vient  le  ddciarar.  {Voir  cet  arrêt  dans  le  MiUUUm 
é^ctuàûndn,  année  1835,  p.  387.) 

»  La  cause  a  »'lé  renvoyée  dcvani  I  t  cour  de 
Bruxelles,  uoi  t'a  jugée  dans  le  même  »ens  qne 
relie  de  Liège,  et  son  arrêt  du  4  osai  18M  «  gté 
cassé  de  nottvean  per  nn  seaend  arrêt  de  la  cour 
de  cassation  rendu  CkoMbrtw  réumei.  et  sur  un 
lumineux  réquisitoire  de  M.  le  procurt-ur  gi-ncral 
L>eclM-c(i,  le  liavril  1838.  r  Voir  le  metne  Bulletin, 
eunée  ISn,  p.  374. J  Dans  ce  dernier  arrêt,  la 
oonr  de  cessation  envisage  la  question  sous  une 
ttOOVelle  ^ee  ;  elle  reconnaît  d'abord  que  la  fAillil*] 
ne  dc'i'  iiillf  [in*  le  failli  île  la  pi  Apriëtc  de  ses 
biens,  qu'il  con^rve  ceiiu  propriété  jus<|«'an  ne- 
menl  de  la  vente  qui  en  e*l  faite  |n«cieir«nMnt, 
d'oè  i|  résaltr  ^e  le  dessaisissement  du  failli  né 
concerne  que  l'administration,  et  que  c'e<>t  A  titre 
de  propriiHairc  qu  li  inimmi^lrc,  jusqu'à  \^  uomi- 
oatiea  des  agents.  Fartant  de  ce  principe  et  «n 
«teeriMi/,  eHnt  l'arrêt  attaqué,  qm  «0 dtt$tàlêlêk 
têmênt  rêÊÊUHt»  à  l'ipoquê  de  l'ouvtrlurg  tî^  t» 
fttUiit»,  la  eenr  déclare  que  cette  époque  n'étant 
fixée  puur  In  prcmién-  Lisqui  parle  jugement 
déclaratif  et  lorsque  le  failli  est  resté  puMiaae> 
ment  à  la  lAle  de  ses  affaires,  et  lea  a  admHds* 
trées  comme  propriétaire  pendant  lo  tern|).s  inter- 
médiaire, ce  deAsaisissemeut,  routr.iire  a  la  vérité 
du  Tait,  n'est  qii'uiu:  vér:!  lUIi-  fiction  de  ia  loi  et 
doit  être  distingué,  quant  aux  Itert,  du  dessaisis» 
aemeaC  réel  affit  hé  et  inséré  dani  les  jonmant. 
Tout  le  reUe  de  l'arrêt  est  consacré  ensuite  i  dé- 
mDutrer  que  d'après  la  combinaison  des  disposi- 
tions du  Code  >!•  ci>mnierce  sainement  enteodaoSf 
et  d'après  ioo«  les  principes  du  draû  cenunmiaMr 
raetion  Paulienne  et  sur  la  révocation  des  a^^tt 
frits  au  préjudice  des  créancier,  ce  dessaitiste- 
ment  fictif  ne  peut  entraîner  de  préaoïaptien 
légale  de  fraude  que  vi»  à-vis  du  failli  seuleasent, 
qui  ne  peut  méconnaître  sa  position  et  qui  est  ta«. 
jours  réputé,  lui,  agir  en  frande  ;  vais  qne  lers- 

Jn'il  s'agit  d'acte*  à  titre  oncn  ux,  à  l'exception 
e»  privilt'gi.-»  et  liypothèque*.  ou  lursqu'd  s'agit 
de  pavement»  fait»  par  le  failli,  il  faut  diatingner 

•i  las  tiafs  ont  été  de  bosHM  en  aaanvniae  M  «I  ^nt 
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Promulguons  h  préMuie  loi,  orduuuon»  quVIle 
Mit  rwétm  da  te««n  de  l*Kiat  et  publiée  |iar  la 
voiedu  Mon'iieur. 

Contre- signé  |>ar  l«  mioUire  «Je  ia  jiuUce, 
M.  le  baron  J.  d'Aoelbao. 


réi|«ili  réclame  impërieuMmeol  à  leur  égard  ic 
■MwlioB  d«  t«m  Im  aeiea  4|ui  ool  été  fiita  de 
boMM  faî. 

«  C'est  cet  arrél  qai  a  néeets'it^  1*îfllerprét«tJen 

lie  l,(  Inl  jinr  le  pouvoir  Ic^islniif,  t  i  le  premier 
projet  pré»enlé  par  rKonoralile  M.  trn*l,  alors 
miniklrc  ik  la  justice,  était  oonformc  à  i'opimoii 
de  la  cour  de  cassation,  «1  propMaii  de  fiaer 
l'époque  du  dc«sais»i(ketncnl  i  la  date  du  jngeneM 
(t<^i  latalif  ilr  \»  faillilc.  aiif>i  i|ii<-  l'avril  fait  la 
nouvelle  loi  française  promulguée  te  8  ;iiin  1838. 
(Voir  âfeMll.  dy  éjaevicT  1841.j  L-a  chaiiil>r<-  îles 
rcprêkenlants  u^a  pai  adopté  ce  projet  et  t'e«t  ral- 
liée au  contraire  au  «yMème  dc-scoura  d'appel,  eu 
tix<iiii  l'«-|i< r(|u<-  du  «le»kai»i»«eai«>ii(  au  jour  de  l'ou- 
verture de  la  faillile  Ce  tytlèoïc  ikt  d'ailleurs 
celui  qai  a  été  aovicnu  devaut  celte  chambre  par 
le  gouvernement, dont  l'booorable  M.  Van  VoUem, 
roinislre  de  la  juaicc,  était  alora  l'organe.  Cepeii- 
)ia(il,  i-ffrayto  dct-  abu»  «jtu  |iuuvaient  résulte  r  ilo 
CK  nytièmr,  ia  chambre  ajouta  à  ce  nouveau  projet 
on  amendeoieiitaÎMi  conçu  :  ■  Néanmoimce  dea» 
taUiikcmi'nl  n'entraînera  pa*  d'une  manière  ab* 
(oluc  la  iiulliié  de*  actes  à  titre  oncr<rut  et  non 
constiludfa  (le  privilèges  ou  d'ii)puili('>)ii<  >  |>as- 
aëa  bar  des  tiers  de  booue  foi  avant  le  jugement 
déclaratif  da  la  faillite.  (Voir  ci-daaaiia»  p.  4M, 
■Ole  1.) 

•  Ce  projet  fut  cuviiyé  au  ««.'iiat,  cl  la  cummit- 
aion  (|UC  vous  aviet  notnmfe  à  relie  époque  pour 
aaa  «aaMce,  et  eai  vous  a  présenté  son  rapport  le 
M  avril  a  a  pas  cru  pouvoir  l'adopter,  et  a 
pcuké  que  lety»lèmo  de  la  cour  deca«»aiiori  devait 
être  préféré  comme  étant  plu»  conforme  au  itxU: 
et  A  l'esprit  du  Code  de  commerce,  tt  n'eutralnant 

lea  eanaétpiancea  désastra^aca  de  ajaiène  da 
desaataiaseinenl  réiroaotif  al  leapeHvrbatioBa  oob- 
tnerciate»  qui  pourraient  en  résuî'cr.  Vi.irci-des- 
»u»,  page  4uG,  note  l.'i  Le  sénat  a  accueilli  l«»i  con- 
cluaiofl»  de  ce  rapport,  et  daot  sa  «éaoce  du 
17  juin  it  a  amendé  le  prc^jct  en  rélablisiaai 
la  rédaelloii  piiarili««  «ne  le  gonirerùa»aM  avait 
proposée  en  1188.  (  Voir  eiHloaHWt  p«|*  406, 
note  l.i 

•  La  chambre  des  représentants,  saisie  de  nou- 
vaan  de  ce  projet.  Ta  reovojé  A  l'enamen  d'oae 
conmtaaHMi  do«t  Tlioiinrable  M.  Maeriens  a  pré» 

•eolc  le  rapport  le  C  inm  1844.  Sra  conclusions 
tendaient  au  rétabluicmeul  du  texte  de  «on  pre- 
mier projet,  UMina  lo«tefoialadi»po*ition  eaplioa- 
tive  de*  affotadii  denaiaiioaataat,  qu'elle  a  coaai- 
dérée  cobbo  iaotilc,  jugeant  qu^il  valait  nient 
ne  poser  onenne  règle  et  abandonnn  ulbu- 
■aOB  rapplication  de  la  loi  inlerprélaiivc.  ^Voir 
la  notai, page.  iuS.)  Le  projet  aiusi  amendé  i  une 
grande  mâjvi  <té  par  la  cbambredc»  reprctcntanta, 
est  donc  revenu  dans  celte  eaeeînte  pour  y  stibîr 
une  nouvelle  diieu»*i«n,  et  Vous  l  avez  retivi  v'  a 
l'eanmen  d'une  comniisaion  compcaée  eu  partie  de 
Mobrea  Mnaaim,  wêm  daat  fai  liiaoaear 


.  —  AN  1846,  N*  500. 

500.  —  10  JOiUiT  1846.  —  Arrêté*  roraux 
qui  aeconleHt  .* 

Ju  sieur  Alexandre  'Charfrs).  dr>mh\Hé 
à  BruxeUeSfPlaee  du  Grand- Sailon^  n*  20, 
chez  le  tieur  Stoelet^  son  mandataire,  un 


d'être  l'organe,  aiu>i  que  je  l'ai  été  de  la  pro- 
Mlère. 

a  La  ouealisad'interprétatioBqm  oelte  loi  aoo* 
Iftve  a  été  soumise  à  un  examen  nouveau  et  ap»- 

proforiil I .  I.e  NV>tènu' du  ili  '— ii i >i  ^  nu  i  i  i  i  i  i  m.j i  i  If, 
celui  de  ia  cuur  d'appvi,  a  été  mi»  en  regard  de 
ct^lui  de  la  cour  de  cassation,  con«acré  aujettrd*baî 
par  In  nonvelle  .loi  française,  tou*  les  taxtea  pra> 
près  à  éetaircir  \ti  difficultés  ont  été  pesés  et  eoei- 
paré»^  cl  uiius  avons  eu  rrcoiii  j  de  uouve.iu  aus 
sources  du  Code  de  commerce  ,  c'esi-à-din*  aai 
diaenaaiona  du  conseil  d'Étal  de  France.  Enfin, 
nous  avons  envisagé  le*  conséquences  de«  deux 
systèmes  au  point  de  vuederintérél  du  commerce 
l  I  <Ui  <  r('-dil  |iuMic,  et  viil re  eommit«ioii  e*l  rekléc 
unanimement  convaincue  que  le  dessaisissement 
dent  parle  l'art.  44t  do  Code  de  commerce,  ne 
peut  être  qu'un  dessaisissement  réel,  public  et  no- 
toire qui  opère  ses  effets  vit-à-vis  tïe.  loui,  sans 
que  personne  pui>sc  prélexler  de  l'avoir  ignoré, 
et  qui  ne  peut,  par  coaséquent,  que  résulter  du 
jagament  dédaralil  de  la  faillile.  Cependant, 
avant  de  vous  proposer  un  nouvel  amendement 
au  projet  de  loi,  votre  commission  a  dù  fixer  son 
altenlion  sur  les  ron«'équences  de  »a  résolulion, 
car  si  le  sénat,  partageant  sa  conviction,  persiste, 
eaiBaie  on  peut  le  pnisnnier,  dans  l'opinion  qu'il 
avait  consacrée  presqu'à  l'unanimitr  p«r  sa  déci- 
sion, la  législation  ne  présente  aucun  moyen  de 
vider  ce  conflit,  el  l'interprétation  que  les  Inbu- 
naua  altendeat  pour  juger  Iw  cenaos  qui  leur  sont 
soumises  devieat  réalloBient  iapofwitle.  —  Cette 

silualiun  qui  se  |>rcsciile  aujourd'hui  pour  la  prp- 
micrv  fois,  mai»  qui  pourrait  se  reproduire  à 
chaque  loi  interprétative,  démontre  clairement  le 
vice  de  la  loi  du  4  aeftt  1832.  et  prouve  que  Vim- 
larpréiaiioo  par  voie  d*aaterilé  ne  pont  eonveua- 
blemcril  appartenir  an  pouvoir  léjjrslaiif.  'nr^que 
ce  pouvoir  se  compose  de  plusieurs  brandies  qui 
peuvent  fart  bien  avoir  des  opinious  différentes. 
Mais  en  eaprinant  le  v«u  que  le  gouverMment 
a*oecnpe  au  ploa  tbt  de  cette  mporUnia  qweatien, 
votre  commission  a  dù  rrr-hcrener  néanmoins  les 
moyens  de  sortir  de  l'impasse  actuelle  et  d'arriver 
à  une  solution  qui  puisse  rapprocher  1^  deux 
ayatèmoa  et  faire  ooaaer  entant  que  possible  la  dip 
vei^enee  d*o|Nniona  qui  asiate  entre  lea  dans 
chambres. 

■  Une  vérité  qu'il  est  impossible  de  méeonnaUrc, 
c'est  que  cette  diverfonon  d*opinious  perl«  «aînt 
sur  Tépoque  du  daaanîaiiiMMai  légal  qna  a«r  iao 
effata  de  ce  dataaiaîasement.  Dans  ta  oyatèaM  de  b 

(  ou  r  de  cassation,  1'  f.^ilti  n'r*l  réellement  el  ma- 
tériellement desaaisi  qu'à  d«icr  du  jugeaient  dé- 
claratif, mais  il  est  d^  fb>appé  d'incapacité  dé» 
l'époque  de  l'envcrtura  »  oatla  incapacité  est  même 
absolue  à  régard  de  eertains  actes,  tels  que  les 

I  I  '  I---' ilulions  d'Iij  l'olliè' j  lies .  Ii  -  jlK'iijiu,ii%  a  titre 
gratuit  el  les  paycmcou  des  dettes  non  échues, 
parce  qiM  la  lai  a  «tlaaM  b  laa»  eaa  aaïaa  mm 
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brevet  d'invention  de  quinze  années^  pour 
une  voilure  de  sûreté  applicable  aux 

Ju  êkur  SaimoH  M.       domieUié  à 


Bruxelles^  rue  Terre- l^euve,  n»  3f,  un  bre- 
vet d'invention  de  cinq  années^  pour  une 
Âul^  êuentletU  «Ueo^Usêe ,  dtstiHiê  à 


[)ré»omplit.ii  légale  de  fraude  ,  inaii  quant  à  lotit 
e*  aulret  actes  ou  payementc  que  ie  failli  a  pu 
f!i«r«  «lepuii  celte  époque,  cette  incai^eitéalMoliM 
ii'eïUlc  plus;  fi  s'iU  soni  Idiijl'Ur»  préiutnës  frau- 
duii:U)i  <le  la  pHi  i  du  fdiiliqul  ni'  peut,  lui,  ignorer 
M  situation  el  *on  étal  de  cessation  de  payement*, 
ila  doivent  être  ■laialeoM  vi»-à-vi»  dea  liera  qui 
«nt  ceiiiraelé  avee  hii  on  qat  eut  re^  de  lui  d« 
bonne  foi,  et  dana  l'ignorante  de  ceUe  siiu^ttion. 
Eh  un  mol  te  failli  cet  bien  de»»aiïi,  si  Voa  veut, 
dèa  l'époque  do  l'ouverture,  mais  il  ne  l'ttt  pat  à 
leub  effela  qnelcoaquc»  comme  par  le  jugeoMMil 
déclaratif,  ce  D'eal  qu'un  quaat-deMaiaiaaeawalf 
ou,  comme  fc  tiî  li  r  ui  'U  ratsalion.  un  dr><ai- 
tisaement  Bciit,  el  lou»  U  t  acte»  qu'il  a  pu  [«tirt: 
dans  cet  élat,  et  que  la  loi  n'a  pa»  frappéx  de  nul- 
lité abteliK,  ne  peuvent  être  aauiiléa  que  ceefer- 
«émenl  aux  priocipes  généraux  du  droit  et  de 
Paciîon  Paulienne,  «.l  à-dire  lorsqu'il  y  a  eu 
concert  frauduleux  enlre  le  failli  el  ceux  qui  onl 
contracté  avec  lui,  ou  lortque  la  fraude  a  existé 
ex  ulraque  parte,  —  Dana  le  a^alteie  de»  coura 
d  appel,  au  eeniraira,  le  deataîaïaacaieni  opère  tea 
effets  rétroactivement  el  d'une  manière  ahktdue, 
à  dater  de  l'époque  d'ouverture,  celle  époque  fut- 
elle  reportée  une  année  ou  mémo  vingl-oinq  mois 
tB  arrière,  caame  dana  reanicc  qui  a  donné  lieu 
I  l'interprétation  de  la  loi.  Tout  lea  aetea,  loua  lea 
payemiiitt  f.iit<>  par  le  failli  pendant  cet  inlcr- 
valle,  quelque  long  qu'il  puisse  être,  soûl  frappé* 
àê  oullité  radicale,  lum  les  payements  doivent 
Mr*  nffûtiif  oaM  éfard  iteur  1*  boane  loi  des 
eréanciora  qui  eut  reçu,  d«  liera  qui  ont  eeu- 
ti  <3  le'  ivec  le  failli. 

>  Vaiuement  objecle*l<oo  qu'il  oes'atjii  que  de 
fixer  l'éiioque  légatc  du  deaaaiîitiaaMDt  «l  non  d'en 
délerviner  les  effeta;  qiM  cette  qnMtion  n'a  été 
•oumtte  ni  aux  roun  d*appel,  ni  à  la  cour  de  cat- 
S'iliuii.  cl  que  ce  terail  ajouter  k  la  loi,  iin  I  <  u 
de  l'iiilerprélcr,  que  d'jf  insérer  une  ili»po*i(iuu 
qui  prescrirait  aux  tribWMUx  les  règle*  qui  doi- 
vent être  suivies  pour  aon  a|q)lieati«n.  Votre  COM» 
aiaaien  n'a  pas  trouvé  que  cette  objection  fAt  bien 
aérieuse.  En  <  FTel,  il  est  impossible  de  coosidértr 
d'uQC  naiiiëre  abstraite  le  priuripe  du  dcssaisisse- 
neni  et  d'en  délerniiner  IV-poquc,  sans  envisager 
les  effets  plus  ou  moina  «bàetua  qui  doivent  en 
résulter.  Il  suffit,  pour  s'en  convaincre,  de  joler 

le*  venu  ï.yr  li  >  arréUqui  onl  élé  ri  ii'UM  île  pari 
et  d'autre  »ur  la  question  qui  donne  heu  a  l'iuler- 
prélativa.  l)  iinu  pnrt,  les  arréis  de* cours  d'appc-l 
disent  expliritvmenl  que  l'cxccplion  de  bonne  foi 
dans  le  i-hef  de  celui  qui  reçoit, depuia  l'ouverture 
de  la  faillile.  le  pajemeiil  d  une  dette  anter  > m  >  - 
laeot  couLraclée,  ne  peut  être  accueillie  ;  que.  par 
la  fciltile,teut«»  l«a  dellaa  devienneut  exigibles, 
tous  les  créanciers  acquièreol  un  droit  égal  à  la 
distribution  de  l'avoir  du  failli,  à  moins  qu'il  n'y 
ail  entre  euji  îles  e«u>e>  k'giiitne-  di  |  it  li  n'itce; 
et  que  La  aioiple  bonne  foi  du  créancier  qui  re^il 
M  fCnt  lui  donner  un  pnvilége  ou  un  droit  de 


préférence,  puisque  les  privilège»  sonl  de  ilrict 
droit,  qu'ils  «ont  déterminés  par  la  loi,  et  qu'il*  ne 
peuvent  t'étcndre  an  delà  de  Ma  prévitiena.  DNine 

autre  part,  les  arrét<:  de  la  conr  de  cassation  con- 
iiaerenl  ehiiremenl  le  pnneipc  que  les  aelei  el  les 
payeinouU  fuil»  par  le  failli,  depuis  l'époque  d'ou- 
verlure  de  la  faillile,  peuvent  élre  valablea  daae 
eerlainea  cireensUneaa,  «uivanl  la  benne  M  dea 
tiers  ou  des  créancier»  qui  ont  rc<jU.  fl  r^t  donc 
éviilenl,  en  pré»eiie(.' de  ces  arrèU  coiiiradu-loires, 
que  »i  la  loi  inlcrprélulivu  se  borne  à  fixer  l'épo- 
que du  deasaiaisaenioat  anivanl  l'un  on  l'antre  de 
cea  deux  ayatèmes.  lea  iribnnaus  y  aunebrronl 

désflrmaiii  \ct  nièmes  cansêquence»  que  les  arrêts 
dunl  noun  vcnuiij>  de  parler,  et  par  conséquent,  si 
c\  t,i  a  l'epoqne  de  l'ouverture  de  la  faillite  que  la 
loi  fait  remonter  définitivement  le  deaaaiMaaement, 
Peu  devra  déoicler  à  revenir  d'une  «Muière  abae> 
lue  que  tous  te»  payenir  ni<;  faits  par  le  failli 
depuis  celle  épijquc  «oui  radiealement  nuls  et 
doivent  c>re  rapporté»,  sans  qu'il  soit  possible  d'eu 
UMÎnlenir  un  aeul  en  conaidéralioB  de  la  benne  foi 
du  créancier  qui  l'aurait  reçu.  Sena  doute,  si  foe 
pouv.iit  faire  iable  rxMS,  l'on  pnuvait  fnirr  .il)*, 
traction  Uc»  arrêts  rendit),  el  de  tout  ce  qui  a  Hé 
dit  el  écrit  sur  cette  question,  l'on  concevrait 
qu'il  fùl  poaaibU  do  formuler  eu  qawiquea  nets  la 
loi  ioterfkrélative^en  reportant  i  iSraverture  de  la 
faillite  la  date  du  di  ■  li  UyLruLol,  el  en  laissant 
aux  li-ibunaux  le  sciu  <1  en  delermioer  1rs  effets 
suivant  les  principes  généraux  du  droit  et  de 
l'équité  i  mai*  ce  qui  eût  été  poaaible,  dans  celte 
hy  pulhiÂe,  ne  l'est  pins  aujourd'hui  t  et  puisque  leo 
;:i  I  1  0  [ il  l'v  >::'Ui-,  I  r;i  |i|>i-l  uni  décidé  ncUenirnl  que 
la  nulliir  de»  p«)ecuunls  fails  depuis  l'époque 
d'ouverture  éuit  la  eonséquenoa  nécessaire  de  la 
rétroactivité  du  deaaaisiiianant  jtMqu'à  cette  épo- 
que, il  ést  indispensable  que  la  loi  interprétative 

( , util  iiiit'  une  disposition  resiriclive  queleonque  , 
Si  U  lc{;iKialure  n'admet  pas  le  principe  de  ces 
arrêta  avec  tous  les  effet*  abaelaa  que  lea  ceim 
d'appel  y  ont  alteebék 

»  Ce  sont  e«s  cenaidérations  qui  avaient  engagé 
vol  ri:  c  ninussion,  (tant  le  but  de  concilier  les 
opinion!»  ihksideutes,  à  se  rallier  nu  projet  de  la 
chaœbrt  dea  représentants  qui  fiait  remonter  le 
detaaiaiaseoient  au  jour  de  l'enverture  de  la  fail- 
lile, mais  en  y  ajoutaut  un  amendeoftent  con4;u  à 
peu  prèk  en  ee»  ii  rniv>  :  Aeanmfus  i  f  <!t  ssru  ïît- 
Mmtni  n'entmint  pat  Ut  plein  droit  ta  nuiliié  tie» 
yaxeuteult  f  aUt  par  le  déoUwpûuniêttetéeÂUMt 
cl  el0ê  actes  à  titre  onérems  pmr  M  pmués  depui» 
cette  ipoqucy  autres  que  cemt  eomtituli/s  de  pri- 
vdi  'jc  OU  d'hypothèque.  Seuttment,  lis  j'ourroni 
ilre  annutitt  4i,  de  Un  part  de  ceux  qui  ont  reçu 
dudihiteitromquiont  traité  avec  lui,  iU  ont  eu 
lieu ,  avec  connaietamce  d*  la  eestation  de  te» 
pajfementt,  ou  bien  s'ils  ont  eu  lieu  en  fraude. 
Col  aa><^iulL'ujeol  pourrait  iiu  inc  cdu  kiœplihé  en- 
core, en  ie  restreisnanl  au  pajcment  des  deliea 
dduieat  faU  ptr  le  débUetir,  dafiiia  reutetUire 
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Ju  finir  JMhax9  (Fictor^,  tieutênamt 
au  fe  de  Hgne,  domlcèfié  à  yinvert^  un 
brevet  d'invention  de  dix  année»,  pour 
MM  flipiftf  de  eoype^  éeeShiie  am  hAê 


de  U  ftillite.  En  effet,  e>it  4«  l<  vktMllé  d^aii 
|>ayein«iii  de  iTltc  espèc»  qu'il  (."nçll  (liiiis  raPf;«iro 
VtleOMkrt,  qui  dunoo  iku  à  la  loi  mlerpréiKlivo  ; 
)!•  manière  <|uM  e«l  iautUe.  pour  la  soIuIiob  il(>  la 
^uMlioQ.  (i«  fr'uccnpor  île  la  valulilé  des  acl«s  d« 
loiite  aulr«  iM(ur«  qui  ponrraMol  élr«  CliU|wrle 
fail  I  Ji  puit  l'ouvtriitre  ém !■  fcîMito»  lén  tfe 
dm  lien  lie  bonne  foi. 

»  V«tre  commiuion,  animée  liu  d^air  de  netiM 
fn  au  conflit  r«gi<eltak)fl  qui  diii««  lea  d«ut 
vhambru,  a  d^iiré  connaître,  aur  cet  amende- 
int-nl,  l\>piiiii)ii  iJi»  M,  lo  inin<»*rt' ili-  lajtiiiicf  <jui 
aVtl  raotiu  à  divrram  r«pri»e*  daua  ton  «rin  el 
qttia  pcoaé  qn^l  ai^nil  préfiirablet  |MiPr  laulcoo* 
cilicr,  lie  «c  borner  à  rfnvo>rr  aux  principei  gé- 
nér.iui  pour  iléicrtnincr  !«•»  ifffln  <lii  detMiaiœ' 
■aiiil,  aHu  dit  u'enlrnver  en  rirn   raciioii  ilr» 
Iriiwuaus.  V«tr«  coiaauaaioa,  appelée  A  délibérer 
•ar  eelto  oanvalle  prepotîtien ,  a^Mt  ^nwmnàé 
d*abord  ù  elle  »eriil  «uffiaanle  pour  lever  toute» 
le»  diScullii*.  Eu  ctftl,  rtnvo><-r  auv  principe» 
peur  la  solution  d'une  qucAîion  lluulcll^«,  el  qui 
d«|Miia  l«iigtea>pt  diinae  le*  Iribuitaas,  a'eal>«« 
|MB  \iitum  ««ti«  qacatioii  iadMa*  «t  la  loi  ««m 
lulerprétaiioii?  N';irrivera-t-iipa*'[ii  ^  I  ;ii.lr.rrîiG 
diipoaition  ai  générale,  le»  queMiuix  relative*  aui 
•ffeladu  de»»diai»semeolaeront  tranchée*  par  cer- 
taiaa  ivibvMans  daaa  le  aona  abaetadet  c«ura  d'ap- 
pel, el  par  <l*aiitrea,  parTapplieelUB  J«t|)riBripea 
de  l'action  PhuIh  «inc.  siiiv^nl  la  doctrine  de  la 
eeur  de  caaaationJ  Votre  commiaaiwn  ne  aV»t  paa 
4iaiifliHlé  la  f  ravité  de  cette  obieviion ,  maia  elle  a 
pensé  qoe  ai  l'amcndeiMal  ^«'«li*  pre|MM»  mia» 
par  cepviciton  que  dam  dee  v«e«  de  eooelliallaa, 
était  ailo|>ii'  p  M    l.i  ehamiire  des  rcpi  ë«'nlants, 
qui  éprouve  sans  doute  lo  mène  déair,  te*  tribu- 
naux n  hétileraient  pas  à  reconnaître,  en  présence 
dea  deemcnU  léf  ialatila  aipli^aanl  la  paoaéa  d« 
la  Wgialatnre,  qwe  le  deaaaMaamnent  rt-trwietif  ne 
peut  produire  de»  eifet«  Bii*«i  £l>~iiUi^  <|\m  miv 
qu'oD  lui  »v.iit  attribuéa,  et  que  U  *  ijue^tiKns 
ry  raUacini)t  doÏTent  être  réaoluea  d'après  le* 
principes  du  droit,  de  la  baao*  fai  «t  de  l'dqvMé. 
—  Il  ne  faut  paa  penire  de  vm  qaa  la  èhambre 

des.  ri'pré«ciil<<uts  avait  «  lle-rnènie  ailfui-  ci-  irni- 
|H-rauiei|t  dans  son  projet  iniiniiif,  eu  f.i  s.iiit,  par 
raHMDdaoMDl  dont  nous  awn*  rapporie  !<■  (cxti-, 
anc  exreplioa  relativaaas  adaa  à  titre  onéreux 
et  non  constiiatilb  de  priviléfe  e«i  d'hypothèque 
pj»»«fK  awcc  de«  tiefv  de  l>uiiuf  foi  av.mi  lo  jujj»  - 
■leut  déetaratif  de  la  faillite;  or,  »i  le  nouveau 
pffKjat  q«*«il«  te«a  prdaaato  m  rvfiroduit  plus 
«et  amendement,  ce  n'eot  paa  qa^lie 'en  ait  abaa- 
do«aé|le  principe,  e>»t ,  enmme  te  dit  l'honorable 
ra|>purleiir  tic  li  i  Himnis,  rn,  p>iri:c  »|iie /'  '><  fi 
CM4  égard  tips  rmgle*  tmMWtoMe*  que  l  'on 

pmUt»  ap/m^iur  imdiêëneimmemt  è  Um»  le»  toê, 
«  paru  ehoêt  impottièie,  «I  qu'il  «n  lera  de  eee 
actes  comme  Uc  tous  le*  actee  en  général,  pour 
l'appréciation  deeguele  le  juge  le  comluira  d'à 
frêê  iêe ri^le»  erdiaatfa»  da  droU  el  d'aprè»  lté 


des  chemins  de  fer  dits  atmosphérique^; 

Au  sieur  Battailli  •[n'ppolrte^,  /fis,  do- 
micilié à  Jxelles,  rue  de  l' Arbre-Bénit^ 
m  U7, 1^  hrfifêf  d^UKgiortatton  de  dix  ôit- 


prineiptt  de  Jutiice  ei  d'équité.  Or,  c'est  précisé- 
ment celte  matiine  que  vutre  cormni'--i n,  il'ac- 
co^d  avec  M.  le  ministre  de  la  juktice,  propoie 
aujourd'hui  d'ajouter  en  aaiMdemcnt  au  projet  de 
la  rliambrc  dt'«  représentants,  qui  «ubirait  ainsi 
celle  «eule  modification  que  tou»  le<  paiements  de 
dette*  érhiie*  failK  par  le  l'ailli  depuii  l'ouverture 
de  la  faillite  ne  seraient  pas  nul*  do  plein  droit, 
«laia  pourraient  aenlenent  être  annulés  el  déela- 
réi  rapport.ihic»,  lorsqu'il  serait  prouvé  qu'ils  ont 
été  rc^'u»  en  fraude,  c'est-à-<lirf  nvec  la  connais- 
sance de  la  kiliiation  du  foilli  el  de  «a  cc^'^tion 
de  payement.  ~  Au  moyen  de  celle  explicatiot)  et 
daceltadltlHli^ll,  disparaissent  presque  Ions  les 
inconvdnienls  du  «vttèitie  ilc  dcusaisincmcnl  ré- 
Iroaclif  ;  U  s  droits  dci'  lier&  du  huniic  fui  ionl  ga- 
rantis, et  il  est  à  peu  près  indifférent  que  la  loi 
interprétative  faaaa  partir  le  dessaiaiaaemtnt  do 
jugement  ddelaralif  ob  do  l'époque  da  rouTertntw 
de  la  fîiilîi'p.  ♦>  dernier  terme  peut  uiéme  se  jus- 
tifier par  une  considëraUou  particulière;  savoir 
qu'il  en  résultera  d'une  manière  plus  positive  en- 
core, qa'à  i'^i'd  do  iiillif  la  fraude  oat  tpigoura 
préMinida.at  j|a*kacuttd6a  actea  qu'il  |»anrra  faffa 
d.ins  cet  éiat  ne  pourra  ^tre  mninlcnu  en  ee  qui 
le  cuncerne  par  des  conkidéralii>us  do  bonne  foi. 

•  Votre  commission  croit  utile  d'ajouter  ici 
quelques  conaidér«Uo|Nr  propret  Avoim  convaincra 
que  le  système  dana  lequel  «Ile  peraérère,  relati» 
vement  à  la  validité  d paycnt-nl'.  fait»  par  la 
failli  à  des  créancier»  qui  le»  ont  reçu*  de  boanà 
foi,  i  si  en  hapnonie  avec  toute»  le»  disposition»  à^ 
Code  da  oonaiaroe,  camoM  avec  iaa  nrineipaa  du 
draH  «otafluia*  L*art.  447  du  Coda  de  oonfuiarca 
an  famlt  ma  preuve  <  v  il.  i  rp.  En  décidant  qoa 
tous  mete»  au  payemeiUi  jaitt  en  f'rau>le  des 
eréanelen,  sont  nuls,  c'est  dire  virtuellement  qua 
««««  qui  na  aoot  paa  faite  en  frauda  doivent  éltâ 
maiwianaa;  ai  eerice,  IH»n  ne  peut  ralaolinaMe» 

ment  prétendre  «lUC  cet  arlirle  ne  s'applîqae 
qu'aux  paycment-i  anléneurs  à  {'«.'poque  d'ouvcr- 
turc  de  la  faillite,  «  or, avant  celle  époque,  il  oit 
impoasibla  qua  le  failli  puiaae  pafar  frapdulcnaa- 
ménl  ana  «Ifttn  échue ,  eomale  il  'eat  impaMbla 
que  ton  créancier  soit  en  fraude,  en  recevant  ce 
(|iii  lui  est  légitimement  dA  :  Qui  tuum  rectpit 
nuUam  vttlelur  fraudem  facere.  L.  6,  %  6,  ff.  quje 
in  fraud.  crad.  Aata»  la  oouvalla  loi  franyalpa  dp 
8  juin  18S8,  a'etpliqaant  plus  catégoriijttémeul 
qur  l'.i  i-1  f  1-'  1 17  (1 1 1  1  lté  I  nui  iiicrciî,  Riaintient- 
elle  Uhu  ItR  pa}ftmcni!(  pour  deile»  échues,  fait* 

{lar  le  débiteur,  et  tous  actes  à  lilfia  audreux  par 
ui  passés  après  la  cessation  da  tao  paramonia  ai 
avant  le  jugement  déclaral'if  de  la  raillite  ;  an 
ajoutant  seulement  que  ci  -  [  ivenimi»  et  actes 
pourront  être  annulés,  si,  do  la  part  de  cetii.  qui 
ont  reçu  do  ddWlanr  ou  qui  ont  traité  avec  loi, 
ils  ont  eu  lieu  avec  eaaaaiaaaDoa  da  la  eaaaatîon  da 
se*  payement». 

f   r.l  f|Ui-  Ton  nr'  \\c:\[\ç  p.i*  <îir'  rj'ii-  n-'  ArFicle 

a  créé  un  droit  oouveaii  en  Fraaeo.  car  il  n'a  flîl 
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«n  France  pour  guînt/t  ojw,  il»  5  jMvMr  du  pays,  sauf  à  exiger  d*eiii  uo»  bl4ei|iniM«  qiii 
1844,  ênfa»«vr  ^  *ie«r  IfoUda»  «en  réglée  à  r«mi«Iiie,  ott  inr  frl»|trj||a,  tout 


qtj(  i  iMifirmcr  1,1  dispotition  de  l'ariiclc  147,  en  y 
>ub»i  iluant  (eulemiinl  uoe  rétlaclioo  plu*  c^mplèle, 
pour  mieDs  en  «léternioer  le  %e-nt\  la  loi  l^rançaiM 
lie  18Î8  doit  donc  élre  considérép  conne  inler- 
prétalive  de  la  loi  |iré«xistanie;  petit,  comme 
m  Milit  ent  <l<  -.i^cMe  cl  tle  raîMD,  nou*  «ervir  de 
guide  puur  ioUrpréter  les  dupOMlton*  d«oteu»et 
de  la  loi  de  1807,  qui  MO»  tdgic  eeeeM^  et  il  y  a 
lieu  d'app(i(ju«*r  ici  !p  principe  do*  Inii  28  et  28, 
B.  de  legit>u«  :  non  tti  nouum  ul  prtorei  iêyes  ad 
posteriores  trahantur.  Au  turplu«.  ù  nbu»jcl<  n<i 
lea  juux  sur  le  litre  8  do  livre  43  da  Digeate,  qui 
traite  de  raction  Peattenne,  on  de  la  révocation 
dp  tiHit  fp  qtii  a  éié  fait  rn  fratttic  dt»  droits  des 
créaucicr»,  nou»  jr  triiii¥oii«  lou»  lei  principi^  «^ui 
ont  tervi  de  ba»e  aux  ditpoiitioos  du  Cude  de 
«oeamerce,  co  matière  de  fSiiliiie»  et  Poo  voit  p«r- 
lonldeminer  eetle  peDiéc,  qneleaaetea  fafla  fran* 
duleiitenif'n*  [  r-  Ir'  débiteur  ne  peuvent  étro 
annule*  au  prt  jiulicc  dei,  tit-r*  qui  ont  coiiiraule 
avec  lui,  qu'autant  qu'il*  aii  nt  eu  conoaitMnce  de 
la  fraude  de  e«  débiteur,  L.  I,  6,  S  8;  7,  8.  9, 

10.  SS  9, 3,  4  et  7  {  M,  SS 1  et  V  ff-  f  A""- 

dem  freilitorum.  —  |.a  loi  9  de  ce  titre  nous  four- 
nit tnémr  un  eicmplo  remarquable  :  elle  suppose 
no  dtbiteur  dont  les  créaMcicr*  ont  obtenu  l'envoi 
«a  poweasion  de  aea  biena,  et  4|ui  en  eat  |iar  con- 
aéquent  deaaain,  et  néanneina  elle  décide  que  *i, 
dao«  «  et  t'iat.  r<>  dt'l)it<  iir  a  vendu  à  une  personne 
qui  cunnaikèaii  ta  pu>iii«>u,  lâqurdie  revend  ensuite 
à  un  tiers  de  bonne  foi,  ce  tiers  ne  pMrn  être 
recherché  cl  devra  être  aaintcnn  danaaoo  loiiai- 
«tien  :  BtfNd  fîde  emptortm  non  ttntrt,  quta  «foAi» 
ai  duntnxal  notere  lirhrai.  qni  eumailmitU.  Rien 
de  plu*  iogii^ut,-  ni  dt'  plus  conforme  à  tous  les 
princi]>e<.  du  droit  que  oette  interprétation  de 
l'en.  447  dn  Code  de  c«aiBi«rce.  Le  léctalctenr 
venait  dludiqner  dana  lea  ertielet  précédenta 
quel-  ('iai(  ni  li  <•  actes  qui, A  raison  de  leur  lulurc 
spéciale  et  defi  présomption*  de  fraude  qui  k'j  at- 
tacbeotf  doivent  être  frappés  d*s  nullité  absolue  el 
de  plein  droit,  loraqu'ila  ont  été  foila  dena  lea  dia 
joar*  qui  précèdent  ronverlnre  de  ta  fallltie:  il 
t'occupe  ensuite  <!<'  tout  les  autre»  art*'»  ci  (lc<i 
pajemenls  que  le  fadii  peut  faire,  soit  dans  ce 
mène  délai,  toit  dpjmis  l'ouverture,  mais  avanlle 
jugement  déclaratif}  et  quant  fc  cet  ecte*  et 
payement*,  il  ne  fait  que  leur  appliquer  le  règle 
Çt'iicrale  de  riinitli'  1 1C7  du  f.wdi-  rivil,  ro  dé- 
clarant «ju'iU  ne  S'^nt  annuialile«>  que  *.'\\s  ont  été 
fait*  en  Fraude  des  créancier*.  Il  t  ^l  ilonc  évident 
que  le  législateur  ri-nvoic  à  cet  égard  aux  prin- 
cipe* (généraux  en  matière  de  fraude,  et  dès  lera 
il  faul  hii  n  recbnnallrc  qll>-  le  dc«»fli*i«*pnicnl  du 

failli  remontAt-il  même  au  jour  de  l'ouverture,  la 
validité  de  ces  actes  el  dè  eea  pajementtïie  peut 
être  rontestée,  si  le*  lierai  qui  ont  traité  evee  le 
failli,  ou  les  créanciers  qni  ont  reçu  de  tnl  fetlf 
payement,  ijnuran ut  |i<i>itioci  i-l  u'aTaicnt  pas 
connaissance  de  son  état  de  cv»>aiion  du  p*ye- 
menla;  enr  il  ne  suffit  pa»  ^ue  la  fraude  »oit  lou- 
jeara  préwméa  eskler  dtt  eMé  da  MUît  foi  ne 


peut,  quant  à  lui,  ignorer  Hon  v(at  d'in^oîvahililé 
et  son  ue*»ai»is(ement,  il  faut  encore  qu'elle  eiiito 
anr  le  chef  du  lier*  qui  a  contracté  on  reçu  :  erg 
•a  perlicipalion  à  la  fraude  est  impeialMe,  ti  fétal 
de  faillite  lui  est  incounu. 

•  Vaiiu  mml  vitnt-oo  ilire  que  I  flal  de  faillite 
c»l  toujours  accompagné  de  la  notoriété  publique, 
qui  eu  proclame  l'esiftieuce  aus  yeut  de  tena,  car 
il  suffit  de  combiner  le*  article*  437.  440,  441  e\ 
587  du  Cotle  de  commerce,  pour  être  convaincu 
que  c'i-»l  la  cessai um  ite  psvimcnl*,  et  non  la 
notoriété  publique,  qui  constitue  la  faillite;  Or.tit 
eessaiion  de  payemenit  peut  être  contlelée  par  un 
seul  projet,  à  dater  duquel  I  état  de  faillile  existe, 
quoiqu'il  soit  complètement  ignoré  du  publie  ;  et 
«I  dans  \vs  ii  oi*  Jours  de-  1 1  |  i  njet  le  failli  n'a  paa 
fait  au  greffe  la  déclaration  prescrite  par  l'arti* 
cte  440,  il  peut  éire  poursuivi  comme  banqvero». 

lier  siffifdi»  aux  te-rme*  di-  l'article  ."îST.  Quels 
seraieiil,  aprc-  lnut,  le*  incouvénieuU  du  *^s|0me 

2 ni  reeoniiait  lu  valuliié  tir*  actes  i  titre  onérei|V 
kita  avec  de*  tiers  Jo  bonne  foi,  on  des  peyemeato 
fhila  par  le  déUlcnr  Inaolvable  I  de  tégilimqf 
créan<  ler«,  dont  îr<  rré,int  e>  «ont  échues  el  qdl 
rei-oivcHl  de  lui  dans  l'ijay rati, :c  de  sa  pOfilion? 
S'il  élan  vrai  que  l'étal  de  faillite  fût  de  notoriété 
publique,  comme  on  le  prétend,  lea  créaneieif 
•uralenl'lla  k  se  plaindre  dea  acte*  que  leur  «léM* 
teur  pourrait  faic»-  i\  l-  nr  ])re-jodice,  ,il  i  ,  ,  |e 
laissent  à  la  léle  dv  »e«  atfaire*/  S'il*  ont  a*»ez  ijp 
confiance  en  lui  pour  lui  lai**er,  «aalgfé  MM  insol- 
vahtlité,  redminialraiioa  de  se*  bten«,  peiiveot-il* 
Irenvor  maavata  que  dea  tiers  pariaijcni  cette 
confj.ini  e  et  .  n  i  ntent  à  traiter  «ver  lui,  et  n'est- 
ce  pds  le  t  a»  (i  appliquer  ici  la  règle  de  la  loi  6, 
S  9,  9.  que  in  fraud.  cred.  :  tiemo  enim  viif44wr 
fVaudarÊ  «or  fui  «ctaalei  contenliURi  i  Quant  aux 
payemenla  de  créaucea  éebuea  n*eaC-il  pas  vrai 
que  lo  débiteur  qui  est  laliMi  eu  poM-ctsiuii  de  %i-s 
bien*  devrait  être  condamné  à  payer  s'il  etail  tra- 
duit m  jiisiict  ?  el  c"e*l  encore  un  principe  con* 
•tant  qae  le  payement  ne  peut  être  annulé  alors 
qnHI  eat  hÀ\  par  celui  que  le  juge  aurait  pu  y 
r  iiirvn  lioa'ili'y éiait  rutu^é:  Emnijucm  Prtettt 
invilumtolverecogai.iniputic  non sotvtrCfiniquiult 
•ff,  loi  6  précitée.  $  6.  An  sarplna  a'il  ftllalt 
ane  eaire  preuve  que  le  sj«ième  qae  nou»  loute- 
aena  iel  eat  enlui  qni  eut  le  plu*  en  hkrmouie  avec 

ton»  les  principe^,  eotiimt;  il  i  *i  le  ^eul  qui  le  con- 
cilie avec  la  scrurité  et  les  nérossite^  du  com- 
merce, nous  la  Ironverloai  dans  la  nouvt:||«  loi 
franfahe  qui  le  ronaacre  par  la  diapoaitien  ^aa 
Beat  Mvon*  rappriée  tout  à  l'heure. 

»  L'oNirctlnii  I  ir,  de  l'ariicle  2095  du  Code 
civil,  qui  du  que  les  biens  liu  itèbiitur  sont  l«  gage 
eommun  de  tet  eréoneiers,  mérite  à  peine  une  ré* 
falaliea  aérleaae:  en  effet,  la  disposition  de  cet 
nrtldeaB  fak  que  eontacrer  un  principe  qui  est 
de  toutcf  le*  1»  mon»  ;  elle  ne  *ignifie  autre 
ctiote  ti  ce  n'etl  <{ue  le  prix  de*  bien*  qui  retteai 
•n  débiteur  an  moment  où  les  créuiciere  lâi  met* 
leai  ea  «eale  deto  être  diatribaé  atc»  «aa  gwt 
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iM  reoMigoemenli  nécetuirei  |»our  «iu*ilt  puis* 

MolvoiMlniire  et  «mployer  pour  leur  compte  le 

thtn  dont  il  s*a|{ii. 

Âu  s!eur  Le/)  on  (Antoine)^  dùmleitii 
piace  du  Grand  Sa^lon,  n*30,  à  BruxeUes^ 
ûkez  Iff  slêmr  8tù9M<,  «0»  maiulatalre^  tin 
brevet  d'imporlallun  de  huit  nnnèts  et 

.  huit  tnoiSt  pour  une  seringue  àj»i  continu 
0t  à  pf0Hlon  d'alr^  brevetée  en  France^ 
m  M  faveur^  pour  dUe  am,     14  àprti 


contribution;  mait  elle  ne  leur  attribtie  êHMia 
«Iroit  réel  utr  ce  gage,  elto  «o  berM*  patpr  àne 
rigle  générale  qui  te  moflîfio  ilaiu  lontM  les  eir-> 
COnilanccs  où  le*  «clc>  c  It  s  pajccru  nii  faiis  |<ar 
le  clël)il«!ur  ilolvcnl  4ire  maiiileniu,  en  coaai- 
dération  Ue  ia  bonM  tui  iha  liera,  *oil  pour  tout* 
•atM  eauie.  Banarqucs  qa'avee  le  avatème  da 
dcaaeîiiiteiiient  rétroactif  et  de  la  nallité  aliioluo 
lie  tous  1p4  s  f.iils  \'av  \ii  fuilli  i.t..  [niis  Tt-poque 
de  rouverlurc,  il  faul  i (lolimtol  apjilimiLT  relte 
Bullilé  aux  paycmcnls  faite  au  failli  lui-même 
^luqa'au  jugeaient  déclaratif  ;  en  effet,  s'il  éuil 
incapable  <lc  payer,  il  était  incapable tie  recevoir  5 
il  était  Au  .  1  i(i4,aiil  pour  libcrcr  ion  tl<jbileur 
que  pour  »e  libérer  lui-méaie  via>à-vi>  (le  ton 
créancier  ;  il  faudrait  daAO  que  le  débitaur  dti 
failli  fmjàl  itéralivauMiil  ou  au  moin»  qu'il  prou* 
TiliOivaot  la  diapaailion  de  Part.  1341  du  Coda 
civil  que  lo  paycmcni  <\u"\\  a  fjli  a  lournc  au 
pro6t  du  «(-éancier,  «t  it  cti  facile  de  cemprendra 
cclla  prauva  aarait  la  plut  aooTeat  impoa. 

•  l*ùut  aieut  faire  roaiortir  en  queiquci  mitt* 
tout»'»  Icji  conkvqariK-es  du  nyiièmc  (lue  nout  com- 
bations,  il  •ufHtd'ea  faire  l'application  à  l'espèce, 
qui  a  tlounc  lieu  i  la  loi  lAtarprétativa  da  l'ar* 
ticlc  442  du  Code  de  ««.tnmerce.  L'on  a  vu  t^uc  la 
faillite  de  Valeiuarl  ul  (x  avait  clé  rcporicc  plu» 
de  Jetit  année»  eu  arrière  i  ainti,  pendant  cet  iu- 
lervalle  dv  plui  Ua  daux  ana,  aà  laa  faillia  aoal 
twtda  à  la  léle  de  laor  comatarea  «I  aot  fait  dea 
aflfiiirei  contidérablei,  il  faudrai'  iff  rulri  .jui  tru^ 
Ici  acte»,  Ion»  lu»  pajenienl»  qu  ils  oui  faiu  sont 
nuls  lie-  plein  droit  et  doivent  éire  rapporté*  «an» 
égard  pour  la  bonne  foi  da»  liera {  il  laudrail  dé- 
cider égalanaut  al  d*BMa  flMnière  abaelaa  la  buI» 
lité  dea  payi-mrnts  qu'ils  mit  rri;ri<,,  »auFla  preuve 
qu'ils  auraiciii  proHle  au«  taillit;  vont  pouvez 
voui  faire  une  idée  de  la  cunfuaion  qui  t'inlrodui- 
rail  daaa  |«ii(m  laa  faiUiicat  de  la  parturâiattoo  dw 
cananarea  at  da  râbraBlaanant  do  cfddit  qui  a«i 
cit  In  baic.  fi  r  <■  système  pouvait  être  contaoré 
par  la  législature!  —  YaineoMni ebercberait-on  à 
atténuer  ces  ficbeuses  cooaéqaaicoi,  an  disant 
qu'iJ  appariiandra  teigoura  ans  iribneava  d'eu 
lanpérttr  la  rigoear,  soiirant  les  cireaoalanoea, 
car  c*e»l  là  une  illusion  qu'il  est  impossible  da 
nourrir.  S'il  est  vrai  que  celle  opinion  a  été  ea- 
primée  dan«  une  autre  enceinte  par  quelqaaa 
orateurs,  il  uc  faul  paa  aa  dissimuler  que  le  système 
cooMcré  par  leadeax  eourt  d'appel,  et  qui  a  été  sou- 
tenu successivemeiH  i  ir  deuv  orgiiu.»  du  couver- 
MNuviit,  e»l  i-alui  du  dessauisseiDeut  réirOdcUf 
«f«e  la  nallilé  «Iwelve  et  à»  plai«  drah  de  leua  laa 


184&  et  le  19  mal  1S40.  (MooU.  du  16  juiliel 
1846.) 

Ce  brevet  est  «Htinii  h  la  même  coadhIOû  q«e 
te  prdoddeat,  oeiul  daiieur  B«iUUIe. 


501.  —  12  JUILLET  1846.  —  Jn  ètfi  royal  qui 
convoque  le  collée  électoral  du  district 
de  Soignles  pmtf  lett  deee  moie^  à  l'effet 
de  proùHw  à  PéiMth»  ^un  mtmèr»  d» 


actes  et  de  laua  le*  payement  s  Faiu  par  U-  Taitli  k 
daiar  da  je«r  de  Touvcrtura  da  bi  failliia,  ou, 
eomae  noua  favaai  déjà  dit,  e*aat  ce  ayalèeia  q«| 

devrait  élre  suivi  I.1  jurisprudence,  'i  1^  'oi 
intarprétalive  qui  vous  est  soumise  n'ét-m  pak 
■adBMe)  laiidia  qu'en  adoplaat  ramaademcnt  qiio 
MMM  pmposons  al  qui  oooiiaie  à  laiaaer  ant  iribu' 
naux  la  plus  graada  latiluile.  poar  appréciar  laa 
eIFt  t»  liu  dessaisissement  tuivanl  l.  -  |  i mcipes  gé- 
uéraui  tlu  droit  et  de  l'équité,  nous  avon>i  la  con« 
viclion  que  lou*  les  acU-s  et  payeaaaata  filîts  par 
le  débiteur  insolvable  seront  lOMjaars  mainlany» 
s'il  est  justifié  de  la  bonne  foî  dea  tiers,  et  qna  la 
jurisprudence  se  fornu  th  vu  î éfînilive  sui  it  '<"« 
principes  de  la  nouvelle  loi  française,  qui  u  a  fait 
d'ailIsNira  qna  fixer  d'une  manière  précise  cl  claire 
rinterprétation  des  dispoMiiona  âqatvaqiiea  da  oa> 
tra  Code  de  commerce. 

»  Voire  ei>mmii»ioii  i  i  iii  (li  \.)ir  vous  faire  oh- 
lorver,  au  surplus,  que  l'aniemlemcnt  qu'elle  [uo- 
p»ve  et  qui  tend  à  faire  décider,  suivant  les  prin- 
cipe» ilu  droit  cl  de  l'équité,  les  qaastiaaa  relalivaa 
aux  effets  du  dcssaisissemcul  en  matière  da  falllile, 
n'a  rien  d'insolilc  et  peut  ie  ju>i  fiu  p.ir  de  nom- 
breux exemples.  C'est  ainsi  que  le  Code  civil^ 
aprèaavatr  déterminé,  dans  les  art.  16-id  cl  sui- 
vaiiis,  les  rf^gle»  de  ta  (garantie  en  cas  d'évictiuu, 
ajoute  ilan»  l'art.  1639,  que  let  autre*  question* 
auxtjuellct  pfuveitt  itonner  lieu  lei  tiommages  et 
i  ntéréi*  rèstUiant  pour  l'acquéreur  d»  l'mexicu- 
tiom  de  tm  venu,  dosent  être  dMMe»  «adMmf  let 
règles  uenirates  éiahtiet  au  titi-»  des  contrats  ou 
lies  obîitjaliOHt  coiwenlinnnelles  en  général.  Ainsi 
l'art.  63  du  Code  de  cvmiuen  i^  renvoie  aux  dis- 
petiliona  du  Code  civil  at  du  Code  da  procdilura 
civile,  poer  ce  qui  eonoerae  le*  «éparaliaoa  de 
bieui  eiiti  e  é|u>ux  dont  l'un  est  commerçant  ;  ainsi 
l'art.  74  du  Code  pénal  rcuvoïc  aux  dis|iosilions 
du  Coda  civil  pour  la  solution  des  questions  qui 
peuvani  aurf  ir  coaearnaal  ia  respoaaabiliié  civile 
dana  lea  natièraa  criminalleaf  earreetiaanellea  eu 
de  (lolice,  et  d'autres  eiemplea  anala|«iaa  paiir* 
raient  être  cités  encore. 

a  DdtetaBÎade  par  toutes  ces  considérations, 
votre  commiasion  a  donc  Tbonneur*  naaaieura,  de 
vous  proposer  d'adopter  le  projet  de  lei  inierprd" 
lative  qui  vous  a  >  rL[iVi.r.  c  par  la  ch^mf'ire  des 
représealants,euy  ajoutant  un  amendement  conçu 
daoa  la  aena  des  observations  qu*elle  vieat  de  vous 
soumettre,  et  si  veua  pertafBi  soa  epinieo  lit  cel 
égard,  voici  queAe  devrait  dire  la  rédaetien  dd- 
(iiiiiive  du  projet.  •  [C'est  celte  qui  fanMaejatir» 
d  but  le  texte  de  ia  nouvelle  lei.) 


iftONB  DE  Ltomo  J«*. 

la  chambre  de*  représentant* ,  en  rempta- 

ISiwfialinlitf.) 


1.  —  la  JOiucT  1846.  —  Arrêté  roxat  au- 
tùrfumi  PétabUumênt  ée  nuÊ  êt  placé» 
aux  abords  de  ta  ttallmt  à  Lûktttn.  (Monft. 
du  19jailkl  1846.) 


LéopoM,  elc.  Vu  la  délibérailoo  du  conseil 
commuDal  de  la  ville  de  Lokeren,  province  de  la 
Flandre  orientale,  eD  date  du  18  DOveinbreiS45, 
portant  adopilon  du  plan  d*an  mur  ée  quai  i 
conttraire  de  part  et  d'autre  du  pont  que  celte 
ville  a  été  autorisée  à  jeter  sur  la  Durme,daDs  la 
'  directioQ  du  chemin  de  fer  concédé  d'Anvers  à 
Garni,  et  d'une  plice  imbfiqne  à  établir  i  proii- 
mitc  de  ce  pon  t; 

Vn  la  délibération  du  luêoae  conseil,  en  date 
du  18  juin  1846 ,  apportant  des  modifications  au 
|dao  d*al(Bnenienl  «ilopté  dana  la  «étnce  du 
18  novembre; 

Ta  l*afiadob  dépulalîoa  pcrmaDeole  du  con- 
aeil  provincial  de  la  Flandre  orientale; 

Revu  notre  arrêté  du  3  novembre  1845,  relatif 
à  i'élalilif  sèment  de  la  station  du  cbemin  de  fer 
à  Lukcrcn  ; 

Vtt  rarilele  78  de  la  lot  du  88  mara  1888; 

Sur  la  proposition  de  noa  mlnlalrea  de  inté- 
rieur e*ldcs  travaux  [luMics. 

NoUsavoUâ  arréli-  cl  ari  élcuis  : 

Alt.  Les  délttiéraiions  duol  mention  pré- 
cède aoni  oppronvéea,  Idlea  qn*eltea  ae  ironvent 
ci-anoeiées,  ainsi  que  le  plan  généra!  d'jligne- 
oteul  arrêté  daus  la  s<^aace  du  conseil  communal 
de  18  juin  1846.  (Voir  ces  délibérations  au  ilTo- 
n/lcsrrdu  19  juillet  1846.) 

Art  ».  Les  rues  et  places  publiques  seront  éta- 
i^iies  conferméaMol  au  tracé  rouf  e  dudii  plan. 

Art.  9,  Lea  terratoa  et  bâtiaenta  nécemirea  i 
rétatdissement  desdites  rues  et  places,  et  du  mur 
de  quai,  seront  cmpris,  s*i!  y  a  Heu,  cooformé- 
neni  aua  lois  et  disiiositioos  en  matière  d'eipro* 
printioa  pour  canae  d*nlUité  pnbliiiiio. 

Art.  4.  Le  plan  dn  mur  de  quai  à  con»lruirc 
sera  <koi!mi«i,  »on»  \f  rsi^port  de  l'art,  à  l'appro- 
bauoQ  lie  notre  mmisiri:  des  travaux  publica. 

AH.  8L  Lee  diapoaltiooa  de  notre  arrélé  du 
9  nnyï  nibrc  1845,  qui  ne  feraient  pas  en  barmo- 
oie  avec  ccllea  da  présent  anété,  aoot  rappor- 


Arl.  6.  Koa  minillrei  de  rinlérieor  (M.  le 
comte  de  Theux)  et  des  travaux  publics  (M.  de 
Bavay)  sont  cbargés,  cbaeuo  en  ce  qui  le  coo* 
tt  de  l'oféaitioo  du  présent  arrilé. 
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608.  — 18  loiLLCt  1848.  —  Alrrété^t^tébr-^ 
.tant  axienthm  itodwwueaiow  4ù^4^  rf«  <^ 
houUte  de  ta  Hoaquotto.  (lloni|4^il|d^ 

ai  juiUel  1846.)  T      î.^  "> 

Li'opoH ,  etc.  Vil,  sotis  la  dalP  du  i%  •\tm.' 
1830,  la  demande  de  la  sociétécharbonniére  ^  ~ 
Hatfuatte,  à  Ampsin,  tendante  à  obconir  vm  '  ^ 
oilension  de  cooccwImi  de  minoa  dt  boiiîUe  loo* 
partie  de  celte  commune  ; 

Vu,  en  triple  expédition,  le  plan  de  surface 
dAaaent  vérifté  etcerii6é; 

Vu  les  pièces  Jusiiftant  de  raccomplisicraent 
des  formalités  de  publications  et  d'afficbes  prrs* 
crites  par  la  loi  du  SI  avril  1810  et  Parrété  royal 
dtafi  juin  1897; 

Vn  1.1  rirmnnde  en  concurrence  formée  par  U 
société  de  Ckâteau-du-Sari  i 

Vole  mémoire  du  aleor  L.  deLamInne,  en  dalo 

du  1<r  Juillet  1831  ; 

Vu,  sous  les  dates  des  !(1  juillet  1840  et  7  Fé- 
vrier 184S,  les  rapports  4e  l'ingénieur  du  5*  dis- 
Irlct  et  de  ringénienr  en  chef  de  la  S*  division 

des  mines  ; 

Vu  le  plan  d'aiaeniblafe  annexé  à  ces  rap- 
ports ; 

▼u  l>via  delà  dépnlaUon  pormanenlo  dn  con- 
seil provincial  do  Liés*»  *b  1' 

1845^ 

Vu  l'avis  du  cooiell  dea  minea,  en  date  do 
97  mars  1849  ; 
Vu  le  eabierde»  charfea,  tcoopté  le  89  avril 

1846  i 

▼n  l'arrêté  royal  dn  9  juin  1889,  inatHnont  U 

concession  de  la  Hasçuette  ; 

Vu  les  lois  du  SI  avril  1810  et  du  2  ttiaf  1857  ; 

Coflsi<lérant  que  les  foroiaiiiés  prescrite»  oui 
étéobaervéet; 

Considérant  qne  le  périm'trc  dcm.indé  eo 
extension  f>ar  la  société  de  la  Hasquetie,  m  rat- 
tacbani  particulièrement  A  m  cooceaaioo,  il  y  a 
lien  d*aeenolllir  cMie  demande  ; 

Considérant  que  le  taux  des  redevances,  te] 
qu'il  est  fixé  par  le  conseil  des  mioea,  parait 
auflannt; 

¥■  le  rapport  do  notre  nrfniatro  dea  travaux 

publics  ; 

Le  conseil  des  mines  a  proposé, 
Kona  avons  approuvé  et  arrélona  : 

Art.  1«r.  Il oat  fakè la  aociété  concessionnaire 
de  la  mine  <\f  la  Hasquette,  h  Ampvn,  à  litre 
d^estention ,  conoessioa  des  miaes  de  bouille 
gfsanicaaoaa  la  eommnne  d*Ampein,  provtoco 
de  Liège,  dans  une  étendue  •operflcielle  de  vingt- 
deux  bectaret  vingt  et  un  ares,  limitée,  confor- 
mûœeot  au  |dan  d'assemblage  ei  au  plan  aunexé 
an  pféaent  anété,  ainal  qtt*H  ralt  : 


Oigitized  by 


4M  ItfciMOe  DE  LËOP^Ii» 

Au  nord-ûueri\  à  partir  de  l*taM«rMctioo  det 
-ébMifki  «n  cs>mM         i  «ta  %Ênàm  .d« 

BeiHle  «t  de  NaWmsari  à  AmiisHi,  par  une  ligne 

droite  tirée  !«ur  la  jonction  du  chernîti  dii  Château- 
du-Sart  avec  celui  ^'Ampsio  à  la  Paix-Uieii  (côté 
^It  éii  raiMcim  fie  Beode),  «t  liroloogé 
rniueau  dp  Rende  (point  A)  ; 

A  Vestf  en  desceuilao't  eoiuile  le  ruiiteau  de 
Brade,  cl  en  longeant  lei  limilet  occldentalet  de 
la  conceuioD  île  Chéneux  jusqu'à  la  liome 
S  (  H)  de  In  concr>von  <\q  la  SOêfifêtte,  eo 
face  de  ia  maison  Gille»  Lungi-^e; 

Au  awd«  an  ntivant  la  llmile  nord  de  la  eeo' 
cession  de  la  Hasquette,  par  une  ligne  droite 
««  termitmnt  à  l'intersection  des  chetnios  du 
CbAteau-du-6jri,  du  hameau  de  Bende,  ei  de 
Balbotart  1  Ampelii,  iwinl  de  départ. 

Art.  2.  La  |ir»5scnle  cxicnsion  de  (Oiiccssion 
est  accordée  sous  les  charges,  clauses  et  coodi- 
lions  suirantes  : 

ClAIlTtir  FHKHIEn. 

Travnu  i  d'art. 
Art.  l*'.  Les  cuncessionnaires  se  soumcUtonl, 
INNir  la  préaenie  exientloo,  ans  pmeripliona  d« 

cahier  des€b.ir(;u$  .moexé  à  leur  aclv  de  cun< 
cession  du  2  juia  1830,  en  lani  qu'elles  coocer- 
neot  les  irtvanx  d*arl  à  exécuter. 

Cn«l>lTllE  II. 

Meiure*  de  sûreté. 

An.  2.  Les  cnncc.^sinnnaires  disposeront  et 
CODduirnnl  leurik  trav{}ux,  de  manii:re  à  pourvoir 
am  beiolnt  des  eouMinteWelfrf  ;  à  oe  pat  eon- 

proniertre  Ta  siîrcti'-  [niWiqnc.  la  cnnsni nimi  de 
la  mine  oi  l'existence  de»  ouvriers  ;  k  m  pas  nuire 
'aux  habilailona  ou  aux  eaox  utiles  de  la  ftnrhee. 
Ils  se  contonriernnt,  à  en  t-ffèî^aux  instmeiinns 
qui  leur  %ermy\  ifonnéfs  par  radditaialritton  et 
|Mf  les  lijgénieurs  des  mines. 
Arl.  3.  Toniet  téi  fois  ipié  les  «oneesttoantftrei 

Vou(îronl  èt.iblîr  à  siipri  f5cie  un  ywU^  Oti  tout 
autre  onvragc  d'art,  passager  oU  permanent ,  ils 
en  dunnci-ont  préalablement  at is  à  TadmlnfiMra- 
'tioo  |ir<pvhie)tle,  en  aeeottpagnsnt-cel'aVeriliae* 
ment  des  pièces  n('rr«<iirf<  pour  faire  api'r<*'rrr 
Tutililé  du  travail  projeté  ^  ils  indiqueront  en 
Bléate  ttaifi  te»  dlsimsiiions  géodvalei  ^*jla  le 
iptO|MiMt4e  iNrawIra,  |Mnir  raiéauttoii  éa  cal 
•nvrage. 

An.  4.  A  ctoquc  siège  d'eaploilalîoo ,  il  sera 
diaUl,  pa«r  INiiagif  dea  mvriert,  et  dana  un 

puits  particulier,  ti  )'admin'.«li'atioQ  le  juge  né- 
cessaire, un  système  d'échelles  inclinées,  sùr  et 
facile,  s*él«mlaiit  de  la  surface  juaqu^au  fond  det 


Art.  5.  Les  oatoiwMoonaires  eetwereermit  : 
1*  te  4MV  %l  a  1*IM(Mllir  daa  liBrifeet  d«  H  «on- 

cession,  des  massifs  ou  espootes  de  dix  mètres 
d'épaisseur;  3<>  autour  de  chaque  ban,  des  maa- 
sifs  de  qiiio2e  luèlres. 

Ko  «aa  de  aoatrafaatloo,  lia  a*aDgataM  A 
payer  à  l^État,  pour  chaque  mf^trp  ciibe  soustrait 
à  ces  massifs  ou  au  delà  des  limites  de  la  con- 
cciileii,  me  aoBBM  de  dew  CMia  fra&ea,  an» 
préliiidtct  dea  draifa  éfentiiela  dea  ik». 

CBS  PITRE  UI. 

tiornage  rt  production  des  plans. 

Art.  6.  Dans  le  délai  de  dix  mois,  à  dater  de  l'acte 
de  concessioa,  il  sera  planté  des  homes  sur  tous 
lea  pointa  aerTani  de  limilea,  oh  cette  meaure 
sera  jtiRée  nécessaire.  L'opération  aura  îieu  aux 
frais  des  concessioooaircs,  à  la  diligence  de  la 
dépBtation  provinciale,  et  en  pnUenee  de  l^n- 
génieur  des  mines  du  district,  ou  de  son  délégué, 
qui  en  dressera  procès*ver{)al.  Expéditions  di:  ce 
procès-verbal  seront  déposées  aux  arciuves  de  la 
proTlaee  al  à  ceilea  dea  oommunet  aoitt  lesquallea 
8*étend  la  concession. 

Les  GOUi:essi(>nnaires  seront  teuus  de  faire  pla- 
cer de  semblables  bornes ,  avec  des  inscripUona 
apéeialea,  «ur  les  puits  abandonnés,  pour  wo^ 
server  le  souvenir  des  prlncipalea  ciroooataoeea 
de  l'exploitation. 

Art.  f.  Au  plut  tard,  dans  le  délai  de  deux  ana, 
à  dater  de  l'acte  de  concession,  les  concession- 
naire» adrt  SMi-ront,  en  doubla  expédition,  à  la 
depolaiion  proviociate  : 

1*  Un  plan  parcelirtrewaplot  de  la  «orfice 

lie  la  concps'ioTi,  indi  in.Tia  In  (.nsiçion  des  puits, 
des  bâUmenis  et  autres  eonstruciioos  apparie- 
MOI  i  INnpIoltatlon.  A  ce  plan  aeroM  amiexdea 
deux  projections  verticales,  sur  des  plans  pa- 
tallèies  à  In  direction  et  à  l'inclinan'in  r.<^n^rMe 
des  couches,  et  indiquant  la  posiiion  et  la  pro- 
iDwleiN>  dea  pnlia,  PaHwa  dea  ftiea  du»  lea 
parties  reconnues,  et  la  hauteur  raladwdaa  ptin- 
cipaux  points  de  la  stirficc  ; 

îtP  Pour  cb«que  couebe,  un  plan  horixonlal  ei 
le  nembit  de  «eopee  eido  iiwjaaiiaws  «erlichlia, 
nécessaire  paor  la  reprjaaôlatlao  IdAift'daa  tr«- 
vaitt. 

TOoa  ces  pions,  coupes  et  projeetlens  seraot 
dressés  à  l*iéoitaUo  d*aii  nilUmètre  pour  mètre, 

et  divises  en  carreaux  d'un  centîmètrf  de  rAtéj 
la  oorres|iondauce  entre  les  différents  pians  »era 
Indiquée  an  moyen  de  lellrei  et  de  nuaaiioe 

communs. 

Art.  ë.  Chaque  année,  après  la  production  He<^ 
irièces  meniioonées  à  IWticie  précédent,  les  con- 
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'  à0  jttBviw et  <te  ^aiilsl^  toc  fitasS)  coupes 
«t  proJecltMif  tlM  invaot  «léenté*  dans  chaciue 
couche,  pendant  ie  cours  du  seoMitr*  préeédMt  ; 
cps  »1«  tails  «eront  reporté*  eoiaite  «ur  le»  plana 
gÉQéi  aui  des  travaux  exécutés  daos  les  même* 
CMwfaw,  d*«|w<dt  tes  inatraeiio^t  qui  seioai  doo* 
nées  par  ringénicur. 

Ces  plans  seront,  comme  les  précédents,  dres- 
Étt  M  iMffèflBC,  t\  divlttés  en  carreaux  marqués 
M»  ihté»»  )eiLi^  et  QuméMt. 

A  cet  pnvof  sera  jointe  muc  copie  de  la  partie 
corre»|>ou<laate  du  registre  d'avancement  des 
iMtinrt,  Mira  m  ttd|«  i%tv(l«HttlMi,  dMftK 
mément  à  Part.  €  dn  ddertt  Impérial  du  8  Jan- 
vier 1813. 

Art.  8.  ta  cas  de  reftis,  de  négligence  ou 
diMMcihade  d«  la  pian  dai  eooeeaakmaaiNt, 

t'D  ce  »|ui  concornc  TexCculion  des  deux  articles 
précédents,  ils  supporterual  tou<i  les  fr.tit  des 
opérations  qu'ordonnera  la  députaiiuo  perma- 
nente Vfu  conseil  ptoviadiat,  poar  Mra,  d*aAee, 
lever  les  plans  on  rccuciltir  les  rer)sti{;nemei;li 
retiols^sdit  par  les  ingénieurs  des  mines,  suit  par 
laifti^oMfl  p^nàUM  déléguée*  à  tAC~ 


solidairement  responsables  de  toutes  et  de  cfia- 
cttaa  dea  rondititma  dé  hmr  eoneeaaion,  pour 

rcxécutioo  de^iuclles  ils  seront  tenus  de  tbira 
une  élection  commune  de  domicile,  ah  toutes  les 
ponrinifei  pourrout  être  exet'cées  comme  .<  yia- 
aleite  féal  et  i  partawM. 

Art.  15.  Faii'f.  pu  ir<!  roncesslonnaires,  do 
continuer  les  travaux  d'exploitation  et  d'exécu^ 
<•>  M  conditions  qui  préoèdcBl  on  qui  dérivent 
de  la  coticfMion,  la  révocation  de  cet  aciapoam 

tire  j»rnnoncéc,  sans  préjudice  de  toulei  antre» 
mesurer  autorisées  par  les  lois  ou  par  les  régle- 
mentai. 

A'rt.  16.  1,0  taut  des  fOdi  vànce<  (Tfifs  aux  pro- 
priétairet  de  la  surface,  |K>ur  la  partfc  de  ter^- 
raiaa  comprise  dans  la  présente  i-xtension,  est 
délarailtté  aioal  qu*il  aoll  :  radevance  Axa,  «la- 
quante centimes  p.ir  hectare  ;  redevance  proporw- 
lionoeile,  un  pour  cent  du  produit  oet  de  l'es- 
ploltatloD. 

Notre  ministre  des  iravjux  publics  (M.  de 
vay  en  chargé  le  iv  vrfinion  du  préseol arrêté, 
qui  ïera  inséré  au  ù^onUeur. 


CUMTBB  IT. 

Art.  10.  Les  conceslionnaires  contribueront, 
en  raison  de  l'élertdiie  de  leur  concession,  à  la 
dépense  qu'exigera  la  cuotcctiun  de  ia  carte  gé- 
itériAè^iditMa. 

Art.  H.  Aussitôt  (jup  rexploilation  sera  en  ac- 
tivité) les  concessionnaires  mettront  gratulie- 
InAt,  I  th  diiipoilAah  du  gotivernémeni ,  une 
série  complète  des  produits  de  leur  mine. 

Art.  tS.  Ils  ierOut  tenus  de  prendre  pirt  à  la 
cais<e  de  prévoyance,  établie  à  Liège ,  avec  J'au- 
tarlMllon  da  gonveMwoieBt. 

Art.  \~.  Ils  seront  tenus  ii'<  \ i  i :tr  par  eax- 
Bléaca,  et  non  par  fermier  ou  â  forfait. 

âtt  -tê*  k  toutes  lea  époques  oèll'aino'aera 
poaiédéo par  «no  aadMM,  «a4teao«iéli  aini  Mue 
Je  désigner,  p,ir  une  déclaration  faite  au  iccréta- 
'riat  du  gouvernement  provincial,  celui  de  ses 
'tfilÉflMt  00  le  déléffiM  aaqiièl  elte  antii  ifoilM 
les  pouvoirs  nécessaires  pour  corresfiondre ,  ta 
*on  nom  ,  avec  l*à«tftrité  adminf'frrtfivf  ,  ist,  en 
général ,  poor  la  représenter  devani  radnnniv 
ifWoft ,  tant  en  ddUMlalit  qu'en  dMadaM.  €e 
fomfé  de  pouvolN  d«l»ni  Hfo  tfdHldlWtlllMaiilèr 
en  Belf  iqne. 


S04.  —  13  jLiLurr  IBl^  —  MnfUiretyalptit»^ 

tant  étabOstemcnl  de  barrières  sur  la 
route  dt  Uujr  vers  Slavelot.  (Moniteur  du 
IBjufllellSie.) 

Lèopold,  cte.  Hevu  notre  arrêré  ilu  jiMn 
18S9,  qui  a  rtt'crélé  là  construction  d'une  rouie 
de  Huy  vcr.<  Sfaveloi  ; 

Vu  l'ai  t.  5  de  la  lui  du  10  mars  1838  {BiiUel'm 
Officiel^  u°  8^,  purlaul  que  l'emplacement  de» 
Urrlèra»  i  éUthNr  sur  les  rooie»  ooavellei  iftt 
réglé  |»ar  le  gouvernement; 

Considérant  que  les  travaux  de  construction 
de  la  partie  de  la  route  précitée,  compris  entre 
lea  routes  de  Liêfo  k  Moaoi  «i  de  Frajroenx  i 
Man-be,  sont  |(  rminé^  et  qu'il  y  a  lieu  de  Axer 
t'emplacemi'Ui  de  la  b.ti'nére  i  y  établir; 

Sur  la  propositioa  de  nôtre  ministre  des  Ira* 
▼au  paJUlea, 

Noua  avons  arrèn'  ei  arrêtons  : 
Art.  I»'.  1!  sera  <5i3bli  sur  ta  partie  .le  la  route 
(te  Huy  vers  Stavelot,  comprise  entre  les  roules 
dO'Llégo  à  DMnt  etde'FraToeux  i  Ilirclie,  biio 
barriéiT  dont  i'-  mplacemeni  ci  les  lloiltM  do 
lieroeptiot)  sont  Axés  ainsi  qu*il  suit: 
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D^puit  l'inlortcclion ilu  chemin  Je 
N(Kl«ve  à  Yill«  jutua'à  celle  du 


Ta^o  ctilièrc  d«ns  1t  ilirection  *er»  la 
roule  de  Frtjfoeux  à  Marche,  et  muI«- 
laent  denri^am  dam  ealle  ver»  te  roatf 
daLidfiè  Matai. 


au  taflf  atanlatoiarlanatièn, 


Art.  8.  La  liia  «era  perçue  à  ealtu  barrUra, 

on  i  intervenir  uKérieuremenl. 

Art.  3.  Naire  minUlre  det  travaux  public*  (M.  de  RaTay)  ett  cbar^  de  Texéculioa  du  pfé> 
Miit  arréil. 


505.  —  14  JOiLLBT  1846.  —  Arrêté  royal  re- 
latif à  la  composilion  du  cadre  fin  em- 
piojrét  civiU  du  département  delà  guerre. 
(MMiH.  du  16  juillet  fSM.) 

Léopoid,  etc.  Hevu  l'art.  U*  de  notte  arrêté 
du  30  teptembre  1S4S{ 

Contidéraot  que  le<  disitoMUnn?  :\r  rri  article 
iaiueot,  à  Pégard  do  la  coaipoaittoij  du  cadie 
det  employé*  «Mit  du  déparieroent  de  la  |narre, 
des  doate*  qa'll  imporie  de  tm  c  cetier; 

Vouisnt  dViiiI'Mir»  a|>[>nt!rr  à  ladite  composl» 
tioo  quelque!  mmiiticaiiun»  reconouc*  oécet- 
laire»  pour  M«rir  auii  emploféi  daal  il  «l 

question  les  chanter  •l\iv.incemc(il  qnM  con- 
Tient,  flanfriDit^i^lduierviec,  de  leur  accorder  ; 

âur  la  pro|>o»itton  de  noire  ministre  de  la 
fuane, 

Novf  avooa  arrêté  al  arréUNu  : 

Al  t.  Le  cadre  Hc!  pmplofés  civils  du  dé- 
partement de  la  guerre  est  dvAoilivement  fixé 

I  Ckaf  de  diA  ision, 
51  sous*ctacfg  (ic  diviaioa, 
6  chefs  de  bureau, 
li  •etta>eheli  de  btiruau, 
15  employés  de  |t<-  clasw, 
15      id.     deâ*  id., 
10      id.    de  3*  id. 
Art.  t.  Le»  eaadldaia  A  IHibianiloa  de  placée 
vacantes  de  réd.icteurs  ou  d>x|iédiiionnaires , 
devront  rubir  un  examen  devant  une  coouBis- 
•ioD  noumée  par  le  nlnbtre,  qui  arrêtera  lae 
programmes  du  concours. 

A  mt  l'ic'  ^•f[^\,  les  anciens  oficiert  et  fous- 
officicrs  Auioul  la  préférence. 

Alt.  S.  Le  ma:rimmm  du  uallcaMnl  aanuel  dea 
e«ilaf  és  eitUa  ait  Oté  oonme  nH,  savoir  t 


6,000  Franci  au  chef  de  divitloo, 
5,000  franco  aux  ^vous-chr^s  de  divisioo, 
4,000  francs  au&  chef»  de  bureau, 
8,000  franci  aux  toui-elMlli  de  iHiraan, 
2,400  francs  .hit  employés  de  Ir*  classe, 
1,800  francs  aux  employés  de  S*claaae, 
f  ,000  franes  aux  employée  de  8»  ctaaafe. 
Art.  4.  Lc.i  chefs  ctious-cbefi  de  divisloo,  ainai 
que  les  chefs  de  bureau,  seront  nommés  par  nous. 
Les  sous-chcfs  de  bureau  et  les  employés  de  îf*, 
0*  ei  3<  classe,  seront  nomméi  par  notre  mlnia- 
trc  de  la  guerre. 

Les  arrêté <(  de  nomioaUea  Axeront  le  montant 
des  traiiemeois. 

Art.  5.  Lee  aitributioni  du  chef  4a  difiaioo  al 
dos  «011$  chef*  <!e  iiiviaiofi  ierunt  réglées  par  le 
ministre  de  la  guerre. 

AA.  0.  Hoire  ministre  de  la  guerre  (M.  Prisse) 
est  cbarf 4  de  l*exécniioo  du  présent  «rfêid. 


506.  14  musT  1046.  —  Jrrêlé  rourat  dà- 
eiéÊÊOÊt  MM  rw  Âr  dê  Wntttttê  à  LÊUhies, 
(Nottlt.  do  16  juUiet  1616.) 

Ldopotd,  etc.  Revu  notre  arrêté  du  16  JuUJeC 

1840,  (lécri^lant  la  construclioa,  dans  le  Uainaut, 
d*uae  route  provinciale  de  Tournay  à  Frasnes; 

Vn  la  demande  de  la  dépuulioo  permanente 
du  conseil  provincial  duflaiuaut,teaidauM  A  ub* 

tenir rar!tori«3iinri  il'iMahlir  nue  roiitcde  FrasaeS 
à  Lessmes,  eo  proloogemeut  de  celle  précitée; 

Goniidérant  que  i*nUtilé  de  eeiie  commaola- 
tinn  a  été  MiSsammeot  cousiatée  par  une  en- 
r)u^(e  ouverte  en  oonCennité  do  notre  arrêté  in 
21»  juillet  ItlSij 

Sur  la  propoalUoa  do  notre  ntaiitra  déatro- 
vaot  puiilicst 
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NiHH  avoQft  arrét«  «i  arUtoHê 
An.  1«.  Il  Hra  w«irujt«  iu»  te  l|*ina«i. 

Mil  direcff'mrnf  par  la  province,  soil  par  voie  de 
concewiOQUe  |iéa|ea^  Ja  propriété  demeuraiu, 
■««UBoliu,  à  la  proTinee,  une  rouie  provinciale 
de  FrasncB  à  Lesiioes. 

An.  2.  La  ditposilioo  générale  du  tracé  de 
cette  route  etl  indiquée  au  piao  aoawé  au  yré- 
«eol  arrêté  et  apprauvd  par  notre  nwNtn  4et 
travaux  ptiblics. 

Elle  aura  une  longueur  fit»  17,019  mètres 
40  ceoiinètres,  eu  ëgani  aux  courbet  d«  raccor< 
dencot,  et  »e  coai<owra  de  oeol  aUgoetneiiU 
dont  la  dc»t  ri|ilion  suit  : 

Le  1"  alignement,  en  prolongement  de  Paxe 
de  la  rue  de  Buiaaeoal,  «ur  une  longueur  die 
12  niClre»; 

Le2«  alignement  ff-ra,  nvec  te  \u-''rr,\vui,  „„ 
«ogie  à  gauche  de  168«»  5u'  ;  «a  longueur  i«ra  de 
M6  mètre»  4i  cent.; 

Le  ô«  alignement,  faisant,  «veclë  préeéilwt, 
tio  angle  à  droite  de  163*,  wn  une  roaguevr  da 
«IniitreaSOceoLi 

Le  4«  aligoemcoi,  fony  dm  147  ro«lie»,  fkni, 
arec  le  précédent,  un  inErfc  h  gauche  de  163>40'; 

Le  5*  alignement,  long  de  lô7  mèires  70  cent,, 
fcrt,  avec  le  précédent,  un  angle  à  droite  de 

l«  e«  alignement,  long  rte  542  mèirc^.  fera, 
âf«ç  le  prêchent,  un  angle  à  gauche  de  175«4S'{ 
Le 7e  alignement,  tong de  99  mèiret.  Ht»,  aree 
le  précédent,  «n  angle  à  droite  du  I57o30'; 

t«  8»  alignement  parlira  de  rcxlréroité  «Iti  [.r. 
eédent  ;  il  »e  tiendra  dank  l'axe  du  chemin  vici- 
nal ;  ta  loueueur  aera  de  376  métrés  50  ovt.| 

(  "  a^alij.ijement.  Iniif;  .le  12C  iiièlm, iarOiern^ 
aur  Id  doitc,  un  angle  de  170o  au'; 

Le  10»  alignement,  long  de  105  mètres,  for- 
mera, sur  la  ganehe,  un  angle  de  1M*« 

Le  lUahRiunjcnt.  long  de  27  rnôtio^  90  rnu., 
formera,  *ur  la  ti^ucbe,  un  angle  de  16i«  i6'i 

Le  f9«ayfnemeat«lonf  de  91  mètre»  70  cenl., 
tarniera,  cur  ta  dioiie,  nu  .mglede  I0l«éft'; 

Lel3»aligDemeni,h)nt;  d.  179  mitres  80  cem., 
Ivmera,  «ur  la  dro.te,  un  angle  de  15(i<»  4e'  ; 

Le  lée  aliiaenmi,  iMf  de  IM  mètre»,  fat^ 
Bera,  $m  \a  <(t  oiie  un  angle  de  154°  30'  i 

Le  15«  aii|^u«nieiii,  long  de  8i  luétre»,  fer- 
«an,  anr  In  «anche  ne  angle  de140>S0'; 

Le  16*  aligntmeni,  long  de  36  mètret.  fo»* 
mera,  »ui  b  diotte,  un  angle  de  fS^^  25'  ; 

Le  17«  alignemeiM,  leng  de  Ml  mètre*,  ft^r- 
■en,  «nr  la  droite,  aa  aogfe  de  11»»  40*; 

Le      alignement,  long  de  141  mcires,  lbr> 
«era,  »ur  la  gauche,  un  aoRle  de  160»  50  ; 
In  tO«  «ligncment,  long  de  loO  mètre»,  ror- 
^  Mir  la  drabn,  va  aagle  de 

>»ri*-*aemi«liii. 
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Le  iit*  atiguemrnf ,  imn  de  70  mèir^s.  rormern, 
II»  la  drotte,  un  angle  de  164  degré»  30'  ; 
LiSt*nli«Mniot,  loof  de  08  raètiv»,  fer» 

mera,  sur  la  gauche,  un  angle  do  168  degré»  40'; 

Le  at«  aligneatenl,  long  de  iao  mètre», 
mera,  •vrleyanolM,  un  angle  de  164o  SO'; 

Le  33o  all(;nement,  lenf  de  170  mètrea 
mera,  sur  la  doile,  un  angle  de  18©»  20'; 

Le  Si»  alignemcoi,  long  de  50  mètres  30  cent., 
formera,  mit  la  Ramshe,  im  angle  de  161»  80'  ; 

l  e  250  arien,  m:  nt,  long  de  194  mèlrf  s  r.O  c  nt., 
formera,  mr  la  droite,  un  ariRic  de  1 18»  :î5'  ; 

Le  00"  aUgnaaient,  long  de  7d  méirei  40  cent., 
formera,  »ur  la  droite,  un  aof  le  de  tV»  SB'; 

Le97»'.Hifrnemfnt.  N.n,;  <lf.23  mHve^50  i^nl  , 
lorwcia,  »ur  la  droite,  on  angle  de  »l  degriSs; 

Le9l»all6ninnent,  long  de  164  mètre*  70  cent., 
formera,  snr  la  canche,  un  angle  de  104*SO'; 

l.<!  39»  alignement ,  long  ife  T,i  mètre»,  foi^ 
mera,  »ur  la  gauche,  un  «ogie  de  170o; 

LeSOeaHgoement,  lonf  de  167  métra»  90  ee«t., 
formera,  sur  la  c.iuch.  .  un  an{(le  de  17t»} 

LeSl»  alignement,  long  de  243  mriipg, 
mera,  anr  la  gauclie,  un  angle  de  130»  56'  j 
l  e  52*  alignement,  long,  de  990  métrm, 
mera,  sur  la  droiie,  un  3ti;;ie  de  1  Ilo  30'; 

Le  33»  aiigoemeni ,  long  de  îWii  mètre»  10  oeni,, 
forme»,  »«r  la  droiia,  an  angle  de  179»  10*  ; 

f.c  31e  aii^n. ment,  long  de  198  mèUe»,  tof' 
mera,  sur  la  gauche,  un  angle  d.  155«50'; 

Le  55e  alignemtoi,  luog  de  ii3  mètre»,  lur- 
mei  a,  sur  la  droite,  on  angle  de  119*  ; 

Le 36»a»ign(meni.long de  »9»mCire8  70ce«., 
formera,  sur  la  droite,  uu  abglode  128»; 

Le97e  aligoemenijleng  de  496  mètres  âO  cent., 
furmei  a,  ^ur  la  gauche,  un  angle  de  160»  } 

Le  38e  alignemeiK,  long  d«  184  métret,  fop« 
niera,  «nr  la  gauclte,  uu  angle  de  179*  { 

Le  99»  alignement,  long  de  149  mètre»,  fon* 
mer.i,  sur  la  dioîte,  un  angle  de  143«6'; 

Le  40e  aliguemeut,  loot;  de  1 7î  mèirei  30  cent., 
formera,  »ur  la  droiie ,  uu  au^ie  de  143  degré»  { 
Le  41«  aHgneflMBt,  long  de  139  «aétre»,  tor^ 
mera,  »«r  la  nanehe.  un  ançlc  de  ItiS»  40' j 

Le  4ï«  ali]iuement,  long  de  65  mètie»,  fofw 
mera,  sur  la  gauche,  un  augle  de  I70«  46'; 

Le  48«aligi)emint.  long  de  ill  mètrea  00  cent., 
formera,  »iir  l.»  drosie.  un  anb'le  de  175  <legré«  j 

Le  44«aligoeiMent,  loug  de  456  mèiratMceot., 
formera,  «nr  la  dfoito,  an  angle  de  189e  4r  ; 

l  e  45«-  alignement,  loat;  île  169  mètre»,  far- 
mera,  »ar  U  gauche,  tut  aw^Je  d»»  ilO»  20'^ 

Le  46>  aligoemeoi,  long  de  395  mètre» 60 cent.; 
fermera,  «nr  la  drolie,  un  angle  de  170«  99'  j 

Le  47e  alignement,  loui;  de  i07  nièiie»^  «mw 
mera,»ur  la  droite,  un  angle  de  l6Uc  â5'  ; 
La  M*  alignement,  long  de  135  mètre»,  toi- 
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m«r«,  sur  ta  gauclic,  un  aogle  de  179  degrés; 
Le  49*  alisnerorai,  iMg  tl«  109  mèirci,  for* 

mera,  lurla  «irolie,  un  an^^lc  do  131o35'; 

Le SOealignemctit,  Jonpde 385  raèîrcs80  cent., 
toimHT»,  lur  la  gauche,  un  angle  de  iiS  degrés  ; 

l.t  61*  «lif  nemettt,  loof  île  98  aèim  59  etnl 
formera.  »ur  la  f;.iuclie,  un  .inulc  ilr  ÎC"^  "  !0'; 

I.C  5i«akigneinco(,  long  «le  123  nièlresiiOcent., 
foraicn,  Mir  la  droite,  un  angle  de  1S9  degré*; 

Le S3e alignement,  long  de  lOt  nftire»  20  ccni., 
Ibraiera  ,  sur  la  «IroKc,  un  nnglc  de  168o  50'  ; 

Le54«ali8aenien(,  long  de  166  œètrei  10  cent., 
Ibrmera.  sur  la  droite,  m  anfle  de  149»  59'; 

Le  55e  alignemeni,  ioog de  98  mètres  80  cent., 
formera,  sur  la  p:iuche,  un  anple  de  167«  10'  ; 

Le  56*  aliguemenlt  long  de 55  inèires  70  cent., 
fonnert,  ter  la  droite,  m  angle  de  147*  59^; 

Le  57e  alignement,  long  de  53  mètres  20  cent., 
formera,  sur  la  g.-iuche.  im  angle  de  131o  30'; 

Le58«aligoeiDeii(,  ion^  Uel4Smèire»79eeiii., 
formera,  sur  la  droite,  uo  angle  de  1 17»  35'  { 

Le  59«aU|nemeut,  long  de  87  mùirfs  50  ceotn 
formera,  tur  la  gauche,  un  angle  de  liSo  30'  ; 

Le  99ealif  oemeoi,  loag  de  188  mètrei  99oeot., 
foi  mer.-),  sur  la  gAuchc,  un  angle  de  158"  40'  ; 

Le  6i«  alignement,  long  de  67  mèln-s,  for- 
meia,  sur  la  gauche,  uo  augle  de  156"  10' j 

1^  99«  aligneoMOl,  lectg  de  5S  nitrei  19  cent., 
formera,  sur  la  Rauclic,  nn  angle  de  177»  40'; 

Le  63*  aligacment,  long  du  559  m^Hrca,  for- 
mera, aar  la  droite,  ua  angle  f  88«; 

Le  64'  atigneneai,  loof  d<;  9C  mèirea,  for* 
aéra,  sur  la  canchu,  un  angle  68'<  55'; 

Le65«  alîfiocmcut,  long  de  104  luèlrciâOccnt., 
feroMra,  aar  la  droite,  nn  angle  de  141»  49*; 

LetiO'alicncniciil.  ttui;;  de  144  mètre»  50 cent., 
formera,  sur  la  gauclic,  un  aui;lu  de  IGO»  15'; 

Le  67*  alignemeol,  long  de  65  mèiret  40  cent., 
formera,  sur  la  droite,  nn  angle  de  470  degréa  ; 

Le 68«  aliijnrmpnl,  loncde  215  niéirr-!  SOcent., 
formera,  sur  la  gauche,  uu  angle  de  lCâ«  05'; 

Le69e  alignement,  long  de  897  mèlrei  89ceot., 
formera,  sur  la  drait<-,  un  auf,  e  de  Hô»  15'  ; 

I  '•  VO' aligne m-ni,  Ion  -  l>"^ '277  mètres  1U  cent., 
(ormtra,  sur  Ki  (jauchc,  un  angludo  168  de|;rés; 

Le  7t«  atlgnemeni,  long  de  195  mètrea,  for- 
mera, sur  !a  dioilc,  un  aiii;'c  d«;  17Ôo  20'; 

Le  72e  aliffueroeul,  long  «le  87  inèirca  30  cent., 
fermera,  sur  ta  gaeche,  uo  angle  de  195*  10'; 

Le  ïSvalifoemeol,  Ioog  de  mèires  20  cent., 
formera,  ^ur  la  dnvite,  un  angle  de  131°  35'; 

t.e  74'  aliguemcut,  loug  de  101  m^slres,  for- 
mera, sur  la  gauelie,  nn  angle  de  115*  4Vt 

l.e  75c  alignemeni.  Ions  de  45  mètres,  faT' 
Uicra,  sur  li  «Iroite,  un  auijlc  de  l  iô  «it(;ri'.s  ; 

Le  7U<  a.ii;iiiuacnl,  iuuijdc  164  tuéuciiëOccul., 

rormcrat  t«r  la  gaacbc,  nn  angle  de  tt8«  15'; 


Le  77«  aligoement,  long  de  73  mitres  50  eeol.i 
formera,'  aor  la  droite,  «n  angle  de  194*  19'  ; 

Le  78«  alignemeni ,  long  de  364  mètres  00  cent., 
formera,  «ur  la  droite,  un  ancle  de  I60o  50'; 

Le  70* alignemeni,  long  delâimètre»  jOccal., 
ftirmera,  sur  la  drolie,  nn  angle  de  1 49*  88*  ; 

Le  SO*"  nîij;nernfTit ,  \onf^  de  127  mètres  40  cent., 
fermera,  *ur  la  gauche,  un  angle  de  122  degrés; 

Le  81*  alignement,  long  de  196  mèires,  for» 
mera,  sur  la  ganelie.  un  angle  de  171  degréa; 

Le  82"  alignement ,         de  195  mètre*,  lor> 
mera,  sur  la  gauche,  un  angle  de  174uS5'; 

1.0  98*  iHgaement ,  long  de  818  mfiirea,  fer- 
mera, sur  la  gauche,  un  angle  de  167«  14'  ; 

Le  81*  alignement ,  long  tle  155  mf^ires,  fat^  • 
mera,  sur  ia  droite,  un  angle  de  164»  âu  ; 

Le  85*  alignement,  long  de  899  mètres,  for- 
mer.!, sur  !a  «Irniie,  un  angle  de  172«  30'; 

Le  86e  aligoement,  loug  de  244  mètres,  for- 
mera, sur  la  gauche,  un  angle  de  178  degrés  ; 

Le  87*  alignement,  long  de  350  mètres ,  fer- 
mera, sur  ia  gauche,  un  angle  de  1C*<>  30'  ; 

Le  88*  akigoemcot,  loog  de  260  mètres,  for- 
■rero,  tar  la  droite,  nn  angle  de  178  degrés  ; 

I.C  89*  alignemeni ,  long  de  140  n^'-tres,  ior^ 
mera.  sur  la  droite,  nn  anjjlp  de  168"  15"; 

Le  Wo  alignemeni,  long  de  100  mètres,  for» 
mara,  sur  la  gancbe,  «n  angle  de  187*  80*; 

I.""  D!'- Tlifjnemeut,  loni;  de  Îô5  mètres,  ior- 
mera,  sur  la  droite,  un  angle  de  143»  \  i'  ; 

Le  92«  alignement,  long  de  140  mètres,  for- 
mera, sur  la  gancbe,  na  angle  de  171*  15'  ; 

l  e  93«  alignement,  long  de  165  mètres,  for- 
mera, sur  ta  gauche,  un  angle  de  164  degrés  ; 

Le  94»  aiifnement,  loog  de  939  mètres,  for- 
mera, sur  la  droite,  un  angle  de  160*  40'  ; 

1,.  <»r.c  .iIi,;iio(ut  i)i.  If.riiT  <!<•  21)9  mètres,  fOT- 
OK-ra,  sur  la  gauclie,  un  au(;lc  del60o  30'  ; 

Le  88*  alignemaatt  ioog  de  189  mteres,  Ibr- 
raer.i,  fur  la  gauche,  un  angle  «le  172"  "ft'  ; 

Le  97e  alignement,  long  de  360  mètres,  for- 
mera, sur  la  gauche,  un  angle  de  178*  40', 

Le  08«  aliguemeol,  long  de  302  mètres,  for- 
mera, sur  la  tlroifc,  un  augle  de  163  dejrtH  30'; 

Le  ^9*  aliguemcut,  loug  de  110  mètres,  for* 
mera,  snr  la  droite,  un  angle  de  188  degrèa  ; 

Le  lOOi"  et  dernier  alignctnen!,  I  ^nfy  de  75  mè- 
tres, tormera,  sur  la  gauche,  un  aogie  de  i70«  et 
aboutira  A  la  rente  de  9b  dasae  de  i^toes  à 
Bmaii,  à  l^trée  de  aotte  i^nmMra  TlHa. 

Tous  ces  aiignempnts  seront  raccordés  entre 
eu&  |>ar  dm  courbes  i-^uiières  d*UQ  dâVeioi)[N:- 
ment  coorcMble. 

Art.  3.  La  roule  aura  une  largeur  de  Iwlt  mt^ 
irts  entre  Ie,<arëles  extérieures  des  accolemojifs  ; 
14  chaussée  en  |iavage  s-ra  établie  sur  itoi*  me- 
irei  de  larfenr. 
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La  i>eale  dei  «ccotemeaU  sera  de  4  cent,  par 
mètre  vert  le»  foeeéa. 

Le»  foisés  dont  la  rou'.c  *t  i  a  bonléi-  partout 
où  de  besoin,  auront  chacun  1  niètrv  5U  cent,  de 
largeur  en  {ueule  et  &0  cent,  de  largeur  au  |»la- 
f»Dd  i  le»  talus  Mront  bMStlaM  i  45  def rtf». 

Alt.  4.  Toutes  le»  propriétés  bâties  ou  non  fl 
qu'elle!  qu'en  toieot  la  nature  el  la  deatinaiiont 
qa*il  aera  aéceaiatre  d*acqnérir  ou  d*oectiper, 
eoit  pour  rétablis»emcni  de  la  roule  et  de  st-s  dé- 
pend.int  e*  iff»  loiit  fff'iHp,  le  raccordemeut  de* 
cbeiaioft  vicioaui  ou  auux»,  le*  dérivation»  de» 
eour»  d*eaa,  remplaeemeol  de»  bureaux  de  bar- 
rière, soit  |K)tir  }'  faire  de»  tJOpôis  ou  de»  «-m- 
prunlf,  serout  emprises  el  occupéek  coutormé- 
oeoi  aux  lois  en  matière  d'expropriation  pour 
cause  d*uiililé  publique. 

Art.  5.  L'adjuif' ■  Mioii  el  l'exécution  de  celte 
roule  auront  lieu  contormémeni  aux  devi» ,  ca- 
hier de»  charge»  et  plan»  approuvé»  par  notre 
miuisire  des  travaux  publics. 

Art.  6  n  p«i  .irrordé  h  ta  province  de  Hainaul, 
pour  l'aider  à  la  cuustruction  île  la  roule  décré- 
tdp,  «a  anteMe  de  l*éiai  égal  au  quart  de  la  dé- 
pense d'eiécui  ion  cl  dont  If  chiffre  r  xact,  i'iin- 
puiaiion  et  les  termes  de  payemeul  leroal  fl&éa. 
par  uM  disposition  ultérieure. 


5#T.  —  11  ji'!L!>T  1846.  —  Ji  rêlé  royal  au- 
tcrhanl  le  co/ueil  communal  de  Diesl , 
prmlnee  de  Broémè^à  proroger  jutqu'am 
l«r  Juin  1847,  ta  perception  d'une  taxe  de 
quatre  centimes  par  cheval  entrant  en 
ville,  taxe  dont  le  maintien  provisoire  a 
M  autorité,  endenUer  //«»«  par  arrêté  du 
1/ulUet  1645.  tMoail.  du  17  juiltel  1546.) 


568.  —  14  ioiixBT  1846.  —  Arrêté  royal  ap- 
prouvant ta  conMê^on  de  ta  roule  d*Mrt- 
vclde  à  Bûuehauta,  (MoBit.  du  SS  ioUld 
1846.) 

Léopold,  etc.  Kevu  notre  arrêté  du  S9  décem- 
bre 1845,  qui  .1  déclar»';  les  comnH  iiP  A  ri'Ertvelile 
«t  Boucbauic  concestionuaires  du  prulongeinenl 
da  la  note  d*8rive{de  i  Boacbaute  Jusqu'au 
bavre  de  ce  Doœ  et  Jusqu'au  fort  Saint-Laurent  ; 

Vu  les  délibérations  desdils  cons<'it'«  commu- 
naux, en  liaic  du  3S  avril  et  du  5  mai  1846,  por- 
tant approbaUoii  d*oua  eauTantioD  couelne  la 
51  mats  «leniier,  entre  les  bourgmestres  de  ces 
deux  connuoe»,  cooveulioo  ajfaai  pour  objel 
16  euuaaHiua  vêt  IftCMMMHM  d^ErlvuMe  i  oelle 
da  Baaehault,  cl  raoeepUlion  |iar  celle^l,  de» 


droit»  <te  la  première  comme  cocoiicessioniiairc 
de  la.roule  préuienlioooée  ; 

Vu  la  susdite  convention  ; 

Vu  l'avis  de  la  dépulalion  permanente  du cOU* 
•eii  provincial  de  la  Flandre  orientale  ; 

Vu  l*art.  76,  n*  1,  de  la  loi  couiniuoale; 

CoD»idt^rant  i|(tc  la  route  dont  il  s'agit  doit  être 
entièrement  établie  sur  le  territoire  de  boucbaote, 
el  que  eaue  eonmuua  est  la  phw  iuléraaeée  i 
son  éiablisseoienl; 

Sur  la  pro|><iM(ion  de  nos  mioiaire»  da  l'iolé- 
rieur  «l  des  travaux  publics, 

Non»  avoua  arrêté  «i  arvéUMM  : 

Art.  1M.  Soot  approuvée»,  telle»  quVIe»  ae 

trouvent  cî-annesiVs.  le*  «IrtibL-ratioiis  et  la  coii- 
veniioo  prérappeli^cs.  (  Voir  le  texte  flamand 
dan»  le  Moniteur  éa  tf  jutllei  1646.) 

Eu  conséquence,  la  comittuna  de  Boochaulo 
est  dc^clsrée  st'iili-  ronccs»ionnaire  du  prolonçc- 
mrnt  delà  route  précitée  d'trlvelde  à  Buucbaute, 
jusqu'au  havre  de  ce  nom  et  jusqu'au  fort  Saint- 
Laurent. 

An.  2.  Nos  ministres  tie  l'intérieur  (M.  le 
comie  de  Ibcux)  el  de»  iiavaux  publics  (11.  de 
Bava7)  «ont  «barié»,  chacun  en  ce  qui  la  oon- 
carne,  do  l'atécutiao  du  prêtant  arrêté. 


509.  —  14  JOIU.R  1846,  —  Arrêtée  nyraux 
çul  accordent  : 

Âu  sieur  De  Poorter,  aîné  {Charles  ,  fa- 
brication domicilié  à  Bruxelles,  rue  des 
Tanneurs,  n  >  54,  un  èreuet  de  perfection* 
nement  de  gufaxe  années,  pour  des  per- 
fectionnements aux  métiers  à  tisser,  dé^à 
brevetés  en  sa  faveur  le  8  février  ib4i  ; 

Ju  tieur  rtet  {ytetor),  domleUU  à 
Bruxelles^  place  du  Cmuif-  Snb^nn.  no  20, 
eAex  la  sieur  Stoclet  son  mandataire,  un 
trevet  d'împorttttian  de  douze  années 
pour  un  procédé  de  rouftêage  du  Chanvre 
et  du  Un,  breveté,  en  France,  potn-  treize 
ans  y  le  5a  avril  dernier,  en  faveur  de* 
efèurt  Blâson  et  Fradet  de  St-<!Âarîee. 
Le  iiiulairu  eït  tenu  d'autoriser  tous  les  In- 
du:>lrit;l!i  du  |i.iy.H,  qui  le  lui  dcnianderout,  à  em- 
ployer pour  leur  propre  compte  iei  pertccliou- 
nament»  dont  il  ««agil.  Il  aura  droit  de  ca  dwf  à 
une  indeoifllié  6  fixer  i  i*aniabte  bu  par  arbi^ 
trage  ; 

Aux  sieurs  Six  frères  et  Descat'CroU" 
««/«  domMliétèBruxetiee^iUaeedu  Grattd' 
Satfton.  ««  20,  chez  le  sieur  Stoclet,  leur 
mandataire,  un  brevet  d'importation  de 
étm  amtéeepaur  un  procédé  de  ieielvofe 
dêi  toUet  et  du        krtueté  eu  Framee 
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«191»  W  l<toroU>  Ir.f-i|l  1141,  ^<KUt, 

|rar<i.  Il  HmflUê  4m  prt«  «ofwt  eMteifpi, 

ainsi  fitie  des  lois  drs  51  juillet  18"îi,  31 
croître         et  de  la  proclanviUOQ  eu  date  de 
Cb  juur  ;  qu  à  |iarlir     i%  juMIei  (OiiftD^  U  Ah 
rln9  4e  iri^te  wralibreè  la  wii»  du  r»i«iMM* 


I$uffçtv9ury  pour  çuttvut  «iM,  Iff  18  fnrU 
1846; 

y/w  5r//r  Roberttor  [J  B.  ,  domicilié  à 
l^n^ellet^euv  àlonttigne  de  la  CVMr,  no  74, 

un  kHvel  d* importation  de  dix  a/ifirfs, 
jMMtr  j/n  *x*tème  pavlkuUer  d&  locomotion 
i^tiçvkbl^  oux  cltemin*  de  ffral  à  la  iMf< 
pigatim,  breveté  ÀnffUt«rre,  pour 
çuaforze  ans,  le  9  noveu^m  484S|  #»  AH 
Vfur  i(u  Aleur  John  Lak$. 
€«•  deux  deroters  tireveu  foikl  «ccQrdteil  ift 

néiM  eondiliom  qiM  <e  pr4,cédeiit.  celui  da  ileur 

Tiel. 

Un  Ar l'été  ro^al  de  la  même  date  ap- 
prouve la  eeeston  faite  par  le  sieur  Yates 
{Samuel),  ru»  Mwitagne  de  lu  Cour,  n  <  80, 
à  Bri/xelles,  aux  sieurs  Pavison  (R  ),  S/- 
mington  {William,  ingénieurs,  et  Bexert- 
Tafee  {G,),  nigoclentj  tous  trois  repré- 
sentés par  le  sieur  John  PidJinglon,  rue 
Montagne  de  ta  Cour^  n"  74,  à  BruxetleSy 
é^  trevet  d^Jmportatlon  de  dix  annéee^ 
qtfi*Ua  obtenu  h-  18  juillet  is  Ji,  pour  des 
moyens  de  purification  et  de  il<  ssiccntion 
des  substances  organitfues  et  inorganiques. 
(Noiik.du19Jailleil848.) 

MO.  —  14  jtiLLBT  1846.  —  État  dr^^sé par  le 
ministre  de  l'intérieur  (M.  \e  comte  de 
Tbeux),  en  eximstlon  de  l'art.  4  de  la  loi 
dui\  iuillet  et  de  farrétè  royal  du  7  août 
1834 ,  ei  indiquant  te  prm  moyen  du  fro- 
ment  et  du  seigle  pendant  ia  emtOnÊdu 
êundl  6  au  samedi  UJmUlHiMê.  (MoiillMr 
liii  15  \\ù\\<'i  isin  I 


FiioaiRT. 


'Anvers, 
A  non, 

BraiftUt*» 

Gand, 
Ha$!i«U, 
Ll.  ge, 

LOUTlifit 


iNaniHr. 


HToiaux.  .  .  . 
ropye». . 


Qaant. 

Frix 

«end. 

moyea. 

Fr. 

c. 

55 

ÎS 

35 

•17  s 

2G 

7.'; 

i3 

l,W6 

8.» 

91 

438 

21 

75 

16(i 

S4 

M 

i.900 

22 

A -2 

67d 

S4 

JH> 

8,580 

/9i 

45 

2S 

85 

10,020 

SEIGLE. 

Quant.  '  M» 
vend.  |iiMf«n, 
'fr.  c.j 
88  18  iS 

295  19  25 
167  14  98 
83  17  7J 
00  16  05 
1.100  17  10 
KiiO  16  »' 
10318  35 
4«0|14  45 
•  i  iik  » 


Le  Ministre  de  Pinlérieiir , 

Vil  b  loi  <iu  :^i  juillet  I834etl*arréié  royal  do 
7  août  de  la  même  année; 

Ta  tes  mereurlalM  de*  marelida  r#(ol«tenn» 
form<V!<  t-i  ptihifées  pour  les  scmnitx  s  du  S9  Juip 
au  4  Juillet  et  du  6  an  11  juillet  1846; 

Attendu  que  le  prix  moj-eQ  du  «eiglc ,  pen- 
dant cet  deui  tenalDca  oons^tivei,  se  trou?^ 
dan»  récbelfC'de  1S  i-i  nu  dcs^nm  .ir  17  franc«ç 

Allrnditqiiela  loi  du  24  seinembie  1845,  prO> 
ro^ée  par  relte  da  8  Juin  1846,  a  prohibé,  dint 
un  aensahMilu,  la  «ortie  des  grains  et  a  laisiô  le 
régime  <1l.i  farinet  aout  Templre  de  la  loi  dii 
81  juiilfl  1834; 

litchrt!  : 

La  farine  de  seigle  est  libre  à  la  s-trUo. 

la  préi— todiemuHaw  aini  loiMa  au  jr«fi^ 

leur  Belge  officiel,  et  adressée  i  M.  M  OrilMrt 

des  ananres  pour  exécution. 

Conforniément  à  Tart.  5  de  ia  loi  du  31  juil- 
let 1884  précitée,  elle  sortira  son  eOM  le  M  Joii- 
lot  courant. 


511.  15  JUILLET  18i^".  —  Loi  ouvrant  au 
budget  de  l'intérieur^  exercice  1845,  un 
crédit  supplémentairedei9Z,9dife.9Zc.{^). 
(MoHil^  du  17  iuillet  18411). 

l.éopold.  cic.  Les  chambres  ont  adopté  et  nous 

sanctionnons  ce  qui  suit  : 

Arliilv  uiiii|He.  Le  builgft  îles  dr'penM-s  du 
déparit'Qienl  de  Tiotérieur  pour  l'exercice  de 
1849.  tJLi  par  la  loi  du  If  mars  <faQ  la  mène  «q- 
née  (inrérc  au  Moniteur  dij  18  nuirs  1815:,  est 
augmi-nti-  de  la  soointe  de  cçol  qiuilrti-viugl- 
treize  niiJc  neuf  cent  qualre-vingl-douse  francs 
qualrc-vlDKUlroia  eentînes  (ir.  198,99i  88)»  ré- 
pai  lie  lie  1  1  in.inif-rc  !>uiv  inte  : 

J.  1»  UOUi  du  gouveraeoieiu  provincial  d'Ao- 
ver».— Oouaii  asUlo  i|tt.itreeeoi  vingl-lroîs  fmacs 
qualreHiingi-qoiaae  centimes,  pour  payer  des 
(lé|>(>ns>  j  rc^^uliaol  ilrs  ii\i\aux  et  foiiitiiturM 
«xiraur<i;u^it:c«  faits  au  gouteruemeni  pruviocial 

d*Anm.  «.  .  Or.  ^A»» 


11)  Présentation  à  la  ehambre  il"  »  ri  prcionlanl»  Rappon  im      nat  par  M.  I«- baron  llell.ifaiflo 

le  9  juin  1846.  —  Rapport  par  1».  Voydl  le  3joil-  le  •juillet  1846  (Docuaienls,  p.  1898;.  —  bitcoa» 

l«t.  -  Oi«5»Mi««  ei  ad»p4ieo  le  7,  per  8i  «oia  sien  et  nieftise  >o  Mforg  foia(t 

OSUtM  fl» 
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â«  UAtcl  4a  govrernemeoi  provin- 
•Itf  de  Mhm.  —  DM  nilHe  neaf  cent 
quire-vingl-Ms  fraan  qtimnte-»lK 

rfpfîme«,  pmtr  piv»»rlps  rfé|i«n9e» cx- 
irjordinaires  faile»  pour  rikKel  du 
fonvaniêmenlproriiielalduHaiiittti.  40 

8*  Frais  de  voyage  ém  k  d«t  com- 
mlssairei  d'3rrûn(1it<ientrnl.  —  Cinq 
mille  sept  cent  quairc-TingtsIix-hiiK 
ttnme*  Mls»nle-4fliM|  eeotlaiet,  pour 
frais  de  roDie  ei  de  s^our  miaa( 
dus  à  des  commUsaires  d^arrondis- 
inenl  ,   5,798  65 

Cet  «ItoeatlMf  Ibrmerool  le  eba- 
P'tf-  VXV.  .irl.  1.  2  Pl  5,  .hi  biiilpri 
du  iniDiatère  de  rinUrieur  pour 
l>acf«l6e  d«  i$ts. 

B.  Frahi  de  rédacltoo  et  d*iinpre«> 
Slon  <i*iin  r.ijiiirif  t  Mjr-  les  ocToiscom- 
tuiinaux.  -  Vingt  mille  trois  cent 
soixante  et  douze  Troncs  qualre- 
viogt'iclxe  ceatiDca,  pour  payer  les 
frais  dt?  rédaction  li'ini  npfiort  stir 
les  octroi»  ««miauaauK  et  d<<  vonfeo 
llrni  de  laMmut  slaitatiques  y  an- 
nexé», ainsi  que  les  frais  d*impre»> 
«ion  II  de  fo.irniiiirc  rl'un  certain 

Qumbrc  «iVxeaiplaires  (le  ce  rapport.  iO,57â  96 

Celle  aftoeattoB  Hvroera  te  chapi- 
tre xxvi,  arttele  wiifiiei  du  budget 

de  1845. 

C.  Agriculture.  —  1*  lieux  mille 
quatattfe  fhmee,  pwi^  payef  det  ia* 

demnitt-s  duos  pour  bestiaux  abaltnsj 
des  frais  de  voyage  de  iiiédecini  vé« 
lérinaires  ;  des  frais  de  la  commis- 
«on  d'agriculiitre  du  Lmembourf  et 

des  frais  de  voy^^^p  d'tin  m'-mbrr-  1*1' 
la coraniission  ctiargéede  la  vis;ledes 
dtatoos  daDt  le  Baidaitt,    3,046  tO 

S*  Qnaraale-veaf  mille 
fraiK*  pour  indemnités 
dMf  fiqur  bestiaux  alMil- 
tei  en  1615  et  pour  fraie 
de  voyage  dus  à  des  mé- 
deciosv^t('rin:)fre«.  .    .    49«M0  00 

8»Cioqmillebuil  cent 
lèltâoleet  dfx-hnit  fhinét 
llfeBie«<|iiatre  ceniimèi, 

pour  p-rver  dè«  dépenses 
*  reiaiives  au  haras  de  l*É- 
IM  «  teff  firtia  réniltant  dV 

cbatt  d*animaux  de  la 

race  bo^  ine  et  \c%  frais 
provenant  de  Texécution 


méiioratioD  de  ia  race 
ebevalioe  S«8T8  84 
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«  3lloi'3tions  forfiieronl  li;  cha- 
pitre XXVll,  an.  1,  a  et  3,  du  budget 
de  1145. 

J).  Frnis  de  milire.  —  Tiois  mille 
cinq  cent  cinquante- buit  francs  dix- 
neuf  centime»,  pour  faire  face  aux 
d<penaee  excédant  le  crédit  alloué  au 
cbap.  IV,  an.  2  .lu  htidfr.-i  de  1844.      8.650  10 

Cette  allocation  foiinera  le  cba- 
pitre  XXVIII,  article  unique,  du  bud- 
get de  1845. 

E.  Acte»  de  courage  et  de  di' voi?f>- 
ment.  — Neuf  mille  huit  cent  qiiatiC' 
vingl-sefie  francs  pour  les  dépenae* 
eicédant  Ici  allocations  vol<'es  pour 
leaeX'^rCice'sdt'IBii  ei  de  1845.  .    .    O^OOO  00 

Cette  allocation  formera  le  cha- 
pitre XZIX,  article  unlqnr,  du  bud- 
get de  184S. 

F.  Frais  (\c%  jury-  d*examen  pour 
les  gradei  académiques.  —  Trente  et 
nn  mille  cent  qunre  -  vingt-trait 
francs,  pour  f.iiro  face  ,iux  di'|iensea 
cxcc'daiit  le  crOdil  alloin-  h  Pjr(.  9  du 
chapitre  XIX  du  budget  de  1845.    .    31,183  UO 

Celte  allocation  furmera  le  cha- 
pitre XXXt  article  unique,  du  mCmé 

budget. 

G.  Braux>arts  cl  archives  :  1»  bx- 
pesiilon  •tN>h|e<a  d'art  en  1845.  — 
Huit  mide  six  cents  francs,  puur 
payer  l'excédant  des  dépense:»  lésul- 
lani  de  t'extiosition  d*ohiets  d'art  qui 
A  «d  Heu  en  1845.  .  .  8,600  00 

t<>  Echange  d'archives. 
—  rinq  mille  six  cent 
soixante  etdix-huit  francs 
aotvanle  •  deux  cmtlaee, 
pour  payrr  Ifs  d(*pcnsi'S 
résultant  de  Técbange  des 
arehlm  dei  provincee  de 
Limbourg  et  de  Luxem- 
bourg, en  exf'culKMi  «In 
traité  du  Id  avril  1833.  .    â,b7â  m 

SeStatne  de  Marguerite 
i*AnftMe.  ^  Sept  mille 
deux  cent»  francs,  des- 
tinés i  payer  le  subside 
aeeerdden  18191  la  TlHe 

de  M.ilines  pour  IVreo- 
lion  de  la  statue  de  Mar- 
guerité  d'AutrIohe.    .   .   7,800  00 

 m 
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Ces  allocations  formeront  le  cha- 
pitre XXXI,  m,  1,  i  «l  3,  du  hii<lc«t 
du  nloiscèr*  tis  l-tnlérleun  exercice 
de  fftlB. 

JT.  Maiériel  du  mloîtlère  tie  rUité- 
rieur.  —  Dix-hoii  mille  quatre  e«ni 

i|iiar.intp-lmit  franc*  quarante  «fipl 
c>>nltmcs,  pour  dépeascs  de  maiériel 
realeol  è  paTer  peur  rexmiee  de 
1845  ei  aulrilnit-s  18,418  47 

Celle  alloCiition  formpra  le  cba- 
pitrc  XXXII»  article  unique,  du  bud> 
pet  de  1815. 

/.  ri*<.inci's  <livcr»r!i.  —  1"  Dix- 
neuf  cent  quaranie->f>)»l  frann»  luiil 
reolime*,  dealinéa  i  |iayer  It!  |irix  d« 
>ix  (>xcin|>hirt!t  ded(  iix  oiivra.Tc»  in- 
liluli'-8  :  tlonumrnts  df  1]hi)des  pt 
itinéraire  de  Tiftis  à  Contianti- 
nopfe  1,947  08 

ï«  Trois  cent  Irenle-troU 
francs  trenle-troi»  cenlinaes, 
pour  payer  un  arriéré  de 
iraitenenl  dAi  un  ancien 
membre  de  In  fl- ;»"';<li<>n 
permanente  du  conseil  pro> 
vinctal  de  Luieoibonrff.    .   3S3  38 

S*  Six  eenl  quarante-trois 
franCii  soixante  et  <lix-hiiil  ^ 
ceolintea,  pour  p.iyer  des 
menues  d^pensea  arridréet.  843  78 

 9,ini  19 

Ces  allocations  formeront  le  cha- 
pitre XXXill,  art.  1,  3  et  3,  du  bud- 
get dn  ministère  de  l'intérieur  de 
Pexcreice  de  1845. 

193,993  83 

Promulguons  ia  présente  loi,  ordonnons  (|M'elle 
soit  revêtue  du  sceau  de  i'fe.tai  et  publiée  par  la 
vole  dn  MMlteur^ 

Coi)irc-<iigné  i>.ir  ]o  minlatre  de  l*iiiiléri«nr , 
M.  le  comte  de  Tbeux. 


512.  —  15  JOILLBT  1836.  —  An-èlé  royal  auto- 
rttant  la  eonttnyathn  de  droits  éê  péage 

sur  Itt  chcm'tnt  de  In  commune  d'Hau- 
trage  {Halnaut)^  (Monil.  du  18  juillet  U16.) 

L-'opold  r{r.  Vu  1.1  délibération  in  ronseil 
conimona)  d'Hautrj);e,  proviove  du  Hduiaui.ea 
date  dn  29  octobre  1845,  tollleltani  rautorisaiion 
•lu  coniinucr  la  perception  du  droit  de  péage 
élaldi  par  notre  arréié  liu  11  uclubre  ItiStt,  sur 
les  chemins  pav*'»  de  celle  commune; 

Vu  le  plan  de  ce»  «lieaiaa  qui  tirÂenieni  ac- 
ttpfllnivenl  «m  loncMenr  de  5,7St  mètre* 


Vn  les  certiBcals  eonaiataot  Kaceompliste- 
ment  des  fbrmalttda  preecritea  par  notre  arrêté 

du  S6  juillet  1833,  d,in^  Ir?  rommtirif^^  H  •  Ville- 
rol,  Saio(»Ghislaio,  B^iudour,  Ubliu,  Pomme- 
rcMil,  Si anbrueet,  Ville.pommerflMl,  Sinull  «t 
Hantraço; 

Vu  l<  s  avi»  iavorablea  det  «ciii  iM^mièmcom- 

rouoej*  i 

Vu  la  délibération  du  oontell  «ommunal  d« 

^ir.Ti'lJ,  por'ant  t'galrmont  avii  f.ivorahlc,  mais 
sous  la  coodilioo  que  1rs  chevaux  de  renfort 
dont  lea  Tuituriera  lont  obligés  de  se  servir,  pour 
iraveraer  un  bout  dn  ehemin  non  paTé  airaot 
d'arriver  à  la  changée  de  Tournay  è  Nona,  DO 
soient  point  assujuttiA  à  la  taxe; 

Vu  lea  avis  des  agents  de  la  voirie  vieioalet  dn 
coiuroîiaairu  d'arrondissement  et  de  la  ddpttl«- 
tion  porniancnte  du  conseil  provincial; 

Revu  notre  irriU'  précité  du  11  octobre  1838; 

Vn  rart.  78,  n*  8,  de  la  loi  dn  80  mars  1838  ; 

Sur  le  rapport  de  noire  tstnislra  de  ViMé' 
rieur, 

Nous  avons  arrétt<  et  arrétous  : 

Art.  Le  conseil  communal  d^ntrago  oat 
•ntorisi  à  eontinner,  pendant  dix  années  consé- 
cutives, la  perci'plioii  du  droit  de  péage  établi 
par  notre  arrêté  du  11  octobre  1838,  sur  les 
chenri n»  pavds  de  cette  comnnne. 

An.  2.  En  atietidant  que  la  partie  de  chemin 
dont  il  est  qucsiion  dans  la  délibération  du  con- 
seil communal  de  Siraul  soil  pavée  ou  empierrée, 
les  ebevaux  de  renfort  enployda  pnar  Iraveraer 
celle  p.ii'lio  de  chemin  ne  aaroot  poial  aasujetlia 
au  droit  de  péage. 

Art.  8.  Les  diverses  dépositions  de  notre  ai^ 
réiédn  11  octobre  1838  smi  maintenues* 

Art.  4.  Notre  mmisire  de  rmtéricur  (M.  le 
comte  de  Tbeux)  est  chargé  de  l'exécution  du 
présent  arrêté. 

518.  — 15  «muav  1848.  ^  JrrM  Myof  »«- 

tatif  aux  droits  dr  pragr  dp  (n  chnustêe 
iPAudregnie${flainaut).\**on\i.  du  18juill. 
1848.) 

I.éopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  CMistfl 
communal  d*Andregnics,  province  de  Bainaut, 
en  date  du  4  mai  1816,  tendant  à  ce  que,  par 
liérogalion  aux  art.  5,  0  et  7  de  uotro  arrt^tO  du 
18  mjrs  1845,  la  perception  du  druii  de  péage 
établi  sur  nne  chaussée  de  nette  commune  M  * 
Tcntreliende  ceite  même  chaii«s«'e  puissent  avoir 
lieu,  provisoirement,  par  voie  d'écou ointe  et  de 
régie  i 

Vu  lea  eoasîdératinns  émise*  à  l*ap|uiida  coUn 
demanda; 
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tient  M  LiOtOLD 

Vu  les  avia  des  agents  de  la  v*irla  ? letaïal»»  da 
twiaimira  d'arrMNiisitiMiit  et  de  l«  dépniailoii 
l^anuoente  du  conseil  provinrini  ; 
Rwii  noire  arrêté  |iréGiié  du  18  mars  1845} 
Sur  la  iiroitoallim  de  nolfe  nialaire  de  l*iald- 
rleiir« 

Nous  avons  arrêté  ei  arrêtons  ; 
Ar(        Par  di'rftçalion  aux  article»  5,  6  «  t  7 
de  itoire  arrêté  tlu  18  naan  (845,  la  perception 
de  dfolt  de  ré«fe  êtebU  ser  mie  dieesade  de  la 

commune  d'AuiIrriff^''^^^  '''^  IVntrclirn  <\r.  rrliti 
même  chauuée  se  lerooi,  tirovitoiremeni,  par 
vole  dVeanomte  et  de  rêf(é. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  l'intérieur  (H.  le 
romie  (te  Theux)  Ml  cbarfé  de  resêoation  da 
|>réseoi  arrêté.  * 

£14.  —  15  ieiLLET  1646.  —  Loi  ouvrant  au  mi' 
mlitire  de*  ûffiiireê  étvmtiire*  tm  crédit 

supplémentaire  de  dïx  ttpt  mille  franct 
destiné  à  couvrir  de»  dépenses  arriérées 
de  làià  lï).  (MooU.du  1 9  juillet  1B46.) 

I  (<n;iol(!.  etc.  Les  chambrée  eol  adopté  et  Dtma 
•aoctiouMuus  ce  i|w  suit  : 

Arllde  aoiqae.  Il  etl  oavett  «a  déparfeaienl 
des  affaires  élrangèrfe  «û  «Ndh  wpplêoienlaire 
dedix  srpt  onille  frenca  {tr.  17,000),  destiné  à 
coaf  rir  des  dépeoaei  arriérées  de  1815. 

GMie  mm»  aera  ajeviée  à  l*«lleeaiion  voitfe 
|M)ur  le  chapitre  V,  article  unique,  du  hiKt^ci  ite 
t^i*^,  iniituK'-:  Frais  à  rembourser  aux  agenit 
du  itt  véce  extérieur. 

ProamlguettaU  préseolo  loi,ordonnoiis  i|ii*cile 
suit  tv\éiur  t'.yi  fccatt  de  rilat  et  (iiihUéc  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Coatrc-signé  |>ar  le  miniaire  de»  affaires  élraa- 
fèrei,  M.  A.  Occhampe. 


S15.  — 15  jviftiBT  1846.  —  Arrêté  royal  nom- 
mmmt  te  sieur  Geethant  chevalier  de,  l'ordre 
de  Làopoid.  (Monii.  du  2  août  1846  ) 
Motifs.  •  Voolafii  donner  au  baron  de  Geel- 
banl  (Bterard) ,  bourgmestre  de  la  «eaumne  de 
Bevcren,  «a  léaielfnafe  public  do  noire  satis- 
facMon,  pour  1e«  ser^icf^  fîn'il  ren  l  r!pi>mi  <in 
grand  nombre  d'auoécs  à  Padmiuislialion  de 
cette  commune,  et  pourietaeica  de  pbltentbf^ 
|i]e  «dallée.  • 


(1) Présentation  à  le  éhainbre  des  reprétentanU 
le  W  juin  1846  (Doenm.,  p.  1725).  —  Rapport  p«r 
M.  Osy  le  85  (Itocum.,  p.  1777 1.  —  Adoption  le 
7j«lliefcperft5«elaeMiM«t. 


-  âR  tt«l.  H*»  814-517.  4tf 

&M.  —  8  jmtMv  184d. — Jrrêtés  reormtx  qui 
mecaréenis 

Alt  sieur  Jlohertson  'J.  C).  domicilié  à 
Saint  Josse'ten-Hoode,  rue  de*  Jrtt,  n»  30« 

èfWrel  d'importation  de  dix  années,  pour 
des  roues  de  voitures  à  bandage  élastique^ 
breveté  en  Angleterre^  pour  quatorze  ans, 
M  !•  tUcmhre  1845,  mt  flnêur  du  ekmr 
nofnson  ; 

Au  sieur  Slanlex (Thomas),  domicilié  â 
Bruxelles, place  du  ^wsd^iMon,  90,  cAaa 
le  «iMti*  Stoelêt ,  ûVôemt ,  son  mandatairt, 
un  brevet  d'rmporffition  de  dix  années, 
pour  un  appareil  pour  faciliter  la  mise  des 
ApIIm,  bfweté  en  AmgWmm  peur  fiM* 
terme  ans,  le  iO  mars  dermhrt  M  «Ml  dlea 
sieurs  Green  et  Jf  'aliicr: 

Au  sieur  Curmic/iael  {Fêter)  domicilié  à 
BruxeUêê^  bétei  de  GreetÊemdaet^  ehez  le 

sieur  jyjron.  xr^n  mandataire,  un  hrrvet 
d'importation  de  dix  années,  pour  desper- 
feetlonmtmtmte  sivpeirlée  i  etHeSmee  wm^ 
eklnes propres  au  sérançage  et  au  polgnege 
du  lin,  brevetés  en  Angleterre  pour  i/un- 
torze  anSf  te  5  mai  1846,  en  faveur  de  l'im- 
pétrant. 

Il  est  tenu  da  Toumir  aux  industriels  du  |»ays, 
moyennant  une  initcmniléà  Axrr  à  Paraiahie  ou 
par  arbarat;e ,  tous  les  renseignements  nêcei- 
safi«a  pour  <|u*ils  piriaseat  oeaplof er  poar  lear 
compte  les  perfeclionnftnents  dont  il  s'açil. 
Aux  sieurs  Lerqf,  Desfivnne  et  Lefevre, 
damteUtée  à  Beuxetlee^  place  du  Çretnd^ 
Sabton,  n*  SO ,  chez  le  sieur  St octet,  leur 
mandataire ,  vn  brevet  de.  perffctlonnr' 
thetit  et  d'importation  de  neuf  ans  et  deux 
mêle,  peur  des  modiflcations  au  système 
de  Ittifes  en  fonte  d^jn  !>rti'ffr  en  /mr  fa- 
veur, le  18  seplemltre  1845.  (Mohu.  du 
99  Jaittei  1846.) 

Ce  brcvi.1  est  soumis  à  l.i  mémtr  conilition  i|lie 
le  pt'écédeol,  celui  du  <\t\\t  Cariaickaei. 

517.  —  15jeaUTl848.'-  Arrêtée roj  aux qui 
accordent  : 

Au  sieur  Jnnx  Gulîlaume) ,  négociant  à 
Tongres,  un  brevet  d'invention  de  cinq 
années,  pour  un  agitateur  4  l'usa jé  des 
braêierlee  et  des  dtettUeriee  t 

Au  ileur  ltee*an§r  {Ckmrtes)  fils,  à 


Rapporl  aiivéïial  par  M.  le  omte  Detmanetde 
Bie*fD«  le  9  juillet  1845  «Uocum.,  p.  1898).— 
Adoption  le  11  JolUel  8  raaaaiadlé  deaSf  nee»- 
brea  présenta. 
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de  l'Étoile,  no  9,  un  birevet  é'kwntihm  de 
quinze  annéff^pour  un  iNNftwllf  v*tème 

de  criet 

Bi  uxFi'lfs  ,  place  du  Grand-Sablon.  h»  20, 
ehen  le  si€ur  Sifide/,  l«ur  tnand'itah  e,  un 
êrewt  d'impcttath»  d»  treize  anné  es  et 
mois,  t^our  un  iri§ulalmr  à  penduitu 
applicable  à  lout  mottur  "uin'mé,  brtvflv 
§n  «4  Ukveut  en  Francet  p^^ur  quinze  an- 
ftéfê^  M  91  «nu*  IMS.  (HMiit.  iIm  M  «t 
«I  juillet 


»!«.  —  1«  «niiu*  ISm —  jirrêiénvmlnm- 

mant  le  sieur  Satler  chevalier  de  i'm^re 

de  Léoi'olii:iManU.  du  86  anù'  1846. , 

MoUft.  •  YouLinldooner sieur  Sat(cr  (Jean), 
doetenr  en  mMedoe  et  en  chti  ar^ie,  et  neoibre 
de  la  f  ic:  [ii  lie  médecine  de  Vienne, «ne  llMn|iie 
parlicttiière  de  noitn  bienveillajiM.  * 


SI  9.— 17  jiTii xrT  1 846 .  -  Lof  tur  M  mem  (l). 
(MODit.  du  18  JiiiUet  1846,) 

Léopold.  Pic.  Le<  cbauibw»»Bl  tdapté  t  Boa» 

WQctioonons  ce  qui  sut(  : 

Art.  i*'.  Lrt  ari.  34,  %  1»,  el  45,  liit.  Ade  1^ 
loi  tar  i«t  Mcrw,  du  4  avril  1S4S  (MttOêtim 

officiel,  no  22  Voir  Pcî'nomle,  vol.  de  1843, 
p.  t  I6J,  suiii  modlftét  cuittui-roémeai  aux  dUpo- 
Mmê  MlvaHtM  t 

Le  droit  d*«cciie  lor  l«  «iCMbnHde  belUrrafe 
ei(  txé  à  trente  fraaci  |iar  IQO  kilof .t  A  partir 

du      juillet  1H46. 

ii-  ./;/.  45,  ///f.  B. 

Let  prises  <ra  charge  aux  comble»  uuvci  ti  pour 
mcn  lirui  de  canoë  on  il«  betterave,  résultant 
de docnmoatadélfvr^i  il  partir  du  lerjniiitt  1846, 
pourront,  en  ce  qui  concoroe  le*  raffineiirs,  éi  i  e 
apurées  par  expuriaiioa  Jusqu'à  exUDclioo  de  la 
rêdefobilité. 

Art.  9.  Les  art.  f7.  S2  et  67  .le  la  loi  du  4  avril 
1843,  sont  abrogé  el  nMDplac^s  par  let  dlsposU 
tioas  suivantes. 

An.  S,  S  t«.  0Mt  adMb  à  l<«ipirtaiiOD  : 

th  la»  aoctai  nMnêt  on  miin,  mMIi  m  lompa 


-  AN  f MB,  Hm  Mt-Bt*. 

Maœs,  bien  épurés  ei  durs,  sans  teinte  rougeàire 
on  Jaonêtro  «t  dont  tonMt  taa  parliM  toni  adhé> 

rend  s  et  non  friahloa  ;  M  le  meweaBdl  k  Itrget 
criiitaux  clairs  et  seca. 
Les  Mwree  raflloM  eti  pain,  méllt  «t  Idmps, 

de!»tii)é3  à  IVxportaiion,  pourront  être  pilés  oU 
C0iir.(s*é8  dans  le»  enlrrpôi!.  virblics  désignés  à 
eei  «ffei.  La  4uaamé  u  nu»  né  des  sucres  i 
piler  ou  i  coocaiser  lenoM  v^riiiea  avant  lemr 
admiiï  iion  dans  les  entrepôts.  Ceux  qui  ne  réuni- 
raient pas  les  quai  Iles  spécifiées  «i-dniMW  oe 
feront  pa«  emmagasinés. 

b.  Tous  autres  sucres  rafllnéf,  tala  ^ne  anero 
raffiné  en  pott  tre,  dii  cai»oDade,  sucre  candi,  dit 
manqué,  a  ptiiiis  crisuux,  bumtdcs,  revêtus  de 
croates,  el  eiiere  en  pain  de  teinte  wingeAtte^ 
Jaunâtre. 

c.  Les  sirops  provenant  du  raffinage  du  «UCit 
brut»  à  l*exciusiuu  ites  mélasses. 

S 9.  LeeflMfceaai  dJueredRea.pMfwanlde 

la  f  ih  i -  ition  du  sucre  candi,  seront  cependant 
a«iuu  «iao»  la  catégocse  ^,  poureu  que  la  quan- 
tité nedéiiaae  paa  le  tieiede  la  partief  o  légrale  dé- 
daréei  rexpurtaiion,  et  sous  la  conditionque  |«ê 
croûtes  reofei  niées  dans  une  mémecalfSf-  <orf  nl 
recunniies  provenir  d'one  même  fabricaiico,  et 
aolent  d*nue  même  toinle  et  qualité  f|ne  le  sucre 
san!<  croûtes  que  conilent  te  restant  de  la  caisse. 

S  3.  I.a  décharge  de  Cai  oi^f  i>.  iVxiioriation,  en 
apurement  des  prises  en  charge  resuiuol  de  do* 
cnmenu  dé»? réa  à  partir  du  tm  |nlllel  1MB,  rnt 
fixée  : 

1»  A  solïante-six  francs  par  100  kilogrammes 
de  «ucre  de  la  catégorie  A,  provenani  de  sucre 
broi  de  eanne  ou  de  beilerave; 

2"  An  HKHitaiit  de  Paccise,  pour  les  sucreede 
la  caté|[orie  B,  provenant  de  sucre  bmt  de  canné 
on  de  betierare  ; 

8*  A 15  Ir.  par  lOt  kil.  de  mon  de  ta  eaidf orle 
r,  provenant  de  (ucre  brut  de  canne ,  i  18  fr. 
par  100  iiil.  de  sacre  de  la  catégorie  prov»- 
nant  de  euere  braè  de  befterav»  ; 

Art.  4.  Le  gouvernement  modtRera,  confbr- 
niémRDt  aux  ilispositron?  stiiranies,  le  taux  de 
la  déclisrge  pour  les  suci  m  de  la  catégorie  4,  de 
manière  que  le  prednli  de  IVwcieeeeil  an  moine 
de  troi»  mr  lion»  dc  francs  par  an. 

A  e«t  effet,  à  Texpiraiion  do  chaque  semestre, 
à  partir  dn  l«r  lulUet  1847,  U  décharge  sera  ré- 
fiée  par  arrêté  royal,  d'apréa  la  racelle  elbeUiéa 
pendant  le*  douie  mois  précddMta, 


fî)  PrétflPlalion  k  la  cimmhre  des  rrprëienlant» 
le  10  février  1846.  —  Rapport  par  M.  Leos  le 
15  m«i  1846  iDMum.,  paae  1410}.— MsenssWu 
Icsll,  19,  13,  17,  18,  1».  90,  fifi,  SI,  B4  et 


26  juin.  ~  Atloptioa  le  26  par  19  vois  oonire  90. 

iicppwri  au  iéa*l  par  M.  le  baron  de  Giieelreâ 
le  14  juin  1846.  ~  BieOMesiea  le  I7inin. 
AdeptieoleméawJenrpaelS  iwiseentattlt.  . 
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Ladéobarst  fi&ée  par  l'art.  5,  g  8,  ou  parle 
darnlffr  arrêté,  sera  maintenue ,  »i  la  receite 
excèfte  Ip  mlDimum  de  3  milliaMf  if  êllaaMla* 

férieui  eitc  plus  de  100.000  franc*  A  r<- niintmtun, 
elle  «era  l  é  luite  d«  un  franc  par  i-h^i{u«  «oisnte 
éê  1M,9M  frattce  comiHwanl  le  drflcil,  tant  que 
le  rendement  résultant  de  la  décharya  rédiiiie 

puisse  être  porté  i  un  taui  supérieur  au  rende- 
ment moyeu  qui  existera  dans  l*un  des  pays  li- 
Btlrophet. 

Art.  5.  Si  les  prises  en  charge  loscrHcs  du 
]«r  juillet  d'uoe  année  au  fw  Juillet  de  Tannée 
iNNiote,  pour  laMHetltoft  du  tnere  d»  bèlla- 
rtvedtpatienl  8J60,000  kilograttOM»,  1«  droit 

d^reise  sera  augmenté  di*  i  rranrs  par  chaque 
quantité  de  100,090  kilogrammes  composani 
neicCtfan^  eau*  qne  raech»  pntMe',  m  aaem 
ca*,  s'élever  ;"i  phii  de  40  fraucs. 

Le  montant  total  des  pri!ie«  en  charge  $(>r.i, 
cba(|tie  année,  A  Peipiration  du  premier  semestre, 
cMisttié  par  M  «rrdlé  wf  M  qtti  atoM  la  Un  de 
l'arcl'e  et  qui  sortira  ^es  eff-u  lV(»rtriî  des 
prises  en  charge  iutcrites  après  sa  publication. 

Art.  t.  La  déahirfft  réduMa  tm  mm  dePa^ii* 
de  4  sera  reportée  à  66  francs,  si  la  moyaDiia 
dei  rue  II'  s  con<(l.iiéfs  (icndaot  deux  années  OOIK 
seculivo,  s'élève  à  plus  de  3,500,000  fr. 

te  dr«li  d*icclM  augmcalé  en  ?enu  da  l'arti- 
cle 5  sera  réduit  ik  francs,  si  la  mafaqae  daa 
prises  en  cbaige  inscrites  penibnl  deux  aanées 
consécutives  est  iofOrieure  à  î^,3ttO,0(M)  kilo* 
framinee. 

Art.  7.  Le  taiii  de  la  décharge,  réglé  confor- 
mément i  l'art.  4,  sera  appliqué  aux  prises  en 
(barge  ovfvKct  ami  MMpiéi  ao  DOiaent  d»  ta 

publication  de  l'arrêté  royal. 

Toiiicroi»,  le  montant  de  l'accise  à  décharger 
aui  comptes  du  cbef  des  permis  d'exportation  eu 
dedépôtaoeûirepAt,  lavée  avant  la  dateda  Par> 
rélé,  sera  calculé  d'après  le  lam  de  la  déch.irge 
précédente,  ti  rexporiation  a  été  consommée  ou 
le  dé|>d(  efftectné  avant  ladite  publication. 

Art.  8.  Le  goureMteifteiit  pourra,  aeton  que 
Texigeroiit  li  s  ch.Tn{»etHei)(«  df"<  pnn  i'df's  de  fa- 
brication, iKOdifii-r  les  dispotiiiuot  de  la  loi  du 
4  avril  ISIS,  paar  anurer  la  perecptioD  int^rato 
de  Pacciic  sur  le  sucre  de  betterave. 

De  même,  il  pourr.i  prescrire  un  mode  .ip^cial 
de  TéffiAcallOo  cuuc«ruaui  ia  ^u^iité  u«s  sucres 


(1)  PréaeBlatîen  i  la  chambre  dtt  rcprctenunt* 
le  14  novembre  1045,  -  Rapporl  par  M.  \  evdt 
le  là  mai  1846.  ~  Adoptioo  le  â5juio  à  i'unaui- 
■ilddaeMamalsres  présents. 

lUpport  an  sénat  par  M.  le  comte  «î  lline  le 
tOjaiilei  I844^--AJopti«jH  le  11  juillet  a  lunani* 


et  des  sirop*  préseuiéa  i  l>aportatiao  avaodé* 
charge  du  l'accise. 
T«ati>  a«ainvaiitle«  è  têt  niMUMa  iara  pmda 

l'tinf  .iint-rid»-  de  50  è  J^OO  franrs. 

Les  at  i<«ti  s  royaux,  pris  ea  vertu  du  présent 
ariitia,  lermit  aouvli  i  l'apprabatfôii  da*  Atm/* 
hrtê  dani  J*a»Aée  qnl  mivra  la«r  niad  i  êtém^ 

Disposition  transitoire.  . 

Art.  0.  L'apurement  des  prises  en  cbarge  aux 
comptée  anverti^ur  lucre  de  eaooe  ou  de  beita- 
rave,  résultant  de  documentedélivréiaiHiriaar»* 
mpftt  .lit  1"'  juii  et  1816,  aura  lien  Moforpé- 
ment  à  la  loi  du  4  avril  lUlS* 

Promulguona  la  préiaii(eloi,ordooiionf  qu*ella 
«oit  revêtue  du  sceau  da  l*tfiai  et  iwblida  pÉT  la 
voie  du  Moniteur. 

Cootre-sigoe  par  le  ministre  des  Ûuaoeei , 
II.J.II4IWI. 


Sai,  — 19  lOiUBT  1846.  iwIttfiM  è 

pwrêêilên  9n  irmult  é»9  eortUifes  dépotiê 
en  mUrep6t{\).  (MaaiL  du  18iuitteitft4t.) 

Léopold,  «te.  Leacbambre»  ont  adopté  et  non* 

sanctioniivMH  <  e  t|ni  su<l  : 

Arlictt!  un.«|ue.  L'exporiation  en  iraosil  |»ar 
oier  al  pii*  riSécauc  d«i  édVdéfai  dé  toute  «cpèca 
déposés  en  cntre|t<ki,  est  probibla  par  quotité 
Inférieure  A  mille  kfrogtânime». 

Promulguons  la  présente  loi,  ordonnons  qn^elle 
Mit  revétiia  du  icoatt  da  VÈM  et  |Miblléa  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Conire-Mgné  par  le  ministre  des  floaocaa, 
M,  J.  Moiou,  et  ta  mki^  dffairaa  étron- 
fèffaa,  M.  A.  Dioliunpa. 


m.  —  18  jffii.tiT         —  M  omrhMt  un 

cr^it  tupplémentaïre  de  fr.  31,353  56,  au 
budget  de  la  dette  publique  de  i'e^tercice 
1845  (tt).  (Monit.  du  19  juillet  1846.) 

I.copold,  etc.  Les  chambres  ont  adopté  et  nous 
sanctionnons  ce  qui  suit  : 
Article  UQlqoe.  Il  aat  ooverl  au  bodvet  de  ta 

dette  publi'in*'  fr-  l'etercice  1*?^*),  tm  crt'rM  de 
treille  el  un  nuiie  trois  cent  lreuie-lr«M^  francs 


{i)  Kréscnldiioit  »  i«  eliambre  da*  représentants 
le  aSJoie  1846.  -  Happurt  par  M  Veydt  le  30  juin 
(Docum.*  p.  I89â^  —  Adeptioa  le  7  •  runaoiuiité 
do»  63  eiemhres  présenta. 

Rappfirt  ntt  ^L'nat  par  M. le  Jiic  il'I  ' r>cl  le  9  juil- 
let itHii  ;U  >iium  ,  p.  1898       AdvuUvQ  le  1 1  iui(* 

tot  k  IttoaaiButé  des»  ■eiqMpuniwtt, 
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cèoquMto^is  CMiliraei  (fr.  81,333  56  c),  |K>ur 
lol4rélt  de  1«  deile  flofUnie  de  r«iiùée  t84S. 

Celle  allocation  formera  l'art.  iB  in  cbep.  I*' 

du  budget  du  «u»ilit  r\  erriez. 

Promulfiioot  la  préfenle  loi,  ordonnons  i|iiVlle 
•«fi  révolue  do  tcMn  de  l*tftai  et  |inb1lée  par  le 
foie  <Ut  Moniteur. 

CoDire- signé  par  le  minisire  dos  ânaocee, 
M.  J.  Matou. 


5J2.  —  18  jciUET  1846.  —  loi  ouvrant  un 
crédit  iupplèmentalrê  de  169,965 17,  mu 
budget  de  ta  dette  publique  de  l'ex0>^efc» 
1645  (9).  (Monit.  du  18  judtci  1846.) 

i.éo|told.  etc.  Leechambrea  «ol  adopté  «I  DO«a 

aanctlonnnns  rt»  iiui  <»h!|  : 

Article  unique,  il  est  ouvert  au  huilget  de  la 
dette  paMfcftte  de  l*exereice  1615,  hb  erddit  de 
cent  »nixanlf-ncuf  mille  leiix  cen(  Miixanlc-ciciq 
fraoc*  diz<se|>t  centimes  (fr.  16d,i65  17  c.},  pour 
tat^rdlt  d«  la  dette  flotte  de  l'année  1845. 

Celte  ailoeatiM  fcmiera  r«rl.  M  d«  ohap. 
dtt  kudfet  d«  aHiditeierctoe. 


Promulguons  la  présente  loipOrdonnoos  qu'elle 
aolt  revêtue  dd  eeea*  de  f^ist  et  patdiie  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Contre-^igné  par  te  naiaitire  des  totMet» 
M.  J.  Malott. 


59S.  —  16  itfiut»  t84f.  —  Lot  mÊtortêémt 
l'aliénation  de  bUuu  sfoiMittelMP  (1).  (Mo- 
niteur du  idjttitlet  t646.) 

Ldepald,  «le.  Le*  cbanbree  «ot  adopté  «1  noue 

sanctionnons  ce  qui  »uU  ; 

Arl.  1«'.  Le  (onverBemeai  osi  autorisé  à  aiié- 
mr,  |ikr  «oio  4'«d|ii4icattoii  publique,  lea  Jiseai 
domaniaux  désif néi  daaa  félat  «aoesé  à  la  pré- 
senté loi. 

Art.  9.  Le  produit  de  la  vente  de  ces  biens  sera 
atRecté  à  ramarllHeroanl  de  ia  dette  publéqer. 

PromiilBUCHi!)  la  prést^nle  loi,  ordonnons  qu'elle 
sotl  revêtue  du  sceau  de  i'^iai  et  pubUée  par  la 
vola  dtt  Oamiimtr, 

Coolfe-alfad  par  la  lateialra  daa  Aoaaaaa» 
M.  i.  Haloa. 


Éitt  fk  tomtitÊmte»  de»  HtM  domaniaux,  oniMftf  à  lu  ki  fmt 

l'aliénation. 
%         VJA^  DOMAMAUX. 

ftandre  occldenioU, 


BaiseiMsat. 

1  Houiliulu 
(PulUéétadite  d«  lai 


%  Eename. 
9 


tiI7t  » 

Flandre  orientale. 

CMmnunc  d'EeDaeme  cl  autri»  comm.  134  46  • 

»        Hddert.                        76  »  <• 


4^  Noilomont. 

5  Fajs-Malempré, 

6  Baataf. 


7  Chaau  Mir  Veaèehe. 


• 
• 


Waha. 

HâleiBpré. 

Of^peOa 


118  51 
I6i  44  as 
lot  W  66 


apfMabMttMb 
178.066 


SOO.tKlO 
167,660 


8i,800 
75,466 


Total  dn  Ç  81-2  34  Of 


«,066 


H91 .300 


(1)  Présentation  àlla  chamiirc  <li-«  repré»cniants 
le  tt  juin  1846  -Rapport  par  M.  VeyiU  le  30  juin 
(Deenm.,  p.  1899/.  —  Adoption  le  7  *  l'onaninité 
df«4  55  memlirc*  prêtent». 

f;  ,ip[>orl  «ri  ^l'iial  ]ist  M.  Ip  iluc  d  L'ric^  li      'i  1 
iel  1848.  —  Adopitoo  le  15  i  Ponanimitt-  <t<-« 
96  iseMAtfea  présaais. 


(3)  Prctentation  à  la  chambre  det  reprë»cnlant« 
leSSmar*  1846  (Docum..  p.  1066}.  —  Happort 
par  M.  Kervyn  le  97  mai  1846.  —  Adopiioo  le 
95  juin  à  l^inanlmlté  des  55  membres  prdseula. 

H  I  |i  1 1  I  1 ,1  par  M.  le  l).irini  UcHafaille 
l(!  tf  luillel  1846  ;iM>curo.,  p.  1898j.  —  Adoption 
lef1^netbrteneniari1éd«afl7BMMbre*  pitels. 


J     .  1  y  Google 


RÊONB  OC  JUtOPOLO  l-é-^à»  N**  ttî4~m. 


497 


■ 

Tcrrp. 

V 

Terre». 

19 

Terra,  etnlafMt  Mit. 

11 

M. 

1i 

M. 

IS 

Tcrrr  Inlj.  iir  /ibîe. 

14 

lerraiiK  laltourc*. 

i« 

Tom,  ci*«svui(  bot». 

i« 

17 

M. 

18 

IJ. 

19 

MaUon  cl  ili'|icni(aocct. 

SO 

Maison  de  b«»cule. 

«1 

Terre. 

Si 

M. 

93 

Iii. 

S4 

M. 

S5 

Id. 

S  9.  BIENS  MVAIflAUX. 


ContonaBce. 

lie  Krrtiteek.  1  62  47 

Noirenom.  4S  18 

W«Tawe  fta!«t.Pterrt.  4  97  8K 

I*que.  1Ô  65  70 

Walermal-Boil*fi»rl,  1  60  » 

Duy.l.ouip.  1  86  50 

fi«ii*for(.  5  85  50 

hqu.  M  M  «0 


RtfCAmUUTtOR. 


Totot. 


812  34  04 
58  41  M 

865  75  66 


11M1« 

1,001,610 


Valeur  «taele 
•pitroxinaiive. 
S,600 
1,600 
11.600 
14.960 

4.650 
8»800 
96t06f 


» 

87 

98 

3,700 

Rompilarf. 

97 

4R 

8,0N 

Laer. 

sa 

40 

700 

Srraing. 

11 

77 

8,000 

0,000 

Ane. 

t 

74 

36 

8.000 

CliapAn^raiRf. 

» 

52 

31 

l.BdO 

Ainpffe. 

1 

36 

42 

4,500 

DoDceel, 

■ 

87 

18 

4,000 

BoaaiUiar. 

m 

50 

70 

1,000 

Talal  dM  S  9. 

BS 

41 

«9 

110,410 

894.  —  18  joiLLET  1846.  —  Loi  autorisant  la 
e^ncMloH  du  càtmim  éè  fw  4e  Mmage 
à  Wmw  (I).  tHOBil.  d»  98  Joillal  1048.) 

L4o|mM,  «le  Ut  dMBbm  wt  «iloiitO  et  nom 
«ooctioatMN»  ea  qnl  «ril  : 

Arllcfe  iiniqii*'  f  »  (»rniv<»rMcinent  cil  .lutorisé 
à  accorder  aux  sieurs  Jobo  -  Mark  -  Frederick 
Snilb,  liMlMi«il^0Dddug6iiia,daChallMm, 
«I  coitioHt ,  la  Mncentoo  d'un  chemin  de  fer 
de  Marnée  à  Wavre,  d*ai»r*!i  îfs 
daos  Vsk  cooveotioD  et  le  cabier  de*  cbarge»,  >i-> 
Ca4al«IOMvriarl848. 

Promulguons  \n  \iTô<cf\\r,  loi.ordoonnoB  qu'elle 
toit  revéiu)<  liii  sceau  de  l'Étal  et  paMiée  |>ar  la 
voie  du  Moniteur. 

CMfra-ficiié  par  la  mMiire  dM  trtVMis  |HI> 
Mict,M.dala?ay. 


ff)  PrésentalioD  i  laeTiambre  dei  reprétentaab 

!«  2  mni  1  81fi  —  Rapport  |)«r  M.  Pirnu-z  le  -1'  juin 
(Uscum.,  I».  1776/.  —  Ditcustion  ul  adeuliutt  le 

7  jvilM  A  l'nMMié  da»  9i.mnAn*jn*itf^' 


b'ià.  —  18  iuiLLCT  1846.  ~  Arrêté  de  conees» 
êtOÊU  (Nonll.  dtt  93  Jalllal  1840.) 

Léojtold.  etc.  Vu  la  loi  de  ce  jour  i|ui  autorité 
la  fauvarnenani  à  aecordar  i  air  Jobn-Marlf 
FT't^H'''r  rk  Sroilb,  licitlenani-colonel  rtu  gt^me.  An 
Ciiaib.ini,  et  couiOrU}  laconceMiou  d'ua  cbemin 
d«  fer  d«  Maoagi!  0  Wavre,  4*«prAt  lai  baaea  |H»* 
séc»  dans  li)  cooveoiionel  !•  Câbler daa cbari«a« 
sijjn-  s  le  11)  février  1846  ; 

Sur  la  |iro|»o»iiioa  de  ooire  ninitlre  Uea  ira* 
vaut  pnMlca» 

llMM  «foaa  arrâléei  arrOiMia  ; 

Art.  l«'r.  i.a  cooce»«ioo  du  cbemin  de  Ter  da 
Hallage  à  Wa«rc  e»l  accordée  h  »ir  Jobn-ltfark- 
FrederiekSniilb,  Ucuieuanl-coloDel  du  géoie,  da 
dMibaiB,  al  coM«ria. 

Ari.  9.  Let  eoMlMoM  de  eeCt»  «mictiaiM 


Rapport  aa  «énat  par  M.  te  baron  de  Naear  la 

10  juillet  1846.  —  UitcUtsioD  le  11  juillet.— 
Adoption  1«  13  k  l'unaaiBiilé  de*  24  OMnbrea 
pfdiaBlaa 
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KÈGNS  DE  LfiOPaLD  l".  -  AN  184»,  If*  SfS. 


•erooldélerminéei  par  la  convention  et  le  cahier 
dN  charges  sîgoés  le  19  février  1846;  ce*  actes 
•MODl  «pneiéa  au  préicni  arrêté. 

N»tre  miaistre  ih-n  M:»v,hh  pnhlîrs  (M.  df  Ra- 
v«y)  Hi  cbirgâ  de  Pexéciitioo  du  préseoi  ar- 
rêté. 

C<NIVBHTI0N. 

Entra  HM.  (StiîTtmt  las  bon»}: 

Et  le  gouveriifmpiit  belge,  représenté  \3r 
M.  le  tnlQlsire  des  travaux  publics,  d'aulic  pari, 
A  été  Miireou  : 

An.  Iw.  La  coiivenlion  prov i'soir''  du  17  mai 
1845,  entre  leai  prutniers  $ous»igués  et  leurs  mao- 
danis,  d'une  pari,  et  le  départeuicul  de^  travaux 
|ittMica,4*attirt  |Mrt;eai  anmiiée  «t  cal  remplaeét 
finr      ilîspoMlion*  dont  t.i  Irnciir  Miit  ; 

Atl.  2.  Les  premiers  coûiractatits,  en  ^ualii<l8 
qu'ils  agissent,  s'engagent  à  fournir  les  fonds 
néceasaircn  pour  exécuter  a  leurs  risques  et  pé> 
ri(s,  coufoi  moment  atiX  plans  annexe'*»  ef  d'après 
les  clauses  et  conditions  du  calticr  des  cUarges 
d-Mbi»  tin  cbenia  é»  for  panant  de  la  stàtlnn 

dti  r^ilway  <Ic  rKt.ll,  à  MiD^gr,  al>outi«untà 
Wavre  et  passant  par  Nivelles  et  Gcnappe. 

Art.  9.  U  cautfoDoement  de  7S8,<NI8  franci* 
ûiià  déposé  parles  pri-miers  côntractaols,  rmtéra 
affecté  i  la  gar.>nttc  i\c  1%  n^ageuMnl  réinliaoi, 
potir  eux,  de  Tarilc  le  précédent. 

Art.  4.  Aocnoc  cxpropriatioo,  aucuns  travaux 
ne  poiirruni  éire  i-olaniés  avant  qu'il  D*aft  élé 
dûtiieni  ju  tif'u^  î  )a  saiisfaciiun  de  M.  le  mi- 
nistre des  travaux  publics ,  de  la  réalisation 
d*ane  aaonnda  somme  de  760,O14  foanes. 

Art. 5.  LfS  i'oni-«:-8ioni).7;r  "  inuinxil,  de  com- 
mun accord  avec  le  guiiveriieuieai,  relier  leur 
clieiAtti  de  for  i  la  ligne  de  l*esi  dn  ratiwaf  dé 
PÉtai,  soit  par  un  pr<)ioiii;< ment  direct  de  Wavré 
vers  Vertt  jrk  nu  ver*  Lamien,  JOit  par  l'inipi  m^- 
diaire  du  cbemin  de  fer  à  coustruire  évcniuelie- 
oient  do  Tirlemottt  à  Gembtoax,  et  par  dent  em- 
branch -naeiKs,  dont  Tiin  de  Court  Saini-i^t  ieDiie 
à  Malèves.  et  l'autre  île»  environs  d'Anignerdeu 
vers  Neervintteii  ou  Landtu.  Dans  le  ca»  où  ils 
«léeuteroot  Ih  llyne  de  Wam  à  Vêrirydl,  ils 
aoroBt  la  facutlcdi" prolonger  cclleliî'nf  juvin'ntt 
«iMnin  de  fer  à  construire  éventuel lenieiit  eotre 
'  IHeHotiUlsoll. 

Art.  6.  Les  concessionnaires  pourront  eoa* 
struire  des  enibrancfaemeots  de  la  ligne  princi- 
pale vers  les  stations  de  LulUe  et  de  Braine-Ie- 
C»ifete«  un  cmbranAamcnl  dé  Niréllés  vers  la 
demie  I  point  de  viendra  obligatoire  pour  les  con- 
cessioatiaires  si,  dans  les  cinq  premtèrcs  années 
d«  la  eoacsssioa,  un  cbemin  de  fer  ahontltsanl 
diracWHMAl  à  la  siattaa  4n  lMia»JémiMMi^ 


venait  à  être  construit  i  Touest  du  raiiway  de 
i'F.iat  de  Bruxelles  i  Mont. 

Art.  7.  Les  concessionnaires  dévroatfoiCneOD- 
n.-tlire  leurs  intentions  déSoitivet  relativement  à 
la  consli  uclion  «les  extensions  et  emliranirlie- 
meots,  dans  iet  délais  qui  leur  serotal  tsés  par  le 
ministre  des  travaux  publics. 

Art.  8.  Le^  ombranL-heme nls  et  extensions  à 
construire  éveoliiellement,  aux  termes  des  arti- 
clei  5  et  8  cl->dcestts,  seront  eiécutés  sons  le  r*- 
giaie  des  clauses  et  condhinns  du  cahie^r  des 
charges  ci-joint,  et  conformément  au  tracé  et 
An  profti  A  déterminer  par  lo  ministre  dei  ira- 
vaux  publies,  diaprés  Ica  pniett  à  pctdniro  far 
les  concessionnaire*. 

Art.  9.  lia  cas  d'exécution  de  tout  ou  partie 
des  embraMhemenli  do  etiensiéèi,  le  canCl^D- 
lunileiil  mciiiiiMint'  a  r.it  t.  "  d.  vra  élrt  aiigmtût<5 
si,  à  I*époqu0  ik  laquelle  il  y  sera  procédé,  la  va- 
leur des  terMins  d^ja  acquis  et  des  travaux  dtjk 
exécutés  par  les  eonccssionnaires,  Ajduiée  ê  la 
partie  non  r#mbotn-sée  du  r  nKtnnnrnif  nt  rr- 
présenie  pas  au  moins  le  dixième  du  montant 
total  de  l*ensemble  des  travara  A  foire  pour  la 
li^oe  principale  et  pour  les  enibrancbemeois  ou 
extensions  dont  l'exécution  aura  été  décid(<e. 

L'augmentation  du  cautiooneuieot  sera  de  ia 
sommé  iiéécf  idlt%  pour  compléter  le  dixième  du 
montant  ain^i  cilcuU^ 

Art.  1Ô.  Les  concessionnaires  auront  la  préfé- 
rence, pour  l*«xéciilion  d*Un  prolongement  da 
chemin  de  for  de  Wavre  à  Mjoage,  Jutqu'i  lu 
frontière  française,  dans  la  direction  dv  ''lîimi^y, 
dans  le  cas  oO  le  gouvernement  jugerait  à  propos 
do  Mf*  eiécittae  on  ehottin  de  for  dails  eetll»  di- 
reciion.  KHUF  le»  droits  accordés  A  des  tiers  par 
des  luis,  arrêtés  ou  conventions  antérieurs  et  en 
10  eooformant  ara  loto  et  ahAiés  sur  lA  umUAro. 

Art.  11.  Le  remboursement  du  cautionnement 
pourra  ftre  irain(''diat(-niei)t  n  clamé  dans  lo  eis 
ou  ia  lui  de  couccssion,  appreuvant  la  prévoie 
oottvaailont  ne  aérait  paa  votée  dans  le  coure  du 

la  présente  (e^^iuii,  ou  si  le»  cbauibrt-s  législa» 
tivet  appuriaieui  auk  présentes  des  cbaugements 
que  les  capiUlisUis  cuncessionnaires  ne  pour* 
raient  pas  admettre. 

Art.  li.  l.e  niin>»tre  des  travaux  ptiblics  ac- 
cepte lessiipulalious  et  conditions  qui  pré«è«Étul 
et  s*en9afe  A  les  soumettre  A  la  saneiioa  dota 
législature,  pendant  la  session  de  1845  à  18l8t 

Art.  13.  La  convention  '[ui  précède  sens rsfar^ 
dée  comme  non  avenue  si  ia  sanction  de  la  légis- 
latufo  lut  était  refoeée. 

Fait  à  Bruxelles,  en  double  expédUloOi  le  dtl* 
neuf  février  18(itf  quarante-six. 

SwTE.  C.  n'Uuvrâcuint. 
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CAHIER  DES  CH^RGE<î. 

Art.  Le  chemin  de  fer  de  8l«iiafe  à  Wavrc 
pi>«oilra  ton  orif  io»  à  l«  tlMiMi  Muiag*.  lur  !• 
raiiwajtlu  r^tamuMoni  Kîvtllcset  Ucoappe  et 
ira  aboatir^  Wsviceouopoiol  qui  aerauUi^-i-ieu- 
famal  déierniiné  <ic  coiBiiiup  accord  par  le  mi- 


La  longueur  développée  de  ce  tracé  est  d'en- 
viron 4t  kiloinéircs  ;  des  voies  tle  raccordemenl 
devroul  être  déiM»««i  cooveuabieflieul  à  Wavre, 
«rte  l«  Mitway  ««nmiM^s  Mwvtin  i  la  8«i»l»w« 

•t  ï  M^îniH'-  avrr  rr-hii  rie  TElal. 

Toutes  i««  partie»  d«  ce  cbemto,  tant  sous  le 
NMMNt  4n  tr««4  (ewirkN,  aUfneqi«nUi  Me.)* 
«HW  celui  du  profil  (peuirt,  rampea,  a4> 
veatix,  etc.;,  devront  d'aillenr"  éire  e\«^i:ulées, 
au(.aai  que  (NMstble,  coufarniL'aifiui  aux  ttiaus  et 
lidkattooa  fteéral«a-da  pNniet  droMé  par  ordre 
éu  départvmeoi  des  travaux  publics. 

Les  ouvrage*  d'art,  Ira  bàtimeoU  et  dét>eo« 
dauce»,  le»  sialtoos  et  le  matcriel  d'exploitalioo 
darroai  ^calooienl  le  trouver  en  rappoN  «Tec  lea 

denB^'*?*^  **'         prévUiODs  -lu  mf^me  prrjrf.  I.r 

faUa  de*  raiia  sera  ait  minimum  dv  34  kil«»g. 
famwaHm  camant.  %m  aMMaertawiairaa  awasi 
U  liMallé,  sous  réserve  de  l*a|ipiiabation  du  ga»* 

vernemenl,  de  faire  usage,  pour  l'établisseajeut 
dtt  raiiway,  soii,  du  •]r»iiai«  supt»esé  daiia  le 
pNdel,  «oit  da  Unit  aatra  ayalème  préteotanl  lea 
gai  antiea  Dvoea»auea  fêm  ta  lAralé  «t  la  tifula- 
lité  des  traoaports. 

Art.  3.  iidita  le  courant  de  rauaée,  à  conpter 
4a  lunr  et  la  loi  de  eauaeniatt  aura  «lé  prawuK 
|(U4^e,les  lODcessioiiuairessoumcttronl  à  rappi-u* 
ou  Diiiu>tre  d«:s  travaux  publics,  par 
mMiQUv  l«i  projet»  compléta  oaaeisUw»!.  en  pian», 
ftaila  «B  ioiif  al  ca  iravara,  pians  dctaiii^a  de« 

(iiiiia;;i  -  <Vii\  <i'  (o!(l''  naluie,  les  »!ét.itfs  de  la 
VkOc  tt:ri£u,  ta  Li-avt(»Ée  à  oive;iu  des  roui«&ei 
■tfcapUit»  les  pooMi  baaeule  et  lagta  d»  gardaa, 
ic's  projet»  dt-a  siaiiuns,  bâ(im«nis  el  dépeiidaoces 
fi  g«.et:raiei]i<rDlde  loue  ks  ouvrage»  nécetsaircs 
au  ttar^bèvement  de  la  ligne  «t  à  *a  mise  eu 
«Hriaitatio»  f^aliAra* 

Art.  3.  Le  luioutre  de»  travaux  publics  pourrai 
•tf}>vier  aux  piopeaitious  et  ptc^ets  dout  d  s'dgji 
tellet  awdittcaiiona  qn'd  ju|;cra  BétMtaaairaa  e( 
allia»;  lee  coBce»sloaDaires  devront  »e  cuntonuer 
i  la  d<!cisiuD  sera  prtse  à  <  '  '  '  sr  "  >!•.  <  dans 
le  cours  de  l  exécutioui  da  ne  (iuuiraut  »'wcarl«;r 
daa  prelet*  apiifauvéa  qae  aMfeoaaDt  faiilorua- 
lias  aiyrana  tt  foraielle  du  déparlemeut  tïvi 
travaux  publics,  l.a  .l«xisi*<n  uiini»l<!ri''ile  por- 
tant apptol'auoo  ou  iiuprob^tiuo  des  proiiKi» 

laM  la  MMB  miSk  w^t* 


Art.  4.  Lu  laii««|r  dt  la  ?«ia  aaia  aaNa  da 

chemin  (îo  frr  dt:  l'Klnl. 

Art.  5.  te  ICI-  pour  la  voie  pravtonrira  d^a 
uainea  du  pay^,  pourvu,  toutefois,  qn'cllea  |iui<« 
sent  la  livrer  à  un  imIk  qai  m  d«|Miie  paa  da 
10  |i.  c.  celui  rtts  fers  élrang«r«  rt  n  ii  <i  à  Anvers» 

An.  6.  Les  conce^Moanaires  aurooi  la  faoulié» 
aaaa  réserva  de  rapprolMikw  du  goimnieaieni, 
de  suUstiiucr,  sur  tuui  ou  partie  de  iour  Itgoo, 
au  mode  d'exploiialtou  p.ir  locomotives ,  loul 
autre  nialf  de  tracliou  on  de  pr«|iuision  prvsea* 
tant  des  evanUffcs  de  adcwMd,  da  r<gn<arllé  el 
de  célvriU)  au  raein*<  «'quivalcnlei. 

Art.  7.  Las  lo«»motivc«  ou  autres  macbt«ea 
matrieeit  les  voiuiraaat  waggona  leraai  ooafaa- 
liaoné»  daaa  le  |Mya:  arpeodani ,  i  rajami  des 
Ivrfecliooneni«>ul»  qui  pour  ftit  ftt  êir»»  ap|H)rl4*, 
à  i'éirangei  ,  di^n»  l,i  taUi  tuiiou  d<:s  lu^ciùuea, 
la*  eoiueadaaaalraa  aot  la  facaUd  d*y  adMier 
celles  i|ui  leur  leraQl  ■éaaN«waK iiaur  leur aar* 

Vir  de  modèle. 

Art.  8.  Tous  les  ouvrages ,  saos  dialtuclioo , 
pourront  «ire  conoiruila  avea  lee  aaMriam  ea 

us.igc  dans  lc«  ir  o  Mux  ptilitic*  de»  mi'tn  loca- 
lités, sou»  la  seule  coudiuuu  <(ue  ces  uMiurtaux. 
ieiaot,  chaetm  dan»  son  espèce,  de  1»  neUlenra 
«IHalilù,  et  quNI»s«i'oot  mis  un  œuvre,  d'aprè*  lea 
règk»  (l>-  rart,  <ic  m^iuère  i  garaalir  |«.aiilidtld 
et  la  dui'iic  lies  ttuvia^es. 

Le  rhemin  de  fer  aaiicédi  a*éi^ra  paHoat 
aii-'I'>Mis  <l>^  t-a  X  d'iuondaliun  ;  [e^  terrains 
seront  ac<|ui»  dans  l'hyputbèse  de  rétal>tis>enMui 
d'une  double  voie,  à  raison  de  8™^0  au  moina 
da  largeur  eucr«i«,desaS«SllpoNrraiMre>vel«^ 

|p<  concc-s'onn.iir'  s  auioiit  la  iaciilli>  tl»*  n'éta- 
bio'  (lu'uuo  seii.c  votx  de  railvray  d'aik  niuins 
4*50  de  largeur  en  crél<-,  juM|ti*a  l*épui|«e  oft 
Pactivi  é  do  la  circulatMia  leur  fera  sentir  I.1  né- 
cessité de  la  doubler;  sous  la  cuiuliUon  ilu  iuc< 
uagvr  de»  gaies  d'cvitenicut  eo  aowbi  e  »uttisdul 
paur  parer  i  loua  les  be«oiu*  da  serviee  et  aox 

évciitu.ililés  d*aCCld£ol:>. 

L%ufiiiaaiaoa  des  i«lu«  *era  réfiée  d'apr^a  U 
oatiire  dt»  tciraUi  el  Ifs  localiléa.  Ua  Mvaaif  au 
betdid,  atfuiuniu  par  des  iMN'réa  ou  déCendoa 

coiiirc  l'aetiDii  dis  e  nix,  au  nojfeu  de  muride 
revéteuicnl  eu  uiagonucrii-» 

Les  dimensions  el  la  prof«todeiir  des  fossés  «l 
confre-fossés  seront  fixée»  de  manière  à  assurer 
la  piumpie  âvacualioades  eaux  el  l'ar^séchcmesl 
d«  la  ^oi)  . 

U  sera  coosirvit  au-Jcsunis  et  au^easut  du 

cb<  m^i  de  ter  «les  |)Oiils ,  poncnaux  ,  aqur^ilurg , 
biii«e»i  vkmIucsi  ,  auiooLs ,  etc. ,  «te.  «  en  uoiobre 
«ua»aui  el  dont  le  dëbQuelié  ou  lea  ouveruiraa 
leroni  delerininét  diaprés  la  voluoie  ilVau  og  la 
ai  «ImMm  «UKiiial»  chiauB 
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d*«ui  devra  lifrar  |ii«Mf«.  Lm  ponit,  luf  le  ca- 
nal de  Cbarleror  cl  son  embranchement,  seront 
disposés  de  maaière  à  ne  causer  aitesne  eairave 
A  la  MTlsatliMi.  PradiDl  leur  coniinielloD ,  Im 

conces«ionaair«a  prendront  toutes  les  mesures 
iK^cessaircs  pour  i|ti«  celle  navigation  ne  puis*o 

en  soutfnr. 

Le  nombre  et  l*éieo4tte  dae  itetloni  et  dea 

finltiK,  ainsi  qu  -  h  ui  ti.striNulion  cl  la  disiposil'on 
de  leurs  abords,  devront,  ca  tout  lemp»,  éire  ca 
rapport  avec  let  besoins  du  eomroerce  et  de  l'ia- 
dniirio  et  le  niottvemeni  dea  vorafenra.  Bliea 
seront  poiirgueo  de  cares  et  bfttiroeiit<i  avec  le 
matériel  et  les  accessoires  de  toute  nature,  qui 
rédeme  une  eiploHatloii  actlreet  régulière. 

Art.  9.  Les  travaux  et  con^iruclioa  seront 
achevé*,  au  pins  tard,  endf'ans  les  qu.itre années, 
à  compter  du  jour  fixé  par  i*ari.â.  de  façon  qu'à 
Peiplratlon  de  ce  délai,  le  rbemin  de  fer  concédé 
imisse  être  oxitloilt'  sur  louie  sa  Ion[,'ii(.ui  ,  par 
locomotives,  ou  par  tout  autre  mode  de  iractioo 
on  de  populsion  qui  aura  été  adopté  de  commua 
accord  avec  te  gouvernement. 

Arf.  10.  l.e-i  coiiccs<.ionniirc«  np  pourront 
pooi-suivre  aucune  expropriation,  m  commencer 
aoeuns-iravaux  ayaot  d*av«lr  jusiifli-,  à  ta  safla- 
Ibctloo  du  département  des  travaux  publics,  de 
la  réali>atiun  d'tm  j^retnirr  versement,  i-n  Belgi- 
que, d'une  somme  de  1,500,000  fr.,  y  compris 
le  cauiioonenetii  eslfépar  l*ari.  15. 

An.  11.  Au  fur  cl  j  tiM  surc  qu*unc  seiiion  »cra 
susceptible  d'être  iivrt-e  à  Li  circtilatifm ,  les 
conce&sioiiuaires  pourront  obtenir  sa  mise  eu 
esp1oltalloD,ei»vertn  d'une  «ulorlsalioa  expresse 
>  du  ministre  (l)'s  travaux  piiI)t:C:<. 

Art.  13.  Lt  é  cotictssiootiaircs  entreprennent  à 
leurs  irais,  t  l-.quea  et  iiériUei  «anscharve  aucune 
pdiir  le  trésor  do  l'État,  tous  les  iravaui  quel» 
conques ,  prévDs  oti  ittijtréviis ,  «ans  aneime  ex- 
ception ni  disiinctioo  ,  ainsi  que  toutes  fourui- 
turei,  entretien  et  renouvellement  de  matériel, 
qai  seront  reconnus  noct-ssatres  pour  r*.'tablisse- 
menl  du  chemin  «Je  fer  de  Manaue  à  W;ivre, 
pour  son  exploitation  et  |K>ur  son  entrelica. 
Cette  clause  doit  éire  conaidérée  comme  la  base 
du  contrat  ;  lc>  |>ai  (iPs  eiitumlcnt  que,  dans  tous 
les  cas  pos»il)ies,  cUo  reçoive  Tapidicatioa  la 
plus  large. 

Art.  15.  La  mise  en  possession  des  propriétés 
bâties  et  non  l>élies,  nécessaires  à  l'exécution 
des  travaux,  l'occupaiiou  des  terrains  pour  l'ex- 
iraciioo,  le  transport  et  le  dépdt  des  terres  et 

matériaux,  auront  heu  comme  en  matière  «le 
travaux  décréit'i  ri'iitililé  publique,  au  nom  de 
l'État,  ma  s  a  la  ùiliecncc  et  aux  frais  exclusifs 
des  cooccssionnaires. 

•  Art.  14.  Les  conoeisionDairee  demeiMWM  seuls 


et  eaclDslvement  cbavfis  do  toutes  Ise  Indem- 

nilés  et  lie  Imis  le^  frni^  auxquels  donneront  lieu . 
au  profit  de  qui  que  ce  soit,  la  construction ,  le 
malnilea,  ivxploûation  ,  Pentretlen  et  la  id- 
paiatiun  du  chemin  de  fer  et  de  ses  dé|>endaoces. 

Art.  15.  Le  cautionnement  de  750,000  francs 
fourni  par  les  concessionnaires  dem^'ure  aSocté 
4  la  garanile  do  leurs  engagemeuts;  le  fonver» 
nement  en  restera  le  dé|io$ilaire,  sans  devoir  au-  ' 
cun  intérêt;  il  sera  restitué  aux  concetsionoaires, 
par  cinquièmes,  à  mesure  qu'ils  auront  exécuté 
des  travaux  ou  acquis  des  prepriétéi  peur  ud« 
somtno  .lotiit!  •  de  celle  doat  ils  récitmereol  !• 
remboursement. 

Art.  15.  SI*  dans  le  délai  dSiue  année,  à  partir 
de  la  promulgation  de  la  loi  de  concession ,  lee 
concecsionnaire-î  n'ont  pas  juMiflé  de  la  réalisa- 
tion du  versement  de  1,500,000  fr.  exigé  par 
Tart.  15,  on  si,  endéaos  le  mémo  délai.  Ils  o*ob( 
pas  commencé  leurs  travaux,  ils  iciont,  pnr  ce 
fait  et  de  plein  droit,  décbus  de  leur  concession, 
sans  qu'il  soit  besoiii  d^ocune  mise  en  demeure 
i|uelconque. 

Art.  17.  Les  concessionnaires  sont  ("gaiement 
décbui  de  tous  leurs  droits,  si  les  travaux  »'é- 
taieot  pas  eOBpMteuMnt  aebevés  endéam  le  ddM 
ixé  par  l*ar«iele  9  et  au  vmu  de  est  artido, 
comme  iius«i  dans  le  ca%  ob  \c%  travaux  ne  se- 
raienl  pas  à  luoiiiéacbevcs  a  la  fia  de  la  deuxiioM 
année. 

Art.  18.  Dans  le  cas  de  la  déchéance  prévue 
par  les  arliciet  précédents,  il  sera  |K>urvu  au 
parachèvement  des  travaux,  au  moyen  d'une 
adjudication  quVm  ouvrira  sur  les  Clauses  dv 
présent  cahier  dps  cha^  g»»»,  et  «nr  tme  mise  à 
prix  des  ouvrages  déjà  coosiruiis,  desmalériaoK 
approvisionnés,  des  terrains  aebetés,desportieti 
de  chemin  de  fer  d4|i  mises  ca  exploiiatteil  Ot 
de  leur  matériel. 

Cette  adjuiltcadOQ  sera  dévolue  à  celui  dea 
nouveaux  soumissionnaires  qui  olfrlra  la  piiia. 

fol  le  ïorame  pour  les  objets  compri<  d.iH'î  !n  rai?c 
à  prix;  les  conccssioonaires devront  se  conieuier 
de  celle  que  l'adjudication  aura  produite  alore 
mémo  qu^elle  serait  moindre  que  la  misa  à  priK, 
sans  l'ouvoir  élever,  à  chargf  de  l'Ktai,  aucune 
réclamation,  m  prétention,  de  quelque  chef  que 
ce  puisse  être. 

Daos  le  cas  oh  le  cautionnement  des  conces- 
sionnaires no  leur  aiiriîit  5>i«  ^-nrore  ét(^  ei)lière- 
ment  restitué,  ce  cauiiOQucmcoi  ou  ce  qui  leur 
en  denseorerait  d*  serait  acquis  1  l'état  à  titre 
d'iiiileainité.  et  l'adjiKticaiiun  n'aurait  lieu  que 
sur  le  dépOi  d'un  nouveau  cautionnement  égal 
A  la  somme  ainsi  acquise  au  gouvernement. 

Si  l'adjadicatbni,  ouverte  aiutlsiuinivleBtd^élrt 
dit,  a*ameBaU  «neuu  résultat,  non 
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.1111  ès  un  d':*lai  df  «six  main  •  et  §1  celte  derniêr** 
teoiaitve  demeuraii  égaleni«ol  Mo«  rétullai», 
le«  ouvrages  «iéji  eonaimils.  In  lulMwni  ap» 
provisionnés,  les  terrains  «elivlés,  ks  |>arllM  de 
chemin  li'.- fer  (l('jà  mises  en  ext'loilatiun,  avec 
leur  malt-net  ei  toute  la  partie  non  remboursée 
da  cauttoDoeneal  teraimi  aequit,  m»  aueom 
in<lemoilé,au  soiivernerocot  qui  pourrait  en  di»> 
poser  comme  de  conseil,,  les  concessionnaires 
«leineuraDl  irrcvucaljiemetit  dcchus  de  tous  leiii-s 
droiU. 

Art.  19.  f  PI  3tt.l6  et  17  ne  seront  pas  ap|ilica- 
blc!,  si  les  conces»iounaires  Justifient  que  le  re- 
lard, ou  la  c«ssatioa  des  travaux  est  le  résultat 
d'un  dféiMMni  de  fvrea  nalaura  ddoieai  oon- 
•lalé. 

Art.  20.  Si,  p«odaol  i*cxécuiion  des  travaux  » 
il  «Il  raeonno  que  da  «avrasai  ne  lonl  fias  ex^ 
Cttté*  eouforméroent  atix  règles  de  l'.u-t  ei  aux 
clauses  et  coniiilions  <\u  prissent c.ibicr  des  clur- 
gc«,  l'admiuistratiou  pourra  les  faire  liémolir  et 
fccoiMtrair«,«ii  loat  on  partie,  aux  firafi  de* coq- 
cessionnaires  et  d*o6ii;e,  si  ces  derniers  demeu- 
raient en  défaut  «1«  1«  faire  à  la  première  réqui- 
sition. 

Art.  SI.  Aprè»  racbèvcmeDl  total  des  tra?aux, 

le.'  coiiccïsiounaircs  ft  ruiit  Taire,  à  leurs  frais,  tm 
bornage  contradictuiro  et  un  plan  cadastral  de 
toutes  lee  parties  du  chemin  de  frr  et  de  set  cm- 
branchcmenis  et  dépendances  ;  ils  feront  égale- 
HKnt  drcs»ir,  à  leurs  0  ai.v  <m  coutradicioiremcot 
avec  i'admioiiktration,  un  état  descriptif  et  dé- 
taillé do  la  lif 00  entière  de  la  TOio  ferrée,  dot 
i;art:8,  uu^r.ige;i  d'art,  cièiures,  ponts  à  bascule« 
ltàiimi.*uu,  etc.  Iles  eaiiéditioos,  dûment  certl- 
Ùivu  des  pracèi«verbaox  île  bornage,  du  plan 
cadaatrel  et  de  l^lat  deschptir,  seront  déposéri, 
au%  frai»  des  ccnceisionnaireiy  dattt  les  arcbivei 
de  radoiinislraiiuu. 

ExploUation  et  eiilrelien. 

Art.  a.  Toutes  les  lois,  tous  les  rèsiemeots 
généraux  en  matière  de  grande  voirie,  actuelle- 
nent  en  vif  neur  ou  à  Intervenir  |iar  rapiwrt  anx 

routes  et  cbcrniii-;  de  f.-r  de  rKrm ,  seioiil  ;qt;!(n-:!- 
ioncbenua  de  (er  coucédé  et  à  ses  cmi>r4u- 


Le  fonvomenint,  apréa  avoir  entendu  les 

conf  f '^«'ionnair*'».  arrêtera  les  mesures  et  les  dis- 
posUtou»  nécessaires  pour  assurer  la  police,  la 
ceotarvation  et  la  «Areié  dn  chemin  de  fer  et  de 
•es  dé|i«ndances. 

Les  coucc8«ifHtn3iri'«  soronl  autorisés  à  faire, 
sauf  rapppriiiiaiioa  de  l'adouniklraliuii ,  les  tè- 
jluMMili  qu*ila  iofaroM  utiles  pour  le  service  et 
l*exploiiatiMB  du  choMin. 


rtfleinenla  dont  H  a^aftl  daoa  In  deux  pa- 

nptnphf»  f|iii  précèdent  sont  obligatoire'  pour 
les  concessionnaires,  et,  en  général,  pour  les  per- 
•onnéé  qtii  hmiî  mage  du  chenla  de  for. 

Art«  M.  Les  concessionnaires  devront  mainte- 
nir, pendant  toute  la  ilir»'-f  IcuV  concession.  !c 
chemin  de  fer  et  ses  dépcudauces,  amsi  que  le 
matériel  de  locomotion  et  de  transport,  en  par* 
fait  état  d'enirclien  et  d*exploilation  ;  si  lesoon- 
cc-stonnnircs  étaient  en  demetirc  de  satii^faîre 
aux  réquisitions  qni  leur  seraieut  adressées,  à  cet 
elliN,  par  radmiolslraitoo ,  le  gouvernement 

poni mit  y  rn:rr»proi'i'itcr  d'offîr  et,  dan^  ce  cas 
ilaurail  icdroildc  s'approprier  (ouïes  Icsrecciii  s 
Jusqu'à  concurrence  du  montant  de»  travaux  et 
Iburnltnrea  exécnlés,  majoré  d*un  cinquième  i 
titre  de  dommages-intérêts. 

Art.  S4. 11  sera  facultatif  au  gouvernement  do 
Mre  reconnaître  Pélat  du  ebemio  de  fer  et  de 
ses  dépendances,  ainsi  que  celui  du  matériel  d'ex* 
ploitation,  quand  bon  lui  semblera. 

Péaget. 

Art.  25.  Pour  itnif  nmier  les  concessioniiaiies 
des  dépenses  et  travaux  qu'ds  s'engagent  à  faire, 
par  te  présent  cahier  des  charges,  et  sons  la 
condition  expresse  qu'ils  rempliront  i  i,ai  t  ment 
toutes  leurs  obligations,  le  gouverneoteol  leor 
coocèile,  pendant  un  terme  île  (|ualre-vingt-dix 
ans,  à  daterdelamiaaen  exploitation  du  chemin 
de  frf  et  sur  toute  sa  longueur  ,  l'aulorisntion 
d'y  percevoir  les  droits  dcterniinés  au  tarif  ci- 
après,  les  Iraosporia  se  Msani  entièrement  aux 
fkvlt  oi  par  lot  solna  desdite  coneesaioniiaires. 

TARIF 

Les  bases  du  l.inr.suni  les  suivaulcs  : 
Marchandiset. 

ira  cl. I S «e.— Ardoises,  bières,  bois  decoosirnc- 
tloo,  briques,  cendres,  céréales«cbanx  en  sacs  ou 
en  baril>,  clous  de  toute  es|ièce,  cordages  vienii 
drilles,  chiffon^  et  rocnurcs  ,  écorces  en  s-ics, 
engrais,  fers  en  liarres  un  étirés  et  les  objet»  en 
fonte  dont  la  valeur  n*excède  pas  50  fr.  par 
100  Icilog.,  graines.  Lunes  brutes  (dites  in 
masse),  lin  et  étoupesemballés,huuUte,  marbres 
en  bloc,  métaux  en  fonte,  en  saumon  ou  en  lin- 
gou,  minerais,  mitraille  ou  limaille  en  hards, 
noir  nnim.il  m'i  vani  ir<_'n(;r,-ii«,  oj.  i)anDCf,  pavé», 
picric» du  lail.e  siiu»  moulures,  puisions,  pommus 
de  terre,  sel  brni,sei  de  soude, son,  terres,  tôles, 
tourteaux,  tuiles,  vcire  cassé,  verre  à  vilre  ca 
caisses  et  ohjtit»  analoi;ues  :  fr.  0-45,  par  (on* 
ocau  01  par  heuc  de  5,000  mèt. 

99  datie.  —  ttarehandises  oo  sont  pa» 
comprises  ni  dans  ta  première  ai  dana  ta  ti  oi 
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•ItaM  dane  :  fr.  i-75,  ptr  iMMftii  tl  fwr  Nete  r«riM  Ami»  wiwiN»  vla*it  I 

de  5,000  luôl.  ob|eU  «ocombrantt  oh  (l*un  tt m-iifirt  )tffi<'!le  et 

5«  classe.  —  Crisiaui ,  (;Ucei ,  marbres  tu  ilaoo«  i  eux  :  fr.  l-OO,  |wr  tuaneiNi  «i  |»ar  liene 
tranche»»  msublUi  porcelaine*,  falenc**»  et  ver»  «le  5,000  mèU 

^ojragettrt,  b<ii/ages  et  pttitêt  m9r€kmiéltéi. 

/  1r«  datte.  fr.  »  40  ft»  foyagenr  et  |Mir  Iteue. 

VoyatMN.   .  •  A         M.,  a  S»  kl. 

(  3«      M.,  •  16  M. 

BigIgM  >  ôO  ii.ir  100  kiloi;.  et  par  liet)*^ 

M.  M„.  i  Au  desaous  de  5  kilog.  »  60  |iar  colis  |Mur  litiUet  te»  auuQce«. 

àtntm  «  «iHgiMt.  ^  An-dewaf  de  S  kirof.  •  SO  |iar  IM  kUoi.  e(  par  lieue. 


* 

e 

Pour  chaque  fltfllK   '  ' ' 
a»-de»»iM  '  -  •  «t'i'»' 
«Ma  5  ptewiecawiUaiftn—  <u'i» 

DISTAIICE;^. 

« 

■•8 
...^ 

o 

o 

i 

Par  1,0»«  fr. 

Or  el  papl«|^ 
valeur. 

De  10  lieue»  et  «u-4lfl<«tou«. 

De  plu»  de  30  lieue». 

.  ,         .      •  1  • 

•  50 

.  75 
t  16 

1  00 
1  15 

.  75 

•  as 

1  à  2  ronei, 

I  à  1  roues, 
1  cheval. 


par  voilure  et  par  iteue,  fr.  % 

H. 


\  1  cheval,  par  con\oi  et  par  lieue. 

*|  t  ou  3  dievâui,  fd. 

5  ou  6  bopi"f<  ou  im  wipfon  de  petit  bétail*  id. 
:î  .1  4  ht^uh,  5  a  10  porcs  ou  reaui.  Il  i 


3  • 
3  • 
3  35 
S  35 


20  mouion», 
1  i  6  bopiilA.  14  5  porci  ou  veaui,  t  à 
10  niouiooii 

Le  fauverwmeni  pourra  |w«eerlj<o  l'emploi  de 

Waggons  couvf'rt's  i-oiir  Irs  \oy3ppt)rs. 

Le  chorcemciil  el  le  décbar^emcnl  des  luar- 
chandises  pondéreiites  a«;  frruni  aux  frais  de 
l^ltédileur  el  par  le»  soin»  des  conce.isinnnairex, 
aux  prix  a6tuel|eeM«l  taéi  par  les  lariCt  de 
l'état. 

Le*  diverici  i»aMs  qui  précèileni  ne  sont,  au 

reste,  que  des  maxlma.  el  il  sei  .i  f.iciiit  ait  aux 
concersioaiiaire»  de  les  i  éiii>irc,dau«  ritttérét  du 
commerce  et  de  riitdii!jiri<'. 

Le  iranapnrtd*o1:d«i>  dangereux,  demaites  In- 
dîrisrhtvs  )'  grandcB  d' ikii  ^  lonn,  ne  sera  |iaaobli> 
gaioire  pour  les  cotice.tkiuiiiiaircs. 

Les  eottdiOons  rie  ee  iran!(|»ort  pourront  le 
idf  1er  de  gré  à  gré  ;  uuil  iran-'i  oi  t  nL'ce<i8i tant, 
par  ses  dimcnsirius  IN'niji  ui  d'un  ou  de  plusieurs 
waggOQS,  p.ijera  pour  ta  ch. irge  entière  du  wog- 
foo  ou  det  waf gon>>,  quel  que  soii  le  |ioid». 

\rl.  26.  Les  cop  e>Monn<i:res  auront  le  droit 
d*ap|tlî<|iirr  le  tarif  ej-dea«iis  i  toute»  les  scolinna 
qui  pourraient  être  livré«i  i  la  circuUltoo  avaal 
Tacbèvement  des  trarauX)  et  ce  avec  Pautorita- 
tlon  du  adntilru  dei  travana  puMice. 


id.  t  « 

id.  1  «0 

Art.  sy^.Dane  lueas  eà  lee  eouaewinaniieua 

j«i,|eraionl  iililc  el  courenable  d'abaisser,  au- 
dcasous  des  liante»  m/uUma  «^terminées  par  le 
lâriff  les  droiu  q«*ll»  loul  aulorlaéa  i  pereevoir, 
ka  droits  abaissés  ne  pourront  {daftOiroréiablia 

qu'dprèii  un  dél.ii  lit;  liui-<  nioi^. 

Art.  iS.  Tous  cbaogemeot*  apportés  dans  Ica 
tarifk  devront  être  approuvés  par  un  arrêté  du 

miiiitire  des  travaux  putdics,  pris  sur  la  pro|M)> 
mlioodes  concession n.îirt  s  et  annoiicés  au  moins 
un  uois  à  Tavauce  par  voie  d'alficbes  et  pubti- 


Art.  29.  L;i  iicrceiktino  <le«  dioi'.«!  <lt>-.r^  -if 
bij-e  par  les  cooceaskranairei  iodHiiaciemeot  et 
aaoi  aucune  faveur.  Dans  le  cas  où  des  percep- 
tion» auraient  eu  lieu  à  drs  prht  fiférleurra  à 
ceux  des  lanlV,  P.i(lrTiini^!r,7tuni  pourra  déclarer 
la  rédocliou  ainsi  cou»enite-ap|iiioable  à  la  partie 
oorrespoodauie  du  tarif,  et  lee  pris  ne  poumeM» 
comiiLc  pour  les  autres  réductions,  éire  relevés 
avaut  un  délai  de  truin  moist;  les  rédactioot  on 
rioDuo  accordée»  «  luoigeota  ne  pourreot, 
daaa  attMui  caiv  duawr  JiiM  à  llipilQMlaft  4a  ii 
diapoiitiflii  qui  précède..  . 
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Art.30.LesiQiiiUire«  en  tenrice,  voyageant  en 
corps  ou  Itolémeot,  oe  «eroni  asiuJeUia,  eux  nt 
lear»  baf igMV      te  noltltf  é»  ta  tai«  du  tarif 

Art.  31.  Si  le  gouveroemeot  avail  beioio  de 
diriger  des  troupes,  OB  on  lMltfrMiaHUairt,«W 
Tuo  des  poinlt  dêMervis  par  l«  ligM  dtt  dMOUhl 
de  fer,  les  concesnionnairfn  seraient  leous  de 
neltre  immédiaiemeni  à  sa  disitosiiion  et  à  moi- 
tié de  la  taxa  du  tarir,  lain  lai  mafciw  datrana- 
port  étairfia  poor  raxptoHation  du  dunia  de 
fer. 

Art.  3t.  Les  lettres  et  dépêches  cooToyées  par 
•0  agent  do  fcavamemeot  laraot  trauporidee 

grattiîlcment  i-t   [utr  !pi  convot»  ordiDairCVt  tOF 

toute  réieodue  <iu  cb>!iuio  de  fer. 

A  art  «itet,  la»  eoncenioon^rae  Mroot  lanot 
ia  rdMfvtr,  diaqw  jour,  i  Taffièra  do  traio  «les 
roitnrcs  d*uo  daa «iODVois  de  voy,-4f:''iir<,  expédiés 
daos  l'une  et  loutre  directtoo,  ua  coffre  suffi* 
aaBim»t  grand  et  Aimant  à  «laf ,  aimi  qa^nna 
place  convenable  pour  le  caorrttr chargé  d*ac- 
compagner  les  iié|iécbes. 

Art.  33.  Dans  le  cas  où  des  convois  spéciaux 
•aralani  nécaitaifa»  ao  govf  erogaanl»  il  j  tarait 
poun-u  atin  moyens  de  eanveoltOM  parUcHlièrai 
pour  cbaque  cas. 

Art.  M.  Att  ittnyeiHla  la  perception  dea  drof la 
téflés  aiasi  qu'il  vient  d*élre  dit,  et  saufietcio 
'  ceptions  stipulées  ci-dessus,  les  concessioooaires 
ceniracteol  Publigatioo  d'exécuter  consUœ oient 
a?ee  Mio«  cxacllindo,  eéMrité  at  laoa  tow  da 
faveaTti  leurs  frais  et  |>ar  leurs  propres  moyen», 
le  transport  des  marchandises  de  toute  nature, 
voyageurs  avec  leurs  bagages,  voitures,' chevaux 
at  kaelianXt  iMldcat  ▼alanrtqol  lanr  Mioni  cod* 
ftét. 

Art.  36.  Les  frais  accessoires  qoq  meotionnéa 
ao  Urif,  tels  que  caox  dadiarftaMiit,  da  déeliBN 
faaaot,  d'entrepôt,  ele.,  seront  fixéa  par  un  rè- 
glement qui  sera  aauaila  à  l'aiipraliailoo  de  l'ad- 
Biaietration. 

Art.  M.  Il  m  paorra  éira  établi,  pendant  la 
durée  de  la  concision,  sur  !e  chemin  de  fer  con- 
cédé ni  sur  ses  embraocbements,  aucun  péage, 
ni  perçu  aucun  droit,  soit  au  profit  de  l'état, 
«aHao  proit  da  In  poa? loca,  mit  ao  yroSt  d'nna 
on  éi  iManra  «oanMinaa. 

Art*  87.  Le  choix  et  b  nominatiott  des  agents 
nécessaires  i  rexécutton  dp»  travaux,  à  l'tiplnl- 
lation  de  la  roote  ei  i  la  perception  «lei  lu  âges, 
appartiendra  cieimifenieDt  aox  conecMioo- 
oaires;  mais  le  gouvernement  aura  le  droit  de 
désigner  ceux  de  ces  agents  qui  seront  assermen- 
tés, aux  fins  de  remplir  la»  fonctiona  d'officiers 
IBM  «in.  «aoa  svt.— wmt,  It46. 


da  polfcain^Hdaira,  an  vanida  la  loi  da  15  «vil 
1S4S. 

Art.  BB.  La  goovarnaawnt  ffara  aarfoillar  pnr 

«es  ancnt?  IVi'^rution  Hc  tous  Irs  Irnvaux,  tant 
de  premier  élabiisseoieot  que  d'entretien,  ainsi 
qoal^ploltalion  j  oeita  anrvalitooee  aéra  aiercéa 
nwt  frais  des  ooneaaainooaiias  ;  k  cet  effet,  laa 
concessionnaires  verseront,  endéans  les  (mis 
mois  à  compter  de  la  date  de  la  con^tsion  et 
anaiMllenieot  pendaot  ladoréa  daalravaui,  dana 
la  caisse  i|ui  leur  sera  IndlqoéaA  Mieffèt,  uoa 
somme  de  13,000  fr.  ;  et  ,  Jusqu'à  l'expira- 
tion de  la  concession,  endéans  le  premier  tri- 
mestra  de  chaquo  annéa,  naosomaio  anooallo  do 
l,ouorr 

Art.  59.  La  surveillance  i  o|i£rer  par  le  gouver- 
Mneni,  aox  termes  de  IVlicIa  qui  précède , 
ayant  pour  objet  exclusif  d'empêcher  les  cuncet* 
sioDoaire»  de  s'écarter  des  obligaiiors  qui  leur 
incombent,  est  toute  d'intérêt  public, et  par  suite, 
elle  ne  peot'fairo  oaltra  à  aa  cbargo  aocona  oMi- 

gai  on  rjiif'iconcjMC. 

Arl.  40.  A  l'époque  fixée  pour  l'expiration  de 
la  concession,  le  chemin  de  fer  et  ses  déiieodances 
devront  ao  iroovar  on  porMt  état  d*enlrailen,  et 

per  SOilr,  ^'i,  ppnrlanl  'f  s  rirtfj  années  qui  pri^ci^- 
deront  cette  é|K>que,  le»  coocestionnaires  ne  se 
mettaient  pat  on  mature  da  utitMro  complète- 
ment à  cette  obligation,  le  gouvernement  aurait 
le  droit  de  saisir  les  profltiiis  des  péages  et  de  les 
employer  à  rétablir  en  bon  état  le  ciiemin  de  fer 
at  toolat  att  dépcndanaae. 

An  41.  A  dater  de  l'expiration  du  terme  fixé 
pour  la  concession,  le  f  uoveroemeotaera  subrogé 
dont  tow  lot  droits  dat  eoaeeaaioonaires  et  en- 
trera immédiatement  en  possession  de  la  ranio 
et  de  son  matériel,  tels  qu'ils  existeront  A  oatlo 
époque,  ainsi  que  de  ses  produits. 

La  prit  do  matériel,  flxé  par  aipertita  con- 
tradictoire, sera  payé  aux  concessionnaires. 

Art.  42.  Les  coucessioiinaires  ont  la  faculté  de 
former  une  société  eu  hom  collectif  ou  ano- 
nyme OToe  émittion  d'action»,  en  ta  cooKhw 
m^nt,  (In  rpstp,  lois  el  rèpf  uicni-  sur  la  ma- 
tière. Ces  actions  ne  pourront  élre  émises  en 
Belgique  par  souscriptioo  ouverte  au  public,  ni 
élre  coiée  aux  bourses dTAnvera  at  da  ■raxallaa 
qu'après  l'entier  achèvement  du  chemin  de  fer 

SMs  usent  de  cette  faculté,  ils  n'en  restent  pas 
iBOiof  partoonellemattl  obtlfét  anvert  la  Boorat^ 
nemcnt,  pour  l'eniièraet  bonne  exécution  det 
iravjnx.  dan»  les  limitfn  du  iirt-sent.  cahier  dea 
charges,  même  dans  le  cas  ou  ils  tormeraleot  une 
taeîélé  aoanjmo  appraovéa  par  le  fooyarna»  « 
ment,  l'approbation  qui  «t-rstt  donnée  aux  sta- 
tuts d'une  semlMable  société  ayant  uniquement 
pour  Iwl  do  loiattorar  noa  exiatcnce  légale,  mais 

it 
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te  gmivwiieiiieDt.  il  en  «erail  d«  Éiéfite  <le#f|l(l 


BoHeTr<»nt      8ob«titner  uo  »ou»el  obligé  anx 
obligé»  priiDiiif»  qui  »eraienl  tléchargéa. 

Art.  49.  te  ftmmmmi  estent  la  faculté 
(Tautoriter,  soit  dan<<  jinv?  travf rsé,  soii  i>3rtoiit 
aMIeiir»,  toute  construciioo  de  rtnite,  canal  on 
cbemin  de  fer,  «an»  que  1»  eenfMilottfittnf 
^aaettl  téOmt,  à  m  iRvë.  ncune  lodennllA 

qreîconqire. 

Le  gonvemement  le  réicrve  également  de  dé- 
créter l'CTéewtteo  é^Bi1iwael«««otf  aeeeneiMi 
i»themin  de  fer  concédé.  concMsionnaires 
anront  la  préférenr*  pour  l'etéculioo  de  ce»  cm- 
branchementa  qui  fei-oot,  le  cïs  échéant,  Tobjet 
de  coaMtatoot  nooffllM  oetraj 4ee  pif  »tété 
royal  ei  dTaprès  les  batea  d«  te  eoneewloi»  pri- 
mitive 

An.  44.  Lci  concessionnaires  leronlnon  réce* 
vabiea  I  réctemer  dea  indemnilé»  : 

1*  A  tilfe  dea  modification»  que  pourraient 
suhir  la  taxe  dei  barrière»  el  les  péages  établi», 
tant  »ur  les  vote»  de  communication  actuellement 
«iitaatc» ,  que  iur  «eltea  «pil  frourraioBt  éiré 
créée»  pemtanlUl  durée  de  la  concession  ; 

2»  A  tilt*  de  BMdiJicftLiooa  «a-urif  de<  It 
douane  ; 

30  A  litre  de  loulea  entrée  BeaHreet  priaee  cm 
pi»f««ii4ea  per  l*adaiiiitireiioa,  daae  loni  le 
eerele  de  *e»  atti-tbni 

Art.  45.  Dan»  le  ca»  où  te  gouvernement  or- 
denneraii  an  aolunaeraH  le  eeoiMiMSlle»  de  pe«« 
tes,  cenausou  ebemiM  delar,4Ui  traverseraient 
lecbemm  It  frr concédé  om  sp«  <"tn!>rTP.  hemnnt», 
IM  conce»»ioDMire»  ne  pourront  y  niclire  ot>- 
«laele,  ni  réirtaiMr,  de  ee  clwr,d*««ire  IndaeraM 
fae  le  rcMboerienient  de  raHgmentaiioo  éven- 
tuelle de  (l<'p«nîe»  d>ntrf(i«n,  le  BOtivcrnunenl 
l'engageant  a  faire  exécuter,  sans  frai»  pour  les 
BiiiïïTr'- — '•"j  lea  ewregee détalUft  en 
previivire»  qui  ieraioni  n(Vrs<iaites  pour  éviter 
qne  l'exploitelleo  puisse  être  oouerée  on  iuier- 

Vil  errivaH  qo^H  dwaiv  de  fw  i  «easirilM 

par  l'État  ou  ?nfi«'i<'  '^^^  «fn^vreune  partie 
du  trac#  de  la  ligne  qui  fait  Tobjei  de  la  préaenie 
eeoceMion  «  cette  partie  de  tracé  peervc  diiedé» 
ileiée ueuliBliii'i  »ni  deui  ligne»,  et,  daosee  ci^. 
les  coBcetsionnaires  devrODt  livrer  passage  aux 
CMvei»  désigné»  par  l«  gobvernement,  oieyen- 
ttm  «te  IniiinilÉ  à  âeer  de  flrd  t  gré  00  à 

dire  d'expert». 

Art.  46.  l>an»  aucun  cas,  ies  coBC«»»ionnaire< 
ne  »eroet  nieevable»  à  invoquer  lalereemajeure^ 
pe«r  t|MlqM  CMM  qae  ee  »4^,  ft  soin»  que , 
dens  les  Trente  jourade»  évéeemeota  ©ti  rireon- 
aUMea  d'eii  sereieat  aé»  le*  ebataek*,  it»  a  en 
I  ta  virilt^  et 


qae  lec  eedeMatoooelPe»  eroiretest  peinreir  f  m<* 

puier  à  rad'ninislr.itîon  on  3  «es  agents;  il»  ne 
pourront  en  argumenter  que  pour  autant  qu'il» 
en  aient  fait  reconoeltfft  M  idelfté  el  l^tafloéftee 
par  le  gevreriMneot  an  moment  ob  il»  auront 
été  pesé»,  oo,tDphii  lard,  dan»le»lf«iHe|oifri 
toi  veut». 

AH.  4T.  Ont  aveim  «a»  ne  ne  pomèùi  MM» 

aucune  réclamation  qoelconriue  tut  des  ordre» 
qui  leur  auraient  êi<^  donné»  verbalement  ;  déi 
ordres  verbaux  ne  pourront  avoir  pour  eux  ttt 
caractère  eiNgaMifV. 

Art.  4ê.  l-es  concessionnaires  «ie  frooTerotTt 
en  demeure  (fexécuier  le»  obligation»  qui  leur 
incombent, dao» le» dîMreM» eaa prévu»  parlai 
aapoladeoa  qal  prieMeiii,  par  la  aeOle  expira- 
tion do  terme  qui  leur  e't  sceortfé  k  rH  effet,  et 
•an»  qe'il  soit  besoin  d'aucun  acte  judiciaire. 

Art.  49.  Le»  eedeeMtonaetre»  devraol  hMthftttr 
un  dOlDielle  d'élection,  où  leur  rr  nt  r)irr<' 
lesoemmunicaitons,  ré(ttii<itionset  ordres  émanés 
de'  l*adiuini»lratioi)i  Itss  communication»,  ré* 
qaWIten»  «(  ordre»  «eront  (rMsat»«per  voi*  de 
correspondance  administrative  et  auront  par  etf«* 
mêmes  date  certaine  et  caractère  auiheatiqil*# 
lorsque  leur  remise  au  domicile  dMbeCleo  aeni 
dié  eo£»letée  per  ali  ref  o. 

Art.  50.  Les  cofîressioonaire»  acceptent  lefl 
stipulations  qoi  précédent,  comme  étant  leur 
propre  eotrage;  11»  déclareat  avoir  vdrMé  lef 
doméesctcalculssnr lesquels Penireprise  repose  ; 
avoir  recoone  ta  réalité  de  fout  ce  qui  y  est  poad 
en  fait,  et  s'être  assurés  de  la  i)0s»ibiiilé  d'ex^ 
defcr  lott»  le»  trairnni  niceteafre». 

Art.  51 .  Dans  ie  cas  où  l'on  décoovriratt,  dan» 
le»  fouilles  à  faire  pour  rétablisseiiKiit  ducbemUl 
de  ter  et  de  se»  déiieodanoe»,  qiiefque»  oUfet» 
d*arl,  d*iiitiqBilé ,  de  numismatique,  d'bisteiré 
n.-Titirfife,  '  ic,  ces  ol^el»  deviendroni  la  pre-* 
prté(é>de  TÉtAt. 

Art.  58.  Le»  droit»  d*enref  laUMNilt  MMM 
ties  el  »*4IUiiMt  1 1  fr .  79  c .  «v  prtndpal. 

Ihiteire*,  le  fS  Mvficr  1846. 

C.  D'MuvrscsaiBT. 

Accepté  au  nom  des  eonceuiounairea,  en  verta 
des  pouvoir»  conférés  par  la  prucuraiioo 
aanexée. 

BmielIcH  le  t9  Mvriar  l$46. 


de  la'coiBpapridi 


« 
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526.  —  18  iciLLCT  1846.  —  toi  ouvrant  des 
crédits  pour  ta  construction  de  canaux  et 
itttifauxkrirmutiques  (1).  (KottU.  dn  98  jitll- 


m 


ll0ptfftf,ttè.  LM  chambres  ont  adopté  «t  ootis 
•ifltlfOBliotft  tt  4fal  éttit  : 

Arf  î'r.  L,.s  cré.lils  ri,.  i,750,4O0  ibiics,  de 
1,110.000  fr-  et  di!  950.000  fr. ,  sticresjiTeraent 
alloués  par  les  iois  des  39  septembre  1843, 
fl  Juillet  1844  èl  34  leplembre  1815,  poar  l«s 
travaux  du  canal'  de  la  CanpiDe*  lODt  aa^mcn- 
tés  de  200,000  Ir. 

Art.  tf.  Lei  erérfiis  il«  9^0,000  et  de  700,000  fr., 
tucoessivcroi  n(  nlloués  par  tel  foh  du  SB  |u1d 
1SI2  et  âu  20  février  I84i ,  ponr  !es  travaux  de 
la  première  section  du  cauai  de  Zelzacle  â  la  mer 
ifa  Nènl,  sont  an^meDlés  de  380,008  tr. 

An.  3.  Un  crédit  de  cinq  cenl  huit  mille  fraoct 
(508,000)  est  ouvert  au  d.'|t3rlf>tnen(  dfs  travaux 
pablicÉ  pour  le  [tayement  de  rentreprise  du 
xéendifueuient  du  polder  de  LHIo. 

Art.  4  î  es  majorations  dt-  crédits  et  le  crédit 
qui  font  l'objet  des  art.  1,  2  et  3  seront  provi- 
■oireneoi  couverts  au  moyen  de  Ïmds  du  tré»or 
i  émettre  au  fur  .et  à  mesure  des  pajeroeoit  À 
effi  rtuer  pour  les  travaux  <jui  sproni  exécutés. 

Promulguons  la  présente  loi,  ordouuoos  qu'elle 
toit  revêtue  dn  sceau  de  i^Ëtat  et  publiée  par  la 
voie  do  MonlteuK 

Contre -«»Kfh'  par  le  ministre  dw  travMft  pii> 
blics,  M.  de  bavaj. 


528.     Î9  JOiLLET  1846.  —  jrrèté  royal  non' 

mant  le  sîeur  Sofar  cht  valU  r  Je  l^hrdré 
de  Léopold.  (Monit.  du  26  août  1846.) 

Motifs,  m  Voulant  donner  au  lieur  Solar  (F.)^ 
(de  Toiilo«M)i  VOÊ  marque  do  ooiro  Ueufiil. 
la^ee/* 

a9.  -  90  iciM  rT  1846.  -  JrrAf/'  roraf  nom- 
Mant  le  sieur  Clo^uette  chevalier  de  t* or- 
âH  de  UcpoUL  (llonrt.  des  90  et  Si  Juillet 
1846.) 

Motifs.  ,  Voulant  reconnaître,  par  un  (émoi* 
goage  public  de  noire  bienveillaoc<«,  les  services 
rendus  au  pays  dans  la  carrière  judiciaire  j«r 
M.  Cloquetie.  premier  avocat  général  i  la  conr 
d^appel  de  Brntellp*,  ancien  juge  et  jùge  d'io- 
struciioo  au  tribunal  de  Nivelles,  ancien  procu- 
reur dn  roé  4  Louvaln  et  ancien  substitut  du 
procureur  «éndrai  piit  ladko  ooor.  » 

8^0.  —  M  jvium  1846.  —  Jn^té  royal  mm. 
mant  le  sieur  Messinne  chevalier  de  l'or- 
dre de  Uopold.  (MoBiL  des  M  et  81  iuiilot 
1846.) 

Mottfk,  «  Totllaot  reconnaître,  par  un  témoi- 
Cnafe  pnlMe  de  notre  IkieiiveKiaoca,  les  lerHoM 
nmdtts  an  pays  d#D"<  fa  rarrière  judiciaire  par 
M.  HeMine,  conseiller  à  la  cour  d'appel  de 
Wutellefi  dncilM  «ubUitul  du  procure  or  do  roi 
è  Mltenei,  ineiM  Juge  a«  iritanal  du  Moai.  • 


587.  ~  19  joiuBT  1846.  —  Jtrèté  royal  nom- 
mant  le  baron  Fander  Noot  de  F'reehem 
chevalier  de  l*ordrê  de  léopaid.  (MonlL  du 

2  août  1848.) 

Motifs.  «  Voulant^  donner  au  bafon  Vatider 
MMtdeVreebem,  bOiirfmoMredofa  vl(l*d*Ale9t, 

Heuienanl-colonel  de  la  garde  eivlqoe,  membre 
delà  commission  administrative  de  la  mrrMOri  rip 
détention  d*Alo»l,  vice-présideoi  de  la  commis- 
aton  administrative  de  l*école  primaire  supé- 
rieure du  goiivcrneroeni  eo  la  même  ville,  un 
témoi|{Qage  public  de  notre  satlsf  ictinn,  et  re- 
«onnalire  les  services  qu'il  a  tendus  au  pays, 
tant  dans  l^administration  que  ion  des  événe* 
monts  de  (a  révolution.  » 


(1;  Kapport  à  la  cbamlire  dp*  reprétcotant»  le 
inUlet  1848  par  M.  Mast  de  Vries. 
lAséHSlionaii  ilbat  le  11  juillet  1816.  —  Adop- 

1 81  tasti^te*  présents. 


8M.     90 nriutr  1846.  ~  Jfrêlè  tt^neln- 

mant  les  généraux  d'Uane  de  Steenhuyte 
et  L'Olivier  commandeurs  de  l'ordre  dé 
Uopold,  (Moult,  des  80  et  21  juillet  1846.) 

Mùtlfs.  •  Toufaol  donner  un  témoignage  de 
notre  satisFaciion  au  lieuteosoi  général  coofte 

d'Iljnt-  de  Sieenhuyse  c\  .m  !r»  fitcfiant  général 
L'Olivier,  et  récompenser  les  services  qu'ils  oot 
teuduB.  • 

m.  —  10  jvftiit  1846.  —  JhvMfegreÊpef 

tant  différentes  nominations  de  chevatimm 
de  l'ordre  de  Léopold  danê¥mrmèê*i^w^ 
tfftSSO  et  21  juillet  1846.) 

Léopold,  etc.  Sur  la  proposition  de  nolio  mK 
»bt#o  do  la  goerrof 

Mont  avottt  arPÉtd  et  trréloot  ; 

Art.  l«r.  Sont  nommés  èhèvalierv  60  foMi» 

de  Léopold  : 

Le  tt^ior  LiboWfki  (OntiuM-Picrre),  du  eoips 
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d'état-major,  pour  le  zèle  ei  le  taleol  ave«  le«- 
quela  il  remplU  le»  foneik»»!  qai  lui  tM%  con- 

Le  capitaine  ternaire (Aoioine-Martlo-Jo«eph), 
da  corp»  d'éut-inajor,  powr  le  lèle  et  le  divoue- 
MMit  dooi  11  *  foli  preavi  d»ot  diflirBatM  féoe- 
liOM,  •!  Ml  boni  MffTtew  à  l«  conminloù  des 

lliniic*  ; 

Le  médecia  de  garoiton  Goffia  (Jacqaet-lli* 
M-loiqrti),  I  lliApIlal  ntUUiM  de  LooTaio. 
pMir  m  bon*  «i  anctent  «cnrleet  «I  mmi  tèl« 
toulena  ; 

Le  major  Devillier»  (Cb«rlci-FraD(Ol»-PvMéric)k 
éa  9»  réfiiMot  de  laMteN,  pour  le  sè1«  «I  !• 

dévouement  qn'il  apporte  dans  Ie»prvice; 

Le  majbr  Uye  (Léoaard-Jeaa  Fraaçoit),  da 
têt  régimoil  de  ciiiraMim.  iNMir  le  vêle  H  le 
dirouemeai  qu*il  apporte  dans  le  servir;  ; 

Le  capUaioe  Ruwet  (Barthéfemy  Joicpb),  du 
|«r  régiment  de  curasisier»,  pour  «e»  boas  et  en- 
cieD»  ier»lee»et  le  rtle  qw'il  apporte  dane  le  eeea- 
mandement  qui  {m  est  confi<^  ; 

Le  capitaine  Loger»  (Maxitni!ien-FraD$oU), 
iDsiruGieur  au  régiment  d««-  guide»,  eH  récei»- 
IMMtdeee»  ken»  et  honorable»  lervicetet  de 
ceux  qu'il  M  ceeee  de  rendre  comme  initruc- 
leurs 

U  tlentenaot  Gebeon  (Franfela-Loaia),  du 
rdgliteBCde»galdesi  en  r<  c  nii)  n  p  de  ses  bon» 
et  hoooraWee  aert ke».  »oo  zèle  ei  toa  déToue- 


(Nicola»),  en  réaideoce  i  Liège,  pour  M 
andern  •ervlcèe  ; 

L'adjudant  »ou» -officier  Baitîy  rjt-in- Baptiste), 
du  4«  régiment  d'artillerie,  |>our  «c»  bons  et  an» 
cicM  aerfiee»,  aon  iMe  et  aanidéfeaenieot  ; 

Le  colonel  Verroyten(Attgu»le-Jo»epb-61iis1ain), 
de  rétal-major  du  géni^,  pour  «es  bans  et  loyaux 
aenrice»  et  le  zèle  qu'il  duiiioie  daa»  l'exercice 
de  aeereoetloBa; 

Le  colonel  Eyclholt  (Fcrdinand-Thi^o  lorp^  , 
commandant  le  régimeot  du  génie,  pour  »ou 
«èle  et  »oa  dévouement  dam  lea  dlvereea  lone* 
Uona  Inpeiiaiitea  qui  lui  ont  été  confiée»  ; 

I.c  colonel  pensionné  Uefabelinck  (Charles- 
ÂU8uste-J(»»eph),  pour  »es  bon»  el  aDcieus  ser- 
vices ; 

Le  capitaine  pensionné  Crets  (Thnmas-Tb<^o- 
dore),  pour  ses  bon»  et  andeo»  «ervice»  et  «e» 
campagnes  de  guerre  ; 

Le  eaplialae  pensloitné  taféal  (Pierre),  pow 
sesnomlireiiite!t  et  t»  ilf  jntaa  canlpafoesde  guerre 
et  »a  bonne  conduite  ; 

AruS.  Ils  prendront  rang  daMl*efdrel  la  date 
de  ce  jour. 

Art  Noi  minUtre»  de  la  guerre  (M.  Priss^^ 
et  des  affaire»  étrangère» (M.  A.  Dechamps)  sont 
chaivte  chaenn  eo  ee  qui  le  eoaeeme  de  IVgtfen- 
Uea  dH  ptdaeiit  arrêté. 


L*ad}wdant  tmii-oSeier  Meyer  (Jean-Henri- 

Charte»),  du  r  ' g  ment  de  chasueurs  à  cheval  , 
pour  plu»  de  trente  an»  de  bous  ««rvicc»  el  pour 
sa  bonne  conduite  foateeiie  ; 

tt  marécbal  de»  logi»  Muilkens  (Renier),  du 
im  régiDipnt  de  cuirassiers,  pour  plus  de  vlngi- 
bait  an»  de  bons  service»,  sa  bonne  conduite  et 

•ensèlej  „        »  ■ 

Lenarécbal  des  login  Tcmcni   B<  rnard),  <lu 

rég.mfnt  de  guides,  pour  plus  de  vioijt-deiix  an» 
de  bon»  service»,  son  xèle  et  aa  eoodviie  eiem- 
plaîre; 

Le  maréchal  dr^  logi;*  Van  Hamem  (Jeaa- 
Aog.t^iD),  du  l«r  régiroenl  de  lancier»,  pour  sa 
conduite  exemplaire  et  la  «aiitère  distinguée 
dent  II  e'aequitte  de  »e»  foncileaa  de  aoB^natrae^ 
teur  au  cour»  d'équiutinn  ; 

Le  liwitenant-colooel  Vtrspyck  (Anlol»e-Phl^ 
lippej,  dB  «•  réflmeol  ^artillerie,  en  récon- 
,  du  lèle  qD*llapperie  dans  rexercicedaaea 


fonction»; 


Le  major  Bayet  (Eucè.ie),  du  8«  réglmedl  d  af 
tillerie,  poor  ses  bMeiervicae  et  le  xèle  continu 
qu'il  a  monlrtdaw  leedlfentttoiirtioosqu'aa 

remplies; 
U 


S53.  20  JoiLf  rT  1^16.  —  Arrêté  royal  par 
lequel  sont  nommé*  chevaUerê  de  l'ordre 
ét  LêtpoU.  (Moait.  des  M  et  SI  jMUIet  ISM.) 

Le  sieur  Sietcbra  (M.),  profcseeur  de  mdea- 

aique  à  l'école  miiiUire,  pour  le  zè!«  et  \r  talent 
<|u*il  dépluie  dans  la  partie  de  renseignement 
qui  lui  est  couâée  à  l'école  militaire  el  lee  ser- 
Tieea  sl«aaléi  qall  a  reodna  b  oet  fuMiaaement  ; 

Le  »lettr  Jourel  (Théodore),  profe'-^ç  tr  de 
belles-lettres  à  l'école  militaire,  pour  la  manière 
distinguée  dont  il  s'acquitte  de  la  mlsaloB  qel  lei 
«•I  tonH4e  i  l*4eeie  mllliaire  et  eu  récompense 
de  sa  longue  et  bonefable  carrière  dans  le  pro- 
feasorat. 

534.  —  30  joiLLEi  1846.  —  Arrêté  royal  par 
lequel  êe  capHatne  de  ir«  clatse  Gauch  'm 
{Grégoire  ,  du  rrj'wint  d'élite  ^  estnommé 
chevalier  de  l'ordre  de  Léopold,  en  récoof 
pense  de  se*  btme  êt  teraum  serpieet^  du 
mUb  ei  du  dévouement  qu'il  a  constam- 
ment arportés  dont  l'accomplissement  de 
te*  dr-vo/w-tMonil.  des  SO  «l  ai  jiiiliet  1U46.) 
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nxnte  des  mine*  et  foo<teri«t  du  Bleyberg* 

(Monll.  da  96  juillet  1846.) 

LéopolH,  elc.  Vu  rcxpédîtion  ci-anneiée  d*UD 
acte  public,  reçu  le  8  Juillet  1846,  |Mr  maître 
J.  B.  I.  YtiMlerliadeo,iiMirire  rétidani  à  Bruxel- 
le«,  »cle  renfermant  let  «latuis  de  !■>  so-if'té 
•oooyme  dite  Compagnie  det  mines  et  fonde' 
fiée  4m  Ker^rg,  pour  l*4tiMitti«Mrt  de  te- 
quelle  on  demande  PaatOrÎMtiM  pmcrite  pir 
l'art.  37  du  Corfe  de  commprfe; 

Va  let  art.     ei  siuvanu  dudil  Code  ; 

Sur  l«  rapport  da  Mira  nliifalra  dai  «f^ 
Mres  étran^èrea, 

Noos  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  L*éiablistemeot  de  la  société  ano> 
DjniM  dila  Compagnie  âe$  mhtte  et  ponde' 
ries  du  Blexbêfg  atl  autorisé,  et  ses  statnia 

r^«u!l.in«  de  ('acte  puMir  Hfi  S  juilfrt  18(6,  jiODt 
approuvés  avec  i'additioa  et  sous  la  réserve  ei« 
aptêa; 

Il  sera         «  fark  B4  la  diipoattiM  tal- 

tante  : 

•  L'assemblée  générale  peut  être  convoquée 
•UraordiaairaoMiit  par  la  eoaaail  d*adaitaltlra- 

lioD,  soit  dirfclrmrnr,  soit  <nir  la  demande  de 
dtaz  commissaires  ou  de  dix  actioonairM,  ajaol 
drak  d*f  voter.» 

in*  i.  L*addiiion  prémeniionnêe  fera  |itnit  ' 
iotéfraote  dat  iUtatidala  aaoiélé  Édâtardet 
présentes. 

Art.S.  Lat  prdMntaaautariMllaBaCappNbaiioa 

sont  accordées  sera  préjudice  des  dnrfia  dat  tlaia* 

Nous  notis  réservons  de  les  révoquer  en  cas  de 
TioiaiioQ  ou  de  aoo-eiécution  des  statuts  de  ia 
•acMM  «a  doa  df  spaaltioiM  du  prdsaut  arrêté. 

Noiremiuistre  rir^?îf^\re»  éti  auf;èrr?  ;M.  A.  De- 
champs)  est  cbargé  de  rezécuuon  du  prêaaol 
airlié. 


536.  —  ai  JUiiLBT  1816.  —  Jrrêté  roxai  nom- 
MNl  ê§  tUwJfefiawoMx  officier  de  fûtdM  ' 
de  Lêopotd.  (Honlu  da  SS  JnlIM  1M<.) 

MêOfi,  m  Voulait  dmuar  un  «oavaau  lémi» 

gsage  ptrhifc  de  notre  bienveillance  au  sieur  De- 
fa  veaux,  conieiller  à  la  cour  d«  caMatioo.  » 


BR.'tl  jiuuwltéd.  —  dnétéroyeUmmh 

mont  le  sieur  Peteau  officier  dePorérm  de 

Lèopold.  (MoDit.  du  !i3  juillet  1846.) 

Motifs.  •  Voulant  donner  un  nouve.it!  \émo\- 
foase  puMie  da  notre  bienveillance  au  sieur 
FMMM,  «auMlilBr  ft  ta  «aur  do  CMiitlaa.  » 


538.  —  21  jui!!FT  1846.  —  Jrrêté  rojral  nom- 
mant le  sieur  iiarcg  officier  de  l'ordre  de 
Uvptd,  (MoulL  du»  jnlllai  1816.) 

Meiifs.  «  Toulani  donntr  un  uouvoau  téoMl- 

g'nap;'^  pnh'ic  iiotrp  hirnvoill.inre  ,1U  ijaUF 
Marcq*  conseiller  à  ia  cour  de  cassation.  • 

539.  —  81  joiLLBT  1846.  —  jirrèti  reoral  nom- 
mant le  sieur  Joly  officier  de  l'ordre  de 
lé9poU.  (MooU.  du  »|oiflcl  f  8M.} 

Haf^.  «  Voulant  donnar  nu  nouvoan  tdoMl' 

fnage  publie  de  notre  bienveillaoco  M  tlonr 
J0I7,  conieillar  â  la  cour  da  easntioa.  • 


540.  —  91  jrTiLTT  1R(8.  —  Jrrii/-  roraf  nom- 
mant le  sieur  de  ff^andre  officier  de  l'ordre 
4ê  Léopold.  (Monit.  du  i3  Juillet  1846.) 

MùtlfiÊ.  9  Toutaut  doonar  uu  oouvaau  Umoi- 
pnaga  publie  do  aatra  bienveillance  auslanrdu  . 
Wandre,  premiflt  AfOeit  général  A  te  COUr  da 

cassation.  > 


641.>-91  nnun  iM.—'drrité  roxal  portant 
fixation  des  alignements  de  la  route  do 
BruxeUoê  oore  Mom*  (Mouft.  du  9  Juillot 
1846.) 

Léopold,  elc.  Vu  la  délibération  du  conseil 
communal  d'Anderlecbt,  en  dateduSaoât  1845, 
oonoarnant  te  Biailon  dat  allgnaaiaota  do  ta 
partie  de  la  roule  de  première  classe,  n*  S,  da 
bruxciles  vers  Moos,  tormant  ia  traverse  du  ba« 
raeau  de  Veewejde,  dépendant  d*Anderlecbt  ; 

Tu  la  ptau  lodiquaailoi  aliBBemont»  adoptêa; 

Vu  Pavis  de  la  df^putationpanuauaniadu  cau* 
teil  proTinciai  du  Brabant  ; 

Tu  rtri.  7B  da  ta  lui  eurattuale  ; 

Sur  ta  piopaaiUou  da  noire  mlnlsive  d«i  If^ 
vaux  pabllcs. 

Nous  avons  arrtit'  ei  irrétons  : 

Art.  l«r.  Est  approuvée  la  délibération  du  con- 
Mil  eomoiunal  d*Anderiechl«  du  t  août  1M8, 
roncernanl  Ta  flxalion  des  alignements  de  la 
pan ie  de  la  route  de  première  clas<e,  no  9,  de 
Bruxelles  vers  Mons,  formant  la  traverse  du  iia- 
■ora  da  VaemiTda,  dépendant  d*Aadtarlo6bt. 

Fn  consf'vnif^nre,  los alignements  da^aMelr»» 
verte  sont  fixés  ainsi  qu*il  soit  : 

1*  A  gaucba  da  la  routa  : 

Le  1«r  alignement  (a  b).  pan  ira  de  l*an|lo 
nord  de  la  maiion  portant  le  iio  74  nu  p!sn  ca. 
(laairal  de  la  commune,  et  se  terminera  vis-à-vis 
«i  t  S  nièitoa4acent.ondoborfdaPauftaMMl 
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de  la  liitiNe    75  ;  la  lopfoaur  «n  Miy  ét  US  |Bè- 

Ifes  60  cent,  j 

Le3*(bp)  coïncider^  ayec  celui  des  façades 
4m  hêiitses  portant  lef  n**  SO  i  9^ls,  et  s^éien- 
dra  depuis  Teitrémilé  du  1«r  alignement  Jnsqu*à 
l'arélier  'l»»  t'inple  fini  'if  ln  tjAtiisc  n«  83àfo{  M 
aura  une  loogueur  de  84  mélrei  40  cent.  { 

Le  S*  (e  d),  long  de  16  nètrea  49  eent.*  te  di- 
rigera sur  Pextrémité  nord  de  it  face  intérieure 
du  parapet  du  pooceau  ^ui  paaie  aoiic  It  route 
an  cet  endroit  ; 

U  ««(d  a),  looff  do  li  «ètrea  41  «M.,  akoii- 

)|ra  à  l'angte  nor  J  de  l.i  bAii««e     101  ; 

|ofi  ^  (e  fit  de  41  mèlreSf  pe  dirigera  vera 
niréiter  <|«  rangle  nord  de  la  biiim  o«  t  OS  ; 

Le  6*  (fg)  coïncidera  afee  celui  d«afa{adoi  des 
bât'Mes  DM  108  à  109  or  aura  une  loofoear  de 
ffi  roèirei; 

^7«((b),  partant  <|e  riréfjer  «mpan  aux 
D«t  109  et  1 10,  s*arré!ei|i  |  |*4Mle  sud  de  la  M- 
tisne  no  tSO  j  la  loopueifr  lOfi  4e  54  pi^prea 

30  cent,  j 

Le8*  [h  I)  a  une  loofiMur  de  M  niètrea  40  eent.j; 

ft  aboutira  h  un  pomt  pri'  à  4  mètres  eo  dedaoa 
de  l'angle  sud  de  la  bâiis<tc  n°  1^25  ; 

LeO*(i  k)te  dirigera  sur  Tangle  nord  de  la  b4- 
liNd  nf  mpi  m  d4ff  loppfmt  dp  75  mà- 
très; 

(.e  li^  ^igpaneRt  ««topldfra  avac  oç|«i  dei 
Mtinea  exlatanfea,  n«  ISO  à  ISS; 

S»  A  droite  de  la  route  : 

Le  I»»'  3lii?nement  (I  m)  pasfcra  par  l'angle 
•udde  la  maison  »<>  77  el  se  dirigera  sur  l'angle 
Hdde  1«  nalaon  ii*04 1  il  oara  m  divetoppenenl 
de  90  mètres  90  cent.; 

Le  2«  (n  o)  coïncidera  avec  eelni  des  fa^adea 
do»  bfttîMea  «a*  Ot  1 00 }  il  awni  me  loocuew  de 
40 M*ei SO  cent.; 

Le  3«  (o  P',  lonp  tic  7-1  mètre*  90  cent. et  par- 
tant de  raogle  sud  de  la  maisoo  a<>  d8,  se  dlrl> 
géra  mr  un  poiat  ytta  t ii-è-fla  al  ft  11  «liirefl 
50  cent,  de  l'angle  rentrant  que  forment  le ^ 
façades  des  bAiisses  n««  100  et  110  aituéea  de 
Tauire  câté  de  U  route  { 

M  4»(|i  «)  i*4leiu|ro  poftIUMfinol  ft  la  divee- 

tion  *>{  3  11  mètres  50  cent,  de  distancr  tip  l'.ili- 
^pemeQi  pretcril  çi'dçisus  pour  1#  «fné  gaucUe 
fie  U  roiite  et  te  u^rmiaora  à  te  foee  ostirionri 
'  dif  porapet  du  mur  de  aO||l«tt9ag^tl«)iifOM)t  In 
ronl'*      cet  endroit  j 

jLe  à"  coïncidera  4veç  l'ilignemeot  de  |a  l»â* 
tlMOnelir 

Art.  2.  Les  propriétés  n<!cc»ialre8  à  la  rectifi- 
çftioa  età  rélargisaeraeol  de  la  traverse  du  iia- 
neao  do  Teewey<le  ,  commune  d'Ai^deflecbi , 
«oatbrnitfment  ^  ce  qvl  précède  et  au  fla^  avt- 
iîwntioaiié,  TiK  par  B«!|re  mip^r»  dM  iiyvoai 


publlca,  ler^pl,  aa  N*«lQ*  «fPpf  if«f  <t  «eoipiea 

de  1,1  manière  prescrite  par  les  "o  s  en  maitère 
d'expropriation  pour  cause  d'utilité  publique. 

Ari.  3.  Npire  ^pioiilffdiia  ir^  vau<  pu|)lica(M*de 
Bavay)  e«t  «^rfé  d#  rfl4an|l0ft  d«  »NM«t 
arr#td. 

SU. —  SI  JUILLET  1846.  —  Arrêté  roxal  ap- 
pliquant à  la  commune  de  Chièvres  [Hal- 
futarO,  /«r  tùi§  et  ri^temênti  rtttatfff  à  /df 
paOcê  du  roulage,  (ltoiiit.da  95  Juillet  1840.) 

Léopold ,  etc.  Va  lot  déitliératteaa  do  oonaell 

communal  de  Cbièvrex.  province  de  Hainaut,  en 
date  d>»s  25  novembre  1845,  el  3  juin  1846,  fon- 
dant à  ce  que  les  lots  el  règlements  cooccroaut 

la  polleedatwriafoaarlea  frapdeenNilea  aoiept 

déclaré!*  applicables  aui  chemina Tlctaattt  pavia 
al  eqpierrét  de  la  conoume  { 
ValeaeeHiflcaticomtalant  PaaaonpHsaaiBaM  . 

des  formalité!*  prescritet  par  notre  arrgié  dl 
S6  Juillet  183S,  dans  les  communes  de  Cambron> 
Casteau,  Tongre-St-Marlio ,  Ladeiue,  Mattes, 
AMaa,  trofaletle.  Hefcrfoiot,  OroMifoiot, 
Tpngre<Nolre-Dame  et  Chièvres; 

Vu  les  avia  favorablea  dos  «oaaeils  eomoiii- 
naux; 

Vu  lea  avia,  égatemeot  favoroMea,  de»  eOM* 

missntresdcs  arrondiBiemeots  deMons  cl  d'Atb  et 
de  la  dépqtaUoa  periaaaeate  du  conseil  provin- 
cial ; 

Vu  la  loi  du  84  mars  I8li| 

Sur  la  proposition  de  eoiao  nlniatre  de  l'iald* 

rieur. 

Nous  avona  arrM  et  art4looa  : 

Art.  fer.  Lea  loia  et  loi  rOftementa  eoneero^ot 

la  police  du  roulage  sur  les  grandes  louies,  ep 
temps  de  dégel ,  sont  déclarés  applicables  aux 
chemins  vicinaux  de  la  o>mmune  de  Chièvres  j 

Art.  S.  Notre  airiBiairo  do  riotMeiir  (M.  la 
romie  de  Th'-iix)  csi  ehar|d  do  l*ai4cHtU>Q  du 
présent  arrêté. 


543.  —  2î  jcîLr.FT  18<6.  -  Arrêté  rorat  autO' 
ritant  (a  perci^pUon  d'un  droit  de  péagt 
dam  lacommtt»e  dê  Fâturagê*  {Halnaut}, 
(MdnIL  dn  01  Jvillet  1046.) 

Léopôld,  etc.  Vu  notre  arrêté  dn  6  août  1644, 
aaforiaant  te  oomân  ooaMaooal  de  Mivra«ee« 

province  ile  HatnaïU.  h  fiiTccvoir  un  droit  de 
péage  sur  le  cbemin  pavé  qui  oondolt  de  PA(u- 
r#gei  k  l^iigf  es  ; 

V^  Ip  dMitiéfaliOo  d"  conseil  communal  de 
PfttnriMI, fgOiiya  du  9P  P»i maMM^  ^ 
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pouvoir  élablîr  un  tecomi  bureau  pour  la  per- 
fifptiOfi  du  dnlt; 

Vu  les  iJiveriei  pièces  conslataat  Taccomplis 
lemeot  de»  forfoalué»  prescrite»  par  notre  ai  rét^ 
du  S6  juillet         4»at  l^  commuoe»  de  Waf» 
quignies,  Watnw,  Fr«ni«ri«»,  Genly ,  ^atmt 
IJpiFi  h.im,  Ouarf(^nnn,  Eugipi  Cl  Pâluragej; 

Vil  i>ppo»i(iop  formée  par  le  coaseil  cofamif 
Ml  d*lMfi<«  êt  ptr  It  ipcWtd  dii  cbarlMiiMKe  d» 
Jjplimei  et  Roinge; 

\ii  Tf><!  rép;iqueid«t*«diiiioi»trali«9aM|9i9»iuU« 
d#  f^iurai^es  ^ 
t    ▼«  bf  «fja  fbf OMM«t  dM  «MMaili  dtt  lepi 

^euiières  communes  prvmL-ntiûnnée.s  ; 

Vif  iM  éffleoeQi  favorable»,  de»  ageat» 
d«  la  voirie  vicin^lt;,  ilu  copipiiayaire  d*af- 
rondiMcnieDt  «t  de  le  dépaUUoo  pcrnaneate  du 
conset!  provincial  ; 

Coofidéraot^ue  d'après  la  délibération  du  coD- 
tell  eommanal  de  Pltura^e»,  en/leie  dnSO  mai 
i8l6,  te  droit  de  péage  ne  Mra  exif  iMe  i|U*i  Tuo 
Hf"s  tinm  bureaux  de  p^rcoption,  i|uVr»  coiué- 
4{ueo€e  )'4tabU»«tiDeat  (i'uo  «ucood  bureau  oedoii 
^evelr  pe«p  eilM  de  doobler  la  ieie,aMit  «Hi- 

qoeeient  *Vf  ai«itjeUir  ceux  ijiii  pai  coiircnl  habi- 
tueiiemeni,  en  deçi  du  bureau  oiisiant,  uoo 
partie  de  la  cbausiée  conmuuale,  tau»  acquitter 
aucun  droit  ; 

Vu  l'art.  "6,  n"  9,  rte  la  loi  du  30  mars  1836  ; 

i>ur  la  propotitioa  de  ooire  niaiUre  de  l'io- 
«rienr, 

tfa«s  ereM  arrêté  et  arrMMM  : 

Art.  1".  Le  consril  communal  de  Pâturage» 
eit  autorité  à  établir,  conformément  à  «a  déll- 
béraiien  de  SO  mai  1846,  un  «ecood  bureau  pour 
la  perception  du  droit  de  pétfe,  ceocédé  par 
notre  arrêté  «lu  6  aoùi  1844. 

Art.  t.  Notre  ministre  de  l'intérieur  (M.  le 
eonie  de  Tlicus)  e»!  ebargé  delVséeutlen  dn 
priwnt  acr4t4. 

544.  —21  joiLLET  1846.  —  ^rr^/^  ro,raf  ac- 
c»r^MtU  un»  «jetemtiQn  de  wHCffésion  des 
mimêêéê  àouiiie  de  cmv'du^t.  CMo* 
MMvdKWIailMUIt.) 

Ido^U,  «te.  Vu,  août  le»  dates  des  97  Juillet 
1180  et  9  novembre  |83|,  les  requêtes  des  coo- 

ce«sionn3!rf>?  rie  la  mioe  de  Chdleau-du-Sart, 
4  Aiap»/o,  tepdan^  A  obtenir,  ^  titre  d'exieosjoa, 
1|  iHiôcesaioo  dea  minet  de  hoeilie  gfaanlefl  aoua 

4iffér<>Bii  terrafQS  tiiuéi  sou»  les  commuaes  de 
Vilier»«lc-Bouillet,  Ampsio  et  Aalbeit  (prqvioce 
de^iéjeJi 

TV|m  iriidj»  )H|féditio|ip,  le  f^p  4e  i|irf«cfi 


Vu  le»  pièce»  juitifiaot  de  i'accompli9»emeot 
dei  renaaliKa  de  pvbliçatJnat  et  d^alliebet  prei- 
rrii  par  la  loi  du  Si  avril  ISlO  et  Tarréii  ro^at 
du  22  juin  1837; 

Vu  le»  oppoiliion  al  demandei  en  muw* 
rcncc  ; 

Vu  les  mémoires  lîns  demandeurs  ; 
.  Vu,  »ou9  les  dates  des  31  juillet  184Q  e(  7  fé- 
vrier 1845»  lea  rapporii  de  IMef  épleiir  dip  cl|r- 

quièroe  district  cl  <ic  l*in(;éni(ur  tfi  chef  delà 
troisième  division  des  mines  ; 

Vu  le  plan  d'assemblage  aqnexé  à  ces  rap- 
port ; 

Vti  i'.ivtj  ffe  Ja  fli^piilatton  jiprmanfnle  du  coo- 
sed  provincial  de  Liège,  en  date  du  13  aodt 
1845; 

Vu  ravis  du  c^ftiell  des  minei,  en  date  du 

87  mars  18JG; 

Vu  le  cabier  des  cbargc»,  accepté  1|»  3  ma< 
t6t8i 

Va  Parrélé  royal  du  2  j  in  18.~0,  inililnaotla 
conceMiOB  de  Chûteau-du-^art  ; 

V«  IM  hrtida  91  arril  ISM  ei  dtt  9  mai  1837 1 

Considéraal  que  |ee  feraialUéi  pratcptiea  ont 
él<î  otiservfes  ; 

Considérant  que  la  société  de  Château'du- 
Sart  a  entrepris  et  exécutd  des  travaux  impor^ 
taai»  dans  sa  concessitn,  et  qtt*tl  y  a  lieu  d*aQ 
favoriser  le  développeUMat  par  Poctrol  d*nae 
exteosioD} 

Ceosldaraat  qw  te  taas  des  ffedevanees,  en  * 

faveur  lies  proprii'uaires  de  la  surface,  tel  qu*U 
est  Axé  par  le  cooaeil  dp*  isiaef ,  parait  aof- 
fl»aot; 

Va  le  rapport  de  Mire  ipinliirt  des  travans 

publics  ; 

I.e  conseil  des  mines  a  proposé, 

Nous  avons  approuvé  et  arrêtons  : 

Art.  11  est  fait  à  la  «ociéié  cbai  bonnière 
de  Ci^eau-^n^Sart^  à  Ampsiu,  i  litre  d*exliMt< 
tion,  COHCE8910N  de»  mioe»  de  bouille  gicaniies 
•ou»  le»  commun»  »  (le  Villcrs  li-Bouil!et,  Amp- 
sio  et  Aatbeit,  provmce  de  Liège,  dan»  une 
éleedne  snperAcielle  de  quatre^vingi»  hectarei 
vingt  el  un  ares,  limitée,  conformément  an 
plan  d'assemblage  et  au  plan  annexé  au  présent 
arrêté,  ainsi  qu'il  auit  : 

Au  noref,  A  partir  de  Pangle  sud  de  la  maison 
de  la  veuvf"  <1''  Melîn  (Jean-Pierre),  sise  au  ha- 
meau de  lialbo»art,  par  une  ligne  droite  tirée 
vert  Pest,  et  t^errAiant  a»  roMeaa  de  Beede  et 
au  chemin  de  la  Paix-Dieu  à  .\nipsin,  à  120  mè- 
tres au  midi  de  la  bifurcation  qu'il  forme  avec 
le  chemin  de  Baibarenue  (point  X  des  plans); 

A IV,  ea  tnivant  le  timnln  de  là  Fàts-Plêti 
4  Àmpsin,  et  en  lei^aaA  les  limlles  des  oonces- 
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•ions  de  j9o;x  de  Saint-Lambert  el  de  Chèneux 
ju»qu*aii  point  A.  limite  wpl«nlrloDa1«  dé  Tei» 
lenalon  aco^rdée  ï  la  sociilé  dê  to  Bmêqufite; 

Au  *l/rf.  tîii  point  A  ,  pnr  une  l'en»»  droite 
•'arrêtant  au  cbemin  d'Ampsio  à  la  Paix-Dieu 
(lMra«  n»  S  d«  la  coneetiiob  de  CkéUemi'éU' 
Snrf)  ;  piii»,  par  les  limileadela  concpision  de 
Château-du  Sart.  i»ar  les  points  n»»  4.  5,  5,  t 
et  7  Justfit'aux  trois  bornes  réunies  des  conces- 
alOM  d«  Stûttê^  de  la  HaeçuêUe  et  de  ChêiMiU' 

du-Sart,  placer';  nr  hord  ilti  praru}  rbrmin  de 
Huy  à  HalfoOMi  t,  à  560  mèlres  de  la  bifurcalioa 
quît  forme  avec  le  cbemia  de  Villert-le-Bouillet 

A  Vouett,  I  partir  de  ces  iroîs  borni»^.  par  un*» 
ligne  droite  snivaDt  le  nord  vrai,  formant  la  li- 
mite de  ta  eoQceMf on  de  Statte^  et  i>rréfaat  à 
la  bori'p  no  ô  i!p  i  f  ch^rboiiiiai^p.  pLicée  au  bord 
du  cb«miu  des  Pâturages ,  puis,  par  ce  deroier 
chemin  Jùsqu*lee1ulde]lofiVtlterao1e-Boaniet; 
detli  par  une  seconde  ligne  droite  tirée  vers  le 
noNMst,  et  s*arrétani  au  dameau  de  Halbosarl, 
à  ningle  fud  de  la  maison  de  la  veuve  Jeao- 
Plem  MeliB,  point  de  «MpeH. 

Arl.2.  Lapréseiile  exU'nsion  de  cooceitilon  e«l 
accordée  sous  Ica  charges,  cJaiuet  et  ceodilions 
auivaniet  : 

OIAriTaB  rKBBIBB. 

Art.  l>v.  LeacodeeiiieottalffM  ae  aoamettnmi, 
|M>ur  la  présente wtei^n,  aux  prescriptions  du 
cahier  de*  charges  annexé  i  leur  acie  de  con 
cesaioo  du  S  juin  1830,  en  tant  qu'elles  coocer- 
Mttt  lea  travên  d*art  i  esMer. 

aariTM  ii. 
MêiuméêêàFêté. 
Art. I.  Lea  cnaeeatkwnairei  disposeront  et  con- 
duiront 'cnr^  tr.Tvr^riT.  ds  manière^  pourvoiraux 
besoins  des  coosuoimateurs;  à  ne  pas  compro- 
mettre la  sftreté  publique,  la  conaerration  de 
la  mine  ni  l'exisleoce  des  ouvrier»;  à  ne  pas  nuire 
aux  habitations  on  ant  eaitv  utiles  de  la  »urfac«. 
Ils  se  conformeront,  à  cet  effet,  aux  instructions 
qui  leur  earoDtdenoéea  par  fadminMrttiea  et 

par  les  iogénieurs  de?  mines. 

Art  3  Tntiics  les  fois  que  les  concessionnaires 
voudroDi  établir  à  la  superficie  on  puits,  on  tout 
avtre  onvrage  d*arl« paasager  ou  permanent,  ils 
en  donneront  prdal.iMenient  avis  à  l'administra- 
tion provinciale,  en  accomp<<goani  cet  averiisse« 
ment  des  pièeea  n<ceaialrea  poor  Mre  appré- 
cier l*iitllttédu  travail  projeté;  ils  indiiiiieronten 
m^me  temps  li  s  dispositions  géni^rales  qu'Us  «e 
proposciil  de  (irendre  }M>ur  Texécùtion  de  cet 
e«vnfle. 


Art.  4.  A  chaque  atége  d'exploitation,  il  aera 
dtaUf,  poor  l^iMfe  dea  onvriera,  et  dam  m 

puits  particulier,  si  l'administration  le  Juge  né- 
cessairf,  un  «ystème  d'échelles  }ncHnécs  sûr  et 
facile,  s'cieadaot  de  la  surface  jusitu'au  foodiJea 
IravêM. 

Art.  5. Lesconre?^ionnnjrp<  cn^rrvcroDt:  1*Le 
long  et  i  l'intérieur  des  limites  de  la  concMaioa» 
des  massiVi  on  eipontea  de  dix  mitrea  dMpMa» 
aew;  fl*  avtoar  de  cIm^m  bwe,  de»  maadfe  da 

quinze  mètres. 

En  cas  de  contravention,  ils  s'engagent  i  payer 
I  ràui,  ponr  ehaqne  mètfe  euiie  aaaatrtil  i  cw 
mas9ifs  on  au  délit  des  limites  de  la  concession, 
une  somme  de  de«ix  cents  francs,  aam  pr^odka 
des  droits  éveniueii  des  uers. 

laaniai  ui. 

É 

Jamoff  êi  pMMteeflan  dSft  piMir. 

Art.  6.  Dans  le  d^l.ii  de  dix  mni^i,  à  dater  de 
Pacte  de  concession,  il  sera  planté  des  boraet  aur  * 
tous  les  points  servant  de  limites,  où  cette  oaeavra 
aera  jiiféeoécesaalre.  L'oi>éraiion  aura  lien  aux 
frais  des  concessionnaires,  à  la  diligence  de  la 
députation  provinciale,  el  en  présence  de  l'ingé- 
Blear  dea  minea  dn  dtatrict,  ou  de  aoa  déMftti« 
ipiitt  dressera  procàs-%ert»al.  Expéditions  de  ce 
procèsi-vcrbal  seront  déposées  a\;x  archives  de 
la  province  et  à  celles  des  communes,  sons  Ica- 
qaellea  a*4(eBd  la  aoncenloD. 

Les  concessionnaires  seront  tenu»  de-  faire  pla- 
cer de  semblables  bornes,  avec  des  inscriptiona 
spéciales,  sur  les  puits  abandonnés,  |ioar  «oop 
aerver  le  aouveolr  dea  priMl|ialaa  ciicaMiaoMi 
de  l'exploiiatton. 

Art.  7.  Au  plus  tard,  dans  le  délai  de  deux  ani, 
I  dater  de  raete  d<iexlattiiaa  de  ceacenlaii,  lea 
concessionnaires  adresseront,  en  douMa expédi- 
tion, i  la  df'pnOtion  provinrlale  : 

1»  Un  plan  parcellaire  complet  de  la  Mirface 
de  la  eonceMkm,  ittdiqtwnt  la  iioailiaB  dea  paHt, 
d(  s  bâtiments  et  antres  ronstructioD»  apparte- 
nant i  l'exploitation.  A  ce  plan  seront  annexées 
deux  projMtioaa  vertioelea,  sur  de$  plana  pa- 
valWeaA  la  dlrectloii  al  *  l*tiiclinaiaea  |éattala 
de:^  rotif-h?<<,  et  indiquant  la  position  et  la  pro- 
fondeur des  puits,  l'allttre  dea  fîtes  daoa  les  par- 
tlea  reeonatiwa,  et  la  liealcar  relative  dea  prIiK 
cipaux  points  de  la  surface; 

io  Pour  chaifue  couche,  un  plan  horisontal,et 
le  nombre  de  coupes  et  de  projections  vertica- 
lea,  aécoMalre  paur  la  raprCMStatiao  Adèle  dae 
Ipav.iui, 

Tous  ces  plans,  coupes  et  projeclions  seront 
dietiéa  A  Ndietle  d*an  milltmètra  pour  aètrt, 
et  dMaiienetmMXdNm  cnUmMia  daaêié;l« 
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eerr««pond«oce,  eoir«  les  dilKrenu  plans,  srra 
tndicfiiée  in  mtfm  delcUrt»  et  de  numéros  com- 
muns. 

Art.  8.  Chaque  iovâe  ,  rtprè»  la  prorlnrtion  des 
pièces  meatiODo^  à  TariiGle  précèdent,  iei  con* 
CMtloottalrM  KOMttNNit  A  PlD^oieur,  dans  le 
courant  de  janvier  ei  rfe  Juillet,  les  plans, 
cou|ie«  et  projections  des  travaux  exécutés  dans 
diaque  couche,  (teodaotie  cours  du  semestre  pré- 
cédent ;  CM  ddiaU*  tcfoat  nportds  rawli*  mr 
If^  plsii^  ;:i^ni*r3u%  des  lra\aii\  rx<'ciUi-8  dans  les 
même»  couches ,  d*«près  les  mstruciiooi  qui 
roM  dMDéet  par  Piogidiciir. 

Gca  plans  seront,  eonme  lec  pNeédmU.  dfca- 
sés  au  millième,  et  divisés  en  camafii  nurquic 
des  même»  leltret  el  numéro». 

A  CM  «Df ol  sera  joiaie  noa  eopla  de  la  {Mrtto 
correspondante  du  registre  d'avancement  des 
travaux,  tenuausié^e  de  IVt|.ioi!Ttion,  ronfor- 
■ément  à  l*arl.  6  du  déciet  im))enai  du  3  jan- 
Tierl813.' 

Art.  9.  En  cas  de  refus,  de  négligence  ou 
d'KiexactUudede  la  part  des  concessionnaires,  en 
c«  qui  cooearna  r«iécvlîon  dea  rtenx  articiaa 
pN'eédaots,  ils  supporteront  tou&  les  frai»  dca 
0|>éraiions  qu'ordonnera  la  dépulaiion  perma- 
nente du  conseil  provincial,  pour  faire,  d'office, 
laf«p  laa  plaot  oo  raeualllir  lea  ranMlgneraenia 
requis,  5oif  par  les  in(;énieurs  des  mines,  soil 
par  toutes  autre»  pcrsounas  délésoéaa  à  cet  effet. 

CIAPITRB  IT. 

Ott^aUoM  génirotêê. 

Art.  fO.  Lesconeaa»IOBDairescontribaeroDt,en 
raison  de  l'étendue  de  leur  ««oncession,  à  la  dé- 
pente qu'exigera  la  confection  de  la  carie  géné- 
rale des  roinea.  ' 

Art.  It.  Aussitôt  Tif  !'PTp)oi(3lion  sera  en 
activité,  les  concessionnaire»  mettront  graïuite- 
■HDl  à  la  dIapoaltioD  du  goweraeneot  nue 
aérie  complète  des  produits  de  leur  mine. 

Art  \%  lu  %eT<in\.  tenus  de  prendre  part  i  la 
catue  de  prévoyance,  établie  i  Liège,  avec  l'eu- 
lerlnilea  dv  foévenMaaent. 

Art.  13.  Ils  seront  tenus  d'exploiter  psrewi* 
Bénes,  et  non  par  fermier  ou  à  forfait. 

Art.  14>  A  tMlea  les  époiptes  où  la  mine  sera 
m>ssé«lée  pu  MMaoeiété,  cette  toeiétéaera  taooe 
de  (féjfgner,  par  une  déclaration  fjîtf  .tti  rcrr^- 
tariai  du  gouvernement  provincial,  ctiui  de  ses 
naaliraa  eu  te  délégué  auquel  elle  aura  donoé 
les  pouvoirs  nécessaire*  pour  coirespondre,  eo 
son  nom,  avec  l'autorité  adm!ni.%iraiive,  cl,  en 
général,  pour  la  représenter  devant  l'admî- 
■limii»»,  taM  M  tfaMMidaiii  qifm  déMaot. 


•'.-AN  1846,      545.  441 

Ce  (aniU  de  pouvoirs  devra  être  domicilié  et  ré- 
sider en  Belgique. 

Iiea  membrm  de  la  aodété  «eroni,  au  anrplnt, 
solidairement  responsables  de  toutes  et  de  cba* 
cune  des  conditions  de  leur  cèncession,  pour 
l'exécution  desquelles  ils  seront  tenus  de  faire 
une  élcetioD  coanniune  de  domicile,  di  toutes  lea 
poursuites  pourront  être  esercéa»  eoomw  I  dO> 
micile  réel  et  à  personne. 

Art.  f5.  Faute,  par  Ica  emceailoDaairei, de 
continuer  les  travaux  d'exploitation  on  d*eié- 
cuier  les  conditlon<:  'pn  pr<^rèdenl,  ou  qui  dé- 
rivent de  la  concession,  la  révocation  de  cet  acte 
pmim  être  prononcée,  lani  préjudice  de  tovUa 
autres  mesure»  antofiaéaa'par  tat  Ma  oa  par  lea 
règlements. 

Art.  16.  Le  tani  de*  rederances  dues  aux  pro< 
priélairea  de  la  aorNee.  ponr  la  partie  de  ter- 
rains comprime  d.mi  1»  présenle  extension,  est 
déterminé  ainsi  «(uNi  suit  :  redevance  Axe,  cin- 
quante centimea  par  beetare;  redevance  pro- 
portionnelle, on  poor  ceol  dn  produit  net  de 
l'exploitation. 

Notre  ministre  d«s  travaux  publics  (  M.  de 
Bataf  )  cit  ekargé  de  l*eiéeniioB  du  préteal 
arrêté,  qui  acra  laaéré  ao  Mmttwr^ 


545.  —  21  JUILLET  1846.  —  Arrêté  royal  ac- 
cordant ta  concession  de  minet  de  iumiUe 
dê  ta  Klvetierie.  (Mooit.  du  97  Julliel  1816.) 

Léopold,  etc.  Vu,  sou»  les  dates  des  39  juillet 
et  16  décembre  16tt,  le»  requélea  de  la  socléti 

charbonnière  delà  Klveltei-ie.,  tendant  à  ol)icnir 
la  concession  des  mines  <te  bouille  gisantes  tous 
partie  de  ia  coramuue  de  Viilers-le-Bouillet, 
proTlueedoLlége; 

Vu,  (>n  triple  expédition,  lé  plan  do  luriico 
dûment  vénâéet  ccrlitté| 

Vu  les  pièce»  JusliflaDt  de  Paccompllisemeut 
de»  formalités  de  publications  et  d'affiches  pres- 
crites par  las  loi»  du  Si  avril  1810  et  du  a  mal 
1837  i 

Vu  lea  oppoattloua  et  demande»  eu  eoncur^ 

rence; 

Vu  les  réponses  de  la  société  de  la  Kfvelterle; 

Vu,  sous  les  dates  des  31  juillet  1840  et  7  fé- 
Trier  1S45,  lea  rapport»  de  riogéniear  du  5*  dio- 
trict  et  de  l'ingéuleur  en  dMf  dé  la  S*  dlvlak» 
de»  mine»; 

Vu  le  plan  d*a»aenMag«  aoneti  k  ce»  rap> 

ports; 

Vu  i*3vi!*  rie  la  députation  permanente  du  con- 
seil provincial  de  Liège,  en  date  du  13  août 
1845; 
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Tu  ravit  du  cQotetl  «tas  iBimt,  m  d»tt  da 

20  mars  1816; 
Vu  lecibi^  des  chiifei,  ace«pt4  (•  SO  ayril 

Vu  les  roi»  ilti  M  |Tril  M9  ei  dp  9  n«t  16S7  ; 

Considérant  «pw  |ct  fomiUlits  |»r9ietiKi  iS«| 
lié  observées  ; 

Çon^id^rfAt  ^ue  I4  toci^ié  de  la  JUvelttriff 
McoMant  aux  droits  do  l*inoiemif  aUiifodo 
NeiifmousUff,  a  été  auloii.«ée  provisoiremeot  i 
j^>ptinuer  ^»  (r«y^|ix  d^exploiiaiioD,  ei  a  eoire- 
prit  fffs  pofd  dtf  fi»iivragcs  impprUots; 

iCoilsIddraDi  que  çss  «IrcpqatpncM  iMoatiiuent 
CD  sa  faveur  des  titres  à  upe  coDcessioo  d»  miQes 
^e  bouilif  daa^  ces  localités,  et  qi^'il  j  a  l^eu« 
diDS  la  délionltation  de  cette  eoncoisiOff,  de  om- 
cilier  les  droits  et  les  iotdffdts  retl^li^  d«  dlf- 
(l^rente^  sociétés  voi^inr»  ; 

CoQsrdcrant  que  ie  uux  des  redevances,  eq 
ISiveur  des  propriétaires  de  la  a^riwt»  tel  ntt*l\ 
est  proposé  par  le  conseil  des  mines,  paratl  en 
ppport  ^rec  le^  reMOUfces  et  la  nature  des 
produits  do  eetto  partie  du  bassin  bouiller  ;  que, 
«ralllonra,  uuo  divio  di|  cahier  des  çbmes 
BSainticnt  îfs  ronveotions  particulières  ; 

Vu  le  rapport  de  potfe  ipipisfre  de^  iravfui 
pnbllea; 

Le  eonsoil  dos  minos  a  proposé, 

lions  ofoos  approuvé  et  arrêtons  : 

Art.!"'.  II  f^ffl  fait  4  la  société diarboDoiùre  rie  la 
Kivelterie  à  Villers-lc-Bouitlel ,  co^tl!ss^o»  des 
mines  de  houille  gisaoïea  sous  la  commuoe  de 
YlHeraHH^allIeh  provisoe  do  Uéfo,  daiw  une 
étendue  superficielle  de  ceol  quairc-yin^t-dcux 
beciares,  limiiée ,  çonforaiément  au  pian  d'afr 
f eai))i9ge  et  au  plan  anoeié  aif  préfçnt  arrêté , 
ainsi  gull  suit  ; 

Au  nord,  à  partir  df  !a  maigoo  Chamberlin 
ai^ttéff^u  çberaii)  (^t  Ff^gnoultt  (pPIDi  l^)ipar  t^oe 
ligne  droite  tirée  sur  l*anf  le  do  la  maispn  Qour- 
guigooo ,  sise  près  du  cbemio  de  Fize  à  Uuy,  et 
prolongée  jusqu'à  la  baie  servant  49  elétiiro  4  U 
propriété  Gr^indorge  (poiol  B)j 

A  IWf ,  par  la  limite  ocoMeolalo  dos  oonooiT 
sion?  de  la  Pair- P>su  et  de  Bof^  de  Saint 
Lambert  jusqu'à  l'œti  d'une  aocieoue  areioe 
déboucbapt  au  rulaseau  d*  Bonde ,  ct>  face  du 
ebemm  Tl^er-faquai  (point  J}  ; 

Au«u^,  en  suivant  le  chemin  dit  Thîer-Pa- 
fifai  vert  la  i^ar^o/^^Jusqu'a  )3d  métrés  f  udei^ 
d*iia  rleux  chêne  et  à  49  mètres  en  deçl  du  ebO' 
min  de  la  Borholte  au  moulin  de  Haïdanl 
(poind  S);  puis  par  une  ligne  droite  s'arréiaot  à 
la  borne  n*  10,  placée  à  la  lisière  dui>ots  d'Aulne 
et  au  bçrd  chemin  de  pouee-^ri^he  |  Blgr 
Mot,  appélé  aassiotaemtudo  j!ayiioiflo(pofollf'J||; 


h  vputntt  m  tâbfvii  «0  cbéiaip  d»  F^gnantê 
jusqu'à  la  ntaiiw  CiNIWliarUp,  p«lpl  4f  fMv 

pari  (A). 

Art.  %,  La  présente  cooceffiop  est  faite  tous 
Ifi  charfaà,  aanief  ai  condiiiom  solv»9|«s  « 

CHAPITRE  pnzsien. 
Travaux  d'art. 

Art.  1".  Les  concessionoaircs  maintiendront 
oonstaBnenl  en  bon  élat,  libre  et  acceasfblo, 

toute  la  partie  de  la  galerie  inFérienrediie  c/e^a/ 
Noire-Dame  ^  comprise  dans  leur  concession; 
\ii  coQtiQuerool  sans  relAche  la  branche  vert 
nord  Jusqu'à  la  limite  de  la  cooeeasion  ;  Ils  con- 
duiront aussi  à  trav'  Tt  hancs  «ne  deuxième 
branche  jusqu'à  la  limite  nord  du  charbonnage 
deiraftetortf.  ' 

Cette  galerie  dorant  servir  au  déroergemeat 
de  toutes  les  couche;  de  houille  comprises  dans 
la  concession,  le  cens  d'areine  dû  de  ce  chef  à  la 
sneiété  ^JntMt,  sera  ftxé  A  l*amla|>lo  ou  ft 
dire  d'experts. 

Lp»  concessionnaires  exploiteront  dans  toute 
l'étendue  de  leur  concession,  à  la  profondeur 
de  deux  cents  mètres,  sous  10  niveau  de  la  gale« 
rie  d'cxiiaure  ,  toutes  les  coucher  de  houille  que 
l'adminiitration  jugera  susceptibles  d'étfe  ex- 
ploitées. 

Sous  le  niveau  de  la  galerie  d'écoulement, 
l'ex|i!oilation  du  iij'si6mecntler,el  de  ch.ique cou- 
che en  particulier,  sera  commencée  ilu  point  le 
plus  bof ,  et  eoodttlle  en  remontant,  sauf  les  cas 
où  il  pourrait  être  dérogé  à  ce  mode,  en  vertu 
d'une  autorisation  spéciale  de  l'admmisliation, 
loil  pour  soulager  la  machine  dYpuisemeot,  par 
rétablissement  de  réservoirs  dans  quelques-unes 
des  couches  iotermédl.iires.  soit  pour  y  préparer 
des  vides  destinés  A  recevoir  une  partie  des  dé- 
blais de  Tavaleresse,  soit  po^r  tout  aa|re  mqtif 
qui  rendratt  plus  avanlaxeuso  l^iploilptiptt 
partielle  en  lleipeodaot. 

ClATITai  II. 

Mesure»  de  ttreti. 

Artj^.Lef  çonçefsioonaires  dispo»croai  et  ppn- 
duiront  levr«  travaux,  de  manière  Ipoifrv^IrèpS 

besoins  des  consommateurs;  à  ne  |>a«  compro- 
meiire  ia  sûieté  publique,  la  çoniervaii^n  de  la 
mine  ni  i'ex|stence  def  ouvriers  j  4  n^  quirn 
aux  babitatlons  00  aax  09119  U1U09  d^  la  surflsfea. 
Ii5  se  ronformeroni,  h  rtîi  effet,  aux  instructions 
qui  leur  seront  dounOes  par  rj|l||||oj|tr<|liop 
par  les  ingénieurs  des  mines. 
Art.  ^.  Toutes  les  fois  qi^e  les  çoocessloupalres 
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4ffin  PW>^  ^*art,  p9;9ager  pu  perg).iQflnt.  ils 
CD  donnerppl  préaljtUt|ii«|it  arit  k  Padmiqialra- 

llon  proTiDciale,  en  accoinpacmnt  ^vrrtij'f- 
inept  ilt4  )>ièce«  oéce<»aire»  tioui  f^irit  a|i|»récier 
rullIitA  du  ivatail  pnueté;  ilf  iiidli|U0ra«t  eo 
même  (emp.i  les  dispo»itioi)s  générai«t  qu'ils  se 
pruposeiu  d«  MteiujlV  POur  )*tx4cul|ofi  d«  çH 
outrage. 

Ali.  4.  A  eliaqiM  lUg»  d>«plol(all9Bi  il  wra 

établi,  pour  \*msf,e  des  ouvrier»,  ei  daui  uo  piii(3 
|iar(tculicri  •ir^dmixiistraUQi)  Ujuge  aécessaire, 
BR  m^iina  d*#çlwllc«  toelin^  a^r  fira^y«, 
p*<UiKliiil  4»  la  fiirfica  JiiH[«*a«  iMid  d«a  ir*- 

vanx. 

4ri.  5. 1.e4iBPQCeMioooair0f  réserreront  à  louie 
pf0A»lHlcitr,  m  UMii  les  pttiQlf  «1  dan»  PélMuUw 

qui  pourronl  élre  déliToiinés  par  l'ingénieur  du 
didrict,  lies  mattit»  loiacu,  soil  pour  assurer  les 
propriétés  de  la  surface,  soii  pour  la  solidité  fies 
poju,  galeries,  etc.,  mit  jmt  ftpililar  la  <|a»MDlr 
uiK'riPure  d«  foiti  dm*  la  litrUp  ialtrleiir*  ito 
Jd  ipjpe. 

Lea  roasaifi  de  Telnet  k  respecter  auioiir  dei 
bures  dèvroot  avoir  au  moins  dix  mètres  de 

rayiin,  cl  ne  potirronl  t^ire  rt'iliiiu  ou  eolev^s 
eolièrciuent,  que  lors  de  l'âbaadoQ  définitif  des 

IMvaiix  ai  cMiiiie  d^ua  •ulwlaaiiaii  dtflî««d« 

par  l'ailministration. 

Le»  coocessioDpairM  ménageront  au-rip«)oi)<( 
4m  qivé^u  de  galerte  d'écoulcmoni.  i«  iuug  et 
à  rioidri^iir  daa  finiiat  it  la  «pnoeiBiaii,  dcf 
massifs  ou  espootes  de  dix  mètres  d*épaiiaeur. 

Bq  r^t^a  çontraveniion  à  Tuoe  ou  i  Pautr«  de 
|«a  daiiaet.  Ut  a^eogagcnt  à  payer  à  rÊtai,  pouj- 
cbaque  mètre  cube  soustrait  â  ces  diCFérenlt  naar 
Sifsou  au  <\e%  liiQiles  de  la  conctstioB,  une 
sp^me  de  deux  c«ms  francs^  sau«  pr^itdice  4ef 
llr9(lf<M|ili*d^4ai  titra. 

CBAPITHE  tll. 

MprfUVP  «iprodwthif  des  ptqas, 
Afi.  S.  Vm     «KUd  du  4ig  noia,  A  dalar 

de  racle  de  conrcsKion,  il  .«^ra  i>IaDlé  des  hor- 
pas  sur  (ouit  ltf«  iiOiQis  terraot  de  limites,  où  celle 
Dainresera  Jugée  nécessaire.  L'opéralioa  aura 
lieu,  aus  frais  des  coDce«siaiiuif«a,A  |g  dUJfajpce 

de  la  dépul.^tion  provinri.ile,  et  en  pr<?»€nce  de 
riQgéiiicur  des  fl»(ues  d^  d|sM  i<?i>  «u  de  sob  dé- 
Wfu4,  qui  •^  émmn  prvffMfrtal.  fixp#dli|ooa 
de  c«  precè»-rerb«|l  seroot  déposées  aux  archives 
de  la  proviuce  et  à  celles  des  communaa  soua  lea- 
i)uclles  s'éteod  la  coacessioo. 

|<fa  cMMaaatooailNt  aaiml  taimpf  4»  ffelfa 
placer  ^enihlablr^  hnrne»,  avec  des  ioscrip- 
iiona  speciaij^  «Uf  les  y^^if  i^Jj^^nd^^q^,  po^jl 
cMiamr  le  aovranlr  das  prUiolpalaa  cireoB- 
iiacaea  d»  retptoilaUoo. 


Ari.  7.  Au  plus  tard,  daos  le  délai  de  dauK  aoi. 
à  dater  da  Tacta  d*«xlcnsi<ni  de  aenceiaiOB ,  le» 

conccxxioDuaires  âifret»eruot,  en  double  tnffé- 
jdilioq ,  à  U  dtiputaliou  provinciale  : 

1«  qn  plao  pavcellalre  aeiapMde  la  «urfeeeAa 
la  concenîtPiliidKpiaet  la  pesiUon  de»puiu,dea 
bâtiments  et  auSres  ronflruclmn?  apparlenaol  i 
reaplfMiatiQD.  a  ce  plan  set  OQi  aoo«xées  deui 
proleelioot  Terticalea,  lur  dea  plant  parallèlat  A 
la  direction  et  i  l'ioclinaisoi)  géucraTe  ries  coti- 
ciies,et  indiquant  la  position  H  la  proroodeur  dtja 
pi4U,  rallgredesgUei  ^aos  les  parltM  rtcopnoes, 
«I  ta  bamanr  relaUve  det  prùwiptMi  polott  4t  Ip 
surface  ; 

90  pouf  cbaijue  couche,  un  plaq  hori^oaUl  pt 
4e  Qpinlve  de  cpvpçf  ei  de  proieeilipp»  TeillMlia, 
nécessaire  ppvr  It  rappéienu^inii  UMe  du  tttr 

vaux. 

Tous  fie$  plans,  coupes  et  projeciiuos  seront 
drettéa  è  r«dielle  d*un  attlUmèire  penr  vèlte, 

ei  divi»ésen  carreaux  d'un  cenlimèlredecôté ;  la 
correspondance,  entre  les  dr£F<ireots  plAOt»  sera 
il^diqvée  au  iQOjrep  de  leltres  et  de  nngiérot 

Art.  8  r!n  ;ue  année,  après  la  production  dc| 
pièces  mtinuofîuécs  A  Tartide  préçédeot»  les  con- 
eettionnairea  remeltrenl  ri»g|nteurt  dfna  l« 
courant  <ie  janvier  et  de  juillet,  I'  s  plans,  coupei 
et  projections  des  travaux  exécutes  dansctiaque 
couche,  pendaqt  i9  p^ufi  du  semesire  précédent; 
eel  4tai|t  ieroot  répond  entuite  aur  lei  iMam 

(jf^nrra^ix  ifcî  triivaux  exéciilt5s  il  ans  les  l>èqMH 
couches,  <l'<jpré»  le»  mslruçii^Q»  «^ui  feroQ^dopir 
pées  par  ringéoienr. 

Cet  plans  seront,  comme  les  précédéois,  dres* 
sés  au  RiiUtëme,  et  divisés  en  carratOA  narqildl 
des  même»  lettres  et  numéros. 

A  cet  envoi  tera  Jelnle  nne  copte  de  la  partit 
con  r^pon  innte  du  registre  d'avancement  des 
travaux,  tenu  au  siège  de  Tcxploitalion,  c^oforr 
paéneot  à  Tari,  6  du  décret  Ipw^Ul  da  8  iaa- 
TkriSlS. 

Art.  9.  En  cas  de  rehis,  de  négligence  ou 
d'ioexactjtiHle  d«  le  part  dea  coftcetsioouaires.eq 
ce  qui  concerae  l>|iciiUon  d^a  dm  prtiaiea 
précédents,  ils  supporteropl  tous  ht  frai»  des 
op«  r^iinne  qu'ordonnera  la  dépulaiioQ  peim^r 
oeuie  du  cuo^ed  provincial,  pour  faire,  d*ofllce, 
lever  let  plena  ou  recneilHr  lot  renteignenieata 

requis,  .«oit  par  le'<  ini:;'r'n;pi!r<  ilfs  mine?,  soit  pep 
toutes  autres  personnes  déléguées  à  cet  effet. 

emmiiv; 

Art.  19.  Le*  cpnceatitonaired  j^lribapron^ 
en  ralaon  de  l*éi«ndnedf  jjpwJinVf^RS  *to 
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dépeoie  iju'exigera  ia  coafeciion  de  la  caiie  g4« 
Béral*  dM  ninci. 

Art.  11.  Aiis<;ti(jt  que  r»'xi>loUaiion  aera  en  ac- 
tivité, les  concessionnairet  mettront  grataite- 
iMnt  I  la  diapoaitlMi  do  BOQ^vra^mcot  uq« 
série  cooiiiiète  des  prodolU  de  l«ar  mîM. 

Art.  18.  lisseront  tenus  jlc  prendre  jort  à  la 
caisse  de  préTojaoce,  établie  à  Lié^,  avec  l*au- 
toriaaiion  ûn  gonvariMineoC. 

Art.  18.  lisseront  tenus  d'exploiter  put  tuir 
knémes,  et  non  j».ir  fermier  on  à  forfait. 

Art.  14.  A  toutes  les  époques  où  la  mioe  sera 
potiédé*  par  nne  aocMM,  e«tie  aoeMté  aert  teaiM 
de  déKigner,  par  une  déclaraiton  faite  au  secré- 
tariat du  gouTeroement  provincial ,  relui  de  «es 
DMabre»  on  la  délégué  auquel  elle  aura  donné 
ICf  çmntXn  néMtaaiMs  fww  eomatiémlre^  en 
ton  nom  ,  avec  Tantorité  adininifirafire,  et  en 
général,  |iour  la  représenter  devant  l'admiaUira- 
llott,  tant  an  damandaDt  ^*90  défeodaul.  Ce 
fondé  de  poufoirtdavra  Un  dontellléai  résider 
en  Belgiqtie. 

Les  membres  de  la  société  seront,  au  surplus, 
••lldairameiii  raspantablat'  de  tomae  et  da  eha* 
cune  de»  condifinns  i!h  îetjr  concession,  pour 
rexteuiion  desquelles  ils  seront  tenus  de  faire 
une  élection  eomnome  da  donlcila,  où  toatai 
les  iioursiiiies  poorroBi  dira  aiarcéea  aenmaè 
domicile  réel  et  à  per«pnn^. 

Art.  15.  Faute,  par  les  coocessionnaires,  de 
coomanear  laa  iravam  dam  la  ddlil  éPvm  an- 
née, à  dater  de  Pacte  de  concession,  ou  dans  le 
cas  rte  cassation  des  trav.iux  on  d'Inf'Xf'collon 
des  conditions  qui  précèdent,  ou  qui  dérivent  de 
la  coneeasioa,  la  révocation  de  oat  aeia  imnrra 
être  prononcée.  »an'  jn-t^jiidice  de  louic.»  mures 
meiiirea  autorisées  par  les  loia  on  par  les  règle- 
nenit. 

Art.  16.  Le  taux  des  rcdavaoces  dues  aux  pro- 
priétaires de  la  surface,  avec  lesquci»  il  n'a  point 
été  fait  de  conveniioo  particulière,  sera  déter- 
mM  ainti  qtt*il-  aoli  :  rcdevaoa»  Aie,  clnqaaata 
centinaes  par  hectare;  redevance  porportionnclie, 
an  |)Our  cent  du  produit  net  de  reiploiiaiiun. 

Notre  ministre  des  travamrpnblke  (M.  de  Ba- 
Tay)ost  diarfi  da  I*«s4euiiaa  da  pcdiant  trrétdt 
4|tt)  tara  inaérdan  MonHcur. 


646.  —  ai  jaiun  1646.  —  Loi  relative  à  ta 
canvmthH  de  etmimêreê  «wtctue  entt^  Ut' 


Belgique  et  la  France,  te  13  décembre 
1B45  (1).  (Monit.  du  38  Juillet  1846). 

Léopold,  etc.  Va  l'article  68  da  la  Constiiuiioo 
ainaleanfii  ;  «  Laa  tmttét  da  conimarca  aC  «ans 
qui  pourraient  grever  i'f^tat  on  lier  iodifidoatia- 
ment  des  Rel^e«,  n'ont  d*aaiat4|n*aprèal*a«anil- 
mentdes  cbambret.  • 

Laa  dMMbraaonCadeplé  at  nana  Mnetioanona 

Art.  1er.  La  convention  de  commerce  conclue 
entre  ta  Belgique  et  la  France,  et  tignée  à  Paria 
le  13  dioMilira  1845,  aoitira  aon  plain  at  entier 

cff-t. 

Art.  3.  Les  dispositions  des  arrêtés  royaux  dn 
1 4  Juillet  1846  et  dn  1S  oetelire  1844 ,  nan  «kro- 
géex  par  la  loi  du  91  décembre  1844*  on  parte 
présente  loi,  anront  force  de  loi. 

Promulguons  la  présente  loi,  onlonuans  qu'elle 
aoit  revétna  dn  Mean  de  riiat  et  pnbiiée  par  ln 

iroie  Hti  Moniteur. 

CoDtre'signé  par  le  miaUlre  des  affairât  étrao» 
gères,  M.  A.  Dechampt.  . 

coNvnmoN  db  çowiebcb 

■ma  LA  iiMiçfg  Bt  ta  tasRca,  siania  a  mh», 

LE  13  DÎCKaMB  1845. 

Sa  Majesté  le  roi  de^  Belize»  et  Sa  Majesté  le 
roi  des  Français,  désirant  maintenir  et  resserrer, 
par  la  eoneiliation  dea  totéréu  reepecUfi,  laa 

l|pn<  li'amirit;  i|iti  unissen!  ks  ilfix  pays,  sont 
convenus  de  conclure  une  conveniion  propre  à 
atteindre  ce  bot,  et  ont  nommé  pour  leurs  pléol- 
potenllatraa,  agva^  s 

Sa  Majesté  le  roi  r1e<i  Bolf^e».  ]p  prince  Engène- 
Lamorai  de  Ligne,  prince  d'Amblite  d  d'Epinof , 
grand  d'Espagne  de  premUra  datie,  grand 
cordon  de  l'ordre  royal  de  Léopold ,  grand- 
croix  de  l'ordre  de  Saint-Michel,  grand-croix  de 
l'ordre  de  la  branche  F.rnestioe  de  la  maison  de 
Saxe,  cberaHar  de  rordre  de  Balnl'Jaatt  de  Jéra* 

salem,  chevalier  de  l'ordre  He  f^ifnt-Huhrrt,  et 
sou  aoibdstadeur  près  Sa  M^esié  le  rai  de* 
Français  ; 

El  Sa  Majesté  le  roi  dea  FfaB^als  le  sieur  Prao» 

(Ois-Picrre-GuillaumeGuizot,  grand-croix  de  son 
ordre  royal  de  la  Légion  d'honneur,  cbevaHer 
de  la  Talaan  d*ar  d'Espagne ,  grand-arate  dat 
ordMtrayanxda  Léopold  de  Belgiqna,  da  Saisi» 


(I)  Présentation  i  l«  chambre  des  reprë»entsnts 
le  10  févier  1646.  —  Rapport  par  M.  Desmaisières 
le  98  Joto  1846.      Discvwiea  ea  mmilé  secret 

le 30 juin.  —  Discussion  rn  st'-:inre  publique  les  1, 
S,  3, 4,  et  6iaiUel.  —  Adopuon  le  t>  par  57  voix 


Rapport  lu  »énal  p«r  M.  lo  clievslier  de  B«- 
tliuue  le  13  julilet  1846.  (  Uocumeul,  p.  1998). 
—  Discussion  le»  14  ei  15  juillet.  —  AdepHonle 
15  par  iB  vois  contre  4  (2  absteatiens). 
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Ferdinaod  des  Deuz-Sictle*  et  du  bauveur  de 
€pèec,  de  roHr*  graoU-diieal  à»  daioi-Joacph 
df  7  o'cane  r  t  de  Torilre  impérial  »lu  Cruieiro 
du  Br«til,  «ou  iDioisire  secréuire  d'ÉUlav  4é- 
ptriMieat  dM  affsirat  élraogèrea  ; 

liM4|Mlt,  aprèti^éiracoiDaimiqttélfqn  ptelai 
pouvoirs  et  Ifs  av^oir  trouvés  en  bonne  et  due 
forme,  eonl  couvenut  def  article*  suivanu  : 

.  Art.  1«.  U  coaTcoiloo  du  16  Jutliel  1841  «tt 
CMAiOBée,  avec  les  modiAcMiM»  «t  4aii»  Iw  U- 
Biles  ci-dessous  indtqnt'es  : 

Art.  S.  Les  droiu  U'eairée  en  Fr«oce  sur  les 
flii  et  liMui  de  Mo  M  de  cbaovre,  laporlé»  rte 
Be!^Tî'p)c*  par  les  bureaux  siuiéa  irArmentièret  à 
la  Malmaison  près  Longiry,  iaclusivemenl,  se- 
root ,  à  partir  du  10  août  1846 ,  fixés  ainsi  qu'il 
«eU: 

1«  Fils.  —  Jusqti'Ji  conctirrenre,  pour  Pannée, 
de  deux  niUlions  de  kilograoïmts.  droits  aoté* 
rieart  i  l*omloabaoce  royale  du  M  Juin  ISM;  au 
delà  de  deax  millions  jusqu'à  trola  million*  <ie 
kilogrammes,  mêmes  droits,  augmentés  <le  mol. 
lié  de  la  différence  établie  au  profit  de  la  Bel- 
ghim  eam  le  tarif  qui  lui  eit  tpéctal  et  le  tarif 
général  ;  aa  delà  <lc  troi.s  niiI1lon)>  de  kilogram- 
nes  droits  antérieurs  à  l'ordonnance  royale  du 
M  Juin  1843,  augmentés  des  trois  quart»  de  cette 
■éne  diMreotte* 

Tissus.  —  Jusqu'à  concurrence,  pour  l'année, 
de  trois  luiiiions  d«  kilogrammes,  droits  auté- 


rirara  i  l*iirdoBiiaiice  raraie  du  Sf  Jaio  IMS  ;  an 
deli  de  trois  «IlliMa  dakUagraoïBei,  dralttdtt 

tarif  général. 

i^ur  la  vértficaUoQ  des  tissus  admissibles  au 
drait  r<d»H ,  le  can^e-fii  devra  éir«  appliqué 
sur  quatre  poiou,  à  intervalles  <gaiii,  dam 
toute  la  largeur  de  la  toile. 

La  fraction  de  Ûi  ne  sera  compite  pour  un  Al 
^tt^aalMt  qa  Vie  apparaîtra  traie  Itofai  sur  quatre. 

Dans  lorii  autre  rat,  pM?  ^er?  nf^i:lif:i^p 

Le  régime  qui  vient  d'être  fixé  iH>ur  i'impor- 
fatfPB  de»  iltei  tliflva  de  Mn  onde  dkanvre  de  la 
lalglgaa  ea  France ,  sera  établi  réciproquement 

pour  l'importation  de&dils  fil*  et  lisjus  deFriince 
en  Belgique,  sacs  que  ces  droits  puisseot  être 
■■fenUe,  de  peri  ai  diantre,  avant  l*etplnitloa 
é»  présent  irailt*. 

Le  gouveroement  de  Sa  Majesté  le  rai  des 
Belges  s'eoftage,  d'ailleurs,  à  appliquer  i  l^olrée 
des  fils  et  lliMHde  lia  au  de  chanvre,  par  les 
frontières  autres  que  la  frontière  limitrophe, 
des  droits  seuiblables  à  cettx  qui  sont  ou  pour- 
reet  dire  diaMb  par  le  tarif  français  aui  fron- 
tières analogues;  il  n'y  aura  point  d'autre  ex- 
Cppiion  i  cet  égard  que  wlle  fni'm>lif(i!n  la  loi 
be:ge  du  i5  février  1842 ,  et  qui  a  cie  limitée, 
par  la  «aamBiina  d«  f  •  Joidal  de  la 


née,  à  l'introduction .  eu  Belgique,  de  deux  cent 
cinquante  mille  Uleframmea  de  lit  d*Alleniagoe 
et  de  Russie. 

An.  5.  r.es  ra.ic  hineset  mécaniques,  d'origine 
beige,  importées  eu  France  par  les  Juireaux  si- 
tués sur  la  frentMre  timliraphe,  et  qni  sont  d<- 
Sigiii^^  t'''^''  i'ordonoaoce  royale  du  10  juin  1845, 
seront  affranchies  de  la  surtaxe  établie  par  l'ar- 
ticle 1  de  la  loi  du  S8  aodi  1846.. 

Art.  4.  Les  ardoisée  dNiriglne  belge  pear  loi* 
tor»*8,  de  d!T  nctff  centimètres  de  largeur  sur 
treoie  centimèire*  de  looguetu*  et  cinq  miiiioiè'' 
ires  d'épaiawur,  ne  seront  paisibles,  à  Tiiaporta- 
lion  en  France,  que  du  droit  minimuia  élaUl  par 
l'art.  1er  de  la  loi  du  9  juin  1845. 

Art.  5.  Le  gouveroemeut  de  Sa  Majesté  le  roi 
des  Belfea  ^enfage  A  maintenir  è  l*éfard  dea 
vin^  iIp  France,  t.Tul  en  cercle  (lu'eii  bouteille», 
e(  dea  tissus  de  soie  venant  de  France,  le  iratte- 
nent  qni  leur  est  aecordé  par  rart,  S  de  la  eea- 
venlion  du  16  Juillet  1843. 

Art.  6.  Le  déchet  de  7  p.  c.  au  raffinage,  al- 
loué par  ladite  eooveotiou  aux  sel<  de  France, 
en  Belgique ,  sera  porté  i  IS  p.  e.  en  sus  delà 
réduction  qui  i»uurrail  être  a'ccordée  aw  tels  de 
toute  autre  provenance,  et  ceux>ci  ne  pourront  , 
d'ailleurs,  pendant  la  durée  de  la  présente  coo« 
veniion,  être  soumis  à  des  droits  quelcoa^nw 
plus  favorables  que  Jee  drotia  Imposé!  «nr  le« 
sels  de  France. 

Art.  7.  Les  taies  supplémenialrae  établies  en 
Belgique  par  l'arrêté  royal  dn  14  Juillet  1S4S 
cesseront  «l'élre  apidc-ahles  aux  fils  de  lame  de 
toute  KUiie,  aux  babtlieiueuts  et  vêlements 
neufs  on  supportés  A  l'usage  d*bomme  et  de 

femnic  ,  rt  aux  ouvr.igcs  de  mode  imporlés  de 
Frauce  en  Belgique.  Ces  marchandises  n'acquit- 
teront plus  que  tes  droits  antérieurs  audit  ar^ 
rété. 

Pour  tous  les  liau^  de  !,iii)«>  compris  dans  cet 
arrêté,  les  droits  actuels  seront,  A  rimporiatioo 
de  Pranee  en  Belgique,  réduits  d*tta  quart. 

Art.  8.  Les  drapt,casiinirs  et  tissus  similaires, 
d'orfgine  française,  seront  affranchi!*,  en  Belgi- 
que, des  droits  supplémentaires  de  i>  et  63/4  p.  c. 
ftiéspar  rarrété  royal  du  S7  aodt  18SS. 

An.  9.  feront  mr^nicmieii,  pendant  touto  la 
durée  de  la  prt'st  ule  coiivenliun,  lesdisposittooa 
des  arrêtés  royaux  des  18  octobre  1844  a  S  octo- 
bre 1845,  par  suite  desquelles  les  i issus  de  coton 
d'origine  Irançatsc.  iiT)|iortés  en  Belgique,  ont 
été  provisoirement  attiauchis  des  surtaxes  éta- 
blies par  ledit  arrêté  du  1S  octobre  1844. 

Art.  10.  il  y  aura  réciprocité  de  transit  local 
et  générai  pour  les  ardoise»  de<)  d«'ux  pays  Ce 
trausit  K-ra  ,  en  Belgique  comme  eu  rraace, 
ift'ancliidai 
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Art.  11.  Lfii  dtipotitionft  des  artielei  5,  6  et  7 
d«to'eomtt)M  du  M  jitfii«i  i9H  «nulDiwmiit 

daat  ia  durée  dn  préteot  irai  lé. 

Aruit.  Ls*  paqii«b(iti  français  etl^i  paqMbMi 
Mlfn  me  traosportjRt  qae  dct  taHm  tt  4«t 
liatitgen  jouiront  du  trait rm^nt  naUoMl dan 
tet  porU  da  I'ub  et  de  Tau  Ire  pafs. 

Art.  1S.  La  pr^MMd  etntefteina  aar«  ratiMe , 
et  les  ratificatioot  en  «eront  écbangéea  dans  le 
plus  bref  délai  possible.  Elle  «era  'en  vifiiietir 
.  pendant  six  années,  à  partir  du  10  aoài  1848.  iio 
M  d«  qiM|i,  laa  pMiripoiffMtairet  raaiMlifc  l*tnil 
tlpiée  ei  y  ont  apro^c  ]cnr»  carhet». 

Fati  double  à  Pari«.  ie  ii  oiiilème  jourdu  mois 
de  déeeiabre  de  I*m  de  grâce  ail  buK  eetl  q». 
raote>€ioq. 

(L,  S.)  ftif«<  t  Priace  de  f.ioxB. 

ité  Si)  8i0oé  :  Gviaorj 

An.  addHIoBiMl  et  rèÊtni.  Il  «si  tûtnmn  qm 
lai  ctauieade  la  présente  convention  dont  Peiè- 
cufioii  comporte  de»  dispositions  îf^pi'IaiiTes, 
tant  en  France  qu'en  Belgique, seront  préienlées 
an  ehnibrai  M  doftx  pay»,  dans  teurprodlfioe 

rëiinron,  et  de  manière  à  qup  la  sanction  en 
«oii  obtenue  dans  le  courant  de  la  session;  faute 
de  quoi,  la  cuoTenlion  sera  nulle  et  non  avenue 
pMtr  ehaeane  itê  Iradlca  pirttei  eont^Uiitiea, 
Le  présent  article  nMitionnel  et  pésri  vC  auM 
la  même  foice  et  valeur  «jue  s'il  était  inséré  mot 
k  mol  dnf  a  en? entkM  ét  ce  jour.  Il  aar*  l«> 
iHIé,  et  les  ratfAciiloik»  en  MÊfeai  échangée*  ta 
tiiéme  temps. 

,  En  foi  de  quoi,  les  pléntpotentiairei  respectifs 
dut  aftiff  te  présent  artield  el  j  ont  apimé  tetH 

cachets. 

t'm  double  à  Paris,  le  treizième  jour  du  mots 
de  décembre  de  Pan  de  grâce  mil  bail  cent  qua- 
rasta^loq. 

{fii  #.}  Sigftd  :  prince  oe  Lkske 

[L.  S.)  Signé  :  Goiiot. 

Lt  emmMin  qnl  pr<eède  â  été  raCIBve  p<ir 
8>li.  le  roi  de  Beiges,  le  ci  par 

8.  M.  le  roi  ât-^  França!»  ,  le  SSdécemhrr  isf^ 
-  L'échange  des  ratifications  a  eu  lieu  te  J.7  jan- 
vier 18W. 

Certifié  par  lé  sécrétait^  iitUtil  do  mlttlatère 
dei  âfflirea  étrangères. 

Bruxelles,  le  S3  juiflcl  1846. 
Bimn  iâiu  9àT9ateuu> 


[Y',  Présentation  h  la  >  ^^rnbre  de*  représenlaols 
le  10  novembre  1845  (Oocumeot,  p.  151}.— 
Rapport  par  H.  de  Tlieux  le  (1  dcceinbre.  — 
biteu%<(?on  lo»  16  et  17  liécambre.  —  Adoption  lé 
17  fûr  75  yoit  «votre  3. 

Rmfan  n  aéml  par  M*  taM«*DMiMifr  le 


547.  —  21  jcnLET  1846.  —  toi  relative  ùu 
f rdll#  êé  tàimww  êi  dê  mol^ûtMi  h&h- 

eht  entré  la  Ile!()iqUe  et  tes  Étals-Vntg 
tPÂmérique  Je  iQ  novembre  lbiS{l).  (UoùiL 
du  38  juillet  1846.) 

Léopoid,  etc.  Vu  rarticle  68  «le  la  eonstitation 
portant  que  :  ■  Les  traités  de  roramerce  et  cent 
qoi  pnnrridani  grtter  pAim  ou  Har  iodhrldnnlto- 
ment  drs  Belges,  n'ont  dVffet  fjti'après  «Vflr 
rtça  l'assentiment  des  ebamht  e».  ■ 

ii€t  «haabrèi  «nt  adopté  et  nnne  aintH>nnin< 
ce  qnl  Mil  : 

Artielc  unique.  Le  traité  de  commerce  et  de 
navigation  conela  entre  la  Belgique  et  lea  états^ 
Otab  d^Andrhine,  flgM  1  Bnitellm  )e  19  nownt' 

I  r:  Î8I5,  sortira  son  plein  et  entier  cfiFet. 

Promulguons  la  présente  loi,  ordonnons  qu'elle 
ioit  revêtue  du  sceau  de  l'État  et  publiée  par  la 
▼•le  dn  Multêur» 

CoDtre-Kïi^Dé  par  te  miiltlrvdéa alBiir» étrao^ 
fères,  M.  A.  Decliamps« 

i 

WàtlÂ  VB  COKMEUCB  ht  OK  If  AT16ATI0II 

niTBB 

f.  M.  n  MM  DBS  TttLGts  ET  u»  ivam-we 

Sa  Majesté  le  roi  des  Belges,  d'une  (wri,  et  le* 
itaii-Ofllf  4*Aniér«qm,-  d*aafre  ftarl,  vwileM  ré- 
gler d'une  mnii i6rr  formelle  les  relations  réel* 
proques  de  commerce  cl  dn  navigation,  et  forti- 
fier de  plus  en  plus,  par  le  développement  des 
ifeiëréu  reatieeiNli  les  liene  d*»ntilé  cl  de  bénn» 

intellijffnrf»  'i  heiir(»iii«f"nipnt  f^fnWrs  entre  let 
deux  gouvcruemenls  et  les  éasx  {leuplesi 
rtni,  daw  en  lMil«  «rtéleri  de  «naramo  neeeM, 
ua  inné  aUfinlaill  deMnndiiions  également  avan- 
tageuses au  commerce  et  k  la  natif^aiieo  des  deai 
ÉtatSf  ont^  à  cet  effet,  nommé  pour  leura  pténi» 
pmenlfalref*  taf  elr  :  di  Vajeaié  le  ra»  dea8e%ié« 
le  »ietir  Adolphe  Deehamps,  officier  de  l'ordre  de 
Léopold,  chevalier  de  l'ordre  de  l'Aigle  Rouge  de 
pi-emlère  classe,  grand -croit  de  l'ordre  de  Sain(« 
MleM  de  Baf*lèr»«  «inMPt  dae  tiaiffee  dita»* 

fires. membre  delà  charalir^'  r?<"s  rpï>r(^^rn(9nfj, 
•l  Son  Eicellenoe  le  préaident  de«  États-Unis,  le 
Henr  Thnm  G«  €lenaM«  cberfé  d^aftilref  4ei 
Bmia-Unia  df  AMfriqa*  pria  Sa  MdfMIé  lè  ml  dan 


37  Jt'cenohre  ISiS  (Document,  fiU- 
GUMioo  ie  38  décembre. — Adoption  ie  môme  jour 
i  runanimité  de*  50  membres  préteots. 

(S)  Le  teite  anglais  te  iratfni  d«<«  le  MoHUmt' 
dnttjuilUt  184f. 
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Bèlf ea,  teiqu«1i,  après  t^être  «ommuoiqué  lenN 
pMm  pohvolrt,  (htavé«  m  bonne  «i  duè  fitrAie, 

Ml  arrêté  et  coaela  lét  arlicles  sniranf»  : 

An.  !•»■.  Il  y  aura  ftleine  cl  entière  liberté  dé 
commerce  et  de  Davigatloti  efitre  les  tubiiaou 
éoi  itM  payi,  ét  la  méttè  ééeafité  «t  protociloo 

dont  Jonisxcnt  le^t  n.ilioQaux  Kéront  gar.mtiC's  des 
dein  part*.  Cet  habiunl«  ûe  payeront  point,  i 
rtlKNi  do  leur  cotnnefco  on  de  leur  Industrie, 
daoa  Ict  llorit,  villes  èu  lleul  quelconques  des 
dénx  soit  qii'iU  s*y  établissent,  soit  qu'ils 

y  résident  iem{K)ra>remenl,  des  droits,  taxes  ou 
Mpdlâ  atitfM  oti  plus  éfevéa  que  cent  qui  se  pef- 
cevrnnt  sur  les  nationaux,  ét  les  privilèges,  ini- 
muniii^»  p|  an'.rf  s  fiveiirs  dont  Joui'Spnt,  en  ma- 
tière <ie  commerce  ou  dNndustrie,  les  citoyens 
du  fnj«ti  de  f*att  dé»  dent  £lata«  leroat  comAïuiia 
i  ceux  (îe  l*autrc. 

Art.  9.  Les  navirrs  hélées  venant  d'un  port 
belge  ou  d'uu  port  étranger  ne  payeront  point, 
i  iMfr  entrée  dasa  lei  ptfrla  ifet  Italt'Onit,  ou  i 
fpOfîorfie,  fpirî  <  quc  soît  leur  rtestin.itioii,  if'.iu- 
trcs  ni  de  plus  forts  droits  de  tonnage,  de  pila* 
test,  d*alirra(e,de  balisage,  de  feux  et  de  fiifiraii 
d^etpédition  ef  ét  courtage,  ni  généralement 
d'autres  charge»  que  celles  i  xit^éci  de» bâtiments 
de  rUnion  dans  les  mêmes  cas.  Ce  qui  précède 
IVftiend  néa-aeulement  des  droifi  perçue  an 
profit  (îe  l'f^tal  ,  mais  ciicoie  de  tous  droits 
perçus  au  profit  des  provinces,  villet,  arrou- 
Absements,  communes ,  jundici ions,  cuipora* 
lions,  ete.,  ioua  quelque  terme  qu^ellea  puiMonl 
être  désignées. 

Art.  8.  Réciproquement,  les  navires  des  Étais- 
Otrfi,  fdoaDl  <l*uo  port  aatiooal  ott  d*too  pori 
éfraoger,  b«  payeront  point,  à  leur  entrée  dans 
les  ports  de  Belgique  ou  à  leur  tori"  .  pi -Ile  que 
lott  leur  deiUtiation,  d'autres  ni  de  plus  forta 
drolla  dn  loonage,  de  pHotege,  d^aoerege,  de  ba- 

lisaf^e,  de  n-uX  et  de  faiiaux,  ilVxpL'dilion  et  de 
courtage,  ni  généfalement  d'autres  charges,  que 
celles  exigées  deH  bilimeois  beiges  dans  lea 
ttémcs  cas.  Ce  qui  prie&dé  aVnteud  non-aenfe- 
ment  des  drOKa  |»erçus  au  profit  ite  l'Eiat,  mais 
«score  de  loua  droits  perçus  au  profit  des  pro- 
tlnecf,  tlNM,  aifoBdlaeériNrau,  comnmne»,  jori' 
dtctioiis,  corporations,  etc.,  sous  qiwlqao  tonne 
qil'eîles  ptiisfent  (5lrc  d<*«i?:nf  f». 

Art.  4.  Le  remboursement  |iar  la  Belgique  du 
*«lt  ptffa  mt  il  naTignlion  de  PCaean t  par  le 
fOTivernruirnt  rîfîs  Tays-Bas,  en  vertu  du  para- 
graphe troisième  de  rarlicle  neuf  du  traité  du 
JbMMUf  tfrtl  aaH  bnll  cen(  fronle*oeur,  est  ga- 
fiofi  aut  navires  des  étais-tJnia. 

Art.  s.  h.'fteaox  h  vnjiftir  (veîf^ei  et  t^e*! 
Étata-Unis  faisant  un  service  régulier  de  uaviga- 


etemptéa,  dans  l*un  ét  Taoïre  pays,  du  payement 
des  droiit  de  (oonafe,  d'ancrage,  de  balisage, 

de  feus  et  de  fanaux. 

Art.  6.  En  ce  qui  concerne  l'exercice  du  cabo- 
tage (coAtmeiCe  de  port  à  port),  lea  navires  dea 
dm»  natlèna  aeroni  Cralt^  de  part  et  d*aatre, 
sur  ir  m<^me  tdeilquo  lea  aa?ireadea  nailone  le! 
plus  favorisées. 

AH.  7.  Les  objeta  de  toute  nature  provenant, 
soit  du  sol,  soit  de  l*lttdnstrie,  aoU  dee  entrepdU 
de  Belgique,  imporf<«s  rn  tfroitiirc  de  Rtltr^quc 
par  navires  belges,  dans  leS  ports  dea  ttals-Unia 
d'Amérique,  ne  payeront  d*autret  ni  de  plua 
forli  droits  d'entrée  que  »Ms  étaient  importés  en 
droiture  sous  le  pavillon  desjits  États. 

Et  réciproquenieoi  les  objets  de  toute  nature 
importés  en  droiture  en  Belgique  des  étata-Ôoia 
d'Amérique,  sous  iiavilton  de  ec>  Éiais,  n'acquit* 
terottt  d'autres  ni  de  plus  forts  droit*  que  »'iU 
dtaieni  Importés  en  droiture  aoos  paviiioo  belge. 

li  est  bien  entendu  : 

l**  Que  les  march.in'li>p^  devront  avoir  été 
léeliément  chargée»  dau«  le»  ports  d'où  elles  an- 
rant  été  déclarées  respectivoment  provenir; 

S«  Que  la  relâche  forcée  dans  lea  ports  inter- 
médiaires  pour  de>  r;»!!*!'!»  de  force  majeure  dû- 
ment Justifiée»,  ue  laii  iia  perdre  le  bénéfice  de 
l*lnportaiion  en  droiture.  4 

Art.  8.  Les  olyi  Is  de  toute  naîure  importés  aux 
£tats-UiHs  d'ailleurs  que  de  Belgique,  sous  pavil- 
lon belge,  ne  payeront  d*aulrea  ni  de  plus  forte 
droits  quelconque*,  que  ai  l'importation  était  el> 
feclnée  tous  le  pavillon  de  la  nation  étrangère  la 
plus  favorisée  autre  que  le  pavillon  du  pajs  mène 
d*oii  (^importation  a  lieu. 

El  récipro<)ucment,  les  objets  de  toute  nalUM 
imporiéin  sou;;  |ta\  illon  de»  Elalï-Uaiseo  Belgique, 
d'ailleurs  que  des  tllats  Unis,  ne  paf  erool  d'au* 
très  ni  de  plua  foHa  drotta  quelconques,  que  ei 
l'importation  était  cffcciiiée  sous  te  pjvilloo  de 
la  nation  élraugère  la  plu«  favorisée,  auii  eque 
celdf  du  pa|s  mémo  d'où  Timportatiou  a  i>eu. 

Art.  9.  Les  oI||ela  de  toute  nature  queleonquo 
exportés  |>ir  nav  rf  s  Ix-tgesou  par  ceux  des  États- 
Unis  d'Amérique,  des  |H)rU  de  l'uo  OU  de  l'autre 
de  cea  fttata  vers  quelque  pays  que  ce  aolt,  no  so- 
ront  assujettis  â  des  droits  ou  i  des  formalités 
antres  que  ceux  exigés  pour  4'eiyortation  par 
pjvuioa  oalioual. 

Art.  19.  Loa  primas,  restitotlons  ou  autres  Hh 
veurs  de  celte  nature  qui  pourrai  ut  être  accor- 
déea  dana  lea  Euta  dea  deux  parties  contrée- 
tantes,  aur  dei  mardundlsea  importées  ou 
aportées  perdes  navires  nationaux,  aoroot  nuaai 
et  ((f  la  môme  manière  accordées  aux  marcban- 
dises  importées  direclemeni  de  l'un  dea.  deux 
payi  «it  NI  Mfirea  dam  l*«ilN,  o«  ofottéat 
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d«  l*ttn  dct  4«ax  iMya,  pm  le»  navlm  de  TMire, 

vers  quelque  dedinatton  que  ce  soit. 

Art.  11.  Il  «si  Déanmoioi  dérogé  aux  dis|ioii' 
tiooa  qui  précédée (  pow  riniMfUtion  da  tel  et 
det  prodniU  de  la  pèche  nationale;  les  dedx 
foy.  HO  réservant  la  faculté  d'accorder  am  im- 
porUlion»  de  ces  article  par  pavilloo  naltonai 
des  priviKgct  sfiédaui. 

An.  12.  Les  hanles  parlies  conlraclantes  con- 
TieDoeol  de  considérer  et  de  traiter  comme  na- 
vires belges  et  comme  navires  des  États-Unis, 
toot  ceux  qai  4Uiit  pour?  ut  par  reutorilé  com- 
jïf'ipntp  fi'tin  p:i<<*'>-;inrt.  d^unelettredemeroude 
tout  autre  documeoi  suffisant,  teronttd'aprèa  les 
lof»  exlsCa'Dtei,reeoBDn»  comme  oathmiox  daot 
le  pays  auquel  lia  appartiennent  respectivement. 

Art.  Les  navires  bf-Ij^ei  f>t  rr-n^  r1f.s  États- 
Unis  pourront,  conformémcul  aux  ioi&  des  deux 
pays,  eoiitenrer  è  leur  bord,  daoa  les  porta  de 
l*un  et  <Ie  l'aulre  Ftal,  les  parties  de  carpaifOu 
qui  seraient  destinées  pour  im  pay»  étranger,  et 
Mi  partieii,  pendant  leur  séjour  à  bord,  ou  lors 
de  leur  réexporta4ioD,  ne  eeruDi  aatrelniea  è  au- 
con^  t!  r  oiis  quelcoDqiiei,  autrea  que  ceox  de  tur- 
veiilatiee. 

AH.  11.  Pendant  te  tempe  fixé  par  Ica  loi»  de» 

deas  pays  respeciivemeni  pour  l*CQire|)Osage  des 
marchandise»,  il  ne  sera  perço  aucuns  droits 
autres  que  ceux  >ie  garde  et  d'viitmagatioage  sur 
les  ebfcls  Importé»  de  Tuo  de»  pays  dan»  Vautre 
en  aitrn  tint  leur  transit,  leur  réexportation  on 
leur  mise  eo  consommation. 

Ce»  olijets,  dan»  aueuu  cas,  ne  payeront  de 
plu»  ftart»  droits  d*entrepAtel  ne  seront  assujetti» 
â  <f*a<)<res  formalités  que  s*il»  avaient  été  impor- 
tés par  pavillon  national. 

Art.  IS.  Bu  tout  ce  i|hI  concerne  le»  droit»  de 
douane  et  de  navigation,  les  deux  hautes  pariios 
eoutractantes  se  promettent  réciproquement  de 
n'accorder  aucune  faveur,  privilège  ou  immunité 
è  00  autre  État,  qui  m  »olt  aus«i  et  A  l*lB»taot 
étend!!  :>  Iftîrs  sujets  OU  citoyens  rrjiircttf^.  gra- 
luitemenl  st  la  concession  en  faveur  de  l'autre 
itat  e»t  gratuité,  el  en  donnant  la  même  com- 
pensation, ou  réquif  aient,  »1  la  conee»»ion  eat 
conditionnelle. 

Ni  l'une  ni  l'autre  des  parties  contractantes 
n*lmpoaera  sur  le»  narehandNe»  provenant  du 
aol  onde  l'industrie  de  l'autre  partie,  qui  seront 
lm|»ortées  dans  ses  porU,  d'autres  ni  de  plus  forts 
droits  d'importation  ou  de  réexportation,  que 
ceux  qui  «eront  imposés  sur  flmportaiiott  on  la 
récx[toriaiti)n  <le  marchandises  Bimilaire»  prove- 
nant de  tout  autre  pays  étranger. 

Art.  18.  En  CM  de  naofrage,  de  dommage  en 
mer  00  de  rettche  forcée,  chaque  partie  aceor- 
dera  aui  navire»,  loit  de  l'^l  on  de»  |Miiicn-> 


lier»  de  Paulre  poT»,  la  mène  ateialanee  et  pi»- 

tection  et  les  m<*rnc^  im  i  nniK^s  qn?  rc\]r^  ijui 
seraient  accordées  à  ses  propres  navires  dans  le» 

Art..  17.  Il  e»l«  en  outre,  convenu  entre  le» 

''eux  partie}  rontraclantcs,  que  le*  consuls  et 
vice-consuls  des  États-Unis  dans  les  ports  de 
Belgique,  el  réciproquement  le»  ceo»til»  et  vIoih 
connais  (le  Belgique  dans  les  {lorisdes  Êials-Unit, 
continueront  à  jouir  de  tous  l<rs  priviléf^es  et  de 
toute  la  protection  et  assistance  qui  leur  sont 
ordinairement  aeeordé»  el  qui  peuvent  être  ni- 
cessaires  pour  remplir  convenablement  leur» 
fonctions.  Lestiits  consuls  et  vice-consuls  pour» 
ront  faire  arrêter  et  renvoyer,  soK  è  bord,  aolt 
dans  leur  pays,  les  marins  qui  auraient  déserté 
les  bâtiments  de  leur  nation.  A  cet  effet,  ils 
s'adresseront  par  écr(t  aux  autorités  locales  com- 
pétente» et  Justifieront,  par  rcxUbition  du  rèto  - 
d'équipage  ou  des  registres  du  hAtimeul,  uu  si  le 
bÂliment  était  parti,  par  copie  desdiics  pièces, 
dûment  certifiée  par  eux.  que  les  hommes  qu'ils 
réclament  fai»aieot  partte  dudll  équipage.  Sur 
rr(tc  demande  ainsi  justiR<^e, la  remise  ne  pourra 
leur  être  refusée,  li  ieur  sera  donné,  de  plu», 
toute  aide  et  a««i»tance,  pour  la  recherche,  saisie 
et  arrestation  desdits  déserteurs,  qui  seront  même 
détenus  et  gardé*  dans  les  prisons  du  pays,  à  la 
réquisition  et  aux  frais  du  consul  ou  vice-consul 
Ju»qo*i  ee  qu*il  ail  trouvé  une  occaeiou  de  lee 
renvoyer  chez  eux.  Si,  pourtant,  cette  occasion 
ne  se  présentait  pas  daiis  un  délai  de  tiois  mois, 
i  compter  du  Jour  de  l'arrotaiion,  les  déser- 
teur» «eront  mia  en  liberté  et  ne  pouiront  plu» 
être  arrêtés  pour  la  même  cause.  Il  e.n  entendu, 
néanmoins,  que  les  marin»  du  pays  oU  la  déser- 
tion aura  lien  »ont  exeepléa  de  la  préaenie  dUpo* 
eilion,  è  moins  qu'ils  ne  «oient  naturalisé»  eiiieia 
ou  citoyens  de  l'autre  pays. 

Art.  16.  Les  objets  de  toute  nature  dont  I1 
traneit  e»t  permi»  en  Belgique,  venant  des  Kut«> 
Unis  ou  expédiés  vers  ce  p.iys,  seront  exempts  de 
tout  droit  de  transit  en  Belgique  lorsque  le  trans- 
port aur  le  territoire  belge  se  fera  par  le»  cbemius 
de  tw  de  l'état. 

Art.  19.  Le  jirésefit  ir^w^  ^^cra  en  vielleur  pen- 
dant dix  ans,  u  dater  du  jour  de  l'échange  dea 
ratification»  et,  au  deli  de  ce  terme,  jusqu'à 
l'expiration  de  douze  mois,  après  que  Tune  des 
hautes  parties  contrat  t  intei  aura  annoncé  i 
l'autre  son  iutentiou  d\u  taue  cesser  les  effet»  j 
chacune  ii*ellee  se  réservant  le  droit  de  Iteiio  à 
Tauire  une  telle  déclaration  à  l'expiration  de»  dix 
ans  susmentionnés  ;  et  il  est  contenu  qu'après  ces 
douse  moi»  de  prolongation,  accordés  de  part  et 
d*aotM.  ee  traité,  et  toutes  les  «tiimlallofla  qu*ll 
ffoofermu  ceMoront  d*étr«  obUiainiN». 


RÈGNE  DE  LEOPOLD  — 


Art.  ao.  Ce  traité  sera  raiiaé  ei  les  ratifications 
ttnùt  éctooféetà  Washingtou  dans  le  terme  de 
six  mois  après  sa  date,  ou  plus  tôt  ai  Mn  sa  pe«t, 
et  le  traité  sera  mU  à  eiéeKlioo  dtM  le  terme 

de  douze  mois, 
la  Arit  de  qoot.lei  pWnipoCentlairet  retpectih 

ont  sip.né  le  présent  traité  par  duplicata  ety  ODt 
apposé  leur  sceau,  à  liriixeilcs,  le  dix  oof embre 
nU  Ml  cent  quarante- ciuq. 

(X.  S.)  Signéj  A.  DscMABrs. 
(l.  S.)  Tmi.  G.  Cunos 
Le  traite  qui  précède  a  été  raillé  par  8.  M.  le 
roi  des  Belges,  le  et  par 

S.  B.  le  pirMdeiil  delà  république  des  États-Uoit 
de  l'Amérique  du  Nord,  le  30  mars  1846. 

L'échaogedes  ratiicatiooa  «eu  lien,  le  30  anre 
1846. 

CerciM  par  Kieertiaira  géoérai  d«  oriiiiatftN 
dae  aftyiai  éliaoïêfee,  baraa  de  rsiacuas. 

818.  —  81  joiLLBT  1846.  —Étûiébmté  parlé 

ministre  de  ^Intérieur  (M.  le  comte  de 
Tbeux),  en  exécution  de  l'article  4  de  la 
M  dm  Si  Jttmt  et  dè  l'arrêté  rqral  du 
7aoûliBZi,  et  indiquant  le  prix  m^^ëH  du 
troment  et  du  seigle  pendant  la  semaine 
du  lundi  13  au  samedi  \%  Juillet  1646.  (Mo- 
•Ueardn  H  Juillet  t848.) 


▲M  1846,  Mo*  548—550.  440 

Au  sieur  Gore  (Henri),  domicilié  â 
Bruxelles^  Montagne  de  la  Cour,  «o  74, 
e»e%  le  eleur  Piddlngton,  een  mamdataln^ 
{//{  brevet  d'importation  de  dix  anméei 
pour  des  perfectionnements  aux  fours  à 
coke  et  au  mode  de  préparation  de  ce  coof 
bustible  ;  perfeetl&mtemênt*  p&ur  teequele 
le  sieur  Jabez-Church  a  demandé  en  An» 
gleterre  un  brevet  d'invention  de  çuaiorMg 
ttnnâêtt  le  18  décembre  1845  ; 
Le  UlQlaire  est  tenu  d*ant«riaer  lee  lodailriela 
du  pays  à  employer,  pour  leur  propre  compte, 
les  perfectioaoemeoU  dont  il  s'agit.  11  aura  droit 
de  ce  cher  A  une  indemnité  A  régler  à  l*amiable 
•u  par  arbitrage. 

^u  iieur  Carpentier  (Ificolle),  domicilié 
à  Bruxelles^  place  du  Grand-Sablon^  /i<»20, 
chez  le  tiew  Stedet,  mu  madataire,  tm 
brevet  d'importation  de  quatorze  annéee^ 
pour  un  métier  à  fabriquer  toutes  espèces 
de  eâUe», breveté  en  Fnmce.ensa  faveur^ 
pour  quinze  ans,  te  91  août  1845.  (MonK. 
du  39  juillet  1846.) 

Ce  brevet  est  accordé  k  la  même  condition  que 
le  précédent,  celui  du  aieur  Gère.  Le  titulaire 
est  tenu  d^autoriser  les  induitriela  du  ftaye  A 
coosiruire  et  à  employer,  le  aiétlcr  dont  H 
s'agit. 


■Aacnia 
RBfiCftATarai. 


eatau. 


r  Prix 

Quant. 

rrix 

vmdT 

vend. 

Anvers, 

c 

B? 

c. 

19 

Si 

93 

90 

17 

30 

Arlon, 
Bruges, 

990 

25 

75 

193 

19 

35 

567 

■24 

32 

Ô29 

14 

93 

Bruxelles, 

1,723 

23 

83 

02 

16 

96 

Gaod, 

Ha«>elt, 

506 

91 

75 

368 

18 

78 

130 

36 

00 

760 

17 

95 

l.iége. 
Louvaio, 

3,100 

22 

61 

965 

16 

97 

1,725 
3,300 

35 

17 

269 

19 

68 

^00$, 

SS 

45 

850 

14 

6< 

Nanrar, 

lt8 

%t 

88 

■ 

» 

Totaux.  .  .  . 

11.178 

3,885 

Piis  mo^en. . 

83 

88 

17 

- 

848.  —  M  mu»  1848.-^n^d»  roy  aux  qui 


Au  sieur  Debeaune  {Ulrio),  dOÊtMlléà 
Jemmapes  {Hainaut),  un  brevet  de  perfec- 
tfonnement  de  çuhœ  années  pour  une 
modification  au  mode  particulier  d'Itutsf' 
flaiion  d'air  entre  tes  meules  des  moulins 
à  farine,  déjà  breveté  en  sa  faveur  le 
18  «w»  1848; 

•nsn.— Mav.l84i. 


550.  —  23  iuiiXBT  1846,  —  Arrêté  royal  éta- 
bllennt  des  droUs  de  péage  dans  la  com- 
mune de  Somergem  {Flandre  orieiUtd^, 

^  (Honiu  du  88  juillet  1848.) 

Léepold,  etc.  Vu  les  délibéra  tiens  du  eemeil 

communal  de  Somergem,  province  de  la  Flandre 
orîeouie,  eo  date  des  13  septembre  et  15  dé- 
cembre 1845,  aollleilani  PauloriaaUon  de  perce- 
voir un  péage  égal  à  la  molM  du  droit  de  bar- 
rière de»  grande»  •  route»  ,  sur  la  chaussée 
cooduitaoi  du  centre  de  la  commune  vers  le 
canal  do  Bruges,  dana  la  direction  de  la  aUliea 
du  chemin  de  fer  à  Landegbem;  laquelle chawaéé 
préseule  une  longueur  de  2,961  mètres,* 

Vn  les  certificats  consuiaut  raccomplisaemeni 
des  formalités  preseriiea  par  notre  arrêté  du 
26  juillet  1839,  dans  les  communes  de  Ronsele,  de 
Waer»cboot,d'Oostwynkel,  dTJrsel,  de  Bellem, 
de  Meerendré^  de  Banabekn  et  de  Bomergem  ; 

Vu  iw  aria  tofunUei  de»  caueHa  eemmn- 

naux  ; 

Vu  la  délibération  du  conseil  communal  de 
Bomergem,  en  daie  du  17  bmI  1848,  relative  k 
rempli cr  meni  de  ia  barvlife  et  aux  limitée  de 
concurrence  j 

Vu  Parlt  de  l'ingénieur  en  cltef  des  poaia  et 
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cbauisées  de  la  province,  et  celui  de  la  déiiuia- 
tion  pr-rnianenie  du  coomU  provindât; 

Vu  l'art.  76,  n»!,  de  la  loi  du  30  mars  1836; 

Vu  la  loi  da  18  mari  1^39,  lur  les  l>arrière« 
dMgviMiinNileii 

flnr  II  piopoimop  iMiiro  nhUtire  4»  I*i8itf- 
rianr, 

Ifoui  «vQoi  arrêté  et  arréloni  : 

Art.  l«r.  Le  conseil  communal  de  ^nmorgem 
est  autorisé  à  percevoir,  pendant  dix  auaées 
■•aiéiniHTOi,  A  partir  d*nii«  époque  i  flxor  par 
dinoiitirîn  mini^lérielle ,  une  péage  t'cal  à  la 
noitté  du  droit  de  barrière  dei  grandes  routes 
ear  la  ebannée  désignée  ci-dcstus. 

La  peroepliMi  aura  liea  aux  dauae*  et  eondl- 
liens  suivantes,  savoir  : 

i»La  fraction  d*un  dcmi-centim»'  PL-siiItani  «le 
la  divisioD  des  nombres  tracitoQuaim  du  tant' 
MiTtfiieiirai»1»arriiret4e«fraiidw  roncci,  eera 
fiMCée  au  profit  Ip  la  commune  ; 

t*  Le  droit  sera  pergu  A  un  seul  bureau,  dont 
ttaplaeeaepi  pmtrra  être  ctioiti  «ton»  I«i  HuMtes 
de  eencomoce  déterminées  dans  la  délibération 
du  (  onteii  comnninal  de  Someriefli,  eo  date  da 
S3  mai  1S4G} 

9»  Un  poteau,  enr  Icqoel  le  tarif  du  droit  defra 
être  alBché,  wra  coMtaMiiwnt  plaeé  anprèi  du. 
bureau  ; 

4«  Le  produil  du  péage  sera  affecté  à  l'entre- 
tien de  la  cbaoseée  dont  il  e*afil,  et  l*eicédaat, 
sMt  f  en  a,  à  h  (-opstniiM'on  «  P  autres  ehauMéee 
utiles  aux  communes  limitrophes  ; 

5*  Lee  trataux  auront  lien  par  adjudieatlon 
publique  ; 

6o  La  perceptioa  du  péage  sera  adjugée  pvW- 
^uemeat,  chaque  année,  par  les  soins  de  Tadmi- 
ttiitffttion  coninnnale. 

Le  cabier  des  charges  et  le  pi-ncci-verbal  de 
radjtidicaiton,  tant  delà  perception  du  droit  que 
des  travau],  à  exécuter,  seront  soumis  à  l'appro* 
batlon  de  la  députatito  pcrMnente } 

7^  Un  compte  exact  et  détaillé  du  produit  de  la 
taxe  cl  des  dépenses  &era  tenu  par  Padministra- 
lioo  oommtinale,  et  transmis  annuellement,  avec 
la»  pièçai  k  l*apini,  k  ladite  dépuiaiioo  ; 

8o  Si,  par  la  suite,  une  route  cHaii  tl'tabtic  sur 
)e  lerriioire  de  Somergem,  le  péage  perçu  au 
pfottt  de  cette  oommune  viendrait  à  ceuer,  eani 
Indemnité,  sur  la  partie  de  la  chaussée  exiitaaie 
qui  serait  incorporée  à  la  nouvelle  route. 

Art.  S.  Puur  le  surplus,  les  dispositions  de  U| 
loi  du  18  «art  1888,  féflant  le  mode  de  pereef^ 
tion  du  droit  de  barricrcs  des  graudes  routes , 
4901  déclarées  applicable»  k  la  présente  concoh 
dan  de  péage. 

411.  V.        viniiire  de  l'lotéi|tiir(li.  le 


comte  de  Theux;  est  cliargé  de  rexécytion  du 
pféient  arrêté* 

581.  —  88  mtm  1818.  —  Arféti  regrat  modi' 

■  fiant  diverses  dispositions  du  caMer  des 
charges  relatif  ?  't  construction  de  la 
chaussée  de  Gklin  à  liaudour.  (.'kionu.  du 
81Jainetl8i6.) 

Léopold ,  etc.  Bcvu  notre  arrêté  du  tà  pn- 
vier  f  88S,  qui  aniorise  la  eooelruetion,  moyen- 
nant la  concession  de  péages,  d'une  châusféo 
pavée  de  «,738  mètres  de  longueur,  sur  le  terri- 
toire de  la  commuue  de  Baudour,  province  de 
flaioaut} 

Vu  les  requêtes  de  la  société  ponrrsslonnairc 
de  cette  chaussée,  en  date  des  13  avril  1845  et 
1«r  Juin  1846,  soiiieiunt  de»  modiicationt  au 
cabier  des  charges  annnéi  notre  airUé  précité, 
modifications  ainsi  conçues  : 

•  !•  Les  deux  poteaux  de  Ut  Jardinière  et  de 
Il  {hxohê  ttautmat  sont  «opprimé». 

«  Le  poieau  établi  au  oenire  de  Eaudour  et 
celui  qui  e\i»to  vers  la  limite  de  Gbiin  aont 
maintenus  dans  leur  emplacement  actuel  ; 

»  8*  Il  eere  perfo  i  eea  doux  dernier»  poteaux, 

dans  toutes  ](•%  direction»,  un  droit  uniforme  de 
quatre  centimes  par  cheval  et  dequatre  centimes 
par  paire  de  roues  de  voiture  quelconque  (trois 
feue»  eompiant  peur  deux  paire»).  Toutefois,  au 
poteau  de  Ban  ^niir.  ir  droit  ne  sera  que  de  moi<' 
lié  pour  les  chevaux  et  voitures  qui  prendront  ou 
quHleuent  la  cMumle  en  cet  endroit,  en  allaol 
vers  9aiot-Ghislaia,  ou  eo  allant  vers  cette  ville. 

"  "<>  I.f  «1  (juittancei  en  ma^c  iraprès  Tancien 
mode  de  perception  sont  supprimées. 

•  4*  La  «odifté  concMdoimatre  renooee  i 
l'augmentation  de  taxe  établie  sur  le»  8*  et 
6»  chevaux  d'attelage  ; 

•  Ëile  reoouce  également  à  la  stipulation  du 
cahier  de»  diargee  relative  A  la  circulation  dei 
engraii  et  des  rf^coties.  quelle;  que  »(rient  lout 
provenance  et  leur  destination  j 

»  8«  Le  terme  de  la  coneession  est  réduit  A 
cinquante  annéei,  A  partir  du  l«r  janvier  1847} 

n  7«  Sont  exempts  du  droit,  les  chevaux,  voi- 
tures et  animaux  des  habitants  de  Ghtin  employés 
•u  transport  du  bois  d'affiNiage  provenant  doit 
fèiétde  leur  commune  soit  en  allant  vers  la  de-> 
meure  de  l'affouage,  soit  en  allant  A  vide  ver»  la 
forêt.  » 

▼u  les  dlvcree»  piêcee  de  l*in»trttctlon  A  la^ 

quelle  la  demande  doul  il  s'aijil  a  clé  souniide; 

Vu  notamment  i'avis  favorable  de  i^deputa- 
tion  periaanente  du  conseil  provincial,  en  date 
du  STJoin  1848,  D.  no  11858; 
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Vh  l*tft.  HtVttàê  I»  loi  do  W  mari  1626  ; 
tar  l«  rtw«rt  d«  aod»  ouiitM  d«  rinM* 

rieur, 

Nous  avons  arrii»':     arrêtons  : 

Ari.  t*'.  modiftcaUoos  loUicilées  par  la 
lOeitté  eoneewIooMira  de  l«  dqtqtide  dé  GMia 

àBaïKlotir,  au  cahier  des  charges  annexé  à  ootro 
arrêté  du  22  Janvier  Î835,  snnt  aji|irouvtjes  tellM 
qu'elle*  se  Irouveui  transcrites  cHktsus. 

AH.  9.  Notre  niaialN  d«  nntirkiir  (M* 
comte  de  Tbcux]  «tt  cbArfi  de  l^ta(l«vliôa  dn 


559.  -  23  joiLUf  lM9.*-"idrrél^  rqyaMX  «v- 

fieurMuartiJ.  t.),  avoué,  domicWè 
è  MruxeOêê,  ruê  de  te  FéwfnUrê^  n»  19, 

un  brrvct  d'i?:ipnr(a{lon  </»'  in  hc  finiit'es, 
pour  un  nouveau  sj  sième  de  Httaye  mêca-, 
nigue^  krevfté  on  Angleterre  pour  qua^ 
twrze  ans,  l«  11  wnmmbrû  tM€,  en  fm/mw 
du  sieur  Henson. 

Utaiiire  est  tenu  li  .tuiorucr  industriels 
4i  HT*  i  employer^  pour  Iwr  imipre  conple, 
letystèoM  dont  il  s'agU.  Il  aura  droit,  de  ce  chef, 
à  une  indenoiti  A  fdiler  A  rinuable  on  p«r  «p- 
htlrage; 

JM  êUur  Mêriê      domleWi  ê  «nuw/- 

fci,  plaeg  du  Grand  Sabloti.  n»  20,  cficz  le 
$ieur  Stoclet,  son  mandataire^  un  brevet 
d'importation  de  quatorze  années,  pour 
M9  mtmikumwuii^tlêptambegt  delëfoiUê^ 
breveté  d'Invention  en  France,  pourquinze 
4IU,  le  SO  jMUki  \m,  en  faveur  de  M,  le 

Ce  brevet  etl  aocerdd  A  ta  néoM  eondiiion  qve 

)e  J)rtcéiifi)f  ; 

Au  sieur FouillMCiGeorge),  mécanicien, 
domteîiii  à  BntxeNee.ptwe  du  Grand'Set' 
blon^n-iO,  c/tez  le  sJcur  S!<)cft  f,  avocat^ 
son  mandataire^  un  brevet  d'importation 
dé  sept  années  et  onze  mois,  pour  une  ma- 
chine â  tondre  I»ê  drupe  et  I»  étoffé  de 
laine  légères  ,  érrt-r'j'r  en  sa  faveur  en 
Frunee»  pew  dis  aiu,  le  19  juin  UU  et  te 
f«r  ^milita.  (Monit.  do SO  juillet  1846.) 
€e  bievet  est  accorde-  à  la  iséme  comiKion  que 
le?  i't''r(''fcnt*.  Le  tiluf.iire  r%i  tenu  d'autoriser 
i«si(iUu»lriel8  du  |iays.i  construire  et  i  employer, 
|Mr  leur  propre  compiCf  1*  mactiioe  dopt  il 

—  85  smvof  1846.  —  Arrêté  royal  nom- 
numt  êe  eUur  ^ifottander  9Hvdller  de 
Pm4M  d$  U9fol4'  (Noirtt.  du  S  moi  6|0.) 


Motife,  f  Yonleot  donneptu  lifvr  d*llellaDder, 
bourtmestre  i  Moeneke,  arrondissement  de 

Tcrmond<N  nu  nihre  du  coukcil  provincial  ol  de 
la  comroissioD  d'agriculture,  uo  téaaoégoage  pu* 
bile  do  DQire  aatiiftclion,  poor  let  terricec  4a*D 
oreodoeaupafe.  • 


mant  le  sieur  J m elool  chevalier  de  l^efdre 
de  Léopoki.  (\Iouit.  du  â  août  1846.) 

Motifs.  «  Voulant  donner  au  sieur  Ameloot, 
boorgmeiire  A  Synfbeait  arnmdltMnent  d*Aii- 

({«'narde,  un  i»'!noii;nage  public  de  notre  iatis- 
f.K  tion,  et  reconnaître  lea  lervieet  quUl  a  readoa 
au  paya.  • 


555.  —  25  JDiUBT  1846.  —  Arrêté  royai  nom- 
wuud  teneur  Tver  ehevetOerdePerdnt  d§ 
liopold,  (MoDil.  du  S  aoAt  1846.) 

Motifs.  '  Voûtant  donneur, m  sii'ur  Yvcr,  (yardc 
du  géuie  au  service  de  8a  Majesté  le  roi  des 
FraDçai.^,  uno  marque  publique  de  notre  biea- 
folltaBce.  9 

556.  — S5  «oiuR  1646.  —  AnfUêt  peyaui  ful 
weeQrdentf 

Au  sieur  Wauters  {R.  J.  J.),  domicilié 
ri  Sa'nt-Jasse-ten-Soodetruc  de  fa  Proces- 
sion, n  "  lii,  if  z-Bruxelles,  un  brevet  d'in- 
ventUm  de  gulnze  anniee  pour  mm  procédé 
chimico-tjpographîc,  propre  à  reproduire 
les- desseins,  les  manuscrits^  tes  impres- 
sions^  les  gramsree  et  tes  tlthographies ; 

Au  eleur  Canh  r  {F.),  domiciité  â  Bruxel- 
/es,  rue  de  fa  Fourche ,  tr  15,  chez  le  sieu*- 
C'olard,  son  mandalairCi  un  brevet  d'im- 
pottathn  de  çuatone  années  pour  un 
nouveau  système  de  four  à  coke,  breveté 
en  sa  faveur  en  France  pour  quinze  OM, 
le  25  avril  dernier { 

Au  eieur  Pimonlj  domfeiHfi  4  Mntxettes^ 

phtci  <hi  Crarii-Snhfon.n''  20.  càr:  le  sieur 
Stoclet  f  avocat^  son  mandataire ,  un  bre- 
vet d'Importation  de  dix  années^  peur  un 
appareil  propre  à  nlmenter  les  chaudiêrei 
d'eau  chaude,  breveté  en  Vmnce  pour 
quinze  ans,  en  faveur  de  i'mpctrant^  le 
9&  Janvier  1845.  (Monit.  du  6  aoOt  1646.) 
Le  titulaire  est  tenu  d'autoriser  Ic^  industriels 
du  payi  «iu.  le  lui  dcmanderout,  a  construire  et 
à  employer  pour  leur  propre  compte  Tappareil 
dont  il  «'agit.  Il  aort  difoft  do  ce  chef  A  wo 
mdeoiDitf  A  r4flcr  A  TainiAbli  ott  pir  arliîiniic. 
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sa,  —  i«  WiUBt  184e.  —  Arrêté  royal  por- 
Utnl  dm  fHomUtOhtu  ûux  aff$Hêmnit  dê 
ta  route  de  TongMê  4  JWMn.  (Moïkilcar  do 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  «lu  conseil 
comraunnl  <\t  Bii'Cn,du  2  avril  1846,  coaceroanl 
uoe  moaificaiioa  à  ai»|ioi-ter  à  i'arrélé  royal  du 
98  MfXembK  184«,  qui  •  flx4  lei  aligocmcnU  de 
U  traTer«e  de  BiUen ,  hiinot  parlto  de  la  rante 
de  ToDgret  à  Bilsen  ; 

Vu  Pavitdela  dépuiaiion  penuoentedu  con- 
te» pravlndal  dn  Llmbo«rg{ 

Vn  le  pttB  iDdiquani  le  nouvetu  tracé  pro- 

tÊ.  rtrt.  74  dé  la  loi  commnnale  ; 

QOBildéraïkt  que  la  modification  proposée  aux 
alignemeoU  de  la  travene  Misindiquie  onl 
reconnoea  oéceasairei  j 

flnr  le  rapport  de  notre  minliire  de»  travaux 


Noua  avon»  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  l<r.  Est  approuvée  la  délibéraiioo  du  coo- 
aeil  coiumuoal  de  Bkl«ea,  eodale  dn  9  avril  1B46, 
conptroent  nno  Bodifleaikm  i  apporter  aoi 
alignements  de  la  traterse  de  celle  commune, 
tell  qu'ils  ont  éli  fixés  par  Tarréié  royal  du 
S3  septembre  1849. 

IB  conséquence,  les  SS  8  et  9  de  cet  arrêté 
•ont  remplacés  par  Ip  suivant  : 

L^alisociaentde  la  façade  de  la  maison  o»  34  et 
dee  bitinmte  qnl  pourraient  éreotuellement 
élreconstndt»snr  le  terrain  compris  entre  celte 
maison  et  la  ruelle  dite  Roracitj* ,  sera  déterminé 
par  une  ligne  droite  tirée  de  l'angle  A  de  la  mai- 
son OeraerltiOtee  ternlBant  en  un  pomi  pria  â 
1  mètre  5  cent  en  arrière  de  l'angle  de  la  maîMO 
n«  35,  aiasi  qu'il  est  figuré  au  plan  ci-joiat. 

Art.  S.  Notre  miolatre  dei  travanx  publlci 
(N.  de  Bavay)  ettcliargé  de  reUcutlott  dn  pré* 
lent  arrêté. 

858.  —  36  joiLLET  1816.  -  Jn  ètê  royal  au- 
torisant l'étabHitemenl  de  la  iociété  ana- 
nyme  du  ehêmtn  de  fèrde  la  voilée  de  ta 
Bêndn,  (MODlt.  dnSl  JnUletlStf.) 

Léo|K>ld,  etc.  Va  rexpéditton  el^aunevée  d'un 
acte  pnblic, reçu  le  99  Jaillel  .1846,  par  maiire 

p.  A.  J.  Coppyn,  noiaire  h  ta  résidence  de  Bruxel- 
les, acte  renfermant  les  staluU  de  la  société 
anonyme  dite  du  ekmdm  deferetdmeanalde 

la  vallée  de  la  Dendret  pour  réiabiistement 
de  latiuelle  on  demande  ta  sanction  pnMCrile par 
Part.  37  du  Code  de  commerce  i 

Vn  lae  ariielea  19  et  inlvanls  dudU  Code; 


AN  1846,  NM  B87—  tt.  . 

Sur  le  rai>port  de  notre  minlitre  doi  aflUfet 
élrangftree  et  notre  miniitre  dee  travanx  publics 

entendu. 

Nous  avons  arr^t**  ei  arrêtons  : 

Art.  1«.  L'éiablisscmeni  de  la*  société  ano- 
nyme dite  du  ekemin  deferetdueanatdê  la 
vallée  de  la  Dendre  est  autorisé ,  et  ses  statuts, 
tcl>  qu'ils  résulleni  de  l'acte  public  du  M  juillet 
1846  précité,  sont  approuvés  sous  les  réserves  et 
oondiliont  suivantes  : 

Il  est  enlendu  -.A.  Que  les  auîorisatinn  tt  ap- 
prolKition  des  .statuts  du  la  société  par  les  pré- 
sentes, n'a|iporivruot  aucune  oovation  aui  obli- 
gations  résuliant  des  actes  de  eonoession  des 
chemin  de  fer  et  canal  quo  la  sodélé  a  pour 
objet  d»  construire} 

B.  Que  par  lesdites  autorisation  etapproliation 
Il  n*esi  préiufé  en  rien,  quant  à  la  eoncession 
d'cii.bi  ani  hemenis  on  d'e'çienîtions  au  cbemln 
de  fer  ou  au  canal  concèdes;  que  l'on  ne  dé- 
roge -en  rien  non  plus  an  délais  fixés  par  les 
conditions  do  la  concession  pour  Padiiveinent 
des  travaux  : 

C.  Enfin,  que  lesdiies  auiorisatiou  et  approba- 
tion ne  prélodident  en  rien  aux  prseerlptions  do 
notre  arrêté  ilu  îô  novembre  l'vn,  aux  u  rmes 
duquel  uoe  autorisation  préalable  de  uoire  mi- 
nistre ayant  les  affaire»  commerciales  dans  sac 
attribution»,  est  nécessaire  pour  pouvoir  coter 
officiellement  les  actii-ns  à  la  bourse. 

Art.  3.  tes  présentes  autorisation  et  approtM- 
tlon  sont  accordées  sans  pré}udice  des  droits  des 
tiers  ;  nous  nous  réservons  de  les  retirer  en  cas 
de  viulaiiuQ  ou  de  non-exécution  des  statuts  de 
la  société  et  des  dispositions  du  préaeui  an-été. 

Noiro  mlnistredcsalRiircsétrangirei  (M.  A.  Do. 
champs}  est  diargé  de  l*exécntion  do  prêsoni 
arrêté. 


Par-devant  M*  Philippe-Alexaodre-Jeao  Cop> 
pyo,  nouiio,  fésidant  à  Brnxelles,  et  en  présenco 
cl- 


A  comparu  : 

M.  John  Bass  Oliver,  solliciteur,  ri(  im m  aiit  à 
Londres,  Moorgate-streel  Chamber^,  aijissant 
pour  et  aux  noms...  (Suivent  les  noaas). 

Lequel  sieur  comparant  èsdits  nom*,  a  dé- 
claré, par  le  présent  acte,  apporter  les  modifica- 
tions suivantes  ê  Pacte  passé  devant  le  notaire 
sousi^oét  le  8  février  1846,  contenant  les  sta- 
tuts d'une  sorif  t»'  anonyme  pour  l'exécuiion  et 
rexploiiattou  du  chemin  de  fer  et  du  canal  de  la 
vallée  de  la  Dendre  : 

t.  Entre  les  deux  derniers  alinéa  do  Tart.  18 
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ilenliU  aututt,  sera  placée  uoe  dUpocilion  addi- 
tkMmdle  eonçqe  ea  cca  ummè»  : 

€  Il  est  autoffi«é  à  rtvolr,  modifier  oa  «Hifir* 
mer  par  des  actes  no!ivf»3iix  îotitrs  cnnvenlioot 
aatérieiirct  faiiea  au  nooi  de  la  conipagoie  (Kiar 
l*«iilrepria«  ou  rei<eiitiMi  d«t  travaui.  • 

9.  Au  deuxième  alioéa  de  Parlicle  33.  le  mot 
■  juillet,  »  sera  substitué  au  mot  «  août.  • 

Cet  alioéa  sera  donc,  à  Taveoir,  rédigé  ainsi  : 

«  Bile  te  rdoDit  loua  let  e»  au  moit  de  JuHlet  ; 
Pépoquc  de  la  réunion  est  rappelée  de  la  maoière 
susdite.  > 

S.  Balre  ha  <•  et  7«  alioéa  de  l^article  43,  se- 
foot  placéea  le*  ditpoiiiiona  addlttonnellea  nii. 

tantes  ? 

•  Sur  ces  8/16«*  attribués  auxdiu  foodateurs, 
4jl9^  dca  produite  neu  1  protenir  du  canal  ex- 
datif  ement,  après  lesdi;  luciioot  prérnei  ci-des- 
sus,scmni  prt'l'^vt'»  m  proSlde  M.  f)iiboi<uNihoul 
ou  des  ayanu  drou  de  celui-cii  coQfurmtfmeot 
à  leiivtcoRTeatlone. 

t  II  sera  lenu,  pour  le  caiial  à  consiruireet  son 
exploitation,  une  comptabilité  spéciale  <|al  en 
établira  Im  résultais.  • 

4.  Le  7«  alloea  dn  même  article  n  sera  rem- 
placé par  la  rédaction  suivante  : 

•  Les  hnrt  seizièmes  aitribnés  nux  fondateurs 
ci-dessu»<iéoofuniéit  à  l'art.  Id.  sous  la  déduction 
dn  prélèremeni  dont  11  vient  d*étre  perlé,  pour^ 
ront  étrrr'-présenléspar  de«i  aclion«  Ix-ru-^ciaire» 
transmis»  blés  comme  Ips  autres  actions,  n 

5.  Le  3«  alinéa  de  l'art.  19  sera  remplacé  par 
la  rédaction  eniranie  : 

«  Le  conaeil  eit  nommé  pour  toute  la  durée 
des  travaux  et  un  an  après  Tacbèvcmcnt  des 
travaux;  passé  celte  époque,  qui  ne  dépassera 
p«»  ail  am  i  partir  de  la  date  de  l'arrêté  rojal 
du  33  juin  1845 ,  deux  dfs  adminiiiraieurt  fkl- 
aant  pariie  du  conseil  sortiront  chaque  année.  • 

6.  Les  dispositions  de  Pail.  51  des  statuts  sont 
•oaoléee  et  remplacée!  par  le»  dispotltions  aul- 
vantei  : 

»  LcH  administrateurs  prénommés  .1  Pari.  19 
des  présents  statuts,  fondateurs  de  la  présente 
eoeîélé,  déclarent,  par  Torgane  de  leur  fondé  de 
ponvolra  Ici  comparant  et  qni  agit  en  vertu  dot 
procur.tltans  dépos^^fs  en  l'élude  du  notaire 
soussigné  et  citées  en  téte  du  présent  acle,  que 
le  cepital  néceisaire,  aux  lermee  de  l*art.  5  ponr 
la  constitution  de  cette  société,  oat  réuni  ; 

•  Et  \\$  garantissent  les  versements  h  faire  sur 
les  40,tH)0  actions,  conformément  à  Part.  6  des 
prêtent!  lUtuta. 

«  La  société  sera  définilîTement  constiluéc 
à  pariir  de  Panait/-  royal  qnl  rautoriscra  en  ap- 
prouvant ies  siatuls.  » 


—.AN  184«,  N"  558.  4t% 

Les  mo'iifîç.iiions  ci'dc^iui*  feront  partie  inlé* 
granle  des  siaïuU  de  la  société. 

Bn  ooméqnenee,  les  Mainte  de  la  «ociéCé  ano- 
nyme |iOi>r  IVxêciitioD  et  Pexploitation  du  che- 
min de  fer  et  du  canal  de  la  vallée  de  la  Deadre, 
ioroftt  détonnais,  dans  leur  entemble,  conçut 
comme  Mrit: 

STATUTS. 

TITRE  PREMIER, 
roaurmi  i»  u  aoeiiti,  ton  tiioBi  ia  nmUuu 

AfI.  Isr.  Il  ett  fermé  par  les  prétentt  ttatntt, 

cnti  e  les  personnes  an  nom  de  qui  le  comparant 
agit  cl  lofis  ceux  qui  sont  ou  qui  «eront  îrtion- 
naires,  une  soi^cté  auunyme  ayaut  pour  oi^Jet 
IWabHtteuwnt  et  Pexploitation  do  obemin  do  fer 
et  du  canal  de  la  vallée  de  la  Dcndre,  avec  les 
embraocbements  et  prolongements  que  pour- 
ront comporter  lea  concetsions  telles  qu'elles  te 
trouvent  accordées,  savoir  : 

1o  Le  chemin  de  fer  de  la  vallée  de  la  Dendre, 
d'Atb  vers  Termonde  ei  Gand,  concédé  par  ta 
convetollondéaoltive  intervenue  le  SO  juin  184S» 
entre  PÉlat  belge,  représenté  par  M.  le  ministre 
des  travaux  publics,  et  le^  ^ieim  rir  Pichard  Jen- 
kins,  Valeoiine  kuigbi,  sic  Jotin  Mac  laggari, 
Ambrote  Hoore,  William  Staadboit«  GoiliauaM 
Huorickx  cl  Henri  Carolus  prénommés  ;  ladite 
concession  et  le  cahier  des  charge»  y  anuexé 
étant  approuvés  par  arrêté  royal  du  lendemain 
31  juin  et  publié  par  le  Mmttmtr  Mgê  dn 
2^  juin  1815  j  ces  concession  et  cahier  det 
charges  dûment  enregistrés  par  le  receveur  Van- 
develde,  savoir  :  le  câbler  deecbarges,  le  il  juta 
1845,  vol.  44,  folio  48  verso,  case  4,  au  droit 
de  3ir.  21  c,  additionnefs  compris  et  la  coQ- 
cessiou,  le  même  jour,  volume  44,  folio  48  verto, 
casoft,  au  droit  de  9  fr.  St  c,  addliioonelt  ooea- 

piis; 

2"  Le  canal  de  Jemmapes  à  Alo^t .  concédé 
provisoirement  à  M.  Dut»ois-Mihuul ,  par  arrêté 
ragral  du  18  juin  18éS,  et  concédé  déBolUvement 

par  ;irrfl(^  royal  du  22 'juin  184S,  ledit  arrêté 
publié  par  le  Moniteur  beige  du  34  juin  toivant, 
et  porté  en  exécution  de  ^arrêté  royal  dn  1S  avril 
1844,  et  conformément  au  cahier  det  chargea 
an  été,  par  te  minlttre  det  travaux  publiet,  la 
31  mars  1843. 

La  todété  a  anctl  pour  oblet  de  poumiivru 
plus  tard,  si  la  cenoettion  lui'ett  acooidéa,  lo 

prolongement  : 

1"  Du  chemin  de  fer  d'Alb  à  i'eroioode  dans 
le  pays  de  Waet  ren  Lobereo  et  Salnt-Nieolac 

par  Tamise,  pour  kqui  1  elle  est  autorisée  à 
faire  les  études  aux  fins  d'obtenir  la  conccsiion 
définitive  j 
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9o  Du  caDfll  (le  Jcmm.ipes  k  Alost  vers  Tcr- 
mootie  avec  dérivation  rlaus  l'ioiérieur  de  cette 
dernièr*  ville*  et  dont  la  coocmioo  ê  MdÊÊom- 

(\(t  cl  potir  laqn'-lîT  les  formalité»  iiréUmfnatrcs 
eitgf^cs  par  la  loi  sur  ta  cnatière  oot  d^à  été 
rempUes  ; 

8«  UneeileiMloii  do  la  lifae  dn  chenila  é»  M 

fers  Bruxelle», 

Art.  Sir  Jeoklni.  sir  Mac  Taggart  et  MM. 
Inlvtitv  Hoor  et  flhadboK,  pour  mii^mémea  et 

en  leur  propre  nom,  cl  en  outre  .m  nom  cl  se 
portant  fort  de  M.  Adolphe  Dubois-Niboul,  entre» 
preneur  de  travàux  publics,  demeurant  à  Cam- 
bron-Casteau; 

ti  VM  Hftorickt  cl  Carolus; 

tous  ensemble  ici  représenté*  par  M.  OUver  ; 

PdM  1  là  pNttale  loeMté  wwïjm  llapport 
dés  coocessioDs  menilonoéM  à  Pariiele  premier 
nvpr  héoéflcei,  charpfl*  pi  obligations  qui  y 
sont  atuchéi,  et  avec  réserve  des  drolta  men- 
tionnés i  Part.  43. 

Art.  ^  f.i  'îoi-ii't^  p-end  le  litre  de  Société  du 

chemin  de  fer  et  du  canal  de  la  vallée  de  la 
Dêndt*. 

Elle  a  son  siège  à  Bruxelles. 

An.  4.  Sa  durée  est  la  môm^  <\m  cdlf? 
cottCMsIoni,  e*est*à-<iire  de  90  am,  à  partir  du 
jMf  dtt  l^oliiveiMiitdca  travavf ,  eoaunftcelA  te 
trouve  établi  par  Tar.  36  du  cahier  des  charges 
pour  le  chemin  ât  for,  et  par  Tart.  44  du  cabier 
des  charges  pour  le  canal. 

tlJAE  II. 

canyaii  aoctatt  acnoiii,  Tiumm. 

Art.  6.  La  société  «é  proposant  de  faire  con- 
isruîre  les  embranchement x.  exteniiidns  et  pro- 
lODgemeata  deadita  chemin  de  fer  et  canal  qui 
im  MfitoM  c*iield4t  par  )•  auite,  I»  «apltal  lodal 

est  évcnluellcmont  R\C  h  45,000,000  de  francs, 
représentés  par  90,000  acliODi  de  500  franct 
chacune. 

bopÉtaditat  la  capital  inoial  à  réaiker  âctiiella- 

nent  n'est  quf  le  50,000,000  da  tt,  divMitfe 
60,000  actions  de  500  it.  cha^oe. 

La  I00f4t«  aera  conatltnéo  dèt  que  40,000  d» 
MaMitotis  seront  plfin  ci. 

Le  cflpUal  lie  :>u,()OU,ui»u  de  francs  peuiéire 
augmenté,  soit  par  de  nouvelles  éinissiot;*  d'ac- 
IHMiif  toit  par  dai  ampruma  aaioa  lai  bMolba  de 
la  compagnie^  mais  en  vertu  d'une  décision  de 
l'assi'tnljlcc  c<^nérali«  convoquée  à  cet  effet  avec 
mention  de  l'otijel  a  mettre  en  délibération,  et 
woipoiéa  au  moina  de  trente  actlonaairae  on 

fondés  de  ponvoir»,  représentant  ail  molBldanX 
ciitquièmes  du  capital  social  émia. 
Toute  Qouftfle  dnliilon  d'kctlMM  on  do  tilNi 


quelconques,  le  lieu.,  le  mode  et  les  coodilions  dés 
versenienu  seroal  réglés  par  les  soins  du  conielt 
d*adlnlfllitratioD.  MéaoMOlaf  toutoâttBdiettttlIon 
du  eapilal  de  "'^  ooo  0^0  îir  frmr^  doit  être  sou- 
mise à  i'approhatioii  préalabledu  gouYemetneot. 

Art  Loi  tltreainli  aêroni  nomloatlft  jUft* 
qu'après  payement  du  troilième  vertement;  à 
partir  de  oétte  époquoi  itt  pourront  4tro  iDla  na 
porteur. 

Lea  eédania  aarool  garanti  aoiMah  êi  do  lobn 

cesslunnaires  Jusqu'à  conçut  reace  ileitNb  pr*« 
miers  dixièmes  du  prix  des  actions. 

Art.  7.  Le  montant  des  Utrea  ést  exigible 
eofluno  auit  : 

Do  dixième  en  80ii»rr=\Mnt  ; 

Un  dixième  dès  que  le  conseil  d'administrallon 
le  iiigerâ  oontcnablo^  ttiait  copondont  pas  plot 
tard  que  dan»  le  mois  qui  iolffi  l'OppTObitioa 
royale  des  pré^ent^  statttis; 

Les  versements  restants  aux  époques  à  fixer 
par  le  oonaeil  d*adniini»trailott. 

Pd^anmoins,  aucun  appel  de  fonds  peut  être 
fait  qu'à  des  iatervalles  d'au  moins  trois  mois  et 
en  donnant  avis  au  moins  quartorjCe  jourt  à  Ta* 
iranoe. 

Jusqw'au  troisième  virscméni  les  tftrw  proirl» 
soirea  nominatifs  seroal  échangé!  à  chaque paye> 
manl  et  le  titre  nouraan  porlora  la  Mantlon  dn 

versement  effectué. 

Après  le  troisième  versement,  il  tera  fait  in- 
MriptiOB  au  dos  de  chaque  mre  provuoire,  des 
veraencnia  atteMaalveaiant  op4r4i« 

Le  montant  des  versement»  kera  déposé  cbes 
les  banquiers  de  la  compagniequi  aeroDtoomoiéa 
par  le  conseil  d'administration. 

Art.  S.  Le  porteur  d*an  tUre,  qui  ne  fera  pa» 
It's  versements  au  moment  de  leur  exigibilité, 
payera  sur  la  somme  a  verser,  a  litre  de  pénalité, 
un  intérêt  decin  j  puuroent  l*an  pour  chaque 
jour  de  retard. 

Si  !«'  \ersemenl  n'est  pas  cffecîné  dans  te  délai 
.  d'un  mois  apcès  qu'il  aura  été  rendu  uliiigaiotre, 
le  porteur  dn  titre  sera  déclaré  dMin  :  n  pafdra 

la  propn^tt' des  sommes  aniéricureinr'nt  vcTît^es 
et  le  droit  de  participer  désormais  aux  bénéfices 
et  a  ravoir  social  ;  le  monuol  due  fananMilt 
oBlériMra  appartiaodra  de  pteittdroltl  lA  MMlMi 
sans  qu'il  f.iiite  re^'ouTlrà  auouna  iomnatkMk  Mt 
mise  en  demeure. 

Bu  outre,  le  titra  primitif  4|nl  no  oouiaiaia 
pas  l'aecompllstement  des  Versemenii  dans  ie 
mot.s  i\t  leur  «nifribllité,  sera  frappé  de  nullité 
complète  entre  les  mainsdu porteur»  et  liiîeetera 
d*étro  adoBiarible  ft  la  négociation  ot  an  «tanatad. 

r  "  r  tdisell d'adniini.tlrrttrnn  H inponera  des  titres 
ainsi  déchus,  de  la  atanièi  e  qu'il  Jugera  œnve- 
mMo  dana  les  intfrétodo  la  aaHéli. 
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^  Les  dUpoiilioiu  dei  arliele  7  et  8  «eroot  im- 
prifliCet  ittr  Iw  titre»  pmrltolrw  «prAt  le  irol- 
lième  versemenl. 

Art.  9.  Avit  de  chaciue  appel  fonds  sera 
dotmé  par  PadmioUiraiiOD  quatorze  jours  à  l'a- 
vanee»  dettt  M»  dam  Uoto  journaat  qMtidiem 
de  I  nnrirfxi  cl  de  Bruxellei,  j  comprit  le  Jioiifr» 

t9ur  belge  officiel. 

Art.  10.  Les  traosfcris  dcy  titres  ootniDatifs  ne 
poum>oCaT4rir  lieu  parendostenent.  lit  oepouf- 
ront  s'effectuer  qttp  par  une  di*»  hr.ition  signée 
du  cédaat  et  du  ccssioanaire,  ou  par  des  tiers^ 
fes  vertu  d'Itbe  procuraiioD  spéciale,  sur  les  re- 
gistres de  la  todété. 

Un  titre  au  porteur  potirr  être  échangé  cod* 
tre  ua  ttlre  nomitlf.  et  rëciproqaemeDt*  Le  litre 
dehaogé  sera  aaûuU. 

Le  nouveau  ilora  portera  le  loiine  oeumiéro 
^e  Pauclen. 

Cbaque  transfert  ou  cchange  de  titre  sera  pa$- 
til>le'd*UD  droit  de  troU  fronce  par  titre. 

Après  parfait  p^ycmpiil  dc«  versements  ,  les 
litres  provisoires  Mroot  ôcbaugés  contre  1e« 
action»  déAnitiret. 

Art.  tl.  Daotle  eaade  perte  d*On  titre  nominatif 
ou  au  porteur,  le  conseil  ii\i(îi)iiiii>tr>itiou  pourra 
en  émettre  un  nouveau  au  nom  du  propriétaire 
du  litre  perdu,  ponant  le  même  numéro;  dans 
ce  cai»  le  conseil  prendra  le»  garantie»  qn'U  Ju- 
gera convenable»  pour  proiéser  la  aoeiélé  contre 
la  fraude. 

Art.  li.  Cbaqne  ttlre  et  Indivisible  A  Pdgard 

de  la  société  qui  Q'en  reoooaall  aucun  fraction- 
nement; ain$t  tous  les  copropriétaires  d*uQ  titre 
seront  tenus  de  se  faire  luprésculer  auprès  de  la 
loeidté  par  une  seule  et  mène  pwaonne. 

Art.  IS.  Les  héritiers  où  créanciers  des  action- 
naires ou  porteurs  des  titres  ne  pourront,  sous 
quelque  prelexie  que  ce  soi),  provoquer  l'appo- 
sition descellés  sur  les  biens  et  les  valeurs  de  la 
sociitL,  ni  s'irniiiiscer  en  aucune  manière  dans 
son  administration  i  il»  detronl,  pour  l'exercice 
de  leurs  droits,  s*eo  rapporter  aux  inventaires 
sodaus  el  aux  délibérations  du  conseil  d*adinl* 
niilratioo. 

Art.  14.  La  société  étant  anonym*'.  ks  por- 
teur» de»  litres,  soit  oomiuaiifs,  son  au  porieur, 
oe  sont  passibles  que  de  la  perte  du  montant  do 
de  leur  action,  coniorménaent  A  Tarticlo  88  du 
Code  de  commerce. 

Art.  15.  Ciiaque  aciiun  donnera  droit  a  une 
part  proportionnelle  dans  les  béoéftcee  do  la  so- 
ciété. 

La  possession  ou  la  souscription  d'un  ou  de 
plusieurs  titres  eoiralne,  de  piem  droit,  i'adhé- 
•ioB  aux  présenta  statuts. 


—  AM  1846,  M*  9S8.  4tt 

Les  droiU  et  obligalioa»  a.lUchét  i  iMott 
iolventlo  titre  dans  quelques  mabu  qnli  pâma. 

TITRE  III. 

CHAPITr^E  l'iiEMIER. 

ADamiSTRATIOK. 

Art.  16.  La  tociélé  stra  représeolée  par  une 
asseiBibléa  générntodMnnnairos)  oHomté 

mioistrée  par  un  con<(ci]. 

Art.  17.  Le  conseil  d'a  lminUtration  sera  coco- 
posé  de  neuf  membres  au  plus,  nommés  et  révo* 
oébMe  par  rassemblé»  génfrat»* 

Arl.  18.  Chaffiie  memhrp  fin  conseil  d'admi* 
nistr^ifon  devra  éire  pr^propriéiaire  de  eeol 
actions,  «pii  sei«ttt  déposées  dans  iBcatao  do  ta 
société;  ces  actions  seront  inaliénables  pendant 
la  durée  de  s<i  ^stion;  mention  de  leur  inallé- 
nabi  11  lé  sera  faite  sur  les  titres  mémm* 

Art.  19.  Pour  la  pramiire  Ms«  loooiisaU  d^id» 
roinistraiion  est  composé  <i<  : 

Sir  John  Mac  Taggarl,  baronnet,  membre  du 
parlement  britannique,  président  ; 

8ir  Mcbovd  Jeokins,  ehevalleri  gMttd-éNlt 
de  Tordre  '\^^  Bain.  vlrR-présUenl} 

HM.  Valenline  ILnigbt  : 
AmbroNMooto; 
William  Sbadbolt. 

Le  conseil  pourra  «l'adjoindre  quatre  mitres 
aéminUtraieurti  s'iilejuge  convenable,  ces  vm* 
mlnadoni  doifontoependant  être  appéouféos  pa» 
la  première  assemblée  générale 

Le  conseil  est  nommé  pour  toute  la  durée  de» 
travaux  et  un  an  après  l^ohèfOMent  des  ira* 
vaux  ;  passé  cette  époque,  qui  ne  dépassera  pas 
six  ans  i  |»artir  de  ladalf  de  l'nrr^té  royal  du 
S2juia  IS45«  deux  des  administrateurs  faisant 
partie  duoonsell  soHiront  chaque  annéé, 

L*ordrc  de  sortie  sera  réglé  par  la  voie  du  sort. 
Cependant,  si  te  nomt>rc  esl  impair,  la  dernière 
serte  sonanie  ne  sera  que  d'un  seul  membre. 


rasscMihîf'f  fTf^nérale  des  act 
conformément  à  l'art.  93. 

àn*  M.  Lo  oontaR  d^adMiniitrattoa  se  réofeift 
imUM  lue  Me  que  loe  intéréto  da  la  société  r«ti> 
geront,  sur  la  convocation  dO  M»  président  o« 
de  celui  qui  ie  remplacera. 

Art.  tt*  Bu  l*absenoe  do  présMont,  lo  vloo- 
prttaident  le  remplacera;  en  l'.ilisciu-c  dv.  ce.  der- 
nier le  conseil  nommera  le  membre  qui  ie  rem*- 
placera. 

AK.  98.  Bn  cas  da  «aoanco  4«mM  plaeo  dM- 

ministrateur,  il  pourra  f  être  prévu  pnr  Icci3n?*il 
d'administration.  A  la  maiorité  des  membres 
présents.  8a  nomloalion  aora  soumise  A  l'appru» 
talion  da  la  pitaMn  aaaaoïbMa  pMUa  «dl^ 


♦ 
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nalM,  •}  nfMS  n'alne  l«  eonwll  emiTaf  mt,  i  «« 

flljp'.  rnr  assemblée .'.]>(5ciale. 

Arl.  33.  Le  con»eil  d'admiaialration  est  revêtu 
dM  poDVOtrs  le*  plus  éleodui,  en  ce  qui  concerne 
ta  cODMraction  et  reiploitatioo  da  diemin  de 
ff>r  ft  (II)  rinal,  ainsi  que  de  leurs  eratwaocbe- 
nieou,  prolonf eoMala  el  dépeoiiaocef. 

Il  anéi»  IM  rê^eoMOI*  dUNlalnhinHoB  au 
dMrviDiiriaiir;  Qapmnreillerexécutioo. 

Il  ooname  tous  les  agenu  et  employés  de  la 
iodé  lé  et  les  révoque  ;  il  déiennine  leurs  fonc- 
tlaotal  taon  ttaliaaiantt. 

Il  adresse  augouveroemcnl  toute  demande  de 
concesxioD»,  d'exiensions,  de  prolongements  du 
cbemm  de  fer  et  du  canal  et  de  leurs  embran* 
chaflianla»  eiloMiaiN  al  pralanfaiMoti  ;  arrête 
laurs  tracés  et  profils  déRoitifs. 

Il  pourra  choisir  le  mode  qui  lui  paraîtra  le 
plnafirorabla  tanl  |KNir1*aequi«liloD  &m  terrain* 
^  |ioar  Paebat  des  matières,  la  conduite  àu 
travaux  et  la  Rjurninire  du  msiériel. 

11  fait  également  les  marcbés  à  forfait  pour 
l^aséciiltea  da  um  a«  da  parlla  dai  traf  ans, 
^acquisition  de  tous  biens  membles  ou  immenblcs 
Décessairei  à  la  construction,  fc  Texploitalion 
atan  service  des  travaux,  comme  aussi  la  vente 
da  tona  Ment  aiaaMaa  an  inoMiibla*  qai  oa  ta* 

raiaDt  plus  nécc^^rtl  rcs  &  ^entreprise. 
.  Il  ait  autorisé  à  revoir*  modifier  ou  conArmer 
par  de*  aaiea  nouveaux  lontea  couvantiom  aa« 
tertaaraa  filles  au  nom  de  ta  coaijMSola  paor 

TenireprUe ou  TcxécutioD  dvs  invuix. 

Il  fera  aussi  toutes  conveniions  avec  d'autres 
aftiitfirifM  da  ebannint  da  Itar  al  da  canaux  ; 
nianmoins,  les  conventions  de  cette  dernière 
espèce  seront  sonmiies  à  la  raiiflcation  de  l'as- 
semblée fséoérale  avant  leur  mise  à  exécution. 

Art.  M.  Lci  dédtiont  dn  eamali  d*adaitoli«ra- 
titin,  priur  i?!rp  V3l,ifilr«;  dfvronl  éire  prises  par 
trois  administrateurs  au  moins,  )»endant  la  durée 
dat  Iravau  at  un  an  après  ranvartura  da  cba* 
Minde  fereldu  canal  et  de  leurs  embraocbemenlii 
et  extensions;  passé  cette  époque  et,  «isns  tous 
les  cas,  |.as  plua  tard  que  Pexpiraiiou  Uu  terme 
Bxé  par  Tart.  19  cMaamt,  qoatfa  naaibrai  an 
moins  devront  être  présenti  pour  valider  Icsdé- 
ciMon^  di!  conseil;  en  cas  de  partage,  la  voix  du 
président  sera  prépondérante. 

Arb  S5.  Lea  prooèa-ffarlMux  da»  aéaacaa  da 

conseil  d*a<lminislr:;tîtin  drvront  <*lrt*  iiTîrrit^  sur 
un  registre  «pécial,  signés  par  le  président  et 
coolre-sigoés  par  la  saer^teira. 

AK.  M.  Tous  les  actes  qui  eogagant  la  MMMlé, 
•auFceqtiirst  dil  à  Part.  39,  seront  signés  par 
daux  adminiiiiraieurs  el  contre-sigaés  par  le  se- 
CféMlra> 

S7.  Laa  mambrat  do  camail  d*tdminiilration , 


n*agliiant  qna  eoniiieniandateirai  da  la  McMlé, 

ne  roiilractcnt  à  raison  de  leur  gestion  aucune 
obligation  pcrtouoelie  ni  solidaire;  ils  ne  sont 
responsables  que  de  raiécntionda  leur  mandat, 
confaraaéniant  1  l*ari.  tt  dn  Coda  da  caniflMraa. 

Art. 28.  Le  conseil  d'3dm(ni«^trn(ion  pfui,  dans 
les  circonctances  où  il  ie  jugera  utile,  déléguer 
tont  ou  partie  da  tas  penvoin  par  u  aaodil  ' 
spécial  et  ponr  une  on  ptniianr*  aflUraa  déter- 
minées. 

Art.  39.  Les  appoinicmcuit  des  membre*  du 
eoDiell  d'admialttraden  sont  fixés,  pendant 

l'cK^cution  di  s  iruvrniT,  h  la  nomme  de  40,000 
francs  par  ao,  sans  autre  mdeoioUé  quai* 
conque. 

Après  cette  époque,  qui  ne  pourra  dépaaiar  te 

tprnic  prévu  par  l'art.  19,  ils  seront  fixés  parla 
pieiuiére  assemblée  géuérale.  KIte  est  avertie, 
dans  la  délai  el  d'après  te  mode  prescrite  par 
l*art.  n,  da  PoUat  A  >Mttra  en  dHlbéraiten. 

i 

CHAPITRE  U. 
ninecTEcn  gérant. 

Art.  30.  Un  directeur  gérant  aura,  sous  Tau- 
torité  et  la  kui  veiiiance  du  conseil  d'administré- 
lion,  ponr  un  temps  déterminé,  te  dlraetteo  Jour- 
nalière? de  t mit  on  partie do  renlr^TiM  ot  daa 
affaires  de  la  compagnie. 

Il  est  nommé  et  révocable  par  le  eooaetl  d*ad- 
mtaislration. 

Le  conseil  d'administration  Fait  cette  nomina- 
tion et  cette  révocatloo  quand  bon  lui  semble. 

Le  tratiaosent  et  lea  avaoïages  qui  sent  attri- 
bués au  directeur  gérant,  ainsi  que  ses  fonctions, 
sont  réglés  par  le  conseil  d'administration, 
Muf  ia  ratification  de  l'assemblée  générale  pour 
eaqni  regarde  le  tealtement  et  les  avanlafm  Inl 
allouéii. 

Le  directeor  gérant  résidera  au  siège  de  la 
société;  néanmoins  afoe  te  oaMenlemeot  dn 
conseil  d*admiBistraiion,  les  bureaux  de  la  com- 
pagnie pourront  être  établis  dan»  une  autre  ville 
que  celle  où  est  le  siège  de  la  société.  Dans  oa 
dernier  cas,  le  public  sera  averti  de  cette  trani- 
lation  d'après  le  mode  prescrit  à  l'art.  9. 

Arl.  31.  Le  directeur  gérant  doit  être  prOipHi- 
taire  de  cent  actions. 

Cas  iicUons  sont  inaliénablsa  pendant  la  dnrée 
•;t  Jusqu'après  l'apurement  de  ces  foiu  tlons,  et 
demeureroatspécialefuent  affectées  à  lagaraniie 
dett  gestieo  ;  meoilon  de  l'aliéuabilité  sera  faite 
sur  les  litrci»  mêmes.  Les  titres  en  sont  déposée 
dans  la  cais-'f  >l'^  i  i  s<icitjlé. 

Arl.  32.  Le  directeur  gérant  propose,  s'il  j  A 
lien,  la  nomination  et  la  révoeaUon  dm  agaote 
on  amptef  éi  qu^il  a  sonc  tas  ordrm,  tanf»  due 
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chaque  cas,  la  conflrmalioo  et  TapprobalioD  du 
C«WMil  d'adnaioUlratioo. 

RfiMd^laatDi  i«nratrtHiai«tttt«t  leur  fMie- 
tiont,  MNit  ra|iprolHill«D  H  la  coBÉmatiOD  dli 

coDseil. 

n  dfrffc  l«  travail  dei  bapaïuz,  ligoe  la  eof> 
reapondance  et  établit  les  comptes. 

Il  reçoit  les  notifications  et  sigoillcations  et 
doDoe  récépissé  de  toutes  les  pièces  «l  docu- 
nmtt  adraMéa  i  la  aaelété. 

Il  fait  toas  actes  conservatoires. 

Avec  l'autorisatioa  du  cooseil  d'admioistra- 
tioo  :  io  U  suit,  au  nom  de  la  société,  les  aciioos 
Jadldalrai,  aoli  «n  danaiidani«  aolt  ao  ëdllMi- 
dani; 

S«  U  règle  et  acquitte  les  dépeoses  cou- 


da caMaU,  U  ii*jr 


Laffaqa*11  aaabte  aux 
a  qaa  ?ate  aaiiMltatlvc. 


TiTRB  nr. 

AtsKaaiiB  cidiKALB  des  actiohrairps. 

Art.  33.  L'assemblée  géoérale  régulièrement 
«on? oqoia  par  avf*  iaa<réa«  1  deox  rapriaei  av 

molos,  et  vingt  et  un  jours  au  moloit  avant  Tépoque 
de  la  réunion,  dans  les  journaux  mentionnés  à 
rarlicle  9,  représentera  PuDiversaiité  de»  action- 


Elle  s*  réunit  tous  Ic^  ir*  an  moi';  dp  juillrt  ; 
l*^oqiM  de  la  réuoioo  est  rap|H;lé«  de  la  manière 
aaidUa. 

nia  pourra  cependant  «o  cas  d*argeD<»,  et  da 
la  même  manière.  <*(rt'  cnnvoqtjée  extr^iordi- 
nairemeoi  par  le  cooieil  (t'adaiinisiraiioa ,  soil 
dindainaol,  aalt  a«r  la  «laaMRde  qai  lui  ta- 
rait nrlressée  signée  de  vingt  actionnaires  au 
moins,  réuniaaaDl  la  diiièœ  au  moins  d«s  ac- 
Uoas  émisM* 

Dam  ca  danlar  ca«,  la  demanda  «an  aceam- 
pagnée  d'une  lettre  faisant  connnaltre  è  Padmi- 
nisiratiOQ.d^une  manière  claire  et  précise,  l'ob- 
jet da  la  révntae;  aenUon  «o  aera  fhlie  daaa  le* 
afia  de  convocation,  et  les  délibérations  dalffliit 
se  porter  exclusivement  sur  cet  objet. 

L'assemblée  générale  sera  régulièremeat  con- 
Milvéa  leraqne  tat  aeilanDalNe  prAMOta  aeraot 

.111  nom^^^  <lc  trente  représantanl  aS  maiDt  lat 
deux  ciaquièmesdu  capital. 

Art.  34.  Dans  le  cas  où,  sur  une  première  con- 
vacaUan,  le»  acllOBoaira»  préieBi*  ne  mnpii* 

raient  )e«  roiî  tition»  ci-dcssns  imposée**  pour 
eoosiiiuer  rassemblée  générale,  il  sera  procédé 
è  me  secoode  coovoeatian  i  vingt  et  an  Jours 
d'intervalle. 

l.ei  (iclifiérations  prises  par  l'assemblée  géné- 
rale dans  celte  seconde  réunk»  seront  valables 


quel  que  soit  le  nombre  des  actionoairet  pré- 
sents, mais  elles  ne  doivent  parler  que  sur  les 
al^  paor  leeqoel*  la  première  eoavoeailoii 
anrall  e«  lien. 

Art.  85.  Tovt  parleur  de  pinq  actions  sera  de 
droit  membre  da  Paaaembléa  géolffala,  Mit  or> 
dinaire,  soit  eilraordinaire. 

Nul  ne  peut  être  porteur  de  pouvoirs  daa 
tiofioaires  s'il  n'est  actionnaire  lui-même. 

Art.  M.  Pour  dire  adml»  è  fireodre  part  à 
l'assemblée  général'*,  soit  ordinaire,  soit  extraor- 
dinaire, tout  propriétaire  de  titres  au  porteur 
sera  tenu  de  les  déposer  entre  les  mains  du  se- 
erAaIre  de  la  saclMI  on  da  la  paraanba  à  «a 
d(^i(«[]uée  parleconseil  d*admiDliirailoOtavflMiiia 
dix  jours  d'avance. 

Lat  mambrea  de  raNembMa  fteévala  parlauN 
de  procurations  devront  égalemeoldaMla  mtea 
délai,  faire  If  d(*pAt  <h'  leurs  pouvoir». 

Le  secréiaire  ou  la  personne  déléguée  donnera 
«B  re(a  an  nom  da  dépaeaot. 

Art.  87.  L'assemblée  générale  sera  présidée 
p:iir  le  président  dti  ron<eil  d'administration,  et 
en  cas  d'empèchemeoi,  parle  vice-présldeui  ou, 
en  eaa  d*e!i«eaee  de  ae  dernier,  par  la  membra 

que  1p  conseil  d'admmislrnlinn  aiin  tésignf'. 

Art.  38.  Les  délibérations  de  l'assemblée  gé- 
nérale seront  prise*  i  la  majorité  det  valK  da« 
mambrea  présents. 

reux  qiii  tepréeeniaroot  cinq  aeiiona  anroal 
une  voix  ; 

1S  BCtlont,  t  vtMi  ; 

30  actions,  8  voix; 

50  actions,  4  voix  ; 

75  actions,  S  voix; 
et  ane  voix  additlaonelle  ponr  chaqoa  vlnft-clnq 

actions  en  su; 

Ccpeudaot  aucun  membre  ne  pourra,  soit 
comme  actionnaire,  soit  comme  fondé  de  pou- 
voin,  rénnlr  ploa  de  dis  voix  I  ebacua  de  caa 
titres. 

Art.  39.  Les  vuie»  seront  exprimé  par  appel 
nomtaal  des  voii ,  ft  moina  que  dix  membre* 

présents  ne  demandent  le  scratln  secret. 

Art.  40.  Dans  les  réunion»  constituées  d'3|»!ès 
les  termes  de  Particle  33,  l'a»»emtilée  générale 
prend  coooaiamncedea  eomple*  ei  bilans,  arrétf* 

provisoirement  chaque  seuicslrp  i"t  ;irtyseniés  par 
le  couseil  d'administration,  et  statue  défioitivo- 
ment  à  leur  égard. 

L*approbaiioa  du  bilan  vtni  ddebarga  aaoH 
plôtc  |>our  l'adminisiration. 

L'assemblée  i;énéral«^  |iourvoil  aux  vacances  du 
conicil  d*adminfslratioo,  s'il  y  a  lieu,  et  délibéra 
sur  les  propositions  qui  lui  sont  failes  dans  l'in- 
térêt de  la  aoclété  par  le  conaail  d*admiaiatra* 
Uoa. 
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SI  dix  personnes,  fâisnni  partît  de  raisem?>1ée 
géaérale,  désireot  taire  une  propoiiUoa  sur  la* 
i|a«Ut  PaMBoiblét      I  diliMnt ,  dMvMi 

la  remettre  par  rcrit  ati  conseil  d'adnfnbMlUMi 
•U  moioa  di&  jours  à  ravacco. 

HéiBHWiiiiliil*  propoiilioa  appuyée  par  finit 
menitM^  préNoU  iM  mUe  on  déllMitllMi, 
•iance  tenant*,  et  •an'^  svIk  préalable. 

L*aM«inbié8  (éoéraie  pourra  oomioer  aiuai 
un  on  ptmlann  oonnlaiilrea  «|iédaiix  pMir 
prendre  oonnaiuance  d«a  aihiNi  dt  In  aoditi 
et  de  la  gettion  •ocia!>>> 

Le  gouveroemeot  aura  la  même  laculié  que 
l>ia0Bl»Ma  ««Déralè. 

Arï.  11.  Lee  délibér^florn  de  l'asermMt^r  rrt? 
nérale,  prises  conformément  aux  dispotilieui 
•l-daMi»,  obligent  It  wotMtâ*  «Êm  lam  «M- 
Btatées  par  des  procès-verbaos  aifnfi  pu  le  p«ié> 
•idenlet  rontrc-?ifînf*s  parle  secrétaire 

Itos  extraiU  de  ce»  procès'vcrbaux,  à  produire 
an  Jttattea,  aaront  eariftia  par  la  pHaîdaBl  d« 
coQBoil  d^a<lmini«traUon  ;  cd  cas  d'absence,  ils 
seront  sif  nés  par  le  tice>président  ou  par  un 
■ambra  <iai  la  ranplace.  Dans  tous  les  cas,  ils 
aafooi  conire^fiida  par  la  Mcrélairak 

Art.  42.  Dans  le  cas  où  il  y  aurait  Hf  u,  pour  la 
première  assemblée  générale,  d'appliquer  les 
dtopoaillMa  dt  rarticla  II,  la  «ac«od«  idulon 
«ara  flide  d«  droit  hotljonn  apria  ta  préalèni 

TITRE  V. 

MCSTTBS,  OÉrfiHSISi  OAOITS  DM  ACtlORS*  DA<^1TS 

ma  MMUTinna,  ffoiM  m  liautvtf. 

Art.  45.  Pendant  la  durée  dos  travaux  et  Jus- 
Ja*è  ce  qua  la  dionin  da  flir  at  la  atnal  da  In 

Vallée  de  la  Dendre,  avec  leur?  cmbrachemeuts, 
extensions  et  proloogemenis  »eroui  livrés  à  la 
drenlatlan  at  è  la  navigatiou,  il  sera  payé  ans 
porteurs  des  litres,  quatre  pour  «MM  par  «n  A 
litre  d'intérêt,  sur  !«■  rnont;(nlde8  sommes  ver- 
sées, et  ce  jusqu'à  la  Urmioaison  des  travaux, 
naia  dani  aneaa  caa,  pM  an  dali  dn  taroie  ftié 
par  P^irllcle  19  ci-ilos.^us. 

Il  y  sera  pourvu,  soit  par  les  bénéfices  sur  la 
transmission  des  fonds,  le  placement  de  ceux-ci , 
aolt  par  la  pradolt  daadivaraaapanlM  éa  In  ligna 
du  chemin,  des  section»,  «if s  parties  du  canal, 
qui  seraient  successivemeoi  cuises  en  «iploita* 
tion  ou  llrrénl  la  oafisatimi,  ou  par  tout  autrae 
produits  acoamiraa  de  Pentrepriaej  leit,  an  cas 
d'irir^tiffifance,  par  un  prélèvananiinr la  partie 
du  capital  à  afl^téa* 

Après  renverlnre  eomplile  dn  éhenUn  de  lar 
et  de  ses  embranchements,  do  canal  et  de  ses 
dépendances,  et  daus  tous  les  cas  pas  plus  tard 
que  i'ezptraiion  du  terme  fixé  par  Tarlicle  19,  le 


compte  des  recettes  et  dos  dépenses  sera  arrêté 
provisoirement  tous  les  semestres,  fin  Juin  et 
déeembre  de  chaiiM  année,  par  le  cnnaail  d*ld> 
ninistration. 

Les  comptes  seront  soumis  à  l'assemblée  géné- 
rate  annuitle,  arrêtés  déSnliifement  par  eUe, 
ainsi  qu'il  est  dit  A  i*art.  40. 

Les  bénéfices  rettani  aiirès  le  payement  de 
tentes  ctiarges  et  dépenses  de  toute  nature  seront 
répartis  eoaaaie  il  suit  t 

Il  sera  réparti, chaque  année,  aux  actionnaires, 
sur  le  montant  versé  .le  Irur»  nctions,  \m  divi- 
dende de  sept  |H)ur  cent,  préièvooienl  fait  au 
préalable  de  einq  poarœntdn  mentant  de  ee  divi* 
dende  pour  former  un  fonds  de  réserve  j 

L'excédant  sera  réparti  par  eeixiémeS}  éaveir  : 
huit  seizièmes  aux  aetionnahret  et  huit  self  ièoaea 
aux  foodalente  de  la  prêtante  aoeiété,  qui  sont 
Ifs  ciiii]  perjonnps  dénom  «écs  .i  l'irt,  19,  et  A 
leurs  ayants  droit  d'après  lies  couvcaUons  par- 
ticulières {Dterfennaa  entre  «n  ; 

Surcr  s  Iiuil  SI  izii^mes  attribués  auxdits  fonda- 
teurs, quatre  seizièmes  des  produits  nets  à  pro» 
venir  du  canal  exclusivement  ^  après  les  déduc- 
tion préffttat  el-deitua,  seront  peélevdt  au  profit 
de  M.  I»(i!)f>is-\i?ioi:l  .  oti  des  ayants  droit  de 
celui-ci,  coufurniùuieut  à  leurs  conventions. 

Il  tara  tenu,  peur  le  canal  i  construire  et  son 
exploitation ,  une  eon^tabillié  apéciale  qil  en 
établira  les  résultats. 

Les  huit  seizièmes  attribués  aux  toadauurs 
cl-dearas  dénommés  à  Partlele  19,  toot  la  dédw^ 
lion  du  prélèvement  dont  il  vient  d'être  parlé, 
pourroQt  être  repit'senlés  p.ir  des  actions  béné- 
ficiaires iraatmissibies  comnie  les  autres  ao- 
liens. 

I.c  fonds  de  réservfîm  employé  par  le  conseil 
d'administration ,  qui  ua  rendra  compte  à  l'aa- 
iomblée  féi^le,  toit  à  Texécntien  dei  non» 
venus  trATOUx,  soit  h  l'amortissement  du  capital 
ou  au  iMyi-ment  des  intérêts  ,  en  tout  ou  en  par- 
tie ,  eu  cas  d  iiisudisance  des  bénéfices  j  soit  afin, 
et  avant  lent,  anxbeseInaetaceldentsInpfénM. 

Art.  44.  La  paycmc-Qts  dos  iiiirréls  cl  des  di- 
videndes dont  ti  vieoi  d'éti  e  parlé  auront  lieu  A 
Bruxelles  et  à  Londres,  tous  les  siX  mob. 

Avia  en  aera  donné  de  la  manière  mentionnée 
à  l'art.  9. 

Cependant,  è  partir  de  l'époque  de  la  mise  en 
exploitation  éa  ebanln  de  far  et  de  aes  embran- 
chements, du  canal  et  de  ses  dépendances ,  et 
dans  touii  les  cas,  pas  plus  tard  que  l'oxpiralion  du 
terme  fixé  par  l'article  i^i  s'il  est  constaté 
4|tt*il  y  a  abaenee  de  bénéfieae  nau,  anenn 
prélèvement  ne  sera  fait  sur  le  capii:il  social 
do  1.1  «ociété  pour  l<?  payement  des  intérêts  ou 
des  dividendes  aux  aciiuuuatres  j  «i  nulle  distri- 
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biifirn  d«  ce  genre  ne  pourrâ  «Toir  lu  ir  pir  sur 
les  béiuiJcet  nett»  déduction  Aile  de  louiei  dé» 
peaiei  OU  clMivei  todalM,  et  Nttlement  jusqu'à 
cottcurrettee  du  monttni  de  oei  b<néfioti. 

La  société  s'interdit  lout«  (fmi'tion  do  bank- 
ftole$  et  de  tout  autre  papier  de  même  uaturoé 

AM.  48.  ToM  le»  aof ,  I  la  MuaiM  4e  VtMm- 
We  gi^nérale ,  Ki  Mluatioa  ,ic(lve  ot  paMlte  dt 
la  MCiélé  sera  présentée  i  l'aitembiée. 

Ses  comptes  et  bilans  semestriels  stroui  arré> 
lés  et  approufd»,  s*n  7  a  lîM. 

L'admîQistration  tiendra  compte ,  tfaos  la  R>r- 
uatioD  des  bilans,  de  la  dépréciation  du  matériel 
tt  de  l*a«oif  de  la  loeUté. 

Ausiitôt  après  Papprobaiion  du  bilan,  les 
comptes  de  la  société  avfc  les  pièce*  :i  l'^ippui, 
•ont  déposés  pendant  vingt  jours  au  motos , 
aulseal  de  la  soèMlé,  i  rinipaeiliMi  da  toa»  las 
actionnait^». 

Quatorze  jours  au  moins  d'avance,  avis  de  ce 
dépdt  sera  donné  au  lOtloaiiatrts  dans  la  forme 
preeeriie  poHr  ta  «oof  Ocailaii  do  ranambléa  gé- 
nérale. 

Une  appliaiioo  det  comptes  et  bilan  est  en 
mtÊDê  Mapa  adraïado  aa  nlutHit  oyaoi  lea  af*- 
fiiifta  da  «omiiMna  daot  aet  aUrlbsUoiu. 

tITJLË  TI. 
MMitieatwMii»  tiOdUiàiMit. 

Art.  40.  Les  pidsonta  statuts  ne  peuvent  être 
modifiés  que  par  une  K\'oii>(inn  de  l'a»seinblé8 
générale  convoquée  «xiraordmairement  ad  hoCf 
00  ddmenl  avertie  d*avanee  de  Potijet  I  mettra 
en  délibération,  dans  les  formes  et  délais  pres- 
crits |iar  les  prt^sents  statuts.  Celte  résolution  est 
prise  à  la  majorité  de»  deux  tiers  des  voii  pré- 
aefltes,  rapréaeolsnt  aa  moins  deai  doqtaièmM 
du  capital  soiial,  et  avec  PapprobatioD  du  rai. 

An.  47.  A  i'expiratioo  de  la  sociétic,  i  quelque 
époque  et  pour  quelque  cause  que  CO  ioit,  l'as- 
semblée géD<$rale,aarla|iiropoeition  dn  conseil 
d'administration  ou  après  avoir  entendu  ce 
conseil,  détermiue  le  mode  de  liquidation  à 
•ulvfe. 

Art.  48.  A  l*eXpiratloQ  del  concessions,  les 
sommeil  restant  en  caisse  «t  les  ?aleura  provenant 
de  la  liquidation  aerout  employées,  avant  toute 
KpirthiOli  Ont  ÉetloODàlraa,  i  nottra  la  ehatolo 
da  fef  et  te  c.inal  en  état  d'être  livré»  an  [rniiv  r 
flMiaDt  dans  les  conditions  déterminées  parla 
caovention  définitive  accordant  la  cooeatltoo 
poor  le  chemin  «le  fer,  et  par  la  cahier  des  dtar^ 
9fl«  dn  31  mars  1849  pour  la  caoal. 


T1X&£  V  U* 

OOBIBiTATIOltt. 

Art.  49.  Toutes  les  contestations  entre  les  ao- 
lionnalres,  à  raison  dos  affaires  sociales^  serool 
jugées  par  daaarbHraa. 

Le  tribonal  arbitral  sera  composé  de  trois  ar- 
bitres ,  sur  le  choix  desquels  les  parties  seront 
tenues  de  s'entendre  dans  un  délai  de  huitaine  ; 
à  délinl  d*  quoi  la  nomination  deidili  arbMMt 
sera  faite  |>ar  le  président  da  tribunal  de  com- 
merce de  Bruxelles,  4  la  requête  de  U  partie  la 
plus  diligente. 

Iiaa  arbitraa  prononoaronl  eomma  omlaMaa 
compositeurs  et  en  drr  nirr  ressort,  sans  être  te- 
nus aux  formes  et  délais  de  la  procédure.  Lear 
.décision  ne  pourra  dira  attaiiaéa  par  voia  ^wf^ 
pal,  taqoita  oMta  al  feeooN  tu  aiMallOB* 

TITRE  VIII. 

DISPOSITIONS  <.Ér<EnALK>«. 

Art  3U.  Après  Tacbèvement  des  travaux  etaprAe 
ia  mise  en  exploitation  du  chemin  de  fer  et  du 
emal,  a^  leara  ddptBdaDaea»  aatelulaoi,  pro- 
longements et  embrancbements ,  1 1 ,  dans  tous 
les  cas,  pas  plus  tard  que  l'axpiratioa  du  terme 
itlpotd  i  l*arc.  l»  oinUaiui,  il  sera  lann  onniial.* 
toMOm  à  la  diépositioo  du  mittistra  ayant  le 
commerce  dans  ««-s  atirîlxiiimit ,  mif  «omioe  de 
4,000  francsi  sur  iaqueUc  li  lUi^Juiura  ia%  trau  de 
voyate  «tlat  ladamnités  qn^il  JogeraconvadaMo 
d'allouer,  sou  à  un  commissaire  perm^innnt,  soit 
i  un  ou  à  de»  commissaires  spéciaux  a  insutuar 
par  lui  tii-és  de  la  compagoia* 

Art.  51*  Lea  administrateurs  prénommés  à 
l'ailictt;  19  des  présent»  statuts,  fondaifuri  de 
la  présente  «ucicitt ,  déclarent ,  par  Toi  gane  de 
leur  fondé  de  pouvoirs  ici  consparaot  et  qui  agit 
an-ToriO  da$  procorationa  déposées  en  l'étuda 
du  notaire  soussigné  et  citées  en  tétc  du  présent 
acte,  que  le  capital  nécessaire,  aux  termes  de 
t*art*  S)  ponr  la  oei»eUtotioo  de  cette  société, 
ael  rénnij  at  ils  garantissent  les  versemeais  ji  faire 
sur  les  quarante  mittu  actions,  oonlormémeni  A 
l'art.  6  des  préseuls  statuts. 

U  soQiété  sera  ddaoitivamant  «ooallloéo  A 
partir  iie  l'arréio  royal  qoi  Tauioriacra  an 
prouvant  les  statuts. 
Dont  acte  : 

Fait  ei  passé  &  Bruxelles,  en  l'élude,  le  viogb- 
deuA  Juitlal  mil  hnit  cent  quarittio^ ,  en  pré- 

sencc  des  sieurs  Gcornc  Spltî,  passementier,  et 
Frauçois-Jusepli  Kraus,  cubareUer,  tous  deux 
domicUiéi  à  Bruxellea,  lémoini  à  ce  requis,  lea- 
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qaeîs  onl  «ifoé  av«c  le  ilcur  comiiarant  el  noas 
notaire,  aprèt  lecture  faite.  (Signéj  J.  B.  Oliver, 
6.  Spits,  r,  i.  KrauB  et  A.  Coppyo,  noiair*. 

Enrcgigird  à  BruxfîUes  .  le  29  Juillet  1846,  vo- 
lume 178,  foiio  44  recio,  ca»e~  ;  reçu  âctn  francs 
fingl  et  UQ  ceotimei,  additioonels  cuiopns,  dix 
rMta,  lix  raiwia.  U  nmw  («i^né}  Btrr^. 

559.  -  S6  JDiLLET  1846.  —  Arrêté  royal  main- 
tenant le  tarif  d'oetrol  de  ta  ville  de 
Bruxelles  Jusqu  'au  31  décembre.  (Monit. 
4u  4  ao«t  1846.) . 

> 

Mf .  ~  26  joiLLit  1616.  —  Jrr^é  rùsral  éta- 
blissant un  conseil  de  prtMPàommêi  à  Mih 

vers.  rMonit.  du  6  aoùl  1846.) 

Léopo!<1,  etc.  Vu  1.1  loi  du  9  avifl  1843,  «t  Icf 
ditpotilions  organiques  y  mentionnées; 

Va  la  rétolution,  en  datt  du  89  mai  1846,  par 
laquelle  le  cous>  il  communal  d'Anvers  consent  à 
prendre  à  sa  ch.irRr  les  frais  premier  élablis- 
temenl  et  toutes  autres  dépenses  que  nécessite- 
roDi  PiDailiation  el  Pentreilen,  dant  cette  ville* 
d'un  conseil  de  prud'hommes,  et  h  fournir  le» 
locaux  nécessaires,  tant  pour  la  teoue  dea  séances 
•  que  pour  les  mises  aai  arrêta; 

Sur  le  ra^ort  de  notre  ninfttre  dca  aflkirea 
éiraogères  et  notre  miniiire  de  la  Justice  en> 
tendu, 

Nous  avons  arrêté  el  arrêtons  : 

Art.  1*r.  Il  Mt  établi  â  Anvert  nn  conieil  de 
priid*lHMnniei,  cenpoi4  de  neoF  membres  et  de 
deux  suppliants. 

Art.  3.  Ces  oierohres  seront  choisis  dans  les 
branche»  d^lnduatrie  ci-après  désignées  et  dant 
le»  prdpoi  tiofls  suivantes  : 

Les  fabricants  de  dentelles  et  tulles,  d'étoffe»  de 
soleel  les  distillateurs  nummeront  quatre  mem- 
bres, dont  deux  seront  marchands  ftibricanta  et 
les  deux  autres  chefs  d*atelier,  cootre-mattrea  ou 
ouvriers  paieotés,  ci  4 

Les  fabricants  de  eorderles,  de  toiles  â 
voiles,  de  coutils,  de  laines,  de  basin,  les 
constructeur^  de  navires  et  tes  blanchisseurs 
nommeront  trois  membres,  dont  deux  se- 
ront marchands  Nbricants  et  le  troisième 
sera  ciicf  d'atelier,  ceotrcHDMlire  on  onvrier 

patenté,  ci  8 

Les  polisseurs  de  diamants  et  ies  raffl» 
•nenrs  nommeront  dcnx  membres,  dont  l*iin 

sera  marchand  fabricant  cl  l'autre  chef 
d*aieiier,  contre-maître  ou  ouvrier  patenté, 
ci  t 

Total,  9 


Art.  3.  Des  deuT  «snppléants,  l'un  sera  mar- 
chand fabricant  et  l'autre  chef  d'atelier,  contre- 
matire  ou  owrrier  patenté,  à  choisir  parmi  les 
forgerons,  les  fondeurs,  les  cai  rossicr»,  les  pas- 
sementiers el  les  fabricants  de  soie  à  coudre. 

Art.  4.  La  juridiction  du  conseil  s*éteodraiar 
tous  ies  fabricants,  cheA  d*atelier,  commis, 
contre-maîtres,  o  ivrifrs,  compagnons  et  appren- 
tis travaillant  pour  ies  fabriques  situées  dans  la 
dreonicrlptlon  du  tribunal  de  eommeroe  d*An- 
ver»,  quel  que  soit  le  lieu  du  domicile  ott  dé  la 
résidence  desdits  justiciables. 

Art.  5.  La  ville  d*Anvers  fournira  les  locaux 
nécessaires,  tant  poor  la  unne  des  séances  d« 
conseil  de  pmd*hommcs,  qne  pour  la  mise  aox 
arrêts. 

Les  frais  de  premier  étabtissamoit,  les  dé- 
penses annuelles  de  cbavffase,  d^édairafo  et 

tous  autres  frais  quelconque?,  seront  pareille- 
ment à  sa  charge,  aux  termes  des  art.  68  et  68 
du  décret  dn  11  juin  1666. 

Art.  6.  Nos  ministres  des  affaires  étrangères 
(M.  A.  Derhamps:  el  de  la  justice  (M.  le  baron 
J.  d'Aneiban)  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le 
coBCeme,  de  l^éentioa  dn  préscni  arrêté. 


561.  —  26  joiusT  1846.  —  Loi  çulœewdê  Ut 
9uaurali*atten  orMmin  au  «leao*  Z/eatf- 

polsk'r  f Joseph  CalFS ente),  lieutenant  au 
régiment  de  ligne ^né  à  ff^ola-Burzecka 
(Fotogne),  le  bJuUM  1864  ;  Pacte  d»  tUttU" 
raUsathn  ordinaire  a  été  accepté  §9 
4  mtrta  1646.  (Monit.  du  6  août  1846.) 


562.  —  24  jriLiET  1846.  —  Loi  qui  accorde 
la  naturalisation  ordinaire  au  sieur  Bra- 
connier [,Charlt/f-MiClieA-Louis)f  sous-iieu- 
ienant  au  11*  régiment  de  //grue,  né  à  Or- 
léans '''France),  le  Janvier  l'acte 
de  naturalisation,  a  été  accepté  le  5  août 
1846.  (Monit.  du  10  août  1846.) 


563.  —  JT  iTiTT  1846.  —  Loi  qui  accorde  (a 
naturalisai  ion  ordinaire  au  sieur  Isser- 
staedt  {JeaH'Frédéric),  musicien  gagiste 
au  11  régiment  de  ligne^  né  à  Hassleben 
{Saxe-Jrefmar),  le  25  octobre  1790;  l'acte 
de  naturalisation  a  été  accepté  le  i-aoM 
1846.  (HoflU.  dn  10  août  1646.)  ' 


564.-  26  jcitr.ETl84fi  —  foi  qui  accorde  ta  na- 
turalisation ordinaire  au  sieur  Keumann 


RfiGlIE  DE  LLOPOLD  I«.  ■ 

(Pr^(t^ric-CuHlaume),trompette  maréchal 
des  logis  ei  chef  de  musique  au  2«  régimênl 
ekatëwn  à  ûhewl,  né  à  Jousdorf 
iSaxe),  le  31  éiCMlbire  IMÏ.  (ModU.  du 
10  ai>All84ft.) 


565.  -  26  juiLi  tT  1846.  -  Loi  gui  accorde  la 
naturaUsalion  ordinaire  au  sieur  FanlrïtU 
{Félix- Antoine),  ttmitenani  mt  it»  fégl- 
ment  de  iiffiu^  nê  à  Metz  [France'  ,  te 

g  f^^,^f;^,,,.  an  xiii;  racle  de  nalurallsa- 
tlon  a  été  accepté  le  â  août  1846.  iMooit. 


£66.-36  joiUBT  1846.  -  Loi  qiA  MCCrdeU 
maturaliêalioH  crdituitre  au  sieur  Cuny 
{Frédéric- Louis  ,  capitaine  au  3"  régime tU 
de  ligne,  ni-  à  Hemstede  {Pajrs-Bash  le 
ijuin  179S;  l'acte  de  HOturatUaOona  été. 
4ice9pté  tê  S  a»6i  (Hooit.  du  11  «o«t 
ISMO 

567.  ->  26  rtitLET  1846.  -  Loi  gui  occorde  la 
tuUuraliMLtion  ordinaire  au  tleur  Pêlfffua 
Jem-Damaê),  wfUalnê  au  »•  régiment 
^Infanterie,  né  à  Nevcrs  {France  ,  h- 
11  décembre  Wl  i  l'acte  de  naturalitalion 
a  été  accepté  le  6  août  1M6.  (Hoall.  du 
11  MAI  1846.) 


568.  -  26  joiLiw  «16.  -  toi  9ul  Meerd»  te 

nOtumlisalion  ordinaire  au  sieur  Boirot 
{Benri'Climent-Lèonard) ,  lieutenant  au 
3«  régiment  de  chasseurs  à  pied^  néàMow 
Um  {nvmee)y  la  !•»  Janvlet  160».  (Monil. 
diilla«Al1646.) 

M6.  -~96  fviLUT  1646.  —  £of  gui  accorde  la 
naturalisation  ordinaire  au  sieur  Clément 
f  Charles- Auguste  Théopldle)  t  lieutenant 
d'artuurie,  professeur  à  i'ieola  mlOiaIre, 
nià  Jmleiu(Frmee]y  le  3  mars  1812  ;  l'acte 
de  naturaUsat'ion  a  été  accepté  le  15  fé' 
vrier  1646.  (Momi.  du  13  août  1846.) 


570.  -  26  JOIU.ET  1846  -  Lo!  qui  accorde  la 
naturalisation  ordinaire  au  sieur  Vteer 
(touh-Cûmtm,  mtseieiêngaphie  au  régi- 
ment d'élile,  né  à  l'Ile  de  Mnfte,  le  6  mai 
1805  ;  f'acif  de  naturalisation  a  été  accepté 
le  4  août  l84t>.  (Mooit.  du  \%  «0611646.) 
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67  L  -  26  joawT  1646.  —  Loi  gui  accorde  te 
tuitttratleathn  ordinaire  au  sn  ur  Dela- 
porte  {Fierre-Josej'fo  adjudani  sous-oHl' 
cier  au  8«  régiment  de  ligne»  né  à  Trois- 
villes  [France),  te  81  «wir*  1610  î  TlWterf* 
naturalisation  a  ilc  <icceptiiO^»étW9. 
QimàL  du  16  août  lâ46.) 

Sn.  —  26  JUILLET  1846.  —  loi  gulaccorrfe  !a 
naturalisation  ordlnaireauêieur  Plaid^au 
{Jacques- trosper)^  fabrîeemi  dê  idbae*  à 
Menin,  né  à  VU»  {flnnee),  te  !•»  ventôse 

an  II  ;  l'acte  de  naturaUsalion  a  été  ac- 
cepté le  7  août  1846.  tMonit.  du  12  août 
1846.) 

516.  —  66  nnuBt  1646.  —  Éol  qui  accorde  la 

naturalisation  ard^nnirc  nti  sieur  Plai- 
drau  Théodore- Edmond  ),  fabricant  de 
laàaci  à  Menin^  né  à  Lille  {France)»  te 
15/ttiurlef*1811;  l'acte  de  naturalisation 
a  élé  accepté  te  7  août  1846.  ifkwil,  da 
3  aoùl  1846.) 

674.  —  26  joiLLET  1846.  —  Loi  gui  accorda  te 
neHtMiraOeathn  orMnalre  mt  elêur  Gripe- 
kaven  {Jtan- Mathieu  ,  r^t^'^mac/en  à 
Bruxelles,  né  à  Dahlen  {F russe)  le  22  avrii 
1846  j  l'acte  de  naturtHUdilM  a  été 
eêfté  ial  wût  1646.  (BtMimdii  16  âo6l 
1646.) 

 t 

575  —  Jfi  jniitFT  1816.  —  Loi  gui  accorde  la 
naturaUsalion  ordinaire  au  sieur  Feidel 
[Albêrt)»  emu-Ueuienantau  9^  régiment  de 
chasseurs  à  pied,  né  à  Hrssr  Crtssr!.  te 
25  octobre  1806  ;  l'acte  de  naturalisation  a 
été  accepté  le  7  aoAi  1646.  (Hmift.  dn 
16ao6t1846.) 


676.  —  26  JDILICT1646.  -  loi ^ œeerde  ta 
naturalisation  ordinaire  au  sieur  Lasscu 
(Louis),  fabricant  de  houtons  à  Bruxelles, 
né  à  Copenhague,  le  l  octobre  1798;  l'acte 
de  naturaOtatlon  a  été  aeeepté  ie  7  août 
1646.  (Hooit.  dM  16  août  1646.) 


577. .  M  muM  1646.  —  £ol  qui  aeeordeta 

naturalisation  ordinaire  au  sieur  TroegCr 
{Charles  Guillaume-Ferdinand),  musicien 
gagiste  au  2*  régimentdeeketteureàpted, 
néàZdUtaKmet{Hy^)ff*^f^*^ 
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;  l'acte  de  naturalisation  a  été  ce- 
cfTtt:  u  18  ao(u  194C.  OloniU  du  19  août 


578.  S6  joii^UT  tâ46.  /^I  ^ui  accorde  la 
nttturatleatimt  ardhwire  au  ^eurSehtf' 
fers  [rrançois),  capitaine  administrateur 
d*hab}llep}fnt  au  S«  régiment  de  cuiraS' 
4isrs,  né  à  La  Uaxe^  le  18  nQvemkre  180», 
CNOBlLdulStOÔtlSM.) 


S79.    96  JoiLUT  18i«.  —  accorde  ta 

naturatieathnm^finilrêmt  eimtrDeaung* 
iJeem^Thamas),  sergent  à  ta  i«  compagnie 
sédrnfnlrr,  né  à  Ncukficfi  { Suisse  ),  le 
janvier  1809  j  l'acie  de  naturalisation 
û  M  aecepU  fe  11  août  1849.  (UmàL  dm 
19«a9tl94e.) 


«8.  —  98  niitsv  1948.  ^E/olful  aeeeoée  ta 

tuUyratisatlon  ordinaire  au  sieur  Dtipur 
(Prançots-dc-Paule-Jean-Baptiste),  toup- 
lieutenant  au  Ut  régiment  de  ehaeseureà 
phd,  »é  i  Ortéan»  {France),  le  99  ocloèi^ 
1808  ;  l'actrdc  natu rallsation aété accepU 
t$  19  wùt  1846.  CMoQiU  4tt  30  «oât  1848.) 


181.     98  jmuR  1848.  -  Xa/  qui  accorde  la 

naturalisation  ordinaire  au  sieur  Loxens 
(Gérardj,  gendarme  à  chevai,  né  à  Breda 
(Faye^Boi)  te  18  mare  1898  ;  Pariée  m- 
turalisalion  a  été  nccepti  te  11  OOÛt  1848. 
(MouU.  duS4aoAil848.) 


M9.  —  98  nriuir  1948.  -  Loi  qui  accorde  la 

naturalisation  ordinaire  nu  sieur  Meyer 
(Jean'Henri-Charles)^  adjudant  sout-offl- 
«fortfwf  «-  rigimentdeehaseeure  à  ehevat^ 

né  4  Osnabruch.  ' Hanovre)  te  15  octobre 
1789;  i'acic  de  naluratisaiion  a  été  ac- 
cepté te  13  août  1846.  (Muai,  du  3â  auùt 
1949. 

Btt.  —  98  iviUBf  1818.  -  'loi  gui  accorde  la 

naturalisation  ordinaire  au  sieur  Gauthier 
{l'icrrc,,  sou  s -l  h  u  tenant  au  3*  régiment 
de  ligne^né^ £xçideuUiFrancei,le9  ven- 
tMa  cm  m;  eastede  naSumUiotioa  a  été 
accepté  ta  19  aaét  1949.  (Mwii.  «i  98  809t 
1849.; 


S84.  —  36  joiiUT  1848,  —  Loi  qui  accorde  la 
naturalisation  ordinaire  au  sieur  Bureait 
{Hugène-Marie),  Ueuinnant  au\^  régln^nt 

deeAaeeême  à-^Mt  né4  ÇtamttHitraaae'U 

le  -0  septembre  l*acte  de  naturall' 

tation  a  été  accepté  le  13  aotU  1846.(UooiU 
«198  mût  1849.) 


585.  ->  36  joiLUT  1846.  —  l/^i  qui  accorde  la 
naiuraéuaUm  triln^re  au  eiewt  Waritag 
(4r^rrtt)«  commissionnaire  en  marchan- 
dises à  Anvers,  né  à  Botterdam  Pajs- 
£as),  le  14  mai  1782.  (Mooii.  Uu  'ii  août 
1848é) 

588.  —  38  joiLLUT  1846.  -  loi  qui  accordé  §a 
naturalisation  oriUnn^re  nu  sieur  Favar- 
ger  {Frangols)^  sout-tleuteHanl  au  3«  régi- 
wmai  d^mortot  né  è  Neuo»âtêl  iSuleeéU 
le  35  mars  1814;  l*aete  de  naturalisation  a 
été  accepté  le  34  aoêi  1898.  (IIiibU.  da 
31  auùl  1846.) 


$87.  —  26  JUILLET  1846.  —  Loi  qui  accorde  ta 
naturaUtatlon  ordinaire  au  eteur  SaraïUn 
{Marte-Jnteine^Juyuste),  capitaine  adju- 
dant-major au  3«  régiment  de  ligne,  né  à 
Julicrs  {Frufse)^  le  H  mai  im  i  l'acte  de 
natumUeatlon  a  été  accepté  ta  4  eaptam- 
bre  t848.  (Moall.  du  14  NpUrabr*  1848.) 


888.  —  98  naxn  1848.  —  M  fut  aaearée  ta 

naturalisation  ordinaire  au  sieur  yrrcn- 
bui^er  (  GuiUaume- Adolphe  ),  lieutenant' 
colonel  d'état-mojor ,  ni  à  Jmtterdaui 
{Pays-Bas),  te  M  avril  1804  ;  l'acte  de  na- 
turalisation n  ^tt'-  accepté  le  32  Mût  1848. 
(Mouit.  du  17  t>t|)tciiih(o  1^46.) 


589.  —  26  ivuxvt  f'^î*^.  -  Loi  qui  accorde  la 
naturalisation  ordinaire  au  sieur  touvex 
{^Alexandre-Joseph),  profeeteur  à  Patàé- 
née  de  Bi-uges,  né  à  Lille  {France),  le 
iijuin  1815  5  l'acte  de  naturalisation  a  été 
accepté  le  \à  septembre  1846.  (MoiiU.  du 
19|cptMBbi«1848.) 


598.    36  jnii,i,KT  1846.  —  Loi  qui  accorde  la 
aaturatkattcn  ar^nalra  au  elaui^  Walner 

{Jacob},  graveur  en  médaille*  à  Bruxelles, 
né  À  iiorte$en  iPruHe}^  U  87  (étirlw  1815  ; 
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I^Ml»  4f  iNKaim(iMlfoii  a  été  accepté  le 
l9MjrfMi»iwlM6.(H0QiUiia  90  «qpt.  IMS.) 

naturalisation  ordinaire  au  sieur  Cap0t 
(Charles),  marécltal  des  logis  eu  régi- 
ment de  lanciers,  né  à  Meti  {France)^  te 
BJulH  1819;  i'Mlê  dê  mihtraUstih»aétê 
accepté  le  10  sêpttmbm  (HopiU  dn 
90  Mpluabre  1816.) 


592.  -  26  jciiLET  1846.  —  £of  gui  accorde  la 
mturtUlsatiQnor4inaire  au  sieur  BechtQld 
{9rééMe^uUtmume)y  tapfsshrdécorateur 
à  Liège,  né  à  Majrence  {F russe),  te  36  mai 
1819  ;  i'acie  de  naturalisation  oni inaire  Q 
été  accepté  te  93  septemttre  1846.  (Mgoit. 
d«i  97  M  99  MpMm  1«40.) 


W8.  ~~  96  joiun  1846.  —  Loi  qui  accorde  ta 
naiurttOuaion  ofàSm»lr9.ens  tletir  Buymm 
{Nicolas-Joseph  Alexis],  avocat  à  Moml- 
gnies,  né  à  O/tain  (France)  te  7  novembre 
1616;  l'&eiê  4»  tHÊturalUatiiM  a  été  ae- 
oepté  te  1»  sepUmèm M«6.  (HobU.  ém%9> 
labre  1646.) 


501.     26  joi&tn  1846.  —  Laiçut  aeeordê  la 

naturalisation  ordinaire  au  sieur  Muraux 
{JtexU-Joiephj,  fabricant  de  bas  à  Morne- 
fntaf,  méâ  Otate  (f!rMM«),  Sê  16  floréai 

an  v;  l'acte  de  naturalisation  à  été  ac' 
cepté te  I9s4ptmàrê  1846.  (Mooit.  du  16  oo- 
>t64i.) 


568.  —  56  jFiLiBT  1846.  —  Loi  tjuf  accorde  la 
naturalisation  ordinaire  au  sieur  Lefran- 

t'athénée  de  Bruges,  nè  à  Àrras  (France), 
te  95  août  I807j  t'acie  de  naturalisation  à 
m  accepté  te  16  octobre  1846.  (MoDit.  du 
MMMbra1866.) 


996,  —  36  joiLLKT  1846.  —  Loi  gui  accorde  ta 
nttturatfiolUm  ordinaire  tm  Hernr  F^Uterr 
{Joseph- FNxnçoisu  li^utmeiU  des  douanes 
à  Courtrax,  né  à  Otmen,  province  d' An- 
vers, te  ^3  Juillet  lbu6  i  l'acte  de  naturali- 
eatlçn  4  été  doteHé  ie  M  oeMrt  1646. 
(Itoaii.  «1 99  6ciolw«  1666.) 
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587.  —  26  jcaLBT  1846.  —  Loi  gui  oeeorde  la 
naturaUtation  ordtmàltre  9U  elêur  Mty 
(Henri),  ingénieur  en  chef  mécanicien  au 
chemin  de  fer  de  l'État,  né  à  Percr-Main 
{Jttgleterre)t  le  9  Juin  166S;  Pacte  de  na- 
turalisation a  été  accepté  te  1S  «clOtW 
1646.  (Monit.  du  31  octobre  1646.) 

—  96  mutt  1846.  -  Loi  gui  accorde  la 
■  naturalisation  ordinaire  OU  Sfeup  Pelnei^ 
(Louis-Charles-Mathieu) ,  surveillant  du 
chemin  de  fer  â  Marcinelle^  né  à  Trêve 
{Frutte),  le  1S  «•r«6r»  1616;  Pacte  de  na- 
turalisation a  été  accepté  le  n  octobre 
1846.  (MooU.  des  2  ei  3  oovenlm  1846. 

666.  — '  S6  «a1u.IT  1846.     Loi  gui  accorde  ta 
mehsraJlealion  otdhudpe  au  sieur  SekmU» 

{Christophe^,  propriétaire  à  Limerlé,  né  à 
StriokscheidI  (frueee),  te  17  mars  1798; 
Pacte  de  natunOUatiem  a  été  accepté  te 
1 4  octobre  1646.  (Neait.  dei  9  el  f  ootiBbre 
1846.) 

666. 96  ivlutr  1646.  —  loi  gui  aooerda  la 

naturalisation  ordinaire  au  sieur  Bour^ 
dois  (Pierre-François),  receveur  et  maître 
éctutier  à  Gandi  né  à  Saint-Clieron-du- 
Chawd»  (Mrance)^  le  18  mal  1788  ;  Pa0t$ 

de  naturalisation  a  été  accepté  le  22  oc- 
tobre 1846.  (MooU.  du  6  novembre  1846.) 

^^^^  • 

601.-98  «viun1646.  -  ilaidreeeé parle 

ministre  de  l'intérieur  (M.  le  comte  de 
Tbeui),  en  exécution  de  l'article  4  de  la 
M  du  81  Juiaelerde  l'arrêté  royal  du 
7  août  1834,  et  indiquant  le  prix  mayem 
du  froment  et  du  seigle  pendant  ta  se- 
maine du  lundi  90  au  umedi  25  Juitiet 
1646.  (Moaii,  d«  96  Met  1646.) 


nieouTBinuu 


eiMU. 


Anvers, 
Arloii , 

tUl  11  :;.  -, 

jbluxtilcs, 
|Gand, 
ll.isselt, 
il  i'-»îe, 

MODt^ 


inSEBÊÊÊÊÊ 

JSxmSBBSM 


Quant, 
vend, 
■•«t. 
16 

1,501 
571 
I.ÎO 

3,101) 

1.1 

3,500 


155  99 


Pris  I 

Pr.  e.l 

2.Î  21 

25 

51 

23  75 

21  75 
20  20 

22  61 

4  bu 
22  45 
83 


<}tMBt. 

▼«nd. 

129 
160 
147 

m 
455 

9S0 
985 
2lU 
400 


Prix 
nioyeo. 
Pr.  c. 

17  75 

18  75 

15  73 
17  30 

16  05 

19  07 
16  07 
lU  59 
15  30 
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jy.  B.  Il  résulte  de*  prix  moyeut  ci-deMU<, 
aiml  qo«  dm  k»i»  iIm  SI  iuillet  tSSI,  91  M- 

cembre  1844,  et  de  la  i  ro  iimalion  en  date  de 
ce  jour  :  Qu'à  partir  du  4  août  procbalUt  la  fOf 
rhÊê  de  teigie  sera  i)rohib6e  ik  la  iQrtit  dv 

Le  miDistre  de  Piatérieur, 

Vu  la  loi  du  5i  juillet  1834  et  Tarrêlé  i^yal  da 
t  aoàlde  la  mène  aoaéa; 

Vu  les  mercuriales  des  marrhf''  n'-rjulateurs  , 
formées  et  publiée*  pour  les  seoiiiaes  du  13  au 
18  et  du  SO  an  S5  Juillet  1846  ; 

Alimdtt  qiw  le  prik  BVfeii  dn  aaigte»  pw- 
dant  c'-i  âmt  setnaioes  conséculives,  le  iVOiiTe 
daus  l'échelle  de  fr.  17  et  au-dessus; 

Allendn  que  ta  loi  du  94  leplembra  1845,  pro- 
Mfie  par  la  loi  du  3  juin  1846,  a  prohibi'  dans 
UD  sens  absolu  U  sortie  de«  (grains  et  a  laissé  le 
régime  des  fariues  soui  l'empire  de  la  loi  du 
SIJailIcltBN; 
Déeiart  t 

La  farine  de  leigle  «tt  prohibée  à  It  aortie  do 
rojauow. 

La  prdMttledéGltrMloa  aéra  imdrfe  an  irimf> 
teur  Btigë  oflei«:l,  ei  adreialt  à  M.  le  ministre 

des  finances  pour  eiécution. 

Coafbrmémeol  à  Tart.  5  de  la  loi  du  31  juillet 
1884  préciMe,  elle  lonim  aeo  effet  le  4  aoAt 
pMtcbain. 


Mi.  8t  mttfciT  1845.  -  Jrrêti  rtyMpe^ 
taiU  Uutitutîmt  ^un  prix  de  300  francs 
pour-  le  ronroUfS  de  composition  WUtêiCtUe 
de  1848.  (Moiut.  du  5aoiïl  ih46.) 

Léopold,  etc.  Revu  notrp  arvéïé  du  Î9  novem- 
bre 1840,  lostiluanl  un  cuocours  bicQual  de  com- 
poailtoo  nnsicale,  et  apécialemeni  ladlapoiltlon 
dudil  arrêté  qui  dccide  que  les  concurrente  au- 
ront à  écrire  ua«  scèoe  dramatique  sur  un 
poème  donaé  ; 

Sor  le  ranwrC  da  notre  minltlre  de  llnté- 
rleur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  1«*.  U  sera  décerné  uo  pri&  de  trois  cents 
francs  à  rantear  do  pe8ne  dont  tl  aéra  liit  ehols 
|)our  le  oonooun  de  oenipoaltlon  moilcalo  de 

1847. 

Art.  3.  Le  poSme  ne  contiendra  pas  plus  de 
irofi  nwrceaux  de  innakquedecaraeilredlff6r«nt| 

cntrecou|t<^!  ie  récitatifs  obliges  on  -limple».  Le 
Cboix  du  sujet  est  abandonné  à  TiospiratiOD  de 
lUnieur,  qui  pourra,  à  son  gré,  écrire  un 


Art.  3.  Les  liltArateun  qui  fondront  < 
penr  robietition  Jn  prix  institué  par  le  prêtent 

arr<»t(«  adresseront,  avan»  !e  1*»  mars  1847,  î«»ur 
travail  au  secrétaire  perpétuel  de  l'Académie 
roril«  <lea  Mieneea,  dea  lettrée  et  de»  beam-aHa 
de  Belgique.  Le  manuscrit  ne  portera  aucune  in- 
dication qui  puisoe  foire  reconnaître  Pauteur; 
il  sera  accompagné  d  uo  billet  cacheté,  conte- 
nant le  nom  de  celul-eL 

Art.  4.  Le  jiigcmrnt  des  po«mp'<  fera  par  la 
clause  des  beaux-arts  de  TAcadémie,  immédiate- 
ment avaui  répoque  qui  sera  Indiquée  par  notro 
niototro  de  Tintérienr  pour  rourertnn  dn  «Ott- 
cours  de  composition  musicale. 

Le  po«me  couronné  sera  remis  aussitôt  au  pré- 
ildent  du  Jurf  du  concoon.  Le  billet  eaébeté  on 
aera  ouvert  que.lor«ioe,le»  concnrrenta  aernot 
entrés  en  loge. 

Art.  fi.  Notre  ministre  de  l'intérieur  (M.  le 
ceote  do  Thons)  en  char|é  de  reidenliott  dn 
prêtent  arrêté» 


603.-30  WLUt  1846.  —  Jrrilét  roytM*  qui 


jÊM  sieur  NiOnatu  {Juin),  dmMOé  à 

Bruxelles,  rur  de  Louvafn,  n"  41,  un  bre- 
vet  d'invention  de  quinze  annéett  pour 
une  chaudière  vertleatê  à  vapeur  ; 

Ju  sieur  Taragola  {Charles),  domicilii  à 
Schaerbeekj  rue  de  Brabant^  «•  64,  lez- 
Bruxelles,  «ut  brevet  d'invention  de  cinq 
«fuiéef,  pourtm  nouveau  papier  à  poUrf 

MiAeur  Nolle  (DOi  domicilié  à  Pmxcl- 
leSt  rue  de  L.ouvnin,  ««>  41,  un  brevet  d'in- 
vetUion  de  dix  années^  pour  des  perfec- 
tiomtemenU  à  un  oppwroU  à  éopeeso' 

sière  fiydraut'que , 
l^novcmifre  184-ii 

A  la  dame  Girardtnt  foMomtâ  4ê  don- 
UOei^  domiotHéo  à  Bruxelles  ^  rue  de 
l'Abricot,  «»  B,  un  brevet  d'invention  de 
dix  années^  pour  un  procédé  particulier 
de  fsArhatkm  de  fieur»  arti/MoUes  en  fit 
de  métal; 

Âu  s'rcur  nubols  (J.  D  \  fabricant  d'ap- 
pareils ,  domictliù  à  Bruxelles ,  rue  de 
Ptandre,  teet.  8,  n»  88,  vii  brevei  iPieqMfv 

talion  de  cinq  nnures,  pour  un  appareil 
destiné  à  faire  de  la  glace  et  à  refroidir  les 
liquides^  vins,  etc..  breveté  d^nven^om  an 
Wrmnce,  en  1845,  pour  qtdnie  an$^  «m /h* 
veurdu  sieur Lahoche. 
Le  titulaire  est  tenu  d'autoriser  les  industriels 
du  pays,  qui  le  loi  denandefont ,  ft  cemtmlro  ol 
à  oBpkfar  |NNur  leur  propto  «onfln  iV 
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dool  U  s*agU.  II  aura  droit,  de  ce  chef,  à  aoe  ia- 
dMBoité  i  r4gl«r  à  Tamiable  oa  par  arbilrafe. 
4u  sieur  Jncquo!  '  F.) ,  domicUlé  à 
BruxeUett  rue  de  la  Btaie^n"  3,  un  brevet 
dPImpartmUoH  de  dix  amtées^  pour  une 
machine  à  comprimer  le*  cuire  foH*,  Aiw» 
veié  d'Invention  en  France^  pour  ^ubuê 
atUt  le  iA  décembre  1843,  en  faveur  du 
ileur  9erê»é»rf.  OMI.  d»  li  aoAt  IMC) 
Ce  brevet  eat  accordé  ft  la  néoia  conditlM 
qm  te  i^eédaal»  eakil  4u  alenr  DnlMia. 


604.  —  19  JUILLET  1846.  —  Convention  pour 
régler  tu  fmeultê  éeeuetèder  etd^eequirlr^ 
conclue  entre  Sa  Majetté  le  roi  des  Belges 
et  Son  J/(esse  Royale  te  prince  électoral 
eorégeni  de  Hesse.  (Monit.  du  10  septembre 
1846.) 

Sa  Majesté  ic  roi  des  Belges,  d'une  part,  et  Son 
Allesse  Royale  le  |iriace  électoral^  con  gcot  de 
Uetae,  d*aaira  part,  «yani  trouvé  convenable 
fix^r  |p5  y>rinci|)es  relativement  à  la  facitlté  réci- 
proque lie  succéder  et  d'acquérir  à  titre  gratuit 
cotre-vllii,  pour  les  tajelt  retpectlh  des  dem 
étala,  al  relativemeat  à  Pexporiation  des  bieos 
de  ces  sujets,  de  l'un  <1e«  doux  (ertiloires  à 
Paalre,ODly  è  cet  effet,  muui  de  leurs  pleins  pou- 
voir». 

Sa  Majesté  le  roi  iIcs  Belge:),  le  sieur  Camille 
comte  de  Bricy,  hamn  <!c  i,Ti)<lr»'«,  officier  de 
•00  ordre  de  Léopoid,  gi  aud-croix  tte  ia  Légioa 
#hoaiioor  do  Flratice,  do  Vordro  d*Btpof  oe  do 
Cfaarln  f\r  Snitii-Michel  de  Bavière,  du  Lion 
aéerlaodais,  du  bauveur  de  Grèce,  de  Lotiis  de 
Howo  Graod'Dveale  et  do  Tordre  de  première 
classe  en  diamauts  du  soleil  et  du  Lioo  de  Pêne, 
membre  du  séoai,  son  envoyé  extraordinaire  et 
ministre  plénipotentiaire  près  Sou  Altesse  Rojale 
te  priBco  éleelaral  corégeot  do  Haaae,  prèi  la 
sérênisjimo  conféilciatiou  Germanique,  à  la 
cour  royale  de  Wortemberg,  aux  cours  Graod- 
DMdoa  do  Bade  et  de  Hesse,  à  la  cour  ducale  de 
IlMfOii  et  près  la  ville  libre  de  FrancfïM,  et 

Son  AUcsjc  Boyrïle  le  jirince  électoral  coré- 
gent  de  Uesse,  son  ministre  d'Étal  des  affaires 
étrangiroa  et  do  te  IfaiiOD  ilcetorate,  te  boron 
Alexandre  de  Doernber^,  commandeur  de  son 
ordre  du  Lion  d'Or,  grand-cordon  de  Perdre 
portugais  de  ia  Conception,  chevalier  de  Tordre 
do  ftatel-Jcaa  do  Jéroialena. 

Lesquels,  aiirè-4  ?'éire  coinmunii|ué  leurs  pleins 
jNNivoira  trouves  en  bonne  et  due  forme,  sMt 
«oovottna  daa  antelea  wivanta  : 

ift.  iav.  Loa  agiota  do  royaono  do  Balglquo 
9mtU*  teaa  av  t.  —  aaim.  1816. 
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jouiront,  dans  i«>ut  le  territoire  de  Pélectorat  de 
HoMC,  dn  droit  de  reeneillir  et  do  iranimetlro 
les  «uccessions  ab  Intestat  ou  tcsfanentefroa,  à 
régal  des  sujets  bessoi;,  et  san^élre  asMijeltis,  à 
raison  de  leur  qualité  d'étrangers,  à  aucun  prélè<t 
vonoot  ou  imiiAi  no  aérait  pa»  dû  par  laa 
nationaux. 

Réciproquement,  les  sujets  hessois  jouiront, 
on  Belgique,  dn  droit  do  recueillir  et  de  trans- 
mettre les  successions  ab  inteetui  00  tftstamon 
taires,  à  t't^gal  des  sujets  belgef  et  «ans  être  as- 
sujettit, à  raison  de  leur  qualité  d'étrangers,  k 
aaenn  préMvemenioo  impôt  qui  ne  aerail  paa  dA 
par  les  nationaux. 

La  même  réciprocité  entre  i<>«i  sujets  des  deux 
pays  existera  |»onr  les  donation*  entre-vifs  et 
ponr  d*attirea  acquiaittona  qni  ao  font  aoua  on 

titre  Iét;al. 

Art, ii.  Lors  dei'exportation  des  biens  recueillis 
on  acquit,  à  quelque  titre  que  ce  soit,  par  des 
beljes  en  HoNO-EIcctoralo  ôa  par  doa  Honola 
.tans  if  royaume  de  Belgique,  il  ne  sera  prélevé 
sur  ces  biens  aucun  droit  de  détraciion  ou  d'émi* 
fraiioo,  ni  aucun  droit  quelconque  auquel  les 
Indigènes  ne  seraient  paaaamfoltla. 

Art.  r/afwlifion  »ii<mentionr>ée  comprend, 
non-feulement  les  dioiu  de  délractioo  qui  de« 
«raient  être  perçus  par  le  Iréaor  puitlic,  mola 
également  tous  lesdroitsde  détractton  Ott  d'émi- 
gration, dont  la  percpptiOn  spr;tit  du  ressort  d'in- 
dividus, de  communes,  de  foudaituns  puldiquet, 
d'arroodiMemeoia,  diilrteteou  corporattena. 

Art.  i.  La  présente  con\e[Hion  est  aj)plicable 
à  toutes  les  acquisitions  futures,  respect ivemeiit 
quant  i  l*otportation,  à  toua  tes  objets  de  bien 
qui  n'ont  pas  encore  été  «portla. 

Art.  r.  t  -î  pr-  «ftiff»  convention  sera  ratifiée,  et 
les  raiibcaiiuni»  sa  seioot  écbangéesdaus  l'espace 
do  deux  noia,  ou  {rtna     al  fairo  ae  peut. 

En  foi  de  quoi,  les  pléoipoienUaires  respectifs 
ont  signé  la  présente  convention  en  double  ori- 
ginal et  y  ont  apposé  le  cacbet  de  leurs  armea. 

Paie  à  Francfort  s/M,  Je  39  avril  1846. 

(fi.  S,)  Signé  eomio  m  Bainr* 

Fait  à  Caaaol,  te  U  avril  1848, 
(X.  S.)  Signé  DoMaaano. 

La  convention  qni  précède  a  été  ralifléo  par 

Sa  Majesté  le  roi  des  f'.r  fFj  :>-  Ir  'îS  juin,  et  par 
Son  Allesse  Royale  le  pnuce  électoral  corégeot 
deBoasotellJointlIiS. 

L'échange  des  ratiflcBIfooa  a  on  Iten  i  Caanri, 
leldjtiiltel  1846. 

Certifié  par  le  secrétaire  général  du  ministère 
doa  oflairo»  étrafféraa. 

Baron  Énu  ta  T*SiacuM. 


m 


è05.  —  4  ADUT  1R46.  —  Arrêté  royal  déiermf 
nant  les  droits  d'entrée  à  pereevolr  sur 
eertainet  marehandises  par  suite  de  la 
convention  conclue  avec  Is  FMUÊce,  (Mo- 
niteur du  9  août  1846.) 

Léopold,  etc.  VoulaDl  détei  niiuer  les  droits 
d*eolrée  i  percevoir  sur  certaines  marchaaiiiset 
par  tnllade  la  emiVMiloQ  «mcfMavee  la  FMbw 

]•  13  d^^ccmliru  1845,  appiourt-e  par  la  lol  dl 
St  Juillet  1S46  (voir  t»lus  haut  u»  547); 


Sur  la  pffopositloo  «la  notra  iniDliira  daa  A- 

aaDce«, 

Nom  avun^i  arrélc  el  arrâioos  :  . 
Art.  f  w.  Par  applicath»  à$  la  «oovaoïlott  OMO- 
tkmoée  ci-doMui,  lea  droitt  dWréa  Mir  lat  ils 
et  tiMUS  de  lin  ou  lU^  chanvre  «««ront  perçut  d'a- 
près U  lableau  «uivaoi  daDs  ie»  bureaux  autres 
fu»  MU»  êltuée  itt  r  ia  /VonlMkw  4ê  têrrt  fui 
ê^patÊ  kt  9ti§l9u§  4»  I»  Fmae*.  * 


OÉSlGNiTIOM  DES  MARCHANDISES. 


nnoiTS  D  E:<iTnEE 


par  Mnrae 


par  «avira» 


PUS  4«  lia  a«  daabwfM  (1)  aMMiaal  a« 


Ecrui. 


r6,000  mètre*  ou  noios  

plut  do  6,U00  m.,  pat  plut  de  12,000. 

plut  de  fS.OOO  m.,  pat  plut  de  34,000. 

plus  de  1i,Qm  m.,  pat  plwdiO  M,MO. 
^plut  de  36,000  mitnM.  


RI     k*    /  6,000  mètres  OU  moint  

niancnit  i  ^    ^^^^  ^^|^^  ^j^.  12,000. 

faqueiquc  ;        j   I  J  iioo  n,..  i  M,  plus  de  24.000. 
^dcgrcque  t                ^^^^  ^  l^^m. 
oaaoK.  VptMd*  86,009  MiiNe  


Tebu. 


^  C,000  mètres  ou  moins  

plut  de  6,000  en.,  pas  plus  de  1  2  (JOO. 
phM  de  li.OOe  m.,  pat  plut  de  24,000. 
plas  dalMOOv.,  pat  plus  de  56,000. 
plwidaM,000  agirai.  


(6,000  mètretou  moins  

i  plut  de  6,000  ai„  paa  plu»  4e  i9,Q00. 
'ptua  de  s. ,  p«t  plaede  14,000. 

|phu  (\g  21  nOO  m.,  pat  plus  de  36,000. 
^plus  lie  5b,U0U  mètres  


Ralan. 


Di     k-   /  6,000  mètre» oa  Boint  

Blanchi.  dee.OOO  pat  plus  de  I^OOO. 
faqHei«iue  y  ^  ,^  j ,  ^  pit  plutde  Î4.000. 
^«legrôque  .  .  yy^,  pat  plus  de  36,000, 
\plttada  80,000  nètrM«  


TeinU. 


rO.OOOnitrctoa 

iK  lie  6,000  m.,  pat  plut  de  13,000. 
plus  de  13,000  m.,  pas  plus  de  84,000. 
Iplut  de  34,000  m.,  pan îdaada 80,000. 
plttsda  50,000  ' 
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178 
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58 
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40 
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70 

76 

îd. 

106 
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80 
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100 

178 

so 
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m 
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ii 
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44 
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40 
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60 

65 

50 

îd. 

foi 
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177 

80 

id. 

335 

33« 

70 
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«i 

66 

90 

id. 

81 

07 

80 

îd. 

136 

Î45 

30 

id. 

«5 

sas 

30 

id. 

wr 

8M 

00 

id. 

70 

70 

• 

id. 

86 

91 

80 

id. 

134 

143 

30 

•  id. 

tos 

317 

70 

■d. 

MO 

87» 

M 

(1)  Le«  fil»  ourdi* «a  olialoa  «t  te*  81*  povroor« 
doàaler  payeront  Te*  nine*  dvelt*  q««  Im  81* 
retors. 

Peur  l'ap^ifi«li»n  de*  droit*  et-desaiu,  «ar  les 


£1*  4*  H»  «i  de  cheBTro  rofen,  «■  «wilUpHewi  l« 
whr»  d«  nètM*  «foe  niawra  lûlomNuaa 

lit!  fîl  ilérl.'iré,  p  li  II.'  uombre  de  bonis  Je  61  simple 
doal  il  i«r«  composé  :  le  prodiiit  détemiaer*  )« 
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ilANB  M  LÉOPOL0  !«•  —  AH  1846,  H*  eOS. 


DÉSIGNATION  DES  MAHCUANDISES. 


UNITES 
•ur  leiqmll*! 
portent 


DROITS 


Poiilf. 

fir.  «. 

100  ktl.  net. 

60  • 

ni. 

80  • 

id. 

136  • 

UU 

141  • 

id. 

SOI  • 

ici. 

267  • 

id. 

987  • 

id. 

397  • 

i>l. 

349  • 

id. 

4U7  • 

id. 

M  » 

id. 

lit  • 

id. 

191  • 

id. 

âl9  • 

id. 

306  m 

ià. 

in  m 

id. 

457  » 

id. 

477  . 

Itl. 

ôo7  • 

îll. 

m  • 

id. 

fê  • 

id. 

116  • 

id. 

146  • 

id. 

167  » 

id. 

aie  • 

id. 

i89  • 

id. 

317  > 

id. 

399  • 

id. 

380  > 

id. 

fis?  • 

id. 

TlâSUS  io  Kb  «n  de  chaovry  (Ij. 


Binnche, 
ni-blaitchc 
ou 

imprimée, 


Toit»  vai*. 


Teinte. 


de  moins  de  8  fil*  «  • 

dcSfii».  

.  de  9  6b  ioclutivemeiit  I  tt  eielrniveneiit. 

M.  12  fils  

(ie  15  fiU  inclutiveroeal  à  16  e&clusiTcmcnl. 

\dc  1G  (ilt  

|de  17  fil»  

f  de  18  «t  19  fiU  

deSOfiU   

k  au-dcMU«  de  30  fils.  


'de  raoiat  de  8  fil*.  •  •  

de  8  fila  

(It-  9  fî!i  inclaaiveaieatàlSexellItivemeDt. 

\e  12  Hls.  ..*••....• 
Uic  13  fiii  ittelttatvcneai  à  18  exclMifeetcitl. 
ido  Iti  fila  

de  17  fila  

'de  18  01  19  fila  

de  30  fiU.  

tao-deMua  de  W  fila  


^de  meintde  6  fila  

de  8  fit,  

idc  9  Ht»  inciuMvcment  à  13  esclutivcmeot. 

de  13  fils  

^dt>  13  fila  încliuivomenL  à  16  escluaiveosenl. 

iàc  16  fil  /  .    .   .  . 

Kl.'  17  fil«  

Uv  18  et  19  SU  -  «    .  . 

de  20  Ris  

LAu-deaaiiadeâO  fila.  


A  iMdelM»  aeaa  diattaelien  de  fia 


«foaaei  laquelle  ce  fil  appartiendra,  et,  par  suite, 
le  droit  i  appliquer. 

Les  fils  li'e^p^ces  ou  de  clam's  différente»  de- 
vront être  présentés  en  douane  par  billes  ou  colia 
aéparcs,  de  manière  qu*ii  a')  ail,  d.ins  chaque 
balle  ou  colis,  que  des  fils  d'une  même  c»pèco  ot 
d*unc  ntême  classe. 

A  défaut  de  ce'.le  séparation,  la  douane  pcrce- 
wa  le  droit  du  fil  du  numéro  le  ploa  élevé  ceo« 
leeu  dans  la  halle  ou  le  colis. 

fient  ctdusivcmont  ouverts  à  Pimportaliou  des 
flli  de  lia  ea     <  iianvre.  lea  bareatta  : 

d'Otteni»  • 
et  de  /'eruiert  f%int]on']. 
£n  verte  du  S  5  des  disposiiion*  parliculièrea 
do  la  tel  d«  85  lévrier  1848*  «ne  qaaaiité  de 


3S0,O9O  kil.  de  fila  «rAUcmai^ne  et  de  Russie  sera 

admise  au  droit  réduil  de  i  loq  ceiuirae»  iei  1  OU 
lugraBOiea,  oonfoniiémeaiA  la  répartition  anuueile 
arrélée  par  (e  fiouvcmement. 

(Dit/'otiliont  particulières.) 

(1)  A  l'avenir,  dan%  t'ftppiicjilion  du  droit  sur  les 
toil»  tout  hl  <j  1  < [  p  iraltra  plu»  ou  moii)^  décou- 
vert dans  r<;*(Mi.-u  tlu  â  millimètres,  sera  compté 
comine  81  entier. 

No  wront  admis  comme  écrut  que  le*  toiles  et  le 
linge  qui  n'ont  reçu  aucun  degré  de  hlanchUnent, 
toii  av,ttit,  soil  a|<t<j>  ir  liv.ajje,  et  ^ttï  ooQierTeal 
la  couleur  prononcée  dt:  I  ecru. 

L*imporlation  par  mer  îles  tuiles  de  Ceute  aerte 
est  subordonnée  a  la  condition  que  tes  mêmes  colis 
ne  renferment  paa  des  toiles  de  différentes  espèces. 


Digitized  by  Cuv^^it. 
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RÈGNB  OE  LÉOPOLD  l**.— AR  U4»,  M* 


DÉSIGNATION  DES  MARCHANDISES. 


UNITÉS 
sur  iMqaellc*  MÛITS-Î 


percent 


TISSUS  delbwdedMovre. 

de  moins  de  8  £!•• 


EcroM. 


Toile* 


de  8  fil*.   

de  9  fil*  inclauvemeot  k  13  eiclMifeaeiit. 

Ide  12  fil»  

I «le  13  filai 
Lde  1«  fiU.  .  . 
Nel7«b..  , 
fde  18  *>i  19  fils 
de  SO  ûU. .  . 
iâU'de 


la  tram»  )  ideMoiM  4e8  «t. 

.   ,  ,  de  8  SU. 

F*"**""  I  Ide  9  fil»  inclusivcottoot  k  18  eicluiiveœent. 

.       ,       .  Blaochet,  IdelSfil»  

deeoulean.|g^^^^l^  jde  13  SUudHe»T«««B(àie  etclamenieBi. 

idelSIIe..   •  *  

|de  17  filt  

fde  18  et  19  fiU  

de  90  fiU  

^■u-deMiM  de  sosie.    «  •   ,  .  . 

dite  trfilli»  j  .uîJJ^ 

Ipour  tenlurc  ou  lillerie  
i  écru*. 
pour  TélemenU.  •    •    -j  .«u^ 

'dc16fiUott: 


Te»* 


éem 


lie  17  His.  .    .  • 
(le  18  et  19  filt.  . 
de  30  filt.  .    .  • 
^d«plaed«9ÉSIe. 


bine 


LioRc  de 
table. 


■  (le  1  n  fils  ou 

|de  17  filt.  . 
de  18  et  19 

I  <Ie  20  fiU.  .  . 
,de  plu»  de  SO  fiU. 


Sera 


rde  16  fils  ou  moine, 
ide  17  filt.  .    .  . 

lie  18  rt  19  filt.  . 
|de  2U  fils.  .  .  . 
Ld«  pin  dt  sosie. 


bUno 


rde  16  Sb  en  moIm. 

de  17  fih 

18  €l  ï\i  Bl*.  . 
I  de  20  fil».  .  .  . 
[de  plue  de  SO  SU. 


* 


FlèQM4«lfai|trto 


Mûuchoin. 


à'oidt. 

100  kil.  net. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
Id. 
id. 

id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 

id. 

îd. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
!d. 
id. 
id. 
id. 

id. 

id. 
id. 
id. 
U. 

id. 

id. 

id. 

id. 
M. 

id. 
id. 
ifl. 
id. 
Id. 


Tiaeot  épeit  pour  tapit  de  pied,  eo  fil  de  li»  ou  de  chauvrc  iciuu,  de| 
do  S  Sb  «m  S  nUlnièlfWi  


100  Ul.  net. 


M. 


fr. 

90 
iii; 
146 
167 
816 
889 
317 
380 


537 

«S9 
15S 

. 

S4i 

381 

439 
487 
SO» 

605 
887 

60 

90 
818 
322 
364 
867 
287 
897 
3V2 
467 

417 
457 
477 

m 

817 


380  40 
344  40 
360  40 
410.40 
fi«S  4S 


680  40 
9B0  40 

M<mv  dfolt 
aiii-  le"  liuuB 
dnr'.l  rl  1rs  s./iUt 

("formée*  vl  le 
dixiimt  entât. 

Hèmeadreita 
qtteUloilt,!». 

Ion  l'i 


>s 
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dam  le 


U£61GrtATiON  DES  MARCHANDISES. 


murés 

•or  laa^llat 

portent 
liia  MMHva. 


DKoiTi  o'Bnaii. 


FILS(1). 
Daluae. 


{^rut,  ni  lor«,  ni  teints, 
lert,  défraÎM^  Uendu»  on  teint«.  . 


c 

3 
S 


II 

i!  s» 


ten». 


/  6,000  Œ 
iplut  de 


mèlret  ou  moi  m  

6,0<M>  m.,  p«t  plu»  de  19,000. 

lpluid«  12,000  m.,  pa.  pNi»  dr  ■Ji.OÙO. 
pin*  de  S4,000  m.,  pu  piiude  36,000. 


Blanchît 
(à  ^nd^ue 

que 

ce  mH. 


6,000  mèlret  ou  noiii»  

'pla«de  6,006 m.,^  plut  do  IS  OOû 

jplne  de  1t,066  n.,  pas  plM  de  84,000. 
ploade 94,660  m.,  pet  pis*  à»  86,000. 
k|ilM  de  86,060  «èlree  


TeiaU. 


6,000  mitret  on  noint  

'  plut  de  6,000  n.,  pat  plut  de  19,000. 
.pitttdii  li.OOO  tn  .patplutde  21  (  00 
pin*  de  34.000  m.,  pet  pliu  de  30,000. 
[plM4*86^MèlNa,  


PeUe. 
tOP  Mear. 

Ilr*  «. 

45  > 
60  • 

Juqa'k 

An  ddà  d« 

■niioot  de 

t  ■ilIlMM 

Ml- 

UeiedeUI. 

fr.  c. 

fr^c. 

fr.  c. 

lUu  kii.  bmt. 

17  60 

99  70 

33  75 

:  1 
««. 

96  40 

88  88 

106  kil.  aet. 

46  86 

106  kll.  hmt. 

100  k!T.  n«t. 

65  25 

75  85 

id. 

76  • 

104  85 

119  35 

M. 

88  80 

188  85 

«84  «8 

f66  til.  W. 

98  66 

48  80 

101}   kil.  net. 

51  55 

100  kil.  brut. 

39  60 

100  kil.  net. 

55  70 

(>~>  "t'y 

id. 

61  31 

87  55 

100  65 

»d. 

109  90 

137  00 

155  75 

M. 

188  » 

«89  66 

968  88 

100  kil.  brat. 

30  60 

100  kil.  ne*. 

51  50 

57  45 

id. 

50  60 

63  30 

69  65 

.  M. 

71  80 

99  80 

103  30 

M. 

118  70 

lil  60 

156  05 

id. 

168  > 

«88  88 

i88  SB 

(1)  Gee  ■arehaiidÎMS  ne  eeroot  edi 

droit»  rédniti  qu*-  pour  autant  quVIIci  aient  ilé 
importèet  par  la  frwnlière  eulre  la  ficlgiquti  et  It 
fraace,  d'Adiakerke  à  Aubange  incluiivemeoU 
{DiêpoM^na  jmNhuiièrm»,} 
(9)  LeefiftMrdieaa  ckalo*  «t  lai  IHe  pe«r  «ai^ 
donnier  peyanat  let  Méinai  droHi  ^oa  lâe  8b  la- 
tori. 

Pour  Tapplioation  det  droite  ri^etiot,  tur  l«« 
8k  fia  lia  et  de  chanvre  retort,  ea  aMltipliera  le 
■ombre  de  nitret  quo  netoroKn  nn  kilô^remeM 
da  fil  déclaré,  par  le  nooabre  àf.  bout*  île  fil  sien- 

!>le  dont  il  tera  coapeaé  :  le  ptedait  déterminera 
a  clatie  i  laqueila  aa  81  apparllaailra,  al  par  «alla 
la  droit  à  applimar. 
Iiaa  81a  d'etpaaa»  aa  de  «iattet  dilléreiitM  de- 


▼roBt  éire  prdteatd*  ea  daveaa  per  balla*  e«  eelb 

M'i'sri'':,  (le  manière  qu'il  n'y  ait,  ilant  chaque 
b«lle  ou  coli*.  que  de*  âls  d'une  ni«ime  espèce  et 
d'une  oKime  ciaate. 

A  déCanL  da  aatta  aéparatiàa,  la  daaaaa  parea 
▼ra  la  draîtda  8t  da  nimdfa  le  piM  dleré  eeateao 
dent  la  balle  ou  le  r  i<fis. 

Sont  «seluai veinent  ouverlt  à  l 'importation  det 
8ie  da  lia  ai^de  cbanvre,  laa  baraani  s 

de  Quiévrain  (tlation), 
de  Courtrai  (tlation), 
de  M«nin. 

(JM^«liiM  jMTffealttrw.) 


Digitized  by  Gopgle 
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DÉSIGNATION  DES  MARGBANDISEI. 


IMTKS 
*ur  les(|uoUe» 

m  DMITl. 


nom  tHunU. 


1 

Ju»qu'h 

c«  de  t  mil- 
iMMUdckil. 

detkS 

niiliant  de' 
kil.  inrlusi- 
««Btnt. 

Aa  d«1k  de 

3  milUoat 

kilo^ran. 

FILS  d«llD  «a  de  ohtavre  Murmt  tm  kito^r. 

♦ 

Pri4«. 

fr.  e. 

ir..e. 

h, 

#4,000  ■MrmmiBOint.  

1  pim  d«  0<000  B pu  pl»  4e  li.600 . 

/             ,\pln»  ii<!  1  2.000  ia.«pupluf  de  31,000. 

&           '  |pli»d«M,000  nèlriM.  

100  kil.  brut. 

i.l. 

100  kil.  nel. 
id. 

lU. 
id. 

91  f  0 

39  GO 

69  70 
158  60 

m  80 

52  55 
90  70 

195  65 

49  85 

59  » 

loi  20 

1  OO 

317  15 

1  Blanchit  16.000  tcètret  oïl  Miaiiit. 
1  /  Tili   ;  plu»      6.000  m.,  pat  ptot  de  12,000 

J              J  plut  de  24  .000  m  .  |>a»pl|lB4«S6,00tt. 

100  kil.  brut. 
100  kil.  net. 

id. 

id. 

u. 

id. 

4t  80 

57  10 
90  70 
140  40 
017  70 

54  15 

72  30 
118  • 
188  85 
260  75 

60  30 
79  90 
131  65 

208  50 
28i  25 

1              / 6,000  mèlret  ou  EBoînt.  

1              Iptutdc  6,000  m.,  pat  pttft  de  12.000. 
\  Tlitlf.  /plu*  do  12,000  n<..  l'ùi  jluide  24.000. 

i  plaadeM.OOO  m.,  pat  plu»  d«l6.000. 

• 

irl. 
i.l. 
id. 
ki. 
id. 

5?  M 
67  60 
101  20 
160  • 

o«  io 

64  40 
ëO  20 
122  30 

m  oâ 

091  05 

70  20 
86  50 
l.li  70 
203  SS 
963  05 

SAMLLBHBNTS  BT  TiTBHBRTS  (1)  (  nenfc.  .  . 
&  riiMi|e  d'hoMiiMt  «t  d«  fcmtt.     (Mipfort^.  . 

100  fr. 

id. 

io  » 

0  • 

id. 

10  » 

TISSPS  4»  •ote»,  «date  —  imgnmft (1)  (»>.       .  . 

100  Ul. 

tlO  m 

TISSUS  d«  laine  (1). 

Draps*  «Mioairt  et  autre*  liauM  aimUrire»  eà  le  Uoe 
4eâhie(8). 

Cealinoft,  eairooack,  duffeU,  liraUinet,  frttet,  ker- 
Mji,  baiei,  courerlurM  et  ntret  tkaaa,  lewds  ei 

100  kH. 

190  » 

:     rui  ou  VlmW.  •  , 

id. 
id, 
id. 

187  50 
934  > 

901  i$ 

0 

(\)  Cet  mapdiaadiMS  M  aeroat  admitet  aux 
droit»  fdduite  ^Êm  peur  «miaat  «l'cilet  aient  4i4 
i«pert4eB  per  n  fir«iitière''eatre  le  Belgique  «t  le 
Fmoee,  d*Adlekerke  k  Anbanf^e  inclutivemcnl. 

(DispotUiont  pariieuiièret.) 

(3)  Le  droit  réduit  ne  «'applique  qu'aux  tii»us 
de  coton  teinta  ou  impriniéa,  dont  rorigtoe  fren« 
faîat  e  414  Jiwai4e  eenConMeient  en  dufeeitiew 


preaerile»  e«  à  pre«orire  per  le  aainiatre  de«  S- 
naneea.  iDitpatUioM  pmrttmiiièt^i.) 

(9)  Cea  tiaaaa  nwiMil  lemni»  cai  dreila  ■olm'la, 

o]-)i^  il»  Noni  .ifTiMiirliii  lie  la  (lirtaxe  de  9  ou  6  3/4 
p  <•.  H\<je  |>.ii  i  ai  rt-ti:  royal  du  27  août  l(i38t  «n 
verdi  il.  la  <li'|><  «iiion  partîcnli^  C  de  It  loidii 
7  evril  de  la  même  année. 
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niSIGMATIOM  Vis  HARGHANDUIS. 


UNITES 
•ar  leaqudlet 


ut  D««m> 


nsm  ie  lia  M  de  di«mTr«  (I). 


'i9  noiiN  (l«8  ftla  

<le8  fîli.  

(le  9  fil*  inclusiTenent  à  19  escluiiveneot. 

de  18  fiU  

Ida  13  fiit  iadttMtreiMntà  16  «xcliitifemcnt. 
^d«t  16  m*  

!>  17  fil».  •<•.••■•.• 
file  IR      19  BU  

(le  iO  fit»  

i«a-dMM$deSA  Alt  


2S 


00 

imprimée. 


'  de  moins  de  8  fttl»  ••>■•••. 

de  8  fil»  

d«  9  SU  inetnaWMMal  è  If  «s«tMl«MMtit. 

[de  19  fil*.  •  

Ide  13  fil(  iocIoiivemeotilS  esclutiferorat. 
Lde  16  fil*   . 

de  17  fil*.  

fdelSel  I9tl  

de  iO  fiU  

,  au-(le»*iu  de  30  BU.  ....... 


Teinte. 


1 


'  de  moiqt  de  8  fiU.  •••'•««.. 

deSau".  

I  de9  fil»  ieclotivement  A  19  excluiivemeni. 

de  19  fiU  

'de  13  filtiiieliiMVMB«ilàl6«ieluiî?«beai. 

id«  ie  fil»  

IdelTfih.  

'iU'.  18  et  19  lu  

de  iO  61»  

laD.d«MMdeS»6b  


•2  il 


A^matela**  *•»•  dlttlneiiMi  ée 


5  a 


«ko 

•s- 


'  de  moioi  de  8  fil».  ......*. 

de  8  fil*  

I  de  9  fib  iaclatifeoM»!  à  19  «lAleMf  eeient. 

de  11  €1  

!  de  1 3  fi I  *  iachNiveneal  à  16  «kd^tWeaien  i 

^de  16  filt  

•le  17  fil».  

'del8ei«9tt*  

de9tfil»  

ideMtb  


^  e  % 

ftr. 

0. 

m 

fr. 

IM  kif.nel. 

80 

■ 

«0 

• 

id. 

36 

* 

80 

a 

id. 

65 

• 

13b 

• 

id. 

75 

* 

144 

■ 

id. 

105 

20t 

M. 

180 

90T 

« 

la. 

•e  ivA 

170 

id. 

1H0 

■ 

M 

id. 

3i5 

• 

343 

• 

id. 

860 

■ 

407 

• 

id. 

id. 

75» 

■ 

• 

id. 

130 

191 

• 

•  a 

id. 

180 

919 

id. 

910 

800 

id. 

300 

417 

•d. 

340 

457 

» 

id. 

360 

477 

• 

id. 

450 

567 

m 

1  1 

id. 

700 

817 

» 

id. 

00 

90 

• 

id. 

7i 

MM» 

116 

• 

-  • 

id. 

85 

146 

id. 

98 

167 

• 

id. 

no 

^'16 

• 

:  1 

171 

40 

389 

id. 

200 

• 

517 

S 

id. 

311 

T5 

339 

• 

id. 

963  50 

380 

id. 

490 

• 

887 

• 

id. 

189 

• 

• 

id. 

• 

90 

• 

id. 

7* 

• 

m; 

• 

id. 

88 

> 

146 

■ 

id. 

M 

• 

107 

» 

id. 

190 

» 

316 

id. 

171 

40 

289 

• 

kl. 

300 

317 

id. 

SU 

75 

339 

id.  ' 

969  50 

880 

• 

id. 

4M 

• 

887 

(1)  Ce»  marchindiie»  oe  «eroni  ailmiie»  lu» 
dMie  r«d«H«  qee  povr  aeient  qu'elle»  aient 
importée*  p«r  la  frontière  entre  le  Bdfiipe  el  le 
France,  d  Adiokerke  A  Aohan^  IncIvaiVeneHt. 

(Di>/"-'ir/î{>iiJ  parti'-ufscrr.t  \ 

(9)  Poor  rappitcaiion  des  <lro)(«  (iu  turif  tpécial 
eWrent  eus  liiMi  de  lin  on  de  chanvre  d^rifiae 
français,  on  comptera  le  nombre  de  fil*  contean 
d«n»  l'napeee  dectnqmilUeiMre»  «or  quatre  petel» 


difffreota  de  la  largeur  du  Hmu,  et  ta  fraction  de 
fil  ne  «ara  prî<«  pour  fil  entier  qe'evIeBt  ^*eit« 
«e  retrenvere  treia  feia  anr  qnaire.- 
Fleeereaiadaria  eoemiederea  que  let  teitea  et  le 

lir  -c  i  n'.int  t  ' ru  aucun  itejrc  ili!  Idaiii  îilmcul, 
toi(  avant,  »uîl  après  le  li»tagu,  cl  qui  conservent 
It  eeuTettr  prononcée  de  Técru. 
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KtGlIB  DE  LtfOPOLD  I**.  —  AR  1M6,  lf«  «05. 


DESIGNATION  DES  MARCHANDISES. 


»BOm  O  BRTIIBB. 


TISSUS  d«  lin  Ml  dv  «liuvr«  (1). 

S    5?/  . 

^  1  — '/  /<îe  moins  de  8  fiU  

^"Érl  I  de  8  fil»  

^       1  9  fiU  iocliuiveiiMUt  k  12  excluiiveneot 

S  e  o  1  Blaoeiies  Idetflin*  

§  9  S  /mi-bUnchc«  Jde  13  fiU  iaclaiifWMBlil$«scI»iT6Mat 

I  •  \      ou       \del6  fil».  .  , 

I       J  imprinéM.  ide  17  fiU  

5*B«ô|  fdel8etl9fiU  

«     •  f  I  d«  20  6U  

:Ë§§I  \M-d«HOidtefOfib  

Toîîe    (Gro«lèrea!.e.rcnn.  !   !  ! 

oroi»ée.  j  r>^,:i     i  pour  lenlurc  ou  lilcric  

l  GovUk.    r^eru,.     .  . 

de  moÏDii  (Ifî  16  iîU.     .    .  . 

de  16  fils  

iiie  17  fil< 
V«  «Sel  19  fiU. 
fdAMflIf. 

Ouvragé.  ^ 

^dn  moint  de  l60t. 
ld«  16  fi\é, 
JdelTfllt. 

*'«»*'-\del8«tl9fil. 
)  de  20  fils 

LiDfc  de   /  ^  ' 

I4«i6ini.  

^  ;de17fiU 

\  i\c  18  et  19  Sb. 
f  de  20  fih 

\  de  plu»  de  20  filt  

'  de  œoitii  de  16  fils, 
jdc  16  fils. 
JdelTfiU 
■'•*»«Mde18et19fi|. 

lit-  20  fi 

Lde  plus  de  30  fils.  . 


Ptoidt. 

iOO  kil.  net. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 

id. 
id. 
id. 
id. 
id. 

it?. 
id. 
id. 
id. 
id. 

«id. 

id. 

id. 
id. 
id. 
id. 
id. 

id. 

;>i. 

id. 
id. 
id. 
id. 

id. 
id. 
id. 
iJ. 
id. 
id. 


fr.  tt. 

M  • 

108  • 

150  > 
173  - 

225  . 
521  40 
370  • 
391  75 
487  50 

m  • 

so  • 

60  . 
i49  50 
265  > 
817  50 


160 
150 
170 
160 
S» 
S50 

317  50 
806 
840 

360 
450 


160 

180 
204 
2l« 
270 
420 

817  SO 
360 
408 
432 
540 
640 


fr.  e. 

120 
152 
211 
242 

439 
487 
509 
605 
007 

60 
90 

S22 
312 
364 

26T 

287 
397 
841 
407 

417 

467 

477 
567 
017 

3:20  40 

314  40 
356  40 
410  40 
500  40 

SOO  40 

548  40 
572  40 
680  40 
960  40 


(I)  Ces  «nveliaRdÎMt  m  «eroot  admises  aox 

droU<.  rt^dtiits  que  p('iir  autant  qu'elief  aient  été 
importées  par  la  fntni  id  i-o  entre  la  Belgique  et  la 
FrUeOf  d*Adinkerke  à  Aulutoj^e  inchisi vi-mi  n t. 

{Disposilioru  particulières.) 
(1)  Pour  1*a|ip1leaUea  des  droit»  du  larif  >p<5cial 
îiffi'rfril  aux  tissu»  <1e  lin  ou  de  chanvre  d'origine 


d  i  fFéreats  d«  la  larfMr  du  tiiio,  «t  U  fridion  da 
fil  ne  «era  prise  pour  fil  entier  qu^aulBOi  qu'alte 

se  relrouvcr«  trois  fuis  nur  quatre. 

ISc  seront  admis  comme  écrus  que  le*  loite»  et  le 
linge  qui  n'ont  reçu  aacua  degré  de  bianchimeot, 
■oii  avant,  soit  après  le  lissage,  et  qai  oooaenrevt 
la  eOttlaar  prononcée  de  récru. 

{Dupo$Uioni  parUculièret.) 


Digitized  by  Gu. 


HtoNB  DB  LiSOPOLI»  AN  1846,  ri<>606. 


475 


UNITÉS 

DéSIGHATION  DES  MARCHANDISES. 

aar  letquelles 

porleat 
ua  iitoin. 

BIOIIS  l»*ISTSti. 

TISSUS  de  lia  mi  de  «Imm»  (t). 

Peidi. 

PiècM  de  liagerie  oeaniet,  dmtm  om  iricil1ei«  

m 

Même  droit  qaa  ka 
tMiot  dont  dlM  aMt 
foriiié<>»  et  la  tilJlMft 

|en  tu. 

ISO  m.  Det. 

1    Mémo  droit  que  la 
^  toile  teloa  l'aspic*. 

Tisius  (^pais  pour  t  pi-  «le  pk-d.  en  fiU  Je  lin  ea  de  eliemvn 
leioU  de  oioios      s  his  aam  5  millimètre-*. 

iJ. 

fr.  c. 

49  50 
.  tr. 
S 

4 
4 

fr.  c. 
75  » 

(  Selia,  taSsU»,  velew»  de  aoie,  robaM  et  aatret.  . 

TISSUS  ) 

kilcfr. 

iU. 

e* 

VINS  par  mer  el  par  terre,  en  cercle  oa  en  fttUîlles  

l'hectolitre. 

Ml. 

s 

s 

5S 

Art.  3.  Le  iraniit  des  fils  el  liMua  de  lin  ou  de 
«iMDTre  n  deatinaUoo  de  la  Franee  «at  probIM. 

Ar».  4.  Lf?  traiisil  des  ardoises  origiii.iires  de 
f  raoce  est  «ffraocbi  de  tous  droits,  saos  distinc- 
tloo  de  modea  d«.trana|iort  ni  des  voies  par  les- 
quelles il  s'eCbelve. 

Art.  5.  La  r<?ductlon  de  7  p.  c.  du  montant  de 
TacciM,  accordée  par  Part.  3  de  la  loi  du  5  jan- 


Tier  1844,' sur  le  sel  marin  brut  de  France,  eat 
perKe  à  19  p.  c. 

Art.  6.  Le  droit  d'acciie  sur  lei  vint  de  France 
est  fixé  à  17  fr.  89.  c.  par  hpcfolitre. 

Art.  7.  Le  présent  arrêté  sera  obligatoire  le 
It  du  «M»la  d*aoAt  eooranl. 

Noire  ministre  des  finances  (M.  i.  Ilato«)«at 
chargé  d*en  aaeurer  reiécuiien. 


606.  —4  AOUT  1846.  —  jérriiê  n^tUaceoT' 

dant  ta  concrsuion  de  ta  route  du  pont  du 
f  at-Benoii  au  vUta^  de  Éody.  (Mrait.  du 
lOJuilietlSiS.) 

Léopold,  etc.  Revu  notre  arrêté  do  31  mars 
1S46,  qui  a  dderélé  la  construction  dans  la  pro- 
▼tneede  Liège,  par  foiedaeoikeeMion  de  péagea, 

d*DDe  route  ^'étendant  du  pont  da  Vat-Benoll 
sur  la  Ueuse  au  village  de  Hody  j 

V«  lepracia-rerbal  derMQiidieMIon  delà  con- 
cession de  la  2<  section  de  cette  roule,  comprise 
entre  le  hameau  de  l.ize  et  le  village  de  Hody, 
dresaé,  le  30  juin  1846,  par  le  gouverneur  de  la 


(1)Cea  narchandiaea  ne  «eront  admises  aux 
«Ireits  réduits  que  pour  aataot  qu*e1l«i  aient  été 

împortrcî  par  la  froniu" n:  entre  la  Belgique  et  la 
Fraoc«,  «l'Adinkerke  à  Aubange  iadostveBoat. 


province  de  L*ége,  duquel  11  r^nlla  qîi*mie  aenle 
soumi  sian  a  été  présentée,  cl  quVIle  e<it  souscrite 
par  les  demandeurs  en  concession,  les  steura 
baron  L.  de  Waba  et  eonaorti; 

Vn  les  dispoAilians  MgfaloilToa  et  réglemou- 
taire*  sur  fa  matière; 

Sur  ia  proposition  de  noire  ministre  des  tra- 
nnx  pobllct, 

Ifoua  arona  arrêté  oi  arrltona  z 

Arl.  l«r.  Est  acceptée  la  soumission  souscrite 
par  les  sieurs  baron  L.  de  Waba  et  cooaorti,  le 

30  juin  1846; 
En  cooeéqueDce,  toadita  aleara  baroo  L.  do 

Waha  et  cnn'sorE*^  >ont  iK^chiriV^  ronccuRioDiiairea 
de  la  It*  secliou  iif.  la  roule  s'éteodaul  du  |M>nt 
dn  Val-Benoit  an  vtu.«{,'e  de  Hody, comprise  entre 
le  hameau  de  Lize  oi  Hody,  pour  un  tmae  do 
quatre-vingt-dix  ans  et  moyennant  l'a!!oraijon 
des  subsides  stipulés  au  cahier  des  charges  de  ia 
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Art.  9.  Notre  roinutre  des  traraux  publics 
(11.  de  Bavay)  est  chargé  <i«  Teiéeulioa  du  pré> 
Miit«rr6ltf. 

«07  4  M«T  1846.  —  jtrréiê  re^ûléilm-mi' 

mlnrrjit  (' emplacement  fie  la  s!<rfu9  (ht 
prince  Càarlet  de  Kfrraine*  (Moait.  du 
t1  «oAl  1846.) 

LéOpold,  etc.  Vu  DOS  aiTété»  du  30  mat  1835 
«t  dtt  t4  décMabPf  1849,  ton  deux  ntatifa  ao 
rAMMtManeiit  d«  1»  aUlae  dii  due  Charim  de 

Lorraine  { 

Vu  Pavis  du  eonaeii  communal  de  Bruxeile*  et 
caivi  d«  la  cootaiiasiott  royato  dat  awmunMiù 

lur  le  choix  d*unemplacenicoi  pour  cette  statua} 
Snr  le  rapport  de  ootra  ministre  de  l*inté> 

rieur. 

Nom  avoua  arrêté  e I  arrétona-  s 
Art.     La  tfaiM  du  due  Cbarlaeda  Lorraine, 

dont  1?  T! i.:i])l;î?'  tTit  rit  n  été  ofdODné  par  le  pre- 
mier des  deux  arr$(és  susdits»  sera  érigée  au 
centre  du  basain  vert*  an  Pare. 

Art.  3.  Nptre  ministre  de  INotérieur  (H.  do 
Theux)  est  ebarg é  de  l*exécQtioii  du  présent  ar- 
Ht4. 


608.  —  4  AOUT  1846.  —  Arrétéi  royaux  qui 
JÊM  afoifi*  CAauérm  (Jm»'MMM'Jo' 

teph)y  domîcJlié  à  Bru  rpffrs.  rur  du  Midi, 
n*  S,  chez  le  sieur  Ficari,  avocat^  un  bre^ 
«ff  dt'i«tmif/oit  de  quinte  anniest  pour  «n 
appareil  propre  à  insuffler  unê  quantité 
d'air  régutièrt  mUr$  lêê  wtfiuêi  du 

dm  elêw  UtûTti  (/«/«a)  ftH^  Higéithw 

civil,  domicilié  à  Bruxelles^  rue  de  Namur, 

n°  5,  un  brevet  d'invention  de  dix  années, 
pour  une  nouvelle  construction  de  four  à 

Au  si  rur  Herette  (P.),  dom'cUiè  à 
Bruxelles,  rue  de  la  Violette,  n"  4â,  un 
brevet  de  perfectionnement  de  neuf  années 
et  neuf  mola,  pour  des  perfectlotmemtnl» 
dans  frr  construction  des  trombones; 

Au  sieur  Norie  {Uenrjr)  ^  domleUié  à 
BmaeOe*^  nre  d»  ta  MmUagm  de  ta  Cour^ 
«•  T4,  un  brevet  d'importation  de  dix  an- 
ttees,  pour  ffrs  pprffctinnnfmenfs  dans  tes 
procèdes  d'éclairage  au  mojren  du  fluide 
éi9eMqu0s  8f«Mi/#,  tfft  ÎHandê,  pow^a^ 

torzp  fins,  le  1S  décenhrr  1«45,  an/lnsaw 

des  sfettrs  Qreener  et  Straite  ; 
du  êhur  MdlfwJHM,  dmkm  é 


-  AN  1848,  N"  607-669. 

BruxeUrs,  rue  de  la  Bécassine,  chez  le 
sieur  Aaej  mackers,  son  mandataire^  un 
^nevof  s^bs^orfathn  de  quoiana  sumé&t^ 

pour  f.'?3  prorâdr  pour  le  trnitnnpn!  des 
oxjdes  métaUigues  ou  de  leurs  composés, 
pomr  tequet  te  eteur  Chan^  a  dtmaiidi  en 
France,  un  brevet  d'InvêttUtm  da  qubut 
ans,  te  15  nuil  démit  r. 
Le  titulaire  est  tenu  d'autoriser  les  induuriela 
du  pays  qui  le  lui  demaoderont,  i  employer  pour 
leur  propre  compte,  le  procédé  dont  il  s*agit.  Il 
aura  droit  de  ce  chef  à  une  indemnité  à  réfier  A 
ramiabie  ou  à  fixer  par  arbitrage. 

Au  sléur  rate  {John),  ddmfûltli  à 

BrvTfUfS,  hôtel  dr  Croenendnr!  chez  le 
sieur  Dixon ,  son  mandataire ,  un  brevet 
d'importation  de  dix  années  pour  des  per- 
fnUoÊmewmdâ  dame  tes  fMtê  brevetés  en 
Angleterre  pour  qvntorte  ans,  le  S  oetih 
bre  1845,  en  faveur  de  l'impétrant. 
Ce  brevet  cM  aeeerdéa  i  la  Baéne  eoodition 
que  le  précédent. 

Au  sieur  Danrè  {George),  domicilié  â 
Bruxelles,  place  du  Gmnd'Sabton^  n»  i^u, 
'eUe»  te  eleur  Stœ^l^  son  masulataire,  mm 

brève!  d'importation  de  //untorzc  année*, 
pour  un  appareil  de  production  et  d'épurof 
ffofi  du  ga%  ePéelalraffe,  pour  tequêt  tt  m 
demandé,  en  France,  un  brevet  d'inven- 
tlon  de  quinze  ans,  lê  S  Juin  1846.  (Moait. 
du  15  août  1846.) 

Ce  brevet  eat  aeeordé  8  la  Bdoae  eondttfooqao 

les  précédents.  Le  titulaire  est  tenu  d'autoriser 
les  induitrip!»  d*t  p>^y«,  à  roustmira  et  i  cm* 

pluyer  l'appareil  dout  li  s'agit. 


188.  ->  6  AooT  1846.  —  Arrêtés  du  mimisire 
de  l'intérieur,  fixant  touvtrture  de  ta 
ekasse  dans  les  diverses  provinces  de  la 
manière  euluasite,  (Moait.  dea  11  et  li  aoAt 

lg4ô.) 

Dans  la  prorinco  d*Aavart.  .  .  au  S6  aoûL 

DeBrabaut  aa  19  — 

De  la  Flandre  oeeidettiale.    .  .  au  18  — 

De  la  Flandre  orieoiale.   .   .   .  ml9  — 

f>e  HainauL— 1'"  Pour  'a  pa.  lieai- 
Luée  sur  la  rive  droite  de  la  Sambre.  au  86 

1»  Pour  la  raiio  de  la  pioviMa.  an  18  — 

De  Liège. —l"  Pour  la  partie  située 
snr  la  rive  (gauche  de  la  Meuse  et  f 
compris  le  territoire  de  la  viUe  de 
Uésa.  att18  — 

8»  Pour  l3  partie  sitnéo  anr  la 
droHe  de  cette  rivière.  .  •   .  .  .  au  88  -> 

Datlaibonrf.    •  •  *  •  »  >8nM  — 
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De  Luxeinf)Onr^  «tt  M  — 

De  Namur.  —  lo  pour  Ui_partlt 
•iinét  mtr  la  rift  droite  de  ta  Vente 
'  «t  eniff  lc«  rivièret  d«  Sombre  el 

Meuse  90  96  — 

S»  Pour  la  partie  lituée  sur  ta  rive 
fancbe  de  «e*  rivMret,  et  y  comiirit 

toiille  territoire  de  la  viîlr-de  N.imur.  .iu  f9  — 

ToiiU-fui»,Ia  chasse  aux  cliicui  courant»  etaux 
Chieo*  lévrîrrt  n'est  permise  qu'à  dater  du  tSdii 
nioiade  leptembre  prochain. 

Touto  c'pèce  «le  chasse  en  plam»»  pro^^i- 
toiremcpt  su>{»eoiiue  dao«  |m  coiAoïitucs  doui 
le  territoire  sera  eDtièremeot  couvert  de  neige. 

Par  arrût''  du  mioiatrv  de  Pinténeur  du  8  de 
ce  mois,  ta  chasieau  c<ti)<^i'  d'eau  dans  les  marais 
eit  |iermi»e  Uaos  les  provinces  de  la  Fiaadre 
orientale  «l  du  l.iivea»boarg,  à  dater  du  10  ao6t* 

610.  —  9  kQm —  Arrêté  royal  QutorU 
ëant  l*étaèit*49meni  de  itt  iqctétémiûinym» 
•u-^  h  nu  foiiriieAux  de  H<Hirp«Mttr-8ambr«. 
(Muuit.  du  ti^oùl  ISie.i 

Vu  l'expiîdîîion  ci-annex^e  d'im  pnbtic 
passé  le  31  Juillet  18i6,  par  M*  Armand  Plelain, 
notaire  i  Mona,  acte  renfermaiit  lee  atatota  «le  la 
société  anoojaie  dite  compagtUB  ûnorirme  des 
hauts  fourneaux  de  Hourpes-gur-Sambre, 
pour  Péiablissemenl  de  laquelle  on  demande  la 
•anetloo  preicritc  par  i*ari.  67  du  Code  de  com- 
merce ; 

Vu  les  art.  S9  et  suivants  dudit  Code; 
Sur  le  rapport  de  notre  mlDistre  des  aihtres 
diréofèrea. 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  1»'.  L'établissement  de  la  cociéié  anonyme 
dite  compagnie  anonxtne  de*  luiut*  four- 
neaux de  Beurpe*-*ur-Sambre  est  autorisé, 
ei  tes  statuts,  tels  qu'ils  sont  renfermés  dern 
l'acte  public  dti  91  Jotilet  1846  prêçllé»  aout  ap- 
prouves. 

Art.  S.  Les  aotoristilon  et  aitprebalioa  sut* 

dilet  sont  accordées  ^.^u»  préjudice  des  itri)ils 
des  tiers.  Nous  nous  réservons  de  retirer  ces  au- 
torisation et  ûpprobation,  en  cas  de  violation  ou 
de  noD-esécollon  dea  ilatota  de  la  lociêté, 

Kotreminutrc  dp*  affaires  étrangères  (1^ .  A.  De. 
ehampsj  est  charjfé  de  l'exécution  du  présent 
arréiê, 

Par-devanl  maître  Armand  Ploiaio,  nol^re  i 

Mofii,  ,THsi5té  des  témoins  ci  apr?»  nommée { 
Furent  présents...  (Suivent  lesnonif.) 
Lesftt^s  ont  déelare  déposer  entre  i«t  mains 


du  notaire  soussl(,'né,  ponr  lo  rfvh'tr  r^n  |i  formr 
authentique  en  Belgique,  le  contrat  de  la  société 
anooyme  |mss4  entre  tes  fadlvldus  el^desms  dd- 
alfoês,  deraot  maître  Fonld  et  son  collègue,  o»> 
tatres  ft  Paris,  lesdits  Joursdix  eifytiaforze  judiet, 
eni  e|;i»irc  à  Mon»,  pour  l'cxpioiuiiou  de»  hauts 
fourneaux  et  tvrges  deHourpes-sui^Sambre,  dla- 
trict  de  Thuin  ,  arrondissement  de  Cbarleroj', 
pi'ovincc  de  Hainaiit,  sous  la  dénoroiualinn  de 
eompagnle  anoivme  des  Aautt  fourneaux 
de  Awiyofbfifih^aiOiw,  ei-joint  en  cxpédi* 
tlon,  Tisée  ne  varietur  p.ir  les  comparants. 

En  conséquence,  cet  actu  sera  considéré  comme 
'  pas>ê  dorant  le  notaire  aoussigoé,  auterlaê  ft  en 
déîivicr  expédition  à  qui  droit. 

Dont  acte  fait  et  passé  à  Mons,  en  !'(  liide,  le 
vingt  et  un  juillet  mil  huit  cent  quaranle-six,  en 
présence  des  sieurs  Pierre-Joseph  Pelvaui  et 
Jean-Baptiste  Restiesu,  demeurant  audit  Moot,  * 
pris  pour  témoins. 

Après  lecture,  les  pu  iiej,  témoins  et  notaire 
ont  signé. 

(Si(;nds)  J.  Desiombe',  Oulif,  P.  DelTauX» 
J,  B.  Kesliau  et  A.  Pletain,  notaire. 

Knrefistrd  A  Moni,  lerlofl-deux  JolHai  1606 
quarante-six,  etc. 

P.ir  d  <vant  M«  tmxU  Fould,  alion  CalMfUe, 
oounre*  a  Pans,  sonssifoés, 
Ont  comparu  : 

M.  Almé>Hector^oseph  Destombes,  proprld- 
taire,  maître  de  forges,  chevaliir  de  la  Légion 
d*bonn(  ur,  doraroilié  à  Stnns  (Belgique),  de  pré- 
sent et  momentanément  à  Paris,  logé  rue  des 
Fillea-Aaint-Tbomaa,  b6te!  d*An|lelerre; 

M.  Jeaii-Françoi»  Laveisjîère,  ncîgociant,  che- 
valier de  la  Légion  d'honneur ,  demeurant  à 
Paris,  rue  de  la  Verrerie,  numéro  cinquanie-huit. 

M.  Guillaume-Félix  Lavabsière.  ansal  négo* 
clant,  demrur.mt  !\  P.iri»!,  mêmes  ru"  n(im!*ro; 

M. Ernest  David, négociant,  demeuranià  Paris,, 
rue  de  Braqne,  numéro  S  ; 

M.  Alexandre  Robert,  afflneur  de  métaux, 
drmcnrsot  A  l«  Viliclte,  quaï  do  la  Marne,  nn- 
mcro 

H.  Pierre  Lubrowau,  prapridialre,  demeurant 
A  Paris  Allée  dea  yeuTca  aux  CbrapS''in6e8, 

numiJro  15  ; 

MM.  Lareisslère,  David  Robert  et  Labrousse, 
agissant  tant  en  leurs  noms  personnels  qu*M 

nb'm  et  comme  se  portant  fort  et  ny-mt  hsrge 
et  pouvoir,aiu>iqu*ilsled<'clareot,  de  M.Charles- 
plaelfle  •  Prosper  Lecrsnge  ,  ancien  naîtra  de 

forge»,  demeurant  h  CharlevillefArdeonee),  d- 
devant  el  aclucllpmen!  A  Houroes. 
Lesquels  ont  éiahii,  amsi  liu'ii  suit,  les  clauses 
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et  condHions  de  la  société  conveoue  entre  eux 
pour  i'eiploitaUoo  det  haut*  Tourneaux  el  con- 
eMri«M  dM  ninet  de  fer  d^prèt  meniionoées  , 
dont  il'  'ont  ronjfiïnlemf^nt  ytropriélaires,  M.  Dei- 
I0fnbe«  pour  quatre  oeuvièmei  el  les  paires  Cdm* 
ptrinli  pow  doq  neiivlènet. 

CRAPITRK  PRBNIRR.  . 

M  fc*lT*BMMMim,  Ml  MB,  M  t*  BVfiiS  SB  U 

•ociiii  n  Di  ■■•  ftf ÉftAtiom. 

Art.  far.  It  Ml  fermé  on*  socUKé  anoofina  A 

Hoiiii)L'<-sur-s.-)mbrc,  dislricl  de  Thiiin,  arron- 
diueœem  de  Cbarlerof,  province  deUainaut, 
wot  la  d<iionl0«liim  de  compagnie  anonjrmê 
des  hautê  fimnutuoB  dë  Bourpet  "  mr» 
Sombre. 

Art.  S.  La  durée  de  la  «ociélé  Ml  fixée  à  viogl- 
diHf  aot,  à  partir  du  l«  data  de  Perdoaoraee 
roy.ile  quiaura  autorisé  les  présents  statut»,  <auF 
les  cas* de  prolongation  ou  de  dissolution  eolicl- 
péeSf  prévus  ci-après,  article  Iroisiècne. 

Art.  S.  La  todéid  pourra  être  diiMUte  en  caa 
de  ]»erie  drs  cent  cinquante  mille  francs,  lui 
seront  prêtés  par  HIU.  Daveiisière  et  David,  pour 
lui  aervir  de  feoda  de  roulemeul,  ainsi  quNI  lera' 
dH  ft  raH.  eaiTaat  d«eiaion  de  raaacmblée  ^é» 
ncra?e. 

Elle  devra  éire  dissoute,  si  la  moitié  du  capital 
«e  trouve  al»»ori»ée  par  suite  de  pertes  ou  ai  les 
deux  tiers  des  actionoairei  réuuit  en  aaaemblée 
générale,  itossédant  les  deux  tiers  au  moitis  des 
actioDs  émises,  ledécideoi;  dans  ce  dernier  cas, 
ladfaioliilioa  ne  pourra  recevoir  «oa  elfetqu^avee 
rassenliment  préalable  du  gouvernement. 

Art  4.  Celle  aociiU  a  pour  otaijel  l'exploita- 
tion : 

!•  Dee  hauts  feuroeaux  et  fe^  de  Hoarp**- 

•ur-Sambre,  dont  l'apport  va  être  bit  cUaprèt  ft 
la  aociéié  par  les  cooiparaoït; 

So  ]>et  coneasiiont  de*  naines  de  fer,  sur  le  ter> 
riloire  de«  communes  de  la  Bnissière,  de.Thjr-le- 

Châtcau.  Rfrrr»'  et  Goiirdincs.  telles  qu'elles  ont 
été  accurdL'cs  par  tes  ordonnances  royales  rela- 
tées ti-après  ; 

3*  Et  la  création,  avec  PassenUmcnl  de  l'as- 
semblée générale  pt  du  minis'rc  ay.inl  le  com- 
merce dans  ses  alinbuiiotis,  de  tous  autre»  éta- 
blliseoseota  de  meaw  espèce,  soH  en  Belgkiiie, 
soit  en  Franee,  ou  tous  autre*  pays  étratigers. 

Art.  â.  Toutes  les  opérations,  loul  commerce 
qui  ne  se  lieraient  pas  innédialement  1  la  febri» 
cation  de  la  fonte  et  du  fer,  à  l'exploitation  des 
houillère»  et  minerais,  ou  à  la  vente  tic  la  fonte 
de  fer  el  de  la  bouille  et  à  l'acbat  de  la  bouille 
oa  du  inbMnItaaat  fenMUeoMDi  interdites. 


—  AU  1846,  N*  «10. 

CHAPITRE  II. 

DO  CtPITAI.  SOCIAL  ET  OE  L'aPHIRT. 

Art.  6.  Le  fonds  social  est  fixé  à  sept  cnt 
vingt  mille  feanes, représenté  par  eentqoaranlo- 

quatre  actions  de  cinq  mille  francs  chacune. 

Art.  7.  Les  comparants  apportent  dans  la  so- 
Ciéléla  propriété  des  bauu  fourneaux  de  Hourpee* 
fQr>$aml»re,  avec  les  fonderies,  aléitoirs,  bitl- 
mcnts  et  autres  dépendances  établies  sur  les 
communes  de  Tbuin,  Leernes  et  Honl-i>ainte> 
Geneviève  il  d<»  eoDcesilOBS  4te  mines  de  fer 
dont  il  va  être  parlé  ci-après,  le  tout  tel  qu'il  ap- 
pariienl  à  M.  De»tornhcs  pour  quatre  neavièmes 
et  aux  autres  conaparaols  {lour  cinq  neuvièmes. 
De  tous  lesquels  dirais  la  désignation  suit  : 
Premièrement,  une  usine  i  fc;  f^tnlilie  sur  une 
surface  de  six  hectares  quatre- vingt  -  dix-hnil 
arcs  cinquante  et  un  centiares,  dont  trois  bec- 
tares  quarante  et  vd  ares  dix  centiares  entourée 
de  murs  longeant  la  canal  de  la  Sambre,  etcoa- 
lenani : 

1«  Un  haut  ftwmeatt  au  coke  de  quaiora a  mè- 
tres d^élévatlon,  avec  soufflerie  et  roacbine  i 
vapeur,  faite  eu  Angleterre,  delà  force  de  aoisaate 
el  dix  cbevaux; 

8*  Un  deuxième  haut  feamean  an  coke,  de 
douxe  mètres  d'élévation,  avec  soufflerie  et  ma- 
chine i  vapeur  de  la  force  de  quarante  cbe- 
vaux  ; 

S»  Un  bant  fourneau  au  bois,  de  sept  mètres 

cinquante  centimètres  d'élévation,  soufflé  par 
une  macbine  hydraulique  de  la  force  de  seixe 
chevaux  eovlrao. 

Ces  trois  hauts  fourneaux  ont  chacun  une  balle 
spacieuse,  avec  tous  les  éléments  de  fonderie; 
tels  que  séchoirs,  fosses,  grues,  cubilots,  fours 
à  réverbère,  etc.  } 

4»  Quatre-vingt-huit  fours  à  COkO  ; 

5o  Deux  ta  voir»  de  mines } 

6o  Un  bocard; 

7*  Un  vaste  bâtiment  reufemani  «n  alésohr 

horizontal,  composé  de  trois  trains  activés  par 
une  machine  A  vapeur  de  la  force  de  quatorze 
cbevaux \ 

8*  Un  bètlneat  A  élage  servant  d*aleliara  aux 
forcerons,  modeleors,  cbarpeatlen  et  tonmeura 

à  la  matn  \ 

90  Un  petit  bèdmeot  renfermant  nn  lovr  mi 

par  une  roue  hydraulique  ; 

10"  Un  i;rnn<i  hâliraeot  renfermant  des  maga- 
sins,  des  bureaux  et  pltuieurs  autres  pièces; 

11«  Plosienrs  petiu  bfttlmenta  A  distants 
usages  ; 

13°  Une  habitation  de  maître,  composée  de 
plusieurs  pièces  planchéiées  au  rai-de-cbausséa 
at  à  réttfa,  afw  baaas  iardtes  potager  ac 
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(Tagrément,  pièce  d*e«o,  écurie*,  remUes,  bnao- 
derie,  etc.  ; 
13»  Vuê  miion  d«  c<»Qci«rf*  avec  rMBtio«l 

écurie , 

14"  Six  maitoDs  pour  chefs  ouvciert  avecaocèi 
«n  debon  de  l^eoelot  ; 

l5o  Jardins  cootigut  i  réiablissement,  d'uœ 
coDtenaoce  de  Tinft  arei  einquanie-tepi  ceo* 
tiares; 

10»  lieux  parltee  de  temlo,  peuvanC  lerflr 

au  fti'iiôl  ilu  taiticT,  Vanc  d'un  hectare  soixante 
et  oose  ares  soixante  et  dix  centiares,  et  l'autre 
de  qutrt-viiigi-quatre  aree  quatre  centiares  j 

17*  Deux  étangs  contaoanl  emeniMe  quatre- 
vingt  un  ares  dix  centiarei,  allOMOtéi  |»ar  vo 
ruisseau  intarissable  ^ 

DenlèiiMinaD(,unecoiicctiiOD  de  mine  de  fer 
sur  le  territoire  de  la  commtoe  de  la  Buisiièt  e , 
à  <1pi!\  lieues  et  demie  de  Hour|>e»  a»  bord  rie  la 
Sambre,  ayant  en  superficie  deux  cent  deux  bcci* 
arae  quatrenriiiffl-dix  aree  soixante*clnq  eenU> 
ares,  'u  <  l  llimmls  cl  machinr-s  à  vapt-ur  (.'ta- 
blis  sur  la  minière,  lellc  qu'elle  a  été  accordée 
par  ordonnance  du  roi  des  Pa|i-Bas,  du  seize 
Mtti  nîl  hait  cent  vingt-sept  ; 

Troisièmement,  tes  lieux  cinquièmes  d'une  con- 
cession de  mines  de  fer  sur  le»  territoires  des 
cmatnunei  de  Tfaf>1e*€bàteatt,  Berf£e  et  Gour- 
dinea  à  trois  lieues  de  Honrpeit  »J»M  en  ntper- 
ficie  six  cent  (inatre-vingl-sepl  hectares  dix-sept 
ares  qiiatce-Viugt-oii2C  centiares  «  telle  qu'elle  a 
éld  accofdée  par  ordonnance  royale  da  cinq  Jao- 
vier  mil  huit  cent  vingt-neuf  ; 

Quairiémemenl.une  bel  le  métairie  à  proximilé 
de  l'usine  de  IIoari>es  et  de  la  Samiire,  siiuce 
•or  la  eommine  do  Ttaoln,  composée  d*un  vesii» 
hnle,  trois  places  aurcz-de-chauss^e  avec  chcnii- 
n<:es  de  marbre^  une  autre  avec  fuur  et  buuioir, 
belle  cave,  quatre  ptaces  A  réiagc,  t;i t:ui«;ri», 
grange,  nne  écurie  pour  dbt-huit  chevaux,  nne 
ir»*  -grande  élablev  le  tout  couvert  eu  ardoises 
avec  cour,  jardin  et  vergers  plantés  d'arbres 
ftvttiers  en  plein  rapport,  eontenant  ensemble 
deux  heclaies  aoixante  et  seise  ares  vingt  centi- 
are» ; 

UuquiL^meuieoi,  uue  maison  JoigoaiU  l'usine, 
composée  de  plusieurs  pièces  au  rex«de-cfaaossée 

el  à  rtîia,;»;,  fournil  avec  four,  clalile.  r  *  -re- 
niera, couverte  en  tuiles,  jardin  et  terrain  iuo- 
geant  la  Sawbre,  d'une  contenance  superflcielle 
de  seiie  ares  cinquante  centiares,  entourés  en 
grande  jiartif  rii"  imn-?; 

Sikièmemt'ui,  une  partie  de  terrain  pro[we 4 
bâi  ir,  joignant  Tarticle précédent,  contenant  dix* 
huit  ares  trente  centiares  ; 

Seplièmi  nipni.  une  maison  snr  la  commune 
de  Moot-âaiQic'Utu6Viâve,  com(>osée  de  iruis 


|>lacei  an  rez-de-chanssée,  d'un  fournil  avec  four, 
d*nne  éiable,  d'une  cave,  de  places  à  Téiage  avec 
greniers,  couverte  en  ankrfses  et  verger  garni 
d'ai  hrrs  fniiiiers.  contenant  quaraoto-sept  ares 
vingt-sept  centiares; 

Buitièmeroent,  une  maison  ovee  ses  dépen- 
dances, jardin  et  verger,  d*one  contenance  su- 
perRcteiie  de  Vingt-quatre  ares  soixante-flx 
centiares  ; 

Neuvièmement,  un  verger  joignant  le  |»récé- 

dcn;.  ('i;  ileniriu  i^I.inlé  tP-Tlircs  fruitiers,  conte- 
nant «oixaote-cinq  ares  <|uaire-vinqis  ceniiares  ; 

Dixlèmement,  un  «uire  verger  avec  des  arbres 
fruitiers  en  plein  rapport,  de  la  contenance  de 
einquante^Sept  are»  quarante  centiares; 

Onxièmemeot,  une  partie  de  prairie  de  la  con- 
tenance de  soixante-sept  ares  soixsufe  centiares 
î'roveiiant  de  la  pièce  dit  Pré-Frfix 

Douzièmement ,  une  autre  partie  de  prairie 
provenant  aussi  dudit  Prt-Féiix ,  t-uuteoaot 
soixante-sept  ares  soixante  et  treize  eratlatei  j 

TreiziLiiierni  lit,  une  e ollfctiitn  de  nioitèles  i-n 
fer  et  en  trais  pour  servir  de  moulage  des  pièces 
fflécaoïques  et  autres; 

Qnatorxièmemcnt,  un  malériet  roulant  et  do 

réserve  ; 

QuinzièmcmeDtjles  roatièies  et  objets  d'appro- 
vlsionnemeoi  ; 

Scizièroemi-nt,nn  appareil  complet  dn  meuve» 
ment  pamllèlt  d'une  machine  à  vapeur  à  mofftnne 
pression,  de  la  force  de  quarante  chevaux,  ayant 
servi  de  réserve,  non  utilisée  Ju*qo*l  ce  four  ; 

Dix-seplièmonnnI.  un  volant  eu  fcrmoulébîeH 
l^usté  du  diamètre  de  sept  mètres  vingl-dcux 
eenlimèires,  pesant  sept  mille  cent  vingt-huit 
kilogrammes; 

ï>ix ■huiti*m''mcni,  iwf  lupHe  r'^.ilemenl  bien 
ajustée  de  la  longueur  de  huit  mètres  quarante 
centimètfvs,  pesant  mitte  kilogrammes  environ  ; 

Dix-uvuvièinement,  trois  tuyaux  aksés  |iottr 
trav jiHaiMt'-!  tfp  pompe,  3yan(  '  (irii  iin  deux  mô-  . 
1res  sotxautc  Hcpt  ccntimc'ticik  de  longueur  sur 
viogt-six  centimètres  trois  quarts  de  centimètre 
de  diamètre  ; 

Vioglièmemcnt,  un  chariot  de  la  plus  grande 
force  avec  des  jantes  à  voies  inCgales  j 

Vingt  et  unièmement,  une  immpe  i  incendie  { 

El  viiigt-deuxièmei»cnl,le>  m.irrh.in'li^cs  pro- 
duites par  l'usine,  telles  que  ciiaudières,  pots 
d*étuves,  pots  de  cuisine,  peélfs  de  dlll^ntea 
espèces,  meubles  île  bureaux  et  antres  oblela 
servant  h  tVxploiialion  deTusine. 

Aiiui  que  le  tout  se  poursuit,  s'étend  et  com- 
porte, avec  tontes  ses  cireonstancet  el  dé|iea- 
daoces,  sans  en  rien  excepter  ni  réserver,  el  tel 
que  le  tout  a[iiMrti-iiait  à  la  sociélé  qm  i-xi»tait 
préckUemmeai  pouri'exploiiauou  des  hauts  luur- 


BMit,  d*ibord  toat  la  ntMn  N.  I.  Waroeqiié  tt 

compagoiv,  et,  en  dernief  lieu,  sou»  la  raiion 
Destombes  et  compagnie»  ;  M.  Dotomhp^  rt 
MM.  Laveilsièrc,  David,  Hoberl,  Labruutse  et 
Lclraofa ,  comme  acquéreur*  iiour  «iu(|  tieii> 
vièmcf  de  M.  De^loml>«t,  cuieixtant  .-t]v,  nr:rr  h 
la  préieole  tociéié,  tout  et  qui  a|>|)artcaaii  e( 
pMvall  apparlettir  à  ladlta  aedéli,  dont  M.  D«a- 
Combei  était  le  géraott  tH  qui,  depuit,  etti  «lé- 
venue  sa  propriété  personneile.  en  »a  qii3îii<'-  de. 
Mul  et  unique  «iéteuteur  liee  actions  de  celte  au- 
eienne  aoeiélé,  aloii  qu'il  aVMl  oliliyé  d**B  Jof if- 
fter  d'une  manière  régui  ière,  «ons quinzaine,  dam 
un  3ric  (>a»»é  IC'  dix  el  nnrc  mars  mil  huit  cent 
quaraQlc-ciQ4|  devant  ledit  Foiild,  notaire^  par 
lequel  il  a  Rail  la  ? eoie  daadiU  cinq  ueuvièDea  à 
MM.  Lave!»«ière,  D»f)d  «I  auCttit  CD  vue  de  i« 
prétenie  société. 

«  Oteerf alioo  otlftile  lei  que  cet  juitifteailoas 
ont  eu  lieu  eu  partie. 

»  Lit^ctai-ant  irsiitrnrs  M.  Deslombes  garantir 
la  présente  •oc>éié  <1«  toute»  les  réclamations  qui 
puurraieut  exiater  eealre  la  ao«iéi4  doat  il  a  éi4 
le  gérant,  et  dont  il  enteod  lain  aoo  affaire 
propre  Cl  personnelle  ;  » 

Pour,  la  présente  société^,  disposer  du  tout  au 
aeyaa  dae  pféaeutea  «1  à  campCer  de  ee  Jour. 

A  PtfFi  l  (te  quoi  MM.  Destouibes,  Lavcisiière, 
Daiid,  Letraoge,  l^bruuMe  et  Koberi  la  melteol 
et  •abrogent  dant  teua  icart  drelU  cl  actiODa  à 
cet  égard,  pour  par  aHe  laa  eierei»  alnai  el  comme 
bon  lui  semblera,  et  à  ta  cbai-ge  par  elle  : 

la  D«  prendra  lot  bieat  et  droite  apportés  an 
aodélé  daoa  l'état  oti  Ha  ae  irouveoi  aciuelle- 
meut,  sans  pouvoir  exercer  de  recours  contre 
MM.  Desloiiihej,  Lavei>sièrf,  D.iviil,  l.t'tranKC, 
Labrouste  «l  Robert  à  raisou  de  la  différence  ifui 
pourrait  eiialar  'entre  lea  meaorea  réelica  cl> 
deMus  déciaiécs.  (iiiaadmémeladifféreoceeicé- 
derait  un  vingtième  ; 

S*  De  payer  et  acquitter  les  impotiliotti  et 
antroa  ebargea  de  toute  naiore  aukquellea  leadil* 
Mena  a«>nt  M  pourront  dire  ainyetiia  i  compter 
de  00  Jour } 

ge  De  supporter  loi  aervitudea  panairat,  eonti» 

nues  ou  discontinues,  apparente*  ou  non,  doot 
kiitit*  bitu»  »oril  fl  |ji'inenl  ôirc  (;uMi>,  b3uT h 
la  société  a  faire  valoir  celi<:»  aclivu»  s'il  en 
eilale,  le  tout  k  «ea  risquée  el  p(  rds  et  «ans  que 
la  |ir(!setitc  clau»e  put^^<■  donner  à  ((ui  que  ce 
soit,  plus  de  droits  qu'il  n'en  saurait  résulter  de 
titres  autbeiitiquaa  et  ooo  preacritaj 

4»  D'eiécutcTt  pour  le  temps  qui  en  peut  reatar 
à  courir,  le  irali<^  veibal  intervenu  le  deux  no- 
vembre mil  huit  cent  quarautc-qualre,  entre  la 
aoclétd  dont  M.  Oealombca  était  le  gérani,  et 
IW.  DaWiaagnE  ol  Glllain,  par  leqaal  la  laciélé 


a  accordé  à  Itarfait  k  eu  meaaievr*  :  1«  Le  droit 

dVxtraire  pendant  »ix  années,  à  partir  du  deux 
Jaiivier  mil  huit  cent  quarante  quatre,  toutes 
niioesi  et  iniuerais  qui  pourrarcnt  se  trouver  dans 
le  périmAlre  de  la  oooeeaaloo  de  la  Buiisièra, 
mojciai.iiU  une  le  l  .  i  i^c  rt'tin  franc  à  la  p»*- 
lite  cente  brute  de  deux  mètres  ciu^udote  cen- 
timètre* cube* ,  payablea  IttUB  iea  moia  afani 
Tenièvemcnt  du  mioeraiet  sooa  la  réaerre  par  ta 
$oci(iié  de  Hourpes,  e:i  rf m*  liant  ses  fourneaux 
en  aciivttéi  du  droit  d*cxira:rc  touie*  le*  mines 
et  minerait  qui  aéraient  oécesaairet  i  aoo  appro- 
visionnement ;  3«>  l.'usage  des  lavoirs  qui  lui  ap- 
par  iiiaient,  sat.f  à  la  sociéti^  créée  par  ces  pré- 
seaieï.  à  profiler  des  di>poi>iliuns  favorables  qui 
peuvent  réaulter  pour  elle  dudit  traité,  H.  Dea- 
tonib'  s  cl  les  autres  comparai»!»  !a  ^ubroijeanl 
aciivenii  t>t  et  passivement  daus  tous  leurs  droits 

à  cet  égard. 

5»  D'exécuter  tous  les  traités  qui  (leuvent  avoir 
faits  avpc  des  propriétaires  de  surface,  et  de 
leur  payer  exactement  le*  redcvaucf*qui peuvent 
leur  être  dnei,  tant  aucune  répétition  ai  récla- 
mation contra  M.  Destombes  et  rca  auteurs. 

C,"  ]\f  |i.4yf.r  et  acquitter  aux  heu  cl  place  de» 
comparaoïs.  nue  rente, de  cinq  florins  environ, 
due  aux  pauvrea  de  la  commune  de  Leemca,  par 

hypothèque  sur  If  .ndils  biens. 

Si  à  la  iraniicriplton  que  la  société  pourra 
faire  fkire  tant  des  présentes,  que  de  tout  acte 
oooatatant  la  propriété  des  biens  ap|>ortés  ea 
sori«H^  pa^MM. Uestomhcs.  I.asi  is^tere,  David  et 
consorts  et  pendant  la  quinzaine  qui  la  suivra, 
on  pendant  l'accomplisicmeQi  dei  formalitéa  du 
purge  légale,  que  ladite  société  pourra  aussi,  si 
hoD  ^piFthle  kt  on  conteil  d'administration,  faire 
remplir,  s'il  se  trouve  ou  survient  »ur  les  biena 
rab  en  aoeiété  dea  inscripliooa  eutrea  que  cellee 
conservatrices  d'une  cri  aoce  que  le  gouverne» 
ment  beige  a  à  exercer  contre  ia  snciélé  Des- 
lombes el  compagnie  ,  et  sVIevaot  à  soixante  et 
dix-aenf  mille  trois  cent  soixanie-cinq  Franca  oi 
rlix  centimes,  et  doiil  la  M)iirté  »eiM  tenue  do 
supporter  l'existence  Jusqu'au  vingl-ncut  mara 
mil  huit  cent  cloquante  et  un; 

H.  Deslombcs  s'oblige  à  en  nipporti-r  à  la  su- 
ciiMé  les  ceriificat»  de  raflsaiiou  .f.ins  le  moi*  de 
la  denonciaiion  qui  lui  eu  sera  lailc  ««u  doiuiCi  e 
CMprèa  élu. 

Fl  pour  faciliter  l'accomp'iss'  m'-nt  des  f  irma- 
iiiésde  purged'bfitothèquefégale,  M-  Desitoutbea 
déclare  qu'il  est  marié  en  premières  aocea  i  ma* 
demoiaello  Céle>tiue-Johé|'biiie-Fr»ii{obe  iJoloa; 

Qu'il  n*u»i  et  u'a  j.iiiia  s  r  é  uiitur,  enratcurf 
ni  comptable  de  deniers  publics  j 

Et  enfin  que  la  aoeiélé,  ant  drolu  de  laquello 
il  le  trouve  naloleBaiit»  o*était  et  no  pouvait  être 
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panive  d*h7|iolbèqnn  Mf  aiei  i  moiid  litre. 

Pnnr  1rs  rrmpîfr  de  CM«|iporto«  IM  COn|M- 
ranu  recevroni,  savoir  s 

HM.  DealoiDlwt,  twvanta-qoatra  action»  de  ta 
coropagoie  anonyme  préfeotamoat  eaaailivéa; 
I  avf.i,s!i^r»*,  (r<  n(eactioot;  David,  ironie  actions  ; 
Labtou»»e,  A,x  actioniiRot)erl,ciiiq  aclinosj  Lc- 
IraDga,  eloq  actkMt;  Taui  égal,  eent  quaraata- 
quatre  actions. 

Ces  actions  seront  remises  aux  avants  droit , 
aussitôt  après  l'auiurisalion  des  préseats  slalul*, 
aauf  oa  qui  va  êtr»  ttltioW  ptr  Pankle  auivaiM. 

Act.  8.  I.es  loii.inte-qualre  actions  attribudes 
A  M.  Oesiomttes  lui  seront  délivrées  après  l^ao- 
eomplliMaMOt,  aana  tntcrlplioo»,  desdites  for* 
nullités  de  traoscrt|itloil  «Cda  pofva  légale  dont 
il  a  **(é  parli*  rt-He«5iis  ou  après  ta  radiation  des 
inscrîpiioQs  que  ces  formalités  auraient  révélées, 
at  aaw  que  INrabtanee  da  rinsarfpiioa  prisa  an 
profit  du  gouTernemeot  belge  puisse  etnpéclier 
la  remise  de  toutes  cHIes  df  s  arHnn«  dont  la  va- 
leur au  pair  eicrdernit  le  mouiaut  des  causes  de 
eetia  tmertiMiaa  at  «m  aMHM  a»  ans. 

Dans  le  cas  t-nfin  oîi  i!  n'iiirnt  pn^  jrrcttfl;*  (Pnne 
prapriété  régulière  des  l>iens  ci-dessus  apportés 
«naectété,  eomma  on  i*a  dit  précédanniaot  «  Il 
ne  pourra  <  xi^'cr  la  nmhe  que  de  eellaa  da  caa 
actions  dont  la  valeur  f  xré  terait  napOttence 
dt*  justificatioDS  qu'il  aurait  à  faire. 

Qnmî  aux  actiona  attHbuéaa  à  Mil.  Latrange, 
Laveissièra,  David,  Robarl  atLabrousse«  la  re- 
mise ne  leur  »era  faite  que  «ir  la  justification 
du  payement  par  eut  du  priK  de  la  vente  i  eui 
fcila  par  M.  DaaonilMM« 

Ari  9.  MM  î.aveisMère  et  David  s'obîiprnlde 
plus  à  avaiic«r  à  la  société,  pour  tout  le  temps 
de  sa  durée,  et  i  mettre  i  sa  disposition  au  fur 
et  II  mesure  da  aaa  haïalni,  po»  loi  aarrir  da 
fonds  de  rnii'riaanf ,  iiiwi innima  deaaoi  tiini|Mie 
udie  fraocs. 

Cciia  aasuna  na  da?aal  lira  avaDota  par  ma, 
qu*à  titre  d«  |>rét ,  ils  an  aaffoot  créanciers  de  la 
»Otiélé  qui  devra  leur  eo  payer  Tiniérétau  taux 
et  de  la  manière  qui  seroul  fi&és  par  le  conseil 
d^adainisiratlaii. 

Art.  10.  Les  comparants  étant  propriétaires 
des  cent  quarante-quatre  actions  formant  ie  ca- 
pital de  la  présente  société,  celle-ci  est  dé&nitl- 
vaoMttt  constituée  ai connaBoaca  tat  opdraliooa 
i  partir  de  la  date  df  l'or  lunoanca  tafaloqttl 
aura  approuvé  les  piésenis  statuts. 

CHAFITRB III. 

wu  AcnaMé  n  nn  aetianaïua. 

Art.  11.  Les  actions  seront  nomluaiives.  Elles 
••ffOQt  Biméfotéea  da  aa  A  oaai  qtiaraaui^atra. 


at  ajtraitaa  d*tta  ragiaira  à  aaoeliaa  at  i  talon; 

elles  seront  sigrit^n  pnr  rlf  tix  des  membres  du 
conseil  d'admiotsiration  et  par  !e  directeur  de 
la  ioeldtd  at  ravétoas  dn  timbra  lee  de  la  com- 
pagnie. 

Art.  19.  L.1  transmission  des  actions  s'opt^rera 
liar  une  déclaration  signée  au  bas  du  titre  par  le 
Uittiaira  et  par  la  déclaration  du  tranaTart  aur  la 
registre  apéelal  à  cet  effet,  tenn  an  aiége  da  la 

société. 

Ces  actious  seront  vaialilenicat  transférées  par 
la  déelaratfon  du  paaprMtalra  on  da  aon  ftmdé 

de  pouvoirs,  signée  sur  le  registre  du  transfert, 
certifiée  par  le  directeur  de  la  société  et  visée  par 
ma  des  menbraa  do  oonidl  d^adminiitratloo. 

Art.  13.  Les  aclioat  sont  indivisibles. 

Eo  cas  de  décès  on  de  faillit';  d'un  nclinnns ir(>, 
ses  héritiers  ou  ayants  cause  seront  icuus  de  se 
faire  représenter  par  nn  «eiil  oMBdataira,  {oa- 

qu'à  la  liquidation  de  Ienr5  droit». 

Les  représentants  d*ua  actionnaire,  à  i|iirli|ue 
titre  que  ce  soit ,  ne  peuvent  faire  apposer  eo- 
eiina  acelléi  mr  lee  papiers,  bî«o»  on  valauri  de 
1.1  'Ofiélé,  ni  provoquer  a  icuu  inventaire;  ils 
sQitt  leuus  pour  le  règlement  de  leurs  droits  de 
a*eo  rapporter  mu  ranadfoeaiania  qoi  laar  aa- 
font  fauroia*  et  da  la  aanformer  aox  réaallati 
des  comptes  arrêtés  en  assemblée  géni*ra'p. 

Art.  14.  Les  actionnaires  ne  serooi  ea  aucun 
cas  paseiUaa  que  da  la  porto  dn  aMMtant  da  laora 
actions  dans  la  société. 

Art.  l.S.  La  possession  d'une  action,  h  quelque 
litre  que  ce  aoit,  emporte  de  plein  droit  adiiésioa 

anx  préiaata  alatnta.  • 

CB&PITRB  IV. 

na  ii*AMimaiBATHni  na  &a  aaciiti. 

Art.  16«  La  société  sera  administrée  par  on 
cooieil  d*adinioistraiion ,  compoid  do  qnatra 

membres  et  assisté  iVun  direcidUf  gérant,  plaod 
sous  la  direction  de  et;  conseil. 

Elle  sera  aurveillée  par  quatre  eonnilBaaires  ; 
mats  atieo'lu  que  maintenant  lea  aatkuutairaa 
Cûtni'osani  la  société  ne  sont  pas  eo  nombre 
suffisant  pour  ailtiudre  ce  ciiiffre,  il  n'en  sera 
oomné  provitoironont  qoodeox,laa  deux  aairaa 
le  seront  aussitôt  que  le  nombre  des  aciioa- 
oaires  ic  permettra ,  par  sa  première  assemblée 
générale  qui  suivra  la  transfert  d*actlooa  da  la 
•ociété  â  de  nouveaux  Ulolalras. 

Les  administrateurs  ai  cOUkmtiitairaa  lormaat 
un  conseil  général. 

AH.  17.  Laa  admiatotrataura  al  eooMiiaialraa 
sont  nomnéa  at  révocaUaa  par  raasanbUa  §6* 
aérala. 
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Un  administrateur  el  un  commitsaire  soritroot 
tontea  \e»  dens  »iio<m. 

Les  membres  sortanU  seront  rééligibles. 

Le  sort  fît^siftnpra»  pour  la  première  fois,  l'or- 
dre de  leur  sortie. 

La  prenièra  «orito  anra  lien  à  l*«ipirat{oa  d» 
la  deuxième  année  de  la  soc- 't<< 

Le  dirpcictir  géraoi  est  nommé  et  révocable 
par  le  conseil  général  réuni  k  e<t«ffet* 

Sont  noBiné»  pour  la  première  foi»» 

jidmliUttrttUtfn. 

im.DeetoBiliH, 
Lateiaai4fei 
David. 

un.  r.nhroaiae, 
Robert. 

Directeur  gérant. 
M.  i!;douar4  Leirangefils. 

00  cowaii.  o*a»KiiiuTtA«ow  Bi  sv  «tucnin. 

Art.  lë.  l.c  coQueii  d'administration  est  investi 
d«  loua  le»  pouvobn  néoeiMiret  l«a  plue  «landm 
pi>ur  la  b't.-tiou  (le  lOUt  !«•  iM<rMt  êOSh  «t  IM*- 
aifs  de  la  société. 

11  donne  toutes  les  instructions,  11  fait  «t  ap- 
prouTe  UNIS  UaréfteBianupovr  la  dlreetioa  ai 
l*exp!oii3iton. 

Il  autorité  la  coostruclion  de  nouvelles  ma- 
chinea  el  l*«n|r«prU«  da  lAita  irivmx  aovvemx; 

LetbattxdliicaUoDS  eonm  bailleur  on  comme 
preneur  j 

Les  souscriptions  de  billets  et  traites,  acquitti- 
tioot  et  alMoallona  dNmmeubte»,  antre*  qub 
ceux  dont  Pcxploilalioii  forinL-  robjcl  «le  la  so- 
ciélci,  pourvu  que  leur  iinpurlance  ne  s'éièvc  pas 
au  delà  de  cent  mille  fraucs,  celles  supérieures 
ne  pemvani  avoir  lieu  qu^avec  l'antorlMiion  de 
l'a»se<Tîttlt'T  f;ritrrale. 

La  société  ue  peut  acquérir  ou  conserver  que 
lea  immeoMea  néeetiairee  à  ion  exploliatloa. 

Les  mainlevées  et  désistements  dMif  pelhèqw. 

Il  «li'icrmine  IVmpioi  des  fonds  dispouibles. 

Il  vérifie  ei  arrête  les  comptes  et  les  inventaires 
MciauXflea  soumet  i  rapprobalkm  des  commis- 
saires, et  fixe  provisoirement, sauf  rai>probation 
de  rassemblée  j;éiit;ra1e,  le  nioiitnnl  dca  divi- 
dendes cl  répoque  de  leur  répjrlitioo. 

n  coostliue  lom  roadatalrct  pour  le  temps  et 
pour  les  upcratiun!)  qu'il  juge  cunvenaliie. 

il  exerce  toutes  les  actions  Judiciaires  de  la  so- 
ciété. • 

Art.  M.  Le  comeil  dMmiabtrattoii  ne|toiirr« 
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délibérer  il  trois  de  set  membrea  au  moim  ne 
aoni  préMnit. 

Toutefois ,  si  Amx  menbres  seulement  sont 
présents  et  en  cas  d'nrgeoce  reconnue  par  Tuo  et 
rantre  et  eouatalé  au  proeèi^verbal ,  la  déciaioo 
pourra  être  prise  de  Parla  unanime  deadeuk 

m«»mbrf»8  présent». 

Le  conseil  élira  un  président  parmi  ses  meui- 
bfea. 

Les  résolutions  seront  prises  à  la  majorité  fies 
vois  ;  en  cas  do  partage,  la  voix  du  président  sera 
préi»ondérante. 

Art.  M.  Le  direelsur  férant  eat  chargé  dVxé- 
cuter  toutes  les  résolutions  du  conseil,  de  lui 
rendre  compte  de  toutes  les  affaires,  et  de  lui 
soumettre  toute»  les  propositions  qu'exigeront 
les  lotéréta  de  la  aociété;  tl  eat  en  outre  chargé 
delà  conduite  de»  travaux  de  l'usine,  de  l'ex- 
ploitation, des  ventes,  achats,  et  de  la  rentrée  du 
prix  dea  ventea,  le  tout  oqwndiut  eenformément 
aux  initrueiloaa  de  l*adminlstrailon. 

Art.  21.  Tous  les  actes  qui  engagent  la  nriéi!*, 
autres  que  les  achats  et  ventes  de.marcbaudii>es 
et  recouvrements,  que  le  direeleur  a  le  droit  de 
faire  suivant  l^artiele  précédent ,  seront  sigttéa 
pai  le  directeur  gérant  el  un  adminislriteur. 

Art.  32.  Le  direaeur  gérant  el  les  employés 
de  U  sociélé  ue  pourroittétfvUitéreMét  directe- 
ment ni  iodireeiementdatt»  auenn  établissement 
de  la  Dalure  de  cotii  appartenant  à  la  société,  el 
(liMveni  résider  au  siège  de  la.  société,  qui  don- 
nera graiia  le  logement  au  direelMir  gérant. 
Art.  SS.  Lea  «dminlairtieura  et  les  commis- 

laires  ne  jouissent  d'ntîrtin  trniff mptit  ;  it  t'^i 
seulement  alloué  aux  ailminisiraietirs  pour  les 
iodeamiier  de  leurs  peines,  aoina  et  démn» 
gementa,  dix  pevr  cent  i  prendre  mt  Mi  béné- 
fices nets  do  la  aoeiélé,  à  partager  par  quart 
entre  eux. 

Quant  aux  commiamireet  A*  autont  droit  aeu- 

lenieot  au  remboursementde  leurs  frais  de  voyage 
et  à  des  jetons  de  prt^sencc ,  dont  la  «alonr  sera 
fixée  par  le  conseil  général. 

Art.  M.  Lea  aiipoiniomeot»  du  directeur  gérant 
aeront  fixés  par  le  cobnU  général  et  ne  pourront 
excéder  six  mille  f?-nnc«  par  an. 

11  lui  sera  alloué  en  uiiirc  une  «omme  de  qua- 
tre miNe  firanca  tor  le*  bénéfices  nets,  ainsi  qn*!! 
est  dit  è  Tarticle  trente-quatrième. 

Art.  25.  Loi  administrateurs  el  le  directeur  gé- 
rant seront  icuus  de  fournir  |>our  cautiounemcot 
de  leur  geation,  aavoir  :  let  admiaittrateun  dix 
accnns  r  t  le  liirecteur  gérant  irois. 

Mention  de  cette  affectation  sera  faite  sur  le* 
action*  mémei,  et  à  la  eesMilondcs  ronctiona  de 
leura  pr^prlétairea  «Ile*  aeront  remplacée*  par 
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des  litre*  nooTeauxj  les  aaciMiM»  pUeti 

aonaléet  par  le  con«fi|  d'a(îminhtralioo. 

Art.  36.  Chaque  admioUiraleur  et  coamiia- 
lair»  tle  droit  il*lttipeetar  Im  Iravam  qvmd  n 
le  jii^^era  à  propos;  les  admiDiilraieort  et  com- 
missaireji  ont  d*ailleuri  le  Hroii  de  sar?ei1lance  et 
de  contrôle  lur  toutes  les  affaires  et  opératioos 
de  h  MMMlé,  Mil  fil  ne  penveat  donner  d«t  er- 
rirfn  aux  employi*^  et  ouvrfers;  Ifs  font,  s'il  y  a 
lieu,  leurs  rapports,  soit  aacoaaett  gfo^ralt  aoit 


Le  gentern— eot  t  la  faculté  de  nonmer  uo 

ou  d«iit  comirîs^aires  «pt^cisux  ,  avec  le  ni(?me 
droit  de  cootrâle  ilitmtté  sur  les  affaires  de  la  so- 
cMtd. 

Art.  VI.  Le  cooseil  d*adHiinbtnllea  »*»mwi 
blera  tous  les  deux  moU. 

Le  directeur  féraui  en  sera  le  secrétaire. 

Les  prooèe^erbani  aaront  rédlg di  aéanee  le* 
DaDtfT  et  seront  rpvétntdela  ai|aainrede  inaeles 
memirres  préieots. 

Art.  M.  Les  admloistraleurs,  directeur  gérant 
el  amrea  mandataires  «fa  la  société  ne  seroal 

resiHHUables  que  de  rcT^ctitmn  du  mandat  qu'ils 
anroot  ee^tii  ils  ne  cootracleroot  jamais  aucune 

lauxeagage- 


M  coRiBiL  eiaiaai;. 

Art.  29,  Le  cnnjpil  pt'nc^ral  ,  cnmpiT^^  comme 
il  est  dit  à  rarttcle  seize,  s'assemhke  tous  les 
^lrenMb,ie«ilapriddencedu  iirésidentdu 
cooseil  d^adoiolUniien.  Le  direelenr  férant  en 
est  le  secrétaire. 

Le  eooseil  général  el  le  conseil  d'admiDisiration 
pentent,  dWllenre,  é*U  y  a  lien,  éire cnoTOfada 
exlraordi  oairemeot  par  leu  r  président . 

Art.  3#.  U  pvéaident  lai  aoonet  l'Mai  de  la 
société. 

Art.  St.  U  eonaell  gdndrti  deil  Are  eomitltd 

par  le  consdt  d'administration  sur  toutes  les 
ofératinoa  d'uoe  importance  m^jetiro  ponr  la 
aecMid* 

Les  procès-Terbaoxde  i 
de  I3  même  maolèffe 
radmiaiitration. 

Art  81.  Lee  eomaiiaalrei  rteois  pour  fdrMer 
rinventaire,  l'approuveot,  s'il  y  a  lieu,  i  la  ma- 
jorité des  membres  préteots  à  rassemblée  ;  cette 
approiiaiioQ,  sigoée  i>ar  deux  commissairea  au 
anina,  cowtiiue  la  ddcharge  dn  conaeii  d'Mnri» 
nlstratioa  et  du  directeur. 

Cependant  aussitôt  que,  suivant  l'article  16,  le 
nombre  des  commissaires  aura  été  porté  à  qua- 
un^lecoMonra  de  tnla  eommiaeairea  an  motau 
un  nécessaire  pnnr  nlider  cette  approbatroo. 
IM  adn.  «R«e  sn.— nent»  IMft. 


In  nai  de  aen  apprebattan  par  laa 

saire^,  l'a^aetnMife  g(^n('r3le est  appelée  à  décider, 
et  dans  ce  cas,  Tapprobalioa  de  celle-ci  imidique 
li  décharge  du  cooseil  d'administration  et  du  di- 


CUAPITRK  V. 
l.*llfaiTAIM,  nXS  DIVIOIROU  BT  OB  Ml 


Art.  SI.  Tous  les  ans ,  au  treoie  et  uo  décem* 
iMre,  ^ponrlapremHrelMa  an  trente  alun  dé- 
cembre mil  huit  cent  quaraote-six,  le  directeur 
gérant  préparera  no  iofcntaire  de  Pactif  et  du 
pasalf  de  la  aoddté»  dans  lefael  il  tiendra  compte 
de  la  déprMatioB  dn  malM  et  da  Tafoir  da 
la  M>f  i^ié. 

Cet  iQveoiaire  sera  soumis,  dans  le  courant  du 
mola  de  Janeier,  an  eonaell  d*8dmlnlttratlon,  «(ni 
l'arrêt' r,T  ;  t!  srra  ensuite  soumis  à  l'.i  [  n)roî)i (ion 
des  commissaires,  couime  il  est  dit  à  l'cin.  3â. 

Il  sera  adressé,  aoauellement ,  au  gouverne- 
ment, nn  dut  cerliai  lier  radminiiiralinn ,  fai- 
sant connaître  suffisamment  sa  situnt  nn  ;  il  7 
aura  faculté  pour  le  gouvernement  de  vérifier 
cette  iltnatlen  et  de  preodre,  à  cette  An ,  coo< 
aaliaanee  «les  affaires  socialei par  l'intermédiaire 
des  commissaires  spéciaox ,  meniionnit  en  l*ar- 
ticle  Tiogt-sixième. 

Laaeeléié  fera,  annnelleaient,  1ed<p6td^n 
^lit  semblable,  au  greffe  du  tribunal  de  cora- 
mercedans  le  re»»ort  drupiel  «"Me  a  son  sif'fe,  et 
cela  aussitôt  iapiirobaiioo  du  bilan,  U'après  le 
mode  Indlqné  aux  prétenta  aiatnia. 

Art.  34.  L'inventaire  servir.i  à  df" terminer  l« 
bénéfices  qui  auront  été  faits  pendant  Tannée 
rév^M. 

La  aociéié  supportera,  aTant  la  fixation  d^tn* 

cune  espèce  de  bénéfices,  la  totalité  des  dépenses, 
charges  et  frais  généraux  inhérente  à  aonexploi* 
talion,  lellee  qne  lea  appointeoMnia  dn  df  meienr, 
ceux  des  commis,  employés  et  ouvriers,  leeftnis 
de  loyer  et  imp^is,  le?  intérêts  de»  avance»  k  elle 
faites,  les  frais  de  royage  des  commissaires  et 
lenre  jetone  de  préeenee,  et  géttéralement  taniae 
les  autres  dépenses  ^éce^!lt^l:'s  par  une  exploita- 
tion de  la  nature  de  celle  qui  fait  l'obJ«-t  de  la 
aneiélé;  ce  qui  restera  après  la  déduciiuo  des 
dépenses  et  frais  dent  a*agit,  eampeearn  lee  bé- 
néfices de  h  soriéfeL 
Sur  les  bénéfices  annuels,  il  sera  prélevé  : 
!•  Un  dixitee  ponr  composer  nne  réserve, 
destiné  à  former  uo  fonds  de  roulement,  A  pa- 
rer aui  dép^-nse*  imprévues,  i  rembourser  le.r 
dettes  de  la  socléUi  et  k  augmenter  les  affaires 
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frcfîe  (rois  cent  mille  francs,  ce  prdèvemeul 
cei*era  d'avoir  lieu,  pour  rtComineDCer  tl  la 
fétmt  Tleot  à  éire  entamée  par  quelque  cause 

quo  ce  snff,  rt  ainsi  de  suite,  et  de  façon  que 
celte  réterve  soit  toujours  de  trois  cent  mille 
fraoet. 

i»  On  dixième  au  profit  des  membres  du  con- 
seil d'administraiion ,  cooflie  U  «Il «lipolé  4  *r- 
ticle  vtogi-septièroe  \ 

9»  Et  qnaira  mille  rtraoea  an  praflldu  dinetanr, 
ataoi  ancuD  prélèvement  en  faTenr  de  la  létam 
et  du  conseil  d^adminisiration. 

Le  aurplua  Kulemeat  sera  partagé  entre  lea 
actioiiiialf«t,'fr0porUoiiMll«iieDt  entre  eui^l 
ripoque  flxéa  par  rasMoaUda  flnirale  dat  ac- 

tionoaires. 

Dans  aucun  cas,  il  ne  pourra  être  pijd  d'Iofd- 
réia  a«i  aellamkafraa  ni  être  fait  aucune  «iistr! 
billion  de  part  ou  tantième  dans  les  hénclices, 
que  sur  le  produit  net  des  opérations,  déduction 
faite  de  toutes  chargea  ao«lales,  senlenent  Jus- 
qa*A  concurrent  deatpiVKiuii. 

Art  35  L"''.  ni  tîons  donnent  droit  à  une  part 
proporlionoelle  toit  de  un  ceni-quaranle-<iua- 
Irièmedantt 

lo  Les  bëiidileai  annuela  nata  da  la  aocidléi 

2°  La  rf'f^rvc, 

3«  Et  dans  tout  i'aclif  âociai  mobilier  et  iœ- 

mablliar. 

CHAPITRE  VI* 

sa  ii*âMKHnli  aiaiftAix. 

Art.  M.  Pour  faire  p.irtla  da  PaaienUda  gé- 
■IMIa,  H  fiât  éu»  pnprMtalM  d'au  aaioa  dan 

actions. 

ClUKim  actionnaire  a  auunl  de  voil  qu'il 
fémit  daflttli  dan  aetlaM,  lai»  penfalff  capco* 
dani  avoir  plinda  atncf  vaix,  qtn!  que  aott  le 
nombre  de  90%  Açtiont. 

ToM  actionnaire  ayant  deux  actions  peut  se 
Mtt  raj^riMwar  •  I^Haembiae  fiaérate  par  mi 

fondé  de  procuration  spéciatp  ;  si  un  ric  ionnaire 
est  porteur  de  mandats  d'autres  actionnaires,  il 
ne  peut  avoir  plus  de  cinq  voix,  paur  lut-aéma 
ataaniBMnaiMlatalfa. 

Art.  57.  L'asiemblée  g^o<'ral«'  ?e  réunira  dans 
la  première  quinzaine  de  février  à  Uourpea. 

Les  actionnaire»  seront  avarlll,  h  damt  ra> 
liriaea,  p» la  dlfeatanr  gdfaat,  dn  Jour  auquel  la 

rr^itninn  mira  lleti,  tant fMrlattrex  mn'iVf-»  à  eux 
adressées  par  le  directeur,  qne  par  une  annonce, 
IWta  vingt  joura  à  l'atanaa,  dam  la  JfonffM»* 
Mjpa,  dans  un  des  principaux  Journaux  quoti* 
dieni  d<>  Rnixfiiei  daos  un  joumal  da  Parit, 
CMMacré  aux  annonces  légales. 


Pour  être  admis  à  cette  assemblée,  Il  faut  é(ra 
nunldaaaatUrea. 

Sauf  les  exceptions  ^>n^';nc?  par  les  présents 
statuts,  l'assemblée  générale  sera  valablement 
constituée  lorsque  las  membrea  préianU  rêulU- 
ronl  entra  leurs  mains,  la  moitié,  «1  moioa,  daa 

action 

Pour  délibérer  elle  nommera  son  bureau,  qui 
sera  oompoeé  d*(in  président,  de  deui  semta* 
teursatd\ni  secrétaire. 

Art.  38.  T  en  dtMihe rations  seront  pHscs  à  la 
majorité  absolue  de»  voix  des  membres  présents. 

Sur  la  demaude  da  !*un  de  ses  membres,  les 
voles  pourront  avoir  lieu  an  scrutin  secret 

Les  délibérations  régulièrement  prise»  oblige- 
ront tous  les  actionnaires  absents,  ou  dissident». 

Biles  seront  inserltes  sur  on  registre  tenu  en 
double,  pour  rester  l'un  au  sii'gc  de  la  société, 
l'autre  entre  les  mains  de  l'un  de»  membres  do 
conseil  d'administration. 

Ces  ddlibéraUons  seront  sigodes  par  laus  las 
membre»  ayani  composé  le  bureau. 

Indépendamment  de  l'assemblée  dont  il  est 
parlé  à  l'article  treote*septième,  l*assemKlée  gé- 
nérale peut  être  convoquée  extraordlnai rement 
par  le  conseil  d'administration,  soit  directement, 
soii  sur  la  demande  de  deox  commissaires,  ou 
de  cinq  actionnaires  ayant  voix  déllbératlve. 

Dans  le  cas  où  une  assemblée  ordinaire  ou 
exiraordfn.iirc  ne  réunirait  pas  un  nombre  de 
membres  stiifisaol  pour  délibérer,  uue  seconde 
convoeatkm  aura  lien  dans  la  forme  et  diaprés 
le  mode  indiqués  à  l'article  37.  Cette  nouvcife 
assemblée,  ainsi  réguliêremcot  convoquée,  peut 
délibérer  (luei  que  soit  le  nombre  de»  memlwea 
préswis. 

I/ass(  mbl(5c  générale,  ordinaire  ou  extraordi- 
naire, délibère  sur  les  affaires  qui  lui  sont  sou- 
mises par  radminisiration;  elle  peut  délibérer 
ausri  sur  toute  proposition  faite  par  trola  mam» 
brcs  ail  moins  présents  à  l'assemblée,  pourvu 
qu'elle  ait  été  communiquée  au  conseil,  par 
écrit,  trois  jours  d*avaace. 

Art.  39.  La  société  ne  pourra  émettre  des 
baokootes  billet»  de  caisse  ou  toutes  autres  va> 
leur»  en  p^i*iers  de  la  même  nature. 

Art.  40.  A  l'époque  ftiée  pour  la  fin  de  In 
présente  n  i<Mr,  il  sera  convoqué  extraordinat- 
rement  ad  liûc  une  assemblée  générale,  qui 
aura  droit,  à  la  maioriié  des  voit  des  menrfirea 
présents,  d*en  prolonger  la  durée  pour  tel  v^mm 
de  temps  qu'-  llr  jugera  convenable,  saufTap- 
probaiion  du  gouvernement.  Dans  le  cas  con- 
traire, la  sodélé  sera  dbsouie,  et  II  sera  procédé 
i  sa  liquidation. 

La  liquidation  de  la  société,  qu'elle  ait  lieu 
par  l'expiration  de  son  terme  ou  par  toute  autre 
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eaote,  se  fera  de  Ta  manier?  ni  ninsl  qu'elle  aura 
été  déterminée  par  raswioblée  géoérale  des 
«(Sfooiiafm. 


Juillet  mtl  Knlt  ceot  4|itarante-sh[,  rdlimeH, 

folio  73  vcpso,  nsp  ?  rpçTT  rinq  franc?  pniir  la 

  société,  dix  fraocs  pour  la  mutation  à  Pétraoger 

Les  prnniers  prodnlli  de  ta  ll<ialdaC1oD  seroBl  «t  on  fttiw  cloquant»  eentimes  pour  diilème. 

(Sijrné)  Boillot.  •  (Signé)  Fotilfi. 


afiFecI^^  ^'1  piTcmenl  de^  i1rftr=!  et  nnfnmment 
des  avaQces  qui  aurootété  faiies  par  MM.  Larels- 
lièr*  «t  DaTid. 

En  cas  de  liquidatloo,  iTK  f  m  perle  tur  l« 
capital  et  insuffisance  poar  couvrir  îe^  cent 
quaraote-quaire  actions  de  la  société,  les  trois 
«Inqolènies  dw  qnaira-vhiipis  aeifona  qui  «nt  été 
attribuées  à  MM.  LaTeIssIère,  David,  Labrouste, 
Robert  et  Letraoge,  écllcs  qui  itorfpntles  num^- 
toi  oa  à  quatre-vingts,  teroot  remboursées  par 
ivréMffBce,  M.  ficaiombet  ctMeélanl  ca  iirhrl- 
légp. 

Ce  qui  restera  ensuite  sera  affecté  au  rem- 
iNmnement  intégral  des  soixante-quatre  actious 
qat  «nt  «lé  allrfbnéai  I  V.  Dcflonbea,  «t  por< 
tact  les  nttnéroiqvlN^Yingt-iin  à  caot  qnartiile» 
quatre. 

it  ivrplos,  s^il  y  en  a,  aertira  I  rembourser 
lea  dtm  ântna  cinquIèBiei  des  qaalra-flagia 
pronfères  action;. 

Lh  articles  S4  et  40  seroui  (extuellement  re- 
prodirff*  aor  taa  aeitona  delà  aociélé. 

Art.  41.  Toutes  les  difficultés  et  coniesiatlooa 
qu\  pourront  lurvcnir  entrfî  les  actionnaires  et 
la  société  seront  Jugéei  souverainement,  sans 
appd  ni  monra  en  caatatton^  par  trola  arMtrei 
(1(''Ncnés,  les  deux  premiers  par  chaque  partie 
contendanle  et  le  troisième  par  les  deux  pre- 
miers arbitres,  avant  tout  examen  de  Taffatre. 

Patrt*  par  Van»  daa  partiaa  de  procMer  à  la 

nominfttnn  dr  irbitrc  ou  par  1--^  fi-'trT  .irht- 
ires  de  s'entendre  sur  ie  cbeix  du  troisième 
arbltre,la  wmhiatfon  en  aura  lleti,  i  la  requête 
de  la  partie  la  plus  diHgeate,  parle  prdildamdn 
tribunal  civil  de  Charleroy. 

Ces  arbitres  Ji^eroot,  comme  amiables  coni* 
potiteora,  aur  les  mémoirea  et  docuraeoU  qnl 
leur  seront  fournis  de  part  ei  d*autre;.ila  aeront 
dispensés  des  formes  et  délais  de  la  procédure. 

Art.  43.  Pour  faire  publier  ces  présentes,  quand 
Il  j  aura  Ken,  tona  pontoira  aont  donnét  an  por- 
teur d*un  extrah  on  d*une  expédition. 

Dont  acte,  fait  et  passé  à  Paris,  en  leurs  tic- 
Dleure*,  pour  MM.  Robert  et  Labrousse,  et  en 
Ninde  penr  lea  auitea  partiea. 

I.p  dix  juillet,  pnnr  M.  [.,irr i?si^rc  aîn',  rt  }r>. 
quatorze  du  même  mois  pour  toutes  les  autres 
parties,  de  Tan  mil  boit  cent  qoarante-six. 

Il  iceinra  ftUe,  lee  cenparania  ont  i^nd  avee 

le«  DOlnircî. 

Au  bas  de  la  minute,  demeurée  en  la  ])Ossession 
indu  W»  Fonld,  en  li  mentloa  aninMe  : 

«bmiiilfi A  Pavitf  liittnM  Iwrann, lo aelae 


Vu  pour  lé^ali«at!on  de  la  signature 
ci-deMus  de  M«  Fould,  notaire. 
Paria,cel7jnnM  1816. 
Te  conaelller  d*an1waMido  (atfoD  Plmiii  Ha* 

gier. 

Enregistré  à  Mons,  le  vingt  et  un  juillet  mil 
huit  cent  qnarant»-ats,  «oi.  7T,  M.  99  verao, 
rn'r  rrçucinq  francs  ncnf  rcntimcs  pour  con- 
trat, un  franc  septante  centimes  pour  promesse 
de  prêt,  et  dans  fraoca  quarante  centimes  pour 
lea  addltiaiioèla  I  M  p.  e.,  ? Ingl  rAlee  et  iroia 
leafoia. 

Le  receveur  (signé)  BATTiao. 
Pour  expédition  : 
A.  Ptitanr,  notaire. 
Vu  par  aooa  fceroo  do  Raaie,  «bevaltar  do 
Poriire  de  Léopnlrl,  président  dti  civil 
da  Moos,  pour  légaliaatiQo  de  ia  «ignaUira  do 
Me  Ptalaitt,  notaire  en  cetio  vtHe. 
Motti,  lo  f kitt*elnq  jnillel  IMO  qnarantotii. 

D.  nalUatt. 

611.  —  10  AOi;i  1S4G.  —  Arrêté  roxal  portant 
det  modifications  au  règlement  général 
des  potteê,  (Hooit.  d«a  M  et  17  aont  IStt.) 

Ldopold,  etc.  Va  ki  arOcka  ttt  ai  IM  d« 

rèiç'TTipnt  ):(*iv*f.t)  roriremani  le  personnel  de 
l'adinioistrattoo  des  |»o»ies  décrété  par  notco 
arfdté  dn  8»  JoillH  1845  (I) } 
Vn  rartidoêdenoirearrIMdn  Mamader» 

uier; 

8ur  la  proposition  de  notre  mioîitre  dea  Ira- 
vanspoMka» 

Hona  afona  arrêld  eiarrécooa  t 

An.  l»r.  Les  pénalités  mentlonnéei  en  Par- 

ticle  129  du  règfement  général  du  ^^0  jtnilel  1845, 
sont  pninoncécs  par  arrêté  du  minl»tère ,  sauf 
oellea  de  ta  aqspeoalon  et4o  la  rdroealien  ler^ 

qu'elles  son!  applicables  à  des  agents  dont  la 
nOTTiîDaiioQ  nou<  appartient,  auquel  cas  il  aera 
statué  par  arrêté  royal. 

AH.  t.  Sont  fapporiéi  TaH.  181  da  rlflemeoC 
n'néral  du  30  juillet  1S45,etl*art  6  doWNN 
arrêté  du  10  mars  dernier. 

Notre  minialre  daa  travana  publies  (M.  de 
Bavay)  eal  ebaïf*  de  Poiéentlon  dn  prdaaat  at* 
rété. 


(l}^otf.  cet  arrêté  à  la  p«go  ô31  du  volume 
de  1845,1 
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6H.  il  AOUT  1846.  —  État  dressé  par  le 
ministre  de  l'intérieur  (M.  le  comte  de 
ThMi),  mtêséetÊOMdePaH,  idê  laM 
du  31  Juillet  et  de  l'arrêté  retyaidu  7  août 
1834,  et  indiquant  te  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  seigle^  pendant  la  semaUtê  du 
itutdl  S  «M  êmmêdi  8  moût  184«.  (Monllair  4a 
lî  août 


VaOHBHT. 


SEIGLE. 


Quant. 

Prix 

QuaDl. 

Prix 

•vend. 

moyen. 

vend. 

moj 

en. 

rr. 

c. 

Fr. 

c. 

knwn. 

91 

33 

16 

90 

18 

20' 

Bnige*. 

940 

S4 

75 

140 

18 

25; 

530 

S3 

34 

143 

16 

67 

Bruxelles, 

S.495 

S3 

S4 

84 

17 

76 

Gaod, 

1,554 

91 

75 

S39 

17 

87 

Haiielt, 

170 

25 

00 

990 

18 

60 

Lié^e , 

3,150 

31 

49 

1,510 

16 

78 

LouTain» 

1,305 

S3 

76 

164 

19 

69 

Mons , 

4,000 

3-2 

45 

500 

15 

50 

Namiir, 

84 

22 

15 

115 

17 

31 

Toiaiii.  .  .  . 

13,619 

3,915 

Prix  moyen  . 

SS 

53 

17 

34 

618.  —  18  A01IT  1816.  —  jttrêiè  royat  par- 
tmtt  des  MOèU/leathntmix  dfepoêitUmt  4W 
lêê  mères,  (Mooil.  «ta  15  août  1816.) 

Léopold,  «te.  Ta  l'ut.  S  de  la  loi  du  17  JaHlet 
d*ralar(l),|Mfftaal  : 

m  Le  fOUTeroemeot  pourra,  selon  que  l'exige- 
vont  les  chaDf  emeols  des  procédés  de  fabrication, 
■Mdiflar  §••  dlipiNliloiii  d«  la  loi  du  f  af  rO  1648, 
pow  aMDrar  la  perception  iDldgfala  do  raodao 
tvr  le  sucre  de  betterave. 

■  De  rnénite,  il  pourra  prescrira  no  OKNie  spé- 
cial de  vériioatlOD  coocorunl  la  qoalllé  des  an- 
cres et  des  sirops  pr4MM4ft  à  resporiallon  avw 
décharge  de  Taccise. 

«  Toute  cootravenlioD  à  ces  mesures  sera  pu- 
^0  d*vae  aamide  de  80 1 866  fr . 

•  Les  arrêtés  royaux  pris  ea  vertu  du  présent 
article  seront  soumis  i  l'approbation  des  cham- 
bre» dans  Tannée  qui  luifra  lenr  mise  à  exécu- 
tieo.» 

Sur  la  ptopoailiea  de  noire  ntnlslra  des  fi- 
nances. 

Nous  at ons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  le».  A  Rafenlr,  la  dédantien  i  liiire  en 

coufOrmiié  de  rai-ticte  4  de  la  loi  du  4  avril  1843 
(MuUtitn  effUieit  a*  154),oootiendra  le  numéro 


(1)  Voir  pins  liaat,n*5M. 


et  la  capacité  des  chaudières  à  clari6er,  à  con- 
centrer et  A  cuire,  des  ellemes  et  réservoirs,  et 
féoâvIeHMtttde  tous  les  vases  en  nsafodanalea 

fabriques  ci  destinés  à  contenir  des 
rops  et  mélasses. 
Ces  vaisseant  restèrent  aonnis 

établi  par  les  articles  5  et  •  et  par  les  St  1** 
litt.  a  et  2  de  l'article  fi  de  la  même  loi. 

Art.  3.  Les  propriétaires  des  fabriques  actuelie- 
moit  oiistanlcs  devront,  avant  la  re|irlse  des 
travaux  delà  campignede  1846-1847,  compléter 
leur  déclaratioD  de  profession  d'après  les  indice» 
tioDs  exigées  par  l'article  précédent. 

Art.  S.  Il  est  Interdit  dtetrodnira  dans  Ten- 
ccinte  des  fabriques  pendant  les  travaux  de  fa- 
brication, du  sucre  raffiné  ou  du  sucre  brut  de 
eanne  on  indigène.  Toute  quantité  qai  pourrait 
8*7  irouTor  devra  en  être  enlevée  avant  la  raprise 
des  travaux  de  l'année  suivante. 

Toutefois,  lorsque  les  fabricants  raffinenrs 
voudront  nélaBffsr  avee  les  produits  de  la  eam- 
pagoe,  soit  dhi  sucre  brut  de  canne,  soit  du  sucre 
brut  de  l>citerave  fabriqués  ailleurs,  le  ministre 
l»ourra,  sur  leur  demande  et  sous  les  conditions 
qa*ll  flxera,  pemctlfo  nnirodnotlon  dans  les  la* 
briques  des  qoanlllés  do  ces  suctas  ptisnoiist 
nécessaires. 

Ces  quantités  seront  prises  en  diarge  aux  comp- 
tes, des  fabrieanu  et  devront  élra  déposées  dans 
un  magasin  particulier.  La  décharge  sera  calcu- 
lée è  raison  de  85  kilogrammes  sucre  raffiné  en 
pains  ou  en  poudre  par  100  iLilogrammes  de 
•ures  bruts  mis  en  toute. 

Est  également  interdite  dans  l'enceinte  des 
fabriques,  la  préparation  de  tout  produit  dans 
•lequel  les  Jus,  sirops  ou  sucre  de  lietterave  entre- 
raient coBBO  éléments  de  Ibbricatien. 

Art.  4.  Le  raffinage  par  les  procédés  ordinaires 
ne  pourra  avoir  lieu  dans  les  fabriques  qu'après 
le  repassage  de  tous  les  bas  produits  et  ronièvo- 
mentdes  mélasses  incristallisables,  i  moins  quo 
ces  produits  et  mélasses  ne  puissentêtre  mis  sons 
scellés. 

Avant  lie  commencer  les  travaui  de  fbbrlci- 

tion  de  Tannée  suivante,  le  fabricant  devra  en- 
lever tons  les  produits  provenant  du  raffinage. 

Art.  5.  Dans  la  déclaration  prescrite  par  l'ar^ 
liele  16  de  la  loi  du  4  avril  184S(Jirirtf lin 
ciel,  n*  154) ,  le  fabricant  devra  indiquer  s'il  se 
propose  de  fabriquer  des  sucres  à  l'état  brut 
ou  raffiné.  Celle  déclaration  comprendra  tous 
les  vaisseaux  dénonunés  A  TaM.  l»  dn  préssnt 
arrêté,  dont  il  fsra  usage  pendant  la  durée  do 
ses  travaux. 

Les  fabricants  qui  auront  dédaré  vouloir  fa- 
briquer des  sucres  à  Péiat  reflué  ne  seront  af> 
franchis  des  prises  en  duirgo  ridées  par  les  ar- 
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ticle*  35  el  37  de  la  loi  précitée,  qu^auiaDt  quHli 
•iMil  nÊIM  iMt  lewt  produit! . 

Art.  6.  Taoi  qa*uo  fabricant  contenrert  im 
sirops  ou  dci  mélaMP»  incriftaHisaM»»!^,  la  décla- 
raiioD qu'il  fera  do  ceiicr  ses  travaux  oe  l'affrao- 
diin  pn  âm  tIiMm  Mtortodei  pm  !«•  art.  196 
et  197  de  11  toi  génétÊiiàa»  M4t  I6n(^0«ff^ 
no/  officiel,  38). 

Art.  7.  Toute  loaslraclîOD  A  la  prise  ea  charge, 
de  Jim  0410  4MMi|lié  MM  iNiDie  dPniM  amend*  da 
800  franc?  ;  et  (vour  lotit  refus  de  fermer,  sar  la 
réquiiitioQ  des  eisptoyés,  les  robinet*  de  dé» 
charte^  latnéa  «afwtt  peadaat  la  ^tfanaot 
ém  chaodiirM  A  déréquer,  il  tara  ai|aiiti«a«- 
coura  une  ameade  de  fr.  SOO. 

Alt.  8.  Les  Jus  déféqué*  que  Too  voudra  clari- 
6ap,  avant  qv*lla  alaot  «id  mmbIi  i  nna  pramlèra 
fliiralioo,  selon  les  procédés  suivis  régutièremeat 
dans  la  fabrique  pour  !e«  antr*"?  ju?,  «Jevronl  être 
versés  séfiaréfoeut,  el  en  lolaliié,  dans  la  chau- 
dIèM  à  ca  daailBéa.  81  la  qnanlité  ««Ma  lae 

9/10<'»  de  la  contenance  <îe  la  rhiiiilii'>re  où  la  dé- 
fécation a  eu  lieu ,  reicédaot  sera  considéré 
aooma  vna  loattraeiion  de  Jus. 
Seront  de  même  clarifiés  tépardaieat  laa  Jaa 

provenant  I,i  pression  des  éctime*,  quand  iU 
Q'auroQt  pas  iubi  une  première  fUtratiou  de  ia 


Alt.  9.  Tout  mélange  dans  quelque  vaisseau 

que  ce  soit,  de  jus  non  <î(«fé<jiié  avec  du  jus  dé- 
féqué ou  avec  les  écumes  proveoaol  des  déféca- 
tiana,  aac«  imil  aamaa  noa  ddMeation  dao- 
destine. 

L*aroeD<l«  lera  doublée  si  te  mélange  a  é(é 
eâectué  par  ua  coudi^u  souterrain  ou  cacbé. 

Art.  16.  la  raiaon  da  laut  praeidde  da  fiM- 
catîon  ,  les  fabricants  qui  raffinent  directemeal 
leurs  produits  ae4»OMVant  être  soumis  à  ia  prise 
en  charge  r^lée  parlât  art.  95  el  S7  de  la  loi  du 
4  avm  1646  (MlMIf»  9gkM^  n*  154),  laar 

compte  fie  défécation"!,  pour  atteindre  le?  f|uan- 
lités  imposables  eo  vertu  de  ces  articles ,  sera 
diabll  an  mlnfman  à  15  haeiogramaa»  da  «sera 
brut  par  100  litres  de  Jus  et  par  chaque  degré 
du  densimèlre  au-dessus  de  100  degrés  (densité 
de  Teau),  reconnu  avant  la  défécation  A  la  tem- 
pdratoffa  da  15  ddgrét  eaatifradef . 

Art.  11.  Pour  déterminer  la  densité  du  Jus,  les 
employés  pourront  prendre,  ât  diverse»  reprise?, 
le  jus  d'épreuve  pendant  le  cbargemeot  de» 
cbandièrat.  Lafiqaa  la  Jm  aara  dtd  aDiiUI  dans 

le  but  de  réduire  les  prises  en  charge,  il;  se  dis- 
penseront d*app>iquer  celte  densité  aux  déféca- 
timit  opérées  depuis  leof  damlar  atareica. 

La  priaa  an  diarge  aa  eonpta  das  Csbriainla 
pourra  être  éiahiiep^rr  chaque  déftfcntion 
An.  !!•  Aucune  dédoetion  pour  les  sirops  et 


SDcres  imparftiiis  ajouté*  A  la  défécation  ne  sera 
aeaardéa  t*il*  a^t  paa  été  varaéa  dans  laa  dHMH 

dières  en  présence  des  employi's. 

Art  13.  Tous  les  sirops,  après  la  cuite,  devront 
passer  au  raf raichissoir  ;  les  fabricants  indiijue- 
raot  dana  la  ngislra  qn^  dalvamianir  aa  aiA- 

ciiiinn  de  l'art.  91  de  la  loi  du  4  avril  1813 
{Bulletin  officiel^  n»  154),  les  vaisseaux  da 
toute  oatnra  dans  lesqnalteas  ilropaaBMiM  414 
mis  en  cristallisation. 

Art.  f  4.  Les  employés  vérifieront  et  prendront 
en  compta  la  volnma  des  sin^  qui  auront  été 
varaéa  dana  laa  fannat,  caiaaai,  a«  ariMalllaairi  j 
Ha  appeiawnt  une  marque  sur  chacun  da  aaa 
vaisseaux  au  moment  de  la  pri«e  en  charge. 

four  chaque  forme,  caisse  ou  cnsiailuoir  mar- 
qad  qal  aa  tara  paa  lapradalt  à  laar  rdqaialtlaa, 
ou  pour  chaque  soustraction  de  sirop  qu'on  y  aura 
dé|>n«é  ,  le  fabricant  encourra  une  amende  da 
100  francs,  ei  la  valeur  des  quantités  soiutraiies 
aara  atlanléa  h  raiaaa  ét  66  Ulograaiaiaadf  sa» 
cre  par  100  litres  le  sirop  non  reiirésenté. 

Art.  15.  Araiii  de  pouvoir  faire  emplir  de  nou« 
veau  les  formes,  eaiaafla  oa  ariatalliaaira  locbés , 
laa  flditiMBit  aaroat  taaw  da  lUta  «alavw  laa 
marques  qoe  les  employés  y  aiiront  apposées. 

Art.  16.  Ha  seront  considérés  comme  sirops  da 
treltlènia  ptodail  qaa  eaax  qaa  laa  fabfieaato 
auront  versés,  aa  aaelir  du  rafratchissoir,  daaa 
des  citernes,  tonneflui  ou  bacs  à  cri»(ani»er. 

Les  sirops  provenant  des  sucres  imparfaits  que 
les  fibrieaata  vaadraat  aiéteagar  avaa  dea  aliepi 
de  premier  ou  de  deuxième  produit  seront  pris 
en  charge  dans  la  proportion  de  49  kilogrammet 
par  100  litres  de  sirop,  après  déduciioa  de  la 
quantité  de  saara  brat  que  repréaeataront  laa 
sucres  imparfaits. 

Conformément  A  Tart.  S7  de  la  loi  du  4  avril 
1843  (.Bulletin  officiel^  n*  154),  le  Uns  deU 
prtaaaaaharfay  ladiqedaaapaamidiia  appli- 
qué qu'aux  sirops  provenant  des  sucres  imparfaits 
travaillés  séparément  eo  présence  des  emplof  és. 

Art  1T.  Aucane  partie  das  tacrataa  \ 
tion  ne  pourra  être  retirée  dea  Kotm 
Ilsoirs,  qu'après  (|ue  le  poids  en  aura  été  Vérifié 
et  pris  «n  charge  par  le«  employés  A  la  suite 
d*aBe  dédaratloa  Miala  veille  par  ialiMMBlt 
pour  toutes  les  o(>ératlons  du  lendemain.  Cette 
déclaration  sera  reçue  par  le*  empioyëa^qai  aa 
délivreront  une  ampliaiion. 

Il  est  oéaaaialBa  panait  aax  amplafdt  ^tar- 
çant  les  fabriqnns  oti  les  jiroduits  sont  ra£Saés, 
de  recevoir  eo  tout  temps  des  déclarations  pour 
les  formes  qui,  par  des  circonstances  particu- 
nèfet,  devraient  dire  iachéet  tottaalaaénaal. 

I.a  déclaration  indiquera  le  nombre  de?  forme;, 

caisses  ou  cmtallisoir*  de  chaque  série  qui  de- 
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vrml  Aft  Miét  ;  le  feMemt  a*  pMim.«  Mp  ,  Art.  il*  UrtqaHw  fiifcriewl  om  nfloMP  fWft» 

iraire  le  sucre  qu*â{>rêi  que  Ie«vai«t0MS«iirMt  dtà  remettre  eo  febrication  des  ancres  pria  ea 

été  di?'mnr'(n<^*  par  le»  employé!.  charge  et  provenant  du  lochag»*  ou  re«t»nt  «n- 

Les  commis  cbe^  el  autres  fonctionaaires  de  core  daos  les  formes  démarquées ,  il  scia  icau, 

radmialMrailoa  prarront  «ilfw  qiw  l«t  9omm  ponréfiler  tout  douU*  Miploi,  âê  ftire  ara 

déoarquéei  soieol  repasK^es  sur  la  haliBMfOar  |407<«iiD«déclaralion  daDilaciuelteiliniiiqiirra  : 

COBirèler  lesopératioosdes  employés.  a,  La  quaoïiU  4e  awora  qu'il  deira  claircer 

Art»      Les  airops  de  troisième  produit  verséi  ou  refondre  ; 

^•m  la»  «iUTMi    aalras  falMwng,  al  let  m-  b,lm  faiMMMt  daai  Hif  te  Ut  ttronlooii- 

cres  imparfait  mi*  en  cistaiiiantron ,  dan»  des  tenu». 

•«€«  OU  paniers,  M  poarroQi  ûgalemeoi  en  être  11  sera  procédé  au  clair^af  e  ou  à  ta  refonte 

asiraits  que  sur  mie  détrtaration  préalable  faiia  datdita  loeffea  an  préaanotto  employé»  qui  aa 

la  veille  aux  employés.  Ceux-ci  «o  iMUieiaot  coosuteroot  le  poklt  at  ao  doanaraiit  déebarga 

•nsuite  décharge  aux  fabricants.  au  fabricant. 

Art.  19.  Dans  tes  fabriquas  ou  l*aa  aura  taoté.  Les  sticrea  claircés  seront  repris  eu  compta  , 

ptr  an  mofaa  qnaleaaqna,  de  tédaira  lea  prlaca  wefamiéBiaBt  à  l*arclela  14,  at  lia  ne  paanont 

en  charge,  les  Cabricanta  ae  pourront  faire  subir  être  retirés  des  formes  qu'après  une  oouvelle 

aucune  manipulation  aux  sucrt-a  contenu»  dans  déclaration,  ainsi  que  le  prescrit  Part.  17  poOT 

les  formes ,  caisses  ou  cnstailiioirs  qu'en  pré*  tout  les  sucres  ea  critiailuaiiOQ.  * 

aaafla  dat  anpiaféa,  at  d*»|ifèa  lea  farmalUét  è  Art.  iS.  Im  fiMeaBU  laflaann  damot  fa> 

prescrire  par  le  ministre.  foadre  fmmédialempol  le»  pointer  de  formes  et 

Art.  SI)  Les  fabricants  non  rafflaeurs  obtiea.  les  autres  déchets  provenant  de  la  formation  des 

droQl,  A  titre  de  déchet,  une  déduction  de  û  p.  c.  létes  de  pains  ;  les  employés  assisteront  è  cette 

aa  awibaaai  anr  la  paldadaa  qatnliléa  de  MMia  opéraiion  tt  en  déduiront  le  poids  des  qaantiléi 

brut  constatées  parles  employru.  Si  lors  fies  rp-  constatée»  au  iocbage.  Ce»  fabricants  ohiienilronl 

cenieaMoUil  esl  reconnu  que  c«  déchet  n'a  pas  égaiemeoi  dédiarge  des  sucres  «o  pains  achevés 

dli  anaal  aaMMénUa,  IVsaédani  aera  pris  en  qu'île  vaadraal  reaMltra  «i  fabileallaa. 

ahllfa*  Art.  96.  Il  pourra  diffaatcordé  on  défrèvement 

An.il.  Lee  employés  feront  porter  \  réttirc,  »ur  la  pri»e  en  charge  au  compte  du  fabricant 

an  Janr  présence,  les  sucres  ratfiaés  en  pain,  quand  les  pertes  matérielles  de  jus,  de  sirops  ou 

Ikmad  la  daaitoeitiaB aera  aebavéa,  Heeaaipte-  dt  MMraa«  rémUaal d^eeldattta , aaïaai did dl- 

ronl  le  nombre  des  pains  retirés  de  Péiuve  et  en  noocéee  è  l'Instant  même  aux  employés, 

feront  peser  le  dixième  au  moins.  Cette  nouvelle  i.e<;  «ucres  achevés,  qni  auront  servi  à  faire  de 

pesée  servira  A  régler  deftotiivemeat  ies  charges  la  clairce,ne  sciooi  pas  déduits  des  quantités 

ta canpCadaaiSAfftaaaiafiflnaaft, atarnanap»  reManna»  an laebafaao  aa iorlir  de Vêbmti 

tlna  prévue  par  1*3 rt  27  du  prrsont  arrf^iô.  les  employé»  n'ont  point  nssîMé  à  la  refonte  M 

Art.  Si*  Les  portes  des  étuves  où  les  pams  sont  constaté  préalablemeai  le  poids  de  ces  sucres. 

Ikhdi  davranl  dura  farades  à  deux  cleft  ;  une  Art.  37.  Au  30  juin  de  cbaqpe  année,  aa  arànt 

daaat  alef»  sera  fournie  par  radmiuMiaiiBB  ai  ailla  époqnatilaNpaaiafa  dai  bai ptadaila aM 

restera  entre  Ilï  main»  des  employé»  exerçants,  entièrement  terminé,  les  cbarfje»  aux  comptes 

la  porte  ne  pourra  éire  ouverte  qu'en  leur  pré-  des  fabricants  seront  définitivement  arrêtées  dV 

Moea.  prèelMqnaBiltiida  sacrai  adMfdaa,  si  alleaaaat 

Sanf  les  exceptions  que  le  ministre  pourra  au-  supérieures  à  celles  qui  auront  été  établies  : 

toriser  lelou  les  clrconstanc»*»,  toutes  les  autres  a  Pour  les  fabricants  non  rafflneur»,  en  vertu 

issues  ùerroQt  être  iceiices  ou  garuies  d'un  trcii-  dusarucles  ^  ei  il  ei  éveotueilcmemde  i'art.  16 

lia  da  tl  da  Nr,  Atd  4  riaidHaar  dw  «afcsat  da  la  lai  d«  4  afrH  ltl3  (ButMlm  a^leM» 

dont  les  mailîci  aacaai  an  plascinq  aaBilniliiac  n*  154}  ; 

d'ouverture.  b.  Pour  les  fabricants  ra£neurs  en  vertu  de 

Art.  33,  Chaque  mois ,  les  empiojês  procédé-  ('«riioie  lU  du  présent  arrêté, 

raataa  raoaaaecMBt  daa  patoa  gai  se  iraafaraal  lm  auorai,  alrapa  at  nélasees  exlMaat  an 

en  desi^if cation.  Les  pains  ronjt,iié<i  en  excédant  SOjuin  de  rhaqnc  annt'e  dans  les  fabriques  seront 

seront  pris  eu  ciiarge  au  compte  des  fabricauu  ;  portés  en  reprise  dans  les  comptes  à  ouvrir  par 

Ici  pabii  a«Bi|uaau  aaroat  aaaef  pria  aa  charge,  im  eo;  pioyés  pour  la  campagne  raiTtala. 

A  raison  da  IQ  kilogrammes  pour  cbacan  d'aui  Art.  iS.  La  ministre  arrêtera  les  modèles  des 

al  portés  en  sortir  dans  le  portatif  des  employés,  registres  à  tenir  pir  les  fabricants.  Ceux-ci  sont 

5i  le  maoquaui  e»t  supérieur  à  quatre  pains,  le  tenus  de  s'y  cooforuier  exactement  et  de  main- 

IMcint«a|iHiiaaBiaMiMlidctWftiiMk  tanif  en  dirt  4a  bmm  mmrW^  Jpqala 
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jQébage,  ks  marques  a|>|K)iéei  par  le*  enplojés 
inr  let  tormn^  caiaiM  oa  cHsUlliioin. 

Tous  ff-s  r-^uisire»  devront  dire  rediis  dinque 
iODée  à  radiuiQjstraiiua  i  mesure  qu'ils  auront 
été  remplis  ou  dès  qo«  lef  trtfaux  de  fahrication 
seront  terminés. 

Arl.  29.  L*enlèvement  liei  '[naniiiés  de  sucre 
|»riMs  en  charge  par  les  eoiitioy^s  aura  lieu  : 

a.  Pour  let  fabricaottrafloeura  tous  payeaieot 
deTacciseau  comptant  ou  à  l' nm  de  crédit  à 
propre  compte,  en  quatflé  <le  raffinciir»  Toi 
droits  dont  tis  deviendront  débiteurs  pourruat 
4trt  apprit,  conme  Modique  Part.  45  delà  loi 
dri  i  nvril  IRÎ"  !htllethi  ûfjïc'wt,  no  154),  par 
payement  des  tenues  écbus,  par  exportation  ou 

.  par  dép6t  det  tucret  raffinés  eo  entrepôt  public  ; 

b,  Ponr  les  fabricanit  son  raflnenret  mm 
piy»>;Tient  <îf»  IVicci^e  au  comptaQl,  à  termes  de 
crédit  au  compte  des  raffioeurs  ou  négocianlt 
o«  ptrddpAl  en  etitrdpôi  fteilf«oac4dé,  toiians 
HlMcaott,  toit  à  det  raffiocora  ou  oégoelanla. 

Les  «lucres  bruts  déclarés  en  con«ommatton 
devront  être  enlevés  en  même  temps  de  la  fa- 
brlqM. 

Art.  30.  Après  le  repassage  des  bas  produits  de 
la  campagne,  il  sera  faculiatilf  aux  fahricauis 
non  raffioeurs  d'enlever  à  propre  compte  à  ter- 
«ea  d«  «ffddlt,  aalt  eenteaaeBt  en  quHié  de 
raflBnfiir^,  les  sucres  liruis  existant  alors  dans 
leur  euirtipùl  fictif,  s*ils  vcuieoi  :cs  rafliiier  dans 
lênr  ftibrique,  et  ce  Mrapte  pourra  être  apuré 
«onme  celui  des  fabricantt  raBnenn. 

Art.  51.  Li"'  focaiiT  (!»*«if;ri<*<i  ]>onr?Tvtr  rf'cn- 
trepôt  ftcUr,  tort(|u'iis  seront  situés  dans  l'en- 
«einte  d«t  fabriques,  derront  dire  Utraét  i  deux 
clefs  dont  Tune  tm  fournie  par  Padmioistration. 
Les  portes  ne  pourront  (*trf  ot)Vpr{»>i  qu'en  pré- 
sence des  employés.  Ces  locaux  devront,  en 
•nltew  «Mp  lae  eondiUona  de  tdeuritd 

Crira  radminislratioD. 

Art.  8i.  Les  fabricants  dé$igncron!  dans  leur 
déciaratiOQ  de  profession  exigée  ^ar  l'art.  4  de 
te  loi  dn  4  avril  1848  {BuUêHti  o/lioM,  n*  154), 
les  magasins  ob  ils  devront  pincer  les  .«lucres 
locbés  ou  let  paiiu  reUrét  de  Tétave,  iu»qu*au 
moment  oft  cet  prodoill  ierool  : 

a.  Quant  iux  Idukanla  nfllMora,  «nievdi  do 
ta  bbrique  ; 

b.  Quant  aux  fabricants  non  raffioeura,  diri- 
flt  tnr  «ntrepdc  0ettf  on  dédarda  en  couonoui- 

tiOQ. 

Art.  Il  leur  est  JnlerUil  decî^poser dessirops 
et  mêlasses  ou  des  sucre»  acbevés,  ailleurs  que 
dant  lia  vnlaaeavz  déeterét  on  dana  lot  maf atlna 

dont  parle  rartlci.  i>r''cL'deQi. 

Art.  34.  A  Texpiraiion  de  chaque  moi«,  ans«i 
souvent  que  let  intérêts  du  trésor  le  comman- 


deroot ,  le»  employés  feront ,  sans  frais  povr  lo 
fibrieanl ,  k  recensement  dot  vaîeietus  codIo> 

UJiit  i1r>  simpï  f-n  rr[<i alli'^ation  et  dOO  enCNI 

aciit'vêi  exi&iauls  dans  la  fabrique. 

Toute  quantité  de  sucre  excédant  celle  qui  de> 
frall  te  irovvcr  dans  les  magasins  désignés  CB 
vertu  de  l'article  32  du  présent  arrêté,  sera  prise 
eo  cbarge  au  compte  du  fabricant.  Les  quaoïués 
nenqaanttc  ttroni  portées  on  sortie  donc  lo  poiw 
tatif  des  employés.  En  outre ,  les  fabricants  en- 
courrnnt  itne  anirn'le  «''(;alH  an  <!uinUij<lH  de 
Taccise,  si  les  mau(|uaai8  dcpaiseut  de  5  p.  c.  ia 
balance  de  leur  eoinpte,  aant  ^im  ]*nmondo  pnitio 
excéder  800  francs. 

Art.  55.  Quand  les  raffîneurs  youdroal  expor- 
ter des  sucres  candis  avec  décharge  des  droits , 
on  loa  déposer  on  entrepôt  public,  Ut  devront  . 
fa  i  re  co  n  n  at  tre  i  i  n  :  )  curs  déclarations  le  numéro 
et  le  poids  des  caisses  rrafennant  des  morceanx 
dits  çroAtos  provenant  di  la  fabrteailoQ.  Coun 
indicaiion  sera  repnMinito  anr  let  pemll* 

Toutes  ces  caisses  seront  vérifiées  pour  con- 
stater si  le  poids  des  croûtes  n'excède  pas  le  tiers 
do  la  partie  intégrale  déclarée. 

Art.  36.  L'ex|>orta(ioo  des  sirops  avec  décharge 
de  l'accise  aura  lini  exclusivement  par  mer  et 
par  les  bureaux  de  Lillu  ou  de  Zelaaete,  ei  après 
Téi-i&cation  au  bureau  de  cbaifement  do  Broiei* 

*  lot,  Anvers  ou  G  an  1. 

Les  permis  ne  pourront  être  délivrés  qu'aux 
raffineurs  de  sucre  de  canne  ou  de  betterave  et 
aus  ftbricanla  qui  auront  raffiné  leur*  aucrao 
bruts  après  le  repassage  des  bas  produits  de  !a 
campagne,  à  moins  qu'ils  n'aient  raffiné  ailleurs 
que  dam  leur  fabrique. 

La  décharge  ne  sera  pas  accordéo  il  lea  nfl. 
nedrs  ou  fahricants  n'ont  |)oini  produit,  dans  un 
délai  de  cmq  mois,  un  certibcal  du  consul  belge 
00,  à  ton  défont,  do  l*agenl  eonsulalro  d*unepn||- 
saoce  amie  au  lieu  de  la  destination,  constatant 
tnif  \ps  «(ro[i^  y  on!  rf^fllemml  nrrivés.  Ind^pen- 
dauimcul  de  la  (|uaniué,  ce  certifiai  devra  con- 
tenir le  nom  dn  capitaine  et  du  navire  4l*oli  loa 
sirops  auront  lié  di^birqrf*»!. 

Sauf  le  cas  de  force  majeure,  dûment  constaté, 
la  décbarge  sera  reAiséo  ti  Ict  tirops  sont  arri- 
vé! à  leur  destination  par  un  navire  autre  quo 
COlnlè  bord  duquel  ils  auront  élé  cmbanjués. 

Ar|,  57.  Aucune  ^uaniité  de  sucre  ne  pourra 
lOffUr  do  la  fibri^no  il  die  n*oit  couvorlo,  mImi 
«pm  l*ndminisirallnn  lo  proaerira,  soit  par  un  paa* 
savant-i-cautioo, soit  par  un  passavant  à  délivrer 
par  le  receveur  du  ressort,  sur  une  déclaration 
qoo  lo  fabricant  devra  Inl  renuttro  an  préabihlo. 

Celle  déclaration  contiendra  : 

a.  Le  nombre  et  l'espèce  des  COlitj 

b.  L'espèce  de  sucre  ^ 
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C'  Leur  poids  l>rul  el  cet  ; 
é.  Ut  ooiiitt  domeam  el  (proftttloM  dts  4«t> 
ttatlafrw  al  du  voMarlir,  katdler  on  Mndoe- 

leor. 

Art.  88.  Lei  lucres  ne  pourront  être  enlerét 
dn  AMquet  que  de  jour.  Les  emplojéa  porto» 
rmi  «o  sortie  dan»  leur  portatif  le*  quantités 
qo*ill  auront  consitaiëeK  av.inl  Tenlèvement. 

Art.  89.  Le*  voiiunera,  baleliers  el  tous  autres 
q«i  condainial  dM  «iiargeneiit*  de  mmespé- 
diés  par  les  fabricants,  scrout  Iciius  d^exhibcr, 
dao»  les  commune»  où  les  fabriques  sonl;ituées 
et  dans  ies  communes  limitrophes,  ei  à  i'iosi.inl 
mêm»  d«  ta  idqaMttoo  dea  «mploféi  da  Padal- 
Qfsiration,  1rs  documeoli  dont  ilf  daffaM  éttt 
porteurs  en  conformité  de  l'art.  37. 

Cal  daceoiMti  aerooi  aal» ,  s*llt  a*o«l  pat  ét< 
fiads  par  la»  anaptayd»  «t aai  fanltt— ant  daa 
aaoras  de  la  fabrique. 

Loraqne  ie  irao^rt  s'etrecluara  dans  ie  (erri- 
laira  Naervd  i  la  daaane,  le»  voiiiriarstbataltara 
et  tons  autres  conducteurs  resteront  soumis  ans 
obligations  qui  leur  sont  im;vo«ée<t  {lar  la  loi  gé- 
nérale du  86  août  lati  {Journal  o/fldelf  n*  88), 
modiAéaa  par  la  loi  ds  d  af  rU  1S4S  {MuUêttm 
cfflc'tel,  n«  156). 

Art.  40.  Le  lran»|»orl  des  colis  conti-Danl  de» 
mélasses  iocrisiaUisablcs,  enlev^vs  de»  fabriques, 
darradifa  eoDv«H,daBa  loni  la  Mftmmt  par  «n 
acquit-A-caullon. 

Au  lieu  de  la  destination,  les  mélasses  seront 
dénaturées  en  présence  des  employé*  avec  les 
natiêfaa  at  tabatancai  i  iDdk|Mr  par  IMii- 
nistratioo  al  dam  le»  proportloot  qn*al]a  déler* 
minera. 

Ces  matière»  at  attbil«n«et  •eronl  ftanmlaf  par 
laa  destinauirai. 

An.  41.  Ati  moment  où  le  pr<*sent  ;irrété  de- 
viendra obligatoire,  les  em|*toyés  procéderont  au 
rccanaaBani  daa  •ncrw  acherda  «ilatavldaM  la» 
MirIqiNa  do  tocra  de  beiieraTe  soumises  A  Icor 
•uryelllaoce.  Les  quantités  constatées  ne  pour- 
root  élre  enlevées  que  »ur  la  production  d'un 
paaaavaoC  à  ddiivrar  par  la  raeavaiir  do  roMoit. 

Art.  43.  Toutes  les  cunlraveniions  au  présent 
arrête  pour  lesquelles  ii  n'a  pas  été  conminé 
d'amendes  par  les  articles  précédents,  qui  au- 
ront privé  ou  qoi  auralaot  pn  avoir  poor  résoliat 
de  pHver  le  tri*sor  public  d'une  partie  de  l'im- 
pùt,  seront  punies  d'une  amende  de  i06  à  800  flr.} 
celles  qui  ao  rODlrarottt  poiot  dam  eaita  cacd- 
gorle  ne  saroot  pontat  qa»  d*iiBa  MModa  da 
50  à  400  fr. 

Pour  chaque  refus  d'exercice,  il  se  ta  eocouru 
odo  aoNOdo  do  800  franc». 

Les  coDtrevcoants  pourront  être  admis  à  trao- 
aifar  dans  la»  ciraoïMUMaa  prévnaa  par  Tar» 


ticle  3i0  de  la  loi  générale  du  S6  aoAt  1813 
{Journal  officiel  o*  38). 
Art  n,  IndépandanmanC  te  anandas  fliéaa 

par  l'art.  45,  les  droits  seront  dos  flans  toti?  Ici 
cas  ob  ils  auront  été  soustraits  au  trésor  public. 

Art.  14.  Le  prêtant  arriid  tara  obligatoire  le 
lendemain  de  sa  publication. 

Notre  ministre  des  Bnances  (M.  !•  Halon)  OH 
chargé  d'en  assorer  reiécntioa. 


611.  —  14  Aonr  1846.  —  jirrité  rçyat portant 
clôture  de  la  tMion  légfsiaUve  de  1845- 
184«.  (ManU.  dat  M.aC  lî  aail  1M6.) 

Léopoid,  ate.  Oa  Tavi»  da  notre  cootoU  da» 
Mioiairaa» 

Nani  avoM  arrMd  ot  arrélMa  s 
Art.  t«r.  La  »ession  daa  cfcuiWa»  poor 

1845-1846  est  close. 

Art.  S.  Notre  utnutre  de  l'intérieur  (M.  le 
comto  do  TlM«t)  oit  diaifddo  Vn/Mêm  dn 
pillant  affdld* 


615.  - 14  Aont  1846.  —  Jrrétê  royal  pcHMt 
des  motitfleatlotu  «m  r^gtêment  provlnelât 
dm  JUMAotny.  (planit.  dn  «9  aodt  1846.) 

Léopold.  Ole.  To  la  ddUbémiiao  dn  «anaail 
communal  du  Limbourg,  on  data  dn  18  Jnlllai 

J846,  dont  la  teneur  «uit  : 

•  Le  conseil  provincial  du  Limbourg; 

•  Considérant  qoe  l^aipétfonoo  a  diaaonftd 

que  le  rl^gicment  sur  les  chemins  vicinaux  ar- 
rêté le  36  juillet  1843,  et  approuvé  par  le  rot,  le 
7  septembre  suivant,  est  susceptible  de  quelque» 
■odlAoatloo»,  noianiMnl  an  eo4|ni  oanawnalaa 
plantations  le  long  des  chemins  ; 

•  Vu  Part.  39  de  la  loi  du  10  avril  1841, 
rariicie  bâ  de  la  toi  provinciale  et  TarU  98,  $.7, 
dalaloîooflMNnalt, . 

»  Anéto  : 

»  Art.  Aucune  plantation  ni  con?irticiion 
ne  pourra  être  faite,  dan»  la  distaooe  de  trois 
mètres  de  la  lintto  da»  cbanins  vidnanx,  »ao» 
que  ralignemeot  ait  été  fixé  par  un  arrêté  dn 
collège  éclMVlnalt  rar  l*»vli  d*nn  conualaaaira- 
voyer. 

•  L'alignement  portora  anr  la  diUanaa  à  éb- 
•erver  entra  la  pInntalUm  at  la  lUnlIadtt  dMolo, 

et  sur  l'espacement  dei  arbre». 

•  Les  conseils  communaux  devront ,  dans  un 
d^l  do  aiv  mola,  détarmlnar,  aouf  l^pproballon 
de  la  députation  permanente  du  conseil  provin- 
cial, la  luuilanr  «no  iM  haiaa»  flaMéaa  A  Vavaair 


« 
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1«  loof  des  cfaemini  vicioaDX,  ne  poiurroot  excé* 

•  Art.  i.  L^wrêlé  des  boargoiailrt  «t  édevlnt 
•era  «oumis  à  rappfobalioa  ét  la  dipuUIlM 
peraeneote  : 

•  i*  liMtqii*!!  D«  Mra  pat  conferiM  à  l'afts  du 
«anmiiialra  ▼or*'* 

•  S«  LorMju'îl  autorisera  la  plaotalion  des  baies 
à  aae  dituuce  moindre  <l'uo  demi'inètre  et  celle 
4ai  arbits  i  «me  dietaoc*  stMindra  «Tm  anÉIte 
atequaoïe  ceDiioiètres  de  la  limite  dadMMte. 

>  Ar(.  3.  Tout  taillis  dont  la  loocbe  oe  aéra  pai 
i  plu*  d'ao  mètre  de  la  limite  du  cbealo,  aera 
caMiddfé  eonoM  hala. 

•  Art.  4.  La  limite ,  dans  les  cas  prévus  aux 
articles  qui  précèdent  ,  sera  priîc,  tout  droit  de 
propriété  sauf ,  du  burd  extérieur  du  fossé,  s'd 
aa «nue, 4a la  crMa  dotalin,  il  laciMmIa  aet 

es  déblai ,  cl  du  pied  du  talus  s'il  est  en  remblai. 

»  Art.  5.  Aucune  plaolatioa  sur  le  sol  môme 
dat  dMnioa  vicioaux  ne  pourra  avoir  lieo  par 
raatoriié  laeato  ^«avael^MMoriaaiiao  da  la  dépa- 
tation  pawaaaaBia> ^1  pwacf if  PaUgoaaiat  à 
auivre. 

•  Ail.  t.Gapla  cartiida  da  tavia  décialM  m 
MilUPB  d*laJigiiemeolaati  immédiatement  trana> 
Dite  a'u  commiasalfa  vojet  aAn  d*ialiiiiiBall«ii  et 
d*exécatioo. 

•  Art.  T.  Taaia  paraMoa  qol  eaoïCralra  m 
fiaolara»  eant  avoir  obtenu  raoloriaation  re- 
quise, ou  qui  ne  ?e  ronformera  pas  avx  condi- 
tioos  pr«acrUes,  aera  pume  cooformémeoi  à 
PttU  W  àm  ffiftaMot  anr  laa  cbaoïiM  vletaaai. 

»  Art.  R.  I,es  résolutions  en  matière  (l'aligne- 
ment seront  transcrites  sur  un  registre  spécial , 
qni  sera  repréaenti  au  commissaire  d'arroudia- 
laneot  lors  de  lea  ioarodaa. 

•  Art.  9.  Les  commissaires  yoyrrt  sont  égale- 
laeal  obligéa  d'inacnre  dans  un  registre  apéeUl 
la»  avif  9o*lli  «aoi  appaMa  à  doonar. 

•  Art.  10.  L'article  5:^  du  règlement  aur  lea 
chemina  vicinaux  du     juillet  !84:^  eit  abrogé. 

•  La  priant  arrête  sera  soumis  arapprotation 
dniwi. 

•  HM^IafllJ■llla(lM•. 

»  Le  conseil  : 
*  Le  président* 
•  (Sifoé)  oc  FiTTiGAs  HiESAraTS. 
»  Par  le  coaseii  : 
■  Le  greffier* 
•  (Signé)  O.  G.  VaacAvmas.  » 

Revu  Tart.  53  du  règlement  sur  les  cbeoios 
vidaast  dane  eaita  provlnea,  appraavé  par 

notre  arrêté  du  7  septembre  1813  ; 

Va  Vêtu  88  da  la  M  da  1»  avrU  1841,  aa- 


— AN  1840,  N«  e!6.  489 

semble  lea  art.  85  et  88  de  la  loi  da  50  avril 
1836} 

8ar  la  iappart  da  notfa  ailaMra  da  llaldriaar. 
Mous  avoua  arrét4  at  arrêtons  : 

Art.  La  délibération  ci-dri^sus  transcrite 
da  eonsail  provincial  du  Limbourg  est  approu- 
vée. 

Art.  S.  Noire  ministre  de  Tintérieur  (M.  le 
comte  de  Tbeux)  aai  cliai|é,da  Taiécniian  da 
présent  arrêté. 


—  14  anoT  184S.  —  jÊnHê        I9p0-  - 

quant  te»  toit  et  réglementé  »ur  la  policé 

du  roulage  à  ta  commune  de  Seneffe,  prih 
vince  de  Hainaut.  (Monii.  du  lit  août  is4tf.) 

Léopold,  etc.  Vil  Kl  rlrlihf^ralioo  du  conieî! 
communal  de  Seneff«*  province  de  Hainaut,  ca 
date  du  SI  novembre  1845,  solllailant  rapfdfca* 
don  dai  diipaalliant  rdallfaa  I  la  police  du  rou- 
lage sur  les  grandes  routes,  en  temps  de  dégel, 
ani  cbemiiu  pavéa  et  empierrés  de  cette  com- 
arana; 

Vu  lea  cerliacatt  edaiUllaall*aaaaBpllasement 

det  formalités  pre5crites  par  notre  arrêté  du 
36  juillet  1833,  daos  les  communes  d'écauasin- 
Bat>Lalainv,  da  Ma-d*llalaa,  da  Paloy,  da 
Familleureux,  d^Arquennes,  de  Laheslre,  de  Payt* 
irz-Rcnffrc,  de  Boiieconrt»  da  Marcha-lea-Écana* 
smnes  et  de  bentffcj 

Ta  laa  avb  ItevaraMaa  daa  annaaRa  daa  Inll 
prprnières  commun r s  ; 

Vu  ropposilloo  formée  par  le  conseU  commu- 
nal (te  Marche-lcx-Écaussinnes  ; 

Va  las  atrli  liforaUae  daa  agaala  da  ta  valria 

vicinale,  du  commissaire  (rarrondineroeol  et  de 
la  dépuiaiion  peroMmente  du  conseil  provincial  ; 

Aliaada  40a  la  eonsail  aamwnal  da  Marché 
lez-écaussinnes  ne  fait  vaMr  aucun  motif  qal 
soit  ôe  nature  à  être  prheo  coosidératiaa ; 

Vu  la  loi  du  34  mars  1838 } 

Sorla  propoaiiioa  da  aaiw  ariaiHto  dafiald- 
riaar, 

Moaa  atOM  affilé  01  aniloaa  ; 

Art.  X**.  Lesloi^  et  les  ri^glf^mcnls  concernant 
la  police  do  roulage  sur  les  graoïtes  routes,  en 
temps  de  dégel,  sont  déclarés  applicables  aiu 

Se  ncffc. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  l'iolériew  (M.  la 
cuoita  da  TtaeniO  elMrfé  da  raxéeatiaii  da 
préaanl  arrêté* 
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617.  —  14  AOOT 1846.  >~  Jrréii  royal  relatif 
aux  fih  «r  tUuu  de  tahtê  penamt  é$ 
memua  (t).  (NOBiL  da  91  mAi  1646.) 

téofuid,  MC.  Tu  la  eoerendon  coodiM  «rce  la 
France  le  13  décembre  1845; 

Revu  rfotre  arrêté  ilu  4  août  poiirant  r2); 
Sur  ia  proposUioD  de  ooirc  Quoulre  des  fi- 
UDcait 

Root  tfMt  arrêté  etarfétani  : 

Art.  Ut,  Les  Als  et  les  tissus  de  laine  venant  de 
France  oe  seront  admis  diix  droits  réduits  que 
aur  la  produclioa  de  certificats  coDsiaiaol  qu'ils 
aoot  4*w1f  iot  franfalia. 

Le  mode  de  res  justificatiootMrt  dtllili  par 
notre  ministre  ae«  Baiocei . 

Jft.  S.  |4  prtMM  arrêté  sera  obligatoirt  le 
tandamatn  da  a  |iHMmdvaUoi>> 

Notre  ministre  dog  AoaDces  (M.  i.  NakHi)  ait 
chargé  d'en  assurer  i'e&écutioo. 

«  

618.  —  U  AOOT  1846.  —  Arrêté  royal  prescrl- 
vani  dot  iravau»  ^UarçtsiewwU  êt  dê 
rcetifîcatlan  du  J>em«r,  (Monit.  dn  Si  aodt 

1846.) 

I4o|Kdd,  aie.  Vu  la  loi  du  17  mai  dernier, 
teaot  la  bndgat  du  départemenl  dea  traTaui  pv- 
blics  pour  Pexercice  1846,  et  portant,  cbap*  II» 
art.  9',  une  allocation  pour  IVn^cniinn  da  Ira- 
raui  à  eotreprandre  dans  le  but  d'obvier  aux 
Inondatldna  da  la  vaHéa  du  Ommt  ; 

Sur  la  propoattiaB  da  a«lra  vfaiiilrt  daa  Ira- 
vaux  publics, 

Nous  avons  arrél*'  cl  an (^i nui  : 

Art.  l»r.  Le  court  du  Uemer  sera  élargi  et  rec- 
IMA,  dana  ^adqvaa-wiaa  da  aat  ftarlia»,  «nlrv  la 
barrage  d'Aernchoi  cl  Cflui  de  Wcchter,  confor- 
mément aux  plans  approuvés  par  ootro  ministre 
dai  ivavaw  pabllai. 

Art*  i.  Laa  terrains  oéoessairee  i  Pexécntion 
des  travaux  m4>niioDnés  à  l'article  préeédenl, 
aeroDt,  au  besoin,  empris  «i  occupés  en  vertu  des 
Ml  air  rexpropriatioo  ponr  «ama  d*«lillt4  pu- 
blique. 

Notre  ministre  des  travaux  publics  (M.  de  Ba- 
vay)  est  chargé  de  l'exécution  du  présent  arrêté, 
qui  lanlneéré  au  MeitUem', 

616.  —  U  anoT  1 846.  ~  Jnété  Mrmt  appêi^ 

tant  des  mod'fîcnlions  aur  stafvft  de  la 
çaisse  de  relmite  ei  de  secours  pour  U* 


(1)  V«ir  plat  haut,  n*  547. 
Veir  plut  baui,  n»  605. 


ouvrière  du  chemin  de  fer,  (Mon|l«  do 
SI  août  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  notre  arrêté  du  24  juin  1845, 
InalItaaDl  une  calasa  de  retraite  et  de  tecmm 
en  faveur  (!r^  ouvrière  attachée  âui  diemuM  da 

fer  de  rttal  (1); 

Revu  ooiammeut  l'art.  61  de  cet  arrêté,  ainsi 
conçu  : 

«  Art.  61.  T  ç<î  oiivrifrs  ntlnrh**?  .1  l'exploilntirin 
des  chemins  de  fer,  au  moment  de  la  puhiicaiioH 
du  présent  arrêté,  poumnt  fUre  valoir,  pour 
deux  tiers  aupini,  lenre  année» da  «ourlbntMNit 
à  la  caisse  d(>  secours. 

«  En  cas  de  décès  de  ces  ouvriers, leur»  veuves 
ou  leur*  flamillee  Jouiront  de»  ménee  droite.  • 

Voulant  atténuer  ce  que,  dans  rapplicatioo, 
ces  dispositions  auraient  de  dé.iavantageux  à 
l'égard  d'anciens  ouvriers  ou  dé  leurs  famillesj 

Sur  la  prepoiltlon  da  noire  niaiitra  dee  tra» 
vaux  publiée, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art*  lor.  U  sera  ajouté  à  l'an.  61  ci-dessus 
transcrit  un  troisième  (laragrafbe  ainsi  conçu  : 
a  Teiilcfele«  la  commlielen  adminielrallvo 

pourra  admeUrr-  cesannées  de  canlrihnlions  pour 
leur  loUUié,aftu  de  parfaiiele  oumbre  d'années 
requis  par  les  art.  3S,  ou  33  et  33  du  présent 
arrêté,  en  ayant  égard  A  aelte«lreoniian«adatte 

!a  fixation  des  pposinn^  on  secours,  dont  le  taux 
pourra  être  réduit,  en  ce  ca»,  jusqu'à  concur- 
reoee  d*nn  cinquième  en  detsone  dn  «inImHQi 
déterminé  par  les  art.  35,  86, 38  al  86.  • 

Art.  2  Lq  dis}>ositioo  ci-4leeeue  frendrtcaw» 
A  dater  du  le^  juillet  1845. 

Itoirt  mialeim  4*  imvaus  puUka  (Vé  de 
Bavar)  eet  Cbaff^é  dn  rodentla»  dn  prêtent 
•rrélé. 


630.  —  14  AOUT  1816.  —  Arrêté  royal  por- 
tant eencoftion  des  mine*  de  houille  de 
GnndTootaine.  CMonlt.  du  98  aedt  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu,  sous  les  dates  des  3  mal 
1811  et  16  juin  1833,  les  requêtes  de  la  société 
Charbonnière  de  nufid' JI»fi/«lM  «  A  Berno- 

Hctiî^iy,  teriklante  à  obtenir  m.Tintfnne  de  cno- 
ceasion  ou  la  concession  dea  mines  de  houille  gi- 
eanieeaous  partie  deeeamnuncedeBeynofleusaj 
et  Fléron,  province  de  Liège} 

Vu  les  titcae  frodoiti  A  Tappui  de  oee  de- 
mandes j 


(1)  Voir  la ysi,4aim,  p. 461» n*  460. 
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Vu,  ea  triple  expédilioii,  1«  plan  tie  turfac* 
MBiml  vMlé  «lc«rUM{ 

Vu  les  pièces  jutliflant  de  raccofnpli":îrmenl 
ilM  rormaliiéi  de  publicatioai  et  d*affitbes  |>rea- 
«fitm  par  les  lois  do  91  arril  t61*  Htfa  8  lui 
1837; 

Vu  les  opiKMilioaa  et  1m  d«iiuiulci  ea  C9mw- 

Vu  1m  fépoDMt  do  ra  tocMIé  da  ffnuitf'PiP»' 

talne; 

Vu,  sous  iea  dates  des  S3  avril  iHit  et  18  oo- 
veiubre  1844,  1m  rapporCidariogéoieur  du  6«  dii« 
triai  M  da  rîngéiilwr  ao  chaf  da  la  I*  divUlan 

den  mines  ; 

Vu  le  plan  d*ataembiage  anoexé  à  ces  rap- 

Tu  ravis  de  la  députalioo  permanente  du  con- 
seil provincial  da  Uéga,  ao  data  du  6  aoAt 

1815  i 

Va  ravia  du  «omeil  dai  ninaa,  an  datadv 

t5  avril  1846; 
Vu  le  cabiar  dM  cbargM»  aeM|>t4  la  9  Juin 

Va  laa  Ma  dn  »  avm  ISf  Oat  du  S  oui  1887  j 

Consi.lérjQt  qua  IM  AimMUUi  pNtaffiMa  oo( 
éli  observées  ; 

Coasidéraut  que  la  société  de  Grand* FotUalne 
paatèda  vna  aneiaoïia  aipUritattod  danioaida 

bouille  dans  ces  localités,  et  qu'il  y  3  liin,  en 
iiMiitiiaot  aiia  coacMsioo  an  sa  faveur,  d'avoir 
iffani  Ml  Utrat  rMpactUSi  daa  aiidoHtBit  Tatofatt 
aiâ  IMntérétfénéral; 

Considéraol  que  le  taux  des  redovaoces,  an 
profit  des  propriétaires  de  la  surface,  tel  qu*ll 
Mt  propoaé  parla  coniati  dM  Mtoee,  parait  an 
rapport  avec  les  ressources  et  la  nature  des  pro- 
diiif»  <ie  relie  partie  du  b3s?in  hottiîlcr  ;  que, 
d'adleurs,  ces  redevances  oe  sont  établies  que 
aava  la  réiarva  dei  drollaanitfrianranaot  aeqnit; 

Vu  le  rapport  da  noira  nrfniitcn  dat  invam 
publics  ; 

Le  cooseil  dM  mioM  a  proposé, 
Nous  avons  approuvé  et  arrêtons  : 

Art  1"  1'  eV.  fait  1,1  société  charbonnière  de 
Grand' FoRltùm^  à  Ueyoe-Ueusaj,  C4MiGiMiOM 
dM  nioM  da  Iwnllla  fliaotM  topa  las  oomoin- 
ses  de  Pafna  Hcusay  et  Fléron,  province  de 
Liège,  dans  une  éieudue  superfic  elle  de  cent 
ireute-buil  beciarea,  liiuitee,  conformÉmeoi  au 
plan  d*aMaoibla|a  ot  an  plan  aanaié  an  préaent 
arrêté,  ainsi  quMI  suit  : 

Au  nord-ett,  à  partir  dtj  [  oint  de  rencontre 
de  la  ruelle  Guérin  et  du  cheoim  dit  Hajre  des 
CIlimtt  an  Mdvant  vart  end-Mt  aatia  demiira 
voie  jusqu'à  son  point  dMotersectloo  avec  le  cht^- 
piin  de  Fléroa  À  ia  cbaiiMéa.  pré»  de  la  aalion 
fiorwarti 


Au  sud^est,  de  ce  point  par  une  ligne  droite 
tf>oulissant  à  Taxe  de  la  chaussée  de  Liège  i 
Aix-la-Cba("-!le,  .m  ihH>oiif  h'^  de  la  Pîerretite» 
^oie,  pré»  de  la  ojaisou  Lambert  Ueirooz; 

An  tud-mwët  en  «ulvant,  da  ea  poiui,  Taxa 
de  ladite  chaussée  vers  Liéga,  Jnequ*à  son  ioier- 
section  avec  le  cberoio  de  Grand- Fossé,  à  la 
Neuville,  près  <ie  la  ferme  du  sieur  iTaolisoo 
(Ferdinand); 

Au  nord'OUitt,  de  ce  poiat  suivant  une  ligne 
bruûc.  p.i^i^^ani  pai'  Tangle  nord*ouest  du  ta  mai- 
aou  Luui»  beaujean,  et  s'arrétant  Mir  le  Gbemla 
dit  M€fjrê  éu  Ckêng»,  au  dcbôaeM  da  la  nielle 
ÇuMUf  point  de  départ. 

Art.  S.  La  présente  concession  est  faite  sous 
Im  cbargMi  clausM  et  condltiona  Mifantaa  s 

CDiPIT&E  PBClftBB. 

Travaux  d'nrt. 

Art.  1«.  Lea  eoooessiouii.iu-es  sont  tenus  t 
1»  De  maintenir  eonetanment  an  ton  état, 

libre  et  accessible,  dans  lofil  «on  parcours,  la 
galerie  «l'écoulement  de  Grand* Fmaaine^  ^[» , 
Frankeuî 

S*  0*exp1oiter  eonplélaaanl,  rar  lonta  réten- 
due de  la  concession,  à  la  profondeur  de  ÎOO  mè- 
tres au-dr»soii8  du  niveau  de  xhorre,  toutes  les 
couches  que  l'admiuisiratioo  d«s  miOM  jugera 
aneoeptlMM  d*dtre  asploitèw;  à  aat  affat,  Ile  anp 
treprendroot  tous  les  travaux  nécessaires  tant 
pour  reconnaître  la  disposition  des  coucbes  jua  - 
qu'à  cette  profondeur,  que  pour  en  opérer  l*iaip 
tNwtlon* 

cBArirai  11. 

Meturei  de  sûreté. 

Art*  S.  Les  cooce&siunuaircs  disposeront  et 
cnndniront  lenra  travanx,  do  nianièmJk  ponrvair 
aux  bc5oiris  (les  coQiommateurs;  à  ne  pas  com- 
promettre la  sûreté  publique,  la  conservaUoo  da 
la  mine  ni  rnlilenee  daa  nn? riara  ;  i  ne  pat  nuira 
ans  baUtatlana  on  aux  eaux  ntllM  de  la  surface, 
lia  se  conrormeront,  à  cet  e(yet,aux  instructions 
qui  leur  seront  donuées  par  i'admintalration  et 
par  iM  ingénieur*  dM  miOM. 

Art.  3.  Toutes  les  fois  que  les  concessionnaires 
voudront  établir  à  la  superficie  un  pu  M  s  ou  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  ou  permaueut ,  ils 
en  donneront  préalablMnent  avie  è  radnlnietra- 

tiOQ  provinciale,  en  accompat;n<int  cet  arrrtissp- 
ment  des  pièces  nécessaires  pour  faire  apprécier 
l'utilité  du  travail  projeté}  ils  indiqueront  en 
même  tempi  te*  dispoeitione  génénlM  qn*ila  ea 
proposent  da  prendra,  pour  l*txéflutian  da  cal 
ouvrage. 

Alt,  4.  A  dkifna  iié|a  d'exploiUUon ,  Il  aain 
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établi,  pour  ]^utage  des  ouvrier*,  et  dan»  uo 
pMitt  parliciilicr,  «I  l*Mniiiiiitrai»on  le  Jng*  ■4' 

cr<!<rîrrc.  un  système  d'échelles  inclinées,  »ûr  el 
facile,  s'éieodaot  de  la  «orface  Juiqu*au  foad  dea 
Irafaox. 

Art.  5.  Il  «era  réservé, i  toute  profondeur,  inr 
tout  les  points  et  dans  tonte  Péiendue  qui  pour- 
ront être  déteriDioéa  par  TiogéDieur  du  ditinci, 
d«»  oataili  iBiaela,  aoll  ponr  ««ttrer  Ica  proprié» 
té«  de  la  surface,  soit  pour  la  solidité  des  puits, 
g;4)(>ri«>s,  etc.,  soil  pour  faciliter  la  descente  ulté* 
rieure  de  puils  dans  la  fiartie  inftrlenre  de  la 
arina. 

Au-dessous  du  nfreau  de  la  galerie  d'écoule» 
ment,  H  sera  ménagé,  le  )onf  et  à  Tiniérieur 
des  iioiiles  de  la  couccssion,  des  massUs  ou  es- 
I^Mat  da  dii  ■ètra»d*é|»aiiaanr. 

En  cas  de  eoDtravcnlioo ,  ils  s'engagent  k 
pajer  à  PÉlat,  pour  chaque  mètre  cube  soustrait 
à  ooa  dUHranti  matiifs  ou  au  delà  des  limites  da 
la  concession,  une  somme  de  deos  ceots  frasci, 
MW  préindica  des  dniiM  évanluala  dat  tiara. 

cumai  tn. 

Bornage  et  production  det  plans. 

Art.  6.  Dana  le  délai  de  dix  mois,  a  dater  de  l'acte 
da  coMcailaB,  Il  aert  plaslé  dea  barnaa  a«r  lava 

les  |K>ints  serrant  de  limites,  où  cette  mesure 
sera  jugée  nécessaire.  L'opération  aura  lieu  aux 
frais  des  coocesstoooaires,  à  la  diligence  de  la 
ddpdiaiiaii  pMviaciala,-  al  an  préeanaa  da  no» 

génipiir  tfps  minpi  tin  tlistrirl,  on  <h'  ron  délégué, 
qui  eo  dressera  procés-vcrbal.  Expéditions  de  ce 
procès-verbal  feront  dépoeéaa  aux  archtvaa  da  la 
province  et  à  eellea  daacoanooaa  tom  iaaqaailaa 

s'étend  la  conrcssion. 

Lescoocessiuonaires  seront  teoua  de  faire  pla- 
cer da  aanblaMei  bomaa,  avea  daa  inicripiloiii 
a|iécialaa,iiir  les  puits  abandonnés,  pour  coo- 
servKT  ift  «novenir  de»  prio€i|ialaa  ciroanttancai 
de  rexploiiaiioQ. 

Art,  7.  ' Au  plne  lard,  dam  la  délai  da  dan  an», 
à  dater  de  Tacte  de  concession,  les  concession- 
naires adresseront,  en  douMa  axpédUiOD,  i  la 
députaiioo  provinciale  : 

1*  Un  plan  pareallaifo  géaéral  da  la  aurfaea 

de  )3  cnncr^S'^ion,  indititinnt  1;t  pOMlion  rlc^  ptiit«-, 
des  bAiimeots  et  autres  constructions  apparie- 
naol  à  rexploitatiOQ.  A  ce  plan  aarool  anneiéM 
deux  projections  varlleales,  sur  des  plans  pa- 
rallèles i  la  diraCliOD  r\  à  l'inclinaison  générale 
des  couches,  et  Indicjuani  la  poiitioQ  ei  la  pro- 
feodeor  dei  puits ,  Talluro  dea  tMM  dant  lei 
parties  reconnues,  et  la  bauteurralalifadat prlB- 
cipaux  poirt^de  la  surface; 
i«  Pour  chaque  coucbe}  un  plan  horixootai  et 


le  nombre  de  coupes  et  de  projections  verticalef, 
odeaiaalia  pour  la  topréseotatioa  Idèle  daa  tra- 

vaiix. 

Tous  ces  plans,  coupes  et  projections  seront 
draiaéa  à  rdehalle  d*an  ailliasèiro  poor  mèlra^ 
al  diTlida  aa  earreatt  d*on  eantiortire  de  cMéj 

la  correspontLincp  enlre  '<*^  diff^renH  pl^ns  sera 
indiquée  au  mojen  de  ieiires  et  de  ouniéraa 
ooramvoa. 

Art.  8.  Gliaque  année,  après  la  productioa  dea 
pièces  roentionn'^r';  à  l'srticle précédent, les  con- 
ceaaioaoairee  remetirout  à  nogéoieur,  dans  le 
cearaot  da  fanvlaral  da  Juillet,  tat  pUna,  conpaa 
et  projections  des  travaux  exécutés  dans  chaque 
couche,  pendant  le  cours  àn  semestre  écoulé; 
ces  détails  terooi  reportés  ensuite  sur  les  plans 
géodrans  daa  f ravam  eidoitdt  daM  laa  aMtaMC 
coucher,  <i';?près  les  iailmeliom qui aaffOBt don- 
nées par  l'ingénieur. 

Ces  plans  seront,  comme  loi  prdeédenti,  draa- 
aéa  an  millièao,  et  dMaéi  en  earreanx  marquée 

des  mémeî  Iftires  et  ntimt^roî. 

A  cet  envol  sera  jointe  une  c<^ie  de  la  partie 
corraapondanla  dn  reglsiie  d*avaiieamettt  daa 
travaux,  tenu  au  siège  de  l'exploitation,  confiof^ 
mément  à  Tari.  6  du  déerat  Impérial  du  S  Jeu» 
vier  1813. 

Art.  9.  Bb  caa  de  refln,  de  ndgllgence  «• 

d*inexactiiude  de  la  part  des  concessionnaires, 
en  ce  qui  concfnie  l'eiéciiiion  de»  deux  articles 
précédents,  ils  supporteront  tous  les  frais  des 
opéralloui  qu*ecdonnera  la  ddpuiatlon  param- 
nentc  du  conseil  provincial,  pour  faire,  d'office, 
lever  les  plans  ou  recueillir  les  reuseignemeiits 
requis,  soit  par  les  ingénieurs  dea  mines,  soit  par 
lout«  aolrei  paraennaa  dél^iaa  à  cet  eflM. 

CBAtMTRE 

Obligation  générale!. 

Art.  10.  Les  concessionnaires  contribueront, 
en  raison  de  l'étendue  de  leur  concession,  à  la 
dépanta  qu*eiigera  la  confNtlon  de  la  caria  gé- 
nérale des  mines. 

Ar(.  11.  Aussitôt  que  Texploltation  sera  en  ac- 
tivité, les  concessionnaires  mettront  gratuite- 
ment, à  la  dlipoaUion  dn  gonvemeoMot»  une 

sf'ric  comidète  des  proiliiit^  de  leur  mine. 

Art.  12.  Ils  serout  tenus  de  prendre  part  à  la 
caisse  de  prévoyance,  établie  à  Liège ,  a?ee  Tan- 
lorisation  du  fonveanement. 

Art.  15.  Ils  seront  tenus  d'exploiter  paroui- 
mémes,  et  non  par  fermier  ou  i  forfait. 

Art.  14.  A  toniaaiea  époqurn  ob  la  mine  aert 
possédée  par  une  société,  cette  société  sera  leona 
de  désigner,  par  une  déclaration  faite  au  secréta- 
riat du  gottveraemeat  provincial  y  celui  de  aea 
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nembres  ou  le  déléf  ué  antiucl  elle  aura  doaoé 
Im  |Hwv«in  niceesairef  pour  eomepondre,  m 

•on  Dom ,  avec  Tautorité  adminislraiiTe ,  et,  ea 
général ,  pour  îa  représfntf r  ffrvant  l'adminf*- 
IraiioD,  laot  eo  demandant  qu'en  d<^feodant.  Ce 
fwdi  é9  pmuin  dm  «lr«  dMttfeiUéMrMdw 
en  Prlfyique. 

Les  membres  de  la  lociélé  seront,  au  surplus , 
solidairement  responsables  de  toutes  et  de  cha- 


dnm  dM  conitim  de  lenr 

IVx(5nr'ton  flftqupMps  î's  seront  tenus  de  fairp 
uoe  éleciioQ  commune  de  domicile,  où  toutes  les 
IKmrnrilM  pourroot  être  escrc4«a  comme  i  do- 
micile réel  et  à  personne. 

Art.  15.  Fauie,  par  les  eoncesitionnaireji,  de 
commencer  lei  iravaus  dans  le  délai  d*nne  an- 
née, è  dator  de  raclo  do  «ooeoMiioD,  on  dans  lo 
cas  de  cessation  des  travaux  ou  d^inexécution  det 
f  onrlitions  qui  précèdent,  on  qui  dérivent  de  la 
concession,  la  révocation  de  cet  acte  pourra 
éiro  prononcéa  «  aana  prélMlIco  do  toalaa  anttaa 
mt  suret  anloHiéai  par  iM  loi*  00  |Mr  lai Hgla* 
meott. 


Art.  16.  Le  taux  des  rcdevauces  à  payer  aux 
propriétaires  de  la  surface,  en  exécution  de  Par- 
ttcle  9  de  la  loi  du  S  mai  1837,  est  réglé  :  pour 
la  radovanee  ftxo,  i  ? ioft-daq  «aolloMa  par  bae» 

lare;  et  [tour  la  rplrvrince  proportionnelle,  h  on 
et  un  quart  pour  cent  du  produit  net  de  l*ex« 
pMIation. 

Noiro  ministre  des  travaux  publia  (M.  da  Ba- 
vay;  pm  chapjjé  de  IVi^cution  dU pfféeWIt aiTÉid» 
qui  sera  inséré  au  Moniteur, 


6i\  f  i  Aorr  184^  —  Arrêté  rox^l  nom- 
mant le  sieur  Vytterhoeven  chevalier  de 
e^rdrê  4$  téopoU,  (NottHida  9S  aoét  iM6.) 

MÊotl/i,  •  VoiilaBt  dowMT  an  ilaw  Uyttar» 
booTOD  (André),  docteur  en  médecine,  cbirurgie 

et  accourhennent*,  chirurgien  en  chef  de  l'hô- 
pital haiQt-Jean  ,  à  Bruxelles,  professeur  ordi- 
Miroda  ranivaraild  da  BruiaUaa,  médaciii  lé- 
giste pnnr  !e.<i  atiénatioos  mentales,  médccio 
inspecteur  de  l'bospice  de  Saioie-Gerinide,  mem- 
bre de  la  commission  médicale  provinciale  da 
Brabant,  aMmbra  correspondant  de  l'Académie 
rofale  de  médecine  et  de  plusieurs  sociétés  sa- 
vantes, membre  du  comité  institué  par  arrêté 
rofai  an  mloifière  de  la  justice  pour  l*amétiora« 
tion  de  la  dama  indigente ,  on  témoignage  pu- 
blic de  notre  satisfaction  et  reconnaître  les 
MTvicea  «ju'il  a  rendiM,  tant  dans  la  pratique  da 


son  art  que  dans  renseignement  et  dans  Tadmh 
atetrallBii.  »' 


Mi.    14  aooT  1846.  ^  ArrHh  rvarmux  gui 


Au  tirur  T'rf'mg  {R.  Tf.),  domicilié  à 
Sainl-Jotte  ten-Noode,  ruedetArit,  no30, 
lex^BruxcileSt  un  brevet  d'Invention  de 
quinze  années,  pour  un  procédé  et  unt 
machine  servant  à fubtifuer  dee  boulone 
en  porcelaine  i 

Auêleur  DêemaUlcn  (#.  domhldé  à 
Bruxelles,  place  du  GrtuiéSaMM,  M, 
chez  le  sieur  Stoclet ,  avocat^  tonmanda- 
taire,unbrevet  d'invention  dêfutnxe  an- 
née* peut  éêt  pêrfecthnnemenis  dans  Sa 
manière  d'obtenir  le  gaz  destiné  à  l'éclai- 
rage, en  emptoxant,  dans  des  proportions 
déterminées^  certaines  matières  végétale* 
etatrimatetf 

Au  sieur  Leclaire  (S.  J.).  domîciné  à 
BruxeileSy  place  du  Grand-Sablon^  n«  30, 
a^x  le  sieur  Stoclet,  avocat ^  son  manda- 
isdre,  un  brevet  de  pmfeetknmememt  de 

quatorze  années  et  quatre  mois,  pour  une 
addition  au  procédé  servant  à  préparer 
une  euMance  propre  à  remptaeet»  te  bkme 
déplomba  procédé èreveti €* *9 feneur ie 
97  Janvier  1846*  jnmti*  guuterxe  an*  H  dis 
moisi 

Au  tfeur£tané(ji.)t  êmnMOéà  Bruxet' 

tes,  place  du  Grand-Sablon,  n°  SO,  chez  le 
sieur  Storlet,  avocat.,  son  mandataire,  un 
brevet  d'importation  de  quatorze  année* 
et  neuf  moI«,  pour  un  procédé  eMadquë 
propre  à  transformer  In  substances  végé- 
tales en  pâte  à  papier ,  pour  teguel  U  a 
demandé  en  Fremee  un  brevet  d'invention 
de  quinze  ans,  le  Z  Juin  1846  ; 

Au  sleuv  r anderborg  F.  P.),  fabricant, 
domicilié  â  Bruxelles^  rue  tPAremberg, 
m  11,  un  brevêl  sPlwsportedton  de  dh*  «»- 
nées,  pour  un  marehe-pted  destiné  aux 
voitures  et  qid  n'ouvre  ou  se  ferme  par  le 
mouvement  de  la  portière,  invention  pour 
laquelle  te  sieur  Boeekltn  vient  d*  Ahuri. 
der  m  Fi  ance  un  krevei  d'hoMUthn  de 
çulme  ans  ; 

Aux  sieurs  Derosne  (Charles),  Cailet  C; 
domiciliés  à  Molenbeek  Saint-Jean,  lr*> 
SrvTpItes,  chez  le  sieur  Hnio!,  leur  man- 
dataire, un  brevet  d'Importation  de  gua- 
torteaunéatt  pour  usieeksiudiêreèvapeur 
verticale  atUMtalre^éreeêtée ^tneeidion 
en  France  pour  quinze  ans,  le  ISeett^re 
184Ô,  en  faveur  du  sieur  Beslajr* 
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Le  titulaire  esl  leaa  d*autori>er  loui  les  indu*- 
trieU  du  pay*  qui  le  lui  demaaderoat,  I  CO0> 
•truire  et  à  employer  pour  leur  propre  compte, 
(acbauft  èrc  (!ont  II  3*n;Tit.II  auradroil  de  ce  chef 
i  noe  iDitemoité  à  régler  à  ramiable  ou  à  ftier 
pararblinf».' 

ITji  «Ktrété  ro/al  de  ta  même  date  rap- 
*  porte,  tur la  demandf'fiu  (Uulalre^l'arrèti 
royal  en  date  du  \^  avril  denUer,  par 
itfuet  vn  irwet  d^lnwttlM  de  etnfmt^ 
$têes  a  été  accordé  au  sîeur  baron  Tlugel 
{Charles  .  à  Bruxelles,  pour  un  appareil 
propre  à  chauffer  au  mojende  l'air  chaud. 
(llo(ill.dBMaoAll846.) 


dis.  —  15  AOUT  1846.  '^Jrréié  roxal portant 
règlement  génénU  éee  êedee  prlmÊÊrtt* 
(HoDit.  déa  16  •(  1T  Mâl  1848.) 

Léopold,  ete.  T«  tta  «rt.  6, 7  «t  18  de  la  M  4hi 
88  aaplMÉbM  1841,  MgaaiqM  de  l*inalraelWa 

Sur  la  propotitien  «le  aotre  miaitlre  de  l'ioté- 
rieur  (1), 

IfMt  avwM  flff8M  (€  arvdMM  t 

'  Lia  disposition»  coroiiriaeii  dam  les  deux  cba^ 
pitrpg  cî-.iprès,  auxquelles  «eront  Jointe»,  daos 
chaque  iocaiité,  les  trois  chapitres  arrêtés  par  le 
cemell  commiiul,  en  Tenu  de  l*«rf .  18  de  la  M 


1846* 


(f)  Rappcfiemf^ 
Bn»ellei*1e 

«  Sire, 

•      «Hlelet  7  et  18  de  le  loi  datSaepleMbre 

1842  ont  (tétcrminé  le  modo  d'action  de  l'autorité 
communale  en  ce  qui  eonoerne  la  turveillance  et 
l'adminiilraiinn  iic«  t-colcs.  lU  ont  |>o<c  \fs  limitfs 
de  i*iBler«cnlion  du  clergé,  qaaul  i  la  torveil- 
lanee  de  t^nseigneroent  de  le  relifloa  et  de  la 

WorfiJi-.  —  f.'nrt.  15  prc»rri(  fn  pnrliculier  Irt 
marche  a  suivre  pour  la  cunfi-ction  itu  règli-mt-nt 
<let  écoles,  indiquant  quel*  >ont  les  obj<  (»  i|ui  rcn- 
treot  deea  le»  attributioas  dea  coesciU  comau- 
MOt,  aeoa  le  eeetrWe  des  eolerHIa  petlaeiefea. 


1  ranrti  : 


Cet  article,  très-expiicite,  «st  aiy 
r^leoeiit  arrêté  par  le  cooMil  oommnnal,  «ur  la 
proposition  de  l'mKpecteur  provincial,  rinspccleur 
cantonal  entendu,  et  appreevé  par  la  d^utatioe 
du  conseil  provincial,  sauf  receora  an  rot,  déter- 
nirii  I  -A,  (Inim  cîi.Tqnc  commtinc,  la  rélrituii ion  dr^ 
<^lé¥C^,  le  modo  de  recouvrement,  les  jour»  «t  i«s 
hcuros  du  traveil,  les  vaeenea»,  le  aede  de  pntt* 
(ion  cl  de  récompense.  • 

•  Le  (ouvernemeni,  ayant  à  esleuter  cet  article 
de  la  loi.  a  dû  î'ahord  attendre  que  PinKpection, 
tant  civilo  qu'ecclésiastique,  fût  organisée  dans 
llMitea  le*  provinces  ;  et  qua  Im  inspeelewa  des 
deux  tlt'(;r«»s  aient  eu  le  temps  de  visiter  une  fois 
au  inoint,  les  écoles,  d'en  constater  la  situation 
réelle.  Le*  iii>(H.-i:U'iiri  provinciaux  ont  éO'  nom- 
mét  dans  \r.%  derniers  mois  de  1842.  Le«  inspec- 
teurs cantenaut  ont  été  nommés  en  avril  et  en 
aeptembre  -    rV*.!  .-xt  mnit  Je  ilécenihrc 

de  cette  même  année  que  ia  première  réunioii  de 
!•  ceonmissioB  oeutrala  a  eu  lieu  et  que  IVn  a  pu 
a'eeewper,  avec  ua  pea  d'ensemble,  de  la  question 
des  règlcmearla.  Mlf.  les  insp^rieura  «et  été  lo* 
vilés  à  recueillir  ton»  les  rf  ment»  alurs  cxt«(ant 
dan*  le*  commuoci»,  cl  à  »c  ^er\l^  de  cet  docu- 
ments comme  l>a»e  d'un  projet  susceptible  d'être 
•deplé  poer  le  féDéraiîlé  des  écelca.  Le  départe- 
ment de  nnlérienr  demanda  1  chacun  des  inqie^ 
leurs  un  travail  tii  hIk  r  niir  provioee» 
Lorsque  tous  ces  docuoicnts  furent  parveniM  au 
gouvernemeal,  en  janvier  et  février  1844,  l*admi« 
■iMratien  eu  fit  Tubjci  J'un  travad  fdnérel  el  ré- 
digea un  projet  de  rè^kmtnl  pour  toutes  les 
écoles  du  royaume.  —  Imt  en  lu  U  if  t-  du  TH  ninr^ 
1844,  ee  pntfet,  imprimé,  fut  envoyé  à  MM.  le* 


inspecteurs  proviiielaox,  en  nombre  sulBsanl  pour 
q\ii'  fli.Tijite  In^jJCi  Ttuir  rantonà!  pùl  en  recevoir 
an  exemplaire  ;  il  fut^  à  la  même  date,  commonî» 

3ué  à  MM.  les  gouverneurs  des  provinces,  avee 
es  instructions,  afin  c^uc  l'avit  des  députatiooa 
pût  être  preftfenli.  Les  instruclinns  données  à 
MM.  les  inspecteur»  furrnl  ri>m[M(  ic  f»  par  il**»  rir» 
eulairM  des  8  juin  et  33  juillet  1844.  Ue  Te»- 
aemble  de  oei  pièoea,  il  résniteit  que  INI.  lee 
Inspecteurs  devaient  propoaer  aux  rommunea  dea 
règlemeol*  conçus  d'après  un  plan  uniforme,  aux- 
quels, cependant,  ils  étaient  autorisés  à  apporter 
tellea  mediScetieoa  ^ve  lea  naafea  leeana  ponr- 
raieat  rédemer. 

ï  Cr^  règlements  étaient  tous  divisés  eu  trois 
chapitre*  d'après  lea  indications  mémo*  de  Par- 
tiele  19  de  la  loi.  Chip.  I;  Oi  la  réirihunon  daa 
élèves  el  da  mode  de  reeenefemenl.  Ckep.  il.  Uea 
jonrs  el  dea  faearet  da  travail  i  des  vaoanrce. 

Cliflji,  ni.  [lu  niuiti'  (!i  punition  et  Je  rccompcnM  . 

•  J'ai  lieu  d'espérer,  sire,  que  pour  le  mois 
dWebf*  piwdMlà,  le  majenre  partie  des  eem- 
aanne*  du  royaume  auront  arrêté  leur  règlement 
d'école,  en  conformité  de  l'art.  15  de  la  loi.  —  Un 
relevé,  fait  au  31  moi  dernier,  p.ir  .MM.Iesio* 
specteurs  provinciaux  de  l'instruction  primaire^ 
indique  lea  réattlfala  anîvanla  t  Dana  In  province 
d'Anvers,  douze  communes  seulement  étaient  eo 
retard  d'adopter  le  rîrgicnient.  Dans  le  Brabiot, 
«ur  338  communes  po»M-diint  dt  »  écoles  soumises 
au  régime  d'inspection,  cinquante  étaient  encore 
en  relérd.  Dens  la  Plawire  eeeideMele,  le  namlire 
de«  communes  retardataires  n'était  que  de  dix» 
oeuf.  Dans  la  Flaadro  orientale,  il  s'élevait  en- 
core à  soixante.  Dans  le  Hainaut,  toute*  les  com'- 
mnneasonteQrèfie.llenesldemêmedu  Limbonrf 
el  de  la  proviace  de  Liège.  Le  proeinee  de  Latem* 
bourg;  sur  491  école*  légalement  orpaniiéfH*,  n'en 
comptait  plu«  que  27  non  encore  pourvues  du 
règlement,  l*  province  de  Namur  présente  uno 
fècbenae  eseeptioo  ;  98  eenaaDvnea  seuleaneal 
étaient  en  rigle  an  molfde  mal;  110  avaient 
commencé  à  s'occuper-  iln  i  /  ^li  mt  [it  cl  1"7  n'a- 
vaient eneure  répondu  d'aucuae  maotère  à  l'appel 
de  rinapaete«r.8e«lpeur  celte  deraièeepreTinoe, 
las  léonliata  peuvent  être  considérés  comme  sa- 
tiafeiaattta.  ils  doivent  surtout  éire  attribué*  au 
ztloelà  raclivltr  di  MM.  lis  iii*|.ectcuri,  tant 
provtaoiattt  ^ue  eaotonaui,  et  à  l'appei  ^ne  tm 


s 
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piMtée»  liMVMnBt  le  rtgtoamt  féoénl  dm 
IwiiMpriMlrtti 


RÈtlJ  lVraOT  GÉIVÉRAL 

DBS  ÉCOLES  PRIIIAIIUSS  DE  BELOiQink 

FBBmiu  fmm. 

IMqNMMiMM  générale»  pubUêiê  pêr  h 

gouvememmL 

CBAPIUIB  PRBiniR. 

W  t*t!l8eie!IBaBRT  BT  DBS  IHillinUBS. 

Art.  L'Instruction  primaire  comprend  né- 
Mmiremem  l^eDseigoemeDt  (ie  la  religion  el  de 
la  morale;  la  lactura,  récfitora,  le  tytième  14- 
gal  des  poids  et  mesuras,  lat  élément»  du  calcul 
et  <^i('nif>nts  de  la  laogiie  materiieUe  (frtoçait, 
Uaioaod  ou  allemand). 

Vaaire»  branebaid^eoêelKoaiMnt  éKincoUire 
pi'uvi-ni  être  ajou'écs  à  ce  prefruBine,  de  Teflt 
conforme  de  Pinspcction. 

L*en»eignemvnl  Se  donne  diaprés  le  mode  mu- 
tuel o«  eineUané.  Le  mode  Indirideel  est  for' 
neileaBent  interdit. 

Il  B*eat  rail  usage  que  de  lïTres  approuvés,  coo- 

Arl.  8.  Chaque  tiiDée*  le  distribution  du  tra- 
vail, pour  les  divenes  branches  de  l'enieigae- 
meot,esL  réglée  dans  «d  tableau  dressé  par  l^io- 
sillulettr,visé  per  l*l«|»eetettr  eeaieoal  et  errété 

par  le  collège  des  bourgmestre  et  échevins. 

Ce  tih'rati  «si  affirlK*  (I.ins  li  I!  psl  ei- 

presséiucoL  défendu  à  riUslUuteur  en  chef  el  aux 


amitintt,'  de  tVeerter  dM  pretoIpUoDs  qa*ll 

renferme. 

Art.  B.  L'instituteur  en  chef  «pf^rialcment 
chargé  de  la  stricte  exécution  de  tout  ce  qui  est 
prescrit  per  le  préMol  réfleBMOt. 

n  eit  tetpeMaMe  des  imeipeMleiii  qtt*ll 
o^aurait  pas  réprtiniei  M  déaencéée  à  IViiiiecM 
eempéteoie. 

lee  eeristeatt,  ehisl  qne  let  fem  de  lervice, . 
sont  placés  Immédiaiament  sous  les  orrirM  de 
Pin^tituieur  en  chef  OU  de  celui  qui  le  remplace. 

Art.  4.  L'institmeur  ea  chef  et  les  asrtsuaia  se 
tesMleai  à  l*tfeele  va  qoert  d'kewe  eeeet  IW 
verture  des  classes;  ils  surveillent  les  élèves  à 
leur  entrée,  à  leur  sortie  et  pendeot  lae  réoréft» 
lions. 

Avenn  teitllelear  ne  peal  a^abienCer,  Mneren- 

torisat.-on  (lu  rnlli'tjc  t'rhtvinn!. 

Art.  5.  Si  uo  lustimieur  manque  aux  bahiuidos 
d*erdre  prescrites  par  ie  règlement,  ou  bien  s'U 
eomprorael,  de  quelque  neaiére  qee  ce  aeit,  la 
dignité  de  f  inrtirin?,,  IVTitorîfi'  communale 
prend  ou  provoque  des  mesures  |>ro(irfs  à  réprl- 
ner  le  aiaaTait  eienple  et  ft  Tempécher  de  se 
reprodnire< 

Les  inxpecieun  peufenl  dgaleoMot  prorequer 
.  ces  mesures. 

Art.  6.  LlDidlolew  en  chef,  non  plus  que  les 
assistants,  ne  |ieut  s'occuper,  pendant  leshearea 
de  classe,  d*ol)jets  étrangers  AI*eaaeigDenieill  Ott 
à  rédocation  de  ses  élèves. 

Art.  t.  le  elasseuent  dea  élévet  daiM  lei  di- 
verses division},  appartient  à  Pinstituteurendief, 

sauf  recours  à  rin«|>pr((i»'r  cantonal. 
Art.  8.  L'iosutuicur  eu  cb«7f  eterce  une  sur» 


fonctionnairec  ont  rencontré  dans  les  défUlelÎMIS 
pcnoBanentes  des  ronteils  provinciaux. 

•  Il  reste  i  compléter  le  règlement  des  écoles 
par  lea  proaaripdeiM  Mgeie»  deel  reeéeetim  est 

Eles  spéefaleaient  remise  an  aotorités  créées  par 
i  loi  »lu  23  septembre  T8I2;  ce  »onl  ce»  di^poki- 
tioiw,.sire,  que  j'ai  Plionaenr  d«  Mumettre  à  la 
saDCtioD  de  Votre  Majesté.  Elles  formeront  la  pre- 
mière partie  du  règlement  général.'  Elles  sont  di- 
viiiécs  en  deux  chapitre*  ;  Le  premier  traite  de 
Vf  nsirhjnctnf  u  !  ci  i  KsU'ilcirj  ;  le  deuxième  de 
l''in*iruclion  morale  el  rtliyieus».  Cette  deuuème 
partie  a  été  rédigée  dv  commun  accord  avec  les 
évoque*  des  six  di'  ct»es  de  Belgique.  —  Si,  d'une 
pari,  le  cWtçc  n'a  point  à  |)rc<crire  directement 
ans  in»tituteiirs  la  marcin  qu'ils  kloiveni  i'uvrr. 

dNuB  anlr«  cèté,  le  goavernmeat  ne  peut  insérer 
daes  le  règlasecsit  des  éeelee,  des  dlspaellioiw  r^ 

latives  i  la  religion  et  à  l-i  morale,  «an»  «Y'tre  con- 
certé avec  lea  chef*  <lu  cuite  pour  le  fond  comme 
pour  la  forme  de  ces  prescriptions.  Le>  évéques 
eut,  en  Mire,  ceeweiiBiqoé  aa  dt^temeni  ée 
llalériearf  les  défalappeMfc  pvfitfqaes  qaUft 


désirent  veîr  tïnnncr  dan«  les  écrie:;  mit  f!t»po*i- 
tions  réglementai  reij  arrêtée*  en  comman.  Ces 
eaplicatioaa  «ont  préaeoiées  aons  la  forme  d'âne 
cireulaire  adressée  à  MM.  las  carée;  alla  devrool, 
aux  leraMs  da  l'arrêté  qui  fait  l*objet  du  prêtent 
rn|iport ,  être  ontidérées  par  les  instituteurs 
comme  une  annexe  et  un  commentaire  légal  do 
texte  dn  règlement.  C'est  peer  cette  raison  qoo 
les  évéques  l'ont  également  aoumiie  à  Toxanea 
du  gouTeraeasent,  qui  a  été  admis  à  présenter  tes 
observation*  auxqucll.  »,  je  dois  le  déclarer,  il  a 
été  fait  droit  en  tout  point».  Après  le  1«r  octobre, 
le  goovwnement  prendra  des  mesures  poar  qa*fl 
seit  pourvu  d'office  à  la  confection  du  règleoeot 
des  écoles  dan«  toutes  le«  commune»  qui  oe  Tau- 
raieiit  pas  eiiror.  .nriri/  .  ! Ics-mi}mes. 

a  Je  penKC,  sire,  qu'il  ftcrail  utile  de  donner  de 
la  publicité  au  présent  rapport  et  je  pria  Votre 
Majeiié  de  m'eutoriser  à  la  faire  îasérer  ea  ife- 
niltiur. 

»  Je  sais,  etc. 

«  Le  miaistre  de  riatériear, 
•  GemevTlom.  » 


biyiiizoa  by  GoOglc 


ilN»m  M  UlOPOLD  V*^àXl  104S«  «H. 

CHAPITRB  IL 
SB  VmmÊtmMn  m  ia  iumioii  et  m  ka 


HUtanee  aeiive  mr  lom  kt  M? m  ;  n  vellte  à  m 
qa*ttncDn  d*«iii  ne  r«ri«  Inoccupé. 

Arf.  9.  Il  nVst  ]^is  permis  h  l'innUtiteur  en 
chef  de  soigner  de  préféreace,  et  aux  dépeoi  de* 
aniret,  l*iiiMnwtioa  (te  qoélqvw  éOmê  lBl«lll« 
gMit0«  toit  pour  lei  faire  briller  dans  con- 
COOrtf  toit  pour  toute  antr«  raison,  i/mslruction 
doit  être  primaire,  élémentaire  et  <littrii>uée 
égaiemcot  pami  lom  loaéMvoi. 

Art.  ItC  LMMIitnCenr  en  chef  veille  à  la  con- 
•erTalîon  du  hâtimt  nl  et  <lti  matériel  <tf  IVcoIp, 
Il  eberebe  i  préveoir  tout  ce  qui  peut  ouire  à  la 
santé  des  <lèv«%ll  vaittt  I  e»  qoo  récola  aolt 
dtaa  m  dUA  pomODent  de  propreté  et  nettoyée 
au  moin»  une  foii  par  jour.  Il  fait  aéror  ta  Milio 
orant  et  après  la  sortie  des  élèves 

Art.  11.  Dans  tes  localités  ota 
paovm  vofolvool  «n  troHomont  dn  boreott  do 

bienfaisance  ou  «le  la  rommun? ,  i's  pont  Ipmi» 
de  visiter  le«  écoles  publique,  au  moins  une  Fois 
|iar  mois. 

A  la  aoU«  de  diaqiio  viillo,  l^a  adrcueiit  an 
collège  écbevioal  nn  rappoH  inr  rdUl  lanlttlro 

des  élèves. 

Les  élèves  reconnus  atteints  d'une  maladie 
eontagleaia  aont  renvojria  I  leur»  luronta,  ai  no 
peuvent  rentrer  à  l'écote  qu'après  avoir  obtenu 
du  mérifrin  un  certificat  qui  coostate  leur  par- 
faite guériiOQ. 

Art.  1t.  L*Mt«lenr  on  chef  Inicrh  dana  det 
Ngbtres  »  part  tel  Altee  ettei  farfiom  M«u«ft> 
tant  l'écolp 

Cet  registres,  oii  les  enfants  pauvres,  admis  A 
titre  provisoire,  sont  distingodi  dOi 


Art.  14.  Li'-";  leçons  dft  rptigion  et  de  morale, 
dans  les  écoles  dont  la  majorité  des  élèves  pro- 
fesse la  religion  catholique,  sedoonont  tonMtiQ« 
IWndanI  te  pranlAredemî-haore,  et,  l'après-a|ldi, 
pendant  la  dernière  demi-heure  de  la  rbsie. 

Art.  15.  Les  classes  commencent  e^fiottseot 
par  une  prière  faite  en  coipman. 

Art.  16.  L*<dncailon  morale  et  religieuse  sera 
enlièrement  prise  à  coeur.  L'instituteur  en  fera 
l'oblet  de  aea  aoiat  ast idut.  Il  saisira  avec  xète 


!•  Une  série  de  numéros  d'onlrp  ; 

9o  I  <>«  noms  et  prénoms  des  enfants  ; 

3<>  La  date  et  le  lieu  de  leur  naissance; 

I*  L*iadtealten  do  la  roUftan  i  loqnolte  Ut  ap- 

parltcnnent  ; 

&«  Le  nom  du  pratidon  qui  a  délivré  le  certi- 
ficat de  vaccine; 

Lo  non  ot  te  pooflmteQ  doi  parente  on  tu- 
teurs; 

7»  Le  domicile  de  ces  dernière. 
Art.  13.  An  commencement  do  dteqne  tri* 
moeiro,  nmtitnionr  en  chef  lait  connaître  te 

mouvement  de  «on  écoif*,  pendant  le  trimestre 
précédent,  au  collège  écbevinat,  qui  en  donne 
avU  A  rinspoctcnreantMMl. 


ddvoteppcr  l«$  princfpec  do  rdifioa  ot  dn 

morale. 

Art.  17.  Ponr  cee  trois  articles,  riostitoleur 
caibollquo  «ni? ra  ta  diroeUon  dmanéo  deo  évé- 

qucs,  en  vertu  de  l'art.  6  de  ta  loi. 

Art.  18.  Les  iostltotenrs se  conformeront,  poor 
la  méttiode  à  employer  dans  l*eoseigoement  de  la 
rdigten  et  do  ta  nMralo,  aoi  Inshticttona 

sées  |)arles  (jvCqup»  fie  Belgique  à  MU.' 
oldoot  une  copie  est  ci-aonexée. 

DBOXltin  PAtnB. 

DispoMlUonê  tocalaa  mnrêtéêi  put  U  nwurtl 

communal  de  on  eorfw  de 

Cûrt,  16  éê  Uloidu  n  miêmkre  184S. 

GHAPITRB  PRimn. 

notre  ministre  de  l'intérieur  (M.  le  comte  dO 
Thetix)  est  (terfé  do  l'OifeaUoo  dn  pcdiont  ar- 
rêté (1). 


Rrusellcs  le  ISaoÛtlMfi. 
muiiOTàaiB  db  a.'iHTuuKcm. 

N«36fi4>. 

CIRCUUIRE 
AOi  matECTBiiBS  BB  L'iseaMaaniOT  pamAinc 

M.  l'Inspecteur, 

L'adoption,  par  Im  conseils  communaux,  du 
règlement  des  écoles,  en  ce  qui  concerne  la  ré- 
MèMtkii  éeê  étèûh  Ifwtoéê  ét 


(1)  Le  Uonittur  coplieat  à  la  toile  de  cet  ar-    également  pour  compléter  toat  ce  qui  a  été  pn- 
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mêntf  Itt  jours  et  heures  de  travail,  le  mode 
de  punlthn  et  de  récompense  (1),  doit  4lra 
actuellement  tccomplic  «iaos  la  plupart  des  loca- 
lités du  royaume  ;  il  restai!  à  compléter  ee  règle- 
ment par  les  prescriptions  légale*  dont  Texécu- 
tkm  ctt  plat  spéelaleaMot  rcnbe  ans  toloi  da 
gOuf«niement. 

Tel  est  robjt't  ries  di^positton»  que  vous  (ron- 
rerfz  joiotes  à  la  présente  :  le  règlement  des 
écolet  prinafret  pesii  donc  Atre  pariont  appliqué. 

Vou^  V(  i!!i  r(  z.  M.  Pinspectciir.  h  ce  i|u'il  en 
soit  affiché  au  moins  unecopie  dans  chaque  école, 
et  vous  suivrez  pour  la  transcription  le  modèle 
d-aonexé.  ' 

I,c  chapitro  <lr>  l'ensng ncmenl  i\n  1,i  rpligion 
et  de  la  morale  a  éié  rédigé  par  MM.Ie&  évéques, 
doot  le  gouvaraenienl  n«  ponvait  m  dtspenier  de 
•vivre  l*aviten  cet  matières.  Il  est  inutile  de  vous 
faire  ohsfrvcr  qtio  Ic5  |ircscri|>lions  de  ce  cha- 
pitre sont  obligatoires  au  même  litre  que  toutes 
les  attires  dispoiitioof  du  rêglemeiit. 

Les  in:*pecieurs  ecclésiastiques ,  ainsi  que 
WM.  les  curés.  appeW».  aux  terme»  de  Part.  7  de 
la  loi^à  surveiller  les  écoles  sous  le  ra|)port  de  la 
religion  et  de  la  morale  et  i  dlrifer  remelgoe- 
ment  de  ce»  hranclies,  avaient  besoin  «rinsimc- 
tions  de  leurs  supérieures,  afin  de  mettre  de 
i*uQilé  dans  raccomplissemeot  de  leur  rais«ion. 
Uns  par  an  senliment  de  conllaaceaaqiiel  le  gou' 
vçrnrment  se  '".lit  un  devoir  1  •  r'jtondrf,  les 
chefs  des  diocèses  m'ont  communiqué  tes  ia- 
stniclioDS  et  la  circulaire  qu^ili  ont  arrêtées  et 
q«*ilt  adrésient  à  HM.  les  inspecteurs  ecctéslastf- 
que5  et  à  VM.  le)  curés. 

J'ai  eiaminéf  avec  la  plua  gr.iDde  aitealion, 
cette  pièce  que  j'approuTe  tant  sous  le  rapport 
du  fond  que  sous  celui  de  la  forme. 

Il  convient  que  tous  Ici  inMiitiieurs  puissent 
lire  et  méditer  Texposiiion  du  la  méthode  indi- 
quée par  lee  évéqoet,  alln  d*en  bien  saisir  le 
sens  et  de  remplit  {'m  e  manière  complète  cette 
partie  importante  do  ]i'A\vfi  d)-voir!<i.  Uu  exem- 
plaire de  ce  document  leur  sera  remis  par  vos 
soins  et  Ils  le  considéreront  comme  une  annote 
au  règlement  Ei'nt'ial  des  écoles  primaires. 

Parmi  les  objets  qu'ont  loucliés  les  prélats,  il 
en  est  plusieurs  sur  lesquels  je  dois  tous  inviter 
à  Insister  Toui-méiD^oat  particulièrement  au- 
près des  insttUitcors  placés  tous  votre  «pirveil- 
lance. 

Bn  donnani  la  leçon  de  religion  au  commen- 
cement de  la  classe  du  matin  et  à  la  fin  de  la 
classe  de  l'après-midi,  Ton  rend  plus  fjrile  ii 
preicription  légale  qui  veut  que  les  enfants  qui 


(1)  Art.  1 5  de  la  loi  du  33  septembre  I84i.  • 
9a>«  sis.  Toas  XTi.—  sioiriT.  1846* 


n'apparticnneol  pas  à  la  communioo  de  la  ma- 
iorllé  soient  dispensés  d*aMisler  aux  exercices 

religieux  :  les  élèves  de  celte  catégorie  pourront 
n'entrer  eu  classe,  le  matin  «praprès  ta  [iremière 
dcmi-lieure,  et  Paprès-midi,  Us  pourront  quitter 
l'école  «ne  deml^lnore  avant  leurs  condisciples. 

Dans  les  dcoles  nombreuses,  l'emploi  des  mo- 
niteurs, tant  pour  aider  l'instituteur  à  maintenir 
l'ordre,  que  pour  faire  répéter  certaines  parties 
des  leçons,  est  nn  nsagn  exeellent  que  vous  ne 
sauriez  trop  recommander  ;  il  a  le  double  avan- 
tage de  rendre  ceux  qui  sont  Pobjet  de  cette 
distinction  plus  attentifs  à  leur  propre  conduite, 
et  do  mettre  sous  les  yeux  des  autres  de  bons 
exemples,  faciles  à  suivre  ,  pri^qu'ils  leur  SOni 
donnés  par  des  condisciples  du  leur  âge. 

Vous  aurea  soin,  M.  Piospecteur,  que  tes  Insti- 
tuteurs ne  perdent  Jamais  de  vue  que  le  plus 
précieux  avantage  qt»e  les  enfinis  doivent  re- 
cueillir de  la  rré4]uenlatioo  des  écoles,  c'est  l'édu- 
etUHm.  Des  mœurs  douoei,  des  babitudès  de  po- 
litesse, le  respect  des  personnes  âgées  ou  de 
celles  qui  sont  fnveittie^  de  fonctions  publiques, 
une  bienveillance  générale  envers  tout  le  monde, 
lelles  seront  les  marques  autqoelles  on  reoon- 
naltra  les  enfints  formés  dans  les  écoles  bien  di- 
riBées. 

Les  évéques  recommandent  à  MM.  les  ioiipec- 
teurs  ecclésiastiques  et  i  MH.  tes  eurés  d'invifer 

les  insliliileurs  A  s'aiipiijer  de  f'nrr»ril«'  de  la 
religion  pour  inspirer  aux  élèves  uu  aliachemeot 
inviolable  aux  institutions  du  pays,  un  dévoue- 
ment entier  au  bien  publie  et  un  amour  sincère 
pour  IVinp^u'ilc  dynastie  qui  nous  gouverne.  I.e 
concours  de  vos  collègues  ecclésiastiques  vous 
rendra  plus  facile,  M.  l*lntpecteur,  la  tidie  si  im- 
portaniequi  vou$  incombe  de  répandreces  mémos 
sentiments  dans  le»  l'coles  ;  il  n'est  pa*  fr\  effet 
un  seul  de  nos  devoirs,  même  de  nos  devoirs 
civils,  qui  ne  trouve  sou  principe  et  sa  sanction 
dans  la  morale  rrilgleuse. 

Depuis  troisans,  vous  êtes  chargé  de  l'exécution 
de  la  loi  de  rinstructtoo  primaire  :  celte  période 
est  trop  courie  encore  pour  que  l*on  puisse  ap- 
précier les  résultats  de  ce  grand  acte  législatif. 
Le  règlement  de»  écoles  est  en  ijuelque  sorte  la 
pierre  angulaire  de  tout  l'édifice  ;  qu'il  soit  observé 
avec  înienigence  et  avee  une  entente  muiuelln 

des  droits  et  des  devoirs  <Ie  elrtcUtte  des  autorités 
qui  concourent  à  cette  œuvre. 

Recevez,  M.  l'inspecteur,  l'assurance  de  ma 
cottiMératûm  distinguée, 

U  ministre  do  inniéiieur, 
-  ComttMTmnx. 


n 
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d  M,U  tmie  d»  Mn»»  mhtktrê  de 
llaUii««,l«l$iiiliil8IS. 

SllMalMOl  an  dêilr  tmii  avez  exprimé,  et 
Comme  suite  des  conférences  vcrl)i1cs  de  nos  dé- 
\é^t  avec  voire  département,  nous  avons  Tbos» 
net»  deTOQt  tdrwser  quatre  artlelet  concernant 
renseignement  de  la  religion  et  de  la  morale 
dans  les  écoles  primaires  ;  articles  dcslincH  à 
prendre  i»lace  dans  le  rè^emeot  général  (|ue  le 
gtmrernemeat  se  propos*  de  publier. 

Nous  y  joignons  une  direction  <i  donner  h  Tcn- 
seipnpment  «le  l,i  rclifjinn  et  .fc  l.i  mor.i!r , 
adressée  à  MM.  les  curés,  tous  furme  de  circu- 
Istn,  Mn  é9  les  gUffler  dant  la  visite  cil  dans  Pin- 
i<I>ectîon  des  école». 

Selon  la  promesse  que  vous  nous  avez  f.tiic, 
noDs  avons  lacouBaacc,  M.  le  ministre,  que  celte 
d«rntère  ptèoa  tara  portée  è  la  connaIsMmce  de 
Mit.  let  iMtlliM«Brt  par  tel  Krini  du  gonverao- 
nent. 

jirticles  concernant  /'t^-nseignememl  de  la 
religion  et  Un  ia  uwraie ,  ttatu  les  écoles 
pHmalret^  émanét  de  Me»$^nemi  iês 

évêques  de  r.,  fjique^el  dcsdnês  d  prendre 
place  dans  le  règlement  général  des  écoles 
primaires  qu^  le  gouvernenhent  se  propose 

AfC.  1«r.  €Mfeçent  de  Tollgloiiot  de  monde  ik: 

flonnrnt  !r  mnlin,  pendant  la  première  demi» 
bettre,ei,  Taprès-mldi,  pradani  la  dernière  déni- 
boarodelaeiatie. 

AH.  §.  LcaelaMoi  coamenoeM  et  flideieiil  pai- 
one  prière  foiie  en  commun. 

Art.  S.  L^ucation  morale  et  rellgteose  sera 
mMftiWMftt  priée  à  cm?  :  l^aetltirtenr  en  tera 
MJotdo  M  seilis  assidus;  il  laieita  avec  aèle 

les  occasions  qui  «c  prcsentenl  «ans  feue,  f«>ur 
dérelopper  les  principes  de  religion  et  de  morale. 

Art.  4.  Pour  cet  Irela  artfetei,  Pinilliotieor  ca- 
Iboiiqne  stdvra  In  lii  oction  émanéo  dei  éféques, 
en  vertu  de  Part.  6  do  l.i  toi. 

Veuillez  agréer,  M.  Je  ministre,  les  aMorances 
'do  notre  hanie  eoneidéraiion. 

^«atoniT,  cj|pdij>al<orchev6(iH  dellalinei. 

i  G0UBiu.a,  évéque  de  Liège. 

t  FBAX^ts,  évéque  de  Bruges. 

t  G.  J.,  évéque  df  Tournay. 

+  NiooiAS'JoscpH,  l'vétjiic  (il  >,i[jmr. 

t  LoiRs^ioasva,  évéque  de  Udu  i. 


CIAGULAIM 

Adréêtée  par  àiou  Lmincnce  le  cardinal  ar- 
etmêtttê  ét  ÊÊêtsêfgmtWê  tes  Mfwti  4ê 

Belgique^  k  Si  M.  tescurésdeieurs  dheiset, 

concernant  l'eiueîgnemcnl  de  la  religion 
et  de  la  morale  dans  les  écoles  primaires. 

Messieurs , 

Quoique  d.in<i  notre  circulaire  du  ii>  janvier. 
1845,  nous  uous  «oyons  étendus  quelque  p«u  sur 
lee  dovoln  de  PinUlnlenr,  oin  de  vnm  aider, 
|iar  nos  cooeoito*  à  diriger,  dans  les  écoles,  Ven- 
«eignement  de  la  religion  et  de  la  morale,  cou- 
loroidineot  à  Tari,  d  de  la  loi  organique  enr 
i*onaei|aoneni  prlmairet  bû»  venons  de  non- 
veau  appeler  voU-^  aitention  sur  cet  objet  impor- 
tant de  voire  laimsière,  et  préciaor  d'avantage 
le  node  d^séoatkra  «inonoM  lenons  A  voir  met- 
tre en  pratique  dans  les  écoles,  pour  ne  laisser 
ainsi  nuriin  doiiie  Â  l'insiiitil'^dr  »Mr  !a  manière 
de  s'acqU'iier  de*  deux  grandes  oUligaiions  que 
la  loi  lui  a  «tdéet,  nvoir  :  do  donner  mi  ondraM 
l'instruction  rclipit  u.He  et  morale,  cl  de  former 
en  même  lemp*  leur  éUucaUon  reUgionee  ot  Bio- 
raie. 

L*«rt.'8  do  la  loi  porte  s  £V«aoi^iiMiOMf  ée  ia 

rcl'/gion  et  de  le  morale  est  donné  saus  la  di- 
rection des  nUnisti'es  du  culte  proftsté  pttr 
ia  majorité  des  élèves  de  l'école. 

Vmu  eatlsfiilre  A  cette  dhpoeWoo  de  la  loi,  ol 
on  m^mc  temps  puiir  *''tnfilir,  autant  i[uc  pos- 
sible, i'unifomilé  d'enseignement  t vligicux  dan.i 
lea  dlvire  dlocèiee  de  la  Aeigique,  noua  avona 
4hm  commun  accord  adopté  la  Mélbode  de  di- 
rection qui  fait  suite  à  cette  circuhiirf  et  tiui 
pourra,  nics&ieiir»,  vous  servir  de  base  dans  l'ener- 
eieo  dei  ftoetione  ioportanlea^ee  «oHo  «loea- 
laire  du  26  janvier  l'848  a  coniiées  A  votre  zèle. 

I.e«  délailj  pai-fois  minetNnnc  dan«  IrxtptpN 
nous  avons  cru  devoir  entrer,  seront,  uoui>  o*oos 
l^eepérer,  une  nonveile  preuve  poer  MM.  le»  in- 
sUtuleurt,  du  vif  intérêt  qee  nous  |iorions  A  leur 
utile  profe'çsion.  et  il'-  l'apftui  que  nous  nous  ctli- 
meroDs  lotyour»  bcuruux  aVffrir  à  leui*s  loualiles 
eAirli. 

VoiiS  tâclier*"/,  me»sit  ur.s.  île  le  s  secomler  d'une 
manière  efficace  :  vous  Ifi^iidcrcz  à  comprendre 
et  ia  lettre  et  l*oai»rit  de  la  mélbodc  de  direction 
dont  noua  renoni  voue  foire  pan;  vons  onnial- 
baerez  autant  'in'il  est  rn  vons  à  ohît-nîr  et  .1 
faciliter  reotière  exécution  de>i  difféiciiles  dis- 
po^tioos  qui  y  sont  oontesMies,  «t  qnt  eont  IMk* 
preMion4diiedn  mode  d'enseignetneai  religieux 
et  moral  que  oous  lenooi  i  voir  adopter  danrkf 
écoles. 

Cm  4iipoeilioni  mmi  mdm  «ne  nonoenoN» 
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Jim  ix^ane*  éeol^;  c^Mt  !•  ré»uUat  (1«  Tezpé- 
riWH  acquiM  I  «mil  a^WUNlirMIW  |Wf  à 
croire  4B*«U|»  ••root  icwailllai  ^  MM.  le*  to- 

^(îtnfpMM  avec  celte  déféreoce,  cet  erapre$ie- 

menl  qu'ils  opl  montré  juttiu^icl  jpour  tout  ce 

qoi  «ottccfoe  l^coteigoeiiimt  religi«pi  «t  moniT. 

n  noot  est  doux  de  pouvoir^  sur  le  rapport  de 

MM.  le»  inspecteur*  illocéMiiM,  ievr  ilAOMrM 

UenveilUAt  témoignage. 

Itoiu  Q«  répéteMoa       OMMleiin,  lat  poto- 

saots  mollfi  que  nous  aroni  fait  valoir  d?.ns  noire 

circulaire  du  26  janvier  1843,  pour  elinauler 

votre  zélé  â  fair«  régiilièremeol  )a  visite  des 
* — 

Vous  avez  compris,  mr'^'irîjrv  ce  qiic  cette 
miMion  avait  d'émioeranieal  utile  :  vous  vous 
êtes  empressés  de  venir  eo  aide  à  la  bODiM  vih 
toaM  des  loatituteart;  Toai  ares  eoBtiflmé  i 
i»fiiplfT  les  écoles,  i  faire  comprendre  aux  pa- 
rents paurres  ce  qu'il  y  aorait  de  coupable  daoi 
liv  eondnite,  si,  au  Dwaeiit  «è  la  loi  accord*  à 
leurs  enfants  le  droit  d'être  admis  gratuitement 
k  l*éco!e,  ils  allaient,  par  insouciance,  !f  ur  ravir 
foccaaioo  «i  beUe  de  s*iQ>iruire(  et  d'adoucir 
Iraraort  pour  Pareirlr. 

Votre  zèle,  messieurs,  s'est  aussi  adressé  tOK 
enfant»  :  vous  vous  êtes  souvenus  des  betles  pa- 
roles de  notre  divin  Sauveur  :  €egue  vous  faites 

vous  le  fa'les  ;  vous  les  avoz  slimutt''*  par  voire 
présence,  vous  leur  avez  porté  des  paroles  de 
saacUAcatioo,  vous  arez  consolidé  l*œnvre  du 
nalira,  vont  éloa  vanna  donner  dn  poMa  i  aea 
paroles. 

Cest  celte  œufre,  moseieurt,  qui  vous  cooti- 
ttwerea  avec  ardeur,  et  quo  nom  rocomnoadone 
oneooo  noo  lofi  à  tonio  voiro  MrtHdtndo  ;  laiHez 

venir  ï  tous  les  petits  eofaols,  dirons-nous, 
imitez  en  ceci  votre  divin  Maître  ;  voyez  en  eux 
datonCnUda-Wcn  confléi  Ivoiaoim;  I<ur4a« 
conticnl  lo  germe  de  toutes  les  Viftus,  voua  avez 
la  mission  de  les  f  faire  éclore, 

Rocevez,  messieurs,  ratsurance  de  ootreesiimc 
ol  da  Boln  aiooèra  atiachamant. 

finuaiRT,  aardiotl  accheviiinâ  doMalines . 

t  CoRREiLi.K,  cvétiue  de  Liégo. 

t  FoANÇOis,  éYéque  df  Bruges. 

t  G.  J.,  évé<iue  do  Touraay. 

4.  Nicolas- Josa»B,  évéqiie  de  ^^1mur. 

t  Louia-JwBPH,  évéque  de  Gand. 
Oonné  eo  Jnio  1846. 

BipédW  à  MM.  le« «nrdt  aprèi  le  15  «p«tlU6. 


f.  -  AiN  1846,  N«  69S.  -  49» 

nireotion  à  donner  à  l'vmt,  ignement  de  la 
ppligion  etdêla  morale*  dans  tes  écoiêi 
Vrtmatrts^  émtuiêede  Awi  BnUttmtel^  mo^ 

dinnl  nrclu  vèque  et  de  Metseigneurs  tes 
évêqucs  de  Belgique,  pu  vertu  rie  l'at't.  6 
de  la  loi  organique  de  l' instruction  pri' 
WHiin  4u  M  sgpte$iAre  184SI. 

CBAPITRK  PREMIER. 
BmifomaiiT  ra  ta  tmoioir  Bt  m  u  nonau. 
SI.--  Êtatiitw  à  ONM^jMOiv 

Arc.  1.  L*enteignenieat  de  la  rdigioo  ot  4e  la  • 

nior^Io  comiircnil  ti  ois  |i.iriii's  :  les  prières  ordi- 
naires du  chrétien,  l'abrégé  de  la  doclrinc  cbré> 
tienne,  renfermé  dans  le  catéchisme  du  diocèse, 
et  rhlatolra  aalato,  tant  de  l'Ancien  qoe  dn  Non- 
veau  Testament. 

Ces  trois  part^  furmenl  le  programme  obti- 
gaioirje  dn  «onri  da  religion  ei  de  morale  dans 
laadeolaayripMiroi. 

Ce  proframma  lera  rempli  de  ta  tmuMlra  an^ 
raqle  : 

4l4.  t.L*lttititnleormelt«nonlii»laemAlnade  * 

ses  élèves  les  prières  éditées  par  ordre  de  Taulo- 
rilé  diocLsaiiic,  Ws  c.itt^i'hisme»  aulorisi's  dans  le 
dloc^sje,  et  un  abrégé  de  rUistoire  sainte,  tant 
de  l*Aneien  «pie  du  lloiiveaii  Taitaqienl,  revtln 
de  Tapprohaiion  dal*onMnaira,aonAwm4m0Bl^ 

l'art.  9  i[r  I  r  loi. 

L\<):ai(uieui-  ue^era  usage  d'aucun  autre  livce 
ponr  l^wMoIgnamant  d«  la  lotlgion  et  de  la  mo- 
rale. 

Art.  3.  Le  soin  |>rincipaJ  de  l'Instituteur  doit 
consimer  i  (aire  3^ffeD4ix  par  cœur  à  ses  éièves 
te  laxia  4ot  prières  al  dn  ealdcUeme,  A  te  lonr 
f.iire  comprendre  d'une  manl<''rc  précise,  d  h 
Iciir  imprimer  un  profond  respect  pour  ce» 
lirièrai  al  ces  grandes  vérités  de  la  religion. 

L'ioMitatanr  ne  4oU  entrer  dans  aucun  d6vo- 
loppementdu  dogme  ;  il  se  bornnr.i  ^  donner  aux 
ooEinUdoi.eaplicaiious  simples  et  lamiiitjrËS  sur 
la  Anna  daa  mole  ;  il  y  joindra  u^lement  quelques 
comparaiaoni  choisies  |>aruù  iaa  ol))ets  qui  tum* 

!>'  u(  «lOUg  le  sens  des  eoLnils,  n»  Ip  pe  rit  ''r  fiits 
buioiiques  avérés,  propres  à  faire  siu^  eux  une  * 
4«|«eeaioa  ealnUira. 

l/caseicnamaot  religieux ,  «omprts  de  cette 
nian:<''r«',  n'cxigo  ni  recherches,  ni  efforts  d'es- 
|irit  j  c  câi  uue  oeuvre  de  patience,  qui  demande 
de  l'aieidiiilé  ai  4n  dévouement  ;  Il  faut  loamor 
et  retourner  sans  cesse  les  «lemandcs  et  les  Jid- 
ponses,  converser  avec  les  eufanis,  en  s'abais- 
aaut  jusqti'à  eta,  et  mettre  aiusi  Us  conoaissances 
aiMtanaa  4e  la  MUgloo  à  la  portée  do  laur  in||M- 
ligance. 
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Art.  4.  Quant  i  iTiiiloIre  lainle,  «i  rinstilu- 
teur  oe  fait  pas  appreiHire  par  coeur  le  chapitre 
dont  il  doit  étr«  queslloa  dtM  te  lefoo,  11  eilf» 
4a  moim  qne  le>  enfants  puissent  en  rendre 
compte;  et  à  c^l  effet  il  les  interroge  en  déi.iil 
sur  \»  faits  et  les  principales  circoosiauces  rcla- 
léi  danice  chapitre;  il  le» «crée  «oauite  I  «n 
faire  le  récit  exact,  quoique  en  d'autres  mots  ;  i! 
eiige  flf^  In  pn'ciiion  dans  les  faits  et  de  la  net- 
teté daas  ta  forme,  il  a  soin  de  faire  ittim  1« 
récit  ito  réOexIoet  moratea. 

Si  Pinstltuteur  ne  {cin  p^i  nscr  riiisioîre 
sainte  en  entier,  il  ftra  bien  de  se  borner  aux 
traits  les  plus  saiilaou  de  l'Aocleo  TattimeDl, 
aflo  de  pôuToir  donner  pioa  en  ddtidl  le  Nonveen 


$t.  —  Temps  à  employer  à  remelgnemMt 
de  la  religion  et  de  la  morale. 

Art.  6.  11  y  aura  pour  chaque  division  une 
heure  de  leçon  de  religion  ei  de  morale  par  jour* 
mo  demi-heure  le  nttln  et  une  demt-henre, 
|*iprès-midi. 

Cette  leçon  doit  être  donnée  de  manière  à  in- 
i^irer  le  respect  ;  tous  les  élèrea  doitent  cenM- 
crer  te  deni-henre  lont  enUère  à  leur  Instruc- 
tion religieuse. 

!l  importe  beaucoup  que  l'insiiluleur  profite  en 
ouire  des  leçons  ordioalfee  de  lednre,'  poor  pré- 
parer tet  «nfUnli  A  rinleiligence  du  texte  du  ca- 
téchisme et  de  l'histoire  sainte  ,  dont  on  les  oc- 
cupera plus  spécialement  pendant  le  temps 
(lestiné  i  renseignement  de  la  relifton  et  de  te 


Art.  6.  Pan«  'es  écoles  tenues  par  un  seul 
maître,  sans  assistant,  lea  enfants  seront  partagés, 
pour  1<eoteisnemeat  relifieni,  eo  deux  diviaiona 

eeulement. 

l  a  division  supérieure  comprendra  ceux  qui 
aspirent  prochainement  à  faire  leur  premMre 
conraranlon  et  eeax  qui  Pont  faite;  tadlTlaloo 
InKrieure     composrra  dc^  phi-î  .i^""^». 

L'instituteur  se  partagera  entre  les  élères  de 
ces  deux  division»  de  manière  è  donner  riDitme> 
tion  §■«  nut  tandis  que  les  autres  repassent  U 
Jrçnn  qu'ils  on<  è  réciter.  Le  plus  souvent  la 
leçon  sera  générale  :  le  maître  s'adressera  à  toute 
la  classe,  et  tâchera  dVihteair  de  ton»  !«•  enfknU 
«ne  attention  soutenue.  Mais  les  dim  tiliés  qui 
sont  ici  inévitable»  porleronl  rinsliluleur  à  for- 
mer le  plus  tdl  possible  uu  moniteur  intelligent, 
tn  i  s^adjolttdre  qne^itte  autre  personne  ddi onde; 
qui  puisse  s'occuper  des  plus  jetmps  cnhn(«. 
L'instituteur  pourtant  aura  à  cœur  cette  pré- 
"  dense  portion  de  ses  élèves  ;  Il  s*en  occupera  «nssl 
s,  et  ne  les  abandonnira  paseotlAre- 
ikmmMiitentoofloe. 


Dans  les  écoles  oit  rinstitutetir  est  secondé  par 
un  ou  par  plaslenrs  assistants,  i^enseignemeni 
sera  gradai  snlrant  la  dirersité  des  classes; 
chaque  sous-maitre  sVNenpera  spécialement  do 

sa  division. 

S  3«  —  Méthode  à  suivre  pour  l'enseignement 
de  la  religion  et  de  ia  momfr. 
Art.  T.Desdenxdemi-henreseoasacréestDttstee'" 
Jours  fe  Tenseifoement  de  la  religion  et  de  la 
morale,  l'une  peut  être  eroplov(*e  à  réciter  ia 
leçon  de  la  semaine,  l'autre  à  répéter  des  leçons 
dcjÀ  apprises. 

Chaque  jour  les  enfants  apprennent  par  cœur 
quelques  demandes  et  réponses  du  catéchisme. 

Art.  8.  Quand  riosliiuteur  est  aidé  d'un  nom* 
bre  suffisant  d*assislanls ,  le  mode  de  donner  in 
leçon  de  r<  licio"  faci!'-  ;  difficultés  ne  se 
présentent  que  quand  rinsliluleur  est  obligé  de 
donner  seul  renseignement  à  tonte  te  ^Msè. 
Dans  ee  cas,  on  conseille  la  méthode  suivante 
qui  C'[  suivie  avec  succès  dans  plusieurs  écoles  : 
1»  Faire  réciter  quelques  leçons  simultané- 
ment, avec  pauses  aeeurées.  Le  maître  ou  un 
des  élèves  rédie  distlnclement  la  demande  et  te 
répon^r.  avant  que  les  enfants  les  répèlent; 

3»  taire  réciter  individuellement  les  mêmes 
leçons  par  quelques  élèves,  en  s^adresmnl  do 
préférence  à  ceus  sur  lesquels  rmstituteur  au- 
rait des  doutes,  OU  qui  auraient  besoin  d'être 
stimulés. 

8o  Expliquer  d*une  manière  simple  te  seo* 
des  mots  que  tes  entenis  ne  conpronnent  pus 

ai?émpnt. 

40  Ajouter  quelques  mots  de  morale  en  rapport 
arec  les  levons  expliquées. 

Linstlluteur  emploie  tous  les  mnynn^  d'ému- 
lation qui  sont  en  son  pouvoir,  pour  que  les 
leçons  soient  récitées  avec  ia  plus  grande  exac- 
titude, et  arec  les  panses  confenaUes. 

Art.  9,  Le  samedi  il  y  a  répétition doS  demitt- 
des  apprises  dans  la  semaine. 

Le  dernier  samedi  du  mois ,  il  y  a  répétition 
des  legons  du  mois  entier.  Quelque  récompense 
M>éctete  esttccotdée  A  celui  qui  a  lomienx  satis- 
fait. 

En  général ,  les  répétitions  ne  sauraletttéira 
trop  fréquentes  i  il  faut  surtout  qu'elles  portent 
?tir  ic'  df^flniiions  etsorlesquesttens  esseatiellcs 
de  chaque  leçon. 

Le  maître  insistera ,  dans  ces  répétitione,  sur 
les  principales  explications  qu'il  aura  doniu^cs 
du  véritable  sens  des  mots,  afin  de  s'assurer  que 
les  cotants  comprennent  ce  qu'ils  disent. 

Art.  10.  Dans  la  division  oh  Pou  se  {irépan  à 
la  première  communion,  rinîtittitcur  redoiiMe 
de  soins»  soil  pour  que  la  lettre  du  catéchisme 
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Mil  t»ai-fiiitemeot  aue,  soit  que  pour  les  eufauts  se 
pénèireiit  davaoïtge  in  vérités  qu'ils  ont  à 
meure  en  pratique. 

CVst  ici  qne  daii?  îps  pntrctiens  il  doit  insister 
«ur  les  pratiques  usuelbs  de  la  vie  LluxHieaue  : 
sur  la  fMqueoUtion  dei  ofllce»  de  rÉ^lise  ,  sur 


CUAPITRB 
siciTATioi  on  ffftlteM. 


Art.  1?.  Les  classes  commeoecvottl  61  Jbiirool 
par  une  prière  folle  eo  coinmaoi 
Comme  il  ltapori«  que  l*«ifant  appranoa  à 


1«f  sacrements  et  le  saint  sacrifice  de  la  messe;  Técole  à  réciter  exactement  l««  prières  ordîaaU 

sur  les  prièrp-'  'lu  matin  et  du  soir,  avant  el  après  <'u  du  élieu,  !t  c'.tj'p  tin  matin  «('onvrira  par 

le  relias,  avam  ei  après  les  classes  ;  sur  les  de-  la  récitation  des  pnércn  «iu  naatto,  ei  ia  classe  de 

voira  das  irafiDia  «nvara  iaiirt  parenlt,  Icwt  l*aprt>'niidiaelanttlnafaptif  jaapriArtadoaolr* 

frères  et  sœurs,  leurs  matires,  les  auloriKa  ac>  1'^  texte  de  ces  prières  te  trouva  iodiquidant 

Clésiastlques  et  civiles,  et  leurs  condisciples.  le  catéchitmc  «lu  <iir,cf'%e. 

Quelques  semaines  avant  la  première  comoQU-  Il  est  tacuiiaitt  du  faire  chaaier  uoe  ilropbe 

nioii,  rimiiiuteur  a*aUaeliera  de  lon^eaaar  kj  d*iin  cantique  rellfiaux,  aprèa  lea  {irlèraa  du 

préiiarer  les  cnfanl!!  a|)|)L-li!s  à  Tairt:  cette  grande  malin  et  du  soir. 


aciioD  ;  il  aura  soiu  d'y  iiiiércskcr  tous  les  autres 
Hèves  i  cette  époque  sera  pour  toute  lYco!e  une 
époque  d«  rcaouvctleoeut  :  lea  éludea  fbroni 
que  gagner. 

Art.  11.  Dans  les  écoles  primaires  les  plus 
complètea,  l^MlgoeoMnt  religieux  devra  élre« 
l>our  la  division  supérieure,  \Aui  solide. 

Lfis  élèves  <îc  celle  classe  répéteront  régulièi  e- 
rocoi,  comme  dans  les  divislous  ioférieures,  les 
laçeoa  d^jt  apprises.  Le  maître  s*aiiacliera  i  leur 
faire  comprendre  plu»  à  fond  le  catéchisme,  et 
à  leur  en  faire  rendre  compte  avec  |ir(i--i«ion  Un 
calëcbisme  avec  explicaliuo»  sera  mis  eiilre  les 
UMina  des  élèves. 

C'est  alors  nue  les  entretiens  devronl  éire  mé- 
nagés avec  art ,  pour  inspirer  plus  efficacement 
Pamour  du  devoir,  le  zèle  (tour  les  pratiques  de 
la  reliftoo,  uoe  hme  résolution  d^obaerver  par- 
tout les  règles  de  la  modestie  et  de  li  bienséance 
cliréiieniie. 

C*est  alors  encore  que  l*tertitttteiir  •e-fn'a  un 
devoir  d'inculquer  )t  ses  élèvea  un  attacfaemeni 

inviolab'c  atix  institutions  du  pays  ,  un  dévoue- 
meut  eulier  au  bien  public ,  et  un  amour  siucère 
pour  Tau; nate  dynastie  qui  nous  f ouverne. 

An.  13.  EofiUt  pour  compléter  cet  enseigne- 
ment religieux  .  le»  instiliilours  qui  se  trouvent 
souvent  eu  rapport  avec  leurs  élèves,  eit  debors 
des  heures  do  classe,  pourront  aeeorder,  par 
forme  de  délassement  ou  de  récompense,  la  |ier- 
mi<iM»n  de  faire  de  temps  eo  temps  une  lecture 
édifianle.  L'iosiituicur  lui-même  terait  (icut-étre 
avec  fruit  devant  ses  élèves,  une  ou  deux  fois 
par  semaine,  niip  lecture  de  ce  genre. 

La  veille  des  iéles,  Pinsiiluteur  latt  api»r«udrc 
ou  répéter  la  leçon  qui  s'y  raitporte  ;  il  explique 
}a  fête  du  leudeouln;  il  fait  tire,  dans  i'bisloire* 
du  Nouveau  Testamsitt,  le  cliapitre  qui  eo  traite. 


Art.  14.  Avant  que  la  prière  commencp,  il  doit 
régner  un  silence  parfait.  Les  enfants  uul  les 
mains  jointe»,  les  yeoi  baissés;  leur  maintien 

est  pieux,  inu  )  '"!  *;  le  irT^htc  en  donne  l'exem- 
ple j  il  rapi»«lie  aux  eufauts  la  préseace  de  Dieu , 
avant  de  faire  le  slfoe  de  la  croix. 

Quelle  que  soit  la  manière  de  réciter  les 
piîèrps,  soitqtte  le  maître  el  les  élèves  prient  à 
tour  de  rôle,  soil  que  les  eofaoïs  prient  tous  en- 
semble, on  veillera  i  ce  qu*j|«  répondeni  ou  ' 
prient  lentement  el  distiactcmeot. 

Les  I  Hères  se  foui  à  genoux,  sauf  le  cas  oii  le 
maiuiieo  de  l'ordre  exige  qu^oQ  les  fusse  debout, 
ou  même  assis,  les  mains  Jointes  sur  le  pupitre. 

L'insiituieur  veillera,  d'une  manière  toute  spé>  • 
ciale,  à  ce  que  les  enfants,  dès  le  bas  âge,  con- 
naissent parfaitemeal  les  prières  qu'on  récite 


An.  15.  Dans  les  paroisses  oii  l'usage  en  est 
établi,  el  daos  celles  où  il  peut  être  commodé* 
ment  lofroduit ,  ilostitoieor  conduira  ses  élèves 
i  la  sainte  messe,  et  les  y  surveillera. 

Si  la  distance  des  lieux  ,  l'beure  de  la  sainte 
messe,  ou  d'autres  circonslances  reodateni  celle 
disposition  d'une  exécution  trop  difficiie,  Tin- 
sliiutour  du  moins  CDgagtff*  fréquemment  les 
cnf.ints  è  assister  le  plus  souvent  êu  saint  sa- 
ctiiice.  , 

Il  surveillera  éfalement  ses  élèves,  si  rien  no 

s'y  o|>poke,  pendant  les  autrci  offices  ou  instruc- 
tions qui  les  réunissent  en  corps  à  l'église. 

Il  aura  soin  de  leur  inspirer  le  respect  du  lien 
aaint ,  et  de  les  baMtner,  tant  par  ses  exemples 
rjuc  par  ses  cxbortaUoo»,  à  s*f  looir  eonstam^ 
mcai  re.:u«tllif . 

CHAPiTRK  111. 
ioocATiOH  «matx  bt  uuoiiosx. 

Art.  Itt.  L'éducation,  destinée  è  former  le 

cœur  de  l'enfant,  à  d(;Vc'op[»er  les  germes  de 
vertu  qui  se  trouvent  co  lui,  el  i  le  prémunir 
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contre  les  funeste»  téductions  du  vie*»,  est  sans 
cûDUedii  la  plut  noble  et  la  plus  importa  aie 
AnctiOB  de  rinstilulêiir. 

Les  Inclices  d'iitie  bonae  éduc.Tiinn  mnr.ile  et 
religieuie  sont  :  uoe  |ii6t4  liocère,  uae  «oamls- 
«ioo  respectiMÉiM  èn?«n  Im  parents  «l  Un  npé- 
rieim,  ita  maintien  modeste,  de  laconiplaiMiice 
et  fi*'  !a  politesse  à  IVjjnrrl  des  compagnons  «jire 
renfani  fréqpiente,  et  uDe  déférence  marquée 
pftitr  les  pertenaat  «Tua  â({e  mAr. 

L^iQsUtmevriaMrales  occasioaiqui  se  présen- 
tent fréquemment  pour  inspirer  à  ses  élèves 
Pamour  de  ces  vertus  ;  il  aura  soin  iPécarter  en 
oène  temps  Unit  ce  qui  pourrall  poMer  atteliiie 
à  rinnocence. 

Pour  r6is*ir  dans  celte  douhlu  tâch»»,  il  obser- 
vera âdèlemeni  les  règles  qui  suiveot  : 

Art.  1T.  Comne  renRiot  se  modèle  sur  sou 
maitr^.  rt  r'^priiffuii  ses  manières,  ses  bonnes 
qualilcs  ou  ses  défauts,  Ttostituteur  aura  le  plui 
grand  soin  d'être  exemplaire  dans  sa  conduite. 

tl  sera  sittoèreoMiit  pieux }  il  ta  fera  tme  lieti- 
reusc  habitude  des  pratiques  «t  deS  devoirs  que 
U  religion  prescrit. 

Il  Sflra  flMSttfé  daus  ses  discocN;  sa  léifue 
sera  dfeettle,  sod  oMlotieD  réssrvé. 

Il  ne  fréquentera  (^s  les  personnes  d'une  ré- 
putation suspecte;  il  évitera  soigneusement  les 
sociétés  bruyaotes. 

Sévère  pour  lui-m<^me,  it  sera  indulgent  pour 
les  auin-!»;  il  saura  rendre  la  vertu  aimahlf»; 
heureux,  au  milieu  de  «es  élèves,  il  les  aiiuera 
sincèremeDi  ;  11  aura  pour  eux  tous  les  dtfards 
d*uii  père  i  il  se  mcmu«rapleiQil*attnitioiispoiir 
les  enfants  pauvres. 

Art.  18.  Persuadé  que  la  doctrine  cbrétieoae 
est  la  plus  utile  et  la  plus  néeessalte  de  tontes 
les  n  iciur^s ,  tl  aura  un  g^and  lèle  pour  ren- 
•eigner  aux  enfants* 

U  s^appliquera  i  eonoalire  d*une  madlifo 
précise  les  vérités  renfermées  dans  le  catéchisme 
diocésain,  et  les  faits  de  Thistoire  sainte;  il 
tâchera  de  se  rendre  capable  d'eu  donner  des 
expllcaliotts  simples  et  iiarililivs;  il  donnera  à 
cet  enseignement  toute  l'attention  et  le  respect 
qu'il  mérite  :  c'est  en  moniram  aux  enfants  la 
religion  revêtue  de  ses  dnms  aiiraiiit,  qu'ii  leur 
fera  aimer  les  devolN  qn*elie  impose. 

Il  veillera  i  ce  que  Us  élèves,  pendant  toute  la 
leçon  de  religion ,  se  tiennent  dans  une  attitude 
respectueuse  i  U  leur  inspirera  lui-même  ce  res- 
pect par  un  extérieur  groTO  èt  recueilli,  et  en 
ne  parlant  janiais  •lu'avec  vénération  de  tout  ce 
qui  louche  à  la  religion. 

Il  saisira  les  occasions  qui  se  présentent  si  sou- 
vent dans  les  autres  parties  de  PenselgDClBeot , 
de  dln  uno  parole  d'édiicatlon ,  de  faire  intcfw 


venir  quelque  vérité  dO  la  rcllgkm,  de  rappeler 
Un  devoir,  et  d'inspirer  râmour  du  Meo.- 

Art.  19. 11  iftehera  d%tre  tedîonrs  d*bmmnr 
égale  devant  les  élèves  ;  il  s'exsrcera  à  la  pt- 
tiraee,  il  saura  sonveni  tolérer  et  attendre* 

Il  ne  chAUera  par  lés  enltati  pat  colère  $  H  m 
fera  itmêli  usagé  do  paroles  dures  et  liiin- 
rieuses. 

Il  s'abstiendra  de  crier,  de  menacer  :  les  en* 
Hiits  s*f  aoemttomeraieiit  et  n^  détiendraient 

p«l  meilleurs. 

Art.  30*.  Il  consultera  souvent  lei  bons  ouvra- 
ges qui  traitent  des  devoirs  des  instituteurs,  sur- 
totf t  :  ÉMVoute  vêrtu»  dPun  bmt  mâltni  P"' 

n.  DE  LA  SitLB  ;  La  conduite  des  l'colet  ehré' 

tiennes  ,  par  le  »è*f.  ;  r>e  l'èducatïo»  des 
flttet,  par  Fbsélon;  Coui  s  de  pédagogie,  par 

BERc;  et  les  ouvrages  de  ce  genre  adaptée  dmi 
les  divers  diocèses. 

Art.  SI .  Il  aura  soin  de  donner  i  son  éeelto  ont 
pbfsionodile  religieuse,  qui  esercera  une  salu-  • 

la'T  '  iiifltir'nc"  îur  \c  copur  di  s  erifants,  et  aidera 
puissamment  le  maître  à  faire  leur  éducation.  A 
cet  effet ,  il  pfaeeni  i  l*endro)t  le  plus  apparem 
de  l'école  et  en  face  des  enRiiits*  un  CTUsUlx  et 
une  image  de  la  «ainic  Vierge. 

Art.  SS.  il  habituera  ses  élèves  à  mettre  cd 
pratique  les  règles  de  la  civilité  ^rétlsono,  et 
réformera  ce  qu'il  y  aura  de  réprébensiblc  dans 
leurs  manière<!,  pour  ^^n  faire  ainsi  des  hommes 
qui  sachent  vivre  avec  honneur,  et  qui  se  fasseui 
estimer  dans  la  société.  Il  les  acCculumsta^ur- 

toutà  éire  poli«    ■^on  égard. 

Art.  33.  il  écartera  avec  soin  de  son  école  tout 
livre  dangereux,  et  il  emploiera  de  préftreoee 
ici  livres  ob  Vva  fait  intervenir  les  vérités  de  la 
religion  cl  les  préceptes  de  la  morale,  et  ^vi  en 
inspirent  Tamour; 

Parmi  les  exemples  d^écrlturo  et  de  gram- 
maire qu'il  présentera  à  ses  élèves,  il  aura  soib 
d'introd'ifr''  des  maximes  morril'  s.  f|iii  *e  {''avf- 
roni  ainsi  daus  l'esprit  des  enhints.  Ku  un  mot , 
Il  fbra  en  sorte  que  les  préceptes  et  les  conMIs 
arrivent  à  l'enfance  non -seulement  sous  la 
furme  catéchistique ,  mais  i  la  fsveur  des  ensei- 
gnements les  plus  divers. 

Art.  M.  Il  aura  l>nil  «uvort  sur  les  manvals 
penchants  des  enftmts,  cl  ks  cocrigem  dès  qu'ils 
se  manifesteront. 

il  iuspirera  i  ses  élèves  une  grande  aversion 
pbnr  tous  les  vices«  et  surtout  pour  les  vices 
honteux,  dunt  12  éloignera  le  moindre  danger, 
en  bannissant  de  Técole  la  grossièreté,  l'indé- 
cence, les  ])aroIes  obscènes,  et  tout  ce  qut 
pourrait  Ucsser  les  bonnes  mcuct.  Plein  d*in- 
dttlgence  pour  bcaneovtp  d*aHlres  déftinis. 
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.  il  lerm  t>ottr  ceiaH:i  d'un»  lévériié  mfl«xil>k. 

Ari.SS.  lie  néUosa  d«<  lexei,  dan*  uae  même 
dette»  Mira  iMtal exige  de  la  pwide  l'io- 
îlttnteur  une  soUkitudi»  ^Iv^ciaU  :  celle  lollici- 
tude  doit  a'acn'oltre  italiu-«lleaMat  «o  ni»m  de 
rifédMdlèfaa. 

S*ii  D'est  pae  poMible  d'avoir  une  «éparalien 
coaiptèio^  la  dii^ribuUoB  de  Tétoteeera  telle  que 
le«  toiianio  de  sexe  Uifféieol  Mieol  MiffîMmiuem 
iépar<*t«lM  M«tti«iitpM«ltK«* 

Avant  et  «frtl  It»  clatMl»  iMIMMM  |Wina«l 
élrt'  m<*!f  », 

11  y  aura ,  auiaul  que  possible ,  pour  les  deux 
MKMt  éea  pwtei  d*«Btié»dfiiNBlM«l  d«i  lions 

distincts. 

A  la  fin  de  la  claMe,  les  AUea  aortiroat  quelque 
lemps  avaDl  les  garfoni. 

AH.  96.  Pendant  lot  clams,  Tinstiiuiear  no 
laissera  sortir  qu'un  «put  ^n^Ttit  h  I3  fois,  pour 
salUfairo  las  besoins  naiitrds»  à  moins  qite,  so«t 
no»  boone  s«mUkUMM«  la  iiMliM  no  IfMVt  boo 
lie  laisser  sortit  les  dlèves  par  divisiftas,  le 
milieu  «le  la  c'as«c  :  qui  a  l'avantage  do  i>ré- 
veuir  les  sorties  coniiQuelles  pendant  la  classe, 
maii  awti  «e  qui  o*«s(  fNntioablo  qiw  là  «fe  1m 
abords  de  l*«colo  iNrOMllMt  4|nt  Imil  tt  Imm 
avec  décence. 

An.  il.  L'iosii tuteur  uu  se  iioraera  pas  i  sur- 
vaUlar  laa  antanU  en  oltsi»  ot  on  réertelioa,  Il 
diaodra  ses  soins  au  dehori  ;  il  sera  partout  le 
^lèm  de  ses  élèves;  il  leur  recotnmauilera  sou- 
veot  de  venir  eu  classe  et  de  relourtier  comme 
dai  anlSiMt  Mon  élorét}  Il  incnlquflra  à  tout  It 
désir  louaUt  dt  w  dlsllnB«or  Um  btnnt 
tenue. 

Fait  et  arrêté  en  Jnlfl  1848. 

KafiBuniiT,  card.  arcb.  de  Mallnos. 
t  ConanuB,  dvApit  de  LM^a. 

t  G.  J.  évéquede  Tournay. 

t  Nieoufl-JosB»>  évéque  de  Namnr. 

t  Lotiis-JosKPH,  évéfine  de  Gand. 

Expédié  A  MM.  les  curés  aprfts  le  U  août  1846. 

m 

—  18  AOtT  l  'i4fi.  —  Loi  portant  ou-ôpr- 
ture  d'un  erédil  de  3,719,960  francs,pour 


(IJ  présentation  à  la  chambre  de*  représentants 
le  6  août  1846.     Rapport  par  M.  Denan  d*Atton- 

rodu  lu  II  (Aiinalei.,  p.  2007).  —  Disoussioii  lo 
13. —  Adoption  Itr  méfflc  jour  par  56  voix  con- 
tre 4  (6  absteniioi»). 

Rapport  au  »<inat  par  M.  Siraut  le  14  août 
1816.  —  Discussion  le  même  jogr  (séance  du  loirj. 
—  Adoption  le  mémo  jonr  par  94  vols  contre  1 
(i  abrtentioo). 


-  AN  1846,  N««  6M-096.  505 

Vrajmwe  aux  chcnutu  4e  fer  du  t'Èlat  ^1). 
(Meoll.  dtt  18  ao6l  1846.) 

Léopold,  etc.  Les  cbambres  oui  adopté  et  nous 
sanctionnons  ce  «pil  snlt  t 

Article  unique.  Il  est  ouvert  au  département 
de»  travaux  l'Ublics  un  crédit  de  trois  mtliioos 
sept  cent  douze  mille  neuf  cent  soixante  francs 
(fr.  8,711,966),  pour  travaux  aux  tfMittInadt 
fer  de  l'état. 

Ce  crédit  «er^  pro^risoircmenl  couvert  AU 
moyen  de  bons  du  trésor  i  émettre  an  tu  tt  i 
mtmre  des  payenenit  à  eflbelner. 

Promulguons  la  présente  loi.onlonnon;  qu'elle 
toit  revêtue  du  sceau  de  Tl^iat  cl  publiée  par  la 
voie  du  Moniteur. 

€oalre-al|né  par  le  niobire  dei  tmrms  p«- 
b11ei,N.  deBavay. 

695.     16  Aov*  1846«  «-  toi  portant  mtver- 
ture  d'un  crédU  supplémentafre  160,378 
finance,  sur  l'exercice  ISIÔ       (UoniU  du  . 
18  août  1846.) 

Léopold,  etc.  Les  cbambres  onl  adopté  o4  nous 
sanctionnons  et  qui  suit  : 

Article  nniqoe.  Il  est  alloué  au  département 
des  travaux  publics  un  crédit  «tupi-k^mentalre  de 
cent  soixauic  mille  trois  cent  soixante  et  dix- 
hnit  francs  (fir.  166t678),  desiioé  à  l*artlele  5, 
rononvrllcment  de  Mlles  et  de  fers,  chap.  S, 
chemin  de  fer,  §  S,  service  de  reolrelien  des 
routes  et  stations  (exercice  de  1846). 

Promnl^omla  ivésenie  loi,nrdonatnsqu*elle 
soit  rrvétuc  du  sceau  de  PÉtai  et  pnbllde  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Gonire-sigaé  par  le  nlnlitredtt  trévini  pu- 
Mica,  M.  dt  Bavay. 


696.  — 16  Aovt  1846.  ^  ArrM  reyaiaoeW' 

dont  ta  eonceulon  de  mine»  de  houiUe  à 
ta  toch'iê  de  l  und-det-Fawes.  (Mooltetir  dn 

ai  août  1846.1 

Léopold.  etc.  Vu,  sous  les  dates  des  31  dé- 
cembre 1818,  27  octobre  1858  et  13  août  1838, 


(9)  Présentation  A  la  chambre  dos  représentants 
le  6  ao6t  1846.  >-  Rapport  par  H.  DeMa  d*At- 

tenrode  le  11  (Annale^  |i.  1966).  —  Discussion 
cl  adoption  le  13,  à  I  uaaitimité  des  52  membres 
pré«enls. 

Rapport  an  sénat  par  M.  6iraoi  ie  t4  août 
1846.  —  Dlscossien  le .14.  —  Adoption  le  mésno 
jMrper94  vais  coMM  1.  , 
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le»  requélot  de  la  société  cbarboonière  «le  Fond- 
4et'Fawet<t  I  Romtée,  tondaDt  1  obtenir  (a  main- 

lenue  de  coocession  et  la  coocesiioo  des  couches 
de  bouille  gisantes  fou$  partie  des  communes  de 
Romsée  et  Vâux-80u»-Chèvreinoat,  proviuce  de 

Vu  le«  titm  pradaila  à  l>p|iiif  da  cm  de- 
mande* i 

Tv,  an  triple  expédition,  le  plan  de  aurface 
ddonaai  vérifié  et  certifié  ; 

Vu  les  pièces  jiislifînnt  ffr>  l'nrromplissemenl 
des  formalités  de  publicalious  et  d'affiché  ; 

Va  les  oppositiont  et  denaodea  en  concar- 
rence; 

Vu,  «on»  ÎPs  claies  des  6  février  184t  et  18  no- 
vembre 1844,  les  râp|>ori«  de  Pingénieur  du 
6*diiirici  al  de  l^iogénlaur  «n  chef  de  la  9»  di- 
vision (les  mines  ; 

Vu  le  plan  d'asaemblage  Inneaé  à  cas  rap- 
ports ; 

Vu  l*avlt  de  la  dépvtatkra  peraBamiile  du  coo- 
seii  ivrovincial  de  Liège»  ea  date  du  •  aoAt 

1845; 

^  Vu  l*aTis  da  conseil  des  mines,  eu  date  du 
SSavrill846; 
Vil  le  cahier  dea  cliaiigei»  accepté  le  SO  mai 

1846i 

Va  les  loi»  du  It  avril  1810  cl  da  S  RMl  1887 } 
Considérant  qoe  l«a  formalités  prescrite»  oui 

été  observées  ; 

Considérant  que  la  société  de  Fond-de*' 
Pttwes  possède  une  addenne  exptoilailoa  de 
miues  de  bouille  dans  ces  localités,  et  quNi  y  a 
lieu  de  Iiri  accorder  une  coflcaation  dan»  dea  U- 
miles  coovcnjitles; 

Conaidérant  que  le  lavx  de»  redevances,  en 
faveur  des  propriétaires  de  la  surface,  tel  quMI 
est  proitosé  par  le  conseil  de»  mines,  parait  suf« 
ftsani; 

Va  le  rapport  de  notre  mlnlitre  de»  Iravtnx 

publics  ; 

Le  conseil  des  mines  a  proposé, 

Mous  avons  aj)prouvé  et  arrêtons  : 

Art.  !«'.  II  est  fiil  à  la  société  chsrhonni'Ve  de 
Fond  -  des  -  Fawcs  coRcessiOH  des  tiaubs  de 
liootlle  gisante»  son»  le»  coramone»  de  Romtée 

et  Vaux-sous-Chèvremont ,  province  ite  F.it^Ke. 
dans  une  étendue  .«uiterficiclle  de  soixante  et  dix 
hectares,  limitée ,  conformément  au  plan  d'as- 
semblage et  an  plan  annexé  an  |Mé»ent  «rélé, 
ainsi  qu'il  suit  : 

Au  tud^  à  partir  du  cbemin  de  Chaiimont  aux 
Gotles,  vis-l->vis celui  de  Niton  (point  n*7),  et  se 
dirigeant  I  Vingt  mètres  au  lud  du  point  de  ren- 
contre du  fond  de  Rikokai  et  du  sentier  de  Hiko- 
kai  (n«  8  bis);  de  ce  point,  par  une  ligne  presque 


droite  passant  sur  le  point  d'intersection  du 
chemin  de»  lla»uret  et  de»  terre»  Raikem  et 

jL'ukennc  (point  no  9),  pour  aboutir  à  Pintersec- 
tion  du  chemin  de  Vaux  à  Itomsée  avec  celai  de 
Rys  de  Ransy  à  Vaux  (point  n<*  10); 

A  roveal  et  au  norid,  en  auivant  le»  limite»  da 
la  concession  de  la  Rasse-Bfinsx  et  de  celle  de 
Foxhaile,  jusqu'à  l'angle  nord  de  la  maison 
Coune;  puis  par  une  ligne  se  terminant  à  l'angle 
8od  de  la  maiaon  Cajot,  à  Chanroont  ; 

A  Vest .  :\c  celte  maison,  suivant  le  chemin  de 
Cbaumout  aux  Gottes  jusqu'à  la  rencontre  du 
chemin  de  Niton,  point  de  départ. 

Art.  t.  La  présente  conceaaion  eat  taite  aevi 
le»  charges,  claoae»  et  condition»  aalfante»  t 

cnannt  ytnita. 

Travaux  d'art . 

Art.  1».  Les  concesstoanaires>eonl  tenus  : 
!•  De  maintenir  constamment  en  bon  état, 

lihre  et  accessible ,  dans  tout  son  parcours,  la 
(,'alerie  d'écoulameni  dont  i'œil  ost  fixé  à  l'angle 
sud-ouest  de  la  concession  ; 

ge  De  conduire  cette  xhorre,  an  flir  et  à  me- 
sure des  twsoins  de  l'exploitation  et  dans  les  di- 
mensions i  détejmioer  |)ar  l'ingénieur  du  dla- 
trict,  iusi|n*g  la  limite  «rl  de  la  concession; 

3o  D'exploiter  romptétcmcni,  sous  toute  l'éten- 
due de  la  concession,  5  îa  pi  o fondeur  de  SOO  mè- 
tres au-dessous  du  niveju  de  xhorre,  toutes  les 
couches  que  l*admini«iration  des  raines  Jugera 
»«»ceptibles  d'être  exploitées  ;  à  cet  effet  il»  en- 
treprendront tous  les  travaux  nécessaires  tant 
p^ur  reconnaître  la  disimsition  des^  couches  jus> 
q«*à  cette  pndlandeur  que  pour  en  opérer  IVx-. 
traction. 

CRAPITRC  U. 

Mi  sures  lie  iitreté. 

Art.S.Lescoiice86iuQnaires  tlioposcroot  et  con- 
duiront lenr»  travaux  de  manière  àpounroiraox 
besoins  des  consommateurs  ;  i  ne  pas  compro- 
Dieltre  la  sûreté  (mbliiiup,  la  conservation  de  la 
mine  ni  l'existence  des  ouvriers;  à  ne  pas  nuire 
aux  hahilaiioo»  ou  aux  eaux  utile»  de  la  aurface. 
Ils  se  conformeront,  h  cet  effet,  aux  instructions 
(|ni  leur  seront  donnée!;  par  l'administration  et 
par  les  ingOmeur»  dm*  mines. 

Art.  S.  Toutes  le»  foi»  que  le»  conceatlonnairea 

voudront  établir  à  !a  superficie  un  puits,  ou  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  uu  permanent,  ils 
en  donneront  préalablement  avis  A  Padmiuistra- 
tion  provinciale,  en  accompagnant  cal  averttaao- 

ment  des  pièces  nécessaires  pour  fi'^rr  .ipprécier 
l'utilité  du  travail  projeté;  ils  indiqueront  tn 
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même  temps  les  rti«(>otitioDs  générales  qu'ils  se 
|iro|)oseoi  de  prendre  pour  l*exéculioo  de  cet 
«amge. 

Art.  4.  A  chaque  «it'i'e  <IVxploilation.  il  sera 
Aabli.  pour  Pusage  de»  ouvriers,  et  dans  un  puhs 
pêrtteDltert  «il*a<fmitti«iratk>ii  le  juge  nécenaire, 
m  tyatème  d'échelles  inclinées  sAr  et  facile* 
s'étcudaDt  de  la  uirfaca  Juaqq'an  fooil  <l«a  tra- 
vaux. . 

An.  5.  Il  tara  réservé  à  Mute  preftHideiir,  wr 

tous  Ifs  points  et  dnn»  Télendue  qui  pourront 
être  déterminés  |iar  rioF^nictir  du  district,  des 
massifs  intacts,  soit  pour  assurer  les  propriétés 
de  la  wrtece,  aolt  pour  la  «olldtié  des  pnttt,  gale- 
ries, etc.,  snit  pour  faciliter  la  descrntf  uUt'rieure 
de  puits  dans  la  partie  iiiférieure  de  la  mine. 

AoHleitevt  du  aivaav  de  la  galerie  d'écoule- 
meikl,  il  «era  mdDagé,  le  long  et  A  liniérieitf  dea 
limites  i!f  1  1  '  oncessron,  deinasailiett  aipODles 
de  dix  nieireit  d'épaiSMur. 

Bo  eaa  de-eeDlravesUen  lia  t^eogagent  à  payer 
irÉtat,  pour  chaque  mètre  cube  soustrait  à  ces 
différents  niâssifji  oti'  au  delà  des  limites  de  la 
concession,  une  somme  de  deux  cents  francs, 
m»  pr^udke  de*  drolu  éfeotoato  dea  tien. 

CIAMTRB  111. 

Bornage  etproducUan.  dt*  pUuu, 

Arl.  6.  Dnns  le  délai  de  dix  mnis ,  h  dater 
de  racle  de  concession,  il  sera  planté  des  l>or- 
nes  sur  tous  les  points  servant  de  limite»,  où  cette 
menire  aera  Jugée  néceaaaire.  L*4>péraiiei»  aura 
lieu,  aux  frais  des  concessionnairt l\  ililri^cnce 
de  la  dépnlatioD  provinciale,  et  en  présence  de 
nogénieur  dea  mlnei  du  district,  ou  de  ion  dé- 
légué, qui  eu  dreaaera  procès-verbal.  Expéditions 
de  ce  prorè<î-Terbal  seront  rlt'jin^i'ft  archives 
de  la  province  et  à  celles  des  cunimiiues  lou»  ies- 
queilet  s^iend  la  coucenlOD. 

Les  concessionnaires  seront  leous  de  faire 
placer  de  scmbiablein  r>ornes,  avec  des  inst-ri|H 
tions  spéciales,  sur  les  puits  abandoooés,  pour 
eonaerver  le  aoovcnlr  des  prineifialea  eireen» 
stances  de  Pexplutcation. 

Art.  7.  Au  plu<i  lard,  dans  le  délai  de  deux  ans, 
à  dater  de  l'acte  «te  concession ,  les  coucessioa- 
natoet  adreaaeroni,  en  doiri»le  ex|iédUion,  à  la 
di^pulation  |>rriunciale  : 

1»  Un  pian  parcellaire  général  de  la  surface  de 
la  eooeesstOD,  indiquant  la  position  des  puits,  des 
bAiimenla  et  «uirea  eouiructiena  appartenant  i 
Texploitalion.  A  ce  plan  seront  annexées  detix 
projections  verticales,  sur  des  pians  parallèles  à 
la  direction  et  A  t'inelinalson  générale  dea  coit' 
ches,el  in<jit|iiani  la  position  et  la  profbndavrdea 
puit»,  reliure  des  gUea  dans  lea  partiel  receoniiM, 


•'.  —  AN  1840,  N"»  C2G.  8#S 

et  la  hauteur  relative  des  princi|taux  pointa  de  la 

surface  ; 

S*  Pour  ebaque  eouAe,  on  plan  korifonlal  et 

le  nombre  de  coupe*  et  de  projections  verticales, 
jiéces»aire  pour  la  représentation  fidèle  dea  tra- 
vaux. 

lytit  CM  plana,  coupe*  et  projeetien*  aeront 

dressée  ^  l''fbelle  d'un  milliraèir*-  pour  mètre, 
et  divisés  en  carreaux  d'un  centimètre  de  cèlé;  la 
eorreapondance  entre  lea  dlMrenla  plana  aera 
indiquée  $n  moyen  de  ielire*  et  de  numéro» 

commtms. 

Art.  8.  Chaque  année,  après  la  production  des 
pièce*  mentlonnéaa  A  l*article  précédeni,  lea.con- 

oessionnaires  remettront  à  iNiigénieur ,  dana  le 
courant  de  janvier  el  juillet,  les  plans,  rotipes 
et  projections  des  travaux  enéculOi  daiit  chaque 
couche,  pendant  le  court  du  teweatre  précédent  $ 
ces  détails  »eront  reportés  ensuite  .«ur  les  plan<« 
généraux  de»  travaux  exécutés  dans  les  mêmes 
couches,  i('<4prè«  les  instructions  qui  seront  don- 
nées par  l'Ingénieur. 

Ces  plans  seront,  comme  les  pri'céden's,  dres- 
sés au  millième,  et  divisés  en  carreaux  marqués 
dM  même*  lettre*  et  numéro*. 

k  oal  envoi  sera  jointe  une  copie  de  la  partie 
correspondante  du  registre  d'avancement  det 
travaux,  tenu  au  sîége  de  rexplcmatioii,  coofor" 
mémeot  A  1*ari.  6  du  décret  impérial  du  S  jan- 
vier isn. 

Art.  9.  En  cas  de  refus,  de  négligence  ou 
d'inexactitude  de  la  part  des  coucessionnait  es,  eu 
ce  qui  concerne  l*esécttiion  de*  deux  artldea 
prc'cédcnts,  ils  supporleroiil  tous  les  frais  dcj 
o|iéraiioas  qu'ordonnera  la  députai  ion  perma- 
nente du  conieli  provincial,  pour  faire,  d'office, 
lever  lea  plana  ou  recueillir  les  renseiguemenla 
requis,  *oit  par  le*  in{,'énicurs  des  mines,  soit  par 
toutes  autres  personnes  déléguées  à  cet  effet. 

♦ 

cnamni  iv. 

ObligatloHt  géniraieê. 

Art.  10.  Le»  eoneettionnaire*  contribueront, 

en  raison  de  Pétendne  <le  leur  concession,  j  la 
dépense  qu\'Xigei'a  la  confection  de  la  carte  gé- 
nérale des  mines. 

Arl.  11.  Anttilôt  que  Teiploilation  tera  «n  ao« 
tivi'r.  les  ctM:' cHtonnaires  nieliroiit  gratuite- 
meul  à  la  duposilioû  du  gouverucmcol  une 
série  complète  de»  paodnils  de  leur  mine. 

Art.  12.  Ils  seront  tenus  de  prendre  part  à  la 
caisse  <ie  prL'voyance,  établie  à  Li^,  avec  l'au* 
torisaliuo  du  gouvernement. 

Art.  18.  Ils  seront  tenus  d*eiploUer  par  eux- 
mêmes,  et  non  par  fermier  on  è  forfait. 

Art.  14.  A  toutes  les  époque*  oH  la  mine  aera 
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possédée  par  uue  >«»c»élé,  celle  société  Mra  tea«a 
de  désigner,  par  Doe  ddelaraiioo  Mte  leeré- 
tatlaC  du  fMiTeroeoiciit  proTiMial ,  celHi  de  sest 
membres  011  le  délégm^  auquel  elle  aur.-}  donni^ 
les  pouvoirs  oéeessatret  ponr  correspuudie,  en 
aoo  non ,  arec  rantorité  administrative,  et  en 
général,  pour  la  représenter  devanl  radmioisin- 
tics,  tm!  en  lem^intlant  (juVn  <Jéfon(lanl.  Ce 
fondé  de  |)ouvoirs  devra  ôire  domiciUc  ei  r^tder 
es  Belgl^M. 

Les  nieniliros  de  la  sociélé  seront,  ait  sur|»]us. 
solidairement  responsables  de  toutes  et  de  cha- 
cime  des  conditions  de  leur  concession,  pour 
raidemlim  de^iaoltee  ils  laron^  lemia  d»  tiifa 
une  élection  commune  de  domicile,  où  toQlai 
les  poursuites  pourront  être  exercées  comi»*  è 
dMridla  féal  «t  &  partonn?. 

Alt*  15.  FantOt  par  les  coneessionnalraa,  da 
commencer  les  travaux  dans  le  délai  A'uve  urt-^ 
née,  à  dater  de  l*acte  de  eoneession»  ou  dans  k 
CM  tfa  ceesftiion  daa  travaux  ou  d'iifexéeulhm 
dai  conditions  qui  précèdent,  ou  qui  dérivent  do 
la  concession,  la  révocation  île  ci  acte  pourra 
être  prononcée,  sans  pr^udicv  de  luuies  autres 
matures  auloria<«a  |iar  la»  loto  on  iwr  les  rAf 


Vu  les  pièces  iustiAaot  d«  l*ace«ini>lis4eBkeiii 
dca  formalHés  da  pabUatlioM  M  d*aMaa  i 
Vu  les  oppositions  at  lat  demandât  eo 


nuntu  V. 

Medêvances. 

Art.  16.  Le  taux  des  redevances  à  payer  à  ceux 
det  |wo|wlétalret  de  la  auriwe,  avec  lesquels  il 
n'existe  point  de  conventions  particulières,  est 
réglé  :  pour  ta  redevance  fixe,  i  viogt'Cinq  cen- 
Umes  parbeciare;  et  pour  la  redavaDce  puriior- 
tionnclle,  à  un  et  un  qvtrt  peur  cent  du  lirodttit 
net  do  Texploiiaiion. 

Notre  ministre  des  travaux  public»  (M.  de  Ba- 
vay)est  chargé  da  l*eféeuliaii  du  iirésent  arrèU, 
qil  tera  intéré  au  MMUeuf. 


—  16  AOUT  1846.  —  Arrêté  royal  accor- 
dmt  tuw  êxtênthm  éê  minât  de  èanUi»  é 
la  société  éè  Pcxhalle.  (MoBllcnr  dn  tt  aoûl 
1846.) 

Léo|>old,  etc.  Vu,  (tous  les  dates  des  16  oovcm' 
bre  1837  cl  11  décembre  183ti,  les  requêtes  delà 
société  cliarbonniôre  de  FoxluUle^  à  Vaux-sous- 
Chèvremont,  tendant  i  oblcnlr,  à  llire  d'exten- 
sion, 1.1  l'oncei-sioi)  d*  s  mines  de  houini'  r:i?niilf8 
sous  partie  des  communes  de  Beyne-Heusajr , 
Chènée,  Griveguée  cl  Vaux-sous-Cbif remont, 
protrlneadeLMfei 

Vu,  en  triple  expédition,  le  pim  de . 
dâmenl  vérifié  et  certiAé  j 


Vil,  sous  les  dates  des  6  février  1841,  atâ  no< 
vembre  f 84f  et  18  nMeesliro  IS44,  let  rappcfU 

de  rio«;cnicur  du  6*  districl  cl  de  riaféttlcnr 
en  cticf  de  la  3«  division  de*  mines  ; 

Vu  le  plan  d'assemblage  annexé  à  ces  rap* 
portai 

Vn  l'avis  de  l^i  d<5pulation  pcrmancnle  du  con- 
seil lirorincial  de  Liège,  en  date  du  6  aedt  181i  j 

Vu  Tafii  du  conseil  des  minet,  en  dalodo 
W  avril  1846; 

Vu  le  cahier  ''«^^  t  b.irfos  drtmfnt  nccpp'6; 
.  Revu  rarrété  royal  du  %^  Janvier  1844,  accOf- 
dant  è  la  socidU  do  FUtxkaUê  odo  aalf  ilon  4o 
concession  de  mioet  do  WttlUo  tow  la  commmm 
île  rhénée  ; 

V  u  les  lots  du  21  avril  1810  ei  du  a  mai  1837  ; 
ConsMdrant  que  les  fltrmditds  pnteritot  ont 

été  objervée9  ; 

Considérant  qu'i!  f  a  lieu.  )>'>hp  règtilarijcr  les 
limites  de  la  concession  d«s  ii/x/uUie,  de  retrao- 
cheriMHaioo  pavcoHo  do  lerrain  dM  pdrtaMro  do 
colle  coiu  r.'sion.  el  d'accorder  h  la  société  Con- 
cessionnaire une  nouvelle  extension  ; 

Vu  le  rapport  de  ootre  ministre  des  travaux 
pnMicsi 

Le  conseil  dos  mloot  t  pfopoié^ 
Noua  avons  approuré  et  arrêtons  :  > 

Ail.  U-r.  Lj  limite  de  la  concession  juimiiive 
'il-  Fox  liai  le  est  rectifiée,  conformémenl  au  plan 
ira»i»oiubiag«  cl  au  plan  annexé  au  préseol  ar- 
rêté, ainsi  qn*il  suit  s 

f.a  troisième  ligne  droiip,  doul  il  est  fait  men- 
tion dans  l'acte  de  coueession  du  18  octobre  18i7( 
abontissaot  on  F,  point  de  JoniAion  dv  diemtli 
de  Chaamonl  avec  celui  de  la  créie,  s'arrêtera  à 
Pangl*!  nord  de  la  maison  Coiin<>;  \m\^,  Ton  sui- 
vra une  ligue  droite  tirée  de  ce  pomi  sur  l'angle 
sud  dn  biitroeot  de  la  ferme  Braby. 

An.  s.  Il  est  accordé  aux  concessionnaires  de 
1.^  nïine  de  ïoxhnUi\  à  litre  d'EXTESsio»  db 
coKCMsioa  des  couches  de  bouide  gisante  sous 
la  oommoM  do  Be]rne-Heuaar(provincodoLléfi^ 
dans  une  étendue  superflcieilu  de  onze  hectares 
trente-ik'iix  ares  vingt  centiares,  limitée,  ton- 
formcmuul  aux  pians  précités,  ainsi  qu'd  suit  : 

A  IV«/,  ^  partir  du  chemin  do  GUnéo  i  Berne, 
en  face  de  l'entrée  de  !a  voie  de  Fond-du-Boli^ 
par  une  Ugoe  droite  se  terminant  au  point  de 
réunion  des  misteaux  de  Bolê'ée'Bej  ne  et  de 
Pb-gare  ou  Plrmtxg 

Au  sud,  à  Vouest  et  au  nûrdf  par  les  limitos 
do  la  concession  primitive. 
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Arlj  3.  Let  charges,  cUuses  el  conditions  im- 
potéea  i  la  société  do  Foxhalle  p«r  te»  aGle«  de 
C4»aceMloB  et  d*«iVoaion  de  coDcntioD«  ea  dtle 
des  18  odobra  1837  et  39  Janvi,  r  sont 
roBdiM*  oottiBiiiMt  à  la  préMOtc  cxtenaiun,  sauf 
^MMM  lam  d«t  rtdtVâMM  à  payer  aux  pro- 
prléiaiMa  de  !■  aurfaee  (|ul,  pour  la  préseote 
eltcn'io!!,  est  réduit  i  viDgl-cinfi  wnlimts  de 
redevance  Axe  par  tMclarOi  et  à  un  et  ud  quart 
pm»  Mot  do  imrfait  nat  &•  l*mpl«»itatioa  pour 
la  reilevance  proportionneUc.  Eo  outre,  Im  con- 
ditions anivaoïe!!  '-n  nnt  communes  tant  h  la  pré- 
atolo  aiten»ioo  qu'a  ta  conceuion  prîmillve  et  à 
itelMMton  du  19  Janvier  1MI  : 

j4.  Lorsque  IVxpIor.1t ion  «erâ  portée  SOUS 
eau,  Texploitalion  ue  pourra  comoRnccr  qu'à 
une  profondeur  de  800  niélrin  »ous  ie  niveau  de 
la  gtfleria  d*éeottlettesi; 

B.  rnniltimii  ile  respecter  une  csprtnle  de 
dix  mètre»,  le  ioiig  el  à  Pintérieur  des  limites  de 
la  conceasion,  n*e«t  pas  applicable  à  la  partie  des 
limitât  communes  j  la  présente  extenaioD  «li  la 
concession  primitive.  Celte  csponte  ou  ma»sif 
pourra  élfe  enlevée  au-dessus  du  niveau  de  la 
salarie  d*éee«le»eat. 

Noire  ministre  des  travaux  publics  (}\.  de  Ra- 
est  chargé  <le  rcxt^cution  dopf^Mnt  arrêté, 
4|Ui  sera  inséré  au  Moniteur. 


628.  —  16  AOUT  t84Ô.  —  Arrêté  royal  accor* 
dont  concession  de  minet  de  houille  à  la 
i4fclélé  de  WérUtcr-Nooi-DoQiié.  pioalteur 
dnMa«AM84«0 

Mopolil,  etc.  Vu,  sous  If»  dates  des  S3  avril 
1811, 123  février,  10  mars  et  31  décembre  1818, 
1S  Jnlo  1819  et  l«r  mare  ISflS,  le*  demaodeadat 

aoeiétés  charbonnières  de  ff'ériHer^  Nooz  et 
Donné,  Ipnriant  à  ohirnir  maintenue  el  extension 
de  coijce^iiou  de»  mines  tl«  iiuuilie  ((i^aule»  tuus 
partie  des  eommuee  de  Va«i«*MNW-Clièrn»ieat4 

Beyue-lleusDy  et  Roms^e,  provinre  tie  Lii  ^e  ; 

\  u  les  piécM  produites  4  l'appui  de  ces  de- 
mandes} 

Va,  en  tripla  «ipdditlaa,  te  plan  de  aurffaee 

dûmt  tit  vériBû  et  certiÛé; 

V  u  les  Jeurfleaua  et  les  certiAeata  Justifiant  de 
l^ompliftemenl  dei  farttaliMt  de  pnbllmimM 
et  d^affiches  prescritei  par  lei  lela  du  11  arril 
1810  et  du  9  mai  1837; 

Vu  les  oppoaitioa  et  les  deonaodes  en  eoocur- 
renee; 

Vu  Pacte  avenu  devant  M*  Deliése,  notaire  à 
VNfM«  ie  11  diaaflilict  1817,  par  leiiual  lee  ei* 


ploitants  de  Jf  'éHster^  Nooz  et  Donné  se  «Mit 
réunis  en  une  seule  société  ; 

VQ,iemleed«teade«  l«  iialf841  eriliw 
vemhre  1844,  It*  nppori^  If»  l'inpénleur  du 
6«  distriet  ei  de  l'ingénieur  eo  chef  de  la  troi- 
•Mat  dlviitofldei  minai  ( 

Tu  la  plan  dfaawmMage  asmmd  à  aaa  ra^ 
ports  ; 

Vu  l'avie  de  la  d^ulatioo  |>ermanonie  du  con- 
aeil  proTtaieial  de  LMfe*  en  date  du  •  aoM. 

1845  î 

Vu  ravis  tu  oooMil  de*  ialD«t,  en  date  du 
25  avril  184ti; 

Vn  le  eabler  dea  charirea  dûnmiC  aeeeplé; 

Vu  les  lois  du  SI  avril  1810  et  du  3  mni  1»37  ; 

Considérant  que  lea  formalités  preacrtte»  ont 
été  observées  ; 

CoMiddranl  que  lei  «eciéléi  rdoniee  de  XTtf* 
rhtrr,  ypoz  el  i)onj|<poa«értentf1'andennc8  ex- 
pluiiaiious  de  niiaes  de  houille  encore  en  acti* 
rilé,  et  qu'il  7 a  lieftdelc»aMintenlr,en««lraranl 
à  ces  sociétéi  un  aele  de  eeneeulmi  ; 

Consltlérant  que  le  taux  des  redevanees,  en 
faveur  des  propriétaires  du  la  surface,  tel  qu'il 
est  prepoad  par  le  oanaell  dea  minea,  parait  suf' 
fîsant;  que,  d'ailleurs,  ces  redevances  ne  sont 
établies  que  soiia  la  réserve  dea  ^Ita  aatériei»* 
rement  acquis; 

Vd  le  reppori  da  notre  mlnlairo  daa  irarani 

publics  ; 

Le  conseil  des  mines  a  proposé, 
Nous  avons  approuvé  et  arrêtons  : 

Art.  1».  11  eit  tait  i  la  aoeiélé  cbarlionnièra 
dp  Tfêr'ister-NooZ'Donné  cowcbssioi  des  mines 
de  bouille  gisantes  sous  lescoramuocs  de  Beyae- 
Ueutay  et  itomsée,  provlnea  de  LMse*  dina  Ihi 
pérlmMrade  cent  un  hectarei,  ilmlld,  oanftor* 
mémeot  nti  [rbn  vassemMafaaDBeKéâttpréiaat 
arrêté,  ainsi  qu'il  suit  : 

Aa  itontf,  à  partir  du  débOttcM  de  la  «Ole  da 
Fond-  du-Bofs,  en  suivant  le  chemin  de  Chéuée 
h  Dcynejuiquevis'à-vis  une  petite  maiion  située 
à  la  gauche  de  ue  ebemiu  et  apparienant  au  sieur 
Ferdinand  Pranekioa)  de  ce  |»oint  par  une  ligna 
droite  alwutissaoi  à  la  maison  de  nicolasfraock- 
son.  sHui'-i'  .Tti  ti,ini<MU  (le  Mafgueule ; 

A  i'tsL,  de  ij  uiaiiou  de  (Nicolas  Franckson, 
aulvant  le  aeotiar  de  MatçMêMlê  auii  Ghampa  da 
Rotus*?f',  jusqu'à  son  interteclion avec  Icsentler 
de  Rumsée  à  ia  chaussée  (point  A);  de  ce  point 
dHntertectiun,  par  une  ligne  droite  se  terminant  . 
au  centre  de  r<^laa  de  EtouMée  $ 

An  jucf.  iff  cf  pr>iri(,  rn  'tuv.Tnt  !»•  c!ir»min  de 
Romsctt  à  Cliauuiuiil  jusqu'à  kou  klerseclion  avec 

ta  Hmlte  du  charboniiate  de  nménlet'Pawfeêf 
el  •olvant  aimtttt  «allo  limite  Jttiqu*à  la  malMM 
CauM} 


biyiiizisa  by  Google 


508 


RÈGNE  DE  LÉOPOLD  I«.  —  AN  l.S46,N«  028. 


A  Voueti,  de  Viogïe  ooi  d  Uc  ladite  maison  par 
nue  ligne  bfitée  passaDl  par  le  point  de  réuoion 
des  ryiiwain  de  Bolt-de'B^jnw  et  de  Jtmrf- 
FI)'ff(ixe ,  et  finissant  à  l'axe  du  chemin  de 
Chôaée  à  Bcfae,  au  débouché  d«  la  voie  de 
F9né-^-Bofs,  poiDl  de  dé|i»rt>  (Celle  dernîir» 
limite  est  eonaiiuie  à  li  eooceaeioD  de  F<h' 
shalte.) 

Arl.  2.  La  préteate  cooceuion  etl  faite  tous  les 
cbarfei,  clautes  et  eoDdIUone  tulvaDiet  : 

CBAPITAE  PaEaiER. 

Travaux  d*arl. 

Art.  1*'.  Les  conressiouiiairi'?  sont  tenirs  : 

10  De  nainteoir  conslainment  eo  boa  état, 
libre  et  accessible  daus  luut  son  parcours,  la  ga- 
lerie d'écoulement  de  Wérhlart 

2'  I»f  irMi  luHf  celte  xborre,  au  furet  à  me- 
sure *lt*  bcwiii»  de  reKpIoitaUou ,  et  dans  les 
diraeniioM  ft  déterminer  par  l*iny<nieur  du  dli* 
trict,  juiqu'à  la  limite  est  de  la  Mlloewion  { 

5«  I)\-x|>loiier  complètement,  sous  toute  l'é-^ 
tendue  de  la  concession ,  à  la  profoudeur  de 
90t  nèiree  au^eiaoue  du  niveau  de  xhorre, 
UHiiee  les  conches  que  Tadministration  des  mines 
Jugéra  susceptibles  d'étrt  exploiléts  ;  à  cet  effel, 
ils  colrepreudruDt  tous  les  travaux  ucccssairesi 
tant  pour  reconnallre  la  diqimhion  dee  ceudiei 
jusqu'à  ce(te  proloodeur,  que  pour  en  opérer 
rcxiraction. 

GI&riTM  11. 

Mëtumdê  êAr9té> 

Art.  9.  LeteoDceaaionuairee  dieimteront  et  eon- 

duiront  leurs  travaux,  de  roauiércà  pourvob^aux 
besoins  de;;  consomtnatctirs;  à  ne  ]ias  compi  o- 
meitre  la  sûreté  publique,  la  conservation  de 
la  mine  ni  rexfttenoe  des  ouvriers;  i  ne  pat  nuire 
aux  habilalions  ou  aux  eaux  utiles  de  la  surface, 
lisse  confoimeroDl ,  à  ccteffcl ,  aux  instntctions 
qui  leur  seront  duuuce»  par  l'administralioQ  et 
par  lee  Ingénieurt  des  ninei. 

Al  t.  3.  Toutes  les  fois  qiTe  les  concessionnaires 
voudront  établir  à  la  superficie  iiu  luiiti^,  ou  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  ou  perinjocot.  ils 
en  donneront  préalableoienl  avie  à  Padminlslra- 
tion  provinciale,  en  accomprïfjnmt  cet  avertisse- 
ment des  pièces  nécessaires  pour  faire  appré- 
cier rutilitédtt  travail  projeté  ;  ils  iudi<|neront  en 
mène  tempe  lee  dliposillons  générales  qu'ils  se 
proposent  de  prendre  pour  rexécutioo  de  cet 
ouvnfe. 

Art.  4.  A  chaiine  stége  d*exploiiation,  il  sera 

établi,  pour  l'usage  des  ouvriers,  et  dans  un 
fruila  iiarticulter,  st  l'adminlsiration  le  juge  né- 


cessaire, lin  système  d'échelles  inclinées  sûr  et 
facile,  s^élendant  de  la  surface  ju8i|u'au  fond  des 
travaui. 

Art.  5.  Il  sera  réservé  à  loule  profondeur,  snr 
tous  les  points  et  dans  toute  l'étendue  qui  pour- 
ront éire  délembiéa  par  i^ingénlenr  du  distriel, 
des  massifs  intacts,  soltpo(ir  assurer  les  proprié> 
tés  de  la  surface,  soit  pour  la  solicité  des  puits, 
galeries,  etc.,  soit  pour  faciliter  la  descente 
ultérieure  de  puits  daiis  la  partte  inférieure  do 
la  mi  no. 

Au-dessous  du  niveau  de  la  palerin  d'écouM- 
mentf  il  sera  ménagé,  le  long  et  à  l'inieneur 
des  limites  de*  la  concmion ,  des  massiii  on 
espoDles  de  dix  mètres  d'épaisseur. 

En  cas  de  contravention,  ils  sVngagent  à  payer 
à  l'État,  pour  chaque  mètre  cube  soustrait  à  ces 
différents  roassilSi  on  au  deli  des  limites  de  la 
concession,  uin:  .'ommo  de  deux  cents  francs, 
sans  préjudice  des  droits  éventuels  des  tiers. 

(OAPITRK  III. 

Bornage  et  production  des  plans. 

Art.  6.  Dans  le  délai  de  dix  moi'^.  h  <f  itor  de 
l'acte  de  concession,  il  sera  piaulé  des  bornes  sur 
tous  les  points  servant  de  limites,  ob  cette  mesure 
sera  jugée  nécessaire.  L'opération  aura  lieu  «tiix 
frais  des  conce5?ionnaire*,  à  l.i  (iili(;c née  de  la 
dépuiation  provinciale,  et  eu  présence  de  l'ingé- 
nieur des  mines  du  district,  ou  de  son  délégué, 
qui  en  drossera  procès-verbal.  Kx|>édiiions  de  ce 
procès-verbal  seront  déposée*:  aux  archives  de 
la  province  et  à  celles  des  coinuiuocs,  &uus  les- 
quelles s*étend  la  concession. 

Les  concessionnaires  seront  tenus  de  faire  pla- 
cer de  scmbbh  es  Itotncç,  avec  des  itiscriptions 
spéciales,  sur  les  puits  abandonnés,  puur  con- 
server le  souvenir  des  tirlncipales  circonstances 
de  rexii!<>ilalinn. 

Art.  7.  Au  plus  tard,  dans  le  tiélai  de  deux  ans, 
à  dater  de  l'acte  de  concession,  les  concession- 
naires adresseront,  eo  double  expédition,  A  la 
dépulation  provinciale  : 

1»  Uo  plan  parcellaire  général  de  la  surface 
de  la  concession,  initiquant  la  imsiiion  des  puit.<i, 
des  bâtiments  et  autres  constructions  apparie» 
nant  à  l'exploitation.  A  ce  plan  semnt  aun<'xées 
deux  projections  verticales,  sur  des  plans  pa- 
rallèles i  ta  direction  et  i  l*inclioaison  générale 
des  couches,  et  indiquant  la  position  et  ia  pro* 
fundeur  des  puits,  l'allure  desglies  daii.<.  tes  par- 
ties reconnues,  et  la  hauteur  relative  de»  prin- 
cipaux points  dè  la  snrfaco; 

S»  Four  chaque  couche,  uu  plan  horizontal,  et 
le  nombre  de  coupes  et  de  prtùeclioos  vertica- 
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iei,  n^cenalM  pour  li  KpréMnUtkn  4«t 
trmni. 

Tous  ces  plan»,  coupes  et  proj*»rtif>i^  ^front 
dressés  à  Péchelle  d'uo  millimètre  pour  mètre, 
«t  dif  iiëttn  caireaux  d*nn  ceottoiètre  de  oôi4;  la 
corrcfpondaiiMf  cotre  les  diAFéreots  plans,  lera 
indiquée  aunojeD  d«i«tlre*etd«  numéros  com- 
muns. 

Art.  B.  Cbaqoe  aooée,  après  la  prodoellon  des 

pièces  mentionnées  à  l'article  précédent,  les  con- 
cpssionnatrcs  rfmftlront  à  rinfjénieur,  dan»  le 
courant  d«  janvier  et  de  juillet,  les  p'ans, 
coupes  et  proleeUoas  des  traranx  eiéentdsdans 
cli.i(jiiccoiich<'.  ner)il.inll(^  coursdtt  spmestrr;  pré- 
cédent ;  ces  déiaiU  seront  reporién  ensuite  sur 
les  plans  généraux  des  travaux  exécui<:s  dan*  les 
mdmes  conelras,  dViprès  les  iDslnietions  qvl  se- 
ront données  par  l'ingénieur. 

Ces  plans  seroot,  comme  les  précédents,  dres- 
aéi  an  mlUlème,  et  dlrlidi  eo  carreaux  marqndi 
des  mêmes  telliea  et  nnmdros. 

A  cet  envol  sera  Join'f»  une  co|»ic  de  la  partie 
correspondante  du  registre  d'avancement  des 
travaux,  tenu  an  siège  de  resplollation,  coniOr- 
mément  i  Part.  4  du  décret  impérial  da  S  Jan- 
vier 1813. 

Art.  9.  En  cas  de  refus,  de  négligence  ou 
d*iiiexaeijludede  la  part  des  eoneesslonnalm,  en 

ce  qui  concerne  Texécution  <\c%  deux  articles 
précédents,  ils  supporteront  tous  les  frais  des 
0|>ératious  qu'ordonnera  la  dépulation  pt-rma- 
nenle  du  eonsell  provincial,  poor  faire,  d*olllce, 

lever  les  plans  oti  rrcnnillir  )r  '  renseignements 
requis,  soil  par  le»  ingénieur»  des  mines,  soit 
par  toutes  antres  personnes  déléguées  à  cet  effet. 


les  pouvoirs  n^essaires  pouf  corfésppndre,  en 
son  nom,  avec  ranlorîté  admioisirative^  et.  tM 

(jënéral,  poirr  b  r''pr<^Tn'rr  flovnnl  l'a<fini> 
nistration,  tant  en  detnandanl  qu'eu  défendant. 
Ce  fondé  de  pouvoirs  devra  éirt  dooif oUlé  el  ré- 
sider en  Belgique.  _  '  . 

Les  m'^mhres  de  la  société  seront,  f  tsiirphis, 
solidairenii  lit  responsables  de  toutes  et  de  cha- 
cune des  conditions  de  leur  concessloo,  pour 
Pexécution  desquelles  ils  seroot  tenus  de  faire 
une  élection  commune  de  domicile,  où  toutes  les 
poursuite»  pourront  être  exercées  comme  à  do- 
micile réel  et  à  personne. 

Art.  15.  Faute,  par  les  concessionoaircs .  de 
commencer  les  travaux  dans  le  délai  d'une  an- 
née à  dater  de  l*acte  de  concession,  ou  dan»  le 
cas  de  cessation  des  travaux,  on  drinexécution 
des  conditions  qui  précèdent,  ou  qui  dérivent 
de  la  concession,  la  révocation  de  cet  acte  pourra 
être  prononcée,  sans  préjudice  de  toutes  autres 
mesures  autorisées  par  les  lois  on  par  las  rè- 
fleoMnU. 

cHAmni  V. 

Medtvfmee*. 

Art.  16.  Le  taux  des  redevances  à  payer  à  ceux 
des  propriétaire);  lie  la  Murrace,  avec  lesquels  il 
n'existe  poiut  de  couveniion  particulières,  est 
Axé  ainsi  iiu^il  suit  :  la  redevanee  ftxe,  A  vingts 
cinq  centimes  par  hectare;  la  redevance  pro- 
portionnelle, à  un  et  demi  poor  cent  du  produit 
net  de  TexploitailOD. 

flotré  ministre  des  travaux  publies  (  M.  de 
Bavay  )  est  chargé  de  resécutinn  du  préSCAt 
arrêté,  qui  sera  inséré  au  Moniteur, 


CHsnnu  IV. 

Obttffathtt»  générale* 

Art.  10.  Les  concessionnaires  contribueront,  en 

raison  de  l'étendue  de  leur  concession,  h  la  dé- 
pense qu'exigera  la  confection  de  la  carte  géné- 
rale des  mines. 

Art.  11,  Aii»ti(4l  que  l'exploitation  sera  eo 
activité,  les  concessioonairei!  mettront  gratuite- 
meui  a  la  disposition  du  gouvernement  une 
série  eomplèio  des  produits  de  leur  mine. 

Art.  12.  Ils  seront  tenus  de  prendre  part  à  la 
caisse  de  prévoyance,  établie  i  Liège,  avecl^n- 
torisation  du  gouveroemeoi. 

Art.  1S.  Ils  sefool  tenus  d^ploiler  par  eux- 
mêmes,  ttuon  par  fermier  on  à  forfait. 

Ar(.  14.  A  toutes  les  époques  où  la  mine  sera 
possédée  par  une  société,  cette  société  sera  tenue 
de  désigner,  par  «ne  déclaration  faite  au  secré- 
tariat du  gouvcrnctneiit  proviTu  ial,  celui  de  ses 
raemtees  ou  le  délégué  auquel  elle  aura  donné 


629.  —  17  AOT  T  1846.  —  Arrêté  royal  appli- 
quant tes  lois  et  réglementé  relatif*  à  la 
potice  du  reulatê  à  /«  eotnmuM  dê  M- 
/a!x,  province  du  Mutnaut,  (Moniienr  dà 
31  août  1840.) 

I.éopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  conseil  com- 
munal dcGallaiï.  province  de  Hainaul,  en  date 
du  7  décembre  1845,  («odaol  à  ce  que  les  lois  et 
les  règlements  concernant  la  police  du  ronlagn 
sur  les  (jraude»  roules  soient  déclarés  applica- 
bles aux  chemins  p.ivé8  de  cette  commune; 

Vu  les  certificats  constatant  l'accomplissement 
des  faroalités  prescrites  par  notro  arrêté  dn 

26  juillet  1832,  dans  tes  coran)itne.<î  de  Grand- 
roeiz,  de  Pipaix,  de  Tbieulain,  de  liauide,  de 
Cbapelle-^WaUines,deCbapelle-A-Ole,  «le  liury, 
de  Leuze  et  de  Gallaix  ; 

V  't  les  avis  favorables  des  conaalle< 
oaux  i 
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Mire  d*arron(ttm>mrnt  oi  de  la  étfnUlii»  fêt^ 
maficote  du  conseil  provincjal  ; 

V«Jâ  loidH  SI  mari  1838; 

Sur  la  fntMma  Om  obim  niolitrt  d«  Pinlé- 
rienr. 

Nous  avons  arrélé  «t  .iri^tons  : 

Art.  Les  lois  et  lea  règlemeoti  concernant 
1«  mMoedv  roHiafe  tur  tet  grandM  routes  tont 
«Melaré»  applimliK  5  aux  chemins  pavéi  de  la 
Commune  de  Gnll.iix. 

Art.  8.  Noire  ministre  de  l'intérieur  (M.  le  comte 
do  Thettx)  «si  chargé  de  l'exécution  du  prêtent 
arrêté. 


«SO.  —  17  Aoot  1816.  —  Jrtiti  royal  appli- 
quant les  fols  el  règlemtnti  nlaOfs  à  la 

jwtice  du  rôulage  à  la  commune  de  lîlaton^ 
province  de  Hainaut.  (Monii.  du  21  août 
1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  conseil 
communal  de  Maton,  province  de  Uaipaut,  en 
date  du  25  novembre  1844,  tendant  A  ce  que  lea 
di*|)o^iUuiis  rolaiivc"  à  ta  iio'ii  ç  i\n  roulage  sur 
loi  griuidcs  routes,  en  ce  ijut  coocerne  le  poids 
«des  yoUhms  «bargées,  soient  déclarées  ap|itfea- 
bles  «ux  chemins  pavés  de  cette  commune  ; 

Vu  le»  ccrtifirais  conitalanl  l'accomplissement 
«les  formalités  |ire«criles  par  notre  arrêté  d« 
S6  Joillet  18S9,  dans  tes  cmnmonm  de  ftarnia- 
«ûrU  de  H.irchics,  de  Ro^tVlc^.  de  Peniwela,  de 
âlUiDtN-uges,  de  CraiMlglUe,  «ie  ^fattcamps  ot 
de  Blatou  ; 

Va  les  avii  ra^orabîes  des  conseils  des  quatre 

premières  communes  ; 

Vit  l«s  oUenratloos  consignées  dans  les  déli- 
i)é«aUo«t  dctiiooMHt  corarounaux  deSlamhru- 
ge«,  Grandgliae  ot  Quevaucamii»; 

Vu  la  rcpruiue du  conseil  comaiMial  de  BlatOUf 
co  date  du  22  ju:a  1846; 
#  Vu  les  avis  Favorables  des  aecnts  de  la  voirio 
vicin,ili>,  des  ronimissaircs  des  arrondissements 
d'Aili  c(  ilo  Toiirn.iy,  et  de  la  députaliOO  peUn*- 
nenie  du  cousetl  provincial  î 

Vu  la  loi  dtt  ft<  mars  1836  ; 

^Tir  la  itroiHMitiOR  de«oiro  ninfatre  do  riolé- 
heur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art,  Iw.  Les  lots  et  les  règlemcnu  relatifs  j  la 
police  du  roulage  sur  les  grandes  roules,  en  ce 
<l»ii  cnticetnc  le  poii^i  des  voittiro-i  charcccs,  suit 
déclarés  applicables  aux  cU^mios  iiavés  de  la 
commune  de  Blaton. 
Ari.  8.  notre  minlitro  ila  l*talér(oiir  (M.  )» 


-  AN  1840,  M-  M»^68». 

coorte  da  Thanx)  ail  cbargé  do-ifeideatioi  4u 
présent  arrêté. 

691.    17  AO«r  1616.  ~  Artèa  v^al  m^I- 

quant  les  lois  et  rî^g/ements  rctatits  à  la 
police  du  roulage  à  la  commune  d'irchon- 
welz^  province  de  Hainaut.  (Moniteur  du 
Èl  «o«t  16é6.) 

Léopold,  cli;.  Vu  la  délibération  du  cooseil 
communal  a*lrebnBWila,  pn»fince  de  tblDaui, 
«  H  date  du  3!  octobre  1845,  tendant  à  ce  jiuî 
les  lois  el  lea  règiemeots  concernant  l.i  police 
du  roolafj»  stir  les  grande  routes,  soient  décla- 
ré! at^Ucabtét  «px  chemlni  pav^  «t  eoipfeBrrés 
de  la  commune; 

Vu  les  certificats  constataui  l'accoropli^aemeiU 
dei  ffarmalités  prcscriies  par  noire  arrêté  du 
26  juillet  1852,  dans  les  communes  d'Atb,  dP  ' 
Ligne,  (te  M.ifnes,  de  Muulbajt,  de  Villers-Notre- 
Pa^e,  de  Viilers  âaint-Auijind  jet  d'l^'cboa]»ei<; 

Vu  les  avl«  iSuroraUes  des  coosells  comm»- 
navx; 

Vu  le*  avis,  également  favorahU>;  Ju  rnin- 
missairc  d*arrundii>semc-ni  et  d^  la  dcj>ui;(.uop 
parmanenle  du  ooaseil  proyinejal  ; 

Vn  la  loi  An  2i  mars  1838  i 

Sur  la  pro|>pHiiQn  4tt  i^utre  .mitiisjir.e  de  i*i|t- 
lôrieur, 

H01W  a?  au  arréné  M  êitrém»  « 
Art.'  t».  les  lofs  otias  ràglamenla  concewiam 

la  polin*  du  roulage  sur  lea  grandes  routes,  sout 
déclarés  ap|>Ucabi«s  «ux  «bemios  i»a«és  U  «m- 
pierrés  de  la  cegamuiM  d^dionweljc. 

Art.  4.  Notre  ministre  de  riniérieur  (M.  le 
comte  de  Thcux)  fHi/lfMl^  1^  Texécution  du 
présent  arrêté. 


632.  t7  \r  T  Tisîf-  frrêfé  royal poilant 
approlhiUon  d'un  règlement  pour  l'amêtiO' 
ratton  de  la  race  chevaline  dans  la  />/«- 
vinte  49  Wamur.  (Honlt.  du  61  aoAt  1846.) 

Léo|>old,  etc.  Vu  le  règlement  adopté  dans  sa 
séance  du  11  Jirillet  dernier,  par  reoonsoH  pro- 
viocial  de  Namur,  pour  KamétioratlOO  dO  la  face 
cberaline,    dont  ia  ieneur  suit  : 

Miglêmeut  pour  emÊênoi>alhm  de  4a  tmee 

>  Le  coutil  j»rpfin«}«l  de  la  priavjftce  do 

Namqr, 

»  Arriltc,  sous  Tappr^iHitioti  du  roi  : 
*  •  Art.  l<t.  Npl  iw  nwmi  4lift  iléteAtejir  4Ml4t- 
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pour  1«  mmaêt  4et  Iwati  d%alrui ,  à 

ffioios  que  cet  étalon  n^ait  été  approuvé  |iar  la 
commission  nommée  à  c(  l  rffrt,  fom  peine,  poitr 
«battue  cofiirawnUoo ,  «t'u«e  amentle  «ie  ciiir 
quante  ftiaet,  donl  moitié  an  pnAi  4l«  U  |iM- 
rince  et  moitié  an  profli  de  la  cooianioe  oh  la 
contravention  aura  été  consialéc. 
»  fia  ca«  de  réoidive,  ramende  <era  double. 

■  Lea  ftfopHéiaivM  dot  dteloo»  «m  apfkraavé» 
^f"mnt  rr^poû^rîl^'f'?  r.Tm^-nrff  f>t  des  fi  riis  on- 
cowttt  par  k!urs  enfants,  domcatiques  et  antres 
panonnatemployécià  laarwwlee. 

»  Art.  S.  Dm.  eonniistioii  d'expertise,  nom- 
pnr  le  goaverncmcnt  cl  !.i  dôpin.iiion  et 
dont  les  fonctions  seront  gratuite»}  sera  Instituée 
pour  la  réeqlUoo  dat  élalont  dont  11  a^agil.  EHe 
set  réunira  au  cheTUcu  de  chaque  arroDilitacmani 
et  à  Vonéclip. 

•  La  mémo  commisaion  sera  chargée  de  l*exa- 
man  des  dfalom  pour  la  dittrîbntlon  des  itrimet 
dont  il  sera  parté  ci-nprès. 

•  An.  3.  Celte  commission  «rra  com|)Otée  : 
»  I"»  D'un  délégué  du  gouvernement  ; 

«  ^  Da  trois  meobres  qui  aaroni  désignés  par 
l3  d(^pniation  permanente  du  conseil  provinc'al. 

■  M.  le  ministre  de  INniérirur  désignera  Pnn 
des  menibret  de  la  commission  pour  la  présider. 
Bn  «at  de  partage,  la  f  oli  du  prétldem  lora  pré* 
pondérante. 

»  Uq  médecin  vétérinaire,  désigné  par  ledit 
mlnlttre,  et  qui  n*aiira  que  TOii  oi»Mltailve, 
sera  adjoint  à  la  cDrotniattont  11  remplira  les 
fondions  de  secrétaire. 

•  La  députalion  nommera  trois  suppléante 
pour  remptacar,  au  besoin,  les  membres  elhcllfi 
gui  ne  pourraient  assister  h  la  réimioa  de  la 
commission,  on  <iui  devraient,  pour  des  motifs 
periODocIs,  s'abstenir  do  prendre  part  à  ces  dé- 
cMona. 

■  Art.  4.  Les  étalons  approuvés  seront  marqués 
de  la  lettre  A  au  sabot  dn  pied  droit  de  devant. 

»  Art.  5.  L'examen  pour  la  réception  et  la 
marqne  des  étalons  aura  toi^oarslieo  du  1er  an 

SÇ  février. 

»  Le  Jour  Usé  pour  cet  examen  sera  annoncé 
dans  cltaque  commune  par  vole  d*aflldie,  an 
moine  quinze  jows  d^armice. 

»  Art.  6.  Ne  seront  approuvés  qire  les  étalons 
qui  réuniront  toutes  les  qualités  propres  à  l'amé* 
llorailon  de  la  race,  les  déeisloos  delà  eommb» 
aloo  seront  sans  appel. 

»  Art.  7.  T.cs  propriétniros  des  étrdons  approu- 
vés seront  tenus  de  les  représenter  chaque  année 
à  la  commtsaioo  d*eiperiise. 

»  Arl.  8.  Illenrscr.i  rlr'tivi-fV  rhT;nr  nnn--',  :tn 
certificat  constatant  ({ti'iU  »iit  faiisfaità  i'oblrga- 
âon  prescrite  par  l'article  précédent,  cerUftcat 


qnlla  dat nal  oshibar  à  IMant  i  toale  i 

lion  d«  i'autoi'ité. 

«  Art  9.  Il  s<  ra  d^cero*',  <laiis  ciiaqne  arron- 
dissement adouBistratiff  drax  prinnes  aux  pro- 
priétaires desdcnx  roeiileora  éiaioos  degrosirall, 

s^tvoir  : 

•  Une  prise  de  deux  cents  francs  pour  le 
moilleor  étalon,  et  nne  prime  de  cent  itmm  pm» 
cdiri  qnl  as  appwchieia  la  plne. 

•  Art.  10.  Il  sorn  »'n  oiHrr  d»^<'#*rné  nne  prime 
4c  quatre  cents  fi  aocs  au  propriétaire  <iu  inutllcur 
éialoo  de  gm  Mil  de  tome  la  province. 

»  Les  étalons  qti  auront  obtenu  ics  premières 
primes  d'arronHisserar  n! ,  et  ceux  qni  mut  raen- 
tMionés  au  deuxième  pnragrapbe  de  i'^rl.  19 
ci<«|ifiès,  isourroM  seols  eoaeenrir  i  celle  iwima. 

«Art.  H.  Lrspiiiiv's  prlmeoiioonées  seront 
(•ayées  moitié  sur  les  tonds  de  i'État,  et  moitié 
sur  les  fonds  de  la  province. 

•  ArClS.lafriBe^irovtaelaledeqnaireoanta 
francs  et  la  prime  d'arrond'itserocnt  de  »leox 
cents  francs,  ne  pourront  être  décernée  qu'une 
f  >ls  an  même  étalon. 

•  Art.  tf.l.etwopHétaioede4Vulettqttia|»at 
obtenu  la  |trime  provinciale,  en  serail/encarc 

jugé  digne  l'année  suivante,  aura  droit  au  p»fe- 
mentd'SMe  prime  spéciale  de  MO -franco.  Celte 
ItrioM  ponrra  Inl  être  accordée  pendant  trois 
années  con^niivea,  s*il  consfrre  lo<^rs  la 
supériorité. 

•  Arl.  f  4.  Lca  pmpriéiotrea  sIevMkiil  Atrammia 
d'un  certificat  délivré  par  le  ooltégc  échnvioai  du 
lion  de  leur  domicile,  contenant  le  signalement 
iK:  i 'étalon  4M^sen té  au  ooncours^Aliestaui  qu'il 
est  leur  ppopvlélé* 

>  Aucun  étalon  ne  pourra  concourir  pour  les 
primes  d'arrondissemeat  que  dans  l'arrondisse- 
ment où  il  sUlionam. 

»  Arl*  15.  Les  primaa  neeeront  payées  qu'a- 
près l'expiration  du  t«*m|>i!  ordinaire  dn  ta  monte 
et  sur  la  producAioa  de  certificats  du  collège 
éi^lnal  doscMMonma  «A  tas  aidllies  auront  en 
lien,  oonitatsflt  que  iMiakm  a  sadii  au  moins 
tif  nie  juments  autres  *toe  celles  du  propritUire 
depuis  le  !«•  janvier  de  l'année  courante. 

»  Art.  M.  La  eomnisakm  dioxperiiae  pourra 
diclai  er  qu'il  n'y  a  pas  lieu  dedécerner  l'nne  ou 
r.i  irt  1"  iiriraes  préindi(|ni'e8,  si  elle  juge 
qu'aucun  cialon  ne  réunit  le»  qualités  requises. 

•  Alt.  17.  Sont  oxdlns  dn  cooeoura  pour  Tob- 
tenthm  -des  priroos,  les  étalons  provinciaux, 
f'es'-S-rtire,  reux  qui  ont  été  mis  en  vente  par 
l'administration  provinciale. 

•  Art.  18.  H.  le  ministre  do  flotériear,  de 
concert  avec  la  'l-^piii ^tion  permanente,  fixera 
Irs  Jours  auxquels  se  feront,  dans  le  délai  déter- 
miné i  l'art.  5,  au  chef-lieu  de  cliaqtte  «rMoéia- 
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Mtteot,  les  euoMiisdci  éuloiu,  taal  pour  rad> 
misiioD  à  la  laillte,  qiw  pour  le  concourt  dai 
primes. 

I»  Lei  «IMX  opénillooi  awont  lieu  (imaKa- 

néOMDt. 

■  L^exaroen  de$  i^ialons,  potir  r;tifmi»sioo  à  la 
saillie,  aura  lieu  à  Vonécbe,  la  veille  du  jour  flii 
pour  Disant. 

>  An.  19.  L*exper(i*e  comparative  pour  la  dis* 
trilmtion  <lc  la  prime  provinciale,  dont  il  r«t 
parlé  à  Tan.  10,  sera  faite  au  chef-lieu  de  la 
prevf  née  et  à  Tépoque  à  ditemiiner. 

^  Lor'  (le  cette  expertise,  la  commission  pro- 
cédera encore  i  raiimi»«ioa  et  à  la  manioc  des 
étalons,  qui,  pour  cause  de  majadte  ou  puur  (uut 
•ntre  motif,  n*aaraient  pa  être  présentés  à  la 
première  expertiic. 

I»  Ces  étalons  pourront  aussi  eoncourir  à  la 
prime  prorinclale. 

n  Art.  SO.  Les  frai»  de  route  et  de  séjour  aux- 
quels donnera  lieu  l'exécuiion  du  présent  règle- 
ment seront  payés  à  raison  de  deux  francs  par 
cinq  Itilomèires  et  de  huit  franes  par  Journée  de 
séjour  pour  les  membres  de  la  commission  ayant 
leur  domldle  à  plus  de  cinq  kilomètres  de  dis- 
tance. 

•  Les  flrab  de  voyage  et  de  aéjear  de  délégué 

du  gouvernement  ainsi  que  du  médecin  vétéri- 
naire seront  pay<^s  sur  les  fonds  de  l'iilal,d*a|irè!i 
les  tarifs  en  usa^e,  et  ceux  des  autres  ui«iui>res 
sur  lee  fonda  de  la  province. 

»  Art,  21.  l  a  rommi^sion  provirfcialc  d'apri- 
eulturc,  les  commissaires  d^arrondissement ,  les 
admfnitlratîOBt  des  Tilles  et  des  communes,  les 
médecins  véiérinairus,  la  gendarmerie  et  les 
gardes  cham|»élreî,  sont  cbaigés  de  veiller  i 
l'exécuUoD  du  présent  règlement  et  de  coosta* 
ter  ou  fairè  consiaicr  légalement  les  eootravea- 
Uoos  qui  parviendront  à  leur  connaissance. 

»  Les  procès-verbaux  qui  seront  rédigés  feront 
foi  en  justice  jusqu'à  preuve  contraire. 

»  Art.  11.  Le  présent  rèfftement  sera  Inséré  au 
Mémorial  adrn'mhtfatJf ;  il  sera,  en  outre, 
publié  et  affiché  dans  toutes  les  commune!^  de  la 
province,  à  la  diligence  des  autorités  locales. 

•  A  partir  de  cette  puMIeatloo  tons  autres 
réglementa  proviadani  lur  la  natière  aer<mi 
abrogés. 

>  Naniir,  le  11  Juillet  ISie. 

»  Le  président  (signé)  Ch.  Zovm. 

"  Le  greffier  (signé)  de  Corpi?<.  » 
Vu  les  arlicies  83  et  86  de  la  loi  provinciale  j 
Rem  nos  arrêtés,  en  date  des  SI  Juillet  lléé 

et  19  août  1845; 

Vu  notre  arrêté  du  7  it'cf  mbre  1840  ; 

Sur  le  rapport  de  noire  ministre  de  IHnté- 
rianr, 


—  AN  1S46,  N*  613. 

Nous  aTcna  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  I**-.  Le  règlement  cl-dessus  est  approuvé. 

Art.  2.  Noire  roini'tre  de  l'intérieur  M.  le 
comte  de  Tbeux)  est  cbargé  de  Texécution  du 
présent  arrêté. 

m.  — 17  Aovv  1846.  —  Arrêté  royal  portant 
Itulttution  d'une  caisse  d'assurance  agri- 
cole contre  les  risques  de  grêle  elc. ,  dans 
la  province  de  ta  Flandre  occidentale. 
(MonHeur  du  SI  aoAl  1846.) 

I.éopoid,  etc.  Vu  la  délibération,  en  date  du 
18  juillet  dernier,  par  laquelle  le  conseil  proria- 
cial  de  la  Flandre  occidentale  instilue  dans  celte 
province  une  caisse  d'assurance  agricole  contre 
les  risques  de  grêle,  ouragan  ou  feu  du  ciel ,  dé- 
libération dont  la  teneur  suit  > 

«  Le  conseil  provincial  de  la  Flandre  occiden- 
tale arrête  .- 

»  Art.  1«r.  Sont  assurées  contre  les  risques  de 
grêle,  ooragaa  ou  foâ  do  ciel,  tontes  lee  réoollei 
pendant  par  les  racinCit.  tant  de  la  grande  que 
de  la  petite  culture,  soit  sur  pied,  soit  coupées 
ou  arrachées,  mais  non  encoi-e  enlevées,  abri- 
tées, emmagasinées  ou  misée  en  meules. 

■  Art.  2.  Toutes  perles,  dans  tes  cnn  liliotiiî 
prévues  par  la  présente  ordonnance,  donne  droit 
à  une  Indemnité  sur  la  caisse  spéciale  mention- 
née ci-après,  quelle  que  soil  ré|H>que  do  i*adilée* 
et  aussi  bien  en  cas  de  dct>truclion  totale  ou  par- 
tielle, que  de  simple  dommage  ou  détérioration. 

•  Néanmoins,  il  n*7  a  pas  lieu  è  indemnité 
lorsque,  pour  un  seul  et  même  individu,  la  |ierte 
n'excède  pas  vingt  pour  cent  de  la  valeur,  ou 
bien  lor$(iu'elle  ne  dépasse  pas  la  somme  de 
16  franes. 

•  Art.  3.i.'indcmnité  est  fixée  aux  trois  quarts 
de  l'estimation  faite  en  conformité  des  art.  H  et 
li,  sauf  le  cas  prévu  par  le  paragraphe  deux  de 
Fart.  S,  et  la  faculté  de  réduction,  réservée  par 
l'art.  14,  cl  sans  prtjudici!  des  ilroils  que  le 
perdant  pourrait  faire  valoir  ailleurs,  et  notam- 
ment à  charge  du  fonds  de  non-valeurs  de  l'État. 

»  AN.  é.  Une  caisse  spéciale  pourvoit  an  paye- 

d(>s  Iridcmnilcs.  F!I!e  est  alimenl-V  i>Tr  le 
prélèvement  d'une  prime  ou  taxe  annuelle  de 
vingt-cinq  centimes  par  chaque liectare  de  terre 
labourable,  jardin  ou  terrain  légumier,  sansdis- 
linciioii  de  <]iialilé.  Toute  fraction  de  cinquante 
ares  et  au-dc8«ous  paye  pour  ud  demi-bedare, 
soit  treise  centimes  ;  toute  rraciion  au-dessus  de 
cinquante  ares,  paye  pour  un  beciare. 

«  Art.  5  î.f'S  fonds  provenant  tlu  prélèvement 
mentionné  à  l'article  précédeut  sont  exclusive- 
menl  deeilnét  an  paremenidcs  Indamalléa  daat 
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rents.  Toutefois  la  cai.Mc  n'cit»  dani  anoin  cai» 
tenue  au  delà  de  $oa  avoir. 

m  Lorsqu'il  j  a  déficit ,  le»  fonds  diipooiblct 
MMit  réparti»  au  mare  la  flrane  enln  loua  las 

perdants.  Le  rentant  M  est  réparti  sur  l'année 
mtvaote  ;  it  a  la  préférence  sur  les  nouvelles  ia» 


»  Eocas  d'excédant,  ladépuiaiion  permaMOta 
est  9vHorhée  à  en  faire  effaciuer  le  fanamcDl 
i  la  caisie  d'épargne. 

1*  ftrt.  6.  Avant  le  1«r  déeaoïbre  de  cbaqita  an- 
née, lout  propriétaire  locataire  ou  occupeuri 
quelque  litre  >]ui'  ce  «oii ,  est  tenu  de  déclarer  à 
l'admini^lraiion  communale  du  lieu  desondo- 
midle.leooanbra  dliectarea  de  terre  labourable, 
Jardin  ou  leirain  l'^i  niier,  qti*il  exploitera  au 
l«r  janvier  suivant  dans  chaque  commiine  si- 
tuée dans  la  province. 

•  LVHiniiaistratten  eonrainnala  drcaie  no  état 
général  des  déclarations,  contenant  d'après  le 
modèle  ci-Joini  n»  1,  l'Indicaiion  des  noms  et  des 
prénoBM  det  eoniribnabtet  et  dv  nombre  d*bce- 
taraa  qn*fls  eiploiient  dans  cha<iue  cenmooe, 
avff  (If^'ignation  des  sections  et  dei  nnméros  dai 
parcelles  d'après  le  cadastre. 

•  Un  double  de  cet  élat  est  irannais  I  la  dé- 
pulatioi)  permanente  du  conseil  provincial  Oii- 
déans  la  première  quinzaine  de  janvier. 

>  Art.  7.  L'administration  communale  fait 
Inmédialement  dresser  le  rèle  de  reeonvrenent, 
d'après  Fe  moilèle  ci-joint,  niimt'ro  3.  Le  rôle, 
après  avoir  été  publié  de  la  manière  accoutumée, 
et  déposé  pendant  huit  jours ,  i  l'inspection  du 
palilie»au  aecréurlat  de  te  conainae,  est  envoyé 
avec  un  certifl  vft  Me  publicité,  et  i>ar  la  voie 
biérarchique,  au  gouvemeoMnt  provincial,  avant 
le  premier  mara  de  ebaqne  année. 

»  Lei  récSatMlions  sont  adressées  à  l'adminis- 
tration communfiff' .  d:ins  le  délai  de  quinzaine, 
àdater  du  premier  jour  du  dépôt  du  rék,  sou» 
peine  de  dédiéance.  Illee  sont  aonmliet  ans 
délibérations  du  conseil  communal ,  qui  donne 
an  avis  motivé  sur  chacune  d'elles.  Cel  avis  avec 
les  réclamatious  et  les  pièces  y  relatives  soqI 
amiaiéaaa  r6!e.  La  dépntatlen  pemanente  «tê- 
tue sans  rtcoiirs  uhérieur. 

«  Art.  â.  L.es  receveurs  communaux  sont 
chargés  du  recouvrement  des  rôles,  moyennant 
nne  remue  «te  qnatreponr  cent.  L*avertinement 
est  donné  sur  ta  même  fetiitle  que  celui  pour 
l'abonocBMSot  et  pour  la  taxe  sur  le  bùtaii.  La 
dtotribBlkw  «t  Aille  le  pins  tôt  possible,  et  dana 
loua  lea  caa  avant  le  !«'  mai. 

»  Le  payement  de  la  prime  on  laxo  a  lieu  en 
nne  seule  fois  et  dans  te  mois  «jut  suit  la  remise 
de  IVif  ertkaenMit. 

Mm»  eée.  «eue  svi«— neair*  1N6. 


et  contrainte  comme  en  malUre  de  eentribo- 

tions  directei. 

»  Les  fonds  tout  renseignés  d'après  le  mode 
pffCicrlt  ponr  lea  fonds  provinciaux. 

«  \rt  9.  Les  contribuables  qui  omettent  ou 
négligent  de  faire  la  déclaration  mcaiionnée  au 
paragraphe  premier  de  rartide  aii ,  ou  qui  font 
nne  déclaration  Insofisante  ou  inexacte ,  sont 
inscrits  d'office  i  la  diligence  de  l'administra- 
tion communale  du  lieu  de  leur  domicile.  Ils 
aent  en  outre  déebua  de  (eut  droit  i  ladeaBohé 
pour  les  pertes  constatées  pendant  l'année  cou* 
rante.  Encourent  la  mémo  peine,  ceux  qui  restent 
en  retard  de  sol>ier  leurs  cotes,  sans  préjudice, 
dana  1^  comme  dana  rentre  caa,  du  payemenl 
forcé  en  vertu  de  l'ariiclr  pr(*rédent. 

»  Art.  10.  Tout  sinistre  dans  les  conditions 
potées  par  la  présente  ordonnance,  est  porté  par 
rinléressé  i  la  connaissance  de  l'administration 
communale  du  lieu  de  l'événement,  dan;  h>  plus 
bref  délai  possible,  et,  au  plus  tard,  dans  les 
dent  Jours,  sous  peiœ  de  déchéance.  Il  en  eit 
donné  avis  par  l'adminittratlon  communale  dana 
lesquar,inic-hiii(  heures  aucommiss.iire  fi'arroo- 
ditsemi'oi  avec  indication,  au  moins  approxi* 
matire,  de  la  turfoce  dca  terret  nragéet  et  de 
l'estimation  provisoire  des  pertes.  Pareil  avis  est 
transmis  au  gouvernemenlproviocial  parle  COm* 
miuaire  d'arrondissement. 

»  Art.  11.  Le  cemmUaelre  d^rrendistement 
nomme  immédiatement  un  membre  de  l.i  com- 
missioo  provinciale  d'agriculture,  et  de  préfé- 
rence celui  qui  ap.'tarilent  en  district  agricele 
eb  le  sinistre  a  eu  lieu,  à  l'effet  de  constater 
le  montant  des  tit'^.v.-i,  conjointement  avec  un 
notaire,  agent  d'affaires  ouexpertiwienté,  étran- 
ger à  la  commune  ob  le  fléau  a  aévi,  ei  que  le 
commitMlre  d'erroodiMemenl  déii(ne  deoa  oe 
but. 

>  Art.  IS.  Les  pertes  soui  constatées  sur  le  ter- 
rain endéant  la  bullalne,  A  rinterventien  du  per^ 

danl  ou  dl  la  personne  par  lui  commise. 

•  i.f  procès- verbal  des  opérai  ion;»  est  rédigé 
séance  icnauic.  ii  indique  la  nature  des  perles, 
lot  aeetione,  lea  numéral  et  la  cooienance  dm 
parcelles  cadastrales  aueintcs,  les  hases  et  le 
chiffre  de  l'estimation.  En  prucédaul  à  l'étalua- 
lion ,  les  experts  tiennent  compte  des  produits 
que  le  perdant  pourri  eeeore  substituer  à  ceust 
qui  sont  détruits  ou  détériorés ,  mention etprette 
en  est  faite  au  procès- verbal. 

»  Si  le  dommage  sorirfeai  A  une  époque  de 
l'année  qni  taitie  etpérer  que  la  récolle  pourra  te 
rétablir,  en  tout  ou  en  pai  tie,  jtar  des  circon- 
stances prises  de  la  saison,  par  la  vigueur  de  la 
végétation ,  ou  pir  tout  intre  noUf,  il  ea  eat 


« 
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égalemeat  tenu  compte,  et  liit  mention  M  pw- 
eiti^WlMl.  La  fixation  déllntllfe  do  dommage 
Mt  même  différée  Jusqu'à  une  nourelle  expertise 
àtâot  la  coupe  de  la  récolle;  Le  procài-verbai 
est  signé  par  lei  experts  et  le  perdant  *  niNil  da 
tUa  eb  des  iitMerratioas  de  l*admlnistration 
eomrafmnif»,  et  iraolmls  ait  conmiuaire  d'ar- 
fOndïMemeot. 

i  Art.  tS.  Les  membres  de  la  eommlsiloD  pn- 
«lllfclale  d'agriculture  ont ,  pour  déplacemeal, 
des  frais  de  roule  et  de  séi'inr .  sui  taux  réglés 
par  l'art.  S6  de  l'arrêté  royal  du  51  mars  1815. 

•  Les  experts  reçolfsnt  un  salaire  de  «luaire 
ifanesi  par  vacation  de  trois  lieures,  sans  que 
cette  indemnité  puisse  excéder  douie  francs  par 
Jour,  tous  les  frais  compris. 

»  Art.  14.  la  dépaiatl6il  permanente  statue 
sur  les  opérations  de  l'expert i«o  ;  elle  a  la  faculté 
de  modiûer  l'évaluation,  «i  elle  le  Juge  convena- 
ble, sauf  le  recours  prévu  par  Partieie  silIvailL 

»  Art.  18.  Toute  contestation  relativement  à 
la  constatation  et  à  l'estimation  des  pertes  est  dé- 
cidée par  U  députatioa  permanente. 

•  Usdédsleiis  sont  oetUMes  aux  lotéresiis, 
-  par  tes  soins  de  l'administration  communale. 

L'appçl  est  ouvert  devant  le  conseil  provloclai 
q^ui  i  la  tue  en  dernier  rcsiort. 

•  L'appel  est  déposé  au  greffe  delà  province; 
il  ai  iutérjelé  dans  Ics  deux  mois,  à  dater  de  la 
Doliftcaiion  prémeationDée,  sous  peine  de  dé- 
chéance. 

-  e  Art.  il.  La  dépoUtten  pemaaenle  est  au- 
torisée à  prendre  les  mesures  nécessain"'  pour 
l'exécution  4e  la  présente  ordonnance ,  laqu  lie 
sera  soumise  à  l'approbation  du  roi ,  et  obiit^>i 
Urin»  dans  laule  la  prav Inca,  le  lor  décembre 
1848.  La  contribution  ne  5Pr5  doe  néanmoins 
^u'à  dater  du  commencement  de  i^exercice  de 
dé  1847. 

•  fait  an  séance,  A  Bruges ,  le  18  juillet  4846. 

•  La  président  (signé)  Ce.  t^ccmn. 
«  Par  ordonnanee  : 
•  Le  greffier  (si^qc;!  Devaux.  » 
Sur  la  proposition  de  cotre  ministre  de  l'inté* 


Meus  Avens  arrêté  ci  atiéUws  ; 

Art.  La  délibéral  ion  ci-dessus  transcrite 
du  conseil  provincial  de  la  Flandre  oecideùtale, 
est  approuvée. 

Am.  t.  Neire  ministre  de  nnlérlenr  (N.  le 
comte  de  Thcux)  est  charfé  de  l*exéctttiao  du 
présent  arrêté. 

634.  — 17  âoot  1846.  —  Art-été  rqyal  autarl- 
êMt  Ja  iwwyltoi*  rf'itis  «Awll  ég  péa§ê 


•  AM  ISM,  M»  VU, 

Mébmigi.  (MMlt  du  M  ao«t  1848.) 

Lfopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  conseil 
rocimuaal  de  Piéton ,  province  de  Hainaut ,  en 
«iaie  (lu  28  octobre  1845 ,  sollicitant  l'établiue- 
neat  d\in  droit  de  péage  sur  la  partie  du  che- 
min  de  frran  ri  0  communication  de  Fontaiue-i'Évé- 
que  à  la  roule  d'Anderiaes  i  BasMup,  située  sur 
le  territoire  de  U  commune  de  Fléion  ; 

Vu  le  plan  produit  A  l*appnide  celte  demande^ 
et  indiquant  l'emplacement  proposé  pour  leslmr 
reaux  de  perception} 

Yu  les  ceriiAcais  constatant  raceompllsse- 
raint  dus  formalités  prescrites  par  notre  arrâté 
du  36  juillet  dans  les  communes  de  Clia- 

pelle-lcz*HerUimom,  Uc  RuuXt  de  CuurccUes,  de 
SouYret,de  Moaeean-sur4aafbre ,  de  Pentaine- 
l'Évéque,  de  Forchics-la-Marchr  ,  de  Carnièrm, 
d'Andertues,  de  Morlanwelz  et  do  Piéton  j 

Vu  les  avis  favorables  des  cooseiU  communaux 
et  ceux  également  iivorablee  dse  agents  de  la 
voirie  vicinale  et  de  la  députatloo  permanente 
du  conseil  provincial  ; 
Vu  l'art.  76,  n»  3,  de  la  loi  du  80  mare  1888; 
Vu  la  loi  du  18  mars  1833,  réglant  le  mode  de 
perception  des  droits  de  barrières  établis  sur  les 
grandes  routes  i 

8nr  la  proposition  de  notre  ministre  de  inté- 
rieur. 

Mous  avons  arrêté  et  arrêtons  ; 
Art.  Le  conseil  communal  de  Piétou  est 
autorisé  à  percevoir,  pendant  dix  années  consé* 
eutlves,  A  partir  d*tttte  époque  i  fiaer  par  dlspa- 
sition  ministérielle,  un  péage  égal  h  moitié 
du  droit  de  barrière  des  grandes  roules  sur  U 
partie  du  chemin  de  grande  commuoicallaA 
susdit,  située  sur  le  tertitoire  de  ta  eommnna 
de  Piéton. 

La  perMplioo  aura  lieu  d'après  ler  clauses  et 
eonditlans  ei-aprés,  Mveir  : 

1o  La  fraction  d*nn  demi-centime,  résultant 
de.  la  division  des  nombres  fractionnaires  du 
tarif  en  vigueur  sur  les  grandes  routes,  sera 
abandannée  au  proit  du  roulage  ; 

t"  Il  sera  établi  deux  bureaux  de  perception 
conformément  au  plan  ci-aunexé,  visé  par  noire 
nainistre  de  l'intérieur; 

B»  U  droit  aoquitfé  A  l*an  des  bureaux  n»  ecn 
plus  exigible  à  l'autre  j 

4°  11  «ef.i  perçu  au  passage  devant  le  bureau 
A,  pour  le  parcours  de  Piéton  à  Foniaine-l'Evé- 
que  et  «ine  tKaiw  par  le  diemin  dn  CMna 

Colard  ; 

6»  Ua  poteau,  sur  lequel  ie  tarif  du  droit  de* 
vra  être  affiché,  sera  constamment  placé  auprès 
de  chaque  bureau; 
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6«  Le  produit  (lu  Hroît  sera  .ifFer(<<  à  Venirc^ 
lilodu  chemin  de  grande  commuoication  sur  le 
tarriloln  à»  PMra,  ol  rM«Mtiit«  «'il  7  en  a ,  à 
l'tmélloration  d'aiitrrs  chemloi  de  la  commune  j 

7»  Lea  travaux  auront  lira  pir  MUmUcatitto 
pidUique; 

••iA  pwnptlaa  ém  iratt  mm  iiUt|«e  pv- 

bliqiiemfnt.  rbaquc  année,  pIT Miaifaiilêrid*- 
niniiii  alion  communale. 

U  uMaf  d«a  cbaivct  «t  le  procèt-rerbal  d'ad- 
jndicatton ,  tant  de  la  pureÊf/Omk  tfa  droit  qv» 

des  travaux  ^  f»t«<pn«f>r,  seront  «oumln  k  l^ppfo- 
bation  de  la  dc|iutalioo  permanente  ; 
9»Va  Mpte  evaet  •tdéiallMda  prodalidfl  la 
<  t  .le?  (ItîpenMs,  sera  tenu  pari<MnIllWri* 
tion  communale,  et  trm.mis  annuellement, 
•Me  le»  piècM  k  l*appui,  a  ladite  d^uUUon  per- 
manente ; 

10«Si .  pr^r  !a  inffe  une  route  ^lalt  établie  sur 
li  ttrriloire  de  Piéton ,  te  péage  perçti  au  profit 
dt  «tu*  «ovmtlit  viendrait  à  cea<«r ,  sans  in- 
di«BNd«  aar  la  partie  du  chMilo  dont  II  «*ifit, 
qnl  serait  Incorporée  à  la  nouvelle  roule. 

Art.  a.  Pour  le  turpliia»  les  diapoiltioni  de  la 
loi  do  1t  mrt  1188,  fclatite  i  la  perwpUon  do 
droit  de  barrière  dei  groodei  rootm,  aoBt  déelo- 
rées  api>lic»l)lc!t  h  la  cooeeMloo  d«p«É|o  ilillt  I 
la  commune  de  Fiéton. 

âH.  8.  ifotio  niiiiliin  di  VMMMê  (M.  lo 
rom'r  dr  Theux)  «anli|f|<  dft  I^OUOllliOtt  dO 
prêtent  arrêté. 


6*6.  —  17  AocT  184G.  —  Arrêté  r^al  «mot* 
émU  é§t  mMàtê  mm  éMiêt  »m  muiu 
9§rU9$.  (Monit.  doM  aoAt  18I8)« 

LéopoM  i,etc.  Vu  ie  rapport  et  rar  la  propoat» 
•Hloodo  notre  miolatrode  IHotérioiirt 

Hooi  ÉTOnatrfdté  oltffltoni  i 

in.  1«r*  Il  «tt  accordé  aor  ie  bodg et  dn  dépar- 
tement lie  i'iDlérieur,  exercice  de  1846,  cltapl- 
ire  XIX,  art.  7,  tm  sub:»ide  <le  (rois  mille  rranci 
ifir.  3,000; ,  à  cliacuce  des  école»  normai^;»  de 
Ronlera  (Flandre  occidentale),  Saint  -  Nioolaa 
(Flari'Jr»'  ûi  icnlale},  Ronnc-Espérenoe  (Hainaut), 
Saint' iiocti  (province  de  Liège),  Saiol-Trond 
(Limbourg)  et  Maloune  (province  de  Namur). 

Art.  8.  Notre  mloiatre  de  nniérieor  r^rlira^ 
eoIrèie.H  (^lèvci- instituteurs  les  plus  méritants  de 
cha«|ue  établiisemeot ,  le  subside  qui  loi  otl 
alloné  par  rarticle  l«r. 

Art  3.  Notre  ministre  de  lUntéricnr  (If.  lo 
comte  de  Theux>  oM  ckârgé  do  l*cxlnitieB  do 
préicat  arrétét 


-AN  1846,  H*«  m-W,.  81* 

-  î7  yr\vi\^\r,  -Arrêté  royal  autorltani 
perception  d'un  drofl  de  pê-age  dant  la 
émmuune  de  Marehe-let-bama  {province 
dé  Bamia^  (Honii.  do  88  août  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibéraitoo  du  conieil 
eoiMuiDal  do  Hardlo-leeHloaiaa,  province  de 
Namitr,  rn  date  du  B  avrti  1S4i,  aollieiUlit  » 
!•  l'éiablusemeDi  d'un  droit  de  péage  sur  le 
cheioiii  empierré  de  Marcbe-ies-Damea  i  Gel- 
liroaeéo  \  8e  Pappllcoiloii«  ft  ooeteflili«  dti  dli^ 
sitions  rct^tifes  |  lap«|||odli  iMlafe  Mf  Ml 
grandes  routes  j 

▼«  lot  aortilcau  iN»nsiauni  l'accompliMement 
déi  formalités  preserMee  por  ooifo  arrêté  dtt 
S8  Juillet  1882,  duT  If  rommtinp»  df  Reer,  de 
Gelbresfée,  de  Marct)oveieU«t  de  Naméçhe^  d* 
Toifli,  do  Ciianploot  de  9*mm^yrmmt  do  WâM- 
)a-€haui«ée,  de  Tillier,  dO  MllIOoa,  d»  BOOtalM 
et  de  Marehe-let-Dames  ; 

Vu  les  avis  favorables  des  conseils  des  dix  pre- 
nièreeooiMMnioat 

Vn  h'?  nh^crv^ition?  prt*îçnt(*f5  nu  cilnsf':!  rnm- 
munal  de  Bonione»  par  un  habitant  de  celle 
oommmo,  e(  la  détlMritloa  par  laquelle  le  con- 
seil déclare  se  rallier  à  ces  observattoof,  4|0lMMl 
relatives  h     quntité  dn  droit  à  percevoir; 

Vu  les  avis  du  comraiMaire-Tojrer,  dneomnia- 
•lire  d*arrooditNBent  et  do  lo  dépolattoo  pOf* 
nanente  du  conseil  provincial  ; 

Vu  Tari.  76,  q<>  3,  de  la  loi  du  SO  Otra  18i8| 

Vu  la  loi  du  34  mars  1838  ; 

Snr  la  proposition  do  notre  ministre  de  l*in- 
t4rlenr, 

Noof  ofom  arrêté  ol  tnétonli 

Art.  1er.  Le  conseil  communal  de  Marcbe-lea- 
Dames  est  autorisé  à  percevoir,  pendant  dix  afi- 
nées  consécutives,  à  partir  d'une  époque  à  fixer 
par  dispotitioo  oalnlitèriollo,  un  péose  égal  à  li 
moitié  Aw  droit  de  barricVe  de»  grandes  routes, 
sur  le  chemin  empierré  de  Harche-lea-Dames  à 
Gelbretaée. 

La  perception  aura  lion  d*apr&t  )ee  claoMi 
conditions  ci-'î!>r'^?,  «avoT  • 

1*  La  fraction  d'un  demi-ocotioie,  résnitautde 
la  dlTialoq  de*  nombret  fracUonoairoc  dn  tarif 
en  vigueur  aux  barrières  des  graodeé  lomos, 
sera  abandonnée  au  profit  du  routage. 

S«  Le  droit  sera  par; u  à  un  seul  boreau  qot 
eero  établi  i  l*endroit  désigné  dana  In  dUlbém» 
ration  du  conseil  communal  do  Mirifeo*loi* 
Dames,  en  date  du  5  avril  181^  ; 

Un  poteau  sor  lequel  le  tani"  du  droit  dom 
éifo  ofliclié,  aoto  oaiMtÉMniinl  placé  ooprle  ëo 

ce  burcat!  ; 

3*  Les  exemption!  seront  les  némei  que  «aHao 
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eo  vigueur  aux  barrière*  des  granties  roaiet; 

4*  U  pradalt  do  droil  M»  cwtmifment  af> 
fècté  i  l*talfeliett  da  ^eato  «mpivrré  dont  il 

5«  Les  travaux  aurooi  iieu  par  adjudicalioa 
publique;  • 

C«  La  perception  du  clioit  ^rr,!  ndjui^ée  publi- 
quement, chaque  aoaée,  par  les  «oina  de  radmi- 
niaUraiioQ  communale. 

U  cahiar  dM  durgw  «t  la  prdeè**ferl»al  d*ad- 

juilicatidn,  tant  de  la  ppprffttion  rlroit  que  de? 
travaux  à  exécuter,  seront  soumis  à  Tapproba- 
tion  de  la  députationpannaneDte; 

r«  Un  conpu  aiMl  aC  détalM  dm  produit  d« 
la  o^<^  et  des  dépenses  sera  tenu  par  Tadmlnis» 
tralioD  communale  et  iraotmis  anouellemeot, 
aTae  tei pl*eii à  l*appui,  à  ladita  dépnuUoa ; 

o-  oi,  1,  «Mite,  une  roule  élâil  établie  sur 
le  territoire  de  la  commune  de  Marcbe-les-Dames, 
la  péage  perçu  au  proBt  de  cette  commune  vien- 
drait k  cesser  sur  la  partie  da  chamia  aiitlaat 
miserait  incor()orée  à  In  nouvelle  route. 

Art.  S.  Les  lois  et  les  règieuenia  coocarnant 
la  police  do  foulage  sur  les  graodaa  raolea  aoDt 
déclarés  applicables  au  chemlo  empland  da 
Marchc-les-Damet  à  Gelbreasée. 

Art.  i.  Noire  minislre  de  l'intérieur  (M.  le 
coste  da  Thans)  eai  dia^é  de  l*axéctttion  di 
pNaeot  uHté* 

$87.  —  17  looT  Î8i6.  —  Arrêté  royal  portant 
approbation  d'un  règlement  pour  l'amé^ 
iloration  de  la  race  bavUiê  dans  ta  fro^ 
plmeê  4e  là  FImdte  ortetUalê,  (HèniL  do 
»aoéll8l6.) 

L<opeld,'eic.'Vo?le  rèf tenant  apptoav4  dans 

M  séance  du  93  juillet  dernier,  par  le  conseil 
provincial  de  la  Flandre  orientale,  dans  i'inlérél 
de  l'amélioration  de  la  race  bovine,  règlemeat 
doailaienenrioit: 

Maternent  pour  ^amélioration  de  la  race 

«Le  eomeil  provincial  de  la  Flandre  orlen- 
Idet 

•  Considérant  fin'i!  est  de  la"  pîtis;  crande  né- 
ceMilé,  pour  l'agriculture,  que  dee  mesures  ef- 
fleaeea  «aient  prîtes  peur  IVinéliorilleo  de  oetre 
nce  bovine; 

•  Vu  les  art.  85  et  M  de  la  loi  pmlnciaie, 
«  Arrête  :  - 

•  Art.  1er.  Uni  M  penrra  employer  i  .la  sailliet 
même  de  set  propret  Vidiae  et  génisses,  que  les 
uureaiu  leoeooiit  pcopiet  à  reBélioraiieo  de  la 
race. 
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»  Art.  â.  Tout  les 'ans,  avant  ie  1"  janvier,  les 
délenteort  de  tayiean  fferont  i  l*adBini«tratieo 

locale  de  la  commune  de  leur  domicile,  leur  dé- 
claration avec  l'indication  du  signalement  et  de 

I  âge  des  taureaux  qu'ils  destinent  à  la  monte. 

»  JkH.  8.  Avant  le  16  Janvier,  let  anlorllét  le- 

cilcs  des  ville;  et  communes  transmettront  i 
M.  Il  i;ouverueur  de  la  province, par  la  voie  de  ia 
correspondance  établie,  le  relevi  daa  dddert- 
tions  fallaa,  après  y  avoir,  eo  beioio,  InaerH 
d'office  et  «nn»  pr^udice  de?  poursuites  en  con- 
travention, ceux  qui  auraient  omis  ou  négligé  de 
Mre  li  dédantion. 

»  Art,  4.  Chaque  année,  du  15  février  au 
15  mirs,  aura  lieu  publiquement  l'examen  or- 
dinaire des  taureaux  destinés  au  service  de  ia 
fltonte.  Aox  |eora  à  flier  per  U  dtf pottliOD  par- 
Djanente  du  ronsril  provincial,  les  propriétaires 
ou  délenteurs  les  feront  conduire  devant  le  Jurj 
maatlooné  k  l'art.  7.  Ut  devront  dire  conveoa- 
Mènent  bOndét^tous  peine  d'être  ajoarnés. 

»  L'expertise  sera  immédiatement  suivie  du 
concours  dont  il  est  parlé  à  l'art.  13.  Elle  se  fera 
gratis  par  diilrict  agricole,  dtot  nne  ou  pin- 
alenra  eenninnes  i  désigner  par  la  dépotation 
permanente,  qui  indiquera,  en  même  temps  ,  iet 
communes  ressortissant  à  chaque  division. 

«  Art.  S.Let  Jenrt  el  let  lienrde  l^eiperliteel 
du  concours,  ainsi  que  les  divisions  de  communes, 
meniionnées,  à  l'article  précédent,  seront  an- 
noncés d'avance,  par  la  voie  du  Mémorial  adml- 
n!Mrailf^  publiée  et  aflichêt  de  la  naoUfe 
usitée 

»  Art,  6.  La  députatioa  permanente  pourra 
convoquer  extraordioalrenent  1^  jury  d'exper« 
tite,  sur  la  demande  d*nn  oo  do  plotieara  nan- 

bres  de  Cf  jury. 

«  Celte  convocation  n'aura  lieu  que  pour  des 
moti  fs  gravetet  dana  tea  droonilueaa  laol  ft  Mt 
eiceptiotuiclies. 

•  Art.  7.  l  e  jtiry  d'expertite  ter*  nenoai  par 
ia  d^ulâiiOQ  permanente. 

•  Il  aera  eoapoté  d\in  membre  do  eenaell 
provincial,  qui  en  aura  la  présidence,  d'un  mem* 
bre  de  la  commission  provinciale  d'agriculture, 
de  deux  cultivateurs  experts  et  d'un  médecin  vé- 
térinaire du  fonvcnienieat. 

»  Le  secrétaire  de  la  commission  provinciale 
d'agriculture  remplira  les  fonctions  de  secrétaire 
du  Jury  d'expertise.  U  tiendra  les  registres  et  dé- 
livrera ies  documaott  néoeMairee. 

■  Art.  8.  Les  taureaux  reronnuit  propres  à 
l'amélioration  de  la  race,  seront,  sur-le-champ, 
marqnét  an  fan  tiir  Ut  corne  dreile  de  la  lettre  A. 

II  sera  délivré  aux  propriétaires  ou  détenlenr* 
de  ces  taureaux,  nn  certificat  d'adnUssioo  OOO- 
tenant  le  tigoalemeut  de  leur  taureau. 
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■  Les  taureaux  précédemmeol  admit  seront 
narqaé*,  nir  la  ttnt  ftudw  *  d«  la  tetln  R, 
•liU  toot  rérornite  |Mr  la  tylto.  La  délivrance  des 
certiflcalt  el  les  marques  se  feront  gratis. 

»  Art.  9.  Le  jury  d*experliM  délivrera  au  pro- 
IMrMIalrad^n  tauraau  réfaraé,  le  détire,  no 
élirait  du  registre  qu*il  tiendra  de  ses  opéralloiMt 
en  y  indiquint  !p?  motifs  de  l.i  rt'forme 

»  Art.  lû.  La  décision  du  jurjr  est  saus  appel. 

•  Lee  liropriélairef  de  taoreaos  préeenléa  De 
pourront  participer  aux  opératieaa  do  Jurf,  lort 
de  l'examen  de  leurs  taureaux. 

»  Aucun  membre  du  jury  ne  peut  présenter  des 
ItttieBMS  ancoMoiira. 

»  Le  registre  d'inscrir^inn  Mtirp.itu  indi- 
quera leur  Age  et  leur  sigoaleoient,  et  meotion- 
■en,  CB  mène  tenpi,  la  décItioQ  priée  à  Umr 
fgard  par  le  Jury  d'examen. 

»  Ce  regi>tie,  de  même  que  les  procès-verbaux 
du  Jury,  resteront  déposés  aux  archives  de  la  com- 
miesioa  d*A9rleiiftiife,  qvt  en  traDUttettra  toatc^ 
iWi  copie  A  ITadminisiration  provinciale. 

»  Art.  H.  La  liste  dcn  laorfint  pr»'«pnt<N 
Texpertise  sera  insérée  au  Mémorial  adminis- 
tntffH  pehliée,  en  entre,  par  vêle  d*aflcliea  et 
de  piihiicaiion,daiiito«ieftleiTHIeieteoflinuiiiei 
de  la  province. 

•  Art.  13.  Seront  seuls  admis  au  service  de  la 
noiile,  iee  tavreaux  «n-deaMia  de  qulnse  noia, 
qni  «^ront  en  parfaite  sarié.  «ani  défaiift,  vices 
ou  infirmités,  et  sons  loua  les  rapports  propre*  A 
petfaeilonner  Pespèee. 

■  Le  membre  de  la  commissiea  d*agricnllure 
dti  district  agricole,  d'accord  avec  le  médecin  vé- 
térinaire du  ressort,  pourra  autoriser  proviaoire- 
mesl  l*eiDpIol«  pour  la  nente,  dee  laoreaaic  qvl 
n^araient  pas  TAge  de  qotnie  noie»  à  l^ép<>*|M  de 
la  dernière  expertise. 

•  Art.  13.  Tous  le»  ans,  immédiatement  après 
rexpertlae^  il  sera  dAeerfté,  dant  chaque  diviriet 
agricole  non  divisé,  deux  primes  aux  proprif^taires 
dea  deux  Caureaas  réunissant  le  plus  de  capa- 
«IMe  poorfaméliorailon  de  la  race. 

»  La  première  prhM  eeta  de  80  fraaca,  et  la 
aeconde  de  40  francs. 

»  Les  taureaux  n'ayant  obtenu  que  la  deuxième 
prime  de  19  f^ane»  iionrroBt  eeneeurir  plot  tant 
pour  la  première  prime.  S'ils  la  remporlenl,  les 
propriétaires  n'awonl  droit  qu'A  on  ittppléineQt 
de  40  francs. 

•  Art.  14.  Eo  eat  dedirieioD  eo  demi  •ediona 
d'un  district  agricole,  il  sera  décern'^,  dans 
chaque  section  de  district,  deui  prime»  «'élevant 
ensemble  à  75  iraiics. 

•  La  première  prime  tera  de  dnqvaDle  franea 
et  la  scconrlc  de  25  franr*. 

•  Les  taureaux  a'ayant  obtenu  que  la  deuxième 
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prime,  dans  une  section  de  district,  pourront 
aussi  coocoorir  ploe  tard  pour  la  première  prioie. 
8*11*  la  remportent,  Iee  propriétaire*  n*aiiroal 
droit  qu'à  un  supplémerl  dr  ringi-cînq  francs. 
La  première  prime,  soit  de  80  fk'ancs,  soit  de 
M  francs,  ne  pourra  être  ddeemdé  plot  d^nt 
foie  an  mAme  taureau. 

•  Le  concours  n'aura  lieu  quitta  daatm* 
reaux  nés  et  élevés  dans  le  paya. 

>  Me  pourront  prendre  part  an  eooennm  lit 
taureaux  non  employés  è  la  lalllia  dea  radea  00 
des  génisses  du  public. 

•  Le*  noms  des  propriétaires  des  taureaux  pri« 
mAa,  et  le  atgoalemenl  de  ce*  dernière,  lerenl  p«- 
hViis  par  la  voie  du  Mémorial  administratif, 
et  de»  journaux  de  la  province  les  plus  répandus. 

»  Art.  15.  Le  Jury  d'expertise  pourra  déclarer 
qn*il  a  pa*  lieu  d*a<Qnfer  rtane  on  l*airtro  dea 
primes  susmentionnées,  <*'if  in^r  qy^MOO  lav* 
reau  ne  rdunit  Tes  qualili^s  requises. 

B  Art.  16.  Les  propriétaires  qui  voudront  pren- 
dra pari  an  concoure  derront  JoailSer,  par  nn 

ccrtîBoat  de  l'atitorili*  commuiMlf  du  lieu  de  leur 
domicile,  que  les  taureaux  qu'ils  présentent  lear' 
appartiennent  et  sont  nés  dans  le  pays. 

»  Aucun  taureau  ne  sera  admis  an  cooconra 
?'il  n',1  été  approuvé  |>:ir  fe  jnry  dVxpertise. 

•  Art.  17.  Les  taureaux  primés  devront  être 
conserrAa  et  employé*  A  la  monte,  an  moins  pen- 
dant un  an  aprie  la  date  du  concours.  Les  pro- 
priétaires ne  pourront  s'en  défaire,  dans  le  cours 
de  l'année,  que  sur  l'autorisation  de  la  députa- 
tlon  tiermaoente  du  coneeil  prorinclal,  loo»  peina 
de  perdre  leur  droit  i  la  primo. 

•  Art.  18.  11  ne  pourra  être  exigé  au  delA  de 
trotte  centime*  par  «aiilie.  Toutes  ke  foi*  que 
le  cas  y  échoit,  la  «alHiè  pourra  être  redemandée 
sans  autre  rétribution  nouvelle  que  edie  |la 
vingt  ccnlime»  par  chaque  reprise. 

»  l.c»  disposilions  de  ce  dernier  paragraphe  ne 
sont  pas  applicableaanx  taureaux  de  race  étran- 
gère et  dtatingnéo,  pour  loeqnele  dee  meanraa  . 
epédales  pourront  être  prises. 

Art.  19.  Les  détenteurs  de  taureaux  ne  pcQ* 
vent  admettre  A  la  saillie  des  vaches  ou  des  gé- 
nliere  atloloios  de  dUhate  tranemiisilHee  par 

voie  d'hérédité. 

a  Ils  no  pourront  admettre  à  la  saillie  des  gé- 
nlêtfi,  de  moins  d*un  an  et  demi.  En  ce*  do 
doute  sur  l'état  sanitaire,  il  devra  être  produit  un 
certiflcal  d'un  m(<ftrcin  v^lf'rinnirp  diplôm**,  con- 
statant que  la  vache  ou  la  génisse  est  saine  et 
propra  A  la  reproduction. 

•  Art.  90.  Lee  détooteursdo  tanraani  ne  poa^• 
rnnt  f.iirf*  cm  ini^^rr  saillir,  loin^*lli  aerani 
atteints  de  maladies  héréditaires. 
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»  AU  11.  fvmOÊA  4ln  punit  d'une  mentte 
4$  cinq  à  quinnilranci  i 

»  !•  Tout  détenteur  qui  aur«  fait  ou  laitié  ler^ 
Tir  4  ia  OM>pie  un  Uiure»u  r^arai4,  ajourné,  qu 
n^rani  pw  étf  rtpNMni^  à  la  dnndiit  imiM 
annuelle  du  jury  d'exparUie  ; 

•  So  Tehii  qrii  aura  présenté  concourt  un 
taureau  afaot  précédeoiffleui  oJauau  I4  pre- 
BièM  prime; 

>  So  Ceux  qui  seront  tmnrii  m  ciHiM»f6Sli4Mi 
jipxart.  l,S,18«t90.  . 

•  Art.  si.  Les  eoniraventioni  aerooi  contia- 
tlatpar  ttwa  oa«i«n  «lo  pollen  «1  aymu  data 

force  puîîliqiîc.  !.es  procès-verhaiix ,  f  n  duefbme, 
«•rooi  affirmés  «l«o«  1m  quaraoïe-huil  lieurea, 
«ftTiQf  l«  iule  de  paix  du  canton,  ou  le  Iwurg- 
qmtre  du  lieu  de  la  contravention.  Après  celte 
affirmation,  les procrs- verbaux  seront  immédia- 
ten^eni  iramnii  au  ministère  public  prêt  tri* 
tanal  eonpétam. 

>  Ce  magistrat  informera  M.  le  gouTe^MUr  da 
la  province  des  jugement?  iDtprvpnu*. 

•  Les  amendes  que  les  tribunaux  prononce- 
H»t,  iapont  teeoHTréei  comna  an  matière  de 
simple  poUce,  et  le  produit  en  «era  vt-r^é  dans  la 
caisse  de  la  province,  pour  éire  employé  ejtcluti- 
?ement  en  faveur  de  Tagriculture. 

»  Cependant,  un  tiers  de  ramanda  paorr*  être 
aitribuépar  la  drpiitiiton  r^rmaQe|)|aj^fia|i4<nl 
aura  oopsiaté  la  coolraveoiion. 

a  La  BMilmma  4a  l*amaode  para  «Htjoan  prp- 
nooeé,  aa  aaa  <la  récidive. 

»  Il  jr  ami  récidive  lorsqu'une  première  con- 
travettlioo  aura  ùié  prononcée  contre  le  cootra- 
fannt,  daaa  lat  daam  maie  préeMaala,  penr 

Canlraventinn  ail  pr/seal  règlement. 

•  Art.  3S.  Il  sera  décerné  annuellement,  dans 
cbaque  dUtrici  agricole,  deux  primes  aux  pro-^ 
priétalTM  in  4am  aaaillattraa  paaieiae,  séai  dau* 
le  payi,  Sç^m  de  quinze  mois  au  moin" 

•  La  première  de  cas  primea  sera  d«  30  fraaoi, 
al  la  daatlima  dalt  IraMa. 

m  Pour  les  districts  agricoles  diviatfa  an  dan 
sections,  II  sera  décerné,  dan?  chaque  section, 
iioa  preqMère  prime  de  vingt-cinq  francs,  et  une 
dapiUma  prfo»  da  ^nlaaa  fraaca. 

•  Le  Jary  d'expertise  aura  la  faculté  de  déclarer 
qu'il  n'y  a  pa»  lieu  d'adjuçer  l'une  ou  l'autre  des- 

,  dites  primes,  s'il  trouve  qu'aucune  génisse  ne 
pinril  lae  fnaUiii  paiiiriMi. 

•  La  déciaîon  du  Jury  est  uns  appel. 

»  Art.  94.  l  a  réunion  dei  Béniisc»  anra  lieu 
du  lô  août  au  lô  septembre,  au  cbet-lieu  de 
^qua  diairiet  afrieaia,  an  de  chaïf «a  teetioa  de 
district  agricole,  aux  jours  et  beurf  s  nx.  r  pir 
|ê  d4puuii<in  permanente.  Ella  sera  auuoucée 
aaaBatlaiiditèrari.». 


•  Art.  iS.  Une  allocation  ipéoiale  sera  portée, 
ainfaa  amiéa,  a«  budial  da  la  pfOflnaa  pour  lei 
primes  et  les  frais  qui  laioDii  pafat  par  Miladi 

présent  règlement. 

•  Art.  B6.  Les  frala  de  roula  et  da  «éjaar  des 

membres  du  Jury  d^perliie  seront  |»ayés  sur 
le»  fond»  de  la  provln(Hî  ;  ils  seront  calculés  à 
raison  de  deux  francs  par  demi  -  myriamètre 
MM  kaaUaa  al  da  bail  franae  da  e4ia«r. 

•  Les  frais  de  voyage  du  médecin  vétérinaire 
du  gouvernement  et  du  secrétaire  de  ta  commis- 
sion d'agriculture  »«roni  i>ayés  sur  les  foiuls  da 
l*ttat,  d*apràa  laa  tarill  an  neapa. 

«•  Ar  t.  -27  I.rt  ift  |>utation  permanente  est  aolO- 
riiée  à  suspendre,  pendant  un  laps  de  temps  i 
détarmioer  par  alla,  ta  miea  an  vigaaua  da  pid^ 
Knl  règlement  dans  Tes  localités  qui  se  trouratt 
dans  rtmpossibilité  d  Vt^  remplir,  paw  la  lia- 
ment,  cortaiaaa  prescriptions. 

e'Art.  11.  Matra  dépaUHaa  pataMaentoi  la 
aammission  provinciale  d'agricultui'e,  les  coai- 
miisaire»  it'arrondistement,  les  adnimi'itiations 
iocalits,  les  gardes  cbampélres,  la  gcniiarmcrie 
■atiaaaia  al  tau*  afenia  de  la  fnraa  pubUfiM  aaal 
chargés  de  icnir  ta  m  un  ,i  Pc  x  i-ulion  du  présent 
règlement,  c|ui  sera  soumis  a  la  «anction  du  roi, 
conformément  à  l'art.  86  de  la  loi  provinciale. 

•  «and^laHJoiUaltSM. 

•  La  prdaldent  (slpiéMIaaBiii. 

»  Far  ordonnance  : 

•  F.e  greffier  ,  -u^né'  Mo?îTRG?ir.  » 

Vu  les  art.  8S  et  ^  de  la  loi  provinciale  j 
Sur  la  rapport  da  notre  otniiira  da  rintf- 
rieur, 

Noos  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  I**.  Le  règlement  ci-dessus  est  api»rouvé. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  l'mlérieur  (M.  le 
aamta  da  Thaiig)  apt  alurfi  da  |*a«deaâiao  du 
pf4aapt  arrêté. 


6W.  — 17  aaa«  f  PM.    JnuM  rasr«f  snrlMl- 

tant  ta  perception  d'un  droit  de  péage  tur 
te  chemin  ensablé  tur  le  territoire  des  corn- 
munes  de  smxvekemkerke  et  de  Caet- 
lurà^t  praviftoê  éê  la  i!ltfliMli«  OMMaitf«l». 
(piairil.d«ttaa«liaii.) 

Léapaid,  aie.  Vo  la  déllbératioo,  -an  dala  da 

9  juin  1845,  par  lai|ue1Ie  la  commission  adminis- 
trative du  chemin  \icinal  cnsaLIi-,  qui  rc!ie  la 
route  de  Fervyse  à  Ui&mude,  a  celte  de  àper^ 
flBaillaàFuriiai,aiirlatarritoiia  daa  «ammaBat 
de  Sluyvek'jnskerke  et  de  Caeskerke,  «ollicile  U 
concession  d'un  péage  égal  ^  |a  moitié  4a  droit 
da  iMurrière  daa  grandes  roalea  ; 
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VplepUo  dudit  dMnMo,  iodlqoaot  l'em^iiace- 
muA  proposé  poarlM  iNmam  de  pcfceptioa; 

Vu  les  certiflcati  cODsUtant  raccômpliaacmcût 
des  formalités  prescrites  par  noire  arrêté  du 
$6  juillet  1632,  dauQ  \ù»  çomipuQe»  do  Stune* 
knMkcrfce,  il«  C«««ker](t,  d»  UmpenlaM,  d» 

Pcrvysc,  d'Oo^'kcrke  et  de  Keyem; 

Vu  iei  délibéraliooi  des  cooseils  des  cto^  pre- 
mières communes,  faforaMes  à  la  demanda; 

Vu  1m  (dMervatiooi  «onsigpées  dans  la  déliM- 

raliAP  <ii<  eonïcll  cotnmunnl  de  Kejem; 

CoDsidérant  que  ifs  plut»  grands  dCgàls  qu'é- 
prouve le  chemin  dont  il  l'agit,  soot  causés  par 
jcs  exploitaiioDS  de  tourbières,  et  que  !es  pro- 
priétaires de  ces  exploitatioos  ont  refusé  de  con- 
tribuer, par  des  subventions  spéciales  à  Teolre- 
tien  da  cette  eommuideatiOD  ; 

Vu  l'avis  de  la  députalion  permnnrntc  du  con- 
}(>i!  provincial  de  la  Flaudre  occidentale,  con- 
signé dans  la  lettre  du  gouverneur  de  cette  pro- 
Ttnee,  en  date  du  tS  mars  IMS ,  i*  dtviMOii, 

Vu  Tart.  23  de  la  loi  du  tO  avril  lâ41^  sur  les 
cbemta*  vlainanx; 

Sur  la  prapaailion  da  aatra  mlniilinda  niitf- 
flaiir, 

Noiis  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art,  hs  comratîsion  afiministrative  du 
«bemin  cn&ablé  désigne  ci-iieasus,  est  autorisée 
i  pareefoir,  pendant  dli  annéai  aanidantifnf,  à 
partir  d'une  époque  à  fixer  par  disposition  rai 
Dijtérielle,  un  droit  de  péage  égal  à  la  moitié  du 
droit  de  barrière  des  grande*  routea. 

l»  pafceptieii  a«ra  Uenanx  danaee  al  eondl* 
tiops  ci-après,  savoir  : 

1<>  La  fraciioi!  d'tin  demi-centime,  résultant  de 
la  division  des  ooini)re«  fractioouairesdu  («rit  en 
rignanr  ani  barrlèrea  daa  ifandaa  mute»»  aaia 
abandonnée  au  profit  du  roulage  ; 

S«  Il  sera  établi  deux  bureaux  de  perception, 
aux  endroits  indiqués  au  plap  ci-anoexé,  visé  par 
naift  ninialie  de  rinlManr; 

89  Un  polc.iu,  sur  lequel  tarif  du  droit  devra 
être  affiché,  sera  constamment  placé  auprès  de 
chaque  bpreau  ; 

4«  Le*  tUÊUfllM»  du  droit  seront  le»  mômes 
que  celles  qui  sont  en  Ylgiwttr  aul  barrière*  des 
grandes  roules; 

5s  Le  produit  du  péage  Mra  «uliiiireiMn|  i^ 
Md  à  ronireiiao  e|  à  randUorallon  dn  diaoïln 
dont  il  s'agit  ; 

6o  Les  travaux  auront  lieu  par  adiiuUcatipn 
publique; 

f«La  perception  du  droit  sera  adjugée  publi- 
quen^ent,  chaque  année,  par  latMin*  4e  la  coffi- 
mission  administrative. 


Le  cahier  des  charges  et  le  procès-verbal  d*adi- 
Jndicatlon,  tant  4e  la  perception  du  droit  que  de» 
travaux  à  exécuter,  sueront  Eoumi*  àl*a|ipfObat^4P 
de  la  députalion  permanente  j 

8*  Un  compte  exaçl  et  ddlailU  du  pfodult  4a 
la  taxe  et  des  dépeoaes,  fera  tenu  par  la  coiçmlti- 
•ion  ndMini-tratîvc,  «  t  transmis  innii»'Uement , 
avec  les  pié<^  ^  l'api>u|}  ^  ^  députalion  perma- 
nente ;  ^ 

9»  Si,  par  la  suite,  une  roule  élalt  H^hVie  sur 
le  territoire  des  communes  traversées  par  le 
chemin  en  quesliQo,  le  péage  qui  fait  l'objet  du 
prêeent  arrêté  vleodtaità  ceeaar,  tan»  iadan|nl|ê, 
sur  la  partit  du  cbenilii4|tti  lemU  loear^iorda à 
la  nouvelle  route. 

Art.  S.  Notre  miuUtre  da  rfnlérteui  (M.  la 
cmnte  de  Theug)  «M  ehaifé  da  l*ax4ciilioa  dn 
prdiant  arNtd. 


639.— 17  AOn  tM6. —jinèté  ro/ai  approuvcuit 
Ut  moUflMakm  au  rèitamm  é§  la  jmhh 

v'mce  d'Anvers  tur  les  chemlm^ 
(Hoaàl.  du  16  aeptemhre  1846.) 


liéopold.'ete.  Ta  une  dêUbéraHon  dn 

provincial  d'Anvers,  en  «laie  du  91  juillet  1818, 
ayant  pmir  ohj»  t  d'apporter  quelques  modihca- 
iious  au  règleuienl  si^r  les  chemins  Viduaux,  ap- 
proofé  par  naira  arrêté  du  7  «optembre  1843  ; 

Vu  Tan.  39  de  la  loi  du  10  avril  tSM  at  Vf^ 
lide  86  de  la  loi  du  36  avril  ^§36$ 
8ar  1«  tappart  da  notre  ninialfa  da  linf»- 


Nam  twm  >ndlé  et  acfdtoni  t 

Art.  1«.  La  délibératiou  susdite  du  conseil  pro- 
vincial d'Anvers  est  approuvée,  telle  qu'elle  se 
trouvai  ci-annexée. 

Art.  9.  Notre  ministre  da  nntêrteMr  (K.  la 
comte  de  Theni)  est  obargé  da  l*aiéenUon  dn 
présent  arrêté. 

Le  oonieU  prorlnelal. 

Vu  lap  art.  87,  SB  et  39  de  la  loi  du  10  avril 

1841  et  l'art.  Sri  de  la  loi  provinciale  ; 

Vu  le  règlement  sur  le*  chemins  vicinaux,  ar- 
rêté le  38  juiUet  1648  et  approuvé  par  le  roi,  la 
7  Mptembre  suivant  : 

Ton-'iilérani  que  Texpérience  a  démontré  que 
ce  règlemeot  est  susceptible  de  qt^elqiies  modtâ- 
cations,  noUmnant  «|i  ce  qui  copcama  16  fwma- 
tlan  4a*  iMai  at  la  racouvremeot  4e*  itenUpia* 
spéciaux; 

Voulant  faire  droit  aux  réclamations  qui  se 
aont  éiavéai  M«  ce  rapport* 
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Arrête  : 

Art.  L^arl.  14  du  rè^lemeol  précité,  por- 
IMH  :  •  L*ntrail  du  réiecoiicefMM  Im  eeDlImM 
addilioQoelt  sera  adr^'té  pnr  la  tlp'ptit.ition  m 
direclenr  de»  cootribuiions  de  la  province,  afin 
dt  ««oonrremeiit  •  «et  niBKlâ«é  p»  la  dUpoti- 
Uon  luivante  : 

l:^  flf^VulAtiOD  permaoeole,  après  avoir  eo- 
leodu  lea  adoiioitiraUons  inléreaséet,  fera  coo- 
Dtttre  M  dlrecMar  dn  coatribatlooi,  1«  nombre 
ou  leoionlantdetceolifDes  spé  Im  \  à  percevoir, 
dan» chaque  commiine,coofoimémeolirarl.t4| 
S  4,  de  la  loi  du  10  avril  1841 . 

€«•  ceaUnet  taponl  rcporlét  •(  recourrét  al- 
rouUaoémeot  avec  les  etoUmat  ordioairai  «iCri" 
buéi  aux  comrouoef. 

An.  9.  Le  modèle  do  S  d*extrail  de  rôle  ao- 
naii  an  prédit  règlamaot  cat  eaoMéré  eonaM 
non  avenu. 

Les  volume»  10,  tl,  19  et  13  da  réle  (énéral 
BodMcnal,  an  fiaa  d*oA>lr  la  délait dat  cantJnat 
A  .lMTar  par  chaque  contribuable,  pNaanleronl, 
en  une  teule  ligue,  le  chiffh!  total  du  produit  da 
ce»  centimes  pour  toute  la  oommuoe.  * 

Art,  S.  Le  présent  arrêté  sera  sounla  A  rappro- 
iMtioi  du  roi. 

Aafan,  la  »4  Juillet  1846. 

Le  président, 
(Signé)  t.  A.  Vuaaana. 
Par  ardoMMuiaa  : 
Le  greffier  proriocia], 
(Signé)  B.  OB  CoTPBa. 

Approuvé  pour  être  anoeié  A  notre  arrêté  du 

17  août  ma. 


640.  —  17  AOOT  1846.  —  jtttétéê  rourmUB  qui 

accordent  : 

Au  sieur  Debeaune  {VMc)f  domicilié  à 
Jemmapeê  fVarlmnrf  ),  an»  ArMWf  depnfw 

tionnemcnf,  de  quatorze  nnn^et  et  huit 
mois,  pour  un  perfectionnement  à  l'appa' 
reil  dit:  AccéUrateur  refroldIuêMrpwr 
tê*  mûtOttu  è  matière  le  blé^  é4fà  krtiMé 
en  sa  faveur  fe  18  avril  1846  ; 

Uu  sieur  Armengaud  {J.  £.},  domicilié  à 
Bruxelles,  placé  dm  QrandSttblùM,  si*  M, 
chez  le  sieur  Stoclet,  son  mandataire*  um 
brevet  d*  importât  Ion,  de  dix  aunZ-es,  pour 
das  maeklnet  propres  a  moutcr  et  à  rebât- 
ira lés  brkfuet^  machinés  brevetée*  an 
France,  pour  quinze  ai, s.  en  faveur  du 
-  sieur  Legros,  te  S  nmtrmbre  1845  et  le 
16  ftvrler  1846  \ 


Au  sieur  Biches  {François),  domicilié  à 
BruxaUea,  rua  de»  ahiméettoi,  n»  7,  cka» 
ia  shur Pinson,  son  mandatalra, un  èrauat 

d'Importation,  de  treize  années,  pour  un 
appareil  ^e  distillation,  breveté  en  sa  fa- 
vean*,  mi  Angiaterre^  peur  çuatene  ona, 
enyN/nl846; 

-tu  sieur  Grossetin  {Antoine",  mécani- 
cien, domicilié  à  F'erviers,  chez  te  sieur 
0,  J.  laourêuxt  négœUmt^  tan  manâm' 
taire,  un  brevet  d'Importation,  de  treize 
années,  pour  une  machine  A  fouler  les 
draps,  brevetée  d'invention,  en  France^ 
pùurçuInMemUf  anaafmmtr,  ia  5  févriar 
1S45s 

Les  titulaire»  de»  deux  derniers  brevets  lonl 
tenus  d'autoriser  les  industriel»  du  pays.  A  coo- 
alralre  et  è  employer,  ponr  leur  propre  compta, 

la  marliioe  et  l'appareil  dont  il  *'agit.  Ils  auront 
droit  de  ce  chef  à  une  indemnité  A  réfler  A 
l*amiable  ou  i  fixer  par  arbitrage. 

U»  arrêté  myol  da  ia  mêaie  data  raiffia 

ia  eoêêlon  faite  parle  sieur  Cal  lieux  ;  ^.  S.\t 
représenté  par  !e  sieur  Cherequefosse, 
notaire  à  J'ournajr,  à  mademoiselle  Del- 
maHa  {ttptnél,  rantlèra  è  Tourtutr^  «Cm 

hrrvet  d'importalh7i  dr  dix  années,  qu'il 
a  obtenu  le  S  Juin  dernier,  pour  une  ma- 
china â  donner  aux  étoffes  dégraissée»  dot 
aauiaure  at  des  nuances  variées  en  ligne» 
droites  ai  anduiéa»,  {  Nonit.  dn  S8  aoAl 
1846.) 


641 .  —  18  AOCT  1846.  —  Arrêté  royal  approu- 
vant les  statuts  modifias  de  la  société  ano- 
nymedes  laminoirs, etc.,  de  la  Providence. 
(lfooll.dni6aaAl1i46.) 

LL'o)>old,  etc.  Vu  l'expédition  cl  aonexéc  d'un 
acte  public,  reçu  le  3  août  1846,  par  M«C.  J.  Del- 
brajèra,  notaire  A  Cbarlaroytaeië  renfiarnaDt  tas 
statut»  modifias  île  la  société  anonyme  dite  t/**/ /n- 
mlnolrs,hauts  fourneaux,  forges,  fonderie* 
at  usine*  da  ta  Frovidenee,  stainls  pour  lea- 
quels  on  demanda  notre  approbation  ; 

Revu  les  si.niils  |irtraitifs  de  ta  société,  tel» 
qu'iU  ont  été  approuvés  par  notre  arrêté  dn 
11  Jnln  18S6,  let|itel  a  antorlaé  PétabHaaeiMnl 
da  ladite  aooiété,  et  tels  qallaoot  été  osodifiés 
par  acte  approuvé  par  notre  arrêté  dn  7  dé- 
cembre 1638  'f 

Vu  les  artielea  99  et  avtvanta  dn  Coda  de  onm- 

Sur  le  rapport  de  notre  miniatre  des  aflUraa 
étrangères,  ' 


Digitized  by  Google 


RÈGNE  DE  LËOPOLO  I*'.  —  AN  1846,  N«  641. 


531 


Noat  «TOIT!  srr^ld  et  arré(an»  : 

Art.  1*r.  Lei  «latuit  modiliét  de  la  société 
anonyme  dite  de*  laminoirs,  hauts  fourneaux^ 
AwyM,  ftmdeHet  et  usines  de  la  Provléencê 
sont  appronvf^',  ir>!<  rprii!!  réiollcnt 4a  l*acle pu- 
blic du  3  août  1846,  (irOcité. 

Art.  1.  La  préteate  approbation  «tt  accordée 
■ant  préSJudicc  (les  droils  des  tiers;  nous  nous 
r^serrons  de  retirer  celle  api'roîvnion  ain»t  (|ue 
les  autorisation  6t  approbaiiou  do»ii<'es  |>ar  nos 
arréléa  dn  11  Jntn  cl  7  décainlMW  ltn«  an  eai 
de  YiolaiioB  oa  de  noiMsdaitioii  dei  tlalala  de 
la  société. 

Notre  ministre  des  affa  ires  étrangères  (M .  A .  De- 

cliaaipe)  att  cbaffé  de  l*eiécatioD  du  présent 
arrêté. 

sociliTiS  anokhis 

Des  laminoirs,  hauts  fourneaux,  forges,  fott' 
deries  et  usines  de  la  providence,  à  Mar- 
chiennes-au-Pont. 

Ccjourd^buî,  3  août  1846. 

Pari-devaiit  nfiallre  Glénmil'jMef b  Delbniyire, 

notaire,  résidant  en  la  ville  de  Charteroy,  cheF- 
lieu  du  troisième  arrondissement  de  la  (irovince 
de  Hainaut,  et  en  présence  des  témoins  ci-après 


Furent  préspnti.  (Suivent  les  noms.) 

Lesquels,  réunis  enjissemblée  générale  et  ex- 
traordinaire de  la  société  anonjme  des  lami' 
mùhitt  kmsU  /burmentXj  A»fy««*  pmdêrtêêH 
fts}rtrs  rlp  fn  Prf>f?VprTrp,  convo(jii(îeen  la  forme 
voulue  par  les  statuts  et  par  circulaires  adressées 
à  tout  let  acUonnalrat  ton  dm,  ont  entendu  la 
rapport  de  M.  le  président  du  comeil  qui  a  dit  : 

La  société  a  orM'in.'iirf  ment  constituée  an 
capital  de  un  million  cinq  cent  mille  francs,  par 
acte  dtt  ooCAlré  Delbrvyère,  à  Charleroy,  dn 
Tingt  et  un  février  dix-bnit  cent  trente-huit,  et 
ses  statuts  approuvt^s  par  arrêté  royal  du  onze 
iuin,  même  ann<:'c,  avec  quelques  motliftcations 
Iniéréet  en  l^aete  dn  néflM  notaire  dn  qnatffo 
mal  précédent. 

L*ol>jet  de  l'association  n'était  alors  que  i*ex- 
pioitation  d'un  laminoir  ^vec  fonderie  et  chau» 
dronoerle,  mais  il  était  préTO  par  l*aritcle  tnrfa 
Ars  Matuts  que  le  capital  ])ourrait  être  majoré 
dans  le  cas  oii  Paasemblée  générale  décidAt  qu'il 
serait  annexé  A  PélaUlaieaient  dea  banla  foor* 
ncanv  et  antrea  ttilnea. 

Dès  le  quatre  octobre  de  la  même  ann»«e,  l'as- 
semblée générale  résolut  l'acquisition  d'un  haut 
(barnean  au  boit  qui  était  A  leiNfre  en  ta  com- 
OMiae  de  Cooillei  ;  i  cet  effet  elle  fut  autorisée, 
par  arrêté  royal  du  sept  décembre,  A  oaiorcff 


son  capital  de  quatre  cent  ffiiUe  francii  ce  epX 

fut  exécuté. 
En  dlx-holt  oeni  qoeranle  et  an,  la  eedété, 

Tonlant  produire  par  elle-même  la  fonte  au  coke 
nécessaire  à  sa  consommation,  résolut,  dans  son 
assemblée  générale  du  vingt-sept  avril,  la  con- 
itroetion  d>n  bant  Ibnrmao  au  coke;  pour  en 
couvrir  îa  dispense,  elle  auton^i  ?nn  mn'eil  dVtii 
mini<iiratioa  à  émettre  les  deux  cent  onze  actions 
qui  restaient  en  caisse,  et,  en  cas  de  difficulté 
de  plaeenent  dana  ce  nomeoi  où  lot  aetloot  la- 
dusirieltes  avaient  perdu  faveur,  elle  l'autorisa  A 
ompraDler  jusqu'à  concurrence  de  cette  somme. 

te  baut  fy>arnean  au  eoke  fbt  cootlruit,  et,  un 
au  après,  il  était  en  pleine  activité. 

En  dix-huit  cent  quarante-trois,  la  France 
ayant  décrété  la  coostructioo  de  ses  grandet 
lisms  de  cbemhi  de  fer,  le  atomeat  parut  ftmi> 
rable  pour  créer,  sur  son  territoire,  un  laminoir 
semblable  à  celui  de  Marchieones,  principale- 
ment pour  la  fabrication  des  rails  et  des  tôles. 

Dant  ton  aetenblée  générale  da  douze  Jatn 
rltT-tiTiit  reûi  qiiarante-trots.  cette  constrociion 
fut  ré!«oltie  A  l'unanimité,  et  let  actionnaires 
t^engagèreot  I  laitter  I  la  cataie  lai  hitététa  ai 
dividendes  pour  en  coufrtr  la  dépento;  Tadinl* 
nistration  était  d'ailleurs  autorisée  à  user  de 
crédit  et  à  emprunter  s'il  était  nécessaire. 

La  ooninraoe  d*Hantniont,  prêt  Hanbeoge,  fbt 
choisie  pour  le  siège  de  ce  nouvel  éiabtitienent, 
et  il  fut  a<(sls  sur  les  bords  de  la  Sambre  potir  fa- 
ciliter le  transport  des  foules  et  cbarbuns  venant 
de  la  Belgique. 

Lorsque  cette  rinnvr  Un  n^ncfuten  activité,  la 
société  reconnut  bientôt  l'avantage  qu'il  y  aurait 
de  fabriquer  une  partie  de  ta  fOnte  en  France, 
pour  économiser  les  droits  d'entrée.  La  proposi» 
tion  en  fut  faite  dans  l'assemfVf^p  c xtraurdinalre 
du  trois  juin  dix-bult  ceol  quarante-cinq  et  elle 
IM  Immédtaiemeoi  appronTée. 

Sa  coottruction  est  aujourd'hui  acbevée  et  on 
n'attend  yhx",  que  rantofitation  royale  pour  le 
mettre  à  feu. 

Tonte  cette  dépento,  qui  a  plut  que  doublé  . 
rimporlancc  de»  établissements  de  la  société,  a 
été  couverte  au  moyen  des  produits  laissé»  A  la 
caisse  par  les  actionnaires. 

Cet  produite  t*éléveot  A  la  tomae  de  tept  eaot 
quatrc-vinfTt-htiit  mille  cent  vinfjt-quatre  f^anet 
sept  centimes,  et  sont  proveous  comme  suit  : 

Fonde  de  rétenre  do  Tannée  dht-huU  cent 
trenteHoeur,  don  unie  neuf  «enl  cinquante  et 
lin  frinr*  cinquante-quatre  centimes; 

Fonds  de  rései  ve  de  l'année  dix-buit  cent 
quarante,  deui  cent  qoatre-Tlngt-deox  franet 
quarante-huit  centimes  ; 

Fonda  de  réterve  de  l'année  dii-buit  cent 
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quarante  et  uo«  viRgl-quatre  mille  Mix«  franci 
»oix«nte-six  cenUmei; 

Fonds  do  réserve  de  l'annrfe  dil-buil  cent 
quaranie-deux,  quai-^ole-quair^  raille  sis  «sol 
qu\uM9  ^tm  4^«tr«»Tlngi•lrlll«  ccfitliiie»  ; 

Foods  de  réserve  de  raoDée  d\x  huit  ceot 
qiinrintr  trois  ceot  Cinquante «UlAiiXMtBldiK- 
»e()i  fr^Qcs  ua  ceotimei 

fonfN  40  Naarve  4«  rannit  dti-lnill  ceot 
fluaraïUe-quaire,  cent  (luatie-vingl-neuf  Diille 
six  ce  m  qiiatrarviagi-c(Rq  fr^ca  qy#r4at<?iiJ( 
ceniifues; 

Folula  de  r#i«n«      Vaunde  div.'bidc  ecnt 

qitnrrttiie-cinq,  Iroi»  cent  Soix.it  te  et  «juinzo  mille 
neuf  cent  ciaquaote>ciDq  rrapv's  peut  c(} pli picsj 
U»  emprunt»  fiMi  ^iriocipalemen^  pQUf  four- 
nir «u  fonds  de  rouleneni  que  adUnflalt  PtU$, 
extension ,  ^*élè>  ent  à  jopr  C(«|0|lH«l|S|||tê 
et  dix  mille  francs. 


lion  de  deux  milie  ceul  actioas  nouvelles  de 
Mille  ftwei  clM«ine«  twf  I  dd<«nniMr  l*|po* 

que,  le  mode  et  les  conditions  de  leur  émission. 

$ur  fxpoirf,  rassemblée,  après  en  avdîr 
mûrement  déilMré,  a  décidé  i  ruoanimité  dea 
suffrages  : 

î»  Que  le  capital  striai  «rrait  majoré  et  porté 

^  |a  somme  de  quatre  miiiiop*  de  frappa*  qn*4 
ert  effet  dans  mille  eeol  aclloo»  fw«f«Qai  # 

mille  Trancg  chacune  ser||«n(  cri^AI  p^t  lef 
soins  de  l'administraliuQ  ; 

S»  Que  de  ce  nomtiro,  sept  cent  quatre-vjogt- 
hnlt  actioiu  awaleot  dialribnémauxtctUmnairei 
(Jans  la  proportion  de  l'intérêt  de  chacm]  pour 
les  reinplir  des  dividendc|  qu'ils  ont  laisséi^  4  1^ 
eaiaen  pendeot  lea  aonées  de  diz-lmll  cent 
ireole-iieufàdlx-liMtleeiil  qmriBto-einq  incloa; 

3»  Que  cinq  cent  »olx,ip(e  ri  dix  actions  étant 
desjinées  à  faire  le»  fonds  nécessaires  au  rem- 


Quelque  dleqdo»  fm  inient  iM  <MlHMnwillUt  bonnement  dea  emprunta  fUta  par  ta  aodété  |i 


il  manqu*  nepcndtqt  li  Iwr  cpmpWntl»! 

choses  : 

1o  Un  aecoQd  tiâu(  lourucau  eu  Belgique  au 
flit»  de  r^iabliaMmaoi  penr  pourvoir  ottv  bev 
soins  d'une  grande  fahiicatinn  et  à  réventu^lilé 
d'une  mise  hors  feu  de  l'un  d*e|s^  lonqu^il  a'jigirfil 
de  reconstrqire  ^  m^'9<^.i 

l«  La  nonatroeilmi  df  ta  aepondn  partie  dn 
lamiuoir  de  Fr3nrr>,  conçue  dds  l'origine  et  déjà 
antprii^e  pour  doubler  la  fabriciitian  de«  li^lea 
^1  rénmlement  «e  fiait  «fe«  ftcUité  et  avan- 
tage. 

Celle  nouvelle  dépense  peut  être  évaltiie  ^ 
çinq  cçnt  mille  Mna,  ei  npus  avous  penié  que 
rdiat  dt  prospérité  de  ta  liwferie,  tant  «n  FraaM 
qu'en  Belb'iqLie,  n'a  janiai^  offert  uu  moment  pins 
propice  pour  créer  de  noiire|l#a  oçtiona  eft  WlAr 
Jprani  le  capital  social. 

Maia  emnme  Q  na  «eipU  pa»  Jneia  mm  tal 
actions  nouvelles  créées  à  la  naôme  valeur  nomi- 
nale les  anciemn:»  progussen^  di)  fond*  de 
réserve  qui  n'a  élé  dan»  {a  réa|it#  qu*|ii|  prêt 
fliit  par  tea  aettaonalrea  à  la  aociéié,  il  periit  «0 
mime  temps  créé  des  action*;  pour  un*',  «omme 
Maie  à  la  réserve,  pour  élre  distribuées  auy  «o- 
tionnalres  dan»  la  proportion  dt  lenm  InlMtit 

U  paraîtrait  également  prudent  4e  créer  an 
même  temps  des  actions  jus<ju'Â  concurrence  des 
cinq  cent  solitante  e(  dit  mill9  francs,  pour  cou- 
vrir et  rambonner  ta  itafta  epatract<«  par  ta 
apdété  et  de  majorer  encore  le  fond»  de  roule- 
ment pour  suffire  à  l'extension  des  affaires  que 
ces  nouveaux  éiablisscmeul»  vont  faire  oaUre. 

Penftinoit  de}*«tvie«Rentaiedn  eonanll  dtad- 

minîstraiion,  il  a  proposé  à  l'assembl<'c  tic  ma- 
jorer le  capital  de  la  société  et  de  le  porter  4 

qnatre  miiHens  d^  frinca,  en  ordonnant  ta  cr#a- 


des  étrangers ,  il  était  laissé  aux  soins  du  çonaell 
d'^dminislralion  «le  déterminer  l'époque  et  les 
conditions  de  leur  émission,  sans  cepcodaul  qu'il 
pniaae  lea  dmatira  aa-daaionadn  pilr,  ai  §•  ehan* 

ger  la  deslinaïinn  ; 

in  Que,  quant  aux  cinq  cents  actions  dfrstioées 
à  faire  les  fond»  nécessaire»  à  la  cootlructiAn 
d*un  wHifeau  haut  feuroaau  4  lIarehleitnaa,ot 

à  l'achèvemrnt  rln  I.t  "terandc  p.irlic  dti  faminolr 

d'Hautmonl,  elles  seront  éuiite»  immédiatement 
tfoe  tentelMa  pourair  riire  en  dawous  du  pair; 

Sfi  Quant  aux  dans  oapt  quarante-deux  action» 
restant  destinée»  à  la  majoration  du  fonds  de 
rnulfmaqt,  le  conseil  m  di»po»era  »eion  V^VW" 
mafia  et  an  Air  M  à  naanre  4n  baaain  d^ntataa 
les  fonds,  toujours  »ou»  la  mima  taatriflita^ 

jK>rtt'e  en  l'ariicle  précédent, 

knsuiie  4e  1^  résolution  qui  précède,  el  pour 
maitf*  lei  alatnta  de  ta  aecidté  «anilgnla  aat 

acte;  du  notaire  I^clbruyèrc  rirs  vingt  et  un  fé^' 
yrier  et  quaire  mai  4iK-buil  ceollrente-huit,  en 
harmonie  avec  cette  résolution,  ei  y  apporter 
le»  modification»  et  adjonctiOD»  que  rexpdrtaaao 
et  la  jurisprudence  administratives  rendent  né- 
cessaire», l'assemblée  générale  décide  qne  se» 
itaMiti  primltlla  Mf«|kl  reMidna  et  adopta  ta 
rddaolion  »uivante  : 

Art.  lei-,  La  société  est  constituée  sous  la  dé- 
nominatioo  de  ^ociélé  9mnx*tte  des  Iftmh 

fit  usines  de  la  Pravidtneet  »on  »iége  e»t  an 
lieu  de  son  éublissemenl  à  WarfhitWipm-QH- 
POBt,  à  l'endroit  dit  les  Rivage». 
Art.  9.  u  durée  de  ta  aocMlé  wt  de  trlng^ 

cinq  an?  tini  q^it  pris  cours  1p  vingt  et  no  février 
dix-huil  cent  treute-huU.  Ce  délai  pourra  être 
prorogé  dani  nne  aaaemhlée  générale  contoquéo 
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ad  hoc  H  <^e  l'ssientifnenl  des  fpoi»  quarU  au 
moins  des  porieurs  d'aclioos  émitt's  et  inoy«Q« 
nant  rtpprolMitoo  du  Bonrernenieot* 

Arl.  3.  Lç  rapital  «ocial.  nri  vQairement  (îe 
quinze  ceat  niill«  francs,  d^i  majoré  de  quatre 
e«oi  mill*  frtDOi  par  délibératitm  de  la  tociéié 
te  fuaire  oolAbra  dix-buli  aant  traoïe-biiit,  est 
porté  à  quatre  niillioni  de  fraoct,  repr^^enté 
par  quatre  mille  actiuas  de  mille  franot  ctiacuae  ; 
drna  le  Mi  «b  l*Mi0»Mte  féairato  déeldtnto 
une  oovfaU*  âHIBMQMtiMl  mH  par  émiMioa 
(l'an  ions  nouveHe*,  loil  par  emimini,  elle  De 
pourra  avoir  lieu  qu'avec  rauioritaiion  du  gou- 

Art.  4.  L*«foir  dt  la  Md4t4  m  mmhpm»  à  « 

jour  : 

)•  Du  grand  laaiuoii-  de  la  Frovideoce  bAti 
•wtrttla  iMMaPoi  fingl^Mpt  tm  eiriMt,  ame 
tons  set  aaamelfw  a(  dépeMUieta  dtai  4ilall 

suit  : 

^*  Dsax  BMcliiMi  à  f  ap«w  de  la  fiarce,  I^De 
4i  clM|ùaBle  et  Mntia  de  ^ntlfaiViiitU  dw- 

vaux] 

B.  Deux  gros  marteaux,  i^un  à  ciogier,  l'aulre 
i  èillM  teniat  «eeiei  de     pevr  Mtfeaatueeti 

C.  (Quatre  (ralot  de  laminoir,  doot  un  pour 
la  fabrication  des  tôles,  avec  tous  leurs  cylindre» 
de  differcQte«  dimeasioua  et  de  reciiauge,  et 
^olaaadlffffMte  ptiieede  ipemaii  penr  fé9  en 

D.  Une  foBderie  composée  de  deux  framU 
ceupeloU  I 

B.  \}m  iMi4a  aaartej«w  le  fpMiaOoa  d«  ta 

nétil  ; 

F,  Uo  tour  eemplet  pour  tourner  toutei  les 
piiaa»  es  Me  à  l*iMa|e  de  l^MekliliMiMt  f 

G.  Dix  foun  à  puddier  et  aepi  fMira  4  cfaâiifivr 

pour  les  tlifférents  Irains  ; 

M.  Irots  cuaiUea,  dool  deux  pour  couper  le 
t»  et  1  Wre  peur  ragm*  lea  tôle»  { 

/.  Tous  les  modèles  en  bois  déf  diMNOtet 
pièoea  qui  composent  un  laminoir; 

J.  Ces  bâtiments  qui  entourent  la  vasM  cpnt 
de  l*4tablissenteni,  savoir  :  4  Paile  genelM  uae 

maison  d'hTh:t3!i(»n  pour  l«'  prinripal  employé, 
les  bureaux  «iV£c  ap^t^rteoitint»  au-dessus  poiur  le 
logement  det  commis,  et  la  salle  pour  lea  aiseqH 
MOasdela  commission;  des  magasins  distincts 
fjour  les  tôles,  les  autri;^  fon  fahnqia-ï,  irs  ff-rs 
en  Yorges,  les  Cputei  ai  matAHUn  un  auiier 
pow  la  fabrvatipa  det  Imqeee  rdlraclairea,  a«oe 
four  pour  la  cuisson  ei  t|iiatre  Fours  à  coke  ; 

Dans  le  fond  butt  maisons  pour  le  lut^cmcni 
dai  principaux  ouvriers  et  un  emplacement  pour 
ita  outres  maisons,  avec  oa  terrain  au  face,  en 

dehors  tjf  l'établissement, destiné^  éUe  converti 
•R  jarUiftf  p^ipr  pba^HHw  de  tu*  maphOffs. 


A  Taile  droite  une  habitation  ponr  le  portier 
et  une  autre  pour  le  cuntre^maltre;  uo  magaflo 
aux  bvilea,  fraiiaea  et  aairea  oûeta  d*eotff * 

lirn  ;  nn  :Ttcli€r  de  charpentier  et  de  confection 
de  moilèlus,  un  atelier  de  maréchaux  avec  «{uatre 
forges  et  leiinnilenillOit  na  atelier  pour  la  ÇOQ- 
factieo  de»  tronssM  ;  ao  autre  pour  tarauder  lea 
vis,  soit  en  fer,  soit  en  cuivre,  avec  un  lour  pour 
les  fileter,  un  dépâi  de  modèle»  et  i|ne  écurie 
pow  lis  4  aapl  chevaui  |  If  tout  aurvoutl  ifhw 
étage  pour  le  logèrent  des  ehafh  ouf  rlera  do  ooi 
divers  atblicrs. 

Cnfiu  au  centre,  à  côté  du  lamiuuiis  un  grau4 
nugasin  pour  te  fin  métal  et  pour  lea  Ibra  en 

verges,  ei  dtnix  :)'. -'in  s  [  fnir  botlelage,  tant  <le» 
fer»  eq  verges  qui;  leuillards  î  en  dehors  de  la 
GOvr  de  rétablissement  an  terrain  propre  4  hklît 
det  hauts  fotiroaux  ou  autres  usines,  avec  on  f|- 
vage  à  la  Samiiiret  ontvé  eelnien  face  de  i«  cinir 
du  laminoir  { 

K,  Tout  le  mobllter  de  ctllé  ntine  ; 

£.  Une  partie  de  terre,  gran<le  de  cinquante 
ares  (renie  et  un  rpnliares,  siliii'c  à  Mont-sur- 
Harcbieauus,  a  i'coUroit  dit  les  Marlières,  oii 
t*exlratt  la  terre  propre  4  )a  coofeetlon  dot  bff- 
qties  réfractaires  ; 

M,  La  ^brique  de  chaudières,  située  à  la 
gauche  du  lamuoir  ot  eu  dehors  d'ioolui»  J  cajor 
pria  h4Uawnta,  eopr  optourie  do  mur*  et  |«ttf 

les  ustensiles. 

Lç  tout  tfti  que  ces  obje^  ppt  û{é  fppgrtéi  daiu 
la  toeiété  par  HH.  puittant  frèfct  cl  fmf  ot 

Thomas  Bonehill ,  avec  les  améHOfoUOM  et  adr* 

jonctions  qui  y  on'  «'■!»'  fai'.cs  ; 

So  D'uo  t^iit  fouratjau  au  bois  situé  à  CouiHet, 
avec  forgea,  A»nder|e,  bocard ,  martinet t  mal- 
sous  rectorales,  «^'langy,  courut  el  j.irilin.lc  tout 
d'une  étendue  de  trois  hectares  sei|e  aras  qiMltr^ 
viugl>quaire  centi^rei  i 

4«  De  dons  baata  rouniaauu4llcoin  dont  Tun 
en  pleine  activité  et  Pautrc  en  construction,  avec 
tous  leurs  usiensdes  et  matériels  néccsMires  i 
leur  usage,  tous  deu]t  situés  à  Ifar^bjenne»,  «ur 
le  terrain  centigu  au  laminoir; 

4o  De  deux  laminoirs  bâtis  par  la  société  sqr 
deu>  hectares  environ,  »itué^  spr  i<es  hitrdf  4^  la 
Nombre,  en  la  commune  dUauimoot  prè»  Man- 
beuge,  l'un  composé  de  quatre  trains,  poor  la 
fabrication  des  rails,  des  lôle^,  des  fers  mar- 
chands et  petit»  fers,  eu  pleine  activité,  Tautre 
en  consiraetioD,  dealiaé  eusti  4  la  fabrication 
(les  lôlt's  (le  ton(e:>  tlitn<:n siens  cl  épaisseurs; 

ô»  D'un  haut  fourneau  au  coke  »>.uv  «'[paiement 
à  Uautmooti  construit  à  pôté  des  idiuiutiii  »,  mais 
non  encore  en  actiTité; 

6»  D'une  partie  de  (erre  située  à  Marcbienncs- 
êo^f^nt»  prêt  de  réM})liu<fi)en|,  de  la  cpple> 
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naac«  d*nn  denl-hectare  enviroo,  d«»tiDéei  la 
«OTiiBetloB  det  briquet  et  emaite  «o  dépôt  des 

scories  provenant  <1u  haut  fourneau  ; 

7"  Enfin  d'un  fond»  de  roulement  qui  »era 
porté  à  UQ  million  troi»  cent  milie  francs  envi- 
ron, «M  OMf en  des  aeifom  aoiif  «liaa. 

.    Art.  5.  Toutes  le»  aciions  jonl  au  porteur 

Art.  6.  Les  actiooDaires  ne  sont  passibles  qtie 
de  la  pcKe  do  rnootant  de  leurs  actions. 

Art.  7.  Les  deux  mille  cent  aelion»  nooTellea 
seront  faiteg  s\ir  le  même  modèle  cpie  les  actions 
primitives  et  elles  porteront  un  numéro  d^ordre 
qui  sera  le  prolongement  delà  série iasqn*i con- 
currence de  quatre  mille. 

Art.  8.  ^  î.  De  ces  deux  millf"  cm?  rtc'iODS, 
sept  cent  quatre-vingt-huit  appartiendront  aux 
aetioanairea  oelneto,  dans  la  proportion  de  leur 
ioléréi,  pour  les  remplir  des  dividendes  qu*iU  ont 
laissés  i  la  caisse  pendant  les  années  de  dix-huit 
cent  trente-oeuf  à  dix-huit  cent  quaraoïe-cinq 
taclua. 

Totilrfois  ces  actions  nr  !rnr  =;rrnnt  i^i'Iivrées 
que  dans  trois  ans  à  partir  de  Tapprobation  des 
priieniett  maii  «llet  donneront  droit  an  divi- 
dende dèi  It  présente  année. 

L'actionnaire  »f  ani  droit  à  une  fraction  d^ac- 
tioo  pourra  obtenir  une  action  entière  si  la 
fraetton  eieède  la  moitié  de  sa  Talenr,et  mofon- 
nant  parfaire  la  différence  en  argent  ;  au  con- 
traire, la  caisse  lui  remboursera  la  différence,  si 
b  fraciiOQ  est  en  dessous  de  cinq  cents  francs. 

Dana  le  cas  oh  Topiion  est  admise,  Taclloq- 
nalre  devra  avoir  fait  connaître  son  choii  dans 
le  mois  de  ^approbation  des  présentes. 

$  3.  Cinq  cent  soixante  et  dix  aciions  étant 
dctllnéae  A  ralre  les  ItHida  nieeasalraa  an  raoï- 

bouf'fmrnt  r}r»<!  fmpninlf,  il  e^l  \?\^né  an  con- 
seil d'administration  et  des  commissaires  réunis 
en  asiemMée,  le  soin  de  déterminer  Pépoqne  et 
lea  conditions  de  leur  émission,  sans  cependant 
qu^elles  puissent  être  émises  an-de!>sou»  du  pair 
et  sans  que  leur  destination  puisse  être  changée. 

S  9.  Cinq  cents  actions  aeroni  émiaei  immédia- 
tement poor  faire  les  fonds  nécessafret  à  l*aeliè- 
vement  des  travaux  de  construction. 

$  4.  Le  surplus  des  aciions  est  destiné  à  la  ma- 
joration du  fOnda  éte  ronlemeni,  et  leur  émission 
o*aura  lien  (|uc  conformément  au  paraf^raphe  S. 

Les  aciions  émises  avant  I#prcmier  »c|iteftil>re 
prochain  jouiront  des  intérêts  et  dividendes  de  la 
présente  année. 

Ar'  9.  Les  primes  à  provenir  de  ITémiaaion 
seront  portées  au  fonds  de  réserve. 

Art.  td.  Four  «voir  voix  délibérative  dans  lea 
aiaemliléea  de  la  aoeiélé,  il  fkut  être  propriétaire 

de  dix  actions  moins. 
Le  propriétaire  d'un  plus  grand  nombre  d*ae- 


tioos  aura  autant  de  voix  quUI  possédera  de  fois 
dis  acOona,  néanmoim  il  no  ponrra  réonir  pina 
do  dix  voix. 

Art.  11.  Pour  faire  partie  de  l'assemblée  géné- 
rale, les  propriétaires  d'actions  devront,  dix 
joors  avant  l*assemblée,  faire  connaître  i  l*adml- 
ni-dration  le  nomhre  de  leurs  artion?  et  leurs 
numéros  :  sur  la  production  de  leurs  actions  io 
jour  de  rassemblée,  ils  j  seront  admis. 

On  pont  se  faire  repréaenior  par  nn  mandatalm 

actionnaire  sans  qnr  j-rm.-ils  le  mémo  ponoonO 
puisse  réunir  plus  de  dix  voix. 

Art.  1«.  L*assemblée  générale  ne  ponrra  déli- 
bérer que  lorsqu'elle  sera  com|M)sée  de  la  molili 
au  rooin^!  rfri  3c(i<mnaires  réuniasont  entre  ans 
la  moitié  du  capital  social. 

l^aaseobiée  générale  ordinaire  on  extraordi- 
naire doit  délibérer  sur  toutes  propositions  faites 
et  sif^nées  par  cin(|  actionnaires,  ou  par  deux. 
commissaires  ou  administrateurs  au  moins. 

Art.  18.  Il  f  aura  aasembMe  ffénérale  de  droit 
et  san<v  convocation  le  troisième  lundi  de  février 
de  chaque  année,  au  siège  de  l'établissement,  à 
Harcbiennes-au-Pont  ;  néanmoins  le  Jour  de 
cette  assemblée  sera  rappelé  aux  aciionnairoa 
pa r  rt rcuiaire  adressée  au  domicile  qn*ila  auront 

indiqué. 

I«  conseil  dNidmlniatration  ponrra  convoquer 

des  assemblées  extraordinaires,  et  il  devra  le 
r.iire  sitr  la  demande  de  dix  actionnaires  réunie* 
ayant  droit  de  voter,  ou  de  trois  commisaaireo 
au  moins  ;  dans  Pan  et  l*anlre  cas,  la  convoca- 
tion sera  faite  par  la  voie  du  Moniteur  et  par 
Insertion  dans  un  des  principaux  journaux  de 
Cbarleroy,  de  Bruxelles  et  de  Paris  ;  des  lettres 
circulairco  aérant  également  adressées  aux  ac- 
tionnaire» dont  le  domicile  sera  connu 

Art.  14.  Les  résolutions  seront  prises  à  la  ma- 
jorité des  suifrages  et  immédîatoment  Inaorllee 
sur  un  registre  à  ce  destiné. 

Art.  1^  I.»*8  actions  jouiront  d*nn  intérêt  de 
cinq  pour  cent  l'ao,  qui,  avec  le  dividende,  s'il  f 
a  lieu,  seront  paféa  k  la  caisse  de  la  seciété,A 
Marehiennes-au-Pont,  i  Tépoque  déterminée  par 
l'assemblée  générale;  le  jnv^'ment  se  fera  sur 
la  représentation  des  coupons  détachés  de  l'ac- 
tion. 

Dans  aucun  cas,  U  peut  (?trr  pnjY  i1'int(*rêt 
ni  de  dividende  que  sur  le  produit  net  des  opé- 
rations de  la  société,  déduction  faite  de  tous  les 
fixais  (énéravx  et  charges  aoeiales,  et  seulement 
Jaaqu*A  concurrence  do  montant  de  ce  béndiao 
net. 

An.  t<.  Tout  lea  ans,  an  premier  Janvier,  lea 
livreA  de  la  société  seront  arrêtés  et  l*adminMr»- 
tion  formera  le  bilan  ;  ee  liibn  sera  soumis 
quinxe  Jours  avant  l'assemblée  générale  à  l'ia- 
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•IMcfioD  dn  oommitiairet  qui  eo  feront  rapport, 
et  il  sera  arrêté  àaot  Tastemblê*  lénérate  «1  «r- 
dioaire  du  troisième  lundi  de  fiivrier. 

S 1.  Dans  la  confectiott  du  bilan,  il  sera  tenu 
cmptodAla  dépréciallondu  ■«bnkr,  des  nalnet 
M  des  wiadcea  dont  le  recouvrement  serait  de- 
renu  inearUiii  par  VMêi  d*iiiM>lf abilité  du  débi- 
teur. 

S I.  Il  sera  Ml  dMqve  annéa  «Ba  retenue  da 

dix  pour  cent  sur  les  bénéfices  nets,  après  défal- 
cation des  intérêts,  |»OHr  forof^r  un  fonfl»  de 
réserve,  mais  cette  retenu  cessera  toutes  les  tois 
qna  la  Anida  da  r<aanra  aura  atlaiol  la  chiffra  da 
cinq  cent  mille  francs. 

Une  amplialion  des  comptes  et  bWan  «f^r.i 
adrawée,  dans  le  mois,  au  ministre  ayaoi  les 
aflUras  da  comnarea  diai  laa  attribaCloDt. 

Art.  17,  Si  rlii  hrlan  arrêté  et  y^nfté  il  ri!Mill,:îi( 
que  plu5  de  moitié  du  capital  social  fût  perdu 
on  abaeiké,  il  y  aura  dluoiatioD  de  la  société 
sans  égard  «ai  acUong     pourralaot  D*éU«pas 

La  dissolution  pourra  même  être  demandée 
par  troia  qaarla  dae  aetlonnairearéiioit  ao  aaaadi* 

blée  générale,  si  du  bilan  il  rétnlUit  noa  perte 
(jui  dépassât  le  tiers  du  capital. 

Dans  l'un  ci  l'autre  cas,  Tatsemblée  générale 
naaiaMrt  irola  liquldalawt  qai  procédaraM  1 
rapurenieni  de  (ouïes  les  affaires  sociales  et  i  la 
vente  du  mobilier,  des  marchandises  et  des  éta- 
blissements} la  liquidation  opérée,  le  reliquat 
aara  réparti  entre  laa  actioonairee. 

II  en  sera  de  même  au  jour  de  la  difisotuilon 
de  la  société  par  Tcxpiration  du  terme,  si  A  ce 
Joar  alla  n*ait  point  prorogéa. 

Art.  18.  La  aœléié  «ara  admlniitréé  par  un 
directeur  gérant  nommé  et  révocable  par  l*as- 
«aaibiêa  générale  \  il  est  nommé  pour  buit  anij 
il  y  a  «n  conaall  d*adnilnl«iratiOD»  caopoaé  da 
dnq  membree,  égalemeolrirociMaiei  nommée 
pour  cin(|  an*  ;  un  dViix  sort  Chaque  année,  et  la 
première  sorite  aura  tieuen  février  diz-buit  cent 
qutnnte-fcpt;  l*<Hrdra  da  aMtia  ati  ditcmiiié 
ci-aprë«  ;  ils  l'OurnNit  dira  rdélui,  alliai qua  le 
directeur  gérant. 

Art.  19.  L'administration  est  en  outre  surveil- 
léapar  cioq  commliaairea,  ésalaaMOi  nomméa 
et  révocables  par  l'asscmhk'e  gén^mle;  ctnqii: 
année  un  des  commissaires  cesse  ses  fouciiuns  j 
laali  tl  ast  rééligible.  L'ordre  des  sorties  est  aussi 
déterminé  ci*après. 

Art.  âO.  Les  élections  se  feront  dans  rasiam* 
blée  générale  do  troisième  lundi  de  février. 

Bn  caa  da  ddeèt,  dénlMlod  on  daMliolkHi» 
radaainislrateur  ou  le  commissaire  nommé  an 
remplacem^Dt,  ne  rerapiii  que  |a  tamo  du  BHO- 
dat  de  son  prédécesseur. 


I»,..A1I  164«,  N*  641.  518 

Art.  SI .  Le  directeur  gérant  est  spécialement 
ebargé  da  la  aurralllaiiea,  da  la  marche  al  da  la 

direction  des  usiner,  ainsi  que  de  la  fabrication  ; 
il  fait  les  achats  et  les  ventes  ;  lorsque  leur  objet 
A  aarialoa  importance  et  ne  requiert  point  célé- 
rité, il  an  «aumat  la  proposition  an  caniail,  qui 
approuva  «u.rqialta;  il  a  à  lui  laul  la  algnalura 
sociale. 

Ko  caa  d*abiaDea  «s  d^empéchemant  la  «Ra- 
ture appartient  au  président  du  conseil  ou  à  un 
a.lministratcur  spécialefliMii délégué  parla  can- 
setl  d'administration. 

Tout  affeta  créée  au  andouée  par  la  eociété  m- 
ront  revêtus  d*un  timbre  sec  portant  :  Société 
anonyme  de  la  Providence,  l'un  établissement 
de  Uarcbienoes,  l'autre  établissement  d'ilaut^ 
noDi. 

Arl.  22.  Le  conseil  d'a'îmini'^ir.iiion  s'assemble 
le  premier  lundi  de  cbaiiue  quinzaine,  si  un 
autre  jour  da  la  qol&Mloa  n*ait  pat  ■pêcialamaat 
déaigué}  la  préaident  peut  ic  convoquer  apéda- 
meni  auaii  aouraDt  ^ua  la  liaaoio  du  tcffviea 
rexige. 

Il  délibère  avr  loaa  Ica  Intérêts  da  la  aocMié» 

après  avoir  entendu  le  directeur  gérant  ;  il  Axa 
les  iraitemenis  »tp«  pmploy»^^,  le  salaire  des  ou- 
vriers, fait  drou  aux  plaïuus  qui  peuvent  surgir, 
tranaifa  rar  laa  diffïrandf,  arrêta  la  larlf  dea 
prix  de  ventes,  décide  des  opération;)  importâmes 
qui  sont  proposées  et  des  améliorations,  con- 
structions et  changements  qui  seraient  à  faire 
dana  l*lntéret  dea  éttbliaiamenta.  8aa  délibéra- 

fionj  «mil  consignées  sur  tin  rr[-i!îtrf  spécial, 
elles  sont  portéM  i  la  connaissâuce  du  directeur 
gérant  qui  ail  tenu  de  s'y  confbrmar. 

Le  conseil  nomme  parmi  tes  membres  un  pré- 
sident et  un  secrétaire,  qui  en  cas  d'absence  sont 
remplacés,  savoir  :  le  président  par  le  membre 
la  plut  âgé  al  la  eacrétalra  par  la  plus  jeona. 

Il  ne  peut  délibérer  à  moins  de  trois  membres. 

Art.  33.  Les  commissaires  ont  en  tout  tempa 
un  droit  de  contrôle  illimité  sur  les  aflaires  el 
•pérallant  da  la  «aelélé;  ea  droit  «*aiaroa  en 

v<  i  tu  d'une  résolution  spéciale  prise  entre  eux 
à  la  majorité,  ils  peuvent  déléguer  ua  ou  plu- 
sieurs d'entre  eux  à  l'effet  de  Texercer;  ils  ne 
pauraoi  donner  aucnv  ordre. 

Il'i  ?nrt  îiiécialemcnt  chargés  de  vérifier  les 
ioveutaires  et  bilan,  et  ils  en  font  rapport  par 
écrit  i  raeianbléa  générale,  abiai  do  UHttoo 
qu'ils  auraient  obaervé  dans  la  eaan  do  lanr 

Inspertion 

Ils  sfi  réunissent  aux  administrateurs  une  fois 
par  trlnaalre  sur  eantocaiiOB  spéciale  et  aoua  la 

présidence  du  président  du  conseil. 

Dans  ces  réunions  il  leur  est  rendu  compte  de 
l'état  des  affaires  de  la  société  el  ils  peuvent  élre 
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coasultéa  nir  (oute*  ie«  affaires  d'un  intérêt  ma' 
Jntr* 

te  gotirerncment  a  la  faculté  de  nommer  un 
ou  deux  rotnmlssaires  «périaut.  pour  s'assurer 
de  l'exéciilioQ  et  de  la  oon-violalion  des  «tatUtt. 

Cet  eotnmltialm  tUMiit,  I  eelte  Bu,  l«  droil 
lie  prendre  coiiimtinication  dcn  VivrH  tt  généra- 
-  lemeoi  de  toutes  les  affaires  «te  la  société. 

AH.  f  I.  Attcuoe'  action  sera  portée  «n  Joi- 
UcafansTatlk  t>réaUble  du  conseil  d'adroinistra- 
lion  qui  devra  également  décider  s'il  y  a  Heu  de 
défendre  aux  acitont  qui  seraient  inieutées  à  la 
MNilélé  ;  la  sodété  HaMe  tout  M  détMfntnaUoo, 
iTtftièle  «  l  diligence  de  5on  (l(rcci*MiT  gi^r.niit. 

Art.  25.  T.\i!senil)l<'p  j^ém-ralr  fiXR  le  iraîlCr 
meol  du  directeur  gérant ,  qui  jouit  en  outre  de 
imit  pour  cent  sur  looa  lei  bénéficei  D«tti  pré- 
lèvcmi  ht  f^ll  des  intéiéls. 

Arf  20.  .idininhtratctirMic  jouissfni  d'au- 
cun  traitement  fixe,. mais  li  est  prélevé  en  leur 
lliTeiir  *nr  las  béikélicas  ein^t  pour  ceat  I  <lf»tp^ 
btier  antre  eux  ji.n  jetons  de  présrnce  aux  réit- 
Ikionf  ordinaires  et  extraordinaires  du  conseil. 

Lm  eommisiatres  Jouiront  d'un  pour  cent  sur 
les  Mnéflccs  nets,  qui  sera    alaoeat  réparti  pir 

Jetons  de  pt  éjcncc,  l-int  ,inx  :T««<'mblée$  trilD6l- 
trieltes  qu'à  la  vérification  du  bilan. 

Art.  Vf.  Le  direetenr  gérant  doit  être  proprié- 
taire de  trente  actions  de  la  société,  lexadminls- 
trateurs  de  vinpl-einq  rt  Ifs  commissaires  de 
quinze,  pour  garantie  de  leur  gestion,  adminit- 
IMiion  et  tHirreiltaiM»  ;  eei  aetlèm  seront  inalfé» 
nahics  durant  le  terme  de  leur  gestion  ei  adml» 
nisiraiion  et  jusqu'à  aptuemeni  ;  à  cet  effet,  ces 
actions  sont  déposées  dans  la  caisse  du  compiattle 
lia  Pétabllnenent  looi  1i  mpootabllité  do  wn- 
kalld*admliiiilration. 

An.  S8.  Sont  maiotenas  dans  leurs  fonctions 
re»|i«eiir«s  potir  la  taroaa  rMlant  1  courir  Mltaiit 
la  date  (le  leur  nomination  : 

"M.  l^hilippc-Alphonse  Balt>ou,  directeur  gé- 
rant, domicilié  à  Couiliet,  sortant  en  Krrier  dix- 
bntt  c«dl  dnqnatite^^aatrt. 

M.  Cliarles  Biourge,  arocai  à  Charleroy.  pré- 
sident dit  conRcil.  sortant  an  févriar  di&'^ll 
cent  quarante-huit; 

N.  Goillannio  DnoMnt,  r i«a-préiidant  de  la 

chambre  des  reprrscnlants,  domicilié  au  Bois-de» 
Lhuile,  kortaoten  lévrier  dix-haî(  centguanuila' 
neuf} 

H.  Edmond  Pntoaaot,  propriétaire  è  Charle» 
roy,  sortant  an  rérrtar  dii-bnlt  «ont  quanta 
••pti 

M.  AoMii  lancluiu,  propriétaira  i  Maiittna, 


près  rtaïuur,  sortant  «o  février  diX'buit  caol  cin« 
«piauaf 

M.  I.^opotd  de  Pruiî,  mnltrp  d"  fnrf^r^  ri  Mar- 
cbiennes-au-Font ,  sortant  en  février  dix-huit 
cent  cinquante  et  un  ; 
M.  Alexandre  Frao{ois«  négociant  I  Charlerof} 
M.  Xafiar  imoMnl,  proprMuirt  A  ViUan* 
Perwio  j 

M.  lofepfa  PruftoMn»,  proprléta^  A  Flatrtai; 

M.  Gustave  Baucbati,  propriétaire  à  Moulins { 
M.  Joseph  Pirét,  bourgmestre  è  Gougniet, 
commissaires  actuels,  sont  continués  dans  leurs 
iBnettooi,  Jncqa*t  ratramblfo  da  ttolilêiMo  londf  * 
de  février  prochain,  où  il  sera  procédé  à  la  no- 
minaiioo  de  nouveaux  comnii«Mires,  confomé- 
ment  iox  présentes,  et  dont  l'ordre  de  sortie 
•art  lnnédiat#n»ctit  dAarittloé  par  la  «ota  do 

Kort. 

An.  28.  il  est  ini«rriit  à  la  société  d'émettre 
aucun  papier,  banknotes,  billets  de  caisse  an 
portaop  at  looa  outras  laoïblaMaa,  aaos  qnaltno 

dénomination  que  ce  oit 

Art.  30.  Les  statuts  de  la  société  ne  pourront 
éiro  modiftéc  on  éiandos  que  par  fésolnlioo  4a 
rassemblée  générale  réuniliant  loi  dont  IléM  ao 
moins  des  actions  émises. 

Toute  disposition  de  ce  genra,  toute  proroga- 
tion  du  ttfma  da  la  loeiité,  towe  odjonaUan  da 
nouvelles  usines  i  celles  que  possède  maintenant 
la  société,  devra,  pour  recevoir  son  alflH,  étfo 
approuvée  par  le  gouveroamenl. 

Art.  81.  UfocHténeptntacq^rwoonMr- 
ver  qiie  k  »  M«m  Immonblai  ndensairai  i  an 

opéra  lioae. 

Tout  autre  commerce  que  la  forgerie  lui  asi 
Interdit. 

Art.  35.  T.i"'  modîfirrïlfnn';,  ndjonrtions  et  ré- 
daction uour«iiet  des  préscals  statuts  terwit 
aennriiai  I  l^pprobatian  du  gooramaenl,  e(, 
en  cas  d*aiiieHMllon,  iia  renpIdBaront  les  aialnio 

priniiiifs. 

Fait  et  arrêté  en  léanoa  da  l'assemblée  gêné* 
rata»  I  Marriilannai'MKPoot,  eo  prétanao  do 

T ')iiisCador,  oMlMb^é,  domicilié  audit  Neu»et 
I  hiiinas  Lebeaii,  m.irociial  ferrant,  domicilié  I 
Dampremy,  touotns  requis,  lesquels  ont  signé 
avals  le»  conparant»  et  le  tmtaire,  aprèa  leeinn 
Mte. 

8ool  signéi.  (floifent  let  aignitttresO 


6«.  —  18  âOOT  1846.  —  État  dressé  par  iê 
MiniHrê  M  PhUMmir  (H.  le  eeosle  da 

Theiix),  rn  rxi^curion  de  l'art,  4  de  la  loi 
du  i\  juillet  et  de  l'arrêté  rornl  du  7  août 
1834,  et  indiquant  le  pruemui/vn  ttufro* 
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lundi  iO  au  tamêm IS abêt 1846»  (■«Hl. in 

19  aortt  1846.^ 


iRécOLATClIRS. 

PROIBHT. 

SEI6LE. 

Quant. 

Prix 

Quant. 

Prix 

TCnd. 

moyen. 

Tend. 

moj 

en' 

Fr. 

c. 

Pr. 

c 

Anvers, 

73 

23 

33 

79 

18 

43 

Arlon , 
BhifeÉ, 

255 

27 

00 

152 

21 

50 

295 

23 

41 

86 

16 

46 

Brutellet , 

1.785 

23 

87 

41 

It 

67 

Gand, 

1,554 

21 

75 

229 

17 

87 

HatMlt, 

184 

25 

2U 

I.IUO 

18 

65 

3,025 

21 

68 

1,250 

16 

78 

Lniivain . 

1,499 

23 

94 

315 

19 

28 

Mons  , 

S.500 

22 

45 

450 

15 

30 

Tfamnr, 

88 

ai 

98 

■ 

n 

» 

Toiaiix.  .  .  . 
Prix  moyen  . 

1»,i06 

M 

71 

5,702 

17 

66 

618.  —  18  Aowv  1816.  —  jirrêié  tayatactm^ 
ëant  extension  de  mimt  de  heuUte  à  la 
mtlM  d*U%)»,  (Monlt.  6«  88  MAI  «816.) 


Il»  filoaftiCcilaailM 

Vu  IM  lois  du  21  a?ril  1810  et  du  2  mai  1837; 

Cooaidéraot  que  \t»  formalités  prescrites  ont 
été  obtarvées  ; 

Considérant  qti*il  y  a  lieu  de  distraire  du  péri- 
mètre indiqué  dans  la  requête  des  demandeurs  ; 
.  l»  Une  parcelie  de  3  hectares  57  ares  25  ^«o* 
tlarat  appartenant  au  périmètre  de  la  coneetaion 
de  Burton  ; 

2»  Un  terrain  d'une  étendue  de  19  hectares 
38  ares  70  canliares  appartenant  au  périmètre 
de  la  coDceseioii  de  JhNi-A|wA>; 

Considf^ranl,  quant  h  In  partie  de  terrain  de- 
mandée eu  cuocurreace  par  le  comte  émile 
d*Onltremonl,  que  le  ^  koniller  qu*elle  ren- 
ferme »era  exploité  de  la  malAre  la  plui  preft- 
lahle  à  Paide  des  travaux  «[uela  société  û'Engft 
exécute  dans  ce  terrain  pour  l'exploitation  des 
minea  méialllqiies  dont  elle  eat  dé|à  conoeasioa- 
naire; 

Considérant,  d'ailleurs,  qu'il  convient  autant 
que  possible  d'attribuer  au  même  concessionnaire 
lei  diflIreiBta  mlbertla  que  peut  rvndertaer  iM 

même  tcrr.lin,  afin  d'éviter  les  difflcu!l('i'  (|ii'en- 
tratneraieot  des  travaux  poursuivis  par  divers 


Léopeld,  ete.  Vu,  aoualadatedn  85mal1844,  enneeMlomttlrM  dam  nn  même  périmètre; 


It  damande  de  la  société  métallurgique  à^En 
gît,  concessionnaire  des  mines  de  piomb  et  de 
calamine  sous  les  communes  d'Engis,  des  Awirs» 
de  BerloDtflefétteot  et  Selnt-Ceeifea*  prevlMe 
de  Liège,  tendante  à  obtenir,  à  titre  d'extension, 
la  concession  de  mines  de  houille  gïMnlee  dans 
la  ntiême  périmètre; 

V«»  «I  Ifflple  «pèditioii,  le  pta  deMwM 
éMment  vériflé  et  certifié; 

Vu  les  pièces  justifiant  de  l'aecompiitsement 
dai  ffmaliida  de  pnbHealleBa  et  d^hea{ 

Vu  la  deamnde  en  eoncurreoce  partielle  IMT* 
mée  par  le  comte  émile  d'Ouliremont: 

Vu,  sous  les  dates  des  14  janvier  et  22  avril 
1848, 18 Janvier.  88  février  «t  14  mars  1846»  tes 
rapports  des  ingénieurs  des  5<  et  7«  districts  et  de 
l'ingénieur  en  chef  de  la  troisième  dïTisimi  dea 
mines  I 

lecahicr  dee  «harseï  aeeeplé; 

Vu  l'avis  delà  dt'putation  permancnle  du  con- 
seil previncial  de  Liège,  en  date  du  13  mai 
1*46; 

Vh  Nfla  dn  cmuail  dm  oriMS,  en  date  da 

If  Jaaiel1846; 

Va4  avec  les  pièces  7  annexées»  la  requête  d« 
rieur  Golmani,  fondé  depouTirir8dneeaited*IMI> 
IraoMnt»  en  date  du  97  même  mois  ; 

Vu  le  nouvel  avis  dn  eoosatt  dm  miiMS»  en  date 
dtt7ao8tl846i 

VaPanéliNril  di  18  mIIIM^  MMaul 


Considérant  que  le  taux  des  redevances  en 
faveur  îles  ]iropriélaircs  de  la  surface,  tel  qu'il 
est  proposé  par  le  conseil  des  mines,  n'a  donné 
nètt  I  •Mntae  redamillon,  et  qu'il  parait  pro- 
poftiohiié  I  l*lmporiauie  de  It  mlDe  ; 

Vu  le  rippoK  de  odre  ministre  des  traran 
publics; 
Le  cMltll  deè  mines  a  proposé, 

Me«s  atoM  jappretré  ei  artMeas  x 

Artler»  n  fltrt  fait»  tasMlé«lm<lailuigiq(ie 
é*Mngis,  à  titre  d'exTEitsion ,  coircaaaroi  des 

mines  de  houille  gii^anles  sous  les  communes 
d'Eogls,  8aint-iieorges,  Awirs  et  Horion-Hoié- 
menit  prMrlnee  de  Uège^  dans  Me  dtendae  an* 
perflcielle  de  878  hectares  99  arcs  18  ccntiairea) 
limitée,  conformément  au  plân  annexé  an  pré*- 
seût  arrêté,  ainsi  qu'il  suit  : 

An  MMtf,  1  en  ènsf  et  i  l*tomr#l»  à  partir 
de  la  ferme  Collette,  sise  h  Tige-âe-Bovy,  par 
les  limites  sud  des  concessions  de  Burton  et  de 
Bon-B*polr^  jusqu'à  ia  maison  Boniver»  située 
an  Usa  dit  SiuMei-  Pasnea  ;  de  M,  par  les  lidiltèl 

nord,  est  et  ouest  de  la  concession  des  mines  tté* 
talliqnes  d'EngIs,  jusqu'au  point  de  départ. 

Art.  8.  €ene  èltefiiMl  de  tonceialmi  eil  le* 
cordée  sons  les  tfanfei,  elauses  ettondhlOn» 
suivantes,  rendues  rommunns  à  la  concession 
primitive»  sauf  en  ce  qui  concerne  les  redevances 
8MpH«liMi  de  18  anMne.  Do 
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ntoa  l«t  duriret,  cImim  «C  cmiiUUmi  hapoiéM 

aux  concessionnaires  par  l'arrélé  royi!  de  con- 
ccTi-'ioD  (lu  19  mil  1830,  sont  reodue*  api»Ucalile8| 
ea  géaéral,  à  la  présente  «tleosioo. 

CBAPITHE  PREMIER. 

Traifnux  d'art. 

Art.  Lorsque  rexploitalioa  sera  porlée 
toas  le  Diveau  de  la  gaferle  (TleovlafMnti  l^iir- 
rété  d*aulorisa(ion  de  la  dépiiialion  permanente 
du  rort'fil  proTiociâl  de  LÎéf«  délernioen  lea 
condition».  *  i 

BoCm  la  falerla  iTéeiHilaneiit  et  lea  trâTsw 
dans  la  profondeur  il  sera  ménagé  un  massif  de 
vingt-cinq  mètret  d'épaisseur,  qui  ne  pourra  être 
enlevé  que  lorsque  le  fond  de  ia  mine  sera  cvm- 


naircs  pour  cbaque  mètre  eybede  charbon  ex« 

trait  prém.itiirémcnt  de  la  ffampe  rte  25  mèirei 
réservée  par  Tart.  !<-'  pctur  l'écoulement  det 


au»iTBB  m. 
Bomagt  et  production  de»  plant. 

Art.  6.  Daoa  le  délai  de  dit  mois,  i  daierderael* 

de  concession,  il  sera  pbnté  des  horncs  sur  tous 
les  points  servant  de  limites,  où  cette  mesure 
sera  jugée  nécessaire.  L'opération  aura  lieu  aux 
frais  de»  concesakmMlraa,  A  la  diligence  de  ia 
d^liiiMtion  provinciale,  et  en  pri'-!''nri'  An  |*ln- 
géoieur  des  mines  du  district,  ou  de  son  délégué* 
qui  en  dressera  pr»eia^«Aal.  EipidlUons  de  ce 
procès-verbal  seront  déposées  aux  «rebives  de  la 
province  et  à  celles  des  «osuiittocs  sous  lesquelles 
»*éiend  la  concesaion. 

leseooeessioDnafres  serant  tenfls  de  faire  pla- 
car  de  semblables  bornes,  avec  des  inscriptions 
spéciales ,  sui' les  puits  abandonnés  ,  pour  con- 
server le  souvenir  des  principales  circuosUuces 
dePetptoltatlon. 

Arl.  7  Au  plus  tard,  dans  le  délai  de  deux  ans, 
à  dater  de  l'acte  de  concession,  les  concession- 
naires adresseront,  en  double  expédition,  à  la 
dé|iolallon  pro?  indala  : 

'  1o  Un  plan  parcellaire  général  de  li  ?urhce 
de  la  concession,  indiquant  la  position  des  puits, 
des  bâtiments  et  autres  eanatrAetiODs  apparta* 
nant  à  Texploitation.  A  ce  plan  seront  anoeiéee 
deux  projections  verticales,  sur  des  pians  pa- 
rallèles à  la  direction  et  à  rioclmaitoo  générale 
des  eouehes,  et  Indiquant  la  posiiioa  et  la  pro- 
fondeur des  poils,  Tallure  des  gîtes  dans  les 
•  parties  reconnues,  et  la  ti^nteurrelaliTC des  prin- 
cipaux points  de  ia  surface  ; 

t*  Peurdiaque  eauelie,  na  plan  horisonlal  et 
le  nombre  de  coupes  et  (fe  projections  verticales, 
récessaire  pour  ia  représentation  fidèle  des  tra- 
vaux. • 
Tous  ces  pians,  aaupes  al  proleciiefis  seront 

dressés  ,'i  l'échelte  d'un  miHimMre  pour  mètre, 
et  divisés  en  carreaux  d'un  cenlimè ire  de  cùtéj 
la  corresppodaiioa  estra  las  dlférents  plans  sera 
Indiquée  au  moyen  de  lettres  et  da  aninéNa 

communs. 

Art.  8.  Cbaque  année,  après  la  production  des 
pièces  mentioottées  k  l'article  précédent,  les  cea» 
cessioonaires  remettront  à  l'ingéuicur,  dans  le 
rourant  des  mois  de  janvier  et  de  juillet,  les 
plans,  coupes  cl  projections  des  travaux  exécutés 


OIAPITRB  il. 

Meiure*  de  sûreté. 

Art.  9.  Les  concessionnaires  disposeront  et 
eendulroot  leurs  travani,  da  manièrai  pourvoir 

aux  besoins  des  conforamateursj  à  ne  pas  com- 
promettre la  sûreté  publique,  la  conservation  de 
la  mine  ni  Pexisteoce  des  ouvriers  ;  è  ne  pas  nuira 
an  babllatlolii  au  aux  eaux  utiles  de  la  surface. 
Ils  se  conformeront,  à  cel  effet,  aux  inatriiclions 
qui  leur  seront  données  par  l'administration  et 
par  les  ingénieurs  des  minas. 

Art.  3.  Toutes  les  fois  que  les  concessionnaires 
voudront  établir  à  la  superficie  un  puiis  ou  tout 
autre  ouvrage  d*art,  passager  ou  permanent ,  ils 
en  donneraot  préalablemenC  avis  i  Padmlntstra- 
tion  provinciale,  en  accompagnant  cel  avertisse- 
ment des  pièces  nécessaires  pour  faire  apprécier 
ruiililé  du  travail  projeté;  ils  indiqueront  en 
néoM  tempe  las  di^pasilidnt  fénérales  qn*ils  se 
propoeent  de  prendra  pour  l*axéantion  da  cet 
oumfe. 

Art.  4.  A  cbaque  siéfe  d*exp1oilatlon ,  il  sera 
établi,  pour  l'usage  des  ouvriers,  et  dans  un 
puits  particulier,  si  l'adminisiraimn  le  ju;:'^  né- 
cessaire, un  système  d'échelles  inclinées,  sùr  et 
fseile,  s'étendant  de  la  surfiiee  Jusqu'au  fond  des 
travaux  ou  tout  autre  appareil  auquel  Padmlnls* 
tration  croirait  devoir  donner  la  prifi^rence. 

Arl.  5.  Les  concessionnaires  conserveront,  le 
long  et  i  llDiériettr  des  Hmllm  de  la  concession, 
des  masiifSi  ou  espontes  da  dix  mètres  d*épalt- 
seur. 

En  cas  de  contravention,  ils  s'engagent  à  .  ,  .  .  . 
payer  è  l*Élat,  pour  diaque  mètre  cube  aoustrait  dans  chaque  couche,  pendant  le  cours  du  ao» 
à  ces  massifs  ou  au  delà,  une  somme  de  deux  mestrepréct^dcnt  ;  ces  détails  seronU  eportésen- 
ceols  francs,  sans  préiudice  des  droits  évenlnaU  suite  sur  les  plans  généraux  des  travaux  exécuté» 
des  tiers.  dans  les  mêmes  coucbes,  d'après  les  inatruciions 

FareUla  somm  sert  dua  par  lat  coucasaion-  aui  awoiil  donaéos  nir  1*^ 
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Cm  plant  «cront,  «ooum  Im  précMenU,  dret- 
»é$  au  millième,  et  diviséi  eo  ctrMtnx  nun|ii<« 

des  méraes  leiiret  et  numr  rof . 

A  cet  envoi  un  joiote  une  copie  de  la  partie 
comtpoDdiBts  du  regiatre  d^afaneaneat  det 
tr,jvaux,  tenu  au  siège  de  rexploilalloo,  coofor- 
mémeot  à  Tari.  6  da  décret  iaupérial  du  S  Jan- 
fier  1813. 

Art.      Ra  cat  de  reAn ,  de  BégUcence  m 

(f'inrxaciidide  de  la  part  des  concessionnaires, 
en  ce  qui  concrrnc  l'exécution  des  deux  articles 
précédents,  lis  suppoi  leiunt  tous  les  fraij  des 
ai»énitioaa  qn'erdonaara  la  dépotailon  peraia* 
nenfp  <h\  conseil  province!,  pour  faire,  d'oPRcf, 
lever  les  plan»  ou  reouciilir  les  renscigoemeniit 
requis,  soil  par  les  iugéoteuN  dei  mines,  soit  par 
laulai  aniraa  pefaennai  diMfnéai  à  cet  effirt. 

CHAPITRE  IT, 

Obligations  généralet. 

Art.  10.  î.ps  concessionnafres  contribucronl, 
en  raison  de  i'élendue  de  leur  concession,  à  la 
d^Bte  qu*eilgera  la  eoDfeettoB  de  la  carte  gd- 
lléralc  mjne.t. 

Art.  11.  Aussiiôl  que  l'exploiiaiion  sera  en  ac- 
tivité, les  coocesiiounaires  meliront  gratuile- 
neat,  1  la  diapoeitien  da  fouferoeaMol,  uoe 
aérie  complète  des  produits  de  leur  mine. 

Art.  ii.  ils  seront  tenus  de  prendre  part  à  la 
caisse  de  prévoyance  établie  à  Liège  avec  l'au- 
torisation du  gonreMMBMDt. 

Art.  13.  Ils  seront  tenus  (!%'xi<lotler  par  eas- 
mèOMS,  et  non  par  fermier  ou  à  forfait. 

Art.  14.  A  Uiiitet  les  époques  ob  la  mine  sera 
possédée  par  une  société,  cette  société  sera  tenue 
de  d«'«ifTncr,  par  une  déclaration  faite  au  secréta- 
riat (lu  gouvernement  provincial,  celui  de  tes 
measbres  on  le  délégué  aaquel  elle  aara  deoné 
les  pouvoir»  nécessaires  pour  correspondre,  en 
son  nom,  avec  Tautoriié  admlnisiraiive ,  et ,  eo 
général,  pour  la  représenter  devant  l'adminis- 
Iratlen ,  tant  en  demandant  qu'en  défendant.  Ce 
fon  de  pouvoirs  dcvra  dire  domicilié  et  idalder 
en  B«igi4|ue. 

Let  memtM'cs  de  la  société  seront,  au  surplus, 
aalidairemcot  retpontables  de  tontes  et  de  dbe- 
enne  des  conditions  de  leur  conceision,  pour 
IVxéculioQ  desquelles  ils  seront  tenus  de  faire 
nne  élection  eonmnm  de  domicile,  où  toutes  les 
poursuites  pourront  dire  e&eroéee  comme  A  do- 
micile réel  et  à  personne. 

Art.  15.  Faute,  par  les  concessionnaires,  de 
cemnencer  les  ira?atti  dans  le  délai  d^lne  an- 
née, à  dater  de  Pacte  de  concession,  ou  dans  le 
cas  de  cessation  de»  ir.i  vnti^  ou  d'inexécution  <!•  s 
conditions  qui  précèdent,  ou  qui  dérivent  de  la 
9m»  sla.  «ona  Bn.-^Heni*»  1849. 


W.-AN  lë4«,  K*e44.  IM 

ooneaate,  ta  révocation  de  cet  acte  pourra 
être  prononcée,  sans  prdhidico  de  tonlai  avtm 
mesures  aotarliées  par  les  Ma  on  par  las  r4gie- 
menu. 

CBAPITBB 

Medevaneet. 
Art.  16.  Le  taux  des  redevances,  dues  aux 
propriétaires  dota  snrfaee,  est  déferminé,  pour 
les  terrains  compris  dans  l'extension,  ainsi  qu*il 

«iiit  :  redevance  (5xe,  cinquante  centimes  par  bec- 
lare  j  redevance  proponionnelte,  un  jKNir  ceol 
du  prodntt  net  de  l*exploitation. 

Notre  ministre  des  iravaui  publics  (H.  de  Ba- 
vay)  est  chargé  de  rexéciition  du  présent  arrêté, 
qui  sera  inséré  au  Moniteur. 


644.  —  80  AOOT  1846.  —  Arrêté  roxal  autori- 
MUU  la  perceptif  ^hm  piagt  dana  la  com- 
mune de  TMeulain[pnmlnù$  éêBiànûMtU 
(MonU.daS3aodtS846). 

Léopold,  Ole.  Vn  la  déUbérailon  do  conseil 

coromunaf  de  Tliieulain  fprovtnce  de  Hatnaut), 
en  date  du  SI4  août  I sollicitant  rétablisse- 
ment d*on  péage  égal  à  la  moitié  dn  droit  de 
barrière  des  grandes  rentes ,  sur  les  parties  pa- 
vées des  chemins  de  la  commune  ; 

Vu  le  plan  de  ces  chemins,  indiquant  i'empla» 
cément  des  bnreani  de  pereeptioa  ; 

Vu  les  certificats  constatant  Paccoraidissement 
formalités  prescrites  par  arr^^it^  fu  36  juillet 
1833t,  dans  les  communes  de  Gallaix ,  de  Cba- 
pelle-i-WaitlMe,d*IIerqBegles,  de  Thimoogies, 
de  Montrœil-au-Bois,  de  Pipaix,  de  Barry,  de 
Leure,  de  MauldCyde  Beders,  de  GrandmeU  et 
de  Tbieulaln} 

Vn  les  délibératiOM  des  conseils  dm  nenf  pre* 
mièi  es  communes,  Favoratdes  à  la  dKm.indc  ; 

Vu  Popposilion  du  conseil  communi!  de  Bec- 
lers,  et  d«  quelques  habiianu  de  celle  commune 
et  décolle  de  Msaldo} 

Vu  l'obsrrvation  du  conseil  communal  de 
Grandmeix,  relativement  au  taux  du  péage  ; 

Canildéraot  que  la  demande  du  conseil  com- 
mnnai  doThieulain  a  pour  but  de  créer  des  Ibnds 
pour  Pentretien  des  parties  pavées  des  chemins 
de  la  commune ,  afin  de  pouvoir  employer  les 
ressources  afîsctéesannaellemeni  A  cet  objet,  an 
pavage  des  autres  parties  de  ces  chemins  j 

Vn  les  avis  favorables  des  r»pçnts  de  la  voirie 
vicinale,  du  commissaire  dUr^ondisscment  et  de 
la  dépoUllon  iiermanente  dn  conseil  provindal  ; 

Vu  Tarlicle  76  n»  S,  de  la  loi  du  36  mars  1836  ; 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  de  Tinlé- 
rieur, 

S4 
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Mqpu  «tom  inilé  «I  arrAtoai  : 

Art.  t«.  Le  ooQMil.  cOBUDMl  d«  Thi«uUli» 
fltl  aoldrilé  à  percevoir,  pendant  dix  années 
coniéculiTes ,  à  partir  d*uAe  é|)oqiie  à  fixer  par 
dUpoiiUoQ  miiutiâriçUllt  MO  p^age  égal  à  la  moi- 
tié do  drolltfe  barrit  d«i  fraudes  rontea,  tvr 
les  piriiet  ptféas  det  cbemini  de  la  eemmuneg 

La  perc^i  tîon  .mr»  itru  d*aprèslc«  clania  et 

conditions  ci-aprO's,  savoir  : 

!<>  La  fracliou  ^i'ua  dfiui-cenlime  ,  résuitaot 
de  ta  divitioD  des  nombre»  fraetionnairei  du  la- 
rif  en  vii7iieur  aux  bii  l  ières  dtM  gramlei  routCSt 
aera  abar^dooDée  au  profit  du  roulage  ; 

^  Il  sera  éia^li  six  bureaux  de  perccpiiop , 
confoméoient  ans  IqitlcaUom  da  plan  ci«an- 
n«xé,  rerétn  du  vin  de  notre  mlnlMfe  de  rtni^ 
rieur  ; 

Vn  ppteau,  »ur  leqtiel  |e  l^iif  da  drelt  devra 
élm  «Ifteliéf  •eraooniuinnieni  plael  auprte  de 

chaque  bureau  ; 

5*  Le  droit  oc  sera  exigible  qu^une  «etUe  fois, 
et  è  IVotréedela  cennrane; 

40  II  ne  sera  perçu  (pruo  cinquième  du  droit 
f^e  barrière  des  {jran(*os  routos ,  au  bureau  D , 
pour  le  parcourt  de  la  partie  parée  du  chemin 
4Blloiwtler; 

50  Lçî  exemptions  seront  le  méinei  '|ue  rptl<  $ 
en  vigueur  aux  barrières  iJos  {yranilciî  roules  : 

Le  protluit  «in  péage  sera  atfecté ,  Jusqu'à 
flémnrrence  det  beMine,  i  1  Entretien  dei  partiel 
pav(jr$  de»  chemin?  de  la  commune  .  et  l'excé- 
dant, s'il  y  en  a,  au  pavage  ou  à  l'empieiremeot 
det  autres  parties  de  ces  chemins  ; 

H  Les  iMvaax  auront  Heu  par  adjudication 
pnblique  ; 

8"  La  perrrpiion  du  droit  sera  adjug»'''  piil)!}- 
quemeot,  chaque  auuéc,  par  les  soins  d«j  l'admi- 
nistratlott  enmnranale.  Le  cahier  des  ctMwges  et  le 
procès-verbal  d'adjudication  ,  tant  de  ta  percep- 
tion du  droit,  que  <les  travaux  k  exécuter,  se- 
ront soumis  â  l'approbation  de  la  députatton 
parmaoenfe; 

9o  Un  compte  exact  et  détailk'  du  produit  de 
la  taxe  et  des  dépense»,  «era  tenu  par  Tadminia- 
Icatlon  eomniunale  et  iranimU  annuellement 
avM  les  pièees  i  l'tppui.  *  ladite  dépntation  ; 

10»  Si,  par  la  suite,  une  route  était  établie  :>ur 
le  territoire  de  la  commune  de  Thieulaio ,  le 
péage  perçu  au  profit  d«  celte  commune  vien- 

—  ■  ■  Il  I  >  Il  I    I         I         — — » 

(1^  rrésontairon  à  la  chambre  de»  représentant» 
le  6  août  1846  (Annales,  |».  1937/.  —  llapporl  par 
M.dcBroiickère  le  11  (ADuales.  p.  1963).  —  Dit- 
entuoB  les  11  ei  li.  —  AdMiien  le  13  par  06  veut 
ee«t««6(!lalMienti»wj.^^ 


-àH  IMt,  ««1^1147. 

dralC  à  oesier  rar  tes  parties  de  chemins  qui  se- 
raient incorporées  à  la  nouvelle  route. 

Art.  S.  Notre  raini'^tre  de  l'intérienr  fM.  le 
comte  de  Thetu)  est  chargé  de  l'exécution  du 
préieil  arrilé. 

615.  —  30  xooT  1846.  —  Arrête  l'oytU  nom» 
«MMf  le  «iMir  BûuêgnuÊd  «mmImi  tfe 

dre  de  Léopold.  (MoniLdu  S  septembre  1 846.> 

Motifs.  «Voulant,  par  une  marque  publique 
de  uoire  satisfaction,  consacrer  le  souvenir  de  la 
négociation  dn  traité  concin  entre  ta  Belgiqtw  eC 

les  Pays-Bas,  et  en  même  temps  donner  une 
preuve  de  notre  bienveillance  particulière  et  de 
notre  ckUme  pour  le  sieur  Baud  (J-  C.)  ministre 
des  colonies  de  S.  M.  le  roi  des  Pays>Bas.  » 

646.  —  30  Aom  1846.  —  Arrêté  royal  notn- 
mant  lêthur  de  taSgnwtgrûindcardam  dë 
l'ordre  de  Léopoii»{JÂmii.  dnS  sept.  1846.) 
Motifs.  •  Voulant ,  par  une  marque  publique 
de  notre  satisfaction ,  consacrer  le  sonvenir  de 
la  négociation  du  traité  conclu  entre  la  Belgique 
et  les  Pays-Bas,  et  en  même  temps  donner  VM 
preuve  de  noire  bienvedlanco  particulière  et  de 
notre  estime  pour  te  sieur  de  la  6arraz  (James- 
Alberl-Henrl),  ministre  des  aftires  élraii|ères  dn 
d.  M.  le  mi  des  Pays-Bas.  » 


646Ms.  —  SI  aoOT  181$.  —  Arréié  rartUfCt^ 

tant  approbation  du  budget  de  la  province 
du  Luxetnbou l'j  pour  l'exerçict  1847* 
(Uonit.  du  18  décembre  IS4$.) 


647.  —  21  AUDT  1846.  —  toi  gui  approuve  le 
traité  de  commerce  et  de  navigation  ^  con- 
clu entre  la  Belgique  et  tee  Fttye-Boê^  et 
signé  à  la  Haye,  (c  %9  J^tttet  iW  <|). 
(Montl.  du  a  août  1846.) 

L)<opold.  etc.  Les  cbimhresonlad(i|rtéet  noos 
sanctionnons  ce  qui  suit  : 

Art.  Le  traité  de  commerce  et  de  naviga- 
tion conclu  entre  la  Belgique  et  les  Pays-Bas ,  et 
signé  h  la  TT.ne,  le  vingt-neufJuiUetlS48, sortira 
son  plein  et  entier  effet. 


Rapport  au  N(f  nat  par  M.  le  comte  de  Briey  le 
14  aoài  iSii]  Annale*,  p.  2006).  —  Ditcustion  le 
14.  —  Adoption  le  même  jour  (téaneodu  soir)  par 
M  T«ss  oestre  3  (S  abstention»). 
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Art.  S.  L«  tarif  éiahlt  par  Tarrété  royal  du 
1S  JaavterlBie  m  appiictM*aiiXMNAa«4tMi 
déciaréM  pov  la  eonMMinflil«o  aprèa  te  If  latf* 

fier 

Ari.  5.  Ii«  (Oi)verfiMi|«Qi  moUiftera ,  provitoi- 
ffMaMl ,  1M  Mndttiow  ItabllM  par  Im  art.  5f  et 

56  de  la  loi  du  i  apAt  m3  (Journai  officiel, 
n»  33  ,  de  manière  à  faciliter  l'ctpartatiOB  4^ 
bières  avec  ducbarga  de  PacciM. 

Las  ditpoallioBs  priiea  en  varta  da  pHaant 

article  seront  ^onmi<icsà]*a|>probatiOD4aB^|jlH 
biB»,  dai)«  ieiir  prcfcbame  scsiiaa. 

Proibulguopf  la  t^rétenic  Joi,  ordminoai  qu^elle 
lOil  ravéïiia  du  acaau  4ê  TÉlat  al  paMUa  par  la 
toic  (lu  Moniteur. 

C94tre-»igaé  par  le  mioiatrjs  dei  affairaa  étran- 
VèreiCIf.  OadMiupa). 


TRAITÉ 

De  commerce  et  de  navigation  conclu  entre 
la  Belgique  et  les  Paxs-Bas,  et  tigné  à  La 
Eëy  /#  MJuiUel  1846. 

ftanamtfala  trii'aaiataatliidlvIailitaTrtniUi 

Sa  Majcsié  le  roi  des  Belges,  d^uae  part,  et 
Sa  M.ijc'^ié  If  toi  tics  Pays-Ba»,  d'autre  part, 
déïiraut  rcjltir  W»  reiaiioos  de  coounerce  et  d« 
oavIgalioB  enira  la  Belfiqna  at  lei  Paya*Kaa, 

sont  ronvf'Diis  dans  cr  ?)Ml.d'onlrr  r  en  Dégocia- 
lion,  ei  ont  nnaiiué,  à  c*  (  effet,  pour  leura  pttei* 
P9leatiairca  respectifs,  savoir  : 

8a  IMail«  la  rot  Ai  Balgaa, 

Le  sieur  Pierre  baron  Willmar.  rnmrT).inif*»iirrfp 
•aa  ordre ,  graïul  croix  de  roulrc  du  la  branche 
Bnmllna  da  fa  NaliaD  de  Saxe ,  crand-croix  de 
Tordre  du  Mf'-rile  civil  de  Saxo ,  graod^roii  da 
l'onirf  (ic  Henri  k-  l.ion  de  Bt uiiMvîrl,-  .  ffnnrf- 
ctoixde  l'onlri;  d'Albert  l*Outs  d'AubdU,  cuiit« 
saandenr  da  Tordra  rayai  da  la  LIfiao  dlu»- 
oaart  féatral-iDaior  au  corps  du  géoia,  ion  aide 
de  camp  et  not\  envoyé  extraordinairoet  ministre 
pi<(aip<#Uni)4U4:  ytia  S.  M.  le  roi  dea  l'ays-Baa , 
jrapd'dac  daiJuamhottfg  ; 

Et  le  sieur  tdouard-Jose|>h  Mercier,  comman- 
deur (le  îon  or  frc,  décuré  de  la  croix  tic  fer, 
grâod-croix  de  l'vt  lire  de  la  Braocbe  Bruestine 
da  la  Haiipn  da  8a>a,  «im  idIo iaira  d*Âla|  at  aan 
gouverneur  de  la  province  de  Haiuaat»  naaifara 
de  la  cbauibrc  des  représcotaolt, 

Et  Sa  MaicAlé  le  roi  des  Payi-Bas, 

La  liaor  Janat-Albart^Haori  da  la  Sarrai, 
chevalier  de  i'orrJrc  milî'.ii;''  de  GiriltnuniP  , 
St  i:l«lMa»  «t  de  l'ordre  du  Liuu  i^éerlaudais,  cbe. 
vallar  dat  ardra»  da  Saiala'Aima ,  If  elassc ,  et 
de  Saintr^taniilas,  Im  classe,  de  l'Aigle  Rouge  , 
8i  claMa,  «Aciar  da  Tordra  rof al  da  la  Léfloa 


d*boooei|f ,  lieuienoat  général,  mi\  aide  de  caoop 
at  ttiaittradaa  aAUrat  éiruigères  ; 

Le  sieur  Jean-Chrétien  Baud,  grand-croix  da 
Tordre  du  UaQ  Néariaiidala*  aa«  niaiitra  da» 
coU>iilaa{ 

Bl  le  aiavr  Flonnl-Adrlaii  Vap  Hall,  grand- 
croix  de  Tordre  du  Mou  Néerlandais,  et  dea  or- 
dre» de  Léopold  de  Relgii|uo  et  du  Faucon  Blanc 
de  âaxe^Weimar-Eiseuacb ,  sio  ministre  dua 
floapaeet 

I.oqnc  s,  aprè.i  avoir  échanc*^  leurs  pleins  pou- 
voirs trouve:*  en  bonne  eidueforow  •  QUlittrM 
lea  article*  suivanti  :  " 

àn.  I«e.  Las  miint  ÊMlgas  qoi  aairetant  sor 
lest  ou  chargéa  dans  les  Pays-Bas,  ou  (|ui  en  sor- 
liroot,  et  réeiproqweiDcot,  lea  navires  oéerlan- 
dais  «id  aAlranwl  sur  lait  on  cbargéi  on  Bel* 
•Mua»  OH  qui  an  sotiiranl,  «oU  par  ■mt»  «oit  par 
riviàres  ou  canaux,  que?  que  «oit  )p  lifn  '\f  Iphp 
dépari  ou  de  leur  deitipaUoDi  ne  soroot  aaaiAiel- 
tia,  t9nt  i  l^aatréa  qafà  la  saflia  at  ai  pasaaga,  i 
des  draiu  da  loaasgit  «laparfcf  do  Mitage.  de 
pllolage  ,  d'ancrage,  de  remorque,  de  taoal, 
d'éduac,  de  canaux,  de  guaraotaioe,  de  lauve* 
tage*  d*aiiirapdl ,  da  paianla ,  da  aarlgaiiaii,  da 
péage,  enAa  à  de»  droits  ou  charges  de  quelqaa 
nature  ou  dt^nominatioa  que  ce  «oit ,  (icrçus  ou 
établis  au  nom  et  au  profit  du  gouvernement,  de 
AmoiiODnairas  pabllcs,  da  conunupea  oh  dtabUa- 
«emcnis  quclronquo^ ,  antres  que  ceux  qui  sont 
aciuelleuH-nt ,  ou  pourront,  par  la  stiitc,  ùlrc 
imposés  aux  bAUuenla  naiiooaux  à  l'euirée , 
paodant  lanr  séioor  dam  Im  pana,  à  leur  aarUt 
(11!  dans  le  cours  du  leur  naMiritu  n,  sans  pr^i^ 
ilice  toutetoisdes  stipulatioa»de  i'art.  41  du  traité 
coRcla  entra  le»  hautes  partie»  caotraataotaa ,  la 
5  novembre  I8i8. 

l  es  r  Htiluiioot  de  droits  de  même  oaiure  qui 
iout  ou  «jui  pourraient  être  accordéea  daua  les 
^tt  da  Tttiia  da»  haatas  partias  aantraptaiita» 
aux  nariret  nationaux ,  seraiitiffalaïasiil  aaaor- 
dtcs  aux  navires  de  l'autre  partie. 

U  est  néanmoins  dérogé  aux  diaposiitoos  qui 
précèdent,  ralaUvaaieoi  è  Teianplioo  des  droits 
de  tonnage  et  autres  faveurs  spéciales  de  méma 
nnture  dont  joumscnt  les  navires  eosployés  daoa 
cbaquc  pays  a  la  p^cbu  nationale. 

Art.  S.  ia  ca  qui  aonacma  la  plaeemanl  da» 
navires,  leur  chargement  et  déchargement  dans 
les  ports,  rades ,  bavras  at  basiins ,  et  générale* 
ment  pour  tooias  les  fonaaHtéB  et  dispoeilioiis 
qualcoiuiiia  auiquallai  pauranl  itra  soihbIs  las 
n.ivirr-s  de  commerce,  leur  équipage  ci  Ir  nr  char- 
gement, il  est  convttttu  qu'il  ne  sera  accordé  au|^ 
Dartoas  natiaaaux  aneuo  prMMga  ni  auawa  la- 
veur qui  ne  le  soi i  également  à  canx  daPaair» 
paitlOï  la  faloni^dathanla»  partie»  niraelap* 
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let  étaot  que,  «oui  ce  rapport  aussi ,  leur*  bâti- 
mmii  Mient  tniléi  «ar  le  pied  d*iuie  parMie 

Art.  3.  ToMï  îe^  prm^nit^  f  t  aTilrri  nhjXs  de 
ccMDinerce  dooi  rimportatioQ  ou  fczportaiioo 
pram  l^alemeut  avoir  Heu  dant  les  État*  dti 
haiMM  parllM  contractante»  par  navires  iMtio- 
naux,  pourront  égalemenl  y  é(rc  importés  ou  en 
être  exportés  par  des  navires  appartenant  à  l*an- 
trt  partto  coatraetaote.  L«t  marebandiiai  Impor- 
léM  dans  !«•  port»  de  la  Belgique  ou  des  Paya- 
Bas  par  des  navires  dt  Tune  ou  de  Tanlre  partie, 
pourront  f  être  destinées  à  la  consommation, 
m  tranrtt  ««  1  la  réaiporlatloo ,  m  ttên  dire 
mises  en  entrepôt»  au  gré  du  propriétaire  ou  de 
tes  ayante  c3ti#ç.  le  tout  aux  mêmes  conditions 
•l aans  être  assujet  ties  à  des  droits  de  magasinage, 
dt  aarfalllanc*  m  avire»  da  eeita  naiiir*,  plot 

fnr[s  qi:e  trux  nuxquels  ffrnnt  soumises  Ir» 
marcbandiscs  apportées  par  navires  nationaux. 

Art.  4.  Les  marchandises  de  toute  espèce,  sans 
dkltaïaUoa  dVtriflM,  imporléas  dfreclenieiit  da 
)a  Belgique  ffans  !cs  Pays-Bas  sous  |iav*rllon  betpe, 
tant  par  rivières  et  canaux  que  |»ar  mer,  ainsi 
que  celles  qui  aeroiit  inpMléaa  dkaatamadt  dea 
Pays-Bas  en  Belgiqna  loni  patlllao  néerlandais, 
Jouiront  des  m^m»>s  exemptions,  rpstUotions, 
primes  ou  autres  faveurs,  ne  payeront  resiteclive- 
nant  d^iret  drolu  et  na  «anmt  aawjatliaa  à 
d'autres  formalités,  que  si  rimporlallaa  afiM 
lieu  souf  pavillon  national.  Il  en  sera  de  même 
pour  les  marchandises  de  toute  espèce  exportées 
da  la  Belflqaa  par  naTlraa  néarlandal»  aC  des 
Pays-Bas  par  navires  balfai,  paor  qndquadaa- 
tination  <^iie  ce  soit. 

Touteiois  li  est  fait  exception  aux  dispositions 
fvl  firécèdaal,  en  ea  qui  aoiteanM  rinportatioa 
par  mer  du  sel,  ainsi  qur:  du  tabac  qui  ne  pro- 
vient pas  du  sol  du  pays  d'où  l'importation  se  fait. 

Art.. 5.  Les  navires  belges  entrant  dans  un  des 
parla  da»  Paya-Baa  al  lai  navires  néerlaodaia  cd- 
trant  dans  un  des  port^  âç  la  Belgique ,  h  qui 
■*7  fondraient  décharger  qu'une  partie  de  leur 
cargaiflao,  pattrroiii,ait  ta  conforniant  loaiafluii 
anx  lois  et  règlements  des  étals  respectifs,  con- 
•errer  à  leur  bord  li  partie  de  la  cargaison  qui 
serait  destinée  pour  un  autre  port,  soit  du  même 
paye,  aolt  d*ta  aatra,  et  la  réaxpotter,  aant  dira 
astreints  i  payer,  pour  cette  partie  de  la  cargai- 
son,  aucuns  droila  d«  douane,  sauf  ceux  da  anr- 
veillance. 

Art.  d.  Laa  oarlrai  da  l*iiiia  daa  dam  bavlas 

parties  contractantes  qui,  cnu-ét  dan;  un  des 
ports  de  Paulre,  en  sortirout  saos  avoir  fait  au- 
caoa  opération  de  commerce ,  seront  exempts 
du  droit  de  tonnage.  Na  aarant  pas  conaidéréaf  ao 
CM  da  rdàeba  fanée,  aanBma  apératloii  da  eoni- 


merce«  le  débarquement  et  le  rechargement  des 
narcbandises  pour  la  réparation  du  navire,  le 
tmniborderoent  sur  un  autre  navire  en  catdin- 

navrfyrrfiilité  du  premier.  Ic";  défimeç-?  nrcpssaires 
au  ravitaillement  de  l'équipage,  et  la  veuie  des 
mirehandiaet  a?arlée«,  lorsque  l*admintsiration 
daa  douanes  en  aura  donné  l*auloriaaUoa. 

Art.  7.  En  cas  dYciiouemcnt  ou  de  naufrnjyf 
d'un  navire  appartenant  aux  États  de  Tune  des 
haotea  pariiea  oaBlraefantet,  tar  Ica  cdtea  de 
rentre.  Il  sera  prêté  toute  aide  et  assistance  an 
capitaine  et  à  l'équipaf;e,  tan!  pour  les  personnes 
que  pour  le  navire  et  sa  cargaison.  Les  opéra» 
tioM  rolatirea  an  •aaToiare  aaronc  lieu  eooJbr-. 
mt^meut  aux  fois  du  pays,  et  il  ne  sera  payé  de 
frais  de  sauvetage  plus  ^rls  que  ceux  auxquela 
les  nationaux  seraient  tenus  en  pareil  cas. 

Laa  narehandiaea  aaavdes  na  aérant  aanmiaee 
b  aucun  droit,  à  rooini  qo*ellea  ne aoient  linéat 
à  la  consommation. 

Art.  a.  Les  conania  reipeetUii  pourront  faire 
arrêter  et  renvoyer,  aoll  à  hord,  aail  dana  laar 
paysjes  matelots  qui  auralaot  déaerlé  daa  MU- 
menls  de  leur  nation. 

A  cet  eiM,  tli  t*adriMafant,  par  écrit,  aux 
autorités  compétenlei,  et  Justifieront,  par  l^»x]|i^ 
bition  en  orif^ma!  ou  tn  ropif  ffArnent  certifiée 
des  registres  du  bAtimeut  ou  du  rôle  d'équipage, 
on  pard*atttrat  docnmesli  oAciels,  que  let  indi- 
vidus qu'ils  réclament,  faisaient  partie  dudit 
équipage.  Sur  celle  demande,  ainsi  jusiiflt  r,  la 
remise  ne  pourra  leur  être  refusée,  il  leur  sera 
donné  tonte  aide  pour  ta  recherche  et  rarreaic- 
tion  desdits  déserteurs  qui  seront  même  détenue 
et  gardés  dans  les  maisons  d'arrêt  du  pays,  à  la 
réquisition  et  aux  frais  des  consuls,  jusqu'à  ce 
que  ces  agenit  aient  Iroové  noe  oeeaafon  de  lee 
ftiire  partir.  Si,  pourtant,  crue  occasion  no  se 
présentait  pas  dans  un  délai  de  trois  mois,  i 
compter  du  Jour  de  l*arresutioo,  les  déserteur* 
aéraient  nU  en  liberté  et  ne  pevrraieni  plot  dira 
arrêtés  pour  la  ménic  rause. 

Il  est  entendu  que  les  marins  sujets  du  pays 
Oh  la  déaerHon  a  Heu  teront  exceptés  de  la  pré- 
aantedUpoehloo. 

Art.  9,  La  nationalité  des  bâtiments  sera  ad- 
mise de  pari  et  d'autre ,  d'après  les  lois  et  règle- 
'nenti  parlicvtiera  à  chaque  pays,  au  moyen  daa 
titres  et  patentes,  délivrés  par  les  autorités  oaai« 
pétentes  aux  capitaines,  patrons  et  bateliers. 

Art.  10.  Les  emlurcation»  belges  qui  impor-  ** 
tant  de  la  bouille  par  lea  cananx  et  rii1êf«a,eon- 
duisani  de  Belgique  dans  les  Paye- Bas,  Jovirooi 
des  facilités  de  toute  espèce  qui  sont  ou  pourront 
être  accordées  aux  navire»  qui  fuui  les  même* 
imporution*  par  la  fthin  ou  par  loma  antre 
voie. 
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Art.  11.  Le  droît  de  oarf^atlon  ^nr  l»>  canal  de 
Macsincht  i  Bois-le-Duc  (Zuid-W  illem»-Vaart) 
Hl  flié,  pour  ta«l  ton  pareoiir*  dam  la»  den  dl- 
rPctioD!».  par  tonneau  et  par  lietie  «te  5,00(î  mè- 
tre», à  fr.  0-03174  (fl.  0-01499)  pour  les  bateaux 
chargés,  et  à  la  moitié  on  fr.  0-01587  (8.  0  00749} 
pour  let  batMn  à  «Me* 

Art.  19.  Les  fers  en  n\h  venant  de  la  Belgique 
par  la  Meuse  ou  te  canal  de  Maestricbt  à  Boi»-ie- 
Duc  (ZuHl-Witl«BHTaarl)  at  Iraoïportét  anr  le 
Wahal,  par  navirct  iMiget  <Mi  ndariandait,  en 
transit  vers  rAltcm.ifne,  seront  ranp(<8,  j»o»ir  la 
perception  des  droits  de  Davigaiion  du  Rbin  au 
boraatt  da  TIal,  dan»  la  caMforia  A  dat  ewep- 
tions  au  tarif  C,  arrêté «0  vartn  da  la  confenitoa 
de  Mayence  du  ^1  mars  1831.  san«  préjudice 
toutefois  de<  slipuiatioos  de  l'art.  4t  du  traité 
eaodit  cniMletdeni  bavlca  partietcoDlradanlai 
le  5  novembre  1842. 

Art.  13.  Les  hautes  parties  contractantes  s'as- 
surent réciproquemeni  le  régime  de  la  nation  la 
phi»  fivarteéa,  po«r  la  traoïU  par  leara  iuca 
respectifs. 

Art.  14.  Les  marchandises  suivantes  impor- 
tées des  Fays-Bas  sont  pavillon  belge  «i  n<«r- 
teDdali,  tait  par  mer,  soii  par  rlf  ièras  «a  cananx, 

seront  admises  en  Bc'gun»'*,  «svoir  : 

1o  Aux  droits  applicables  aux  provenances 
directes  des  lieux  de  production,  sous  pavU- 

a.  Avec  addition  de  11  p.  c. ,  une  quantité 
annuelle  de  $'•!<(  millions  de  ktlopraramcs  de  café 
originaire  des  colonies  oéeriandaises  aux  Indes 
«riantalat; 

b.  Une  quantité  anntiolle  de  cent  qualrr  vrnjTt 
mille  kilogrammes  de  tabaç  en  feuilles  ou  en 
rouleaux,  originaire  de  pays  situés  hors  d'Ea* 
rapa; 

Jm*  drotle  de$  Imp&rtêHmtt  dIrwplM 

par  mer  et  parnnvfret  belges. 

Les  1m)is  «ciés  et  non  sciés  venant  du  Hliin  et 
artflnaire»  dat  Âtau  do  Zollvaraltt. 

S«  Au»  drotti  de§  Importations  sous  pavih 
Ion  étranger,  immédiatement  inférieurs  à  ceux 
qui  leur  sont  applicables,  aux  termes  de  la  loi 
belgedu31iuillatlM4i 

L*araek  at  la  rhim,  an  eeretat  ; 

Les  bois  sciés  et  non  sciés  de  toute  espèce , 
propres  à  la  construction  civile  elnâfale; 
La  cannelle  de  toute  espèce  ; 
Le»  caadm  gravaléa»  ; 

Le  coton  rn  i.-^ine  origioaira  daia  cokmia 
néerlandaise  de  Sui  inaoi} 
Us  é^Hceries; 
L*éialn  brnt; 

Le  fliiiaDbta  tac  a«  conBi  ; 


Le  poivre  et  la  pimaDl; 
Les  rotins  ; 
LaslocUadi; 

La»  labaaadaapaya  bora  d*Iir«pa; 

Le  thé; 

Le  ciianvre  en  masse; 

La»  graisa»  da calsa,  da  nafalla, da cMaavia 

on  iif  rh.invre,  de  lin,  de  léiame.  de  cametine 
et  autres  graines  oléagineuse  non  spéctalemeat 
dénoaaiéesaii  tarifi 

Le»  gralaae»,  anifi,  défrat,  atlodovi,  aie.,  A 
l'exception  lir  Ir»  Mf*3rine; 

Les  huiles  de  baleioe ,  de  chien  nutrio ,  de 
cadulac  al  de  apaniM  eail  ; 

L*huile  de  palme. 

Les  droits  qui  seront  perçus  à  i*imporlatioo 
des  Pays-Bas,  sur  le  chanvre  en  masse  et  les  arti- 
efa»  •Biraota,  aarani  ai^iqaé»  ao  Bénataax, 

lors(|ue  ces  marrhandiseï  seront  importées  di- 
rectemeui  par  mer  sous  pavillon  néerlandais, daa 
lieux  de  provenance  privilégiés  par  le  tarif. 

transatlantiques ,  autres  r/ue  cenr  Repro- 
duction sous  pavillon  du  pi\jrs  d'où  l'impor' 
tatfoH  S0  ftaU* 

Le  sucra  bru  d«  canne,  originaira  du  C9kH 
Die»  oéerlaiidaiaa»  mol  loda»  arlaniaka. 


Il  est  entemlu  que  la  différence  résultant  de» 
iilpnlatfaa»  qui  précédant  entra  le»  droit»  rédaiil» 

et  les  droit!  moins  élevés  du  tarif  actuellement 
en  vigueur  en  Belgique,  «ur  les  marchandises 
spécifiées  plus  baui,  ne  sera  point  augmentée 

paodant  la  darda  dm  préeent  traité. 


L*imporution  anonalla  des  7  millions  da  klla* 
grammes  de  café,  mentionné)»  au  J  l»»,  lill.  a,  ne 
pourra  se  laire  que  par  les  bureaux  de  douane 
d'Aofar»,  da  Liéga  ai  da  €and,  dans  le»  propor- 
jtiona  anlvaalas,  lavair  : 

Anvers.    ....    1,;^50,ooo  kiiof, 

Liège  l,âUU,Uùo  • 

Gand   Uê^m  • 

Si*  an  l«e  Mfaadira  da  «ha^  auéa ,  Pfm- 

portation  jisr  l'un  mi  l'autre  des  bureaux  d(*$i- 
gnés  n'atteint  pas  les  9/1  i  du  chiffre  qui  lui  est 
assigné  dan»  la  répartition  qui  précéda,  la  ilM^ 
ranca  sera  reportée  sur  un  on  dattl  CBlres  bu- 
rraux.  La  décl.irniion  dit  rh<ingeraeot  apport*^  à 
la  répartition  primitive  sera  publiée  dans  le 
Moniteur  belge  a? aat  la  15  nafcaibra. 

Dans  le  cas  où  la  consommation  moyannaao- 
Dnelle  du  calé  an  Balgii|na  Tiendrait  A  a*«c«f«l- 
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tre,  lâ  quaoïité  de  sepl  millions  de  kilo^ammes 
adinite  comme  minimum  de  ce  qui  peui  élre 
iviMrifi  «n  droit  de  faveur,  lera  «dgiMBtéel 
l'expirât inn  de  Chaque  pt'rinde  quinquennale,  la 
première  commeofaot  au  1er  janvier  1844,  d« 
manière  i  eomerfer  la  profiorHoaacidellede 
T/17  do  (MUn  Cdialde  la  contommatioa. 

L'imperfation  anmictic  de  180,000  kilogratn- 
tnea  dé  uhac,  meiitiooDés  au  s  Htt.  ^,  devra 
•e  faire  par  le  canal  de  Boii-le-DiieA  Maetirielit 
et  par  la  Mente  on  le  canal  latéral  dont  la  coa- 
«trurisoD  f*i  i\érr<'l^t\  h  l'cxrcplMiii  d'uncquan- 
uit  de  iu,uuu  kilog.  qui  pourrai  être  importée 
par  le  Imrem  de  Lmmm  (€rafldc-Barrilre)< 


Pour  tWitcr  toute  erreur  dans  Pappliration  de| 
dj'oitii^  les  concevions  faites  par  les  diapoailiona 
qui  précèdent,  sont  plus  spécîakmaal  déieroii- 
neea  au  laUeaa  Uti.  jt,  anneié  an  pféaeni 
traité. 

Art.  15,  £a  retour  des  coocesiiooa^foites  par 
l*BrUele  précédent  el*tiarUenll4reaeni  de  cellet 

qui  sont  relatives  à  Tadmission  en  Belgique  des 
produits  des  poaâcâ!!ion<:  néerlandaises  aux  Indes 
orientales,  il  pourra  éiic  exporté  desdites  pot- 
eewiona,  par  navire»  belges,  en  destloadoB  de 
la  Belgique,  une  quantité  de  8,000  îLnni.Tux 
(4,000  laits)  de  denrées  coloniales,  aux  mêmes 
dMlla  qftt  ai  etlee  étalant  exportées  par  navires 
néerlandala  en  destination  des  Paja-Baïf  tanf 
une  addition  i\f"  !1  p.  c.  (icfdtfj-  droits.  Quoique 
cette  diminution  de  droits  soit  applicable  aux 
raiffia  en  liollet  et  «ar  Mêéê  tapant  cel  na^ 
cbandlses  ne  feront  pas  partie  de  la  fnaniUé  dt 
8,000  touneaiut  (4,000  laiu)  ct-denu»  oaention- 
Dée. 

Art.  16.  Les  snleti  et  navires  de  la  Belgique 

■vCiiinl  n  lui  s  et  Irailés  daus  I«  s  possensloris  néer- 
landaises aux  iodes  orientales,  sur  le  pied  de  la 
oation  la  plos  favorisée,  tant  à  l'égard  des  uiar- 
cliandlsaa  4|u*lla  foiporfébi,  «tva  dt  celles  i|u*tts 

^portent. 

Art.  tr.  Si,  par  la  suite,  le  gouvernement  de 
Sé  m.  le  roi  des  pay»-Bas  manifestait  Pinleotioa 
d^torlser  l*lntH»tfnctlon  dans  «et  poNemiont 

aux  Iodes  orientales,  dt pro  ttntH  deTlndusirie 
et  du  sol  belges,  i  des  conditioaï  plus  favorables 
foo  celles  qui  sont  stipulées  dans  le  présent 
tnilét  <—  «atrenMni  que  par  mesure  d'appHea- 

tton  généra!?,  —  Ifs  parties  coniractantf ^  'm- 
teodronl  prcalablemeoi  par  une  conveuliou  spé- 
ciale, relativement  i  une  rédaction  de  la  surtaxe 
qui,  comparativement  an  régime  appliqué  an 

pavillon  bcigo,  frappe  les  tieiiréos  coloniales  im- 
portées direcieioent  de  ces  possessions  en  Bel- 


gique, par  navires  des  Pays-Bas,  de  manière  à 
établir  une  Juste  compensation  des  avantagel 
plus  irrànds  qnl  seralettl  aoeoMés  à  la  Beigique. 

^^f  f'^.  I  ^'"^  rlrtïit»  d'entrée  sur  les  poissons  de 
pécbe  nationale  dénommés  d-après,  importés 
d*un  deè  deux  pays  ddnl  f*dfltf«,  sods  pnvfllmt 
Mgenn  néerlandais,  ont  réglés  comme  suit  > 

gar<>n;T*  sc^^,  saarés,  famés,  frais  oé  bràiHés 
et  plies  séchées, 

Les  1  jOW  pièces,  fr.  8  M  en  Bel|1qtm. 

Id.         i.  t  85  dans  les  Pays-tari. 

roissons  de  m^r  fMi^.  iii'  iii'i  mncurrehce 
d'une  quantité  annoelle  et  totale  de  deux  mil- 
Honi  «le  ItHef  rammai,  carolr  : 

Poissons  eommdns,  tels  i^ne  raleè,  flotlfes, 
plies.  c«turErons. 

Les  100  kilog.  fr.  5  00  èo  Belgique, 
td.         fl.  S  88  dans  les  Paya-Bdfe. 

Poissons  fins,  tels  que  lorhots,  barbues,  soles, 

cabillauds,  écleflos,  merlans,  éperians,  elboia, 
i«ea  100  kilog.  fr.  9  00  en  Belgique. 

Id.  fl.  4  25  dans  les  Pays-Bas. 

Bfonie  on  saumure  ou  au  sel  sec,  jusqu^à  cûn^ 

currence  d*une  ^niilé  annuelle  da  cinq  mille 

tonnes, 

La  tonne,   fr.  10  00  en  Belgique. 
Id.       IL  4  70  dans  les  Pays-Bas. 

Sardines  fumées. 

Les  1,000  pièces,  fr.  4  00  en  Belb'rque. 

Id.  a.  1  90  dans  les  Pays<Bas. 

Le  ^it  d*entrée  en  Éetgique  est  réduit  è  sit 

francs  par  tonne,  sans  distinction  de  saison,  sur 
le  bareog  en  saunuire  ou  au  se)  sec,  importé  des 
Pays-Bas  sous  pavUJuu  belge  ou  uéerlandais. 


L'imitortalionannuelle,  enBaliiquefdes  qwm- 

liiéii  de  (Kiissori  frais  «m  de  morue,  admises  aux 
droits  réduits,  se  fera  par  tes  bureaux  d'Anvers, 
de  Gaod,  d'Ostendë  et  de  West>Weiel,  dans  les 
proportions  suivanlM,  savoir  : 

•      Poissons  fr.ii-'  Morufî. 
Anvers.  1,850,000  kil.  4,000  tonnes. 

fiand.  80,0m  id.  

Ostende.  50,000  id.  IgOOO  Id. 

West- Wezel (par  terre).  50,000  id.  

Si  au  novembre  de  cbaqae  année,  l'impor- 
lailoB  de  poisson  frais,  par  l*un  ou  l'autre  des 
bureaux  désignés,  n'atteint  pas  les  neirf  dou- 

/if'-mc»  'hi  chiffre  qui  lui  assigné  dans  la  ré- 
partition qtti  précède,  la  différence  sera  reportée 
sur  un  ou  plusieurs  autres  bureaux,  selon  les 
indications  qui  seront  fournies  par  le  gouverne* 
meut  des  Pays-Bas.  La  déclaration  du  change- 
meut  apporté  k  la  répartition  primitive  sera 
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publiée  dans  I0  Moniteur  he^êt  a? ant  le  15  do- 

Sif  an  l«r  tf  ril  de  cfaaqm  année,  la  quantllé 
de  morue,  dont  i'imporf.nion  esi  autorisée  par 
le  bureau  é'Oàieade,  D*a  pa»  été  entièrement 
ipnMa,  le  retlanl  lera  Mporté  de  dnft  avie 
bureau  d'Anvers. 

En  ca^  «l'obslacfe  matériel  ■''oiiposaot  momeo- 
taQt>iaeQt  à  rimpuriauoa  par  l'un  ou  l'autre  de« 
bnmain  dMgaèti  Im  ^Dtttla  adnlaei  paét  let 
aulres  hurcaux  mnoL  augoieatéet  pfoporlilNi- 
nalieaieQt. 

Art.  19.  Let  viut  de  trauce  el  du  HbiOi  (BB- 
jMiiia  it*on  <k«  dans  ftlatt  dam  faatré,  MMOt 
admii  aux  méme<;  rfrntt<«  rjne  l'importation  ea 
Mit  faite  directemeiu  du  pays  de  production. 

Art.  SO.  Lm  droits  d'entrée  «ur  la  bière  eu 
cMctoi,  d*arivtaie  brtge  ou  néerlandaise,  Impar^ 

t<:e  d'un  pays /bn<<  l'nitrr,  ?nnt  rMtiils  rcspecH- 
vement  à  ft.  10-60  eu  Belgique  et  à  fi.  5  dans  les 
Pajl-Baa  par  beeiolitra. 

Art.  91.  Les  droits  d*entrte  dana  lei  Paya*Baa 
sur  les  produits  belfea  dénommée  eMprèi,  aoni 
rédails,  savoir  : 

JMHMlaHe,  éentêlit  «t  tuUê, 
de  6  à  5  p.  c.  de  la  valeur. 

Cuirs  tmnéi  0t  ptiparé$t  dod  a^lalement 
tarifés, 

del«i8florin«}ee1MUl. 

Fer.  Ouvrages  et  ustensiles  de  ftt  fMfé,lMtta 
ou  laminé,  sans  adjonction  d'autree  mallèrea, 
•  de  6  à  S  p.  G.  dti  la  valeur. 

Boni  oetle  cMésorie  aoni  conprla  les  baciies, 
pelles,  béchcÂ,  pics,  pioches,  marteaux  et  râ- 
teaux, alors  même  qu'ils  aéraient  mtuis  d'an 
manche  en  bois. 

doaa, 

de  fl  1-!50  à  75  cents  les  Î0«  kil. 
Le  réi^ime  de  la  nation  la  plus  favorisée  e»i 
aanré  i  là  Belgtqoe  pour  les  autres  spécialités 
dé  Tarticle  fer. 

Fil  de  lin,  dp  chrjrrvre  et  d*étoupet,  à  cou- 
dre, et  toute  autre  espèce  de  Al  non  spécialement 
tarlNe, 

de  15  à  12  fl.  les  100  kU. 
Mercerie  et  coutellerie, 

de  6  à  3  p.  c.  de  la  valeur. 
JTdliMM, 

de  10  i  8  p.  c.  de  la  valeur. 
Fapîcrs.  —  Papi'T  miorii'i  'cTiils-impifi  *  ; 

de  fl.  8  les  lOtJ  kil.  a  3  p.  c.  de  la  valeur. 
Papier  tmeuMer, 

de  10  à  6  p.  c.  de  la  valeur. 
Papier  de  louie  espèce,  blanc,  gris  ou  de  cou- 
leur, papier  de  mu«ique,  ainsi  que  les  registres 
an  papier  Mane  on  rayé, 

da8Aea.teilMI(0. 


Cartel  à  louer,  détachées  ou  eu  feuiUMi 
dal01«a.le*lMUI. 

r/ama,  tèUA  èt  HûtM  èt  mOhi,  «Ma, 

Mapcbiâ,  teints  ou  imprimés, 

(te  6  à  4  p.  c.  de  la  vatetir. 
Tissut  et  étoffes  de  laine. 
Draps,  cailatri  ét  antrea  étdffn  Irémplasant 
les  draps  et  casimirs,  telles  que  Iwiklltk,  Cittn 
de  laine,  draps  zil'pbyrs,  etc., 

de  45  à  30  H.  les  100  kU. 

Tonte  iotlw  esktèée  d*élo0e  îta  laine  aa 

mélangée,  dont  6  mètres  pèsent  t  kU.éttl|lbl, 
de  34à30fl.  les  100  kil. 

Toute  autre  espèce  d'éiuCFe  de  lame  pure  ou 
mélangée,  dont  é  mAtrea  t>èaent  moine  dâ  1 U., 
de  6  à  5  p.  c.  de  la  valeur. 

Tissus,  toiles  et  étoffes  de  lln^  de  e^mmm 
et  d'étoupeSf  écrus  ou  blanchisp 
de  S  à  I  ^.  c.  de  la  valeur. 

Id.  teints  on  imiirimcs,  ainsi  que  toiles  à  car* 
reaux,  dileii  bonten,  toile!)  pour  Daftpr*  et  «or- 
viettee,  écrues  ou  blanchies,  toiles  damassées, 
iMLItetea  et  toilea  de  Gambraf, 

de  6  à  3  p.  c.  de  la  valeur. 

11  est  entendu  que  les  coutils,  dits  beddefyk, 
no  aoni  pai  compria  dana  cette  eat^oria. 

Lee  étoffes  de  coton  et  laine,  sana  autre  mé- 
lange, dont  la  chaîne  est  ♦•xcluaivcm'în'.  ci:  coton 
et  dont  6  mètre«  pèsent  un  kilog.  ou  plus,  sont 
aMimiléei  aiù  liann  de  colon. 

Les  élu^ï  où  la  laine  n'entre  pas,  mélangéea 
de  coton,  de  soie,  de  lin  ou  de  chanvre,  seront 
classées  d'après  la  oiaiicre  qui  domine  dans  leur 
compoiltion  par  rapport  au  poidt. 

F'errerle.  —  Verre  à  vitres  et  tuilae  dO  fam, 
y  compris  le  verre  à  vitres  ûé\to\i. 

de  a.  l-ôO  les  100  kil.  à  6  p.  c.  de  la  valeur. 

Verre  A  Titrée  coloré,  à  figurée  ou  A  flanra  en 
blanc, 

de  fl.  3  les  100  kil.  A  6  p.  c  de  la  VAlaub 

Qiace*  non  éiamées, 

de  8  à<  p.  0.  de  la  valeur. 

Çtaees  éiamôes, 

de  10  à  6  p.  c.  de  la  valeur. 

U  eet  convenu  que  la  Belgique  partagera,  de 
Ideln  droit,  tout  régime  pluifavoraMa  dMljani* 
rail  une  autre  nation  quelconque,  en  ce  qal  OOn- 
cerne  les  ulaces  t'-tam'W's  nu  non  (5lam»^eH. 

Le  régime  de  la  uaiiun  la  plus  tavorisée  est 
aianré  i  la  Belgiqua  pour  la  homUie. 

Art.  tt.  Les  droits  de  sortie  sur  les  ceUdree  de 
foyer,  exportées  des  Pays-Bas  pour  la  Belgique 
par  les  bureaux  de  Balh  et  du  âaa-de-G^ad,  sont 
réduite  de  M  A  5  centa  par  loanaav  d*on  micra 
eaiia  on  de  If  bect. 

Art  K.  Lee  droiU  d*ontide  en  Mf iqiia  aarlaf  . 
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produits  në«rlandU  ci-apréi  dcaoïumés,  sont  lé- 
duil».  Mvoir  t 

Bestiaux  —  Taiirf^aiix,  hoeufs  «t  VachW^  «M^ 
trefijue  ceux  désignés  plus  t>as, 

(le  10  à  7  1/9  ceoUmet  le  kilogramme. 

Tanrillom,  bmifMMi  «I  féniitea,  ayant  «a- 
corf  qu.itrf>  d'-nis  de  lait,  aintl qm  vcani  pmnt 

30  kilogrammes  oa  j^Wt 

d«  M  ft  fi  centlMt  It  Utoframiis. 
HoutoDs  el  agneaux, 

de  1 5  i  8  œDiioMt  la  kilofnmnie. 

Fntmage, 

da  fr.  10-et  i  fr.  7  lat  100  Ulog. 

Tapis  de  poil  de  vache, 

•le  fr.  QOlexlOOkil.à  10  p.  c.  deli  valfiir. 
Coatingi,  caùnoucki.,  duffeU,  tireiaines^ 

tissus  dê  laine,  lourds  et  épais  de  même  iw- 
ture^ 

de  fr.  160  à  fr.  63-50  les  100  kilog. 
F^^ekei  de  estpht,  arlgiaairat  da  doehé  da 

fjmhniiff;  pl  n'.Ty.inl  pan         de  70  rmlinièirai 

de  circooféreoce  au  gros  boni,  tmporlc'es  diree- 
laneftl  da  ea  dacbé  par  la  Meose  oo  la  canal  la- 
téral, 

de  fr  5  \f  tonneau  de  mer  .i  6  ji.  c.  deîs  Taîpur. 
Céréales  récoltées  dan*  le  duché  de  Lim- 

au  quart  dat  draiti  fixé»  par  la  loi  du 

31  jtiillet  I**"*,  suc  line  quantité  annuelle  de 
12  tuilhons  de  kiiogrammet  dont  Pimportatioa 
anra  lien  par  la*  bureaux  de  doaaaa  da  Fouron» 
Saint-Martin,  de  Teuven,  de  Mouland  el  de  Lixbe 
(par  la  Meuse  ou  îe  canal  laK'rali,  à  raison  de 
3  million»  d«  kilogramme»  par  trimestre  cl  de 
VSf^llOOkilafranivMa  par  bureau. 

Si,  au  10  ihi  ilfrnirr  mois  de  chaque  Irimcs- 
Ire,  l'imporlation  par  Tun  ou  i'auire  de  ces  bu- 
reaux,  n*aUeiot  pat  les  S/3  du  chiffre  qui  lui  est 
atilgné,  la  différaoea  aara  rapartée  lur  tel  autres 
bitri-aiTS,  ran^  que  cepenSant  la  quantité  an- 
nuelle k  importer  par  le  bureau  de  la  Meuse  ou 
du  eaoal  latéral  puisse,  en  aucun  cas,  dépasser 
S  millions  de  kilog. 

Art.  24.  Les  léituction»  de  droits  concédéfs  de 
pari  et  d'autre  par  le  présent  traité,  ne  seront 
aceatdéaa  apécialencnt  à  d'autres  pays  que 
moyennant  des  équivaleuts. 

Si,  par  la  suite,  l'une  dcg  denx  hautes  parties 
contractantes  accorde  à  une  autre  oatioo  quel» 
aaaqua  da  plus  grandt  avaniagaa  ralatitenenc 
aux  objets  dénommés  dans  le  traité  ces  avanta- 
gea devieudroiil,  de  plein  liroit,  communs  à  Tau- 
tra  partie.  —  Sera  coniidérée  comme  aTaolage 
plua  grand,  qui  devra  être  apirilqaé  aux  prave- 
nanccn  dr»!  P3y«-Ba!«,  tme  plus  forte  rr'fltiriion 
des  droits  d'iiu|>orlation,  accordée  à  des  paja 


autres  que  ceux  de  production  sur  les  marchau- 
dlset  tpédfléea  i  l*art.  té  du  prétest  traité. 

Si  d'ititrc  f-iv^urs  en  matière  de  commerce 
ou  de  douane  »ont  concédées  par  Tun  4es  deux 
États  ii  quelque  autre  natiou,  les  mémai  faveurs 
aaroni  partagéei  par  Pantra  ritati  qui  en  jnuira 
gratuitement  «i  concession  e»t  n'"'''"'^''-  ou  en 
donnant  un  équivalent  ai  la  ooncosioo  estcon- 
dltioanelle;  auquel  cas  l'équivalent  Htà  l*ob- 
Jai  dVuM  cnovantlnn  apéelala  antre  las  dent 
itats. 

Dans  le  cas  où  l'une  des  hautes  parties  con- 
tractantes rendrait  d*applicalkn  féoftrala  las 
fwm qu'elle  concède,  savoir:  laBaltlVia,  par 

rapport  aux  ti««ns  laine  ou  a»»  régime  fxcep. 
Uoooel  établi  par  Part.  14,  et  les  Fays-bas,  par 
rapport  aux  ilssus  de  caton,  de  laine  ou  de  lin, 
la  |>artie  qui  se  croira  li^^^e  aura,  pendant  six 
mois  à  compter  du  jour  où  une  semblable  me- 
sure aurait  été  mise  à  exécution,  le  droit  de  dé- 
nnncer  te  présent  traité,  qui  cassera  sas  aflMs 
an  nn  :T|ir^^  <]'jr  cette  dénonciation  anra  été  no- 
tifiée à  Tauire  |>arlie. 

Art.  16.  Des  mesures  seront  prises,  de  corn- 
Hiun  aaoard ,  entra  las  hautes  parties  contrac- 

(nntf'S  ,  [lOfip  (>p«''Venir  on  rrprinier  lf«  abus  qui 
pourraient  se  commettre  en  substituant  aux  pro* 
daits  bvorisés  en  raison  da  leur  origine  par  la 
présent  trdié,  des  produits  similaires  d'autres 
provenances  que  celles  qui  y  sont  spécifiées. 

Art.  S6.  L'importation  annuelle  des  quantités 
limitées  de  café,  de  tabac,  do  poisson  A«is,  da 
morue  et  de  céréales,  dont  rinlroduction  en 
Be'gifiue  est  autorisée  à  des  droit»  rfiiiiit*.  pren- 
dra cours  au  1**  janvier  de  chaque  année.  Les 
quMtités  qui  pourront  être  admises,  aux  mêmes 
conditions,  pciiifanl  l'année  1846,  srroiii  (Mablies 
dans  la  proportion  «lu  temps  qui  re&icra  à  s'é- 
couler à  partir  du  jour  de  la  mise  à  exécution 
du  présent  traité.  Jusqu'au  1*  Janvier  1B47. 

I.cs  i1i-.|ioM'iorn  qui  précèdent  sont  (^[j.ilemeot 
applicables  au  marchandises  duni  Pexportation 
des  Indes  néerlandaisset  en  Belgique  est  auto- 
risée ft  des  droits  réduits. 

Art.  27.  Les  surtaxes  établies  par  l'arrêté  de 
S.  M.  le  roi  des  Belges,  en  date  du  13  Janvier 
1N6,  et  par  la  loi  oéeriandaisa  du  •  mai  IBIt, 
cesseront  d'être  perçues  à  partir  du  Jonr'où  le 
présent  traité  sera  nn"  i  rx(*c!iiion. 

Art.  S8.  Lepréseoi  iraiic  aura  torceel  vigueur 
Jusqu'au  Iw  janvier  1854.  Toutefois,  cbaeune  des 
deux  hautes  parties  contracianles  se  réserve  la 
faculté  de  le  dénoncer  pendant  le  temps  qui 
s'écoulera  d'ici  au  1«r  janvier  1851,  et  dans  le 
cas  oh  il  serait,  da  part  ou  d'autra,  fait  osafa 
de  celle  faculté,  le  traité  cessera  d'être  obliga- 
toire el  de  sortir  ses  effets  le  t'r  Janvier  1S5S. 
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Si  l*nne  ou  t'^tiitre  des  deux  hautes  parties  con-  Jour  qui  suivra   réchange  des  ratificalioQ*. 

triclaoïes  ne  Va  pas  dénoncé  par  d^laration  En  foi  de  quoi,  les  plénIpoteotUirw  r«sp«tifl 

vmtMU»,  an  aotiM  im     avnt  !•      Janvier  IHmI  ripié  at  y  onl  api^mtf  lavrt  eiMa. 

IR.'^.J,  II  rnntiniifr.i  ?i  rr-!tpr  en  vtrrtifnr  iinr  nn-  p^jt  j  [.j  flaye,  |e  29' jour  du  mois  de  Jolllat 

oée  en  sus,  ei  ainsi  de  suite  d'année  en  ano^e.  de  Pan  de  grâce  mli  huit  ceniquiranle-aix. 

jusqu'i  ce  qull  ail  M  dénmieéan  iMiiM  an  an  s  (Sii^n^  Wiil«*«. 

devance.  ^  ,  ^  „ 

Art.  89.  Le  préncnt  trané  sert  rattflé  et  les  ' 

raliflcaiions  en  seront  échangées  i  La  Haye,  (L.  S.) (Signé)  Ot  M flaimai. 

dan»  la  délai  d^s  noia,  ou  plus  I6l ,  ai  fUra  sa  (L«  80  (Sifo^  J.  C  Baa». 

peut.  —  li  aara  «Migitoin  à  datar  du  ctoqvièna  (L.  8.)  (Si|nl)  V.  A.  Tau  Hau. 


AHiinB  A. 


TABLEAU 

InélqurnU  le*  réduetkmi  de  droit*  gui  résultent  <£m  di*po*UUm*  dé  Part,  14  du  traité 

de  ce  Jour. 


m 

o 
m 


8 
l 


DESIGNATION  DES  MARCHANDISES. 


BASES 

BBS 

MOItf. 


DROITS  D'ENTRÉE 


snivant  la 
«aniff  iiMi 


■nWant 


CAFÉ ,  originaire  dos  possessions  néariandaiees  ani 
Iodes  orientales ,  jusqu'à  concurrence  d'une 
quantité  annuelle  d«  tept  millions  de  kilog  .  . 


100  kil. 


TABACS  en  feuilles  ou  en  rouleaux ,  jusqa'à  eoncur- 
MDM  d*une  quantité  létale  dn  IflM'^ 

par  an.  savoir 


MDM  d*une  quantité  létale  de  iflB,0M  kil. 


■    de  Porlû-Rico,  Je  Havane,  de  ColotoLic  et 

d'Orénoque   

•  de  i^int-Domingue  et  des  Grandes-Inde»  .  . 
m   anteea  de  pays  hora  d*Baropa.   .   .   .   .  . 


id. 
id. 
id. 


BOIS ,  venant  du  Khtn  et  originaires  des  Etats  du 
ZelIverein  : 

•   nen  sciés  ;  toute  espèce  de  hoia  en  girtutte  on  non 
sciés,  propret  k  la  eonstnietien  eîTlIe  et  navale. 
9    êcU»;  planches,  ««Iiti  s   |  utres,  ntadriers  et 
levle  autre  espèce  de  tH>i»  sciés  ,  entièrement 
cevpéa  en  nen, de  pina  de  5  aaalnaèiraa  d'd» 


paîssenr  

»   »    de  5  centimètres  et  otoins  d^ëpaissenr    .  . 


$5. 


AKACK.  et  RHUM ,  eu  cercles 


de 


id. 

id. 

L'hectoiitrc. 


BOIS  :  non  sciés  (  toute  espèce  de  bois  en  (^tnc  ov 

non  sciés,  propre»  à  la  construction  civile  cl  Le  tonneau  de 

navale  

»  sciés  j  planche» ,  solives  «  poutres ,  madriers  et 
tonte  antre  espèce  de  bei»  seiéi ,  entièrenrant 
rriTipt^^  ou  non,  de  plus  de  5  centimètres  d'é- 

paitsour   id, 

»   B   de  5cantiBèlrcaet»Mnsd*dMiasenr  ,   .  id. 


Fr.  e. 

15  50 


17  50 
15  00 
If  BB 


5  M 


1S  00 

ts  os 


Fr.  e. 
9  t$ 


15  00 
IS  50 
IS  OS 


s  00 


IS 

00 

9 

00 

18 

00 

13 

50 

8 

00 

S 

50 

4  00 


Il  OS 
IS  SS 
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oisiGNATÉON  DES  MARCHANDISES» 


lili 


BASES 


{  MiifaBlk 

■fi 


DROITS  D'ENTRéË 


CANNELLE  de  Chine  el  cwsia  lignea 


CENDRES  GRAVELriES  (p«l«M»«  p«fflaiM  etvédtsie), 

COTON  en  l«ioe,  originaire  de  la  colonie  néerlandaise 

toCERISS.  Hacii ,  noii  «meadM.  elou*  de  girofle, 

cialeoient  Urifée*  »    .  . 

élAlNbrut  


GINGEMBRE  sec. 
•  confit 


POlTRE  et  PIMENT. 
ROTtNSbralti  .  . 
STOCKFISCH. 


TABACS  eu  Feuille»  ou  en  rouleaux  .  . 
»   de  Porto-Rico«  ée  HiTUMi  4e 

d'Orétioqlie   .  , 

»  d«  SainUDbmingue  et  dm  Çr«Ml«^MM  . 
B  antres  de  payi  hond'BBrèpe.  ,  4  ,  , 
>   «Aies  de  tabac   ...  «  


et 


GRAINES  d«  colza  ,  de  navette ,  de  chènem  on  de 
diauTre,  de  lin,  de  sésame,  de  camcline  et 
toutes  autr^  graines  oléagineuses  non  «{wcia- 
itarmet  


GRAISSES,  suifs,  àigiwh  MiailMit,«lo.,  à  haneption 
ifekialdMrUM.  ......... 


Huilas  de  baleine,  de 
spennaceti . 
•  d«  palme  .  . 


5UCRE  brut  do  canne,  originaire  de»  possesaieat 


«. 

tri 

». 

m  kii. 

ÔO 

S6 

ÎM» 

Ukil. 

s 

00 

1 

50 

100  kil. 

s 

00 

t 

00 

id. 

s 

S5 

1 

7S 

> 

f  flô  franr& 

i8 

OU 

15 

10 

îoé  kii. 

3 

00 

00 

id. 

30 

00 

00 

id. 

50 

00 

40 

00 

10 

00 

17 

00 

id. 

S 

so 

S 

«À 

mil 

s 

00 

i 

id. 

il 

60 

16 

50 

id. 

1S 

00 

14 

00 

!3: 

12 

so 

1! 

50 

Id. 

14 

00 

13 

00 

id. 

100 

00 

60 

00 

S 

so 

3 

00 

UÎmI. 

S 

00 

4 

SB 

100  kU. 

s 

50 

a 

SO 

L'hectolitre. 

16 

00 

14 

00 

100  kil. 

8 

50 

S 

60 

Id. 

4 

É 

60 

4l(e  annexé  ad  traité  de  ce  jou^. 
La  Haye,  le  S8  juillet  ld46. 

{L.     {Signé)  Wiuaa». 


(L.  S.^  i^Sii/né)  DiuSâlMX. 
(L.  S.)  {Slfftlé]  C.  J.  Raob. 
(L.  S.)  (filgné)  F.  A.  Vm  Hau. 
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ÊOflficttHon  de  Sà  Mictfesti  le  ràl  dee  Be^fWi^ 

Sf/r  (p  tf-affA  rie  rommerce  et  de  nf\v}§alfon 
conciu  entre  in  Meigique  et  les  tays-Ma$f 
êtêlfnêà  EA  «v't  lëmkUM 

àyMl  vtt  «I  «lattM  l«  tnllé  wnslu  el  ligiié  ' 

i  La  Haye,  le  viDgi-neuf  juillel  mil  hait  otDtqia» 
rante-9ix.  ^ntre  nos  plénipoieDiiairet,  rouoisile 
^eios  pouvoirs  «pécMuXf  et  le*  piéaipoteQUaire* 
«laleaiMil  nutatt  ée  pMat  poovoin  «o  b«Me  «t 

due  forme  de  la  pari  de  Sa  Majesié  le  roi  des 
PAy<)-RA.<,  grand-duc  de  Luxembourg  i  duquel 
iraiié  la  tcaeur  suit  moi  à  mol  i 

{tidt  Snsertlù.) 

Nom,  ayant  pour  agréable  ie  «u»Uit  traité  en 
MMCf  «1  «haittoe  det  dltpot Ittoot  qui  y  aont  eoi^ 
yniMs  et  annexées,  déol  non  qifil  est  approuvé, 

accepté,  ralifi<^  el  coofirmû  el  par  le»  présente;), 
signées  de  notre  main,  uuus  rapprouvons,  accej>- 
10019  nittAoot  et  conflmoDs }  pronotlant  eo  fol 
M  parole  de  roi,  de  l'observer  et  de  le  faire  obser> 

ver  inviolaMernt'nU  sans  jamai«  y  roriiif  vfnir  ni 
permuurc  qu'il  y  &oa  couucvcuu,  direclemeul 
on  indireetoneot,  pour  qnelqiif  cause  et  mmu 
([uclque  pr<*leile  que  ce  soit.  Y.u  toi  de  tjuo  nous 
avons  fait  apposer  noire  Kcau  royal  aux  présentes 
leiucs  de  ratification. 

,  Donné  a«ihâloaa  de  LaflfciD»  le  Misièàie  Jour 
du  mois  d*aoùt  ^  Tan  4e  tfîm  mil  huit  oeot 
quarante-six. 

LliOPULS. 

GoMv»«i9oé  par  lo  oilolilre  dea  «flMrea  élmii- 
0lNi)  M  Ail  Pethinipa* 

MMliUmtlM  de  Sa  Mq/eeié  lêtoidêi  Ptfyi~ 

Mé  sur  le  traité  de  commerce  et  de  navi- 
gation conclu  entre  les  Faj  s-Bas  et  la 
Belgique ^  et  tigni  à  la  Hiiyê,  tê  vin^^muf 
Juiitei  mit  âatU  «iSNl  quûnmUHtbf, 

Par  la  fràce  de  Dieu,  roi  4et  Pàys-àai, 

prince  d'Orangc-Nassan,  frand-doc  de  Luxem- 
bourg, etc.,  etc.,  «te.  i 

'  if  ant  va  et  examiné  le  traité  de  commerce  et 
de  navifalioo,  avec  Tannexe  à  Pan.  14,  conclu 

et  signé  à  L.'i  Haye,  le  vingt-oi  uvicme  joar  du 
moi»  tic  Juillel  mil  buit  cent  ijuarante  six,  par 


foyal  de  la  Légion  d*booneurt  lieaténadt  (r^ite-* 
ral,  noire  aide  de  camp  et  miolitre  dea  aiîliIlM 
étrangères; 

lead'GbrétIei  Bandi  Krgnd*ci«lt  4o  VÊtân 
du  Uon  néerlêndaiit  MO*  mliililM  4m  tdlb- 

nies< 

Et  Florenl-Adriei)  Van  Uall,  grand-croix  de 
Perdre  du  Lion  néeriaadaia  el  daa  ordres  de 

LéoiioM  i\f'  Belgique  et  du  Faucon  Rbnc  rln  Snxu- 
Weiuiar  Eisenacb,  notre  mioisire  des  finances, 
ainsi  que  par  les  plénipoientlaim  4e  ^  Majesté 
le  M  dès  Belges,  les  &ieurs  Pierre  baron  Willmar, 
commandeur  de  Tordre  de  Léo|)ojd,  grand-croix 
delVrdre  de  ia  branche  Ernesiine  de  la  liaison 
de  Sise,  grdad-croix  de  l*Wdre  do  mérite  etfU 
de  Saxe,  grand-croix  de  Tordre  de  Henri  le  Lion 
de  Brunswick  èt  grand-croix  de  l'ordre  d*Al!jerl 
l'Ours  d'Anhalt,  commandeur  de  l'ordre  royal 
de  la  Légion  d'honneur,  géoéra1-OU||ftr  au  cMpa 
ilu  génie,  son  aide  de  camp  et  ^on  envoyé  cxira» 
ordinaire  et  ministre  pléuipolenlialre  auprès  de 
notre  cour  ; 
Il  4dodard•^l^sepil  f^ercier,  cômbiandeur  de 

l'dMrt  *ie  Lénf>f>?f!,  déCOré  de  la  Ci-oill  dc  féf, 

grtnd.'Ëroix  de  Tordre  dc  la  Branche  fimèstine 
4è  la  MtitdÉi  de  9ftti«,  èoh  ttihltOe  d*ËUit,  el  tbli 

gouverneur  de  la  province  dé  Uàinaui,  metnbfe 
dé  la  chaûibre  des  représentants,  respectivemènt 
nommés  et  désignés  â  cet  cWei ,  duquel  traité  ia 
tcdMi^lullidMllAot. 

{Ffat  insertîo.) 

Appi-ouvbns  le  Il'àité  ci-dessus,  dans  toutes  les 
dispinltions  qui  y  som  eohlendee  ei  aithétéei, 
déclaroni  qu'il  est  accepté,  ratifié  ei  confircflé  et 
protncttoDH  ({iTil  sera  eiécttté  el  obcervé  teldii  là 
forme  et  teneur. 

En  foi  de  quoi,  noua  avom  donné  leiprtèëhtely 

signées  il<;  noti  c  mriin,  cnntre-signécs  et  scellées 
de  notre  sceau  ruyal.  à  La  Uaye,  ie  dix-beuviètne 
jour  du  mois  d*août  de  l*an  de  gr4ce  mil  buit 
eeotquarankfl^lXj 

GuiLLADltE. 

Conire-aigné  par  ie  ministre  des  aAalres  étran- 
gères, M*  do  la 


Frocée^verbaidê  l*échange  deiratifieatiûnn. 

Les  «oustignés  s'étant  réunis  po!ir  jtrocéder  à 
Técbaoge  des  raiïficatioas  de  Sa  Majesté  l«  roi 


>  UW  JUIIIt;»  util   UMi»   bvu»  <juai  aiiiv-aia,  |'ai  ■  <n>Mwu|,v  »«v«  •  at>uvu»v..v  vu    u.>^vv>~         •  wi 

nus  pitnipoientiatres,  les  ifeun  Jamet-Albert-  dea  Belges  el  de  8a  Majesté  le  roi  des  Pays^Bat, 

Henri  de  la  Serrai,  cbevaller  de  Tordre  militaire  grand-duc  de  Luxembourg,  sUr  l«  traité  de  cdfh- 

de  Guillaume,  3<'  classe,  et  de  Tordre  du  Lion  merce  et  de  navigaiion  conclu  et  «igné  à  La  Haye 

oéerlatidaiii .  cbevalier  de«  uidrei»       bdiiiie-  le  viugl-iieut  juillet  loii  buU  cent  quaraute-six, 

Abbc,  l'T  ocla«se,et  de  Sainl-Stauislas,  %*•  ckne,  les  iailrumoits  originaux  ea  ont  élé  produiisi  ol 

dc  rAifle  àoufe,  U  classe,  ottcier  de  ÎNwdre  VfVA     trouTéa,  «prit  «ofUUoii  attentive,  eo 


Digitized  by  Gopgle 


51»  aÈGNB  DB  LtoPOLD  !«. 

bonoe  et  dM  tom» ,  Mil  édiaoge  «d  a  été 

opéré.  , 

Ed  foi  de  quoi  les  sousaignés  ont  dr«««é  le  pré- 
•eut  procèi-v«flMd,  qu'ils  ottt  tifii<  m  dmiUe  «k- 

pédiilon  et  rcvtfiu  de  îecirs  caclipi'!. 

Faîi  à  La  Haye,  le  viD^l  août  mil  huit  cent 
qnaraotMix*  < 
L.  S.  (Sf^nO  Wiuus. 

L.  8.  (Signé)  01  u  ftâuux. 
L.  8.  (8ipi<)  Mercier. 

i.  S.  (SigD^  F»  A.  Vah  Hall. 


618.  -  t1  AWt  1816:  ^  ^iv«r^  Ntrfl'  ^ 

pVquant  les  lois  et  règlements  de  la  poUce 
du  roulage  n  (a  commune  de  Basel,  pro- 
vince de  la  Flandre  ortentcUe.  (Monil.  du 
16  aoAC  1646.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  conseil 
'  c(NniBiui«ldeBaMK|iiovliiM4lelaFtaiidreori«a- 
lale,  en  dale  du  1«>-  arril  !H46,  tpritiant  à  ce 
les  lois  et  les  règlements  coacernaot  la  police 
da  roulag*  wr  !«■  grandai  rootet,  «a  temps  de 
d^gél,  aolmt  ddeliréi  «pplicablM  ai»  chemiof 
pavés  de  la  commune  ; 

Vu  les  certificats  COQ  sia  ta  ni  l^acconplissement 
dM  fomalfKt  prMcrîtes  par  notre  anété  da 
M  juillet  1852,  dans  les  communes  de  Ruppel- 
moiide,  de  Tamisa,  de  Cruyl»eke»  de  Uaesdoiick 
et  de  Burgbt  ; 

Va  lat  ddlIbirtifODi  dai  oonaaflt  «oamttDaux» 
Favorables  i  la  demande; 

Vu  les  avis,  également  faTorab!e<i,  de  Tingé- 
nieur  eo  chef  des  pools  et  chaussées  de  ia  pro* 
vliiea.  al  de  la  d«pntatioo  permanente  da  cooaall 
proTincir))  ; 

Vu  la  loi  du  24  mars  1838  ; 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  de  Tinté- 
riaar, 

NomiTMa  trrdléalarrètoiii  : 

Art  1«r.  Les  loi»  el  le?  r^c'^niP^'s  concernant 
la  police  du  roulage  sur  les  grandes  routes,  en 
temps  de  dégel,  MHit  dédarts  applicaMet  aai 
cbemtna  pavia  da  la  ooiDinune  de  Basel. 

Art.  'J  Notre  ministre  âr^  riolériciir  (M,  le 
comte  de  Tbeox)  est  chargé  de  rexécution  du 
préienl  arrélé. 


C49.  21  AOUT  iBU.—JrrMêrtirmxfmiaa' 

cordent  : 

Au  sieur  Fusnot  {Charles),  domicilié  à 
Brvxeiles,  ruélChrlstinet  n*l4,  un  brevet 


-  AN  1846,  No*  648-6». 

veau  système  de  pistolet,  tirant  sans 
poudre  els'armant  par  ia  détente  j 
^  Au  tlwr  Dêiûomtre  {MdoréU  demtûUlê 
à  Bruxelles,  place  du  Grand-Sablon ,  tt"  SO, 
chez  le  sieur  Stoclet,  avocat,  son  manda- 
taire,  un  brevet  d'invention  de  çulnMeùn- 
née*,  peur  une  mMMnê  à  SttrOuer  let 
types  d'imprimerie  / 

Au  sieur  Deleambre  [Isidore),  susmen- 
tionné, domicilié  à  BruxeUes,  plaee  ^ 
GrundMtm^  96,«A«z  le  elmsr  Stoeiet^ 
avocat,  son  mandataire,  un  brevet  d'in- 
vention de  quinze  années,  pour  des  per- 
fectionnements à  ia  meekine  typogna^ 
pMfuednroung,  servant  à  iaûempeeUhn 
ées  caractères  d'imprfmerie  ; 

Au  sieur  leurs  {Uenri-Frangoisu 
cilié  à  Bruxelles,  rue  Neuve,  nfi  l9,un 
brevet  ^fneenthn  de  dix  années,  pour  un 
appareil  propre  à  empêcher  les  voitures  sur 
les  chemins  de  fer,  de  sortir  de  la  vole  v 

Au  eleur  Bebatn  (J*),  demlem  ê 
Bruxelles,  pince  du  Grand-Sablon,  m  ÎO, 
c/iez  le  sieur  Siodet,  avorat,  son  mandeh 
taire,  un  brevet  d'importation  de  dtx  mh 
niée,  peur  un  em^areU  mécanique  appO' 
cable  aux  orgues,  breveté  en  sa  faveur  en 
France  pour  quinze  ans,  le  Si  Janvier 
184A; 

Au  eleur  Sekmtkenberg  (MaximUfen)^ 

domhlf!,'  à  Brirxrftrs,  hôtel  de  (^>-oenen- 
dael,  chez  le  sieur  Dlxon,  son  mandataire, 
un  brevet  d'imporfatfen  de  4fi«  anstiee» 
pour  un  appareil  perfectionné  servant  à 
arrêter  (es  voitures,  breveté  en  Afigleterre 
pour  quatorze  ans,  en  faveur  de  l'impé- 
trant^letJutttetiUBi 

Au  sieur  Jordery  (C.  A.^ ,  domicilié  à 
Bruxelles,  place  du  Grand-Sablon,  20, 
chez  le  sieur  Stoclet,  avocat,  son  manda- 
taire, un  brevet  ^tmpertaOon  de  élnqan^ 

nées,  pour  un  nouvriu  rot  m^cnn^qjtr, 
breveté  en  sa  faveur  en  France,  pour 
quinze  ans,  leiO  mal  1845; 
La  titalaire  aat  tenu  d'aoloriaar  tout  les  in- 
duslricls  du  pays  qui  te  lui  tfcm^nderool,  i  con- 
struire pour  leur  propre  compte  le  ool  dont  il 
s'agit,  n  aura  droit,  da  caehaf,  à*one IndaiBoité 
k  régler  ramiabla  ou  i  fixer  par  arbitrage. 

Un  arrrtf^  royaf  dr  fa  m^me  date  ratifie 
la  cession  faite  par  le  sieur  ffoolbert  W-H), 
négociant ,  rue  Montagne  de  /a  Cow^ 
n»  11,  au  sieur  Cadogan{W .H.),  à  Bruxei' 
les-  liôief  de  Groenendael,  chez  le  sieur 
Jïixon,  son  mandataire,  du  brevet  d'im- 
portadon  de  dfx  annéet,  qui  M  a  été  oc^ 
,eordé  ie  tt  novem^  1848,  pour  du  am- 
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Mtê*  à  /Mfuêr  dêê  bcmrret  «•  Mge, 
pour  amn  à  ftu,  (Mcoit.  du  S8  «o«t  tS4S.) 


tant  Péreetion  d'une  deuxième  maison  de 
détention  à  LoutnUn.  (Monit.  du  26  aoAl 
1846.) 

LéopoM^elcVu  les  r^i>i'orU  et  pièces  annexés; 

Gonaidéraiit  qu*tl  esi  ui  gcui  de  reoicdier  aui 
fllebeax  «AU  produlu  |»ar  l«aff«lom<ratioii  d« 
condamaéa  déteaus  dans  la  maison  de  coi  i  eo- 
tiOD  de  Saint-Bernard,  et  <iii'il  convient,  afin 
de  prévenir  l'eûcombrcmeDt  des  prisons  seoin- 
daîNt,  d«  metire  l^dnlDlitmioo  à  néim  d'or- 
donner la  tran8la(ion  dans  une  maison  centrale 
d'un  certain  nombre  de  condamnés  à  un  empri- 
sonnement de  moins  de  six  mois; 

8ar  la  propotithm  de  aotn  ninlelr*  de  la 
JnsUce, 

Nous  avon«  arrêté  et  arr^'tons  : 

Art.  Il  sera  érigé  en  la  ville  de  Louveia 
nie  deuxième  naitoo  centrale  de  déleniloo  ponr 
les  hommes  condanuiés  correcUonnellemeot. 

Art.  9.  Cette  nouvelle  prison,  qui  contiendra 
,  au  moins  500 détenus, sera  construite  de  manière 
qu'elle  puitee  eoneerfcr  MidetUoadott  daai  l'hy- 
pothèse de  PadopUoD  définitive,  soit  du  système 
d'emprisonnement  en  commun,  «oit  du  système 
d*isolemeiH. 

AK.  8.  JLee  premières  dCpeniee  leront  prél*> 
vées  sur  Tart.  5  du  dupiire  X  du  bndgat  da 
l'exercice  courant. 

Art.  4.  Notre  ministre  de  la  Justice,  qui  est 
charge  de  l'tadcution  du  prêtent  arrêté,  déiar- 

mini  ra  lf;s  conditions  de  racccptnli'm  Hp?  offres 
faites  par  l'administration  communale  de  la  ville 
de  Louvain  de  céder  à  l*iut  le  lerrain  téeanairt 
k  la  caniimcUon  dala  noufalla  malion  da  car- 
ractkm* 


65 r  -  93  AOtT  î«în.  —  Arrêté-  voyai  portant 
des  modifications  au  tracé  de  la  routé 
concédée  de  l'EnMèvê,  CHoolt.  du  17  aadt 
1848.) 

Léopold,  etc.  Vu  les  plans  et  autres  pièces 
eomtiluaot  la  projet  da  d^acament  de  dans 
parties  de  la  routf  conrt^di'c  dite  l'Emblève  com- 
prises Tune ,  entre  Chénée  et  un  poiot  pris  i 
815  mètres  an  diià  telaferma  du  Rond-CMne; 
'   l'aaire ,  entra  le  Tl^pa  de  Floraia  al  la  rlllasa 

d*Aypr,iil!p  ; 

Gousidéranl  que  les  reciificatioos  proposées 
Ml  paur  bttl  da  fhira  diiparailre  lai  grandi  al^ 


iladae  que  préientant  au  grue  MMlage  lai  Incll- 

naisons  considérables  delà  roule  aux  montagnes 
des  KrikioDs,  du  Rond-Cbéne  et  de  Florzée; 

Considérant  que  le  projet  de  ces  améliorations 
a  <IA  aoumia  aux  formalité  de  Tenquéie  pres- 
crite par  notrt'  3rt<*ié  riti  29  novembre  18S6; 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  des  tra-  x 
vaux  pnhMcs, 

If  aut  avoua  arrêté  et  indlans  : 

Art.  Iw.  La  déplaoamenl  des  deux  parliaa  da 

la  rente  de  TEmblève,  comprises  entre  Chéoéa  al 
un  point  |>ris  à  315  mètres  au  delà  de  la  ferme 
dite  du  Kond-Chéoe  et  entre  le  liége  de  Florxée 
h  ArRrallIa,  sera  effectué  par  la  société  aoncaa-  . 
sionoaire  de  ladite  routa,  avec  la  eoocaurs  da 

TFOI  et  de  la  jtrovincp. 

Art.  ^1.  i.e  iracti  de  cbacuuc  de  ces  deux  parties 
de  routa  suivra  la  dlraelion  respective  figurée  aux 
plans  ci-anDexés ,  approuvés  par  Mrtra  ministre 

des  travaux  publics. 

Celui  de  la  première  parue  cummeuce  a  bii  mè- 
tres au  delà  du  point  dlntersectloo  des  axes  des 
routes  de  la  Vejdre  et  de  l'Emblève  à  Chéuée; 
par  une  suite  d'alignements  et  de  courbes  com- 
mandés par  les  dispositions  des  lieux,  il  écharpe 
la  revers  de  la  montagne  des  Krikions,  traversa 
le  village  d'Embouir  en  laissant  à  droite  la 
maison  de  cam|»agne  du  sieur  Cralle,  et  successi- 
vement i  5  mètres  k  gaucha  de  la  maison  du 
sieur  Maximilien  Ghaur,  è  8  métras  h  droite  d*nn 
hAlimeot  en  ruine  appartenant  au  sieur  Mler- 
moot  (Hubert/  et  entre  les  deux  fours  è  chaux 
établis  snr  la  chemin  da  TIIIF,  en  s*éloignant  da 
5  mètres  80  cent,  de  celui  de  droite  ;  il  se  déve- 
loppe ensuite  sur  le  r>  vers  de  la  montagne  du 
Biond-Cbèoe  cl  rejoiui  a  proximité  du  débouché 
dtt  chemin  de  Nlnana ,  l*axa  da  la  routa  aetudla 
de  l'Emblève,  qu'il  suit  sur  253  mètres  de  lon- 
gueur, p  lur  se  terminer  à  3T5  mOtre?  an  delà  de 
la  ferme  du  Uond-Cbénc.  i^alrc  ses  poiuLs  exiré- 
mas,  ce  iracé  sa  dé? eloppa  sur  une  longueur  to- 
tale de3,973t  mètres. 

Celui  delà  deuxième  partie  prend  son  origine  à 
146  mètres  en  deçà  de  la  maison  du  sieur  Col- 
letla,  aiiuéa  au  TIègo  da  floraée. 

Le  premier  alignement  forme  avec  Paxe  de  la 
route  actuelle  un  angle  vers  la  gauche  de  134*  et 
sa  raccorde  avec  ledit  axa  par  noa  oaurba  da 
88  mètres  de  rayon.  A  cet  aligneaoni  dont  la 
longueur  est  de  140  mètres,  non  comprii  le  rac-  - 
cordement,  succède  une  suite  de  courbes  com- 
mandées par  la  dlspasith»  du  terrain  et  qui, 
passant  à  4  mètres  de  distance  à  gauche  de 
l'anfrîe  à  la  fois  vers  Sougnez  et  vers  Aywailie  de 
U  maison  du  sieur  Léonard  Fraiture,  traverse  la 
roula  acmalla  nn  pan  an  dalA  da  «alla  Btiwn 
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qui  le  irMife  au  délHnieM  Mt  laAia  «mit  du 
«bemio  d«8oug«er  i  flMfie. 

De  là,  après  avoir  travcr»é  un  verger  apfiarta- 
pani^  M.  te  CQmle  C.  de  BcrUymool,  le  ireoé 
•^éUltilil  ilaill  l*n4«tt  «htpin  a^Aywaille  jusqmt 
m  peu  en  d«fi  de  la  partie  de  oe  ctenin 
DOOim^e  ia  Huyette^  el  |)uia,  par  un  al(- 
gaemcnt  de  453  mèiret  de  longueur,  it  s'ap» 
|m1e  «ur  la  droite,  pour  arriver  au  refaia  de 
la  moDtaçne  «îilc  Held  Floriéc ,  revers 
snr  lequel  il  se  développe  par  une  nouvelle 
suite  «le  courbes  Jusques  au  débouché  vers  l'Eni- 
M  Ave  de  la  gorge  de  Plonée  ;  H  traveree  celle 

gorge  à  4  mèlros  h  droite  r^r  !t  \^[r  (('tvi!  r^n 
IMiuceau  de  Serbouçhera  \  il  louge  eu«uiie  le 
pM  de  la  M  d^AywatlIe  et  «e  leratne  par  me 
combe  de  88  mèlres  de  r.-tyon  qui ,  tangente  à 
celle  <li;  la  ro»lc  actuelle,  imm^tliâtcmeni  en 
de{i  (lu  pont  d'Afvailte,  se  rattache  à  celle-ci  à 
81  «èirea  on  defè  de  reoirde  dndU  poM, 

Le  dévoloppemeni  total  de  cedeuxline  tracé 
est  (l<'  mèlrps 

Ari.  5.  La  route  aura  gc^Doraiement  9  mètres 
de  larfeer  enlra  loa  critea  eildrieuree  det  aeee> 
teinenti  :  5  mètres  de  ctiansx)5<!  et  4  mèlresi  d'ac- 
cotement, à  raison  <le  3  mitres  î>0  ccnlimètres 
d'uncéléeide  t  mètre âO  cenlimètres  de  Tautrc. 

BNe  eera  acooetpegiiéo  de  (iMeét,  perleut  ofe 

cpla  fcr.i  ni'cessairc,  et  elle  se  ra-Torrlrri  hT('- 
raleioent  avec  le  sol,  par  des  talus  eu  rcmhlai  ou 
en  déblai  t  lea  dleiettaient  de  cae  feula  et  l*iacli- 
oaison  de  ces  talus  seront  rdgiéea  aelOB  la  oatore 
du  sol  et  lea  localités.  Klle  srra  ,eii  outre  çamie 
de  tMoqueltee  tenant  lieu  de  garde-corjis ,  prin- 
idpaleBMaA  du  côté  du  pied  de  la  côte  qu^le 
teharpera. 

Les  banquettes  occuperont  un  métra  de  lar- 
geur k  iiarlir  de  la  orAte  du  plus  large'dos  deui 
aemtaioeikta;  par  ceméqiient,  eemi<elauroni, 

Pun  comme  Tautit»,  1  mèiie  ?lo  cent.  <le largeur 
dans  les  endroits  où  eelies-là  seront  nécessaires. 

LesdiliiS  baoqueues  aifreot  60  cent,  de  hauteur 
et  50  oent*  de  largeur  au  souoiat. 

La  chaussée  Jt-ra  eu  cropierrRmont  de  SO  cent. 
d*4paisseur,  daps  (ouïe  Pélenduedes  deui  tracés. 

ârt.  4.  Toutes  les  pro|iriélés,  quelles  qu'en 
a^liem  la  nature  ot  la  dcstloatiea ,  qu*il  sera  aé- 
oessaire*  d'acquérir  ou  d'occuper  pour  l'exécution 
des  rectifications  autorisées  par  le  présent,  se- 
motenipriafi  coitfemiAiiieQt  aex  leia  en  matlAre 
d*expropr|;ttion  pour  cause  d*utiUlé  pid>lique. 

Art.  5.  Les  parties  île  I''ancienne  roule  de 
Vclassci  4,  qui  kiii-oui  remplacée*  parles 
«lidiic«ractlAeitiaoa«  cevtinuaroDtà  ètreenire» 
tenues  coovcnAbUuicni  p:)r  les  soioii  el  aux  frais 
delà  société concessionaa ire,  qui  {)rii)rr;i  y  laisser 
mt^ÙaUr  la  barrière  actuelle  d'tmbuuri;. 


AH.  <.  n  aai*  alatod  iÉHifia«rMMaA  MW  ta- 
placement  des  barriAiea  de  la  lonle  realiiia  pie 

Chfni'c  à  Aywaillc. 

Art. 7.  Il  estaMordé  à  la  société  conccssion- 
■aire  de  la  rente  de  rKaaMère  pew  l*«lder  deoa 

l'exécution  des  reetifications  ï  eEFecluer,  un  lub- 
siiteiiiî  PHtalde  quatre>viogt  mille  franc»,  pay.i 
ble  en  troi-t  termes  égaux ,  el  imimiablc  sur  ios 
eebiidee  aeeepiéa  et  veraée  au  tréeer,  en  vcHu  de 
la  loi  du  10  m  1rs  1838. 

Art.  8.  Ladcvi-î-r  (hier  des  charges  des  travaux 
A  entreprendre  sera  soumis  A  l'approbation  de 
notre  miniairedat  tratani  pnMIea»  qni  eatciuffé 
de  i^éeutleo  du  (HPdient  arrAté. 


681.  —  IS  aevT  1846.  —  Arrêté  nytatieem^ 

dant  t'xtens'wn  de  concession  des  tnînrs  de 
kouilto  de  Burtqo.  (Meoit.  du  88  aoâi  1846.) 

Léopofd,  eic.  Vu,  sous  la  date  du  18  juin  1844, 
la  dcmanite  du  comte  Émile  d'Oitltrp mont,  pro- 
priétaire à  .SaintrQeorget,  fioocessiuonatre  de  la 
«Hwdc  bottiiiede  Aiirfe»,  tendant  8  ebieolrà 
tiire  de  roainlenuOt  el  subsidiairemeot  ï  litre 
d'extension.  la  ronr<'»^ion  »ies  mine»  f1«  houille 
giiaQlcf  sont  parue  lioa  çornniuues  de  Saint- 
Geergea  et  d*Bnvif,  prevlnee  de  t^ie,  dana  une 
<^icnilue  «uporRcioUe  de  55  hectares  8  arcH  ; 

Vu,  en  triple  expédition,  le  plan  de  auffare 
dûment  vérifié  cl  certifié  ; 

Va  loi  pUcei  JuatlMnt  de  l^aecQiqplissenent 
des  formalités  de  puldicaiion^  et  d'affeboi  prva^ 
crilea  par  la  loi  du  31  avril  18)0  ; 

Vu  la  demande  en  eoneuttenca  partielle  fiar- 
méa  par  la  société  métallurgiqpe  à'Bngis  ; 

Vu  le?  méroou'es  prodtfiis  à  rapppi  de  la  4*'' 
Btaq<Ve  du  comU  d*Oulireq)Qnti 

Vq,  aoui  le»  datea  dei  14  Janvier  et  8S  •l'HI 
1815,  33  janvier,  88  février  et  14  mars  1846,  les 
rapiirtrls  des  ingénieurs  de."»  6«et  ?«  districts  el  de 
l'ingénieur  en  chef  de  la  3*  division  des  mines; 

Va  le  oataier  de»  cbargea  ddnient  aoceptC; 

Vu  ravis  de  la  députalion  iKTimancnin  «In  con- 
seil provincial  de  Li«^e,  en  date  du  ^5  loai  1846  j 

Vu  ravis  du  conseil  des  paioes,  en  deledu 
17  Juillet  1848; 

Vu,  avec  les  pièces  y  ann''Xf>'^.  \:i  requête  du 
sieur  Colmaot,  loodA  de  pouvoirb  du  comte 
dHlullreniont,  en  date  dn  M  Juillet  184t| 

Vu  le  nouvel  aviadu  cenaelldea  mine»,  en  date 
du  7  aotVi  1846; 

V(i  rai  rôiA  ref  al  du  8  mars  1889,  insiituaui  la 
enneeetlon  do  BttHwih  elnsi  que  l^rrAtA  d'ho- 
mologation de  partage  et  d'exicnsion  de  conces- 
sion, |»efié  par  1*  réfa&t  da  la  Belgique,  le  8  avril 
1831} 


,  Digitized  by  Google 


Htom  PB  LÉOPOlft  i».  ^  âN  184«,  H*  «89. 


549 


Vu  les  du  SI  avril  UIO  ci  au  :i  mat  Uil } 
Cwttidérant  qM  Im  fBnwriitét  pmmtUm  mm 

Aé  observées  ; 

CiOMi(kir«n(  que  le  «lemaixlewr  n'a  pat  jusUN 
dt  m  llirea  à  iioe  maloleBue  de  c^Deetaion } 

GMliiérant  qiini  Movlent,  <l«»i  IMvUvêtdt 

îVyrdrf  ei  d'une  bonne  ciploiUUoo,  d'accorder 
à  1^  i««)éM  iiiét«UiUft4uq  ii'Aiv^*  à  Ulre  (l*ex< 
limita,  IM  «Hnw  <l«  hmiUI*  gliMiiw  dam  ht 

partie  de  terrains  comprife  dao*  le  périmètre  â$ 

M  of>ncp*«ion  di»  n^ïneide  plouib  et  de  calamine; 

CMQ«iUùran(  qu*i)  ;  «  «tilUé  de  r^iitacbcr  !«• 
itttm  lemim  à  It  eoDceMira  d»  9wÊ9mt 

Coosidéraqt  que  le  taux  dei  redevances,  en  fa- 
veur des  propriétaires  de  la  xirficf  icî  qu'ij  est 
proposé  par  le  cods«)I  des  mmcs ,  n'a  douué  lieit 

I  mmm  N6iMiMii«A«t4v\lp«rtti  iiMipf«ii«QDé 

k  rimporunoo  de  la  mine  ; 
Vu  le  m9f9r%  4f  nom  «ilûalfe  4«t  U«M<» 

puMicii 

Lo  contell  dM  ntoat  â  pfOpMé, 
Mont  âVMM  approqf  é  et  arrêtMt  : 

Aft.  1«r.  It  aM  fait  an  comte  d^OnlIraiwial 

(Ëcui!e),  concQssioDpaire  de  la  mipe  de  bouUlc  de 
Bur4on,  à  litre  (IVxtkssiok,  coickssio'v  dn 
mioet  de  bouiUe  gisauies  sous  U  cummutiu 
daS9iiiM;coviei,  piorlD«a  da  Uéga,  dam  ma 

éleoduc  supprficielté  de  ironie  hectares,  limitée, 

GODforinémQpUu  idvi  apRex<|  au  (if^p(  ar4^l4, 
aiDsi  qu'il  «DU  : 

A  Vouett ,  eo  partant  du  point  marqué  D  au 
plan  de  surfic  ,  formant  l'anrf!''  ^nd  de  la  con- 
ceMioo  de  Butlçn,  p^r  1«  ^>rol9PSef^enleo  ligne 
dnilta  vert  «ud  de  la  limita  ouasi  da  ladite  eon^ 
aeesien  jusqu'au  fatat  0,  lilaé  i  II  nitraa  da 
|N)itil  de  départ  ; 

Au  du  poiui  o,  par  une  ligpa  droUe  tirée 
•or  le  poim  de  bifbreaUon  do  diemlii  dit  Ti§^ 
de-Bovy  itoiut  F>,  umIs  t'arréiani  à  la  liaiile 
ouest  de  la  fio^Mnion,  4aa  mwH  mduHl^aa 
d'^jf; 

A  i*«tf ,  par  ladiUk  Uodia  «pan  dit  l^aonaat* 

sion  iTEngU  jusqu'à  la  Teroia  GpllaltPk  aitNia 
audit  dieiata  TigB-de-Mùvy  î 

Au  nord,  par  la  limite  «ud  d*  U  «oocauioa  de 
«MM|p«m*a«p«mt  da  ddpan. 

Art.  3.  In  pri^'^rnie  cxteasioo  de  concesaion 
«M  aeçordûe  iou»  le»  chargée,  clauses  cl  coQdi- 
liom  ipImoMn  ,  rendoei  Mwuauiies  A  la  concee* 
iiM  primilimil  IteteMlapdp  •atrU  tssi ,  sauf 
ce  (\\\\  concerne  les  redevances  en  faveur  des 
P(opriéuir««de  U  «urface.  Ue  même  las  ctiarfo, 
ftamai  «t  cauditioat  impoeéee  au  «ançimlaoaiaiia 
.i|r  l'arrêté  royal  de  cooceMUm  du  %  maia  193tt 
ev  par  l'arrlté  d'hounoloRaiion  df  partage  et 

d*e&t«fi»ioi(  4«  ««^«es4H>«       m  ^ 


de  la  Beif  ique,  le  'à  avril  1S3I,  loot  landuas  ap- 
pUoallai,  aa  féoéMl,  i  la  prdaante  tHaaiiap. 

Travaux  d'are. 

Art.  l«r.  Lorsque  l'exploitation  lera  {lortéa 
ftQUS  le  Diffau  de  la  gAierie  d'Apoulemeni ,  Par- 
réid  d*«iiiari«Atiap  d«  Ia  ddpmatimi  permaoeata 
4m  ooQiaU  pmffiiwial  da  iii«t  dAavmipaia  laa 

conditions, 

ivRtre  \$  galerie  dïcoui^meut  et  lea  travaux 
dapi  la  prafwkdtw.  il  «art  mdaag«  h«  maiaildp 
ipixiaM  «I  fpipsa  pi44cai  4*<ptimair. 

CBAPITaB  U. 

Mesures  de  ntretè. 

Art.  S.  Le  concessionnaire  dispoaera  et  coo- 
dotara  eai  Iravasi,  de  manlèn  îpowfolr  ani 

bcsains  des  consommateurs  ;  à  ne  pas  oompro- 
mpttre  la  sûreté  tiubliquo ,  la  conscrvaiion  de  la 
miue  ut  r«xi«U'nc«  de»  ouvriers  i  à  oe  m»  uuire 
«m  balMiatlaQ»  on  apa  aaps  utiiai  da  la  aprfaat 
M  se  coiirorin<'i,i ,  A  cet  effid,  aux  ingtnictiona 
qui  lut  seront  ttonnées  |iar  l'admipiM^rjUiop  ai 
par  lea  ingénieurs  des  mines. 

Ait.1.  Tanlaa  laa  Wa  4|ua  la  coocanlppnaira 
voudra  établir  la  suiujrilcie  un  puit« ,  on  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  ou  perittancnt ,  tl 
an  donnera  préalablement  avis  ^  l'admipislrA- 
limt  proviQ«lala,  en  acoompagpapt  cet  ttac  ttiaa- 
ment  i)c^  pwci's  n-'ctsiaires  pour  faire  apprécier 
Tutiitié  du  uavaii  prcùcté;  il  indiquera,  «H 
mépw  lampa*  laadUpoaition*  générales  qu'H  ip 
pn^oio  da  prendra  pour  rexéentiep  da  cal  «n* 
Trafo- 

Af$.  A*  A  ckiaciiia  «lége  d'expioitaUQU,  |l  sera 
élafaU,  pour  l*uaafa  dei  auvriert,  ai  dan»  un 

puits  particulier,  si  l'administration  le  Juge 
cessaire  ,  uq  t;»lème  d'«?;clH  lle»  inrliué»  s ,  lOr  et 
i^ç^le,  s'éieodaot  df  M  «uriacc  iu&qu'au  iuqU  du^ 
tff^Kpux ,  PM  loui  apira  appareil  awipal  Mmi* 
uistralion  croiiait  devoir  dnuner  la  préférepap, 
Art-  5.  Le  coDct»sioi\naire  conservera  : 
A,  Autour  dâ  cbaquc  bur«  de*  maaiifs  de  dix 
mètrae  4a  raf  au  s  9  au^dasaow  da  la  galetia  4*4* 
couicment ,  le  long  c'.  ^  l'ioiérieur  de  sa  concee^ 
«V9A«  eu  jr  comprooaut  ie»  ext«nsions  succeulve- 
nent  aecordéet,  4ea  maiaiCs  ou  espantet  4e  dli} 
Boètree  d'épaJMaor.  Il  copservera  également  k  la 
profondeur,  sur  tous  les  points  cl  dans  l'éieadua 
qui  IMprroitt  é^a  dèiermiqéi  par  riogéniaur  du 
diitriet,  daamaesifs  ayant  pour  objet  la  «omef' 
vaiioo  de«  propriéiéi  da  la  aurCaca,  ou  des  puits, 

(jalerie?  ,  etc  ,  ou      «pDlUmetlOP  «itiriappa  dt 
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ID  cas  de  oontraraoUon  à  ces  diipotiliooi,  !• 
cMMMdoDMir*  payera  i  TÉial,  rant  préièdiea 
det  droits  éfeniutl*  <lei  tien,  une  lodenuillé, 
savoir  : 

i*  De  deux  oniti  franci  pour  chaque  inèira 
cube  enlevé  à  letponia  Ou  «n  debon  des  linttea 
de  la  concession  ; 

S»  De  cent  francs  pour  chaque  nèire  cube 
MMMirtil  à  la  tlaoïpe  de  aoixaote  el  qutnn  mè» 
tt«t  de  raiilde  premier  et  an  anirei  naMib  à 
conierver. 

Les  massifs  réservés  au  a»  i  ci-dessus  ne  pour- 
fent  dire  explolidt  qa*en  dernier  lien*  lert  de 

l'abamlon  définitif  du  siège  d'exiraciion,  rt  en 
f ertu  d^auiorisalioa  accordée  par  Tadmintsira- 
tioa. 

caAriTBE  III. 
Bonu^  0i  produetUm  des  pUuu» 

Art.  6.  Dans  le  d<^lai  de  dix  mois,  à  dalcr  de 
Pacte  de  coDces.Mon,  il  sera  plaolé  des  bornes 
sur  lous  les  poioU  servant  de  limites,  où  celle 
meaure  icra  Josde  néeetialre.  L*epéraiioii  aura 
lieu,  aux  frais  du  concessionnaire,  fi  la  ftilippnrf» 
de  la  dépulation  provinciale,  el  en  présence  de 
ringéflieur  des  niDes  du  dtttrict.  on  de  ion  délé- 
gué, qui  en  dressera  procès^verbal.  Eipédlliona 
de  ce  procès-vctbal  seront  rl('po*<*ps  awx  nrchives 
de  la  province  et  i  celles  des  communes  sout 
kaquellea  iMlend  la  eoncenloe. 

Le  coooetsiooaaire  sera  tenu  de  faire  placer  de 
semMafvles  bornes,  avec  des  inscriptions  spéciales, 
sur  les  puits  abandonnés,  pour  conserver  le  sou- 
venir de*  prlndpateieireMMtaneei  de  l^expleiia- 
doo. 

Ari .  7.  Au  plus  tard,  dans  le  délai  de  deux  3ns, 
à  dater  de  Tacte  de  concession,  le  concession- 
naire adrenera,  en  douMe  expédition,  i  la  dépn- 
Ullon  provinciale  : 

1o  Un  plan  parcellaire  général  de  la  surftee  de 
la  concession,  indiquant  la  position  des  puits, 
dea  bftiimenCa  el  aulrei  conurueliona  apparie- 
nant  h  iV-KpInitation  A  ce  plan  seront  annexées 
deux  projections  verticales,  sur  des  plans  paral- 
mea  à  ta  dlreeUen  el  i  PiacllDaison  générale  des 
coucbei,  et  indiquant  la  poalilott  et  la  proRnkdeur 
des  imiis,  l'allure  de*  gtl*"^  flnn?  If*  parties  re- 
connues, et  la  hauteur  relative  des  princii»aux 
poinli  de  la  torftiee; 

9*  Pour  cbaque  couche,  un  plan  boriionial,  et 
le  nombre  de  coupes  et  de  projections  verticales, 
nécessaire  pour  la  représeutation  fidèle  des  tra- 
vaux. 

Tous  ces  plans,  coupes  et  projections,  seront 

drecïé^  à  i^écbcUe  d'un  millimètre  pour  mèire, 
el  divibés  eu  carreaux  d'un  ccnlimilre  decdléj 


!•>«  —  AN  184«»  M*  Wt. 

la  correspondance,  entre  les  dffltfranla  plani, 
lert  indiquée  an  meyen  de  leltret  et  de  unnéroa 
communs. 

Art.  8.  Chaque  année,  après  la  production  des 
pièeea  menilonnéea  à  l*artlde  précédent,  le  oon- 

ceesionnaire  remettra  à  l'ingénieur,  dans  le  cou- 
rant de  Janvier  et  juillet,  les  plans,  coupes  et 
proiiectiont  des  travaux  exécutés  dans  chaque 
couche,  pendant  le  court  du  aemeatre  précédent  ; 
ces  «it'i.iils  seront  reportés  ensuite  sur  les  plans 
péuéram  des  travaux  exécuté*  dan»  le^  mêmes 
couches,  d'après  les  instructions  qui  seront  don- 
néet  par  IHngénIeor. 

Ces  plans  seront,  comme  les  précédents,  dres- 
sés au  millième,  et  divisés  en  carreaux  marquée 
des  mêmes  lettres  et  numéros. 

A  eel  envol  sera  Jointe  une  copie  de  la  partie 
correspondante  du  registre  d'avancement  des 
travaux,  tenu  au  «âge  de  l*exploiuiiea,  confor- 
mément 1  l*arl.  6  du  décret  hnpérial  du  S  Janvier 

1813. 

Art.  9.  En  cas  de  refus,  de  négligence  ou 
d'ineiactilude  de  la  part  du  concessionnaire,  en 
ce  qui  conoerae  Pexéeutloo  dae  deux  articles  pré- 
cé. lents,  il  supportera  tout  leafrtiades  opéralioot 
qu'ordonn  Ta  la  dépulation  permanente  du  con- 
seil provincial,  |K)ur  faire,  d'office ,  lever  les 
plana  ou  recueillir  les  renseigoementa  roquia, 
soit  par  les  ingénieurs  des  mines,  soit  par  toulw 
aulrei  peraonnei  délégoéea  i  ceteffat. 

CnAPlT&E  IT. 

Obtigatiotu  générâtes. 

Art.  10.  Le  concessionnaire  cooiribuera,  en 

raison  de  l'éti  n  tiif  do!«,i  conc»'ssion,à  la  dépense 
qu'exigera  la  confection  de  la  carte  générale  des 

Art.  11.  Aussitôt  que  rcx;iTo;t.Ttion  <!cra  en  ac- 
tivité, le  concessionnaire  mettra  gratuitement, 
à  la  disposition  du  gouvernement, une  série  com- 
plèle  dea  piiaduita  do  sa  mine. 

Art.  12.  Il  sera  tenu  de  prendre  part  i  la  caisse 
de  prévoyance  établie  à  Liège  avec  l'autorisa- 
tion du  gouvernement. 

Art.  18.  Il  aéra  tenu  d*explolter  par  lui-anéiM 
et  non  par  fermier  ou  à  forfait. 

Art.  14.  A  toutes  les  époques  ou  la  mine  sera 
poNédée  par  une  aociéié,  ceHe  aociélé  cera  tenue 
de  désigner,  par  une  déclaration  faite  «n  secré- 
farial  du  gouvernement  provincial ,  celui  de  ses 
membres  ou  le  délégué  auquel  elle  aura  donné 
loi  ponvoirt  nécesiairea  pour  correspondre,  en 
son  nom,  avec  l'autorité  administrative,  et  en 
général,  pour  la  repréionter  devant  l'adraiolstra- 
tioo  tant  en  demaudaot  qu'en  défendant.  Ce 


Digitized  by  Google 


R&OMfi  OK  LÊOPOLD  1 

fondé  de  pooTOlrt  d«vn  éire  dMBidIié  et  réridtr 
en  Belgique. 

Lee  Menbretde  la  socMlé  eeront,  au  surplus, 
aoHdalNBMni  reipMsaMee  de  loatee  et  de  cha- 
cune des  conditions  de  leur  concession,  pour 
J'exécvUoD  desquelles  ils  seront  leous  de  faire 
«M  dlecf  km  eonoDiM  de  domicile,  oli  toutee  lee 
poursuites  pourrottt  Ure  eneitéet  «oniM  i  dft* 
micile  réel  et  à  personne. 

Art.  15.  Faute,  par  le  coocessionoaire,  deconi' 
■eneer  lee  irmraini  dana  le  délai  d*uiie  année,  à 
diltr  de  l^actede  eonees^ion,  ou  dans  le  cas  de 
(essatioo  des  travaux  ou  d'inexécution  des  con- 
ditions qui  précèdent,  ou  qui  dérivent  de  la  con- 
ceaiiM,  la  révocation  de  cet  ado  pourra  être 
prononcée,  sans  préjudice  de  tontes  autres  me- 
sures antoriaéee  par  lea  loia  on  par  les  r^le- 
meoti. 

ClAriTXB 

Redevances. 
Arl.  16.  Le  taux  des  rederauccs  dues  aux  pro- 
piMlalrai  de  la  wrhco  est  déteminé,  pour  lee 

terrains  compris  dansPexiension, ainsi  qu*il  soit  : 
redevance  fixe,  cinquante  centinries  |)arhrci3re; 
redevaoce  proporitonnellc,  un  iK>ur  cent  du  pro- 
dnlt  net  de  l*eiploitotioo. 

Notre  ministre-  drs  travaux  publics  (M.  de  Ba- 
ray)  est  chargé  de  l'éxecution  du  présent  arrêté, 
qui  aera  inséré  au  Moniteur. 

Mi.  —  SS  Aom  1849.  «—  JtrM  retratautorh 
sont  l'étabiUtêmênid0la  sceiété  amnjnM 
dite  Société  belge  de  tissage  mécanique,  à 
bras,  i  moteur  bjdraulique  ou  ài  vapeur.  (Mo- 
niteoFdnMaoAt1M6.) 

Léopold,  etc.  Vu  l'expédition  ci-annexé«  d'un 
aelc  public,  reçu  lolSaoèl  1U6.  par  nmlire 
i^.  A.  J;  Goi^ifn,  notaire  rMdant  à  Bmxelica, 
acte  renfermant  les  statuts  d'une  société  ano- 
nyme dite  Soelété  beige  de  tUtage  mécof 
mifue,  à  broi^àwnotemrka^MMUqueen  à 
veneur,  pour  la  constitution  de  laquelle  on  de- 
mande rautorisatioQ  prcacrito  par  l'art.  37  dn 
coite  de  commerce  j 

▼n  lea  artlclca  Mal  aitoanta  didit  oodoj 

Sur  la  propoaltioademtrtMiniilfe  daaaflliiNa 
étrangères,  « 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  1er.  L'établissement  de  la  société  anonyme 
Uti  SoelM  hêlge  de  tieeage  wêSeamlquê,  à 
Im#,  à  moteur  hydraulique  ou  à  vapeur^  mtt 
autorisé,  et  ses  statuts ,  tels  qu'ils  résultent  de 
l*4Cle  public  du  13  août  1846,  précité,  sont  ap- 
fiMféa  aonaloi  rétcrtea  aleoBdftlemanifatttM  t 
8m  sén.  to«a  svi.—  nenv.  INi* 


•r.  -  AM  t«46,  «•  6M.       f^/^^^  <  ■ 

1»  Si  les  versemenU  donf  i!  s'jiRit  ^  ÉV    .  ^' 

statuts  n*oni  pas  lien  aux  ^poqiMk4|nSf  leé^^^ 
lionnaires  retardataires  seroali^\É^^«cu1|^x^^ 
piration  dn  ternM,  déchiia  de  imi»»  Ifiijrf  ^irolii 
du  chef  de  leur  souscription  .  et  les  versements  *^  ^ 
qui  auraient  ûi^k  été  faits  seroui  aemUl  A.la  so- 
cMlé, aana  préiadkai  ion  rocoun  arpayemèbt 
des  sommes  ioisserilea; 

9«  Il  est  entendu  que  te  partage  de  l'avoir  so- 
cial net  dont  il  est  question  au  dernier  alinéa  de 
Vwii.  18,  aura  Han  entra  Ici  dlvora  pcrtanra  daa 
actions  an  prorata  do  nomhro  de  callca-ci; 

3*  L'approbation  du  gouvernement  sera  néces- 
saire |iour  la  résolution  de  l'assemblée  générale 
«pii  décidera  do  la  dlssoluilon  dota  locMté dam 
le  cas  du  premier  alinéa  de  Tari.  19. 

Art.  3.  Les  présentes  autorisation  et  approba- 
tion sont  accordées  sans  pr^udice  des  droits  des 
tiers;  nom  noua  réeervoos  de  révoquer  ces  an* 
tori»ation  et  approbation,  en  cas  de  violation  ou 
de  non  exécution  des  statuts  de  la  société ,  tels 
qu'ils  sont  modifiés  par  les  préeenlaa. 

Noire  nloislredea  tflSalros  éirangirca(ll.  A.  Oo- 
cbampe)  aic  dMTfé  d«  roécnikiB  dn  préunt 
arrêté. 

STATUTS 

De  la  Société  belge  de  iUsage  à  lawdeanlque^ 
à  Aiw#,  à  moteur  kydraiSfue  en  à  vapeur. 

Par-devant  M*  Alexandre  Coppyn,  notaire, 
résidant  A  Bmidloi, 
Ontoompum: 

1o  M.  Ch.  DePoorter  ainé,  fabricant, éOBidlié 
à  Bruxelles,  rue  des  Tanneurs,  no  54; 

M.  Pierre  Claussen,  rentier,  demeurant  i 
8dnt  Joase-ien-WooJa,  me  dea  Aria,  n*  M  \ 

5»  El  M.  Félix-Florcnt-Prosper-Auguste  baron 
de  Norman,  propriétaire,  domicilié  ftiiaiol^oaso» 
ten>Tloode,  me  dorÉloile,  n»  It. 

Lesquels  comparante déalrant  répondMen  Bel- 
gique lc'<  p'-rfi-ctionnemenis  dans  les  moyens  et 
les  procédés  de  lissa^  des  étoffes  et  tricot5,  in- 
troduite par  le  métier  De  Poorter  et  le  métier 
drculaire ,  pour  lesquels  les  deux  premier  eon- 
paranu  ont  été  rcvcctiTOBeai  bretotés,  m- 
voir  : 

11.  DèPnorlar, 

l«Le  8  février  1842,  par  un  brevet  d'inven- 
tion de  15  années,  pour  un  système  do  métier  à 
la  barre  et  à  navette  volante,  tissant  une  ou  plu- 
lienra  tonaa  i  la  ffilB  do  dlMroniea  ^Uiés  oi 

largeurs  ; 

So  Le  36  septembre  1843,  par  un  brevet  d'ad- 
dition et  de  pcriectionnenMiil  do  IS  années,  i 
yarUrdnSNvrhrlSdl,  poor  cartalM  petftc- 

8S 
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liADiemeots  au  lyfliine  4e  mMtn  k  ttowr,  br«- 
vMé  «Dift  dtWTt  It  B  févrMnr  1843,  et  pour  l*ap- 
pHnttoa  ét  «e  fyitèB*  wx  néiâen  dii  Fmner 

BMt  f SU*  iMr  u  briKVil 4*  ptrfea- 

tiMBeaeot  de  15  aocée» ,  A  putir  dv  •  février 
184i,  pour  deâ  p€rfeciionrem<»nU  spport<^>t  au 
métier  à  lisser  à  la  barre,  déjà  breveté  e»  u  fa- 

4*  Le  14  ittillet  1846,  par  un  brevet  de  perfec- 
t40Dnem«>n(  de  10  années,  pour UespeifecliOine- 
méats  au  même  métier. 

Il  N.  P.  ClawMD, 

1«  Le  5  novembre  184  i,  par  un  brevet  d*im- 
portaiion  ei  'ic  ppi-reciiounemeot  de  10  années^ 
pour  uo  tnéitcr  a  tricot  circulaire  o«trojé  au  sieur 
RMnel»  «I  trawliré  iMr  «tlul-ti  A  M.  ClMUto. 
par  un  acte  du  miDistère  de  M*  MaUigQe,Mtalcc 
à  BrtiïPilea,  eodaie  du  7  attAt  1&45  j 

EL  i"  le  14  mai  1846,  penfiOO^Dent,  par  un 
Iffttel  M  pwfMliooMOieni  49  8  tnoées  et  5 
mois,  pour  l'npir'iration  d'une  nouvelle  W 
iMlUeuse  au  mûtier  à  tricot  circuleire, 

V«uUat  de  plM  «ontimier  à  redMidier  ftfâif 
qaenent  et  appliquer  à  Pindusirie  belf^e  les  amé- 
liorations doDi  les  procédés  de  tiMage  et  leurt 
acce*»oires  soot  ausceptibles  ; 

Kt  en  égard  am  Msaonveei  flnaoeiAree  io^e- 
penaaMes  pour  atteindre  eAcaoeaieiil  ei  rapide* 
meot  ces  résultats. 

Ont  déclaré  vouloir  Tormer,  à  cet  effet,  une 
aocMé  aomyiM,  deilC  fli  ont  arrêté  lei  baaet  et 
lei  oondf  lieu  aiaii  qn^il  «iilt  t 

TITM  PftlHIBlU 

DE  LA  consTlTnTIO^f  DK  LA  soctivf . 

Art.  La  toctéit:  a  pour  titre  Société  belgê 
de  m»0§4  mififiUiw,  à  PMU,  à  matêtir 
krdrauOqtiê  t»  à  vapmnf'  9on  siège  est  i 

Kri.  a.  Elle  a  i>our  objet  de  propager  ejx  Bel- 
gique le  métier  De  poorier  et  le  méOer  cîreulaire 

i  tricot,  ainsi  que  les  amélioraUoDS  dODt  ces 
apparf>il;  pi  i  lcciiouncs  ei  leurs  auxiliaire  pour- 
root  (icveuir  i»usceptibles  dans  les  joudm  de  la 
«pclélé. 

Ses  morens  simultané?  ou  snccesslfs  seront  : 

a.  l  a  constniciion  <  i  la  vcoite  ou  location  des- 
diia  métiers,  ainsi qug  i'appl|callen delewifi* 
tène  i  cmk  de  Pepcieu  «jrstéme; 

b.  La  (  oiir  ^ision  de  remploi  en  Belgique  des 
métiers  lireveté*  pDur  des  nombres  Axes  et  la 
durée  A  èeovenir,  toit  par  des  traités  afec  las 
particulier*,  loii  pardasHaiUttafeclesadiainis- 
iratioD»  pubii'iti^^; 

ç,  La  cr^Uou  d'ateiiei-s  4'appr«oiusage  pour 


rm^m  des  Boa^eanx  néHari  etdeleoBs  ^ 

fectionoeoieaUt  ta  pQbHcatlen  de  netUMS  |  ee 

sujel  ; 

d.  La  caasirucliou  des  appareil*  et  macinoes 
banales  el  aalrea,doiil  nAaUiaaeaMat  eera  va- 

coimu  aéces«airc  pour  I*eniploi  le  plus  prompt  et 
lu  piu»  pioducut  des  nouveau  precédeii  de  tissage 
dans  les  localités 

e.  L*taBporiaiion  on  le  développement  des  in- 
ctuslricfle  tts^ige  auxquelles  les  métiers  brevetés 
pourront  ^'appliquer  ttlileaeai  poipr  le  pays  et 
pour  la  société  elleHnéiiie; 

A  La  prise  d'uu  intérêt  limité  dans  les  étaldJl- 
sement.'i  qm  cmpi  licmni  en  grand  l'un  de»  pro- 
cédés appartcuant  à  la  société  ou  qui  ùvorise- 
rant  cet  emploi. 

g.  Enfin,  si  besoin  est,  Pexploltation  directe 
par  la  ronipi^h'ctie  des  procédés  et  appareils  qni 
sont  sa  propriété. 

àrl.  8.  La  société  est  raaetH«<!s  pour  «n  terne 
de  quinze  années ,  à  daler  de  l'arrêté  royal  qui 
accordera  l'autorisation  exigée  par  Tari*  37  du 
code  de  commerce. 

La  société  poarra  être  prorogée  pour  un  non- 
venu  terme  de  quinie  ans  ou  moin  fre ,  si,  ^ix 
mois  avant  Pexpiration  de  la  première  période 
de  quinze  ans ,  l'assemblée  générale  des  action- 
naires convoqués  orf  Aoc*  conuna  il.  est  di^  à 
Part.  8  et  rvuni^S'int  les  trois  quarts  au  nolM 
des  aciions  de  capital  émises,  ei  des  actifnnidres 
ayant  roix  déKbévalive,  juge  que  les  éttblisae^ 
ments  de  la  société  peuvent  COOtioncr  à  donner 
des  réaullals  avantageux  et  qi>e  la  r^^ohnfon 
prise  à  ce  sujet  en  assemblée  générale  sott  ap- 

Art.  4.  Le  capital  de  la  société,  Axé  A  un  mil- 
lion  de  francs,  est  représenti'  par  deux  mille  tl> 
lions  de  cinq  cents  francs  ciiacuue. 

Mie  de  tes  aeilens ,  iBtiiuléea  meilem  ée 

Jouissance ,  ^ont  rrtlrrhnér?  cotlectivement  â 
MM.  De  Poorter  aloé  et  Ciausseo ,  pour  eux  et 
leurs  ayants  droit,  c  BMiM  prix  de  l'apport  quitte 
ec  libre  qu^iooti  la  saciéaé  des  brevets  par 

eux  obtenus  en  Belgique  ei  dfsperftrcllottnemeals 
apportés  on  qu'ils  pourront  apporter  parla  suMsii 
tant  aux  procédés  brevetés  «fu^aos  praeédéeae- 
aessoiresdu  lissage. 

Les  modAI'*R  cotni  Ict-^  font  partie  de  l'apport. 
Les  mille  autres  acituus,  lutitulées  actions 
d$  Mviftfl,  seront  seules  réalisées  et  iiinininl 

le  capital  roulant  de  la  société. 

Un  dixième  de  ces  dernières  actions  sera  versé 
dans  le?  30  jours  apré^t  Toclroi  royal  ;  hio  autre 
dixiènie  dans  les  trois  mais  <|iii  suivront* 

Le.s  versements  ultérieurs,  proportionnés  aux 
besoins  de  la  nociùié,  seront  Axés  par  le  conseil 
d'admiaistrationi  mais  les  deuxderoim  dixième 
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■eront  tenu»  en  «uspent  jusqu'à  éémvm  fie  1^»- 
tenUét  iiBëMe ,  «pr^  1«  premier  milice  ffé- 
vohi  rtlfqnidé. 

LAtaciion?  <!on(  au  porMur,  à  Texception  des 
«cikMit  noniiQauv(;a,  inaliénablMtt  iiorlaoïmen- 
llMi4«Ml|«lMli4i»kîlil4«ie«loi««Blp<i««Mcrl« 
directeur  et  ctiacMO  de«  »4a>iQisli'4tMri4lMltt- 
mitMire».  ?>t!x  i^i  me  M  l'art.  •  ci  après. 

Lei  titreji  dea  aaïuu»  iii(lu|ueroiil  r«»|teclive- 
MDt  Iwr  mmn  ^act^Mt  4e  capiial  «metlona 

de  jouUunce,  el  reproduirool  h*  «ii^poiilions 
det  «tatuis  r^attvei  au  partafç  dea  bénéfice»  el 
êu  fo^riaft  d«  ravoir  aoci^i  oolanmtQt  iea  arti- 
clM  17  et  19*  Les  dm  ciMiVito  de  lUni^  k|M 
lm;triraéef  sur  pai'icr  rlc  couleur  différente.  Le 
libelle  des  actions  de  jouissance  sera  leweaief 
raj^robatioa  préeleMedv  miniMfeejrafit  le  con- 
VfTce  daiia  aea  atiributioos. 

Art.  5.  Sur  line  décision  de  Taist-isblte  géné- 
rale des  aciiOQoaif.e»  réunis  au  conseil  de  patro- 
nage, el  ai  lea  bewloa  de  la  aocîéié  le  néceialtept. 
il  pourra  être  émis  une  deuxième  série  d'actions 
de  capital.  Cciip  «^mi^iion  jie  ponraa  dépaaaer 
citi4|  cent  mille  liâoc4t. 

Bile  o'aura  itoii  g u^avec  rauterintioii  dn  fou- 

venu  meut. 

Ko  premier  lieu,  les  détenteurs  des  actions  de 
Ciy;tital,  et,  en  second  lieu,  les  détenteurs  des  ac- 
lioi»  de  jMîaMDce ,  seront  adnria  de  prtftrence 

à  prendre  \c$  actions  de  la  nonvcK  '  i  rnisfion  ,  «e- 
lon  un  oioiie  ijut  ^era  déteriuiué  ^*àr  l'appel  pu- 
blic dw  aouscripteurs ,  af|»reiifé  fu  Taiienriilée 

TITRE  II. 

UC  L'AMIUaTKATiO:!  Dh  LA  dOCiÉTÉ. 

An.  6.  La  société  sera  gérée  par  un  conseil 
d'admioistratioD  eompeié  d*ttik  ditectetir  M  de 
deul  admlniitraieun;  aurvelllée  par  ifOis  eom- 
mfssaircf ,  et  placée  soBi  la  proteelion  d*im  con- 
seil de  patronage. 

Art.  T.  Le  contell  de  petronage,  cotnpoië  de 
deu2e  membres  I  sera  nommé  par  l'assemblée 
générale  sur  la  propeiUion  da  conaeîl  d'admi- 
nistration. 

Se»  coBeonrt  tCM  iiifOi|ué  diac|oe  M»  qn^tt 
Vagira  «Puoe  menire  tovehani  i  rintdrèi  géndral 

lîe  l'indinlrie  nationale  ou  au  soulagement  du 
paupérisme,  la  création  des  ateliers  d'appreoiis- 

^  «âge  et  d*aotret  ot^eis  de  celle  naiure. 

\  Ce  contell  ae  réunit  sur  convocation  >Iu  di  r  ec- 
teur nu  du  conseil  d'adro)ni<^lr,iii()ri.  Il  délibère 
avec  les  membres  du  coofeil  d'administration  et 
avec  les  conunlaalrea. 

Art.  8.  I/as^^mbtte  générale  des  actionnaires 
ae  compote  de  toua  lea  aociélairea  proprlétairea 


de  alx  ectioa  de  capiial  au  omhos  et  qai  wr 
root  dépeid  les  tllr««  centre  rq(u .  an  l(»ctJ  de 
•ociéiéf  huit  jours  avant  la  réunion. 

Un  actionnaire  ne  fi^ui  réunir  plus  de  six re^, 
quel  que  soit  le  nombre  de  ses  actions. 

Un  niaotUlaire  i|*f  pf  Btc^^fdaenierqpi*va  aeiil 
mandant  ou  six  voix. 

Il  faudra  doi|ze  actions  de  jouissaoce  pour 
faire  partie  de  rasaemJ^e  générale,  et,  pour  ic« 
perieiirs  de  cep  ilirëa,  M  liaiUe  def  feis  wi»de 
iroi»  an  lipii  du  >\x. 

L'astemiilée  générale  eat  présidée  par  le  mem- 
bre délégi^d  dtt  eenieil  d'administraiiofi,  ^  motoa 
qwe»  pouf  des  cirromtaaees  spécialea»  elle  pâ 
juge  convenable  d'élire  «on  président. 

£lle  décide  toutes  clM>sei  i  Ja  mj^orité  4«> 
nembreipréaenltt  «anf  davi  In  cm  apédaus  4d- 
4eminés  par  les  présenta  itaïuti. 

Rlle  se  réunit  annuellement  le  lundi  après  Pâ- 
ques; elle  (leiit  être  convoquée  e|UraordU)aiqe- 
meol  par  le  conaeil  d*admiuisiratioa,  loit  de  aea 
propre  chef,  soit  sur  ta  réquisition  de  dix  ac- 
tionnaires ayant  voix  déjUbétai^re  mi  de  4af  x 
commissaires- 

Le  rappel  de  l^époque  de  l*aaaemblée  féadrale 
ordinaire  et  les  convocations  des  assemblées  gé- 
nérales extraordinaires,  ont  lieu  à  deux  reprises 
au  moins,  et,  pour  la  première  fpis,  vingt  jpttrj 
au  moins  d'avance  dans  /e  MonUêttrtefjfêf  aluiâ 
que  dans  deux  prioçipins  jour|MiU(^  quoti- 
diens de  Bruxelles. 

L*aaaembWe  fëiiérale  eat  tenue  de  d41ii>érer 
anr  toute  proposition  liUte  par>ciiiq  aetiopsalrge 
ayant  rois  délibérative. 

Art.  9.  Lea  fonctions  du  directeur  durent  ciiit| 
an»;  oeilea  dm  admlolatratenra  trois  ana.  Ile 
sont  révocablea  et  réélifiblet  par  i*aatem]pl^ 
générale. 

A  dater  de  l'asiemblée  générale  ordinaire  de 
1S4B,  un  adminlatrateur  eortlra  chaque  londe. 
Le  sort  déiermioeri,  pour  la  première  Ma,  Tor- 
dre des  sorties. 

Le  conseil  d'admioi:«tration  se  réunit  au  moini 
tous  lea  quinse  )oura.  Il  statue  ou  aviae  anr  lea 
oIij''tn  (|ui  lui  sont  soumis  par  le  directeur,  n 
génératement  sur  tous  lesobjeta  qui  rentrent 
dana  la  geaitoe  dea  affirtrea  de  la  aociéié.  Il  est 
tenu  procès-vertMl  dei  déllbérailooa.  Les  déel. 
sioos  »onl  prisf!»  à  la  maj'  ritrj  (p^  voix.  S'il  n'y 
a  i|ue  deux  membrea  préseuu  et  que  l'objet  ne 
puiaae  dtre  remia  A  une  aéànce  aoivaalet  une  dd- 
cisioo  ne  peut  être  prlie  qu*A  I*nnanlmîl4.  Le 
directeur  pré»l«le. 

Le  directeur  a  la  gestion  quotidienne  des  affii- 
res  de  la  aoeidté  { mata  il  peut  j  Un  aid^  par  lea 
administrateurs,  qui  le  suppléent  de  picio  droit, 
daiu  rordre  de  nontautimii  on  cm  d*ahieBoe  os 
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d'antre  eroitécheinenl  el  le  remplaccot  provisoi- 
VMMol,  «o  «at  de  d<eèi  on  de  déniMieo,  JiMN|n*A 

la  lirochaine  aateniblée  générale. 

le»  actes  enEageanl  la  société  doivent  être  si- 
gnés \i»r  le  direcieuret  l'un  desatiiuinitirateurt, 
et,  eo  <Md*earpéelieaieiit  e«d*e1raeaee  dv  dlree* 

letiFf  par  les  deux  adminisiratcurs. 

Le  direcleur  doit  élre  propriétaire  de  trente 
aaioni, chaque  admUiistratcarde  quinze  actions 
et  ehaqee  eMUiliiaire  de  dit  teileot  mnloetl- 
Tf«  dr  capital,  OU  le  double  en  artionn  fl'^  jout»- 
Moce.  Cet  actions  seront  inaliénables  durant 
leur  gealioa  et  porteront,  de  celle  inaliénabîlilé, 
«m  Moties  qd  tera  ligpée  do  dlreclevr  et  dee 
«onamis^atr^î. 

Après  la  gestion  terminée  et  apurée  et  sur  ré- 
eehMiea  derawertKa  fteArde,  les  titm  noni- 
nsiifs  seront, à  naiwveatian  des  commUaakea, 
changés  en  titres  au  porteur  et  aliénables. 

Le  secrétaire  comptable  et  les  employés  de  la 
•acMlé  fonl  nemoiéi  par  le  eenseil  d^admiablra* 
tlon. 

Lear  nombre  et  leurs  iraitemcnis  doivent  élre 
•oomis  i  l'approbation  pNalable  des  commis- 
ealrea. 

Art.  10.  La  mission  spéciale  des  commissaires 
sera  de  Térifier  et  contrôler  la  comptabilité  de 
la  société,  et  d'examiné  en  première  instance 
leteoa^Meaelliiram. 

Les*commiMaires  sont  nommis  chaqaa  aaoée 
par  l'aiTtnhl*^!»  ;ténérale. 

Les  commissioQoaircs  ont  en  tout  temps  un 
droit  de  ceotrMe'illioiité  m  Tei  aftriias  de  la 
société.  Ce  droit  s*exerce  en  vertu  d'une  résolu- 
tion des  commissaires.  L'un  on  plusieurs  d'entre 
eux  peuvent  être  déiégués  à  l'efiTet  de  Texercer. 
Ib  ne  peHveol  dernier  aueuii  ardre.  Ht  font 

à  l'assemMi^c  générale  uu  rapport  annuel  sur 
l*exereice  de  leur  surveillance.  Le  gouverneraenl 
a  la  fliculté  de  nommer  uo  ou  deux  commissaires 
Véelaux  poar  «'atsurer  de  Pexéentieo  et  de  la 
non-violation  5t.i(uis.  Ces  commissaires  ont 
A  celte  An  le  droit  de  prendre  connaissance  des 
Ihrrea  et  sénéralemeot  de  teutea  les  -«ffairet  de 
la  société. 

Art.  11.  Sont  nommés  ponr  li  prfîmi^Tc  fois, 
par  les  présents  statuts,  et  pour  la  première  pé- 
liade  quinquennale  : 

Directeur, 
M.  Ch.  De  Poorlcr  aîné. 

Mgmbres  du  conseil  éêfâtiWMite. 
MM.  Caatiert,  sénateur. 

teelienlier  de  Weolan  de  Beachoal,  sé- 
nateur. 

Le  cemte  FAtti  de  Néiode,  repr^Dleot. 


■».^A(f  1840,  N>  m. 

MM.  Kervyn,  repi^scntant. 
D*Bllîoanfiie,  rcprAseatani. 

Veydl,  reprc5C0lant. 
Kramp,  consul  génAral  det  Etau  romains, 
à  Anvers. 

Vaa  Baerle,  viee-eanial  da  BrMI,  IbideB. 

Le  comte  Arrivabene,  propriétaire. 
E.  Brugmao  fils,  rabricant. 
MeeuS'Vandermaelen,  propriétaire. 
B.  «aaatela,  capIlalBe  d*anBlerle. 

En  dr  vacance  parmi  les  membres  qui 
composent  le  conseil  de  |)atronage  durant  la  pre- 
aifire  aitaée ,  il  j  sera  pourra  prorlaeIreaimC 
par  le  conieil  d^administraiion,  à  cbarge  de  sou- 
mettre les  nominations  AJa  première  réunion  de 
l'assemblée  générale. 

Les  adaiiaiiCraieari  el  let  camintMafret  eeraat 
naonét  per  l*essemblée  générale,  anssitât  que 
la  moitié  des  actions  de  capital  sera  placée.  Jus- 
que-là le  conseil  de  patronage  déléguera  deus 
de  aec  membres  poar  etemr  les  Deociloot  da 
commissaire. 

Art.  19  Dans  le  cas  de  la  lellrc/"  de  I'arl.8 
jusqu'à  concurrence  d*un  intérêt  de  dix  mille 
firamt,  les  résetalieai  screat  prises  par  l*miaai- 
mité  des  membres  du  conseil  d*administration, 
et  avec  Pas»er)tim>>nt*de  la  majorité  des  commis- 
saires. Au  delà  de  cetie  somme  le  concours  de 
rassemblée  géaéraie  sera  aéoesaalre. 

L'exploitation  directe,  éventuellement  prévue 
par  la  lettre^  du  même  article,  pourra  avoir 
lieu  qu'avec  i'asseotiment  de  l'assemblée  géné- 
rale. 

Art.  13.  Les  fonds  disponible?  de  h  société 
sont  dé|K>sé8  eu  compte  courant  à  une  des  prin- 
cipales maisons  de  banque  de  Bruxelles.  An 
delà  de  cent  mille  fraoes.  Ils  teiant  placés  ea 
rentes  sur  Tf^tat. 

Art.  11.  Le  directeur  reçoit  pour  tout  traita* 
ment  irais  pour  ceat,  les  adniaislFateurs  deux 
pour  cent,  et  les  commissaires  chacun  un  pour 
cent  des  bénéfices  nets.  Cependant  durant  les 
deux  premières  années,  il  est  assuré  au  direc- 
leur im  Iraitemeat  aa  miabnum  de  ciatt  mille 
francs,  et  aux  administrateurs  une  indemniiéde 
trois  mille  francs  partagée  en  jetons  de  présence. 

Lté  membres  du  conseil  de  patronage  jouiront 
dejeiaos  de  présence  dent  la  ratear  sera  flxéa 
par  rassemblée  générale ,  dès  que  la  moitié  an 
moins  dw?  actions  de  capital  sera  placée. 

Art.  li.  Les  membres  de  l'assembiée  générale, 
des  eeaiells  de  patreaage  el  de  Padmli^Btraliaii 
et  les  commissaires  ne  sont  rf<ipr>n -tables  que  de 
Pexéculion  du  mandat  révocable  qu'ils  exercent 
respectivement  eux  termes  des  préseuls  statuts, 
et  ne  contracieat  aucun  angagemeiil  iwnanMl 
à  ralian  dm  apécailans  de  la  sadélé. 
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TITRE  III. 

DU  GILA»  ET  DES  DlTiOEilOES. 

Art.  16.  A  l  31  décembre  de  chaque  année  )e$ 
livret  de  ta  société  sool  arriUtti  le  cooMild'ad- 
ni  ntetniioii  torm»  la  bttn. 

Il  Y  sera  tenu  compte  de  la  déprédltioil  éfen» 
lucHe  de  l'avoir  de  la  sociéiô. 

Le  bilaa  e<l  <j'al>ord  eKamioé  |>ar  les  coiumit- 
Mlm  el  MMile  immlt  I  rattemblée  générale, 
arec  la  compte  rendu  annal  des  opération  de  la 
todété,  et  avec  un  rapport  des  comnatstaires. 

I.*a|iprobalion  du  bilan  vaudra  décharge  pour 
lat  OMOibrtrt  du  coimeil  d'adnlnlalnKfai». 

Vof^  expédition  du  bilan  approtivr,  :)vec  déve- 
loppement à  rappui ,  est  aonueliement  adresaé 
an  minltlra  ayant  laa  aAtrea  dn  commatca  dana 
•on  département  ;  une  autre  expédition  tara  dé* 
posée  au  greffa  du  tribunal  de  eonmarea  de 
Bruxellea. 

Il  7  anra  fiMntté  pour  la  favramaniatit  de  vé« 

rïAer  la  situation  et  de  prendre,  A  celte  fin, 

coonaUsanoe  <4ej  affaires  «ocLile»,  par  Pinter- 
métliairc  d'uu  commissaire  spécial  a  déléguer 
|»rlnl, 

La  même  faculté  aittla  «o  IMI  laBi|ia  pour 

rassemblée  générale. 

Art.  17.  Sur  les  bénéfices  nets  de  la  société, 
dCdncUan  ialta  da  laoa  laa  fralt  géoérâai  at  da 

toTi(r^  ]€v  rhjr(Te3  soctalet.  Il  tara  AUt  «ne  dou- 
ble retenue  de  dix  pour  cent. 
-  La  première  retenue  de  dix  pour  cent  aura 
lien  au  profli  d'un  fonds  d'armortlsiemeol  dei- 
liné  à  rembourser  le  capital  de  la  société. 

£IIe  cessera  quand  ce  résultat  sera  atteint. 

latque^à,  elle  pourra  éire  anfnaaléa  lur dé- 
cision de  rassemblée  générale. 

La  deuxième  retenue  de  dix  pour  centaure  lieu 
au  profit  d'un  fonds  de  réserve  destiné  à  aug- 
menter le  fonde  roulant  de  la  coelété,  A  parer 
aux  événements  imprém  al  »  Itl  f  a  lieu ,  éten- 
dre «r»  op^^raiion» 

kile  ccsseraquaud  elle  aura  produit  une  somme 
deelnf  eeat  mille  firanee. 

Tes  dispositions  ne  préjudldent  pas  A  l^lioét 
fioai  de  l'ait.  19  ci-aprèt. 

Après  la  double  retenue,  ies  béDcAces  nets  seront 
partagée  par  aaoilié  eaire  HM .  De  Poorterei  Clam- 
sen  ,  et  leurs  .lynnt^  droit  porteurs  de»  aciions  de 
Jouissance  d'une  part,  et  les  (torteurs  des  actions  de 
capital  rettbouraée»  ou  non ,  d'autre  pan ,  les- 
quellei  coneéqnemment,  même  en  «ae  derem- 
bo!!r*eraf>nt ,  uc  seront  point  annulées.  Né.in- 
moiQ»,  si  la  moitié  des  bénéfices  nets,  rcvenaot 
anx  aetiMM  de  capital ,  ne  eiifBt  pas  pour  leur 
parfaire  un  intérêt  de  cinq  pour  cent  des  fonds 
vertéi  ei  non  amortie,  ce  complémeol  d'ioléréi 


sera  prélevé  jusqu'A  due  concurrence  sur  la  part 
des  bénéflces  reronanl  aux  actions  de  Jonisaanco. 

Les  dividendee  seront  payés  soit  au  siège  de  la 
société,  soit  à  l'une  de^  principales  maisons  do 
banque  d«  la  capitale,  A  désîgow  par  le  coasetl 
d*admlolslralloo. 

i>ans  le  cas  d'une  nouvelle  émission  d^acUons 
prévu  par  l'art.  5 ,  la  résolution  de  rassemblée 
générale  qui  la  décidera,  déterminera  la  pan 
aiUrant  aux  aonfOMV  titras  danslafénéralilé 
dmbénéieas. 

TITRE  IV. 

Art.  18.  Par  l'apport  respecllvemeot  fait  par 
les  sieurs  Charles  De  Poorter  et  Claussen,  la  so- 
ciété  se  trouvera  de  fait  constituée  A  dater  de 

l'autorisation  ruynlc  et  la  société  belge  du  lis- 
sage mécanique  commencera  iomédialeBeut  ses 
opérations. 

Alt.  1^,  Il  f  nurn  lieu  A  dissolution,  si  vingt- 
cinq  pour  cent  dn  capital  émi«  étant  pcrdti,  les 
deux  tiers  des  actionnaires  réunis  en  assemblée 
fénérale  et  possédant  las  l/I  au  moins  des  oe* 
liODs  émises  le  décident 

La  dissolution,  s'il  y  a  lieu,  sera  |)ronoacée  par 
l'assemblée  générale  des  actionnaires,  laquelle 
nommera  les  liquidateurs  el  râlera  la  modo  do 

la  iiiiuidation. 

En  Ci»  de  dissolution  ei  sur  ie  produit  de  la 
liquidatiou,  les  porteurs  des  actions  de  capital 
auront  le  droit  de  prélever,  eo  prettiar  tien, 
une  part  de  l'avoir  social  ^alo  au  montant  nOH 
remboursé  de  ces  actions. 

Après  ee  prélèfenwnt,  Pavoir  do  la  soelélé  re- 
viendra aux  porteurs  des  actions  de  capital  « 
remboursées  ou  non ,  ci  des  actions  de  Jouis- 
sance concurremmeut. 

Art.  M.  Les  aotiona  en  justice,  tant  an  deman- 
dant qu'en  défendant,  ont  lieu  au  nom  du  l'ad- 
ministration, |ioursoitee  el  diligences  du  diree- 
leur. 

Tontes  les  contasuUons  qui  ponrraieni  s*éleTar 

entre  les  associés,  seront  jugées  à  Bruxelles  par 
trois  arbitres  nommés  |>ar  le  préaidaiit  du  trîbu- 
oal  de  commerce  de  Bruielies. 

Ponr  les  actionnaires  on  nom ,  les  actes  seront 
«iftntfi  <;  ,i  (lersonne  ou  à  domicile  avrr  Ir^  défais 
ordinaires.  Pour  les  ayants  droit  oou  légalement 
connus,  ducherd*aetlons  «0  portenr,  las  actes 
seront  censés  valahlemcntsîgnUlés  par  Piniertiett 
au  Monffeur  Br'ge,  en  laissant  im  délai  égal  A 
celui  pour  les  aKsignalious  en  justice  n  glée. 

Art.  tf .  La  sotiélé  ne  pourra  émettre  de  Aoiilr- 
noies^  billets  de  eaisso,  ni  anenn  aniro  billet  do 
la  mémo  natnn. 
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Sur  la  proposition  de  noire  ministre  des  tra- 


.  25.  té?  présents  statut*  pourront  étrOj,^ 
Séi,  s*il  y  a  iteu,  par  résoliitiOD  de  rtM«ni<;^.v«ux  publics, 

i     Noua  avooi  arritë  et  arrétoni 


Art 

Cî«»  C<iB^«  Movoqvie  iKf  Ad0,  ou  dttiiiaol 

ÉTertiè  de  Pobjel  h  meurt      (iéIibéMtl«0t  d*l- 
près  !c  mode  prescrit  i  l'article  8. 

Pour  prendre  une  telle  rétOiUtUlflt  VUHtmlbUli 
illrirata  àé^n  réunir  l«i  deux  ttan  àlix  UKrint 

Les  modiAcalioD8  leront  soumitMà  la  lancUon 
royale. 

Bllaana  p«Nimniled  tnenn  cas  rédUMleia?  M- 

tjges  n-isorésaux  actionnairet  ni  Mgnkeotar  la 
part  de  bénéfice  des  roodat«drt. 

BipédiUoq  du  préWBlacta  aéra,  par  lea  «oIds 
dn  directeur,  admafei  M.  le  ministre  des  atfai- 
r*»<i  (étrangères,  ayant  d:ino  *na  département  le 
commerce,  afin  d'obtenir  l*au  lorisation  royal. 

'Ait  pr<aebt  act«  mk  Intart éim  .  JoMptî-Oiiti- 
lannie  Legrelle,  banquier,  dettiiifiiltl  BifVSellM, 
ftie  des  Confri^ries-  rt"  ?3 , 

Lequel  a  déclare  s  inscrire  pour  quatre  cents 
aéifoda  d«  iéfUvU  éè  ddq  teàUfikn»  dnelme, 
avec  leiivèntaceiéMMii  par  ht  auiutt^al 
cèdent. 

Dont  acte  fait  «  pfaij  à  HnMaHM,  Ife  ttiHA 
aoAl  1846 ,  «D  pr<aeiiead«è  «Icfirs  George  5pit2 , 

pâs'rniçnf îer,  et  François-ToifMh  Krsns,  ohfîre- 
tter,  tous  deux  domiciliés  à  Bnixeliet,  témoins  â 
ce  requis ,  lesqiiela  Ont  «Igné  vr^  fe<  0arllii  ét 
nous  notaire  aprè<  lecture  fa  id  .  âigné)C1l.  dé 
Poorler  aîné,  P.  Clanssen.  F.  F.  Norman,  pour 
nloi  et  pour  mes  comdieltants  Josepb-G.  Legrelle, 
ÈfiHk,  f.  J.  IMoa  bt  A.  <D6pnrn;  ooi'aif*. 

'  thn^rd  à  Bruxelles ,  le  13  août  1846,  toI. 
f7«,  fol  8S  verso,  case  6.  Reçu  6  fr.  69  cent., 
addiiionueli  compris,  cinq  rôles,  quatre  renvois. 

Le  receveur, 
(SigQl)BAaa4« 
VMir  aipédiiioni 
^kt^  A«  G«PM>n,  feocairt. 


§14.  _  J4  AOUT  1846.  —  Arrêlè  royal  décréh 
-  tant  ta  avutruçiion  d'ttM  route  d'Mu§ieâ 
à  ta  staOM  ite  9hmin  dé      à  JTpimi 
'  (l|Mii.dut7aa*tiM^ 

liéofold,  etc.  Vu  la  délibération  de  la  députa- 
Um.  panmania  dn  ciNueil  provincial  du  Hai- 

naut,  en  date  du  16  octobre  rr:htivL  h  la 
conilruclion  d'une  route  d'Kugies  i  U  slatioa  du 
chemin  de  fer  à  Mous  j 

Owaidéraut  «ne  l*ulllilé  de  cette  eonunuuica- 
lioQ  a  été  cousidtée  par  une  enquête 
ment  à  notre  arrêté  du  36  juillet  1839  ; 


Mt  1«.  Il  aera  «ooitruit  dana  le  HaiiiMt,  aoil 

directement  par  la  province,  soit  par  voie  ic 
concession  tic  péages,  la  propriété  restant  utan- 
moins  à  la  province,  une  toute  d'Eugies  i  la  ita-> 
tioo  du  ebemla  de  fer  4  lloni,-cn  pwtÊai  par 

Fraracrii  f  rt  Cut'sîiie*. 

Art.  2.  La  disposiiioQ  générale  du  tracé  de  la 
roule  nouvelle  est  indiquée  au  plan  cl'anneté  » 
approuvé  pnrnoire  aalnlitre  des  travaux  publics. 

Celte  roule I  d'une  longticui  !•  7,596  m&trea 
60  cent., aura  «on  point  de  dtp*ii  sur  l'axe  de 
la  cbausaée  «ononiiiale  d*Sngiri,  pcte  dn  In 
cbapelle  du  Coron,  j 

Son  tracé  se  composera  de  S9  aligoemenU 
dont  la  désignation  suit  : 

Le  1«r  alignement ,  l<»g  de  SI0  nliliaff 
•OB  origiM  «  tMdeiilédnl*  itownéi  < 
Date  d'EttgioSf  et  m  pi«loniom|Miii1l  te  i 
fuedeFnnaerîea. 

Ui*a1lgMaMBt«  long  doSTO  mimai 
avec  le  précédent,  un  angle  à  droite  de  IgS  de* 
grés,  et  suivra  lagfftnée  r«e  et- <cssu?  désignée. 

Le  3*  alignement,  d*ttne  longueur  cie  6ii  mù* 
trea,  fera,  «vee  le  précédent^  nn  angln  I 
gtitdif  de  160  degrés,  et  «e  terminera  à  l'axodl 
la  route  proviuctale  de  Pâturages  i  Givry. 

Le  4*  alignement  prendra  naissance  sur  Taxe 
de  Mlle  ranu ,  i  lo  reneoMi»  du  dierain  d*|ttr 

gies  h  Framerie*,  aux  aborrh  tlt-  la  ferme  «le 
Haaoir  ;  cet  aligoemeul,  d'une  lougue,ur  de  169 
mètres  60  ceolim^lres,  fera,  avec  Taxe  delà  ropto 
précitée,  un  angle  à  ganabe  de  78«  1 5'  ; 

Le  5«  iijs^tf'nieDi,  long  de  134  mètres  70  cen- 
liaètret,  fwrqiera,  avec  le  préfiédeat,  iia  angle  à 
fMWlndol«9«35'; 

Le  6«  alignement,  long  de  196  mètres  5  cenii' 
mètres,  inclinera  ver*  la  droite*  «ouauoanglO 
del63«50'i 

Le  7e  alignement»  d*nBt  Imignoo?  do  ilS  Mè- 
tres 15  centimètres,  fera,  avocio jprfeédolH* 
angle  a  ilroitf  de  153e  Til'  ; 

Le  8*  aligneineiii ,  long  de  i4  mètres  S  cepla* 
mtoei,  fléchira  ver*  la  droite,  eona  nn  angle  de 
176«  55'  ; 

Le  9«  alignement,  d'une  loagueur  de  534  mè- 
tre» 80  cent.,  fera,  avec  le  précédent,  un  angle  k 
gauche  de  163*  31'; 

A  (lartir  de  l'extrémité  de  cet  alignement,  le 
tracé  suivra  les  chaussées  pavées  de  Cracbei  et 
de  Gueamei  Jusque  dan»  cette  commune,  sur  «oo 
longueur  totale  de  3,204  mètres,  ce  qui  forraent 

ie5 10e,     ta»,  iss  t«*,  Ue»  i6«  a  17«  aii«4o- 

meols  i 
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Ce  dernier  aU|oeaieat  m  tcrmiDen  ris-à-vis 
raagl»  Mitlant  dn  mur  de  dMare  de  la  fwprtUt 

du  siour  Motte,  à  Cuesiaes  ; 

Le  1S<  alignemcDl  abandonnera  en  cet  endroit 
là  cbau»»ée  priacipale  de  Cfiesiue*,  pour  «uivre 
If  dieiDiii  qni  Modnlt  au  naraii)  Il  aura  une 
longueur  de  58  mètres  40  ceni.,  et  Fera,  avec  lé 
précédent,  un  angie  à  gaucbe  de  12â<>  il'; 

Lel9«aliKoe)nenl,  ioo|(de336  qiètres  60  cent., 
inclinera  à  droMatoi»  un  ao|l«  d«  i73«  16'; 

Le  20*  aligncnioni,  irnnt*  longueur  de  171  tnt>- 
irea.  fera  avec  le  précédent,  ua  angle  à  gauche 
fie  167*  40'; 

Le 'il*  alignement,  loqgdeSSanètres  5  cent., 
fléchira  vers  la  droite  tous  un  angle  de  HQo  54' j 

Le  âi«  et  dernier  alignement,  d'une  longueur 
de  W1  mètre*,  Ihra,  arec  le  préeMent^  na  angle 
4  ganclie  de  169«  30' ,  et  aboutira  i  Paxe  de  la 
roule  de  premièrp  n°  2,  section  de  Mont 

ver»  Valencieniies ,  à  2  50  mètres  en  amont  du 

poDHanal. 

Tout  ces  alignemenl»  seront  raccordés  entre 
eux  par  des  courbes  régulières  et  d*un  dévelQi»- 
pement  convenable. 

Art  S.  La  roule  aura  oae  largeur  nnifaraie  de 
dit  mètmaBlMla»«ffélMeBléile«fai€laaaele> 
ments. 

ta  dmiMée  ^ul  eeeapera  to  nUUea  de  la 

roule,  sera  pavée  él  établie  sur  8  mètres  50  cent, 
de  Iirgeiip,  h  l'exception  de  la  partie  compriM 
entre  la  roule  provincial  de  Pâturages  à  fiivry, 
ellaehamsèediie  dv  Craehei,  ^ul  tare  di^ie 
mf  Qoe  largeur  de  4  mètres  50  eanL  et  aanle»* 

gueiir  de  1 ,121  mètrc«55  cent. 

L^iociinaisou  de«  Lalu«  et  les  dimensions  de» 
foaiéa  dent  la  iMia  lera  bardée  patleal  aù  de 
besoin,  seront  régMeeeiHfBMla naureddUr* 

rain  et  les  localités. 

An.  4.  Toutes  les  propriétés  bàUes  OU  nen, 
qMllea  4itt*eii  lalaai  la  Minre  et  la  detllntilan , 
qu'il  sera  nécessaire  d'acquérir  on  d'uf  rrtptr.  son 
définitivement  pour  rétablissemeai  de  la  route 
et  de  aei  dépenitancea  de  leat  genre,  de$  bweavx 
de  karrllreit  le  raccordement  des  chemins  vici- 
naux on  :<))(rp^,  ou  la  dérivation  des  cours  d'eau, 
soil  provi»otremenl  pour  en  extraire  des  maté- 
riaux detUnée  à  la  cenfBeilen  de  la  chaaiiée ,  y 
faire  det  etnpronia  et  des  dépôts,  sernnt  emprises 
roriFormément  aux  lois  en  matière  d*eipropria« 
lion  |>our  cause  d'utilité  publique. 

Art.  9.  L'ai^adicatloB  et  la  eoaitrnetlen  de 
cette  route  aui  ont  lieu  conformément  aux  devis , 
cahier  des  charges  et  plan  approuvé*  par  notre 
ministre  t^es  travaux  publics. 

Art.  9.  Il  eei  accordé,  pour  aider  è  PexécnUon 
de  ta  route  nouvelle,  un  subside  de  l'Iriat  égal  au 
^narl  du  atténuât  de  la  dépense  «t  dont  l'indu- 


—  AN  1846,       685-4RHI.  Wl 

tatîon  et  le  terme  de  payement  seront  réglés  par 
«M  diapoaiHen  uHérienAi. 

Art.  7.  Notre  ministredes  travaux  publics  (M.  de 
vi^ynY  )  est  duvgé  de  rexècotioB  du  prêtent 
arrêté, 

659.  —  SA  AOUT  1846.  —  royal  approu- 

vant i'Uarglstntent  de  chemins  vicinaux 
dam  la  commune  d'Anterœul.  provimedê 
Haknaut.  (Monit.  du  27  août  1846.) 

I.éopold,  etc.  Vu  r.iUafi  do<  chemins  vlclnatix 
de  la  commune  d'ADserœul,  province  de  Uainaat, 
dreiaé  en  extoitlott  de  la  loi  du  10  avril  1811, 
atlas  indU|uant  une  emprise  de  quatre  parcelles 
de  terrain  pour  l*élargjssemcnt  du  chemin  n«  9, 
plan  de  détail  n«  3,  le  long  des  propriétés  &«•  85, 
38,  sy  et  88; 

Vu  lecerliCcat  de  Tadminislrallon  cnmmnna!?, 
constatant  raccompllsseuient  de»  formalités  pres- 
crites par     art.  4  et  5  de  la  loi  vicinale  ; 

▼tt  la  lettre  du  gouTerueur  dè  la  proviaed  éè 
Bainaut,  en  dat.r  du  Î1  juin,  R.  n<>3341; 
Vu  l'art.  11  de  la  lot  du  10  avrU  1841  ; 
Vu  la  loi  du  17  avril  1^35 ,  tur  l*expr(H>riatiea 
pour  cauie  d*ntilit6  publique  ; 

Sur  la  propoittion  de  nolia  iiiBMr^^  lliMé- 
rieur, 

Noiu  avons  arréié  et  arrétoiM  t 
AM.  fur.  t^Ct^glIfeMent  d>  «Mla  v  1,  le 

long  des  parcelles  no*  35,  36,  57  et  38,  plan  de 
d^'tnil  n"  5  de  l'atlas  des  rh^mms  ^iefnaiiï  dé  la 
commune  d'AnsercBUl,  est  approuvé  tel  qu'il  ré- 
solu» def  Indleaiîone  du  plan  et  4»  Ulbtêiutéiè 
restitutions  et  emprises  annexé  à  atlas. 

Art  2.  1!  y  ^  lien  A  cession,  pour  cause  d'utilité 
publique,  du  terrain  nécessaire  à  i'exéeutioo  de 
l'élargitseuieut  projeté. 

To  conséquence,  lu  conseil  communal  d'AUse- 
rœtil  est  autorisé  i  acquérir  ce  terrain  à  l'aniakle, 
et,  en  cas  de  coQtMtalkm,  i  en  poursuivre  l>W* 
proprlatloo  pour  eauae  d'utilité  publique,  dUM 
les  fbrmes  prescrites  par  la  toi  sur  la  matière. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  l'intérieur(M.  le  eomle 
de  Theux)  est  chargé  de  l'exèeuttad  da  pfdiaot 

656.  —  84  AOirr1846  —  L^i  érigt  nnt  en  com- 
munes distinctes  des  sections  dé  Grâce- 
Bertew.et  de  Monte^née  (irMuAic^  dè 
eU0Î.  (MonlL  du  98  aottl  1848.) 

Léopoid,  ete.  Lei  ehanbretont  adopté  «t  naile 
tanctionnona  ce  qui  suit  : 

Art  lo*^  Mictions  de  Gràce-Berleur  et  de 
Moui^^uée,  proviuee  de  Liège,  aotuetleflient 
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réaniM  ea  ua«  icirte  oonnane,  tont  •épitén  «t 

érhl  'L-s  en  communes  ditlioctes,  toai  l0>  AMM 
de  Gràce-Befleur  et  de  Monteçnée. 

La  limite  aéitaralîTe  de  cm  deux  commuoea 
etl  marquée  an  ptan  ei'aniioié  par  on  IMré 
jaune,  el  formée  par  le  chemin  de  Loocia  i  La- 
gassp,  justiu'i  sa  rpnconire  avec  le  chemin  de 
liierset  à  Liège,  poiQi  ou  se  trouve  l'ancienne 
ferme  dite  Ugaiie;  poie  par  une  Ifgiie  droite 

piirtant  <1c  ccitf  ferme  ri  ifioulissant  à  l\inçlrî 
que  forme  uo  st^alicr  vcoanl  du  hameau  de  Bcr- 
leur,  eo  contiauaUoodu  cbemia  de  Jace  i  ce  ha- 
aaean  et  qui  aboutit  au  clMmia  de  iemeppe  à 
Monlcgoée;  ei  di^  ce  pn  ni,  par  ledit  «entier, 
juiqu^au  cbemin  de  Jemcppe  à  Moolesoée. 

AN.  i.  Le  MB!  électoral  et  le  nootire  de  coa- 
•eillcrs  à  élire  dans  ces  communes,  seront  déier- 
mioés  par  l*arrété  royal  Aunl  le  cliillire  de  leur 
poputatioa. 

.  ProniulfnoiwiapréMute|oi,ordooiioiitqu>Uo 
•oit  reviJtuc  du  sceau  de  i*Étai  et  pnUiée  par  la 

?otP  (lu  Moniteur. 

Coulre-sigoC  i)ar  le  mimstre  de  l'intérieur, 
H.  lecomledeTlieBic. 


657.  —  Î4  AOOT  1840.  Arrd!^  roynl  ntitori- 
sant  t'établiisemenl  d'un  chemin  de  fer 
pmiteêxfMIatiQm  du  àoutUêê  gmue*  du 
IfMM/  é^ifmi§e»,  (Mmlt.  du  18  awftt  1816.) 

Léopoid,e4c.  Vu,  sous  la  date  du  50  avril  1346, 
la  requélo  de  la  aoolécé  dee  kùiMe*  gratses  du 
Inmi  ^Éimgês^  à  Élouge»,  tendant  à  Mre 
déclarer  qu'il  y  a  milité  puhlr']ito  à  rlah'ir  un 
ehenio  de  fer  desUoé  à  meure  sou  «xpluUalîon 
de  nrinet  es  oommunicatioo  aree  le  clicmlD  de 
fer  de  Saint-Ghislain;  i. 

Vu  le  plan  figuratif  «le  la  voie  ptojff<*f«  ; 

Vu  les  pièces  coûsiatant  que  les  furmaliiés 
préalaMee  i  to  temie  de  IMoqiUto  oui  été  obser- 
vées ; 

Vu  le  procès-verbal  <1e  b  commiaaion  d*eB* 
qiiéle,  eodate  du  3  Jnillei  dernier; 

Tu,  avee  lee  pHece  f  mentloMiéet,  les  «vit  de 
la  chambre  de  coinmrr  c*:  dr  Mons  el  de  la  d(?pii- 
latioo  permaneuie  du  Hainaut,  en  date  des  13  et 
17  du  même  mois; 

Vn  la  propoeiiioo  du  cojiaeil  des  minesi  en  date 
du  7  aoAt  suivant  ; 

Vn  l*arl.  13  de  la  loi  du  3  mai  1837; 

CoBsidénral  qne  lee  fonnaUiéi  preieriiet  ont 
été  rempliea,et  quil  n*ml  Mirveou  aneom  oppo- 
sition ; 

Cousidéraot  que  l'utilité  publique  de  la  cem- 
miinieailon  1  eonetrnire  est  démontrée  ; 


—  AN  I848,  N*  8S7-«it. 

Snr  ta  proposition  do  noUo  nlaiitN  dee  In- 
fam  publies. 

Nous  avons  arrélé  ut  déclarons  : 
Art,  !«'.  Il  y  a  utilité  publique  h  établir,  danr 
l'intérêt  de  l'eiploilatioo  des  mmes  de  tiuuitle 
appartenant  à  la  société  des  houUlÊtçreinêe  dm 
levant  d*ÉlougeSy  conformément  au  plan  an* 
oexé  au  pressent  arr^^ii*,  tin  chemin  de  fer  desliné 
i  mettre  cette  cxploitaïun  en  communicatioo 
avee  le  ckemln  de  fcr  de  Salnt-Ghlstain. 

Art.  i.  Celte  déclaration  esl  faite  à  la  charge, 
par  la  société  impétrante,  de  |>ermetlre  à  tout 
exploitant  de  mine  voisine,  de  faire  usage  de 
Pembraneliemeot  i  eonttrolro,  mofennant  nno 

Indemnité  h  r<^î:ler  de  gré  h  gré  ou  p^r  fTiu-t  is 

fiolre  ministre  deit  travaux  publics  (M.  de  Ba- 
vay)  est  cbarfé  do  Peiécutloo  du  présent  arvéti, 
qnl  sera  Inséré  au  MimUeur, 


le  règlement  provincial  de  la  Flandre 
orient n!e  sur  les ekemhti vlcinoux.  (Monii. 

du  28  aoùl  1846.) 

l.f^o]^old,  e(c.  Revu  le  règlement  provincial  de 
ta  t  iaudre  orientale,  sur  les  chemins  vicinaux, 
approuvé  par  notre  aitété  du  16  aodt  1841  ; 

Revu,  notamment,  les  tableaux  A  el  B  annexés 
audit  règlement,  et  indiquant  :  te  pr(>micr,  les 
communes  où  l'entretien  des  chemins  vicinaux 
est  A  la  cbarge  de  la  ealsseoommnnale»  le  seoood» 
les  communes  où  eet  enIreileB  est  à  la  ehaiyo 
des  riverains  ; 

Vn  la  délibération  du  conseil  de  la  même  p«o* 
vittoa,  en  date  du  11  JoiUet  1846,  portant  que  la 
conimone  de  Lcbheke  sera  distraite  du  tableau 
b  el  transposée  au  tableau  A  ; 

Vu  l'art.  88  de  la  loi  du  18  avrU  1841,  et  t'ar> 
licle  86  do  la  loi  du  30  avril  1836; 

Sur  la  rapport  de  notre  ninistro  de  i*inié- 
rieur. 

Nous  arons  arrélé  et  arrtons  t 
Art.  1er.  La  délibération  susuMntlonnée  du 
couseil  provincial  do  la  Flanttoe  orientale,  est 

approuvée. 

Art.  3.  Nuire  ministre  de  l'intérieur  (M.  le 
comte  de  Thent)  est  cbarfé  de  l*exéettlioa  du 
présent  arrêté. 


8S8.    94  Aovr  1848.  —  jtrrêté  royal  pùHamt 

convocation  ducolh'geêleclornhfr  ta  com- 
mune de  Stockniye,  province  deLmbourg, 
(Monlt.  dn  19  aoAt  1846.) 

Léopold,etc.  Vu  la  loi  du  SI  mars  1846,  dé- 
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membraoi  la  comnuiae  de  S(OGkrojre«  provioce 
de  Limbours; 

Revo  DM  arrIMten  dileede«5  «t  18  Jnla  der- 
nier, pris  en  cxéciitinn  rie  celte  loi  ; 

Vu  Part.  151,  S  1,  et  rert.  154  de  U  loi  du 
Stmanina; 

Vu  égalemcot  lee  «ri.  30, 54  el  60dd  la  néoM 
)oi,  modifiés  par  celle  <i(i  30  juin  184i|  aioiiqw 
l'ei-t.  155  bit  de  cette  dernière  loi; 

Sur  le  rapport  dt  Mtra  nluMct  de  nmi- 
rlf«r« 

Nous  avoos  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  le»-.  Il  ?<>ra  procéd»'  21  ?ept(?m!>re  pro- 
cbam  aux  êieclious  pour  la  turtoaiioo  du  cooteit 
eommmal  dao»  la  eomaBana  de  Sieckreje,  pre* 
fince  de  Limbourg. 

Les  électeur»  terunt  cunvoiiiin^R  «Kids  la  forme 
et  (laoa  le  délai  preacriu  par  ia  loi  précitée  du 
M  manias». 

Art.  2.  Le  jonr  tlp  l'instaliation  du  conseil  com- 
munal, élu  eo  exécution  de  l\irlicie  précédent, 
fera  nllérieiireiiient  fixé  par  noue  ministre  de 
fittlériear. 

Art.  3.  La  iircmièrL*  ^orti»»  i>f'TiOfli![tie  de  Fa 
moitié  des  membres  dudit  conseil  auia  lieu  le 
prcnler  janvier  1851 . 

Art.  4.  Notre  ministre  de  Pintérievr  (M.  le 
comte  de  Theux)  eii  chaifé  de  l^eidcttltoa  dm 
présent  arrêté. 


€60.-24  *oi'T  Arrêfê  rora/  nommant 

le  tieur  Lacave-Lapiagne  grand-cordon  de 
foKA^  4ê  UopoU,  (HeoiL  d«  S5  tepteodiffp 
1S4«.) 

Motifs.  -  Voulant,  par  une  tnarque  publique 
de  notre  salisfacliuo,  consacrer  le  souvenir  de  la 
cenvention  de  commerce  conclue  entre  la  Belgi- 
que et  la  France,  le  1S  décembre  1845,  «t,  en 
même  temp<i  donner  un  témoignage  de  noire 
bienveiliaace  particulière  et  de  notre  estime  au 
•ienr  Laoife-Laplage,  ministre  secrétaire  d'Éui 
'  an  déparleawnt  des  finances  de  S.  M.  le  rai  de» 
Ptnnçaia,  membre  de  la  cbambce  dee  d<|Niiéi.  > 

•81.— 34  AooT  Arrêté  roxal  nommant 

te  t'ieur  Ci(nhi-G  ridai  ne  fjrand-cordon  de 
d'ordre  4e  Léopoid.  (Mumi.  du  2â  tcpl'imbre 
1B46.} 

ËMifê.  •  Voiilaof,  par  une  marque  publique 

de  noire  satisfaclion,  consacrer  le  sonvc-nii  ite  la 
négociation  de  la  convention  de  commerce  coo- 
chw  entre  ia  Belgique  et  la  France,  le  13  décem- 
bra  1845,  et  en  même  tempe  donner  on  lémol- 
iMBfe  de  noire  Mcnveillance  et  de  notre  eitlae 


au  Rieur  Cunin-GridaïDe,  ministre  du  oonmeree 
et  de  l'agriculture  de  S.  M.  le  roi  des  Français.  • 


688*  —  t4  aoer  1846.  —  Arrêté  ro/al  nom- 
«rnnl  te  êlênr  Gréter'm  grand-officier  de 
epi'dre  de  tâoplod,  (Monlt.  du  15  Mpianlivo 

1846.) 

Motifs.  "  V  oulant  donner  au  sieur  Gréterin, 
directeur  général  .des  douanes  de  France,  une 
nonvdie  marque  de  noire  haute  Monfoillinee.  • 

663.-34  aeoT  ibtë.— Arrêté  royal  nommant 
te  êUntr  GMe  ememmêemnÊe  Perdre  ée 
tâapetd.  (Henh.  du  SS  eoplembre  1846.) 

Motifs.  «  Voulant  donner  au  sieur  Génie, 

secrétaire  <1u  ciliinet  âu  ministre  des  affaires 
étrangères  de  France,  maître  des  requêtes  au  coo- 

Mil  d*Ctat  de  S.H.  le  roi  detPrançal»,-inM  marquo 
pnMiqne  de  notre  bicnvoilitnee  paitieulKre.  • 

8M.-44  Aont  iUÊ,—Jrriiê  rorat  nommmf 

te  flrnr  Lavottée  commandeur  de  l'vrdre 
de  Léopoid.  (Monit.  du  25  «pplembre  1846.) 

Motifs,  «  Voulant  donner  au  sieur  Lavoliée, 
direeteur  du  coauneree  eHirlmr  an  mteMère 
de  l'Ogricnllnre  et  du  commerce  de  Frtnee,  nifi» 
m  arque  puUlqne  de  notre  bienveitlaoce  partien* 

lière. 


665.  —  â4  AOOT  iMi.—Arrêté  n^at  nommant 
te  eemte  de  LtmAeHeemmmiemr  de  Per- 
dre de  lèvfeUU  (Heoit.  dn  18  eeplembro 

1846.) 

Motifs,  u  Voulant  donner  au  comte  de  Lam- 
bert, directeur  des  affaires  commerciales  au  mi- 
nliière  dei  afUrm  éuanfèree  de  France,  noo 
marque  pnMlqoo  de  notre  MenvoiUanoe  porticn> 
lière.  • 


666.  — ?i  AOt'T  iSfC.  —  Jrr^ti''  royn!  nommant 
le  tieur  Boston  officier  de  l'ordre  de 
Léopoid,  (Moalt.  du  35  septembre  1816.) 

Mettfli,  «  Tanlant  donner  an  «leur  Roetan, 
•dmlninriteur, membre  du  conseil  d'administra- 
tion de»  douanes  au  minist«^re  des  finances  de 
t  l  aace,  une  marque  particulière  de  notre  bien* 
Teillanœ.  • 

Wr.'M  Aoof  1818.— .^n^  rqyûtmemmmmt 
te  e/owi*  ttereoMHle-CàâmpHeux  e0eler  de 
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l'ordre  dù  Lèùpotd.  (H<mlU  du  S5  lepteuWé 

'  1846.) 

Motif*.  •  Voulant  donner  une  marque  pariicu- 
l^re  de  notre  Menreillance  M  tieur  l^eM-d*. 

Chaisi»lieiix«  administrateur,  membre  du  cnDi^oil 
d^admioistratioQ  des  douauea  4U  nuuUl^re  des 
finances  de  France.  • 

è49.-»U  «Mt  1646.  -  uirrêté  rtymt  ncnmMaf 
te  fitfvr  Berbet  officier  de  l'ordre  4$ 
Léopold.  (Monil.  du  35  sep4effibre  1846.) 

Motlft.  •  Voulant  donnfr  an  wwr  HpfhtU, 
lOUSHllrceieur  des  âifaires  commerciales  au  mi- 
•Mir»  461  tffiipeb  dmagim  de  Ptanco,  «ae 
Mrqiio  pirtlnti6re  dè  ooCre  MeMHfeMt.  h 


669.  É4  MMiT  1646.  —  JfTêté  rçral  nom- 
mant le  vicomte  de  Meslolzes  chevalier  de 
l'ordre  de  f^opoUi,  CMQoit.  au  25  sepumM 
1646.) 

Motifè*  «VoolaBtdÔDÔêriiBei&ifqiie  de  noire 
HmveiHanee  au  vi kmh'.q  «le  Kestoiies*  rédaciear 
an  mmisièm  déi  affaires  étrtnfftm  de  friance , 
direedoQ  du  oQ^uneeee.  • . 


m.^i4  âoot  164>^^Mi#  wyta 

fe  sieur  Fourmoni  chevalier  de  l'ordre  ÉÊ 
JUopoid.  (Monll.  du  16  iepteoi^  164§.) 

Motifs.  «  Vonl.int  donner  une  marque  de  blcn- 
feillaoce  au  sieur  «le  Toarmont  (Prosper),  em* 

671.— i4  AOUT  Mkt.— Arrêté  roral  nommnnt 
■  ie  eleup  Mobiet  ekêwUer  de  l'ordre  de 
^  .£iéÊpêU»  9»màu  du  U  lepieMlivo  4646.) 

'  lfMtf6;*V0Maflrde«fferiiiloiiMtqiiedeÉltn- 

VelIfdDceau  sienf  Nobrei,  eheFd«  «<^liOb  à  la  di- 
rection du  c(»mm»'rcp  extérieur  au  ministère  de 
Tagricuiturc  ei  du  commerce  de  Frauce.  * 

4n.^ê  AODt  1846.—  Arrêté  r^  ai  nommant 
te  comte  Aj^nd  dêBtmntét^ etàMÊH^  4& 
Vonfr^de  XtfcvKiWaMooU.  duSÇaopi.  16*6.) 

-  ÊÊOtlfè,  *  VdnlMN  donoer  nne  marque  de  blen- 

vtelttance  au  comte  Aymard  de  Beauvoir,  aMsoh»* 
à  rarat»assade  de  8a  Ma^Jest^  le  r«ri  des  FrauçaU 
I  Bmielles.  • 

673.  —  94  àQOT  1846,  —  Jrrêté  royal  qui 
^  la  nKtgiçafi9a  df  ^f#<4i«i>  faite 


parlé  sfeur  Petit-Ifitpeî  {J%tles\  à  Ixelteit 
rue  de  Berîin,  no  11,  au  sieur  Kr«i0{Lêom 
tmMkdinÊéU  Têlfkêâmti  par  le  sieur  de 
la  Pe,rrous^trJû\  boulevard  de  Walertôo, 
n*  2,  à  Bruxetfes,  du  brevet  d'Invention 
de  quinze  années  qui  hA  û  Aé  MCûnU 
16/«»i'ferl6l6, 

è  extrnlre  des  ieis  arnmonfOéaux  du  gai 
provenant  de  ta  dfetUtatton  de  la  houtUeé 
(lldntt.d«HMAti846.) 


671.     Î5  *ot»T  1816.  —  Arrêté  roral  portant 
convocation  du  collège  éieetoraldu  district 
-  é$  ^mmtn  pcitp  I»  HtnOtU  teptmètti 

à  l'effet  d'cHrr  un  rnrmbrr  de  (n  chnmhrp 
•  des  représentants  en  remplacement  du 
eieur  Delacosie ,  nommé  ffOWfêmtW  d$  Al 
province  dt  liège.  (Hooli.  du  if  iottt  t84i.) 


695.  — 15  kon  1b46.  —  Arrêté  r<^  al  régianf 
le  partage  deê  émotumént*  enfinturdek 
emplorés  de  ht  hrigaéê  éê  tSUi>»  (MMit;  dn 
M  août  I64é.} 

Ubpoid,  «le.  Revu  notre  arrêté  du  96  janvier 
1875.  n"  r(*plsni  le  modede  partage  des  r«*tfi- 
butioos  perdues  par  les  employés  des  douanes  «i 
aceisct,  dans  lea  leealttéioii  tonl  dUMia  des  en^ 
trepdts  ou  des  contrôleurs  aui  visites;  ledit  ar- 
rêté portaot,  entre  antres  (an.  3),  que  les  «ra> 
ptof  é«  exclus!  ventent  aiiacbés  au  service  maritime 
paa  dMtil  è  M  piTtaioi 
Considérant  qu'une  partie  des  employés  de  la 
rechercbe  maritime,  bien  que  flguraut  dam  la 
brigaae  ^eMIlo,  sodMUi^^^  ^  Aofenj 

Que  le  service  doni  ,llf  sont  chargés  dUMff 
irèî-peu  de  (  cIih  des  autres  employé*  du  ix>rl. 

Que,  par  ctioséqueul,  ii  esi  équiUttiv  de  luf 
placer  sur  la  même  ligue  que  ces  derniers  pour 
le  partage  des  énoliuiienis  j 

AUomlu  qu'il  convient  également  d'admettre 
^u  partagu  le  couirôieur  et  (e  Mtu*-lu:uieoai|t 
cliargéa  de  la  dircclion  et  de  b  anrvelllanee  dei- 
dits  emplojdidola  reclAiiCko  mariUme  atationnda 

A  t^nyevn  ; 

Youlaai.,  eu  aiteudaut  de  dquvbU^  di^^itions 
f^ralea  aurcel  dt«el»  r«fier  provfoobrepNnt  la 
position  des  employés  dont  il  s'agit; 

Sur  la  proposition  de  noire  aiiaUlre  des 
ânauces. 

Nom  avons  m4t4  et  «rrétoqn  1 
'  par>widiaAaliaDèl*atl.6de.noiRaaK«di4»id' 

cité  ; 

l»  11  OU  i^ra  forme  à  l'a^cuir  qu'un  seul  tonds 
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ii*rug«able  4m  éWÊ9Ïmamau  perçu»,  laot  par  les 
«ifloirét  da  puru  det  •ntrépMi  et  dei  «ooliei,  A 
Aovert,  que  par  les  emptoyéa  dv  !•  hfigti»  de 
Mlu  ftiatiobnés  en  ladite  ville  ; 

Le  contrôleur  et  le  soua-lieulenaat  de  U  re- 
chute vaiflîM  tout  Mteifl  parug*  d«  ces 
émokimmu,  »ur  le  même  pied  que  IM  «Oilt^ 
leiun  et.  so«**UeuMaaBU  ûm  iaâum  au  |Mn 

D«  mène,  totcmplojpdt  de  la  bHgad*  de  lilNe, 
ttaliooDés  à  Anvers,  «ont  places  ««r  ta  même 
|icn«  que  1m  erupkojrif*  du  pon*  pMr  la  rtpart^ 
IIm  daidUa  ^noluaienU  { 

9»  lia  eafltfdimr  et  la  m»«ialMaat  d»  H  fw* 

sherehe  maritiaie,  ainsi  que  le?  ature»  employé» 
de  ce  aervieaqai  MAlMâtioaoés  à  Anvers,  De 
pauiraM  Jaair  d^iMBDa]»an  dans  la  praëuii  des 
ioaalaaienia  perçus  par  les  «mplayfl  d»  LNMt 

4»  Les  duposniofif  qui  prt^rMpnt  ^orfirofil 
l««irs  effets  à  parUi'  Uu  l"r  ootolire  procbaia. 
.  IMm  mMÊin  ém  liMMaa  01.  J.  Maton)  an 
abiuid  4a  l^aidaatiaD  d»  prdMftl  «m*. 

é   

•76.  - 15  aavt  tM.^ArrMnfsmltummém 

ie  sleut  Dumon  grand-cordon  4e  P9f^M 
de  Léopold.  (Monii.  du  30  août  1816.) 

Mollft.  •  Voulatit  donner  à  M.  Dumon  (J.)» 
faloittre  des  travani  publics  de  Sa  Majesté  le  roi 
Ifrancals,  une  marque  |>iib]fc|tta  da  noue  bien- 
leittaDea  ei  de  mma  cetinie.  * 

^l.—K  *ont  \Ui.—jrrêt6  ro^él  MmmaiU 
le  tîeur  Frtstard  officier  de  ràtire  £t 
Léopold.  (MoniL  du  ôO  août  1846.) 

,  Motifs,  •  Vuulaut  cioauir  au  mur  i'riMar^, 
ibipeeiettr  divitionnaire  des  ppot»  a|.  '\(vm^ 
au  service  de  Sa  MajestO  le  roi  dus  Fraufais,  une 
oiaïque  4e  aoirc  etiuna  et  de  ootra  biaAfali- 
lapce.» 

*  « 

le  veuf  de  BdureulUe  officier  de  l^oféhêdê 
Léopold.  (Monil.  «tu  SU  août  1846.) 
Mùtfft.  «  Voulant  donner  au  sicur  de  ftoureutlle, 
HMf '  dé  tt  dirtoHm  rie«  èbanlot  de  au  mlii1«- 
tère  de  travaui  publics  de  8^  Majeilé  le  roi  des 
r^ançat^  ube  marqua  de  ûoire  estime  <l  de  nûtre 
bienvetllàbcat  ■ 

t§  sknr  CmufÂe  chevalier  de  t'mpdm  éÊ 
Léoftoid,  (Moit  K  du  30  août  W^i-i 

.  Mfiift»  •  Vaaiaai  dooiiev  au  sieiir  €aiitte» 


-  AN  1846,       «76— 68Î. 

Ingénieur  dei  ponit  (  t  t  hm««éèi  a\i  serrlee  d« 
é»  Majesté  le  roi  «les  Français,  uoe  marque  de 
iM(ffeMedfdtiiaM».a 

680 .->SS  Aoor  iètê.-'jtrrété  rqratnmnmant 
la  wlttiPB^aalMê  ffeaMMai*  Sb  eoNÊM  49 
Lêppold.  (Ifoiiii.  «■  It  avAt  tm.) 

Motifs.  »  Vnubnt  (fnnner  "in  steur  Baza'ne^ 
ingéoieur  des  ponu  et  chaussées  au  service  de 
Sa  Majeail  ta  roi  fitençais,  Une  marque  da 
Âbtra  Meofeillaiice.  * 


IH.  —  IBS  Advir  iMê.— Arrêté  myalrMitmàtU 

le  sieur  Petit  chevalier  de  f'ordM  de 
Léopold.  i  Monit,  du  30  août  1846.) 

Motifs.  «  Voulaut  donuer  au  «tcur  Petit,  io- 
géuteur  des  poqi»  et  chauiiécs  au  service  de  8a 
MaJeiM  le  fai  des  Franjais,  itaa  mt^m  ^  iM4n 
Maarelllaiice.e 


m.  —  S6  AOUT  1846.  -  jirrôlé  royal  relatif 
auaeinspeetlens générales  des  troupet  dVn- 
fanterie  et  de  eaoeterie.  (Monit.  du  %  sep«i 
lembre  1818.) 

Léopold,  etc.  Voulant  céRtrsHser  ei  coordap- 
âar  te»  résulblt  des  Inipecllooé  géoéraitt  ào- 
nuelles  des  troupes  d^lofaoïeric  e(  de  cavalerie  ; 

Sur  la  proposiUan  d«  notre  mloiltre  de  la 
suerrai 

{fans  ami  fvrité  «t  arréiomi  : 
Art.  1er.  Ghafaa  année,  apaès  lee  yispaeMni 

générales,  les  cfficierj  jîénénux  i|ui  eu  atiroal 
été  obarge»  se  nuouuat  au  département  de  la 
guerre  et  y  fcrmerom,  pour  cbaeiina  4e«  armes 
da  rinlbnlaite  ai  da  la  eavalarie,  nn  camUé  an» 
quel  pourraol  être  acijotDtïi  ikî  ftirreir  urs  des  di- 
visions de  ce  départemeui  el  ids  autres  officiers 
(dnéraui  que  optra  taiinlslta  de  la  inerab  nnra 
désignés. 

An.  i.  Ces  comités  géDéraliseron!.  «ranrès  les 
instructions  qui  leur  seront.  doDote^,  le«t  opinftoÉis 
étotaea  dmi  ahadnt  des  rapports  d'inspeeilon  énr 
la  service,  la  dlMBpiln«i  llaetmeslon,  l'babilM:* 
ment,  rarmemeoi,  le  casernemeut  et  IVt  ttTHoit- 
tratian  intérieure  des  catps»  Us  eKamiuerout  et 
dlicntaront  les  propositiooa  i  Pavaneement  fiitat 
pnr  Idb  divers  In^ecteurs  généraux.  Ils  délibére- 
ront sur  le  méritf  relatif  de  toH:t  officiers  et 
dresseront,  dans  les  limites  qui  seroot  assignées 
|MNir  chaque  gradot  des  listes,  naarinaiifes  et  de 
elassemeiii  d«  oeua  qui  seront  j«t{4s  réunir  les 
qualités  voulues  iionr  être  jffomus  au  chola.  lis 
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foiMWfOot,  quao<l  ils  eo  •oronl  r«qui«,  des  liaKt 
codera  propret  à  des  ItoMlioof  tpéelalei  ou 

Miceptiblc»  de  (tetoir  chaor«r  de  podlioa. 

Art.  5.  Les  (1<^cij'!ons  des  comités  «eronl  pritee 
à  la  majorité  des  voii,  signées  par  tous  les  mem- 
brw  préaeDii  «t  teaerita  dan»  vn  ragiatra  ^1 
ttUata  déposé  au  départemeol  de  la  guerre.  En 
cas  de  partage,  la  voix  du  président,  qui  %er9  loii- 
Jours  le  lieutenant  général  ie  plus  ancien,  i'em- 
portera. 

Art.  4.  Les  comités  susdits,  i  moins  à*y  être 
invités  par  noire  ministre  <lf>  la  puer  re,  ne  pour- 
ront s'occuper  d'autre  objet  nue  celui  pour  le- 
qmt  lia  aool  foatitoéa. 

Art.  5.  Noire  ministre  de  la  guerre  (M.  Prisse) 
ail  chargé  d«  rexécuiioo  du  présent  arrêté. 


683.  —25  AorrlSlfi.  —  Jrrttt  rora!  nommant 
le  sieur  Delacoste  chevalier  de  l'ordre  de 
téopoid.  (Monit.  dn  8  septembre  1846.) 

Motifs.  «  Voulant  donner  à  noire  gouverneur 
de  le  itroflnoe  de  Liège,  le  aleer  Maceile 

(idmond),  membre  de  la  chambre  des  représen- 
tants, une  marque  publique  de  notre  satisfaction 
pour  les  services  rendus  au  pays.  » 


684.  —  2S  AOUT  —  Àrrêtè  rornl  accor- 

dani  concession  des  mines  de  IwuiUe  des 
OohoDS.  (Moniteur  du  17  septembre  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu,  sous  les  dates  des  97  sep- 
tembre 1811,10  décembre  1833,  11  novembre 
16M  et  IS  oiare       lea  reqnéiae  de  le  leoidié 

ch.irhonnlèrc  des  Onhons,  tendant  h  oMcnir  la 
mainleoue  de  concession  et  la  concession  des 
couches  de  booilla  gisantes  sous  partie  dea  com- 
munes de  Befo^llenaej,  Fiéroo,  RoBtée,  Ma- 
gnée et  VavK'ieiia-CiièffamMit,  prevloee  de 
Liège; 

Vn  H»  pièces  produit»  i  1*appiii  de  ces  de- 
■Mode»; 

Vu,  en  triple  expédition,  le  plen  de  auiiiee 
dilmeot  vérifié  et  certifié; 

Yo  keJowMtiis  et  le»  eerllficalaiaaiifleafrde 
PaccoroplisseoMM  de»  formalité»  de  publieaUoM 

et  d*afficbes  ; 

Vu  lea  oppositions  et  les  demandes  eu  coucur- 
vence; 

Vu,  sous  tes  dates  des  !*<-  mai  1841  et  18  no- 
vembre 1844,  les  rapports  de  l'ingénieur  du 
6«  district  et  de  Tingénieur  eo  clief  de  la  S«  di- 
vli)ende»miae»i 

Vu  le  plen  d*aaienbl«ge  ■■neid  à  «e»  rap* 
port»; 


Vu  Pavis  de  la  députation  permanente  du  coo- 
»eil  proflndal  de  LUge,  es  date  dn  6  aeét 

1845  ; 

Vu  ^avis^du  contait  de»  minet,  eo  date  du 
35  avril  1846  ; 
Vo  le  eaMer  de»  charge»  «eecpté  le  9  Jnfo 

tuivant; 

Vu  iet  lois  du  31  avril  1810  et  du  3  mai  1837  ; 

Contidérant  que  le»  ronnaUtés  pretcrile»  OM 
dié  obaervde»  ; 

Considérant  que  la  i/>ri<^t(^  A^.^  Onhons  pos- 
sède une  ancienne  exploitation  de  mine»  de 
houille  dan»  oe»  tocaliti^s,  et  qu'il  y  a  lien  de  la 
maiiiianlr,  en  octroyant  à  cette  société  un  acte 
de  concession  dans  des  limites  fixées  d*aprè»  »e» 
titre»  et  coofOrmémenl  i  riotérét  général; 

Conaidérast  qoe  le  lanz  de»  redefanoe»,  m 
faveur  des  propriétaires  de  la  surface,  tel  qu'il 
est  {>ropo5é  par  le  conseil  des  mines,  paraît  pro- 
poruouiié  aux  restources  el  a  la  nature  des  pro- 
dnlia  de  ceUe  pariie  dn  be»»la  hoalller;  qne, 

d'ailleurs,  ces  redevances  ne  pont  ('tnbîir'  f|tn; 
»oas  la  réserve  des  droits  antérieurement  acquis; 
Vu  le  rapport  de  notre  ministi^  d«  travaux 

publie»  S 
Le  oon»»it  deenine»  a  propnaé. 

Mon»  aton»  appronté  et  arréloni  t 

Art.  1».  Il  est  tait  à  la  société  charbonnière  dea 

Onhons  co'^rEssioif  des  mines  de  bouille  gisantes 
sous  les  communes  de  Fléroo,  Blagnée,  Romsée 
et  Beyne^entey,  provinee  de  LMge,  dan»  nue 

étendue  superflciclle  de  cent  treize  hectares,  li- 
mitée, conformément  au  plan  d'assemblace  et 
au  plan  annexé  au  présent  arrêté,  aiust  qu'il 
t«lt: 

Au  nord,  à  partir  du  point  d'intf  racciion  dti 
chemin  du  Grand-Fossé  i  la  Neuville  avec  la 
ebantade  de  Liège  à  Alx-la4Shapelle,  pré»  le»  bâ- 
timent» de  la  ferme  de  Ferdinand  Francfcaon,  eo 
suivant  vers  l'efi  Taxe  de  cette  grande  niii»(« 
Jusqu'à  la  maison  de  la  demoiselle  Dumoulin 
(aujourd*bnl  Delaemme},  «toe  au  hameau  de  la 
Clef; 

A  l*e#/,  de  ce  point  par  ihi  ligne  droite  pat- 
»ani  par  te  pignon  nord-nord-ouesl  de  ladite 
tnalaon  Dumoulin,  et  »*arcétant  à  l*inler»eeileii 
de  trois  chemins  près  du  bâtiment  de  .la  (ismo 

rhiintraine  ; 

Au  sud,  à  partir  de  ce  point  par  une  ligne 
droite  dMwlIaMnt  an  centre  de  l*éf  lice  de  Rom- 
sée ;  de  Ik  par  une  Iicn<;  droite  tin'e  sur  le  point 
A  à  l'intersection  du  sentier  de  Komsée  à  la 
chaussée  et  du  chemin  de  Malgueule  aux  Champs 
do  nomade  ;  de  là  en  auifant  le  chemin  de  Mai» 
gueule  aux  Cbamps  de  Romsée  j?ifqti'à  Ï3  maison 
de  Nicolas  i-raoci(son  ;  puis  par  une  ligne  droite 
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tirée  sur  la  luiaon  de  Ferftfnanrl  PrandfOO,  li*  ma»fîf«  întacis,  ^oit  pour  a^.tirpr  te?  prnpriéi.'s 

Mm  ebemln  de  Cbéoée  à  B«yne  ;  de  ia  surface,  soit  i^ur  ia  solidilé  des  puiis,  falc- 

A  I  ouest,  de  co  dernier  point,  en  mlfanl  le  rtea,  efc.,  toit  pew  AellHerla  descente  ultérieure 

lAMln  Aa  fl^A^A^   X  tl   •  «,  .  ....  ... 


chemio  deChéoée  à  Bpynr  juj^qn'à  rencontre 
«Tec  le  chemio  de  ia  chaussée  à  Romsée  ;  puia, 
pif  mi«  llfiM  lirotte  jQMitt*a«  point  de  dépaH. 

Art.  8.  U  présente  MMêMlon  eit  amwrdét 
MM  let  cbargee,  claniei  et  coodltloM  Miiantat  s 

cnanni  ramii. 

Travaux  d'art. 

Art.  i*r.  Les  coocessionoaires  sool  lenua  ; 

!•  De  maintmir  cooitaanml  «n  bon  étal, 
ifhrr  H  accp^Mhir ,  riaos  tout  MU  ptroonra,  i« 
galerie  d'écoolemeol  des  Onhons; 

9*0*cxploller  complétemeot,  sous  toute  Téteo- 
dnedela  conceialon,!  la  profoodeordoSM 
très  aa-def sous  du  nireau  le  xliorre,  toutes  l«i 
candies  que  radministratiou  des  mines  jugera 
MMiplIblaa  <rwre  exploitées  j  à  cet  effet  ils  en- 
IfiqiNndront  tous  les  travauK  aéecacairet  tant 

pour  rpronn^hre  la  flisposition  tics  couches  Jus- 
qu'à cette  ^rofoQdeur  que  pour  en  opérer  Tex* 
ifacliOD. 

CEA»iraB  u. 

Mêsuret  éê  a^tnté. 

Arl.S.LesconcessioaoaIres  disposeront  et  con- 
duiront leurs  travaux  de  manidre  à  pourvoir  .tu  x 
besoins  des  consommateurs  i  i  ne  pas  comiiro- 
mettre  la  sAieté  pnMiqoe,  la  oontorvalion  de  la 
mine  ni  l'existeocc  des  ouvriers;  à  ne  pas  nuire 
aux  babitaiioos  ou  aux  eaux  uttîei»  de  la  surface, 
lit  se conforneroot,  à  cet  effet,  aux  instructions 
qui  leur  seront  données  par  l*admlniatratioii  et 

par  les  ingfViieurs  tirs  mioes. 
Art.  3.  Toutes  les  fois  que  les  concessloim.^ires 


de  puits  dans  la  partie  inférieure  de  la  1 

Au-de«5oiM  <}u  niveau  de  la  galerie  ff'f'roiiîc- 
meot,  il  sera  ménagé,  le  long  et  A  rioiérieur  des 
Iteilee  de  la  ooneeetion,  dea  ommM  ou  espootes 
de  dix  mètres  d'épalMeur. 

En  cas  de  conlraveniton  Ils  sVnfjiccnt  à  payer 
i  rÉtat,  pour  chaque  mètre  cube  soustrait  à  ces 
dlfffrenla  manlffi  on  an  delà  dea  llnitea  do  la 
conccÉsion,  une  somme  de  deux  cents 
«ans  pr^Mice  dea  droiti  étenlMlt  dea  Ikra. 

m. 

Bcmagé  ûtpt9duethm  des  plans. 

Art.  6.  Dans  le  délai  de  dix  mois,  à  dater 
de  l«teio  do  oonoeialoo,  n  «ora  planté  dea  bor- 
nes sur  tous  les  points  servant  de  limites,  où  coUo 
mesure  sera  Jugée  nécessaire.  L*op^ration  aura 
Non, am  firali des  concessionnaires,  à  ia  diligence 
de  ta  dépntalion  pro? Indale,  et  en  prétenco  do 
rinfT<«nîeordei  mines  du  district  on  de  son  dé- 
légué, qui  en  dressera  procès- vcrlial.  Expéditions 
dë  ce  proeès-verbal  seront  déposées  aux  archives 
de  la  province  et  i  colloa  des  communos  sons  les- 
quelle»  s'élend  la  concession. 

Les  concessionnaires  seront  tenus  de  faire 
Idaoerdoseniblables  bornes,  avee  des  inscrip- 
tions spéciales,  sur  les  puits  abandonnés,  pour 
conserver  le  souvenir  des  principales  dicon- 
stances  de  Texploitation. 

Art.  7.  An  pins  tard,  dans  le  délai  do  deux  ans, 
i  dater  de  l'acte  de  concession ,  les  concession- 
naires adresseront,  en  double  expédition,  i  la 
dépulatioo  provinciale  : 

t*  Un  plan  poredlalro  général  de  la  lurfeee  de 
la  concession,  indiquant  la  position  des  puits,  des 


«niitinni  itiitwi  I  II         ni  ^-^^-■""«•""•w-MnaposmoDaes  puits,  des 

vondrool  établir  à  la  soperfleie  un  pujls,  ou  tout   hiumcni.  et  autres  constructions  appartenant  A 


autre  ouvrage  d*art,  passager  ou  permanent,  lia 

en  donneront  pré,iiahleaïeniavis  A  l'administra- 
tïoo  provinciale,  en  accompsgnant  cet  avertisse- 
HMOt  des  pièces  nécessaires  pour  faire  apprécier 
Totilité  du  travail  projeté;  ils  indiqueront  on 
même  temps  les  dispositions  g^énérales  qu'ils  se 
proposent  de  prendre  pour  l'exécution  de  cet 


rexploiuliott.  A  ce  plan  seront  annexées  deux 
projections  verticales,  snr  des  pians  parallèles  k 

la  direction  et  à  flnclimison  générale  des  cou- 
ches, et  indiquant  la  position  et  la  profon  l^ur  des 
pnhs,  l*alluMdesgttes  dans  les  parties  reconnues, 
et  la  hauteur  relaiifo dos  firlnclpan  points  de  la 

surface  ; 

^  P^u''  ciiaque  couche,  un  plan  boriaontal  et 
Art.  I.  A  chaque  siège  d'exploitalbHi,  H teno«br.doiopo.old.'prc^rTÏÏÏÏiL 
établi. pour  i^usagc  de»  o.jyr,er»,  et  dans  un  puits  nécessaire  poor  la  repr^tatlon  idftio  dao 
particulier,  siradmimsiratioD  le  juge  nécessaire,   vaux.  <~«*mww«- 

T^v^m^A^i^  ï""?*  ce«  P>-",  coupe,  et  projections  seront 

s  étendant  do  la  wrfwe  |aa,n*aa  Ibod  des  ira-  dressés  à  Pécbolto  d\in  mllIlnièiN  pour  mèlr^, 

'*îîr  B  M        A      XX  "d"*''*'*^"  carreaux  d'un  centimètre  de  côté;  la 

ArU6.  Il  sera  réservé  à  toute  profondeur,  sur   corrc8iM)ndance  entre  les  diff  'rent.  plans  sera 

tousleuK»inueidansloulel»élonduoqylponrront  fodiquéo  an  moTcn  de  lettres  et  de  numéros 
étio  détominés  par  l*inténlinr  dn  dluricl,  dee   numéros 


t 
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Art.  a.  Cli«qu«  «noét,  a^rii  la  {irodMcUda  dm 
piloM  awttttoaDëf»  ft  l*«fiiol«  piéoédaot»  1m  «on* 

ccsMonnairrs  reruettronl  à  ringénicur ,  daoi  U 
couraot  <lt;  iaovier  el  JaiU«t,  te«  pla^a»  «Nip^» 
et  prc)iecito^  de*  Jtravaas  népitUt  4«w  dufpw 
CQvdw,  p«iifl»at  le  coiira  du  Mimilm  pvieMfMM 
ce«  détail»  seront  reporté*  eotuite  sur  lex  |ilaot 
géoéranx  <le»  travaux  «x^iléi  daoi  ici  aié|De« 
«pMlift,  «pj^rèa  tel  iuintctloot  qui  anoai  dta» 

Tf?  pi  tii»  seront,  comme  le*  prtictdenu,  dres- 
sé» au  iiiiUièiue,  et  divisés  eu  carr^eaux  (^aniué* 
d«a  mépia*  Icitrca  el  oiiaiéroa. 

Acat  envoi  sera  jointe  une  copie  !.  l  i  pu  lie 
•orrespondantr  du  registre  d'avaiicemect  des 
travaux,  tenu  au  siège  de  l'exploiiatioo,  conforo 
nément  è  Pan.64d  Metrel toiiMM  du  %  Jan- 
vier 1813. 

Art.  d.  Eo  cas  de  refus,  de  pégtig«uce  ou 
d'iuexaciiludc  de  la  part  des  cftnceasiomiaires,  eo 
ce  qiif  concerne  rexéculioo  des  deux  articles 
précédeuts,  ils  supporterool  tous  1<  <  t  .T^  <ics 
opûraiioBs  qu'ordonnera  la  dépuiauoo  pcrma- 
neoie  du  eneidl  provincial,  pour  Wrct  U*«Alce, 
lererlea  ptoaa  ou  recueillir  les  reoieifNemeuts 
requis,  soii  par  les  iuginieurs  des  mine»,  soit  par 
toutes  autres  pertoones  déléguées  à  cet  effei. 

i;ba»itm  IV. 


OIDQ  des  coodttieos  de  l««r  conceMion,  pour 
IViéentlen  dawfMllea  Ha  aareftl  MMt  de  ftlM 

une  LMfction  romnimie  de  domicile,  où  (outr*; 
lat  pouisuiies  pourroat  ^re  exercéea  oooMieè 
domicile  réel  et  à  peraeooe. 

».  Wêsm*  m  ht  I  iBiiaiiliWMliii»  M 

commencer  Irj  tr.ivnTix  (fnni  le  délai  d*iinc  an- 
née, à  dater  du  Taete  de  ooœowloe,  e«  dans  le 
CM  de  ccaaatfon  dM  iraTam  ou  dinetlcalim 

dM coéditions  qui  précèdent,  ou  qui  dérivent  tie 

la  roncf*ssion,  la  rr\or:iHon  de  cet  arie  i>pnirra 
être  prononcée,  saa$  pr<^udice  de  toutes  autres 


Aft.  10.  let  conceaaIooaairM  contribueront* 

en  raison  de  Tétendue  de  leur  concessinu,  à  ta 
dépen»e  qu'exigera  la  confection  de  la  carte  gé- 
nérale des  mioM. 

Art.  11.  AniallAl  que  l'exploitalion  sera  en  ac- 
(iviif^.  Ip«  rnTH-p?sionnaites  niettronl  gr.iliiiie- 
meol  H  la  (lt&po»ilioo  du  gouverueuicuL  une 
aérie  comptiie  dM  prodnila  de  leur  mtoe. 

Art.  12.  Ils  seront  tenus  de  prendre  i^art  à  la 
caisse  de  prévoyance,,  établie  à  LiégOi  avecl*au« 
lorisation  du  gouveruemcnt. 

Arl.  13.  lis  aeroDt  tenue  d*exiiloiter  par  eux- 
mêmes,  el  non  par  fermier  ou  h  forfait. 

Art.  î  t.  \  lomes  tes  époques  où  la  mine  sera 
iNissédci!  par  une  «"ciéié,  celle  société  sera  tenue 
de  désigner,  |tar  une  déclaration  faite  au  aecré- 
tariat  du  gouvernemcnl  pr  ovincial ,  c<  lui  s^s 
memlire»  ott  le  délégué  auquel  elle  aura  dooné 
les  pouvoirs  nécesïtairc»  pour  correspondre,  en 
aon  non,  avec ranlorité administrative,  et  en 
général  pour  la  représenter  devant  l'adminisifa> 
tion,  tant  en  demandant  qu'en  défendant.  Ce 
fondé  de  ponvolri  devra  dire  domicilié  et  réiWer 
en  Belgique. 

Les  membres  de  la  .tociété  >ei  ont,  au  surplus, 
solidairement  responsables  de  toutes  et  de  ciia- 


CfAPfTUV, 


Art.  Itf.  Le  taav  de*  redevaneei  h  payelr  è  ccitx 

des  propriétaires  de  la  it'irface,  avec  lesquels  il 
nVtHte  point  fie  convonlions  ii.irticuHère?.  eil 
réglé  :  |K>ar  ta  redevance  ixe,  à  vin^jl  cinq  cen- 

tfo«i  par  hectare;  ponr  la  redevance  porpor- 

(lonnt  lie.  h  un  et  demi  pour  ctntdtt  produit  qel 
de  l^exploitatlon. 

Notre  ministre  den  travaux  publics  (M.  de  Ba- 
vay)est  chargé  de  l*eséeii(lon  du  prêtent  arrêté, 
qni  Mra  Inaéré  an  Èimûteur. 


689.  -  95  AOOT  1846,  —  Âfrêté  i'oynl  nojii- 
Mdll/  fe  tieur  Callrn  chevaVer  de  l*ordre 
dê  tèofHthi.  (Monil.  du  18  scpbjmbre  1846.) 

Motifs.  «•  Voulant  tiouuer  uu  tcuiuiguage  pu- 
blic de  notre  MtiaEieilon  au  aleipr  GalIciT,  inter* 

prèle  attacluî  A  I'arah3S5.i<le  oxtraordiaaire  de 
S.  M.  le  roi  des  Français  en  Chine,  pour  la  part 
active  qu'il  a  prise  dans  les  négociations  qui  ont 
en  ponr  réfuUat  de  régler  anr  iip  pied  veiahla 
i"t  rr!iiions  iie  commcrou  «t  d* U navigation 
belge  vu  Chine.  » 

We.  -  96  AOUT  I84«.  —  Arrêté  royai  nom" 
mma  iftn»»  <nflilw<  «kemOUf  éêtof^te 
tdSe  ËSopoUt  (HonU.  do    if|iteui1ire  1849.) 

Motif»,  «Voulant  reconnaître  les  services  ren- 
dus h  Kl  commission  l)elgc  lie"  limil'-s,  dani)  le 
cour^  des  travaux  dont  clic  a  éic  cliargéc  de 
1889 1  1848,  par  le  lieur  OeldeTi,  inge  4|e  ifflf 
du  canton  de  Naeieyck.  > 

68t.  —  Î5  AOirr  IWC.  —  Arrêté  roxat  nom- 
mant le  srmr  Kuborn  chevafler  de  t^or- 
drede  Lâopold.  [Monit.  du  18  niii.  IStB.) 

Motifs.  «  Voulant  dunnei  «u  sieui  kLuborii» 
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bMrfmetm  de  la  eeanom  de  Hartelaof c,  un 

lémoiguagÊ  de  uoire  faiisfaci  on,  pour  ks  $•!- 
vue*  ^tt'il  a  rcodus  au  pays,  daus  le  cours  do 
If^^TawK  dont  a  (té  chargée,  dans  le  LuxeaiI>ourg, 
la  coeam jaûoa  belge  des  Uaûtei.  • 


eSS.  — 15  AMT  1846«  —  Arrêté  royal  autort- 
tant  la  construetiw  «Pun  haut  ftmnuau 

au  coke  à  la  société  anonyme  des  finuts 
fourneaux  de  /'Espéraace,  à  Seming.  (Mo- 
nllenrdn  18  eepiealmiadi.) 

léepold,  etc.  Yq,  fouf  la  date  du  1B  jaovier 
IMB,  la  requête  de  la  aecMtd  taoBrme  dea  elMi^- 

bonnages  et  htnnt  fourncaiTT  dp  VEspèrance,  à 
Seraiog,  sotlicitaDt  ramorisaiion  de  coo'ttruirr, 
dam  neneeliile  de  aea  étahlissenents,  un  qua- 
trième haut  fourneau  au  coke,  destiné è  fBAdM 
le  mfnpral  de  fer  et  »  le  rddeire  «a  fMMe  dM- 
Dage  et  de  moulage; 

Va  le  plao  d*eiiMirtieel  de  éétaM  |olst  k  1* 
deaie.de; 

Vu.  avec  les  pièces  f  m«otiorjnép«,  I'-ttis  de  la 
députa itoa  permanentê  du  conseil  provincial  de 
Udge,  en  daledu  M  aeii  Mm\ 

Vil  la  loi  du  21  avril  1810,  titre  Vil; 

Coosidt^rani  que  lf'«  fomislUf**  iirpsrrit»"»  ont 
été  remplies  et  (|uii  n'esi  survenu  aucune  oppo- 
iWent 

Sur  la  propeeRloii  de  nette  niloMre  dei  CM* 
vaux  publics, 

Nous  avoua  arrêté  et  arrêtons  : 

Arl*  lar.La  société  anonypie  des  charbonnages 
el  battit  fourneaux  de  VEgpèrance^^tttt\tk%, 
est  autorisée  à  construire,  conformément  au 
plan  annexé  au  prêtent  arrêté,  un  quatrième 
lunl  fonroeau  au  ck>ke,  pour  iendre  le  minerai 
de  ftr  et  le  ridnlre  en  fonte  d*aflliiage  et  de 
Bwulage. 

Art.  3.  Cette  autorisation  est  accordée  tous  lot 
cenditioot  tnlvaolet  ; 

1"  De  couvrir  les  Mtimenis  de  l*usinc  d^ar- 
doises,  (le  imles,  de  zinc  ou  d'autre>  matériaux 
propres  à  empécber  rincendie  ou  à  y  résister; 

to  De  fournir  à  Padmlnltiratloo,  cba<(tte  toii 
qu'elle  en  fera  la  demande,  des  renscigocmenis 
statistiques  exacts  sur  la  cootommatioa  et  la 
production  de  l'usine. 

L^intpeelioo  de  cet  ëtabHMement  ne  penr^at 

soHs  quelque  pn'texte  que  ce  soil,  être  Inteirdlle 
aux  agents  de  Tadminislration  ; 

Se  De  ne  dire  aueun  ebangemeot  ni  anctioe 
addition  A  hiaine,  tant  en  avoir  obtenu  l^otori* 

aaiiOD  danç  I»  s  formes  !/'Ç.iff>«  ; 

4»  De  v«r««;i  au  w««or  «ie  i'biat,  dans  if  délai 

4e  troia  moitt  me  •tmne  de  cenlIraiiGi; 


-«411  tM6kl|i*469-M.  m 

B*  De  faire  dreater  par  liagéniMir  do  8edlt- 

Irici  des  mines,  un  an  aprèâ  la  date  de  la  pef» 
mi'^sioo,  un  procès-verbal  ri-^nstalanl  la  tiricte 
exécution  des  conduions  pi-iicétienies- 

Celeele,  fait  en  triple  expêdilfon,  tera  dépoté 
aux  :irc!iive.^  de  la  province  de  I.ii'ge,  de  la  COn^ 
œuue  de  Scraing  et  de  Tincénieur  précité  ; 

6<>  De  te  confei mer  aux  lois  et  rCglcnicols 
existants  ou  à  inicrveoirsor  la  matière. 

Art,  3  En  t  n<î  l'ir  f  xtViition  des  conditions  qui 
précèdfiut,  la  présente  autorisation  pourra  être 
révoquée. 

Noire  ministre  lies  travaux  pub)jc8(ll.  de  Ba- 
v«y)  est  cbarfd  de  reiécutien  du  prêtent  arréll. 


689.  -S5  àonx  1816. --^n^fd  P^ataecùT- 

dont  extension  de  concession  de  mines  de 
Quille  de  /'Ëa^kéraoce,  à  Uçrttal,  (Moniteur 
du  18  septembre  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu,  sous  la  date  du  16  novem- 
bre 18t7,  la  demande  de  la  société  charbonnière 
de  VEtpérm9i  à  BerataL,  tendant  A  obtenir,  A 
tilrf  il'fxtension,  le  oouce'sinn  ,lrs  mines  île 
houille  gisantes  tout  let  cotnmuoet  de  Uorstai  et 
Vlvegnfa,iinavlnee  de  Liéce  dene  une  étttdae 
mperlciclie  de  1 M  hectares  85  ares  1 7  cenlîMeei 

Vu,  en  triple  expédition,  |«  pimi  4t  turfeoe 
dûoaeot  vérifié  et  certiAé; 

Vu  lea  journaux  et  let  eertlftcitt  Joilifltnt  de 
I  '  1  rn  m  p  I  j  t- 1  neot  det  forma  Utét  de  pafcUeetlent 
et  d'affiche* } 

Vu  las  opposition  formées  : 

1*  Le  19  mare  1688,  par  lét  expMMun  4n 
charboona«e  d*JMM»  <lMMndewte«oaq«ir- 
Kocei 

S*  U 19  Mobre  t6S8,  iiar  le  général  iirixtae, 
moilvée  sur  riosuffisaoce  de  riodeumité  eOèrtf 

3111  propriétaires  de  la  surf;i<-c; 

Vu  tes  râpoose»  de  ia  société  de  VMspéeance  ; 

Vu  In  eonfcntion  intorvenuo,  le  11  aoai  1838, 
entre  let  sociétés  île  rjE^idraiico  et  à*Mo^t. 
pour  le  règlement  de  leurs  limilet; 

Vu,  suus  les  dates  des  tep^^bre  1838  et 
M  avril  1646,  let  rapporta  de  rinféeleur  du 
5'  district  et  de  Pingénit  ur  cn  chef  de  lo  troi- 
sième division  des  minci  ; 

Vu  ravit  de  la  députation  permanente  du  con- 
seil provincial  de  LUgUt  en  date  du  80  avril 

1846; 

Vu  ravis  du  conieii  det  mines,  en  date  du 
17  juillet  1840; 

Vu  le  caliier  di  i  charges  dûment  souscrit; 

Vu  l  arré(»  r  >yi|  du  3  février  18S6,  iOtlttUaOt 
ia  coocessiun  de  i'' Espétance  f 

Vu  lei  Mil  du  U  avril  1810  et  do  S  mai  1867  ; 


biyiiizoa  by  Google 


CouidénDt  que  le*  tonatAMét  preeerHet  ont 
étfobMfféet; 

Cooiidérant  que  la  convmtîon  relative  aux 
Itniiet,  du  11  août  1838,  a  mis  ùa  à  l'apposition 
deliaodéUff^Mox; 

Conitdéraot  qu^il  est  saïUfail  à  la  réclamai  ion 
(tu  général  Brixhe,  par  Tarlkle  16  du  rihier  des 
charges  accepte  par  la  io«iélé  de  VEspérance  ,■ 

Gemidiniflt  que  la  préacote  eitemleo  «Nurera 
au  charbonnage  de  rj^^p^rance  un  <l.  vc'o[  l  i- 
ment nécessaire  à  les  travaux  et  que  les  limites 
en  ont  été  fixées  eu  égitd  à  la  direction  des 
cottchce; 

Considérant  que  le  taux  «les  retlcvanccs,  m 
faveur  des  propriétaires  de  la  surface,  tel  qu'il 
est  proposé  par  le  conseil  des  mines,  parait  pro> 
liorUonné  àus  reaaourcei  et  i  la  nainre  dei  pra- 

duils  de  cette  partie  du  bassin  hoinller; 

Vu  le  rapport  de  neire  minisire  des  travaux 
publics  i 

lit  eomatl  das  niiiaa  a  propoi«, 
Haut  arpui  approuréal  artHoat  : 

Art-  I'"''.  11  cl  fait  aux  conce-snionnaîrcs  delà 
mine  de  VUspérance,  à  Uerslal,  à  titre  d*ea;- 
têiuion,  cMCMaioH  dat  minet  de  houille  «teau- 
tes  sous  la  oauunune  de  Berstal,  province  de 
Uége,  dans  une  élendije  superficielle  dp  cin- 
quante hectares  environ,  limitée,  conformcuieni 
au  plan  annexé  au  prêtant  airéld,  ainti  qu'il 
nilt  s 

Au  noitf)  par  un  ligne  droite  ^  L  x,  tirée  du 
magasin  du  champ  d'épreuve  sur  l'axe  du  mou- 
lin «fMdrImw,  al  »>arr«Cant  à  la  rifa  gauaba 
dala  Meuse; 

Au  tud-est,  CQ  remontant  la  rive  gauche  <ie 
la  Meuse  jusqu'à  la  rencontre  d'un  fréoe  place  à 
Paxirdmitd  du  clMmln  dit  CAaravole»  polnl  A7 
da  la  coneaition  actuelle  ; 

An  sud-ouetl,  par  la  partie  <le  la  lifrnc  droite 
formaot  la  limite  est  de  la  conceuiou  actuelle, 
comprise  entre  la  point  Ai  et  la  magatln  du 
cham|)  d'épreure  (|K»inl  de  dé|>arl  g). 

Art.  î.  La  présente  cxleosiou  de  concession  est 
accordée  sous  les  charges,  clauses  et  coodilioas 
aulfinlaa: 

aumax  aaïuaa, 

AK.  fw.  ^.  Let  eoncetsionnaires  entrepreu' 
droot,  tant  dai^*'  'ji  panie  eompri'c  dan?  la  con- 
cetclon  primitive  que  daos  celle  qui  [ait  Tobjet 
de  la  pffdtanie  extcnilon,  tout  let  traTaux  que 

radmioistraiion  leur  prescrira  pour  compléter 

préparer,  au  befoin,  l'ci [i!oit3tif>n  et  !e  dé- 
taergcmcQt  des  couches,  jusqu'à  la  protondeur 


de  frala  cant  alnq^ula  mètraa  au-dattaut  du 
niveau  moyen  da  la  Neuta,  à  Berstal. 

B.  Ils  se  conformeront  aux  presrrtptioni  qui 
leur  sont  imposces  par  le  cahier  des  charges  an- 
nexé 1  leur  acte  da  eoncastlan  du  9  Mvrler  18ft8, 
et  à  celles  qui  suivent,  rendn^  communea  à  la 

concession  primitive,  sauF  en  ce  qui  concerna 
les  redevauces  en  faveur  des  propriétaires  de  la 

CHAntax  n. 

Art.  S.  LeaenaMMtlannairatditpoeefanialeon- 

dulronl  leurs  travaux,  de  manif^rc  J  pourvoir  aux 
besoins  des  consommateurs;  à  ne  pas  compro- 
mettre la  silreté  publique,  la  couservation  de 
la  mina  ni  i^xiaiaaae  det  anvriart;  à  ne  pat  nuira 
aux  habitations  ou  aux  eaux  utiles  de  la  surface. 
Ils  se  conformeront,  à  cet  effet,  aux  Instructions 
qui  leur  seront  données  par  l'administration  ^ 
par  let  ingénieurt  det  minet. 

Art  Toutes  tes  fnrs  que  les  concessionnaires 
voudront  établir  à  la  suiierficie  un  poits,  ou  tout 
antre  ouvrage  d'art,  paaiager  ou  permanent,  lit 
an  donneront  préalablement  avit  i  l*adaiinitlm> 
tion  provinciale,  en  accompagnant  cet  ?vprtii«<<- 
ment  des  pièces  nécessaires  pour  faire  appré- 
cier l*nlililédu  travail  projeté  ;  ils  indiqneronlen 
même  temps  les  dispositions  générales  qu'ils  se 
proposent  da  prendre  poar  l'exécution  de  cet 
ouvrage. 

Art*  4.  A  ebaque  tiége  d*explofiation,  il  tara 

établi,  pour  l'usage  des  ouvriers,  et  dans  un 
puits  particulier,  si  radmiatsiratioo  le  juge  né- 
cessaire, un  système  d'échelles  inclinées  sûr  et 
facile,  t^éteodant  de  la  turfaea Jatqu*au  ffand  det 
travaux. 

Art.  5.  Les  concessionnaires  conaerveront,  au- 
tour de  chaque  bure,  des  massifs  de  trelnode  dli 
mètres  de  rayon,  01  tous  le  niveau  de  la  galario 
d'écoulement,  le  long  et  5  l'inti^rteur  des  limites 
de  la  concession,  des  massifs  ou  espuntet  de  dix 
mMres  d'épaisseur. 

En  cat  de  conlravanlion.  Ht  s'engagent  à  payer 
à  rélat,  pour  chaque  raètre  cube  ^ntixiriit  >^  ces 
massif  ou  au  delà  des  limites  de  la  concession, 
nno  tomme  de  deux  centt  fraact,  mnt  prêfndleo 
des  droits  éventuels  des  tiers. 

Les  massifs  à  respecter  atitottr  des  bures  ne 
pourront  être  réduits  ou  enlevés  entièrement 
qao  lort  de  ^abandon  déflnilif  dat  iraTaox,  ot 
ensuite  d'une  autorisation  ddHvrte  par  Tadmi- 
nittration  provinciale. 

CHAPiTne  m. 
Bornage  et  produciion  des  plans. 

Art.  6.  Dans  le  délai  de  dix  mois,  à  dater  de 
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l'acte  de  concewton.  il  sera  pîanlé  (len  homes  sur 
loiM  Ie<  points  «ervant  de  iiioiles,  ou  cette  mesure 
Mra  iNfée  D<ee>nlf .  L^opértUoii  aura  lieu  aux 
fraii  dei  conces«ioiinaires,  à  la  diligence  de  la 
dépulation  proviociale,  et  en  pré>eoc«de  Tingé- 
oieur  des  mioei  du  district,  ou  de  ion  délégué, 
4|iil  en  ênêtÊn  proaèt-f  erlitl.  Bcpédiiions  de  ce 
jifOCès-verbil  seront  riépn^ée"!  aux  archives  de 
la  province  et  à  celiei  «le*  communes  sous  les- 
qnalles  B*éiaiid  la  coiMMalon. 

Les  cooeMsioooalrat  miom  («nus  de  faire  pla» 
cer  de  semblables  bornes,  avec  des  inscriptions 
sf»éciales,  sur  ka  puita  abandonnés,  pour  con- 
aarver  la  souvanir  dat  prineipalM  drconaiaoeaa 
de  Fexploiiatlon. 

Art.  7.  Au  plus  tard,  dans  le  délai  de  deux  ans| 
à  dater  de  l'acte  de  concesaion,  les  concession- 
nalraa  adreisarool,  en  daubta  aspédilloa ,  i  la 
députation  provinciale  : 

1o  Un  plan  (parcellaire  général  de  la  surface 
de  la  coucesiion,  iniliquant  la  (lositioo  de»  puiu, 
des  bâtiuMatt  et  autres  conatnwtlana  apparia» 
nant  à  rexploiialion.  A  ce  plan  seront  annexées 
deux  projections  verticales,  sur  des  plans  pa> 
ralléles  à  la  direction  el  1  rinellnaltoii  géoénd* 
deacoocbas,  etindkioant  la  position  et  la  pNH 
fondeur  <1f"(  pnita,  l'allure  des  g1(e«  dans  les  par- 
ties reconnue»,  el  la  hauteur  relative  des  prin- 
cipaux pointa  da  la  rarfica; 

S*  Pour  chaqoa  MUcha* UO  pian  boriMnial,a( 
le  nombre  de  coupe»  et  de  projernons  v^riira- 
les,  nécessaire  pour  la  représeotauoo  âdéle  des 
travaux. 

Tous  ces  plans,  coupes  et  projections  seront 
dressés  à  l'éi-holli»  d*uo  millimètre  pour  mèire, 
el  divisés  en  carreaux  d'un  centimètre  de  côié;ia 
aarraapondanca,  «oira  laa  dlINrenlt  plaoa,  aara 
ind  iquéa  âu  Bajau  da  lalirai  atda  nmiiéroa  cooh 
muos. 

Art.  8.  Chaque  année,  après  la  production  des 
plèoaa  UMBllonoéca  à  Particla  précédent,  les  con* 

ccâsionnnîicî  rr-frcUronl  à  l'ingénieur,  dan'!  le 
courant  de  janvier  el  de  Juillet,  les  pians, 
can|ies  et  projecliom  des  travaux  exécuté*  dans 
chaque  couche,  pendant  le  cours  dn  semestre  pré* 
cèdent  i  ces  détails  seront  reportée  enituue  sur 
les  pians  généraux  des  travaux  exécutes  dao»  les 
méoiM  CMMba»,  d*aprèi  Ici  iMtniclUns  qui  «a< 
root  données  par  l'ingénieur. 

Cet  l'Ians  seront,  couxnf  les  précédents,  dres- 
sés au  uiilltèoie,  el  divises  eu  carreaux  marqués 
das  piénes  lettres  al  oanéna. 

A  cet  envoi  sera  jointe  une  copie  de  la  partie 
correspondante  du  registre  d^avancemeni  des 
travaux,  tenu  au  siége  de  l'exploitation,  confai^ 
mènent  à  l*art.  6  dn  décret  Impérial  du  3  Jan- 
vier 1813. 

S**  sca".  Toaa  xe  i.  —  tNaiT*  1816. 


Art.  9.  En  cas  de  refus,  de  négligence  ou 
d'ioexaciiludede  la  part  des  concessionnaires,  en 
ce  qui  coocarna  raxéeulioa  des  danx  artlclai 
précédenis,  Ils  supporteront  tous  'rj  frais  de» 
0|iératiODa  qu'ordonnera  la  dépulation  pt-rma- 
nente  d«  «OBseil  provincial,  poor  Mra,  d'office,  . 
lawr  les  plans  oti  recueillir  les  rensalfoaai«Bls 
requis,  soit  par  les  ingénieurs  de»  mnifs,  soit 
par  toutes  autres  personOes  déléguées  à  cet  effet. 

* 

CMtiTKI  IV. 

OMg€ilotu  gémèraÊÊÊ* 

Art.  10.  f.«t  concessloBiMlras  contribueront,  en 
raison  de  l'étendue  de  leur  concession,  à  la  dé- 
pense (pi'cxigera  la  confisctloo  da  la  caria  féod- 
rale  des  miues. 

Art.  11.  AmsIUk  que  l*exptoiiallon  sera  an 
activité,  les  concessionnaires  roellronl  gratuite- 
ment à  la  disposition  du  gouverneracol  una 
série  complète  des  produità  de  leur  mine. 

Art.  It.  Ils  acrotti  tstius  da  prendra  parti  la 
caisse  de  prt^voyance  établia  i  LIéf a  avac  l'Ott^  « 
torisation  du  gouvernement. 

Art.  13.  Ils  seront  tenus  d'exploiter  par  eux- 
orfnes,  ctooD  par  fermier  oo  i  forfait. 

Art.  14.  A  (oi)ie^  les  époques  où  la  mine  sera 
possédée  par  une  société,  celte  société  sera  tenoa 
de  ddaifoer,  par  una  déélafttUMi  lalCa  an  secri- 
tarlat  do  gouvernement  provincial,  celui  de  ses 
mfmhref  nn  le  délégué  auquel  elle  aura  donné 
les  pouvoirs  nécessaires  peur  correspondre,  eo 
aoo  nom,  avec  Paotorlié  adottoistralive,  et,  en 
général,  pour  la  représenter  devant  Tadnn-  ' 
nistration,  tant  en  d^mantlant  qu'en  défcn  fant.  , 
Ce  fondé  de  pouvoirs  devra  être  domicilié  el  ré- 
sider an  idgiqua. 

Les  membres  de  ta  société  seront,  au  surplus, 
solidairement  responsables  de  toutes  el  de  cha* 
cune  des  conditions  de  leur  concession,  pour 
l*axéc«tioii  daaqndias  Ils  saroot  lanns  de  fisira 

unr  élection  commtinf  dt;  dotnictl'*,  où  lotMfi  (ps 
l>oursuites  pourront  être  exercées  comme  à  do- 
micile léel  et  i  personne.  , 

Art.  IS.  Faoïe,  par  laa  eottcatslonaalraf ,  «to 
maintenir  leur  exploitation  en  activr-''  on  tl'ob- 
lenipérer  aux  conditions  qui  précètleni,  ou  qui 
dériveat  de  la  coaoessiod,  la  révocalloB  do  cet 
acte  pourra  être  prononcée,  sans  préjudice  de 
toutes  auires  mesures  aolociséas  par  les  lois  on 
par  les  r^lemenls. 

oiafiTU  V. 

Art.  16.  Le  taux  des  redevances  dues  aux  pro- 
priétaires de  la  snrface  est  déiermiiié,  pour  les 
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terrafot  «mprii  drat  Prateaston,  aimi  qv'iî 

suit  :  reilevanc  fixf.  vin  *  i"in<|  cfntimes  par 
hectare;  redevance  (troiiiirtioopelle,  uo  iiourcenl 
du  produit  nci  de  rexploitatiOD. 

Hoire  ministfe  des  travaux  publics  (  M.  de 
B.iv.iy  )  est  chargé  liR  l\  xéc(ilioi>  du  préWOl 
arrêté,  qui  Mra  io«dré  au  Moniteur. 


080.  —  95  AOiiT  —  Jrrêtâ  royal  accor- 

dant  extension  de  concettion  de  mines  de 
kcuiUe  de  Qu«tr6-Jetn,  (lÉonit.  du  19  tap- 
tombn  1846.) 

Léopoi.i ,  etc.  Vu,  MO*  la  date  du  W  décambra 
1M1,  la  requête daaconce«stonnaire»  de  la  mine 
i\e  Quatre- Jean,  province  de  l.i<?ge,  »oUicilaal 
une  extension  de  cooeetsiou,  dans  les  communes 
d*éTCffii<e  et  de  Tignée,  mus  ona  «uparflcia  de 
SlShaeiares  31  ares  90  centiares  ; 

Vil.  PTi  triple  expédition,  le  plan  de  surface 
dùmeni  vérifié  et  certifié  ; 

Vttlee  pièeet  Jutlltantda  l^accoinplissement 
des  formalités  prescrites  par  les  loit  du  M  avril 
1810  cl  <lu  2  mai  1837  ; 
Vu  les  oppositions  fomlei  : 
1*  Par  les  tleora  Fraock,  Henvaux  et  consorts, 
dam  TinK'rél  de  Ii  rnTi«f rvalion  du  cours  d*cau 
d'Evegnée,  servant  de  moteur  à  leurs  usines  j 

So  Par  les  propHétaireidela  mine  de  JFtfnmm- 
^'FbekeroHe,  denandeurt  an  concurrence  ; 

Vu  la  demande  en  extension  présent*''^  par  le 
concessionnaire  de  la  mine  de  Melin,  et  la  trans- 
action tatarvennaantn  ce  damier  et  laa  concea* 
aMmnairet  de  la  mine  de  Quatre 'JiMn,  le 
91  avril  1845; 

Vu,  ies  rapports  de»  logénieurs  des  rainea  en 
date  des  M  mai  et  34  juillet  1845,  et  la  plan 
d*H8»rmhlage  y  annexé; 

Vu  l'avis  delà  dt'putaiion  permanente  du  con- 
seil provincial  de  Liège ,  en  data  dtt  •  août 
aaivaot; 

Vu  ravis  du  cMliall  dee  minet,  an  daiedn 

16  janvier  1846; 
Vu  le  cahier  des  charges  Muacrit  par  las  de- 


Vu,  avec  Us  cahiers  de  chni  j^f-v  les  arrêté» 
royaux  de  concession  et  d'exieu*«on  de  cooces- 
»ton  de  la  mine  de  Quatrê-Jemi,  en  date  daa 
18  octobre  18ST  et  ISJanvi.  i  18S8; 

Vu  les  arrêtés  royaux  des  8  février  ei  14  mars 
1846,  accordant  une  extension  de  concession  aux 
exploitaott  det  mines  de  Melln  et  BentMH^ 
Pixherotte  ; 

Vu  les  lois  du  2!  avril        et  du  2  mai  1837  ; 
Considérant  que  les  formalités  prescrites  ont 
été  remplies  ; 


Comidévantqneropposition  des  sieurs  Franck, 
Henvaux  et  consorts  n^estpat  admissil>le,  tra- 
vaux d'exploitation  des  deoiandeurs  ne  pouvant 
pas  nuira  an  ooors  d*aaH  d^Evagnêa; 

ConaMérant  que  les  arrêtés  royaux  des  8  fé- 
vrier et  14  mars  1846,  ont  tialué  sur  lesprélan- 
(ioiu  des  demj|iideurs  en  concurrence  j 

Considérant  que  la  portion  de  terrain,  qna  la 

conseil  des  min*">  iirojuTO  de  concf^der  h  la  s(v 
ciélé  requérante,  suffit  au  développemeul  régu« 
lier  de  «on  exploitation  et  à  l'aménagement  4eo- 
Domlquedala  mina; 

Consiiléranî  q-ip  le  laux  des  redevances  à  éta- 
blir eu  faveur  des  propriéulres  de  la  surface  est 
proportionné  à  la  HdtaMO  dn  Mnmte  iMnVor; 

Vu  le  rapport  de  nolie  ministre  dai  lr»vm 

publics  ; 

Le  conseil  des  mines  ;i  pro[tosé. 

Nous  avons  apjirouvé  tx  arrêtons  : 

Art.  1«r.  il  est  fait  à  la  société  charbonnière 
de  0r«|y«Vaait,  H  titre  H'e^aenshn^  coHcaa* 

siov  des  mines  de  houille  gisantes  sous  les  com- 
munes d'ÉvegDoe  f  (  do  Tignéc,  dans  une  étendue 
superficielle  de  soixaute-iepi  hectares  quatre- 
vingt-dli-liaH  ares. 

Cet  le  élendiic.  en  y  comprenant  la  portion  de 
la  concession  de  Metin,  cédée  aux  propriétaires 
de  la  mine  de  Quatre-Jean  par  tramactioa  in- 
tervenue entre  eux  et  les  exploitants  de  MettH^ 
!e  21  ivtii  184^.  c^t  limitée,  conformément  an 
plan  annexe  ,mi  présent  arrêté,  ai.jSi  <|u*il  suit  î 
Au  nord,  en  itartant  de  l'angle  nord  dst  la 
coneessioo  de  Quatre-^eeat,  par  une  Utne  dnrité 
aboutissant  au  débouchti  dn  cheriiin  de  Saive  à 
Tignée  dans  celui  de  Tiguée  à  Ueuseuxj  p^  ce 
dernier  chemin,  jusqu'i  soi|  iotersectioil  tvaq 
celui  de  Tignéc  à  Hervé; 

A  Vett,  5  partir  de  ce  point,  par  une  ligne 
droite  s'arrêtant  à  rintersectioa  du  ihemia  du 
Fayt  de  Tignéa  à  Vicheroux.  avec  le  sentier  doe 
Prétret;  puis  par  une  deuxième  ligne  droite 
aboutissant  au  chemin  de  Reiinne  à  Cerexlie- 
Heuseux  en  face  de  la  Visé-Voje,  angle  «st  de 
la  concession  de  Çuetre^emn  f 

ku  sud  cl  à  Vouest,  par  le^  limites  daoaCtO 
concession  jusqu'au  point  de  départ. 

Art.  â.  La  présente  extension  de  concesilOO  eat« 
accordée  sons  les  charges,  ctan^  et  conditionv 
suivantes,  rendues  communes  à  la  conce^^ion 
primitive,  à  TexteosiOD  accordée  aotérieuremeut 
et  il  la  portion  acquise  des  concessionnaire*  do 
MolTit,  de  mémo  que  les'ch^rges,  clauses  et  con- 
ditions imposées  aux  concessionnaires,  {lar  les 
arrêtés  ro|aux  du  SIO  octobre  1837  et  du  16  jan- 
vier 1838,  aontrendttes  applicables  i  la  préMot* 
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Art.  1«.  Itoriqm  Im  conotutoniialrM 

drool  exploite  au-deatous  du  niveau  de  leur 
paierie  (J'écoulemeot,  ils  devrool  s'adresser  à  la 
dépuiaiioQ  {Hirmaoeote  du  conseil  pro? incial  de 
Uég*  «  ^ni  Imr  pnacrira  te»  eoDditf ont  de  l*ei- 
ptoîiaiiOD.  Toutefois,  il  sera  réservé  alors  tio 
massif  de  terrain  d*au  moins  cent  mètres  d'é- 
paisseur entre  le  niveau  des  eaux  et  les  travaux 
d*exploitelieo.  Cette  tlampe  de  cent  mètree  ne 
pourra  Cire  enlaruée  qu'en  dernier  lieu,  lorsque 
te  fond  de  la  mine  ser«  oea|tMleaienl  4|Nii«é. 

cuntM  II. 

Mesures  de  sûreté. 

Art.  3.  Les  concessionnaires  dispo<i«>ron(  et 
cemtairoBt  leurs  travaux  de  manière  à  pourvoir 
au  beioina  des  consommatenrt;  à  ne  pas  eoni> 
promettre  la  sôrpti^  jni!>iique,  la  conservation  de 
la  mine  ni  Pexisteoce  des  ouvriers  ;  i  ne  pas  nuire 
«nx  baUtalloiit  on  aux  eaux  utiles  de  la  surface. 
Us  se  confornieroot,  à  cet  eflFèt,  aux  initmeiions 
qui  leur  semit  données  par  l'adniaistralion  et 
par  les  tD^énieurs  des  mines. 

Art.  8.  Tantes  tes  fols  que  les  ooncesnooDaires 
voudront  établir  i  la  superflde  un  pnits  ou  tout 
autre  ouvrape  d'art,  passager  ou  permanent .  ils 
en  donueront  préalatiiemenl  avis  à  l'ailoiinislra- 
tten  provinciale,  en  accompagnant  cet  arertisse> 
ment  drs  pifcc*  nt'rr'^airc»  pour  faire  apprécier 
rmililé  du  travail  projeté  j  ils  indiqueront  en 
temps  les  dispositions  gtoéraies  qu'ils  «e 
de  prendra  pour  I*ex4cntten  de  cet 

nnvra^e. 

Art.  4.  A  chaque  siège  d'exploitation ,  il  sera 
Mabli,  pour  l'usage  des  onrriers,  et  dans  un 
piiltapirtteallcr,  si  l'administration  le  juge  né- 
cessaire, un  système  d'échelle»  inrlin^f! ,  sûr  et 
facile,  s'étendanl  de  la  surface  jusqu'au  lund  des 
Iravaox. 

Art.  j$.  Les  conaaisteooaires  «anscrveroat  : 
A.  Aiitntir  de  cbaqoo  bore  des  masslfli  de  huit 
mètres  de  rayon } 

M,  Ao-deMOM  de  la  galerie  d*ie«nkmcnt,  te 
long  «  à  rfnMrieur  <|e  lenr  eonMssten«  en  j 
comprenaol  les  extensions  successivement  ac- 
cordées, des  massifs  ou  espontes  de  dix  mètres 


Ils  conserveront  (^galcmenu  i  la  proftMHhvr, 
sur  tous  les  point»  et  dan'^  l'élemlue  qui  pourront 
dire  déterminés  par  l'ingénieur  du  district,  des 
mutiH  ayant  pour  ol^etia  oonserration  des  pro> 
prÎMi  do  te  idrikeB  m  des  pniu,  galeries^  etc.,  ' 


ou  la  oonslruelioa  nllérteur»  do  pnlts  dans  te 

mine. 

£n  cas  d'infraction  à  ces  dispositions,  les  con- 
eessioDoairet  parerani  A  l*iui,  sans  i^^udico 
^  s  (droits  éventuels  des  tien,  une  indemnité, 

savoir  : 

1o  De  deux  cents  francs  pour  chaque  mètre 
eobe  enlevé  à  Tsaponto  on  e»  deliors  dee  linlles 

de  la  Concession  ; 

S«  D'une  pareille  somme  pour  chaque  mètre 
cube  soustrait  aux  maasifii  à  conserver  dans  les 
endroits  Indiqués  par  l*lBféotettr  du  disiriel. 

!  eî  m.Ti'iff^  r(^<;prv<''^  riir  n"  2  ri-'-fessus  ne  pour- 
roQi  être  exploités  qu'en  dernier  lieu,  lors  de 
l'abandon  déflnillf  de  la  mine,  et  en  vertu  <l*au- 
torisaliaii  êceordéo  par  l*i|dndni«tnttioo. 

CHAPITRE  III. 

Bornage  et  production  des  plans. 

Art. 6.  Dans  le  délai  de  dix  mois,  à  dater  du 
présent  arrêté,  il  sera  planté  des  bornes  sur  tous 
tes  points  servant  de  limites,  ob  cette  OMSuro 
serajugt'c  néces:«,iire.  î. 'opération  aura  lieu  aux 
frais  des  concessionnaires,  à  la  diligence  de  la 
dépoiatten  provindate,  et  eo  présence  de  I*Id- 
f  énieur  des  mines  du  district,  ou  de  son  déléf  Oé, 
qui  eo  dressera  procès-verbal.  Expéditions  de  ce 
procès-verbal  seront  dé{»osées  aux  archives  de  la 
pravince  et  à  celles  des  communes  sous  leiqueites 
s'étend  la  concession. 

Les  concessionnaires  seront  tenus  rie  faire  i>I.t- 
cerde  semblables  bornes,  avec  des  inscriptions 
spéeteleSf  sqr  les  pnlts  abandonnés,  ponr  con<* 
server  le  souvenir  des  principales  ciroonstanoes 
de  l'exploiiaiion. 

Arc  f.  Au  plus  tard,  dans  le  délai  de  deux  an», 
à  dater  de  l'acte  do  eoncesston,  les  eoncesiton- 
naires  adresseront,  en  doubte  OipédUiOB,  à  la 
députation  provinciale  : 

1*  Un  plan  parcellaire  fénérai  de  la  surface 
<)o  la  concession,  indiquant  la  position  des  pults, 
«les  h;^!imfr>i«i  p(  ninres  constructions  apparte- 
nant à  rcxploiialioi).  A  ce  plan  seront  annexées  • 
deux  projections  verlficales,  sur  des  plans  pa- 
rallèles à  la  •lirection  et  à  riadioalson  générate 
des  couches,  et  indiquant  la  position  et  fa  pro- 
fondeur des  puits,  i'allore  des  gîtes  dans  les 
parties  reconnues,  et  la  bautenr  retetive  des  prin- 
cipaux points  (le  la  surface; 

2»  Pour  chaque  couche,  un  plan  horizontal  et 
te  nombre  de  coupes  et  de  projections  verticales, 
nécessaire  pour  la  représentation  lldile  des  tra- 

vaux. 

Tous  ces  plans,  coupes  et  projections  seront 
dressés  à  réehelled*utt  millimèire  pour  mètre, 
et  divisés  en  caneanx  dNin  oenCliDèira  do  oAlé; 
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1«  cormiioiMlaoee  «nlrelM  ^IMnou  pltm  tara 
intiiquéc  au  noycA  de  toUret  «I  de  aeaiérw 

communs. 

Ari.  8.  Cbaque  noC-Cf  après  la  production  d«t 
pièeea  oaQtfoiioéefl  à  t*article  précédent,  les  con- 
cetiionnaires  rcmcltnml  k  Pingénicur.  dnn«  le 
cnuranl  de*  mois  do  Janvier  et  de  jniliei,  les 
piaDir,  coupas  et  firojeellons  des  travam  Mdcttléa 
daot  clia(|ue  couche,  pendaot  \e.  cours  du  sc- 
mculre  précMcnl  ;  ces  détails  seront  reportés  en- 
suite sur  le»  plans  généraux  des  travaux  exécutés 
dans  les  mènes  eeuebes,  d*après  les  lostructioiu 

qui  seront  doiin^e.s  im  l'iniT'^ninir. 

Ces  plans  »eront,  comme  le*  précédent*,  dres> 
tés  au  millième,  et  dirisé*  ao  carrtaot  narqués 
dea  oiéaes  iatirea  «t  ounéros. 

A  cet  envoi  5pr,i  jointe  une  copie  de  la  partie 
correspondante  du  ri^gistre  d'avancement  des 
travaux,  tenu  an  siège  de  l^pioitatieo,  eooRar* 
mémt^nt  h  i*art/6  dn  décret  inpèrlal  dtt  5  Jan- 
vier 1813. 

Art.  9.  En  cas  de  refus,  de  négligence  ou 
d?ine«aeiliode  de  la  pan  des  eoneeseionnaiffei, 

en  ce  qui  concerne  Texécuiion  des  deux  ariii-les 
précédents,  ils  supporteront  toun  les  frais  de* 
Opérations  qu'ordonnera  la  députaiioo  perma- 
nente du  conseil  provincial,  ponr  Mre,d^fltee. 

laver  le*  plans  ou  recueilfir  lc3  rcnsnigncmi-nt^ 
requin,  soit  pnr  le*  iugéotcurs  rte»  mioe»,  soit  i>ar 
toutes  autres  personnes  déléguées  à  ceteifel» 

CIAPITBB  ir. 

Obttgationt  générales. 

Art.  10.  Les  coocesMonoaires  conlriboeronti 
an  raison  de  l'Aendue  de  leur  concession,  A  la 
dépense  qu'exigera  la  Confection  de  la  carte  fé- 
néraie  des  mines. 

Art.  11.  Aussitôt  que  Pexploliaiioii  «tni  en  ac- 
(Ivlié,  lee  cooeeesionnaim  metirpni  gratuite- 
ment, à  la  tli'^intsitinn  du  gouvernement,  une 
série  complète  de*  produits  de  leur  mioe. 

Art.  li.  Ils  seront  tenus  de  prendra  part  à  la 
caiise  de  prévoyance  établie  dans  la  province  de 
Liège  avec  Tauiorisaiion  du  gouvenam»  nt. 

Art.  13.  Ils  seront  tenus  d'exploiter  par  eux- 
méflMSt  et  non  par  fernler  on  à  llarfatt. 

Arl.  14.  A  toute»  \fA  époques  nti  n  minr  sera 
poîsédi^e  par  !^ociêié,  cette  soctité  sera  tenue 
de  designer,  p«r  une  déclaration  faite  an  secréta- 
riat du  gonvemeinaal  iNwrmeial,  celui  de  ses 
membres  ou  'f  i  Mi  p  auquel  elle  aura  donné 
les  pouvoir»  nécessaire»  pour  corre»|ioodre ,  ca 
son  nom,  avec  l*attlortté  adniinlsiraiive,et,  en 
fénéral,  pour  la  représenter  devant  radiniois- 
Iration ,  tant  en  demandant  qu'en  défendant.  Ce 
fondé  de  pouvoir»  devra  èlic  domicilié  cl  résider 
en  Belgique. 
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Les  membres  de  In  société  seront,  au  surplus, 

solidairement  respon^ahl'^»  d»^  toutes  et  de  cha- 
cune des  conditions  de  leur  concession,  pour 
reiéeoiion  deaqnellet  ils  seront  lenua  de  IWre 
iwf.  élection  commune  dp  domictf,  où  toutes  les 
poursuites  pourront  être  exercée*  comme  à  do> 
micile  réel  et  à  personne. 

Arl.lS.  Pente,  par  tes  oonceuionnairea,  de 
commencer  le^  ir^v.mx  <hT\n  le  délai  d'une  an- 
née, à  dater  de  i'acie  de  concession,  ou  dan*  le 
cas  de  cessatioa  des  tnvaux  ou  d^nexéeuiion  dea 
cnnditiona  qui  précèdent,  ou  qui  dérivent  de  la 
concession,'  la  révocation  de  cet  soif  pourra 
être  prononcée ,  sans  préjudice  de  louu-s  auires 
UMsnres  antorlaéea  parles  ieia  ov  par  les  rèipe- 
ments- 

Art.  16.  Le  taux  des  redevance»  à  |iayer 
aux  propriétaires  de  la  surface,  pour  les  terrains 
accordés  en  eztenslott  en  rcriu  dn  firéaent  atw 

réic.  p^t  fixf  niri'i  cju'il  suit  :  redevance  fixe, 
vingt  cinq  ceniiroes  par  hectare  ;  redevance  pro- 
portionnelle, un  pour  cent  du  béeéUce  net  de 
l^expioiiailon. 

Notre  ministre  des  travaux  publics  (M.  de  Ba- 
vayj  est  cliargé  de  Texécutioa  du  présent  arrêté, 
qui  sera  Inséré  an  MmUtêur* 


691.  —  25  AOUT  18,46.  -  Arrêté  nny al  portant 
4Kppr^taiwi  du  budget  de  In  ftP^lnee 
d* Anvers  pour  / VxeivKe  1847.  (Hnnll.  du 
It  décembre  1846.) 


898.  ~  18  Aovr  1848.  —  Jrfité  fi^at  poHmt 

approbation  du  budget  de  la  province  du 
Brahant  pour  t'exerckê  1847.  (Uooit.  du 
12  décembre  1846.) 


893. —  25  \ot:t1816.  -  Jrrt^!^  rnr ni  portant 
approbation  du  budget  de  ta  province  de 
la  FUutdre  oritntute  pemr  l'cMtvIe*  1847, 
(Menti,  du  14  ddcemlM  1848.) 

884.-19  AOVr  1848.  -  Arrêté  royatporumt 
approbdtlMÊ  du  budget  de  la  province  du 
JUmbourg  pour  l'exercice  1847.  (Mooil.  do 
17  décembre  1846.) 


695.  -  23  AODT  184G.  —  Arrêté  roxalpcrêont 
approbation  du  budget  de  la  province  de 
JSamur  pour  l'exercice  1847.  (  Nonit.  âm 
19  décembre  1848.) 
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696.  —  25  AOBT 1846.  —  Ârréli  rt^ral  portant 
approbation  du  budtjet  de  la  province  de 
Liège  pour  l'exercice  lb46.  (Mooii.  ilu 
16décfl«bre18l7.) 


9ÊH,  —  S5  AOOT  1846.  —  État  dretsé  par  le 
mliOttrg  éê  PhatrUtw  (  M.  le  conl*  de 

.  Thêiii),  en  exécution  de  l'art.  4  de  ta  toi 
éutt  Juillet  et  de  l'arrêté  royal  du  7  août 
1854,  et  indiquant  le  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  eelgêe^  fendatU  /«  eamalne  du 
tundl  17  au  tamedl%%a»ût\WI.  (MaDii.  liu 
86  août  1846.) 


■«■CRis 
aisoLAno»». 

PaOMRNT. 

SEIGLE. 

Quant. 

rrlx 

Quant. 

Prii 

▼end. 

moyen. 

vend. 

nioy 

en- 

Fr. 

c. 

Fr. 

v- 

Aoven, 

61 

aô 

66 

57 

18 

70 

Arlon , 

Bnige«j 

i6U 

«6 

00 

150 

32 

00 

748 

i3 

09 

904 

16 

62 

Bruxelles, 

1.313 

S4 

35 

66 

18 

10 

Gaod, 

607 

91 

94 

1U6 

18 

78 

Haiteit, 

150 

S5 

80 

1,08U 

18 

8o! 

Liège , 
Loiifaio, 

3,115 

91 

86 

1,375 

16 

78' 

1,1S5 

ai 

77 

167 

19 

76] 

MODS» 

8,0S5 

45 

475 

15 

80 

Namor» 

114 

23 

43 

195 

17 

Totaux.  .  .  . 
Prix  moyen  . 

10,518 

S3 

99 

5,8i4 

17 

64; 

688.  —  25  AooT  1848.  —  JrrêUe  rqymm  qui 

accordent  .* 

jiu  tieur  Gérard  (Dieudonné),  aspirant 
de»  mine»,  domicilié  à  Hujr^  rue  Neuve ^ 
M*  10,  tmbnvetiPInvênthm  4e  çutnae  oii- 
nées,  pour  une  nouvelle  pompe  à  double 
effet,  particulièrement  destinée  à  l'épuise- 
ment des  eaux  de*  mines,  au  moyen  de  la 
fSareeéeeàommest 

Ju  sieur  baron  de  Hugel  {Chartes],  do* 
micilié  à  Bruxelles tptaceduGrand'Sablon* 
ii*SO.  tfAez  te  eleur  Slaelêt^  avocat^  son 
mandataire.,  un  brevet  d'importatten  de 
dix  années  pour  un  appareil  propre  à 
chauffer  ou  à  refroidir  l'air  destiné  à  dif- 
fèrent»  utagee ,  breveté  d'invention  en 
France  pour  quinze  ans,  la  11  OVHl  1848, 
en  faveur  de  l'impétrant  ; 

Au  sifur  Mhworih  [Jamesu  domicilié  à 
iruxeltee,  place  du  Grand- Sablon,  n«  20, 
chez  le  sieur  Siocfet,  avocat,  son  manda- 
taire, un  brevet  d'importation  de  treize 
années,  pour  des  perfectionnements  aux 
maebinee  propree  à  priparer  et  à  filer  te 
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eoton  et  autres  matières  fiiamenteueet^ 

brevetés  en  Angleterre  pour  t/untorze  ans, 

leiQ  aécembre  1845,  en  faveur  de  t'iittpé- 

trant  et  du  sieur  Crossley 

Le  titulaire  ett  tenu  «TautoHier  tout  le*  Indot-  * 
triel-i  dti  pays  (pii  le  lui  di  manrlpronl  h  employer, 
pour  leur  propi  e  compte,  les  |ierfectioonements 
dont  il  raglt.  II  aura  droit  de  ce  chef  A  une  io- 
demnifé  A  régler  i  l'amiable  ou  à  Oxer  par  arbi- 
tra gf. 

.rfu  sieur  Campin  {P.  domicilié  à 
Mruxeffee*  Montagne  de  la  Court  nf  74, 
chez  le  sieur  Piddington,  son  mandataire^ 
un  brevet  d'importation  de  neuf  années, 
pour  dee  perfectionnements  aux  cornets  à 
piston^  brevetée  en  France,  pour  dix  ans, 
te  AO  décembre  1845,  en  faveur  du  sieur 
Macfrolane  {G,).  (  Mooit.  du  S  septembre 
1846). 

Ce  brevet  est  accordé  à  |^  même  condition  que 
le  précédent,  celui  du  «iear  Asbnerth. 


889.  —  95  *oot1848.  —  ArrM  reoral  portant 
augmentation  du  nombre  des  huissiere 
près  la  cour  d'appel  do  iJ^,  (lloait.  du 
^8  auûl  1846.) 

Léopold,  eic.  Vu  la  délibération  de  la  cour 
d'apiiei  de  Liège,  en  date  du  6  août  1846  ; 

Re?u  noire  «rréld  do  80  décembre  1839,  qui 
Rte  A  18  le  nombre  det  bulaiiers  pcAi  ladite 

cour; 

Coutidérant  que  ce  nombre  n'est  plus  en  rap« 
port  a«ee  les  beaoioi  du  icrvice; 
Vu  Part.  60  de  la  loi  du  4  aoAt  1859  ; 
Sur  la  propoaitiOQ  de  notre  miaiatre  de  la 

justice, 

Nousavona  arrAtéet  «rrélona  t 
Le  nombre  des  hnittiera  près  la  cour  d*appel 

de  Liège  est  porté  à  onze. 

Notre  ministre  de  la  justice  (M.  le  baron 
J.  d*Aneihaa}  est  chargé  de  rexécutioo  du  pré» 
•enl  arrêté. 


700.  ~  26  AOUT  1846.  —  Arrêté  royal  relatif 
au  èuriMir  das4louana*  de  Imtvain.  (Monit. 
du  99  août  1848.) 

Léopoid,  etc.  Vu  la  loi  du  36  août  1833  {Jour- 
nmt  ^ficlêlt  no  58),  4|ul  conftre  au  rôi  le  pouvoir 
de  crcer  les  hurciux  de  duuânet  el  d*en  déter- 
miner les  oiinbutions } 

Sur  la  propositioii  de  notre  mioiaire  dea  i* 
naneea. 
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iU  BÈOIIB  DB  IJOPOLD  1«. 

ffout  aroot  arréK  «t  anélMii  : 

Aru  La  bonao  df»  douanes  à  LmivaiQ  «tt 
adoiia eaniiM  liao  da décbargemeni,  de  vi  r  i&ca- 
tion  et  de  payement,  conformément  à  l'an.  42 
de  la  loi  générale  précitée ,  en  relation  avec  le 
bmau  da  Lllh»  pour  la«  marefaandlaat  de  dottanas 
importée»  par  le»  canaux  ou  rivière»,  excepté  les 
fiU  et  les  tistut  de  toute  matière,  les  draps 
et  casimlrtf  te*  tapis,  la  bonneterie,  les  ob- 
jet* de  modest  Ut  paaememUrle,  U$  otjets 
d'or  et  dPargmU^  lee  tuUêe  et  Isa  tebaee  fa- 
briqués. 

Art.  S.  Le  plombage  dea  navires  et  leur  convoi 
daLfllo  iUwfiiotHffVBt  lia*  aui  fraie  du  eoM- 

Notre  ministre  de»  finances  (M.  J.  Malo»)  ait 
chargé  de  reaéaulion  du  présent  arrêté. 


701.  —  i7  Aoov  1846.  —  Jvrêté  royal  proro" 
§eamt  Uti4^du%*  septembre  1845  sur  le* 
denrée»  êUmmUalre*,  (Moaii.  du  80  aodt 

1846.) 

»  • 

Léopold,  etc.  Vu  la  dispotition  de  l^rt.  1«  da 
la  loi  «lu  10  juin  1846.  qui  autoriie  le  çouverne- 
OMiit  a  proroger,  en  tout  ou  en  partie,  jusqu'au 
fw  décambra  pmeliatD,  la  M  du  S4  sfepcanbra 
IMS,  coDearaaiit  las  dinréas  alfnantaires  ; 

Sur  la  propositiOD  de  nos  ministres  de  Tinté- 
rieur  et  des  finances,  et  de  l'avis  de  noire  conseit 
des  ministres, 

MoM  avoo»  arrêté  at  arrêtons  : 

Art.  f«r.  U  loi  du  t4  iaplambrel846,eoiicar> 
nant  les  denrées  alimentairat,  att  proroféa  jw- 
qu*au  1*'  décembre  1846. 

Art.  3.  No»  ministres  de  rintéricur  (M.  le  comie 
de  Tbeux)  et  dM  flMocas  (M.  I.  Haloo)  tout 
'  ehariêa,abaeiiii  en  oe  qnl  la  eonoemo,  da  l^aiéen- 
Uao  du  prêtent  arrêté. 


1H.'~i^»t»rwM\Bi6.—Élatdrêi*épartê 

ministre  de  l'intérieur  (M.  le  comte  de 
Thenx),  en  exécution  de  l'art.  4  de  la  loi 
du  Si  Julttet  et  de  f  arrêté  restât  du  1  Mât 
1834,  et  indiquant  te  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
lundi  %i  au  samedi  S9  août  1846.  (Monitear 
dnltaptaBbntSie.) 


AU  t846,  N«  701-7M. 


1  VABCVis 

nom*.  1 

auaû. 

Quant. 

Prix 

Toad. 

moyen. 

Tend. 

moyen. 

Fr. 

0. 

Fr. 

c. 

Anvers, 

70 

33 

75 

70 

18 

75 

Arlon  , 

S4f 

26 

50 

161 

23 

00 

Bruges, 

481 

24 

20 

110 

17 

n4 

Bruxelles, 

1,686 

94 

14 

66 

18 

79 

Gand , 

920 

91 

94 

917)18 

78 

Hasselt, 

100 

26 

40 

1,020 

19 

95 

Liège, 

S,SOO 

99 

05 

750 

16 

78 

iLouvain, 

9,986 

94 

99 

190 

20 

HMons , 

4,000 

99 

61 

700 

15 

|Namur, 

110 

23 

02 

102 

17 

ItàUlMX.  .  .  . 
IPrix  moyen. . 

13,094 

» 

SI 

3,386 

17 

708.  —  8  aartamaaK  1846.>~i/a/  dressé  par  te 
wMUtre  de  ^Intérieur  (M.  le  comte  da 
Than) ,  em  exécution  de  l'art.  4  de  la  loi 

du  31  Juillet  et  de  l'arrêté  roraf  du  7  août 
1834,  et  indiquant  le  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  eetgle  pendant  ta  sematme  da 
tundl  81  août  au  samedi  5  septea^ratHê, 

(Monit.  du  9  septembre  1846.) 


■Aaoaia 

SEICLB. 

RÉGCLATECRS. 

E."«T. 

Quant. 

Pr 

X 

Quant. 

Prix 

vend. 

inoy 

en. 

vend. 

moyen. 

V- 

e . 

Fr. 

c. 

Anvera, 

58 

89 

75 

IH 

8â 

Arlon, 

939 

26 

SO 

15.=. 

^3 

Ofl 

Bruges, 

603 

24 

11 

904 

17 

18 

Broxénés, 

i;325 

24 

61 

21 

17 

94 

Gand  , 

61C 

22 

65 

126 

18 

78 

Uasseit, 

7'J 

27 

20 

1,100 

19 

95 

Ll^, 

3,500 

22 

61 

1,273 

17 

34 

LottvaîD, 

2,700 

25 

09 

172 

20 

12 

Mons, 

4,500 

23 

50 

400 

17 

00 

Naanr,  • 

93 

94 

44 

100 

17 

61 

Totaux.  .  .  . 

13,704 

3,626 

Prix  moyen. . 

23 

75 

18 

53 

784.  -  8  tamau  18W.  -  jirrHê  rùjmi 

autorisant  la  commune  de  Mouttier,  pro- 
vince de  Hainaut,  à  percevoir  un  droit  de 
péage.  (Itfoait.  dnflO  septembre  1818.) 

Léopold,  eic.  Vu  la  délibération  du  conseil 
communal  de  Mouslier,  province  de  Uainaut,  en 
data  dn  7  décembre  1845,  soiHaltaat  l*anioite- 
lion  deparoavoir  un  droit  de  péaga  tar  laah^ 
mm  pavé  de  Moustiei-  à  Uacquegoies; 

Vu  le  plan  de  ce  chemin ,  qoi  présente  une 
Ion0nanrdo  1,888  M4trti  ; 
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Vu  les  certiflcatg  constatnnt  l'accompîisse- 
metit  des  formalités  prescrites  par  notre  arrêté 
dn  10  Jaillet  i8S9 ,  dam  Ict  eomnranes  4e  Ibin- 

vaul(,(te  HlIBtaiag,  d'Herquegnies,  d*Hacqiie- 
ffrties ,  (le  Frasnes-lez-Buissenal ,  'PFIli^çnies  lez- 
Frasueâ,  de  MoQtrœul-au-Bois,  de  Graodmelz  et 

«toBniMtaal  ; 
Vu  ie$  giA»  ramablas  dm  oonMlt*  eonani- 

oaiix  , 

Vu  les  avis ,  égalemeul  ftvorables ,  des  ageoU 
de  la  voirte  vldnale»  du  oQmmitiafn  d'arrvo- 
dissrn.pnt  et  de  la  dé|mUilkni  pemaiMBte  da 
conseil  |>rovtneial } 

Tm  rkrt.  1»,       da  ta  M  da  M  natt  1B86; 

Sw  la  propotillon  d«  aolia  MldiitM  da  HotA- 

nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

An.  le'.  Le  conseil  communal  de  Moustier  pst 
autorisé  à  percevoir,  peodaot  dix  auoée»  coosé- 
cMlm,  A  paritr  d\ine  époqae  ê  flxer  par  diapo* 
sition  ministérielle,  un  droit  de  péage  sur  la 
chemin  (•.ix'Ht*  Moii-(it;ri  Hacquogoies. 

La  pcrccpiioD  aura  lieu  d*après  le  tarif  et  les 
condition»  el-daMona,  tavoir  : 

lo  Pour  un  cabriolât  ou  chariot  attalé  d*ttn 
cheval,  cinq  centimes. 

Pour  une  voiture  suspendue  ou  unciiariot  avec 
deux  dwtaux  d*9ttalafe,  dix  centloua. 

Mam  Idam  avae irai*  cbatau  idem, ^iiioia 
centime*. 

Idem  idem  avec  quatre  cbevaux  idem ,  vingt 
eantimat. 

Idem  idem  avec  cinq  cbcvan  McBtTlnf  i^isq 
ceatimea. 

Pcw  cliaque  cheval  non  atlaW»  dnf  eanlimes, . 
Pour  chaque  nnlat,  attalé  on  non,  danx  ccn* 

times, 

So  Le  droit  sera  perçu  à  un  seul  bureau ,  qui 
sera  placé  à  IVndrait  indiqué  dant  la  délibéra- 
tion précitée  du  conseil  communal  de  Moustier  ; 

3»  Un  poteau  i^ur  lequel  le  tarif  ilii  droit  devra 
être  affiché ,  sera  constamment  placé  auprès  de 
ce  bvrcan  ; 

4«  Les  exemptions  seront  les  mêmes  qoe  celles 
en  vigueur  aux  barrière.^  rle!>  grandes  routes; 

5«  Le  produit  du  péage  sera  affecté,  jusqu'à 
ccncnrrcnoe  dea  beaolna,  i  l*cnlrctlen  de  la  chani. 

tée  existante,  et  l'excédant,  s'il  y  en  a,  à  ion  pro- 
longement, ou  au  pavage  d'autres  diemins  de  la 
commune) 

6a  Las  travaux  d'entretien  auront  Ueu  par  ad- 
judication publi«iiie  ; 

7«  La  iterceptioQ  du  droit  sera  adjugée  publi- 
quemeni,  chaque  année,  par  H»  wia*  de  l^ml- 
nistraticB  locale. 

Le  cahier  de*  chantes  «l  le  procét-veilial 


d'adjudication,  tant  dç  la  pcrcei^f-nn  du  droit 
que  des  travaux  à  exécuter,  seront  «uumis  à  i'ap- 
probatlOD  de  fa  députaiion  permanente; 

8«  Un  compte  exact  et  détaillé  dll  produit  de 
la  taxe  «-t  des  dépenses  sera  tenu  pir  l'admi- 
nistration communale  et  trausmis  anaucliement, 
avec  les  plèeea  à  Pappul,  ft  ladite  dépulation; 

9°  Si,  par  la  Miite,  une  route  était  établie  sur 
le  territoire  de  la  commune  de  Mnusiier^le  (téage 
{lerçu  au  profit  de  cette  commune  viendrait  k 
ce«aer)aant  indemnité,  aur  la  partie  de  la  chauà- 
aée  exIMania  qui  «eraii  iaemiiorée  A  la  nouvelle 
roule. 

Art.  9.  Neire  oiatctre  da  lln^ienr  (H.  le 
comte  de  Tbeui)  est  chargé  de  Vexéeutlon  du 
prêtent  arrét<^. 


706.     16  eirraaaaa  1846.  ~  jêrréié  mormi 

approtivanl  des  modifications  aux  statuts 
de  la  société  anonyme  des  manufaciures 
de  glaces yetc.{Hon\i.  du  il  «epiembre  ISiU.) 

Léupold,  etc.  Vu  l'expédition  ci-annexée  de 
l'acte  public  reçu  le  4  juillet  1846  par  M* 
P.  A.  J.  Coppyn,  notaire  résidant  A  Bruxelles, 
acte  portant  aux  staluta  de  la  société  anonyme 
dite  :  Manufnrfurrs  de  glaces  y  verres  à  vi- 
tres^ cristaux  et  gobeleleries  f  dea  modifica- 
tions pour  lesquelles  on  demande  notre  appro- 
bation ; 

Revu  notre  arrêté  du  2  juin  1836,  autorisant 
Pétabliaaemeot  et  approuvant  les  statuts  de  la 
société ,  ainsi  que  notre  a^^-rété  du  60  ilécenbre 
1840 ,  approuvant  les  raraiflcations  ap|ioriées  A 
cet  statuts} 

Vu  les  an.  99  et  suivants  du  codé  de  corn* 

rocrce  ; 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  des  alEii- 

re»  (iU'augëres , 

Mous  avon"î  arrêté  et  arréions  ; 

Art.  Le»  muditicatioos  app  ortées,  par  l'acte 
précité  do  A  Juillet  1616,  aux  staluit  de  la  sociélé 

anonyme,  dite  :  Manufactures  de  glaces, 
verres  à  vitres f  cristaux  et  gobeleteries  sont 
approuvées,  «uns  les  réserves  et  condiituus  ci- 
après  s 

Il  ;<cr]  ajouté,  A  l*ari.  19  des  statuts,  la  disp<K 
sitiuu  suivante  : 

■  |«s  cooMiiiisalres  de  la  société  ont,  en  tout 
lenps,  un  droit  de  contrôle  illimité  sur  les  affitf- 

res  et  opérations  do  ta  «ociété.  Ce  droit  «'exerce 
en  vertu  d'une  résolution  des  cummissatrea. 
L\in  eu  plusieurs  d*enire  eux  peuvent  être  délé- 
inêlA  Peffei  de  l'exercer.  Ils  ne  peuvent  donner 
aucun  ordre,  lis  font  à  l'asiembléc  générale  un 
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rapport  êmimH  anr  TeMrcice  de  léor  tarratl- 

lance.  * 

»  L«  8«iiv«ra«aMat  a  la  fiMnlié  da  nommer  m 
coromisiaire  spécial  pour  veiller  à  l*ciéeattoQ  et 

à  la  non-violalion  de$  slaïuU.  • 

Celle  diipositiou  fera  partie  iot^anlc  det 
atoiMU,  à  dater  du  Jour  de  «od  inwMlon  aa 

Moniteur  Belgr. 

Arl.  3.  La  préscole  approbation  e$t  accordée 
tana  préjudice  du  droit  ties  lien  ;  dous  uou«  ré- 
aarvouf  de  réfoquer  cette  approbatlmi  ainai  «lue 
les  autorisniion  h  approbation  accordc'es  par 
OM  arrêtés  précités,  en  cas  île  violation  ou  de 
naa-aiteoltMi  dm  rtatntt  modifiés  de  la  société. 

tCoiramiataredes  affaires  <traacèrei(M.  A.  De- 
cbampt)  est  ckarfé  de  IVxécaUoD  do  prémot 
arrêté. 


Par-denot  mattre  Pbilippe-AlexMdre-Jeao 
Coppyn,  notaire,  résidant  A  Bruiellea,  at  an  pré- 
sence des  témoins  ci-après  nommés  : 
Ont  comparu  ; 

M.  le  comte  laeqaes'André  Ceg hen,  ete. 

fil  M.  Jean  Van  den  Broeck,  adminis(ra(eur|é- 
rant  de  ladite  société,  dcmeitranl  k  Bruxellen. 

Stipulant  tous  deux  au  nom  de  la  société  sus- 
dite, en  vertu  de  la  déei^on  priée,  le  rIogtHieuf 
juin  mil  huit  cent  quarautc-Mx,  par  rassemblée 
générale  dp»  actionnaires  de  cette  société,  rf>nvo- 
4|ués  et  réuois  cooformémenl  aux  ftalttts,  aiosi 
qn^f  est  eonsiatd  par  le  proeèe-vertel  de  •éaoee 
de  ladite  3^!'  mhK'e,  dont  une  copie  conforme  dé- 
livrée par  Je  pré*ident  du  conseil  d'aiicnioisira- 
tloD,  assisté  de  radmioiitraieur  gérant,  demeure 
annexée  k  la  préeenie  minute*  aprèe  avoir  <id 
préalalilemeni  soumi?'"  i  Kt  formalité  de  l'enre- 
gistrement 1  d*aprés  relation  y  apposée  dans  les 
termes  eulvànts  :  «  Enregistré  à  Brttxellee,  la 
deux  Juillet  mil  huit  cent  quaraole<sii ,  volume 
aiwiuaote  el  im.  folia  f]<).irdnte<lrois  verso,  case 
neuf;  reçu  deux  hancs  vingt  et  oo  ceotimes, 
addilionneUc«n|)rii,  deux  rAlee  aaoa  renvoi.  Le 
receveur  intérimaire  (signé)  G.  Dubois.  » 

Lesquels  con)p.irants  ont  déclaré  (;np  ,  par  la 
décision  en  date  du  vingt-neut^  jum  dernier,  pré- 
eltde,  PanemMét  gMérale  des  aetlonaairei  de 
la  société  de  Manufactures  de  glaces,  verres 
à  v>(res,  cristaux  et  gotfeteteries  a  adopté 
cei  laines  modiftraiioos  aux  statut»  de  cette  so- 
«Mié,  rtatutt  qui  riittlteni  de  l<nete  eooatitutff 
pasïi'  devant  le  notaire  Coppyn  «on-sifjné ,  le 
vingt  avril  mil  huit  cent  ireote^tx ,  approuvé 
par  arrélé  royal  du  deux  Juin  tnivaot  «  et  de 
l'acte  roodifleaiif  |>a«té  devant  le  même  notaire, 
le  dix  décembre  mil  huii  cent  «inarattie»  ap- 


pwnvé  par  arrêté  royal  d«  trente  du  mêpo 

Que  lee  modUteatHWi  neuvcllet  adopiéee  dana 

ladite  séance  de  rassemblée  générale  du  vingt- 
neuf  juin  mil  huit  eeot  quarante>iix,  coQiîslent 
en  ce  qui  suit  : 

Le  paraffrapbe  trait  de  l^rtlcle  dix-wpt  dea* 
dits  statutt  tara  rampiMé  par  la  rédaction  ani- 
vante  : 

•  Lei  intérêts  etdividendea  teroot  payés  à  la 
caiue  de  la  toeiéléà  Bruxelles  et  dans  telles  an- 
tres ville;  S  Pélraoger  où  l'adminifiratlooluffara 
couvenabte  de  les  faire  payer.  • 

il  la  an  de  Mlde  dtx-neuf,  il  aera  «ijonié  nn 
nouveau  paragraphe  ainsi  conçu  : 

■  Le  nombre  des  administrateurs  et  des  com< 
missaires  pourra  être  poi  ié  à  six  lorsque  l'as- 
semblée générale  (les  actionnaires  le  Jogert  niite 
aux  intérêt»  de  la  scn  iAié  > 

A  la  fin  de  Parlicle  vingt-sept,  il  sera  ajouté 
le  paragraphe  suivant  : 

•  Ce  pvÀèvament  sam  porté  I  dlx-boit  pour 

cent  lorsqu'il  sera  fait  nppl:rn'.ion  dp  Is  disposi- 
tion de  l'article  dix-neuf,  qui  permet  déporter  le 
nombre  des  adminMratsnrt  et  des  commlmilim 
isix.» 

La  rédaction  de  l'artldo  trente-quatre  sent 

modifiée  comme  suit  : 
«  Les  eammisaairea  réunis  pour  vériSar  la 

bilan  l'approuvent  s'il  y  a  lieu  ;  cette  approba- 
tion, «ignée  par  la  majorité  de»  commi»»3ire« , 
cooslilue  la  décharge  de  l'administration,  meo- 
ttonnéei  l'article  selxa.« 

Fii[re  tes  paragraphes  deux  et  trois  de  l'article 
treolf-huit,  sera  intercalé  le  paraffrapbe  suivant: 

«  Dans  le  cas  ce(>ei]<taat  ou ,  a  ia  suite  d'une 
premièro  cdnvoeailon  do  l*a«saadilée  générale, 

le=.  3ctinnmires  présents  ne  r(*:inir.?ifnt  pa?  les 
deux  tiers  des  actions  émises ,  il  serait  tait  uoe 
nouvelle  eenvoeatioo  et  dans  cette  seconde  as- 
semblée, la  décision  sera  valablement  prise  i  la 
majorité  des  troii  quart»  Ar^  voii  .  ([nel  q-ie  soit 
le  nombre  d'actiotts  que  réuniront  les  actionnai- - 
res  présenta.  ■ 

Les  modifications  ci-dessus  transcrites  feront 
partie  intégrante  ile.s»lamn  réçisHsnt  la  société. 

£i  tes  comfiarants  étant  speciaiemeoi  délé- 
gués i  cet  effst  par  la  résolution  précHén  do  ras- 
semblée générale  des  actionnaires  de  c>  tir  so- 
ciété ,  ont  t-n  con«é<iueiice  requis  le  notaire 
soussigné  a  eu  drciser  le  préseul  acte  authen- 
tique. 

F.tit  et  passé  h  BraxeJles,  le  quatre  jnillel  rail 
huit  cent  quarante-six ,  en  présence  des  tieors 
MaximRlan-liiebel  Lenrquin,  épicier,  et  George 
Spitx ,  passementier,  tous  deux  domiciliés  a 
Bruxelles,  témoin»  à  ca  requis*  lesquoia  ont 
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ti^é  avec  iM  cofliparaots  et  nout  noUira,  après   contre  les  délioquaoUt  cooformémenl  au  décre( 


leelore  faite. 

(Sutvmt  iit  tignahnw.) 

Frir^'H'^''"'*  ^  BruxcMcs,  etc.  (Suit' Pextratt  dn 
registre  «(es  procét*verl)aux  des  assemblée»  gé- 
ilntdttaMCMlé.) 


prémeotiouné.  « 
D*a«tre  part,  farréié  rofal  du  S9  n$n  ItSe; 

Dinposilions  aux  ternip^  (kscjueltes  certaine» 
modiAcatioQS  et  additiuiu  oDt  été  apportées  au 
décret  précHé^ 

Vu  le  rapport  de  la  commiiitoQ  mixte,  lotti* 
tm^p  ;i  I  pnr  fli^ri'ion  niinislériefle,  à  l'elfel 
de  faire  dos  |»ro{>o»ittoos,  s'il  j  avait  lieu,  puur  la 
Mffâ  Pépr0uv0  éêê  omm  à  /te  dSnt/iiiér»  réf  Irioo  det  dispotilteiw  en  ▼igaevi'  et  leur  reoH 
âêtrê  mises  dans  le  etmmêrtê*  (Mvciit.  dH  ptacemant  par  un  Higlemeui  gc'néral,  compre- 
Si  aepiwiilire  Jft46.)  nant  lesamélioratmns  et  les  garanites  nouvelles 

dunt  rexpérience  aurait  démontré  l'opporiunilé 
UcpoM.  etc.  Vu  le  décret  impérial  du  14  dé-  néccaelté* 


706.  —  8  sEPTSMasE  1846.  —  Arrêté  rojrol  re- 


cembre  1810,  rç\M\f  h  Pépreuve  des  armes  à  feu 
destinées  à  être  latue»  dans  le  commerce  et  no- 
ttameot  lea  artidea  raNanta  t 

•  An.  8.  Les  fabricants,  marchanda  et  onvrlen 
caoonniers  ne  pourront  vendro  anruo  ranoo  sans 
qu'il  ail  été  éprouvé  et  marqué  du  poioçon  d*ac- 
«•plalkM,  A  pôlM  do  trola  cenu  fraoca  d*aiMado 
pour  la  preir  ^re  fois,  d'une  amende  double  en 
cas  de  récidive,  et  de  conflscatioo  deacanoM 
ainsi  mis  eo  vente. 

■  Art.  15.  Tout  canon  vaiido.ou  livré  aooa  ub 

calibre  différent  '1"  rrlni  tU-^-.gné  par  le  poinçon 
dont  il  porterait  t'empreinie,  sera  saisi,  et  celui 
qui  him.  Tendu  on  livré  aero  coadamaé  à  une 
«OModoquI  ne  pourra  éiro  ou-dnaout  do  dn* 
quaaie  franci  ni  excéder  cent  francs.  • 

Vu,  d*uoe  part,  le  règlement  provincial  du 
IS  aoAt  apfiroBVé  |iar  arrêté  royol  du 
n  novenbro  1818,  ol  mlaninonl  i»  arUdat 
suivants  : 

•  Art.  8.  L'exécution  des  dispositions  du  dé- 
cret aor  lot  épreiivoa  dat  atnea  A  fiau  oit  eonBée 
principalement  à  la  vlfilaQce de  la  police  locale; 
eo  coaséquence.  ('.mtorité  municipale  liendr,!  la 
mata  à  ce  que  1  eprouveur,  aiusi  que  les  commi»- 
aalna  et  ageaU  do  pollee«  viailoal,  A  doa  dpoqooa 
non  délermlDée!)  e(  Atsez  raiiprochr^es,  les  ma- 


Vu  Pavis  du  gouverneur  de  Ta  province,  en 
même  lempu  président  de  ladite  commission  j 

Sur  le  rapport  de  uoire  ministre  des  aAiiroa 
étraosèrca  et  notre  niniatto  do  la  guerre  en- 
tendu , 

Noua  avoua  arrêté  et  arrêtons  : 

niaroMTiam  aiaiaaua. 

Art.  l«r.  Touiea  loa  arnea  k  fcn  destinées  au 

commerce,  fahr;([ii''r'<  âin^  le  p^y"*  ou  importées 
de  Pélranger,  «ie  «luelque  calibre  et  dimensioo 
qu*o1lea  soieolf  aeront  éprouvêea  an  banc 
preuves  établi  à  cet  effet. 

Art.  3.  Il  est  attaclii*  au  banc  d\*pri  uvcs  tioo 
commission  adminisiraiive,  composée  de  la  ma- 
nière aufvaolo  t 

A.  Du  bourgmeitro  on  da Mm  délégué,!  titra 
de  président; 

De  six  sjndics  à  nommer  annuellement  par 
les  fabricanta.  d*ami«,  diaprée  le  modo  détar* 
mioê  à  l'art.  S  cl-a|irèt. 

TITRE  I. 


Art.  8.  Lea  arndica  sont  nommée  pour  un  ao« 
à  prendre  cours  au  l'r  janvier  de  chaque  année; 
ils  sont  néanmoins  tenus  de  continuer  leur* 


faaios  de>  marchaodu  d'armes  à  feu  et  les  ate- 
liers des  garQi«««urs,  faiseurs  de  bois,  équipeurs   fondions  juM|u*ji  leur  remplacement  officiel. 
.  at  fra  veurs  oA  ces  amo»  paaaent  auceeaiivooMnt     na  lont  réélIgiMoa.  ' 

pour  leur  achèvement,  afin  de  s'assurer  «i'  i  ne 
a'en  trouve  pas  qut  n'auraient  pas  reçu  la  marque 
d*accepia(lon.  Tooiet  cdies  qvi,  aouf  lea  armea 

de  traite,  ne  porteront  pas  la  marque  prescrite, 

«eroDl  COUfiii<|nt'es,  rt  l'otivner  on  l»-  Trarrh.iml 
sera  condamné  à  l'amende  lixée  (»ar  l'art.  8  du 


Ils  sont,  en  outre,  tenus  de  provoquer  leur 
rempbcemrnt,  dans  le  cas  on  il  a*f  aurait  pas 
été  pourvu  à  temps  opportun. 

Art.  4.  Au  rnoia  de  novembre  de  duque  an- 
11'^ e,  te  gouverneur  du  la  province  con toque  les 
principaux  fabricauts  d'armes,  par  lettres  adres- 


décret  prêdié;  on  caa  d'ineolvabf  Jilê  de  l*ouvrier,  séos  A  domicile,  A  ae  réunir  dans  un  local  qu'il 

indiquera,  iwur  procéder  A  l'élection  dea  six 
syndics;  r^ux  n  reçoivent oninite leur commia* 
sion  du  gouverneur. 

Art.  5  Lea  qrndlcaoalapêdalefflent  pour  m)a- 
sion  de  veiller  Aoe  que  lealntêrêia  du  commerce 
ne  soient  point  léiéii. 


l'amende  sera  recouvrée  sur  le 
priéiaire  des  ar  me^  iiai^ies. 

•  Art.  11.  La  police  locale  et  l'éprouvcur  coa- 
autoront  etaclement,  par  prooia-vorbaBa,  lootea 
les  contraveutious  qui  viendi-ont  i  leur  coooais- 
sance,  |M>ur  éire,  sur  le  vu  de  ces  actee,  procédé 
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Ils  ont  CD  lout  temps  accès  au  bauc  d*éprea- 
ves;  Us  eKeix«Dt  uo  contrôle  illimité  sur  tout  ce 
qoi  a  rapport  Uttt  «in  éprcufcs  <iu*à  la  eompla- 

bililé. 

Ils  soal  représentés  par  ao  employé,  nommé 
«I  réfoetbia  par  «m,  et  qui  a  la  titra  da  inr- 
veltlaDU 

TJTKE  n. 

DO  fEKSOatlEI,, 

Art.  6.  Le  penonnel  se  compose  : 
1*  D*nii  diraeiaur  d«  Imuic  dféfimmi 

3"  D'un  surveillant  ; 

3"  De  contrôleurs  d'armes  ; 

i*  DHm  éproUTeur  ; 

50  D*ua  aide  éprouveur  ; 

6°  D'un  garde  du  baoc  d*épreuTaa; 

7"  D'un  agent  comptable,  et 

8»  Da  mobImw  d*ottvrier»  néceaialra. 

Quand  1««  besoins  du  serviea  l^lgeront,  ce 
personoel,  sur  I1  Hécision  de  la  commission  ad- 
ministrative, pourra  être  temporairement  aug- 
ncBM» 

TITRE  Ilf. 

SI  LA  I^OHIUATIOH  OD  rBaSOHHCL. 

Art.  7  ^  f  e  direclt-iir  f>s(  nommé  poiiT"  Je 
terme  de  trois  ans  par  le  luiQisire  ayant  le  com- 
meree  dans  ses  aUrllMitioii»«  mr  ia  préteniatloo 

d'unf  li'tp  lîf  caridi  lat laite  en  iripic  par  te-- 
'  principaux  fabricants  d'aruies,  réunis  au  mois  de 
aovanbrepoiirlanoBirioatloadatsyndici.tomaie 
il  est  dit  i  Part.  4  à-dessus. 

S  9.  Le  représentant  dès  syndic  f  s(  nomm<* 
par  eux  4  la  première  réunion  qui  suit  leur  no- 
mintttMi.  , 

f  8.  Tous  les  autre*  employés  sont  nommés 
annuellement  par  la  commission  atlmmi^trative 
dans  sa  dernière  réunion  de  l'aoud-e,  pour  com- 
BMDcer  laun  Amctiont  an  i**  Janviar  aaivanl. 

S  4.  Tous  las  emplofés  prénoaiin4a  loot  ttélih 

gibles. 

S  5.  Les  cooiràleurs  sont  nommés  par  le  gou- 
veniear  sur  la  proposiiiop  da  la  eaaanisstoii  èd> 
plînistralive. 

$  6.  Le  directeur  choisit  les  ouvriers  néces- 
saires dont  le  nombre  est  présenté  i  l'approba- 
lîaii  da  la^ceiiMiltBloii. 

TiTRi-  IV, 

Art.  8.  %  l<^^.  Le  directeur  reçoit  quatre  mille 
francs,  y  omnpite  rintMt  d*H»a  soNMaa  da  ail 

œitu>  francs,  qu'il  doit  fournir  à  tilie  «te  caution- 
nement et  qui  lui  est  restituée  à  la  cesution  et 


après  l'apurement  de  sa  gestioui  par  décision  èe 
la  commission  admiaitiratire. 

f  f .  La  survalllaiit  re{afl  dix-huit  cents  francs. 

S  3.  Les  contrôlenrs  vçmvfnX  de  dou?**  cpnfs 
à  deux  mille  francs  \  ia  commission  administra- 
iKre,  en  faisant  la  denuiida  de  laar  ooaalnaliMi, 
indiquera  la  quotité  du  traitement  à  leur  allouer. 

S  4.  Le  traitement  de  l'éprouvaur  ast  fixé  i 
mille  francs; 

f  S.  Celvl  da  t*alda  éproovwM  k  Irait  caoïa 
francs  ; 

S  6.  Celui  du  garde  du  banc  d'épreuves  à  neuf 
cents  francs;  ^ 
$  y.  Caltil  da  t*agàit  comptai)!»  i  doué  oaola 

francs  ; 

$  8.  Le  taux  de  la  journée  des  ouvriers  et  fixé 
par  la  oMnoissioa  adariidstirtllfè. 

TITBB  V. 
ftia  AtwnwMma. 

I  î|OT.  D»  te  «omaiffaloit  otbnMsimtHm. 

Art.  9.  La  commission  adwlnlitralivo  oat 
«bargéa  d*ae1ieter  ou  de  loncr  «n  établissement 

convpn^ltle  pour  le  banc  d'épNOVab  Ot  da  lO 
garnir  du  matériel  nécessaire. 

Ella  s^attaehoaptfdalomaot  à  todiaralMr  losMa 
les  améliorations  et  garanllai  qi*ll  OlC  poialMa 

d'apporter  au  mode  d'épreuvci. 

Elle  règle  tout  ce  qui  concerne  l'administra- 
tion daa  ffoeatiaa  at  des  dépansas,  ainsi  qna  dés 
fonds  a|)partrnaDt  au  cautionnement  du  direc- 
teur et  à  la  cai<se  de  prévoyance  mentionnée  A 
Pari.  27  ci-près. 

Art.  M.  Dnna  laa  limllcs  daa  attribnttoas  qni 
Ini  sont  conférées  par  ce  r[v\  prf^t  ède,  elle  sup- 
prime les  emplois qn*el le  reconualt  mutiles;  elle 
provoque,  auprèsdoM.  le  gouveroeardo  la  pro- 
vince, la  création  de  ceux  qui  deviendront  né- 
c(>-s^atres  ;  fllf*  remplace  les  emplnyt-s  «jiti  n'ont 
plus  sa  coQtiaace  et  demande  ia  nomination  ou 
la  daaiiintion  daa  employés  dont  la  nomination 
ast  réservée  au  gouverneur. 

Art.  11.  File  juge  «nn«  3(»pf;l  (outes  le»  contes- 
taliOQs  relâiii  es  aux  épreuves,  qui  peuvent  s'él^ 
far  antra  las  Mirieanta  on  onwkrt  at  lo  baAa 
d'épreuves. 

Art.  lï.  Elle  établit,  chaque  année,  le  prix 
coûtant  des  épreuves,  et  fixe  la  rétrilNitfaii  A 
poyar  pour  dbaqno  arma  épranvde. 

Art.  13.  FHc  rénnit  nna  Ms  par  Boh,  an 
jour  qu'elle  fixera. 

Elle  peut  élN  a|4»«lda  A  ae  rénidr,  an  oniro, 
nna  Ibia  par  aemaina  au  pins»  sur  convocation 
spéciale  signée  par  le  diroctanr,  On  i  la  demanda 
d'an  da  ses  membret . 
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Let  rénnioiii  opt  Hen  «a  lilge  d«  l^blîMC- 

meot. 

Toute  décifioD  doit  éire  prite  en  présence  d'au 
Boim  trois  «jrodki  «t  ft  1«  nuijorité-ilct  fdi. 

Eq  cas  <it-  partage,  It  Toh  du  préiideot  ttt 
pré|>Oûii<^rani(;. 

£n  cas  d'absence  du  bourgmestre  ou  de  son 
délégué,  ta  révoion  ma  préildéa  par  la  plus  àfi 
des  syndic*. 

Art.  14.  Les  membres  de  la  commission  qui  ont 
sn  iotérét  personnel  i  une  délibération,  doiTeat 
•*alntenir. 

Ils  s'abstiendront  de  wémf>  «tans  toute  queMtOfi 
concernant  un  de  leurs  proches  parents. 

Art.  ib.  Tentée  le«  nerarei  d\»rdfe  ooneer- 
liant  le  service  intérieur  énaneolde  la  comniis- 
iMm  adutniitraUve. 

ârt.  16.  Le  directeur  a  la  haute  turTeinance 

du  banc  d'épreuves,  il  cat  personnellemeol 
chargé  de  veiller  à  la  rigoureuse  exécution  du 
présent  règlement  et  dos  décisions  qui  seront 
priÉetiierla  eommiHion  adialBitiratlve. 

Il  est  (lépo.Mlairc  du  poinçon  d'accoptatînn 
qu'U  fera  apposer  à  côté  de  celui  du  contrôleur 
sur  les  armes  admises  pour  bonnes. 

Il  «kt  tenu  d'être  conatanineat  ptéMut  an 
banc  d'épreuves,  pendant  les'hcurcs  de  service. 
Il  adresM  chaque  moia  un  rapport  à  la  cummis- 
alon  adminiatratite.  Dana  ce  rapport,  il  signale 
les  amélioraiiuns  à  intioduire,  let  tacnnei  i 
combler;  il  indique  le  nombre  exact  des  armes 
admises  et  rebutées  \  il  donne  des  notes  conscieu- 
cieucea  sur  le  aèle  et  l*activiié  de»  employés  et 
sur  la  marche  générale  du  aerf  ice. 

Il  fait,  en  outre,  un  r.n»port  annuel  en  doiihie, 
qui  est  soumis  à  l'apprubalion  de  la  commis«ioo 
Cl  dont  un  eiempMre  e»t  renia  au  gonveraettr. 

S  3.  1)64  contrôleurs. 

An.  17.  Les  contrôleurs  visitent  toulea  let 
armes  «jui  ont  subi  l'épreuve. 

Ile  fendent  irréparablea  cellei  qui  aoat  défho- 
lueuses  et  dont  les  di*t,in(=  graves  pourraient  Hte 
palliés;  marquent  de  la  lettre  R  celltt>  qu'ils  ju- 
lenl  aoicepllblet  de  réparatlona,  et  apposent  leur 
polofon  particulier  sur  cellet  qu'il»  traorent 
bonnes;  ces  dernières  reçoivent  ensuite,  sous  les 
yeux  du  directeur,  le  poinçon  d'acceptation. 

Art.  18.  Le»  coDiréIcurs  aont  paaaiblee  d*afie 
amende  équlTaleOie  au  prix  des  armes  qu'ils  au- 
raient .idm(«f*  pour  bonnes  et  (jii?  la  commission 
jug&raii  dticctueuses  ;  ils  sont  tenus  de  rem- 
Iwnrier  aux  fabricant»,  ganiisaenra  ou  anires, 
la  valeur  dea  arme»  quHI»  auralant  tendue»  irré- 


ptraMe»  et  que  la  eommission  Jugerait  baoïM» 

ou  susceptibles  d'être  réparées. 

Kn  cas  de  doute  aur  l'acceptation,  ils  en  déli- 
bèrent avec  le  directeur  et  le  aurveillent;  leur 

décision  n'est  dt^fiuitive  que  lorsqu'elle  a  été 
pri?e  à  l'unanimité;  en  cas  de  partage,  II  en  est 
référé  à  la  commission ,  qui  juge  en  dernier 


Art.  19.  Les  contrôleurs  font  rnimi^diatrmcnt 
rapport  au  directeur,  lorsqu'il»  recoouditseol 
que  des  armes  ont  été  détériorées  par  la  faute  de 
réprouTcur,  ra  leur  oui  élS  reailaea  aan»  que  la 
chargé  en  «éM  partie. 

'  g  4. Pé^muveifr. 

Art.  20.  I/t^prouvciir  est  spécialement  chargé 
de  tout  ce  qui  concerne  le  banc  d'épreuve»  pro- 
prement dit. 

Il  vérifle  al  le»  arme»  ont  été  éouvenablement 
charRt'es;  il  les  place  au  banr,  et,  après  l'exph>* 
sion,  examine  si  toutes  sont  déchargées. 

Art.  tl.  Il  lera  pa«slble  d'une  amende  de  dix 
francs  pour  la  première  fois,  et  de  vingt  franc» 
pour  la  récidive  dans  l'année,  pour  chaque  arme 
qui  aura  été  remise  au  contrôleur  sans  que  la 
dbarge  en  voit  »orlle. 

Art.  22.  1!  est  tenu  de  rembourser  aux  fabri- 
cants, garuisseurs  ou  autres  ouvriers,  la  valeur 
des  armes  qui  auraient  été  détériorées  par  suite 
d'avoir  été  vielememcDt  diargée»,  mal  plaeft» 
sur  I'  hinc,  OU  pciir  lotti  auiie  motif  provenant 
rie  sou  fait. 

S  5.  £)e  l'aide  éprouveur. 

Art.  33.  Les  fonctions  de  l'aide  éprouveur  con- 
sistent principalement  à  charger  les  armes. 
11  calibre  le»  eenon»  à  leur  entrée  an  bane 

d'épreuves,  y  appose  un  poinçon  indiquant  leur 
calibre  et  les  place  dans  des  casiers  correspon 
daut  à  ces  poinçons  indicatifs;  après  vérification 
faite  par  le  direeteur  ou  lurveHlant,  il  procède, 
en  la  présence  de  l'un  des  troi»,  à  toate»  le»epé* 
rations  relatives  à  la  charge. 

S  6.  Du  garde  du  bane  d'épreuoe*. 

An  2i  Le  garde  est  préposé  à  l'ouverture  et 
à  la  fermeture  dea  portes,  qui  seront  fermées  à 
deux  cieh,  dont  le  directeur  conservera  l*mte  et 
le  garde  la  »»eonde. 

Il  reçoit  les  armes  à  leur  entrée  à  rétablisse- 
ment et  les  délivre  après  l'épreuve  et  la  visite  ; 
il  e»t  responsable  de  celles  qui  viendraient  à 
s'égarer. 

Il  est  également  responsable  de  toutes  le."  (m^cps 
qui  composent  le  matériel  ;  de  ce  chef,  à  ïon 
entrée  en  fbnctions,  il  lui  en  e»t  remi»  un  inven- 
lairtt  avec  valeur  estimative  de  chafue  oblet. 
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S  7.  JM  ff^Ml  eompteftlr. 

Art  25  L'agent  cnmplale  est  chargé .  lous  la 
surveillance  spéciale  <iu  directeur,  de  loul  ce  qui 
a  rapport  i  la  comptabilité  et  de  toutes  les  écri- 
Uiei  que  aéeeuttePétabliMemeat 

$  8.  Jhr  furv9tllant. 

Art.  M.  Le  aiirveHtaiit  eat  le  repréMalant  des 

syndics.  Ses  ronciions  consistent  i  surveiller 
toutes  les  opérations ,  le  cl.K^Pixient  des  armes 
par  calibre,  la  charge ,  l'épreuve,  le  coniréie,  et 
fféoénleioeni  tout  oe  «pil  te  paiee  au  baiie  4*<- 

preuves. 

JI  veille  à  ce  que  chaque  employé,  dans  le 
cercle  de  let  attributions,  se  conforme  aux  rè* 
glemeota. 

Il  Alt  son  rapport  dlreetanent  mi  lyiullct. 
TITRI  VI. 

CAMN  Ml  tatfOTAlIGB. 

Art.  97.  Il  eti  établi  «M  ealate  de  prétoyanee 

destinée  : 

1»  A  parer  aux  accidents  doui  le  banc  d*épreu* 
Tes  pourrait  être  frappé  ; 

S»  A  accorder  des  secours  ou  indemnités  aux 
employés  ou  ouvriers  de  IV'talilisseroent ,  dans 
le  cas  de  maladie  oo  d'accidents  survenus  dans 
l^eiereiee  de  leurs  toaetloDs. 

Art.  98.  f.e  fonds  de  celte  caisse  5era  formé  : 

!•  Par  If»  am<'ndrfl  .^piiIkim/'p?  f1.ioi  l'intérieur 
de  Tétai)) isseoienl  pour  lalraciiuos  aux  règle» 
nsais; 

:2«  Par  une  retonue  fur  le  oioiiliat  total  bmt 

des  recettes. 

Cette  retenue,  à  fiier  chaque  anmie,  par  déci> 
sloodola  connaissioo  adoiiolsiratlfe,  sera  do 

1  à  2  p.  c.  suivant  les  cir  -oQstânces  ; 

3o  Par  uDc  retenue  de  1  p.  c.  sur  lea  traite» 
menti  des  employés  et  satairet  dos  onvriers. 

Art.  99.  L'administration  de  la  caliiode  pré- 
voyance est  dévol;ir  ,^  la  commission. 

Les  fonds  en  sont  versés  à  la  caisse  d'épar- 
Sne. 

TITRK  VII. 
•I  A&  GonrraiiLiti. 

Art.  W.  La  oaisso  de  l*éUtI»liseonent  etl  lemto 

par  le  directeur. 

A  l'expiration  de  chaque  trimestre ,  lors  de  la 
réunion  mensuelle  de  la  commissiou ,  le  direc- 
teur présente  l*éut  des  dépoosos  et  des  recettes , 

lesquelles  serfm!  r<*gîéeii  par  la  commission.  Il  en 
est  fju  trois  exemplaires  dont  l'an  est  remis,  an 


Sont  com|»ris  dans  ti^s  dépenses  : 

a.  Le  prix  d'achat  ou  la  location  de  l'établis- 
sement et  du  matériel  ; 

b.  Les  appointementi  des  emploTés  ; 

c.  Les  frais  matériels  dfs  épreuve»  ; 

d.  Les  frais  d'entretien  et  de  bureau} 

€.  Vu  on  deux  ponr  cent  snr  le  montant  Iml 
des  recettes  i  verser  dans  la  caisse  de  prévoyance  ; 

f.  Tfuite*  a  Ht  re«  dépenses  impréraes  autori» 
sées  par  la  commrssion. 

Art. SI.  La  fournilure desmaliftres nécessaires 
aux  épreuves  est  mise  en  adjudication,  chaque 
année  au  mois  d'ociobre,  pour  l'année  suivante, 
par  les  soton  du  directeur,  conformément  à  un 
cahier  des  charte*  dressé  et  appreofé  par  la 
commigdion  :<iimlni!>trative. 

Aru  33.  La  rentrée  des  sommes  dues  à  l'éta- 
blissement se  fait  par  l*iotermédiaire  et  sons  la 
responsabilité  du  directeur. 

Il  lui  est  facuUntf  d'pxii^fr  le  psrfm*»nt  des 
épreuves  contre  la  remise  des  armes  «^ui  auront 


TITRE  VII!. 
00  Hooc  o'éraaDTXS. 

Art.  S3.  Les  armes ,  pour  être  sonmises  k  l'é- 
preuve, doivent  étie  dégrossies  au  point  de 
B^offHr  aucun  danger  par  leur  achèfoment  lore* 
qu'elles  aiinint  été  éprouvées. 

Art.  31  Toutes  les  arniei  de  commerce  .^ont 
éprouvées  avec  une  charge  de  poudre  correspon- 
dant nui  dent  tiers  do  poids  de  la  ballo  applica- 
ble à  leur  calibre,  <  n  élabliisant  une  differeuce 
constante  de  six  miiiimétres  entre  le  diamètre 
de  la  balle  et  celui  de  l'éme  du  canoa. 

Ponr  les  armm  de  guem,  la  charfo  do  poudra 
sera  éç.i'f  au  ptnds  de  la  balK».  ;P3r  exemple,  le 
canon  mouRqnci,  calibre  16,  supportera  une 
charge  de  vingt-sept  et  demi  grammes  de  poudre, 
ce  <ini  lurme  le  poids  de  la  balle.) 

La  poudre  et  les  balles  sont  bourrées  sé|taré- 
ment  avec  une  baguette  en  laiton  «le  ooxe  milli- 
mètres do  diamètre  dans  louto  aa  loogueur  ponr 
les  calibres  16,  et  d'un  diamètre  proportioo- 
némcnt  plu«  fort  on  moindre»  ponp  les  antres 
calibres. 

Les  booms  sont  Ihtios  arec  un  carré  do  fsrt 

papier  gris  de  huit  cenliinëlres  pour  le  calibre  16, 
et  pro,*0rtionncllement  plos  grand  OU  plas  petit 
pour  les  autre»  calibres. 
Art.  85. 1.0  dirocienr  du  banc  d'épreuves  éta- 

bli!  d'np  (PS  bases  un  tableau  indiqiiaoi  le 
poids  de  la  poudre  et  de  la  l>alie,  le  diamètre  des 


gouverneur  de  la  provincoi  lo  second  aa  prési-  baguettes  et  do  la  grao*)eur  des  carrés  de  papier 

lient  de  la  commission*  et  lo  iroMèmo  rosio  en-  que  chaque  calibre  doit  recoTOir. 

tre  les  matas  du  dàrecieur.  Art.  S6.  Le  poincoo  d*accept»tioa  doit  porter. 
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comme  celui  dont  on  se  sert  actuellement ,  let 
letirci  tEc  ;  le  dirrclciir  en  eut  seul  dépositaire. 

Art.  37.  Il  ftera  gravé  trois  |»oiiiçous  :  le  )>re* 
in]«f  leni  dépoté  i  lliAicl  du  gouvcrnemeDt  pr»* 
Tlocial  ;  le  secood  5  riiôtid  i\f:  ville  où  l'un  et 
l'autre  serviront  de  matrice,  au  betoin;  le  troi- 
•ième  restera  entra  les  mains  du  directeur  qui 
n*  pourra  le  fii(«  roeUft«r,  al  l*«iapfclnt«  »*a]tère 

ou  se  iléfornie.  <jti"ai)rt*s  vrrrflrn;  on  'I"  l*aSl|1liaia 
•Hr  tiue  de»  tUux  raatrtces  ongtoales. 

An.  88.  lnité|»endamiMni  du  poloçoa  d*aec«p> 
tation,  il  sera  appliqué  aux  armes  uneempreinte 
k  délermiiicr  |iar  fn  ronimissiuQ  administrative, 
et  <{ui  sera  spéciaicoieni  destinée  à  donner  ia 
yaraniie  qu*«prèR  la  «ortie  dn  bine  d^peuret 
oo  ne  leur  a  fait  subir  aucune  modiAeilNNi  dO 
nature  .i  *)imiDUt'r  leur  solidité. 

An.  sa.  fotites  ie4  cliarges  sont  faitea  avec  de 
la  paudrodadMesa  ordinaire  eido  bomio  «lualilé, 
recDoniie  i«lle  par  là  commission. 

Art.  40.  Les  armes  sont  vérifiées  extérieure- 
■laoti  elles  ne  le  sont  intérieurement  que  dans 
te  caa  Où  la  coaihUaur  aoraii  daa  doutât  sur  leur 
solidité. 

Art.  41.  Lc«  armea  qui,  au  contraire,  pour  leur 
adièveniool,  ont  à  aublr  daa  nodlftcatious  de 
nature  i  en  diminuer  la  solidité»  eomme*  par 

exeiBii^e.  rç.'ies  que  Ton  charge  par  la  culasse, 
sont  remises  aux  ouvriers  ou  aux  faliricauti, 
pour  être  aehevéea,  revétuet  «culenwni  d*QQ 
•  poiofoo  provisoire  à  déterminer  par  la  oomnii* 
ston  ;  ensuite  elles  sonide  nouveau  présentées  aux 
coQtr6leurt  qui  adawtleoi  déflaiiivament  celles 
qnMa  reconaalaaent  n^avoir  tien  perdu  de  leur 
aolldité,  et  foot  subir  une  nooTella  épreuve  à 
0elies<|ui  ne|iré'tenieiit  piusies  mêmes g^arantte*. 

Art.  43.  il  e«i  appo«é  un  poinçon  de  dimension 
HMlodra  fur  lea  canon»  deetiné»  i  «tr»  otpédiét 
non  entièrement  achevés.  Dans  le  ca»  où ,  ul- 
(érteurèinent ,  le  fdbricant  voudrait  les  faire 
acbever  dans  le  pays,  il  serait  leou ,  après  leur 
aebèvemeal,  de  let  repréMoter  au  contrAiaur, 
comme  il  c»i  dit  i  l'arl.  41  ci-dessus. 

Ce  poiuçon  spécial  «ut  également  appliqué  aur 
les  petits  pistolets  de  poche. 

Art.  43.  Lea  régie»  A  aulvre  pour  rappilealion 
dCiarlicles  41  et  43  ci-flr>?!iT)5  seront  détemi- 
nées  par  la  commission  administrative. 

TITRE  IX. 

OIS  OKOiTa  D'éracoTia. 

Art.  11.  l  es  droits  i  pifer  pour  répraufo  daa 
armes  nu  c>  mposeol: 
1*  Du  prii  radiant  da  la  cbarge  ; 
8*  DHiao  rétrlbition  peur  chaque  arme  éprou> 


fée»  daatinéa  i  couvrir  toue  lea  Mit  du  banc 

d'épreuves  et  les  traiternent«  des  cinployé; 

An.  45.  Le  prix  coûtant  de*  charges  est  fixé 
«haque  année  par  la  eemniiaion  adminIcirMifa, 
qui  prend  pour  hato  do  cette  flsation  iea  prix  dei 
adjudicaiions. 

La  commission  ailministrative  arrétç  égale- 
mébt  la  rétribution  A  payer  pour  chaque  arma 
éproiivi'o.  Pour  la  première  année  ,  cette  rétfi* 
butiou  sera  fixée  au  taux  uniforme  de  huit  cen- 
timei  par  canon  simple,  par  paire  de  canons  de 
ptaoleta*  on  par  canon  doubla  toudé. 

l'otir  années  suivantes,  cette  rétribulkm 
sera  augmentée  ou  diminuée  pour  rétablir  l*éqni> 
libre  attira  iaa  recette*  et  les  dépenses. 

TITRE  X. 

.  Art.  46.  Le  banc  d'épreuves  est  en  tout  temps 
accetalMe  aux  mendHw  de  la  commission  admi- 
nistrative, aiirti  qu'i  lonaleefabricanitd*amea. 

Art.  47.  Il  est  tenti  nu  htireaii  de  l'agfnt  comp- 
table un  registre  où  chacun  peut  inscrire,  en  let 
cignani,  let  plalniet  ou  let  réelamatlont  qu'il  aura 
à  faire  contre  rétablissement. 

f>t  (e  f(l3!(j  ianl  nf>  sait  OU  ne  pet! f  pas  écrire, 
l'a^eai  compiaiiie  inscrit  ta  plainte  sous  sa  dictée 
ot  lui  en  douno  lecturo  on  préttnco  do  turvdl- 
lam  qui  signe. 

Le  directeur  prend  connaissance  des  plaintes 
OU  réclamations  consi^uéeï  dans  ce  registre}  il 
oat  tenu  dVn  faire  rapport  A  la  committion  ad- 
mmi^trottve  ,i  la  réunion  qui  tnit  immédiataneot 
la  date  de  leur  inscription. 

Art.  48.  Let  plaintes  et  réclamations  peuvent 
aussi  se  faire  par  lettre adrcttée  an  tonrgniatire, 
préiManl  de  la  coomilttloA. 

TlTRBlf. 
aaa  cnntBAViafiaaa. 

Art.  49.  Conltomément  I  ce  que  preaerU  l^r- 

ticleS  du  décret  du  14  décembre  1810  prccité, 
il  ue  peut  être  vendu  aucun  canon  saus  qu'il  ail 
été  éprouvé  et  maninédet  poinçons  prescrits. 

Art.  M.  Conformément  A  l'article  8dn  régte> 
ment  provincial  approuvé  p.ir  arrêté  ruya)  du 
9i  novembre  1818  précité ,  l'exécution  des  dis- 
potlUoot  contervéet  ou  vigueur,  dn  décret  tutdit, 
est  confiée  principalement  à  la  vigilance  do  la 
police  locale.  En  conséquence,  ranior  té  com- 
munale est  cbarg<ic  d'exercer,  coocurtemment 
avec  lea  aganta  de  l*éublitteneot  du  l»aoc  d'é- 
prftnes,  la  >urveiliance  prescrite  par  ledit  arti- 
cle 8  du  règlement  Ue  lol8,  d<'  procéder 
comme  il  eat  dit  à  Tarticle  1 1  <lu  même  règte- 
maat. 
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Art.  51.  SoDt  rapportée»  les  dispositions  ilu 
règlemeot  prof  incial  approuvé  par  arrêté  royal 
du  tl  novembre  1816  «I  de  Parrélé  rofai  du 
S9  mars  lSô6,  ainsi  qu'i  celle!*  liu  décret  impé> 
rial  du  14  décembre  1810,  sauf  les  art.  H  15 
dudil décret  (1),  etlcs  articles  8  et  11  (l)i'art.  8 
■vee  inppceiaioii  des  moti  Muf  !«•  mrmt*  4» 
traite)  du  règlement  de  1818,  dispositions  «ttl^ 
quelles  il  n'est  pas  dérogé  par  les  présentes. 

Art.  Si.  Le  présent  règlement  sera  mis  à 
•ilentioii  A  partir  du  t«*  Jaavier  1817.  ToutelMi 
dan-i  l'intervalle,  il  sera  [(rocédé  auxnominatioos 
ou  élections  et  aux  autres  mesures  pré|>araU»iree 
d'exécution. 

Noire  miiiUtre  dotaAlreaélmof ère«(ll.  A.  De* 
champs)  «al  clMirgé  do  l^^entioii  da  préaeol 
arrêté, 

717.  »  8  SEPTEMBEBlSiS.— ^rr^/é  roj^al  nom' 
mant  le  situr  Morren  c!tpvn>}rr  ffc  l'ordre 
de  Léopold.  (Monil.  du  24  sepieuibi  t-  1810.) 

Molifs.  «  Voulant  donner  au  xieur  Morreo 
(Charlea),  docteur  en  adencee  physiques,  matb^ 
matiques  et  iialurelleK  et  docteur  en  médecine, 
professeur  nrdînaire  à  ia  faculté  de  sciences  de 
l'université  de  Liège,  profes»eur  d'agriculture  et 
d^ooDomie  forestière  î  ta  même  noivorsilé,  meOK 
bre  dp  r.itnilt'riiio  royale  de  Bcl[îique  cX  dr  plu- 
sieurs sociétés  savantes,  un  témoignage  public 
de  notre  saiisfaction  et  reconnittre  les  ^rvices 
qa*U  a,  rendus  daos  l'enselgaeniMit  et  par  tes 
écrits  quHl  a  publiés.  » 


7«8.^  imuMS  i846. — JrrMertiymix  fui 

Au  sieur  Fil'ml  ' Ferdlnand)^doct€ur  en 
médecine t  domicilié  à  attende^  un  brevet 
^InventUmdêittxwMUê^fom'tmkhifue^ 
traîneau  dit  pavillon  glissant,  4  ^UâOfe  dêe 
bains  de  mer; 

Auxêieuri  f^aUée  \.lrancûis)  et  compa- 
gne, domleUtie  à  Cureghem,  ehmiuiê 
d\4nderU  cht,  n»»  213  et  214,  un  brevet 
d'invention  de  quinze  annhs  pour  une 
machine  seivant  à  peloter  le  colon  et  les 
fUt  de  toute  eêpèee  } 

4ux  sieurs  Phoiien  (Fiervv- Antoine)  et 
Ihirion  [Jean-Joseph)^  fabricants^  domi- 
ciliés à  Liège  ^  rue  ^uils-en-SocIt,  n"  396, 
un  brevet  d*tn»entlon  de  dis  oMnièê  pour 
fin  toufftet  dU  à  pompe  «aécanique,  eompoêé 

(1)  Voir  plna  haut  i|ans  les  eoniidéraats  dn  pr^ 
•onfc  arrêté. 
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d'un  cylindre  m^tallJ<jue  à  fonds  mobiles  ; 

Au  sieur  Marii  n  {Céiestin)^  contre-maUre^ 
domlelilé  à  rervler*  ,  en  Crapeaurue^ 

m  159,  un  brevet  d'invention  de  quinze 
nnnt't'x  pour  un  régulateur  applicable  aux 
roues  iij  di  auliques  ; 

Au  shur  De  Pauw  (Henrl-laureiti),  éo* 

micilié  à  Molenbeek- Saint-Jean,  rue  de  la 
Perle,,  n»  4,  lez-Bruxelles^  un  brevet  de 
perfectionnement  de  cinq  années,  pour  un 
eoltior  mobtiOt  propre  à  opérer,  sans  sou- 
dure, lajenetkm  des  tuyaux  on  tuitai; 

Au  sirur  Te'ient'}'  Huhrrt-Joseph),  do-  . 
wtkilié  à  Pepinster  {province  de  Liège) ,  un 
brevet  de perfeetlonnotMnt  de  dng  mmêo9t 
pour  dee  petrfectionnements  aux  foulerie* 
de  draps,  consistant  principalement  dans 
des  modifications  aux  maillets,  aux  baee 
et  «lue  erlhÊdroi  preeeeure  emh'O^  ^dsu 
iee/àMieriee; 

Au  sieur  Lambotte  {Henri- Joseph),,  mé- 
canicien, domicilié  à  Jf^erviers,  un  brevet 
do  perfeetlonnemente  de  dix  année*  pour 
des  perfectionnements  à  la  fnachineà  fou* 
Ions  rotatifs,  tendant  à  faire  disparaître  • 
tes  causes  de  déchirures  des  draps,  la  for- 
mation des  pelures,  éet  pOs^  ete.i 

Au  sieur  David  (Jean^Nicolas),  élisant 
domicile  à  Brurellrs .  rur  florale,  /jo.5/45, 
un  brevet  d'importation  de  dix  années  t 
pour  vn  sijrstème  de  fabrleathn  de  tfeeue 
feutrés^  breveté  d'invention  en  France, 
pour  quinze  ans,  en  1842, 1843j»  0/1844,  M 
faveur  du  sieur  Tavernien 

Au  sieur  Lahore  [Jean-'Baptiste),  doml- 
Cilié  à  Bruxelles,  place  du  Grand-Sabton, 
n"  -iO,  chez  le  sieur  Sloclet,sonmandat  aire, 
un  brevet  d'importation  de  dix  années, 
pour  de  nouvelle*  di*potUfon*  de  eomuoe 
et  de  fours  propres  à  la  distillation  des 
madères  sèches,  telles  que  des  schistes, 
bois,  os,  elCf  et  de  procèdes  propres  à  pu- 
H/lm*  te*  huit**  et  tes  go»,  procédé*  et  ûp- 
pareils  pour  lesquels  fia  of?rr?ui  en  France 
un  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  le 
31  janvier  1846,  et  d'addition  le*  iSJuin, 
iZet2\JuiUetm6i 

Au  sieur  Smallwood  (Edouard),  domi- 
cilié à  BruxeUles^  place  du  Grand-Sabton^ 
»•  BO,  ehe»  te  *teur  Stœtet,  *on  msuuk^ 
taire,  un  brevet  d'importation  deguatorxe 
années,  pour  un  nouveau  mode  d'assem- 
blage de  pièces  planes  ou  courbes  en  terre 
culte  à  r^ordè  tMcave*  ou  eonvexe*f 
pour  fa  construction  des  murs  de  revête- 
ment et  de*  toiture*,  breveté  en  sa  favourt 


Digitized  by  Google 


m 


m  Awne»,  If  B  cetoèr*  IMS.  (Mooll.  du  pa*  nrMt.  !•  b«  ponrrai  donc  avafar  «fard  «n 


S4  Mptembre  1846.) 

Le  titulaire  est  tenu  d'autoriser  tout  U»  in- 
dosUieU  au  pays  qui  le  iui  demanderool  à  con- 
•Irair»  «t  è  «nploff «r,  pour  Imir  propre  eompto, 

le  mo<lt'  (l'asserahiipp  Innt  ti  ^^1tr^^.  Il  aura  droit, 
du  ce  cbef}  à  une  ludemnité  à  régler  à  l'aiptabl* 
fn  à  tlfr  pir  «kitra&e. 


708.  —  a  iifTiVMK  1846.  —  Cireuiaire  de 
M,l9mMÊtr€  d9  te  fiuticêmria ttusê à 
tUlouer  aux  mM^/fw,  «le.  (Mimll.  d«  tO  l«f- 
M>re  i«4S.) 

riubiturt  oiariitratt  ont  perdu  de  vue  iM  in- 
struction!! que  tnes  préfiécesseuri  ont  donn^^es 
sur  l'aïqiiication  des  art.  35  el  M  du  décret  du 
IS  Jttfn  1811  el  9  du  déoet  de  7  avril  1813,  en 

ce  qui  concerne  la  taxe  à  allouer  aux  médecins, 
chirurgiens,  sages-femme»,  experts,  articles rélé- 
rinaires  et  iolerprètes,  lursqu'iU  soal  appelés 
teit  devant  Ice  eours  «t  trilNiMiin,  soit  devant  le 
juge  d'instruction  à  raison  drs  dcclarationt, 
visites  et  rapports  fait»  autérieureuient  par  eux. 
Il  arrive  fréquemment  que  Pbomme  de  Tari, 
aprèa  avoir  renis  son  rapport  à  l^autorité  judi- 
ciaire f|iii  l'n  rc<|iti<(,  soit  de  nouveau  cité  à  l'au- 
dience ou  Uevant  ie  juge,  noo-seuiemenl  pour  ré- 
péter oralenecit  et  to«u  la  toi  du  ierment  ù 
coolenu  de  sa  déelaralloa  écrite,  mala  auMi  pour 
suppléer  à  l'insuffisance  de  son  rapport,  ou  pour 
doaner  drs  renseigoemenis  ulléricurs  sur  les 
petatt  qui  j  mm  Irailét  ;  Il  pentanial  être  aMigiié 
pour  fournir  sur  l'état  d'un  homme  I)les8é,  sur  Ii 
nature  et  sur  les  suites  des  blessures  une  décia- 
ratioD  que  lut  seul  peut  faire  à  raison  de  set  con- 


Dans  CCS  cas  et  autres  semblables,  les  hommes 
de  l'art  doivent  recevoir  les  taxes  des  témoins 
ordinaires,  parce  qu'ils  ont  été  assignés  «n  cette 
^paHté  et  que  comme  tels  leurs  noms  ont  été  no- 
tiflés  aux  accusés.  î/an  ^.'î  â\)  ifr'rrct  dp  1811, 
qu'il  faut  appliquer  eu  ces  cas,  »emble  être  porté 
exprès  pour  préveair  loi  a^  anxqnele  auraleot 
pu  donner  lieu  les  dispoitltont  dw  art.  17,  M  01 
96  de  ce  même  décrei. 

La  dénomioatioa  d'experts  qu<;,  dans  les  cir- 
eaafiaace*  prérapptf éee,  en  deoso  parMs  aax 
fcamaaes  de  l'art,  m  murait  cbaofcr  le  caractère 
de  ceux-ci,  et  ne  permet  pas  de  leur  allouer  la 
taxe  réservée  aux  véritables  experts. 

Tellm  eont  lea  dttpoiftkHi»  rlgourenwe  de  la 
loi  dont  le  gonvcrneraeut  ne  (leut  tolérer  la  viola- 
tion. Hun  qu'elles  laissent  peut-être  à  désirer, 
«lies  doiveot  être  observées  aussi  longtemps  que 
le»  tarife  crimlneto  qui  Ma  preeerfveut,  ne  aont 


réclamations  qui  m'ont  été  faites  à  ce  sujet  que 
lor^  de  la  révision  de  ces  décrets  qui,  je  l'espère, 
aura  lieu  prochainement. 

Ui^malvodeta  imllce, 
J.  a^Amtiaii. 


710.  —  11  sKFTBaBRE  1816.  —  Convention 
d'extradition  conclue  entre  Sa  Majesté  le 
iwf  det  Se^es  H  dix-Mpt  caïUont  dê  la 
confêdéraOonkeMlj^,  (Honit.  duHIan- 
vier  1847.) 

Sa  Majesté  le  roi  dm  Belges,  et  les  cantons  de 
Zurich,  Berne,  Lueerne,  Uri,  Schwyz.  l'nterwal- 
den  (le  haut  et  le  bas),  Glaris,  Zug,  Fribourg, 
Soienre,  Ule  (ville  et  campagne)»  ScbalKipie, 
Appeozctl  (Rhodes  extérieures  et  iniérieuro»), 
Argovie,  Thurgovio,  Tessin  et  Vaud, 

Ayant  à  cœur  d'assurer  la  répression  des  crimes 
commit  «ur  lenn  territoires  respeciMb,  et  dont 
les  auteurs  ou  couii'llccs  voudraient  échapper  à 
la  vindicte  des  lois  en  se  réfugiant  d'un  pays 
dans  l'autre,  ont  résolu  de  conclure  ttUO  eenvon* 
tlon  d'extradition  et  ont  mnnl  de  leurs  pleins 
pouvoirs  à  cet  effet,  savoir  : 

Sa  Majesté  le  roi  (le>  Belges,  M.  Conalanlia  Ro^ 
daobach,  son  ch  u  ^'affaires  près  la  confidéra* 
tioo  Suisse,  chevalier  de  l'ordre  royal  de  Léopold 
avec  la  di  roraiion  militaire,  décoré  de  In  Troft 
de  fer,  coiiioiandcur  de  l'ordre  royal  puriugau 
(lu  Cbrlst,  et  cbevalier  de  l*ordre  royal  portugais 
diî  Nnire-l»aroc  de  Villa  Viçosa  ; 

Le  direcloire  fédéral,  agissant  au  nnra  des 
susdits  cantons,  M.  Tbéudore  Ab  l  bcrg,  laudam- 
man  et  banneret  du  canton  de  Schwyfs  ^  M.  Jo- 
seph-Cbarieft  A m-Rhyn,  chancelier  d*Élat  de  la 
confédération  suisse. 

Lesquels ,  après  s'être  communiqué  lesdits 
plefiM  pouvoirs  trouvés  es  bonne  et  due  fbrmei 
sont  convenus  des  articles  suivants: 

An.  1er.  Le  gouveruemeut  royal  de  Belgique 
et  le  gouveruemeot  des  susdits  caMona  tuisam 
s'engagent  par  la  présente  convention  à  se  livrer 
récipruqueni'-nt,  à  l'exception  de  leurs  nationaux 
(ressortissaui«>,  les  individus  réfugiés  de  la  Bet- 
gfqne  en  Suisse  et  de  la  Suisse  en  Belgique,  et  rais 
en  accusation  ou  condamnés  par  les  iribunaux 
compétents  pour  l'un  des  criibes  ci*après  énumé- 
rés,  savoir  ; 

1*  Assasainat,  empoisonnement,  parricide,  fai^ 
fanticidc,  meurtre,  viol  ; 

8o  Incendie  ; 

3*  Faux  en  écriture  authentique  ou  de  com- 
CB  écriture  privée^j  eompria  la  contra-. 
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hçon  de  biltett  «te  baiiqM  «t  cAtt  poblic»; 

4o  Fabrication  et  émiMioo  de  fiittii»  nennete; 

J»"  Faux  témoignages; 
b°  Vol»,  escroqueries  ; 

'  7*  SottUraelioiM  commiM»  pir  de*  d<|MMitalrai 

8(*  Bcinquerouie  frauiiuleuse. 

ArU  3.  Si  riodividu  réclamé  est  pouritthri  o« 
i«  irouv*  dMenu  pour  un  crtne  on  délit  qu*U  a 
commis  dans  le  pays  où  il  s'est  ré'ugié,  son  extra- 
dition pourra  être  différée  jusqu'à  ce  qu'il  ail  aobi 
«â  iwioo. 

Art.  3.  L'extradition  ne  sera  acoordée  qno  inr 

la  production  d'un  arrêt  de  condamnation  ou  de 
mise  en  accusation,  délivré  en  original  ou  en  e&- 
pédltlnn  auihentkiiio,  «oit  i»op  no  tribunal,  toit 
par  une  autre  autorité  compétente  dans  les  for- 
moi  prescrites  par  la  léf iatatioo  do  l'Éial  qui  do- 
mande  i'eKlradilioo. 

Art.  4.  L'Mraofer  rtelané  pourra  «tro  arrêté 
provisoirement  dans  les  deux  pays  pour  Puq  des 
faits  mrniioDués  à  l'art.  1er,  sur  l'eubibiliun  d'un 
mandai  d'arrél  décerné  par  l'autorité  compé» 
lonio  ot  oxpjMié  dona  Iw  tomt»  proieritM  par 
les  lois  de  l'État  réclamant. 

Celte  arresialioa  aura  lieu  dans  les  forme*  et 
anivant  les  règles  (irescrites  par  la  législatioa  de 
réiat  auquel  elloe>t  demandée. 

L'étranger  arrêté  provisoirement  sera  mis  en 
liberté  ai*  dans  les  trois  mots,  il  ne  rejoit  ootiA- 
eathm  d*an  anéi  do  Mlao  on  aconatioa  on  d'un 
JnfeaMM  doooodamMlioo  dans  les  formes  près* 
crites  par  la  téfiiiatioa  de  rfitat  qui  denûndo 
rexlradilion. 

Art.  S.  Lee  erfmee  et  délKa  politique»  eoot 
OlOOptésde  la  présente  convention.  Il  est  expres- 
sément ,tii|iulé  que  l'individu  dont  l'extradition 
aura  éce  accordée  ne  pourra  être,  dans  aucun 
caa,  pooranîTl  on  puni  pour  aucun  délit  politique 
antérieur  à  l'extraditton  on  potir  aucufi  fait  con- 
nexe à  un  aembiabte  délit,  m  pour  aucun  des 
crinei  on  déllaa  aoa  prévue  par  la  préeente  oon- 
vcntioa. 

Art.  6.  LVxlradîlion  ne  pourra  avoir  lieu  ai, 
depui*  les  faiu  imputés,  les  poursuite*  ou  la  con- 
damnation, la  preacrlfitlon  de  Pacilon  oa  de  la 
peine  est  acqntie  d*aprée  lee  loi»  dtt  paya  daae  io- 

quel  rétrainî^i"  trouve. 

Art.  7.  Les  otueis  saisis  sur  le  prévenu  dont  il 
ae  serait  mis  en  pqssession  par  inile  du  crime, 
les  instrumenu  ou  outils  dont  II  se  serait  servi 

pour  le  coomiciire,  ain«i  «pie  rl'anirei  pièce»  de 
MOVictiuD  seront  remis  au  gouvernemeui  requé- 
raot,  si  l*aolorité  compétcnu  de  l*Atat  requis  en 
a  ordonne  la  restitution. 

Art.  b.  Les  frais  d'arrestation,  d'entretien  et  de 
Uausimn  de  l'individu  dont  l'extradition  aura  . 


été  accordée,  resteront  à  la  chariode  dMcna  dee 
deux  États  dans  les  lioiitae  do  lonra  totritoires 

respectifs. 

Les  frais  de  transport,  etc.,  etc.,  par  le  terri- 
toire des  itats  Intomédialres  sorool  *  la  diarga 

de  i^clamnnt. 

Art.  d.  Ceux  des  cantons  confédérés  qui  a*au« 
raient  pas  aecédé  à  la  préscnia  eaavenlioii  à 
répoqne  de  la  ratiicatloo  nonserveront  la  liMohé 
d*7  adhérer  en  tout  temps,  même  après  que 
l'échange  des  actes  de  ratiAcatioo  aura  eu  lieu, 
eanf  l'approbation  du  gonvemaonai  rafai  da 
Mfiqne. 

Art.  10.  La  présente  convention  est  conclue 
pour  dix  ans,  ei  continuera  il  être  en  vigueur 
jusqtt*é  l'expiration  do  six  nHrts  aprèa  déclaration 
contraire  de  la  part  da  l*ttna  dea  deus  parties 

contractantes. 

fille  sera  ratifiée,  et  les  rjliâcaiioas  en  seront 
dcbanfêea  le  plus  tél  possible.  Cependant  oMe  no 
sera  exécutoire  que  dix  jour»  après  la  publica- 
tion dans  les  formes  prescrites  par  les  lois,  ou 
établies  par  les  usages  de  chaque  pays. 

En  IW  do  quoi,  les  pWoipolootiaires  susdite 
l'ont  s  préc,  jrnis  n'sf  rvr  tiet  raiifications  préci- 
tées, en  double  original,  et  j  ont  apposé  le  cachet 
de  laor»  armes. 

Fait  A  Surlrb,  la  onae  teptambre  ail  liait  cent 
quarante-six  1846),  et  à  Bemn,  le  qnatorao  sap> 
tembre  de  la  même  année. 

Le  plénipotentiaire  de  ia  lieigiqoe, 
(Signé)  (L.  S.)  G. 
Les  plétti|iolenllaim  i 
dSifod)  {L,S.)  An-Taano. 
(L.  S.)  Am-Retii. 
La  convention  qui  précèd*»  a  été  raiiAée  par 
Sa  Majesté  le  roi  des  Beiges,  le  2U  novembre,  et 
par  le  directoire  de  la  confédérailon  snisso,  te 
8  octob  r  1846.  L'échai^  dos  ratiloattoae  a  an 
lieu  le  20  décemhte. 

Certifié  |iar  le  aecrétaire  général  du  mi< 
nisllfa  des  affUras  étrangères, 

Baran  ^uxa  na  TSancuti. 


711*  -~  19  eamnraa  f  84t.  JrrêU  royal 
jfùrtant  renouvellement  irÊeimal  du  per- 
sonnel de  l'inspeciion  cnnionaie  des  écolet 
primaires  de  ia  province  de  Limbourg. 
(MoBlt.  du  M  octobre  184d.) 

Léopoid,  etc.  Hevu  noire  arrêté  en  date  du 
18  septembre  1843,  qui  organèwrmipeclloncaB- 
tonale  des  écolo»  pcunairasponr  la  ptovUicoda 

Limbourg; 

Vu  le  premier  para^^rapiii:  de  l  uri.  13  de  ia  lui 
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(  1«4»  {fiuUeifn  officiel^  n»  83), 

■  Il  y  aura  itn  inspecteur  pour  nn  on  plti«ieurs 
caoloos.  Ce  foncli(»nDaireettnomm<^  et  révoqué 
par  le  fonvermoMiit  wr  T%x\%  de  la  dé|iutaUoo 
proviiieiale.  La  dnrée  de  lea  fenelion»  eti  d«  trois 

«DS.  • 

Considérant  que  ie  terme  de  iroi»  ans,  |M)ur 
loqnei  ool  «lé  ooromé»  les  Inapecteort  cantonanx 
de  la  province  de  Limbouig,  ei|ilre  It  18  de  ce 
mois,  et  que  le  momeoi  est  veini  de  procéder  I 
de  nouvelle*  oommaiîoot  j 

Vo  i*avis  de  la  dépouilon  pemanenle  dtf  ood- 

•et)  [irovtnnal  ; 

Vu  le  rapport  et  sur  la  proposition  de  noife 
■atmslro  de  l'intérieur, 

noua  avoua  arrêté  èc  anpilom  : 
An.  I«r.  Sont  nomasés  lospcdeors  ctaionatia 

de»  écoles  primaires  (fe  la  province  de  IJo)l)oiirg: 

Pour  |«  premier  ressort  ^canton  de  Hasselt),  ie 
sfettr  Swaaos  (Golllaume),  ancico  iosiiiuicur  a 
Curange,  inspecteur  sortant. 

Pour  le  deux  t-mn  ressort-  (canton  de  Saint- 
Trood),  le  sieur  PorimansiJeaii-lgoaee-Charles). 
Jofo  de  palk  dn  canton  de  Saini-Tvond,  inspec- 
teur sortant. 

Pour  le  troisième  ressort,  canton  de  Tonirrcs, 
le  sieur  Carteoatat  (Aroold-Heori),  avocat  à  Ton- 
grta«  Inspectonr  sortant. 

Pont-  le  quatrième  ressort,  canton  dé  Feor,  le 
sieui  VVjideleur  (Pbi lippe-Alexandre),  noiafre  â 
Brée,  ins|»ecteur  sortant. 

Pour  lecloqulèMo  roasori,  eaoUNi  de  Bllseo,)e 
«ieop  Gielin  (An(*r(''-Malhieu),  Jiiçc  de  paix  dO 
canton  de  Bilaco,  inspecteur  sortant. 

ârt.  S.  Lea  tnspecteors  cantonaux  de  i'eosei- 
gnemeni  primaire  nommés  par  l*artlcle  qol  pré- 
cède, prif*  f-ronl,  enlre  les  mains  du  gouverneur 
de  la  piovjQce  de  l.inil)0uig,  ie  serment  pie»ci  ii 
por  l*ari.  S  du  décret  du  coofrAs  naiionai  du 
30  juillet  1831 ,  coi<form«meni  à  Tari .  17  de  la  loi 
du  23  septembre  1843.  La  durée  de  leur  mandat  est 
de  trois  ans,  A  compier  du  18  sepieoibre  couraoï. 

Art.  8.  Notre  ninisiro  de  llotérieur  (M.  le 
cooite  de  Tbeui)  esi  choffé  do  l*oxécn|^dn 
présent  arrêté. 

7M,  — 15  aimnat  1846.  —  JrrèU  royaL  au- 
tortutnt  la  pereepthm  ^un  péage  ian»  la 

eommvne  de  roefkerke,  province  de  la 
Flandre  occidentale.  ^Muoit.  du  S6  septenf 
liro184«.) 

Léopold,  etc.  Vu  les  délibérations  du  conseil 
communal  de  CooUterlo,  psovinee  de  la  Flandre 

ocei(î-nti!r,  en  dalcdesS  septembre  et  19  novem- 
bre 1845,  ioliicilant  :  1«>  rainnrtîaiion  rte  perce- 
8«i*  «éii.  TAwrxvi.  —  «oHiT.  1846. 
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voir  un  droit  de  péage  *ur  la  ch3ti!i!i«5e  commu- 
nale qni  conduit  de  Coeikcrke  ver»  Bruges* 
2»  l'applicaiioo  k  cwto  chaussée  des  lois  et  ifes 
règlements  cnneeroant  la  police  dv  roulage  sur 
IcH  grandes  roules  ; 

Vu  les  cerUAcaU  coostaiani  raccompllssemeoi 
des  formalités  prescrites  par  noiro' arrêté  dn 
*6  juillet  J  832,  dan»  les  communes  de  Bruge», 
de  Damme,  de  Dudzeele.de  Ueysi,  de  Houcke,  de 
Knoeko,  do  Msseweghe,  d^ikcrke,  de  Rams- 
eappellc,  de  Westcappclle  et  de  Coe.kerke; 
Vu  les  avis  /avorablet  des  conseils 


Vn  Ict  avis ,  éfatement  favorablea,  de  ringé- 

nietir  en  chef  des  poni»  et  cbausséei  de  la  pro- 
vince et  de  la  députaiion  permanente  du  conseil 
provincial  ; 

Vu  Part.  76,  n>  S,  de  la  loi  d«  88  man  1836: 

Vu  la  loi  »lii  '1\  m^rs  1838  j 

Sur  la  proi>o»tiiun  de  notre  miaistre  de  Tinté» 
rieur, 

Hous  avons  anAé  el  arrêtons  : 

An.  1«r.  Le  conseil  eommuoal  de  Coeikerke 
est  autorisé  à  percevoir,  pendant  dix  années  con* 
sécutives,  à  partir  d'une  ép^^pre  h  fl^c^  par  di>- 
posiUon  ministérielle,  un  péage  égal  a  la  moitié 
du  droit  de  barrière  des  scandes  routes,  sur  la 
chauMCe  <|ui  conduit  de  Coe  kerke  vera  Brufas. 

La  perce|i(ion  aura  lieu  d'après  iea  danses  eC 
condition!!  et-dessoiu,  savoir  : 

!•  La  firâelion  d*ion  detni-ceotime  résultant  de 
la  division  des  nombres  fractionnaires  du  tarif  en 
vigueur  aux  barrières  des  grandes  moles  sera 
aban«luooée  au  profit  du  roulage; 

«•  Le  droit  sera  perç  i  à  un  seul  bureau,  dont 
remplacement  et  les  limites  do  concnrrenee  se- 
ront fixé*  |>  ir  la  liépuiaiion  permanente; 

3"Lu  poieau,sur  lequel  le  tarif  du  droit  devra 
être  alBché,  seraconsianineni  placé  auprès  de  ce 

hiir;'  ;!i  ; 

4»  Les  exemptions  du  droit  seront  le«  mf'mes 
que  celles  en  vigueur  aux  barrières  des  graodes 
routes; 

5»  Le  produit  do  droit  sera  affecté,  jusqu*è  con- 
Cttrreoce  des  besoins,  à  Penireiien  de  la  chaus- 
sée dont  11  s'agit,  ei  l'excéilant,  s'il  f  en  a,  à  la 
cunsiruetion  d*auCra«  chaussées  ; 

6o  Les  travaux  auront  lien  par  adindietUon 
publique  ; 

7*  U  perception  do  droit  sera  adjugée  publi- 
quement, chaque  année,  par  leasows  de  l'admi- 
nistration locale. 

Le  cahier  des  charges  et  le  procès-verbal  d'a<l- 
Judieation,tanl  do  la  pcrceptioo  du  droit  que  des 
travaux  à  exécuter,  seront  «ouinit  k  l*ap|iroba» 
tion  de  la  d^utatioo  permanente  ; 

il 
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8»  Un  comple  »-xscl  et  détaillé  du  produit  do 
péage  et  des  diipeasea  sera  leau  par  radmioistra- 
tlmi  lucal»,  «i  traoïiDis  «oniielleiiMBt,  avee  les 
pièeea  à  l'appui,  à  ladite  déptiiaiion  ; 

9»  Si,  par  la  suitr.  une  rottfe  étsU  «Hablio  sur 
le  territoire  de  la  commune  de  Coelkeike,  la 
péage  perçu  au  proit  de  cette  cooraane  fleodraH 
i  cewer,  sans  inderooité,  sur  la  partie  de  le 
chaussée  exiatante qui  serait  iocurporée  4  la  imnh 
Telle  route. 

Art*  t.  Lee  lole  et  1e«  règlemeate  eoaeemaat  ta 

police  du  roulajîc  sur  les  çratiites  routes  sont  ilé- 
clarés  applicables  à  ia  chaussée  conduisaol  de 
Piotériear  de  la  commune  de  Coeikerke  vert 
Bragei. 

Art.  3.  Mntrp  minhlrp  rie  Ptnt^r'i^iir  'M.  le 
comte  de  Theui^  est  chargé  de  rexéculioo  du 
présent  arrêté. 


71S.  —  1S  airainu  18M.  —  AmM  vogmt  «F- 

pli  quant  iet  lois  et  règlementi  çoneemamt 
la  police  du  roulage  â  ia  commune  de  Cruy- 
beke»  province  de  ta  Flandre  orientale. 
(Mnnit*  du  30  eeplembre  1M9.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  conseil 
communal  de  Crujrbeke,  province  de  la  l^^^landre 
orfeniale,  en  date  dv  Vf  HMi  deroiar«  teqdaot  à 

ce  que  les  lois  et  les  règlements  concernant  la 
police  du  roulage  sur  les  grandes  ronifs.  en  i^rnps 
de  dégelfSOieot  déclarés  applicables  aux  chemios 
pairéi  de  la  eomnoiio; 

Vu  les  certificats  consiaiant  l'accomplissement 
des  formalités  prescrites  par  notre  arrêté  du 
86  Juillet  1833,  dans  les  communes  de  Saln|'Ni> 
colas,  de  Baeel,  de  Rupcimoude,  de  Tamlso,  dn 

Saesdonrk,  (le  Burghl  ei  <1p  BevcruT!; 

Va  les  avis  favorable»  des  cooteil»  commu- 
nal»; 

Vu  l*avia,  dgnlenent  favorable,  de  Tingénieur 

en  chef  des  ponii^  et  chaussées  de  la  provmce,  et 
de  la  dépuiatioii  permanente  du  couseit  provin- 
cial; 

Vu  la  loidn  ti  mars  1838; 

Sur  la  proposition  de  noire  minislre  de  Tiaté- 

rieur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  Les  lois  et  les  règlements  concernant 
la  police  dn  roulage  ear  les  graodee  tontes,  ea 

temps  de  drgcl,  sont  déclarés  appiicahlfs  aux 
chemins  pavés  de  la  commune  de  Cruybeke. 

Art.  8.  Notre  ministre  de  l'intérieur  (  M.  le 
coBlo  do  Tbeos)  eal  eharfé  do  l^dealloa  d« 
pNeent  «frtlé. 


m.  —  ir»  srPTKVsnE  ^Si8.— Arrêté  royal  por- 
tant renouvellement  triennal  du  pertonnet 
de  Piiupêctlon  eantonaie  «ftf#  êcatet  frh 
maires  de  la  province  de.  Stmiir»  (NoaU. 
du  tS  octobre  1846.) 

Léopold,  etc.  Revo  aotre  arrêté,  en  dalo  4n 

18  septembre  1843,  quî.orgaoise  rinspectlop  eao- 
loitai^  des  école»  primaire»  pour  la  province  do 

I^amur  j 

Va  le  premier  portgraplie.de  rariielo  1S  dota 

)ni  du  33  septembre  1811  {MuU^m  Offlciet, 
DO  83),  ainsi  conçu  : 

«  Il  y  aura  nn  iospecleur  pour  un  ou  plusieurs 
caaions.  Ce  fbnctiopaaire  est  aoaiaié  et  révoqué 
par  le  gouvernement ,  sur  Ta  vis  de  la  députatioa 
pi-ovinciale.  La  durée  de  ses  fonctions  est  de  trois 
•as.» 

Considéraal  qae  le  terme  do  irola  ani,  poar  1^ 

quel  ont  été  nommés  les  inspeci'>i)rs  canion^ux 
de  la  province  de  Namur,  expire  le  18  de  c«  mois, 
el  que  le  mooient  est  venu  de  procéder  à  de  aou- 
velles  nominations  ; 

Vu  Pavis  de  la  dépntatlon  panmaente  da  eoo- 
seil  provincial  ; 

Ta  le  rapport  cl  aar  la  propoiltloa  do  aotro 
ministre  do  haléricur, 

Nonsavooi  arrêté  et  arrêCoos  s 

Art.  l"  Sont  nommés  in^pcctrurs  cantonaux 
des  école»  primaires  de  ta  province  de  Namur  : 

Pour  le  t«r  ressort  (canton  d*Aodeoiie),  le 
aicnr  Demonfe  0<oh}»),  aofaetlini  da  proonrear  * 
du  roi,  i  Namur,  inspecteur  sortant. 

Pour  le  S'  refioort  canton  de  (»hny)  ,  le  sieur 
Raymond  (Gustave;,  docteur  eu  droit,  à  iXamur, 
laspecteor  sorlaot. 

four  le  3»  ressort  'canton  Je  Nnmur,  nord  , 
Il  .sieur  Collet  (Aototne-Frédéric-Victor)^ commis 
greffier  au  tribnaal  do  preaaière  instance,  à 
Ramur,  la»pecieuraortoal. 

pour  le  4«  ressort  (canton  de  Namnr,  *Md)^  \t 
sieur  Tonglet  (Pierre),  profmeur  A  l'atkéoéo 
royal  de  Naainr«  Inipceienr  sorlaai. 

Pour  le  5«  ressort  (canton  de  Genkloas},  le 
^inir  Everaerts  fMaximilien),  dOClOaf  0& drott  k 
Ernage,  inspecteur  sortant. 

Poor  le  4K  reaiorifcaaion  de  foaie) ,  le  sioar 
Bribosia  (Félix),  dodcnr ca droit  k  Huwr»  !»• 
specteur  sortant. 

Foi|r  le  7*  ressort  (canton  de  Waicourl).|  le 
slear  Bertrand  (Zavler-Joeepli) ,  Jufe  de  paift  da 
cauion  de  Walcourt,  inspecteur  sortant. 

Pour  le  8«  ressort  (canton  de  Philippevllle)  et 
pour  le  9«  ressort  (canton  de  Couvio),  ie  sieor 
Sacré  (Célcstia),  prêeirpiourà  Conviât  aactai 
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le  fi*  renort  (eairioti  de  nomme),  le 

*ieur  W.nilhier  rpicrrf*  ,  chft  iriOttllVtiOD  A  Pbi- 
lippevtlle,  inspecteur  sortant. 

Pour  le  11*  reuort  (canlOQ  de  Dimaot),  le  sieur 
QtlIaiB  (AleseiMlra)«  Jefe  de  peix  da  eanloa  de 

DJnnnf . 

Poar  le  1S*  re«*orl  (canlon  de  Beaurain^) ,  It? 
fltiw  Sevef,  deeleor  «d  nMeeloei  teaoraing. 

pQVr  le  18*  re9«ort  canton  de  Rocberort) ,  le 
sievr  Crepln,  |rcfller  de  i«  instioe  de  paix  à  Ro- 
ehefert. 

Peor  leKaréiaert  (etnlmdeGedloiieKIejienr 

Poncelet  Jean- Baptiste) .  noiaire  à  Gedione. 

Pour  le  15»  rcswrl  (canton  de  Ciney\  te  steur 
Sebiogel  j^Xavier),  docteur  eo  médecine  à  Ciuey. 
-  Art. -t.  Vt»  hu|ieeieari  otolootui  de  PmmI- 

g-T>Pmpnt  irrTmrrirr  nnmnT*-'  par  S'.irtirlr  qui  pré- 
oàde,  prêteront  totre  te*  mains  du  gourernear 
de  le  fmfot»  de  Neorar  le  Mrnieai  pretcrit  par 
l^rl.  S  â»  déerel  dn  eongrèt  raiioiMl  du  10  jâll- 

lel  183t ,  en  confornfifld  de  l'art  37  \i  fnî  du 
98  septembre  184S;  la  dorée  de  leurs  mandats 
en  détroit  eai  i  compter  da  18  leplenbre  eoo- 
raaf. 

Art.  S.  Notre  minîstre  de  l*int^ rieur  (M.  le 
comte  de  Tbeuxj  eit  cbargé  de  l'exécution  du 


715.  —  15  SErTKaiHB  1S46.  —  Arrêté  rojrat 
fêtant  nenouvethifwnl  tHenHtU  du  per- 

ëonnet  de  t'intpeetUoi  «MiAMMie  d»$  ieolet 

primaires  de  la  province  de  fa  Flandre 
orientale.  cMooit.  du  14  octobre  1846.J 

Ltepeidy  etc. 

CT^f^tTf  s  tnntifi  que  Tarrêté  précédeot.) 
Vu  i«  rapport  et  »ur  U  propoaittoo  de  notre 
■iniitre  de  l*intérieiir, 

Mène  sfene  inêté  el  arritons  s 
Ari.  Iw.  Sont  BOiiBie  Inepecieni 

det  écoles  prtmalffee  de  la  protinc^de  la  I 

orieotale  : 

Fenr  le  pMtar  waeert  («aMra  d'Aloit),  le 
sieur  WeeawautereCJaan-lippoIfteK  aacienpro* 

fesseur  à  Alotl,  inspecteur  sordnr 

Pour  ledcMitoe  reaaort  (caoloo  d' Audeoarde), 
le  ilenr  leerMel  (Cbarlea),  andea  laatltntevr  à 
Audenarde,  iospceicnr  lortaot. 

Pour  le  iroisièrae  ressort  (canton  <te  Berpreo), 
leaieur  Renoz  [Joieph-Céiarj,  receveur  dea  con* 
tritatleotà  Bevereo,  insiMctenr  lertanl. 

Pour  le  quairiètne  ressort  (canton  de  Oeyoze), 
le  sieur  De|iraetera -(Fransois),  à  Dernie,  in- 
apecteur  sortant. 

I  raiMrt  (eanlon  d*lcctoo) , 


le  aleor  Deboon  (Jotte-Vranfeli),  nédedo  1 

Ca]>ryrH;>',  1n<[irrtrnr  snrt.int 

Pour  le  sixième  ressort  (caotoo  de  Gaod) ,  le 
aleor  Soudan  (Emmanuel)  »  ancien  ioatituteur  à 
Gand,  inspecteur  sortant. 

Pour  le  septième  re<«iort  (canton  Gram- 
moot),  le  sieur  de  Foriemoni  (Auguste},  docteur 
en  droit  1  Gnmmoot,  inspcctenr  •ortant. 

Pour  le  hnitlAmt  ressort  (canton  de  Lokcren), 
!<>  «>ur  riaefs  (François),  substitut  do  proCHTOIV 
du  roi  a  Gand,  inspecteur  sortant. 

Pour  le  neovième  reMort  (canton  de  Wark^lloo- 

rebeke),  le  sieur  Van  Caneghcra  ( Léon-Amand), 
ancien  professeur  à  Meylegem,  inspecleur  sortant. 

Pour  le  dixième  ressort  (canton  de  rievele),  le 
sieur  Kerryn  (Panl),'doeîev  en  droH  A  Meeren- 

dré,  in'pfcîciir  sortant. 

Pour  le  onzième  ressort  (canton  de  Soltegem), 
loaieor  Debeck  (François),  Juge  de  paix  i  Solte- 
gem, loipecteur  sortant. 

Pour  fo  douzième  resïort  (canton  df  Saint- 
Nicolas),  le  sieur  Trobert (Pierre),  ancien  profei- 
ecvr  I  éefeele,  ins|>ectear  tortanl. 

Pour  le  treizième  ressort  (canton  de  Termonde), 
le  sieur  De  Gef  ter  (Antoine),  ancien  prolBNenr  il 
Termoode,  iuspecteur  sortant. 

Fonr  le  4f natonlème  raMOfl  (canloo  de  W«U 
teren),  le  sieur  Debtl (Pleffe), pe elMacw A  WèBe, 
inspecteur  sortant. 

Art.  S.  Les  inspecteurs  cantonaux  de  l'iostmc- 
Uoft  primaire,  aomnét  par  l*artleie  prtfeédnl, 
prétpron» ,  f-nfrf  !es  mains  de  M.  le  gooTeroeor 
de  la  Flandre  orientale,  le  serment  prescrit  par 
l*art.  S  dn  décret  do  cengrèt  oatioNl  da  fijolK 
let  1831,  en  eonforraité  de  l*art.  87  do  la  loi 
organique  d»*  Pinitroction  primaire. 

Art.  3.  iNolrc  mioislre  de  l'iptérieur  (M.  ie 

corne  do  TkeM)  ocl  duvié  d»  rtodwttioa  éo 


716.  —  15  SBPTEiiBE  1846.  —  Arrêté  roxat 
mmmmni  tê  tkur  ATm^fii  çktw^tt  d» 
t'ordre  de  XdoipoM.  (Momu  du  16  octobre 

1846.) 

Motif*'  •  Voulant  donner  au  docteur  Waageo, 
diroeiettr  du  Mutée  de  Berlin,  une  marque  par- 
ticulière de  notre  bienveillance.  • 

717.  —  IT)  5ppTruRRE  1Si6.  —  Arrêté  rorcU 
approuvant  ie  ^udgut  de  ta  province  du 
Bélmmt  pour  i'exertie»  1847.  (Moait.  da 
tfdiconlivettif.} 


718.  —  45  <=ppTr.amE  1844.  —  Arrêtéi  reg^i 

fui  accordent  .* 
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domieUiê  A  BruxeUes,  rue  Mnreq.  f. 
chez  le  sieur  PetU^  un  bn  vei  de  perfi  c- 
Uùiintmmt  de  çufntê  trnmé0$  pour  det 
perfeciionnemmfs  au  procédé  d'imbibi- 
tlon  des  bois  par  des  subsfaticc.s  conserva- 
iriceSf  déjà  breveté  en  ta  faveur  pour 
quinte  ans,  ie  9  Juin  18 15  ; 

Ju  sieur  ralîf-c  Dt-tJr^- Ma(Meu),  domf- 
elUéà  Molenbeek  Saint-Jean^chaussie  dr 
Laeken,  />»  6i,  lez-BmtxtUeSy  un  brevet  de 
pêrfectionnemêni  de  quinze  anm  es.  pour 
un  perfectionnement  au  métier  à  filer  et  à 
retordre  toute  espèce  de  fils,  métier  déjà 
breveté  en  ta  ftteeur  pew  quinte  ans»  /• 
90  mar<  1843; 

Au  sieur  SoutAv/ood-Slocker  {William)^ 
mécanicien,  domicilié  à  Bruxelles^  place 
du  ermndSebten^  n*  90,  cA«  te  sfeur 
Slocfef,  ton  mandataire,  un  ht-evet  de  per- 
fectionnement de  quinze  années,  pour  des 
perfectionnements  à  une  machine  A  fehrh 
fuer  deë  eUntS  à  ftotd^  déjà  brevetée  en  sa 
faveur  pour  quinte  mu,  le  90  novembre 
mz  : 

Jyx  sieurs  Satntard,  Ménage  et  Lhoste^ 
daedeUHê  A  Bruxelles^  place  du  Grand- 
Sahton,  n  -  20,  cliez  le  sfeur  Stoclct^leur 
mandataire,  un  brevet  d'importation  de 
dix  années  peur  des  perfeetlennemente 
aux  chemins  de  fer  et  aux  vo  tures  qui 
composent  tes  trains,  afin  d'éviter  les 
déraillements ,  brevetés  d'invenlien  en 
Fremeej  pour  quinze  ans.  m  faveur  dee 
deux  prerr/ert.  (f  7>Q  juillet  1840- 

Ju  sieur  Aleara  (Richard)^  domiciiié  à 
Bruxettee .  Mtet  de  Groenendaet,  eAet  ie 
sieur  Dixon,  son  mandataire,  un  brevet  de 
perfecfio/im  ment  et  d'importation^  de  sept 
années  et  dix  mois,  pour  une  composition 
eervant  à  rendre  les  tiesue  imperméobtee, 
applicable  sur  les  bois  et  les  métaux,  pour 
les  préserver  de  t'aetionde l'air  et  de  l'hu- 
midité, perfectionnement  eu  procédé  déjà 
breveté  en  en  faveur^  peur  dix  ««#>  le 
St  août  18(4  j 

Le  tidiiaire  e»l  l«iiu  d'autoriser  les  inilu^tneU 
du  pays  <jui  le  loi  demanderoni,  i  em^fiiepet  |NHir 
leur  liropre  compte  l«  jftoci^ù  doat  il  ii'agii.  Il 
aura  droit  tlr>  et-  chef  à  'm»-  utdf -raDilé  4  régler  à 
ramiabie,  ou  à  fixer  par  ai  biirdgc. 

JU  sieur  Feisson  {Jules),  demlelUé  à 
Saint"  Josse  -  ten -  Noon'e ,  Irz  Hru xetles , 
chaussée  de  Hneght,  n-  nô,  un  brevet  d'im- 
portation de  dix  années,  pour  un  mi^en 
de  eamntir  l'étamage  de*  glaee»  des  effists 

de  riiuini.iiti,  (fe  In  température  et  des 
émanations  gawuêetf  breveté  d'tnvcntion 


en  France  pour  quinte  ans,  le  26  Juillet 
dernier,  en  faveur  du  sieur  Grellet  de 
Tarie  î 

jiu  sieur  f/'^kinham  {Clara).,  domicilié  à 
Sa'mt-Josse-ten  Noode^  ruedes  ÂrtSf  n»  3o, 
chez  le  sieur  Urling,  son  mandataire,  un 
brev^  d'Importellen  de  treite  années  peur 
un  procédé  ayant  pou  n!>j/'f  de  consfrver 
l'arôme  du  cacao  et  du  café,  breveté  en 
Angleterre  pour  quatereê  «Ht,  te  5  MAI 
18t6,  ^/t  faveur  du  sIeurFîdsUnq  (HT.); 
Os  ilt-iix  (lernîcrR  hrtfv«(i  sont  accordés  à  la 

infime  comltUOii  que  ie  précédeot,  celui  du  sieur 

Mmfé. 

Ju  sieur  Faucon  [Joseph'Séraphîn),  de- 
mic'lié  à  Bruxelles,  place  du  Grand-Snhfon, 
n"  ii),  chez  le  sieur Stoclet,  son  mandataire, 
stn  brevet  ^importation  de  dix  années 
)unir  un  nouveau  savon  propre  au  foulage 
des  draps,  breveté  en  Jngùiterre,le  %9juin 
1846,  pour  quatorte  ane. 
Ce  brevet  est  accordé  à  la  némaconditioa  que 

[frt^'édenli;  le  litt!l,T!r«*  p-'I  tenu  t!',tiiioriH»M' 
les  iixiustricis  du  pays  qui  le  lui  ilemauilerooi. 
â  fabriquer  pour  laur  propre  compte  leMVoa 
dont  il  s'agit. 

Un  arrêté  m>  nf  de  la  même  date  pro- 
longe de  trois  années  et  quatre  mois,  à 
partir  du  t9  novembre  iit9, Ist  durée  des 
deux  brevets  d'importation  et  de  perfec- 
tionnement accordés  au  sieur  ff^eissen- 
bruch  iL.  J.  H.;,  imprimeur  à  BruxeUee, 
rue  du  Mutée,  n»  7,  l'un  sous  ta  date  du 

19  novembre  1839,  d''  dix  années  pour  un 
nouveau  procédé  de  pénétration  intt  avas» 
eutaire  de*  beit  par  diverses  eukstan^ 

ces,  etc.^  l'autre  sous  ta  date  du  \v>  janvier 
1841.  pour  d'x  ans.  à  partir  du  l'J  novem- 
bre Xti^'ù^  pour  des  perfectionnements  à  ce 
procédé. 

Un  arrêté  royal  de  ta  mémedate  approuve 
la.  cession  faite  par  le  sieur  f  'andievœt, 
avocat  à  Bruxelles,  Longue  rue  Keuve, 
n«  103  biê,au  eleur  Krafft  (£doM),  tepré^ 
senté  par  le  sieur  de  ta  Peyrouse  [Léo  , 
place  de  Ifamur,  n<>  t,  à  Bruxelles,  du 
brevet  d*lmperHdlen  de'etnç  années  qui 
lui  a  été  accordé  le  li  Janvier  1849,  pour 
des  procédés  servant  à  ta  préparation  de$ 
peaux.  (Muuii.  du  SU  septembre  I848.j 

719.— 16  BErruaaB  1846.  —  ^/a<  dressé  parle 
ministre  de  f  Intérieur  (M.  !•  coniie  de 

Theiix;,  en  exécution  de  l'article  4  de  la 
loi  du  3!  Juillet  et  de  l'arrêté  royal  3u 
7  août  i  65 1 ,  e<  indiquant  le  prix  mo/en  du 
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fromvnt  et  du  teigle  pendant  ta  semaine 
du  iunét  7  ««  samedi  1S  septembre  1M6. 
(MoDiteur  ilii  19  trptcinbrft  1846. 
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24 
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91 

17 
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99 

98 

700 

17 

59 
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S5 

03 
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.0 
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17 

00 
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1  18 

Jl 
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18 
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j  lol.tux.  .  .  . 
1  Piix  moyen. . 

n.r.70 

•«•  ••••• 

93 

83 
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18 

59 

710.  —  17  sepTEBBiiE  1846.  ~  irrité  roytU 
qui  déclare  qu'lndipettdmHmamt  de  se*  at- 

trihutinns  actuelles,  le  bureau  de  Grand- 
reng  est  ouvert  à  t'exyortation  des  fontes 
da  fer  en  guaueett  et  que  te  éhemin  de 
Mouverçjr  i  FWers'Sire-Nicole  est  auto- 
risé pour  le  transport  de  ces  produits. 
(MooU.  du  95  septembre  1846.) 


7S1 . — 17  MmaMB  1846.  —  Jrréti  t^ed  ah- 

lorltant  l'enlèvement  temporaire.,  de  l't  n- 
trepôt  public^  des  marchandises  destinées 
à  recevoir  une  mcin^œmira.  (Moirft.da 
9S  septembR  1846.) 

Léopolii,  etc.  Va  Tari.  40  <le  la  loi  du  4  mars 
1846  {Monitcwy  n»  64;,  conçu  comme  il  tnil  : 

■  gmiveilleamt  est  anlnrisé  à  perinellfe* 
tOUK  caution  pour  les  droit» ,  reiilèvement  tem- 
poraire lies  marcbaiiilise»  deslinèc»  »  recevoir 
me  Bsla-d'ttiiTre  ilan«  le  rofauine.  • 

ftnr  la  pnipoiition  i\c  notre  ministre  des  Adao- 
ce« ,  notre  nitiUlre  des  affaires  éiraatères  ea- 
leodu,  « 
Non»  avoua  arrilé  et  «rrélona  : 

Art.  1«r.  Le  ministre  di's  ftoanees  est  autorisé 
i  admettre  les  con^If  iiclciir.s  «le  marhincs ,  ijiii 
lui  eu  feront  la  demainlc,  à  enlever  temporaire- 
OUBot  de  rentr«p6t  iiulilie  : 

1*  Les  caisses  à  feu  (/tiwtox)  des  locomotives; 

2o  f.fs  tnmU  et  !«•  eouitoiot  Uo  Chaudière»  à 
ratfiner  le  sucre. 

En  enivre  ei  àl*éiat  bmi,  pour  être  ajuaiés  rus 
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appaicil  i  iliint  iU  furmeni 
•ont  destinés  à  être  «xirari 

Art.  2.  Initr|tch'l,i:iim(Mi 
«jiip  le  rn:niii(ri'  dfs  Riiaiioes 
|irévinir  les  aliii»,  r.iuluri»ali( 
aux  formaliiéa  et  condttioos 
articles  nuiv.mts. 

Art.  3.  L'enlèvement  de  renlrei>6t  pubiic  des 
ohjctii  déMgoés  k  Part.  Iw  aura  lieu  soni  cautioa 
pour  les  droits  et  aprte  aceom|di»semeoi  des  for* 
m.-ilil4><>  («re-crili's  pour  le<rx|iériilions  en  transit. 

Kii  outre  ,  rint<;res»<i  dtivra  j»in.lrc  à  sa  décla* 
ration  on  plan  ft^uraiif  «  sur  échelle,  en  dmible 
expé'litioii,  lit";  oi>|'!l  iin'il  dôsirn  enlever  <le  l'eo- 
trepôi.  Une  es|)i'-dition  <lc  ce  plan  sera  anne&éo 
nous  cacbel,  à  l'acquit  de  transit. 

Sa  ce  i|al  concerne  lee  fènds  et  les  coupoles 
de  chaudit^it  - ,  r«  l  acquit  indiiiiirra  leur  plut 
grande  ciicooiéreuce  ainsi  quekurcircontérenco 
demi-«|iliéri<|ue. 

Après  vériBeatloo ,  les  otijeft  ddtignée  dana  le 
document  de  transit  «eront  poinçonoétettraoa- 
ponésd;«ns  lesalelicrt  du  déclarant. 

Le  poinçiin  sera  coofectionoé  par  les  «oint  du 
minlMre  des  finaocei  et  aux  frais  de  rinléresié. 

Art.  4.  Lorsque  l'^jast  igc  »era  terminé,  le  con- 
slrucleur  en  <ionnora  avis  aux  einpli»yés  locaux  , 
qui  se  reodroot  dans  set  ataiiers  pour  vériBar 
rulcniitt'  lies  obj<îts  enlevfW  de  I*en!rep6t  et 
plomber  les  ap|>areils  doul  ils  font  partie. 

Ces  agents  indiqueront  au  verso  de  Tacquii  de 
transit  le  résultat  de  leurs  opérations,  et,  s*ii  y 
a  lien,  ils  accoiilcronl .  fl.in-t  l,i  limite  fixée  par 
fart.  6,  le  délai  néces»aire  pour  effectuer  la 
réexportation. 

Art.  5.  L'exportation  des  apiMnelUauxquel*  les 
ohjeti  enk'nh  tle  l'ciiirepôl  auront  él<^  ajo^tt^s  se 
fera  en  vcrui  d'un  acquit  de  payement  à  l.i  sor- 
tie, lequel  sera  annexé  sons  cacbet  à  l*aeqnlt  de 
transit. 

Art-  6  San»  préjudice  à  la  faculté  de  renoncer 
an  transit,  conformément  à  l*arl.  39  de  la  loi  du 
18  Juin  1836  {Bulletin  o/fielet,  n*  XXXIIU  le 

conslru'"tetir  (t»-ïia,  djns  le  ilél  li  irtin  an  h 
l»artir  de  la  date  du  ducumeoi  de  irau'^it,  réex- 
porter les  ob}ett  Y  mentloiméa  et  reproduire  ce 
document  dûment  déchargé,  avec  aesannesca, 
an  bui-e.iii  di-  «.i  délivrance. 

A  Texpiration  de  ce  délai,  il  sera  proc'idé  au 
recouvrement  des  droits  ,et  de  Pamende ,  ai  lee 
condition!!  prescrite'*  n'ont  pa»  et»'-  remplies. 

Art.  7.  Les  employés  auront  en  tout  temps  le 
droit  d*«xifer  la  représentation  det  objets  enle- 
vés temporatreiueni  de  rentrep6i. 

Si  celle  alinbnlio!)  n't'-t  pis  f.itte  à  leur  pre- 
mière réijiiniiiiuu ,  ils  con^talerolll  lu  rifus  par 
un  prooèa- verbal  d*ordre  et  U  sera  procédé 
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comme  dant  te  cm  prérn  to  Meond  alinét  4ê 

l'art.  6. 

Art.  8.  Les  dispositions  qui  |irécèileiU  gmm- 
ront  4*4ir«  applie»blM  <lto  ifoM  wn  eontialé 
que  les  ol^elt  déiifD<i  i  Part.  1er  se  fabriqntal 
dans  le  pays,  et  plus  tôt,  .<tM  était  reconnu 
^u*elles  ne  sont  plu»  oâccss<iires  ou  qu'elles  (10Q> 
MDt  lian  à  dat  aba». 

Noire  ministre  de*  Anancus  (M.  J.  Maloa)  ast 
durfé  (le  Texécutioa  4u  présent  arrêté. 

724.  —  17  SEPTCHBfiB  1846.  —  Arrêté  ro.rn! 
rtlatif  à  l'empQrtalion  de*  biiret.  (Mooii. 
do  as  «aptaedira  IMS.) 

Léopold,  etc.  Vu  Part.  9  de  la  loi  du  21  août 
1U6  (Mofif/evr,  n«  i84),  portant  : 

■  Le  gou«ei  nemeni  motliflera  provisoirement 
les  conditions  étab'M'v  i^r  lei  art  5.1  ot  56  de  la 
loi  du  9  août  1823  (Journal  o/ficicl .  d»  38) ,  de 
naBtèra  i  Cacilliar  l*a«poriailaii  dat  Uftrat  atae 

décharge  «le  l'ncrivf. 

•  Les  dispoïiiioos  prises  en  vertu  du  présent 
aniclaaeroot  aounises  i  rapprobatloa  datebam- 
bres,  dans  leur  prochaine  session.  ■ 

Sur  la  propoaitioD  da  noira  miniatra  daa  i- 
oaalea, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

AH.  lw.L*attioHatioiidaeblèretiTaeddcbarga 

de  Paccise  aura  lieu  par  mer,  par  canaqt  aa  rl» 
vières  et  par  terre.  {j'<i  btire^ux  de  chargement 
et  de  sortie  seroai  déiigucs  ultérieurement  par 
noua. 

La  minimum  des  quanlilc^s  admises  â  Pespor* 
laliao  e«i  Axé  à  dix  becioliires  de  bières  en  cer- 
cla at  1  deux  hectolitres  de  bièrea  en  bouteilles 
ou  en  cruchons. 

An.  2.  I.e^  hi^re«  tléclLirt'c-:  ?!  IVxiiortridon  le- 
ronl  dé((u>léeï  au  Itureau  de  cbari^euieul  et  con- 
franléee  à  calai  da  aortie,  aur  écbaoCilloa  d*uo 
demi-liire,  au  moins,  levé  à  cet  effet  par  les  asi- 

pîoyés  chargés  de  la  vénfitMtion.  La  décharge 
ne  sera  pas  accordée  «i,  à  l'un  ou  l'autre  de  wi 

Iwraaint»  lat  aaplafda  raooonaiMaat  qa'aUa» 


-Ail  tm,  H«*  TM-m. 

B*aiit  paa  la  valaor  at  la  qaaHM  dat  bonoat  Mirai 

ordinaire*!. 

Les  formalités  auxquelles  Pexportalion  avec 
décharge  de  l*aeeise  est  atanjettie  par  lea  lofe  an 
vigueur  »eronl  observées. 

Art.  3.  Après  la  vérification  au  hureau  de  char- 
gement, les  bières  tlécliréea  k  l'exportation  po^ 
roet,  afac  aiwpaasIOD  da  ddlat  dêtenoainé  paar 

1,1  ?rirli''.  Atrc  i1-'|iasées  dan5  l'f'nln-pftt  ntjbllc 
pour  un  terme  qui  ne  dêiiauera  pas  trois  moia. 

Art.  4.  La  décharge  de  raecita  demeure  fltée 
au  lanx  k'ijIl'  par  l'art.  56  de  la  loi  du  3  aoAt 
î  [Journal  offlciei,  no  34),  Elle  sera  imp  uée 
sur  lea  leroes  de  crcdit  dont  TéchéaMe  «si  la 
plaa  praehaîaa. 

Art.  5.  Lea  tooneanx  vides  pourront  être 
réimportés  en  exempuon  âe%  droits  d'eatréapiT 
le  bureau  où  Pexportauon  a  eu  lieu. 

Las  toaaaaax  davraat  parier  l*aapralDta  4>MI 
fer  an^pitt  ."iiiposé  par  les  employé»  des  douanes , 
à  la  demande  des  inléreaséa,  lora  de  rexporUUoo 
dea  biérea. 

Ils  devront,  en  oatra,  dira  aarqaéa  an  diiira 

de  la  b.-i^<f-rtc  ri'oii  ils praTiMuiafti,a(porlar dét 
traces  «l'uu  ui-agc  réel.  '  ^ 

La  déelaralten  da  reniréa  nantiannara  la  date 
et  le  numéro  des  permis  d*exparlatlan  anKtarii 
les  toniieaui  .ve  rd)t;iorient. 

Notre  miuisire  de»  finances  (M.  J.  Maloa)e»t 
durfé  4a  l*axéeMlao  da  ptdaenlafrdié. 


7S3.  — 17  smnuax  1846.  —  Jrriti  royal  dé- 
signant le*  bureau»  ouverts  â  l'exporté^ 
tiM  du  Mm$,  (Manii.  da  IS  aapc.  Mld.) 

Uopold,  aie.  Vn  nolra  arrêté  da  «a  Janr 

(11°  7-22),  concernant  PexparULiao  dea bilrci  arac 
décharge  de  l'accise } 

Aar  la  propoMtian  de  nntra  niniiUa  dw  i* 
nancaa. 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Articlcuûii|iie.  Sont  ouverts  à  l'exportation  de» 
bières,  avec  décharge  de  l'accise,  les  bureaux 
MtvaaU  : 
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KODt 

O'UFOftTATIOH. 


ftB  MkTlB. 


»■  MTMIST 

■T  »■ 

CUMUUT. 


'DI8P06IT10NS  PARTICUUÊRSS. 


Par  rivièrM.    .  .) 


Pir  îe  (liemin  de 
f«r  de  l'ÉUl. 


\Zelxa«ta< 

iO»t«n4«. 

iZelnato. 

'  Liih*. 

WettweMl. 

RteiaptI. 

Quiéfffai». 

Mouaerra. 
Welkeoraedt. 


ouvain. 


Anvan. 

BruiellM. 
J.oBr«i«. 


\VeilW«Ml. 

(b)  Verrier». 


(«)  Indépendamment  ile  cei  burcanx,  la 
Térificaiion,  le  pajciocal  ei  le  chargemeal 

Cnrrml  également  avoir  lieu  à  loua  lea 
NMS  d'«aff«p6l  r«li4»  à  la  férrét. 


Notre  miniiire  dei  finance»  m.  i  Maloo)  e«l  chargé  <te  Pexécutioo  du  préaeot  arréié,  qui  aéra 
iasér4  «u  Moniteur  et  publié  coofornaéineiil  à  l'art.  313  de  la  loi  génénla  du  M  «flit  (J'M0^ 


7*4.  —  ta  HBrTBaïKB  iBM.—Jrrèté  l'o/al  i^or- 
Umt  renouvellement  triennti  du  perion- 
ngl  d»  t*lnspectl4m  cantonale  de  Ptntéi- 

gnetnent  pHmafre  dans  ta  province  de 
BalnauL  [Uoon.  du  5  novemitre  18iti.) 

Léopold ,  etc.  Revu  notre  airété ,  eo  d^te  du 
98  Mpi«mbr«  1813  «  qui  organiM  rUiipacliOQ 
caotunale  dea  éoolM  pfioiaiNt  pour  la  provlne* 
de  Hainaut; 

Vu  le  premier  paragraphe  de  l'article  13  de  la 
M  du  18  wpteinbr*  1848  {Èutlêtln  eOlolet, 
0*  88),  tlBil  cdoçu  : 


«  Il  y  aura  un  in»pecieur  pour  un  oupluiieurs 
eaiiioMk  Ce  foneltooiialré  «al  nommé  et  réto^ 

par  la  gou veine tneot,  si^r  l'avis  de  U  di  puiation 
proviDciale.  La  durée  de  les  fouctioaa  eit  de 
troia  ani.  ■ 

CMaMéraat  que  le  lerme  de  trela  on»  fiOW 

lequel  ODt  éié  oomméa  les  ios|>ecteur«  caaisoaux 
de  la  province  de  H;iin.iu!.  pxpire  le  96  de  ce 
moia,  et  que  le  atoineiii  est  veun  de  procéder  i 
de  noovallet  oooilnalioiM  ; 

Vu  ravis  de  l«  dépalotion  pornaneniedo  coo- 
MltpvovineUil; 


• 
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Vu  T9  M|»|iorl  et  «ur  la  pro|»o»ition  Uc  ootre 
littDUlre  (!•  rint<rieor. 

Non*  a^o'is  .'rfélt'  »»t  arrêtons  : 

Art.  S»ni  nommé!  iasiiecleurs  cinionaux 
de  la  province  de  HalMut  : 

Pour  !<•  ot  cmierremort  (canton  d'Ath),  le  sieur 
Lepnivre  (E.  D.  : ,  rtocii^tir  rn  «iroit,  juge  de  paix 
i  Cbiivre»,  iiupecteur  sortant. 

Pow  le  dCviièine  rHwrt  (caoten  de  Moebe), 
lo  isiciir  M.irlin  i'G<'T.iid-Albpn),  Ticr-prénulcnt 
de  fa  commission  administrative  de  Pérnie  pri- 
maire supérieure  du  gouT^roeoDcnt  à  Thuio  .  en 
remplaoenicnt  dn  «leur  Demaret^Daifieii. 

Potir  'f  troisième  rr-j^ort  fcaninn  di'  Rou*.su), 
le  «ifur  Dtitrivier  (lUaxiaiilien),  Uceocié  fn  ptaiio» 
•oiibie  et  teitrcf,  6herd*i«tîlulion  àHens,  la- 
«pecteur  tortant. 

Pour  le  quatrième  ressort  «'canton  der»'lles^, 
le  (leur  Penniuck  (J.),  ancien  iospecleur  à  Sainl- 
Stuvear»  Intpecteiir  MNitnt. 

Pour  le  cinipiièroc  ressort  (canton  de  Charle» 
roy),  le  sieur  Alvin(Augu$te),  principal  dareUége 
de  Charleroy,  inspecteur  sortant. 

Pour  le  fltiême  retiori  (ctoton  de  CUmsy), 
le  sieur  nc8rn  r!rf>  i.  professeur  au  colléf  e  de  Clii> 
isay,  inspecteur  sortant. 

Peur  le  leptiiaie  reMort  fcaiRoii  d*Ellexell(  s), 
le  «icur  Foi)iaine(J.P.)«  profeMe«r»aclaelteineDI 
à  Mjrimoni,  Insprcieiir  sortant. 

Pour  le  huitième  ressort  (raaioo  d'Enghienj , 
le  lievr  Ifnlierl(Pterre^osepli),  profeNenr  au 
eont^g»  d'Eiifîhifn.  inM|H.'Clenr  soriaot. 

Pour  le  neuvième  res^ort(cantnn  deGosselies), 
le  sieur  Dawani  'ioseph)>  chef  d*in»tiluiion  à 
BniDliant^LIberdiiei*  foi|ieeienf>  M»rlaiit. 

p(Hfr  If  rlixi^TTip  rc<.jorl  irininii  de  f.cns) ,  le 
sieur  Dubwu  (Viocent),aocien  profesKur i Lom- 
bi<e.  Impeelenr  Mrianl. 

Pour  le  onzième  reneri  (eaDloii  de  Leez*;).  le 
sieur  Turi»f-Descbain|iit  notaire  à  Tourner,  in- 
tpreieur  sortant. 

Pour  le  douiiime  report  (caDtoa  de  Moni), 
lesieur  HeiLjut  ( \l>'xaniire\  priacipai du colléfe 
de  Mons,  tospectrur  tortant. 

Pour  le  treixiène  reMort  (canton  de  Pâturâ- 
tes), le  sieur  do  Patoiil  (Xavier),  docletir  eu  droite 
ancien  bourfineMre  i  lîu4vr-ie<-pailt,iiiipeclcur 
sortant. 

Pour  la  4|iiaiorx<iaie  reisort  (canton  de  Penn 
wels),  le  sieur  Paiiloi  (Hippoljte),  avocat  i  Rou- 

Court,  inspecteur  sortant. 

Pour  le  «piîoxtèaie  ri^ssori  (canton  de  S' oeffe), 
le  slcor  Dechamps  (Joseph^  ancien  chef  d*inttl- 

tutioo,  propriétaire  à  F.tyi,  iusp<;clrur  sortant. 

Pour  le  seizième  ressort  (can<on  de  Soifrrufs:, 
le  tieur  Simon  [L.  Jo»  ),  jug'*  de  paix  au  Hieulx, 
ins|iOcte«r  aortaai. 


Pour  le  dix-septième  ressort  (canton  de  ThuloX 
le  sicor  Jaeqiiea  (Auginlin).  gratter  de  la  Jntlea 
de  paix  de  Reauflwni,  aocleo  inutituieur, iiispee-> 

tcur  sortant. 
Pour  le  «lix«boKièma  resiorl  (canton  de  Tonr- 

nay),  le  sieur  Lescborin  (Henri),  protes^f  ur  A 
PaihéniS'  de  Tournay.  en  remplacement  duaicur 
Lescheviu  (Adolphe),  di^missionnaire. 

Art.  9.  Lm  iofpectetirt  cantonaux  de  Pensei- 
gnemenl  primaire  nommés  parParlicle  précédent 
firéieront,  enire  \c%  mains  du  gouverneur  du 
Hainaut,  le  serment  prescrit  iiar  Part.  S  du  rf4« 
erei  duconiftè*  nailcsnal  du  M  Juillet  1831 ,  an 
conformiii'  ii  Pi' licic 37 dota lolorfaniqnada 
rinslructuin  primaire. 

I.a  durée  de  leur  mandat  est  de  trois  ans.  A 
partir  du  S6  septembre  courant. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  Pintérieur  IM.  I" 
comte  de  Tbeux^  est  chargé  de  l^xécutioo  du 
présent  affilé. 


7J5.  —  20  SEPTEaiae  1846.  —  Arrêté  royal 
portant  mod/fleatîon  au  règlement  inté- 
rieur de  fobtenMiMre  regrutée  BmmUee» 
(Monit.,du  1«  octobra  1846.) 

Léopold.  etc.  Rern  notre  arrêté  du  M  m*i 

1841  ,  modifiant  l\irl.  2  <lu  n^n'^mentfntlriaur 
de  Pohserva<oire royal  de  Bruxelles; 

Vu  le  rapport  de  M.  le  directeur  de  Pobaerra- 
loire,  sur  la  nécessité  d*angnienter  le  personnel 
att.ichd  ati  service  tle  ret  tit.iMn'SPm*'nt  ; 

Sur-Ja  proiMMiiion  de  iiolre  mioisire  de  l'inté- 
rieur, \ 
Mous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

An.  L'article  prémeotiooné du  règlement 
intérieur  de  Pohservatuiro  rofai  de  Bruxelles  est 
modifié  ainsi  quM  «uil  : 

«  Art.  9.  Le  personnel  attacM  au  service  lê» 
cet  ('•tahtissement  se  composes 

•  Du  directeur; 

»  D'un  aide  pour  les  calculs; 

•  De  deux  aides  pour  les  obeervMions  ; 

m  D'nn  ni<1i>  rnëc.inltdon} 

•  Il'uo  concierge; 

•  Leur  Iraiiement  est  flxé  par  Ptela  de  lenr 

nomination.  » 

Art.  2.  Notrfi  ministre  de  l'intérieur  <M  le 
comte  da  Tbcuxj  est  chargé  de  Pexécuiioa  au 
présent  arrêté. 


7jr..  —  30  serrEBBRE  Î846.  —  Arrêté  royal 
appliquant  les  lois  et  règlements  relatifs  à 
UtpçOeeéureMkigeéUtcoÊÊmtMeder'e' 
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laines,  province  dé  Hainaui.  (Mooiu  du 

1"  octobre  184G.) 


B88 


L<'0|iol<l,  etc.  Vu  la  «K'libératioo  du  conseil 
coiniDiiDai  (le  Veiaine*,  province  de  Uainaui,  en 
daMda  Itaottl  I8M,  lemiant  i  ce  qoe  l««  loff 
et  l<  8  l  èclemeoK concernant  1j  |»ol(cedu  roulage 
•ur  lea  graodea  rouies,  en  temps  <le  dérel.  soient 
dëdtrét  applieablet  à  la  partie  du  chemin  de 
graode  commuolcation  de  Veleinea  à  MeMea,  »l- 
'  lu<*e  sur  le  territoire  df  la  premièie  rommune; 
Vu  les  cjeriificai»  cooitataot  raccompliMemeot 
des  femeliléa  pretcrilea  par  notre  arrêté  <ia 
S6  juillet  1883,  dans  les  communes  de  Popuelles, 
de  Quartes,  de  Melles,  de  Moot-Saiin-Auberl,  de 
Celles,  de  Mourcourt,de  Cordes,  de  Uacquegoies, 
de  Percat  et  de  Veleioea } 

Vu  les  «fit  ftvoraUM  dea  cemetta  eMiui- 
naïui 

Va  leaevia,  également  favorables,  des  com- 
miaaaîrea  dea  arrendiaaemenla  de  Teoraaj  et 
d'Aib,  et  de  la  ddpBlatleo  parauente  daoomell 
jiroviDciai  ; 

VntelolduManarfl18SB; 

Sur  la  propoiiiieii  de  nette  miniatre  de  riolé- 
rieur. 

Nous  avons  arrêté  fl  arrêtons  : 
Art.  1«r.  Les  lois  et  les  règlements  conceroanl 
la  pelice  ém  reulafe  aer  ka  f randea  roaiea ,  en 

temps  de  dégel,  sont  déclarés  applicahl  s  à  la 
partie  du  chemin  de  grande  commuoicaiinn  de 
Veleioea  i  Melles,  située  anr  le  territoire  de  la 
eemmune  de  Velaioes. 

Art.  2.  Notre  ministre  fie  l'intérieur  (M.  le 
comte  de  Tbeua)  est  chargé  de  Pe&éculioo  du 
préiaatarNlé. 


7S7.  —  30  serTKSBBE  1846.  —  Arrétéi  rtgrm^» 
qui  accordent  : 

Ju  tlêur  Letoret  iCharlet],  domicilié  à 
ITmm,  «r  imtêt  de  perfêeHonnement  de 

dix  années  et  quatre  moi  s,  pour  des  per- 
fectionnements à  une  machine  d'épuisé- 
«ditf,  dàià  brevetée  en  ea  faveur,  te 
99  Janvier  J84î.  pour  quinse  ans  ; 

Au  sieur  Girard  [f.Henne- Louis),  domi- 
cilié à  Bruxelles,  place  du  Grand-Sabton^ 
n*  M,  chen  te  gleur  Stoetet,  aveeai^  eon 
mandataire,  un  brevet  d'importation  de 
onie  années^  pour  une  mac/tl/ir  à  tnilltr 
et  à  guiUocher  tes  pierres,  les  bois  et  les 
mOenuSn  brevetée  d^lnventlen  en  France 
pour\T>  ans.  /e\4  décembre  ^Sll.  le  2'  août 
1843  et  en  dernier  lieu  par  brevet  d'addi- 
tion êottê  in  dette  dm  K  /uitM  1846  aù  nem 


du  slcur  Girard  E.-  £.\  représentant  de  la 
société  en  participation  de  ta  Société  de  la 
taille  mécanique,  établie  â  Fnrigt 

Au  sieur  Payeme,  domieitlé  à  Brvxel- 
les,  pince  du  Grand-Sablon,  n«>  20,  c/iez  le 
sieur  Stociet,  avocat,  son  mandataire,  un 
brevet  d'Importation  de  onze  nnnéee,  pour 
vu  procédé  de  puriflcaliun  di  > 'air  dans 
tes  galerie*  des  mines  et  dans  les  lieux 
Ohêt  breveté  en  Angleterre^  pour  H  ans, 
'an  novembre  1843,  en  faveur  de  l'In^ 

trant.  iMonit.  du  3  ocinhre  1816 

Le  titulaire  est  tenu  d'autoriser  les  industriels 
du  fiays  qui  le  loi  deroanderoat*  8  employer  pour 
l<  ur  propre  compte  le  procédé  dent  il  »*af;it.  Il 
aura  droit  de  ce  ch(  f  ;<  une  indrmuilé  â  régler  i 
l'amiahle  ou  à  fixer  par  arbitrage. 

7S8.  —  S8  aiaraaaBE  1846.  —  État  dressé  par 
te  ministre  de  ^intérieur  (M.  le  conte  de 

TtuMn  ) ,  en  exécution  de  i'art.  4  de  la  loi 
du  31  Juillet  et  de  l'arrêté  roral  du  7  août 
1834 ,  et  Indiquant  te  prix  mqf  en  du  fro- 
ment et  du  seigle  pendant  la  semaine  shs 
lundi  14  au  samedi  19  septembre  tMS,  (|fe- 
niteur  du  S3  septembre  1846.) 


■Aaclia 

Hf'crLATKtRS. 


t  nOMt>T. 


SEIGLE. 


• 

Quant. 

Prix 

Quant. 

Prit 

vend. 

moyen. 

vend. 

moyen. 

Fr. 

c. 

Fr.  c. 

Anvers, 

2i 

55 

45 

1 9  45 

Arlon, 

â58 

26 

50 

151 

-2-2  tPi 

Brugea, 

If. 

41 

106 

17  8y 

Brtixellea, 

r.i 

25 

63  20  26 

Gand , 

776 

•22 

98 

170 

18  78 

Hasseit, 

g:. 

25 

90 

8.J 

19  40 

Liège , 

9,9.i0 

22 

98 

75 

18  07 

Louvaio, 

1,650 

25 

12 

36 

2I>  09 

Mena, 

8,000 

23 

50 

501* 

17  17 

Namur, 

138 

24 

87 

lOf 

18  41 

Totaux.  .  .  . 

10.»09 

3,105 

Prix  moyen. . 

23 

98 

18  S2 

729.  —  23  sEPTManE  me —Arrêté  royal  gui 
nomme  le  lieutenant  général  Motine grand 
i^lerde  l'ordre  de  léêpold,  (Monit.  du 
1«r  octobre  1846.) 

Motifs.  •  Voulant  donm-r  itne  marque  parti- 
culière de  notre  bieuveillaoce  à  H.  le  lieutenant 
général  Molioe  de  Saint-Tee,  mlDlatre  aecfétaire 
d*itat  de  la  guerre  et  pair  de  France.  ■ 

730.  —  23  scPTEMBRi:  184G.  —  Arrêté  royal 
portant  nomination  dans  l'ordre  de  Léo- 
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pold  de  di0refU4  officiers  de  l'anuie 
françaUe-  (MoDit.  du  1*  oclobr*  tS46.) 

WHlf^-  •  Voulant  donner  tm  oBcitrt'  do 
Pirm^o  r  .^nç.iisa  ci-après  (Mtignétt  un  lémoi- 

guage  fie  notre  liipovpiUaDCP ;  » 

Sur  ta  ^roi>oiiiUoa  de  oolre  mioiilro  do  la 


Nom  amt  arrilé  et  arréloni  : 
ninfeléa  riant  Tordre  de 
Grand  officier, 
la  liculeaant  général  boyer  CPierre-Paal). 
Officier, 

U  AIrarficn  priocipol  do  pranlin  «Itiao 
landont  (joan*Baptiite-Lucitn).  . 

ChPVfi!'ters . 
Lei  capitaine*  d'éiai-major  Reille  (Charles^ 
Joseph),  et  coiute  de  la  Ferronays  (Charles). 


TSf .  —  33  SEPTUaaB  1846.  <-  Arrêté  r(^ 
nommant  tê  etet»  tenCr  ^  Buêêjr  cm- 
mandfur  de  l'ordtédé  Liopoté.  (lIoniL  dn 

8  octobre  1846.) 

Motifs.  ■  Voulant  donner  UM  Aoufelto  mar- 
que de  DOtro  bicnvcUlanoo  A  M.  U  cdMftUlor 
d*Êiai  Geoty  do  Inlay,  Uttandut  nHitairo  au 
aanrieo  de  franco.  • 


939.  —  93,  sirTnMt  1816.  -  Arrêié  royal 
portant  nomination  dans  l'ordre  de  Léo- 
pold  de  diffirtnlê  officier*  dé  Përmàê 
firemfalf.  (NonU.  dn  •  oeiobre  IM.) 

ÈiotVit*  «▼onlaot  doaoer  aux  officiers  de  l^ar* 
iDée  frai'çii!ic  d^signéi  un  témolgnain 

do  notre  bieuveiilaiice.  • 

8nr  la  propoaliion  dn  Miro  niniam  M  M 

Noot  arons  arrêté  et  arrêtons  : 
Sont  nnnunét  dan«  Pordre  de  Léopold  i 

Con.mandeur. 
U  lieutenant  général  de  Négrier  (Fr.-M.«Ca8.). 

u  coloMÉ  dè  caTâlarlo  >MiilMlié  Cttlbont 
(indré). 

Chetfalieri. 

L'auditeur  de  première  ciasse  au  conseil 
lUttinoad  doCbaaned(6aaiod-t^blllpp«-Adgui(lD- 
Joteph],  et  le  capila.ne  d*lllfiiftlorie  de  VOfd> 
•ang  (Jos.-Yictor-A.'nédée). 

733.  —  i3  sEPTeaiae  1846.  —  Arrêté  roxat 


AlV  lêie,  751-7W. 

t 

risé  à  la  roMt€  d»  BatOee  à  WwUrfcM. 
(Monit.  dn  U  octobre  184e.) 

Uopold,  eUs.  ROTU  :  1»  notre  arréié  du  6  Juin 
1839,  décrétant  en  i-rinripp  r('tabltc»ein»'nt,  aux 
frais  de  l'ÉUt,  d*Mne  c4.roD>uijicalion  entre  Liège 
et  la  route  concédé*  de  «auioe  1  Moeiirieht,  par 
Thé,  en  suivant  la  rl*e  droite  di-  la  Meuse; 

?•  I.*art.  6  de  cet  arrêté  poriaot  qu'il  sera  star 
tué  ultérieurement  à  i'ègard  de  la  partie  delà 
ronto  déetdiie  qui  «"étend  do  VM  à  In  ranie  de 
Battice  à  Maestricht; 

Considérant  qu'il  importe  de  fixer  déftniUfe- 
ment  le  tracé  de  ceMe  dernUro  partie; 

ContfdéranI  qne  la  direction  qui  doit  être 
p^^f^^P^f>  P,(  celle  qui  mettra  le  plus  grand 
nombre  de  communes  possible  eu  rapport  direct 
aveelaTiilodoLlégeî 

Coneidénnt  que  le  tracé  dirigé  sur  le  village 
de  Bemean  eal  le  seul  qui  satisfasse  à  ceiu  cea- 
dilions 

Attendn  que  lea  «annalildi  d'enquête  prescrites 
par  notre  arcdtédu  BQ  avril  tB3ï  ont  dt«  «oeott* 

plies  ; 

Sur  U  propostUon  do  ooln  «inlaiit  dia  tkn- 
vanxpnMlea« 

Hona  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  Irr  l.n  «ection  de  route  de  Jupillc  à  Visé. 
«ODilruile  en  »ertu  de  oolre  arrêli  du  6  juin 
1839,  sera  prolongée  depuis  ce  dernier  endroit 
Jus<iu'à  la  renoojiire  de  la  rouie  do  BAttleo  à 
Maestricht, au  village  de  Bcrneau. 

Art.  9.  La  disposiiioQ  générale  du  traoi  dd 
cette  pnnie  de  rente  oct  indiqué*  au  plan  oi-in» 
floaê*  approuN  par  notre  nUnMro  'dea  mani 
publics. 

Ce  tracé  suivra  d'abord,  à  partir  de  l*exttdalU 
delà  rente  de  Jnpilie  à  Visé,  la  rue  Haute,  nndit 
Visé,  sur  environ  220  raè-  rf  é>-  loupueur. 

Flécliissaol  aaauite  sur  la  droite,  ii  fera  aveo 
1*0X0  de  ladite  me  nn  angle  de  in  degrds,  paa* 
aara  cur  remplacement  des  maison  et  remise 
appartenant  au  sieur  MoreaU  (Français  Joseph) , 
traveisera  les  remparts  de  Visé ,  le  développera 
dana  lea  jardina  qnl  extsient  en  dehors  de  ces 
remparts,  pa*s  r;t  ?»  7  mMrcs  la  gautfbe  de  la 
tuilerie  dusicur  RuueaeiaiUiodralefcommeide 
la  œouiagiie  par  une  enllé  de  èouièca  et  de  pe- 
tits altgnemènta  :  le  développement  dd  délie  par- 
tie du  tracé  sera  de  831  m»^ircs. 

A  partir  de  l'extrémité  de  ce  dévelopi>ement , 
ce  premier  alignenaonl  anlvft  cooittmllicnt  le 
chemin  de  Visé  à  Bcméan,  oteura  nné  longttctar 
de  320  mètres; 

Le  deuxième  partira  de  l'extrémité  du  pre- 
mier, fera  avec  ednl'Cl  un  angle  i  gauche  de 
lis  dagtda  SÔ  minnici,  «dm  le  Chemin  de  Vlié 
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à  Berneau  et  m  temiiicra  .à  i9ê  mètm  de  md 

origta<>j 

Le  iroiitème  alifoeiiienl,  faiêaot  avee  celui  d« 

deuxième  un  angle  à  gaurhertc  16^  •IrgréoSO  mi- 
suiee ,  iMiMera  à  Teodroit  dii  les  Trou  RoU ,  eo 
MiMiili  e»  dr»ilft  lin  bâlinrat  qui  nlile  daot 
cei  «Ddroil*  et  aura  une  long neor  de  lOo  oièlrct; 

Le  quatrième  alignemeul ,  partant  de  l'exiré- 
milé  du  iroUième,  fera  avec  celui-ci  un  aogle 
i  droite  de  16SI  degi  ési  iiiivr»  le  chemio  de  Viié 
à  Derneau  et  se  (erminera  daiw  ce  dwnlD  à 
HO  nèlres  de  son  orieinc  ; 

Ltdoqnièrae  ali{oemen;,  dont  l'axe  fait  avec 
«iM  du  iiuatrièm  uo  angle  a  drclla  de  17S  dé- 
fila M  minuies,  suivra  me  petite  gorge  qui 
eiiile  daos  la  direction  et  se  terminera  à  5  mè- 
tre* i  la  gauclw  de  l'aof  le  d'une  haie  qui  longe 
\»  ebamin  de  Vleé  i  lanMao.  Cet  tUgnanaiil 
aura  mm  long aeor  da  Itf  niirat  ; 

gauche  de  la  monugoe  dite  Tbier  de  Beroeau.  et 
•0  contmiera  d*ttne  attiia  de  eotirbet  d*tta  déve- 
loppement de  SOO  mètres,  dont  l*extHmitë  abou- 

krj  à  10  mèirt'*  à  gauche  en  Acr^t  <U-  l'angle 
d*uoe  baie  qui  longe  le  cbeininde  Vise  a  beroeau  ; 

Le  teplièine  aiignetneot,  partant  de  l'extrémité 
du  sixième ,  fera  avec  celat-ei  na  angle  à  droit* 
de  118  degrés  45  minutes  ,  et  se  terminera  dans 
le  susdit  cbemio,  i  360  mètres  de  «on  origine  ; 

UboitUnt  alignement  partira  de  l'extrémité 
du  setiiièoie,  fera  ame  eeliiHcl  nn  angia  «^i> 
cbe  de  1 44  degrés,  passera  b  10  mètres  à  la  droUa 
de  Tangle  vers  Visé  de  la  maison  de  la 
Maroau,  siinéa  à  la  gauclw  da  diemin  de  VM 
i  Beroean,  «I  aa  terminera  à  169  mèiraa  da  ton 

origine  : 

Le  ocuvièine  atigaemcol,  dont  i'axe  fera  avec 
eelat  du  baiiièttta  un  angle  1  dreite  de  \SS  de- 
grés, l^a^er^era  la  Beiwinne  perpendiculaire- 
ment i  son  cours,  et  te  terminera  dans  le  chemin 
du  eliAlCM  de  Beraaan  è  t  mètrea  à  la  droite  des 
bitimentaqnl  langent  ledit  chemin.  Laiangnaar 
de  cet  {^iigKcmeoi  sera  de  1 1l  mètres; 

Le  dixième  et  dernier  alignement  suivra  une 
llgttetraedeparallèleniettlauxbfttloetttodn  luadit 
château,  longeant  le  chemin  et  qui  sera  distante 
de  7  mètres  desdits  bâtiments.  Cet  alignement 
aura  une  longueur  de  lii  mètres  50  cent.,  et 
abanllra  à  la  roula  de  Bauice  à  MaeatrlcitL 

Les  alignements  droiu  eernni  en  général  n»- 
eerdéa  par  dea  courbe*. 

In  égard  i  cm  raeoardamenu,  la  longueur  to> 
taie  développée  au  tracé  d-deaana  décrit  aeta 
d'environ  3,0iS  mètres 

Art,  3.  La  route  aura  dix  mètres  de  larf^eur 
^Bi»  le»  arilaa  dea  aeaaieiMBli.  ta  chauMéa 
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sera  en  «npientmcU  et  aura  5  mètre*  de  lar> 

geur.  ' 
LHndinaiaon  de*  taine  «t  le*  dimenrteas  dei 

fossé»  dont  la  roule  sera  arcomitagnée  partout 
où  il  en  sera  besoin ,  seront  réglées  d'après  la 
nature  du  anl  et  fa  diapoaltion  dea  lieui. 
Art.  4.  Le*  propriété*  néceaaairea  |»ottr  l*éla- 

bix'i  menl  de  la  roule  seront  acquises  el  occQ- 
pùet  conformément  aux  lois  en  matière  d'expro- 
priation pour  cauae  d*i:tîtité  publique. 

Art. 5.  Notre  miiiislre  des  is  j  vjn\  [  uttlics  M.  de 
Bavay)  est  chargé  de  l'exécution  du  présent  ar- 
rêté. 

734.  —  S3  sxPTEnaaB  1846.  —  jirréti  rc^al 
portant  madlfieaitûn  au  tmeé  4»  la  routé 
concédée  dê  tharlero.r  à  HoiWuhb**  (No- 
nUeur  du  It  octobre  lééé.) 

t 

Léopnid,  etc.  Revu  :  1*  notre  arrêté  dn  S  aoÉI 

1840,  autori-^nrit  la  eomitruciion ,  par  voie  de 
concession  de  péages ,  d'une  route  de  Cbaricrof 
i  Florenne*,  avec  embranchement*  ven  Acoti 

3«>  Notre  arrêté  du  3  avril  1841 ,  déclarant  le 
Mpnt  Bjiidour,  géomètre  à  I)amt»remy,  conces- 
siouaaire  de  la  route  pr<!:ciiée  et  accordant  à 
eelut-ci  un  anbaida  de  l'État  de  cinquante  mlUa 
franc»; 

3«  Nos  arrêtés  des  SO  février  et  34  mal  1844» 
modifiant  les  dispoiition*  de  celui  dn  8  aoAt 
1840,  en  ce  qui  concerne  le  tracé  des  section* 
de  Loverval  A  tSerpinne*  et  de  Moriaimé  A  Fio- 
reane*; 

CoBsidérani  qu*n  est  reconnu  que  la  con*tme- 

lîon  du  chemin  de  fer  d'Entre-Sambre-ei  Meuse, 
et  rélahl  s&ement  il\iulie»  voies  de  curumunica- 
tion  ilaQ>la  iucaiii£,di(utuu<iU(cousiderablemettl 
ai|]enrd*taul  l'utilité  da  la  aeetion  de  ta  rama 
susmendonoét,  comprise  entre  Loverval  et  Ger- 
piones,  et  la  réduisent  au  simple  réie  de  commu- 
nication d'Iuiérét  local  ; 

Attendu,  d'aillenre,  que,  dan*  voe  requête 
adresïée  au  d»  î»ar  icmeol  des  travaux  publics  le 
15  février  1946,  la  suppression  de  celte  section 
et  le  prompt  achèvemefii  de  la  roule  *ont  vive- 
ment réclamés  par  le»  adraioittraiion»  commu- 
ne l^-^  de  i-iorennes,  Monaltoé ,  Uansinelle,  tier- 
piQQcs,  ÂC02,  fiouffioulx;  par  les  principaux 
maître*  de  large*,  propriéiatoe*  et  directeur*  gé- 
raots  des  établissement»  industriels  de»  borda  de 
la  Sambre,  ainsi  que  par  un  grand  nombre  da 
personnes  notable*  de*  commnne*  lntére**ée*  ; 

Coaaldérant  qne,aur  la  demande  du  concea- 
fiionnaire,  ap|Hiyée  j>3r  Tadminisiration  provin- 
ciale de  Namur,  il  y  a  lieu  de  limiter  le  tracé  de 
la  renia  livrée  de  net«BMa,aa  point  deaé- 
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paralion  «iee 
FloreDoes  ; 

S>r  la  impotitloo  de  noire  mliiiure  dee  ire- 
vaui  public*, 

Pîoti"  :iv.'n- arrêté  e».  arrélon»  ; 

Art.  1<r.  i\o$  arrêtés  «lei  3  août  1810  ,  3  avril 
1841,30  frvrierel  Si  mai  18i4,  cooceruaat  la 
route  com^dde  de  Cbarlerojr  4  FloreDoe»,  aoni 
modifiés  ainsi  (|itM  suit  : 

a.  La  MfcUuu  de  la  roule précit<^e,  coiiii>ri»e 
enire  Loverval  cl  6er|iinues,  eu  »u|Miriin<c. 

k.  Le  tracé  lie  la  ^ectlon  d  •  Moiialmé  A  Flo- 
r^nn»*»  c  icrmine  h  l'enliée  de  Floronn»;»  au 
point  A  du  |>laa  ci-joint,  a)i|irouvé  par  ntdre  mi- 
nUlre  dc«  travaux  publicit  le  M  mai  1844 ,  point 
formant  la  limite  suparalivc  de*  oomiDttoet  do 
Saint-Aubin  et  de  Florcnties. 

An.  2.  Sont  maiiueouet  touLet  les  autrei  di»> 


loiile  provinciale  de  Heyil-oi»-dcii-Bi-r(î  à  Zam» 
mi  l-,  comprime  entre  le  point  de  Jonction  de  la 
route  d*Aer»cbot  è  la  roote  deTurnboui  h  Diett;  ' 

ronsiiJtirant  «|ue  If*;  6!ii<le»  du  tracé  de  l,i  pre- 
mière «eciioo  de  la  route  précitée,  «'«^tendant  de 
la  ville  d*Aencbot  A  Horifolt,  eoot  lerainéee,  et 
qu'il  y  a  lieu,  «lès  ior$,  de  User  la  direciloii  g*» 
Dér.ilc  lie  i»'  tracé  ; 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  des  tra- 
vaux publics,  , 
Non»  avoni  arrêté  et  arrétoaa  t 

Art  1**.  Le  tracé  do  la  promîère  aecikm  de  la 

iDute  décrétée  d'Acrachol  à  celle  de  Utyst-op- 
deo-Bcrg  à  ZamoaU  s'étendaol  d'Aenchot  i 
Ueraaelt,  suivra  la  dlreelloB  indiquée  au  plan 
anocsé  an  préaeot  arrêté  et  approuvé  p«r  noiro 

minisîT'-  (les  travaux  publics. 
Art.  i.  Ce  tracé ,  députa  la  route  d'Aerschol  à 


poeitioos  contenoei  dao»  les  arrêtés  eilée  à  1*aril-   Lierre,  iut<|u*i  I»  «ortie  du  village  de  Heroelt,  M 


de  1". 

Art.  9.  Moire  miuiitreUei  travaux  publics  j,M.  de 
Bavajri  e»i  diargé  de  l*ei^ion  du  préiont  ar- 
rêté. 

7S5.  —  93  SEfTEBiaE  1846.  —  ^rrêfê  roydl 
relatif  au  tracé  ilc  la  roule  d'Aerschol  à 
la  roule  de  Uex*t-^p  "  t^n-Berg  à  Zammel. 
(Monit.  du  19  octobre  1846.) 

Léopoift,  etc.  i^evu  noire  arrêté  du  31  mai 
1815,  décrétant  en  principe  la  conMrucllon,  aoi 

frais  de  l'Éiai,  d'un«>  route  d'AertCboi  i  celle  de 
Hcyn-o|t-(ten-B(-r(;  à  Zammi-I  j 

Vu,  i»  ta  .délibération,  en  date  do  94  février 
1845,  par  lai|uell  l*  dmin  irai  mn  communale 
dellers^rli  vott  un  «îKsidede'JO.SOO  fr.incv  paya- 
ble en  lâ  années,  pour  aider  à  l'établissement 
de  la  route  précitée  ; 

8«  La  délibération, en  date  du  7  mars  1845, 
par  laiiiiolle  le  coimeil  communal  de  la  ville 
d'Aersvbot  vote  également,  aux  luémes  Ans,  un 
•nbtide  de  95,580  fl^nnm,  payable  avaai  en  15 
annéfs; 

3"  La  dé'ih*  ration,  en  date  du  17  avril  1845, 
par  lai(ULilt:  radmini»traiiott  commtittale  de  la 
ville  do  Louvain  accorde,  ans  mêmea  Ans,  nn 
subside  de  5,808  francs,  payable  en  trois  an- 
nées ; 

4»  La  lettre  en  dale  dn  !•>  août  1846,  par  la- 
quelle le  gouverneur  de  la  province  de  Brabani 

informe  que  le  conseil  provincial  a  voté  tio  «ob- 
sède «le  10,000  fr.  pour  la  réali>ai;uu  du  projet 
dont  il  s'agit  ; 

5"  La  résolution  en  dato  du  15  juillet  1845, 
par  laqu' ii<'  le  cnns«>ii  |)tuvincijl  >t'.\iivrrs  .l«'clare 
céder  en  iou^u  propru  té  à  l'État  la  partie  de  la 


composera  de  huit  alignements  ayant  un  dévo- 
loppemciit  ae7,6;)«'°  70,  fivoir 

Le  premier  aligueuiciu  ayant  sou  point  de  d^ 
part  sur  la  rouie  d'Aorscbitiê  Lierre,  i  IWroit 
Ob  le  chemin  de  Beiecom  cri>:>e  cette  chaussée, 
fera,  avec  la  roule  veis  Aerschot,  un  angle 
de  l2io  30 ,  et  se  terminera  dans  le  cbomîn  do 
Herssclt  en  nn  |ioint  xilué  i  f  30«  en  dec»  de  l*a- 
qiieiliic  qui  ilonne  passage  ,  sous  ce  chemin,  an 
ruisseau  dit  Peerscbe-Loop  ;  il  aura  une  longueur 
de  Z^BX^m  88* 

Ledeusième  alignement  f>;ra  avec 
le  pr  éci^flehi  sur  la  droite  un  angle  de 
169<>  33'  et  aura  une,  longueur  de        750  30 

Le  troisième  arigneroont  fera  avec  ' 
le  iirt  OLili'nt  sur  la  droite  ui>  angle 
<iL'  167°  50'  tl  t.e  terminera  dans  le 
chemin  de  Uersseti  à  ti37«  au  delà 
dn  carrefour  dit  Kruys-8aan  ;  a«  lon- 
gueur sera  de  1,749  00 

Le  quatrième  alignement  fera  avec 
le  précédent  sur  la  droite  un  angte  do 
IMo,  suivra  le  cbemin  du  llersselt  jus- 
qu'en d<'çà  de  la  maison  du  sieur  OtO; 
ricx  et  aura  une  longueur  de  177  80 

Le  cinquième  alignement,  faisant 
avec  le  précédent  sur  la  dr.  iie  un  an- 
gle de168o  40',  p.isserj  à  7m  di  s  mn- 
•ons  de»  enfants  Rccicu  \  sa  longueur 
sera  de  457  58 

Le  sixième  alignement  fera  avec  le 
précéd.-nt  sur  la  «aucUe  uoongle  'e 
1670  44'  et  aboutira  A  l*entPéo  de  la 
place  do  Hersseli,  après  avoir  travorié 
le  cimetière  ainsi  qu  '  la  m3i>o'i  com- 
munale de  ce  village  \  sa  longueur 
sera  de  W4  88 
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Le  septième  alignement  fera,  avec 
le  iMéeéilent  aur  la  itMche,  nn  wufih 
deî64o30',  iravfrscra  !a  place  «le 
Uersselt  ei  luivra  1«  cberaia  de  Wes- 
tertoo  juiqu^à  7  nètrca  de  l*angl«  de 
la  (ure  doni  il  laiMera  l*«Q(ledtt  Jsr* 
diri  h  7  roèin;»  sur  la  faneba;  aa  Ion- 
gneur  aéra  «ie  *  174  00 

Le  IwHièaie  alignement  fera,  arec 
le  |ir<foMeDt  anr  la  droile,  un  anglf 
de  175».  continuera  à  suivre  le  che- 
mio  de  West-  rloo  Jusqn'i  lacbaîieile 
flitiite  à  la  «ortie  de  BeriieU  et  aura 
«oeleiigueivde  13!  00 

iMttwnr  totale,   7,696a  70e 

Art.  3.  La  roiilc  aura  p<'-n('r.ilpmpnt  10  métros 
de  largeur  eotre  les  crétox  exiérieurps  «les  acco- 
leaseBU»  dont  S  inèirea  pour  la  chamafo  pavée 
et  3  mètres  50  i  i  f  [  lui-  chaque  accotement. 
L'inclinaison  des  l  iltis  cl  tes  <limcn«ioiis  des  fos- 
sés dont  la  roule  sera  t>ordée«  partout  où  il  sera 
rteeone  néeeiaaire  d*en  tfiabtir,  seront  réfléea 
fUivant  la  n.iturc  du  It  rrafn  cl  des  locitiiés. 

Art.  i.  Les  propriétés  nécessaire»  à  roiahlisse- 
aenl  cl  à  la  coosimctlon  de  la  route,  et  do  sei 
dépendanceii,  aioti  qo*aux  redreneneata  et  dé- 
rivations des  cours  d'e  ui  que  rendra  nécessaires 
l'exécuitoo  de  celle-ci,  seront  emprises  et  occu- 
pées conrorménent  aai  lola  en  matière  d*ex}iro« 
priaiion  ;iour  cau»e  d'unliii'  publique. 

Art.  S,  Sont  acceptées  le»  offres  de  subsiiits 
susmenlioonées  faites  par  les  admintsiraiions 
commanatea  de  Hersteli ,  Aeracliot  ei  Louvain, 
ai:  si  ijiie       le  conseil  piovint      fl't  Rrjbant. 

Est  également  acceptée  l'offre  du  conseil  pro« 
viocial  d'Anvers,  de  céder*  l*Éiat  la  partie  de 
la  route  provinciale  de  Beyat  «p-deo-Berg  à  Zam- 
mel,  comprite  entre  l«  puinl  du  Jonction  de  la 
roule  d'At-r»cliot  et  la  route  de  Turnboui  à  Uiest. 

Art.  $.  Le  veraement  des  divera  hiImMci  ac- 
ceptés se  fera  «ooforménent  A  l*aK.  fi  de  la  loi 
du  10  mars  1838. 

Art.  7.  Il  sera  statué  ultérieurement  à  l'égard 
dn  tracé  déBaltlf  de  la  aeelion  comprise  entre 
Her^seit  et  la  roolo  do  He7*t-0|Mlen-Serf  à 
Zammei. 

Art.  6.  Noire  ministre  des  travaux  publics  (M.  de 
lavay  )  ett  cbargé  de  l*exécuUon  du  préaeot  ar- 
rêté. 

736.  —  S3  SEPTeBtBS  1846.  —  jÊrrUi  royal 
autorisant  des  ekatigemimis  aux  chemin* 

vicinaux  de  la  commune  dv  Cras-Aver- 
nat,  province  de  Li^e.  (Moniteur  dul3  octo- 
tro  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  l*aUai  det  cbemios  vleioaNS 


—  AN  1846,       7S6~787.  i   ÎW«      .  r 

de  la  commune  de  Cras-Avernas,  province  de  .  r 
Li^e,  dreaaé  en  exécolien  de  la  loi  du  18  avril      >'  9^ 

1841;  atlas  indiquant  deux  em|iri>es  de  li-rraio'^ 
à  eff»  (  (nci-  |iottr  l'«'larçi''scment  du  chemin  n»  3, 
plan  de  ucUil  n»  3.  le  long  des  parceltei  n"*  240  * 
01841; 

V»  les  rtivnrs-";  pt^rr-»)  de  l'inslruclion,  consta- 
tant raccomplissement  de  toutes  les  formalités 
praicritet  par  le»  art.  4  et  5  de  la  loi  précitée; 

Vn  noiaaMnenI  ladéllMratlon  du  conaeil  eoo- 

mnnal  en  date  du  98  juillet  dernier  ; 
Vu  Tart.  11  de  la  lui  sur  les  chemins  viciuaaxj 
Vn  la  loi  dn  17  avril  1885,  «or  l*expropriation 

pour  cause  d'utilité  publique; 
Sur  la  propoaliioa  de  notre  miniilre  del*inlé- 

rieur, 

Hona  avoni  arrêté  et  arréfoni  : 

An.  fer.  L*élarf latemeni  du  cbemin  a*  8*  le 

long  des  parcelles  n  •  240  et  2tl,  plan  de  détail 
n»3,  de  l'alias  des  chemins  vicinaux  de  la  cum- 
mnue  de  Cras«Avernas,  est  apptouvé  lel  qu'il 
résulta  des  Indications  dudli  labiean  et  du  ta- 
Mp,ui  rff»  pmprisHs,  anr;px<?  5  l'atla*. 

Art.  2.  Il  7  a  lieu  à  cession  pour  cau.^e  d'uti- 
lité pnblique  do  terrain  nécessaire  i  l'élarf  iise* 
ment  projeté* 

En  coiiFéquence,  le  conseil  commimal  est  au- 
toridé à  acquérir  ce  terraiu  à  l'amiable,  ei  en 
cas  de  contestation,  k  en  poursuivre  rexproprla- 
tion  pour  cause  d'uiiiaé  publique»  confbmié-  ' 
ment  à  la  loi  kur  la  matière. 

Art.  3.  Noire  ministre  de  l'intérieur  (M.  le 
comie  de  Thcna)  est  cbargé  de  ^exécution  du 
présent  arrêté. 

737.  —  23  sisPTEBBnK  1846.  —  Arr^tf"  royal  ac- 
cordant la  conceaion  det  minet  de  huutUe 
dé  Micberoox  (Monèi.  du  18  oelebre  1848.) 

Léo|ioid,  eic.  Vu,  sous  la  date  du  18  septembre 
1887,  la  requête  dn  comte  Émile  d'OoltrenonIt 
à  Warlusép,  fl  du  baioii  Co(l^lantin  ^c  Copis,  4 
Liég«f  tendant  à  ubieiiir  la  conception  det»  mines 
de  booillct  plomb,  ter,  calamine  et  autres,  sous 
liM  communes  d«  Soumaffne«  Afoneux  et  Miclie- 
roux,  province  de  LUge,  dans  une  étendue  Su- 
perficielle de  l9i  bectare«68  arcs  ; 

Vu,  en  tri|iltt  «xp^dilioo,  le  pian  de  surface 
dAment  vérifié  et  certifié  ; 

Vu  les  journaux  et  les  certificats  justifiant  de 
raccomplissement  des  formalités  de  publications 
et  d'afflebes  prescrites  |»ar  la  loi  du  81  avril  1818; 

Vu  ro|i|>oMti(>ii  de  la  société  charbonnière  do 
CrahaXt  en  date  du  3  novembre  1837; 

Vu  la  réponse  des  demandeurs ,  en  date  du 
7Jnmel  1838; 
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Va,  dOiH  Us  (falM  dei  6  août  1844  e«  25  «ejv- 
temUre  ltii4ô,iesrap|>ortsde  l'ingénieur  du6«di>- 
trJci  •!  d«  l^lagioitiir  en  dief  d«  It  B*  divMM 

4f8  minet  ; 

Vu  le  plan  d'avemblaKe  annexé  i  ces  rap- 
porta; 

Vu  ravii  de  la  dépnUtioB  permanente  du  eoo* 
Mil  iiMTlaclil  de  Uife,  n  date  du  19  neveskre 

V«  P«Tta  da  eoDMil  dee  bimi,  en  datedn 

18  mars  1846; 

Vu  le  cahier  des  charge*  arreplé  parleede' 
mandeur»  le  4  septembre  1646  ; 

Vu  lea  lola  du  ftl  avril  181«  et  dn  t  mi  1887; 

Con^i  léraot  que  lea  feraaliléi  pveicrUea  ent 
été  obtervées  \ 

Gontidérant  qu'il  a  été  satlifait  à  rappositloii 
de  la  société  de  Crahajr  par  arrêté  royal  du 
14  msi  ^rnier,qttlliii«ooordenneetieoaiettdt 
CODcesiion  ; 

€ooaidéraal  que  lea  demandenri  n*Ont  paa  dé- 
montré l'existence  dans  ces  localités  d'auirM 
8ub«loncc<!  nilDéralcs  que  la  houille,  el  qu'il  y  A 
lieu  de  leur  concéder  celle  dernière  ; 

CoDaidiérani«{iie  le  taux  én  redevance»,  eo 
veur  des  propriétaires  de  la  surface,  tel  qu'il  ciit 
proposé  par  le  CMueil  des  mine» ,  parait  suffi' 
tant; 

Vu  le  rapport  de  noire  inlnlaire  de»  travavs 

publics  ; 

Le  conseil  des  mines  a  propoef*, 

Mous  avons  approuvé  el  arréions  ■ 

Art.  1er.  Il  eat  fait  au  comte  Étinle  d'Oultre- 
voui  et  «n  )nr«n  Conilantin  de  Copis,  coecaa- 
•Hm  de»  mine»  de  houille  gisante»  aoo»  lea 
commune*  de  Soumsgne  et  Ayeneux«  province 
de  Liège,  dans  une  étendue  superficielle  de  cent 
treia  heciom,  llmMée,  eeolorniément  en  plan 
d'assemblage  ei  au  plan  annexé  au  pféienl  ar- 
rêté, aintd  (|(i'il  suit  : 

An  nord,  »  partir  de  ta  maison  Leieune,  sise  au 
ckeaUi  de  Lléfa  è  Mervc,  en  euivant  ce  dernier 
cbomin  jiî-"iti\i  Î3  rmcnniff  d'un  autro diena.lo 
aaos  nom,  conduisaui  à  Fécber; 

A  Vtt  •  par  ce  chemin  et  lo  limite  de  ta  con* 
oiiainn  de  CrnA^«  Juaqu^u  tilleul  de  Hawx; 

Ail  srtfi ,  (If  ff- |>o!i)(,  |nr  line  ligne  droite  tirée 
sur  Taiigle  ouest  du  pré  du  tiergeff  mais  s'arrê- 
tent en  «  i  la  rencontre  d*dne  aaire  Nf  ne'drolie, 
parlant  du  point  d'ipierseclion  du  chemin  de» 
Cmncfs  el  <lu  nii^5«>3ti  Panstry,  et  ftnieaanti 
ccol  mètreik au  nord  dudil  angle; 

A  l'otte^f ,  du  pohit  »  «n  «uivant  ladite  lifoe 

jii^qit'.i   !n   irnrnntir  it'uriP  aiilre  ligne  droite 

tirée  de  l'atigU  ouest  du  prC  du  Berger  sur  la 
naliOii  LeJenne,  aiee  «n  chanta  de  LÉéfe  i  Hotm  i 


puis,  par  celte  dernière  li^ne  droite  juaqu'A  la- 
dite maison  L<Jeane,  point  de  départ. 

Art.  8.  La  prétenie  concearion  est  Mte  amn 
lea  charfoe,  cUnae»  et  condlthNi»  anivantoa  : 

enamn  ravmn. 

Travaux  d'art. 

I 

Art.  i'T.  Faute  de  s*eoteDdre  poar  l'écoute- 
uent  de»  eaux  avee  la  aedété  de  FoMtmT,  fex- 

ploiiaiion  anra  lieu  au  niveau  d'une  xh«rre  à 
construire  sans  retard  el  dont  l'œil  sera  fixé  au 
ruinteau  de  Pannery  ;  dans  tons  les  cas  la  galerie 
d*éeootement  devra  être  eonduile,  au  Air  et  i 
mrsiur  i\f"'  h  ^oinsde  rcxiiloiiation,  de  la  limite 
sud  à  la  limite  nord  de  la  préseitie  cooceasioa. 

Lorsque  i*esploitJtloa  deaeendra  annale  nivean 
de  la ffalerie  d'écoulement, Tarrêlé que  prendra 
h  ce  sujet  la  dépuiaiion  permanente  du  conseil 
provincial  de  Liège  eo  déterminera  le»  condi* 
tiona.  Totticfol»,  Il  sera  ménagé,  entre  la  ffalerie 
d*éeonl«ment  et  les  travaux  dans  la  profondeur, 
un  massif  de  soixante  el  quinze  mètres  d'éiiais^ 
•«ur.  Cette  stampe  ne  pourra  être  entamée  qu'en 
dernier  lieu  et  ioraque  le  fhnd  do  la  mina  acrt 
entièremeni  épnlaé. 

«AMvnB  n. 

Art.  S.  Les  concessionnaires  disposeront  cl 
oonduiront  leur»  travaux  de  manière  A  pourvoir 

aux  br'«oins  des  con^omm.iieurs ;  à  ne  pas  com- 
promettre la  sûreté  pubiii|ue,  la  cooservaiion  de 
la  mihe  ni  rexiatencede»  ouvrier»;  ênepa*  nuire 
aux  hahiUUoD»  on  aux  eaux  utUea  de  la  auriaee. 

Ils  se  conformeront,  S  cet  effft ,  aux  iniil rodions 
qui  leur  seront  données  par  l'admiuistraiioa  et 
par  lea  ingénlenr»  de»  mine». 

Art.  S.  Toute!)  le»  fois  que  les  concessionnaires 
voudront  étahhr  à  la  superficie  un  puits  ,  oti  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  ou  permanent ,  il» 
eu  donneront  préalablement  avis  é  l*admlni»tr^ 
lion  prosidciale,  en  accutripagnant  cet  .TVfriisse- 
ment  des  pièces  nécessaires  pour  faire  apprécier 
nullité  du  travail  projeté  ;  ils  indiqueront ,  ea 
mémo  temp»,  le»  di»po«itîons  générales  qu'il»  ae 
proposent  de  prendre  pourrexéeutinn  de  col  nn- 
vrage. 

Art.  é.  A  chaque  siéfe  d*explollatfon.  Il  sera 

établi ,  pour  l'usage  des  ouvriers,  et  dans  un 
puits  particulier,  si  l'aMminisiration  le  juge  né- 
cessaire ,  un  sjAtème  d'échelles  inclinées,  sûr  et 
fSaeile,  »*élendaot  de  la  aurface  Jn»qu*an  fond  do» 
travaux. 

Art.  5.  Les  concessionnaires  conserveront,  au- 
teur de  chaque  bure,  de»  massifs  de  veine  de 
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huit  tn^trcK  de  rayon,  el«oo«le  niveau  de  îa  ga- 
lerie d'«ïcoulemeni,  le  long  el  i  llniérieur  des 
linitet  de  la  Moeestion,  des  mÊUÊH  ev  etiNuiief 
de  dix  mètres  d'épai>«ear. 

I.ps  masfifi!  h  re!«iipctpp  sntoirr  Af*  bures  ne 
pourroDt  élre  réduit*  ou  eolevéa  eoitèremeoi 
.que  lert  de  raiMndoii  déBallir  d««  tratani,  et 
ensuiir  l'nnr  nntorintioo  dClIvrée  par  IVImi- 
nUlratioo  {trovinciale. 

En  cas  de  cooira  venilen,  ils  t*eD|ragettt  à  |iayar 
à  ritat,  pour  chaque  mètre  cube  soustrait  à  cet 
ma<<iifs  au  delà  des  limites  de  la  conce.>sion,  nn^ 
somme  de  deux  ceolt  fraocs,  «aoi  préjudice  des 
diolii  éfentmiidei  tien* 

cuama  in. 

Boma§0  H  proâvetkm  été  ptmu. 

Art.  6.  Dans  le  délai  de  dix  mois,  à  dater  de 
l*aele  de  ceneetalen,  il  lera  plaaid  dea  bernet 

s«r  iDDs  !r-î  points  servant  iJe  Iimil<'S,  ot  celle 
mesure  sera  jugée  oéeessaire.  L'opération  aura 
lieu  aux  frais  des  coocessîonnaires,  A  la  diligence 
de  la  députaiion  imeloeiale,  et  «u  préaeoee  de 

l'ir|T(^ni 'IIP  fie*  minç^  liu  diptrict,  ou  Hc  son  délé- 
gué, qui  eo  <ir<^ssera  i<rocès-rerbal.  Expéililinoi 
de  ce  precèi  verbal  •erooldépotéMain  archlTef 
de  la  provioce  et  à  celles  des  ceamaMt  «om 
lesquelles  s*élead  la  concession. 

Les  coocessioDoairea  seroot  leooide  faire  pla- 
carde jwDblahlei  beraett  avee  dea  iotcrlplleae 
spéciale?,  sur  Ips  puits  abandonnés,  pour  cunser* 
▼er  le  souvenir  de»  prioclpalet  clrcenataiiofla  de 
l'exploitation. 

Art.  T.  An  plni  tard,  dam  le  ddial  de  deux  ana, 
à  dater  de  Pacte  de  concession,  les  conccftslon- 
nalrea  adreaseroni,  en  dcuble  ex|iéditioo,  k  la 
ddpniatlen  proTinelate  : 

1*  On  plan  parcellaire  géoéralde  la  anifaea  de 
la  concession.  inrIiqii.Tnt  h  position  des  puits, 
des  bâtiments  et  autre»  cousiructions  apparie- 
MM  A  reiploltattott.  A  ce  plan  aèrent  aonezéea 
deux  projections  verticales,  sur  des  plans  paral- 
lèles i  la  rtiierlion  et  à  l'infiinaison  çdn^rsïe  des 
couches,  et  indiquant  ia  position  et  la  profondeur 
daa  pelta,  t*a11are  dea  gliea  dana  lea  partiel  re- 
connues r  <  la  hauteur  relailfe  dea  principamt 
points  de  la  surface; 

1*  Pour  chaque  couche,  un  plan  horizontal,  el 
le  nombre  decenpea  et  de  prajreliona  «etticaica, 
nécesaaire  ponr  la  repréienlatlea  EdMe  dea  ira- 
vaux. 

Tena  ces  plana,  eoupes  et  projections,  aèrent 
dressés  à  l^balte  d*nu  nillinièire  pour  mèire, 
et  divisés  en  carreaux  d*on  centini<^irp  ff»-  cAiéj 
la  correspondance  entre  les  différeou  plans  sera 
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indiquée  an  moyen  de  lettrea  et  de  nnmima 

communs. 

Art.  t.  Cbaqne  annie,  aprèa  la  prodaetleo  dea 

pièces  mcnlionni^es  à  l*artlcle  précédent,  les  eon- 
cessioooatres  remettront  à  l'ingénieur,  dans  le 
courant  de  Janvier  et  de  juillet,  les  plans,  coupea 
et  prodeeilena  dea  travanx  eséeutéa  dana  ebaqnt 

couche,  peiirt.inf  le  roiir'  i\u  ^pmf.'trp  jir'*eédeol; 
ces  détails  seront  re|>ortés  ensuite  sur  les  plana 
gdndrens  det  travanx  eiéenlda  dana  lei  mémea 
oeochea,  d*sprè«  lea  ioaimotlona  qnl  aèrent  don- 
née» |>^r  l'ing-énieur. 

Ces  plans  seroot,  comme  les  précédents,  drea- 
aéa  au  mllilime,  et  divlida  en-earreau  marqnéa 
des  mêmes  lettres  et  numéros. 

A  cet  envoi  sera  jointe  une  copie  de  la  partie 
correspondante  du  regislre  d'âvaoc«meni  des 
travanx,  lem  au  aMye  de  l*taplollMlon,  conffaf- 
mément  à  Part,  d  dn  ddorat  impérial  dn  S  Janvier 
1813. 

Art.  t.  Es  eaa  de  lefUa,  de  o^gligenee  on 
dinoiactitnde  do  la  part  des  cnncessionnairei^ 

en  ce  qui  cotîe«'rne  rexéciiiion  det  deux  articles 
précé'Ients,  tissupporlerool  tous  les  frais  dea opé« 
rtftlont  qo^^Niloonrra  la  ddpniatlon  permanente 
du  conseil  provincial,  pour  faire,  d'office ,  lev« 
les  pians  ou  recueillir  les  renseignements  requis. 
Mil  par  les  ingénieurs  des  mines,  soii  par  tonles 
aolrm  peraonnaa  ddléfudea  à  eat  eflist. 

CHAriTi'.r  (T. 
Obligaiium  tjénéraict. 

Art.  10.  Le«  concessionnaires  conlriSueronl, 
eo  raison  de  l'étendue  de  leur  concession,  à  la 
d<penae  qnViiffara  la  eonlbetioo  de  la  nrte 
nérale  des  mine<: 

Arl.  11.  Aussitôt  que  rexpioitaiioo  aéra  en  a&* 
llvtlé,  lea  oeneaaalonnalres  mettront  gtatollo» 
ment  i  la  diapotition  du  gouvernement  une  airie 
complète  rff*  pioiUiils  lie  !eur  inme. 

Art.  Và.  lis  seront  tenus  de  prendre  parti  la 
citsae  de  prévoyance  établie  A  Liège  avee  Ihm» 
torisalion  du  gouvernement. 

Arl.  13.  Ils  s»  ronl  tenus  dVtpIniter  pareox- 
méines  et  ooo  par  fermier  ou  »  forfait. 

Art.  11.  A  loutea  lea  époqnca  ob  la  mhio  aera 

po'^'^ilï'e  p^rvinr  ^.ort«*)('.  Ci'iir  •jorn^ti''  ^cri  tpp-tie 

de  désigner,  par  une  déciaralton  faite  au  secré' 
tariat  do  gouvemenaent  provincial ,  oelnl  de  eea 
membrca  ou  le  délégué  anipMl  die  aura  donné 
les  {louvoirs  nécessaires  pour  correspondre,  en 
aoo  nom,  avec  rautorité  administrative,  et  en 
général,  ponr  la  représenter  devant  PadaNilatm- 
tioo  tant  en  demandant  qu'en  défendant.  Ce 
fondé  (le  pouvoira  devra  étie  domicilié  elréaidar 
en  Beigiqoe. 
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Lei  membre*  de  la  société  seroni,  au  surplus, 
Mlidalrement  retpoonblei  de  lonlei  «t  de  cha- 
cune <l<^i  condilionit  de  leur  concession,  pour 
l'exécutioD  des4|uelles  ils  seront  tenus  de  faire 
oae  éteciioo  commuoe  de  domicite,  ojh  t«ttl«s  le» 
poursuites  pourroot  éire  exereéee  eDoine  A  dtt- 
micile  ri'i'l  et  h  personne. 

Ari.  16.  Caulc,  par  les  cooceskionoaires,  de 
comoiMMer  les  tmavs  daoi  le  délai  d^uoe 
née,  à  dater  de  Taeie  de  conees^ioa,  ou  dans  le 
cas  de  ressaiion  (!e<i  travaux  on  d'fnex'^rniion  des 
conditioos  qui  précèdent»  ou  qui  dérivent  de  la 
cMiceeston.  la  révoealKm  de  eei  aeia  ppum  être 
imiiODcée,  sans  pr^udice  de  touu-x  auiret  me- 
anloriaéet  par  le*  lois  ou  par  les  régle- 


dala  du  »«oéi 


Art.  16.  Le  lavx  des  mlevaocee  ft  payer  aux 

proprit^iaircs  delà  surface,  "fi  exrciilion  de  l'arti- 
cle 9  iW.  la  ioi  du  3  mars  1837,  eut  Axé  ainsi  qu'il 
suit  :  la  redevance  fixe,  i  vingt-cinq  cenlcBWl 
|»ar  hectare;  la  redevance  proportionoelte.  i  an 
pour  cent  In  pr'iduit  net  dc  l'exploitalion. 

Notre  ministre  des  travaux  publics  (N.  de  Ba- 
vay)  est  chargé  de  l*exécuUoQ  du  présent  arffdié, 
qui  sera  tni«i<  an  Moniteur. 


73g.  _  3"  '^ipTfBBiiB  1846,  —  Arrêté  royal 
accordant  la  concession  de*  mines  de 
kouWo  do  HalboaarU  (Monkoar  du  19  octo- 
bre 184ft.) 

Léopold,  etc.  Vu,  sous  IM  datée  des  M éé» 
eembrf  1S18,19  avril  iS-:26  et  30  Juin  1827,  les 
re4|uélcs  du  sicir  fi  !<  li  iinl  ro-d'HersIa!  et  com- 
pagnie, compotani  la  soaéié  charbonnière  de 
Motbowrt,  lendanl  k  obtenir  ta  conceMion  des 
minea  de  houille  gisantes  sous  partie  des  com- 
munes de  Villert-le-BouiUel  et  Aoiheit,  province 
de  Liège  ; 

Vu,  en  triple  evpédiliOD,  le  plan  do  enrraeo 

dûment  vénfii^  fit  rernRf*  ; 

Vu  les  pièce«  jnsliftaoi  de  l'accomplissemeot  des 


seil  provincial  de  Liège ,  en 
1t4S; 

Vil  V»\\%  du  conseil  dea  aainee,  on  data  dn 
30  mars  1846; 
Vu  le  cahier  des  chargée  accepté  le  4  nai 

1846; 

Vu  le»  loi»  <!p«î1  avril  1810  el  2  mai  1837; 

Coosidéraol  que  les  lormaiilés  prescrites  uni 
été  obaervées  ; 

Considérant  que  la  socii'lé  Ac.  Halbornrt  po'- 
sède  une  ancienne  exploitation  de  mine«  Ue 
bouille  dans  ces  localités,  et  quNI  y  a  tien  do  la 
maintenir,  en  octroj^aot  à  cette  société  un  ada 
de  concession  dans  îles  limites  tixôt-s  iraprët  tCf 
litres  ei  conformément  à  rioiérét  général] 

Cooeidéraot  que  le  taux  des  redevancot,  en 
faveur  des  propriétaires  de  la  surface,  tel  qu'il 
est  propo5é  par  le  conseil  îles  mines,  iiarall  pro- 
portionné aux  ressource»  ei  à  la  nature  des  pro» 
dniia  de  cetio  partie  du  baeain  houllior;  que, 
d'ailleurs,  ces  redcvanct»  ne  sont  iMablie*  que 
sous  la  réserve  des  droits  anténeuremeol  acqoisj 

Vu  le  rapport  de  notre  ministre  des  mmx 
pnblica; 

liO  coneoil  dot  Btnoa  a  propoaé, 
Noos  avoni  approuvé  et  arrèton»  : 

Art.  I".  Il  est  fait  à  la  «ociéi^  charbonnf^'rf  le 
Halbosart,  à  Villers-le-Buuillet,  coacession  des 
mines  de  houille  gisantes  sous  la  commune  do 
Villera4e-Boniliel,  province  de  Liège,  dans  uno 
étendue  superficielle  de  rent  six  hectares,  li- 
mitée *  conformément  au  plan  d'assemblage  et 
an  plan  annexé  an  présent  anrélé,  ainsi  qu'il 
suit  : 

Au  nord,  à  partir  de  la  borne  n«  10,  placée  à 
la  lisière  dulMis  d'Aulne,  au  bord  du  chemin  de 
Douee-Trixbe  i  MaMet,  par  une  ligne  droilo 
aboutissant  au  cbemm  dit  Thier-Paqual,  k 
130  mètres  au  nord  d'un  vieux  cbéac  et  à  40  mè- 
tres au  midi  de  l'embranchement  de  cette  ronto 
avec  le  chemin  de  la  Bméotto  au  aaonlin  Bah 
danl  (point  s  ; 
A  l*0*tt  de  ce  point,  en  descendant  k  chemin 


formalités  de  publieationaet  d*anches,  preeerilce  dit  TMoT'Poçual  j usqu'i  la  rencontre  du  ch^ 


par  les  loit  du  91  avril  1810  et  du  3  mai  18117; 
Vu  les  oppoelliona  oi  les  demandes  en 

rence;  . 

V«  les  mémolioi  et  let  pileee  predulta  par  la 
iociéléde  Hatbosart; 

Vu,  sons  les  ilain  31  jniUct  1810  et  7  f<<- 
vrier  1845 ,  les  rapports  de  l'iDgénieur  du  5«  dis- 
trict et  do  ringénleur  en  chef  do  la  3*  divMon 
dee  mines  ; 

Vu  le  plan  d'aaaemtdage  annexé  à  ces  rap* 
ports; 

Vn  l*avi»  do  la  députai  ion  permanente  du  coft> 


min  dc  la  Paix-Di«u  i  Ampsio  (point  B;;  puis, 
par  une  petite  ligne  droite  s'arrêtent  a  l'œil 
d'une  ancienne  areine  débouchant  ilans  le  l  uia- 
vean  de  Bonde  |  en  suivant  alors  le  cours  de 
ce  ruisseau ,  et  en  s'arréiant  sur  le  cbemm 
(l'Ampsin  à  la  Paix-Pieu,  à  ItO  mètres  au  midi 
de  la  tiifurcation  qu'il  forme  avec  le  chemin  de 
BorboromtM  (pomt«); 

Au  sud,  <tc  tà,  par  une  ligne  droite  tirée  sur 
l'angle  sud  de  la  maison  de  la  veuve  de  Jean« 
Pierre  Melin,  sise  au  grand  cbembi  do  Buf  à 
Warennno,  au  hamoon  do  naUweart;  pois,  par 
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ttoe  tecondé  ligne  droile  s'arréUot  à  ia  borne 
17,  Mrvaiii  de  ltBff«  an  tarritoire»  docom- 

rrunpi  irAnlbeit,  de  Vin;î!mori(  rr  de  Viilers-le- 
Bouiliett  plic4e  au  bord  du  cbemia  des  commu- 
M*  d«  HaMet  dil  de  Douee-Trixbe,  à  Mabiet  ; 

A  Vûueslr  en  tpmoni.int  ce  cbe'tSia  des  oen- 
mânes  de  Mabicl  Jusqu'à  la  berne  s*  !•  (point 
de  départ). 

Art.  t.  La  prdtcoie  ceneetiteo  eet  liHe  tena 
les  cbarfait  dm«et  etconditlona  loifanlei  i 

CBAFITRB  niBaiBii. 
Travaux  d*art. 

Art.  l**.  Lei  coocesiionnaires  roaiolieudront 
conMannneDt  en  bon  état,  libre  et  acceMible 
dans  toute*  set  parties,  la  falerie  d'écouiemcnl 
dnn!  iVil  «f>  trouve  dam  le  bola  de  GiumMIt 
poiot  W  du  plan  de  surface. 

lit  exploHeroDC,  dans  lente  l*<tendtte  de  lear 
CMcettiOD,  à  la  profondeur  de  deux  rentt  iiièiret 
MNM  le  niveau  de  la  gnierie  do  xhnpfp.  Uniip<>  le» 
CVDchet  de  bouille  que  TadininuiraiioD  jugera 
iaaeepUMee  dMire  eipMtdes. 

Sous  le  DÏTeaii  de  la  galerie  dVcoutemenf, 
Texploilation  du  tistëme  entier  et  de  chaque 
coucbe  co  pariicalier  sera  comoteDcée  du  point 
le  phii  bas,  cl  emnlDlte  en  renumiaDi,  sauf  les 

cet  où  il  pourrait  être  dérogé  h  ff  mrtdt>  fn  \frin 
d*UQe  «utorisaiioa  spéciale  de  radminiKiratioo, 
lolt  pmr  soulager  la  macUtne  d*épniee«enl  par 
néiaMiSsement  de  réiervoirt  dans  quelques-miai 
des  couches  inicrn>édiaire»,  toit  pour  y  préparer 
des  vides  dettinés  à  recevoir  une  partie  des  dé- 
blais de  l*avaleretse,  soit  peur  lovt  autre  motif, 
qui  rctidrsrt  plu.*  nYaol«|evae  l^xploliailottpir- 
tielie  en  descendant. 

cfatttio  u. 

Art.l.Lee  eooeecskmnaires  disposeront  et  con- 
duiront leurs  cravjux  de  m^iniëre  à  pourvoir  aux 
be'oios  tic»  consommateurs;  à  ne  pas  compro- 
mettre U  »ùreté  publique,  la  conservation  de  la 
mine  ni  resiêieneo  dee  ouvriers;  i  ne  nolro 
aux  hahiiaiioot  ou  aux  ea  tt  uttl?>f  <\e  !a  surface. 
Ils  se  conformeront,  à  cet  effet,  aux  instructions 
qui  leur  seront  données  par  l*admlnltlration  et 
par  Iw  ingénleara  des  minoi. 

Ari  3.  Tontes  les  fois  que  les  concessionnaires 
voudront  établir  à  la  superbcie  un  puits,  ou  tout 
autre  onvrafe  d*art,  patsafer  on  permanent,  tie 
en  donneront  préalablement  avis  à  l'adminislra- 
tloD  provinciale,  eu  accompagnant  cet  avertisse- 
ment des  pièces  nécessaires  pour  faire  apprécier 
l*Mllltd  du  travail  pi^leU;  Ile  indiqueront  on 
Sm*  skr.  Tovt  xvt.  —  seriT.  tM6. 


même  temps  les  dispositioos  générales  qu'ils  se 
propoMot  do  preniire  poor  Petéeotton  do  eei 

ouvrage. 

Art.  4.  A  cliaque  siège  d'exploitation,  il  sera 
établi,  pour  Pusage  des  ouvrlett,  et  dans  un  puHa 
particulier,  tiPadministration  le  juge  nteessaire, 

un  système  d'érhpilfî  tnr1in<«e"!  n)r  rt  facile, 
s*éleudaot  de  la  surface  jusqu'au  fond  des  tra- 
vaux. 

A  rt.  5.  Les  coneeiiionnaires  réserveront  i  toalo 
profondeur,  «»ir  tous  le»  points  et  d^ns  l'étendue 
qui  pourront  être  déterminé  par  l'ingénieur  du 
dieirict,  dee  maeilfe  Iniaeit,  toit  poor  aseurerloe 

propriétés  de  la  surface,  soit  pour  la  solidité  des 
puits,  galeries,  etc.,  soit  pour  faciliter  la  descente 
ultérieure  de  puits  dans  la  partie  inférieure  de 
la  mine. 

Les  nts^jifs  de  veine  i  rc'ipprtpr  antnnr  dp'5 
bures  dcyronl  avoir  au  moins  dix  mètres  de 
rayon,  et  ne  pourront  être  ^éduila  ou  eotevëe 
entièrement  que  lors  de  Pabandon  définitif  des 
travaux,  et  en  anile  d*nne  autorisation  de  l'ad- 
mioistraiiott. 

Lee  eoneoseionnairoi  ménageront  annleesoui 
du  niveau  de  la  galerie  d'écoulement,  le  long  et 
à  l'intérieur  des  limitas  de  la  concession,  des 
ma-tsifs  ou  espooies  de  dix  mètres  d'épaisseur. 

En  caa  do  contravention  à  l*ttno  ou  à  rautro 

de  ces  Clan^c--.  il?  s'mgnprnt  à  p.iVfr  n  l'Etat, 
pour  chaque  mètre  cube  soustrait  à  ces  di£Mreole 
maailfii  on  au  doift  dee  limitée  do  la  oonematon, 
une  somme  de  deux  cenu  Aronc»,  «OM  préjudice' 
dm  droits  éveotneie  dm  tiere. 

cnarmu  m.. 
Bttnmgû  et  preduetlmi  du  jMtett . 

Art.  8*  Onna  le  délai  de  dix  mole,  à  dater 

de  l*acie  de  concession,  il  sera  planté  des  bor- 
nes sitr  tous  les  |ioints  servant  de  limites, où  cHif. 
mesure  sera  jugée  nécessaire.  L'opération  aura 
lieu  aux  fraie  de»  eonceiaionnairwt  i  la  dilifanee 
de  la  <lépuiallon  provinciale,  et  en  pn-'^encn  de 
l'ing<^nieur  des  roiues  du  district  ou  de  son  dé- 
légué, qui  en  dressera  procès- verbal.  iiX|iédition« 
de  ce  iMoeèe-verbol  seront  déposém  anx  arebIvM 
de  la  i<i  nviiir-p  f>(  ^  reWfi  des  commouM aoue lol* 
quelles  s'étend  la  concession. 

Lw  eoncenioonalm  leroiit  tonne  de  flilfo 
plaeer  de  semblables  bornes,  avec  des  inscrip* 
tiens  spéciales,  sur  les  puits  abandunné?,  pour 
conserver  le  souvenir  des  principales  circoa- 
elanoee  de  l^ploitation. 

Art.  7.  Au  plus  tard,  dans  le  délai  de  deux  sus 
à  dater  de  l'acte  de  concession,  les  concession- 
naires adresseront,  en  double  expédition,  à  la 
dépuMMlon  provlMitio  t 

U 
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1*  Un  plu  paroéItaiN  fén^l  4e  la  iwIn*  d» 
la  cooeaMira,  lodiqiianl  te  potiiion  dai  paitt, 

bâiimeoU  el  autres  cnnHtruritoiM  :?|iparteDaDt  i 
reiploitaltos.  A  ce  |tUu  «eroDl  auuexéea  deux 
pn4ecti««n  veHfcalet,  rar  det  plam  panllètot  i 
la  direclion  e(  il  PiDclinaisoo  générale  de*  cou- 
cbe»,  pi  tn<(iq'i.^nt  la  potllion  et  la  profoodenr  des 
puiu,  l'allure  <ics  gUei  dan*  les  parliet  recooones, 
«I  te  bauieor  retetira  dm  prlncipaHX  poiate  de  te 
•orface  ] 

I»  Pour  chaque  couebe,  un  plan  boriaeaUl  el 
If  MSbnida  cmpteei  d«  prvieciieoa  ««nteateit 
MiMMaiM  pOBt  te  tepNaanmteo  Bdèto  dea  M- 

vaux. 

Tout  cet  plaoi,  coupea  el  projeciioat  eeroQt 
dreeide  i  rtfebalte  dHo  nillMre  pour  nèire, 

et  diTi»éaen  carreaux  d*un  centimètre  de  eàii  \  la 
onrreapoodnocf  entre  les  différeola  plans  sera 
tediquée  au  moyen  de  lettres  cl  de  aunéroa 

Ar*  9.  Chaque  année,  après  la  production  des 
pièces  meolkHMécsè  rartide  précédent,  les  coq» 
CCMloiinatres  reinellroDl  à  ringéaleair ,  daM  te 
courant  de  janvier  et  Judlet,  les  plans,  coupes 
et  proicctioiis  des  travnux  ex<!'culés  dans  chaque 
couche,  peodaui  le  cours  du  semestre  précédeol; 
oaa  ddttfla  seront  reporidt  omollo  wr  te»  ptana 
'généraux  dei  travaux  exécutés  dans  les  mêmes 
couches,  li'.ipi  ès  U%  iiMnicUoas  qui  «erooi  doo- 
Oées  par  l'iogéaieur. 

Caa  plaae  eeraoi,  coaaaM  laa  préoédtote,  draa» 
sés  an  m1Il1^mp,  et  divisés  eo  carfMUK  Mtqoél 
des  mêmes  lettres  et  nuoiéroi. 

A  cet  eoffoi  aera  ^iol«  une  copie  de  la  partie 
correspondante  du  regisire  d'avancement  des 
travaux,  tenu  a\i  <\<^ge  de  Peyploiiation,  confor- 
mémeol  à  Pari.  6  du  décret  impérial  du  3  Jan- 
vier 18tS. 

Art.  9.  En  cas  de  refus,  de  népligence  ou 
d'inexactitude  de  la  part  des  concessionnaires,  en 
ce  qui  concerne  Pexécutioo  des  deux  ariiclet 
pidâ^daBia»  lis  suppaHerool  loua  lee  fnk  daa 
opéraMonr  ([ironionriera  la  dépuiaiioQ  pcrma- 
Mote  du  conseil  proviocial,  pour  faire,  d'office, 
kvarlaa  ptena  o«  Ncooilllr  lee  rcBieifoeMatt 
•afatet  eoll  par  toa  tefënieurs  des  mines,  aoU  par 
iMIaa  êiiim  raftottnai  dMfuéae  à  cal  e0M. 

cmaviTBS  IV. 

Obfigathiu  génênitë. 

Art.  lu.  Les  cooceseionoairei  cootribueroat, 
an  raleoD  de  réiendne  d«  leur  caaeaMioa,  k  te 
dcpcnte  qu'cTtfTcra  te  eoofBflUaa do  te  Mrte  |d- 
•éraie  des  mioes. 

Art,  M.  Aiwdidi  ^  l^aiploilalteB  aara  t»  aa> 
tivlld»  tea  eaocaaitePMlMa  mmiwI  gNttdfta* 


■NOt  è  te  dlapMilteo  do  fimnrmmÊOi  wm 
aMaaOïnplète  des  produits  de  leur  mine. 

Art.  1t.  Ils  seront  (eens  de  preadr«>  part  à  la 
caisse  de  prévoyance,  établie  à  Uége,  avec  Pau- 
toriaalioQ  du  f  oavaroOBMBi* 

Art.  13.  lU  seront  trnns  dVipIniter  ppT  MX- 
roéroes,  et  ooc  par  fermier  ou  À  forMl. 

Art.  14.  A  lontee  les  époques  oh  la  nteatevt 
paeiédée  par  noaawalélé,  oetle  société  sera  tenue 
de  défigner,  f»sr  une  dérfamMon  faite  au  Secré- 
tariat du  gouvernement  provincial ,  celui  de  ses 
Biaatbrai  ou  te  déMfol  aoqoel  aile  aura  daonl 
tes  poNVoJrt  nécessaire*  pour  correspondre,  en 
«on  nnm  .  avfc  l'.iiHoriK*  aiimînislrallve,  et  eo 
général,  |iour  la  représesiter  «terani  radnioiaira- 
lia»,  tant  •on  daaaodant  ^*an  ddNndMi.  Ca 
fond."  de  peuvoiradovfo  dIfa'doMiciUdot  tiihtar 
eo  Belgique. 

Les  membres  de  la  société  seront,  au  anrpln% 
aaildairvwt  raapaniaMaa  da  Mmaeal  do 
cune  des  ronditinns  (!<•  leur  concession,  pour 
rexécutlon  (ks<|ueiles  ilr  aorool  iMius  de  faire 
noo  dieetion  coamno  da  domielte,  «fe  tentei 
les  poursuites  pourront  dtea  exaroéeo  eatew  è 
domicile  réel  et  à  personne. 

Art.  iS.  Faute,  par  lee  oooceesionoaire*,  de 
aoonianoer  laa  iravam  dana  te  délai  d*MM  an* 
née,  k  dater  de  l*acie  de  concession,  ou  d.oi  le 
cas  de  c«^satlon  des  travaux  ou  dioexéoution 
dos  condiiiofls  qui  précèdent,  ou  qui  dérivent  do 
te  canaeiateo,  te  r«««cnllett  dooat  acio  pnnrn 
élre  prononcer-,  san-  préjudice  de  lotitef  autres 
mesurée  autorisées  par  les  loi*  ou  par  les  rèf  io- 
menls. 

Arl.fC.teteosdosrodevaocaaduesaos  pro- 
pHélaIres  de  la  stirfaco,  avec  ^«'««luf  U  ii  n>  point 
été  fait  de  conventions  particulières,  est  fixd 
aioàl  qo*il  suit  :  redevauoa  txa,  cloquante  oen- 
tlONa  par  hectare;  rederance  poritortiountlle, 
un  pour  cent  du  produii  nci  <)e  IVkpIuitaiion. 

Notre  ministre  des  travaux  publics  (M.  de  Ba- 
var)  att  ahaffd  do  IVidaui  ton  dn  prêtant  nndU, 
qnl  aara  tnairé  an  MmtUmtr* 

T39.  —     avmnaai  1M6.  -  Âtrélé  rtr^ 

portant  rrnoKvellement  frirnnat  rht  peP- 
tonnel  «le  l'iHfj^dQn  cantonale  des  écvics 
pritn^lMê  é9  im  vmvimtê  éê  iAig0.  (ManIL 
dn»ociAhroia49.) 

Uopoië,  eu.  Bevn  notre  affilé  m  datedn 

•S  setilooriire  1849,  qui  oiganise  nna^aetlM 
nantooale  pour  la  province  d)>  Lio^fre; 

Vu  le  S  1*r  de  l  art.  13  d«i  la  loi  du  iâ  sepiein- 
hm  tsa  (MWto  «PcM»    M),  ainai  aongn  : 

«  il  y  a««  M  tMfaatenr  pMt  «I M  pMHta 
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oMMfc  Ct  foMikMMirt  Mt  ottamié  «t  rtfv^ 

qné  par  le  gouvernement  «ur  l*avis  de  la  <léi>u- 
Ulioo  provinciale.  La  durée  de  ses  foocUons  est 
ê»  trois  an».  • 

ConsidéraDt  qoo  te  KrfM  de>tr«ti  mi,  pmr 
lequel  ont  été  nomméi  les  Inipecieurs  cantonaux 
étïê  province  de  Liège,  expire  le  S5  septembre 
cornai,  ot  qa*ll  eit  orfoot  de  procéder  k  de 
nouvellet  nominaiioa»  ; 

Va  l'avis  de  la  dépoutloa  permanoolo  de  la 
pravioçe  de  Liège  j 

lo  rapport  ot  aor  te  propoillloa  4»  notre 
nlniMro  do  Pintéri  onr« 

Nooa  ofoin  arrêté  oC  arrttooi  : 

Art.  Sont  nommés  tn^pprieurt  cantonaux 
des  écoles  primaires  de  la  province  de  Liège, 
pévr  QD  tarme  do  irob  oandef,  I  partir  du 
.  MioploBibro  conraot  : 

Pour  1p  premier  ressori  fnnton  d'AiiT^rr  ,  le 
aieor  6illei  (J.^érard),  docteur  en  médecine 
i  Avbcl,  inspecteur  sortant. 

Pour  le  deuxième  ressort  (canton  d'Avenoes), 
lo  «trnr  Rnnwez  (L.  J.)*aDelcn  profeucor  A  Hof* 
inspecteur  sortant*  * 

Pour  lo  trolfièflM  ressort  (eaolon  do  Dalbom)« 
lo  sieur  Mertens  (Bernard),  résidant  A  Homnilo- 
Sous-Argrenlfau,  inspecteur  sortant. 

Pour  le  quatrième  re»sorl  i^caoton  de  Ferriè- 
ro»)^  lo  alenr  Fabri  (Eogino),  avocat  i  Senr*  in- 
specieur  îiorlant. 

Pour  le  cinquième  ressort  (canton  de  Hervé), 
te  alenr  Lebe  (M.  J.),  avocat  A  Hervé,  inspectonr 
sortant. 

Pour  If*  dixième  ressort  r-inton  de  Hollogoe> 
aux-Pien  es) ,  le  sieur  bouttlelie  iCtirciien^,  io- 
•lilttlcor  i  Awan*,  inspecleor  sortant. 

Pour  le  seizième  res»ort  (canton  de  Hny).  le 
sieur  Coltard  (Ë.  J.).  ancien  insliluteur,  résidant 
à  Saint-George,  inspecteur  sortant. 

Four  te  ncnvième  ressort  (eaoloo  de  Li^e),<le 
sirur  l.fmoine  (P.  J.'.  d'irtfnr  en  iihilo«ophie  ct 
kUre»,  profMseur  de  s;nlaitMu  collège  de  Liège, 
Inspecleor  sortant. 

Pour  le  dixième  ressort  (canton  de  Limbourg), 
le  sieur  Thinqucn  (Gn^tiv*  ),  Juge  de  paix  i  Lim- 
bourg,  inspecteur  sortant. 

t>oor  le  onzième  ressort  (canton  de  Spa),  lo 
itenr  flissen  (J.  N.).  insliluleiir  en  chef  de  Tècote 
communale  de  Dison,  inspecleur  sortant. 

Pour  le  douzième  ressort  (canton  de  Siavelot), 
te  stenr  llassange  (Françuis-Dieudooné) ,  A  Sia- 
velot, m^pfrieur  sortant. 

Pour  le  treizième  ressort  (canton  de  Verviersj, 
te  sionr  LamUnai  (Joseph),  professeur  A  réeole 
Indnairtelte  ot  liffindrede  Verriers,  Inspectenr 
aouaol. 


Pour  te  qnatonrièmo  ressort  (canton  do  Wa» 

remmo;,  le  sieur  Dirict  f"Vngl  J,),  employé  au 
commissariat  de  Tarrondissementde  Waremme, 
Inspectenr  sortant.    *  * 

Art.  t.  Les  inspoet^ors  cantonaux  de  Pensei- 
gnemetit  primaire,  nomm*'*  pnr  Particle  qui 
précède,  prêteront,  entre  les  mains  du  gonver^ 
nenr  do  te  province  de  LMgo,  te  aerment  pro^ 
crit  p.ir  l'article  3  du  décret  du  congrès  national, 
du  30  juillet  1831,  en  conformité  dol'artkloA? 
de  la  loi  du      »eplenit>re  1843. 

Art.  S.  Il  sera  Incoisanioient  ponrvn  i  te  ao- 
mination  rl'un  inspeclcur,  pour  le  huitièmr*  res- 
sort, en  remplacement  du  sieur  Daupliin,  démis- 
sionnaifB. 

Art.  i.  Notre  ministre  de  Piotérieur  (M.  le  comte 
de  Tbeux)  est  cbarfd  do  roidoncten  dn  présent 
arrêté* 


740.  —  35  AKrTEHBiiB  1816.  —  Ârrêté  roycU 

MommmU  te  due  d'jfijr  grand  mfdom  de 
l'ordre  de  Uopeid,  (Monit.  dn  S7  octebro 

1846.) 

Motifs.  «  Voulant  donner  au  maréchal  de 
franco  dnc  d*lsi7  on  timoignago  de  notre  bien- 
Velltence  particutière  et  de  notre  haute  satisfac- 
tion, pour  le  bon  accueil  qu'il  a  Fait  et  l^appui 
qu'il  a  accordé- aux  officiers  t>elges  qui  se  sont 
rendus  en  Algdrio  pour  lenr  instruction.  > 


741.  —  9S  simnac  1846.  Arrêté  regrei 
qui  nommé  plusieurs  officiers  de  l'armée 
française  membre  de  l'ordre  de  Léepcid, 

(Monii.  du  27  octobre  1846.) 

Léopoid,  etc.  Voulant  donner  aux  officiers  de 
rarmée  française  en  Algérie,  cKaprès  dérignée, 

un  lénum-nag.'  de  noire  bienveillance  et  de  notre 
satisfaction  pour  le  bon  accueil  qu^iis  ont  fait 
ct  l'appui  qu'ils  ont  accordé  aux  officiers  belges 
qoi  se  sont  rendus  en  Afrifue  pour  leur  instrwy 
tion  ; 

Sur  la  proposition  de  ootre  ministre  de  te 
guerre, 

'  Mons  avons  arrêté  ot  arrêtons  : 
Sont  nomnés  dans  rordre  do  LéopoU  : 

Commandeure, 
Les  lieutenants  généraux  : 
Bedeap  (Marie-Alphonse)  j  Jucluult  de  la  Mo- 
ridère  (Cbrisiv-Lonis-Uon);  de  Bit  (Adriea- 

Aimi'-H.). 

Les  maréchaux  de  camp  : 

Cbaron  (Viai-i.  ;  Cavaignac  (LouiH-Eogène);  ct 
Coaim.iii  Xavirr^igaace-Josepb). 

Les  colonels  an  corpe  d'étatHnaJor  : 


8M  aftGNK  DR  l  ÉOl'OLD  l«^ 

PGlis«ipr  f Atm4-J'"an-Ii'r«V!f"î'ï:  Fyiiard  (Pbo- 
cionj»  l'ioteodant  mililatre  Appert  (LouU- 

Lecnlonel  d'infanli  rie  l.'^rny  de  Salnl-Aroaad 
(Aroaud-Jacque»)  ;  le  chef  d'e$cadroo  d*éut* 
maior  Goujon  (Mariadec);  I0  cM  4*«NldnNi 
4*«ffliltoria  PIniD  (<«ite-réltx). 

Chevaliers. 

Lechef  (Petcadron  (t'étnt-mnjor  Pïmih  harleg- 
Vietor);  le  capitaine  d'éiai-major  Trocbu  ^Loui»- 
Jvtoa);  le  capit.  àè  cavalerie  €«ilaMl(lleimNl), 
«t  le  IleetiBant  de  viiiteatt  Barel. 


portant  renouvettfment  trîennrt!  du  per^ 
sonnel  de  i'tnspeeiion  cantonaie  de*  écoles 
rrimmtrta  éê  la  provfnM  d*Jmf§m  (MobiI. 
Al  1«r  oevaaibre  1M6.J 

Uopold,  etc.  (Les  comWIrtiitt  miae  n 
H*  939.) 

Nous  aTOQ*  arrêté  et  arrèloni  : 

Art.  I*'.  La  drcoDicription  des  iroit  premiers 
reMorisdet  icoles  primaires  de  la  province  d'An< 
ma  eti  nedifltfe'aiml  qu'il  iuiC  : 

Le  premier  ressort  (canton  d'Anvers)  comprrnrî, 
outre  les  deux  cantons  dejHMice  de  paix  d'An- 
vers, celai  d'Eeckereo: 

Le  deasiiflM  reeeort  (cantM  de  Brecht)  cem- 
prend,  outre  le  carton  de  Jnsllce  de  |NllK  de 
BrecbU  celui  de  Santhoveo  { 

Le  iroMène  retsort  (eenioa  de  Cootldi}  ctm- 
ivreod,  outre  le  canton  de  Jasliœ  de  paix  de 
Goolicb,  celui  de  Wifryck. 

Art.  3.  Sont  nommés  inspecteurs  cantonaux 
dea  deeiea  prlmalrea  de  la  iNnovmce  d*Anveff*  : 

Pour  le  prerriicr  rcfsorl  fcanion  d'Anvers),  le 
sieur  Neiis  (Charles),  docteur  en  philosophie  et 
lettres,  professeur  à  fathénée  d'Anvers,  iotpee> 
Icor  aertani. 

le  sieur  Van  Puyfelick  (Jean),  médecin  et  liour- 
oiesfre  à  Brecht. 

Pour  le  troisième  reiiort  (canton  de  Conlicb)t 
le  sieur  Mannekcns  (LanreDt-NMt),  chef  d'insti- 
tuiion  à  Hemixem. 

Pour  le  qaalrlènM  Irenort  (caotoa  de  Veliaee), 
le  sieur  Hcidcr^chri  It  'P.).  docteur  en  droit  et 
en  philosophie  et  lettres,  profcaaeur  à  Malines, 
Inspecteur  sortant. 

Pour  le  doqutdow  reMcrt  (caotan  de  Lierre)» 
*  le  sieur  Proost,  srcréiaire  comanuMl  de  Hafi^ 
ep-den-Berg,  inspecteur  sortant. 

Peur  leaIxMwa  renari  (caoïan  de  Tornbout), 


—  Art  1«46,  a-  741—745. 

}p  «lifiir  Van  Sintrayen  (Laurent^,  ancien  intllto- 
teur  aux  colonies  agricoles  de  Nerxplas,  iospee- 
teur  iorf  ant. 

Pour  le  septième  ressort  (canton  de  Westerloo), 
le  sieur  Boeckmans  (Gbarica),  secrétaire  coaram» 
nal  à  Westerloo. 

AM.  B.Let  iMpeeteiira  caaiautti  de  IVntelfne- 

ment  jtriraairc  nnnr)mi*';  p:ir  l'arr  rtr  qtii  pr^cMç, 
prêteront,  entre  les  mains  du  gouverneur  de  la 
province  4*Anverfl,  le  eeraieot  pretoHt  par  Tar- 
ticle  S  dn  décret  do  congiès  national  du  90  JaiHei 
18'l,  confornK^mcnt  h  l'art.  87  de  la  loiafffa- 
nique  de  Pinslruction  primaire. 

Art.  i.  Moire*  aataiiaire  de  l'UilMear  (M.  la 
comte  de  Tbeu^  a»l  charfi  de  I*ei4culiea  du 
prêtent  arrêté. 

743  —23  SFPTEÏRHF  TStf;.  ~  ,4  rr^tè  royal  por- 
tant apporbat  ion  du  budget  de  la  province 
de  la  Flandre  occidentale  pour  l* exercice 
fB47.(llootl.  dn  tS  décenbca  1846.) 


744.  -  33  airTEasKE  1846.  -  Jrritè  royal 
fiif  mee»t4ê  mt  etcur  MUdUe  (^Wiam' 

ffenry),  domicilié  à  Bruxetlet,  hôtel  de 
Groenendael^  chez  /«  *ieur  Dixon,  ton 
mandataire,  un  brevet  d'Importatkm  4» 
dix  années  pour  des  perfectionnement» 
dans  les  (ocomotivct  et  les  chemins  de  fer, 
brevetés  en  Angleterre  pour  quatorze  ans 
t0 1S  mnH  1846,  ên  fimetir  du  eiêur  Cml- 
loway. 

Le  titulaire  est  tenu  d'autoriser  les  industriels 
du  pays  qui  le  lut  demanderont,  i  construire  et 
ft  easpieyer,  ponr  lenr  propre  eDflipie,let  perfee- 
tionnemi-nt«  dont  il  »'n(,M(  1!  nura  droit  de  ce 
chef  à  une  mdemnité  à  régler  à  Tamiable  ou  4 
Bier  par  arbitrage. 

On  arrêté  royal  de  la  même  date  ap- 
prouve la  cession  faite  par  le  sieur  Sat- 
tarthwaite^  représenté  par  le  sieur  Dixon, 
hâiei  de  groenendael  â  BruxeUee^  mss 
thurs  Routlegde  (  Thomas)  et  Low  [Charles)^ 
repr/seniè',  par  le  s'vur  Tnr/or  'Jacques), 
hôtel  de  Groenendael  â  Bruxelles,  du  bre- 
vet ^Imporlealen  de  dix  eamèe»  qu'il  « 
obtenu  16  octobre  iSH,  pour  des  perfec- 
tionnements dans  la  fabrication  du  fer, 
(MoQU.  du  14  octobre  1846.) 


745.  —  99  sr-pTESBRE  1816  —  f'tnl  dressé  par 
le  ministre  de  l'intérieur  (M.  ie  comte  de 
Tbeux)*  en  exéeution  det'drttele  ideiu 
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ioi  du  31  juillet  et  de  l'arrêté  royal  du 
7  août  1834,  et  indiquant  le  prix  moxen 
finmêni  et  dm  êtfgte  pendant  Ut  m- 
maine  du  lundi  21  au  samedi  26  septembre 
1846.  (Uooil.  du  30  leptembre  1846.) 


MAICIÉS 

SIIGLE. 

Prix 

Quant. 

Prix 

Tend. 

moyen. 

vend. 

moyen.' 

Bect. 

rr. 

c. 

Pr. 

c.; 

Anvers, 

84 

25 

19 

66 

19 

41! 

Arlon, 

24  9 

26 

25 

155 

21 

75! 

Bruges. 

433 

24 

27 

81 

19 

Bruxellei, 

1,437 

25 

24 

98 

20 

12 

Gand, 

771 

23 

59 

197 

18 

78 

Uasseit, 

96 

25 

70 

610 

19 

40 

Liég<?, 

3,20  U 

2."; 

16 

18 

89 

Luuvaio, 

1,586 

25 

42 

321 

20 

26 

Ment. 

9,5M 

80 

450 

17 

17; 

161 

05 

^S 

18 

74 

Tauns.  .  .  . 
Pti%  noyen . 

10,317 

94 

M 

3.511 

19 

05 

746.  —  30  sBPTBaaiiE  1846.— ^rr4/j  royal  nom- 
mant le  sieur  d' Vekkemchevalier  de  l'or- 
érê  de  UepoU*  (Nooil.  du  17  «ctobre  t8M.} 

Uotlfi,  «  Voulant  donnor  aa  ilMir  d'Udakaai 

(Feriiinandi.  ancien  membre  de  la  dépitlalion 
dei  états  provinciaux,  ancien  tfdwvio  «l  aciuei- 
imont  bourgmeMK  de  la  ville  de  Lonvaio,  no 
témoignage  public  de  notre  «aiiafaction  et  leçon- 
naUre  les  aervicea  qn*il  a  reodna  an  paya.  » 


747.  -  8t  aamsiM  1846.  —  Arrêté  w^at 

nommant  le  sieur  Kerchove  chevalier  de 
l'ordre  de  Léopold.  (Mooti.  du  17  octobre 
.  1846.} 

Motifs.  «Voulant  donner  au  aieur  de  ICerchove 
(Haori)*  comniiiaaire  d*arroodiiaenieot  i  Lou- 

vain,  un  témoignage  public  (ie  notre  satisfaction 
et  reconnaître  le»  aervicea  qu'U  a  rendus  au 
pays.  • 

748.  —  30  sepTuaRE  1846.  —  Arrêté  raj  at 
nommmt  le  slear  ^iva  chavailer  de  l'or- 

*  4lrwd'tfX^iPoM.(1loait.dn17o6tolw«lM6.) 

Motifs.  «  Vouinni,  (lar  un  témoignage  public 
de  noire  aatiifactioo,  reconnaître  ie-t  services 
rèndot  i  la  ville  de  Toamay  par  M.  Rêve  (Mil- 
lipi>e),  qui  a  conttammenL  rempli  avec  sÙeel 
dévouement  les  fondions  gratuites  Je  capitaine 
commandant  du  corps  de  pompiers  de  celte 
ville.» 


749.  —  30  «epTFaiRE  1846.  —  Arrêté  royal 
nommait  le  sieur  Holet  de  Brauwere  van 
^êotand  ekevaffer  de  Pardfê  de  léepotd, 
(llonU.du  17  octobre  1646.) 

Motifs,  a  Voulant  donner  au  sieur  Noiet  de 
Brauwere  vau  Sleelaod  (Jean-Charles-Huberl), 
docteur  en  lettrée  de  l*0Diversité  de  Louvain, 
pi  ésidcDt  de  la  aociété  de  chant  dite  F'taemseh' 
Duitsch  zang  verbond,  un  lémoignnge  public 
de  notre  satisfaction,  pour  ses  tieiles  proiiuciiooa 
liliérairea,  et  encourager  dau  aa  peraonne  la 
ottllore  de  la  langue  laounde.  • 


750.— SO  aBPTEBBBK  —  Arrêté  royaipor- 
tata  des  metBfléatknts  à  Pat  las  de  la  eem- 
mune  de  Forges  (province  dê  BoInOMt), 
(Monit.  du  23  octobre  1546.) 

Léopold,  Ole.  Vu  rallaa  des  cbemioa  vidnaui 

de  la  commune  de  Forges,  province  de  ilainaut, 
dressé  en  exécution  de  !a  loi  du  10  avril  1841,  et 
indiquant  une  emprise  de  terrain  à  effectuer  pour 
rélarfiiaenMnt  du  chemin  n»  8,  plan  de  détail  ' 
n*4|  le  long  (le  la  parcelle     93  ; 

Vu  le  certificat  cuustataot  raccompliaaeneot 
dm  formaliiéi  preseritca  par  lea  art.  4  et  fi  de  U 
loi  du  10  avril  154t{ 

Vu  l'avis  de  hi  rii  pulatioo  permanente  du  con* 
seil  provmciai,cunsigaé  dans  la  lettre  du  gouver- 
neur de  la  province,  en  date  du  11  lepiembre 
1846,  D.  U0  1U9U3  ; 

Vu  i*ari.  11  d«  la  loi  précitée  du  10  avril 
1841  j 

Vu  la  loi  du  17  avril  18S5,  reittive  à  rexpro- 

prialion  four  canse  d'utilité  publique; 

Sur  la  proposition  de  notre  nioiatre  de  IHnId* 
rieur, 

Noua  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  l«r.  L'éiargiiaement  du  chemin  ne  S  de  la 
parcelle  o»  93,  plan  de  détail  n»  4  de  l'atlaa  dos 
chemins  vicinaux  de  la  comtôuue  de  Forgea,  e>l 
approuvé  tel  qu'il  résulte  de*  iodicattoos  dudii 
plan  et  de  Tétat  des  empriset  annexé  i  l*atlaa. 

Art.  2.  il  y  a  lient  cession,  pour  cause  d*uti- 
lité  publique,  du  terrain  o^ccMaiie  A  l'exéculion  . 
de  l'élargissement  projeté. 

In  eonaéqneoce,  lecootell  communal  do  Voifea 
est  atuorisc  j  ac<pi«^rir  ce  tci  rain  à  Tamiable  et , 
en  cas  de  cooiestatioa,  à  eu  poui  suivre  l'expro- 
liriatkMi  pour  canse  dNitiUté  publique,  confor- 
mément à  la  loi  sur  la  matière. 

Art.  3.  Notre  minière  de  l'intérieur  (M.  le 
conte  de  Theux;  est  chargé  de  l'exécution  du 
prêtent  arrdté. 
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7fil.  —  10  «BPTKBBHK  1846.  —  Jrrêlé  royal 
rèftttnt  leg  eottditttmi  du  taneotm  générât 
pour  l'entehjnement  WtmyBH*  (MoiutMr  du 
U  ociobre  iSi6.) 

LéopoM,  etc.  Sur  le  rapport  el  la  propMfItM 
de  n«(r*»  miniilrc  de  l'intérieur  ^1), 
fjou»  avons  an  âli^  el  arréloQi  : 

Art.  1*^.  Le  concours  génOral,  iottitaé  entre 
\m  ëiabli«MiBeDtt  d*ioitrueliou  moyenne  sera 
renouvelé,  en  1M7 ,  d*kprèi  les  dia|i«iiliont  «ai- 
vantes  t 

La  concttiirt  eoatloua  d*élre  obligatoire  pour 

lea  élablissemcnu  d'iaiiructioo  moyenne  qui 
refoivent  des  subsides  iie  rpi  u  ;  il  e^t  raculiaiif 
pouriea  autres,  «oit  commuuaux,  »oil  privés. 

Un  programiBe  détaillé  dae  aulièrea4|ttl  coa« 
ttltueol  l*eai«>gaement  moyen  lera  |>ubtié  par 
les  toios  du  déparieaiHOl  de  l'intérieur  \  U  indi- 
quera la  distribution  dea  natiêm  entre  chaqua 
cymOf  al  servira  de  règle  auk  eonutifMirwpo.ur 
la  pré|>aralio»  des  sujets  et  aux  Jui  ys  pour  les 
qoeklioQS  qu'ils  auront  à  pro)K>»er  daos  l'eu^ 
neo  oral  at  pour  rapprédaïkm  dea  eooeonr». 

S  le.  Det  classes  appelées  à  concourir  et  des 
matfiree  du  eoneaurt. 

Art.  f.  Les  claaaaadetétabliasamaau  dlnairao- 
tion  mryenoe  soot|Mrtafém(oavnadHCOQcoiir«) 
en  deux  secUoos  : 

La  MCtkm  InfMeure  comprand  la  aaptièoM 
on  elasaa  éiémcntairt,  It  sUième,  la  oiaquièna 
at  la  ^mtrièaw; 


La  tcclion  supérieure  cumpreod  la  troi- 
sième, la  seconde  on  poésie  el  la  Aétorlqua. 

Le  »ort  ih«<igtie,  pat  mi  le  Mpi  alaaietf  oalla 
qui  sera  appelée  i  concourir. 

Si  la  clasio  dëfigoi-c  par  le  sort  fait  partie  de 
la  seetion  lollriewe,  le  ministre  de  riaiéi leur 

désigne,  à  »oit  lour,  une  r  as&r-  dans  la  «ectioo 
supérieure  ;  si  la  classe  désignée  par  le  ton  fait 
partie  de  la  section  supérieure,  le  ministre  dé* 
signe  une  claste  dans  la  section  inférieure. 

Art.  3.  Les  maibi  matlquirs  font,  dans  chacune 
det  sept  cUtses,  partie  loiégraoïe  des  matières 
du  oonoours  ;  il  leur  o»t  réservé  : 

Dans  IVprruve  unique  de  l.i  claisedeiiftiini» 
MO  poiQU  sur  l,SOUf  soit  1/6} 

Dans  la  deuxiènia  éprauvo  det  trola  «nIlOi 
classe»  de  la  «ecUon  I&Nrienre,  MO  poîDlt  tw 

1,200,  soil  1/R  ; 

bai. s  la  ikiikiùme  épreuve  de  la  section  supé* 
rieuio,  400  pointe  sur  <,IOO,aoll1/B. 

Il  est  institué  un  concours  spécial  pour  la 
Classe  supérieure  de  maibémaliques.Ce  coo court 
portera  sur  les  matières  indiquées  dans  un  pro- 
gramme  particulier  qui  sert  publié  par  le  d^art 
tement  d«  l'intérieur. 

Art.  4.  Le  concours  comprend  deux  épreuves, 
aanf  pour  la  septième. 

Dans  les  trou  .nurM  classes  de  la  section 
rieure.  les  dL-iix  épreuves  se  font  par  écrit; 
les  élèves  y  prenoeoi  part.  « 

Itaos  les  classes  de  la  seetton  aapériaara  «I 
dans  le  cours  supérieur  de  inalhétnalii}ues,ll  y 
a  une  épreuve  écrite  et  une  épreuve  orale. 


(1),  Rapport  au  roi. 

troMllea,  le  %à  septembre  1840. 

«Sire, 

•  Quelque  promptitude  que  la  législature  ap* 

Krle  au  vote  de  la  lui  de  1  ea*eignemcnt  movcti, 
iinée  scolaire  1846-1S47  *er«  ccuuice  avaui  ^ue 
celle  loi  puisse  éire  pleioeneol  mise  a  etvculioa. 
Le*  dispositioos  relatives  au  euncour»  que  cuoiieot 
le  preiel  ne  pourraient  être  appliquées,  au  plus 
lût,  ijuf  il.H[i^  l'cuiiit'f  ^«-uliire  I8i7-184ci.  Cepen- 
dant les  coaJiiious  «l'uu  owocours  tel  que  celui 
qni,  depuis  IttéU,  a  lieu  tous  les  sus  entre  les 
oolléges,  doiveat  être  oeaaues,  auuoi  que  possi* 
bie,  dès  Touverlure  des  oissset,  c'etl»!  dire  en 
octobre,  afin  que  ijc,  |mi i .-.c ut.  ri  ,;lr  r  Irtir 

oi)»ei0nemenl  d'apre»  ce»  coaililions,  iel»  »oot, 
Sire,  tes  aiol.tftqui  medécideiil  à  proposera  Voire 
Majesté  d'arrêter,  dès  aé|«ur4'bui,  lea  di»p«S(tioos. 
d'aprè»  letquelle*  le  eooeours  aura  lieu  en  1847. 

j!  TuRjui.  1  Lîiiiple  de*  observât iDiis  du  juiy,  el 
Déliant  4  probl  lu*  résullal»  de  1  eitquéi^  ouverle 
ea  1845,  non  moins  que  respérîeaee  acqut*e  peo- 
daiii  »ix  anaéea,  le  depariemeot  de  l'ioténeur 
propose  d'apporter  quelv^uus  modifioatieo»  oua 
dispeslitions  appliquées  en  dernier  lien.  Le  prin- 


ripnl  c  liitigpmcnt  rorisi-te  à  faire  renircr  les  ma» 
ibemalii^ues  Jaoi>  le*  mauères  du  coacour*  des 

olasses  supérieures  d'humanités,  cuœoie  déjà,  de- 
puis deu«  ans,  en  Ta  fiait  pour  tes  olaiaes  iolé> 
rieure*.  Ain  que  ce  changement  ne  porte  peint 

prcjiidicc  au\  iiud^  >  <I  t.-.  grands  coltégcs,  et 
que  les  professeur»  de  niatbeoiaiiques  oe  se  irou- 
vent  peml  déshérités  des  avantages  qu'ils  finvinl 
atieodre  des  résultats  dea  oonoeurs,  il  ffsnt  qno  eo 
nbang«ment  soil  aoeompagué  de  la  créaltoo  d*un 
coiH.oiiri  ^pL'iial  en  ni  alicmaliqucs  supérieures, 
pour  lequel  on  prendra ,  oomme  base  le  pro> 
giamoïc  d'admissiuD  à  l*éeole  militaire  et  b  eêlles 
«lu  génie  civil  et  de*  mine*. 

•  Cette  création  permet  une  teedileatiea  w 
progremoie  de  tn4iii<  maiique*.  corre^poudant  à 
cbaouoe  des  cla»»e»  «1  bumauiié*,  aiin  de  le»  met- 
tre plu*  en  rappori  avec  eo  que  l'art,  45  de  la  loi 
•rganique  de  renseignemeni  supérieur  eiige  des 
récipieudaires  pour  le  grade  de  candidat  «o  pbi* 
losopbic  el  ieUret.  Ce-,  L'liaiigt.-(neiiU  auro^ii  >  [luoro 
ravaiilage  de  faire  oUtacl»  au&  irrégularués  el 
d'épargner  au  gouvernement  le  devoir,  lo^jeors 
péaibie,  do  le*  rectifier  par  voie  d'autorité. 

•  L<e  miuistre  de  rioiérienr, 
•  Cemi  an  Tnaas.  » 
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1,'t'prpttTp  oraîe  «  lieu  pour  lei  quinze  élèret 
qui  oni  l«  oiieui  réuMt  «Uoi  l'épreuve  écrite. 

Aft  S*  Véprwn  écrit»  comiiM  «o  an  même 
Invail*  exécuté  le  ménu  jnur.  par  looi  le»  «  ii  v^^^ 
eoncurrr nit  d'une  mémt:  datte ,  daoa  la  villa 
même  où  ils  éiutlieni  resiwctivemeot. 

Iji  Mnpotiilon  a  lieu  ft  I*h6i8l  detllla,  an 
préseoced'un  membre  «te  l'adminlsiraiion  com- 
nuiMle  etaoutla  «urveiUaoce  d'un  délégué  choisi 
parmi  leaprafcaaanr  dc«  élabllMameDU  conciir- 
raota. 

Chaque  ioititution  désigne  son  d^fégué  ;  le 
ministre  de  l'ielérieur  assigne  à  chaque  délégué 
*  laliava*Jildoltaar«Mira. 

Un  représcntanl  de  rétabli Kscmeni  assiste 
aussi  au  concours  érrtf  ;  ce  neîpeatétra  le  pto» 
fesaeur  des  (élèves  qui  concourent. 

Art.  6.  Lea  travani  «tnl  pauvcot  faire  Pabjet 
dt  la  praoïMra  épreufe  aont  l«a  «vlvanla  : 

Version  latine  { 
Version  grecque  ; 
Thème  laUa  (d*imilatk»n). 

Version  latine  ; 
Version  grecque  i 
ThlttwIaUD; 
TUne  |ree  (dlmUatloD). 

En  fwMèam* 

Version  latine; 
Version  grecque  : 
Thème  latitt; 
Thème  grae. 

Version  latine; 
Version  greoqae  ; 
Thèm«lattn; 
Thème  grec. 

JfMMCMMfe. 

Vers  latins; 

Version  grecque; 

NarraUtioUiine; 

N  irr.uiun  en  langue matamalta; 

Thème  grec. 

En  rJkitoHfw. 

Discours  ialin  ; 

Thème  grec; 

Vatamo  grecque} 

Discourf.fQ  langue  maternelle; 

Analyse  iiUéraire^d'uu  morceau  grec  ou  latin. 

L»  aort  déaigne  celui  de  eea  tratatti^qul  aara 
pi'opofé  pour  la  première  épreuve. 

On  entend  par  langue  maternelle  le  françala 
et  le  flamand. 


AM  lade,  j!f«76i.  m 

L<»«  poncHrrenls  ont  rhoit  <>ntrc  ïrj  rfrnx 
langites  pour  tout  ce  qui  dotl  élre  t-édigé  dans 
la  langue  maieravlle. 

Ce  choix  doit  être  indiqué  sur  lea  HaleadUOi 
il  est  parlé  â  l'ariicle  11  ci-après. 

Dans  le  cours  de  mathématiques  supérieures 
lea  deux  épreuve»  coaabteM  en  quattiona  et 
problèmes  di-  géométrie,  d*algèlirie|  de  Irlgnoo- 
métrie  et  d'anaiyse. 

Art.  7.  Les  sujets  à  traiter  par  écrit  aont  pré- 
parée par  des  couimissairet  nommée  par  le  mi- 
oislre  de  l*intérieur.  Ils  sont  t  m;»  M'crt^is  sous  ta 
respoukabiltié  des  commissaires  4U1  seuls  en  ont 
conoalsMaee.* 

Les  commissaires  préparent  six  fMs  autant  de 
«uj'^ti  qn'i!  f  n  Caut  [lour  Ion*  If?  i  imoOUra  éCTÎta» 
Le  sort  décide  emre  lus  six  sujets. 

Art.  8.  Lee  opéralino»  du  tirage  an  aart,  dont 

il  p?t  fjnr^iion  3tix  aii.  2,  6  et  7,  =ic  font  [lubli» 
quemeni,  i  Bruxelles,  en  une  aiéme  séance  * 
qnluM  Jours  au  (riva  avant  l\wvertnre  de«  con> 
cours. 

Art.  9.  La  deuxième  épreuTc  consiste  en  un 
examen  portant «ur  toutes  les  maiières  indiquées, 
pour  l^naeigoement  de  chaque  claiie  appelée 
à  concourir,  par  le  programme  du  gouvernemect. 

L*examen  oral  a  Heu  à  Bru&elle»,  pubiiq>ie- 
meot  ;  il  dure  pour  chaque  coocurreut  des  trois 
elasae»  d*bumanîiéa  quarante-cinq  mlnutea  dont 
quinze  sont  consacrées  dax  miihémaiiques. 

Pour  le  cours  supérieur  de  maibemaiiquei,  il 
dure  trente  minutes. 

$  %.  Conditions  d'admission  au  concours. 

Art.  10.  Les  élahitssements  non  subventionnés 
par  l'État  dOiVant,  pour  élrc  admia  an  enncoon , 

déclarer  par  énit  'ft-jortement  >\ç  f'iiitt^nctir, 
avant  le  l"  mar^  1847,  leur  inieatioo  de  cua- 
courir. 

Le  gouvernement  constate,  au  moyen  de  Tin* 

gpection,  le« <î(al)!(Hsetnc[itf  non  «nbventioimés 
qui  dejtireui  cojucourir  »oai  daas  les  coudilioas 
requise». 

Art.  11.  Touj  les  établissements  qui  doivent 
prendre  pan  au  concours,  adressent,  avant  le 
1er  Juin,  au  département  de  l'iutérieur,  ia  liste 
générale  de  leurs  élève»,  dIairilMé»  en  claaaM 
correspondant  à  sept  mili  eu  d'études. 

Les  éublissemenis  qui  possèdent  uu  cours  su- 
périeur de  mathématique»  Anumm  une  liste  par^ 
ticuliére  pour  celle  classe.  Tout  éSève,  à  quelque 
clûsse  qu't;  j|>;>.iriiennc,  i^oit  dans  la  section  des 
buuaniié»,  suu  daus  ta  leciioo  commerciale  et 
industrielle,  |ieut  être  porté  »ur  la  liato,  pourra 
quM  suit  réellemeut  eléve  du  cours. 

Les  listes  portent  l'indication  des  noms ,  de» 
prénom»,  de  Tige,  du  iieu  de  naissauce  de 
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chaque  élèrc  et  du  dnnticile  de  tea  {tarenls. 

Art.  li.  Ne  sooi  admu  à  concourir  que  les 
4IIÊUÊ  ImcfiU  mr  l«  liila  dè  l«ar  etaite  mpae- 
live,  Térifiéo  «i  «rriléa  |nr  1«  mlillitre  de  rinié- 

rieur  avant  !c  tiragrau  son 

Ne  peuvent  ôli  e  luamteaus  sur  ics  liklei  : 
EnieirtiiaM.  !«•  éMfM  qui  ont  Mittot  tenr 

15»  année. 


Eo  siiième,                       —  16«  • 

£o  ciaquième,                    —  I7«  • 

EoquatrièiM,                  ^  18*  ■ 

En  (mi^i^mp,                    .  —  19*  » 

Kn  ileukième,                    —  80«  » 

Ba  première  •«  rik4loriqtt«t  —  tf*  • 
Itans  le  court  tapérienr  de  na^ 

ih^raatiijues,                   -—  22»  » 


La  |ireuve<ie  l'àft  icfait,  pour  le*  ciaxes  de 
Il  aedien  infirieure,  lomMielenent  «rut  la 

première  épi  euve ,  te  dclfpin'  csitje  la  production 
dec  actes  de  uaUxaucedes  coocurreoUi  Uen  tienl 
note  dans  son  procès-verbal. 

Pour  les  daaies  aux<| uellet  s^appliqwe l^preuve 
orale,  la  preuve  de  Pége  le  fait  ImoiédlaiCBeBl 
avant  Texamen  public. 

S  111.  Dujurjr  chargé  d'apprécier  le  concours. 

Art.  13.  Les  concours  «ont  appréciés  par  ua 
Jury,  nomiDé  par  le  miDirtrede  t*inliriew  «t  dl* 
visé  en  trois  secUoos, savoir; 

SeciioD  des  classes  iiir^rieures; 

Seclioa  des  classes  su(>érieures  ; 

àecllon  des  nMlfaèmadques. 

La  section  de  malliéaiatiques  est  substituée 
à  la  seciion  lie»  classes  «-upérieures,  pour  Pappré- 
cialiuQ  de  la  partie  de  rekameo  oral  qui  concerne 
les  scieMet.  k  eeleflll  les  deai  sections  slèfeot 
siiparéuient  et  se  réanbiaDl pour  porter  lejafe- 
ment  définitif. 

Art.  14.  Le  jury  apprécie  les  travanK  deseon* 
eurrenlt  d*après  une  échelle  de  poioU  doot  le 
maximum,  représentant  tin  travail  parfait,  est, 
pour  la  septiènnre,  liilO  poiuts,  et  SOOO  points 
pour  les  classes  «luI  ont  deux  épreuves. 

Le  maximum  qui  peut  être  accordé  à  la  pre« 
inière  «'prouvf,  daos  les  classes  d'humaoUés, 
est  puiuls. 

Le  (naKlfliiiiii  qai  pcot  être  aeeordé  à  la 
deuxième  épreuve,  dttts  les  méinas  elasssSi  «al 

1300  pointt. 

Uaa»  la  cia8»c  de  mathématiques,  la  première 
dprevve  a  pour  masiiattiii  1M0,  et  la  deuxième 

épreuve  (l'épreuve  orale)  ti*a  que  800  points. 

L'échelle  dei  points  et  le  mode  d'évaluation 
sont  arrêtés  préalablemenl  à  PeiameD  du  travail 
«l  dci  réponses  de$  cancunenU* 

Art.  15.  Les  prix,  les  acifsstit  et  le»  men- 
tions boniH'ahles  sont  décernvé  aux  élèvK«  ipii 


ont  obtenu  le  plus  fvranfl  nombre  de  poiats» 
Il  ne  peut  être  décerné  plus  de  dix  prix. 
Le  prix  ne  petit  être  décerné  i  m«oMiiViMI 

qui  n'aurait  |ia?  obtenu,  pour  l'ensemble  des 
deux  épreuves,  au  moins  1350  points*  était  moins 
800  eo  septième. 

JIV.  —  DlspotUlofu  finales. 

Art.  16.  La  distribution  des  prix  aura  lieu  A 
Braxellea  pea'daflt  les  fîtes  de  septembre. 

Al  t.  17.  Les  dispositions  ré{;lemenlaires  néces- 
saires pour  assurer  la  tenue  du  concours,  ainsi 
que  les  décisions  A  intervenir  sur  les  cas  dovlcux, 
seront  prises  par  noire  ministre  de  Tiatérienr 
(M.  le  comte  deTlMux),  cbarfOdo  roidoilioodn 
présent  arrêté. 


7».  —  80  ssrvnaaa  18M.  ~  Mriié  tvjrat 

portant  modtfic(i!'ion  à  l'atlas  de  (a  com- 
muiw  de  Sippenaeften  {province  de  Liège). 
(Mooil.  du  S5  oet<dire  1016.) 

I.(*opold,  etc.  Vu  l'atlas  des  chemins  vicinaux 
de  ia  commune  de  Sippenaekeu,  proviace  de 
Liéfe,  dressé  en  exécntioR  de  la  loi  du  If  avril 
1841,  et  m. t  quint  des  emprises  de  terrain  à  ef- 
fectuer pour  l'élaruistiement  du  chemin  n«  1, 
plan  de  détail  n*  1,  le  long  dU  pareellm  M, 
6S,M«te7i 

Vu  tes  pièces  de  rioslruciion  ,  notamment  le 
certificat  constatant  ^accomplissement  des  for- 
malités prescrites  par  les  arlieles  4  et  S  de  la  loi  ; 

Vu  l'avis  de  ladépuiation  permanente  du  con- 
seil provincial ,  en  date  >\u  \i  août  lOiO^pre* 
mière  division,  n»*  1002M6147  } 

Vu  rarlide  11  de  la  loi  précitée  du  10  avril 
1841; 

Vu  la  loi  du  17  avril  1835,  relative  à  Teipro- 
prialion  pour  cause  d'utilité  publique  { 

Sur  la  proposition  do  notre  mlalUfe  di  flnlé* 
rieor. 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  i<'r.  L'élargissemeot  du  chemin  n«  1,  le 
long  des  parcelles  a«*  56,  65,  60  et  07 ,  plan  de 
détail  n*  i,  de  l'ailas  des  chemios  vleioaux  de  la 

commune  «le  Sipiienaeken,  c»t  approuvé  tel  qu'il 
résulte  de»  indidlion*  dudil  pian  et  de  l'êiat  des 
emprises  annexé  à  l*allas. 

Art.  9.  Il  y  a  lieu  à  cession,  pour  cause  d'utilité 
pubittpie,  des  pareilles  de  terrain  nécessaires  à 
l'exéculiua  de  Pélat-gissemeul  projeté. 

Ko  conséquence,  le  conseil  «ommonal  de  Sip- 
pena<ken  tsl  aulori.-é  à  acipiérir  !e^dii<*'<  par- 
celles de  gré  à  gré,  et,  en  cas  de  couteniatîoo,  A 
tu  poursuivre  l'expropriation  pour  caosodPntl- 
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lité  publique,  cooform^meal à  U  loi  lur  la  ma- 
Uère. 

lit.  8.  NoiN  vlDitln  4a  riolMeur  (M.  U 
comte  de  Theux)  m  chaigé  4*  l'MéeailMi  da 
préMAl  arr£i£. 


753.  ~  30  •iEPTsaini  if?4fi.  —  Arrêté  royeU 
portant  modification  à  l'atla*  de  ta  com.' 
mtmê  dt  KM,  prênbwedê  MÂégê,  (Hooii. 

Léopold,eie.  Vu  ratlat  dei  cbemiiit  vicisavx 

de  la  commuoe  de  Filot,  province  de  Liégei 
dre*8é  en  exécution  de  la  toi  du  10  ami  1841  et 
indiquant  divenes  emprises  à  efiécluer  pour 
l<tfl«rftMflfli«ol  d«  chemin  n*  11  •  plan  da  déull 

Vu  les  pièces  de  rioslruclion  et  ootammaal 
kf  eertiflcati  qui  coattatenl  raceooiplitMaMnt 
des  formalités  prescrites  ptrlea  articlèafcl  S  de 

la  !oi  dii  10  avril  1811  ; 

Vu  i'avt»  de  la  dépuiaiion  permaoente  du  con- 
•tli  provlociat,  «ndale  da  •  lepteniliK,  t—  divl- 
sioD,  00  17550-18011; 

Vu  l'an.  11  (te  la  loi  |»r''cii»V  ; 

Vu  la  lot  du  17  avril  ISjo.  reiaiive  à  l'expro- 
^iatioo  pour  eauae  d*uliliid  publiiiMt 

Sur  la  jmpoiilkm  dn  n«lK  niniMre  do  nald> 
rieur. 

Mous  avo,ns  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  1*.  L*ilargiMen«ai  du  cbamin  a*  11 , 
plans  de  détail  n««  S,  4  m  S  de  l'atlas  des  die> 
mios  vicinaux  de  la  commune  Filot,  est  ap- 
prouvé tel  qu'il  résulte  des  luUicaiioos  desdite 
plan»  et  du  labletn  dea  empriaes  annexé  à  Tatlu. 

Arl.  S.  Il  y  a  lieu  à  cession ,  pour  cause  d'uti- 
lit*' puhliiiuf" ,  des  parcelles  deterrain  ui'cessairei 
à  l'eitcutioo  de  l'c-largissemeat  projeté. 

In  cootéquence,  le  conaall  communal  de  Filol 
P8l  aulori^t  .i  acquérir  lesdite»  pai  ceîk»  à  l'amio* 
bleeieocasde  cuatestaiioo,  à  en  pourtuivre l'ex- 
propriation pour  cause  d'olIlHé  publique,  dans 
lot  iwniei  preacriles  par  la  loi  ;ur  la  matière. 

Arf.  ^.  Notre  ministre  de  l'iDléricur  iM.  le 
comte  de  Tbcux)  est  chargé  de  Texécutioa  du 
prteai  arrild. 

^^^^^^  • 

754.  —  30  serriaïaE  1846.  —  Arrêté  rojrat 
portant  modifleattwt  à  PatUu  da  /«  <wm> 
mune  de  Lompret,  provinee  4ê  Bàfnaut, 
(Nooit.  du  S5  octobre  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  Pal  la»  des  cberains  vicinaux 
de  la  commune  de  Lompret,  province  de  Hai- 
oaut,  dret«é  eo  «Kécuiion  de  la  loi  «lu  lu  avril 


1641,  et  iodiquant  une  emprise  de  terrain  à 
effectuer  pour  Télargissemeot  du  cbemin  n«*  t, 
plan  de  détail  n*4,  le  lonf  do  la  pareeKo  n»77; 

Vn  le  cprlifit'îi!  ron-iKTLinf  Paccomplisucmenl 
des  formalités  prescrites  par  les  articles  4  et  5  de 
la  loi  da  tO  avril  1841  ; 

Vu  ravis  de  la  députaiioa  permanente  du  con- 
gei(  provincial,  consigné  dans  la  lettre  du  gou- 
verneur de  la  province  eo  date  du  11  septembre 
18M«D.  a*  11878$ 

V(i  rarlfde  11  do  U  loi  précUdeda  18«rrtt 
1841; 

Vu  la  loi  du  17  avril  1835»  relative  à  l'expro^ 
prJation  pour  cauicd*atUii4  paMii|ao; 
Sur  la  propoailion  do  notre  nînlaifo  do  Vin» 

térieur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  1«r.  lYlargiaicmeoi  du  cbenln  n*  i,  le 

long  de  ta  parcelle  n«  77,  plan  de  détail  n*  4do 

Paiijs  des  chemins  vicinaux  de  la  commune  de 
Lompret,  est  approuvé  tel  qu''il  résulte  des  iodfr- 
caiiona  dodil  plan  et  de  l'état  dea  emprises  an- 
nexé à  Tatlas. 

Art.  2.  Il  y  a  lieu  à  cession,  pour  cause  d'uti- 
lité publique,  du  terrain  néceu;itr<:  a  l'exécu- 
tkNide  réiargiaaemeni  projeté. 

Fn  consf  jiicnfe,  le  conseil  communal  de 
Louipret  e»!  autorité  à  acquérir  ce  terrain  à  l'a- 
miable, et ,  en  caa  de  eooieslation ,  à  en  pour- 
suivre Pexpiopriation ,  pour  canie  d*nUlitép«* 
blique,  conforniétiifnt  ;!  la  loi  sur  la  matière. 

Art.  3.  Notre  u)ini«lre  de  l'intérieur  (M.  le 
comio  do.  ThoQx)  oit  chargé  do  l*oxéeuiM«  dn 
prêtent  arréié. 


75S.  ~-  58  iiFTiBBaa  1848.      Arrêté  myai 

approuvant  ta  réduction  de  la  taxe  sur 
les  Ifoisions  dlstiii/'es  àFvpêtr^ho.  (Monil. 
du  26  octobre  Ibiti.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délthératioa  dn  conseil 
commuoal  de  Puperiogbe,  i<roviiiM  de  la  Flandre 
occidentale,  en  date  du  6  juindfroîer,  tendant 
à  réduire  an  taux  lie  9  franca  par  bectolitre  le 
droit  d'octroi  aur  les  bolaiona  dlatilleoa  iadi- 
iènes; 

Vu  ravb  de  la  dotation  permanoDleda  con- 
seil provincial  de  la  Flandre  occidentale  ; 

Vu  les  diveraoi  pièces  relatives  A  ladite  de- 
mande ; 

Vu  l*arl.  78,  a*  5,  do  la  loi  dn  88  mare  1838  ; 
Sur  le  «apport  do  noire  mlnteire  da  Troté* 

rieur, 

ISoii^  ;i\  ijî  arrêté  el  arrêtons  : 
Art.  l<^  Latiélibératiou&usmeotiunnéeeslap- 
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prouvée  MHia  ia  ré<erve  que  la  Uie  qu'elle  a 
poor  objet  devra  être  MnaiiM  »  nae  Hviriea, 
au  cas  où  une  «lisiillerie  teraii  mise  en  MlivUié 
dans  le  rayon  ti^  l'ociroi  de  Poperingbe. 

Art.  i.  ^iotrc  mioUtre  de  rmtériear  (M.  le 
comte  de  Theux)  ert  diirgé  de  l^identfM  da 
préMiM  «ndié. 


7W.  —  80  inname  IBIS.  —  Jnêti  rqyat 
mtlvthant  la  pnvtpllOH  ^un  droti  é» 

péage  dans  la  communp  de  ^zée,provlnûê 
de  Balnaut.  (Moua.  du  30  octobre  1846.) 

l/opolil,  etc.  Vm  la  «létib^ralion  rlu  conseil 
commuDal  de  Goaée,  province  de  Uainaul,  eo 
date  du  37  septcnbre  1846 ,  solliciunl  i*éteblii- 
semeat  d'UQ  péage  égal  à  la  laoïiié  du  drottde 
barrière  des  graoUes  routes,  sur  le  chemin  em- 
pierré qui  relie  le  cheDio  de  grande  cuumuiu- 
cttlea  de  Thuia  i  Ntlinaet  A  la  chaaiaéa  de 
Harchieniic-au-font  à  BeaumuDtj 

Vu  le  plan  de  ce  chemin  qui  priieale.  aat 
laof  ueur  de  3.iS4  méues  ; 

Va  lei  eeriiAeate  eeaeiaiaat  l*accaBM>liweaieat 

des  formalités  [ircschles  imf  noire  arr^ld  du 
36  Juillet  ltt3S,  daos  les  cotumuues  de  M«irbais, 
de  llaai-ittr-ileare,de  Tballlieei  (bCoart-aur- 
BMre,  de  Naiitioes,  de  Bieiami,  de  tobbes,  de 
Tfautnet  de  Gozée; 

Vu  les  délibérations  des  conseils  de»  «ept  pre- 
mièrce  eoaiBuoee»  faTonUM  i  la  deneades 

Vu  l'oppu&itioafeéiadeparlecoBieii  conaiH 
nal  de  Tfauin; 

Vu  la  réplique  de  radmiolMraUon  comoiuoale 
de  6ecée,(ga  date  du  SU  jnillet  16M{ 

Vu  les  avis  favorables  ,du  commi^^sire  voyer 
d'arr;«U'Ua»«œeQt,  du  cuausisfaire  de  l'arroodis- 
leneat  adniaiiiratif  et  de  la  dépatatlon  periiu< 
Dente  du  c^oteU  provincial  ; 

Vu  l'art.  76,  n»  '2,  de      loi  Ju  50  mars  1836  ; 

Sur  la  pruposutou  Ue  notre  mimairede  Ttoté- 
rieof, 

Raaa  «foaMrréid  et  andieaa  : 

Ar(.  If.  conseil  commuaal  de  Gozée  est  au- 
torisé à  i»tircey(Nrf  itmiiaot  dix  années  consécu- 
tives, a  partir  d*Uuc  «poque  A  Axer  par  diiposi- 
tiou  miauiérielle,  ua  pdafe  dgai  A  la  aMilid  da 
lirou  (1h  Itarnère  des  grandes  roateif  taf  leehe- 
Uiia  cia^iei  ré  désigné  ci-dessut* 

La  pereeptioo  aara  lieu  d*apr«t  Im  clauaèt  et 
les  conditions  ct-aprés ,  savoir  . 

1»  Li  fracuou  il'iin  demi-cpDtimc  risuilant  de 
la  divimou  des  QouiUie«  hacUouoairet  du  tarif 
ea  vigatar  aai  barrièret  deafraadag  roates,  sera 
aboadeaaéeaa  fioflt  da  laaiage  j 


i»  Le  droit  sera  perçu  i  deai  bureaui  gui  se> 
faat  établis  aui  points  de  jonction  du  cbemio 
avec  la  ehaMié  de  llarebleoae-aa>raBt  A  Beaa- 
mont  et  avec  le  chemin  de  graade  coataïaaiea'* 
tioa  de  Tbiiin  à  Naliaoes. 

La  perception  paarra  •'itereer  Jusqu'à  ean> 
carrence  de  deux  cents  mètres  i  chaque  barète  g 

8o  I  f>  droit  ne  sera  dû  qu'ane  aeaie  Mi,  eiae, 
ea  entrant  dans  le  chemin  ; 

4»  Ua  pouea  ear  l«|ael  le  taHf  da  droit  devra 
être  affiché  xera  con«iamment  plaei  aapi^adee 
deux  bureaux  de  perception  ; 

8*  Lei exemptions  seront  les  mêmes  que  celles 
ea  vigueur  aux  barri^'t  dea  graodae  roatea  ; 

6*  Le  pro'luît  du  p^age  «era  aff  cii*,  avant 
tout,  A  i'entretieo  du  cbeoiin  €mi>ierré)  et  l'ex- 
c4daaC«  «*il  y  ea  a,  A  «on  iiroioogemeat  oa  i  l'a* 
mi^lioration  d'autres  cbemius  de  la  commune  ; 

7*  Les  iraf  aax  auront  lien  par  adjudtcalioa 
publique  { 

8*  La'pcfeeptioa  da  droit  eert  a4|a8^  paMI* 

qttrmr:)(,  ctiâ(|ue  année,  par  les  eoina  do  l*odMi- 
nisiraiioo  locale. 

Le  cahier  dea  cborget  et  le  proeèt-verbal 
d'adjudication,  lani  de  laparceptioa  du  droit  qin 
(\f  <s  travaux  à  exécuter,  seront  soumis  A  l*appffO« 
l}aiioo  de  la  députatioo  permanente; 

9*  Ua  compte  exact  et  détaillé  do  prodalt  de 
\^  taxi  et  (les  dépeuses  sera  tenu  par  Tadaiiala* 
tralion  locale  et  transmis,  annuel i^meat,  âVOe 
les  pièces  à  Tappui,  à  ladite  députation  \ 

ItNfti,  par  la  ealte,  vae  route  était  étabUoeor 
le  territoire  de  la  ramrnune  de  Goxi^,  le  péage 
per^u  au  proAt  de  cette  commune  viendrait  A 
cesser,  Mae  iadenaité»  aur  ta  partie  du  chemin 
dont  il  t^agit,  qui  «erait  incorporée  A  la  aoavillo 
route. 

Art.  S.  Notre  miuistre  de  rtntérienr  (M.  le 
«omte  de  Theax)  est  obargé  de  rexéoailoa  da 
préaenl  anéié. 

757.  —  30  eBmaïaB  1846.  -  Arrêté  royal 
portant  refUê  ^appivMhn  4u  règlement 
sur  let  cours  d'êau  nom  waHfftMtÊ  ni 

flottables  dans  la  province  </•  #ÉONIIV  (Mo- 

nueur  du  31  octobie  1846.) 

Léopold ,  etc.  Revu  notre  arrêté  du  3ô  août 
dernier,  Axaot  un  nouveau  délai  jusqu'au  trente 
septembre  courant,  à  l'effet  de  signer  fur  l*ap» 

proh:îiion  du  rf^^lrriienl  relatif  aux  cours  d'eau 
non  navîgatiiei  ni  flottables,  adopté  par  le  cqq- 
•ail  provincial  de  Namur  daat  aa  «éanoB  da 
ISjuill  ;l  I846i 

Vu  le»  observations  cniiques  auxt]ueltes  doo- 
oent  lieu  les  articles  6,  lt>,  17,  âi ,  et  S7  dudU 
rlfliBioi} 
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AU<>udnqa*ile«it  n^^^isaire  que  cet  dispositions 
•oient  revifée*  |>ar  le  cooi«il  provincial  avaut 
quêtes  paliMM  être  nlici  è  etécuUoii  ; 

Vy  rarticfo  88  de  la  lai  prof  iodato  du  38  a? rll 
1888; 

8ar  It  rapport  d«  nolra  ■tfnlitra  da  Holf- 
fiaoff 

Nous  avoQs  andté  et  arrétoos  : 
Art.  l«c.  Le  rèflenonl  uuiit  a*e«i  point  ap- 
proufé. 

•  Art.  t.  Notre  mielcirtfde  PtatMew  (H.  le 
comte  lie  Theux)  eet  charfi  de  l*ekécnli«A  du 
pNieni  at.'4i4. 

T58.  —  30  sRPTEiBHi  1846.  —  Arrêté  royal 
apportant  des  modification  au  règlement 
sur  tes  chemins  vicinaux  dans  la  province 
49  Uige.  (MoDlt.  du  8  aovembre  1848.) 

Léopoid,  etc.  Revu  le  règlement  sur  les  cbe< 
min  vieinaiit  ds  la  pretiaee  de  Liège,  approuvé 
par  notre  ■jrr('\i  iltj  97  j^tnvi'-r  1844»  oi modifié 
par  ootre  arrêté  du  il  aoùi  1845; 

ReTn  nocamnenllof  dlipoeitioatdefl  chapitre* 


(IJ  PROVINCE  DF  IILGL. 

Modi/lealiotu  au  règlement  tur  tee  chemin* 
irfeiiMiai. 

CHAPITBI IV. 
MBS  ea  aieaea  ua  nATavs. 

Art.  83.  L*awenblée  fisora  éfaleBeal  fépeqae 

et  l*«rUre  d«»  Irevau  daoa  eliaque  commune,  en 
ohMnrant  toutefois  qu'ils  doîvoot  £lre  achevét, 
autant  que  po»i>i1il>  tOOMO  lea  COBMlDBae 

pour  i«  premier  icpiembre. 

CHAPITRE  V!. 

DBS  CO»m».«AIRR»  VOTB»».' 

Art.  41.  11  J  aura,  pour  la  province,  «{oatre 
eeamlaMÎret  «ejert  d'arroadm—eal  ai  doate 
coinnii»*aireK  voyert  de  canlon. 

Art.  I.a  eirc-otisvriplion  de  ces  canton*  el  de 
ce*  arroiuiitx  mtiiti  aéra  déiamiaée  par  ladépa- 
lalioo  permaoeoie. 

La  circeaaeripiioa  dea  eaaioaa  eeaeefdera,  a«- 
taai      peaMl»ie,  avec  colle  dea  Jnatifloade.paix. 

CBAPITM  VU. 

Ari.  î".  Lis  commisiaires  voyers  d'arrondiate- 
menl  ener  ceronl  le»  fonctions decom m lua ire  voyer 
oaaiaaal,  dan»  le  caotoa  de  leur  résidence. 

Art.  44.  Ils  auront  sous  loara  erdcea  k»  oeai- 
■Maiaire»  «ojfcr»  de  canton.  * 

Art.  45.  lia  enereecoBl  aaa  mevattlaoes  aetivo 


VI  et  VII ,  reiailvei  aux  commiMiirea  vojers  et 
aux  piqueuri  cantonaux  ; 
Va  lea  oiodiAcatioo»  apportées  i  eae  diapael- 

tioiis  par  le  conseil  provtiiL-ial  dans  ses  séances 
des  22  el  23  juillet  dernier  \  modifications  coo- 
iniaot  dans  le  remplacement  de*  piquenrt  eau- 

tonaux  par  des  commissaires  voyers  de  canton, 
cl  dans  l'organisation  du  services  de  ces  agents 
et  de  celui  des  commissaires  vuyer»  d'arruodia- 
•oment. 

Vil  le?  an.  86  et  88  de  la  loi  provinciale  ; 

Revu  notre  arrêté  du  2.'i  août  dernier,  O&aot  un 
nouveau  délai  jusqu'aa  30  «eplembra  aeiirant, 
à  reflet  de  «laluer  *ur  l*approi>a4ion  dea  nodift* 

cations  dori(  il  -Vif^it  ; 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  de  Pioté- 
rieur. 

Noua  avoo*  arrêté  et  artéloa*  : 

Art.  1".  Les  modifications  susdites  sont  ap- 
prouvi^es  telles  qu'elles  résultent  de  iVïiraii  ci- 
joini  des  procés-verbaui  des  séances  du  cooseii 
provineial  du  88  Juillet  1848  (1). 

Art.  2.  Notre  tîiinisire  de  Piolérieur  (M.  le 
comte  de  Tlieux)  est  cbargé  de  Peiécatloo  dn 
présent  arrêté. 


sur  les  chemîos  Ticiaanx  (  ils  seront  spécialement 
chargés  de  toat  M  qai  a  rapport  aa<  eheailm  ti- 

cinaux  de  grande  commu  nu f  i-in. 

Art.  46.  Ils  devrOQl,  lor>(jui>  la  depuiation  le 
requerra,  fouruir  le*  plans,  devis  et  autres  pièces 
aécesi^aires  pour  l'ouverture,  l'empierremeatetla' 
réparalinn  dea  cbemint  quVIle  leur  désignera. 

Art  47.  Ils  frroiit,  au  moins,  trois  lournéet  par 
an,  daii!)  loutt:»  k'»  cummiirics  de  leur  arrondikse> 
nu  iii  ,  Tune  du  l^r  avril  au  !«'  juin,  une  deutiène 
du  15  «oàt  au  l«r  ooiobre,  et  la  Iroiaiéaie  daaa  le 
eouraoi  de  l'iiiver. 

Art.  48.  Ils  ioront  tenu»  do  résider  daw  lenio 
arrondu»€iiu'i>u  respectifs. 

Art.  49.  Il»  proposeront,  d'après  lesl»etoin»  des 
localités,  la  hauiaur  à  laquelle  il  coaviendra  de 
rédoire  les  faaicat  cetie  tkairtenr  sera  ensuit*  fixée 
par  la  dépotaiion,  après  avoir  enteodn  Icaanloritéa 
locales. 

Art.  50.  Ils  prescriront,  sous  l'Opprébatien  do 
la  députatioo.  la  ceastruciion  de  poaeeaua  al 
aqueifuea,  là  où  ils  sercot  jugés  nécessaire*.  Lot 

conseils  coniniùnaux  seivot  préalablement entaO' 
dus  par  \»  dépulniion. 

Art.  51  Avant  l'époque  de  oliaqne  léonien  an- 
nuelle dea  bourfoiestre*  do  cbaque  eanîeni  P<^M- 
erit»  par  rariiele  SI  ei  dcssusr  les  oonnviasairoB 
vo  w  r>  d*arrondis»ement  vi»iierool  les  chemina ,da 
leur  rcKsorl  et  priiicipaleoivnl  les  ebeaaios  de 
grande  communication,  pttur  connaître  et  appré- 
cier la  nature  et  l'importance  de*  travana  A  eié- 
culer  et  en  tnsiraire  rassemblée. 

Ils  sVriU  lidrunl  avct'  !••»  auluril^s  locaU -,  i!rcs- 
seront  ou  feront  dresser  pai  les  comaiis«atro* 
vejar*  do  eanlen,  ]a»do«i*  «ommaira*  de*  Iratau 
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759.  —  30  si»TB»«iiH  1846.  —  Arrêté  royal 
n^tmant  U  êltur  Htnrx  Berthoud  càeva- 
tlfréê  fordMOÊliopoid,  (Kooit  du  14)id- 
Tier  1817.) 


Motifs.  «  Voulant  dooner  uo  témoigoage 
Mie  da  Rolre  MUsfeciiM  m  tiwr  HMVf  Bar» 
nmâ,  p9»  !•  lataot  dOQt  il  «  Ml  pmtrc  dan* 
Mtécriu.  » 


at  daaiwroat  dM  taatnMUa*»  ptttr  la  broMUia» 
dai  rUai. 

Art.  58.  LarM|ii*vaa  admiimtritioB  eaanmHla 

ne  le  c^nforTncm  pa«  aux  or^rr<  <le  la  (iëpulatîoa 
oa  «u»  in«lrucltons  qu'elfe  aura  reçue*,  le  coin- 
DiitiKirc  voyrr  «i'arrondUiement  en  Fera  rapport  à 
1«  dépuUition  pitrouoeata.  qui  «utucni  aprèa  avoir 
«aleadu  Itdila  adaiiairtration  eaomvMla. 

Art.  S%.  Si  ilfi  travaux  aupplémentairr*  Ltai^^nt, 
après  l'épuisemeitl  Jet  rôlei,  jugét  nvce»»aires,  le 
commi»««ire  toyer  ii'arroodia«enent  en  fera  la 
propaailion  à  la  dépviaiion  (|ut  preadra  la»  na- 
Miraaqirelle  jii(^ra  eanvaiir.  ««prè*  «vair  entenda 
lat  âdmiiiltirationii  comtntitialea. 

An.  54.  I.et  comiDi^Aire*  voyera  d'arrondisse- 
ment te  rëuniroai  tam  les  <}(ia(re  moit  en  séanca 
da  la  d4patatMB.  ««nia  de  laura  ragitirea-jour- 
MHiXt  ponr  raadre  coaipte  de  leurt  opëratiooa 
et  de  resacliliide  de«  romoiis*aire*  voycrs  decSO* 
ton,  daoa  r«ccoaipliMetneai  de  leurs  licvoiri. 

Art.  5S.  A  la  8n  de  chaque  année*  las  eoaiaiia- 
Mire*  vafcrs  d'arrondiueaient  adreaaeront  à  la 
dépataliOQ  an  rapport  lur  les  amëlioraliona  à 
ap|)  irti  r  à  1.1  V.  iric  virinale,  plus  uo  lahli-au 
atalisiiijue  dont  le  modèle  sera  fourni  par  la  dépu- 
talion  et  qui  «laaiMBBera,  entre aulraa  ramaigaa- 
■Motl,  le»  aaoUBe*  employ^Sea  o'u  re»(ant  en  caisse, 
daa»  ehaqne  commune,  pour  la  répara  (.ion  des 
chetnint  vicina  i\,  li  *  i  :  nliaU  ohlcnu»,  «  nfin  le» 
cauae»  du  retard  qui  aura  été  apporté  par  les  «d- 
miaiflratwii»  coainiaBale»,  dan»  IVxéentien  des 
nesuret  arrêtées  par  l'aiaemhlëe  cnntotiale. 

Art.  56  Leur  traiteiaent  annuel  «tt  de  oiille 
frani  ^ ,  H»  j.>uironl,  en  outre,  de  frai»  da  laaro4e 
A  concurrence  de  huit  cents  francs. 

rn^PITRE  VIII. 
m  I  uiHissAinst  voraas  oa  cawToa. 

Arl.  A7.  Les  comniMaires  Toyers  de  caotoo  ae- 
roat  Uaas  da  résider daao leurs  canteasre*|iaet{fi. 

11»  oa  pourront  en  Atre  distraits  qu'on  rerlu  d*une 
anterîsation  de  la  dëpulatioo  permanente,  ou,  en 
<;as  d'urgence  rei-oniiue.  iur  un  ordre  sijçiié  du 
commissaire  vuyer  d'arraudissemeut.  avec  obliga- 
t'iea*  peur  caderoior,  d'en  deoBeriamédialeaient 
Caooaîssaoce  i  la  dvpulatinn. 

Dans  le  ras  où,  «ur  I drdrede  la  dcputation,  ils 
terunl  appelé»  dan»  un  canton  autre  tjne  celui  qui 
leur  est  coafié,  ils  acquerroot  le  drail  de  remplir^ 
dana  teola  lear  étemlHe,  les  aUrtbatîeos  qai  lear 
sont  confiées  par  te  prc»'  iit  rf.7lrmrnt. 

Arl.  58.  lli  diri(;crotit  le>  iravaux  qui  seront 
«léculés  dans  leur  canton. 

Art.  $9,  Ih  foreai,  aetaat  que  petaibla,  uaa  fais 
^r  neis,  la  visite  des  ehemioa  ctrafiés  i  leur  in* 
specliun. 

Ils  adresseront,  dans  les  cinq  premier*  jours  de 
chaque  mois,  au  commissaire  vojer  d  arrondisse- 
aient,  aoii»  le»  ordre»  daqnel  ils  ^tout  placés,  ua 
dtal«  caafenMa»  BailMc'qai  aeta  preaeril  par  la 


députât;  >n.  des opéraliaa» far       fillta  damlt 
nMis  précédent. 
Lanr  j»rdsaaca  dans  les  avonaunaa  icra  allaetéa 

par  la  signature  des  l>our{;m«stres  ou  ëcheTÎns 

Art.  60.  S'il  arrivait  des  dégâts  qni  nëcestit** 
raient  des  réparations  urpente»,  ils  requi  rroul  les 
administrations  communales  de  mettre  le*  ourriert 
nlceatains*  A  leur  diapeeilien. 

Art.  61.  Leur  traitement  annuel  e«i  de  huit 
cent»  franc«  ;  ceux  qui  se  disliiigneront  dans  l'ac- 
compiissi-menl  de  leurs  <lcvuirs  pouirolil  recevoir 
de  la  députai ioQ  une  gratification  :  une  somme  tora 
parlée  ahaqiia  anséa»  à  aal  «flfiH,  an  bodfet  é»  la 
provioaa* 

CHAPITIIS  IX. 
aMVaaivtONS  coaaoNas  adx  co«au<aiBBB  vavBBa 

l>*AB«OIIBf«St«t;(T  IT  Bt  CiKTOa. 

Art.  62.  Les  membi  e&  du  coo»eil  provincial,  les 
employés  du  gouvernement  provincial  et  des  coa. 
misaariaU  d'arrenditM'ineoC  et  lea  fonctionnaires 
da  l'ardre  admintalratif  ou  jadidaira  oe  |>euveat 
être  commissaire"*  ^aycrs. 

Arl.  63.  La  dëpulatioo  pourra  interdire  aua 
commissaire*  voyert  d'arrondissement  et  de  canton 
reaervice,  par  eoa  ou  par  leurs  épenaast  da  pro- 
féioioiis  «t  oonaierces  qu*dl«  joferail  ineeaipttï- 
blet  avec  leurs  fonctions. 

Art.  64.  Les  commissaire*  voyer*  *«roQt  oommés 
et  pourront  être  iatpea«ius  ou  révoqaéa  par  la 
oaaseil  pravtneial  ou  la  dApatatiav  parmaoeote. 

Art  6S.  Avant  lanr  aairwaalaiietioos,  ilsncd' 
tciit  '  rmaai  an  wuna  dn  jnga  de  paia  da  lanr 
domicile. 

Art.  66.  Ils  seront  ohoim  parmi  Itt  personnes' 
^ni  anranl  denné  des  preuve*  de  eapaciié  devant 
une  coBtniBsiea  eompotéc  de  l'ingénieur  an  ebaf 
des  ponli  et  chaussées  dans  la  province  et  da  dans 
fouciionnaires  de  la  mémo  administralien  à  dési- 
gner par  Ui  dépntation  peraMnaaia. 

Art.  67.  Les  commissaires  voyers  veilleront  k  ta 
conservation  des  chemins  et  à  ce  que  les  travaux 
d'enlrelico  et  d'amélioration  soient  anécnlésaeli' 
demenl  et  en  saison  convenable. 

Ils  tiendront  la  main  à  l'exécution  ponetuallada 
la  loi  du  10  avril  lytl  et  du  présent  règlement. 

Ht  coustateronl  ci  provoqueront  la  rëpreaaion 
de  tontes  iafraetioM  ai  «llainta»  qni  jr  aereni  por- 
tées. 

Art.  68.  Ils  vaillereat  A  ee  qu'il  ne  soit  A  reve- 
nir planté  aucun  arbre,  ni  aucune  iisic,  le  lotT;; 
des  chemins  vicinaux,  à  uuc  dtslance  moindrequo 
ccliti  filée  par  le*  lois  ou  coutnma  penr  planter 
le  lei^  de  rbéhlage  d'aatrni. 

Art.  89.  Il*  erdennaront  ans  eeniravenanladV 
battre  les  nrhrf  s  cl  fi;tie«.  a«:tuelloment  plantés  à 
de*  distances  mounlres  que  celles  dont  il  s'agit  à 
l'article  68,  ei  dans  le  ca*  où  eu»  arbros  seraieat 
planté»  dan»  le»  fetaé»  «le»  cbemiw  et  snr  de»  ter» 
rairn  nanrpé»»  il*  denaeront  avis  an  oolUfe  des 
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760.  --  l'i'  nrTnrtni!  1fl46  —  Arrêté  roraf  nf/fo- 
ritant  l'établUsement  de  la  tociété  dUe 
Grmé»  compagnie  LoXMlboiM's  (1).  (Mo- 
nllwir  d«  If  octobre  1S46.) 

Léopold,  e(c.  Vu  l'expédition  ci-annexée  d'uo 
odo  paUlc,  f«fo  le  11  «opCoabre  1S40,  |»or 

M*  C.  A.  Rirhansnn  .  notaire  h  1.i  r'^'idencff 
de  Bruxelles,  acte  reafermaDl  lei  «laïuis  de  la 
lociété  aooDrnie  dilo  tfnnul»  tampagnle  du 
EweenAourfft  poor  réUUiweiDeDi  de  laquelle 
on  demanda  i<anctiooproierilo|Mrrari*  37  dtt 
Code  d<!  commerce; 

Ytt  la  «rt  99  et  nilvattU  dodit  Code  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  roiniitre  des  affaires 
étrangères,  notre  ninictre  dee  traroui  imUiea 
eoleodu, 

Nous  avoos  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.l«r.  LMtoblitseawotdelaaoelété  ononyme 

dite  Grande  compagnie  du  Luxembourg  est  au- 
torisé, et  ses  statuts.  tHs  qu'ils  résalleot.dc  Pacte 
public  du  11  septembre  1846  précité,  sont  ap- 
proas^  MNii  Im  réterveiet  eooditloaa  mtvantee  : 

Il  est  entendu  :  À,  que  les  .iTitnriiiation  el  a;i- 
probalion  des  statuts  de  la  société  par  les  pré- 


?pnt<»s  n*apporteron'  aiictine  novation  atjx  ohli- 
gations  résuliaot  des  actes  de  concession  des 
choDlD  do  fer  et  canal  qoo  la  eoelété  a  povr 
objet  de  construire  .-  B.  Que,  par  lesdiics  aiitori- 
satinn  et  .ipprohation,  il  nV!«t  préjugé  en  rieo 
quant  à  la  coocesfcioQ  d'cmbrancbeneut  ou  ex- 
tentione  ao  èbeiain  do  fer  oi  an  canal  eooeé- 
dé^-  ;  'iTir  l'nn  nr  déroge  en  rien  non  plus  aux 
délais  fixés  par  les  conditions  de  la  concession 
pour  l*acli4veaieoi  des  travaux;  C.  BnBo,  que 
leedltoe  aotorleatloB  et  approbation  no  pré|odl* 
cient  en  rien  aux  prescriplionn  dp  rntrf  arri'tr 
du  13  novembre  1840,  aux  termes  «iuqoei  une 
amoriatftkMi  prdaMWodo  notre  ninlatre,  ayant 
kt affaires  commefclalot  dant  set  atiribuiiooe, 
est  nécess^iire  pour  pouvoir  oolor  otteielkmont 
les  actions  a  ia  boul'se. 

Art.  S.  Les  présealei  aotorliatton  et  approba» 
tion  aoat  aeeor<tées  md*  préjudice  des  droite  dea 
tiers;  nous  nous  réservons  de  les  reiiPHp  rn  ça» 
de  violation  ou  de  Doo-exécution  des  lUtuis  de 
la  eoeiité  ot  dot  diapotltion*  dn  prêtent  arrêté. 

Notre  minlatrodet8ffaireeétraogères{M.  A.  Do- 
champs)  eet  chargé  do  rexécation  du  préMOt 
arrêté. 


bourgmestre»  et  échcvin*  de  les  revendiquer  en 
tout  ou  en  partie,  au  profit  de  la  oomoiaoc,  et  ils 
lofonncrent  ieMBédialemeat  la  députstion  perma- 
■eale,  par  naiormédiajro  da  ceoiaiissaîre  d'ar- 
reodissemeut ,  de  INmIre  qulls  anroot  donné  à 
l'adinïnrdratinn  l  ommunalr- 

kxV.  70.  On  pourra  néanmom^,  lar  ravii  du 
commiuaire  voyer  d'arrondissement  et  m>u»  l'ap- 
probation de  la  dépulalion,  laiwer  lulnisler  les 
erbr««  plantés  sur  des  lalus  et  qui  ««rTcni  d<i  m>u- 
tenement  des  terres  qui,  san«  eux,  fiourraii ut 
«'ébouler  dant  les  cbeBias,  pourvu  tiiutefui*  que 
les  propriétaires  de  ces  erbrcs  eonseutenl  à  entre*' 
tenir  les  chemins  et  k  «upporter  les  dommages  que 
ceus-ci  peuvent  éprouver  de  ces  plantation*. 

Art  71.  Le»  commitsaires  voj  ers  feronl  élaguer 
tout  les  arbres  el  haies  dont  les  branclws  nuis«ot 
an  bon  état  des  dionîM. 

]U  feront  couper  les  arlireii  et  Tes  souches  des 
baie»  qui,  quoique  plaiiicâ  à  la  djsiancc  légale, 
avancent  au-dnsus  de  la  surface  des  cheroins. 

Art.  7:it.  ils  feront,  en  outre  des  visites  preacri- 
tos,  «elles  que  le  bien  du  aervieo  exigera,  el  ilt 

chfempéreront  aui  orttri  s  et  rrqtiï^ilioos  qui  leur 
»eronl  adressés  par  la  tlepulalion  permanente. 

Art.  73.  Ils  visiteront  le*  chemins  pendant  Texé* 
cation  des  iraveui  ei  prescriront  leul  ce  qB'îla 
jvgeront  convenir  dans  leur  bon  état. 

Art  li  I.rs  rnmmrsuires  voyers  feront  une 
nouvelle  visite  à  I  époque  qui  sera  fixée  pour  l'a- 
chèvement  des  travaoi»  afin  de  s'assurer  si  toute* 
les prasta lions,  tant  m  argent  ^o'en  nature,  ou 
été  fournies,  et  si  le»  travaux  ont  été  convenable- 
ment oséonlés. 

Art.  7S.  LetconiBsisseircs  voyers  avertiront,  au- 


tant qup  pos-.'il>!r.  \c%  adnioistratieM  localoe  dn 
jour  de  leurs  visites. 

Art.  7i.  Ha  tiendront  on  jevmal  do  leurs  epé- 
rationa,  constatant  jour  par  jour  leur  présence 
dans  les  diverses  communes,  et  les  opérations  aux- 
qneliea  ib  a*j  aèrent  tinéa. 

CHAPITRE  X. 

voLica  »is  cHMias  vieinAirx. 
Paragrapk» additionnel,  à  l'art.  86  </u  riglement. 

Lccoùide  ce»  catraits,  airnti  qu'il  est  fixé  par 
l*art.  88  ci-aprèi,  sera  acquitté  par  le*  communes 
sur  le  territoire  desquelles  la  cantraveution  a  été 
commise;  les  greffiers  adresseront,  A  cet  effet, 
h  nri  f'iats  aux  colli  j;i di  s  liiiurgnieslrc  et  éche- 
vin»  de  ces  commoitcs,  (]ui  ilevroiit  fuire  effectuer 
le  payement  sans  délai. 
AiieptéenaéaacoduSS  et  clu  23  juillet  1846. 
^  Le  président, 

(Signé)  Nm*s>«abksb*. 
Par  le  conseil  : 

Le  greffier  provincial , 
(Signé)  F.  i>i.  J.  WsRH*. 
Pooroipédilien  oonlbrae  : 

Pour  le  greffier  provincial, 
Le  membre  de  la  députation, 
(Signé)  Lamae. 
Approuvé  pour  être  aaneiéA  notre  orrUédn 
30  septembre  1846. 

LIOfOM. 

(1)  Voir  plus  haut  la  toi  Ot  rterétédo 
sioo  du  18  Juin  1846.  '  . 
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Par-dfvaot  M*  Pierre  Barbanton.  nntaire  réil- 
daot  à  Bruxelles,  en  présence  des  lémoios  ci-après 
MM«K«,  ant  e&mpwn  ; 

MM.  Françnr»  Fri'<l<'rif  fie  Cloi'mann,  sir  Wlt- 
liam  Magoay,  baronnet,  Charles  Ljrall,  chevalier, 
tODi  ir»  4  propriétaires,  domteilMaâ  Londrea, 
Hi*MDllMilpMrMs«aiéffleai|att|M>iir1llM.  Jobo 
Maxtprman  Jonior.  bani|aier ,  Thnmas-Uenri 
Black,  Richard  Heaviside,  Ueori  StmoDris.  Wil- 
Iton  Bvati,  lima  ioi9ia(raU,ei  J«m«t-Beiirl  Ail> 
wood,  chevalier,  doinieiliés  à  Londres,  i|u*iis  re- 
l>r«i»f nfpni  en  vertu  de  ponvorr*  ?périauï  «»nv,int 
deux  prot'uratiOQa  ceriifiéi**  on  reçues  a  Lonclres 
fw  !•  a«Mii«  Williaiii  Ditff,  rrapeeiivament  «ft 
dates  des  31  juillet  el  24  août  18<6.  visi'fs  i»our 
faioir  timbre,  el  enregistrée*  à  Bruxelles,  etc. 

L^Nquela  coiii|>araota  usant,  laat  (>our  eux  que 
poar  taura  coniaieiiania ,  des  droit*  iful  law  ap- 
partieooeni,  ool,  eo  qtialfK*  de  fond.iteur'i .  éta- 
bli ainsi  qu'il  suit  les  statuts  destiné»  à  légir 
conna  aoelMé  aooofm  ta  GmtdBCompag^ 


GroHde  compagnie  du  Luxembourg  établie 
à  Brut9Ue». 

STATUTS. 
TITM  PRBMIBR. 

OBJKT  \  SON  SlÉfiK  j  SA  UtnÉB. 

Art.  1*^.  1!  est  tMabli  entre  le*  eomparanis  el 
tous  les  proprtélaires  des  arltoi>»  éoiise»  ou  à 
éneilre  d*aprèa  i«a  règlea  à  Aier  d-apréa ,  iiM 
yoc'f^if'  inorfme  qni  prt  nd  le  tUK  de  Cronde 
compagnie  dm  Luxembourg. 

ârU  S.  I4i  aoeiété  »  pdur  «bjel  la  eonatruclion 
éa  ebeaiio  de  fer  du  Lt^xemltourg ,  de  Namar  i 
Arlon.  partant  de  la  vallée  de  T.i  Mm^e.  <el  qu*II 
eal  déterminé  par  Pacte  de  rnnr^^siiiu  ,  avec  tus 
Mibniichenenia  et  prolongement!  pr^vua  anr 
Laiemhourg,  Longvry,  Me(z,Thionville,  Trêves, 
et  avec  les  extensions  A  a<lmeitre  oi»  à  dérr»'ter 
par  rassanbiée  générale  des  actionnaires  ;  la  ca- 
naliaatMB  d*  rantttoa  Juaqu**  Laroeha  ;  IN»iploi> 
lation  liu  chemin  de  f'  T  et  du  ciikiI  ^  ^Inhlit, 
|*éial)iisjem€nt  el  t'exploitai  ion  <ie  route»,  ca- 
naux ,  poais  et  tous  autres  moyens  de  coromu- 
Qfcallon  indUpcnaabtoa  «i  «itUt»  po«ir  auurer 
le  succès  de  l'entiepriiî-  prtncipale,  comme  aunsi 
rexécution  el  l'exploiialiuu  de  tonte  concession 
ulMHmre ,  qui ,  offerte  i  It  compagnie,  seraii 
MCtptée  par  l'assemblée  générale  de*  actionnai- 
res. Elle  a  pour  olijei  .iiis>i  la  reclierche  el  l'ex- 
ploitation des  mutes,  roinx^re*  el  carrières  dans 
It  graad-diMîlié  da  toxeolMNirt  9t  dana  ta  parti» 


de  la  province  de  Naniur  située  aur  la  rive  drvitn 
de  la  IfeoM,  d*aiir*i  Ica  caMaaatoaa  obUttwt  al 
à  «bianlr,  al  «nfin  la  iraliaoïaot  ■4i«UiiiiliQ« 

d-'s  minerais  de  tnnie  espèce. 

Art.  3.  Le  siège  de  la  société  est  à  Bruxelles, 
nia  a  pour  lama  I  Vé$»rd  én  ebaaato  da  Iw  du 
Luxembourg  avec  ses  emhrancbemeota  et  exlen> 
lions.  le  lerm.- des  concessions  à  exploiter.  Sa 
durée  est  illimitée  pour  l'exploilatioo  du  canal, 
daa  Blnet  at  «Inièret,  A  ralaaa  daa coocaiaiaaa 
perpétuelle»  iini  en  f;aranli>!(eoi  la  jotits-ance. 

Art.  4.  La  dissolution  de  la  société  ne  pourra 
être  proD'^océe  que  »ur  la  propciMoD  dv  cOMaH 
d*adminl%iralioo  al  par  délibération  de  rassem- 
blée général»  4p»  sdionmirpî,  pri«e  à  la  majo- 
rité des  deux  tiers  des  actions,  ei  appnuvée  par 
le  gouvaroemenl.  La  même  délibérailata  tsara 
dana  eecas ,  toujours  sur  la  proimsition  du  con- 
seil, le  mode  el  laa  conditiooada  la  llquidatloa  à 
opérer. 

TITRB  11. 

Atvoftvt  a  MA  aociBTi,  cAriTsi.  aocna,  acnaiit 

VERSEMENTS. 

Art.  5.  Les  comparants  MM.  de  Clotamano  et 
consorts  déclarent  apporter  i  la  aociélé  auoBfflM 
ft»Ddée  par  laa  préaeniea  : 

jé.  La  concession  du  canal  de  Meuse  et  Moselle, 
acwrdée  par  arrête  royal  du  i«r  juillet  1827, 
avec  facollé  expreMémesl  recoonoe  par  la  gou- 
vernement beige,  daa*aaécuier  ce  canal  qu*aa 

partie  et  jusqu'à  Larocbe  seulement,  en  ^(«bli»- 
sant  entre  Luge  et  Larocbe  une  navigauou  ré- 
gallèra. 

Cette  concession  qui  était  la  propriété  de  la 
société  anonyme  du  Luxembourg,  établie  A 
Bruxelles,  par  acte  du  10  iaovier  1818,  reçu  par 
la  notaire  Anoas,  réaldani  A  Bmellea .  aoragi^ 

Iré,  appartient  aux  compnranl*  im;  rn  fonl  ap- 
port, comme  porieurs  de  tontes  les  actions  émise* 
de  celte  deraiere  aooiété. 

B.  La  conces«lon  du  chemin  de  fer  du  Luiera- 
bourg  allant  de  Namar  h  Arlon,  telle  qu'elle  a 
été  accordée  aux  comparants  poar  cette  hgoe  par 
la  toi  do  18  Juin  1848.  et  telle  qa*elle  rêaolle  dee 
convention»  aveouesavecle  gouvernement bclfr^* 

C.  Les  contestions  de  mines  on  miaièreeobte- 
Dues  jtfS'iu'a  ce  jour  par  rancienoe  aoeiété  da 
Ldtembourf,avee  ton*  lea  droite  «imcDidiiiliaiit. 

Z>.  Tou?  les  droite  quercon  l'ie^!,  loiis  les  bieos 
meubles  el  «mueubles  appartenant  à  cette  der- 
atèra  aaetété,  de  queiqae  aalara  qall»  aoiailt»  at 
att  ^aoNiaa  llaa  qulta  aa  traarenl,  mn»  ao  riaa 
excepter  ni  ré»ener. 

lia  recevront,  en  échange  de  leurs  apports,  daa 
da  la  aneiéid. 
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Art.  6.  Ces  apporta  «oot  faits  à  la  grande  com- 
pagnie du  Luienbourg,  qui  l«s  reçoit  pour  «o 
JoHir  et  les  appliqaar  dans  l*ioiéril  emamim  dM 
cnmi  annts  et  de  leurs  coassocié*,  à  la  charge 
par  la  compagnie  de  i  emplir  touir s  tes  con<litions 
qui  7  sool  aiucbées,  de  satisfaire  à  toutes  ies 
obUgatiom  qui  ao  ri»iiiiaDt,ai  il*ac<t«lll«r  loviia 
les  dettes  qui  en  dépendent  salfant  laa  convao- 
tioM  ou  uaiiésaaiériaar». 

ààt.  T.  La  toodi  taolal  se  compose  de 
75,000,000  de  francs,  diviaéaatt  150  flilllaaetiaaa 
da  doq  cent*  francs  chacune,  pour  IVx<^riition 
al  Pexploilatioa  de  toutrs  les  conecusiou»  iran»' 
ariaaa  dèa  A  préaaot  à  la  aonpagoia. 

Ccpcodanllecapiial social  peut  être  augmtnté 
S*il  est  nécessaire,  à  raison  île»  urolonç^pmcnls, 
embraucberaents,  cxten»tûos  ou  opéra lioi.s  ullé- 
ffiaafca  i  dderélar  par  la  aaita  «onfariiidaMSt  à 

Cette  augmeotalion  n'aura  lieu  qu'en  rerto 
drille  délibération  de  l'assemblée  générale  siié- 
daleaaoi  coofaqada  àcatafftt  al  NprdMmanl 
au  moïDs  Icn  deux  tiers  de*  actions  émises.  Elle 
sera  réalisée  soit  |iar  la  voie  d>mpr unis,  soit 
par  ma  oanvaila  dmftiia»  d^acUons,  aiasi  que  le 
déterminera  le  conseil  d'adœiolatratiaft  ,  dwifi 
de  rexéaniAii  et  da  Iftiiiai  la*  namToa  y  i«lft> 
tives. 

Art.  A.  n  aara  prélevé  au  proAi  de»  Mateura» 

'Un.  de  Clossmano  et  eoosoru  préoemniéa,  nna 

commission  de  deux  potir  cent  sur  le  capital  so- 
,  cial  pour  les  indemniser  et  pour  reconnaître  les 
aarvieaa  qà'iH  mI  readna  A  la  ceaipagola,  la  teat 

aux  termes  des  coOilitions  de  souscri{>li(>n. 

La  compagnie  leur  remboursera  en  outre  tous 
ha  fraia  que  celle  coaunission  n*est  pas  destinée 
A  couvrir  d'après  cet  eaudUkNMf  comaio  auari 
tout' s  r»  mi  r>3ux  h.m  ^uiers  ouavancr^  rff.nMves 
i  i'al>it:i  de  raisocMtiou,qu«oDt  précédé  ré|K>qiie 
da  aa  eooaUtuUea.  Ils  taroet  aAraocbl*  de  lew 
eagageraenls  prtsjusqu'à  cejour  pour  elle  ou  dans 
fon  intérêt.  Le  règlement  à  f.iire  de  ce»  divers 
'  chefs  d'après  l'éiai  qu'ils  fourniront,  sera  arrêté 
far  la  aeMail  d*ad»i»iairalioii  tur  le  ty  daa 
pièces  et  qokiaaew  CQBUilaat  la*  fifamaiito 
alfeciaés. 

Art.  flU  Les  actions  sont  nominative*  jusqu'au 
fiya»aat  d«A        preaiiera  dliiènet.  Cttaqee 

aauscripteur  r(5pnntl,  pour  toutes  ft-s  actions  qu'il 
preody  des  verseoieniis  a  opérer  à  concurrauce 
deltOiadixIèaBes  sans  préjudice  A  lA  diditetBee 
pNvue  et  cem minée  par  l'art.  18  ci-aprAli  a*ll 
convient  à  l'adminif-aiion  de  l'appliquer. 

Las  ceriiâcats  uu  titres  à  délivrer  ensuite  s«- 
ffttnl  •i^MP'lMWi  aasai  loogleiui»s  que  cet  tlim 
seront  noaqtnaiifs,  le  uausfert  s'eo  fera  par 
«Hille  eodoMaMAt  ;  le  pectear  penne  te  faice 


i**.  — AN  1840,  li*7M.  6«r 

repréieoler  par  un  mandaulre  spécial  daai  Tea* 
semblée  générale  des  aetiono^ires. 

Art.  f  0.  La  MMioiant  dea  aciîent  aera  acqeitli 
de  la  maeière  suivante  :  Deux  dixièmes  seront 
versés  lm(i)é<l»a«empi)i,  s'ils  ne  l'ont  pas  <*(é  Héjà 
par  les  soucnpteurs.  Les  époques  successives  de» 
Terteaieatt  alUrieiira  aeront  tiées  par  le  eenaell 
d'administraiîoo  ;  un  intervalle  de  trois  mois  lea 
séparera  toiueurt.  Chaque  versameol  ne  peurftt 
être  qaedNitt  dliième  au  plus. 

Art.  11.  Ln  appels  da  faods  ae  faroot  par  a^ 

ou  insertions  p^Mié?  un  moii  d'avîticf  (l,in^  trois 
des  principaux  journaux  quotidiens  de  firuxeltes 
al  de  Laodres.  Ces  avis,  inaéréa  dam  fMa  dana 
le  oiois  qui  préoé<iera  l'échéance ,  serviront  de 
mise  en  demeure  iuffisaota  A  l'égard  de  leva  lea 
actionnaires. 

-  Art.  1S.  Laa  varaeflaeatt  «e  fneat  daeà  lea 

caisses  il(?sign^83  par  le  conseil  d'administration. 
U  sera  fait  mention  sur  chaqiM  titra  daa  verse  i 
ments  successivement  opérés. 

Art.  18.  Toutaeiiemairt  ea  relard  d*eliaetiier 
les  verjerncnis  exigibles  gen  tenu  de  buni&er  è 
la  aociété,  «iepuif  l'échéance  du  terme,  l'iatérêl 
àralao»  da  S  p.  e.  rae  wr  toeies  les  aominai  A 
Verser  par  lui»  Tant  actionnaire  qui  n'aura  point 
satisfait  à  un  appel  de  fonds  dans  le  mor*  de  Pé- 
ebéaece  da  terme  fixé  pourra  être  déclaré  déchu 
de aetdfoiCa,  we  acUem  pefmeoi  être  venJoea 
an  grédel'administration,  qui  lui  an  renseignera 
le  prix  .iiir^'i  d4<li!r»ioij  de»  frais.  Il  strra  doooé 
avis  aux  acuonoaires  défaillants  de  cette  dé« 
ehéeneeA  encourir  pervoe  deuMeiMeriioo  daM 
trois  journaux  df  Londres  cl  deBruielf- 1,  qoinxe 
jours  au  moins  avant  d'appliquer  le  résultat.  Lei 
dispositions  des  articles  dix,  orne,  deiiBe  <t 
IreiM  aèrent  iaprtméea  aw  laa  titre»  an  porteur. 

Art.  !t.  I.rs  cerlificais  d'nrîi^'nî  on  litres  iléft- 
nitifs  seront  extraits  de  rt-gtstres  a  «uuche.  Ils 
seront  sigaéa  par  dam  adoBioialraieiirs  et  par 
le  secrétaire.  Ils  porteront  un  timbre  A  l^age 
dp  In  »v»ciélé.  Un  titre  on  «•priiflc^l  unifpie  pourra 
comprendre  plusieurs  aciious  «uivaut  le  ouintire 
qoe  le  aeaaer^nr  paesAde;  la  divMNUi  de  iMre 
pourra  toujours  être  réclamt-c,  à  la  charge  par 
ractiunnaire  desupportaf  les  frais deac«rtiAcAl» 
nouveaux  à  délivrer. 

Art.  1&  Cfaai|iie  aeiim  deime  droit  A  vm  part 
pr^porttoooelle  dans      bénéfices  H<>  la  «ociété. 

Art*  16.  L'action  est  indivisible  à  1  ég^rd  de  la 
aaelélé  q«l  e^n  admet  Jami»  lafraeueoMmcnt. 
Le  porteur  es  est»  pour  elle,  le  représentant 
unique.  Les  copropri(!taire.<t  d'i^nc  action  sont  te- 
nu* de  ac  faire  représenter  auprès  de  la  société 
par  nna  aealeel  même  peraonna. 

Art.  17.  Les  actionnaires  ne  sont  engagés  que 
Jm^i'A  oenenneMe  du  capital  de  lanr  action. 
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tu  ne  «ont  passibles  que  de  la  perte  du  mooUol 
de  leur  iotérél  dans  la  aociété. 
Art.  18.  Us'MritienracréaBclmtfei  adlmi- 

rairf"^  nu  jto'i''"rs  rlr  litre;  nf^  pourront  jamais . 
sou»  aucun  prétexte,  provoquer  l'appotitioo  dei 
«cclllt  rarlM  M«ot  m  fateon  4«  la  aociM.  ni 
l'immiscer  en  aiicntte  niMièn  dans  ton  adml* 
Distration;  ils  devront,  pour  IVi^rcicfî  le  leurs 
droit*,  a^eo  rapi>orter  aux  bilans  ou  inventaires 
toeianK,  et  an  actes  au*  réaolntfoi»  «la  oornail 
«Tadroinistration. 

Art.  19,  ï,a  [>o«'p«ii(>n  il'^m  certificat  mi  d'iinn 
action  de  la  compagnie  emporte  de  plein  droit 
adMilan  abaolua  aai  pritantt  slatati,  qid,  aprèt 
rapprobaiinn  rin  cr^uverneoiaMt  laraat  pabUés 
conformément  aux  lois. 

Art.  M.  ha  eeiH  cinquanle  mille  actions  qui 
représentent  le  fonda  ioclalt  ayant  été  prises  par 
les  fondateurs  et  les  souscripteurs  réunis,  la  so- 
ciété se  trouve  cootiituée  il  partir  de  co  Jour. 

TITRE  III. 
AMiaiaTkATiaa  va  tk  aoaftri. 

Art.  St.  Tous  les  intérêts  de  la  grande  CMI- 
pagoie  du  Luxembourg  sont  a<iminisirés  par  un 
conseil  compoié  de  dix  actionnaires  au  plus,  de 
trait  an  Botna.  lia  porteront  le  titre  dVulmfii/fw 
trateurt.  ils  devront  toujours  posséder  au  moins 
chacun  cent icUom.  I.e  présidentda conseil  aera 
choisi  par  eux  et  parmi  eux. 

Art.  M.  Sont  ooHHQéa  par  lea  préiasta  atatuti, 

pour  !,i  i)rf:mi'T(' fni»,  pt  ,n  ce  le  itroltdaeOOMrfOr 
ces  fOQCliOus,  sauf  rôt  ocaljou  ; 

M.  Fraoçois-Frédéric  de  Ciossmaon  en  qualité 
de  préaident  du  conaell. 

Bt  MM.  William  Ma^nay,  baronne!. 

John  Maslerman  junior,  banquier, 
Tboroas^Heori  Rlucii,  magistral, 
Richard,  Heafiaide,  nefiairat, 
Hcnn  Simon  Is,  m.ig'^lrat, 
William  Evans,  magistrat, 
Charles  l.yall,  cheralier, 
James-Henri  Aiiwood,  chevalier, 
tous  domtnliés  à  Londres,  on  faisant  élection  âp 
domicile  en  cette  ville  chea  M.  F.  F.de  Clossmann, 
en  qualité  d*adininiMratcitra. 

Le  droit  de  révocation  à  Tégard  des  admiois- 
tr^'poro  ap»artieoi  à  l*aaseDblée  générale  des 
aclioduaires. 

Toula  demande  de  révocation  formée  par  m 
ou  plusieurs  rrciinnnnirre  ne  i-otirra  l'élre  que 
par  écrit  i  elle  ne  sera  pri»c  co  considération  et 
mise  en  diacnaaion  que  sur  Pavis  favorable  il*une 
commistlan  ipédela  nommée  par  raaiemhléagé* 
nérale. 

Cette  commission  5rra  trnuedc  consulier,  sur 


les  griefs  imputés,  le  Gon«en  d*adminia(ration,  et 
de  lui  soumettre  son  rapport  un  mois  avant  de 
la  présenter  à  l^ateemMéa  générale  qal  atalnara 
pnsiiite.  L.i  r^^vnraiion  et  le  rempTrïrpm'Tit  ffVin 
administrateur  auront  lieu  toutes  les  fois  que  la 
majorité  dn  eaneeff  anilar  an  fm  la  demanda 
par  délibération  AirmeUa  à  la  Mita  d*niwcaafo- 
cation  Bpéci;«i^ 

Art.  83.  En  cas  de  décès  ou  démission  de  l'on 
dee  adfflinlatratenre  Iniliittée  par  Partiale  prée^ 
dent,  les  administrateurs  survivants  pourvoiront 
à  son  remplacement,  s*itt  le  Jugent  convf>nabIe; 
ils  seront  leuus  de  le  faire  dès  que  le  nombre  des 
adminiairaiann  primiiih  m  irauvera  rédatt  A 
cinq.  Les  nomin.iiion!  nintl  Allée  avroQtlien 
pour  un  terme  de  trois  ans. 

Art.  M.  Après  le  décès,  la  retraite  ou  la  révo- 
cation de  tout  lea  administrateurs  désignés  par 
l'art.  22,  les  administrateur^  i\f  la  !i'>cr<*?i*  ?^rr>nt 
nommés,  désormais,  par  l'assemblée  générale 
des  aetionoalrea  pour  un  terme  de  dnq  ans.  Ils 
panmnt  toujours  être  réélus  à  l'expiration  de 
leur  manrtat,  comme  les  administrateurs  nomoill 
dans  l'hyiioibèsede  Tanicle  précédent. 

Art.  Û.  LetraHement  annuel  des  administra» 
teurs,  quel  qu'en  soit  le  nombre,  sera  de  cin- 
quante mille  francs  à  repartir  entre  eux,  sMIs  ne 
préfèrent  prékver  à  ce  litre  (ieux  vingtièmes  des 
bénéices  nets  de  l^naée,  ce  qn*ils  ont  droil 

iroj  tPr,  Ils  fr'rnnr  connaître  leur  option  eo  pré* 
sentant  aux  actionnaires  le  bilan  annuel. 

Art.  S6.  Le  conseil  d*administration  nomme 
tas  directeurs  férants,  le  seerélalrade  le  compa- 
gnie, son  cai''!^i>r  et  tous  les  employés  nécessaires 
à  aoo  service  sou  intérieur,  soit  c&lérieur,  il  eat 
autorisé  i  établir  des  agents  spédalemaiit  char* 
gés  de  diriger  ou  de  surveiller  l'exécution  des  tra- 
vaux, etplu<i  tard  rexjiloilation  et  la  jouis'^ance 
d'après  les  concessions  obtenues.  11  âxe  les  trai- 
tements attachés  à  cas  difarsBS  Ibnctloas.  Il  pont 
révoquer  ton<;  (ttreotcurs  gérants,  agents OM  as- 
l^oyéa  quelconques  qu'il  a  nommés. 

Art.  17.  Le  conseil  d^dmlBistra'tlaB  est  ittfcett 
des  pouvoirs  les  plus  étendus  pour  la  gestion  dac 
inléfét"!  soc'nuT  11  conclut  les  marchés,  soup- 
Iraiics  ou  contrats  d'enierpnse,  pour  l'exéculioo 
des  travaux.  Il  aniorlse,  effsetne  an  ratifte  les 
achats  de  terrains  et  immeubles  de  toute  nature, 
mat(*riaux,  machines  et  autres  objets.  Il  fait  les 
règiemeuls  de  régime  intérieur  et  extérieur. 

Il  détermine  remploi  des  fonds  restés  lihrm 
peoilanl  lVx(*ciition  des  travant.  It  ainnrisc  la 
vente  des  terrains,  bitiments  et  concessions  de 
mines  devenus  inutiles,  en  reçoit  le  prix,  acoiifde 
et  signe  toutes  mainlevées  d'ioscriptic.  lurlas 
Meus  vendus  par  lui.  Au  lieu  d'exiger  les  verse- 
ments des  actionnaires,  it  est  autorisé  A  faire, 
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pour  y  suppléer  proviaoïremeoti  l«s  «Qi|»runt» 
tMomrat  pliM  avamageus  ft  rioiérèi  eomnufl. 
II  pourra,  «l3DS  ce  ca»,  affréter  ou  donner  en  hy- 
pothèque if»  bien»  ou  les  droits  immobiliers  de 
la  compafDie.  II  régit  l'emploi  de  la  résenre.  Il 
traiia,  trausi|a  at  coai|iromcl  sw  tout  lai  InCé- 
réU  delà  comimptiii'  Il  d('f'  n(i  toii^  ses  flroils  el 
poursuit  (ouïes  ses  deoiaade»  devant  raulorilé 
•dninillcativa  il  défaut  t«t  trHMNiaiiK, 
Art.  98.  Toula  «eiioo  judîclaira  cil  poiifMiTta 

au  nom  de  ta  con)[t?ipnip  ,  à  h  yonr*-\\lp  pi  difi- 
feoce  du  piésideul  du  conseil  U'admtni«(rauou. 

Art.  M.  Ponrétra  valabiae,  la$  ddIMratloot 
du  conseil  (leTrunt  être  prises  au  moins  par  irois 
admiuislrali'iirs  préteots.  En  cas  de  partage,  la 
toia  du  prékidenl  »era  prt*|H)ndérao(e.  Le  coQ»eil 
d*MiiilDl»ira(ioo  pourra,  d*aprèt  Ica  boioiae  de* 
circooslancn.^  tjn'ii  appréciera,  déléguer  à  l'un 
oui  plusieurs  (le  ses  membres  (ont ou  parlie  de 
•et  pouvoirs  par  ao  mandat  spécial  ei  |iour  ua 
taopidéiaraiîné.  Il  pourra,  eo  outre,  nommer  uo 
ou  pliiiîfurs  directeurs  p^'i  3tit«;  dont  il  filera  le* 
auribuiioos.  Ce>  fonctions  pourroai  être  cooAéat 
an  Beflabroa  do  conaeil. 

Art.  30.  Les  procès-verbaux  des  séances  du 
conseil  seront  ioscrilAsur  un  registre  sp«:'cial,  et 
•igoés  par  le  président  qui  aura  dirigé  la  séauce. 

Art.  81.  La  préeMaat  du  aoluail  d*adaiioiaira- 

tiOQ  ou  l'admiDisirateur  di-li^gué  pnr  1p  prf'ii- 
daot  ou  en  son  aiieeuce  par  le  conseil,  signe 
la  corrcapandaitoB,  Icf  aetci  d*adiiiiBiiiraiioo, 
la»  (TiltAa  ai  caavaotioiii  A  conclara,  les  de- 
mandes à  former  au  nom  d*»  h  compagnie.  Ce> 
pendant  let  iraosporis  ouali^iiaiions  dereoleS) 
«llM»  poMkt  M  YBleon  de  portaratiilla  apparu 
tenant  à  cette  demtèrc,  les  actes  d^acquisitioos 
nîol>ili^fç^  ou  immobiliètf  j  faire  pour  clic, 
les  actes  de  veole  ou  d'ecbaoge  de  ses  proprié- 
tée,  la*  (raotaelioiii  et  traitée  qnl  ettgageiet  ta 
compagnie,  ainsi  <|uc  les  maniials  sur  ies  déposi* 
laires  de  ses  fouds,  devront  être  signés  par 
tffoieadnioisiraieurs,  à  moins  d*une  deiégaiioa 
•ipraeee  du  cooeell  dan»  ou  eaa  epédal. 

Art.  35.  Le5  (ortndalatres  ch:((;,'é?  <ie  rrprL'sco- 
Itt  la  compagnie  el  d'admiuisirer  ses  iméréts, 
M  aoni  raapooaabloi  que  de  J**iécution  de  leur 
ntudat:  il»  oe  oosuracterout  jamale,  à  raiioo 

de  ieiii-  cp.«iion,  aucune  obligation  |>ersoooelle 
ou  solidau-e  relauvi  meni  aui^  actesdelaaociélé. 

TlTHfc  IV. 

atlAR   ARHOBL,   TKUiriCATIOX.  —  IIITÊHBTS  DKS 

ACtioaa.  —  »ABT«ai  »m  aiaincaa* 
Art.  85.  Lei  comptes  et  registres  de  la  com- 
pagnie sont  clos  et  k-  bilan  arrêté  chaque  an- 
née au  81  décembre.  Ce  bilan  aera  soumis  par 
1o  eonioll  A  Paeeeuibléa  générale  dee  aelion- 
SiM  «éfi.  mt  vTi.— «MIT.  1818, 


oaires  spocialemeoi  convoquée  pour  te  recevoir. 

Arl.  84.  L*approb»tloo  donnée  an  bilan  par 
rassemblée  générale  vaudra  au  conseil  d'admU 
nistrattoQ  décharge  complète  de  sa  gestion. 

Art.  35.  Pendant  la  durée  des  travaux  à  eié- 
euter,  H  aéra  pèyé  ans  aeiionnairea,  A  Itire  d'In- 
térêts, quatre  pour  rcni  p^^r  an  sur  les  sommes 
vertécs.  Ce  payement  se  fera  par  •eroeslre.  Il  j 
aera  pourvu  toit  par  lei  béoé8c«i  à  imvenir  dn 
déplaeeneoi  et  de  la  (ranmiilsion  des  foud«,  soit 
par  le  produit  des  diverses  parties  du  chemin  de 
fer  ou  du  caqai  qui  seraient  «ucceaaivement 
niaee  en  eiploitaUon,on  par  toui  autret  produite 
i  réaliser,  soit,  en  cas  d*iikauflianeeipar  nu  pcé> 
lèvemcnt  sur  le  capital. 

Cet  iotéréi  de  i  p.  c.  .pourra  être  augmenté  et 
porté  è  8  p.  e.  au  plua>  euivanl  lee  cJreomtao- 

CCS,  par  l^éci^ion  du  cnnsr-if  rradministratinn. 

Art.  36.  Après  re&eculioo  terminée ,  le*  béné- 
fices nets,  dés  que  le  bilan  en  éiaMinrt  aaraM  ré- 
partie aiuM  «|n*U  suit  :  apréa  déduction  de  la 

somme  aflfeclée  iu  fond?  de  réserve,  (fiii  str^  fix«'f» 
par  le  conseil  d'adminislraliou,  il  sera  pay«i  aux 
acf  ionnairee  8  p.  e.  sur  le  nwnianc  de  leurt  ac- 
tions. Deux  vingtièmes  seront  ré(»ailis  entre  lei 
adminisirateurs  à  titre  de  tratteiuenl,  leur 
option  le  réclame  aux  termes  de  Tan.  i5.  lieux 
vinftièmee  eeront  renie-  aux  foadateora  el  le 
reste  a|iparliondra  aux  actionnaires. 

Art.  37.  Lorsque  la  réserve  sera  jugée  suffi-  « 
tante,  le  conseil  d'admiutttration  |>ourra  suspen- 
di»  toulo  affscutlou  ullérienre  i  ce  fondt.  Tonte 
la  partie  desbi-néflces  rcmvéei  celtedestiDation 
d*aprèa  l'article  précédent,  tara  daoa  ce  cas  ré* 
partie  aux  acUonnalrei. 

Art.  88,  Les  payements  des  intérétt  et  divi- 
dcn'lfs  auropi  (it^u  3  Bi  uxelles  et  à  Londres.  ||  eo 
sera  dooné  avis  aux  actioonairea  par  anooncei 
Ineéfféatdaut  deux  Jouranna  do  eee  deux  plaoee. 

I 

TITRE  V. 

aaauai.Be  «shékalb  obs  ACTioxaaiaas  {  aae 
nauna  bt  au  rouvniaa. 

ArL  88.  L*a«ieflMiléa  générale  rifullèreiMut 
cOBitiIoée  lepréeeote  l*univerealilé  d«e  action- 

naire^i. 

An.  40.  Tout  porteur  de  dix  actions  dont  let 
fenemenla  eilgiblee  eont  accomplie  peut  faire 
partie  de  l'assemblée  générale.  Pour  y  être  admis, 
il  devra  dé|io8er,  sous  récépissé,  set  titres  suit  au 
secrétariat  de  la  compaguie,  soit  au  lieu  à  dé- 
aif  ner  par  let  avla  de  oon«rocatton,  euu|  joure 

ataul  celui  lie  b  rétintun.  Tout  aCtiuouaire  peut 
ee  faire  représenter  {lar  un  mandataire  •iiécul  : 
nul  ue  peut  accepter  ou  reuiplir  ce  mandat  **ll 
n*eit  actionnaire  lui-niénw.  La  forme  du  mandat 

89 


Digitized  by  Google 


•10  HÈGVi.  DE  LEOPOLD 

à  produire  sera  déierotioée  {tar  le  codmiI  d^ad- 
Alnftinilioii. 

An.  41.  I/assiMr,bl4e  géoétale  se  réunira  i 
Brnxelle*.  dan»  l'hôiel  de  la  soci^ttL  Toute  cnn- 
vocaltoo  qui  eo  provoquera  la  nninion,  aara 
Htu  par  «Ti»  Inaévét  déni  M»  m  amIim,  qniM» 
jour*  à  Pavaace,  daoi  traii  jMrntttX  d«  Broisltof 
«Ide  Londres. 

Art.  43.  AprètiM  eoavocaiions  ainsi  faites,  l*aa* 
aenblée  générate  sert  rdfulièrefnoiil  eostillafe 
au  jour  Usé,  r^iiff  'pip  -^ly^  fp  i'(»ml)f<*  ile^  ,i"i:on- 
naiies  prtiacois  «u  des  ncnoutt  r«|>ré»eni<j«s,  à 
■olDi  t«ai«fBit  qiM  Pobjet  eo  iMiiMrttwa  ae 
Notant  ifilciaieineDi  ou  par  t* xeepiioa  ttn  ma» 
cours  plus  consi'l)  rali'c  (ractianii^ire). 

Art.  43.  Les  actionnaires  se  réuniront  en  as- 
MmbWo  fdnéralB  au  noloa  m«  fois  par  anaét 
pour  recevoir  comniunlcaiioo  du  bilan.  Le  cor- 
aeil  d'admiidstradoii  pourra  ie«  ronvoiiuer exir-i- 
ordioaireoient  toutes  ies  fuis  qu'n  ta  recouodltra 
hilllhé. 

Arl.  41.  I/a^»emb't'e  gt'm'ratff  nomme  les  ad- 
Oilnisiraiears ,  lorsqu'il  j  a  lieu  ,  ani  lermes  de 
l*ari.  t4  CHieuMit.  Bite  reçoit  le  bdao  ot  Pap- 
prouve.  Kilo  délibèft  sur  loutes  les  propoiitiiNi» 
qne  lui  soumet  le  conseil  i!*.)iimirii<<tra((on.  Elle 
«M  aatorisée  à  accepter  les  coiicrssious  ou  opé- 
rttitma  iMvwllm  dont  «Ile  rtconoalt  i^iNié 
pour  la  compagnie  ;  i  décréter  raagmeDlaiiuo  du 
capital  social;  à  statuer  sur  toute  demande  ou 
pro|K>»ilioo  faite  par  le  conseil  d'adoDiutstratioOf 
éê  MdiScatkNi  «naddltkM  ma  auiiii»,  ou  é» 
dliaolutlon  (tp  la  ^oct(^ié. 

Art.  45.  L'assemblée  générale  sera  présidée 
pÊt  lo  préaident  du  conseil  d*adBini«iratioii,  et, 
•Bcaad'empécbemeui,  par  radmi«iatralaiir4|ise 
le  rtw^fil  (I''»i|;ncra.  Tous  les  admimslratear' 
présents  romieioni  kî  burcaa.  Le  secrtèiairede 
la  «ooipagnie  IICDdra  la  ptame.  \ 

Ait.  46.  Les  délibi^raiîons  de  rassemblée  gé- 
nérale seront  prises  à  la  OMiorité  dCI>  VOiS  dM 
acliounaires  pré»eul«. 

Dis  action»  réguHèrcaaa&t  pafëca  doBBcroat 
droit  à  une  voix,  vingt-cinii  à  >k>iix,  rin>|ii,iiilc 
à  trois,  cent  ji  quatre,  cent  soixante  et  quinze  à 
doq,  deux  cent  cinquante  A  lit,  (roii  cent  cio- 
qnaoloilialt,  cinq  cenuidii.aeptceDtcinqnaaia, 
à  quinze,  et  mille  i  vingt  voix,5ans  que  le  mémo 
actionnaire  puisse  avoir  jamais  plus  de  vingt 
voil«  quel  que  «oit  le  ftombta  de  les  actiOda. 

AH.  4f.  Toute  réï^oiiition  de  rammblée  gé- 
Dér.iif,  prise  conformément  aux  statuts,  d*aprèa 
les  dispositions  qui  précèdent ,  obligera  la  com- 
pagnie et  toua  a««  membrei,  aani  réierve  ce  aaot 
recours. 

Art.  48.  Le»  liélibt'rations  de  l'as^cmfjléc  gi'né- 
raie  seront  constatées  par  des  procès-verbaux , 
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qtiiaerootaignés  par  tous  les  membres  du  bureau. 
Le*  oxiraila  de  cea  praeèa*Terb«inA  pradoiraea 
justice  seront  ceriîAéapar  le  précÉdeoidii conaoU 

rt'adminiiitratioo. 

Art.  49.  Toutes  les  fois  que  les  proposiuons  à 
aotimetire  eut  aciioanalfea  auront  paor  obiet 

l'acc'pt.ilion  lie  conccusion'  nonvi  Ile»,  ou  d'iipr'- 
ralioos  non  prévues,  ou  une  fukion  avec  d'autres 
BOdélés  ou  c»mpagoies,  l'augmentation  du  capi- 
lai  aodal,  la  Bodiieailon  dea  «taiMa,  on  la  4ia- 

so';i!ff>n  :tf  11  fnr-''-U^.  fc  1X1$  '1r  ronrortlinn  à 
Tasseiiiblire  générale  qui  devra  e»  couoaitre,  fe- 
ront toajonra  vne  neollon  espreaae  dea  ol||ett 
à  traiter.  Lea  délibérai  ions  dans  ces  divers  caa 
devront  être  prises  i  la  majorité  des  dt;ux  liera 
des  actions  émisea»  sauf  Texceptico  suivante. 

Arl.  M.  Al,  après  une  premiAre  oonvaeailont 
les  fciioooairvs  présents  ne  remplissaient  pas  les 
condtltons  pretcrites  pour  tormer  valablement 
l'a$>emtilée  générale,  une  nouvelle  convocation 
aafera  dan»  la  mime  forme,  par  aTta  puMiéa  an 
moins  iiiK  Jours  avant  c'iui  de  la  réunion.  Au 
jour  fixé ,  rassemblée  générale  se  aonalituera  et 
ses  délibérations  lieroot  valables  01  dMnltlvcs  t 
quel  que  mU  lonoaAso  detaMlODoaircs  présaMa. 

Toniffoi»,  elirs  nr  puirront  porlpr  •pi»'  tur  let 
matières  qui  formaieut  robjei  de  la  |»reiiMère 
conroeaiion.  La  oécaiallé  de  ce  rdMdiat  sera  as- 
nooede  ans  aéllonaaires  par  les  avis  qui  les  oo»i 
roqueront  fie  nooveati.  Les  résolutions  de  l'aa- 
semblée  générale  sur  les  olù^ts  éoumérés  par 
Part.  49,  ne  seranf  aideaiéeaqn^qirdsl^appraba* 
lion  du  gouvcrnem' m. 

I)  al  acte  fait  et  passé  à  Eruxeilea,  en  l'étude 
du  notaire  soussigné,  ce  ooze  septembre  mil  bttU 
oeiitqnaraiHe>4hi,eo  présence  îles  slours  Jae^eai 
Philrppr  Kr,V-u,  rjfi.ifftiff.  '^t  .Icao  Druarrt,  mar- 
chand de  vins,  lous  deux  doniiciités  à  Bruxelles^ 
lémeioa  qal  ont  sigm^  avec  les  iromeomparanla 
et  moîf  notaire,  aprè»  lecture  faite.  F.  F.  do 
Clnssmann,  W.  Magna^.Cb.  Ljali,J«  P«&nkelat 
J.  Druaeri  et  P.  Barbaaaoo,  net. 

Enregistré  Bmtrlies,  la  donie  aapleaibM 
1846,  vol.  179,  folio  51  v»,  case  6f  reçu,  sous  ré- 
serve du  droit  de  iransmlssion,  etc.,  six  franco 
6S centime*  a«id.  compris;  Cinq  HMea,  trois rea* 
vois.  La  recevtnr,  sif  né.  Barré. 

{Suit  copia  des  proonraiiaM  prétappaléas.) 

761.  —  3  OCTOBRE  1846.  -<-  Convention  d'ex- 

iradi/ion  conrhie  entre  Sa  M'rjra/é  le  rot 
des  Beiget  t  l  Son  Messe  ie  duc  de  BrunS' 
wiek'Lvnêhourg.  ^Moolt.dir  16iaaTierl847.) 

An  riomdelatrès-sainieet  ludivisdile  Trinité, 
Sa  Majesté  le  roi  des  Belges  et  Son  Altesee  le 
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é\it  d«  Bninnwick  I  imphoor;:  voulant,  pour  d't- 
■iDuer  dam  leara  Éiao  les  chance»  d*iirpuntié, 
eonduMnnceonveotloa  d'ettraditton  féeîproque 
d*aceii>is  et  d«  malfiiieurs ,  odI  nominé  ^  ml 
effet  pour  leur*  plénipolpiiliair-e»  : 
Sa  Majesté  le  rtoi  des  Belges, 


âtt  reAii  «tt  foQvarùMBtDl  qui  fMaÉ|e1*t|L«' 

tradiUiMi. 

Art.  1.  L'extradition  ne  Mra  aceor«ié«qoe  lur  la 
piOdiM9if«n  do  Jngemeol  <m  dê  Vênét  ddcnMM*- 

nalloQ  ou  de  l'arrêt  de  mite  en  acrusstion  en 
original  ou  ea  expéditioo  autbeotique,  délhrréa. 


le  iienr  Joan  Baptftte  Noibonnb,  commaiMieur  Mit  par  tta  irlbimal ,  soit  par  uoe  aniro  amurlîs 


de  son  onlre,  décoré  de  la  Croli  de  ter,  cbevaliar 
de  première  ciasse  de  Tordre  «le  r^iî^lc  Rmtge, 
fraod-croix  de  Tordr*  rojral  de  la  I<«^ton  d  hoa- 
naiir,  vrand-eratx  de  Perdre  dn  Lion  N«erlaa- 
d:th,  f;rini)  croli  de  l'ordre  du  Lion  de  Zaebria- 
gen  ,  grand-croix  de  Ponlrp  «1»;  Charles  III, 
grand-croix  de  Tordre  de  aaioi-Mrcbel  de  Ba- 
vière, grand-tfoii  de  1*oMre  de  PbiKppe  le 
Miï^TisniniP,  granit-crrtix  !<■  l'oriire  dn  Christ  de 
Portugal;  officier  de  l'ordre  de  ia  Tour  el  TÉpée, 
«fieicr  de  l'ordre  de  la  Croix  du  Sud ,  miuiitre 
d^étai,  neinbte  de  la  chambre  des  rc|iré«eDlanU 
et  son  envoyé  extraordinaire  et  minl  t  e  i  1  ni 
poieoiialre  près  de  bon  Altesse  le  duc  U«  Brun»- 
wIclt-Lnneboorg  ; 

Et  son  Aliesse  leduedeBrwitwIelt-LnMboarff, 

Le  sieur  Guiitaume-Jean,  baron  Sch  einiiz  , 
son  ministre  d'&tal,  graodocroia  de  l  ordre  ducal 
de  Henri  le  Lion ,  de  Tordre  royal  belge  de 
Léopold  et  de  Tordre  royal  desGuelfet{ 

Lesquels,  après  avoir  érh.ingé  leurs  plpin'<  pou- 
voirs trouvés  en  Xtouac  H  «lue  forme,  sout  coovc- 
nne  dee  arlieh»  «uiTanis  : 

Art.  1er.  Lee  gouTcroeoienu  de  8a  Majeeté  le 
foi  dfi  Briges  et  de  Son  Afiesie  le  duc  de  Bruns- 
wick s'engagent  à  se  livrer  râcipro<|uemeot,  à 
Peieep^on  de  leurs  naiionatix,  le»  individus  ré- 
fugiés du  diicbé  de  Brnnswiclc  en  Belgquoelda 
Belgique  dans  le  duché  de  Brunswick,  et  mis  en 
accusattuo  ou  condamnés  par  les  (rdiunaux  corn- 
péienit,  ptmr  nm  dei  crimes  on  ddiile  ci-iprii 
AraiLérde,  savoir  : 


eon|i<iente,  dana  lea  larmes  prescrites  par  la 
légt!>la(ion  du  fOnverneBoot  i|ui  deoiasde  r«i^ 

tradition. 

AH.  B.  L*tftrattger  réeland  pourra  éiroarfdié 

provisoirement  dan'»  !"  ifiix  pays,  |iour  Tun  det 
faitsmeniionnésà  Tari.  l*r,  sur  rexhihihon  d'un 
feandat  d'arrêt  décerné  par  Tautorité  compéieaie, 
et  ex|iédid  dana  lee  formes  preterUee  par  les  Mt 
du  gouveraeraeni  récfâmaot. 

Cette  arrestation  aura  lien  dans  les  formes  et 
solvant  les  règles  prescriles  |iar  la  législation  du 
goiiveroensent  auquel  elle  est  demandée. 

Les  objets  saisis  sur  le  prévenu,  dont  il  s?  ï<?r.iit 
mis  en  possession  par  suite  du  crime ,  les  iostrur 
mente  on  outils  dont  il  se  serait  swei  pour  lo 
comrneitre,  ainsi  (]ue  d'autres  pièces  de  convie* 
tioo,  seront  remis  au  goi!vern«>tiifDl  requérant, 
si  Tauiorilé  comiiéienic  de  i'i^ui  requjs  n'en  a 
ordonné  la  rasiitutioo; 

Art.  4.  L'étranger  arrêté  protisoiiemenl  sera 
mis  en  liberté,  si  dans  les  trois  mois  il  ne  rrçait 
DotiBcatiun  d*UQ  arrêt  de  mise  en  accusjtiou  ou 
«Ton  Jngetbent  de  condamiiâlioodane  les  fsroies 
prescrites  par  la  législation  dn  Itmvemement 
qui  demande  Textraditiun. 

Art.  8.  Si  l^odividtt  réclamé  os(  poormifi  on 
se  trouve  détenu  (K^ur  un  crime  ou  délit  oommb 
dans  fc  pays  où  H  s'esl  ixfi'^-i^:  «on  et!f\-«.titîon 
pourra  «ire  diflPénie  jusiju'à  ce  ^u  il  atl  subi  sa 
peine  ou  qu*il  âlt  été  acquitté  par  bot  sentence 

définiiive. 

Art.  6.  Il  est  expressément  slf|iuté  qac  Tlodi- 
fidn  dont  l'extradition  aura  été  accordée  ne 


a.  1       -    .  ,  ^  vivu  aoui  re»r«uiuon  aura  eie  accordée  ne 


fanticide,  meurtre,  viol  g 
l*Ioeeodie$ 

3*  Faux  en  écriture,  y  compris  la 
des  billets  de  banque  et  effeia  pitbiics} 
é«  Fausse  monnaie; 
5o  Faux  témoignage; 

6o  Vol ,  escroquerie,  concussion ,  soustractiOB 
commise  par  des  dépositaires  publics} 
1»  ^qucroute  frauduleuse. 
5*il  se  piésenUit  quelques  cas  ranf  rant  dana  la 

catdgorif^  Jls  rails  prévus  d-dcssus,  lelienMnt 
spéciaux  et  extraordinaires,  qu^  Texlra.liiion  île 


pour  aucun  délil  jwflfifltir  ,-într<r;ciii  h  rr-iii  adi- 

tioR.  ni  pour  auceo  fait  cooocxu  «t  un  semblable 
délit .  m  pour  aucun  dee  orimes  ou  délits  non 
prévus  par  la  présente  cOOTcntion. 

Art.  7  f.Vvir.Kiition  ne  pourra  avoir  lieu  si, 
depuis  les  faiu  imputés,  les  poursuites  ou  la  con* 
damnation,  la  prescription  de  faction  ou  de  la 
peine  e^t  acc|ui$e  d'après  les  Idis  du  pafi  éêaâ 
le<|uel  l'étranger  se  trouve. 

Art.  8.  Les  frais  d'arresiaifon,  d'entretien  et  de 
transiMKt  do  ntdividu  djut  féxiradition  anrt 
été  accordée,  re»teront  à  la  charge  de  chacun 


lindividu  réclamé  parât  blesser  l'éqmte  et  l'hu-  des  deux  État»,  ^ans  les  limites  de  leurs  terrétoi- 

naoilé,  cbaeon  des  drux  gouveraeii,ienu  se  ré-  les  respeaiHi. 

serve  aïof      irnit  te  r  :  pas  eonsenlir  à  cette  Us  frais  de  transportât  généralement  tonales 

ettradiiion.  Il  sera  donné  connaissanoe  des  mo-  tois de  traiet  par  le  terriloiro  dos  États  intermé* 
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diair«>  wroat  à  la  charge  du  gouveroetaeoi  qui 
téelaoïe  reilraïUUoo. 

Art.  9.  La  préMOle  cooTCDIion  ne  sera  exécu- 
toire que  dix  Jour»  après  sa  publication  dans  l«a 
formes  prescrites  par  les  lois  de  chaque  pays. 

Art.  iO.  Cetie  c<mveolioa  e0ttlin««ra  k  éirem 
fl^lWttr  ju8t|u*à  l'eipiration  <le  six  maa ,  a|»rë* 
déclaraiion  cooiraire  de  la  part  de  Tuo  des  deux 
gouveroemeota. 

Bile  tara  ratifiée  et  le»  ratiBcationa  an  MTMit 
échangées  dans  le  plus  hief  délai  possible,  et, 
dans  tous  les  cas,  dans  la  prtsenie  année. 

In  lai  da  quoi,  mus,  |iMai|iotattiiaArei  rctpae- 
tifs ,  PavaiM  «ifofe  at  aeatléa  du  cachai  da  nat 
armes. 

Fait  i  Brunswick,  le  3  octobre  1846. 

L.  S.  {Signé)  Nonaas. 
L.  8.  {jStfné)  M  dcmiBnrf . 
La  convention  qui  précède  a  été  ratifiée  par 
Sa  Majesté  le  roi  îles  B^  Igc»,  le  tO  décembre,  et 
par  Sud  Altesse  le  duc  de  BruukWick-Luoebourg, 
la  BtaMjODr.  LMehanga  dat  ratdkatkNw  aaa 
liaa  A  BarllD  la  8f  déeanbrt. 

Certifié  par  le  secrétaire  général  du  minia- 
tèredes  affaires  étrangères. 

Baron  Émili  as  TSiacLAU. 

7iS.  —  6  ocTOBAB  1846.  —  État  dressé  par  le 
wUntttra  da  Ptntériaur  (M.  la  comte  da 

Tbeux),  en  exécution  de  Part.  4  de  la  loi 
du  31  Juillet  et  de  l'arrêté  royal  du  7  août 
1834 ,  et  indiquant  te  prix  moj  en  du  frO' 
ment  et  du  eeigte  pendant  ta  eemalne  du 
lundi  28  septembre  au  samedi  8  oçtokra 
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Totaux.  .  .  . 

4,315 

11  moyen. . 

n 

2)- 

19 

38 

Nota.  Il  résulte  des  prix  moyens  ci-dessus, 
ainsi  que  des  loti  des  51  Juillet  1834,  31  d^  * 
cambra  1814  at  da  1*  proclamiiofl  an  data  da 
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ce  jour  :  qu'à  partir  du  13  octobre  courant  la 
farine  defrematU  aara  ptahlbéa  8  la  aoriie  du 
royauma. 

La  mlniatra  da  l*iBt<ria«r, 

Vit  la  loi  du  31  juillet  1 834 et l*arréié  mfal do 
7  août  de  la  même  année  \ 

Vu  laa  OMrairlataa  dea  mareb^  réfulaieurs» 
formées  et  pubIMaa  paur  les  semaines  dn  81  an 
86  et  du  38  septembre  au  3  octobre  1846; 

Attendu  que  le  prix  moyen  du  froment ,  pen- 
dant cas  deux  aandoea  cooaécntitat,  aa  inuvu 
daut  l*écballa  de  S 1  fr.  et  au-dessus  ; 

Attendu  que  la  loi  du  34  septembre  18i5,  pro- 
rogée successivement  par  la  lot  du  3juiu  1846 
at  par  rardité  rojral  duBTaaùt  demiar,  a  prabibé 
daits  un  si-tis  cibsolu  la  xoriie  des  grams  et  a  laissé 
le  régime  des  farines  sou»  Taoïpira  de  U  loi  du 
51  juillet  1851  { 

Déclara: 

U  fertoa  da  fromaot  ad  probibéa  à  la  cartia 

du  royaume. 

La  présente  déclaration  sera  insérée  au  Moni- 
teur belge  o/fleielt  et  sera  adressée  à  H.  le 
sinistre  des  fioanoea  pour  exécutioo,  conformé- 

ment  à  Part.  5  de  la  loi  du  31  juillet  1834  précl- 
téaielle  aoriirason  effet  ie  15  octobre  couraat. 


763.  -  18  ocTOBUBfBlS.  —  drM  noratrÊ- 
tatifà  ^entrepôt  de  Mmxetlet.  (Haiiit.  du 
88octobral846.i 

Uopold,  etc.  Va  la  loi  du  8  man  1848  sur  les 

enliepôls  et  notamment  Part.  35  dont  les  daiX 
premiers  paragraphes  sont  ainsi  conçus  : 

•  S  1.  Partout  ou  Tuiilité  en  est  reconnue,  la 
fOttvememeut  peut  établir  un  antrapôt  public. 

■  S  2.  L^autorité  co.Jimunaic  fournil  le*  locani 
Jugé*  nécessaires  par  l'aduiint.>iratiou.  ■ 

CoMldérani  que  i*autonté  coramunala  da 
Bruselief  a  mis  i  la  dis|»ositîon  du  gouvemamenl 
pour  »ervir  au  dé|»ât  des  mardi miliseit  >c  iroU- 
vaut  actuellement  ou  qui  seruoi  déclarées  uUé- 
rienreuMut  aoua  le  régime  d'entrapét,  laa  watar- 
rsins  et  les  mag.iMns  du  re2>de-cbaussce  du 
bâuiuent  va  cou:>iruciioa  destiné  A  rettirepAi  pu- 
blic de  celle  vilie; 

GoiMidérant  que  caa  loeani  ont  été  raconnvs 

propre:»  a  cet  usage  ; 

Sur  U  proposition  de  notre  ministre  dea 
Boancai, 

RODsaiFOiia  arrêté  at  aifèlanf  : 
Art.  1».  Le  bAtiamit  aartraat  actaallaBMBt 
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d*«a(r<f]i6l  public  à  Bruxelles  est  déclaré  ferraé  à 
««liiMfe. 

ht  Donvean  liitiment  en  construciloi  Wfni 

celle  dettm.it)oii,  «st  Ht^claré  ouvert  comme  en- 
tre|i6l  (lublic  de  Bruxelles. 

Art.  t.  Let  marefaADflrMt  seroDl  tren*fif<etd« 
rancien  dan*  le  nouveau  bàUment  avant  le 
l**-  déci  mbrc  (irorharii.  par  lea  soins  et«ux  frais, 
risi|ue»  et  périodes  entrepotîiaires. 

Art.  S.  Moire  minirtre  des  flnaacet  |ireterira 
Ici  mr^wf  r";  rli»  snrvelllancc  nécefs:iirP8  pour  ce 
(ranttert ,  qui  lera  oooaidéré  comms  une  mula- 
vtloo  ordinaire  d*eoirefidt.  . 

Art.  4.  On  appli<|uera  tet  art.  16  et  S3  de  la 
lot  prf^ritée  du  4  mtin  1846,  aux  marchandise! 
dool  k-  transfert  n'aurait  pas  eu  lieu  dans  lu 
délai  6xé  plut  haut. 

Art.  5.  Le  règlement  prescrit  par  rart.15de  la 
même  loi  .'«era  arrêté  uliérieurement. 

Art.  6.  Le  présent  arrêté  sera  obligatoire  le 
iendemalQ  de  aen  laaertioD  au  MmUt&m'* 

Moire  mtnlMre  ih>9  finaipcei  (H.  J.  HalOV)  Cit 

cbargé  de  sou  exécution. 

7(JI.  —  <3  OCTOMI1846,  —  Jrrèlé  royal  por- 
tant augmentation  du  nombre  de*  hulaîen 
prit  it  MbuMU  de  première  ineimee  de 
Marne*.  (HooiC.  da  il  octobre  1616.) 

Léopolii,  etc.  Y«  ia  diîibératiOH  im  Irlkanal 
de  pr<'mière  instance  de  ttaliDW,  en  date  dn 

31  juDIi'i  1846; 

Re«u  noire  arrêté  du  30  décembre  183à ,  ((ui 
ftxe  I  dix  le  nombre  dee  bniselert  prie  ledU  tri- 
bunal ; 

Considérant  que  ce  nombre  n'est  plus  eu  rap- 
port  avec  les  bcsoios  du  service; 
▼«  rkrt.  66  de  ta  loi  du  4  ao6t  183S  ; 
Sur  la  proposition  de  notre  mintetre  de  la  Jni- 

tice, 

Nous  avons  arrâlé  et  arrêtons  ; 

Le  nombre  dee  bniMiere  prêt  le  trilnioal  de 
première  instance  de  Malioes  e»t  porté  à  donie. 

Notre  ministre  de  la  justice  (M.  le  baron 
J.  d'Aoeiluo)  est  chargé  de  rexéculioo  du  pré- 
fonlarrèld. 


168.  —  1S  eeroMB  1646.  —  Jrrêté  regrat  rela- 
îtfà  l'expropriation  de*  emprise*  nèces- 
tnlres  à  la  construction  d'une  nouvelle 
salle  du  sénat.  (Mouil.  du  24  oclut»re  1846.; 

LéojtoM,  eic.  Vil  lois  hiidgélairesdesG  avril 
lb4d  et  17  mai  1^40,  atfccianl  deux  crédits  sue- 
eeiaHi  de  76,666  f  ranei  à  la  ooniiractlon  d*une 


nouvelle  «aile,  dc>tiuce  à  la  leutie  des  séances  du 
•éoai; 

Vu  le  proît'l  définitif  lit-  cf-  ron"  riKiiorni ,  ap- 
prouvé par  notre  ministre  des  travaux  publics; 

Vu  les  diaiioailiOQi  lé(i»lativ«i  en  madère 
d^propriatioo  pour  came  d*»tiliié  pob  lipte  ; 

Sur  la  proposition  de  notre  Binietre  det  tra- 
vaux puhlccs , 

Nous  avons  arrêté  et  arrétooi  : 

Ari.ler.  Ueproprlétéabltieieo  noo  bâtiet  né- 
cessaires à  réiab  issemeiil  d'une  nuint  llf'  salle 
pour  la  ti-nne  des  séances  du  sénat,  et  iudi(|uées  au 
plan ci-antiexé,  v isé  par  notre  minislrede»  traraut 
publie! ,  wront  émprltee  et  occnpé^  conformé- 
ment aux  lois  en  matière  d*espropriaiîoa  ponr 
cause  d'uttJité  publique. 

Art.  S.  Roure  mloiiiro  de»  travaux  publie* 
(M.  de  Bavay)  eit  chargé  de  rnécution  du  pré- 
•ont  arrêté.  -  « 

766,  _  la  ocTOBHË  la 46.  —  Arrêté  royal  por^ 
tant  règlement  de  poOee  et  de  navtgatiOH 
pour  le  canal  de  la  CampUne^  i*  êeetkm, 
(UftwU  du  24  octobre  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  loi  du  29  septembre  1842, 
décrétant  la  cunslructiuo  d*uo  canal  du  Uupel 
au  canal  de  Maestrtcb'.  à  Boit-le-Uuc  ; 

Vu  la  loi  dn  16  février  1648,  6iant  le  tracé  dn 
canal  à  creuser  |K>ur  ia  juncliou  du  Rttpel  au 
canal  de  aiaestridtt  i  Boifle-Uuc } 

Vn  la  loi  dtt  6  avril  1B45,  décrétant  la  con- 
struction d'un  caïul  de  uavifalion  detliné  à 
mettre  la  ville  de  Turnhoui  en  comouinieation 
avec  le  canal  de  la  Cjmpiue; 

Vu  noire  arrêté  du  17  août  1644 ,  Atant  pro- 
visoirement et  à  titre  d'osai  le  tarif  des  Ur  litb 
de  navication  à  percevoir  sur  la  première  secliOQ 
du  canal  de  la  Campme,  comprise  eoti-e  Bocbolt 
et  la  Pierre  Mené,  ot  ouverte  A  la  navigation  le 
92  du  même  mot?  ; 

Vu  notre  arrêté  du  25  novembre  MU ,  por- 
tant règlement  de  polico  et  de  oavîgaïKm  imur. 
la  première  aection  dn  canal  de  la  Gampme; 

Considérant  que  les  travaux  de  cuu»lruction 
de  U  deuxième  section  du  canal  de  la  Campioe, 
eomprifo  eoire  la  Pierre  bleue  et  Herentbala,'  et 
du  canal  d'embraucliemeul  vers  Turoboui ,  suai 
i  la  vpill«>  d'éire  lermtués  et  «{ue,  dès  lors,  il  y  a 
iieu  (i'artéier  le  tarif  des  droits  de  navigation  A 
percevoir,  aioei  que  le  règlement  de  police  A  f 
app'i'juer  ; 

Sur  ia  proposition  de  noire  miuisire  des  tra- 
vaux publics, 

rtous  avona  arrêté  «t  arrêtont  : 
Art.      Le  tarif  dea  dmiia  do  navlfatlon  d  le 
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rèflrmeni  «le  |)Olice  fixés  par  uot  arrêtés  dea 
17  «oûl  el  95  novcmlire  1844,  «ont,  provisoire- 
JBwal  et  à  (iirc  d'euai ,  reoiJui  apiilic^li  es  i  la 
àuaiémB  wcUod  du  caoai  de  la  Caniiioe»  com- 
]Mlie  entre  la  Pierre  l)leuc  et  Ht-reoihals,  elitt 
canal  d^einbraocbeaaeol  vers  Turobout. 

Art.  S.  noaiainislrea  dea  travaux  publics  (SI;  de 
Bavaf)  et  des  Aoaiieet  (M.  J.  Malou)  sont  clHrf«t, 
Chacua  en  ce  qui  le  concerne  ,  île  IVxéculioa  du 
présent  arrêté,  qui  sera  publié  par  la  voie  du 
MontiiMr  et  demedrera  eoDtianinedt  aSché 
dan'^  les  bureaux  de  iiercepiion,  les  maîsoDS  poo« 
loanières  et  éciusières  et  autres  MUmentadépen- 
daai  dat  deux  eaoaux  précités. 


767.  —  13  ocToaiiB  1816.  —  Jlrnité  roral  por- 
tant dê$  wtoéifiûtaUtm  aux  tUlffnÊmmu  dê 
ta  route  de  Huy  è  SUt»»tot,  (lla^ll.  d»  M 
octobre  1846.) 

Léopold,  etc.  Revu  notre  arrêté  du  Z  novem- 
bre 1845,  fitant  le  tracé  de  la  sectioo  de  la  route 
daBuf  à  SlaTatot,  comprise  ealre Buy  et  le  (Km- 
Ceau  sur  le  ruUseau  de  Marchio  ; 

Considérant  que  des  molif*  d'économie  r^cb- 
meoi  ia  aiodiAcaiioo  du  tracé  de  cette  seciiou  de 
rottte,  an  Ibubourg  Saiota-Catberipe,  i  Huy; 

Sur  la  propoaiUoo  da  noire  nipinra  daa  trtr 
faux  fiuiiiics , 

Muu!)  aveai  arrêté  el  arrêtons  : 
Art.  1«r.  Lee  alif  aeiMaU  déeriM  in  4N  «t  fe 
pareff  rapbes  de  l'art,  t  de  netre arrêté  prérappelé 

Beat  suppriméfl. 

Art.  8.  L'aiigaemcQt  décrit  au  5*  $  dudii  art.  %, 
«ara  pnrioogé  Jnsqv'à  la  fcocootre  d*aB  aulra 
aligoemeiii  doiii  ta  position  est  déierminév  par 
d«iu  points  pris  a  3  ujêires  50  cent,  du  côié  du 
SoyatiXiraD  de  l'augle  vers  Marcljiu,  de  i'eiable 
dK  iieur  IMtellt,  l*aiitra  A  partir  dm  paraaiaiit 
extérieur  du  mur  de  clôture  iiu  jardin  du  même 
propriétaire,  à  35  nètrea  aa  delà  du  susdit  aogl^. 
Cee  deux  alignvnattta  terodl  raecdriMi  entre  eux 
par  un  arc  de  oercle  de  33  métrés  de  rayon. 

l>e  rexirénjKct  du  deuxièine  aiiBnrmful  ct- 
dessus,  Il  ea  partira  un  iruisieoie  ^ui  i  «joindra 
la  iraeA  appraoïré  la  I  Dereaibre  1845,  via*i-Tit 
de  Tdo^ie  vert  Marchiu  ,  de  la  maison  n"  805  a. 

Art.  3.  Ces  oiodiAcaiioos  seront  coniurmes  eu 
tracé  flf  uré  à  l'encre  rouge  sur  le  pian  annexé  au 
prlMiU  artdbé.  Il  an  aera  de  aaiwa  des  liailiee  daa 
enipri^ei  lici  atigneaiciit s  (lt;i  luurs  el  bâliineats 
entre  l'eUtbie  du  »icur  Ueieile  et  la  luaisoii  du 
aiaur  HatalauKef  du  côté  gauche  de  la  route. 

Art.  4.  Mulie  ininiktre  des  travaux  publiée 
(M.  de  Bava;)  e«|  «Iwcgê  del'axécHliaa  du  pcé* 
seul  airéif. 
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—  Il  acfaaaB  18<6.  —  J>vité  rtgrat^ 

p'-offfintfrs  nlignpmenfs  de  In  trftver$téi§ 
l'ervters.  (Monii.  du  36  octobre  1846.) 

Léopold,  etc.  Vil  f(<*l''>éralinns  du  coosell 
communal  de  Verviers^  des  10  avril  el  8  mai  1846, 
adoptant  un  projet  de  recilBeation  du  plan  d*ati- 
goemeot  lie  la  rue  Ctapeau-iue,  à  Verviers,  fai- 
sant partie  de  rembianrbement  de  Baltice  à 
Tbeux,  de  la  route  de  deuxième  classe,  n*  15; 

Revtt  notre  arrêté  da  M  novembre  1841  •  qui 
a  fi  X  é  les  allgnenenli  des  ruai  Crapean-rtie  et  da 
Ueusy; 

Vu  l'avis  de  la  députation  permanente  du  coo- 
lelt  proelnelal  de  Lléga; 

Vu  If  plan  indiquant  le  nouveau  tracé  propMlj 

Vu  Part.  76  de  la  lot  communale; 

Cooiidéraot  que  la  madlfleaikm  A  opérer  aux 
atignemaou  de  là  ma  au-indiqiiéa  a  4t4  in- 

COitnue  nécessaire  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  des  travaux 
publies, 

noua  arona  arrêté  et  anétona  ; 

Art.  î«r.  Sont  apfirouvées  les  délibérations  pré- 
eitéeidu  conseil  communal  de  Verviers,  en  date 
du  18  ivnl  et  du  8  mai  1846;  en  conséquence,  le« 
alignemeuts  de  la  rue  Crapeau-rne,  tels  fa*ila 
ont  fié  fixés  par  l'arrêté  royal  du  26  novem- 
bre 1841,  »ooi  luoiiifiés  ainsi  qu'il  est  iudiqu«  au 
plan  ei-aonexé,  approuvé  par  notre  mkniaira  dea 
travaux  publics. 

Art.  S.  Notre  minikirp  dct  travaux  publies 
(M.  de  Bavay^  est  chargé  de  l'executiuu  du  pré* 
aaalarrdii. 

•  ^^^^ 

769.  —  12  oci«nMl84e.  — .«rré/^  royal  prêt- 
crtvant  le  recreuteiite$U  d€  t'Xfr.  (Monit. 

.    du  26  uciubiG  1846.) 

Léopold,  etc.  Sur  la  proposition  dO  notro  dl^ 

Disire  des  travaux  publics. 

Mena  avona  arrêté  et  arréiana  : 
Art.  1er.  u  braneba  oHenlale  da  l«TMr,  «wn- 

porlant  une  lftii;;(!ctir  di'  1  Ml  m»*ti  es  50  cent., 
dcpui»  i'tfiiitroil  du  Dn/rnUkaorn^  prés  du  |»ont 
de  l*Union  sur  nTser  et  la  route  de  Niauport  A 
Bi  uges,  Juiqu'A  réelme  de  Miauweiidaaiaie,  pria  * 
du  fort  iW.  ce  nam,  sera  recreusé,  conformément 
au  iiacc  mUtquc  au  piau  approuvé  par  notre  mi- 
aietre  dee  travnux  publics. 

Art.  2.  Le  platond  auquel  il  sera  donné  géné- 
raleueul  10  métrés  de  largeur,  mai»  .^ui,  «Ijoj  le 
grand  touruani  du  fossé  capital  du  t^n  de  Mieu- 
vendamme,  aura  jusqu'à  11  mètrce  de  larvenr, 
Sei  .i  étjbli  :i  (  i  [tro-oii  (cur  de  1  mètre  50  cent., 
sous  la  cote  d'été  de  i'Yser,  a  l'endroit  dit 
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DurveUhùtam,  «t  frt  en  fteote  rlctiHèn  Jofqu'iitt 

ra<lierdel'éclu««JeNieuwen(laiDme,qul»elrouve 
i  1  mèire785  cent,  tou»  li  Hu;  roie,  corre«|NMl- 
daol  i  2  mène»  9  cenl.  au-de>»us  dit  buic  d* 

An.  3.  Ket  (alMs,  suim  IVM'apc,  varieront 
de  1  1/à  à  1  1/4  de  base  pour  1  de  hauleur. 

Ari.  4.  La  largeur  de  la  branche  «rieiital*  de 
ITaer  reCiWWéc,  variera  j  i  hjuleor«le  Péliage 
précité  entre  14  mèlr.-^  50  iml  1.",  mètres 
95  cent.,  et  aura  jusiju  a  22  mètres  2^  ceul.  de 
largeur  dana  1«  fraod  Ittoroanl  da  fiwié  du  fbrt 
de  Kteuwendamme. 

An.  5  Les  digues  seront  élevées  .à  1  mètre 
TO  cent,  au-dcasus  des  eaux  d*dlé.  repère  ci- 
deia»*  Axé;  ellea  auroDl  4  mèiraa  de  largeur  en 
créie,  avec  une  peaiade  ISccot.  vara  (e  foiaddii 
côté  des  terres. 

Art.  6.  Les  dignea  feront,  tMCtout  eù  de  beiaiD, 
bordées  de  fo^és  dont  ta  capacUé  t>t  les  talus 
seront  réglée  auivani  la  nainre  du  tecraio-et  lea 
locahiéa.  . 

Art.  7.  Lee  profirMtéa  ntesairet  au  recreiiao* 

'ment  de  cette  branche  ile  l'Yscr,  à  rétablissement 
de»  dignes  et  des  cuutrc-fusbés  qui  duivenl  lea 
border  et  qui  n'ai<partieaoent  point  à  la  pro* 
f  loee,  eeraùt  aeqniiea  i  l*aiiiiar»le  ou  au  bctoin 
emprines  et  ocoupéi-t  en  v«Ttu  tics  lois  sur  i'en- 
propriaiion  pour  cause  «l'uiiUté  publique. 

Art.  8.  Noire  nloietra  dee  irafavx  publiée 
(M.  de  Bavay)  est  cbargé  de  l'exécuiiocj  du  pré- 
sent arrêté,  qui  aera  publié  par  la  vole  du  Afoiti- 
teur. 


110.  —  iS  ocTOBHE  1846.  --  ^rrélé  royal por- 
tant  dêê  modlficathns  au  tracé  de  ia  rouit 
dê  Wjngene  au  pont  Louise^  en  ia  com- 
mune de  Meemem.  (Mouiieur  du  â8  octo- 
bre 1846.) 

• 

Léopold,  etc.  Rf'vii  notre  arrêté  du  n  novem- 
bre 1945,  qui  détermine  le  tracé  à  luiire  {tour  ia 
route  eeacédéa  d*  WfOf  au*  au  poni  Loulee,  lur 
le  caaal  da  Gaud  à  Iriigei,  en  la  commoiia  da 

Beernem  -, 

Vu  l«4  plans  di^âQUifs  fourail  par  les  sieurs 
Vandar  BrafflicB,  Broneel,  Van  Laoker  al 
Vaaden  Scande,  cooccNiPnnairee  île  ladîia 

rouie; 

Coiisidéraot  que  les  difFtreoees  qui  eiistent 
entre  le  traaé  Aguré  «ur  ces  plana  et  eelai  qui  a 
clé  décrété  par  noire  arrêté  précité,  nenteni  être 
considérées  connut*  des  amélioratiau»  apportées 
au  second  de  ces  iract-s; 

Sur  la  proposition  de  noira  ninielre  dae  tra- 
rauK  pnblice. 


-  âR  1816,  K*  Ï70-771,  «15 

Noua  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  I*'.  U  tracé  agnré  Mr  la  pian  cHoinl  M 

approuvé. 

Art.  8.  L'art.  8  de  ooiro  arrêté  du  f 8  nofaai- 

bre  1845  est  en  partie  modifié  comme  suit  : 

La  rouie  snivra  généralement  le  chemm  eiii- 
tant  de  Wyngcoe  au  pool  Louise,  sauf  qu'elle 
s*en  écartera' selon  ce  qui  est  Indiqué  au  plan 
susdit. 

1»  Sur  une  lonfrtteiir  .le  35  mètre»,  a  environ 
350  mèires  en  drçà  d.i  cabaret  den  Spriet^  dn 
peint  A  au  point  B  compris  entre  les  plqnela 
□«■  156  et  155; 

2»  Sur  une  longueur  de  160  mètres,  immédia- 
tement en  deçà  de  la  ferme  dite  Btauw  hur* , 
du  point  C  au  point  D  coro|iris  antre  les  piqnaia 
n**  189  et  185; 

8*  Sur  une  longueur  de  818  mètres,  aboutis- 
sant an  cabaret  M  Aenwjrt*  du  point  I  an 
point  F  du  plan,  compris  entre  lac  piquaU  n«  81 
et  7fi; 

4*  îiur  une  longueur  de  358  mètres,  aboutis- 
sanl  au  cbenio  de  balage  du  canal  de  Oand  A 
Bruges,  .lu  point  G  an  point  H,  oolre  las  plqneU 

O"»  16  et  10. 

An.  3.  Les  terrains  néceaaairao  ponr  l^êcn- 
tlon  de  oesnotiAeaiione  earonl  emprla  et  ocanpêi 
conformément  aux  IniH  en  vigueur  en  matière 
d'expropriation  |>our  cause  d'utilUé  publique. 

Art.  4.  Notre  ninistre  des  travaux  publka 
(M.  de  bavar)  «et  charfé  da  l*exéentloD  du  pré- 
sent arrêté. 

77t.  -  It  acioana  1848.  —  Arrêté  rtgrdt  éê- 

crétant  l'alignement  d'une  traverH  dê 
Gand.  (Mooil.  du  86  octobre  1846  ) 

Léopold,  etc.  Vu  !es  délil'éralions  du  conseil 
communal  de  G.ind,  en  date  des  89  novembro 
et  31  décembre  1845,  concernant  la  flxaUon  daa 
allant  iiu  nls.  .le  la  \>3H\c-  de  la  rue  de  Savon  à  son 
débouché  dans  la  rue  NeuTC-Saïui-Pierre,  en 
cette  ville,  faisant  partie  de  la  routa  de  1>* classa, 
no  1,  de  liruxelles  à  Osteiide  ; 

Vu  le  pl.iii  in.H  itiaot  les  alignement»  adopté»; 
Vu  la  délib^raiiou  du  même  conseil  en  date  du 
95  avril  1848,  portant  que  la  ville  eupportera  une 
partie  des  frais  qui  résulicronl  .tfS  travaux 
rectification,  d'<iiargi>semeni  et  aulres  à  effec- 
tuer, ensuite  de  Padoption  dudti  plan  ; 

Vu  ravis  de  la  dépuution  permanente  du  eon- 
•eil  provtnciat  ; 

,    Vu  l*ari.  m  de  la  loi  coaimunale} 

Sur  la  pro|>osition  de  notre  mlnietra  dae  tra- 
vaux pulMics, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  l**.  liont  approuvées  lea  déiibératiOM 
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préci((<pi  fin  corispil  commnnni  de  Csn*!,  en  date 
de»     novembre  cl3t  déci-mbre  1845. 

Bo  oooaéq'ieDce,  hê  aUgnemcoi»  de  ladite 
parti*-  de  la  rue  de  Saron  sont  ttéê  ainsi  iju*Ui 
•ont  imliqui^s  au  |>r;in  ci-annoxé ,  approuré  par 
noire  miuistre  des  travaux  public*. 

AH.  S.  f.6t  propHété»  néecmlret  ft  la  ractlfl- 
catinii  PI  à  l'élarKisse(n«lll4t•c•lM^artiedenM, 
conformément  nn  p!.in  siumpntionnô,  seront,  au 
besoin,  emprises  et  occupées  de  ia  manière  prea- 
erlt«  par  lea  loto  en  nailéra  d'expropriation 

pour  rrîfttr-  friitilîlé  pubMifue. 

Art.  3.  il  sera  |>oarvu  aux  frais  de  cal  élargis* 
wncnt  it»  la  minière  suiraate  : 

1»  Les  indemnités  à  payer  pour  lee  enpriiae 
nécessitera  la  rectification  inrfirjude  au  plan 
par  ia  Irgoe  AB  seroot  à  la  cbarge  île  Pl^iat  ; 

fB  La  calait  eommunale  ponrroira  au  pare- 
ment des  frais  rë«ultanl  des  autres  redlflesliona 
i  opérer  eu  conformité  du  même  f>l3n. 

Art.  i.  Notre  ministre  des  travaux  public» 
(N.  de  Savaj)  cet  clurgé  del^zécntion  du  prê- 
tent arrêté. 


77â.  —  13  ocToaaa  1846.  —  jirrêté  mral  por» 
Immt  ffpprodff/l0N  du  pian  du  ekêmin  de 

grande  commi/nlcathn  de  Nrufchâfeau  à 
la  frontière  de  France  vers  Slenaj:  (Monil. 
dn  1«r  novembre  1816.)  ' 

Léopold,  etc.  Vu  le  plan  indiquant  la  direction 
féoéraledu  cbenls  vîcinat  de  grande  communi- 
cation de  Neurrhâteau  à  la  rroolièrede  France 
vers  Stenay.  par  r.cspronl.iitie  à  Snxf  ; 

Vu  les  pièces  relaii^s  an  projet  de  coosiniC' 
lion  dttdit  ebemln,  tewinellea  ae  comiiosant  do 
deux  iilnn,  t  rriers,  de  deux  plans  de  nivell»- 
meot,  de  trois  projets  de  ponta  en  clurpcnio  ei 
de  trois  délalli  esiimaiift; 

Vu  le  rapport  prAaeMi  \  l<appol  de  ee  pretjet, 
sous  la  rfate  du  23  juin  dernier,  par  l'ingénieur 
en  chef  des  ponis  et  chaussées  dans  la  province  ; 

Va  le*  détlbérattoA*  de*  conaella  communaux 
de  GrapfootaiOK  et  de  Suiy,  respecilrement  en 
date  des  85  juillet  el  1 1  août  di-rnicr»  ; 

Vu  les  procès- verbaux  des  enquêtes  qui  oot  été 
•nrertâ  dans  ces  deoi  eomnones  an  st^  dn 
projet  dont  il  s'agit; 

Vu  le  rapport  do  «  ommissaire  de  l'amiodlMo» 
ment  de  Marciie,  du  l'^  août  dernier  j 

Conkidérani  qn'aaeune  réclamation  ne  B*eat 
pro(fii!lf  contre  la  dircciion  à  dooner  au  (  heniin 
projeté  \  que  celle  qui  fait  l'objet  de  la  di  libi'ra- 
llon  du  conseil  coosmunal  de  Grapfooiaine  et 
une  autre ,  insérée  «n  precès-verbal  d*em|uéte, 
ont  exclusivement  pour  o!)jet  de  contester  l'uli- 
'àté  de  ce  chemin,  et  que  ce  point  a  été  décidé 


Îarrordonnance  de  la dépu talion  peruMnentedu 
9  mars  1842.  qui  h  ^^  iirc  chemin  de  grande 
communication,  confoiutémeot  â  fart.  24  do 
la  loi  dn  10  arril  IMt  ; 

A(t<  ndii  que  la  réclamation  du  conseil  COBI- 
munal  de  Suxy  a  |dui  particulièrement  pour 
o^et  une  question  d'art,  (lour  le  solution  de  la- 
quelle ce  conseil  n^est  |M»int  déetardeom|»éieot, 
et  qui  a  donné  lieu ,  d'ailleurs,  à  un  mAreiaaian 
de  la  part  de  i'admtniatraiioo  des  ponts  d 
chaussée*  ; 

Vu  Pavis  de  la  ddpulatlon  peroMneniodn  con- 
seil provincial  du  Luxembourg; 

Vu  l'art.  S8  delà  loi  du  10  avril  1841,  Par- 
«clo  76,  n*  4,  do  la  loi  dn  80  mars  1836,  ainsi 
que  les  lois  des  8  mars  1810  et  17  arril  1835; 
Sur  le  r.ip|>ort  de  notn-  minisire  de  nnidrioar. 

Nous  avons  arrêté  -  i  .in  .'tons  : 
Art.  f  ».  Le  plan  général  ausmeniioooé  est  an- 
1  M  ouvé  tel  qn«ll  se  ipoure  d-anneié,  sauf  à  exa- 
miner, lors  de  l'exécuiion  des  travaux,  la  possi- 
bilité de  diminuer  la  pente  du  chemin  entre  les 
piqwts  de  nivellement,  no»  54  à  66,  sur  le  terri- 
toire de  la  commune  de  Sniy,  sans  lontcA»f*  dé- 
placer Taxe  du  iracé  indirni-'  ^w.Vw  plan. 

Art.  S.  {I  y  a  lieu  à  cession  pour  caufc  d'utilité  • 
publique  de  tout  ou  partie  des  terraloi  compris 
dans  ce  tracé;  en  conséquence,  il  pourra  éiro 
procédé,  au  besoin,  à  l'ext^pottriaiinn  de  res  ter- 
rain», conformément  aux  loit  sur  la  matière. 

Art.  3.  Noireoiinlsirederini4riear(M.locomi« 
de  Tbeui)  est  ebaiié  do  rexécnllon  dn  piéacat 
arrêté. 

77S.  —  1S  ocTOBUB  1846.  —  érfêiè  wirea  nous. 

manl  le  sieur  d'Oberl  fjmp  grand  cordon 
de  l'ordre  de  Liofotd.  (Mooit.  du  6  novem- 
bro  1846.) 

Motifs.  «  Voulant  donner  i  M.  d*OberkaiBp 

(Charli-s-AnprtMi"),  con  eitler  intime  de  Sa  Ma- 
jesté le  roi  de  Bavtèie,  son  ministre  plénipoten- 
tiaire près  la  bauto  diète  germanique  et  son 
envoyé  extraonimaire  ot  mluiaicu  pMnipoien- 
liaire  près  Son  Altesse  royale  l'élcrteur  de 
Hesse,  Sou  Altesse  royale  le  grand-duc  de  Hesse 
•t  Son  Aliesso  le  due  do  Nassau,  une  marque  écla- 
tante do  notre  astimo  et  de  nuira  MeiifiiJianca.  * 

771.  —  14  ncTOBBB  1846.  —  Arrêté  rorat  nom- 
mant M.  te  baron  de  Gûnderode  chevalier 
de  l'ordre  deUepoU,  (Hnnit.  du  6  novon- 

lire  ) 

Molifs.  .  Voulant  donner  au  baron  de  Gunde- 
rode  (Matlmllieo),  chainbellaa  de  Sa  Majesté  le 
roi  de  Bavière  et  secrétaire  do  léfation,  uoo  mar- 
que de  noire  bienrelllanM.  » 


Digitized  by  Google 


ftÈGNB  DE  LEOrOLD  !•».  —  AN  1846,  N»  775. 


6t7 


775.  —  12  QCTOMB  1846.  Convention  d'ex- 
trtuttthm  eonetue  entre  Sa  Majgttè  te  rai 
dê$  Keigee  et  Son  Âlieste  le  duc  d'AnkM- 
(Moatl.  du  10  J«D*i«r  1847.) 


Au  BOM  d«ti  trit-niate  €l  iodMiiMe  Trinité. 

Sa  Maje*li?  )e  roi  (tes  Belges  et  Son  AHessff  le 
duc  d*Aubaii-Berabourg,  voulant,  pour  diminuer 
<i«iu  kari  iiwu  lmchiBettirilai|iaoi(é,  cooelore 
une  coovcoilon  d*etlr«dilloa  réetpro^ne  d'ac- 
cusés et  (le  malfaitetim ,  ont  nouUDé  à  Mteffet 
IMHir  leurs  piéoipoieniiaires, 

St  Hajoité  l«  roi  dei  Belget,  lo  ifrar  Joan' 
Bâptisle  ISoihnmb,  commanileur  de  son  onlre, 
décoré  de  la  Croix  «Je  Fer,  cherafipp  tfe  première 
ClMode  Tordre  de  TAigle  Rouge,  griind-croix  de 
INirdra  d«  IhM  RéarltiulaU,  fraod-eroix  de 
Tordre  du  Lion  de  Zafbringen ,  gi  and-croix  de 
Tordre  de  Ourles  III ,  graud-crois  de  Tordre  de 
âalBt'Miehol  do  iatiire,  groDd-eroix  d«  Tordre 
de  Pliili|i|ie  le  Magoanimc,  graad-cruix  de  Tordio 
du  ChrisI  de  Porlii|;al,  officfer  dp  Tordre  de  la 
T«ur  et  l'Ë|iée,  officier  de  Tordre  de  la  Croix  du 
SmI,  mlolttrod^lttat,  menbrede  la  cbamlirftdet 
reiiréseniaoïs,  et  son  envoyé  extraordinaire  et 
ministre  plénipotentiaire  prés  Soa  Altoaaa  le  duc 
d'Aobail-Bernbourg , 
El  Son  Altcase  ta  dtic  d*Aolia1i*BeralMwrf , 
I  p  MPtir  Df  Frédéric  de  Kersteo  ,  son  conseiller 
lalime  et  présideot  de  la  régence,  commandeur 
d«  Tordre  d'Aibrecht  l'Ours  de  la  maison  ducale 
d'Anbait,  cbevallar  de  Tordre  de  TAIfle  Roiife 
de  Prif'f.  9*rta>««f>.  r^vec  TéioUe» el dtt  Tonlre de 
TÉtoiJe  polaire  de  Suéde; 

Loaqueit,  aprèi  avoir  dehanfé  le«n  pleim  pou- 
voirs trouvés  en  bonne  et  due  ftiraie,  sont  con- 
venus desar(fcle<<  5<iitvanl8  : 

An.  l«r.  Les  gouvcroemeoU  de  Sa  Maje*lé  ie 
rai  de»  Betgct  ei  de  Son  Alletie  le  doc  d*ADlia1i- 
Bernbf>nig  s'engagent  i  se  livrer  récipioi|ue- 
meol,  à  Texceptioo  de  leurs  nationaux  ,  le»  indi- 
vidus réfugiés  du  ducité  d'Anbali-Uernbourg  eu 
Belgi4)ue  et  de  Belfiqee  dent  le  du ^bé  d*Anbalt- 
Bcriihourg,  et  mis  en  accusation  ou  condamnés 
par  les  tnbuoaux  compéteou  pour  l*uo  des  cri- 
net  on  déllii  et-aprii  éouméréa,  savoir  : 

1«  Assassimrt,  copoiiOQMnNnt,  parricide,  in- 
fiinticide,  meurtre,  viel; 
S*  Incendie; 

S*  Faux  en  éeritlire«  y  comprit  la  cnnlrehçoa 
des  billets  de  banque  et  effatt  publics; 

4» Fao«^e  monnaie; 
5o  Faux  lémoignagei 

^Vel,  escroquerie,  concntilea,  •eaitraetlon 

commise  iiar  de»  di-positalres  pubUCIj 
7«  Banqueroute  frauduleuse. 
SU  se  présentait  quelques  cas  rentrant  dans  la 


catégorie  des  faits  prévus  ci-dessus,  teliemeotspé* 
eianx  et  extraordinaires,  que  TexiradKiott  de  Tin» 
dividn  réclamé  pardt  bleawr  l^ité  et  l'fauma- 

nité,  cb.icun  des  deux  fouvernemeois  se  réserve 
alors  ie  droit  de  oe  pas  cooseolir  à  celle  exiradi- 
tloD.  11  lera  donné  connaisianee  des  moiiii  du 
refus  au  gouverneraeotqoiNcUnieTexIradilieQ. 

Art.  2.  L'extradition  ne  sera  accordée  ((ue  *ur 
la  |>ro«luction  du  jugement  ou  île  l'arrôl  de  con» 
demnatloa  oa  de  Tarrdt  de  miae  en  acenaation  en 

original  on  en  exjiéddion  aniheotiqne  ,  di'livréd 
soit- par  un  iriiiunal,  soii  par  une  autre  autorité 
compétente,  dans  les  formes  pre»criles  |»ar  la  lé- 
gislation dn  gnnvemeaieat  qni  demande  Textra- 

diîion. 

Art.  3.  L'étranger  rédamé  pourra  être  arrêté 
provisoirement  dans  les  deux  pays,  pourTun4es 
faits  mentionnés  à  Tart.  1",  sur  Texbihition 
d'un  mandat  d'arr«M  (l/Torn^  par  l'intorilé  com- 
pétente et  expédie  dans  les  tûrmes  prescrite»  par 
les  lois  du  fOQvernenient  rdclanant. 

Cette  ai  restation  .mrn  lieu  dans  les  formes  et 
suivant  les  règles  prescrites  par  la  législation  du 
fouvernement  auquel  elle  est  demandde. 

Les  ofejets  saUs  sur  le  prévenu,  dont  >l  se  se- 
rait mis  en  possession  par  suite  du  crimf'.  les 
instruments  ou  ootUt  dont  il  se  serait  servi  pour 
le  commettre ,  ainsi  qoe  d*aotres  pièces  de  con- 
viction ,  seront  remis  au  gouvernement  requé- 
rant, si  Tauiorité  compéieote  de  l'État  rcq^ 
n'en  a  ordonné  la  restitution. 

Art.  4.  L*étranter  arrêté  provisoirement  sera 
mis  en  liberté  si,  dans  les  trois  mois,  il  ne  reçoit 
notiAcation  d'un  arrêt  de  nii'H  pn  accti«atino,  ou 
d'un  jugement  de  condamnaliou  dans  les  formes 
prescrites  par  la  législation  du  ffouvemement 

qui  dnmanile  IVxti  i Utinn. 

Art.  5.  Si  l'individu  est  poursuivi  ou  se  trouve 
détenu  pour  un  crfane  nu  délit  commto  dans  le 
pays  où  il  s'est  réfugié,  son  extradition  pourra 
éire  difFértîe  jusqu'à  ce  qu'il  lit  ^ubi  «a  peine, ou 
qu'd  ail  été  acquitté  p  ir  une  sentence  définitive. 

Art.  8.  il  est  eipressémsnt  stipulé  que  Tindi- 
vldu  dont  Textradition  anru  été  accordée,  ne 
pourra,  dan»  anciin  ca<  ,  ^iri'  ponr'^iiivi  m\  fMini 
pour  aucun  délit  politique  antérieur  à  Ttixira- 
dltron,  ni  pour  aucun  fait  connexe  à  on 
blable  délit,  ni  pour  aucun  des  crimes  ou  ( 
non  prévus  parla  prtf>îcn(e  oonvfniton. 

Art.  7.  L'extradiiion  ne  pourra  avoir  lieu  si, 
depuis  les  faits  imputés,  les  peorsuilee  on  la 
condamnation,  la  prescription  de  l'action  ou 
la  peine  est  acquise  d'après  les  lois  du  pays  dans 
lequel  l'étranger  se  trouve. 

Art.  8.  Les  fk'aa  d^arresltfinn,  d*entretien  et 
de  transport  de  Tindivi  in  dont  Textradition 
aura  été  accordée,  resteront  i  la  cbarge  de 
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cbacon  des  deux  Eials,  dan*  les  limile»  4«  leur 
(erriioire  re«peclif. 

!.«•  fralB  de  iransport  et  frénéraieinent  loai  lea 
fralï  de  irajet  jmr  le  lerritoipp  les  Ftaii  Inter- 
médiaire* seroDi  à  la  charge  du  gouveroement 
<inl  réclame  resiraHliioa. 

An.  9.  La  pr^aenit  convention  ne  lera  eiécu- 
toirr  r{uc  dix  joiiri  après  sa  ptiblicaiion  dans  les 
formes  pi-escnies  par  les  lo  s  de  chai|ue  |>ays. 

Art.  10.  Cette  eonvenllon  eontlouera  iéire  ea 
f If ueur jusqu'à  f'exitiraiion  çix  mots,  ajirèt 
dée  araiion  cootraire  de  la  part  de  l  uo  des  deux 
govvernemeAtt. 

Elle  sera  raiiflée  et  les  ratiacatioDs  en  seront 
échangée!!  dins  le  pln^  bref  délai  |iOs8ible,  et 
dans  tous  les  cas  «Ijns  ta  i>réseiite  année. 

io  A»l  de  quoi ,  noua,  t»iénipoleiilialt«»  re«p«e> 
'   tlfb,  Vmxou»  «ipMie  eC  tceUie  du  cieliei  de  oM 

Fait  au  cbiteau  de  BaUe&itedt,  le  t%  Mie* 
teel840.  , 

L.  S.  {Sign^)  NoTtoea. 
L.  S  Shjné,  U'Fhkdébic  de  KEnsTEs. 
La  coQvealioa  qui  précède  a  été  raiîAée  par 
Sa  Mjeitê  le  roi  <lea  Belgra.  le  10  décembre,  et 
par  Son  A  tc.ose  le  iluc  d*Anbalt-Bei-nl)ourg,  le 
l«r  novembre  1816.  LVcliange  de!  ralifteaUona 
a  eu  lieu  à  berl>n,  le  S9  décembre. 

CerUU  par  le  aeerétaire  lénéral  do  nl- 
platère  dea  efliiirea  éiraosèree. 

Baron  âvtw  aa  T'Saacun. 


mecordent  : 

jéu  sieur  Terna  (£.),  dessinateur^  domi- 
cWè  à  Liège,  rue  C/tauteH'deê'Pré*tSi^9l 
nouveau,  im  bravet  d'invênOan  dm  dix  on- 
nées,  pour  un  eatortfère  propre  à  dlvére 
usages  i 

Jim  siaur  Mollet  [Élor-Constant),  domi- 
,  cUfi  à  CkojHonrt^  va  brevet  d'Invention 
dr.  quinze  années,  pour  un  appareil  et  un 
procédé  destinés  à  appliquer  le  gaz  it/dnh 
fènê  carboné  à  PofflHttgc  dos  métauxi 

Au  sieur  Fuvier  Jean-Bapllsle-LéopoUi, 
domlcii  é  à  J-itrnf  s,  rut  du  Sud,  58, 
cAe*  le  sieur  j^r.ynoi,  son  mondatalre,  un 
brevet  dflmtenilon  de  quissio  années,  pour 

une  dtaisf  perde  inodore  ; 

Au  sieur  Du  Moider  \,Henri),  domicilié  à 
Bruxelles,  Montagne  de  la  Cour^  n»  |»,a(n 
brevet  d'invenilon  de  quinze  années,  pour 
un  mécanisme  propre  à  élargir  les  cAaus- 
euresi 

Au  eleur  MoIêu  iMutêiie)^  mieaiUùleut 


—  AI!  1846,  N«  77». 

domicilié  à  f^crvlers^  un  brevet  d'invention 
de  qufnzé  aanies*  pour  un  nouveau  méUet 

à  tisser,  fonctionnant  à  êa  vapourem  par  ' 

toute  autre  force  mofrfee; 

Au  sieu  r  Demanet  (  Édouard- Ferdinand' 
Joseph).  domteWê  a  ITemur,,  vue  Grognon^ 
chez  le  sieur  Gérard,  Mtetler,  son  manda- 
taire ,  un  brevet  d'Inaetition  de  quinze 
année»,  pour  un  nouvenu  syvième  de  oouê* 
sinet,  propre  à  diminuer  les  chances  da 
braillement  sur  les  chem>ns  de  fer; 

AU  sieur  Brogniez  André  Jtfseph^pro^ 
puseurâ  féeole  jie  médecine  vétérlna^ 
del' Ètat,domlciUéàCuregliem  lez  Bruxeh 
les ,  un  brevet  de  perfectionnement  da 
quinze  années,  pour  des  perfeethnnemente 
iPapparetttoeomotejur  (Jambe  artificielle} 
df'sf'mi'  nuT  amputés  d'un  membre  infé- 
rieur, breveté  en  sa  faveur  pour  gulnta 
ans,  le  17  février  Wt; 

Au  sieur  Cortin  {Jean-Toussaint),  domi' 
cilié  à  Bruxelles,  rue  de  la  PaiKe,  n'  34, 
MA  brevet  de  perfectionnement  de  quinze 
année»,  pourde»  perfeeilonnementsà  !'«■• 

bauctiolr  mécanique  ,  dru:  hrfvi'tt''  en  tm 
faveur^  le  5  septembre  léiàt  pour  quinzq 
ans; 

Judlt  eleur  Cortin^  un  brevet  de  parfao' 

ilonnemen!  de  qu';nzp  années,  pour  un 
perfectionnement  à  l'embauchoir  déjà  bre- 
veté en  »a  faveur  te  S  eeptembre  IMS  t 

Au  sieur  Brunin  (  Jean-^iépomucône- 
Adolphr, ,  pharmacien,  domicilié  à  Bruxel- 
les, Montagne  de  la  Cour,  «•  5,  un  brevet 
d'Importation  da  dix  années,  pour  un  pro- 
cédé de  fabrication  de  nouveaux  fias  éiasd- 
gues  faits  à  l'aide  de  lacets  composes  de 
fils  de  gomme  élastique,  reeouverU  da 
coton  ou  de  toute  autre  matîh^  /lAtM» 
teuse ,  breveté  d'invention  en  Fmnee , 
pour  quinze  ans,  en  faveur  du  neur  Vai- 
telse,  te  18  novewtbre  Wii  ; 

Au  sieur  MoseS-Poote,  domicilié  à 
Ui  uxrUrs ,  hôlel  du  Grœnendael^  chez  le 
sieur  Vtxon,  son  mandataire,  un  brevet 
d'Importation  de  dix  années  pour  des  per- 
fecHonni  rrii  ntj  aux  propulseurs  à  vapeur 
destinés  aux  navires,  brevetés  en  Angle" 
terre  en  sa  faveur^  pour  quatorze  ans,  an 
JuUUt  tS^Si 

Au  sieur  Itewton  [ffilliam-  Edward), 
domicilié  à  Bruxelles ,  place  du  Grand- 
Sttbion^  n* 80,  cAente  sieur  Stoctet,, avocat, 
son  mandataire,  un  brevet  d'importation 
de  treize  années  pour  des  perfectionne- 
ments dans  la  fabrication  de  feutres  et  da 
tieeue  ivsperméàbles,  brevetés  ensafa^ 
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peur^  en  Angleterre^  pour  quatorze  an*t 
h  fêjotwlef  1816  ; 

Anxs'eurs  Steinherg  ft Scribe  [Guttave)y 
wanUmeteurt  de  machines,  domiciliés  à 
G«né%  château  deê  Comiet  de  Flandre,  un 
trevêt  d'imporiatUm  de  dis  anmie$,  pour 
de  nouvelles  dispositions  dans  ta  conslruc- 
tion  des  machines  à  vapeur  du  ^fslème  de 
Wo^f^  brevetiee  d*lHvmttfon  en  France 
pour  çulnMê  «JW,  te  1 1  Juil/tl  dernier^  en 
faveur  des  thure  Oavrèmn  et  rarisuuutt 
d  Lille, 

U  limlairt  «t  (MU  cl*«olorlMr  t«n  h$  lodm- 

triels  du  p;«ys  qui  le  lui  itemaoderoDi,  à  consirtiira 
•lâ  eiD|iiOfer  pour  leur  propie  compte  les  ilis- 
potMtat  dooi  il  a*agil.  li  aura  droit  dt  ce  cbef  à 
Mt  ifid«nuilcé  à  réflw  à  raniaMt  m  à  inr 
pir  arbitrage. 

AU  sieur  Chiris  {André,,  domteWé  à 
Brusfitee^  plaeo  du  ^rand-Sa^on^  n»  M, 
«A^s  le  sieur  Sloclet,  avocat,  son  manda- 
taire, un  brevet  d'imporiatton  de  dix  an- 
néeSf  pour  un  procédé  d'ttamage  de  vases 
an  fimta,  kreuaié  on  ta  fituauf  en  Franee, 

pour  quinze  ans,  le  iiJulUet  i%4ê.  (NmII. 

du  6  iioveiDtiiti  1846.) 

C«t  knwot  «ai  Mcordé  à  la  même  cooiliiion 
qae  la  précédent  ;  le  liiolair»  wt  i«gui  d'astorl- 
tcr  les  industriels  du  pays  qui  le  lui  demande* 
root  4  employer  pour  i«ur  proiira  compta  le  pro- 
cédé  dont  Ua*afil. 

777.  — 18  OCTOBRE  1846.  —  État  dretêi  patle 

ministre  de  l'intérieur  le  comie  do 
Tbeu»),  en  exécution  de  l'art.  4  de  la  toi 
du  81  JuUtet  et  de  l'arrêté  reret  du  7  août 
1834,  et  Indiquant  le  prix  moj  en  du  fro- 
ment et  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
lundi  5  «M  4amedi  10  octobre  1S46.  .Mutni. 
du  11  Miobre  1M6.) 
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AW  1840,  Ti**  m -m.  ait 

W.  B.  11  résulte  daa  prix  moyens  ci-deaioa, 
ahi»iqnade»loitdet81  Juillet  1834,31  décem- 
bre 184A  at  de  la  |>roclamailon  an  data  do  f  «d> 

tdhre  roiiranl  ;  (j^'a  p.iriir  «le  re  jour.  1 1  farine 
de  froment  est  pi  otiibce  à  la  sortie  du  royaume. 


778.  —  ITocTOBRR  1816.  —  Arrêté  royal  nom- 
mant  le  maréchal  de  camp  de  la  Rue  com- 
mandeur de  Perdre  de  Liopeid.  (Manit.  du 
t7  ocivbra  lS4dr| 

Motifs.  «  Vmil.inl  donnrr  au  marétha!  de 
camp  au  kertice  de  France,  comte  de  la  Hue«  un 
témoignase  de  aotra  hauto  Uanveillauce.  • 


779.  —  19  ocTOBBK  1846.  —  Arrêté  ro/atau- 
tortsani  l'étaMIssement  de  lis  eoelété  mo- 

njrme  dite  Houillère  et  l'otiderie  de  2iiic  de 
Vatentin-Gocii.  (Mooit.  du  S9  octobre  1846.J 

Léopold,  elc.  Vu  IVipédition  ci-annexée  d'un 
acte  public,  n-çu  le  8  octcihrf  1816,  par  M»  Ber- 
nard, notaire  à  Moutignéc,  acte  reuiermaul  les 
Maluia  de  la  tociété  anonyme  dite  HouUtêre  et 
fonderie  de  zinc  de  f^alentin-Cocq,  i»our  l'éla- 
blissemeal  de  lat|ueilo  on  demande  l'auioritalioA . 
preecriie  par  l*arl.  87  du  Goda  de  commercei 
Vu  le.H  art.  39  et  «uivania  dudil  Code; 
Siti  le  rapport  de  notre  niaiatre  des  affaifaa 
élrd[i(;Cres, 

Nous  avons  arrêté  at  arréioos  : 
Art.  1er.  L^éiabltsteoMat  de  la  meiélé  anooyaw 

50U8  la  dénomination  de  Houillère  et  fonderie 
de  Zinc  de  Fiaient  in- C'ocg,  e»i  auioris<.%  et  set 
itaïuia,  lal*  quHto  riaulient  de  l'acte  public  du 
%  oalobra  1646  précité,  euot  apiirou?éf. 

Art.  2.  Le.H  autorisation  et  <i|ipro|)ation  sas- 
dites  sont  accordées  sans  préjudice  des  droit*  des 
tien.  Naaa  noua  réierrooa  de  révoquer  oea  aul^ 
rleation  et  approbaiiou,  eu) cas  de  violation ooda 
non-exécution  des  iliintit  de  la  soctété. 

Notre  ministre  desaffaii  es  étrangères  (M.  A.  Da> 
cbanpe)  ait  duufé  da  l'Oiéoutloo  do  piiHQl 
aifélé. 


Par-devant  M*  Bernard,  notaire  4 
province  de  Liège,  dûment  patcnlé^ 
Sont  comparus  : 

l*lf.  Loult-Alesaodra  Calley  Saiui-Paul  de 
Sinçay,  directeur  da  la  Société  de  la  Viaillo> 
Miiniatjne.  <l<  nit  tu  ,int  à  Angi»  ur,  agissant  au  mim 
de  .M.  Frauj^oi»  Alfred  Mo»»eimau,  propnétau^ 
demeurant  4  Paria,  an  vertu  de  la  proeuratioa 
lHidonnét,par  acl^pueé  dorani  M*  Cahouciat 
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•00  €oitèj;uc,  ootaires  en  cette  dei  uiérc  ville,  le 
«ttX'IluH  W|iteinbr^  écoulé,  enrt* giitré  ;  le  brevet, 
qwi  QOiittéié  représctaié  pour  ùu  p  annexé  aux 
pré«entf>!i,  a  été  visé  pour  Uiiibrcd«B«ici«|ue,ctc. 
«  Enregistré,  etc.  > 
Et  (Taiilre  pitrt  : 

1>»M.  Lambert  Matcrne-Lombsrd  ,  docteur  eo 
médecine  et  profe«»eur  à  i'univeriilé  île  Liège  ; 

io  M.  le  chevalier  Frédéric  De  Sauvage,  pro> 
priélaire  ; 

3»  M.  G'iMive  L.imbin»n  ,  nti9Si  prOfHlétalN, 
cei  iroii  «lerniers  demeurant  à  Liège; 
'  4"  Et  M.  Cbarlea  Dlg nelfe,  |»ro|iriélaîi«  cl  fa- 
brlcaot,  (toauniraot  à  Seltsain,  eoniuttiM  d*OM- 
gréc; 

LwqueU  coi&iiaraQli  ont  réglé  les  »UiuU  d'une 
lociéM  aarayiiM  i  éublir  pour  l*«i|»loliitioa  do» 
bouillère  et  tondarle  do  <lne  de  Valonlin-Cocq» 
aioat  (|tt'tl  auit  : 

CBAnm  PREMIER. 
SI  ii*iTauiMEOE:<T.  oo  nou,  du  bot  n  m  Ia 

DliaÉE  DE  LA  SOClLTé. 

Art.  il  eil  formé  itoe  aociété  anonyme  août 
la  déDomiaMton  do  BwiUère  et  fonderie  de 
MkM  4b  reOentin-l'oeq,  Son  aMfo  on  iiaUi  A 

Art.  3.  La  durée  de  la  société  est  fixée  à  quatre» 
vinffl*dU-nonr  ans,  qui  prondroot  coiin  A  dater 
de  raulorisalion  royale,  pour  finir  lo  ItClMO  Ot  HO 
décembre  mi!  neuf  cent  quarante-cinq. 

Art.  3.  La  société  a  |>oitrotùel  : 

1*  L*eiirociioii  et  la  tcdIc  do  lo  iMmtllo,  dao» 

lej  limites  de  b  conconiOO clMirbOODièlO dont  il 
sera  parlé  ci-aprés  { 

!•  Le  iraitemeoi ,  au  moyen  de  fourneaux  de 
réductioo,  dn  inlDoral  do  aioe  provonant  do  la 

Vifillf-Mortlipncj 

Z"  Toute  opération  oécesaaire  pour  donner  au 
line  lea  loroMt  vouluet  par  lo  eonmeroo. 

Lcraqno  la  Société  do  la  Vieillo-Nontagne  ces- 

»er,"i  lie  rournirdu  minerai  de  îmc  à  la  Société  dO 
Valcnlin,  ceiie-ci  pourra  s'en  pourvoir  ailJeurt , 
«i  ollo  te  jago  ooovooaMo. 

CHAPITRF  II. 
DO  CAPITAL,  DK  L'aPPOHT  hOCIAL  t  T  hl.s  aCTIOAS. 

Art.  4.  Le  capital  social  est  Axé  à  un  million 
d«ttx  ceni  Biillo  fraoea  ol  difiaé  on  dcDS  nllte 
quatro  canU  aciiaq*  da  ainq  «oaU  f^aiici  cha- 
cune. 

Le  conseil  d'administration  peut,  d'accord  avec 
TaifeBiabléo  géudralo  ropréaoDtaot  loi  doua  liora 
au  moins  d<>s  actions  émise«,  ïolt  contracter  tout 
emprunt  par  conapte  courant  ou  autrement ,  soit 
aof  mouler  locapitat  aocial  paroneénlMion  d*ac> 


lions.  Cet  emprunt  ou  celte  émission  d*actiooa 
noovellat  ■*oicédora«  dao»  aueiiii  eat»  als  cent 
mille  franca  00  dottxo  conta  actions  de  cinq  cents 
franci  ciiacune.  En  casdVmU«)on  d'at-tions,  oito 
sera  réglée  par  le  conseil  ifailtuimsiratioa. 

Loi  noovollof  action»  aeroot  offienea  do  préM- 
rence  aux  adinnnaircR  au  prorata  du  noml)rc  de 
leurs  actions  ;  elles  ne  pourrool  Jamais  être  émi- 
ios  au-dessous  du  pair. 

AH.  5.  La  aodélé  rharbooolAro  actuelle  do 
Valenttn-Cocq,  composée  desdits  MM.  Lombard, 
De  Sauvage  «  Lambinon  et  Digneffe,  et  de 
MM.  Théodore  Dcttvoz,  propriéiaire*  dcncarant 
â  HollogDe-abX-Pierres  ;  François  Ballant,  pro* 
priétaire,  d«<nieorant  à  la  Gotte,  cnmmuoo  dO 
Nitodrio;  Fet-ilinautl  comte  de  Maroite,  proprlé- 
tair*,demenraMiVioni-Walefe;  lEdottardVan- 
doiht-yden  à  Hameur,  propriélafre.  demeur luI  à 
Scle»sin,  commune  d'Ougrée;  Valeniin  De  Lava- 
chérie,  docteur  eo  chirurgie  et  professeur  à  rum> 
veftité  de  Liège  ;  Louia.riédérle-AHgoaloioaoao, 
Pirrre-François  Motlart,  Alexandre  Lhoest,  Félix 
Magi*,  Adèle,  Qémcotioe,  Charles,  Julie,  Eugène 
otOaear  Deikcntel,  propriétaire»,  dananrani  t 
Liège,  et  représeuiés  ici  par  lec  C«^»aranttdo 
seconde  part,  en  vertu  de  la  procuration  leur 
donnée  par  acte  sous  seing  privé,  en  date  du  iroia 
mal  dernier,  enreglalré,  etc.,  dont  l*orif  Inal  da^ 
nicurcra  également  annexé  aux  présentes,  ap- 
porte à  ia  société  nouvelle  les  meohiea  et  im» 
meubles  suivants,  savoir  : 

lo  La  conoosaioo  cbariiooBiiro  do  TalCnUtt* 

Cocq,  d'une  <^trnittif  M»pcrftctfl!p  tfp  cent  trcnl»* 
et  un  beclares  quatre-viugl-lrois  are$,  située 
•on»  la  commune  de  Boliogne-aux-Piorres,  pro- 
vince de  Liège,  cnoeédéo  par  arrêté  royal  du  iraia 

février  mil  hutl  cent  quarante  et  un  ; 

3«  La  demande  en  extension  de  concession  m>us 
«DO  étendue  •upericlollo  do  troaio-bolt  hoetarat, 
adressée  au  goiivernemoot  te  pfMllor fivrter  ail 

huit  cent  quarante; 
3«  Les  terrains  : 

J.  QuarantaHroi»  aroaoln^uaat^huitoealiara» 

arc<|ni*  de  M.  Derkenlef,  par  acte  pas***  devint 
M«  biai ,  notaire  A  Liège,  le  deux  mai  mii  boit 
cent  qoarcntOHleui  ; 

Treixe  ares  sept  centiares  acquis  du  néIMi  par 
acie  devant  le  même  notaire  Biar,  te  »opC  »ep> 
lembre  suivant,  enregistrés; 

B.  Un  beciaro  dnquaaio-dem  an»,  aoqato  dn 
sieur  Rigoi-Elias,  par  acte  passé  devant  maître 
Moxhnii,  notaire  a  Mt';:*',  en  dOtO dU trCÎSO JoUlOt 
mil  liuilccni  trenic-utuf  i 

C»  Trelse  aro»  «a  centiare,  aeqnl»  de  la  eooi» 
muiie  de  Ho  U'gnc-aux  l'i»  rre'»,  par  acte  passé 
devant  M*  Bernard,  notaire  a  GrAce-Mootegnée, 
le  qnlnio  février  mil  huit  eent  quaraote-deos  ; 
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Un  are  treole-deux  ceoliares,  acquis  de  la 
rmrfe  du  Di«ralii-Pai«p«  par  Mie  paisé  devant  le 

m^me  notaire  Bern.-)rr1,  It;  vingt  et  ttO  QOVeiDbfe 
mil  buil  ceol  quarau(e-iroi«; 

lile  t^eDiage  A  produire,  i  TeipirtUotfde  la 
qvlaiaioe  de  la  iranscri|itloii  de  l*acte^  aa  cerii- 
fical  de  non-inscription  ,  ivfc  enp^geraent  «Je 
jMiifler  daot  la  builaine  de  la  raduiion,  s'il  en 
eilttaltt  0»  de  ddtliiléreMer  péceDiairaawal  te 
'   iociélé  ; 

3»  bis.  T,f^  l>Aiim<»nii«,  machine  d'extraction, 
ouuis.  cbarbrns  extraiu  el  lodlériaiix  d'approvi- 
lolpemeM,  dépendants  de  ladite  eoneeHieo,  rien 
réserté  ni  exrcpir,  cl  tel  que  tout  existait  an 
premier  jaoTier  de  la  préienie  anoée,  d*apri«  le* 
llmedetaaeciélé; 

4*  Le>  actioni  dana  la  tente  de  iemeppe  an 
Oierain-Patar,  ainsi  que  tous  si?»  droits  on  «  har- 
fc*  récuitaot  de  l'arrangeiucui  conclu  ou  à  coq- 
dnre  avee  le  gonvernemeot  pour  la  reprlae  de 
celle  roule  ; 

5»  Et  pn  ({énéral,  lou»  Ifs  droid  ipiplconqtic* 
de  propriété  elde  jouusaoce  mobilière  cl  immo- 
MUdre  qnWle  a  pn  acquérir. 

Cet  apport.,  dont  détail  ci-annexé,  est  fait  soui 
toutes  garanties  de  fait  et  de  droit,  <|uilte  et 
libre  de  tou»  privilèges  on  bjpoibèquei,  mats 
arec  tentes  ini  chartes  Inhérentes  1  la  eenceision 
elle-même. 

La  tociélé  Valeotin-Cocq  reçoit,  pour  prix  de 
cet  ap|M>n,  mille  action»  de  cinq  cents  fTanes  de 
la  lociétc  ^inonyme  créée  par  les  présentes. 

An.  G.  De  son  côt»\  V  François-Alfred  Mossel- 
■aan  apporte  une  somme  de  septcenl  mille  francs, 
plue  le»  Intérêt»  i  partir  du  premier  Janvier  mil 
bail  cent  <|uaraote-six,  penr  laquelle  11  itsnil 
quatorze  cents  actions. 

Cette  somme  de  sept  cent  mille  Iraucs  sera 
versée  i  la  sudélé  lors  d«  la  tramcriptio'n  dn  i»^ 
sent  contrat 

Art-  7.  Les  actions  sont  au  porteur;  elles  pour- 
fOnlce|>endaot  être  converties  en  actions  au  nom 
des  possesssnrs  qui  le  demanderoat. 

Elles  seront  exlraiies  d'un  registre  à  scnch»^ 
et  sigoée»  par  le  directeur  el  par  deux  admiuis- 
trateurs. 

Ellesseront  délivrées  aui  actionnaires  dans  les 
deux  mois  qui  snlvnmt  Tauturisalion  ruyaie. 

Arl.  8.  Les  actionnaires  ne  sont  passibles  que 
de  la  parle  du  montam  de  leurs  actinns. 

CII.U'ITRK  III. 

BU   BIL*:<  .    Cti    IJHlUt>D£b    ET  DE  H  HtSIiRVÉ, 

Art.  9.  Tous  les  ans,  ie  tie.iit  ci  un  Jccembre 
et  à  partir  de  dix-huit  cent  quaraïue-six,  la  so- 
ciété tnéie  ses  comptes  et  diusm  son  hlUra. 


L*admioislraiion  doit  y  tenir  compte  de  la  dé- 
préciation de  l*avoir  de  la  aodéié. 

f.f  hiian  est  soumis,  avani  le  (»temicr  mars,  a 
trois  commissaires  cboisi»  par  l'assemblée  géné- 
rale; ce»  commissaires  auront  un  mois  penr 
l'examiner  et l*approuver,  »*il  y  a  lieu. 

Kn  cas  de  non-approbation  par  les  trois  com- 
missaires, rassemblée  générale  est  appelée  i  dé- 
cider et  i  prononcer,  s*il  y  a  lieu,  la  décharf  e  de 
radroinisIr.itioQ. 

Aussiidi  après  celle  approbation,  les  comptes 
et  bilan  de  la  société  seront  imprimés  ;  un  exem- 
plaire aera  adreiaé  au  mlaisire  ayant  les  aftires 
dir  rAmmcrcf;  d.TtT'  «fs  .inriîxfti  >ns  et  UQ  exem- 
plaire sera  remis  à  la  disposition  de  chaque  ac- 
tionnaire. 

En  outre,  aussii^l  après  Tapproliation  du  bilan, 
les  comptes  de  la  société  avec  les  pièce&  à  l'appui 
seront  déposé»  pendant  vingt  jours  au  moins  au 
local  de  la  société  à  rin^eeiion  de  tous  tes  a^ 

tlonoaires.  Quinze  jours  au  moins  d'avance,  avis 

de  ce  d' pôt  sera  donnf^  aux  actionnaires  dans  la 
forme  prescrite  pour  la  convucaiion  de  l'assem" 
blée  générale. 

Art.  1(K  f.'cTirf'i-l.tnl  favorrrh'f  Htj  bilm,  apr^s 
déduction  de  lous  les  frats  généraux  el  cbarges 
sodales,  conaltiûe  le  bénéfice  réel  de  la  société. 

Sur  ce  bénéfice  II  est  prélevé  eteque  année  : 

Dix  pour  Tf-nf  pour  f<>rmr»r  un  food»  de  ré- 
serve OU  servir  a  ramortissemeat  du  capital  »o- 
olat; 

3(*  Huit  el  demi  pour  cent  pour  les  administra* 
leurs  el  un  demi  pour  cent  pour  lesconmi»- 
saires. 

L*exeédaot  sera  réparti  entre  les  aetienoaires 

imi<  forme  dedivi  lrndrs  et  payé  en  deux  ter- 
mes, le  dix  juillet  et  le  dix  janvier  de  chaque 
année. 

La  première  répartition  n*aura  lieu  que  le  dix 

juillet  mil  huit  cent  quaranle^îieiit. 

Art.  11.  La  réserve  ne  pourra  dépasser  une 
somme  d«  deux  cent  mille  francs;  la  reteone  de 
dix  |)Our  cent  cessera  aussitôt  que  cechiffreaura 
été  atteint,  pour  rcromntencer  chaqtic  foîsquo 
le  fonds  de  résert  e  aura  eié  eoiauie. 

Le  fonda  de  réserve  recevra  on  emploi  déter- 
miné par  rassemblée  générale,  sur  la  proposi- 
tion du  conseil  d'admioulralion.  Toutefois  un 
fend»  décent  milJe  francs  au  moins  sera  toujours  * 
réservé  peut  parer  anx  aeddenis  ou  événements 
imprévus. 

Cependant  si,  pour  donner  plus  d'étendue  à  ses 
opérations,  la  société  avait  coniracié  des  dettes, 
le  conseil  d'administration  pourra,  pour  les 
amortir,  et  de  l'avi»  conlorme  do  l'assemblée  gé- 
nérale, augmenter  la  quotité  du  bénéfice  destiné 
au  fonds  de  réserre. 
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CBâPlTRB  IT. 

oi  ftUMmiimuTioii  M  lA  loctérA. 

4rt.  1S.  La  «ociélé  et(  régie  par  six  adininif 
Inimn  BOinaiéa  i  tomp»  «t  aaaittte  d*an  divae* 

leur  qiri  aura  vnrx  rnnMilt.itive  3U  ctOMll  61  7 
remplira  les  foncLions  df  «•  «rrélaire. 

Art.  13.  Les  a<lniini«lraleurs  toot  oomméa  par 
FMMmblé«  §Ai4nte,  «i  rét»eabl«i  par  elle  ;  Iêoh 

fonctions  durent  »ii  ans. 

Sont  romfn<5s  pour  la  première  tatif  par  ICl 
présents  statuts,  «dministraleurs  : 

Wê.  Giiatm  Lamblnon;  ChariM  Dîgn<  ff(^; 
L.tmbcrl  -  Materne  LomlMid  ,  vjc<--pré<«iilent , 
Charles  comie  l.ehnn  .  f  x-nmhassadeiir  à  Paris  , 
demeuraotà  Bruxclle;i,  préiideoij  Auguste  comte 
4ê  Morhf,  pro|triAalre,  demeuraot  à  Paris; 
François- Alfred  Mosselman.  « 

La  première  sortie  o'ai.":a  lîeii  qu'au  premier 
Janvier  mil  huit  cent  cinquaule-denx,  et  le  pre- 
ttler  Jaof ier  de  cba<|ii«  aanie  iKHir  chacim  det 
adminisi  I  a  1  (  tirs  Misdiu  et  dam  IHNrdre  où  ll«  aonl 
iodiqué"  ci-dessus. 

Art.  14.  Les  aiiminislrateara  doivent  être  pro- 
priétaires de  vingi-cinq  actions,  au  moins.  le<' 
quelles  sont  inalM'n.il)lf>  (Mandant  toitlf  In  durée 
de  leurs  fonctions.  A  cet  etJcl,  ces  actions,  qui 
devront  Un  nominallvet,.  «eroot  déposéct  à  la 

banque  de  Rel(;ii|U(>  ou  'i  la  l^^nque  LtégaoiaSf 
pour  c.inlionnt  ment  iIl-  leur  g.  slion. 

Elles  seront  restituées  aux  administrateurs  sor- 
taal  d«  fooeltoa»  dant  lei  dix  joor»  qal  aolTroot 
i'a|i|iro!»ation  des  comptes  par  rasseinb'ée  géné- 
j-ale.  à  mntn^  qu'il  n'y  soit  fait  oppoitition  par  la 
majorité  des  actionnaires  pré<*enls. 

ArU  15.  La  conaeil  d'aduinlairalioB  nomme 
parmi  sea  maiolirea  préaid«iit  ai  un  vica-pré- 
tidenl. 

Il  se  réunit  au  moins  une  foix  par  mois  au  siège 
de  la  aoeiét^.  Il  iHwrra,  cxlraordinalreneat, 
s*as5Pmbler  d.ins  tout  autre  lieu  et  à  lonir  <  po- 
que,  défigoés  dans  la  réunion  précédente,  un  par 
eonvoeatiOD  «presse  du  dirafiteitr  ou  d*uo  des 
adOBioiilralmrs. 

'Le  conseil  d'ailministr-xion  ne  pourra  délibérer 
ii  trois  de  ses  membres  au  moins  ne  sont  pré^eotr; 
dan»  ce  cas,  et  poitr  que  la  «iélibératloo  loit  v«> 
lable.  Ils  devront  être  du  même  avis. 

Si  quatre  ou  six  administrateurs  sont  présents, 
en  cas  de  partage,  la  vuix  du  président  sera  pré- 
pondérante. 

An.  Ifi.  Le  ronseit  -l'a  Itt^mi^lr  tllon  déllh^re  cl 
•taluc  sur  tout  ce  qui  concerne  la  société,  dans 
t«a  limitea  des  préaeola  itatuta. 

Les  procès-verbaux  des  réuoîoDs  du  conseil 
aanmt  nlaméa  «éanca  tenanio  al  atgoéa  par  laa 


■enibrea  pr<ieiila  ;  lia  aarontanaailo  iDaarHadtiia 

U)  registre  spécial. 

Art.  17.  Les  actions  judiciaires  tout  suivies  aa 
nom  de  la  société,  poursuites  el  diligences  do 
diraeiatir  ou  de  soh  délégné* 

Art.  18.  Chaque  adminislrnfftir  a  1p  droit  d'in- 
specter les  établissements,  les  travaux  et  les 
livras  de  la  aoeiélé»  quand  il  le  juge  à  propos  ;  Il 
rend  cooipto  an  oonseil  de  ces  inspaeiions  akial 
filit  les  propositions  qu'il  juge  convenables. 

Art.  19.  Le  directeur  est  nomcaé  et  révocable 
par  te  eooso'l  d*adiniDistrati«o.  iMa  appol«t«> 
mr-ni^soui  f)xé^  |iarle  ci>oseil  d'administralieaf 
sauf  l'approbation  de  l'assemblée  gi^nérale. 

Il  doit  être  pioitriélaire  de  viugi  actions  au 
moios,  qui  devront  dire  ttonifiaiives  et  saronl 
dépotées  à  la  binquc  de  Belgique  ou  i  In  Innque 
Lii^geoisOf  pt'udanl  toute  la  durée  de  ses  fonc- 
tions, cooive  garantie  de  sa  gestioo. 

Le  conseil  d'administration  pourra,  pour  des 
nmdiB  (larticuliers,  réduire  de  BMltié  locaaHa»* 
neoieut  du  diiecteur. 

Art  M;  La  diraeionr  oat  chargé  de  l*etdeatiOtt 
des  délibérations  et  arrêtés  du  conseil  d'adroinis- 
Iralinn  ;  il  signe  les  actes  de  la  société.  Ceux  qui  « 
engagent  ta  société,  autres  que  les  achats  et  les 
ventes  ordinatraa  dWilt,  ■aehiiiea ,  Balliraa 
broies  et  ouvrées,  sont  en  outre  signés  p.ir  ua 
administrateur  en  vertu  d'une  délii»ération  do 
oonseil. 

Il  d.rige  et  signe  la  correspondance  de  la  so* 

ci^té;  i;  rend  compie  au  conseil  tm'e^  les 
affaires  sociales }  il  lui  propose  ta  nomiiiatiuo,  ré- 
vocation et  destitution dèiouaigeotaoïoBplOfii 
de  la  ïociélé. 

Al  t.  ^I.  En  cas  <t*em(iéchement  mnmcntaoê' 
du  directeur,  il  est  remplacé  par  un  des  admi* 
Biairaieurs  désigné  à  cet  effst  parla  ooMeil  d*dd- 
minisi  ration. 

Art.  ^3  Les  administrateurs  de  la  société  M 
seront  responsables  que  de  l'exécution  de  leur 
mandat. 

Il<;  ne  contracteront  jimii?.  S  raison  de  leur 
gestion ,  aucune  obligaiiun  persoaaeile  ou  soli" 
daira  relativement  aux  engageoMalo  de  la  eo* 
dété. 

CHAPITRE  V. 
Bi  L*A8sn»tie  oÉiiéBALe  rr  »bs  covansama. 

Art.  23.  L*assemblé«  gi^oérale  se  compose  des 
aeilonnaires  posséilaot  au  UNdus  dit  acilona  : 

elle  r<  pM'sfhie  l'universalité  des  actionnaires. 
6es  décisions  sont  obligatoires  même  pour  les 
absents.  On  peut  s'y  faire  re|iréseaier  par  uo 
mamlalaire  actionnaire. 

Art.  H»  Les  actiannairat  aa  rMaaaatMftai- 
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cka'iu*  aonée,  à  «M  kMm  de  felMde,  m  iMf» 

de  In  «ociélé. 

L'«sMinbi<'e  iiéoéral«  peu!  être  cooTOquée  ex- 
IneffdtoairtiMDt  p«r  l«  eonteil  d*adinlalilralion. 

Mil  direclemeoi.  Mil  *ur  la  demaotie  d«  deui 

commissaires  nu  sur  r<>iie  'le  rin(|  aclioooaires 
au  iDotDt  rcuQis«aot  uu  dixième  des  acUont 


Les  convocations  ant  lieu  par  dnix  avif  luc- 
cestifs  insérés  dans  deiis  jaiirnaux  quotidiens  de 
Ué|«,  dam  la  M&mitêur  Befgêt  dana  uo  des 
priikcipaux  journaux  quoiiilîeos  de  Bmiallai  ai 
daoa  deux  journaux  de  Paris. 

ia  picujiéra  inseriion  aura  U«i  au  moi  os 
Utttia  Jaun  avaul  la  rdunlaa. 

li  t  3s«erobiéei«rdiiiBlratiarotttprdoédlaid^« 

vis  scmhlahlei. 

Art.  â5.  foules  les  délibérations  de  l'assera- 


lodélé.  lia  paoveni  déléfiiar  à  l*Uo  oo  i  dans 

d^ntre  eux  le^  «oint  d'exercer  ce  contrôle.  Le 
gouverocmeni  »  ié  faculté  de  oonoier  près  d«  la 
tetiélé  OD  oa  daui  MonlMairM  ipéciavi,  qui, 
dam  ce  ca«,  auront  le  même  droit  decaatrMa  il> 
limité  sur  le.*  affaires  do  la  société. 

âuot  nonmés  ,  pour  la  première  fois  i  par  le» 
fvéaaata  tlaïuu,  eamoilafairat  : 

MM.  le  chfTalier  Èlit-nne  De  Sauvage ,  ancien 
ministre  de  i'iolérieur  «  président  de  la  cour  da 
cassaiion,  demeurant  A  Bruxelles | 

La  eonie  Philippe -Loui»4Maria-Gbislalo  Vi- 
lain Xllir,  propriétaire,  diaawpaBt  i  Baami, 
doanicilié  à  Bruxelles  ; 

Joiepb  Périer,  banquier,  demeuraitt  à  Paria* 

L'appfobaiioo  de»  commissaires  wri  da  dd* 
charge  comiiRit;  à  railmiiiistralton. 

Le»  atUnautlraieurs  et  les  cuuimitiuiires  sont 


bMa  ffénérale  «aat  pirlaas  i  la  aaalontd  da»  ««is  |  Inniédéaiaaianl  réélif  iblat* 


alia<|ue  anionnaire  y  aura  anianl  <ie  iutfiagrs 
qu'il  possétiera  da  fois  d«x  actions, sans  que  oui 
pvkwa  ee pendant  rdooir  plut  da  doq  suffrages , 
soit  comme  aeitaaaaira.  Mil  ce«Dme  mandataire. 

Le  Sti  tu  in  §prr<t  <îfTn  ;n  on  l:»^u  tanlM  iMféiS 
que  cinq  meait»  es  lu  tUmaiuleronl. 
Art.  %ê.'*%  molos  que  |H>ar  nae  eaose  apdcfale 

elle  ne  juge  convenable  d'élire  un  pri^siilcnt, 

ra».«eiiihl<!f!  gén^i  al*-  f-r  pr^si<l(<e  p.ir  le  pn'*!  lenl 
do  conseil  d'administraiioii ,  dont  ia  voix  sera 

Vf^paadArama  en  eu  de  partage. 
Ce  diroeiatir  j  remplit  les  foacfkrai  da  Mcré- 

tatre. 

M.  ft.  Peur  éire  admii  i  fanembiée  gêné- 


Art.  29.  Pour  être  commi5.<iaire ,  il 
propriétaire  d'au  noms  dix  acttoos. 

Art.  30.  Les  coamltMirea  a^at  tenue  de  faire 
un  rapport  i  l*aMai»blée  géoérale  et  de  le  cou- 
mtinM|tier  préalableneal  au  eoneell  d'adminia*- 
traiioo. 

Art.  81.  Gonferaiéaeiit  à  w  qui  est  prdfu  à 
l'article  neuf,  l'asMiebMa  f éikSraie  statue  déSoi- 
(Iveiiii'nt  sur  les  comptes  et  bilan,  dans  le  ras 
oi)  lit  n'auraient  pas  été  approurés  par  les  com- 
mlacairM. 

Elle  (It'Iihère  sur  les  |)r<tp<)sitions  ipii  lui  sont 
faites,  dans  rmiérél  de  la  société,  par  le  conseil 
d'administration,  par  deux  commiaMires  ou  par 


raie  ordinaire  mf  extraordinaire.  Il  faut  4tre  cinq  actloDuaîres  ayaot  Voix  déiibérativa  à  l'a*- 


muni  il'iin  rcritfinf  ff«  cti'-(i6t  d'action».  *oit  à  la 
baoqoe  de  Belgique,  soit  à  la  banque  Liégeoise, 
la  dMpèi  doit  af  air  été  Ml  flngt  jeun  au  motea 
araot  la  ri'onion. 

Art.  28.  Uans  ses  réunions  orrlinairef.,  l'assem- 
blée générale  entend  nntainmeot  te  rappurt  qui 
Méat  fait  |iar  le directear  as  nnm  du  eoneell 


semblée  générale  .  pmirvu  que  ces  propositions 
aicut  été  soumises  à  l'exameu  du  conseil  d'admi» 
niairalion,  dix  jours  au  molos  avaDl  la  réunion. 

Art.  3i.  Lea  «bangemeots  aux  l'iaïuts  qui  se- 
raient reconnus  utiles  par  te  consctt  d'adminis» 
tratioo,  par  deux  commissaires  ou  par  cinq  ac- 
tionnaires ayant  voix  âfaaMmblde  générale , 


d*adniinistraiion ,  sur  bes  opénllont  et  la  lilM-  seraoi  proposés  à  une  assemblée  générale  convo- 


tloo  de  la  société. 

Elle  procède,  s'il  y  a  lieu,  k  la  ' 
ndailBiiirateur,  eo  remplaeeoienC  de  Tadminis- 
frsi»-i;r  sortant  l'année  sinvanlp,  conformément  i 
rariicteirerlxe,  ainai  qu'an  rempUcemenl  des  ad- 
■faturaieur»  déeédée  on  démiastonaalres.  Daoa 
ce  derokr  cas,  leurs  successeurs  soai  oomm^ 
pour  le  leropit  fji?«  doifent  eneore  durer  Im  fono> 
tkKM  des  remplacés. 

11)0  nomnM  enenlie  Irolt  eontnrtiMlres,  abn^ 
gés  noMrnmeiit  de  véiifier  les  comptes  et  bilan 
A  présenter  par  le  conseil  d'adanmatratioa  l'an- 

« 

I  ontnMAMiltfoaaMidIa  IHfr» 


quée  exiraonJinairement. 

Four  éti-e  adupié»,  ils  devront  réunir  ia  majo- 
rité des  deux  tiers  des  membres  préieois,  repré- 

gcri(ni:t  iii  moi  il  H»- :  tfpi)  i  tiei  s  <Ie4  âCtions  éOU' 

ses,  et  éire  approuvés  par  ie  gouvernement. 

CHAPITRE  VI. 
n  M  MMoumoR  ET  DE  LK  uqtniiavMUi  m  aa 

SOCIÉTÉ. 

Art.  88.  La  «or»^!^  ••<•?;»  (((««ouïe  si,  p,ip  stnte 
de  perles,  son  capital  cmis  se  trouvait  i-Éduii  de 


Uoa  tiollaeet 
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dtaanAée  par  les  deux  tàtn  des  actioDotlNt, 

■raprtientanl  les  deux  lier»  au  moins  dei  aclMOt 
émise*,  réanii  en  a^semlvée  géDéralc 

Dans  ce  dernier  cas ,  la  c1i»)>uIuUod  ae  pourra 
recevoir  ton  ellM  qn^vee  l*teicDtlneat  préa- 
'  lab!e  du  gouveroemeot. 

Aru34.  Oao»  le»  ca*  préYu>  par  Tariide  prticé- 
daoi,  la  caoMil  d*adœinitiratioD  «era  tenu  de 
Mkvoqaer  immédiaieaieol  raisemblée  générale. 

L'inventaire  IVHat  de  silualioo  de  la  société 
i  préienter  i  celle  a^Mmblée,  seront  prvalable- 
inaii  eoBonuiiquée  anx  caanitMiree  ea  fooc' 
lions. 

Art.  SS,  L'assemblée  générale  nom mer.i ,  s<*anri» 
teoaoïc,  trois  comuiisi»atres  liquidateurs  et  deux 
eonoiimlree  wppMants. 

Art.  36.  La  cummls^ioD  de  liquidation  rpm- 
placera  ie  conseil  d'aUminislraiioo  et  le  direc- 
teur j  elle  aura  lonl  pouvoir  pour  0|>érer  le  plus 
pronupiemeai  peitible  la  réaliMiioo  dea  valaurs 
mtib  Itères  (le  h  société;  DSls  ello  oe  pourra 
vendre  les  imoieubles  qu'avec  raaioritaiioo  de 
rtiMniblia  (éDéraie. 

DISPOSITIONS  CÉNÉniLES. 

Art.  37.  Toute  conlesiatioo  généralement 
qBelconqoa,  qui  pourrait  oatiro  daut  la  taitt  do 
la  sociéié,  se  décidera  par  voie  arbiiralo,  ialvant 
las  règles  du  Code  de  coininercv. 

Art.  38.  La  «ociétc  ne  peat  ac4uérir  ou  con- 
MTVor  que  les  imOMuMca  odeeeaaira»  A  aosopéra- 
tioos. 

Elle  oe  peut  émelire  des  bauk-ootcs,  billets  de 
caisse,  ni  aucune  autre. valeur  au  porteur, de 


iMnl  acte, 

Fait  o(  |>:f<;<^  ^  Hotlogne-anX«P10rres,  au  cabi- 
net de  )a  Uouiilète  de  Valeatin  ,10  deux  octobre 
nll  huit  eeot  quaraotc-eis,  on  présence  de»  sieurs 
Étienoe  Pfulus,  maculaire,  demeurant  à  Holio- 
gne-aux- Pierres,  et  J*;an-Josei)h  Monsôc,  char- 
pentier, demeuraiii  a  Mous,  ie»(|uels  ajtrès  lec- 
inre  oui  lig  nA  avoo  le»  eomparaoïs  et  Jo  notaire. 

(Signé)  C.  Saint-Pau!  de  Siiiçny,  tombai  il, 
Charles  Uigueffe,  Frédéric  de  Sauvage,  G.  Lam- 
bloon,  Ètieone  Paulus,  J.  Mooi^e,  H.  J.  Bernard. 

BBNgUlré  au  bureau  <ie  tiràco,  otc. 

{Suivent  Usé  mmêxê^.) 


TSO.  —  19  OCTOBRE  1846.  —  ^irrité  roxald^ 

crétant  M  construction  d'une  roiffc  pro- 
vincUUe  de  iiotlon  a  Manàa/  (tticOon  de 
Star  à  M«nk»y„  (Moiut.  du  Si  ociubre  1A4A.) 

liéopold,  au.  Vu  la  damaiido  do  la  d<puiaUoo 
patVMoaDio  do  la  pfoviMo  do  Lintoinboiirv,  ton- 


dant 1  ee  qui!  soit  «oiiitratC  nno  route  provin- 
ciale de  Hotion,  sur  l*Ouribe,«u  village  de  Han- 
hay,  siinr*  sur  la  route  de  Rastogne  à  !.i»^f?p; 

Yu  les  délibérations  par  lesquelles  les  conseils 
eoninunaax  de  Soft  Ardv^i  Grand-Monll  ot 
Vauxcbavanne ,  prennent  reogafeaioot  de  Mro 
consfrtdre ,  h  leurs  Frais  ,  et  avec  le  concourt 
de  rÉial  et  île  la  province,  la  section  de  cette 
roulo  A  établir  «nr  leur»  lorritolra»  roipoetlli,  of 
comi^rise  entre  Soy  et  Manhay  ; 

Vu  l'avant-projet  do  celle  section  de  ronte  ; 

Conaidérant  qu*il  importe  de  mettre  la  ville 
de  Marche  en  rapport  direct  avec  lae  oaatooi 
fl'Kréiée  et  de  Vielsalm ,  dont  cette  vtllp  e-t  fe 
cbeNieu  d'arrondissement  Judiciaire  cl  admi- 
nletratif ,  par  me  coannaleatioa  qui  servira  A 
fertiliser,  au  moyen  de  la  diaos,  noa  eontréo 
trè»-éiendue  qui  po»sède  un  grand  nombre  de 
carrières  de  pierres  de  tailICf  des  fours  k  chaux 
01  do  bdlet  fortftf  ; 

Considérant  qu'une  communication  dirigée 
dans  ce  sens  aura  aus^i  Pavantage  de  relier  entre 
ellQ»  les  routes  de  Laroche  à  Slavelol ,  de  Marcbe 
A  Barvanx  ol  do  Baitogoe  A  Li^,  par  AywaNIo  : 

Sitr  Kl  iiroposition  do^Botfo  ■loiatTO  dot  Wl- 
vaux  piiiiiics, 

Nous  avons  arrêté  H  arrîions  : 

Art.  1*1^.  11  sera  cousli  uit,  dans  le  Lnxraibourg, 
par  les  sdu  ot  |iour  eonpto  dee  oonmnnoa  do 
Sov,  Fri'zf'e,  Graïui  Munil  e!  Vafixchavanoc,  et 
arec  le  concours  de  l'Élat  et  de  la  province,  une 
route  provinciale  partant  du  centre  du  village  de 
Soy  ei  aboutieMoi  i  la  routo  dO  Battogoo A  U^o, 
dans  la  traverse  du  village  de  Manhay. 

Art.  S.  La  direction  générale  du  tracé  de  c^tfe 
section  de  route  est  indiquée  au  pian  ci-aooexé , 
approovépar  notre  aioleirodeo  travaux  publiée. 

Ce  iracr-  imrtir.-t  d'un  point  pris  sur  l'axe  du 
chemioi  en  face  de  l'angle  sud-ouest  de  la  mai- 
•on  Duffloot,  dans  la  traverao  de  Sof .  Il  suivra  lo 
chemin  de  ce  village  par  une  courbe  de  150  mè« 
Ires  de  di-veli>pp«meot.  A  IVitrémiié  de  cette 
courbe  commencera  le  premier  alignement,  qui 
aura  19A  mètre»  do  louf  ueur,  al  so  teraiinera  on 
face  et  à  s  x  mèirc»  lur  la  droite  do  la  aaîaon 
Troquet  de  Soy. 

Le  deuxième  alignement,  long  de  1,611  mètre» 
50  cenu,  formera,  avec  lo  prtoétioul,  «a  angle 

de  179  'tegrés  26  mtnuic?,  dont  l'ottvtTttjrc  sera 
tournée  vers  la  droite,  li  passera  devi^ol  ie  chA- 
icao  do  Flacs ,  qui  restera  »ur  la  droite  et  ira  ta 
terminer  an^dONua  de»  bÉtimenia  aptfarieuni  i 
M"*  Dayeneux.  ' 

Le  troisième  alignement  aura  315  mètres 
50  cent,  de  leofuenr;  Il  formera  aur  la  dreile, 
nvee  le  prMdoMt  nn  angle  de  174  degidi  W  «i- 
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«kirtMiamlMrrar  to  M  «n  «taiD 

dp  FizcQ  à  Aisne,  «a  pM  w  delà     pnmier  dt 

cet  villages. 

A  partir  de  l'extrémiié  «lu  iroisiéme  aligne- 
M«nt,  le  tracé  te  eonpweni  d*mie  tuile  d«  cour> 
bel  régulière!  et  de  petits  alignemeott.Mirime 
loogueur  totale  de  ?,405  mètres  50  cent.,  jusque 
prto  de  la  chapelle  située  au  delà  du  fillage 
d'ÉrCiée,  à  reaubreof  beneel  des  cbenlnt  d*èrf- 
zéei  Estiné  et  à  Clcrhcid.  Il  s«;  défeloppera  à 
mi'CàU  Jusque  rian»  le  vallon  de  l*eau  d'Aisne , 
4pi*il  frAQcbira  à  1,31S  mètres  50  cent,  au  delà 
de  rextréntté  du  troiaiène  alifoemeot,  et  il 
écharpera  fnsMite  lacôle  jusqu'à  renîrée  du  vil- 
lage d*Érézée)  en  pataaot  entre  les  maisons  Rais 
et  Fajvoeat.  De  ti,  le  tracé  «uhra  le  village 
d'érézée  sur  toute  sa  longueur,  en  iaiuant  ré> 
p!i«ie  pt  îe  pr^hyii^rc  ?tir  tfroite  et  la  maison 
du  sieur  Graodjeau  à  su  oràirea  sur  la  gauche  ^ 
peur  se  diriger,  A  peu  prée  aitivant  le  diemhi 
actuel,  devant  la  ch.ipelle  précitée  oii  commen- 
cera le  quatrième  alignement,  long  de  511  mè- 
irea,  lequel  se  lermioera  sur  le  bord  du  chemin 
de  Clerfaeid,  aprèe  l^avoir  tulfi  a«r  tonie  «e  l«o- 

gueur; 

Le  cinquième  alignement  formera  -ivre  if.  pré- 
cédent un  angle  de  138  degrés  5  minutes,  dont 
IH«rertnre  «era  toemée  vert  ta  droite,  et  ta 
longueur  sera  de  299  mètres  ; 

sixième  alîgnpmpnl  ,  long  de  56»  mètres, 
fiMrmera,  «ur  la  gauche,  avec  le  précédent,  un 
avifte  de  189  drgrét  46  minutet;  Il  fraaebira  le 
ruisseau  de  Sadsoi  et  irarericradeux  M$  tedw- 
min  d'Ér^'réfî  à  Hrisrol  ; 

Le  septième  alignement  se  dirigera  vert  le 
Vaoclie,  tout  un  aogle  de  ISS  degrétlS  nioniet  ; 

il  divisera  le  hjinc.iu  de  Briscol  en  deux  par- 
lies  égales  et  ira  se  terminer  uu  peu  au  di:là  du 
ruisseau  de  mCvae  nom,  danc  le  buis  du  pafs,  à 
1,906  nitret  40  eeat.  de  ton  erigiae  ; 

Au  sc|)tième  alignement  succédera  uue  nou- 
velle suite  de  courbes  rénulitres  qui  se  dével0|>- 
peroni  dans  le  bois  du  pays  ei  les  lerraios  de  la 
conaune  de  Grand-Heoil,  tur  aae  looguenr 
loialc  de  3,250  nièlr.  s  90  cent.  Elles  siC  termine- 
ront à  3,6â8  mètres  90  cent,  au  delà  de  la  limite 
de  la  commune  d'Érézéc,  près  de  la  iurgc  li'un 
marécbal-ferraot  èGrand-Venli,  eè  commencera 
le  huitième  et  dernier  alignement,  long  de 
1,170  mètres,  lequel  traveracra  les  clos  de  Grand- 
Menil  et  Ira  te  terminer  à  900  mèiret  plut  loin 
que  la  limite  «le  cette  commiine,  à  la  rencontre 
de  la  roule  ilc  Bastogue  vers  Aywaille,  dans  la 
traverse  de  Manhay,  un  peu  i  droite  de  l'auberge 
dn  aienr  Pîraon. 
Lei  alignemenU  tannt  reecordét  eoim  eux 
I  Ml*  ~  mm.  1846. 
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par  det  eeurbea  de  60  à  300  raètret  de  dévelop- 
pement. 

Art.  3.  !.n  roufc  a(Tr,i  gf^n^r.-îlcmpni  line  lar» 
geur  de  huit  mètres  entre  les  arêtes  extérieure» 
det  aeootemcnta,  dont  quatre  mètres  de  chaussée 
empierrée  et  deux  mèim  poo»  chaque  aeeate> 
ment. 

Toutefois,  dans  .les  traverses  de  villages,  la 
largeur  det  aeeotemtnf  t  pourra  être  nMreiote  2 

celle  dont  les  Itâlimcnts  existants  permeltrontde 
disposer,  sauf  à  la  porter  à  doux  mètre»,  au  fur 
et  à  mesure  de  la  recoosiruciion  des  façades  de 
ces  bâiimenu. 

Les  dlmrn'îinn?  rir$  fossés  dont  la  rouie  sera 
bordée  partout  oii  de  besoin,  et  rincliuaison  des 
tains,  seront  régléetaelon  les  localités  et  la  nature 
du  terrain. 

Art.  -l.Lr.,  propriétés  nécessaires  à  l't^tablisse- 
ment  de  la  rouie  et  de  set  dépendances  teront 


matière  d'txpreprlatloa  pour  cattte  d*utttlté  pu- 
blique. 

Art.  5.  li  Itéra  statué  ultérieomoeDt  tur  la  di- 
rection à  Caire  tuim  au  traeé  de  la  aeetlen  de 
Soyi  Hotion. 

Art.  6.  L*£tat  interviendra  dans  les  frais 
d*eiécutlon  de  la  route  provinciale  do  Uottoo  i 
Manhay,  par  an  tubtide  devinf l  mille  Hranct  qui 
sera  délivré  au  prolt  det  qualre  eommunet  pré- 
citées. 

Art.  7.  Le  devie^bler  det  charfae  pour  bi 

mise  en  adjudicalion  «les  travaux  de  la  section  de 
roule  décrétée  8<rra  soumis  à  ragréafion  lir.  notre 
mialttredes  travaux  publics,  aprè« qu'il  aura  été 
méiii  de  rapprobaiion  de  la  dépuiailon  porma- 

Art.  8.  ISolre  miuisire  des  travaux  pubiict 
(M.  de  Bavayj  est  chargé  de  TexécuUoa  du  prê- 
tent arrélé. 


78t.  —  19  octoaaa  1846.  —  jiirHê  n^por- 

tant  modification  au  tracé  de  la  route  pro- 
vineUUe  de  Gostetles  vers  BiueUêê,  (Honit. 
do  Iw  novembre  1846.) 

Lt^opoM  ,  etc.  Revu  noire  ari<*!<*  Mi  !9  juillet 
1841 ,  auiorisaul  la  consiructioa  d'uue  roule 
provinciale  de  Gotsellet  vert  NIvellet,  et  Axant 
le  lrac<^  de  la  gectiun  de  cetia  fUBlO  COOlprite 
dans  la  province  de  Uaioaut  ; 

Notre minlslre  des  traveux  publics  nous  ayant 
«posé  que  radininlttraiioo  provladalo  du  Hal- 
naut  a  tlemm  i.-  iVcMorisaiion  d'apporter  audit 
tracé  quciqutt»  luodiacaiions  dans  le  but  de  dimi- 
nuer let  rraU  dicoMtructinn  de  la  partie  de  Go«- 
aelieiàUbarehiea; 
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Coiwidérant  que  cet  modiaeaUom ,  moi  «nie* 
ver  lu  tracé  une  r^laiilé  eenveneble,  md(  Ju» 

géei  MliCeplîblcf  r\r  ronrilier  in(^rt^'x  (hi  tri*- 
Mr  et  de  la  provioce  avec  ceux  de*  ^ropriélatre* 
f  tverabu  et  i»  reulage  ; 

fliir  la  propMhiiM  dt  ofllN  nlaiitt*  dei  lia- 
vaux  public», 

Nous  avons  arrêté  el  arrôtoo»  : 

Arl.  let.  Le  trac<  décrit  k  l'art.  2  de  notre  ar- 
rêté du  IdiuiUet  1841  est  niodifié  coofonuémeal 
an  plan  ^nneM  approuvé  par  nein  minlalve 
des  travaux  publics. 

Le  nouveau  tracé  aura  uoe  longueur  totale  de 
4,954  mcires  40  ceut.  el  se  conpiposera  de  17  ali- 
gmeneiiu,  meir  : 

La  route  prendra uaisitaDce  à  rembraoefaeroent 
de  la  route  de  GoM'-lies  vers  le  Bnp'ilï  avec  relie 
de  Cbarleroy  à  Bruxelles  et  suivra  le  milieu  du 
eheaila  dit  de  Tkiméea  Jm^i^     mImmi  do 

ii«ur  Toussaint;  la  longueur  totale  de  crur  pir- 
tie,  qui  est  conï^idérée  comme  le  premier  aligue* 
ment  et  «iuui  198  mètres  sont  pavés,  sera,  de 
nsmilNtMoeoM 

Lpdn:Ti(^nie  alignptucnt  pnriirn  dp  rç  point, 
suivra  la  direction  de  Pancien  chemin  et  aura 
luieloogseMr  de  187  miiree  ; 

Le  tveiiièine  alignement  formera  avec  le  pré- 
cédent un  angle  à  droite  de  164  degrés  8  miuitea 
et  aura  une  longueur  de  118  mètres; 

Le  qtalrlènie  eUgMmeot,  loog  de  85S  mètret, 
hn  avec  le  précédent  ma  angle  i  droite  de 
17B  degrés  SO  miouies  ; 

Le  cinquième  alignement  formera  avec  le  pré- 
eédent  Maagle  i  gaaehe  demdegrée  15  ni- 
nules,  et  aura  une  longueur  de  1 48  raèire»  50  cent  ; 

Le  siiiàme  alignement,  long  de  17i  mètres, 
formera,  avec  le  précédent,  un  angle  à  gauche 
de  171  degrés; 

Le  «pptièmc  alif^n^ment  formera  arec  le  pré- 
cédent un  angle  à  droite  de  168  degrés  45  minu- 
tée el  tuft  irae longueur  de  1M  mètres; 

LobnUiène  alignement,  long  de 97  mètres, 
formera  avec  le  précédent  un  nnfyîo  à  gauche  de 
178  degrés  45  minutes  et  abuulira  à  une  partie 
déjà  pavée  par  l^adninlalration  comoraaale  de 
IfaiOBéOD. 

De  ce  i»oiTit  la  route  suivra  la  traverse  du  vil- 
lage de  TbiméoQ  sur  une  loogueur  de  1,377  mè- 
tres entre  let  polDta  n«  11  et  68  du  nivelleinent* 
ce  qui  sera  regardé  commr  nrM\  ième  alignement. 

Le  dixième  alignemeot  partira  de  ce  dernier 
point,  aura  une  loogueur  de  838  mitres  M  nrivra 
la  direction  de  l*»ncieQ  chemin  ; 

Le  onzième  aliRnpmfnt ,  lonfj  de  216  mètres, 
formera  avec  le  précédent  un  angle  à  gauche  de 
ITddafréilBBtfnntols 


•  •«Ail  1l4l,R«fH. 

'  Le  drailime  altgnenHnt  ann  nne  fongneur 

de  390  mètres  50  cent,  et  formera  avec  le  pré- 
cédent, an  angle  à  gauche  de  166  degrés  IH)  oU- 

Qutea; 

Le  tnigièaae  nllgnemenl  ImneNi  avae  le  pr** 

cèdent  un  angle  S  pniche  de  161  degrés  S6  mi* 
nutes,  et  aura  uoe  lougueur  de  it^fi  mètres; 

Le  quatorxième  aligneffleat  »  long  de  118  Mà* 
très,  formera  avee  le  préofdeni  na  angle  à  droiia 
de  1  St  (\rfjé^  ; 

Le  quinaième  aligoemeal  formera  avec  le  pré* 
«édent  an  angle  I  ganehe  de  178  degrés  86 
Duics  et  aura  non  langueur  de  180  mètres; 

r<»  «eizième  alignement ,  lonp  de  200  mètre», 
formera  avec  le  précédent  un  angle  à  gauche  de 
174  degréi  SI  mlnatea; 

Enfin  le  dix-septième  et  dernier  alignemenl 
former-)  av*>r  le  précédent  un  angle  à  droite  de 
17ti  degrcs  lH  minutes  et  aura  une  longueur  de 
aSSmitret. 

T:iits  ces  alirnemmls  seront  r.irrorrlf^j  entre 
eux  par  des  courbes  régulières  d'un  développe- 
ment convenable. 

ârt.  9.  La  route  aura  une  largeur  de  8  nèlree 
entre  les  arêtes  eiiérifiirc^  des  accotements, 
dont  5  mètres  pour  ia  cbautsée  el  1  mètre  50 
pour  chacun  dea  ac«ateiaenla,r 

Le  bombement  da  la  ohauaiée  aara  dé  IS  oan* 

timélrps. 

La  peole  des  accotemcoti  sera  de  4  ccûUxnè- 
tree  par  mètre  vert  let  featét. 

Les  fossés  dont  la  roule  sera  fiorrl^p  prirtout 
oii  de  besoin  auront  chacun  un  mètre  de  lar- 
geur m  gueule  et  34  eentlmèlree  de  larfanran 
plafiMid ,  et  les  talus  des  déblaie  el  ronblaia  tO' 
seront  inclinés  à  45  riff^n'i. 

Lepavageexisiaiii  d»ûi  les  traverses  de  Gosse- 
liet  et  de  Thlméon  sera  provltolramenl  nmia^ 
tenu  dans  ses  dimensions  actuel le.s. 

Art.  3.  Tous  les  terrains  bâtis  ou  non  bâtis  el 
quelles  qu'en  soient  la  nature  et  la  destination, 
qn*tl  tcra  néeemaira  d*acquérir  an  d*oceupert 

soit  pour  Pétaltli.ssempnt  de  la  rntilp  et  de  sf»?  dé- 
pendances de  tout  genre ,  j  compris  les  empla- 
cements des  bureaux  de  barrières,  soit  pour  la 
taceordemeot  des  chemina  vldnaus  ou  autres , 
ou  les  dérivations  des  cours  dVati,  soit  cnflD 
pour  y  faire  des  emprunts  ou  des  dépôts,  seront 
empris  eonformémeni  aux  hrit  en  matièro  d*ex- 
propriation  pour  cause  d*uiihté  publique. 

Art.  4.  L'adjudication  et  l'exéctnion  de  la  par- 
tie de  Gosselies  a  Libercbiea  auront  lieu  confor- 
ménent  an  devl»-cahler  det  ebargee  appfoind 
par  notre  ministre  de.^  tr  nv:^rix  publics ,  qui eti 
chargé  de  Teiécuiion  du  présent  arrêté. 
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789.  •>  18  •cioBii  1848.  —  Arrilé  rtgrtU 

nommant  te  baron  de  Ste'in  grand  ecrdon 
de  l'ordre  de  liopoUL  (Monit.  du  6  nof«n> 
bre  1846.) 

MofVk.  •  ▼«alaot,  I  l*0ee«ilMi  4e  la  convea- 
lion  d'extradition  conclue  eatr»  nMrt  goaftPM* 
neot  et  celui  «le  Sr»n  AIIpk^p  Roy.ile  le  .lue  de 
Saxe-Cnbourg  Gotha,  donner  au  haron  Ua-trich- 
CbarlM-Augiiite  de  Stein^cimiaillar  ialiiMaetnel 
etminittre  d'Htal  dirigeant  de  Son  Altesse  Roysle, 
ane  marque  publique  de  DOlvc  bienveillance  «t 
8e  notre  estime.  » 

T83.  —  lOooTOBRE  1846.  —  Àrrêttè  royal  por- 
tant des  modifications  au  règlement  de  In 
bourse  de  Louvain,  (Monii.  du  8  novcm- 
bfa  1848.) 

Léopold,  etc.  Revn  le  règlemeni  de  la  bourse 

de  Louvain,  en  date  du  28  juin  1816  ; 

Revu  notamment  les  article!»  6,  7  vt  S  dudit 
r^lement; 

Vu  l'avis  de  la  commission  mixte  qui  a  été  a|>- 
pelée  à  élaborer  le  projet  du  règlumenl  précité, 
sur  certaines  modifications  à  introduire  dans  ce 
dernier; 

Vu  ravis  r.ivorable  dtt  gouverneur  de  la  pro> 

vincede  br.ibant; 

Sur  le  r;ipport  de  notre  minislre  des  atfaircs 
dCnngèreSf 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  !•»•.  Les  articles  6,  7  et  8  tlii  tf-(;|pmpnt  de 
la  bourse  de  Louvain  ,  en  date  du  26  juin  ltt46, 
sont  remplacés  par  les  dis^ittoni  el-«près  : 

"Art.  6.  Il  sera  feomi^par  lescuuriiLi-i  A  nom- 
mer, un  cauiionnement  qui  est  8xé  à  deux  mille 
francs. 

■  Ils  JustiSeront,  par  acte  en  due  ftonne,  a? ant 
d%M)it  or  en  fonctions,  quMls  ont  satisfait  à  cette 

ebli(;a(iou. 

»  Cle  eautionoement  pourra  être  fourni,  loii 
en  numéraire,  sou  en  innwub'es,  d'une  valeur 
supériciirt'  il'uii  tiers  au  moins  au  mootautdu 
cautionnement  pre  .cril,  ou  par  garantie  person- 
nelle et  solidaire  de  deux  personnes  doaiciliées 
etréiidaui  daus  k-  pays. 

•  Dans  le  premier  cas,  le  moulant  en  sera  «lé- 
posé  soit  dans  les  caisse»  de  rkiai ,  suit  à  la  so- 
ciété générale  pour  favoriser  l*lodo«trie  natio- 
nalej  «lan?  le  sfconti  cas,  !*■<;  nrii  s  seront  passés 
derant  notaire.  Tous  les  frais  y  relaUfs  sont  à  la 
charge  du  courtier. 

Art.  7.  Les  commissions  de  courtier  <l'  vioni 
élrc  pr«^i»eiil«Ies  et  ciirctpslri'rs  au  tribunal  «le 
commerce.  11  sera  uieiilionué  sur  lestliles  cum- 
miislonsou  sur  les  nomioattonaqul  on  tiennent 
lien, que  io  oaiitlopnemBnl  prescrit  nélélouml 


et  que  lo  serment  anxquel  ces  agents  sont  as- 
treints a  été  prêté. 

Art.  8.  En  cas  «le  «Icmi  J.sion.  itestiluifOn  on  dé- 
cè:>  d*un  courtier,  ton  cautionnement ,  »'il  n'y  a 
point  d'opposition,  sera  restitué  o«i  mainlevée  ao- 
cordi^e,  soit  à  lui,  «oit  à  ses  bérttlers  ou  nyants 
cau^c,  moyennant  Paccunipti!>»cment  «let  forma- 
lités suivantes.  La  deinamle  en  restitution  ou  en 
mainlevée,  sera  faiie  par  écrit  an  «yndic  des  cour- 
tier", qui  5cra  ti?nu  d'adres'^er  «hns  les  linit  jours 
de  sa  réception,  une  copie  dûment  certifiée,  de 
cette  demande  au  président  de  la  chambre  du 
commerce,  et  d'aï  fkire  alichw  une  seconde  co> 
pie  à  la  bourse. 

•  Pendant  six  mois,  à  partir  de  cette  publica- 
tion ,  à  constater  par  le  visa  du  président  de  la- 
dite chambre,  cb.icun  aura  li  f.unité  de  s'oppo- 
ser à  la  restitution  ou  à  la  mainlevée,  pourvu 
qo*il  fasse  signifier  son  opposition  au  syndic  des 
courtiers. 

»  Si,  après  l'expiralion  de  ce  délai ,  il  nVsi 
survenu  aucune  opposition ,  le  syndic  délivrera 
aux  intéressés  un  ecrtlBcat-négatif,  sur  le  tu  du- 
quel le  président  du  tribunal  de  commerce  ' 
•lonnora  la  reslitutioa  OU  ia  nuinlevéedo^ 
Uuiiuement. 

■  Sn  cas  d'oppotilion,  la  validité  on  sera  ré- 
glée par  les  tril)iii;aii\  i  ompt^euts.  » 

Art.  3.  KoUe  mmiitre  des  affaires  étrangères 
(M.  A.  Dechamp»)  est  clisrgé  de  l'exécution  du 
présent  arrêté. 

784.  —  50  ocTOBiiE  1S4B.  —  Étal  dressé  parle 
minitire  de  l'intérieur  { M.  le  comte  de 
Theux),  en  exieution  de  Part'  A  de  fa  M 
du  ZI  Juillet  et  de  l'arrêté  reytUdu  7  août 
18ni,  et  indiquant  le  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  seigle,  pendant  la  semaine  du 
tUHdl  18  au  samedlVt  octobre  1848.  (Moult, 
du  81  octobre  1848.) 


a.uicuÉs 
uÉeotATtou. 

nonui*. 

insu. 

(juant. 

Pris 

Quant. 

Prix 

vend. 

moyen. 

vend. 

moyen. 

rr. 

c. 

Pr.  c. 

•  Anvers, 

51 

•25 

77 

1S 

18  78 

Arlon , 

240 

«8 

» 

180 

«  7S 

l«rin;f's , 

r>ii7 

•ir, 

%'.) 

150 

19  60 

llruxelles. 

1,43U 

il5 

5(> 

55 

'20  40 

'ciand. 

487 

34 

5-2 

157 

18  6b 

IHasscIt, 

11U 

27 

80 

36U 

23  SU 

]LiéKC, 

4,335 

24 

27 

1,8'iO 

18  99 

i.ouvain,. 

25 

97 

-"JH 

'2\)  0-2 

iMons , 

3.000 

50 

4UU 

17  17 

;c<amnrt 

133 

85 

06 

• 

iTotaux.  .  .  . 
RPrix  moyen  . 

18,888 

84 

78 

8,535 
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785.  -- 14  ecTOMi  1840.  —  Convention  d*«x- 

tradition  conclue  entre  Sa  Mnjeit^:  te  roi 
des  Belges  et  Son  Altette  te  due  d'Anhalt- 
Destau.  (Moail.  du  14  janvier  1847.) 

Au  nom  de  la  trèi*»ainte  et  imiivifiible  Trinité. 

Sa  Majeilé  le  roi  des  Belges  et  Son  Alie»te  le 
due  d*ADbaU-DesMu ,  voulant ,  pour  dlnlnocr 
dans  leur»  Étals  les  chances  d'impiinitt',  conclure 
une  convcDiion  d'extradition  réciproque  d'ac» 
cusé»  et  de  malfaiteur» ,  ont  nommé  à  cel  effet 
povrleon  pMnlpotcaMifM, 

Sa  Maietlé  le  rot  des  Belges,  le  si^iir  Tf;?rt- 
Bapiiflo  NoilUHiib,  oommandear  de  »oo  ordre , 
décoré  «le  la  eroiv  de  fcr,  cbm1i«r  de  première 
clas»e  de  l'ordre  de  PAigle  Rouge ,  grand'CroiX 
de  Tordre  du  Lion  Néerlandais,  grand-croix  de 
Tordre  du  Lion  de  Zaebriogco,  graod-croix  de 
l^re  de  Cbarlea  III,4sraod4roiKde  l*onlre  de 
Sainl-Michol  de  Bavière,  grand-croix  de  l'ordre 
de  PhiiipiM  le  Magnanime,  grand  «croix  de 
l'ordre  du  Cbrilt  de  Portugal ,  officier  de  Tordre 
de  la  Tour  el  TÉpée,  efllcier  de  rerdre  de  la 
Croix  du  Sud,  ministre  d'Élal,  membre  de  la 
cbambre  des  repréaentanit,  et  um  envoyé  ex- 
traordinaire et  nlntetre  pl^nipoicoUaire  près 
Son  Alietae  le  due  d^Anhalt-Dessau; 

Fi  Son  Altesse  le  duc  «l'Anhalt  Desvau, 

Le  sieur  Léoiiold  de  .Uorgeotiero  ,  docteur  en 
droiueMBnandeur  de  Tordrede  lamfiiOD  ducàle 
d'Anhall  d'AlUcrl  l'Ours,  grand-croix  de  l'ordre 
dp  S:iint  J.ictp  rï  le  l'Épée  de  Portugal,  chCY.nlier 
de  l'ordre  royal  de  PrutM  de  l'Aigle  Rouce ,  de 
la  «eeende  clatae,  mo  eomelllcr  ioiine  el  pr^ 
aident  de  régence  ; 

Lesquels,  après  avoir  échangé  leurs  pleins 
pouvoirs  irouréa  en  bonne  et  due  forme,  sont 
coBvenui  des  erliclea  iulvaou  s 

Art  l-r  I  fs  i;ni! vernemcnts  <lc  Sa  M^jc^t^î  le 
roi  des  l^eifjcsi  et  de  Sua  Altesse  ieduc  d'Antaalt- 
Detsau  s'en^jageat  1  telimr  réciproquement,  i 
Texception  de  leurs  nationaux,  let  individus  ré- 
fugiés du  duché  d'Anbali-l)e!>sau  «>n  Belgique  cl 
de  Belgique  dans  le  duché  d'Anhali-Dessau,  et 
aaia  eu  aceoiatton  eu  eondaomét  par  tea  iribu- 
naus  compétents  pour  l'un  des  criOiee  Ott  délit* 
cl-sprèj  éiiuméiés,  savoir  : 

1*  Assassinai,  eiopoisonnemcot,  parricide,  in- 
faolielde,  uieurtre,  Ttol  ; 

4»  incendie  ; 

8*  Faux  en  écriture,  y  .compris  la  coaU'cCasoa 
dw  blileia  de  banque  et  «ffèta  pnblici; 

4'  Fausse  monnaie; 
5«  Faux  léinoignaKe; 

G»  Voi,  «icrthiueritt ,  concussion ,  aousUactioo 
«uaïayae  par  des  dépeMiaIrea  pabllei; 
f»  BaBitteKHiialraudHleut. 


—  AN  1646,  H*  765. 
S*il  ae  préaeatait  quelque*  cat  rentrant  dans  ta 

catiîgorit'  dt-s  fnits  |irévii>   ri  dr;?!!';  (rllemenl 

spéciaux  et  exiraurdiuaires,  que  l'extradition  de 
l'individu  réclamé  pourrait  Ueuer  Téqullé  et 
l'humanité  ,  chacun  des  deux  fourerneroents  te 
réserve  alors  le  droit  de  ne  pa«  con^niilr  à  celte 
extradition.  11  sera  donné  connaissance  des  mo- 
tifs du  rehia  au  f  oureraenwnt  qui  rédam  l*e«' 
tradition. 

Art.  9.  L'i-ulraililfoo  ne  sera  arrord«'e  ifue  sur 
la  producliuu  du  jugement  ou  de  l'ari  £t  de  coo- 
daumaiionon  de  Tarrél  de  miie  en  aceuaatloo 
en  original  ou  eu  expédition  aulbentii|ue,  déli- 
vré soit  par  un  tribunal ,  soit  par  une  autre  au* 
lortté  compétente ,  dana  let  foriMa  preaerlta» 
par  la  lésislalion  du  inuvernemeat  qui  demande 
l'extradition. 

Art.  3.  L'étranger  léclamé  pourra  être  arrêté 
proTÎaoirenient  dans  let  deux  pays,  pour  l'un  des 
faits  mcctionnc'a  k  l'art  l",  sur  l'exhibition  d'un 
maiulai  d'anél  dL-ceriié  par  l'autorité  compé> 
tente  ei  expédié  dans  tes  turmcs  prescrites  par  le» 
lois  du  gouremeaeot  réclamant. 

Cette  arrestation  aura  lieu  dans  les  formes  et 
suivant  les  règles  prescrites  par  ia  législation  du 
gouvernement  auquel  elle  est  demandée. 

Les  obieia  «aiii» aur  le  prérena,  dont  il  «e  an* 
rail  mis  en  po>se8sion  par  suite  du  crime,  les  iu- 
struincntsou  outils  dont  il  se  serait  servi  pour 
te  commettre,  ainsi  que  d*aatres  pièces  de  cenrio- 
tioo,  seront  remis  au  gouvernement  requérant  t 
si  Tautorité  compétente  de  TÉtat  requis  n'ai  « 
ordonné  la  restitution. 

Art.  4.  L*étranter  arrêté  prorisolremanc  sera 
mis  en  iil)crlé  li,  dans  les  trois  mois,  il  ne  reçoit 
notification  d'un  arrêt  de  mi«e  en  accusation , 
ou  d'un  jugement  de  condamnatiou  daus  les  for- 
mai twesorltetpar  la  léfîalatlon  dn  gnaveraenant 
qui  demande  l'extradition. 

Art.  5.  Si  l'individu  est  poursuivi  ou  se  trouve 
détenu  pour  un  crime  ou  délit  commis  dana  la 
pays  où  il  s'est  réfugié,  son  extradition  pourra 
être  différée,  jusqu'à  ce  (ju'ilaii  subi  sa  peine,  ou 
qu'il  ail  été  acquitté  par  une  sentence  définitive. 

Art.  6.  Il  est  expressément  stipulé  que  l*indi- 
vidu  dont  TextraditioD  aura  été  accordée  ne 
pourra,  dans  aucun  cas,  être  poursuivi  ou  puni 
pour  aucun  délit  politique  antérieur  à  l'extradi- 
tion ,  ni  pour  aucun  fait  connexe  à  un  sembtabSn 
délit,  ni  pour  aucun  dci  crimes  ou  délits  OOtt 
prévus  par  la  présente  convention. 

AK.  T.  L*eztradîUen  ne  iworra  avoir  lieu  si, 
depuis  les  f  jits  imputés,  les  poursuites  ou  la  con- 
damnation ,  la  prescription  de  l'action  on  <'r>  l% 
peine  est  acquise  d'après  les  lots  du  pays  Uaus 
lequel  rétmnver  ae  trouve. 

Ati.  6.  Las  frnia  d*airatall«o,  d'attircUea  al 
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de  trao«port  de  rindividu  donl  l'extraililion 
aura  été  accordée  rcslerooi  à  la  charge  de  cba- 
emi  de»  dmn  était,  d»ni  let  linitM  de  l«art 
terrlioirei  respectif*. 

Les  frais  de  transport  et  généralement  «ou»  les 
fraiide  trajet  par  le  territoire  liei  kials  iniermé« 
dtoiret  aaroat  1  la  cbarge  do  gouTeraeaent  qui 
réclame  l'extradition. 

Art.  9.  La  présente  convention  oe  Mra  exécu- 
toire que  dix  jours  après  ta  piiMiealtoa  dans  let 
formes  prescrites  par  les  loit  de  chaque  payt. 

An.  10.  Celle  convention  continuera  à  élrc  en 
vigueur  jusqu'à  l'expiration  de  sis  mois,  après 
ddelaralkm  eoDiraire  de  la  part  de  ron  des  dam 
goarememeais. 

Elle  $era  ratifiée  et  le?  raiificilions  en  seront 
échangées  dans  le  plus  bref  délai  possible  e( 
dans  lem  let  eat  dans  la  préteote  aooée. 

En  ftil  de  quoi,  nous,  plénipotentiaires  res|>ec- 
tifs,  l'avons  signée  et  scellée  du  cachet  de  net 


FailàDeiMV,  le  84  octobre  1818. 

(L.  S.)  (SiRni^)  NoTHOMB. 
(£.  S.)  (Signé)  MuHttENSTBaN. 
La  eoDTMitiett  qnl  précède  a  été  railflée  par 
Sa  Majesté  !c  roi  des  Belges  le  19  décembre,  et 
par  Son  Altesse  le  duc  d'Aoball-Dessau,  le  98  oc- 
tobre 1848.  L^haBfe  des  raU8catioos  a  ou  lieu 
i  Berlin,  le  30  décembre. 

Certifié  par  le  secrétaire  général  du  ministère 
des  affaires  étrangères. 

Baron  Énai  ra  TSiactsat. 

788.  —  97  ocTOsaa  1846.  —  Éiat  dreué parle 
wttnMre  dê  Ptntirlêur  (M.  le  comte  de 
Tbeux),  en  êxicuthm  d»  l'of^lelt  êdêta 
toi  du  31  juHfet  et  de  Parrêté  royal  du 
7  août  1 834,  et  indiquant  le  prix  moyen  du 
fhment  et  du  seigle  pendant  tu  tewMhM 
du  lundi  19  au  samedi  34  octobre  1848. 
(Moniteur  du  98  octobre  1846.) 


I 


■arcbMs 

aS«OL&TUBS. 


raonniT. 


sneta. 


Quant. 

Prix 

Quant. 

Prix 

vend. 

moyen. 

vend. 

moyen. 

Fr. 

c. 

Fr. 

c. 

Anvers, 

84 

95 

98 

55 

90 

19 

Arlon, 

955 

98 

95 

190 

23 

n 

Bruges, 
Bruxelles, 

599 

25 

19 

150 

19 

67 

9,663 

25 

81 

2(i 

19 

74 

Gand, 

599 

94 

5i 

905 

19 

68 

Rasseit, 

170 

97 

80 

8iO 

99 

99 

l-it^ge. 

4. ISO 

24 

64 

9,170 

18 

81 

Louvain, 

1,950 

26 

14 

690 

20 

1(4 

Hoos, 

3,500 

95 

-  17 

550 

17 

68 

Namur, 

97 

25 

94 

20 

19 

53 

Totaux.  .  .  . 

13,993 

4,676 

Prix  moyen. . 

95 

34 

19 

59 

787.  —  97  ocTOBriE  1846.  —  Arrêté  royal  dé- 
clarant la  libre  entrée  des  farines.  (HmiU. 
du  80  octobre  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  les  lois  des  10  juin  dernier 
et  94  septembre  1845,  et  l'arrêté  royal  du  26  août 
dernier,  concernant  les  denrées  alimeniairet j 

Sur  la  proposition  de  nos  ministres  de  l'inté- 
rieur et  des  finances,  et  de  l'avis  de  notre  conseil 
des  mlnJattest 

Nont  avant  arrêté  ai  arrélont  : 

Art.  1er.  Jusqu'au  1er  décembre  1846,  les  fa> 
rines  de  toute  espèce  originaires  des  pays  hors 
d'Borope  sont  déclarées  libres  à  l'entrée. 

Il  sera  perçu  sur  cet  denrées  wi  droit  de  bn- 
lancc  de  dix  centimes  par  mille  kilogrammes. 

Art.  9.  Nos  ministres  de  l'intérieur  (M.  le 
comte  de  Tbeu)  et  des  inances  (M.  I.  Maioa) 
sont  chargés,  cbacnn  en  ce  qui  le  coneetna,  de 
Texécutioa  d«  présent  arrêté. 


788.  —  97  OCTOBRE  1846.  —  Arrêté  royal  aC' 
cordant  la  concession  des  mines  de  houille 
«f'Antbeil.  (Monit.  des  9  et  3  novembre  1846.) 

Léo|>old,  etc.  Vu,  sous  les  dates  des  97  juillet 
1811,  94  décembre  1818,  15  juillet  189],  99  dé- 
oembre  1899  et  94  août  1895,  let  requétet  det 
aienrs  P3qu6(Jean-Tbéodore-FrançoiK),  proprlé» 
taire  à  Fléne,  et  coosorit,  composant  la  société 
cbarimanière  é^jintMt^  tendant  à  obtMir  la 
concession  dot  mines  de  bouille,  gisantes  sont 
partie  des  communes  d'Antheit,  de  Vinalmontel 
de  Villers>le>Bouiliet,  province  de  Liège; 

Vo,  en  triple  expédition,  le  plan  de  turlMe 
dûment  vérifié  et  certifié  ; 

Vu  les  journaux  et  les  certificats  Justifiant  de 
raccomplissemeol  des  formalités  de  publications 
et  d*ancbes  prescrites  par  les  lois  des  tl  avril 
1810  et  9  mai  1837; 

Vu  les  oppositions  et  les  demandes  en  concur> 
rence; 

Vu  les  mémoires  des  demandeurs; 

Vu,  sous  les  «laies  des  31  juillet  1840  et  7  fé- 
vrier 1845,  les  rapports  de  Tiogénicur  du  5«  dis- 
trict et  de  nngéoieur  en  chef  de  la  St  division 

des  mines  ; 

Vu  le  plan  d'assemblage  annexé  è  ces  rap- 
ports ; 

Vu  l*avis  de  la  députation  pcnnanento  dn  con- 
seil provincial  do  Uége,  en  date  dn  18  aodl 

1845; 

Vn  Pavit  du  conseil  des  minet,  en  date  dn 
90  mars  1848; 

Vu  le  cahier  det  cbarget,  accepté  le  8 1 

bre  1846; 
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Vu  le»  loi«  de»  21  avril  1810  et  «  mai  1837  ; 

CoDuidérant  que  lei  formalaés  [ireMiUes  oui 
élé  obiervées  ; 

Coniidérani  que  la  «ociéié  chaibODiùèrc  d'yrf/i- 
theit  possède  dnns  res  locaMt.'^  une  «ncienne 
ex|>loilation  de  raines  de  bouille,  et  qu'il  y  a 
lieu  de  la  mtinlenlr  en  oclrofanl  b  c«Ue  eociéK 
un  icle  de  concession  dans  des  limite?  f\\6.cs 
d'après  ses  tUrei  et  coofonnémcai  à  Piatérét 
général  ; 

GoMMérânt  que  le  (aux  de*  redevances,  en  fa- 
veur de*  proprifMaires  de  la  surface,  tel  qu'il  e^l 
proposé  par  le  conseil  des  mine»,  paraît  pro- 
portionné aas  resaowcea  el  à  la  natore  det 
imduiuda  caUe  parti*  da  liaaMB  bouiiicr;  que 
d'ailleurs  cfs  redevances  ne  sont  rlAMîi"-  'Mie 
MUS  la  rOserve  des  droUs  aotcrieurcmenl  acqui»; 

Vu  le  rapport  de  notre  mlnUtre  de*  Iravau 
ptbliee; 

La  coniell  des  mlaca  a  propoaét 

Noa»  avons  approuvé  et  arrêtons  : 
Arl.  !•>■.  Il  est  f.iit  à  1;»  oocit'l»';  oliirbonuière 
A'jintàeit  cobcmsioîi  des  qhqc»  ae  huuU.c  gi- 
•aDtea  tous  let  eomiaanea  d'Antlitil,  de  Véoal- 
mont  et  de  Vlllers-le-Bouillet,  province  de  Liège, 
dans  une  étendue  superAcielie  de  deui  cent 
soixante-sept  hectares,  litnilée,  eraforméinent 
ao  plan  d'assemblage  et  au  plao  annexé  an  pré- 
sent arrêté  ,  ainsi  qu'il  suit  : 

Au  nordi  à  partir  du  chemin  des  i^olalics^ 
en  avivant  eelni  de  Vinalmral  an  Tbelaae  jne- 
qu'au  ruisseau  de  Taillis ,  dit  de  Doyard  ou  de 
Marexhe;  en  remontant  le  cours  de  ce  ruisseau 
jusqu'à  l'anisle  sud-  est  d'une  haie  vive  clôtaranl 
riidfluva  de  la  veuve  Dieudonné  Poty^  de  li, 
par  une  lipoe  droite  aboutiss.int  à  la  borne 
n«  27 ,  plantée  i  l'angle  méridioual  du  t>uis  de 
«rimofif  ;  «a  inivaat  alnra  la  italu  and  de  m 
toi*  Jtt«qa*à  la  borne  no  26  ;  et  do  là  par  une  li- 
gne droite  prxsmi  |)ar  la  maison  do  la  veuve 
Philippe  Chaiiier,  ci  s'ai  rétant  au  point  d'iuter- 
•eclioa  du  chemin  de  Tbdatei  Viller*>la-BouUl*l 
et  de  celui  df  Fagnoiile  ; 

A  r0«/,  en  descendant  ce  dernier  cbcmiQ  et  ce- 
lui do  Oouce-Trixhe  à  Habiet  jusqu'à  la  borne 
Irlanfalaire  n»  17,  servant  de  bmite  aux  com- 
munes da  Tillers-le-Bottillel,  Vinalmont  el  Ad- 
ifaeit} 

Au  êud^  1  partir  da  cette  borne,  en  suivant  le 

çhemin  de  Mabiet  au  Sart-Gn^goirc  ,  et  celui  de 
Petit- Wanze  au  Pireu  (dit  Tige  DeUuùsé) ,  jus- 
qu'à la  rencontre  du  grand  chemin  de  Uuy  à 
VÉnalmoni  ; 

A  Vouest,  p.irle  çrand  clicmin  de  Hny  à  Vioil- 
moul  et  celui  des  J^oiallet  jusqu'au  cbemtn  de 
Tinalmonl  anThcliae,  point  de  départ. 


Art.  î.  l  a  prescrite  concession  est  faite  sous 
les  charges,  clause»  et  conditions  suivante*: 

CBAVITBB  PAMnU, 

ArL  la*.  Les  concessionnaires  maintiendront 
ronjtrimnient  en  l>'>n  <'»;it,  libre  et  accessiblet 
depuis  i  teil  jusqu'à  la  limite  orientale  de  lacon> 
eessioii,  ta  galerie  d*écoalemcni  Inférieur  dita 
du  ^al'Noire-Danitu  -Any.  que  toutes  ses  brao- 
ch«  s  existantes  ou  à  construire  dans  le*  limites 
do  leur  charbonnage. 

CMta  gâterie  devant  servir  au  démergemenl 
di!  Inutes  les  couches  de  la  concession  voisine  de 
la  JLivetterie,  le  cens  d'areino  dû  de  ce  chef  à 
U  société  ^AntAêtt,  *«ra  ftxé  h  l*amiaUo  ou  à 
dired*exports. 

Les  concessionnaire»  exploiteront,  dans  tonte 
réleodue  de  leur  concession,  à  la  profondeur  do 
deux  cent*  mètres  «on*  le  oiveau  de  la  galerte 
d'exbaure,  toutes  les  couches  de  h  unlle  que 
l'adminiairation  jugera  susceptibles  d'être  exploi- 
tées. 

Sou*  le  niveau  de  la  galerie  d'écoulematttt 

l'exploitatinn  du  «système  entier  et  de  chaque 
couche  en  particulier  sera  commencée  dn  point 
lo  plus  ba*  et  conduite  en  nmootanl,  «auf  la* 
casoii  il  pourrait  être  dérogé  à  ce  mo  le,  en  vertu 
.l'une  autorisation  spéciale  de  l'administration, 
soit  pour  soulager  la  machine  d'épuisement  par 
l*éUhll*ienient  deréeorvoir*  dans  qoelques-ttoo» 
des  couches  inkrnK'iliaires,  soit  |>oiir  y  (iréparer 
des  vides  destinés  à  recevoir  une  partie  des 
déblais  de  l*avaler*sse,  soit  pour  toat  attHo  mMif 
qui  rosdratt  plus  avaniaginx  l^ptoitatlon  par- 
tialloondOMondant. 

CMAHfU  II. 

Art.  S.  Le*  concea*lonoaire*  dispo*eront  ot 
conduiront  leur*  travaux  da  manière  à  pourvoir 

aux  besoins  de:,  coiiîommateurs;  à  ne  pas  com- 
promettre la  sûreté  publique ,  la  conservation  de 
la  mine  ni  fexf  steoco  do*  ouvrier*  ;  i  no  pas  nvirt 
aux  habitations  ou  aux  eaux  utiles  de  la  surface. 
Ils  se  couformeroDl,  à  cet  eEfet,  aux  instructions 
qui  leur  seront  données  par  l'administration  et 
par  le*  Ingénieur*  de*  mine*. 

Art.  5.  Toutes  les  fois  que  lei  concessionnaire* 
voudront  établir  à  la  superficie  un  puits,  ou  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  ou  perooMMBl,  Hl 
en  donneront  préalablement  avis  à  l*adraini«tm> 
tion  pro\inciale,  en  arcomî>.ifT'i3fil  ee(  nverlisse- 
ment  des  pièces  nécessaires  pour  faire  apprécier 

r«*Uttl44v  mvailfrqloté;  il*  tadlfueront,  m 
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mèine  tempt,  lea  (iiipotiiioot  géoéralei  qu'Us  m 
propoMOl  <l«  prendrt  pottr  tnéaaOuù  d«  cet  «n- 
Traga. 

Ari.  4.  A  chaqiiç  «i«ifr<»  rlVfploiiation,  il  sera 
éubii ,  pour  Tusagu  des  ouvriers,  al  dans  un 
pnita  partlealier,  «i  l^rfahiialrttioii  jofi  né- 
cessaire  ,  un  î>y>lème  d'échelles  inclinées,  »ùr  et 
facile,  s^étendaat  de  la  surface  jusqu'ao  (bod  dea 
travaux. 

An.  5.  LatMncaiakwMtresvftervtroiitilaiito 

profondeur,  sur  toni  le»  points  et  dan^  l'étendue 
qui  pourront  être  détermiDés  par  l'iagéoieur  du 
dialrlet,  dl«a  naaalfi  laiacia,  loit  povr  auarw 
les  propriétés  de  la  surface,  soit  pour  la  solidité 
de?  puits,  galeries,  etc.,  soit  pour  faciliter  la 
descente  ultérieure  de  putta  dans  la  partie  iofC* 
riMiffatelanitaa. 

les  mrts-ifs  de  veines  .1  respecter  autour  des 
bures  devront  avoir  au  moins  dix  mètres  de 
nyan  «t  ne  pourront  être  réduits  ou  enlevé* 
«nièrement  que  Ion  de  rabandoa  diéllbitif  dM 
Havaux,  et  cnralle  d*ttoeattlorlMlioo  de  IMnl- 
'  nlttralion. 

Let  eooeenlonnalm  ménageront  aiHlessoui 
du  niveau  de  la  galerie  d'écouleoiaiil,  le  long  et 
à  l'intérieur  des  limiic^  dp  la  concession,  des 
massilb  ou  espontes  de  dix  môircs  ii*épaii«eur. 

En  cat  dacontraTCDtkMi  à  Puqaott  î  l*autr«  de 
ces  clau5r8,  les  concessionnaires  s'engagent  â 
payer  à  l'Ktat,  pour  chaque  mètre  cube  soustrait 
i  ces  uaMifs  au  delà  des  limites  de  la  conee»- 
Haa,  QDa  aaoïne  de  dMi  eanti  ftaoei,  lam  iné» 
iadiee  des  drolla  ireoiaab  daa  tien. 

cuaitai  m* 
Somtige  et  produ^lOÊi  êu  pttau. 

Art.    Dana  le  dérai  de  dis  nota,  i  dater  de 

Pacte  de  concession,  il  sera  planté  des  bornea 
«iir  toiH  les  points  servant  de  limites,  où  cette 
mesure  ti^ra  jugée  nécessaire.  L'opération  aura 
lien  ani  fraie  dea  ooneeaaioonairw,  à  la  diUieoc* 

de  la  députation  piovirici;de,  et  en  prt'&cnce  de 
riogénieur  des  mines  du  disirici,  ou  de  son  déié* 
gué,  qui  en  dressera  procès-verbal.  Expéditions 
de  ce  procèioverba)  seront  dépoiéea  aax  archivei 
de  M  pnivlnc*;  et  i  celles  des  cunnoaiiai  MMa 
lesquelles  s'étend  U  ceneessiou. 

Lee  eeaeeaslonaaitee  sereal  ternie  de  Mra  pla* 
cer  de  semblahles  bornes ,  avec  des  ioacriptklDe 
spéri.iles,  sur  tes  puits  abandonni  ^  pour  conser- 
ver le  souvenir  des  principale»  circvuslduces  de 
resploiutiOD. 

An.  7.  Au  plus  tard,  dan^  k-  di'lai  de  deux  ans, 
i  dater  de  l'acte  de  concession,  les  loncession- 
nairea  adresseront,  en  double  expédition,  à  U 
d^iMaUatt  imfiMWat 


lo  Un  plan  parcellaire  général  de  la  surface  de 
la  eeneeetlon,  indiftsaot  la  peeltioQ  des  pvfitt 
des  bâiimeots  et  autres  coasiructions  apparte- 
nant i  l'exploitation.  A  re  plan  seront  annexées 
deux  projections  verticales,  sur  des  pians  parai- 
Wea  è  la  dtreetlattet  i  l*toellMton  gdadrala  dee 

couche*,  et  iD(ltqu:nit  In  [iosiliot}  el  In  profondeur 
des  puits,  l'aliure  des  gUes  dans  les  parties  re- 
connues, et  la  hauteur  relaiive  <tet  prinoipaut 
points  de  la  aiiifaea; 

2o  l'oiir  chaque  couche,  un  pKin  horiîontal,  et 
le  nombre  de  coupes  et  de  prcyt^clions  verticales, 
BécesMire  pour  la  feptéieotatlaû  EdMa  dea  tn^ 
vaux. 

Tous  ces  plans .  conpe»  pm^crtioni  seront 
dressés  à  i'écbeiie  d'uu  oiiiiimétrc  pour  mètre, 
•I  dlTlide  en  earraaes  dHn  eentlaiitre  de  eété| 

la  correspnnHn nrp  rn'.rc  !c>  diffi^rcn!?  ;ilans  sera 

indiquée  au  moyen  de  lettres  et  de  oaoBéroa 
communs. 

Art.  a.  Chaque  année,  aprèa  la  productfan  du 

pièces  mentlonnéf*^  i  l'nrticle  précédent,  les  con- 
cessionnaires remetliout  à  l'ingéuieur,  dans  le 
eaurant  de  Janvier  et  de  Juillet,  les  plans,  coupes 
et  projections  des  travani  «aécutés  dans  chaque 
couche,  pendant  le  cour»  du  trtnestre  pr«'c(*de!il  ; 
ces  détails  seront  report«2s  ensuite  sur  les  plans 
ténirani  des  travau  esdcutda  daoi  les  gaéaiei 
couches,  d'après  les  inatmctlOBl  f«l  acMot  délH 
née*  p.*jr  l'ingénieur. 

Ces  plans  seront,  comme  les  précédents,  dres- 
eéa  au  aailiiinM«  et  diviaéaan  eamaux  marqudi 
des  mêmes  lettres  et  numt^rog. 

A  cet  envoi  sera  jointe  une  copie  de  la  partie 
eoffespuadante  éu  roBlatre  d*avaiioeaient  des 
travaux,  tenu  au  siège  de  l'exploitation,  confor- 
aaémene  à  VvL.  9  dn  décret  laapérial  dit  3  Janvier 
1813. 

Art.  9.  En  cas  de  refte,  de  néiUganée  on 

d'incxac4ilude  de  la  part  des  concessionnaires, 
en  ce  qui  concerne  l'eiécution  des  deux  articles 
préeédeotai  llaaapperteroot  loM  les  frais  des  opé- 
rations qu'ordonnera  la  députation  pcmnnenta 
du  i«n<*cil  provincial,  pour  faire,  d'office  ,  lever 
les  plans  ou  recueillir  les  renseignements  requis, 
soit  par  les  ingénlcun  dei  mines,  soit  par  todtaa 
anirea  poMonnca  déléfaéai  à  aat  eM. 

CBArlTRB  IV. 

ÛMfaHoitê  iikêrabft. 

Art.  10.  Les  conccssiouoaires  couinltueront, 
en  raison  de  l*étendue  de  leur  concesaion,  ft  la 
dét>ense  iprcxigera  fa  eonIbcUoo  de  la  carte  gé- 
nérale des  mines. 

Art.  11.  AusiiiM  qnu  rexploitaih»  sera  an  au- 
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jneot  à  la  ditpoaiUoo  du  souTerneineol  une  léiie 
«omplèlc  dM  produit»  4e  l«or  min«. 

An.  12  Ils  «i  ront  Icniis  de  iireculrc  pari  à  la 
caittt  de  |>révoyauce  établie  à  Ltégc  avec  Tau* 
CoriMliOO  du  gouveroemenf. 

Art*  1S.Ui  aaroot  tenus  dVxploiter  iMirm- 
n^mei  et  non  par  fermier  ou  à  forfait. 

ArU  14.  A  le*  é{>oque«  od  la  mine  sera 
potiédée  par  mm  locliK,  calia  wHHé  acra  lanae 
de  désigner,  par  iiiie4<claratjoa  faite  au  secré» 
lariat  du  gouvernement  provincial ,  celui  «le  <«f>s 
membres  ou  le  délégué  auquel  elle  aura  ilûoaé 
les  ponvofN  D<c«M)irca  pour  corratpondra,  an 
ton  nom,  ?vcc  Paulorit<S  adminisfralive,  et  en 
général, pour  la  représenter  devant  radoiinistra- 
tloo  tant  «tt  damaDdaot  qn'en  défcndanu  Ce 
iMMlé  de  pMToira  dem  étn  dMDicilié  el  réiidar 
•B  Beigtqoc. 

L«a  membre»  de  la  société  seront,  au  surplua, 
aoUdalranenl  rwponnblea  d«  loulca  «c  de  clie- 
cune  des  conditions  de  leur  concession,  pour 
l'ex^cnlion  df-oquelle*  ils  «eront  lennf  tie  faire 
une  éieciioo  commune  de  domicile,  ou  loules  iea 
peurmiiet  poumai  éire  eieretea  eomne  à  do- 

micile  réd  f t  h  pfrionnr. 

Art.  15.  Faute,  par  les  concessionnaires,  de 
conmeRcer  le$  Irarai»  deoa  le  délai  d'une  an> 
mtêf  à  dater  de  Pacte  de  eooeeaaieii,  ou  daaa  le 
eat  decesMiion  des  travaux  ou  d'inexéciTiinn  les 
eonditioos  qui  précèdent,  ou  qui  dérivent  de  la 
cPDeetaioOt  la  rfvecetioo  de  eei  acte  peurre  itre 
proDoocée,  mbi  préjudice  de  teotea  anirea  ae> 
«ures  autoriaéei  par  le«  loia  ou  par  Iea  légto- 
ments. 

Art.  16.  U  taux  dea  redevMces  dnea  eex  pre- 

prlétaircj  de  la  surface,  avec  lesquels  il  n'a  point 
été  fait  de  coaveaiioos  particulières,  est  Axé 


ainsi  qu'il  suit  :  redevance  fixe,  cinquante  cen- 
llmea  par  hectare;  redeveoee  porp«rtlennene, 

un  pour  cent  du  produit  rtfl  IV^ploitalion. 

Notre  ministre  des  travaux  publics  (M.  de  Ba» 
Tay)  est  chargé  de  I*exdentien  du  prtieot  «rrélé, 
4|ni  aora  Ittaéré  «tt  MwHtew. 


7B9. — 17  OCTOBUE  1846,  —  Jrrâfr  royal  ap- 
prouvant l'état  de  clastification  de*  com- 
munêê  dê  &éea-B9Hm»  #1  de  W>ntegniê 
{province  de  (Moalt.  du  4  Mfenbrt 
1646.) 

l.4opold,  etc.  Vu  i«  loi  du  14  août  1646,  rela- 
tive au  dt'mrrr^hreraentde  la  comoHUie  doiîriM- 
Monlegnée,  provîoce  de  Lirye  ; 

Revo  notre  arrêté  du  16  avril  1686.  appiwt- 

vant  les  états  de  classification  des  communes, 
dreiist's  en  exécution  des  articles  4  et  7  de  lâ  loi 
communale  du  30  mars  précédeut; 

Voulanl  déterminer  le  nombre  dee  eonaeillert 
i  élire  et  le  cens  (!Iecloral  pour  les  communes  de 
GrAee-Berleur  et  de  Moategnée,  nouveUemeot 
instituées. 

Vu  Iea  arllelea  4, 7  et  19  de  la  lot  communale; 
Sur  le  rapport  de  notre  miniatro  de  Tinté- 

rieur, 

Nous  avons  arrêté  et  ariélooa  : 

Art.  Iw.  Est  approHTé,  tel  qu*ll  te  troavu  d- 

annexé,  Tétat  supplémentaire  de  classification 
dressé  en  conformité  dea  ariiclaa  précitée  de  la 
loi  communale. 

Art.  S.  l1otr«  Binitlre  de  lintérienr  (M.  la 
comie  de  Tiicux)  eat  chargé  do  l*eidetttton  4n 
|irés«ni  arrêté. 


État  eupplémemialte  de  ia  eiaedfleathn  de§  eemmanu,  dreeeè  en  eenfanmlii  dee 

oHlelee  ietldeia  lot  < 


M 

a 

NOMS 

Irl 
O 

H 

C0N8KILLERS  A  ÉLIRE. 

CENS  ÉLECTORAL. 

o 
'a 

& 

«onpaaaa. 

■* 

O 
«m 

S 

imcATioa  M  1.4 
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(A*t  «êehbi) 
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4  auaa. 

laMCATtei  na  u 

CL;lS$e. 
(Art  7  d«  k  1m.) 

•««MU  *  mtm 
AVIlÉNIib', 

1 

6râoe*Berleur* 

iJSU 

2e  cUfie  (de  1,000 

è  3,010  babit.). 

• 

IveeUite  (  au-dei- 

aeut  de  6.6661»- 

blla»lii).'n 

Montegmie* 

M. 

Tu  et  Bpprauvé  le  présent  élot  pour  être  «oneié  A  notre  arrêté  du  17  eeleiuul646. 
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790.  —  S7  ocTOBRB  \M.—jirrité  royal  fixant 
Pêw^^aemHwnt  éet  banièreê  éê  la  routé 

concédée  d'Andrriues  à  CùtirtitUêt^  (KobU. 
du  4  novembre  Itttô.} 

L''opoIii,  etc.  Revu  notre  .irr  du  20  novpm- 
bre  1840,  qui  a  décrélé  la  coDsiruciion,  par  voie 
im  eoDC«Miod  d«  p<acM,  d*ui»e  route  d*ABii«r- 
luei  ô  Courcelles; 

Vu  lj  ilemaode  de  la  société  concessionnaire, 
leodani  à  ce  que  remplacement  de*  deux  bar- 
rièret  k  établir  «ur  cette  ronte  toit  fixé; 

Va  l«t  eltvMt  «(  condilioiw  d«  la  CMMMakm; 


Vu  l'art.  3  dfî  la  loi  du  18  mars  1853  (n«  36i 
dn  Buttêtfn  (^iet)^  eOTicerntnt  te  p«retptloii 
d«  la  taxe  ^ur  Ips  lontes  concédée»; 

Con^iilérant  qu'il  j  «  lien  d'accueillir  la  de- 
mande dont  il  s'agit; 

Sur  la  proposhloD  de  iMMra  mlaiitr*  dea  iri- 
vaux  pabllei* 

Nous  avons  arrêté  cl  arrêtons  : 

Art.  L'emplacement,  les  limites  el  le  mode 
4â  percepiiOQ  des  deux  barrières  de  la  route 
concédée  d*Anderlttei  i  Coaroellet,  "«ont  flxéa 
aiDil  qu*Ét  Mil  i 


m 

î 


NOMS 


BAllHiERRS. 


LIMITES 

pKOT  s'i-içeRcr.n. 


FoDtain«>rÉvéque . 


Sevvrel. 


A  la  Mirlie  de  Fontaine  •  l'Évéque , 
avec  concarreaee  de  500  aètret  ven 
Bretelles. 

A  la  jonction  des  chetnins  de  Piéton 
et  d«  Soovret  à  Courcelles ,  avec  con- 
curreoee  de  900  «aèlre*  ver»  Pentaiee' 
l'Evé^ne. 


âru  S.  La  laxe  lera  perçue  h  cm  barrièrat 

jusqu'au  terme  de  la  concession,  conforménenl 
au  tarife!  aux  disposiiioos  actuellement  en  vi> 
«uenr  sur  lea  rontea  de  l*ilat*  ou  qui  pourront 
inlcrrenlr  nUérieiirement. 


Uo  j  percevra  le  droit  dans 
lea  deux  direetiena. 


Idea. 


Art.  S,  Touierdrfa,  la  percepiloo  ne  pourra 

avoir  lieu  que  sur  r.iutorls.itfon  de  notre  minis- 
tre des  travaux  publics  (M.  de  Bavay)  qui  est 
cbargé  de  rexécntlon  du  présent  arrilé. 


70t.  —  S7  ecTOmx  1846.  -  Arrêté  royal  dé- 
cfétani  l'élargfêêémêmt  de  eAemln*  vieh 
naux  de  Iti  commune  de  Lavoir,  province 
de  Liège.  (Monit.  du  5  novembre  lHi6. 

Léopoid,  etc.  Vu  Pailaa  des  chemins  viciuaux 
de  la  comoione  de  Laroir,  provlnee  de  Liège, 

dressé  eo  exécution  de  la  loi  du  10  avril  1841,  et 
indi«[nanl  des  emprises  de  terrain  à  effectuer 
pour  l'élargissement  des  cberoins  no*  1  et  4,  piaos 
de  détail  DM  8,  4  et  5,  le  Jong  des  parcellee 
n"'66,  1h  n  165  el  157  ; 

Vu  les  diverses  pièces  de  riostruciion,  des- 
quelles H  réfolie  que  les  formalités  prescrites 
par  lee  articlee  4  et  5  de  la  loi  onl  été  reapIlM 
et  qn'cilp^  n'ont  souleri*  aucune  rt'clamatioo  ; 

Vu  l'avis  de  la  députatioa  permanente  du  con- 
lell  proTinclal,  en  date  du  17  tepienbro  1846, 
D,  no  18454-18519; 

Vu  r;(rt  1t  d.1.1  lot  prêtée  du  10  .ivril  1841  ; 

Vu  la  tui  du  17  avril  1835,  relative  à  l'cxpro- 
prinikm  pour  eauM  d^milMé  puMiqno; 


Sur  la  proposition  de  notre  ministre  de  lin» 
térieur, 

Mous  avons  arrêté  el  arrêtons  : 
Art.  1»'.  L'élargissement  des  chemins  n"*  1  et 
4,  le  long  des  parcelles  n«f  66,  24,  13, 165  el  157 
pians  do  détail  n**  S,  4  et  5  de  l*atla*  dn  cbe- 

mins  vicinaux  de  la  commune  de  Lavoir,  csi  ap- 
prouvé tel  qu'il  résulte  des  indications  desdits 
plans  el  du  tableau  des  emprltett  annexé  à 
ratiaa. 

Il  y  a  lieu  à  cession,  pour  cause  d'utilité  pu- 
blique, du  terrain  nécessaire  à  l'exécution  de 
l'élargissement  des  cbemint  dont  il  a^agU. 

Bn  coMéquence,  le  conseil  u>mmunal  de  La- 
voir est  autorisé  à  acquérir  ce  terrain  de  gré  à 
gré  el,  en  cas  de  contestation,  à  en  poursuivre 
l'expropriation  pour  cause  d*nlllité  publique, 
conformément  à  la  loi  sur  la  matière. 

Arl.  S.  Notre  ministre  de  l'intérieur  (M.  le 
comte  de  Ttieuxj  e«l  chargé  de  Pexécution  du 
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799.  -~  97  ocTMU  1S49.  —  Mrité  royal  aU' 
toriMuU  te  c^utrueilon  d'un  chemin  pavé 

dans  la  commune  rie  Montign'ies-tuf'Roc^ 
provincede Uamaui.  (Mouii.  du  â  nov.  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  conseil 
communal  de  Moniignies-sur-Roc,  province  de 
Haioaul,  en  date  du  22  mai  i845,  «ollicilaut 
l^itlorintioD  s 

l*De  coDstruire,  conJointeoieDt  avec  la  société 
concessionnaire  de  la  roule  de  Pai<se-Tout-Outrc 
à  Wiheriet,  une  cbaussée  pavée  sur  Je  cheiuio 
TMaal  qnl  relie  la  chauNée  Romaloe  A  ceiiê  de 
WlberiMTeri  le  Pa«Rc-Tr>ut  Outre,  et  qui  pré- 
seote  une  longueur  totale  de  9,870  mètres  5  cea- 
limèireii,  dont  874  mètrea  45  centimètres,  situét 
wir  le  tairllelre  de  Wiheriea,  aeraieiit  eiéeulés 
par  la  «ocu^!!*  rf>nrp<i«!r>nnatre  susdite; 

So  D'établir  un  pool  sur  la  rÏTière  la  Petite- 
Hteelle,  à  lloBUffBfea>iur>Roc; 

8*  De  percevoir  sur  la  nouvelle  cbaussée,  après 
son  entier  at  hèvcment.  un  Hmit  pt'rîf^c  dont  le 
produit  serait  répaiii  au  prorata  des  sommes 
dépeméee  par  lei  de«iK  parties  iatérenéei  ; 

Vn  le  plan  indiquant  la  direction  et  le  nivelle- 
ment  de  la  nouvelle  chaussée  ^  le  plan  du  pont 
projeté;  le  détail  estimatif  des  dépenses,  et  le 
devlt  et  cabier  des  eharsee  «lea  dhren  travaux  i 
exécuter  ; 

Vu  la  délibération,  fn  date  du  22  juin  1845, 
par  laquelle  le  conseil  communal  de  V\  iheries 
approuve  la  propeeitloD  de  la  loelélé  coDeeMleo- 
naire  de  la  route  de  Pas^e-Tout-Oulrc,  relative 
au  pavagede  la  partie  du  cbemio  située  sur  le  ter» 
ritoire  de  la  commune,  et  déclare  lui  céder,  pour 
anUiDt  que  de  ]»eioia,  la  propriété  de  eatte  partie 
de  chemin; 

Vu  les  certiilcata  constatant  raccomplisseiBent 
dea  fermalfté»  prescritea  par  aoire  arrêté  da 

16  Juillet  1832,  dans  let  communes  de  Fayt-le- 
Franc,  d'Atbis,  d'Erquenne»,  d'Autreppe,  d'On- 
ncxles,  d'Àudregnies,  de  Dour,  de  Wibcries,  de 
fttaDfkw  et  de  MonUfDiet-aar-Roc  ; 

Vu  les  afia  favoraUei  des  conBeib  coana* 
naux;  ' 

V«  lea  avi»,  également  fiivorablet,  des  afenta 
de  la  voirie  vicinale,  du  commissaire  de  l'arron- 
dissement administratif  de  Mo>i<,  (>i  de  ladépu» 
tation  permanente  du  conseil  provincial; 

Vtt  l*aru    n»  9.  de  la  loi  da  80  lun  1886; 

Sur  la  propoalthm  de  Mtre  ■ilalitre  de  Ils* 
lérieur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Ârt.  1er.  Le  conseil  oomniunal  de  Motttisoiea- 
tur-Roc  est  autorisé  : 

!•  A  cottiintire,  ce«J«iBlMMM  aw  !•  ewlM 


eoDMiriooDalre  de  la  roate  de  PaNo-TouUHdra 

à  Wiberies,  une  cbaussée  pavée  sur  le  ehemin 

vicinal  qui  relie  la  rh.iUH!ii4f>  Ronfiiiae  AoellOdO 
Wiheries  vers  ie  Passe-ïouuOulre  ; 
9*  A  établir  un  poot  sur  la  rivière  la  PeUte- 

Honclle 

Ces  travaux  seront  exécutés  conformément  aux 
plans  et  aux  devis  et  cahier  dee  charges  ci-an- 
nexée,  revéln  dn  vlan  de  noire  mlnlltre  de  lin* 

térlcur. 

Art.  9.  Après  l'achèvement  de  la  ctiaussée,  et 
lorsque  les  travaux  en  auront  été  refus  déAnlil- 

vement  de  la  manière  détermiuéo  par  Part.  54 
du  cahier  des  charges,  il  sera  perçu,  pendant  dix 
années  consécutives,  un  droit  de  péage  d'après 
le  tarifât  les  danaee  cMprét,  lavoir  î 
la  Pour  chaque  «hoval  ou  oulet  attelé  M  MMUt 

cinq  centimes  ; 

Pour  cbaque  paire  de  rouet  de  voiture  quel- 
conque (tfoie  ronea  comptant  pour  deux  pairie), 

dciin  centimes; 

9«  Le  droit  sera  per^u  i  un  seul  bureau,  qui 
•era  établi  ft  l*eodroit  indiqué  au  plan  par  la 
lettre  X  ; 

30  Uo  poteau,  fup  lp<îtiel  le  tarif  du  droit  d«vra 
être  affiché,  acra  &ou!>ummeui  placé  prés  de  ce 
bureau; 

4*  Les  exemptions  du  droit  seront  les  mêmes 
que  celles  eu  vigueur  aux  iMrrtëres  des  grandes 

roules  ; 

8a  Le  produit  du  péage  eera  réparti  antn  loi 

parties  intéressées,  proportionnelioneot  MX  dé- 
penses supportées  par  chacune. 

Il  tara  affecté ,  Jusqu'à  cooeuirooeo  des  bo* 
soins,  à  renlrellen  de  la  cbaussée,  et  rexoédam, 

s'il  7  en  a,  an  remboursement  des  MaiMsavan^ 
cées  pour  ta  construction; 
8*  Les  travaux  d*eniretieb  auMMit  Uéii  par  ad- 

Jadicalion  publique; 

7"  I  l  pprce|ttion  du  péage  sera  adjupép  pnWi- 
quetaeni,  chaque  année,  par  les  &oiqs  de  l'admi- 
nistration eemmunaie.  Le  eabler  dee  ebarges  et 
le  procès-verbal  d'adjudication,  tant  de  la  per- 
ception du  droit  que  des  travaux  à  exécuter,  se- 
rout  soumis  à  l'approbation  de  la  dépuiatien 
permanente  | 

8"  l!n  romiUc  p\nct  et  riêtaillé  du  produit  de  fa 
taxe  et  des  dépenses  sera  tenu  par  l'administra- 
tion loeale,  et  transnls  annueUemont*  avec  les 
pièces  à  l'appui,  à  iadéputation  permanente; 

9  -  S.!,  par  ta  suite,  une  route  était  étah  te  «ur 
le  territoire  de  la  commune  de  Monlignie^-sur- 
Roe  ou  do  la  commune  de  Wlbories,  lo  péage 
perçu  ()ar  la  première  commune  viendrait  S  ip»- 
ser,  sans  indemnité,  sur  la  partie  de  la  chaussée 
dont  11  s*agit»  qui  serait  iuoorporée  i  U  noutille 

IMlIt. 
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Arl.  3.  Notre  ministre  de  rioiérieur  (M.  t« 
oonle  de  Th«OK)  6tt  chargé  à»  r«i<cnUoo  du 

793.  -~  97  OCTOMB 1816.  —  jtrrêti  r^tUpCT' 

tant  concession  des  mîncs  de  houUle  de 
MaiiemaioA.  (Uooii.  du  6  iiovciAbre  l<i40.) 

I.éopold,  elc.  Vu  la  requête  enregistrée  au 
gouvtfrncmeni  provincial  de  Liège,  le  30  décem- 
bre t818,  par  laquelle  1«t  aieuri  Mamefc  (Denis], 
Doiaire  à  Vinalmani,  et  contorii,  coapotam  la 
sociéir-  (  hai  boniiière  lie  Malseiitninp ,  demao- 
ilcnt  la  maintenue  de  conceuion  «le»  mine»  de 
bouille  gftanle»  ww  partie  dei  eommuoet  d^Aa- 
thi  il.  de  VinalmootetdeTilkrt>l«-Bouillet,pro> 
Vince  de  Liège  ; 

Vu,  en  triple  expédition,  le  plan  de  surface 
dAment  Térillé  el  eertiftéj 

Vu  les  journntix  et  les  cerltfitatfi  justifiant  de 
i*accom|>lis«emeoi  des  formalités  de  |»ublicalioac 
<t  d*aflicbei,  preierlteii  par  les  loi*  du  11  avril 
1810  et  du  S  mai  1837; 

Vu  les  oppMilioDS  et  l«a  demaodei  eo  codcw^ 
reoce; 

Vo  les  répoDiee  de  ta  toeléié  de  Matâemalné! 

Vu,  sous  les  dates  des  3t  juillet  1840  el  7  fé- 

yricr  18  f  5  ,  lpi  rapports  de  l'ingénieur  du  5»  dis- 
trict el  de  l'ingénieur  en  cticr  de  la  5«  divisiuo 
det  minet  j 

Vu  le  pUD  d*asienblaga  wntxi  i  tn  np> 

pot  ts  i 

Vu  Tarif  da  la  dipiitatiou  pcrmanante  du  con- 
seil proTiodal  de  Liège,  en  date  du  iSaoAl 

1845  ; 

Vu  l*avis  du  conseil  des  mines,  en  date  du 
iO  atan  1846  ; 
Vu  le  cahier  dca  diarseï  tccaplé  le  11  ««p- 

lembre  1816; 

Vu  iea  lois  des  21  avril  1810  el  i  mai  1837} 

Comldiranl  que  les  formaliléi  prcaerite»  oal 
été  observées  ; 

Considérant  que  la  société  de  Uaisemalne 
ponédo  une  avelenne  esptoHalion  de  mines  de 
bouille  dan*  cet  localités,  et  quM  y  a  lieu  de  la 
mainieriir  en  «H  imyanl  à  cette  société  un  acte  de 
concesaioQ  daus  des  limites  fixées  d'aptés  tes 
(iiret  et  conHtmiément  i  1*iotérét  général  { 

Cootidéranl  que  les  réclamations  formées  par 
certain»  oppo»ants,  «oit  en  qualité  de  membres 
de  la  société  de  Malsemaine ,  soit  du  chef  de 
dommaget  toolieru,  doivent  être  renvojréet  A 
Pappréciaiion  des  tribunaux;  que,  d'alllcuis, 
Tacte  de  concession  ne  préjuge  rien  i  c«i  égard; 

Contldérant  que  le  tau  det  redevancot,  en 
feveor  det  proptiitaliw  de  II  mrhce»  UA  qii*U 


est  proposé  par  le  conseil  des  mines,  parait  pro- 
portionné ans  rettonrcet  et  à  la  nature  det  pre» 

delta  de  .cette  partie  dn  bassin  houiller;  qee 

toulefot?  c«8  redevatire*  ne  sont  établies  que  loef 
la  réserve  det  droits  antérieurement  acquis; 

Vo  le  rapport'  de  notre  odaMfe  det  Irafivx 
piibUct} 

Le  eomeH  dM minet  a  proposé, 

Nous  avons  approuvé  et  arrêtons  : 

Art.  Il  est  fait  à  la  société  charbonnière 
de  Uaisemalne,  à  Anibuit,  coflciatio»  des  minet 
de  buviiie  gitaolct  tout  la  eonunane  d*Aniheil  « 
province  de  Liège,  dans  iirif  <  t-ii  lue  superficielle 
de  cent  tronte-huit  hectares,  limitée,  conformé- 
ment an  plan  d*a»temb1age  et  an  plan  annexé  an 
prêtent  arrêté,  ainsi  qu'il  suit  : 

Au  nord,  à  partir  de  Pintersection  dn  sentier 
det  Moi'ts  et  du  chemin  de  Wanie  au  Ptreu,  en 
tttivant  ce  dernièr  cberoin  et  eelnl  de  Sari^firé» 
goireà  Mabiet  jusqu  à  la  liornc  o"  17  ,  formant 
limite  entre  les  cummuiies  de  Vinalmont,  Viliers- 
ie-bauiiki  cl  Anibeit;  de  cette  borne,  par  une 
ligne  droite  i*arréianlà  ranyle  tud  de  la  nmiton 
de  la  veuve  1.  P.  Helin»  aiae  au  baneau  de  Ual* 
bosari; 

A  Terf,  de  ce  point  par  nne  ligne  drelle  abou- 

tis  aut  à  Pjngic  formé  par  le  chemin  de  Bej  A 
Villers-le-6uuillet  cl  le  chemin  de  Pàturagetf 

Au  sudt  par  ledii  chemin  de  Fâturages,  et 
tnivaot  eeini  de  Maliemaine  à  Anibelt  jeaqn^an 
tentier  des  Morts; 

A  Vouesl,  par  ce  sentier  jusqu'au  chemin  de 
W^uae  au  J'irtiu  ^poiul  d«  départ). 

Art.  S.  La  prétente  eonoetiioo  eat  flilto  tooa 
iet  cfaarget,  clautet  et  eoiMitiont  tnlvantet  i 

ceâ»iTaB  vninua. 

Travaux  d'art. 

Art.  Aussitôt  que  la  galerie  d'écoulement 
de  Statte  eora  atteint  le  ebemin  de  P^ura§t*t 

U'it  coiiceasiouiiaii'cs  la  conttnueioiil  el  la  con- 
duiront, au  fur  et  à  mesura  des  besoins  de 
l'exploiulion ,  jusqu'à  la  limite  nord  de  la  COA- 
cettion*  Cette  tranchée  devra  être  maintenne 
constamment  en  bon  état  et  avoir  au  moins 
1  métré  50  centimètres  de  hauteur  sur  MO  cent, 
de  largeur. 

Le  censd'areine  dû  deceebef  i  la  société  de 
statte  lera  évalué  i  Tamiable  ou  i  dire  d*eK* 

perts. 

'  Lei  cooecitloooairet  exploUeroat,  dent  lenle 

retendue  de  leur  concf^sioti,  .i  !,i  prnfnntletir  de 
deux  cents  mèires  sous  le  niveau  de  la  galerie 
d*exhaure,  toutet  iet  ceuchea  de  bouiUeque  l*ed- 
minittretton  Jugera  tnceptifclet  d*étie  eipMtéet. 
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BtONB  DE  LËOPOLD 

8ow  !•  nirem  <|«  |a  g«|«rie  d'écoulement, 
rLX|)loi(ation  du  «yuène  entier  et  de  chaque 

couche  en  parliciilicr  spra  commencée,  du  point 
le  plus  bat  et  conduite  en  remoataot,  sauf  les 
«uobil  pourrait  étred^roKé  à  ce  mode,  en 
vertu  fl'tine  autorhalion  spéciale  de  l'a.lminis- 
iraiioQ,  soil  |N>ur  soulager  la  roachim  d  Cimise- 
nent  |Mr  rélaMissement  de  réservoirs  dans  (|uel- 
qae*-aiwides  coDchctinlenDédldlres,  soit  pour 
y  prénarerdfs  vides  deslinés  à  recevoir  une  partie 
des  déblais  de  l'avaieresse,  soit  iiour  (out  autre 
mUrqMlrmdraitpiuaafeiitageuse  rcxploiiaiioo 
IMrliella  en  detcendaDt. 
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du  niveau  de  la  galerie  d'éconlemcDl,  le  long  et 
ft  llolérieor  des  llniiet  de  leur  cooeession,  des 
niasairt  ou  etpootes  de  dix  mètres  d'épaisseur. 

Kn  ras  de  contravention  à  l'une  ou  à  Paiilre 
de  ces  clause»,  ils  s'cogagcni  à  payer  à  l'État, 
pour  chaque  anèlre  cube  aouilrait  à  cet  dlfftrenla 
ntassifx  ou  au  (fcl3  «les  limites  de  la  concession, 
une  aommc  de  deux  cents  francs,  Mos  jw^ndico 
dec  droits  éventuels  des  tiers. 

cnanm  m. 
Bttmaçe  êt  produethn  dès  pkmt* 


CflAlMTKB  II. 

Mesures  de  sûreté. 

Art. S.  Les  concessionnaires  dispooeront  et  con- 
duiront levrt  travaux  de  manière  à  pourvoir  aux 
besoins  des  consommateart;  è  ne  pae  eomprd- 
mettre  la  sûreté  |>ii1)Ik|iic,  la  conservation  de  la 
raine  ni  Pexisteoce  des  ouvriers;  à  ne  pas  nuire 
aux  baUlationt  ou  aux  eani  utiles  de  la  surface. 
I  s  se  conformeront,  à  cet  effet,  aux  inttrucUoaa 
qui  leur  .seront  dor^of^p?  prtr  l'adminlitrailon  et 
par  les  ingénieurs  Uc»  mines. 

Art.  S.  Toutes  le»  iWe  que  tes  coneeteionDairet 
voudront  établir  à  la  hui)€rficie  un  puiti,  ou  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  on  permanent,  ils 
en  donneront  préalablement  avis  à  l'adminislra- 
tioii  proTineiale,  en  aceonipagnant  cet  avertltie- 
nmit  des  |  iArc^  nécessaires  pour  faire  apprécier 
l*atililé  du  travail  prqleté;  ils  indiqueront  en 
néoio  leoip*  let  dlipoaitlom  générales  qu'ils  se 
proposent  de  prendre  pour  rexécnUon  de  cet 
ouvrage. 

Art.  4.  A  chaque  siège  d'cxploiialion,  il  sera 
«tabll»  ponr  1*um|o  dei  onrrlera,  ef  dane  un  pnite 

particulier,  sil'admioisiration  le  juge  nécessaire, 
un  système  d'écbelles  inclinées  srtr  et  facile  , 
•Pendant  da  la  surface  jusqu'au  fond  des  tra- 
nm. 

Art  5  r.pn  concessionnaires résenreronl à  toute 
profondeur,  sur  tous  les  points  et  dans  l'étendue 
qui  pourront  «tre  d<imnio<«  par  Pingénicur  du 
district,  des  niassir!«  intacts,  soit  pour  assurer  iea 
proprii^'lés  (le  la  surface,  soit  pour  la  solidité  des 
puits,  galeries,  etc.,  soit  pour  faciliter  la  descente 
ultérienre  de  puitedam  la  partie  Inférieur  de 
la  raine. 

Lrn  massifs]  de  veine  i  re«pecier  autour  des 
burea  devront  avoir  au  moins  dix  métrés  de 
rajon,  et  ne  pourront  être  rédoile  on  entêtée 

enii?Te-ncnt  que  lors  de  l'ahau.Ion  dr-finilif  des 
travaux,  et  ensuite  d'une  autorisation  de  l'ad- 
nUkiiirtUon. 


Art.  6.  Dans  le  délai  de  dix  mois,  à  dater 
de  l'acte  .le  concession,  il  sera  planté  des  bor- 
nes sur  tous  les  |»oinis  servant  de  limites, où  celle 
mesure  lera  Jugée  aéceaialre.  L*opéraiion  aura 
lieu  aux  frais  des  concessionnaires,  à  la  diligence 
de  la  dépotation  provinciale,  et  en  présence  de 
PIngénIeur  des  miues  du  dislrici  ou  de  son  dé- 
légué, qui  en  dreewra  procie-rorbal.  Cxpédittona 
de  ce  procès-rcrb;i!  «rron:  il^po  -f  s  aux  archives 
de  la  province  et  à  celtes  des  communes  sous  les- 
quelles  e^éiend  la  conceeeloo. 

Les  concessionnaires  auront  tenus  de  ftire 
placer  de  semblables  borne5,  av.>r  dr?  inscrip- 
tions spéciales,  sur  les  puii»  abandouués,  pour 
conierver  le  souvenir  des  principales  circon- 
stances de  l'exploitation. 

Arl.  7.  Au  plus  lard,  dans  le  délai  de  deux  ans 
i  dater  de  Tacte  de  concession ,  les  coucession- 
nalret  adresseront,  en  double  etpéditloo,  1  la 

dépulalion  itrovini^ia!»"  • 

1»  Un  pian  parcellaire  général  de  la  surface  de 
la  eoacessioOfiodiquani  la  position  des  puits,  des 
bâtiments  et  autres  conslroclioos  appartenant  i 
l'exploitation.  A  ce  plan  seront  annexées  detu 
prujeclioos  verticales,  sur  des  plans  parallèles  A 
la  direction  et  à  l*lnclinaiaon  générale  des  cou- 
ches,et  indiquant  la  position  et  la  profondeur  des 
puits,  l'allure  des  glles  dans  les  parties  reconnues, 
et  la  bauteur  relative  des  principaux  poioU  de  la 
surface  ; 

2"  Pour  chaque  couche,  un  plan  horizontal  et 
le  nombre  de  coupes  et  de  prctjeciioos  verticales, 
nécessaire  pour  la  représentation  Adèle  des  tra- 
vaux. 

Tous  ces  plans,  coupes  et  projf>ciirtns  seront 
dressés  à  l'échelle  d'un  millimètre  pour  mèire, 
et  divisésen  carreaux  d*un  centimètre  de  g6i4;  I« 

correspomlance  entre  les  différents  plan»  sera 
indiquée  au  moyen  de  lettres  et  de  numéros 


Art.  8.  Chaque  année,  après  la  production  des 
pièces  mentionnées  à  l'article  précédent,  If^  con- 
cessionnaires remettront  A  l'iogéoleur ,  dans  le 
courant  da  Janvier  «t  de  Juillet,  les  plans,  coupes 
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et  projeelioDs  ries  travaux  txétutU  dMtdiaffiie 
couche  iiendant  lo  coiiri  du  «emt-strf  prtVi'dcni  ; 
CCS  détaits  «eront  reportés  eosuiie  sur  les  plaos 
V<iiér»w«  riM  travaux  mécutfa  «tant  tel  mAioat 
codclic^j,  i^uprès  le»  inslruciloiu  qiil  Mfoal  dOA* 
nées  par  l^ingénieur. 

Ces  plans  seront,  comme  les  précédents,  drcs- 
•éi  an  raillième,  et  4M$t»  eo  earreaui  aiarquét 
des  mêmes  lellrcs  elmini^ros. 

A  cet  enroi  sera  joialo  uoe  copie  de  la  partie 
correspondante  du  reflitre  d*avaocemeot  dus 
travaux,  tenu  au  siégn  de  IV'xploiialiou,  coDfor> 
nu  meitt  à  Part.  8  du  décret  impérUl  du  3  Jan- 
vier  1813. 

Art.  9.  Ed  eat  de  reftn,  de  néirligenee  ou 

d'inexaclitiiile  <l<:  la  partdes  conccs^ftonnaire». en 
ce  qui  concerne  Pexéculion  rfcs  deux  arlick-s 
précddeois,  ils  supporleroul  tous  les  trai»  des 
«pératkMtt  qnVdonaera  la  dépolatlon  perma- 
nente du  coni^eil  provincial,  potir  faire,  d*offîce, 
lever  les  plans  ou  recueillir  les  renseignements 
re<|ui8,  soit  par  lea  ingéoleurè  dea  mines,  $oil  |iar 
lonict  aoirea  pereCMine*  déléguée»  i  cet  e0»i. 

CWâFITRX  tT. 

ObtlgatUnu  génSnUêê, 

Art.  10.  Les  concessionnaires  »>niribueron(, 
en  raison  de  Péicnilue  de  leur  concession,  à  la 
déi>en9e  qu'exigera  la  confection  de  la  carte  gé- 
Dérale  dce  rainée. 

An.  11.  ^M',  iiiit  que  Pcxi»loil3lion  ser.i  en  ic- 
tiviié,  les  concessiouoaires  melirout  gratuite- 
méat  i  la  diepciiUon  dn  gouvernement  une 
aérie  complète  dee  pmduilt  de  leur  mine. 

Art.  1S.  ils  seront  tenus  Af.  prentlre  part  à  la 
caisse  de  prévoyance  établie  à  Liège  avec  Tau- 
toriaatinn  du  gouTeruenienl. 

Art.  13.  Ils  seront  tenus  d'exploiter  par  eui* 
mêmes,  et  non  par  fermier  ou  à  forfait. 

Art.  14.  A  toutes  les  époques  où  la  mine  sera 
pOMédée  par  une  aeciété,  cette  eodété  eera  tenue 
de  d<''5i(în(»r,  |Mr  une  (l«!rIar,ilioii  faiU!  on  si-oré- 
tahat  du  gouvernement  provincial ,  celui  de  ses 
DMOibrea  on  Te  délégué  auquel  elle  aura  donné 
le»  pouruira  nécesK.iire«  |iour  correspondre,  en 
son  nom  ,  avec  l'autorité  administrative,  et  en 
général.,  pour  la  représenter  devant  l'administra* 
tiiin,  tant  en  demandant  qu*eo  défendani.  Ce 
fondé  de  pourolr»  devra  élre  domicilié  et  réaldcr 
en  Belgique. 

Les  membres  do  la  société  seront,  au  «urpiiis, 
aoiidairement  reiponeablee  de  toute»  et  de  cba* 
cune  des  contfitions  de  leur  concession,  pour 
l'exécution  desquelles  ils  seront  tenus  de  faire 
une  élection  commune  de  domicile,  où  toutm 
les  poursuites  pourront  être  «lereéea  comme  1 
domiciic  réel  et  à  peraoooo. 


Art.  15.  Faute»  par  le»  ceneaaakNiuaire»,  de 

commencer  les  liMVaiix  d.tns  le  délai  d'une  an- 
m  e,  à  dater  de  l'acte  de  couccssion,  ou  dan»  le 
M»  de  eeaiation  de»  travaux  ou  d'inexécution 
dm  condition»  qui  précèdent,  ou  qui  dérivent  de 
la  concession,  la  révocation  de  cet  nric  )iourra 
être  prononcée,  san.-i  pr^udice  de  toutes  autre» 
meeure»  aulorlaée»  par  le»  loi»  ou  par  lea  réglo* 

Art.  16.  Le  taux  des  redevance!*  dues  aux  prc- 
priéiairende  la  surface,  avec  lesquels  il  n'a  |>oiot 
été  fait  de  convention  particulière,  aéra  déter- 
miné ainsi  qu'il  suit  :  redevance  fixe,  cinquante 
centimes  par  hectare;  redevance  proportionnelle, 
un  pour  cent  du  produit  net  de  l'expluiiaiiou. 

Notre  ministre  des  travaux  pttUica  (H.  do  Ba- 
v3y)e  t  chargé  d  I'  x  Vininn  du  présent  arrêté, 
qui  sera  inséré  au  MomU'ur. 


791.  —  Vt  ocTOiRU  1846.  —  JnrM  reirai  por- 

tant  approbation  du  r?:glemeiit  hilôrleur 
de  ta  datte  det  beaux-avit.  (Munii.  du 
C  novembre  1649.) 

L^opold  ,  etc.  Vu  le  règlement  intérieur  Formé 
par  la  classe  des  beiux-arts  de  l'Académie  royale 
des  tcioncee,  de»  lettre»  et  de»  beaus-aria  de 

Belgique  ; 

Vu  l'article  16  de  notre  arrêté  du  1er  déeiMii- 
bra  1845 ,  portant  réorganisation  de  cette  com- 
|»agoie  : 

Sur  la  pfO|>o»itian  de  notre  ministre  do  Pioté- 

rieur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  1^.  Le  règlement  •u»dit  e»t  approuvé 

dans  sa  icneiir  siiivan{e  : 

1.  La  séance  commence  à  Theure  précise  indi- 
quée sur  la  carte  de  convocation,  quel  que  soit  le 
nombre  des  membre»  présent». 

2.  La  liste  de  ])résencc  est  retir<^e  nire  d-  nii- 
beuro  après  i'uuverlure  de  la  séance.  Les  iit- 
»criptioD«  00  sont  plu»  admi»e»  »ioon  pour  de» 
motllii  vaiaWe»  et  aoumi»  à  Tappréciaiion  du 
l»ure.in. 

3.  En  cas  d'absence  du  dtrecleur  et  du  vice- 
dlreclenr,  le  ftniteult  est  occupé  par  le  plu»  ancien 
membre  de  la  classe.  Quind  l'ancienneté  est  la 
même,  le  fauteuil  e»i  occupé  par  le  plus  Agé  des 
membres. 

4.  Le  directeur  fait  connaître  Tordre  du  Jour 

immédiateuiuniaprè>>  la  lectui  e  du  |>rocè5-vt  t  bal. 

5.  On  n'admet  pour  la  lecture  que  les  notices 
eotièremeot  aciievées  et  indiquées  i  l'ordre  du 
jour. 

6.  Quand  une  notice  est  acoompi^iiéo  de  plan- 


Digitlzed  by  Google 


«h«,  1*mt«ir  «B  prévient  la  dîne.  L^inpnMkm 
de  la  notice  et  la  gravnra  «tot  plaDchet  wnt  vo- 
tées séparément. 

7.  Si  une  pldoclie  doit  occasionner  des  •iépen- 
•M  «itraordintin»  m  si  plvriauri  plaochet  sont 

jointr^  n  un--  nnticp,  la  publication  r-n  ci?  HifiFé- 
rée,  el  ie  secrétaire  pr^oiei  la  séance  «utvauie 
■o  devis  des  lirait  qni  aaront  occastoniiéa  par  la 
fravut-e  ou  la  lithographie. 

S.  l  e  hiirf-tii  juge  (fiiels  sont,  parmi tné- 
aaoïres  reçut  pour  l'iiiipressioo,ceiix  qui  doivent 
4li«'piiblMt  1«»  premlert;  il  a  é^ard  «  1*  à  la 
data da la  préMOlation  du  travail;  S'  aux  fiais 
qui  seront  orrasinnné^  parla  publication  :  3«  àce 
que  les  différentes  branches  dont  s*occup«  la 
claiia,  aalCBt  rapréMOttai  daoa  tes  méaiolraa. 

9.  Les  mémoires  modifiés  (art.  Si  du  règle* 
ment)  [lorirr;*  !a  (tnte  de  l'époque  oli  les  modi- 
ftcaiiOQs  OQi  Clé  faites. 

10.  Lea  rapports  faiu  i  la  elane  font  «Ignés 
par  les  auteurs.  Ils  .-itiront  <1i^  t'ireconrainniqOiéa 
en  temps  utile  au  rapporteur. 

11.  La  classe  ne  délibère  que  »ur  des  proposi- 
tlona  écrites  et  fUniéei. 

La  dt'lih'Tafion  -.ur  «ne  proposition  réglemen- 
taire n'a  lieu  que  dans  la  séance  qui  suit  celle  de 
la  préaeolatlon. 

IS.  La  présentation  pour  les  places  vacantes  est 
faite  par  le  bureau  qui  s'atljoint  la  lectioo  daoi 
laquelie  la  place  est  vaciiDle. 

Bo  entra,  la  claiee  ne  délibère  sur  radnktion 
d^aucun  candidat  à  moins  (jue  dcai  membres  ne 
raieol  présenté  officiellemeau 

19.  La  dama  det  beani-wt»  met  annuallancfit 
an  oonconr* ^aalre  quastiODi,  é  savoir: 

Une  sur  la  peintura  ou  sur  la  gravoreoitaillo- 
douce  i 

Une  sur  la  sculpture  on  sur  la  gravure  tn  né- 
daille  ; 

Une  sur  l'architecture; 
Une  sur  la  musique. 

Il  est  euieudu  qu'il  y  a  un  roulemeul  qui  per- 
met de  représenter  succesalvemsDl  les  dlKrenWi 
parties  des  lieaux-artt  correspwdanles  aui  qna» 
tre  divisions  précédentes. 

lé.  Qnand  la  classa  se  eonstllne  en  ooaillé  sc« 
cret,  elle  se  compose  de  ses  mendkraa  senlement. 

Le  comité  secret  est  de  rigueur  ; 

!•  Pour  la  préseut4Uioa  cl  Péiection  aux  |4aces 
vacantes; 

!■  Pour  la  diacusalnn  d«e  artielas  réfleman- 

taires; 

3»  Pour  le  jugement  des  coocuurs. 

Sont  toutefois  admis  au  comité  secret,  les  a»- 
sociés,  les  académiciens  des  deux  autres  classes, 
ainsi  fna  laa  anrr«s|>omlnni»  é»  la  «laasedas 
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baaui-arts,  1orsqo*tls  ont  été  désignés  pour  faire 

partie  du  jury. 

15.  Les  pièces  dei>tinées  à  être  lues  en  séance 
publique  sont  pi-LMahlement  soumises  A  la  classe. 

Art.  fl.  Notre  ministre  de  l'intérieur  (M.  le  comte 
(le  Thcus)  est  chargé  de  l'exécution  du  présent 
arrêté. 


795.  —  27  orronHE  1846.  —  Arrêté  royal  ac- 
cordant la  maintenue  de  conceifion  de 
mhtes  ée  kùulUê  de  Raiae*Sainl-Piarra  et  In 
■astre.  (Honil.  du  8  novembre  1846.) 

LéopblA,  ete.  Vu,  sons  In  data  dn  18  mars 

18"G,  Il  ri  qiiéle  'If  la  société  charbonnière  de 
Haim'SatrU'Plerre  et  ta  Hettre,  tendant  à 
obtenir  la  maintenue  dn  ooncascion  de  mines  dn 
bouille  gisantes  sous  les  communes  de  Haine* 
Saiiit-Picrrc  cl  la  Ueiire,  et  sous  partie  des 
communes  de  Uaine-Sainl-Paul,  Bois-d'tiaiue  et 
antres,  province  de  Halnant  ; 

Vu  ls«  titra  produila  ft  rappaî  de  natta  de- 
mande ; 

Vn,  en  triple  expédition,  le  plan  de  surlkGa 
dAment  vériAé  et  cenité; 

Vu  les  jourDTTiï  cl  li  ,'  crrtificrtt^î  jii^tifianl  île 
raccompiisseroeut  de»  formalités  de  publicauons 
et  d'affiches } 

Vu  les  opporitions  et  les  demande»  an  cnn-  ' 

Currence  ; 

Vularéclamaiioude  i'admioisiraleur  des  cbar- 
bonnafM  de  Mmriemeni,  l'Olive  et  Chaué" 

Buisson  ; 

Vu  les  oiénioires de  lasnciété  àeMaine-Saintr 
Pierre  et  la  Uestref 

Vu  les  transaciiotts  intervenues  entre  cette  so- 
ciété el  celles  de  HvUêSU  cl  dO  MoHemmt^ 
l'Olive  cl  Chaud'Buiuon  ; 

Vu,  sous  les  dates  des  14  avril,  30  septembre 
et  10  aovembre  IB40,  &  juin  t84i«  S  février  et 
aoi"ii  (841,  et  1  juin  1816,  les  ratt|K>r»8  de  l'tn- 
géuieur  du  S«  disinci  et  de  l'ingénieur  en  chet 
de  la  \n  division  des  mines  ; 

Vu  le  cahier  des  charges,  accepté  le  S3  juin 
1840,  par  le  sieur  D-mimel  '  V  ,  en  qualité  de 
mantiataire  général  de  la  société  de  Haine' 
SahU'Fierre  et'  ta  Heâtre/ 

Vu  l'avis  de  la  députalion  permanente  du  con- 
seil provincial  du  Uainaui,  en  date  du  37  Juin 
1846  ; 

Vn  Pavia  du  conseil  doa  minns,  en  data  dn 

83  seiiiemhrc  1816  ; 

Vu  les  lois  des  31  avril  1810  ei  i  mai  1837; 

Considérant  que  les  fermntités  prescrites  ont 
été  observées  ] 

Considérant  que  la  aociéld  de  aaine-SaitU- 
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FItrre  et  Al  Bestre  a  JoaUAé  de  ms  litre»  i  dm 
BMinlenne  d«  eoneenion; 

Considérant  qn  •  i1r<  trannactlnn»  ont  réglé  les 
limite!  de  ce  charbonoa^e  et  des  cbarbonnagea 
firitlD»  de  Bouitu  tl  de  Mariemont,  r Olive 
il  MtfiMf-JHffMH  ;4|Md^tllmn  II  ■  été  statué 

Vu  le  rai>{H)rl  de  noire  mmukre  det  travaux 

pttUiMi 

!•  cMi^  dei  nlMt  a  propoaé, 
IUnm  tfoni  approuvé  et  anétoot  : 

Art  Itr.  u  aocMié  «harboosièra  de  Maint" 

Saint-Plerre  H  la  Hestre  "îufTî-^rE  <<ani 
U  conce«>U>o  de«  miDci  de  houille  gitaotes  sout 
leeeenaïuoeade  HalBe>8alii(-PatiK  Batoe-S«lol« 
Pierre,  la  Heitre,  Saini-Va^st,  Boit-d^Haine, 
Fayt  et  MorlaDwelz,  iirovinn'  (I-î  Haluaui,  dans 
UD  |»érimètrede  six  cent  aoisanle  el  quinze  bec- 
tane,  liaiittf*  eenfomémeat  an  plan  aaneié  aa 

pr'^rnt  arréu',  ainsi  qu'il  tnil  : 

Au/iortf,  à  partirdu  point  A,  «Itué  Kurl.i  limite 
éH  eonmuœa  de  Boit  d*Haiae  et  de  Fayi.  à  cent 
viBft  ai*ir«»  anaard-ovait  de  la  ferrn  Joly;  fiar 
fcii<-  ?rml[f  jusqu'à  )a  reocODlre,  au  point  B,  de  la 
chaussée  de  Biocbe  à  Nivelle»;  par  Taxe  de  celte 
chainaée  jusqu'à  la  reocontre,  «u  |»olot  C,  de  la 
limilc  scptentiionalt  du  boU  défriché  dit  la 
BalC'du-Rœulx  ;  par  la  ïimite  de  ce  bois  jusqu'à 
la  rencootre,  au  point  D,  de  la  limite  aeplec- 
Moiiale  de  la  eooimane  de  la  Beaire,  et  par  ccMe 
limiie  Jusqu'au  sommei  E  de  i'anele  le  plai  â  l'est 
de  la  limite  des  coBiniuDee  de  laHeaireeide 
Bellecourt  ; 

A  IVal,  par  la  limlCe  des  eeeraime»  de  la 

Heitre  et  de  Bcllemtiri  jusqu'à  la  rencontre,  au 
point  F,  de  celle  de  Morlanwelz  ;  par  le»  haies  et 
let  aian  de  clôture  FG,  GH,  Hl  et  IK  qui  scpareol 
lecbantp  de  la  Hestredesjardli»  deee  village; 
par  la  chaussée  de  Mariemont  Jusqu'à  la  rprirun- 
trc,  au  poiQt  L,  de  la  limite  des  commune»  «le  la 
Beaire  et  de  Morlanwelz  \  par  cette  limite  Jus- 
qu'à la  rencontre,  au  point  M,  da  chemin  de  la 
Hestreà  Hainc-Saiot>Pierre;p,it-unf  li|;nc droîle, 
tirée  du  point  M  sur  le  point  situé  sur  la  li- 
mite oneit  do  parc  de  Marienent  «  l'angle  nord- 
est  d'un  vciijer  appartenant  à  la  dame  veuve 
BroDwet;  et  par  une  autre  lipne  droite,  tirée  du 
point  N  sur  rinterseciion  0  du  cbemia  de  Mor- 
lanweli  A  Bincbe  et  de  celui  de  Haioe>Saint- 
Pierre  à  Levai  ; 

Au  tud^  par  la  limite  méridionale  de  la  com- 
maœ  de  Haine^atnt-Pierre,  depuis  le  point  O' 
Jteiqu*A  la  rencontre,  au  point  P',  de  la  limliede 

sconimune  de  Uaiae-Saiut-Paul  ; 

k  Vouett^  par  la  limite  de»  communes  de 
Balna4alntrPtarfe  al  d*  HilaaMil-Paiil,  4o* 


puis  le  point  P'  Jusqu^à  la  Uaioe,  au  point  P  ;  par 
leeliemin  dit  «Un  Wmoktt^  Jwqu**  la  renaantre, 
au  point  Q,  dp  i-i  rii m"!?.'!  <iç  Binche  à  Nivelles; 
l»ar  l'aie  de  cette  chaussée  jusqu'à  ta  rencontre, 
au  point  R,  de  la  terre  dite  é»»  Çtitttr»  Aennler» 
de  Baaarelh;  piT  \a  limite  sud-oue»t  R8T  de 
cette  V-rrf,  ffn  hnn  ih'  Snrtlle*  el  du  pré  dit  de 
ta  Foniaint- Madame  y  hiuié  sur  âaint-Vaaati 
par  la  limite  oeeldeotale  et  aepienirionale  de  ee 
pré  et  du  bols  de  Boulies  Jusqu'à  la  rencontre, 
au  point  U,  du  chemin  do  Rédemoot  an  bois 
d'Haine  ;  par  ce  cbemiu  Jusqu'à  la  renconlrei  au 
point  V,  de  la  limite  du  Payt}  et  par  eette  limita 
dps  commîmrs  dr  Rois-d'Bahao  et  da  Pajt  Jna- 
qa'au  point  de  dé|iart  A. 

Art.  S.  La  prdaenle  matnienne  de  coneawton 
est  accordée  lona  lea  eharfe»,  alaiaea  et  eondl- 
tiooaanivantaet 

caAKTma  ramea. 

Travaux  d'art. 

Art.  le.  A,  La  galerie  d'écoulement,  prise  à 
la  rivière  de  Haine,  sera  conduite  à  bon  niveau, 
•oit  A  travers  banca,  aolt  dana  let  diMrentea 
courbes  recoupées,  sur  tous  les  pointa  de  la  con- 
cession qu'il  sera  utile  d'assêcber. 

Bile  recevra  des  dlmenaîona  convenablea  et 
iera  entretenue  en  bon  état,  de  manMv  à  éire 
constamment  accessible  dans  tout  son  parcoure.  . 

B.  L'eiploitatioo  en  même  temps  que  la  prise 
dVao,  au'detious  de  eette  galerie  d'écoulemeot^ 
continuera  à  se  faire  en  (kscendaoi  d'étage  en 
étage,  et  à  partir  de  la  pt  oiondeur  qui  sera  dé- 
terminée, au  besoin,  pour  chaque  puits  d'extrac- 
tion, par  la  dépntation  permanente  du  eeniell 
provincial. 

C.  Les  massifs  de  terrain  houilter,  ainsi  mé- 
nagés entre  la  galène  d'écoulement  et  les  pre- 
miers travaux  d'eiploitelion  inférieurs,  ne  pour- 

ront  être  attacfués  quVn  tifruier  Iîlu,  et  lorsque 
le  fond  de  la  mine  «era  compiétemeni  épuisé. 

cHiPrrHB  11. 
^ff'stlrf>s  fie  surrté. 

Art.  â.  Les  cuacetsiuuaaires  disposeront  et  con- 
duiront leur»  travaux  de  manière  A  pourvoir 
aux  besoins  des  consommaK-urs  ;  à  ne  pas  com- 
promettre la  sùri'tc  publique,  la  conservaiion  de 
la  mine  ni  l'existence  des  ouvriers  ;  à  oe  pas  nuii  o 
aux  babiiations  ou  anx  eaox  ntile»  de  la  surface, 
lia  te  confornx^roni.à  cet  i  ffct,  aux  instructions 
qui  leur  seront  données  par  radfflinistration  et 
par  les  ingénieurs  des  minet. 

Art.  8>  Toutes  les  fois  que  les  concestionnalret 
voudiont  (Hriblir  à  la  supei  R  -k-  thi  puits,  uu  tout 
autre  ouvrage  d'art,  passager  ou  permanent,  ils 
an  ddAMiwit  piéaltibleBMBiavia  4  radmlniiinh 
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If  mrnt  rir'  pi^rns  néCMHires  pour  faire  apprécier 
l'u(ilit4i  (lu  travail  pit||Mé;  iU.  ioUiquerout,  ea 
mine  leoipt,  les  dispoiUNtOi  féniralei  qu^ilt  m 
propoMml  de  iireadn,  pour  rciécviIoD  de  cet 

Art.  4.  A  cbaque  sié^e  d^exploiUlion ,  il  lera 
établi,  pour  rai«s«     <wvri«n,et  dans  un  piriM 

particulier,  si  l^admiDistralion  le  Jugenéceuaire, 

un  système  dVrhf^ll'-i  inrl!n>v«,  «.tir  e[  facilt% 
•'éteodaol  lie  la  «urUcc  jusqu'au  tond  de<  Ira- 

van. 

Art.  5.  Les  concessionnaires  conserveront,  le 
loog  el  à  Piatérieur  des  limites  de  ia  concessioD, 
dea  maMifs  on  ««pootea  de  dix  mitres  d'épaii» 


Eo  cac  de  coninvent  on,  ils  s'eDgagent  à  pajer 
à  VÉutf  pour  cb3(|ue  mèUe  cub«  aouslraU  à  ce« 
BUMiff  OU  an  deli ,  une  aonne  d«  d«ui  centt 
Fracica,  fana  pr^udloe  det  drolla  évcntueli  det 
Uera. 

CK*»m«  III, 
Momagê    prodwaUm  des  pknu. 

Art.  6.  Dans  le  délai  de  sii  moia,  à  dater  de 
Pacte  de  concession,  il  sera  planté  des  bornes  ntr 
loua  lea  poioli  servant  de  limites,  où  cette  me- 
atire  sera  Jugée  Décetiatre.  L'epéraiion  avra  lieu, 
aux  frais  des  concessionnaires,  à  la  diligence  de 
la  députatfon  provinciale,  et  en  présence  de  Ttn- 
génieur  des  rame»  du  district,  uu  de  son  liéirgué, 
qui  en  dressera  procit-verbal.  Eipéililiont  de  ce 
]Torès-verl)al  seront  dépo?*^'  *:  ."ux  archiv  'i".  la 
prouace  et  à  celles  de*  comoiuatia  sous  iesqueiles 
s'étend  la  couceiiioo. 

Le*  coneeulonnairee  feront  lenna  de  fSitre  pt8> 
cer  de  semblables  bornes,  avec  dp«  in-rr  ipilonn 
spéciales,  sur  les  puits  abandonné»,  pour  cou$er- 
Ter  le  souvenir  des  prineipalet  ctreoiulaDcea  do 
retploiiallon. 

Art,  7.  Au  plus  fard  dans  lo  délai  de  deux  ans, 
à  dater  de  Pacte  de  concessiuti,  ie-^  coiice>sion- 
nairef  adresseront ,  en  double  es|iddiiiott,  à  la 
déjuilolion  iii  ovincialc  : 

1»  Un  plan  parcellaire  géndnl  de  la  surtacc  île 
la  concession,  indiquant  la  position  des  (iiiits, 
des  bllinents  et  autres  coRftnicitoof  apparte-* 
nanl  à  l'exploitation.  Ace  plan  ^ernnt  annexées 
deux  projections  verticalei*,  .«ur  des  plans  parah 
lèicf  h  la  direction  et  à  l*ine1inaiton  générale  dea 
couches,  et  indiquant  la  position  et  la  profun- 
dciH  des  puits,  ralluie  des  gîtes  dans  les  parii«>s 
reconnues,  el  la  hauteur  relative  det  principaux 
olols  de  la  surlace. 

2°  Pour  Lhaquc  cuuctic,  un  plan  bntizonlal  et 
le  nombre  de  coupe*  et  de  projections  verticaie<, 
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nëoeeuire  pour  la  repré«enia(ioa  Adèle  de*  tra- 
vaux. 

Ton*  ces  plans,  coupes  el  projections  seront 
drafféf  i  PéclMtlo  d*an  milliaiètre  pour  métro, 
et  dififés  en  carreain  d'un  décimètre  de  cèté  ;  la 
correspondance,  entre  les  diiférents  plans  sera 
indiquée  au  otoyen  de  lettres  et  de  nun>éro«  com- 
wunt. 

Art.  8.  Chaque  année,  après  la  production  def 
pièces  mentionnées  à  l'ai iicle  précédent,  les  con- 
cestiunnairea  rcnieiironi  à  l'ingéoieur,  dans  le 
eourant  dee  deux  premiers  moie,  les  plana,  coupea 
et  projections  des  travaux  exécutés  dans  chaque 
couche,  pendant  le  cours  de  l'année  précédente; 
cee  détail*  eeroot  reportés  ensuite  aur  le.t  plan* 
généraux  des  travaux  exécutés  dailf  les  même* 
couches,  d'après  tes  insiructionf  qttlftrottldoo- 
oées  par  l'ingénieur. 

Ce*  plana  feront,  comme  lea  précddenia,  draa^ 
sés  au  millième,  el  divists  en  carraauK- narqnéf 
des  mêmes  lettres  et  numéros. 

A  cet  envoi  sera  jointe  une  copie  de  la  partie 
eorreapondanle  du  registre  d'avancemeol  det 
travaux,  tenu  au  tié^e  de  l'expioitation,  cocfbr* 
uémeai  4  Part.  6  du  décret  impérial  du  8  jan- 
vier 16». 

Art.  9.  En  cas  de  rehif,  de  négligence  ou  dHn- 
cxactilU'îc  de  la  part  des  conccssionnnire»,  en  ce 
qui  concerne  l'exécution  de»  deux  articles  pré- 
cédents, fi*  f opporteront  tous  le*  fraie  des  opéra- 
tions  «in'ofdoouera  la  députation  pi'rmancDto  du 
conseil  provincial ,  pour  faire,  d'office,  lever  les 
(dans  ou  recueillir  les  reoseigoementf  requis, 
foit  par  le* inf énieurs  des  mine»,  »oii  parloutea 
tntref  penonnea  déléguée*  à  cet  effdt. 

CatflTM  IV. 

Art.  It.  Lea  cottcesaionnairM  contribueront, 
en  raifOn  de  t*étendue  de  leur  concession,  à  fa 
««'itense  qii'extf^era  la  confccti|an  de  la  carte  gé- 
nérale des  mines. 

Art.  11.  Ausritét  quereaploilatiott  sera  en  a«- 
liul»'',  le»  conceitinnnaircs  mettront  gratuite- 
ment, à  la  disposition  du  gouvernemeul,  une 
série  complète  des  produits  de  leur  mine. 

An.  IS.  Il*  seront  tenus  de  prendre  part  à  la 
caisse  de  piOvoyni'ce.  rlnblie  h  Fayl-lcZ-SencAe, 
avec  Pautorisaiiuo  du  gouverncmetit. 

Art.  13.  Il*  feront  tenue  d'exploiter  par  eux- 
mêmes,  et  iiuii  par  rcrmier OU  A  forfait. 

Art.  14.  A  Ion  tes  !es  époqiici  où  la  mine  sera 
possédée  par  une  socitHé,  celle  société  sera  tenue 
de  désigner,  par  une  déclaration  faite  au  sccré* 
tarial  du  goiivc  rncmc  i.t  }»rovinciaK  ciliii  de  ses 
membres  ou  le  délégué  auquel  elle  aura  donné 
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\et  pouvoirs  nécessaires  pour  correspondre,  eo 
•M  non,  avM  raniorllé  admlnifirati^û,  et  en 
fén*«ral.iiour  ta  i  c|>ré«enlcr  devant  radmiDislra- 
lion,  tant  en  flrmandant  qa'en  défemlant.  Ce 
fondé  de  pouroirs  de? ra  éire  domicilié  et  résider 
«flBefgtqiw. 

Lps  membrr^  la  société  seront,  au  srnrplu», 
lolidairemeiii  re$|>oosabies  de  toutes  et  de  cha- 
cune det  cooditkNM  de  tenr  concession,  pour 
rcitoKion  detqnelfes  ils  seroot  tenus  de  IMre 
une  éfer(ion  commune  dedninicite,  où  foiit<?»  tes 
poursuites  pourront  être  exercées  coaune  à  do- 
micile réel  cl  à  personne. 

Art.  15.  Faute,  par  les  €onces»ionaaires«  de 
commencer  lci«  travaux  dans  le  délai  d'une  an- 
née à  dater  de  l'acte  de  conccssiou,  ou  daus  le 
cts  de  ceieoiton  de*  travain,  ou  d'ioexécution 
dei  con  f  irons  qui  précèdent,  ou  (pii  dérivent  de 
la  conccs«ion,  la  ré  vocal  ion  de  cet  acte  pourra 
élfa  proDOneéOf  sans  |>ri>judice  de  toutes  autres 
Mesuras  «ulorisées  par  les  lois  ou  par  les  règle* 

ni<>n(s. 

Notre  ministre  des  travaux  publics  (M.  de 
Bavaj)  esc  ebargé  da  rexécullon  du  présent  ar- 
lété,  qui  sera  Inséré  au  Mwdtêw* 

796.  —  87  OCTOBAK  1816.  —  Arr^'^  rn-<  a!  nu- 
iorUant  la  commune  de  Bercàem  {province 
delà  ntmtre<fHmtale%éeanêtwlre  une 
chaussée,  et  après  la  construction^  lui  ap' 

pliquant  les  lois  et  ri^gfrmenfs  cfe  la  police 
du  roulage.  (Monll.  du  y  novenihre 

Léopold,  etc.  Vu  la  requéle  du  conseil  com> 
nHoal  de  Berclieoi,  lirovince  do  la  Flandre  orieo' 

lalf- ,  rn  ilatc  (tu  5  ft'-vrifr  1842 ,  tnl  ;  ii.in',  ]\\\\- 
toritaiiuu  de  construire,  par  voie  de  péage,  une 
chaussée  pavée  eondoisant  de  Berclieni  i  Aude* 
■arde,  «n  passant  par  le  village  de  Melden  ; 

Vu  les  devii  et  lahicr  des  cli;irt;cs  et  les  plans 
figuraiifiset  de  oiveliemeut,  produits  à  Pappui  de 
celle  requête; 

Vu  les  diverses  pièces  .le  Pinstruclion,  des- 
quttllcf  il  résulte  que  te  projet  dont  il  s'agit  n'a 
donné  lieu  i  abcuoe  opposition  niobservaiion  j 

Vu  les  avis  favorables  de  llngénleur  en  cbcf 
dc^  poni«ç(  chaussi'cs  de  la  province  et  de  la  dé- 
puiatiou  permanente  do  conseil  provincial  ; 

Tu  l*avii  émis  par  notre  niolsire  de  la  guerre, 
rn  exécution  de  l*ariicle  7  de  notre  arrêté  du 
36  Juillet  1839; 

Vu  l'art.  76,  n^  2,  de  la  loi  du  30  mars  1836; 

Vu  la  loi  du  94  mars  1838; 

Vu  la  loi  (In  18  mars  1833,  rclaltvo  au  droit 
de  barrière  des  grandes  routes; 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  de  Tinté* 
ffcur, 

f sIb.  rasa  svi —  Mmr.  Méf . 


—  âlf  1846,  N»«  796-707.  64} 

No««  avons  arrêté  et  arrôion?  .• 

Art.  I.e  conseil  communal  de  Berchcm  esl 
aulorisé  è  constmiré  une  chaussée  pavée  con- 
duisant 'ir  n  ^.  •lom  h  Audenarde, en  passant  par 
le  village  de  Melden. 

Celle  dianisée  sera  établie  conformément  aux 
devis  et  cabier  des  charges  et  aux  plans  ei^an- 
Dcxés,  revêtus  du  Visa  do  notre  ntnlsiro  de  in- 
térieur. 

Art.  f .  Après  PaehlHremeDt  et  la  réception  des 
travaux,  il  sera  établi  sur  la  nouvelle chanasée, 

pottr  un  l«rme  de  90  ans,  à  partir  d'une  époque 
à  flxer  par  dispoiitioa  ministérielle,  uo  droit  de 
péage  diaprés  le  Urifetles  dispositions  on  vi- 
gueur aux  fiarrifVi  s     grandes  routes. 

Ce  droit  sera  perçu  à  un  srui  bureau,  comme 
Il  est  dit  à  l'art.  23  du  caliier  des  charges  ci-ao- 
ncié. 

Art.  3.  Les  lois  et  les  règlements  concernant  la 
police  du  roulage  sur  les  grandes  roules,  seront 
applicables  i  la  chaussée  dont  il  s'agit,  après  sou 
entier  acbèvcmeni. 

Arl.4.  Notre raioistrederin(^rieur{.\l.  lecontte 
de  Tbeux)  est  chargé  de  l'exécu^oo  du  présent 
arrêté. 

797.  —  27  ocTOBUB  1846.  —  Arrêté  royal 
portant  des  modiAcations  à  l'arrêté  du 
i9  Juillet  relaUfaux  actes  d'autori- 
êatkm  peur  te*  Mçuetetieê^  (Monit.  du 
19  novembre  1816.) 

Uopi^di  etc.  Revu  notre  arrêté,  en  date  du 

89  juillet  1845,  portant,  article  2,  paragraphe  8, 
que:  ■  Dans  toutes  les  provinces ,  l'autorisation 
d'eiploiter  la  terre  i  brique  ou  d'établir  un  four 
à  briques,  ne  poârra  être  accordée  paries  auto- 
rités locales  que  lorsque  l'emplacemcot  d«:sign6 
sera  à  trois  ct  nts  mètres  au  moins  de  distance  des 
digues,  écluses,  ponts  et  autres  ouvrages  hydrau- 
liques ;  à  vingt  mètres  au  moiosdcs  routes  pavées 
et  dix  mètres  de»  chL-mius  di-  terre.  » 

Vu  les  observations  lutes  à  ce  si^et  par  la  dé- 
puttiion  de  la  Flandre  occidentale; 

CouMdéraot  qu'il  y  a  lii  u  -le  conférer  aux  ad- 
minislratioos  provinctalai  la  t.iculto  «."accorder, 
après  une  instruction  préalable,  l'autorisation 
d'exploiter  des  briqueteries  A  des  distancée  moin- 
dres que  ciHIcs  fjm  sont  'pt-cift'-ps  r:-rl'>>siis J 

Sur  le  rapport  e  l  la  pruposittoa  de  notre  mioi»- 
trodollnlérleur. 

Mous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  le.  Par  modification  à  notre  arrêté  en 
datedu29  juillet  1815,ai  t.2,S  2,  t  nnlii  nns 
permanentes  des  provinces  sont  mve»iie!>  du  droit 
d*aceordcr  PaulorisatJon  d*ezploilcr  de  la  terre 

ét 
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à  brique ,  et  d'établir  dei  foar*  à  briques,  à  des 
(ii«UQce«  moindre»  que  celle*  qui  loat  délermi* 
nta  daiit  ee|  «néié,  ûtm  kn  cm  oii  I*«xtracli4m 

df>s'  terre*  ne  |»ré8enlerait  pnint  rif  dani^iT  ;  fotj- 
tefoia ,  à  la  suite  d'une  eiiquéie  de  eommodo  et 
ineommodo  et  aprè«  avoir  pris  ravis  dw  «dnl- 
BlMritiooa  loeatot  etdea  wateriDgaes ,  s*il  y  a 
lifu,  H  sur  te  rapport  d«  l'admlaûtraUoD  dat 
ponts  et  cbausaéea. 

Ii*élciida«  da  larrato  i  espidier ,  ta  proft»- 
dav  Maximum  i  tM|iialla  l'excavation  pourra 
éire  poru^c,  etlescoodiliona  à  remplir  après  Tex- 
ploiiaiioa  de  la  briquelerie  lerooi  déiermtoâei 
dans  chaque  oaa. 

Art.  3.  Toutts  Tes  fois  que  radministraiion 
provinciale  jugera  quUi  y  a  lieu  de  faire  usage  de 
lafacuUéqui  lui  est  laissée  parTart.  l«r  ci-dessus, 
elle  aa  préviendra  notre  nlnieira  dei  travam 
piibliri!  et  elletuï  transmettra  ensuite  une  copie 
de  Tacte  d'autoriMtion,  ainsi  qu'à  rmgénieur  en 
ahaf  daa  pools  cl  chaviaéet  dans  la  province. 

Art.  8.  Notre  ministre  de  l'intérieur  (M.  le 
comte  de  Theuï^  c^i  çhyr^^  l'exécution  du 
pnisent  arrêté,  dont  une  exp4iiitioa  sera  trans- 
mlM  à  noire  nialslre  des  invam  pnMict. 


798.  —  27  OCTOBRE  1816.  —  Arrêté  royal  pro- 
longeant de  cinq  n  nnéet,  à  partir  du  b  août 
1845,  un  brevet  de  perfectionnement  de 
dix  tumiêêaeeordéauxéleun  V^an  Btfntf- 
den  tMatfireu  et  Jean-Bap(hn  \  frère*  ^ 
domiciliés  à  Bruxelle*  ^  Longue  rue  dê 
^Éeuxer,  n»  36,  5  soâf  1847,  pourdêi 
perfectionnements  aux  corsets,  sont  conh 
tttree,  (Honit.  du  10  octobre  1846.) 

799.  —  37  oeffoaat.1846,— .^drrlclff  nuraux^l 

accordent  .* 

Ju  sieur  Sialnie»  (P.}«  domicilié  d 
Smxelle*t  ^  Empire,  »•  17,  tm  trevei 
^Imeentlân  de  dix  années^  pour  um  em- 
bauchoir perfectionné'  à  piècef  rapportées, 
propre  à  élargir  ou  à  allonger  Ja  forme  des 
dUKueeureet 

Au  sieur  Lenaerts  (P.),  domicilié  à 
Bruxelles,  rue  des  Épingles,  1,  coin  du 
passage  Férignon^  un  bmvtt  d'invention 
de  quinae  eouéee^  peur  umpeeuUrwcreu» 
en  métal; 

Au  sieur  SerbatÇL.)^  domicilié  à  Bruxel- 
tee,  boulevard  de  PObserwUoire^  n»  34, 
chez  le  sieur  MailUet,  son  mandataire,  un 

brevet  d'invention  de  quinze  années,  pour 
un  procédé  de  fabrication  des  mastics  et 


—  AN  1846, 

des  couleurs  au  moyen  de  m'nrriTir  dfi 
plomb,  de  zinc,  d'aniimoinCy  de  fer  et  de 
euhnret 

Au  s/eur  Bubay-Dlon  (Benoît \  domicilié 
â  Bruxelles,  rue  du  Sablon,  n»  6,  càez  le 
siew  W^xvekenâ^  son  mandataire^  un  èiw* 
vet  de  perfèetlwnement  de  douze  années 
et  six  mois,  pour  une  (ïddUlon  à  l'appareil 
propre  à  donner  la  forme  aux  chapeaux 
^kemmee,  breveté  en  ea  fkwmr  ie  18,  awf 
1844, pour  quinze  anst 

Au  sieur  MaUliet  [C),  domicilié  à  Brif  rel- 
ies, au  boulevard  de  l'Observatoire,  n<>  5i, 
un  brevH  d'Inveniion  de  fulnse  année» 
pour  un  procédé  servant  à  préparer  une 
huile  propre  à  l'usage  des  peintres  et  à  la 
préparation  de*  eouleure  ; 

Au  sieur  GutkatiT.y,pr^ieeseurâPéeot» 
des  mines  de  M  un  brevft  d'invention 
de  quinze  années,  pour  un  mode  d'alimen- 
tation dee  ieeotkotipee  à  toute,  pression^ 
avec  dePeauchauffée  danedee  eAauMree 
fixes  ; 

Au  sieur  dut  ton- Sait  (^Thomas),  domi" 
eitU  à  BruxeUes,  pUsee  du  eramd-Sablen, 

n"  20,  chez  le  sieur  Sloclet,  avocat,  son 
mandataire,  un  brevet  d'importation  de 
dix  années,  pour  un  système  particulier 
de  fermeture  mobile  appU^Me  aux  et^ 
criers  et  autres  vases,  breveté  en  Jii.jle- 
terre  pour  quatorze  ans,  le  28  août  1^48» 
en  fàveurdu  sieur  Bl)  ih  ; 

Au  sieur  Lloyd  Caldecol  [ffilliam),  do- 
micilié à  PruxrUes,  chez  le  même  sieur 
■  Sloclet,  son  mandataire,  un  brevet  d'im- 
pertaihn  de  douze  annéee,  pour  un  pn^ 
cédé  de  préparation  du  savon  par  l'adjonc- 
tion du  goudron  de  Barbadoes  et  d'autres 
substances  bitumineuses,  procédé  breveté 
an  sa  faveur  en  Angleterre  pour  fualorxe 

ans,  le  <7  mars  ISI??  ; 

Au  sieur  De  Moo  ^Joseph),  fils  aîné,  poé- 
Ver  â  Bruges,  un  brevet  ^mteutiondêdlx 
années  pour  un  poétê  à  cbitulatlon  dê  Sa 
fumée  ; 

Au  sieur  Carpmael  {Samuel),  domicilié 
à  BruxeUu,  kétel  de  Grœnendaet,  chez  la 

sieur  Dixon,  son  mandataire,  un  brevet 
d'importation  de  dix  années  ,  pour  des 
perfectionnements  dans  la  manière  de  con- 
serverteâeubstaneêevé^ateeetaidmttlei, 
brevetés  en  Angleterre  pour  quatorze  anSf 
le  S  mars  1846,  en  faveur  du  sieur  War' 
rington  (Jl.)  ; 

Au  sieur  Dam  Édouard),  pharmacien  à 
Bruxelles,  Marché-aux-Herbes ,  62,  un 
brevet  d'invention  de  quinze  ans,  pour  de* 
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prœédé*  iervant  à  désinfecier  let  matière* 
fêeaiee  et  à  préparer  de»  engrais  ; 

Aux  sieurs  Besfotsés  {A.  T.  J.),  eteomp', 
domicilié  à  Bruxelles,  rue  Salnt-mctiel^ 
M*  I,  trn  brevet  d' impoHaiion  de  treize  an^ 
néee,  pour  un  procédé  de  eoneermUIûH  des 
substances  vr.;j,'fn!es,  breveté  en  Angle* 
terre  pour  quatorze  ans,  lu  îlSJuin  1640,  «Ji 
faveur  du  tiMr  Farne  {Ch.). 
Les  bmeiés  midi  tenu»  d*aiitoriier  loui  le» 
du&triels  (Iii  pays    qui  en  feroat  la  demande,  à 
emptuyer  pour  leur  compte  le  proc^.lé  doDt  il 
s'agil  ;  ils  lenrdélivreroDi  à  cet  etfei  tous  les  ren« 
feiunenirnts  n<^cc8«aites,  sauf  ft  ItceîOlr  de  ce 
chef  une  indemaiié  qui  sera  ftxte  i  raniâUe  ou 
par  arbitrage. 

Juxtteurs  Shears  (Danlel-Towers)  e/ 
Skears  [Jamei'Memi),  domkiiJéâ  â  Bruxet- 

teSf  hôtel  de  Groeneîidarl,  chez  le  sieur 
Dixony  leur  mandataire^  un  brevet  d'im- 
potteUhn,  de  dfx  années,  peut  de*  modifia 
cations  aux  gazomètre*  à  eempteur^  ère- 
vetées  en  Anghlen-e,  pour  quatorze  ans, 
le  17  août  1846,  en  faveur  du  sieur  Grer 
i/eteph),  détendre*. 
Ce  brevet  est  accordé  à  la  même  condition 
que  le  précédent,  celui  du  sieur  Desfostés. 
Au  sieur  Lambert  (C.  S.  X.),  domicilié  4 
Sttini-Joêee'ten-irùode  te»-Bruxeltes,  rue 
des  Arts,  n»  30,  chez  le  sieur  Urling,  son 
manUataire,  un  brevrt  ri'fmporrr'/ion,  de 
treize  années  et  six  mois,  pour  un  appa- 
reil p/Uogœtattfue,  dît  Apparvil-liaccaDd, 

applicable  aux  hi  es  t'i  ijaz,  et  destiné  à 
rendre  la  flamme  immobile,  breveté  en 
Franeet  pour  pttnxe  ans,  le  16  octobre 
1 845,  en  faveur  dudU  tleur  Maeeand. 
Ce  brevet  est  soumis  à  la  même  con  <:tion  que 
les  deux  précédents.  Le  titulaire  est  tenu  de 
maître  let  Indmlrleli  da  pays  k  véaie  de  coo- 
struirc  cl  (Pempleyer  piourirâf  compte  T^ppa- 
reil  dont  il  s'agit. 

Au  sieur  Persoons  (François),  domicilié 
à  Amen.,  un  brevet  ^tmportathm  de  dix 

années,  pour  un  appareil  nommé  Coogéla- 
leiir  ou  glacière  des  familles,  brevetr  d'in- 
vention en  France,  pour  quinze  ans,  le 
SSutn  tS4«,  en  faveur  du  ehur  ^itleueuvo 

et  compagnie. 

Même  rondiiion  que  pour  le  précèdent. 

Au  tieur  newton  (Ed.)^  domicilié  4 
Bru*ielle*t  plaee  du  Crand-Sakiaut  <t**0, 
chez  le  sieur  Sioclet,  son  mandataire ,  un 
brevet  d'importation  de  (rdze  années  et 
çmg  moi*,  pour  un  fournuau  lurnivore^ 
àtmieté  OH  AngMarrû  on  ta  faweup  pçttp 


quatorze  ans,  fe  S  février  {Uotit^lill;  <v 
8  novembre  1846.) ,  -  . 

IMme  oooditiett  que  pour  le  prtfcideot  ken^ 


800.  —  S8  ocioBaE  1846.  —  Arrêté  r€iyal  dém. 
évitant  que  te*  eof^é*  aeem>déê  auxeouth 

officiers  pourront  l'être  avec  solde  en* 
tlère^  etc.  (KlouU.du  U*  novembre  1046.) 

LL^lpoI<I.  etc.  Considi  rânt  que,  Jutqe*içej0Hf, 
les  congés  à  court  ti-rme  abordé»  mit  foiip-olll» 
cier»  l*0Qt  4lé  sans  solde  ; 

Cooald^raDt  que ,  daoa  quelque»  ea»  parUeu- 

lien,  il  peut  ôtri;jiijfc  et  utile  .i  l'armée  d'éten- 
dre duk  sous-otftc|crs  le  béo4Ace  dan  congé»  aree 
•oldej 

Sur  Ift  proportion  de  noir»  miniairo  de  It 

guerre, 

No(i!j  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Article  unique.  Notre  miuistre  de  la  guerre 
(M.  Pritae)  est  aniorlad  à  accorder  de»  eoogéa 

avec  solde  entière,  sans  |>ain,  à  des  sous-offloier» 
de  l'armée  qui  auront  nu  rité  cette  laveur  par 
leurs  services  et  leur  conduite. 


001.  —  98  ocToaaK  1816.  —  Arrêté  royal  au- 
torisant l'élargissemeni  des^iemins  vici" 
nauxde  laoemmunedo  Gougnie*  {province 
do  Mdindul),  (KonJu  du  6  noremliro  1040.) 

Léopoid,  etc.  Tu  Paila»  deacbemlns  vicinaux 
de  la  commune  de  Goiignies,  province  de  Uai- 
naux,  dr-  ss*'  »  n  r^x-  ctuion  df  la  loi  du  10  avril 
18 il,  et  iQiliqu.iui  (lis  emprises  de  terrain  i 
effeetuer  pour  rdlorgisieaient  da  ^min  n*  1, 
plan  de  détail  n*  1,  le  loof  de»  parcelle»  am 8$, 
53,54  6155; 

Va  te  eertifteat  «oo»talant  Paccomplissement 
des  formalité»  preaorJie»  par  le»  articles  4  ef  S 
de  la  loij 

Coo»idéraiU  que  les  emprises  de  terrain  pro* 
Jetée»  poor  Taoïéliorailoa  du  chemin  dont  II  »<ït« 
git  n'ont  donné  lieu  à  aucune  réclamation  ; 

Vu  l'art.  11  dp  la  loi  précitée  du  10  avril  1841  j 

Vu  la  loi  du  17  avnl  1845,  relative  à  l'ekpfo- 
priation  pourpaoao  d*uUlité  pnMIqno; 

Sur  la  prapoeition  do  noire  nlnialiw  de  llnld- 
rieur, 

r\ous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  fl«r.  L*élarg1s»enent  du  cbemio  n«  9 ,  le 
loogdes  parcvllcis  de  terrain  n««  36,  53,  54eiV 
|d.in  de  détail  n*  1  de  l'atlas  des  chemins  vici- 
naux de  la  commune  de  Gougnies,  est  approuvé 
ui  qtfU  idfulM  40«  indkoiloo»  dndli  pl««  «i 
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du  tableau  des  emprises^  annexé  à  l'atia». 

Art.  9.  Il  7  a  licM  à  «cMioo ,  |Hmr  «aute  d*ttlt' 
Hlé  publique,  du  leitalD  néctti«ir0  i  r4targiiF 
itmeoi  projeté. 

En  GODsé(|U(iDce,  le  con»eil  coiumunai  est  au- 
tM4«éA'«cqiilrlroet«rrainde  gré  i  sr4«t,  ra 
ca!i  <le  ronlpstalioii,  à  en  poursuivre  Texpropria- 
tion  pour  cau«e  d'alilité,  cooforaiémenl  i  U  loi 
jur  U  matièM. 

Art.  S.  Naira  nalnixre  de  Tintérienr  [M.  le 
comte  rip  Thvnx)  «$l  diaifé  d«  r«&éciiUon  do 
préMOt  arrêté. 

803.  —  Î9  OCTOBRE  1846.  —  Toi  relative  à  l'or- 
ganiêailon  de  la  cour  det  compUt  (1). 
(MoQll.  du  tw  novembra  184ft.) 

Léopold,  etc.  Les  chambres  oui  adopic  ei  nous 
MacUonnontee  qal  «Hi  : 

Arl.  La  cour  des  comptes  esl  composée 
d'un  président,  d«  six  coaseiUers  et  d'un  gref- 
6cr 

lia  sont  nomméi  loua  les  six  ans  par  la  cham- 
bre dci  repi  ésenlanla,  qnt  a  (oiUoun  le  droit  d« 
les  réroquar. 

Le  président  et  les  cons^llers  doivent  aroir  au 

moins  i*Age  «te  30  ans. 

I.e  {greffier  doit  «^  rr  Af^é  de  25  ao*  au  maint; 
il  D*a  pas  Toix*llt'lii>éi  Jiive. 

Art.  S.  Le»  membrea  de  la  eonr  dee  compte»  no 
paiifcnlétre  parents  ou  alliés  enim  eux  jui«(|ii^au 
quatrième  degré  inclusivement,  ni,  i  l'époque  de 
leur  première  nomioaiion,  être  parent»  ou  alliés 
an  néoie  degré  d*Hn  ministre,  chord'^doini»lra- 
lidn  et'nc'r.ilc. 

Ils  ue  peuvent  être  membres  de  l'une  ou  de 
Tauire  chambre  fégislaii ve,  ni  remplir  ancon  em- 
ploi auquel  fsl  ,iiiacl>i>  lin  Iratleinent  ou  une  in- 
flemnitr  sur  les  fonds  du  trésor,  ni  être  direcle- 
teiiieui  ou  indirecicmenl  intéressés  ou  employés 
dan»  anenno  entreprise  ou  affaire  »^)ette  A  oomp* 
tabililé  envers  l'ilial. 

Ils  ne  pcttvent  délibérer  sur  les  aifaires  qui  lo« 
conceriani  personneiicment,  ou  dans  lesquelles 


leurs  patents,  ou  alliés  Jusqu'au  quatrième  degré 
inclusivement,  vont  intdreMé». 

Art.  3.  Il  esl  interdit,  sou  p'^ir.c  d'être  rt'piiîiî 
dz-misslounaire,  A  tout  membre  de  la  cour  des 
comptes,  d^xercer,  soit  par  lui-mAme,  aolt  sniia 
le  nom  4e  son  éponse,  ou  par  toute  autre  per-  . 
tonne  intprpoîép,  aiinmo  «>«|«rp  y\v  commerce, 
d'être  aceni  d'affaires,  ou  de  participer  A  la  di- 
rection on  A  l^dmlnfslratlon  do  tonte  société  on 
établissement  industriel  f3'i. 

Art.  4.  La  présence  de  ja  majorité  des  mem- 
bres de  la  cour  esl  requise  |>our  arrêter  ou  clore 
les  compte». 

Art.  5.  Cette  m-ir  et  chargée  de  Pcxamen  et 
de  la  liquidatiou  des  comptes  de  i'adminiilraliou 
générale  el  de  ton»  comptables  enver»  te  trésor. 
'  Elle  veille  à  ce  qu'aucun  article  des  dépenses 
du  bmlg(  t  no  soitdépas«é,et  A  ceqa'aucun  trans* 
fert  n'aii  lieu. 

Bile  arrête  les  comptes  des  différentm  admlnls« 
Iralions  d**  l'Étal,  et  est  ch.irgée  de  recueillir,  à 
cet  effet,  tous  renseignements  et  toutes  pièces 
comptables. 

La  cour  a  le  droit  de  se  faire  fbnnir  tous  états, 
rcnscignenicnis  el  éclairci8»emeuts  relatifs  A  la 
recette  et  A  la  dépense  des  deniers  de  l*£tat  et 
drs  provinces. 

An.  6.  La  cour  correspond  directement  avec 
les  diverses  adminisiration»  c»*"*  fa'*"*  ;  t"«  cor- 
respond de  même  avec  les  dcpuiaiions  perma- 
nentes des  conseils  provinciaux  ponr  la  compta- 
bihié  des  provinces  et  avec  les  coiii|ilal)îcs  pour 
ce  qui  concerne  la  reddition  de  leurs  comptes. 

Art.  7.  Dans  les  cas  exceptionnels,  tels  que  dé- 
mtssion;,  décès,  déBcit  des  comptables,  la  oonr 
fixe  li's  iklai^  d,Hns  lesquels  leurs  comptes  doi- 
vent être  déposé»  à  son  greffe,  sans  préjudice  de 
tontes  les  raosores  d*ordre  et  de  surveillanoaqul 
sont  prescrites  par  les  chefs  d'administralloa* 

Art.  tt.  La  cour  prononce  contre  les  compta- 
bles retardataires,  entendus  ou  dùuieut  appelés, 
«ne  amende  qui  n>xeMe  pas  la  moitié  de  lenrt 
îr,Tt:rinents,  remises  ou  ind(.mnilés  :  elle  peut 
aussi  provoquer,  le  cas  échéant,  leur  destiltition 
OU  suspension. 


(1)  Présentation  à  la  f  li.unlirr  (l<  ^  r  r  [irrvfnlnnl» 
le  19  janvier  1844.  -  Uji  n  [mi  M  [temaii 
d'Attciirode  le  SI  mai  1844  ^Itocuna.,  p.  l&ilO  des 
Annales  partemrnteires  1M5-1849).  —  Oitenasien 
7,  il  ri  12  mars  1846.  —  Adoption  le  It  A 
runauiaiiic  du»  (î6  membre»  présents. 

Rapport  au  ténal  par  M.  le  liaruo  do  Macar  lo 
13  juin  1846  vi>ocam.,  p.  1889).  ->  Uitcutsioo  les 
9  el  10  judiet.  —  Adoption  le  10  par  38  voii 
•onlre  3. 

(3i  Ueiu  la  séance  du  1  i  mars  1846,  M.  Lebcan 
avait  senlevd  la  question  de  savoir  s*ii  ne  «envo> 


n«iil  pHs  d  iotiituer  un  ministère  put>lic  auprès  de 
la  cour  des  comptes.  Différents  orateurs  prirealla 
parole  sur  cet  ol^et,  nsais  cossme  il  o*f  avaii  pas 
de  proposition  ftnnette,  le  cbembre  ne  fut  pas  ap- 
pelée à  émettre  un  vole.  I.a  même  quctlion  fut 
eiaminéc  dans  le  sein  de  la  ooromi»siMi  du  sénat 
et  à  la  séance  du  9  juillet  par  M.  le  btwn  dO 
Macar  i  cllo  ne  reçut  pas  de  aolution. 
(3;  Disposition  reproduite  de  la  Toi  du  14  juin 

I8SÛ  (y'tMM  ,Yj,r,   an;;!.'!    I  S  î  o ,    p.  3  (>  4  ,  loï  qui 

se  trouve  abrogée  par  l'arlicie  final  de  la  pré- 
sanloiei. 


I 
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Quaoliceux  quioejouimui  ni  traitements, 
ni  à9  remiie*  on  lnd«mDilés ,  la  cour  peut  pro- 
Boocer  à  leur  charge  une  amende  qot  n*etedde 
pas  2,000  rrancs,  (1). 

Le  tout  sans  pr<^judice  du  droit  qu^eiie  a  de 
preacrire  la  reddition  d*i»lftce  da  compte  de  tout 
compiahle  interpellé,  qulnol*»  pdM  rend»  dans 
le  délai  flté. 

Art.  9.  Toute  conUamnaliou  à  de«  amendes  e»l 
prononcée  mr  le  réquisitoire  du  plua  Jeune  dea 
cooseillerà,  faiaant  fencUona  du  mlnlatftra  pu- 
blic. 

Art.  iù.  La  cour  règle  et  apure  leacomplea  de 
ritat  et  des  provincea  (I).  Elle  établit  par  dea 
«rréis  définitifs  bi  les compiabJea  aoBt  qoiltea» en 
ovance  ou  en  débet. 

Dana  lea  deux  premiers  eat,  elle  prononee  leur 
décharge  déRuiiive,  cl  ordonne  la  restitution  des 
cautionnemeuts,  et  ^M  y  i  lico  !  i  miinl^  vr»*  des 
oppositions  et  la  rudutiun  des  iQscnpiioiii  h}  po« 


tliécâirvs  exisiant  sur  leurs  biens,  à  raison  de 
leur  gestion. 

Dans  le  troiaième  cas,  elle  les  condamne  i  aol* 
der  leur  débai  «u  iréaor,  dana  le  déiei  qu'elle 
prescrit. 

Daoa  toua  lea  caa.  une  eipédition  de  aea  arrêta 

est  adresiée,  pour  exi'CutïOOt  au  minittre  des  fi- 
nances, si  le  compte  intéresse  le  trésor  ptiblic,  et 
a  la  dâpuUitiou  permanente  du  ci>n»eil  proviu- 
cial,  ai  le  compte  eonearae  lea  deitfeia  pro? In- 
eiaux. 

Trois  ans  après  la  cessation  de  se»  fonctions,  le 
comptablo  aura  nue  décharge  dtAnitive,  aUl  n*a 
été  autrement  atatné  par  le  cow  des  comptes. 

Art .  1 1 .  La  cour,  nonobstant  un  arrêt  ()ui  a  dé- 
fioilivemeut  jii^  un  compte,  peut,  dans  le  mémo 
délei  de  ttoia  «na,  è  partir  de  la  date  de  l*arrét , 

procéder  à  la  révision,  soit  sur  la  dcm:inde  du 

COmplatik',  appuy^^c  di-  jn^tificilivcs  UTOl»- 

vrées  depuis  l'arrét,  koU  d'ullici:,  pour  erreur. 


'Tj  î.a  Jc'uiième  teclion  avait  demandé  des 
renscigaemenU  aa  sa|el  des  comptables  qui  as 
jouissent  ni  de  Iraitenents,  ni  de  rrmites  ou  in- 
demoité*.  La  section  centrale  répouilil  que  ce 
paragraphe  coneerne  lei  complablei  exlraordinai- 
re«,  qui  ne  reroivcnl  pa*  de  IraiicmeiUi,  tel»  que 
notaires  pour  emprises  des  chemins  de  fer,  chefs 
d*adniiuistr«tieiis  eemuiuiiateset  antret  auiquels 
des  valeurs  fonl  moinrntiin<?ment  confiées.  » 

(S)  M.  Veydt  ;  a  L»-  i»r  de  crt  artiulc  consacre- 
t-il  le  retour  à  ic  (|ui  «c  pratiquait  avant  la  pru- 
mulgatioo  de  la  loi  provinciale?  Alor*  les  complos 
prêt îneiaut  élaieot  arrêtés  previsoirenent  par  le* 
conseils  provinciaux  et  en  tiiic  dr  finii ivr-mciit  par 
la  cuur  (Il s  compte».  Dc^urniait  en  it-ra-i-d  encore 
ainsi?  Lr<i  moi»  rèijle  et  apure  me  laissent  des 
doutes  que  je  voudrait  voir  dissipés.* 

M.  le  mleîstr»  dos  finsmces  t  •  L*ant1egte  entre 
le»  cf  mptc*  provinciaux  et  ceux  «le  rKtnt  est  par- 
faite. La  cuur  de»  cutnptct  arrétt:  le>  un»  el  les 
autres,  le  pouvoir  légitlalif  général  ou  provincial 
statue  quand  les  comptes  ont  été  apurés  par  la 
cour.  Ci>st  ainsi  qoe  lea  cboses  se  sont  passées  jus- 
qu'à pr<'»cnt  et  qu'elles  continueront  à  s«  passer 
•pr««  te  voie  de  la  loi  nouvelle.  Le  conseil  ar- 
rêtera quand  la  eeur  aura  réglé  et  apuré  les 
oonsjptes.  » 

M.  Veydt  :  ■  ta  eeur  a  refusé  d'examiner  et 

d'nrrrtt-r  Ir^  rùriijitc'i  lu-ovinciaux ,  ',Il[hi;-  l'intro- 
duchon  de  l'article  Oti  ilc  la  loi  provinciale,  qui 
dit  ouc  chaque  année  le  conseil  arrête  les  comp- 
tes de  recettes  et  dépenses  de  reieroice  précé< 
dant,  ete.  Ce  droit  ne  peut  lui  être  6té  :  la  cour  en 
a  juge!'  aiiui  ni  se  déclarant  Iim  uriij-f'tLnle  jiour 
ataluer  eu  dernier  ressort  sur  \m  compte*  provui- 
eiaus.  Elle  se  Itorne  au  visa  des  eréonoances  de 
payement  que  les  dépuiatiena  sent  tenues  de  lui 
soumettre.  • 

M  d,  M.^n  d\\tlriu:  I<  ,  rapporteur  :  <>  Dans  la 
situation  actuelle,  la  comptabilité  des  provinces  se 
eanoentre  dana  ealle  dea  direotenrs  du  trésor  qui 


soumettent  leur  t  comptes  qui  IL  (  niMiii  lit  iv)  i- 
ceH]i  de  l'Blat  i  la  cour  des  comptes,  de  sorte 
qn*en  régie  générele,  la  eeur  arrête,  en  aseiai 

sommairement,  les  comptes  des  provinces;  mais 
Part.  114  de  In  loi  provinetale  ayant  donné  aux 

provinees  \^  f.ji  ii  ii'  île  nommer  des  receveurs  piir- 
ticulicrs,  deux  provinces,  celles  de  Liège  et  dki 
Haiuaut,  eut  usé  de  cette  faculté,  et  ont  nommé 
des  receveurs  particulier»  ;  les  comptables  de  «es 
provinces  ont  échappé  jusqu'ici  plus  ou  moins  à  la 
surveillanee  de  la  cour  de<  coniples.  I.a  loi  du 
25  mai  1838  fut  préseat^ie  par  M.  d'Huarl,  pour 
remédier  à  cet  état  de  choses,  iian  art.  S  porM** 
que,  quand  les  provinces  nomment  des  receveurs 
particuliers,  ce»  receveurs  sont  obligés  du  soumet- 
tre leurs  eomples  à  la  cour.  L'urt.  10  ne  fait  <jiio 
donner  une  sanction  nouvelle  i  ce  qui  a  été  con- 
sacré par  la  loi  que  je  viens  de  citer  pour  la  comp- 
tabilitt'  |iru VIII r 1 ,1  le.  » 

AJ.  le  riiiiii!>ii  e  de»  (inauces  :  »  La  cour  règle  et 
apure  les  comptes  de  rÉIal  et  des  provinces  ;  voili 
ce  que  porte  la  disposition.  L'iionorable  membre 
deuMode  eonneai  elle  sera  eiéeutée.  Le  règle- 
ment et  l'apurement  n'excluent  pas  le  vote  des 
comptes  par  les  conseil»  provinciaux,  «tje  dis  plus, 
ils  ne  peuvent  pas  l'exclure,  car  lacoostitittien  elle- 
même  a  déféré  ans  eoaseils  provinciaux  ceui- 
munani  le  règlement  définitif  des  intévêls  provin- 
ciaux et  conimtinsux.  ('onçoil-yii ,  d.in^  l'n  ;1  m  i  ins- 
Iralioti  de  la  province  ou  <!<;  la  eommuue,  uu  acte 
ayant  plus  d'importance  que  le  règlement  définitif 
des  eomptea  ci  des  budgets?  Je  crois  que  ces 
expretsions  n'eut  d'autre  portée,  si  ce  n'est  que  le 
cour  des  comptes  aura,  quant  aux  comptables,  à 
apurer  les  comptes,  et  que  cet  article  se  concilie 
Irès-bicn  avec  la  dispo»ilion  de  la  loi  proviociele 
que  riioiwreble  aaembre  a  citée.  La  cour  préparem 
l«  travail  et  le  conseil  statuera  ;  il  pourra  statuer 
sur  «e»  afTaire»  inlérieures,  réjler  d'uuu  auiro 
manière,  s'd  trouve  des  motifs  pour  le  faire.  • 
{Séance  du  11  mare  1846.) 
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ominiDOiyOU  double  em|>loi  recoQou  par  U  véri- 
flealioii  d*«olrM  eomptet. 

Il  y  aura  lieu,  m^mc  a|irès  le  <1((|al  fiié  cl- 
dcMUtt  t  li  HvitiOQ  de  loat  compte  qui  aurait 
été  artété  lur  la  produetiOD  4«  pièc«f  reconniita 
fausset. 

Ari.lâ.Si,dan«  IVxanien  dei  complet,  la  cour 
trouve  des  faux  ou  des  concussion»,  il  ea  est 
mdu  eonpl*  a«  Brialslre  4Im  Aoaocitf  •(  ré- 
féré au  miuistre  Je  la  juslice,  qui  font  pour- 
suivre les  auteurs  devant  les  tribunaux  ordl- 
nairee. 

Atc.  18.  Laa  ftitélt  de  la  eoar  eeolre  la  a  «onp- 

tableS  lont  cxéf titoirp'*  ;  ils  [icnvfnl  dire  (\t:férés 
à  la  cour  de  cassation  pour  violation  des  formes 
••dtUiloi* 
Dam  la  caa  «h  «a  aoispUliis  aa  «rolt  faadé  à 


attaquer  uu  arrél  pour  violation  des  formes  ou 
da  la  M,  H  d^t  M  pour? oir«  daa»  Im  trois  inoii 

pour  loul  délai  à  compU  r  d  •  notifi-nlion  da 
l'arréi.  Le  pourvoi  est  jugù  sur  requàie  «t  moi 
flaldoirie. 

6i  Parrét  est  cassé,  l'affaire  est  reovoyée  à  una 
comnu'ision  ad  hoc.  for  mée  dans  le  sein  de  la 
chambre  des  repréMnianis ,  et  jugeaot  sans  r«- 
«aur*  nitéffieur,  «alon  Im  flanm  élaUiat  par  la 
cour  des  compici. 

Art.  14.  Aucune  ordoooaoce  de  payement  n'est 
acquittée  par  le  trésor  qu'après  avoir  été  munie 
d«  vha  de  la  cour  dai  eomplaa  (1). 

Lorsque  la  cour  ne  croit  pi-  tr^voir  tfonner  ?oo 
vUa  y  les  motifs  de  son  refus  sont  examinés  en 
eoaiail  dat  niniitraf. 

8i  lai  Brinialffaa  \wgmX  qu'il  doit  ém  paué 


(1)  A  la  enlta  d«  1*  paragraphe,  le  projet  d«  loi 

préicnlc  par  1c  gouvcrtiimonl  ajoulail  :  «  Co  visa 
e»t  accordé  lorsque  ia  réalité  ûa  la  créance  est 
justifiée  et  que  la  cour  a  recouou  la  régulariléda 
i'iaipnialian.  •  La  aeotiesi  «enirala  jfrapaea  la  aup- 
prettÎM  de  eatle  dlspotilïen.  Veiei  comment  elle 
(■  mntivnil  ;  u  (  c  paragraphe  tend  ;\  di  Rnir  d«iu 
quelle  circon»ianc4t  le  vua  préaiiiblc  puurra  être 
eiigé.  Celte  définition  a  paru  dangereuMS  k  laeao^ 
tien  centrale,  car  elle  peurraîl  aawindrir  an  con- 
trôle néeassaîre  pour  prévenir  les  abat  et  éclairer 
la  discussion  delà  loi  des  comptes  j  cuntrùle  (jui, 
•n  aeyen  de  la  dispositiou  finale  de  l'anii  le,  nu 
patot.  •alravar  déaonMie  Taction  du  gouvcrac- 
Bienl.  Pour  que  la  cour  puliso  être  astreinte  à 
viaer  avec  réserve,  il  faut  qu'elle  conserve  «on 
libre  arbitre  peur  refuser  le  visa  yiw  >  i  simple, 
qu'elle  puiase  eai^er  les  justificatiout  qui  lui  »oul 
indispeotablM  pour  éclairer  sa  religion,  el  donner 
aui  observaiiane  qna  la  Constitution  lui  a  prescrit 
de  transmettre  auiehambres  une  valeur  indispen- 
•abi«.  » 

A  la  séance  du  11  mari*  18 IC,  M.  Malou,  mi- 
iHsIrades  finances,  demanda  le  rétabliseement  du 

paragraphe  «upprimé  par  la  section  centrale.  Uu 
débat  »'cnfTa(;ia  entre  lui  et  MM.  Deman  d'Atlen» 
rode^  rapporU-ur,  Itontiy  el  Nandi  ii  Lyndt-uj  dans 
la  méase  séance  et  celle  du  Icodvœaio,  la  suppres- 
eiei  M  matotmraa  par  87  vois  eonira  86. 

1  »  rommiMÎon  du  sénat  présenta  un  amende- 
ment ainsi  conçu  :  *  he  t;i«o  est  accordé  lorsque 
la  cour  rcronnalt  qi:e  la  créance  est  réellement 
dua  par  l'iitat  et,gue  l'imputatioa  de  la  dépose 
aat  végniièra.  >  C!at  amaMemeai  était  ainsi  ap- 
puyé liani  le  rapport  de  la  conimi»sioa  : 

■  Vous  savez,  nie>sieur*,  cl  rcxpcnence  l'a  dé- 
montré, qu'k  défaut  de  règles  précisesi>ur  le  vi»A. 
préniabie,  Ins  départements  ministérids  et  la  cour 
des  cemplaa  olw-méme  ont  été  «bliféa  d'entrer 

flnni  de  longue»  ei  firriifilrh  (.lisciusions.  Le  vi»a 
qui  n'existe  pat  dans  d  autres  |)a|s,  est  kao»  Uoiilc 
un  mojen  préventif  lrà«-puis*aiil,  mais  lorsqu'aii- 
anna  dwpeaition  légale  nn  définit  les  attributions 
k  «at  éfwd,  il  an  ramiin  daa  ttraîUaaMMa  «t  da» 
vatarda  préMiwaUaa  m  aarviat  at  à  la  wifthi 


daeattiiret.  Celte  question  iniUi4lm(iana  est  sans 

doute  Rr-ivr  il  faut  l'examiner  sans  prévcrali  ii 
centre  le  pouvoir  eiéculif,  die  doit  l'être  d'après 
la  nature  des  pouvoirs  respectifs.  La  cour  des 
comptas  n'est  pas  an-daaaua  du  pouvoir  nsécutif, 
die  «st  planée  1  cMé  de  lui  pour  T«ill«r  «nr  ses 
actes  en  matière  de  fînam  es,  et  pour  dénouccr  Ina 
abus  an»  chambre»  lëgi»Ulive«. 

•  La  Constitution  ni  aucune  loi  n*a  donné  1  In 
cour  daa  comptna  1»  dr^U  dtJngvr  /oii/et  U»  quêf' 
Uotu  <f<  UçMiti  ou  d*utUUi  élit  dépenses  publi* 
que»,  mais  tetiU  iiu  nt  h  «  qui  slions  (le  ré^tilnritê, 
en  appliquant  ce  mol  dans  le  sens  le  plus  large  ; 
Le  gouvernememtt  fid  M'  fêipQnmbU,  doii  SWraJ 
étr«  Ubrtf  êinon  «m  m*  «amprtudntit pmi  «s  iw- 
pontahitité. 

>'  \'olre  commission  propose  en  conséquence  l'a- 
mcnUenietil  suivant  :  «  Ce  vtiMS  €»l  accordé  lorsque 
»  la  cour  rei  oiinalt  que  la  créance  e>t  réellement 
m  due  par  rÉiat,  et  que  l'imputation  do  la  dépcn»e 
•  est  régulière.  »  Ce  paragraphe  deTicntlrt-iii  le  i« 
de  l'art.  I  4  du  projnt  de  loi  soumi»  a  vos  Jéiibéra- 
tious.  Celle  «iispoftilion,  qui  n'est  que  la  définition 
des  ollribulions  de  la  cour  dos  comptes,  a  été  re* 
jetée  à  la  simple  majorité  par  la  chambre  des 
représentants,  parce  que  celle-ci,  en  admcllan  t  le 
visa  siuis  rései  v»'  en  verlu  d'une  dél il>eraiic>n  du 
conseil  des  ministres,  a  cru  satisfaire  aux  besoins 
du  service  ;  le  ministre  des  finances,  cl  votré  oont> 
mission,  d'accord  sur  ce  point  avec  lui,  ne  peuvent 
croire  qu'elle  perde  son  uhliic.  Kn  <  rtVi,  cette 
définition  préviendra  les  doutes  cl  des  difficultés, 
bAiera  sans  pr^udice  peur  aucun  intéj-él  la  maiw 
che  des  aflhîres  et  rendra  •êetpthnnet  eomma  U 
tloit  t'etre^  le  vif»,  tout  réserve  et  le  recours  au 
conseil  des  minitires  ;  ce  recours  ne  sera  plus  né- 
cessaire que  lorsque  des  diflScultés  s'élcverimt aw 
l'application  des  règles  tracées  par  la  loi.  » 

Cet  amendement,  défaodn  par  tl.  le  mîniairo 
des  finances,  MM.  le  baron  Dellafiillr,  han.n  Je 
Macar,  cl  alUqué  par  MM.  de  Moore(;tiem,  baron 
de  Royer,  marquis  de  Rhodes,  comte  de  RonessCt 
de  liansa;  et  Deamanat  da  AiasaM,  nétéf^atd  par 
SI  f*ïa  aanira  M. 
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OQlra  n  payMBiDi  «hu  Itnr  napooMblUté,  ta 

cour  vise  avec  ré>erve. 

Elle  reod  compte  de  «es  molib  daoi  ses  obier- 
ralioni  aonuellet  ans  ebambrct. 

Art.  1-5.  La  juitiAealhia  dé  la  créaaea  pMt  m 
faire  postéricurcrncnt  au  visa  : 

!•  Lorsque  la  ualure  du  lerrice  exife  l*ou  ver- 
tore  da  créditt  pour  mn  dépense  à  felre  ; 

S»  Lorsque  rexploilaUoo d*ua  service  adminii- 
tMtif,  r/r^i  p.ir  «  conoinie,  n^cessUc  dti avançai  i 
Tagciu  cocDpidble  de  ce  service. 

Ces  avaiM^  na  paavanC  aicMar  M,IIOO  fraoci, 
et  il  ;nra  jiTst  aé  dalanr  aaiplaidaotlf  ddlaide 
quatre  mois. 

Ancnna  DOBvaHa  avança  ne  peut,  dans  catte  H- 
nila  da  80^000  fr.,  être  faite  pour  iio  service  régi 
par  économie,  qu'autant  que  toutes  Ich  pièces 
JusUAcatiTes  de  l'avance  précédeole  auraieni^té 
pvadttltat  à  la  oonr  das  eompt«a«  on  qna  la  por- 
tion de  celte  avance,  <lonl  il  resterait  à  Jillli0ar> 
aurait  moia»  de  quatre  mois  de  date. 

Toute  autre  exception  doit  élre  établie  par  la 
loi  qid  outartea  la  «Mpanta  (1). 

Art.  ir>  J  q  dniihie  du  grand-livra  da  lâ  dotta 
publique  est  déposé  à  la  cour  des  comptai. 

Ella  vaiHa  i  «a  qua  let  iraosliMrlt  et  lat  r«ai> 
boursements,  ainsi  que  les  nouveaux  emprunta, 7 
soient  exactement  inscrit*),-  elle  voitle  «'gaiement 
à  ce  que  tout  comptable  fouroisse  le  cautionne- 
■ant  afléclé  A  la  f araoUa  da  aa  fatlioa.  A  «et 


(1)  M.  le  ministre  des  finaaees  :  «  Mes*iearS|  je 
«M rallie  à  l'article  15  aouToaii  ^roMs4  parla 
Malien  eenirale  ;  cependant  je  eroia  deroir  den- 

aar  quelques  i-ourt«t  explications  sur  cette  dit- 
position.  AiQÙ  que  l'obtervatioD  en  a  déjà  été 
faite,  il  oiisio  plusieurt  manières  de  faire  sortir 
les  fonda  da  trésor  public  :  au  moyen  da  visa 
préalable,  sor  le  mandat  de  payement,  qaand  11  y 
a  un  créancier  certain.  <ni  .^1  moyeu  du  visa  pour 
ouvrir  de»  crédits,  dunt  on  rcuU  compte  ultérieu- 
rement. L'article  du  projet  de  la  tcclioo  cmir^ilu 

S réveil  na  troisième  mode  de  faire  sertir  ieslonda 
a  Iréior,  c*est  an  Ubyen  d*avaneet  faltA  A  uo 
aijriit  (  iiiDiitahli'  -pccial  pour  l'i  loilalion  il'uii 
service.  Cederoier  mode  a'apiilique  presque  exclu* 
sivement  k  des  agents  spéciaux  chail|M»  seîk  A 
l'adminialration  centrale,  soit  dans  d'antres  admi- 
nistrations, du  payement  des  menues  dépenses, 
sauf  à  rendre  compte 

•  Le  mode  applicable  à  d'autres  services,  tel* 
qne  la  solde  du  soldat,  le  talaifa  dos  nembrana 
ouvriers  du  chemin  de  fer,  en  un  mol,  toutes  les 
dépenses  qui  se  ratlachenl  à  de  grands  services 
exploité!)  par  le  {jAuverncmeni,  esi  rouvcrlure 
crédits.  Ces  dépenses  to  font  et  coalinueront  à  se 
faire  par  forme  d'enverUire  de  crédita.  Ainsi,  ptnt 
le  chemin  de  fer,  liont,  provitoirement,  vous  avez 
maintenu  le  système  de  couiplabililf,  un  pourra 
continuer  à  ouvrir  des  crcdiis.  Il  »eraii  iiiipo»iible 
d*en  afîr  antreaMnt,  car  un  crédit  de  30  mille 
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affil,  alla  ragoUdae  divareas  adnlotilnillODa  gd- 

nérales,  Pétat  iodicatif  des  cautionnemeots  da 
tous  les  comptables,  à  quelque  litre  que  ce  soit* 

Tontae  let  obn^atloDa  d*aaprant  on  da  ôon- 
tereloo,  atlas  certificats  de  cautionnements,  n*au- 
ront  de  force  qu'autant  ((u'ils  loienl  fOf éttts  du 
vUa  de  la  cour  de*  comptes. 

La  conr  dent  an  livra  dmprètt  remboortablee, 
faits  en  vertu  des  lois,  sur  les  allocations  des  bud- 
gets, au  commerce,  i  Tindustrie,  à  l'agriculture 
ou  à  toute  autre  partie  prenante.  Elle  veille  à  ce 
qua  oee  pr£li  talent  renialf  nda  «tadanant  dam 
rom\i{cs  des  compialitaiat dam  la eonpla gé- 
néral de  l*£Ut. 

Art.  17.  La  eoar  daa  canpiat  tient  la  doabla 
dn  Mettre  des  peasions  à  cbarge  de  PÉtat.  Laa 
brevets  «ont  visés  cl  enregistré»  \>^r  elle  ;  et  il  est 
procédé  à  ce  vUa  conformémeui  à.  l'arL  14  (g). 

Art.  IS.  A  la  aanr  dat  aaoïptea  appartianiiant  ta 
nomination  at  ta  réfoeatlon  da  tooa  aea  ani> 
ployés. 

Art:  19.  Le  traitement  du  président  de  la  cour 
dai  compiee  est  Axé  A  9*000  fraoca»  ot  aelui  daa 

OOMellIars  ft  'hi  irreffiT,  fi  7.000  francs 
ArLiO.  li  ne  peut  élre  fait  de  cbaugcment  au 

règlamant  d*ordra  delà  cour  des  comptes ,  qu'avec 

Papprobalion  de  la  i  batubre  des  repré-tcotanls. 
Art.  21.  La  loi  du  30  décembre  1830  [Bulletin 

officiel^  DO  43),  et  la  loi  du  14  juin  lë45  {Moni^ 

ieur^  no       «ont  abrogéai. 


fcaaae  en  mtea  800  mille  francs  serait  inuiiBsant 

Sear  centtaaar  aa  aervioe.  J'adopte  doao  l'article 
e  la  section  ceatrale  dont  le  n*  I*  me  parait  com- 
porter que,  pour  le  chemin  de  fer  cl  l'arnu'i  .  <  ci 
coulinuera  à  uuvrir  des  crédits,  sauf  à  en  justifier 
nllérieurcmcnt  l'emploi.  • 

(g)  La  Metioft  eentrate  avait  présenté  nn  nouvel 
artîde  ainsi  conçu  :  «  La  CMir  tient  un  registre 
d(»  pensions  à  cbarge  de  l'blat.  Tout  brevet  da 
peatioo  n  aura  de  légalité,  qu'autant  qu'il  aura 
reçu  le  viia  et  l'enregistremeat  de  la  cour.  La 
viM  et  l'enregistrement  ne  sont  accordés  <(ue 
lorsque  la  cour  eura  reconnu  par  les  pièce*  justi- 
ficatlve^,  que  les  penaiem  aent  oenléréaa  oenfer- 
mémeut  à  la  loi.  > 

Cet  article  fut  combattu  k  la  séance  du  13  mara 
par  M-  le  ministre  des  finances  et  défendu  en  pria- 
cipe  par  MM.  Ueman,  Osy  et  Donny  {  après  une 
as^ei  longue  discu^Moa,  M.  Dfniau  proposa  un 
amendement  qui  forme  aujourd'hui  l'article  de  la 
let.  •  11 HM  aeesble,  dit-il,  que  uone  davena  svivrv 
pour  les  pensions  le  système  que  nou«  avom  adnptn 
pour  les  autres  dépenses,  que  nout  ne  devons  pa^ 
{  ermcttre  à  U  cour  d»-s  comptes  d  enlraver  la 
marche  du  gouvernement,  qu'il  lui  suffit  d'avoir- 
eeanaisaance  de  tentes  les  pièce*  ja*tificati*ee,  da 
pouvoir  faire  des  remon^ran(■e^  au  gouvernement, 
et  que,  bi  celui-ci  ue  poiivaila'enicndrt:  avec  elle, 
il  devrait  avoir  rccouri  au  mo^ea  indiqué  par 
l'art.  14  cl  avoir  recours  à  l'avis  du  conseil.  ■ 
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Promttlsuofli  Ta  préientelol,  ordoBoootqaVIk) 

soit  re^^H^ir  .In  ^reau  d«  l'Élal  M  publiée  |nr  la 

voie  du  Moniteur. 

CoDin*  signé  par  le  miniiln  des  fiMDcet, 
M.  J.  Haloo. 


VOS.  M  ocTOBRB  1816.  ^  Àrrèti  royal  qui 
tupptlme  tekureau  de  Forêt  {tl4ffe)»f^»- 
Diteur  du  1«r  noreiubre  1846.) 

Léopoid  ,  etc.  Sur  U  pro^Mition  de  noire  oU- 
Diiire  des  finances, 

Hottt  avM»  arrêta  et  arrtiopt  : 
i»  Le  bnreiH  de  teeeiie  dee  conlrlbnlioiu  di- 
rectes et  acci#ei  de  Forêt»  prof  ince  de  Ltége,  est 

tupprimé  j 

t*  Le*  eonraniBet  dent  m  fanqiMe  aciuelle- 
nenl  ce  bureau,  sont  adjoiotei  au  Inmaii  de  rv- 
ceucs  dts  coniriboliona  direclei  et  acclKe  de 

CbaudfoaUioe  f 

6»  Lee  dispoittioni  iini  préeèdeol  aortirent 
leur  effet  h  partir  du  l«r  décembre  proctiain  \ 

Noire  minisîrc  fi?!ancc8  (M.  J,  Maloit)  eat 
ctiargc  de  TcxiicuUûa  du  présent  arrélô. 

661.  —  M  ocroaRB  1846.  —  Arrêté  royal  rela- 
tif au  bureau  de  Bruiseghem,  (Monit.  dv 

l»'  novembre  184G.) 

Léopold,  etc.  âur  ia  propostliou  de  aoUe  mi* 
aialre  de»  baeocee, 

Neva  aToos  arrêté  et  arrélona  x 

1-3  cimmune  de  Brus5r{;hcm-0|ilipm-0ssell  cit 
disiraile  du  bureau  de  rcccliv  des  contributiooa 
direclc»  et  eccina,  éiaMi  i  Aische,  provioee  de 
Brabant,  cl  réunie  au  bureau  de  Meyate. 

Les  [lurcaux  tl'A<.sche  et  de  Meysse  continue- 
ront de  fatre  parité  rcDiicctivrroeul  des  contrôles 
dee  contributions  «lii^lea,  cadastre  et  conpta- 
biiiié  de  Moleabc«l(-Saini-Jean  et  de  Viivorde. 

Les  dispositions  ci- dessus  surtiroui  leurs  effets 
i  partir  du  {«•'déeembre  procbain. 

Notre  oiinlsire  des  fioauces  (M.  J.  Maloii)  ett 
cbaïf^  de  rekéctttiou  du  présent  arrêté. 

805.  —  S9  octuBUE  1846.  —  Arrèléi  rqyàux 
qui  accordent  t 

Au  sieur  Dlsière  {Joseph)tmaréchai fer- 
rant^ domicilié  à  Lcfft  y  commune  de  Di- 
nantf  un  brevet  d'Invention  de  dix  années^ 
pour  VIS  procédé  servant  â  fabriquer  dae 
pièces  en  fer,  diteê  oayei,  deUlnées  aw  eah 
fataqei 

Au  sieur  Sax  {Charles),  fabricant  d'in- 
struments de  muslquct  domicUié  à  Bruxel* 
les^  un  brevet  d'Invention  de  dis  mnnéeSf 


AH  I8M,  K»  668-665. 

pour  é0s  perfieetfonnements  au  eor  çmnt- 

tonlque,  de  son  Invention,  eiopptltsMee 
aux  buglest  eic.i 

Au  sieur  Fontaine  {G.),  demieUié  à 
Bruxelles^  rue  Sieet^oort*  fi«S,  chez  ta 
sieur  Fontaine  {£.),  son  mandataire,  un 
brevet  d'invention  de  quinze  annies^pour 
une  Uqueur  desttnéeà  faire  erémer  te  tottt 
Au  sieur  Charvet  {D.  Ch.),  domicilié  à 
Bruxelles,  rue  de  Flniuire^  «a  18Î,  un  bre- 
vet de  perfeclioimemcnt  de  quinze  années, 
'pour  un  perfeetloimement  au  procédé  eer- 
vanl  à  préparer  tes  huiles  de  résine,  pro- 
cédé breveté  en  sa  faveur  pour  dix  ans,  la 
iSlao<»f1844; 

Au  sieur  Gérard {D.),aspirantdosmlneet 
domicilié  à  Huy,  rue  Neuve^  n»  10,  vn  bre- 
vH  de  perfectionnement  de  quinze  années, 
pour  des  améliorations  â  la  pompedestlnéo 
à  l'épuisement  des  eaux  des  mines,  défà 
brevetées  en  sa  faveur  le  25  aoù(  1H46; 

Au  sieur  Bazile  {J.),  domicilié  à  Uruxel- 
les,  ptaee  du  GrandSabton,  m  90,  ehez  le 
sieur  Stoclet,  avocat,  son  mandataire,  un 
brevet  d'importation  de  quatorze  années  et 
$Usmois,pour  un  appareil  particuiier  pro- 
pre àappllquerla  chaleur  d'un  fourâeoka 
au  chavfTage  d'une  chaudière  à  vapeur, 
breveté  d'hivention  en  France,  pourquinze 
ans,  /o88  m«H848,  en  faveur  des  sieure 
£.  Baz'le  et  Julienne; 

Ju  sieur  Peyronnent  {Jean-Baptiste), 
domicilié  à  Bruxelles,  place  du  Grand-Sa- 
bUm,  n*  90i  cAest  te  sieur  Stœtel,  avoeai, 
scm  mandataire,  i/n  brevet  d'importation 
dv  quatorze  années  et  six  mois,  pour  un 
procédé  de  blancAlmettl  et  de  transforma- 
tion en  bougies  des  cires  végétales,  breveté 
a'iavention  en  France, pour  qu  'ni-reans,  le. 
8  août  dernier,  en  faveur  du  sieur  /  erne; 

A  la  dame  M^hinham  {Clara),  domiciliée 
àrSaint-Josse-ten-Noode  lez  Bruxelles,  un 
brevet  de  perfeclionnement  el  d'importa- 
tion de  treize  années ^  pour  des  per/ectiott' 
netnente  àu  procédé  servant  é  conserver 
l'arome  du  caffi,  etc.,  procédé  déjà  Ameftf 
en  sa  faveur,  le  15  septembre  i»46. 
Ladila  damo  est  tenue  d'autoriser  tous  les  iu- 
doslriola  du  pays  qui  en  feront  la  demande  è  cm- 
ployer,  pour  leur  propre  compte,  le»  pcr  fecliou- 
oemeot»  doQl  il  *'à^\V,  elle  leur  délivrera,  à  cet 
e(R«tt  tous  les  renaeignenent»  nécessaires,  sauf  à 
recevoir,  de  ee  ^f,  une  Indemnité  qui  sera  flsée 
à  l'ainiaMi'  <up  jiar  arbîraee. 

Au  sieur  Hayem  \,S.),  aîné,  domicilié  à 
BruxeUes,  nouveau  MarcAé-aux-Graine, 
4,  cèez  te  sieur  r an  OveHoo,  aveeat, 
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ion  mandataire^  ùn  brevet  d'Importation 
dê  elnq  aimée$t  pour  un  eoleravaté  è  reg' 

sorts,  breveté  en  Eranee  pour  quinze  ant, 
le  10  mal  1846,  en  favêut  det  tlturs  Marc, 

Hai/fei  Uaxem, 

Ce  fcrtwl  «it  Momtt  i  bi  némeoNidliloD  qw 

la  précédent  (rt-liti  îIp  In  rlime  ^^■flinhamJ;  te  ti- 
tulaire est  leiiu  de  meitre  ies  ioduairieia  du  |)ayt 
i  nêine  de  e^infeeikraiMr  et  de  vendre,  t»<Mir  leur 
COiBiite,  lâ  col'Cravate  dont  il  s*agil. 

Ju  sieur  Urlinij  {R.  /f  .)■.  domicilié  à 
Saint- Josie-ten-Noode  lei  Bruxeltett  ixie 
dê»  Jrlti  n»  8t,  un  brevet  d^hnporiatlaH 
de  dix  années,  pour  des  perfecllonnements 
dans  la  fabrication  du  verre,  bi  evciét  en 
Jngteterre  pour  quatorze  ans,  le  â  mars 
IBM,  en  faveur  dee  eleur*  NleMeon  et 

TF'adswonk  fMuni!.  .lu  8  nnvrmlire  1846.) 
Ce  brevet  esl  «uuiuii  à  la  miiuie  couditioo  <iue 
le  i>réc£deDt,  celui  de  la  daoM  WUaluai. 


80C.  —  29  ocTOBnE  1846.  —  Arrêté  royal  re- 
latif à  la  délivrance  des  diplôme»  aux  élè' 
ve*  tneiUuteun  des  icote»  wnnttie»  adop' 
lées*  (llonil.  du  5  novembre  1646.) 

Léofiold,  etc.  Vu  le  paragraphe  9  de  l*arl.  16 

de  la  lui  (lu  -23  âP[)(cR]|irc  1842,  aioti  cooçu  : 

«  Pendant  Ici  quatre  premières  années  (te  la 
mile  eu  exécution  de  la  }>réicole  loi,  toute*  tes 
DoalaaUone  seronl  «ouaNee  Ik  PagréaiiODduf ou- 
Tern<  rtienl  ;  après  ce  <lo!ii,  les  conseils  commu- 
naux choisiront  kurs  inttliluteurs  parmi  les  can- 
dldati  qui  JusUfleroDl  d*avolr  fréquenté,  avec 
fruit,  pendant  deux  ans  ju  moins,  les  eatir*  de 
l'une  des  éi  o!<*^  norm  ilcs  de  l'Kia!,  \f%  rour»  nor- 
maux adjoiiiu  à  l'une  des  écoles  priuiâircs  supé- 
rieures ou  les  cours  d*uo«  école  normale  privée, 
ayant  i1e|»uis  deux  ans.  au  moins,  aitoiiié  le  ré- 
gime d'intpcction  établi  par  la  présente  loi. 

Vu  le  règlemeni  commun  des  écoU*s  normales 
de  Salnl-Trood,  de  Saioi-Roeh,  de  Bonne-£spé» 
raoce,  de  Roulera,  de  Carlshour^,  de  Malonrif  et 
de  Saint-Nicolas,  annex(i  jt  notre  arrêté  du  17  dé- 
cembre 1846; 

Voulant  pourvoir  A  la  formation  d^an  Jury 
d'examen  appelé  à  coosialer  que  les  élèves  des 
écoles  noMuates  précitées  qui  ont  été  admis  aux 
«ours  normaux  deceaélablisseoieolf,  depoisdeux 
ans  aufiioins,  les  ont  réi  licnieiil  suivis  avec  Ti  uit; 

Après  avoir  cnleudu  tes  évéqucs  de  I.iége,  de 
Tournay,  de  Bruge»,  de  Namur  et  de  Gand  j  et 
vu  radbésion  de  oe«  prélat*,  en  Ce  qui  concerne 
les  tcolfs  (ju'ils  o'  i  ir-siieclivemenl  Tondées; 

Sur  la  proposuiuu  de  notre  miuislre  de  Pinlé- 
rieur. 


-  AN  1846,  N»  806.  849 

Non»  avons  arréi<^  et  arrêtons  : 
Art.l**.  Le  jury  chargé  de  présider  I  feianen 
des  élèves  instituteurs  qui  ont  terminé  le  cours 
su|»éricur  aux  écoles  uorm.i!cs  de  Saini-Trond, 
de  Saint-Rocb,  de  Banne-Espérance,  de  Rouler*, 
de  Cariibourg,  de  Malonne  et  de  Saint-Mleolie, 
est  composé ,  pour  cbacun  de  cet  établlMementi 
rcsi>ecUfs  : 

1*  De  rinspecteur  civil  des  écoles  normales  et 
des  écolet  primalrm  tu|iérleucet,  préiident  $ 

3o  [)e  l'inspecteur  civil  provincial  de  IVn  ^rigQe* 
ment  primaire  dans  la  province  où  Técole  est  si> 
tuée,  membre; 

3o  De  IMns|iecteur  diocésain  de  reoMlfMdlenl 
primaire  dans  la  province,  membre; 

é«  Du  directeur  de  l'école  normale,  membre; 

8*  Du  profeenor  de  religion  et  do  OMnle, 
membre; 

8*  D'un  des  membres  du  corps  enseignant  qui 
fera  les  fonctions  de  secrétaire  et  qui  siégera  sans 
vols  délibérethre. 

Noire  ministre  de  rintérieur  pourra  au  besoin 
remplacer  riuApcctcur  des  écoles  normales  et  des 
écoles  primaires  supérieures  par  un  second  iuspee- 
teur  iM-ovincial  ;  dans  ce  ces,  la  présidence  de  la 
comiitiji'^ioti  ilVxamcn  est  dévolue  à  l*inspecteur 
provinciai  étranger  à  la  province. 

Les  élèves  qui  ont  fMqitenté.  pendant  deuK  aoa 
au  moins,  Ifs  cours  d'une  école  normale  adoptée, 
seront,  sur  la  proposition  du  directeur  de  cette 
école,  admis  à  se  présenter  i  l'eiamen  devant  lu 
Jurf. 

Art.  2  l.V'xamen  se  faii  par  écrit  et  oralement. 
Il  rouUi  a  «ur  toutes  ies  braocbes  qui  ool  été  en- 
soignées  pendant  la  dernière  année  d*éindee,  et 
qui  font  partie  du  programme  tracé  dans  le  pa- 
rapr.-jplte  iin-mirr  du  règlement  cnnimim  précité. 

Art.  à.  L'cxaiueo  durera  quatre  jours,  dont  ie 
premier  sera  couMcré  8  Pcxamen  par  écrit,  lu 
deuxième  à  la  pratique  de  l'entieicnemenl  daiM 
l'école  d'appiicaiioo  annexée  à  rétablissement* 
le  iroisiènia  et  le  quatrième  à  l'exanen  oral. 

Art.  4 .  Les  questions  relatlvetàcbaqnu branche 
spéciale  seront  jjosées  par  les  professeurs  qui  ont 
été  retpeciivcmeni  chargés  de  renseignement  de 
ces  mêmes  branches  |iendant  la  dernière  année 

d'études. 

Art.  5.  Pour  I'a|i|)r<?ciation  du  travail  de*  éMtvet 
(leiidani  la  première,  la  deuxième  et  la  irouicme 
année  d*étades,  il  est  attribué  un  certain  nombre 
de  |)ointA  à  l'ensemble  des  résultais  <{ii'ont  offerts 
les  compositions  ou  examens  partiels  qui  ont  eu 
lieu  dan.»  le  cours  de  eci  liols  année».  Ce  nombre 
est  Axé  au  maximum  de  180  poiot<  pour  la  pre> 
mièic  anuée  d'étude»,  au  maximum  de  125  points 
pour  la  deuxième  aouée  et  au  maximum  de 
178  points  pour  la  trotslène  année  d*étndcs. 
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Art.  6.  Le  nombre  des  pointa  ftilp0iirl*euMeB 

Anal  parfait  est  de  r>oo. 

Art.  7.  Le  miniiuum  des  points  qu^un  élève 
éaH  réoDir  pour  avoir  droit  i  un  diplôme  de  trai^ 
itèoie  dc^ré  est  de  650. 

Ce  chiffre  »e  roui  posera  de  la  somme  <\cs  points 
que  l*élcve  aura  obleuus  daus  Ie«  cxameus  par- 
tiela  del*aiinée  on  det  aonéet  prtfeëdente»,  et 

dan'î  IVxnmrn  final. 

Art.  8.  ËQlre  le  loiaimum  de  650  points  et  le 
maximum  de  1,000  points  qui  constituera  la 
preuve  d*un  travail  parfilit  pendant  les  deux,  les 
troi»,  ou  les  quatre  années  d'éiu'f'i,  il  rst  ('•(.ibli 
trois  degrés  de  capacité  auxijuels  correspondent 
let  trcdi  degré!  admis  pour  lee  diplôme*.  Le  chi^ 
fre  de  Ô50  points  donnera  droil  à  un  diplôme  de 
troisième  degré,  qui  portera  que  l'élève  a  suivi 
les  cours  ai;ec  fruit;  le  chiffre  de  750  i  875 
pointa  donnera  droH  à  un  diplôme  do  deniièmo 
degré,  qui  portera  que  IVlOvc  a  suivi  les  cours 
avec  grand  fruit {  le  chiffre  de  875  i  1,000 
points  donnera  droit  à  un  diplôme  de  premier 
degré,  qni  portera  qoo  TélèTo  a  auivi  leecoiin 

avec  te  plus  f/rand  fruit. 

Art.  9.  Let  décisions  seront  prises  à  la  majorité 
absolue  dee  cufragea. 

Il  en  sera  dressé  procès-verbal  .lequel  sera  Irans- 
mia,  sans  délai ,  à  noire  mini«trf>  de  l'intérieur. 

Art*  10.  Les  diplômes  serooi  signés  par  les 
namiMW  dnjury  «t  revétua  du  visa  de  notre  mi- 
aiitro  do  rinldrieur. 

II*  spronf  fonçim  <trtrî?  Ir?  (friTie?  suivants  : 

*  Au  iioiii  ili  .'la  M,"jjf'-h:  le  roi  ilus  lîeiges, 

*  Le  jury  d'ciaïuen  iiisiuué  en  vertu  de  i'arli« 
«lotet  do  rarrétéroyal  du  1846,  pour  la 

ftélivrancp  (lf<  diplômé''  cxifT^s  p^r  le  deuxième 
paragraphe  de  l'art.  10  de  la  lui  du  È5  septembre 
têél,  dea  ôUvaa  aspirants  insliiuleurs  qui  oui 
IHqdCHIÔ  lot  éonr»  de  l'école  normale  adoptéo 

de  . .  «  . .,  ayant  procédé  à  Texameo  du  sieur  

né  A  le  18  .  «    déclare  que 

le  dît  élivt  a  latithll  ani  épraum  |n«Krlte«  par 
l*arrôté  Affll  précité  et  quil  a  ittlti  loadita  eonra 
avec.  .....  pendant.  .  .  .  aauéet .  .  .  . 

m  Fait  à  ...  le  18  .  .  . 

*  Ue  membre*  du  jury, 

»  Vu  par  le  ministre  de  l'intérienr. 
m  Bruxelles  le  ....  18  ..  » 

Art.  11.  Four  le»  élèves  qui  n'uni  ))âi  ttiivr  le 
cours  de  preuièi-e  ou  de  deuxicuie  anuée,  le  ré- 
aultat  patlSiU  des  eompoaltioo*  on  des  eiamen* 
partiels  qui  leur  ont  été  prescrits  penilanl  le 
cours  de  troisième  année  vaudra  400  poiais. 

Contro-eigné  comte  de  Tlieax,Binialre  de  l'in- 


807*     88  OCTOBRE  1846.  —  Jrrêté  rcgrùt^ 

prouvant  une  résolution  de  la  Grande  Com- 
pagnie du  Luxembourg.  (Monit.  du  5oovem:' 
bre  1848.) 

Léopold,  etc.  Revu  Jes  statuts  de  la  Grande 
CtmpagtOB  du  tuxtn^owg^  tett  qo*nc  ont  été 
approuvés  par  noire  arrêté  du  f  *r  octobre  1846, 
et  notamment  les  art.  49  et  50,  aux  termes  des- 
quels toute  adjonction  de  nouvelle  concession 
aux  opéralioiii  do  la  eompaf  nia  do  peut  recevoir 
•on  exdcutionqn^prèi  Tapprobatloo  dngonvetw 
nemeot  ; 

Va  la  réiototloii  de  TaiMmiblée  générale  dot 
actionnaires  de  oetto  Oompagoie,  en  date  du 
SO  octobre  1846,  portant  acceptation  et  aitjonc- 
Uon  i  ses  opérations  de  la  concession  du  chemin 
do  fisr  de  Bruxellea  I  Ramor,  telle  qu*elle  résulte 
de  l'arrêté  royal  du  18  juin  18  iO  ; 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  des  af- 
faires étrangères,  et  notre  ministre  des  travaux 
publiée  entendu, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art  1".  Est  approi)V«*e  la  r<««r>lii!ion  de  l'ai- 
sembiée  générale  de  la  (iranda  Compagnie  du 
Zttxmbouty,  portant  aeeeptailoB  aladjooctioii 
à  ses  opérations  de  la  conceailoil  dû  chemin  do 
fer  de  Bruxelles  à  Namur. 

Art.  8.  Notre  ministre  des  affaires  étrangères 
(M.  A.  Bochampa)  eH  eharfé  do  raiécnlioa  du 
prêtant  arrêté. 

GRANDS  COHPACRIB  DO  UntBWÛURG. 

»nooia-Tn»*&  m  &*Aaaraaus  ôiiiA&B  vnira 

A  iRexELua,  u  SO  ocTOwm  1848* 

Le  ninrrti  20  oclobrc  1816,  à  midi,  se  sont  for- 
més «u  assemblée  générale  à  i'iiôtei  de  la  Grande 
compagnie  du  Luxembourg ,  les  aetionnairet 

suivante  :  MM.  de  Clossmann ,  président;  sir 
^^  illiam  .M  igiity,  H  Smionds,  J.  Ashwell ,  OtlO 
Geyer,  de  BerckbuUz,  Barbanson,  W.  A.  Tbomas, 

Reed,  Giboiil,  Beatiêre,  Varebal  et  Prayé,  com- 
parant en  personne;  et  MM.  J.  H.  Atlwood, 
Cb.  Lyall,J.  Mastermann  junior,  William  Evans, 
directeurs  ;  J.  Brand,  W.  Arundeil,  I.  W.  Amo», 
Andrew  Leslle,  WUIIam  Crabe,  Pred.  Mildred, 
J.  h  1>  Viiri*  Thomas  H  »<o«wnrih,  John  Po- 
wer, représentés  en  vertu  de  pouvoirs  spéciaux, 
confMttément  I  l^nldo  40  det  Itaïuis,  par 
M.  f.  F.  de  Clossmaoft. 

Los  actionnaires  formant,  d*après  ces  éléments, 
l'assemblée  générale  el  dont  les  titres,  qualités 
iBi  poovoirt  ont  étévériBét  et  rocoanuê,  repréioil- 
tent  ensemble  26,515  actions. 

Attxtermet  de  Tart.  45  dea  tlatott,  M.  doCloit- 
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maoD|  prétideat  d6  la  compapiie,  préside  Tai' 
,a«nM4«.  Sont  atait  au  tHir«au  à  i«s  côtés  : 

MM.  Ips  rtiliiiiniilrateurs  U  S'mond»  et  lir  Wil- 
Itâu  Magiiaf}  M.  Prayé,  t«créiair«|  Ueut  ia 
ptumt. 

La  coDVocatiou  dei  actiooDairet  en  assemblée 
P''t(.'-f  lie  a  <  ii  Hoii  coiifornK-mcnl  à  l'ai  l.  50  des 
•idiuU,  {>3t  avu  iQiutii»  daus  le»  jouroauK  de 
BruMilea  •tite'Londres,  qui  demenrtroal  an- 
oeié»  au  présent  procès-verbal. 

L'assemblée  générale  est  appelée ,  suiTant  lea 
•vt»  do  eonvoealion,  i  délihÀar  aarl*a4)oiictiOD 
Importante,  qui  e»t  offerte  aux  «ctlonnairett  d« 
1.1  tipnc  iif'  Bruxelles  à  Namur.  «uivanl  la  con- 
ccssiou  ubieoue  par  les  fondateurs,  de  manière  à 
■e  former  qtt*iiD  muI  lool,  daoa  nnMrét  do  la 
Corapagaia  éa  chtmln  do  fer  da  BmxêOêê  à 
jlrlon. 

Une  première  assemblée  géo^raic ,  également 
ap|iol4a  1  d<libéf«r  aur  aoi  olMet,  a  «n  tlan  le 

30  5e(>tf'mbrc  dernier  ;  elle  n«  s'oit  point  trouvée 
en  nombre  suffisant  po  r  prendre  une  délibéra- 
tion, et  une  douvoIIo  convocation  a  dtl  avoir  Iktu, 
ce  qui  a  amené  la  réunion  de  ce  Jour. 

A  midiel quart  M.  le  président  ouvre  !t  «(^-înre. 

Le  secrétaire  donne  lecture  du  procûs-vcrbal 
de  la  aétace  du  M  leplombre  derolar. 

Le  président  du  constell  d'.iiiuiiniilrAtion  prend 
la  parole  et  rappelle  à  l'jsscmbiëc  i'objel  da  aa 
réunion  ;  il  s'exprime  en  ces  lermee  : 

«  MeaUoart»  loriqo*av  mola  de  Juillet  ISIS,  la 
prospectus  éniel Londres  présenta  aui  souscrip* 
taara  de  la  Craode  Compagnie  da  Litiambourf 
lea  coDditiaoa  fl  loailéaMiiU  de  la  aMillëftaturc, 
■es  foodateura,  en  lui  propoiant  UU  elienlnde 
ft-r  à  construire  i  travers  le  Luxembourg  , 
n'avaient  en  vue  qu'une  ligne  partant  de  la  val- 
Meda  la  Haiiae  prêa  de  llamur  pour  abautir  è 
Arlon.  Personne  alors  n'avait  conçn  rr<:|K)ir  ni 
la  peo^£e  de  pouvoir  placer  un  jour  à  Bruxelles, 
aui  portes  de  la  capitale,  le  puiut  de  départ  du 
ebemln  de  fcr  du  Luxembourg,  que  la  pramière 
demande  cnmme  Ips  première»  espérât, ces  n'éta- 
blissaient qu'à  Naniur.  Obtenir  l'avantage  d'un 
conplémont  auisl  précieux,  c*était  acquérir  pour 
i'enircpi  isii  un  immense  élément  de  prospérité* 
Lf<i  fondateurs  l'ont  compris,  nprè^  avuir  obtenu, 
dans  le  pays  même,  des  notions  plus  précisée  sur 
la  liiuatlon  do  lerrlloire,  sur  ravealr  de  leur 

pu M<  i.  T'n  siircè.»  cuiiiplel  a  Couronné  leur.^  t'f- 
torls^  l'acte  de  concettiuu  du  18  juin  1846  fait 
partir  de  Braielles  la  ligue  concédée,  qui  doit 
relier  dircctemeoi  et  aaoa  intetropUon  Arloo  ei 
le  Luxemhourg  h  Ki  cii»  i:i)t'  du  royaume.  Les 
concessionnaires,  aprèi»  avoir  disculéavec  le  gou- 
vemameni  lei  alaluto,  dont  U  a  arrêté  la  rédae- 
Uoo  Minai  aaa  nw  daiw  lihtérét  dee  action- 


nairet,  ont  aur  cette  base  conalilué  définitivement 
la  Grande  Compisnio  du  Luxembourg  par  acte 

.^•!!h<  ntiijoe  do  11  septembre  dernier. Ces  statuts  ' 
oui  re$u  la  sanction  souveraine  :  un  arrêté  royal 
dttlwoeiobrecouraat,  quilee  approuTe,attleriaa 

rétablissement  de  la  société.  Rien  ne  raauqiM 
déformai»  ;i  la  légaliK'-  de  son  existence,  au  libre 
exf  rcicu  des  droite  qui  lui  sont  acquis  \  toutes  les 
fermalitéaprewrilea  par  la  loi  bel^a  eut  été  pooa- 

tuelli'in-  n!  remplies. 

B  Ko  fixant,  par  l'acte  constitutif  du  11  sep- 
tembre, les a|)ports  qu'ils  faisaient!  la  com|>agnie, 
les  foodataura  n'y  ont  compris ,  comme  ils  o*y 
poii\7iipn!  rrtniprniflre.  que  réléincnt  de  h  «ou- 
•crtption  pi  ia)iliv«,coujmeforffiaoiruQiqueot4et 
des  conveutlona  des  partiel  et  de  leurs  préviaiooa. 
C'est  pour  cela  qae  la  concession  apportée  par 
eux  aux  aclionn.iires.  luiv.-Jiit  l'art,  5  do»  slaint?, 
se  borne  à  celle  du  cbemin  de  fer  de  ihauiur  à 
Arlon.  Malt  lia  ne  destinaient  qu'A  la  compag nia 
ce  .Tv.Tii  iit  sollicité  pour  elle;  ils  otu  voulu 
lui  a»surer  immédiatement  l'avantafe  nuuvean 
que  leara  démardiee  et  leurs  affarti  o'avaiaBl 
paarsuivi  et  obtenu  qoe  dana  aon  Intérêt.  Pour 
atteindre  ce  but ,  |H>ur  ré^itlaii*'  r  l\-)b;?uilon  de 
l'importante  adjonction  qui  leur  appartient,  ei 
dont  lia  eotendenl  doter  leur  aompagole.  Ha  ont 
fait  un  appel  aux  actionnaires,  ils  oui  convoqué 
l'.iss.eml>lée  gcnéraln  <]ii»'  les  »tatiil«i  ont  iiive>tie 
du  droit  d'exaintuei  ei  d  accepter  leur  otfrc,  ar- 
ticlea  S  et  4S.  tai-il  besoin,  OBoatieura,  de  voniac- 
cuper  encore  d'une  objection  qui  s'est  obetinéeS 
critiquer  dans  ses  terme»  l'offre  qui  voua  est  i^to? 
EJle  a  rcfu  ût^h  une  éclatante  rérutailan{  alla 
m  é  I ,  t  a  i  t  à  paiae,  ust  elle  était  IriTale,  Phoancur 
d'uue  réponse. 

>  La  conceAsion  que  nous  vous  apportons  au- 
Joord*bul  eat  auiorlaée  par  une  loi  du  paya;  alla 
repose  sur  un  titre  formel,  irréfrauable  ;  une  con- 
vention péremptoire,  conclue  à  riutervenlion  du 
gouvernement,  a  r(g:é,  pour  la  partie  du  cbemin 
de  tmtaéctwrH  «mnmunê  tmxéiux  €0m^ 
ffnleSj  leura  obligations  et  leur»  droits  re»i>ec(if8. 
Comment  doue  la  compagnie  du  cbemin  do  fer 
de  Louvain  i  la  Sambre  peut-elle,  au  mépria  du 
contrat  qui  l'oblige,  et  des  actes  solennels  qu'elle 
est  tenue  dr  rcipei  lcr,  méconnaître  strieuanment 
le  dt  uil  lucootesiable  qui  nous  appartient,  celui 
do  voua  offrir  notre  concesaion  telle  que  la  loi 
nous  l'a  f.iite,  telle  que  la  convention  en  règle  la 
jouissance,  avec  les  avantagea,  les  charges  et 
toutes  les  conséi|ueoces  que  ce  double  litre  y  at- 
tacbe?  Le  conseil  d'administration  a  peniié  quMI 
a>  lit  ;mire  choje  h  f  tnf;  dsns  votre  intérêt  que 
d'ouvrir  daua  les  journaux  une  polémique  sans 
Objet.  Il  a*a  point  répondu  i  de  rainas  déciaBU- 
Item.  Celte  «spttcaUctt  mSn  saaidanltfaw 
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éeUirer  l'aitemiilée  :  Pexamen  des  actes  doit 
iitfllM  «ettl  iMNir  la  rawarer.  Vont  wn» ,  net- 

•leurs,  que  nct  onnaircs  présonUà  la  rt'unïon 
du  30  Miitembre  <Jerni«r  oe  remiilissaiecl  pas,  à 
nlMD  de  Pioiufltiiice  du  DOinbre,  les  eontUtloM 
nquises  par  l'art.  19  des  statuts  pour  prendre 
sur  iV  hj«t  en  délibération  une  rtsoiuiiun  valable. 
Une  nouvelle  ooavocatioo  a  eu  lieu:  les  journaux 
qui  «B  renfernieot  Im  avis  resteront  jototi  an 
procèS'Verbal  de  la  séance.  C'est  aujourd'hui  que 
l'assemblée  gémira (»•  ppiit  «tatuor  cicfinilivemcnt, 
qud  que  «oïl  le  nombre  «le  »cs  membres  j  l'ar- 
Ûela  M  des  ttalu  ta  lal  an  donna  la  dfoii  et  le  pou- 
Toir.  Au  nom  de  tous  îcscoriccïjioniiaires  qui  ont 
obtenu,  par  Tan  été  du  18  juin  1846,  la  coocaa- 
•loD  du  ebainia  da  fer  de  Bnisellet  i  Nanar;  w 
nom  de  sir  WilUam  Magnay,  baronnet,  ei  Henri 
Sfmonds  qui  siègent  à  raescôtéSf  et  de  MM.  Jobn 
Masiermann  Junior,  C.Ljail,  Richard  Heavimdei 
William  Bvana  al  Thomaa-Benri  Bliiek,  en  vcrtn 
de  leur  mandat  et  d'après  leurs  instructions,  je 
déclare  offrir  à  la  Grande  Compa{;Die  du  Luiem- 
bourg,  comme  adjuucduo  à  la  ligne  qui  iui  appar- 
tient déji,  loue  Ici  droits  et  avantagea  résultant 
de  cette  concession  du  rh mm  Je  fi  rd''  Cruxciles 
à  Namur,  telle  qu'elle  i-c»uite  de  i'arréié  rujal 
du  IB  juin,  avec  lat  conditions  et  les  charges  qui 
an  dd]iandent  suivant  Toc* roi  et  les  conventtoos 
qui  s'y  ratl.ich»'nt  J'invite  rassenihkV  générale 
A  débbcrer  imm^diaiemcot  sur  cette  offre.  ■ 

La  itroposiiion  ainsi  faramMe  est  misa  an 
voix.  Elle  est  adopiét  à  l'unanimité  et  par  accla- 
mation. Uet  remerctments  sont  votes  par  i'assem- 
Mda  aux  auteui's  de  ce  généi^ux  abandon.  Aux 
termes  da  l'art.  59 des  atatnls,  la  résolution  qui 
vient  d'étrf  j't  i^e  t<"il  élre  «oiimisc  a  l'a^  proba- 
tion  du  gouvenieuieiit.  L'assemblée  iiiviie  le  ifté- 
aidant  du  eonseil  i  Nelamar  cette  approbation'. 
Elle  Tautorise  à  faire  di-euer,  après  Tardir  obte* 
nue,  un  acte  autbentiqiie  qm  «  oustaicra  la  «lipu- 
laiioii  nouvelle  et  l'adjonction  admise  aux  apports 
lirimitift,  arec  pouvoir  da  remplir  toolas  autres 
formalités  (jui  seront  jugée»  nécessaires.  Avant 
de  lever  la  séance,  lu  président  du  conseil  annonce 
aux  actionnaires  que,  faisant  application  de  l'ar» 
tiela  8B  des  sMUnu»  le  conseil  d'administration  a, 
par  une  de  ses  résolutions,  porté  i  5  p.  c,  à  par- 
tir du  1m  octobre  courant,  le  taux  de  riutérét 
dont  jouiront  tous  les  vwsemcntseffpetnés  sur  les 
actions.  Le  même  avantage  est  assuré  i  tous  ac- 
lionnaires  qui  coniplétcraicnl  le  versement  anlt* 
cipc  du  capital  entier  «le  leurs  actions. 

Il  annonce  ausfl  que  tous  les  préparatifs  des 
travaux  de  l'entreprise  se  font  avec  une  grande 
aclirilé,  qu'une  solennité  prochattie  eu  Signalera 
le  début,  que  des  plans  nombreux  sont  arrêtés 
dès  A  iprééent,  qu'un  appel  an  antrapiMenra 


provo<|uera  immMIatrnent  leurs  soamisiioos, 

qu'enfin  rien  ne  sera  négligé  pour  im|irimcr  i 
l'exécution  la  r.ipidité  que  réclamé'  !'inff''^<>t  de  la 
compagnie.  Il  est  encore  donné  avis  aux  aciiou- 
naires  qu'un  ra|iport  contenant,  sur  l'eairepriso 
et  sur  lout  ce  qui  s'y  rattache,  des  renseigne- 
menl'  pî-<*r(oiix,  e«i  m  c*'  momcni  tous  presse  cl 
tei  a  distribué  sans  retard  aux  intéressés  qui  le 
réclameront. 

La  séance  est  levée,  et  l'assembléa  10  sépafO  à 
une  heure  et  demie  de  relevée. 

(Signé)  ¥.  F.  DE  Clossmanh  ,  présidcui. 
B.  Sinoans,  ^ 
.  W.  MaoBâT.' 

Le  secrétaire, 
(Signé)  0.  Paxii. 

HQé.  —  30  ucToaBB  1846.  —  Arrêté  rojrai  na- 
UUit  aux  êOM'CffM0r*  et  màâau  voxa- 
gâtant  kotiment»  (Vanit.  da  5  not .  18M.) 

Uopold,  Ole.  Bovnlesart.  109  à  109  du  règlo- 

mcnt  ti'.Ttfrainistratioo  du  1»r  février  I'îl9  ,  con- 
cernant les  indemnités  de  route  à  allouer  aux 
<0OS-oflBeiers  et  soldats  voyageant  isotémeot; 

Considérant  que ,  par  suite  de  l'établissement 
des  chemins  de  Ter,  de  nombreux  et  imitortants 
changements  ont  été  apportés  dans  les  voies  de 
comnuoieation  et  les  moyens  de  transpoH,  ot 
qtt*U  est  possible  de  modifier  les  di8po>iliuns  qui 
régissent  les  Trais  de  route  des  militaires  isolés, 
de  manière  à  leur  permettre  de  se  servir  du  che- 
min de  fsr  pour  effectuer  Irur  voyage  ; 

Considérant,  en  outre,  que  le  nouveau  sys- 
tème i  introduire  dans  cette  partie  de  l'admis 
nistnrtion,  aura  pour  résolut  d'augmenter  la 
produit  lies  chemins  de  fer  de  l'état  et  fera  dls- 
paraiirc  plusieurs  inconvéniculs  nolablce «  atta- 
chés au  mode  actuellemeul  en  usage; 

Sur  la  proposition  de  notre  miDîsira  de  la 
guerre, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.      A  partir  du     janvier  prochain ,  les 
sous>officiers  et  soldats  voyageant  IsotémeM  le- 
ronl  admis  gralHitament  dans  les  voitures  de 

troisième  classe  du  chemin  de  fer,  sur  la  présen- 
tation d'un  réquisitoire  délivré  par  le  comman- 
dant de  la  place  du  lien  da  départ  da  ces  hom- 
mes. 

Art.  2,  Los  mililair*-»  conserveront  dans  cette 
position  leurs  allocaiioos  de  solde,  habillement 
et  pain,  et  ne  ree«viionl  plue  d*ttt<temotié  de 
route  pour  leur  voyjye,  lorsqu'ils  pourront  faire 
toute  la  route  par  le  cbeuiiu  de  fer,  ou  qu'ils  au- 
ront muius  de  cinq  lieues  à  taire  à  pied,  iudépe»* 
daBMnani  du  parcoure  en  dioniin  da  fsr. 
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Ar(.  3.  Lortque  les  militaires  voyageant  isolé* 
ni«flt  ne  poorranl  élr«  trmtporlÀ  diweleiMnt 

p.ir  le  chemin  <Ic  fer,  depuis  le  Ii(  ii  <îii  (ii'pail 
jusqu'à  leur  destination,  et  qu'ils  auront  à  faire 
une  marche  de  cinq  lieues  et  au  itessw,  soit  pour 
•lt«iudre  te  chemin  de  ttr,  soit  en  te  quittant, 
soit  ilans  les  âmix  cis  h  la  fais,  ils  toirchrront 
l*iiHiea)Qiié  de  route  pour  toute  la  distance  à 
parcourir  i  |)ierf,  et  ne  nwefronl  point  te  lolde, 
i'baliillement  et  le  pain. 

Art.  4.  l,ors(pteIe«  hommes  qui  doivent  voyager 
isolément  ne  seront  pas  en  solde  à  leur  corps, 
comme  cein  qui  «orient  det  prlione*  des  hApi> 
taux,  clc,  el  (pi'ils  so  (lotiver'ml  dan»  le  cas 
prévu  par  l'art,  âci-deisus,  il  sera  mandaté  i  leur 
profil ,  pour  leur  tenir  lien  de  solde,  habillemeot 
el  pain,  une  indeimiité  fliée  comme  suit  : 

Adjudant  (ous-o0Cier  fr.  2  25 

Sous-officier  1  45 

Caporal  "85 

Soldat  »  66 

Omt  te  cas  prévu  par  Part.  3  d-deesus,  cet 
hommes  rccevronl  rindeniniK  de  l'Ouïe,  |>oiir  le 
trajet  i  parcourir  à  pied. 

Arl.  S.  LeaMut-offieieM-aiIjolnIs  amt  eouMils 
de  milice  ,  j)Oiir  ]c  loi«é  de^  milicien",  rrrr  vrinil 
à  l'avenir,  au  lieu  de  riodemoilé  fixée  par  l'ar- 
ticle 108  du  rè|;iement  d*ailm{nistration ,  wm 
indemnité  fixe  de  deus  francs  cinquante  ceati» 
mes  (fr.  2-50)  par  jonr,  sans  distinction  (farme 
ni  de  grade,  depuis  le  jour  du  départ  jusqu'à 
celui  de  la  rentrée  Inclut. 

Art.  6.  A  l'expiraliou  de  chaque  trimestre,  le 
département  fie  la  guerre  remboursera  à  l'admi- 
nistration du  chemin  de  fer  le  monlaot  du  prix 
des  tranifiorls  fournit  ans  mililairet  voyageant 
isolément  ;  ce  prix  est  fixé  i  In  moitié  de  celui 
déterminé  ^lar  le  tarif  pour  les  voyageurs  ordi- 
naires. 

Art.  7.  Cererabourtemenl  aura  lieu  au  moyen 
d^ordonnances  de  payement,  établies  par  le  dé- 
pariemciil  de  ia  guerre  el  imputées  à  charge  du 
chapitre  II ,  lectton  8,  art.  iw  dv  budget  de  ce 
département.  (Solde  et  matte  dot  iroupet  d*lof4ii- 
terie.) 

Art.  8.  Notre  ministre  de  ia  gtierre  (M.  Prisse) 
ott  chargé  tte  l'oiécuiioo  du  prêtent  arrêté. 


809. —  31  OGTOBRR1840.  —  Arrêté  roj  alpar 
lequel  H  9Mt  créé  à  Lamorfau  (province 
de  Luxembourg),  un  bureau  de  déclara- 
tion, de  dêc/iiwgpTnent,  de  vérification  et 
de  pyemcnt  à  {'entrée  et  à  la  toriie  des 
mateAandiiê*  de  dmtame  et  ePacetee*  et 
par  ieguet  ta  route  de  Montmèdr  à  Flrtm 
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par  Lamorleau  est  déeJgnée  pour  les  trans- 
porte par  cê  Mrre«».  <Nooil.  do  6  nov.  1816.) 

810.  —  81  octona  1846.  —  Arrêté  royttl  v 
latif  aux  bureaux  dO  Molen-Beersel  ot 
Stockrqye*  (Moniu  du  6  novembre  1846.) 

i.éo(K>td,  etc.  Vu  les  lois  du  13  avril  1845, 
Moniteur,  no  106,  el  du  31  mars  1848,  JfOJll- 
teur^  no  93,  érigeant  : 

a.  Let  bameauK  de  ilolen-8eertel,6Kiot*8eer- 
sel,  Matiestraet,  Windcl,  Kessenick-Btersc!  et 
la  partie  détachée  de  Siamproy,  en  commune 
dittlneio  tout  le  nom  do  Molen-Beersel  ; 

b,  Let  hameau  de  Kinroy  oi  Bageodoran  ol 
de  Bomesiraet  en  commune  dittinete  tout  lenom 
de  Kmroy  ; 

e.  Lé  hameau  de  Stochrofe ,  dépendance  do  la 

commune  de  Zolder,  en  commune  d itlincto  tout 
le  nom  de  Stockri>ye; 

Voulant  dét'irmiuer  les  bureaux  de  recette 
auxttnelt  cm  nouvellèt  commnnec  doiveni  r«e^ 
sortir  pour  la  perception  dw  eontribnliont  di- 
rectes et  des  acci»es  ; 

'Sur  la  propotition  de  notre  ministre  des  fioau- 
c««, 

Nous  avoRt  arrêté  et  arrêtons  : 

!•  Les  communes  de  Molen  Beersei  el  de 
Kinroy  soat  adjointes  au  bureau  de  recelte  d*Op- 
iioveo  ; 

2"  l.  -t  en  m  m  II  ne  de  Stock  ruyc  att  ■•Uoillla  an 
bureau  de  reop lie  de  Uoutbaelen. 

Noire  minittro  dot  finances  (M.  l.  Maiou)  est 
charcé  do  rexécntton  dn  prêtent  arrêté. 

811.  —  81  ocTooaa  1816.  —  Omventhm  pour 

régler  la  faculté  de  succéder  et  d'aequMt 

conclue  entre  Sa  Mty^esté  le  roi  des  Belgex 
et  Son  Altesse  le  duc  de  Lacques.  (Mouu. 
du  88  Janvier  1847.) 

Sa  Majesté  le  roi  des  belges ,  U*uoe  part ,  et 
Son  AHMte  Royato  monicigneor  l*infani  d'Etpa* 
gne,  duc  de  Lucqucs,  d\iulre  part ,  routant  ré- 
gler, par  des  slipuiatioos  formelles,  les  droits  det 
tajeti  det  Btau  reipeetiifs ,  à  l'égard  dot  trana* 
mittlooa  dehientfOnl,  A  cet  effet,  muni  dopleina 
pouvoirs  : 

Sa  Majesté  le  roi  des  Belges, 

Le  tieur  Clurles-H.ppolyie  Vilain  llin,  che- 
valier <le  l'onlre  (fe  LcDpoId  ,  ilécoré  de  la  CroiX 
de  Fer,  commandeur  de  Turdre  couitantioien  de 
Saint  George,  »oo  ministre  résident  près  Son 
Ailette  Royale  monteigneur  l*inlant  duc  de  Lue- 
quot,  prêt  Sa  Mi^wlé  te  roi  de  Sardalin^  et  pria 
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Sa  MajMté  Impérial*  fanMdvdmte,  duelmw 
dt  ParoM,  Plaiaaiica  «t  GvatUlla  i 

Son  Altesse  Royale  monseigneur  rinfanl  duc  de 
Lacques,  le  tieur  Raffaeili  (Anioioe),  décoré  de 
la  crois  da  Salnt4.o«la  ponr  le  nérite  dvil  de  la 
ptemUie  dâMe,  ainsi  que  «le  la  croix  de  Soint- 
George  de  première  classe  pour  le  mérite  mili- 
taire, conseiller  d'Éial,  président  de  grlce  et  de 
)aittoet  direeteor  géndfai  de  la  police  et  det  poa- 
tes,  chargé  du  ministère  des  nffnires  étrangères 
de  Son  Altesse  Rople.  Lesquels,  après  s'être 
eMnnnoIqaé  leur»  pleins  pouvoirs  Iroovés  an 
bonne  et  dao  forao, sont  eonvenos  des  arliclas 
suivants  : 

Art.  Les  sujets  belges  Jouiront ,  dans  tout 
le  territoire  dn  duebé  de  Lncquea,  du  droit  de 
recueillir  et  de  transmettre  les  successions  ab 
intestat  ou  le.<ttami>nlaires,  à  l'égal  des  sujets 
lucquois,  et  sans  être  assujettit,  à  raison  de  leur 
qnalUé  d^lrangers,  i  auenn  prélèvement  on 
impôt,  qui  ne  serait  ])as  dû  par  1rs  indigènes. 

Réciproquement ,  les  snjeis  lucquois  Jouiront 
en  Belgique  dn  droit  de  reeoeillir  et  de  inns- 
metlre  les  successions  ab  Intestat  ou  testamen- 
taires, â  r<^gal  d''s  sujets  briges,  et  s.-ids  être 
asanjetlis,  à  raison  de  leur  qualité  d'étrangers,  à 
auenn  prélèremept  on  bnpOt,  qui  no  senll  pas 
dA  par  les  indigènes. 

La  même  réciprodlé  entre  les  sujets  des  deux 
pays  existera  i>our  les  donations  entro-vM. 

Art.  9.  Lots  de  l*exporUliea  des  biens  reeueUH* 
à  quelque  litre  i|ne  ce  soit,  par  des  Relges  dans 
le  territoire  du  ducbé  de  Lucques,  ou  par  det 
Lueqnolson  Belgique ,  Il  ne  sera  prftievé  sur  cas 
blans  aucao  droit  de  délraction  ou  d'émigration , 
ni  aucun  droit  quelconque  auquel  les  indigènes 
ne  seraient  pas  assujettis. 

AK.  B.  L*aboliliett  snsasentioMiée  eomprand 
noii-seulemcnt  les  droits  de  délraction  qui  de- 
Traient  être  perdus  par  le  trésor  public,  mais 
cneaN  les  dtolls  do  détraoUon  dont  la  perespUon 
serait  du  ressort  d'individus,  do  eoBUMinos  on 
de  fouilatioiis  publiques. 

Art.  4.  La  présente  convention  sera  ratifiée,  et 
las  raUleations  seront  échanfées  daos  l*espaeo 
de  denx  mois  ou  plus  tôt  si  faire  se  |ieut. 

En  foi  de  quoi  les  plénipotentiaires  rcs|iectifs 
ont  signé  la  présente  convention  en  double  ori- 
^al  et  j  ont  apposé  le  cachet  de  leurs  armes. 

Piit  à  Lucques,  le  31  oclohre  1816. 

(â:gné)  Vilain  Xllll  el  Rafiaelli. 

La  convention  qui  précède  a  été  ratiflée  pav 
8.  M-  le  roi  des  Beiges,  le  10  décembre  1846,  et 
par  S.  A.  R.  le  duc  de  Lucques,  le  25  novembre 
précédent.  L'échange  des  raliAcaiions  a  eu  lieu 
dans  los  premloro  Jours  de  Janvier.  CettiBé,  oie* 
t^B^  tooB  fni  M  TflnasM. 


8li.  —  t  Bovuiu  Mt^^Jrrêté  royal  tÊom- 
mant  te  tieur  Mhùltiy  ûàêfMtigr  tie  t'ordrê  , 
de  Léopotd.  (Monit.  dn  5  novoiiibrol846.) 

Motifs.  •  Voulant  donner  au  sieur  Nicolay 
(Ferdinand)  un  témoignage  public  de  notre  satis- 
flKilon  pour  ses  nombreux  actes  de  bienfeisaneo 
en  faveur  de  la  classe  indigente,  et  reconnaître 
les  services  qu'il  a  rendus  à  l'établissement  des 
hospices  civils  de  Stavelol.  > 


813.  —  3H0ve>BRC  1816.  —  État  dressé  par  le 
ministre  de  l'intérieur  (M.  le  comte  de 
Thsux),  on  exéeuthm  de  Pari,  êdeia  M 
du  31  Juillet  et  de  l'arrêté  rqral  du  7  aoÉU 
1834,  et  indiquant  te  prix  mo/en  du  fn^ 
ment  et  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
tunM  BB  mm  mmeéU  81  oefoAro  1846.  (Monit. 
du  4  novembre  1846.) 


1  HABCHÉ8 

nioouvivna. 

• 

1  auow. 

Quant. 

Prix 

liant. 

IT 

ix 

vend. 

moyen. 

vend. 

moi 

rr. 

c. 

Fr." 

r. 

Anvers, 

78 

36 

90 

37 

2i0 

16 

Arlon, 

950 

98 

50 

201 

•23 

•iS 

Bruges, 

269 

25 

75 

61 

19 

60 

Bruxelles, 

2,176 

26 

Oi 

21 

18 

8h 

Gand, 

670 

26 

36 

205 

19 

68 

Hasseit, 

200 

96 

80 

790 

21 

51 

Liège, 

5,800 

94 

97 

1,805 

19 

18 

I.ouvain, 

2,7110 

26 

34 

712 

20 

75 

Mons, 

3,600 

25 

17 

600 

17 

85 

90 

25 

41 

82 

18 

30 

Totaux.  .  .  . 

13,834 

4,517 

Prix  moyen. . 

95 

40 

19 

89 

814.  —  5  ROVXHaaB  1846.  —  Arrêté  royed  nom' 
mant  le  sieur  Demoriamé  chevalier  de 
l'ordre  de  léopold.  (Monit.  du  li  no\embre 
184B.) 

Moilfe.  «ToaAant  donner  an  sieur  Demoriamé 

(.1.  B.  J.),  membre  de  la  dépulation  permanente 
du  conseil  provincial  de  Hainaut,  un  témoignage 
publie  de  salisActloa  cl  réeompeotsrk  caooours 
plein  do  aHo  qu*U  pvéto  à  l'adodnistralion  do 
oelte  proviMO*  » 

BIS.  —  fi  iovEURB  1 846.  —  Jrrêli  royal  nom- 

mant  te  sieur  Kirsch  chevalier  de  l'ordre 
de  Léopold.  (Monit.  du  11  novembre  1846.) 

Motif*.  «  Voulant  donner  au  sieur  Kirscli, 
coasmlssBlro  do  polleo  es  ohof  do  la  vWo  do 
UigO|  un  léMlfMfo  publie  do  oilMMliOBifOtf 


Digitized  by  Google 


RÈGNE  DE  LÉOPOLD  I«.  —  AN  18^0,  N««  816—819. 


055 


afoir  fait  preuve  d'uo  lèle  ei  dNm  taleol  remar- 


816.  —  5  ifOTEHvc  1818  -  Arrêté  royal  nom- 
mant le  ileur  f^an  ffieuwenhujrten  eke- 
Mi/lfi*  d9  Perdre  4»  XéDfwU.  (M«olt.  du 

llDOfMÉhftlMa.) 

Mot\fi.  «  Voulant  donner  tin  tt^moisnage-pU' 
blic  de  notre  satitfaciioa  au  sieur  G.  Van  Nieu- 
weobufsen  \fiu»taveFaéJi^^^\xv  le  talent  dont 
Il  a  Ml  pTMiva  dsiM  lea  «Mm»  HtMraina.  • 


817.  —  5  aoTEiBBK  1846.  —  Arrêté  royal 
fffji/  à  18  /(0  MOfftftrv  êeê  huitttert  pris  U 
tribunal  de  première  Inttance  de  Fer' 
viere,  (Monit.  du  11  nofembra  1846.) 


818.  »5m»tiimi  1846.  —  Arrêtée  r^foux 
qui  aeeordeHt  : 

Au  sieur  niroux  (Henrf^,  rentier,  dunth- 
eWé  à  lions  t  un  brevet  d'invention  de 
quImMe  «umiest  pour  «n  megnen  eerpent  à 
arrêUr  lee  eenw^ê  iur  le$  ^iembu  de 

Au  sieur  lemieUe  (Théodore) ,  mécanh 
etettt  domieWé  à  Jemeppe  (ez^Hége^  im 

brevet  d'invention  de  quinze  années,  pour 
des  perfectionnements  aux  machines  à 
vapeur î 

Au  efeur  F'erhttssett  (F.),  facteur  dPht^ 
Struments  de  musique,  domicilié  à  Bruxel- 
les, FlelUe-BaUe-au-Blét  15,  un  brevet 
de  perfeetUmnement  de  neuf  mméee  et 
fuutre  m«lff»  pour  des  perfectlonnemeiUe 
aft.r  orf^tffs-hamtonium  et  meiodlum,  etc., 
d(ùjà  brevetés  en  sa  favsur  pour  dix  ans, 
fp98ifMP#1848; 

Aux  sieurs  Coçuatrlx  {J.  B.)  et  Trl- 
bourdaux,  domiciliés  â  Bruxelles,  Marché- 
aux-FromageSi  n«  6,  un  brevet  d*lmpoHa- 
<fm  de  quaierxe  etmtéest  pour  un  pro^dé 
mécfîniçue  propre  à  la  fabrication  des 
tapis  dits  :  Gobelins,  breveté  d*lnventim 
en  France  pour  quinse  ans,  le  8  eeteibre 
1846,  en  faveur  du  sieur  Coquatrix  ; 

Au  s'wur  Br}coux  [C.  F).  vMflcateur 
des  douanes,  domicilié  à  Beaumont^  un 
trevet  ^Impertatton  de  quaterte  années^ 
pour  un  nouveau  système  d'attache  pour 
les  voitures  sur  les  chemins  de  fer,  bre- 
veté  d'invention  en  France  pour  quinze 
mttt  leit  OMIT  i84ft»  eu  l^mur  du  êkur 


Allalse  (£.)i  avocat  â  Parié»  (Mooit.  du 
f  1  IWVMBbM  1848.) 


818  —  6  WfiaiBB  1816.  —  Arrêté  rnyai  reUh 
tif  aux  bâtiments  de  l'entrepôt  â  Gond, 
(Montt.  du  10  novembre  1848.) 

Léopold,  etc.  Va  la  toi  du  4  mars  1846  lur  lei 
eiitrepôis,  et  notamment  les  art.  35  et  66  j 

Cou»idérani(|ue  l'autorité  commuQale  detiand 
a  mit  8  la  dtapotilloo  di  Kouvaraeneiil,  pour 
servir  au  dépdt  de*  marchandiaei  qui  se  trouvent 
actuellement  ou  qui  «eront  déclarée!  ultérieure- 
nanlamu  la  régime,  taaC  d«  l^ratrapét  libre  que 
de  PeDirepdt  public,  le  oottfeau  bfltimeot  qa*elto 
a  fait  construire  à  celte  An; 

CouMdéraut ,  en  outre,  que  par  «a  lettre  du 
18  octebre  dernier,  n*  1188,  le  eollds*  dee 
huurt;meslre  et  échevins  a  pris  rengagement  de 
faire  achever,  avant  le  31  l^cemhrc  1847,  les 
locaux  nécessaires  au  service  de  la  douane  dans 
eet  entrepôii,  et  qa*en  atlendanl,  une  partie  d« 
nouveau  bâlimcnt  ,i  iMi'  affi  r(r<c  à  cet  tisripc; 

Attendu  que  le  nouveau  bâtiment  devant  servir 
d*cntrep4t  llbve  et  d*lmtrepdt  public  a  été  re- 
connu propre  à  cette  destination; 

Sur  la  propoatHon  de  notre  miniaire  dee  Anan- 
ces, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Aru  1er.  Les  hèliiBeois  «ervanc  aetiielleinut 

dVntrepôl  libre  et  (Penlrc-pôt  pnUleàGaBd  MNlt 
déclarés  fermés  à  cet  usage. 

Le  Bouveau  l>âtimeut  construit  pour  lea  rem* 
placer  eat  déclaré  ouvert,  aavofr  : 

a.  Le  compartiment  situé  au  nord-OttOlt  e( 
celui  du  centre,  couime  entrepôt  librej 

b.  Le  compartlnient  aitué  au  aud-eat ,  comme 
entrepôt  public. 

Art.  3.  Les  niarcbandiscs  seront  transférée» 
des  anciens  dans  le  nouveau  bAUment  avant  le 
81  décembre  procbaio,  parlée  aoint  et  aux  Iraie, 

risques  et  périls  des  entrî  im-s  trurco, 

Art.  3.  liC  ministre  des  finances  prescrira  lea 
memrefl  de  «urveitlance  néeenatoei  pour  èè 
transfert  qui  sera  coolidéré  comme  mutation  or- 
diniire  d'entrt'j)ô(. 

Art.  4.  Les  art.  16  et  23  de  la  loi  précitée  du 
4  mare  1846  eeront  appliqué»  oui  Buuchandiem 
dont  le  transfert  n^aurait  pa»ett  lien  dana  lodtlal 
fixé  plus  haut. 

Art.  5.  Le  règlemeut  prescrit  par  Part.  15  de 
la  même  loi  eera  andié  ullérieurement. 

Art.  <3.  i.f-  pfr?>'r)t  nrréié  sera  obligatoire  lo 
lendemain  de  sa  publication* 

Hoire  miniitre  dee  ftnaneee  (H.  J.  Nalott)  eel 
«haf|4  4te  aMunr  rmtécatiiB* 
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819.  ->  •  wofinti  1S46.  —  ToUflaii  rieafUutatif  âtt  writis  prit  en  ««^enfioit  de  fat' 
UeU^ttUre  II ,  delà  lot  du  28  <ej»f«iiiArc-6  o«lo6re  1701 ,  par  2m  d^puicUioiu  jter- 

pendarU  l'année  1847. 


■ 

DATE  BK  L'ABAÀrS 

PRIX 

del*  « 

tlifnàinm  MiviiraiTi. 

Bl  LA  JOiniÉI  M  nAVAK. 

4  Mpienkre  1846. 

Anv<-rs.  fr.  t  &0{  Mulinc*,  1  95i  Lkrrc.  1  fr.; 

i  lirniioat  et  totit*;»  commues  rtira les,  1  fr. 

BrtiMvtf 

i7  MAI  ia. 

Rrtixclle*  et   Louvain .   1  fr,;  les  aiMre» 

TiUe«  elcommuuet  d«  la  proviace,0  70  o. 

Flnmire-Oociitcntalc , 

4  sc)ilcmbre 

Tonte  la  nmiM*,  fr,  1  1U. 

l'IanJrc-OneaUla , 

12  1(1. 

Id.               1  10. 

Hainiiul , 

2G  i.l. 

M.              1  00. 

J.iogo , 

9       iJ.  id. 

iii.             1  > 

28  août  id. 

Id.                 0  SO.  ' 

LdBmhMrg, 

9  st-itieoibni  M. 

M.               0  75. 

Maimirt 

6wAi  M. 

^^>mtlr,  1   fr. Ici  autrM  «OMMMnCi  dé 

i    ia  province ,  0  80  c. 

8S1.  —  6  irtrrmtnr.  —  An'êlé  rojrat  ap- 
prouvant i'éiargitsemetU  des  chemins  vl- 
einuMX  dê  lu  commune  d'Jndtlmwa  {pro- 
vince de  LU§di.  (MoD.dulSDor««liK  IBM.) 

Léopold,  etc.  Vu  reliai  d«i  rbemiot  vieloam 

delà  CODIBlOoe  «rAndrimont,  province  «le  Litige, 
drettécn  exécution  de  la  loi  du  18  ivr;!  18U,  cl 
indiquaot  des  cmprUea  de  itrrain  a  iffecuier 
l^r  IWarfiitement  dce  dieratoe  1, 9  ei  11, 
figtiré»  dan»  t«e  |>laiie  d«  déUfl  a»  1, 9, 8,  4, 8, 
6.  7  et  10  ; 

Vn  le  certiflcat  da  collège  des  boiirgmeiire  et 
Mwvinsde  la  commune,  cootlalaot  raceoinplii« 
scmeot  des  formalités  |ireicrtlei  |>ir  Ici  aru  4 

et  5  de  la  loi } 

Va  la  délibération,  en  date  du  triolllet  der- 
nier, |>ar  laquelle  le  conteil  communal  a  rejeté 
une  rc'clamalion  formée  par  la  D'"»  de  Boasf ,  du 
chef  d'uoe  emprise  à  faire  aur  sa  propriété  ; 

Goniliiéraniqu'il  résulte  det  plè^  de  rinslmo* 
lion,  que  les  diverses  empri:<es  projetée*!  «ont  rii5- 
^  cemires  pour  améliorer  la  voirie  viciaale  daui 
la  oomoinne; 

Vu  Pavis  de  la  déiiut.tiioo  permanente  do  con> 
•eil  provincial,  en  raie  du  ti octobre,  premliéfo 
diyiaioa,  u-  â00»0-20â36  ; 

Tn  rarl.  11  de  la  loi  précitée  du  10  avril  1841; 

Vu  la  loi  du  17  avril  1SÔ5,  relative  à  l'expro- 
priation pour  cause  d'utilité  puldiqtiej 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  de  Via- 
Mrleur, 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  iw.  l.'«lariisaoaiool  dos  cbeniM  t, 


2  etn.  plans  dod^lni!  n"  1  9.  3,  4,  S,  6,  7  et 
10,  de  i'ailas  des  chemins  viciuaux  de  la  com- 
■una  d*Aadrii»oni,  est  approuvé  tel  qu*tt  résulta 
des  indications  desdiis  plans  al  du  tableau  des 
emprises  annexé  à  l'aUas. 

Art.  2.  Il  y  a  lieu  à  cession,  pour  cause  d'utilité 
publique,  du  terrain  oéoessairo  i  rélargissooMmt 

Eo  conséquence,  le  consi-il  communal  iPAndri- 
moni  est  autorisé  à  acquérir  le  terrain  de  gré  à 
gré,  ei,  en  cas  de  contcstaiioi»,  k  oo  poofsnivro 
Pexiiropriation  pour  caii^o  d'iiiiitié  publique, 
conformément  à  la  loi  snr  la  matière. 

Art.  8.  Notre  ministre  de  llnlérteor  (  M.  to 
comte  do  TbcoK)  est  «baffé  do  I*oi^i1on  du 
préseptorr4lé. 


832.  -  G  !«0TB9Bnc  1848.  —  Jrritét  fpjraux 

gui  accordent  : 

Au  êléur  Plercot  {René),  domleiOi  é 
Bruxelles,  rue  de  la  BlancMsterte^n^^^ 
hrrvrt  d'invention  de  quinze  années, 
pour  un  nouveau  frein  dit  rotatif,  destiné 
à  m  rHer  iet  convolg  sur  let  chemins 
de  fer  t 

Au  sieur  Wcrcns  'Joseph  ,  domicilié  à 
Bruxelles,  place  du  Grand  Sablony  n"  20, 
ehez  te  «leur  StœM,  ton  mandutatre,  un 
brevet  d'Invention  de  dix  n?inrrs.  pour 
une  chaise  percée  inodore^  avec  appliea» 
thm  aux  Veux  d*aisances  ; 

Au  sieuP  Sacré  {Édouard),  domicîUiè 
MnuceUe»,  rue  du  ^sureAemùt,  t&»  i,  mm 
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'  brevet d'Invcnf  ian  Je  rf  r  années, pour  une 
machine  ù  Ut  couper  ^es  gants  ou  dieoupoir 
wUeanfque  ; 

Aux  sieurs  de  Beaumonl (Jacques- Loulê- 
Krnest)  et  Duchmr  [fouis),  dnmlcHiés  rue 
du  Falais^àSvhat  tùeek-tez-BruxcUes,  un 
brevet  dPInventhm  «te  quinze  aimie»,  pour 
un  nouveau  four  à  cuire  le  pa!n,  cAau/fé 
au  feu  de  houille  ,  nommé  par  les  inveti' 
fei/r^calorifcre  fucnivorc; 

Ju»  fleure  Hfrous  {Chartes)  et  Des' 
champs  {Michel ,  domlcWts  à  Mon  s,  un 
ërevei  d'invention  de  quin ze  années^  pour 
un  sjretime  ^excentrique  propre  à  retter 
les  voles  latérales  d'un  cfiemm  de  fer, 
selon  la  volonté  du  mficanicicji-conduc- 
ieurf  appareil  destiné  à  prévenir  la  ren- 
ewtre  det  eoiwotet 

Au  sieur  I{oland{François)^fabricant  de 
poètes,  domicilié  à  Liège^  rue  Hors-Chà- 
teaUf  un  brevet  de  perfectionnement  de 
fuinxe  asméeêf  pour  dee  modlfteailone  au» 

poêles  dits  ffe  Robert  H'h  to  ; 

jiu  sieur  ff'arlich  {Louis)^  domicilié  à 
Mruxettes ,  hôtel  de  Groenendael^  un  bre- 
vet de  perfectionnement  de  dis  anstéee, 
pour  des  perft  ciionnements  au  nouveau 
eombuetUftCt  breifeté  en  sa  faveur  le  9  mars 
1844,  et  pour  un  four  de  eonâtruethn  par- 
tlcullère  destiné  à  convertir  en  coke  le 
combustible  dont  ii  s'agit,  breveté  e-n  Jn- 
gleterre  en  faveur  du  sieur  If  'arlieh 
(Chartes-Ferdinand) ,  peur  quatorze  anSf  ' 
le  7  avrU  dernier,  (NodM.  du  14  iiof«iiibr« 
1846.) 

Le  (ilalatrc  est  tcou  d'autoriser  les  inilutiirieis 
<tB  ptyi  qui  le  lui  demanilcroni ,  è  «roptofcr 
|>our  leur  propre  compte  les  poifrcilunoemenu 
«tout  il  «'«git.  Il  aura  Uroit,  Ue  ce  cbef,  à  und  iD> 
4«inBilé  à  régler  A  l*aail«bla  on  A  Hier  |uir  arbU 
Uife. 

823.-8  50Ti(»RK  iSie.—ConvenUon  d'extra- 
dition conclue  entre  Sa  Majesté  le  roïdes 
Belges  et  Son  Altesse  le  duc  d'Anhall- 
Coetàen.  (Meoit  du  13  Janfler  1817.} 

Au  non  de  la  irè«-Minle  «l  indirtilMe  Tri- 

Dilé, 

Sa  Majesté  le  roi  des  Belges  et  Son  Altesse  le 
duc  d'Anbalt-Coethcn,  voulant,  pour  itimiouer 
dass  leurs  lliali  les  cbance*  d*iD|iuolitf,  conclure 

une  conveolion  d'cxtra-iition  r.'.  i|rroinie  d'arirn- 
•és  et  de  malfaiteurs^  out  nommé  à  cet  effet 
pour  leurs  pl^nipoteotialret: 

Sa  Mdjesié  le  roi  de*  Beiges,  le  tkur  ieao* 
Bapliste  Noihomb,  commandeur  de  son  ordre, 
Zmt  aift.  toua  XVI*  —  hokit.  t846. 


décori?  do  1.1  croix  ilc  fer,  dicvalicr  ile  première 
cUïse  de  Tonlte  de  TAigle  Rouge,  grand-croix 
do  Tordre  du  Lion  Néerlandais*  grand-^rofat  do 
rordre  du  Lion  <te  Zachriugen,  grand-a-oix  de 
ror<lr<'  <li;  Charles  III,  grand-crotx  de  l'ordre  de 
Saini-Michei  de  H.ivière,  graud-crotx  de  l'ordre 
de  Philippe  le  Hagoaulnie,  grand^cioix  deVordre 
(In  rhi  i»l  de  roiluiî.il,  officier  ilc  l'oiili  e  tie  la 
Tour  et  de  rÉ)iéc,  otficicr  de  Tordre  «le  la  croix 
du  Sud,  miutstre  d'État,  membre  do  la  cbaaihrc 
des  rapréwiilanb,  e(  ion  envoyé  cxlnordtoàire 
et  ministre  plénipotenUairo  près  Son  Alleiee  le 
duc  «rAuUaSt-Coviheo, 
Bt  Son  AlloNO  lo  due  d*Anbalt-Coetben, 
Sou  iiréfidenlde  la  dircr.lion  de  l'administra- 
tion >lu  pays,  Gusi ave-Albert  de  Goskli-r,  cbeva- 
lier  de  (|(iatrtàme  classe  de  l'Aigle  Ruuge, 

Lesqnela,  a|irèe  avoir  éebaucé  leunpteint  puu- 
voir$  trouvés  eu  bonne  et  due  forme,  sont  oon« 
venus  des  articles  suivants  : 

Art.  (cr.  Les  gouvetnemculs  de  Sa  M.ijeslu  le 
roi  dea  Belge*  d  «le  Son  Alteaie  le  duc  d'Anhali* 
Coeiben  **eiifagent  à  se  liircr  ii'ci|irai|nemeD(, 
à  l'cxorption  de  leur*  nationaux,  les  mdividus 
réfugié*  du  duché  d^Anball-COBtbcn  en  Belgique 
et  do  Belgi(|tte  dan*  lo  ducbé  d*AnbaU-Coeiben, 
cl  mi<  en  .i<-cti>aUrTi  fin  condamnés  par  les  tri- 
bunaux compétent*  puut  l'un  de»  erimes  ou  dé- 
lita ci-aprè*  énomérés,  MTOir  : 

lo  Assassinat,  empoisoanenienl,  parricîdOy  In* 
fauiicidc,  niLurtie,  violj 
S* Incendie  j 

8*  Faux  en  écriture,  j  comprt*  la  coulrefaçon 

des  billets  de  baïKjiie  etoflbl*  publies  j 

Fausse  mouuaie  ; 
&o  Faux  tCmoignage; 

6w  Vol,  eseroqueHe ,  coocusiloii,  lonslraetioo 

ConitniM»       lies  t(<^|)n!iitairfs  publies  { 

7°  UaiH^ueroule  frauduleuse. 

S'il  so  prAioniait  quei<|ue*€as  rentrant  dan*  la 
catégorie  des  fait*  prévus  ci<de**ns  letleneni  spé- 
ciaux et  cxiraordinaires,  <jue  l'extradition  de 
Piodividu  réciamé  pariSit  bleuer  l'équité  et  l'bu- 
naniié,  ehacon  des  deux  gouvemoments  so  ré- 
serve alors  le  droit  de  ne  pas  consentir  A  cotte 
extradition  !l  sera  donné  connaissance  <to«  mo- 
tifs du  rciui»  au  gouverncmeut  qui  réclame 
roxtradition. 

Arl.  2.  1,'extrailiiion  ne  sera  accordée  que  sur 
la  production  du  Jugement  ou  de  l'arrêt  de  con- 
damnation ou  de  l'arrêt  de  mise  en  accusation 
en  original  ou  en  expédition  autbeotique ,  délt- 
vréjSoit|tar  un  tribunal, soit  par  une  autre  auto« 
rilé  compétente,  dans  les  formes  preâcrilcs  par 
la  législation  du  gouvcmerasat  qui  demande 
rexlrndiliun. 

Art.  S*  L*éiranger  réclamé  pourra  être  arrêté 

4f 
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proviaoirfltneDt  dans  les  deux  pays,  pour  l'un  d<s 
fait!  meailannét  i  l*arl.  1«,  tur  reihibilion  d*ttn 

mandat  d'arrêt  décerné  par  l'autorité  compétente, 
et  exp<«di<*  dan»  le»  forme»  prescrites  par  le»  lois 
du  gouvernement  réclamaot. 

Calta  arraitation  aura  lieu  dans  les  formes  et 
•uivanl  'e-^  r^  T'c^  ;»rescrites  par  la  législation  du 
gouTernemeol  auquel  elle  e«i  demandée. 

Les  objett  saisis  sur  te  prévenn,  dont  il  sa  sa- 
rait  flsit  en  poisassion  par  suite  du  crime,  le»  in- 
strument» ou  outil»  dont  fl  se  serait  »ervi  pour  le 
commettre,  ainsi  que  d'autre»  pièce»  de  convlo- 
«lon.  seront  remis  an  fouTeroement  raquérant, 
si  l'autorité  compiHeote  dO  l*État  requis  D*eD  a 
ordonné  la  re»titulion. 

Art.  4.  L'étranger  arrêté  prorlsoirainent  sert 
mis  an  liberté  ai,  dans  les  trots  notSt  H  ne  reçoit 
notification  d'un  arrêt  de  mise  en  accusation  ou 
d'un  jugemeoi  de  condamnation  dan»  les  formes 
proscrites  par  la  législation  du  fonvemanent 
qpri  demande  l'extradition. 

Art.  5  Si  l'individu  est  poursuivi  ou  »e  iroMTO 
détenu  pour  un  crime  ou  délit  commis  dans  le 
{Mja  «b  n  a'tet  r<fli«lé,  son  extradition  pourra 
étro  différée  ju»qu'à  ce  qu'il  ait  »ubi  »a  peine, 
oa  qu^l  oit  été  acquitté  par  une  sentence  défloi- 
tlva. 

Art.  6.  n  est  expressément  stipulé  que  l'indi- 
vidu dont  l'extradition  aura  été  accerdée  ne 
pourra,  dans  aucun  cas,  être  poursuivi  ou  puni 
pour  anenn  délit  poUitlqoo  antérieur  à  l*axfradi- 
tion,  ni  pour  attcun  fait  connexe  à  un  semblable 
délit,  ni  pour  aucun  des  crime»  ou  délits  non 
prévus  par  la  proeote  couveniion. 

AH.  7.  L««xtradition  no  pourra  avoir  Heu  il, 
depuis  Ifs  fait»  imputé»,  le»  poiir«(iites  ou  la  COU- 
damnation  ,  ta  pritcription  de  Tactioa  ou  de  la 
peine  e»t  acqui»e  d'après  les  lois  dn  par*  dent 
lequel  l'étranger  se  trouve. 

i^ri.  «  Les  frai»  d'arrc»tation,  .l'entretien  et 
de  trao»poildc  l'individu  dont  l'cxiiadiiion  aura 
été  accordée  resteront  à  la  cbarfc  de  ebaenu 
«lea  deux  Étau«  daoa  Ica  llnitos  de  loara  terri- 
toire» re»pcf  tifs. 

Les  frai»  de  transport  et  généralement  tout  loi 
ffirale  de  trajet  par  te  lerritolre  des  États  Intermé- 
diairei  seront  h  la  charge  du  gouvemcaenl  qui 
réclame  Textradition. 

Art.  9.  La  prétente  convention  ne  sera  exéou- 
totoa  qiw  dix  Jcuft  aprèa  ca  pablication  dans  tes 


fermea  prescrites  par  les  lois  de  cbiqua  pays. 

Art.  10.  Cette  convention  continuera  à  tftrcen 
vigueur  Ju^fiu'à  l'expiration  de  six  moi»,  après 
déclaration  contraire  de  la  part  de  l'undCSdcUX 
gouvernements. 

Elle  sera  ratifiée,  et  le»  ratifications  en  seront 
échangée»  daoa  le  pin»  bref  délai  potsible  et  dant 
tou»  le»  cas  dan»  la  présente  année* 

En  fol  de  quoi,  nous,  plénipotentiaire»  respec- 
tif-, rivons  signée  et  scellée  du  cacbei  de  nos 
armes. 

Fait  à  Coetbeo,  It  8  novombra  1848. 
(Signé)  Nonon.  Goasi.aa. 

Là  convention  qui  précède  a  raiitit'c  par 
Sa  Majesté  le  roi  des  Belges,  le  lu  décembre,  et 
par  Son  Altesse  le  duc  d*AnbalM:oalben,  le 
18  décembre  1846.  L'éctiangc  des catUcatloni a 
eu  lieu  à  Berlin  le  30  di  ccmbre. 

Ortifté  par  le  secrétaire  général  du 
dm  affaires  étrangères, 

Baron  iana  »a  TSaacuaa. 


aâ4.-l0  ROTi«iRBl«48.-^iré**  METaf^ii* 

i'êmpiacement  des  barrières  de  la  route 
cvncrdée  de  Denée  à  AtUhée.  (Mooit.  du 
14  novembre  1846.) 

Léopold,  etc.  ReviT  notre  arrêté  du  23  décem- 
bre Ui46,  qui  a  décrété  la  coo«trucUon,  par  voie 
de  coueeasionde  péages,  d*otte  route  de  Denée  i 

Anibée  ; 

Vu  la  demande  de  la  société  conce»»ionnaire, 
tendant  à  ce  que  l'emplacement  de»  trois  bar- 
rières a  établir  sur  ceiM  route  soit  Axé; 

Vu  le»  clauses  el  conililion?  de  la  concession; 

Vu  l'ai  t.  3  (le  la  loi  du  18  mars  \%ùô{BuUetin 
officiel,  no  262;,  conccinant  la  perccpilon  de  ta 
uxe  sur  les  routes  coonédées , 

€onsi(t<^rant  qu'il  y  a  lUtt  d'accueillir  la  de- 
mande dont  il  s'agit  y 

Sur  la  proposition  de  notre  niofitre  do  tra- 
taux  publies, 

Nou»  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  1'"''.  f  'cmplacemen!,  les  limitas  et  le  mode 
de  perceplioii  de»  iroi»  barrière»  de  la  rouie  con- 
cédée de  Denée  i  Antbée,  sont  Axés  ainsi  qu'il 
suit: 
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NOMS 

MM  HmtvMm*  M  ranmnoir 

M 
• 

MKRiiftBt. 

not  t*nncn. 

1 

Du  Gnod-'nitoiir. 

An  déboacU  «lu  chmom  de  Denée  1  Br- 

meloo,  i  environ  1,465  mètret  de  la  roule 
tl«  Kouilloa  à  Fraire  et  1,965  Ue  la  barrière 
da  Sainl-Gérard,  route  <le  Ligoy  à  Duoëc, 
afM  ooueurraBce  da  400  oiàiroa  vert  £r- 
wetoua 

3 

Du  boU  Gille. 

Au  débouche  du  diemin  d'Ermeton  à  An- 
thée,  près  la  mai»on  de  Lam)>erl  Dimanche, 
à  environ  4fS45  oièlre*  de  la  préc^enio, 
aveo  concurrença  da  400  Btlra»  do  part  et 
d*aalra. 

8 

O'Antlié*. 

A  Taqueduc  d'an  raèire  au  coin  de  la 
prairie  de  madame  d'Arville,  à  eovîren 
4,350  mètrct  de  la  précédente  et  1,450  mè- 
trc«  do  la  route  de  Fhilippeville  à  Diaant, 
aveo  concurrence  de  650  oièire»  ver»  Ao- 

Catta  barrière  ne  par 
cevra  que  daaii-tasa  van 
Antlide. 

Art.  8.  La  taxe  »era  perçue  à  rp^  h.irtiiVes 
juaqu*aii  lerrae  de  la  coDceasioo ,  conturmcment 
au  larifat  au  ditpoiiiioi»  Mltwlleaanl  an  vi- 
b'iicur  sur  le»  routei  da  Ptflal^ OU  qui  paviroal 
iniarveair  ulUriaunoMiit. 


An,  3.  Toutefois,  la  perception  ne  pourra  avoir 
lieu  que  «tir  i*atitoriaation  de  notre  ministre  des 
(raTaut  publkt  (M.  da  BtTar)  qui  ait  cliarf  é  da 
raiécoitoD  d«  pNacRiart4ié. 


835.  —  10  ROVEUBne  1846.  —Jrrité  royat dé- 
crétant Ifi  rorutrurtlon  d'une  route  de 
Saint- Trond  à  Hannut^  avec  embranche- 
ment sur  lAOtéen.  (Maolt.  du  14  novambra 
18460 

Léopold,  aie.  Vu  lai  pljnt  al  aulraa  plèeaa 

constituant  l*avanl>projeld*iine  route  3  construire 
de  SatoUTrond  à  llanout,  avec  embranchement 
parunt  d*un  point  prit  à  proilaitd  da  Houlaio- 
rËvéqiie ,  r(  aboniisnant  à  taaiaUon  du  dieinlo 
de  fer  de  l'I^l.ii,  à  I.Jiidftt  ; 

CoDsidcrant  que  ceiiu  toute  présente  un  haut 
caraelère  d'utilité  publique; 

Attendu  que  le  projet  a  été  soumis  aux  forma> 
Ittt^s  de  renquéiapratcriiapar  learèglemeDtifur 
la  matière  i  , 

Sur  la  propaaiiiim  da  ootta  miaiaira  daa  Ira- 
taux  puMIatt 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

An.  ter.  Il  sera  consiruti,  aux  frais  de  TÉtat, 
«M  roule  de  Saint-Trond  â  Haunul,  avec  un  em- 
branchement partant  d'un  point  pris  près  de 
Uoutain>rÉvéque,  et  aboutiaaaat  à  la  alalioo  du 
cheoUa  da  far,  k  Laadao. 


Art.  2.  La  dIreciioD  générale  du  tracé  de  la 
rente  nouvelle,  section  de  Gingclom  à  H.innut, 
et  de  son  embranchement  sur  Laoden,  est  indi- 
quéo  a  renera  ronge  au  plan  el-anneié,  apiirovvd 
par  notre  ministre  des  tr.ivaux  publics. 

Art.  3.  La  roule,  ainsi  que  son  embraocbement, 
auront  oeuf  métras  de  largeur  en  eouronoement, 
dool  5  mètres  de  cbauisée  emnierri'ti. 

L'inclinaison  des  talus  cl  les  (lin>f>iis(ou»  des 
fossés  dont  Tune  et  Paulre  seront  bordés,  par- 
loni  <dk  cela  sera  reeunau  oéceiaafra,  seront  ré- 
glée» suivant  les  besoins  et  la  nature  du  sol. 

Al  t.  I.Les  propriétés  nécessaires  à  réial)!*"*»:' 
ment  de  la  route  dont  il  s*agit  et  de  sou  eu- 
branchement*  seront  acquit  al  occupées  «rw- 
l'orniémciii  aux  ioi^  en  vi{;tioiir  en  matière 
d'expropriation  pour  cause  d'uidité  publique. 

Art.  5.  Il  sera  statué  ultérieurement  sur  la 
direction  du  tracé  df>  la  secttoo  de  la  méow  routa, 
qiti  s'étendra  de  Saint-Trond  à  GrnjîelGm. 

Art.  6.  Ilotrc  arrêté  du  35  mai  1840»  relatif  à 
l*étaMlssemeot  d*una  commnnlcali<m  enirt  la 
ville  lie  Ilinniit  et  la  routede  Tirlamonii  Saint- 
Trond  parLandin.  ««it  riiipor"'- 

Art.  7.  Notre  mtutAtre  de»  travaux  publics  (M.  de 
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Bavay)  esl  chargé  do  Pexéculion  dit  prétenl  «r> 
Hlé. 

826.  —  10  KovKXBRC  1846.  -  Àrvhl-  roral  au- 
torisant la  maintenue  en  activité  des  ver- 
reries de  Marlemont.  (Honil.  du  17  oqtcib- 
lira  1816.) 

Li^o|iol(l,  etc.  Vu ,  Mas  la  dal«  do  19  JanTfer 
1816,  la  requête  du  sieur  Sadin  (Angiitte).  au 

nom  de  la  8ociri<*  |ir<t|iriélair«-  dos  vorn-rics  dn 
Naricmoul,  à  Haiiic>$aint>Pi«rrc,  |>rovioc«  de 
Halnaut,  tendant  1  obtenir  l*aulorisatll»n  de 
maitilcnir  rn  aclivilé  ccl  éuMi^semcDl  ; 

Vu  lei  plans  d'cn^enilde  et  de  df^lad  de.  Tusinc  ; 

Vu,  avec  lesauiret  idèccsy  niuDlionnées,  Tavis 
de  la  dépulaCloo  permauente  du  conseil  provin- 
cial du  Haioaut,  en  dato  du  21  odohre  1846; 

Vu  la  loi  du  31  avril  18IO,tilre  Vllj 

Considérant  que  les  forinalilés  preseritM  oM 
été  observées,  et  qu'il  n*cst  surrcnn  tucuuc  <>p> 
piisilion  ; 

Sur  la  proposition  de  noire  minitlrc  des  ira- 
vaui  publics. 

Nous  avons  arrèlé  ei  arrêtons  : 

Art.  Iv.  La  société  propriétaire  de  l'établisse- 
itiPtil  connu  sotn  le  nom  di;  Vr.i\uEm».s  de 
Mabiemokt,  cooioiunc  de  llaine-âatnl-Pierre , 
est  autorisée  i  maintenir  en  activité  eette'usine 
composée,  conformément  aux  plans  anocxt^s  au 
prissent  arrêté,  de  cinq  fourneaux  de  fusion  et  de 
dix  fours  d'étendage  dits  stracou»^  destinés  i  la 
fabrication  du  verre  à  vitre. 

Art 2.  Ci-i  le  autorisation  est  accordée  sous  les 
conditions  suitantes: 

lo  La  société  ne  pourr<a  employer  que  de  la 
houille  pour  chauffer  i>es  fourneaus  de  Aision,  à 
innii!5  (]ircile  n*cn  soil  dispensée  |»ar  une  disfio- 
kilton  spéciale. 

S*  Elle  ne  pourra  laisser  chômer  l*osine  pcn> 
dant  plus  d'une  année,  sauf  les  cas  de  force  ma- 
jeure dont  plie  justifiera  devant  la  «It^pulation 
perroancnlc  du  conseil  proviocidl,  »uiis  peine  de 
devoir  aollieiter  et  obtenir  une  permission  nou- 
velle pour  la  remettre  en  activité. 

3o  Elle  entretiendra  constamment  en  i>on  étal 
dans  Pusine  : 

A.  Une  boite  de  secours  pourvue  de  fous  les 
oljei';  nécessaires  au  pamemeoi  des  ouvrieie 
tirûlés  ou  blessés; 

B.  Une  pompe  à  Incendie  munie  de  tous  ses 
appareils. 

40  RlleftHimira  l\iitmini^(r^tion  de»  mines, 
ctiaque  fols  qu^elle  en  lera  la  4icaiaiidu,  des  rcu- 
seifnemeota  statistiques  exacts  sur  la  consom- 
OMliim  et  la  production  de  I*Hsine« 


AN  1846,  lf«*  896—638. 

5*  Elle  versera  au  trésor  de  PÉStal,  dans  le 

d^Iai  de  trois  mois,  à  »laler  do  ce  j  uir.  confor- 
mémeni  à  l*ari.  75  de  la  loi  dn  21  avril  1810,  uuc 
somme  de  trois  cents  francs. 

6*  Elle  se  conformera  aux  lois  et  réglementa 
existants  ou  à  Intervenir  sur  la  mailArf,  et  no- 
tamment en  ce  qui  concerne  rétalilissemcnl  d'un 
appareil  pour  Péelairace  de  ses  ateliers  au  moyen 
du  gaz,  à  Parrété  royal  du  31  janvier  1834. 

Art.  3.  En  ca»  d'inex/culion  d'iiiic  ou  <le  plu- 
sieurs des  conditions  qui  prccèdcul,  la  crcscule 
permission  iHnirra  être  révoquée. 

Notre  ministre  des  travaux  |)uhlics  (M.  de  Ba- 
vayj  est  chargé  de  Pex*^  eu  ii(>n  du  présent  arrêté.  ' 

837.—  10  Hovr.jiBnE  1846.  —  fitat  dressé  par 
te  minisire  de  l'intérieur  (M.  le  comte  de 
Tbeux),  en  exieuthm  del'ortMe  A  dé  Ut 

M  du  81  Juillet  et  de  l'arrùlv  royal  du 
7  août  1834,  et  indignant  le  prix  mojren 
du  froment  et  du  seigle  pendant  ta  te^ 
maint'  (lu  lundi  3  nu  samedi  7  novemèrê 
1846.  (Monit.  du  11  novembre  1816.) 


■Aucafs 

ntCDLATBVBa. 

mOHEST. 

ssifiLa. 

Quant. 

Prix 

Qli:i|il . 

l'i 

.  V 

vend. 

moyen. 

veiut. 

mo>cn. 

Hect. 

fr. 

c. 

1  r. 

c. 

Anvers, 

75 

26 

71 

61 

20 

21, 

Arlon,. 

340 

28 

35 

207 

50 

Itruges, 

585 

25 

2;3 

121 

20 

18 

Bruxelles, 

l,8S2 

26 

47 

» 

» 

S» 

Gand, 

76l< 

i'6 

57 

177 

19 

68 

Uasseit, 

180 

36 

50 

540 

3ii 

30; 

fitélfé,'' 

4J60 

34 

27 

1,750 

1» 

18 

l.ouvain, 

i..";oo 

26 

43 

366 

il 

18 

Mous. 

4,000 

17 

850 

17 

68 

Naninr. 

5  il 

■J5 

65 

83 

18 

89 

Ti)lau\.  .  .  . 
Prix  moyen  . 

i3,;.8l 

25 

31 

3,556 

19 

À 

I.  —  11  ROTcnaai  1846.  —  Âtrété  royal 
relatif  aux  navires  étrangers  venant  des 
pays  trtmsaUantiques.  (Munit,  du  13  nO> 
vembre  1846.) 


Léopold,  etc.  Vu  la  loi  du  «1  Juillet  1644  sur 
les  droits  différentiels  {Bulletin  o^eletf  u«  149), 
et  notamment  ranlcIeS,  ainsi  conçu  : 

•  Les  navires  belges  venant  des  pays  trans- 
atlantiques ou  de  lieux  situés  an  dcii  du  détroit 
de  Gibraltar,  pourront,  saus  penircie  bénéfice 
de  l'importation  direcle,  cl  en  se  conformant  aux 
cunditiuus  prcscrilis  par  le  gouvernement,  lou- 
cher dans  un  itort  intermédiaire  pour  y  prendre 
dea  ordres,  pourvu  qu*Us  n*y  foiaeot  attcuoe  optf- 


Digitized  by  Google 


IIEGNE  DE  LÈOPOLD       —  AN  N"  828.  Ml 


ration  «le  c  mmerve.  de  cbargtment  ou  de  dé* 
cbargemeiit. 

•  Le*  narlre*  étranfenTensiit  «lee  mêmes  cq- 

droils  et  qui  !«rront  muais  de  connaitsernoots  d 
papiers  debord^dùmenl  v'iiés  par  lc(  coniitils  bel- 
ges, au  nom  de  malMoa  betges,  ei  eu  Uestinalioa 
de  porls  belges,  iiourront  être  admli  au  même 

béDéHre. 

•  Le  coonaisMmeot  pourra  éire  à  ordre,  pourvu 
qiiM  loit  cottttaié  qoe  la  carcaisoa  eti  eipêdiée 
de*  lieextraotatiant  (]Uf  $  ijoiir  compte  belge, 

soit  comme  )»roj>riiH<î ,  soii  comniu  cousifvt^iiion 
fai(e  direciement  de, ces  lieux  à  uue  maisun  eu 
Belgique. 

■  En  ce  <|uî  coiicerof^  If*»  n.ivire»  bclpcs ,  h; 
gouvernement  pourra  modifier  rintcrdiclioa  de 
vendre,  de  cbarger  et  de  décbarger.  • 

Vu  D«lre  arrêté  du  même  Jour  {BulteHn  o/fl* 
c/e/,  no  151},  d'après  Icqticl  Ips  nnvircs  (Hran- 
gcrt  qui  oDl  louché  dans  un  porl  iQtermOdîaire 
ou  en  rade  de  c«  port ,  perdent  le  bénéfice  de 
noporlalioD  directe,  à  moins  «{u'il  ne  loil 
prouvé  <|ue  la  relâche  a  dà  avoir  lieu  par  tulte 
de  force  majeure } 

Voulant  modtfter  tcroporairemeDl  les  dU poil- 
tioosdftcel  arréié,  en  admettant  désorni.iis,  soix 
certaines  con(Iiiiûn<i,  Aubénéflccdcrimporialioo 
directe  les  navire»  étrangers  qui  auront  touché 
dans  un  port  Intermédiaire  ou  en  rade  dece  port, 
«ans  y  nv^ir  été  obligés  par  des  clrcoustaneet  de 

force  mnjcurc  ; 

Sur  ta  proposition  de  nos  ministres  des  fi- 
nances et  des  affaires  éiranfèret, 

Mous  avons  arfêlê  et  arrêtons  : 

Art.  iw.  Parapplieation  du  S  S  de  Part  5  d^* 

la  loi  ijrt'eiti'e  du  91  juillet  1811  t  l  lemporairc- 
meni  jusqu'au  31  décembre  1849,  les  navires 
étrangers  venant  des  pays  transatlantiques  on 
dN  liens  aimés  au  deli dn  détroit  de  Gibraltar 
pourront  relâcher  dans  un  port  i met mcdi. lire , 
pour  y  prendre  des  onires,  sans  perdre  ie  bi;uc- 
Sce  de  importation  directe,  et  oe,  som  les  eon> 
ditiuns  suivantes  : 

In  l  a  relâche  ne  pourra  éire  de  plus  de  trois 
Jouri,  sauf  le  cas  de  force  majeure  dûment  con- 
staté, conftormêmeot  4  Tartlde  5  ci-aprês; 

Le  capitaine  «Invra  fournir  aux  employés 
des  douanes,  au  moment  de  »on  arrivée  au  port 
d*importatioo,  on  certificat  du  consul  belge  au 
|iortd*eseale,OU,  à  son  défini,  «lu  ciinsul  d'une 
ptiisance  am'fi  ott  «lu  chef  île  la  douane  locale, 
consiataot  la  durée  de  la  reilrbc,  et  attestant 
qn*ll  n*a  été  fait  dansée  dernier  port  aucun  dé- 
barquement ou  cmhanptement  de  marchandises, 
ni  aucune  optrj'.ion  ili:  Lom:iicii.<-; 

3»  Il  fera  ^iab:i  que  le  cliaigciucut  a  itc  fait 


en  destinai  ion  de  la  BH^îque.  et  ati  nom  d'une 
maison  bcle[e,  soit  comme  propriété,  soit  comme 
consignation  Faite  directement. 

A  <yi  effet  la  charle-pariie,ou,  s'il  n'en  ncxiste 
pas ,  le  manifeste  ou  les  connaissements  seront 
revêmtdu  visa  du  coomi  belge  au  port  de  ehar> 
gement,  on,  i  son  défaut,  du  consul  d'une  puis> 
sancfî  amie,  ou  du  chef  de  la  douane  locale. 

L'agent  cbargé  d'apposer  ce  visa  exigera  du 
capitaine  une  déelaration  par  écrit  portant  quMl 
n'a  pas  signé  et  qu'il  ne  signera  pas  d'autres  piè- 
ces de  In  mi^iiic  nalura.  Cette  déclaration  égaie» 
ment  visée  sera  jointe  aux  pièces. 

Les  pièeee  Justifleativae  pourront  tmUquK^ 
oiilrc  la  dejlinatiori  pour  un  port  belge,  d'autres 
mnri  h(^3  comme  desliualion  subsidiaire  de  char* 
gement. 

S*il  est  i  la  connaissance  de  l'agent  cbargé 

d'apposrr  le  visn  que  le  capitaine  posièdc  d'au- 
tres papir-r»  dont  il  résulterait  que  le  cbargemeul 
n'est  point  expédié  directement  pour  compte 
belge  et  en  destination  d'une  maison  en  Belgique, 
il  nv  visera  «|iie  $'^^v^  réserve  motivée,  afin  que 
le  ({uuvcrneaient ,  à  l'arrivée  du  tiavire  en  Belgi- 
que, puisse  décider  s'il  f  a  Heu  de  l'admettre  an 
brnéfli  c  de  l'iiu,ioi  latioo  directe. 

4"  Ia-  d<  Miii.iiaire  devra  déclarer  par  écrit  que 
la  caruaiMii)  u'^  pas  été  l'oldet  d*ane  vente  sous 
voiles  et  qu'elle  lui  a  été  adressée  directement 
(lu  lieu  de  charf^emcnt,  solt  COmmU  propriété* 
soit  comme  consignation. 

S*  Le  capitaine  pourra  être  requis  de  faire  un 
rapport  de  mer  à  l'employé  principal  deedouanet 
au  port  d'importation. 

Ce  rapport,  distinct  de  celui  qui  est  exigé  par 
le  code  do  commerce,  pourra  être  oontrêlé  |iar 
les  dépositions  cl,  au  besoin,  par  llniarrogaiôire 
des  gens  de  rcqui|>age. 

AH.  t.  Si  le  connaissement  est  %  ordre  (S  3  de 
l'art.  5  de  ia  toi),  la  preuve  que  la  cargaison 
en  cxpédii'e  dt'i  iioux  trausallaiiliqncs  pour 
compte  belge,  soit  comme  propriété,  soit  comme 
consignation  faite  directement  de  ces  lieux  à  un* 
maison  en  Belgi(|ue,  sera  établie  de  la  manière 
picjcrile  p;»r  l'art.  If. 

Art.  3.  Les  navires  élran|{ers  veitanl  des  pays 
iraosailanliques  ou  des  lieux  situés  au  deli  du 
diîiroit  d<;  Gihraîtar  et  qui  auront  totiché  dans 
un  port  iiiterinédiairi*  et  qui  oe  justifieront  pas 
des  conditions  établies  par  les  articles  1  et  S,  no 
seront  |).i<i  admis  au  liémfice  de  ^importation  dl- 
reet«»,  à  iiioiiiti  que  le  Capilaiue  ne  pnuve,  h  son 
arrivée  au  port  d'importation,  que  la  relâcbe  a 
dû  avoir  lieu  par  suMede  force  majeure. 

A  CH  fffiri,  il  fera  au  consul  beige  an  port 
(!'«•  c.iîc  un  laiiM'tr  >;h',  ;j'.  î)'n|K  A?(  j  <>  r.iiH'Oi  ', 
cooirôk-  au  l»f>i'i.j  par  tout  aulics  uioytn-i  de 
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l»r6iiT«,  le  conMl  d^ifrera  ua  eeriiieai  coniU* 

.   t.înt  le»  cirioiisianeeida  mer  qui  ont  iureé  le 
navire  i  relâcher. 

Ce  Mriiicat  énoocera,  en  otitre,  qu'il  a*a  élé 
MLau  port  dVicale  aucun  cniharquemeat  ou 

d<'h;<r(|upmenl  de  niarchatiiIii-L*,  ni  ancune  opé- 
ratiou  de  commerce  autre  que  celles  qui  auront 
Hé  la  centéqueBce  néeewaira  du  fait  de  foroe 
maieure. 

Le  D»  5  de  Tarticlr  i^'  esi  a|i|ilieab|e  aux  caa 
(trâîutpar  le  préscol  article. 

Art.  4.  Qttineonqne  aura  par  des  noyeni  frau- 
dul«'ux  ot)i<:nii,  it"iii(''  cl'<:i,:.  nir  ou  aiitû  A  <)h[»>nir 
indûment  le  bénéfice  des  dispoiti lions  du  preseot 
arrêté,  sera  puni  coaformémeotii  rariicie  Ut  de 
la  loi  du  6  mare  181S  dMwnml  offieUt,  d« 
.ses  préjudice  des  pélîaiiiés  «onmioée»  par  Im 
\m%  eo  vigueur. 

Art.  5.  SI,  avant  le  Iw  janrier  1850*  la  faeiillé 
accordée  par  lex  art.  1  et  clnleHu»  n'ciL  pae 
prorogée,  ii  contintipra  d'^'lre  |»crmis  aux  navires 
qui  »e  «erout  coiifuruiés  aux  dispositions  de  ces 
arileîetde  toucher  daos  uo  porl  ioiermCdiaira 
f ^1»  ])er(ire  le  MoMco  de  fjmperiatioo  directe, 
•avoir  : 

Pour  Im  arrivages  d*ao  delà  du  détroit  de 
Gibraltar,  pendant  troie  naole  { 

Pour  les  arrivafîM  des  j»ay«  (ran*atlaniiques 
en  de{à  des  caps  Uorn  ou  de  Boaue-Eipéraoce , 
pendant  tli  mois; 

Et  |>our  lee  arrivages  d'au  delà  de  ces  cape, 
pendant  un  an,  après  le     janvier  1850. 

Nos  mtoislres  des  liu^ucc*  (M.  J.  Maluuj  et  des 
aflSilr»  étranfèroi  (M.  At  Itediaflipa)  lont  efaar- 
gée  di  l*es<«aUoo  dn  préiant  «rritd. 


819.  —  1t  iOTcnaa  1648.  ^  Arrêté  rtgral  ap- 
pliquant let  lois  et  règlements  concernant 
la  police  du  roulage  aux  chemins  pavés  et 
empierré*  de  ta  eommune  de  màinmtuU 
{province  de  Màlneaau  (Iftonit.  du  18  novemr 
bre  1848.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  cootell 
conimiinal  de  Mainvauft ,  |irovmce  de  Hainaut, 
«Q  dalti  du  11  juttlel  1846,  icadaiu  à  ce  que  les 
loti  et  let  réglemente  concernant  la  police  du 

rdliLTc  -  stir  li  -i  graude»  roule?,  en  temps  dedégcl, 
soient  déclarés  applicables  aux  chemins  pavé*  et 
empierrée  de  la  commune  ; 

Vu  les  certiûcateconelalMili^eeoBplbienieot 
des  formaliféi  prewrilcs  par  notre  arrêté  du 
36  Juillet  1833,  dans  les  commune»  d'Audf  gliem, 
deMeuetier.de  Rebail,  de  Bouvignies,  de  Villon» 
Saioi-Amaod,  de  Uuutaiog,  de  Ligne,  de  Grand- 
meu,  de  Cbapello-à-WatUiiea  et  de  Mainvaulti 


.  AN  1846,  N«  8»-880. 

Vu  let  avic  favorables  det  codeeifi  commu- 
naux ; 

Vu  l'avis,  également  favorable,  de  la  députa- 
tion  permaoenie  du  conaeli  provincial ,  en  date 

du  17  octobre,  I».  n»  1  (092  ; 

Vu  la  loi  du  2i  mars  1838; 

Sur  la  projiositioo  de  noire  mioittie  de  l'iuié- 
rienr. 

Nous  avons  arrél4  at  an^toni  t 

Arl.  I.ps  lois  et  les  i  r::l'-'Tir'nl5  concernant 
la  police  lia  roulage  sur  les  ^Taudes  routes,  eo 
temps  dedcgel,  sont  déclarés  applicables  aux 
ebemioa  pavét  01  empierrés  dé  lacommuM  de 
Malnvauit. 

Art.  S.  Notre  ministre  'de  Tintérieur  (M.  le 
comte  de  Tbeua)  est  chargé  de  Toiécatioa  do 
présent  arrêté. 

• 

830.  —  18  EiovEiBRB  18-16.  —  ArrcU  roj  al  au- 
torisant ta  pcrcpption  d'un  droit  de  péage 
dans  la  commune  d'Bavré  [province  de 
a^naut),  (Monit.  du  18  novembre  1646.) 

Léopold ,  etc.  To  la  déllbératloo  dtt  cooiejl 

communal  d'Havré,  province  de  Uainaul,eu 
date  du  19  mars  1846  ,  sollicitant  Pautorisation 
de  percevoir  uo  droit  de  péage  sur  le  chemin 
pavé  conduisant  vers  Ghlslage  ; 

Vu  le  plan  «le  ce  chemin  indiquant  remplace- 
ment projeté  pour  les  bureaux  de  perception  j 

Vu  les  diverses  pièeeit  de  rinstruetlon ,  coo* 
statant  raecomplisseinenl  des  formalités  pres- 
crites i»ar  noire  arrêté  du  26  juillet  18ôâ,dans 
les  commune»  de  Tbieu,  de  Bouxsoit,  do  Saiol- 
Sfmphorien ,  ée  Vllk-eur-Haloo,  d'Uavré,  d*0- 
bourg  et  de  Sainl-Deois  ; 

Vu  ]f^-\  avis  favorables  du  commissaire-voyer 
(i'arruudissement,  du  commissaire  de  l'ari  <n- 
dissemeut  admtnlsirailF  et  de  la  dépiitatton  p<>r- 
manente  du  conseil  provincial; 

Vu  rarticie  76,  o-  3,  de  ta  loi  du 30  mars  1836  j 

Sur  la  proposition  de  noire  minUIre  de  rinlé* 
rieur. 

Nous  avons  arrêté  et  arré:ons  : 

Art.  Le  conseil  communal  d'ilavnî  est  au- 
torise à  percevoir,  pendant  dix  années  cousécu- 
lives,  à  paKir  d^une  époqae  à  Axer  par  disposi- 
tion ministérielle,  un  péage  égal  à  la  moitié  du 
droit  de  barrière  des  grandes  routes,  sur  le  cbamio 
pavé  qui  conduit  vers  Gbislage. 

La  perception  aura  lieu  d*apiée  les  dansas  et 
conditions  ci-après,  savoir  : 

lo  La  fraction  d'un  demi-centime  résultaut  de 
la  division  des  nombres  fracItoonalrM  du  tarif 
consigné  daos  la  loi  du  18  mara  189i,  tara  abift* 
dottttéo  au  profil  du  roulage  { 
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raloire,  destiné  à  aetfvef  te  tiragê  des 
finyên,  à  retlùuvi  fer  l'nir  dans  Us  appar- 
tements, dans  irs  mlnt^s,  etc.,  appareil 
breveté  d'invention  en  France  pour  quinze 
ans,  ie  9»  octobre  1844.  en  fiiveur  du  sieur 
jtemkiMlsl,  (Honil.  du  SO  oovembra  tSM.) 


2o  Lo  droit  seia  pergu  à  deux  bureaux  dani  la 
direclioD  de  Pua  v«r«  ranire  teuleiaenl; 
3*  Lei  bureaux  tarnal établis  :  Pun  à  IVotlroit 

df'sîfrné  an  p\rtn  ri-ann^'x^^  ?<»«s  t;tlcUreB,et 
l'auiro  ail  puinl  de  jonction  du  chepian  coté 
D»  19,  avec  le  ebeioin  de  Gbislage  \ 

4oli  sera  pTçn,  à  ce  dernier  bureau,  un  fin- 
«l'iièmc  (lu  droit  de  barrière  dt  s  grandies  rome», 
dan»  la  ilircciiou  de  Villc-«ur-H3ine  vera  SjioI- 

Deon  et  vlee  vereâ  \ 

r,"  Vn  potf  m.  snrlfiquel  le  tarif  "lu  'iroil  devra 
tUre  affiché,  sera  coDitamonmi  placé  i.rës  de 
cb.nqtie  bureau; 

6»  l.ea  eiemiitions  seroot  les  mêmes  que  cetlet 
vifrnrnr  mix  hnrr'^^rp?  <\c*  gramies  roule»  ; 

7"  Le  prodiiii  du  jiéagc  sera  afftcté ,  jusqu'à 
coDCurreDoe  de»  besoin*,  ib  rentrelien  du  cbemiD 
pavé  dont  il  s'igtt,  et  rexré;l..iit,  s'il  y  .-n  a,  à 
SCO  (trolongcment  on  h  PamélioralioD  d'autres 
cbemios  de  la  commune } 

6»  Uf  iravam  auront  lien  par  adjadteatieii 

publique  ; 

9»  La  iicrot-piion  du  droit  sera  adjugée  publi- 
quement, chaque»  anoé»,  t>ar  let  tolni  de  l*ed- 
nintetration  communale.  Le  cahier  de«  charges 

et  |ppr()C{^s-v<»i  l>.il  d\iiliinlio.iiion.  tant  de  la  per- 
cejition  du  droit  que  de^  travaux  à  exécuter,  se- 
ront Momis  à  rapprobatiOD  de  la  dépntation 
permanente; 

10"  Un  compte  etarf  et  aillé  du  pro  luildela 
taxe  et  «li  s  «l(*p«  nse»  sera  tenu  par  l'adiuinistra- 
lion  enmmnnale,  et  transmis  annuellemont,  avec 
letpièc'R  à  l'.ip|iui,  à  ladite  dt^piilation  -, 

11"  Si.  par  la  suite,  une  roule  était  établie  sur 
le  lerriioire  de  la  commune  d'Havré ,  le  péage 
perftt  au  profit  de  cette  commune  viendrait  à 
ce«scr,  sans  indemniuS  sur  la  partie  du  cbcmio 
pavé  existant,  qui  serait  incorporée  à  la  Duuvelle 
route. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  l'Intérieur  (M.  le 
cnmio  de  Tbcux)  est  chargé  de  l'exécution  du 
présent  arrêté. 


831.  -  12  5ovf:MBius1846.  —  JrréUs  royaux 

gui  accordent  : 

Aux  sh  urs  Hcrzet  iBenrl)  et  Fagard 
{Wlooint domieltlie  à  Fetvien ,  rue  Som- 
wutevltiern"  1274.  m«  brevet  de  perfection- 
nement  de  dix  années  pour  des  perfection^- 
nements  aux  métiers  à  tisser; 

Au  sieur  de  Brêza  fTkéophllé),  domidttê 
à  Bruxelles,  place  du  Grand-Sablon^  «"20, 
chez  tr  sicur  Stoclct.  avocat^  son  manda- 
taire, un  brevet  d'importation  de  treize 
éhnéee  et  dix  mole,  pour  un  appareil  aepU 


83S.  —  13  «oïKamiE  1846.  -    Arrêté  royal 
ttéeritani  l'ouverture  d'une  rue  dam  ta 

commune  de  Jemmapts  province  de  ITtff- 
nauth  (Munit,  dit»  nuvcoiltre  1616.) 

Lé0|M»1d,ele.  V«.|a  délibération  du  conseil 
communal  d»-  Jrmm.Tpe^,  (r  oviticr  .fn  H  iinaut , 
en  date  du  13  mai  1846 ,  a  lopiani  un  pian  pour 
IWertufe  d*niio  rue  ile^ttinée  à  relier,  en  ligne 
droite,  la  dtemtn  de  Cnaamei  avec  la  rouie  de 
Mon»  à  Valcncienncs  ; 

Vu  ce  plan ,  ainsi  que  le  tableau  descriptif  dee 
ailgnenienle  de  la  nouvelle  me  ; 

Vu  le  procè.H-Tcfbal  de  l'en  luêie  de  commodo 
et  Incommodo^  constaïaul  uue  oppostUou  contre 
l'exécution  de  ce  projet  ; 

Vu  la  délibération  du  conseil  communal ,  en 
date  du  18  juin  1846,  réfittanlle»  allégatioot  de 
l'opposant; 

Vn  les  avis  favorables  du  eommlisalre-voyer 
d*arrondlisenient«  du  commissaire  d<-  l'arrondis- 
sement a.lministratif  et  de  la  députalion  pcrma- 
oeole  du  conseil  provincial; 

Attendu  <|tt*il  résulte  des  diverses  pièces  de 
l'intlrucliOQ,  que  l'opposition  ciHisiiinéc  dans  le 
procès-verbal  de  l'enquête  n'est  poiul  de  u*»lui^ 
i  être  prise  en  eonsidération,  et  que  le  protêt  en 
question  présente  on  caraclèm  d*nUllté  pnMi- 
que  ; 

Vu  l*art.  76,  n»  7,  de  la  loi  du  30  mars  1888  ; 

Vu  les  lois  do  8  mars  1810  et  dn  17  avril  1835, 
relatives  à  l*«ipnipriaUoii  pour  cause  d'utilité 
publique  ;  ^ 

Sur  la  proi>ositioo  de  noUra  ministre  de  Piuld- 

rieur. 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  La  délibération  précitée  du  conseil 
communal  de  Jemmapes,  le  pian  et  Te  Ubieau 
descriptif  des  aligoemenU  de  la  MO  pn^ttéa, 
SOntapprou\é«  iclsqu'ih  se  irouveiil  ci-annexés, 
Arl.2.  Il  y  a  Tieu  à  cession,  pour  cause  d'Otillld 
publlqu'',  du  terrain  m  cestaire  à  rouvetturode 

la  rue  dont  il  s*sgit. 

En  conséquence,  lo  consp  l  communal  de  Jecn- 
mapcs  est  autorisé  i  acquérir  ce  terrain,  <le  gré 
à  gré,  cl,  eu  cas  do  coniciiall«tt,èenpottri«lvre 
]«ex|iroiiriation  i»our  cause  d*utiliié.  dans  les 
{gnutt  piescrf les  par  les  lois  sur  cette  matière* 
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Ar(,  3.  Notre  hiini'irp  de  Tialérieur  (M.  le 
coiule  rie  Tbciix)  eti  chargé  do  Peiécutioa  du 
prêtent  «rrélé. 

séance  publique  du  13  mal  1846. 

Présents  :  MU.  B«iimier,  bourgmesire,  Caroy 
(P.  J.)«  D«1«uoott-B«Niilliex,  Ghiltin  (H.),  Le- 
grand  (A.;,  MalcngrMoi  (P.  J.)»  conwlltar,  et 
GbiUin  «ccrélaire. 

Là  caiM«ft  communal  de  Jemmaiies , 

Vu  Part.  M  de  la  loi  dv  tt  avril  tSIl,  va  Ict 
clieminsvfcinanT; 

Vu  Tari.  41  derioslruclioa  générale  du  l«r 
lenbrelMi; 

ùmildéraQt  que  la  partie  du  chemin  de  Jeoi» 
raapes  H  Ctie^mei,  située  entre  la  (iramle  route 
de  Moos  à  ValeDcieaoei  et  le  viaduc  du  railwaj 
du  PMnn,  au  bai  du  plan  inclio^  Mm»  ledit  cho» 
min  de  Cuesmes,  est  tinneoie,  étrolla  et  de 
mauvaise  circulation; 

CoDsiiiéraut  que  ce  chemin  ,  (rès-fréquenté  et 
fort  imiieruiil  poor  la  oooimMie  de  lemmepe« 
et  pntir  Ir  public  en  général ,  peut  être  établi  en 
ligne  droite,  sans  détruire  aucune  conairucUoa 
Imporiante  et  par  aioal  «altofilre  aoa  beiotoi  de 
la  dfculatioa  qai,  cluii|iiejeiir,  preod  de  eou- 
veauT  accr»i$<iement«; 

Attendu  que  Jea  ressource*  communales  per- 
netleol  de  faire  lei  dtpenwi  d*ex|iropriatlon 
des  terrains  nécessaires  pour  réiablisaeneot 
(Pline  chaii»$ëc,  avec  .<;c!i  iléprndaueeSi  Mr  lea 
lieux  itiili<iués  aux  pians  ci-aïuiexés. 
Le  ceoieil  décide , 

Sur  l'approbation  «te  Pautor!t<-  sup<?rioiiro  , 

lu  Qu'un  chemin  en  ligne  droite .aera  ouvert, 
aBo  d'y  établir  une  diaim<e  pavée,  i  partir  dee 
propriétés  (les  sieure  La|ilace  cl  Lefehvrc  à  Jem- 
oiapes,  jusi|U*à  la  rencontre  de  Pancieu  cbenia 
de  Cuesmci  et  le  chemin  de  la  Couieillerie; 

t>  fine  ce  chemiii  aura  ooie  mitrei  de  larf  enr 
au  oioio* ,  sea  acoolcmeats  et  ice  ceolro*iiNaéa 
compris; 

5&  Que  la  présente  décision  et  les  plaus  des 
lii'ux  y  annexée  eo  double  eipéditloo  aeront 
soumis  à  iiuc  enquête  piil»îi<|iic  de  commodo  et 
incommodo,  depuis  le  14  mai  1846,  ju»<]u'au 
14  Juin  suivant  incliiaivemenl,  etensoite  seront 
aoumie  à  Pavie  de  la  députaiioo  permanente  du 
conseil  provincial  et  h  Papprobation  du  roi,  coo- 
formémenl  à  Part.  3«(  de  la  loi  do  10  avril  1841, 
iur  lea  cliemine  vieioaux. 

Ko  cae  d'opposition  ou  de  réclamation,  elles 
seront  soumises  à  Pavis  du  conseil,  avant l'ooToi 
des  pièces  à  Paulorilé  supérieure. 

Alnil  feit  et  délibété  à  Jemmapee,  date  que 
deerat. 

Signé,  etc. 


TABLEàV  des  atignements  de  ta  nouvelfe 
rue  à  ouvrir  à  Jemmapes,  pour  Joindre  la 
rmitedê  ValêncUauiêë  à  Màtu«M  tlumlm 
éeCuemêi, 

cM  MOtt. 
L^lignemoBl  de  eo  eèté  lo  eompoee  d>me 

ligne  droite  A  A',  trncf'r'  rl'nn  point  A,  pris  ô 
5  m.  50  du  point  0,  suué  à  Pinteraection  de  l'axe 
de  la  rue  et  de  la  ligne  (]ui  Joint  le  lommet  dee 
angles  V  de  la  maieon  M ,  et  X  de  la  naiion  If, 
à  8  m.  50  du  sommet  de  Pangle  Y,  sur  un  autre 
|ioint  A',  pris  à  10  m.  33  du  sommet  de  Pangle  Z 
de  la  maiaoo  N  •  meenré  aur  la  ligne  Vt,  Celle 
ligne  pi  olong^ée  est  auisi  celle  d'alignement  des 
maisons  contirultes  et  à  construire  aur  le  même 
côté  du  chemin  de  Cuesmes. 

CÔTÉ  GAUCHE. 

L'alignement  de  ce  c6lé  se  com|>ose  d'une 
ligne  drdie  qui  eat  le  prolongement  de  Palîgoo- 

ment  du  côté  sud  de  la  maison  du  «icur  L.  Le- 
rcltvi'c,  à  partir  du  point  B,  situé  à  5  m.  50  du 
poinlO,  décrit  plus  haut,  Jusqu'au  point  B',siluéà 
1  m.  35  du  aommet  de  Pangle 3  de  la  maiaon  N. 
Droiaé|iar  lOMUNigné  cf^omètre  assermenté. 

^Signé)  N.  Va«Y. 


8SS.  — 18  iofinna  f 646.  —  Arrêté  royal  qui 
prolonge  de  cinq  années,  à  partirdu  19  no> 
vembre  1849  .*  1«  la  durée  du  brexfft  d'inven- 
tion dadlx ammUë  aeeonU  te  i9  nauembrû 

1889,  au  aJeatr  Charvet  D.  C\  fabrteatH 
â  Bruxelles,  rite  de  Flandre,  n»  181,  pour 
de*  procédés  servant  à  préparer  diverses 
eompoilthne  onehteueee*  propre  du  çrale- 
sage  des  mécaniques  et  au  travail  du  fer; 
2"  celle  du  brevet  de  perfectionnement  de 
dix  années,  à  partirdu  19  novembre  1839, 
oeeopdSé  mu  mêaie^  ie  S4  novembre  184! , 
pour  certaines  modifications  au  procédé 
cl-destut;  et  à  partir  du  33  août  1854, 
«ii7e  dte  brevet  de  pêrfecthnnment  de 
dix  années,  qu'il  a  oétenu  U  99  aoU/ 1844, 
pour  un  perfeclîonnpment  au  procédé  ser- 
vant àpréparer  les  huiles  de  résine.  (Mooit. 
do  99  nof  ombre  18M.) 


834.  —  14  noT.MBRE  1846.  —  Arrêté  royal  . 
nommant  ie  sieur  yandermersch  cAeva. 
Herde  l'ordre  de  LéepoU.  (Honit.  du  90  no- 
vembre 1846.) 

Motifs.  •  Voulant  î'nner  a»  sieur  Vandor- 
raericb  (CoiMlantto;i  bourguietirede  lacommune 
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de  Rolleghera  ,  iiré^bideni  d'âge  du  conseil  pro- 
riBeftl  de  la  Plaadre  oeeld«iilale,ua  témoignage 
public  de  satisfaciion  et  réeonipeilMr  m  lOliKue 
carrièf«adaiiniitrative.  • 


835.  —  14  jioTEiBHE  1846.  —  Arrêté  roxal 
nommant  le  tieur  Tonnelier  chevniii^r  de 
Piwére  de  Léopoid.  (Muon.  «iu  20  ouvenilirc 
1849.) 

Motifs,  m  Voulant  donner  an  eiaur  Tonnelier 
(Adolphe/,  ca|niaice  commandant  l'art  II  ri  1.: 
la  garde  civique  de  Tournay,  un  témoignage 
publie  et  rteonpenser,  dant  va  chef,  le  sile  e(  la 
bonne  tanuo  de  louie  la  compagnie.  • 


U6.  —  14  aoTrama  1846.  —  Jiritê  refral 

autorisant  PHiblhiemenl  de  la  soch'fé 
anonjrme  dite  de  CorptuiUe.  (Moniu  du  25  ao- 
vembre  1846.) 

Léopoid,  etc.  Vu  roz|iédition  ci-ann(  x/e  iVwn 
acte  public  reçu, le  3MI  octobre  1616,  par  M*  Cha- 
pelle, notaire  I  Buy,  acte  reahrmant  les  eiaïuts 
de  la  tûciélé  anonyme  dite  de  Corphalle ,  jjour 
la  furiuation  lie  laquelle  on  demande  l'autorisa- 
tion al  ^approbation  preteritet  parVart.  87  du 
Code  ilo  commerce; 

Vu  Ici  articles  29  et  iiiivaoU  dudit  Code; 

Sur  la  proposiiiuQ  de  notre  mioislrcde»affiiiret 
éuraocèrci. 

Nous  avons  arrêté  oi  arrilont  ; 

An.  If^r.  LV(rïhlisscment<Ic!asocié(<- anonynje 
dite  de  Cor^haiie^itiK  autorisé,  et  ses  stainl»,  leh 
qa*ili  réanUeni  de  Pacte  du  60  octobre  18i6  pré- 
cité, eontappronirte,  arec  loi  anodiBcatlout  auN 
vaoïcs  : 

1»  A  rat  t.  38,  los  mots  :  de  la  valeur  noml- 
note,  tarent  remplacés  par  ceux  :  du  montant 

!•  Au  mémo  article,  il  sera  ajouiiiau  S  i», 
après  les  mots  :  un  chiffre  maximum  de  trois 
cent  mille  fstmetfttmi  :  tùutasomwuaxUdant 
ce  chiffre  pourra  âtrê  répoNh  aux  aetbm- 
nalre*. 

Art.  §•  I»8t  antoritatîoii  et  approbation  susdites 
lont  aeeerdéeeMOfl  préjudice  detdroitadei  tiers; 

non»  nous  réservons  de  les  révoquer  en  cas  iIl- 
viulaitoD  ou  de  oon-ekéculioQ  des  sialuis  de  la 
toeMCé  eC  det  dhpoeitioat  du  présent  arrêté. 

Noire  mioiitredes  affaires  étrangères  (M.  A.  De- 
clianips)  est  cbargé  de  re&écutton  dn  présent 
arrêté. 


m 


AN  1840,  N»*  835 -«îf,. 

STATUTS. 

I*jr-i!f  vant  M»  Ch.ip  IIo,  notaire  àHuf,  en 
présence  des  témoias  c^-après  nommée  et  tnna- 
signés, 

Ont  compara  : 

1'>M.  Henri-André  MonOBmo; 

2"  M.  Thomas  Smal; 
3«  M.  Alexis  Smal  ; 
4*11.  Bfaetnihe  Delloyc  ; 

Mené  Marie-Joséphinc-VictoireJacoba, veuve 

It  \i  1  rançois-Nicoîas  Burnenville,  tous  proprié- 
i.iires  et  tabricaais,  demeurant  A  Uuj ,  d'une 
part; 

6»  M.  Joan  Arnold-Napoléon  8imoiis«  nolalrel 

Liège,  j  domicilié; 

Te  M.  Bdnond  Nagelmakers-Oiban,  négo- 
ciant, domicilié  à  Liège;  ce  dernier agi«tant  :  A, 
commemandalaireauxcrT-  (■^  ri       $  do  M.  Louis- 
Auguste  Castillon  du  Portad,  propriétaire,  domi- 
cilié actuellement  prêt  Druxellei ,  fiiulKNirg  de 
Satn(-Josse-lin-Nuodc,  rue  du  Moulin,  n»  43,  en 
veriti  do  sa  procuration  en  brevet,  passée  dt-vant 
maitre  barb  uuon,  notaire  à  Ui  uxuilex,  le  S4  oc- 
tobre eouraoi,  eoregisirée  et  demeurée  dsin- 
nfxée;  II,  cotiime  m.mdalaire  de  M.  Léonard  de 
Cock,  avocat,  domicilié  k  Gaod,  et  de  gub^itué 
aux  pouvoir»  dunl  était  fondé  ce  dernier  de  la 
part  de  M.  ioacpb  Zaman,  propriétaire,  domicilié 
aussi  â  Gaiid,  le  loul  >uivanl  acte,  épilrmpnt  en 
brevet,  avenu  «levant  M*  Vanderiiodeu ,  notaire 
i  Bruxellee,  le S6  dndit  aoi«  d*eelobre courant, 
au<!si  enrrgistré  et  demeuré  annexé  auX  pré- 
sentes  ;  les  pouvoirs  conférés  par  M,  Zam^n  au- 
dit H.  de  Coc-k,  lésullant  d'une  procuration  eu 
brevet  |ioi-laoi  pouvoir  de  substituer,  avenue  de- 
vant M«  Kmile  Fou.d  cl  son  collè(;ac,  notaires  à 
Paris,  le  13  août  deruivr^  ladiie  procuration , 
après  avoir  été  visée  pour  timbre  et  enregistrée  à 
Hiiy,  demeurée  annexée  à  un  acte  de  dépôt  pané 
de  vant  le  notaire  soussigné  ievingt-dcux  dttdlt 
luoii  d'août,  d'autre  part; 

Lesquels  nous  oui  déclaré  que  le  gouverne* 
ment  belge,  dans  Piniirét  des  actionnaires ,  a 
proposé  plusieurs  mudificaiions  à  l'acte  de  so- 
ciété, passé  entre  parties  le  4  juillet  de  l'année 
courante,  déposé  au  nombre  des  minutes  de  moi, 
notaire,  qui  en  ai  dressé  acte,  sou»  la  dsto  du 
viogt-deuK  août  suivant ,  iiameut  enregistré,  et 
les  comparaou,  ayant  admis  ces  modlBcatlons, 
ont  dénnitive  lient  arrêté  let  clauses  et  condi- 
tions de  ladite  Hucicié  anonyme  de  Coridialie 
comme  tuil, .savoir  : 

CHAPITRE  PREMIER. 
RATOXB,  OBJET  BT  BOBBB  DB  Lk  SOCIÉTÉ. 

Art.  l•'^  Il  est  fermé,  aanf  Papprubation  du 
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gouvernement,  enlroles  coniparanU,  leurs  cnin- 
mellant»  e(  toutet  le«  perfOone'*  qui  d^vieadrool 
proiiriéuire*  ou  ccgiionnaircs  <ks  .icUods  dODt 
il  sera  |»arl<'  ci-a|>rè$,  une  socii-tt^  anonyioe,  sous 
la  ifriiomln  ni  ifi  de  Société  th'  Corphalie 

Celle  «ocKiii;  a  i»our  objet  l'cXitloiiaiion  jile» 
mîDM  de  calamine,  filomb,  Irr»  aliin,  ainit  que 
«Ici  houii:(^rc!(  el  de  la  carnùi  e  <|ui  lui  apparlii-n- 
nent  ai.-luellemfnt  el  loules  crlles  <l>;  m<'iiii'  t-A- 
pèce  ({u'clie  |)cul  aci|uûrii-  eucore  e»  venu  d'une 
«MeisioDde  rassemblée  gi^nérate;  la  ISabricailoii 
tlii  zinc,  ùv.  (tlninli  et  f-^  ii  3iii  iiii-"U  liVuilrt.'*  mi- 
uerais,  Iccouimeicc  clunu  irav.nix  et  opéiMtions 
qui  te  limt  «Krectemetit  aux  ohjeis  principaux 
de  son  exploilattoo. 

Toutes  autres  nporiiions  lui  sont  iotenlilcs, 
noUmmeot  l'Cinis^^ion  de  bauL-uoles ,  biUeU  de 
CftiMC,  ou  antret  papien  de  mime  nature. 

Art.  9.  Le  siège  de  la  »oc:é(é  est  élabU  k  Cor- 
pliatie,  commune  d'Aîiid  if.  iirovince  ilc  Liège 
;beigit|ue]  :  ehc  aura  un  «li'^Kr.  j  P.irif.  Il  »era 
établi  chef  MM.  Laveissière  el  flii,  ni^yveiaiiu  en 
iniitaux,  rue  de  la  Verrevic 

Art.  3.  La  litm-e  <ie  la  «société  est  fixée  à  trente 
aoif  qui  commeoceroai  a  courir  à  partir  de  la 
date  de  l'approbatioo  dea  ttatttit  de  la  société. 
A  l'expiration  de  ce  l-rme,  la  socif^t**  cottiiniifra 
d'exister  avec  ra»seiiiiiueDt  du  gouvernemetit, 
pour  une  nnuTclIe  période  de  trente  ans,  au  jdus, 
si  dans  les  û%  mois  (|ui  préct^deront  la  datode 
IVtpir,ni<»n,  »!  n'y  i^trntt  fiji(H><iii<in  pnrun  nom- 
bre d'.ictiounaireK  réuuisîaul  au  moins  la  moitié 
dea  actions  du  capital  aociaL 

Art.  i.  La  di  iilina  tle  la  société  aura  lieu  de 
plein  droit,  avaol  lY*xpiraUun  du  terme  cinlesMit 
Axé  :  lo  si  l«a  pertes  excèdent  la  moili*^  du  ca- 
pital émis  ;  9«  si  la  dissolution  est  demandée  par 
les  deux  tii  is  (In  nrtiorjuaiios  réunis  r.n  assem- 
blée géaiM  aie  cl  possédant  les  deux  licr«  au  oioios 
dot  actlODS  émises. 

Dans  ce  dernier  cas,  la  <itss(>Iulion  ne  pourra 
r<»cevoir  nés  ifîpx%  qu'avec  i*asseoltaieni  préala- 
ble du  gouvernement. 

» 

CHAPlTRKir. 
<    DO  CAViraL  aocuft  et  ns  b^ftoBT. 

Art.  5.  t-r)pilal  sociales!  fixé  à  cinq  millions 
Cinq  cent  mille  franc-s  repréi<erit«;  par  cinq  mille 
cinq  cents  actions  de  mdie  franc»,  dont  quaire 
mille  pour  capital  d'apport,  el  mille  cinq  cents 

actions  pour  fond?  %\c  lon'pm'  ut. 

Aucune  nouvelle  émi»i>ioa  d'actions,  ni  aucun 
emprunt  ne  pourront  avoir  lieu  que  par  résolu- 
tion de  ;'as>^cmhlée  générale  île*  actionnaires,  ei 

ave  -  r,i;^\>inl>;itîou  tlu  sjoii vrnfmf ni  ;  nt^-mnioinii 
)«  conseil  d'aiiiuiaisUdli  jii  cal  aulurisv  <i  vtablir 


drs  c.iiiiptes  courants  pour  tisiirerla  mareliede» 
opérations  du  la  sociélé, 

Art.  6.  Les  cin*i  premiers  comparants  appor> 
tant  dans  la  société,  chacun  pour  un  cinquième, 
le»  exploitations  et  étahhssemfnts  métallurgi- 
ques de  Corphalie,  annexes  et  dépendance», 
sans  aiieune  réserve,  tels  qu*iU  leur  appartiea. 
nent  aux  tiiri>s  mentionnés  dnns  Tt-xlrait  analy» 
tique  qui  en  a  <5ié  fiii  i-.ir  MM,  Th.  H.  Simous, 
avocat,  à  Liège,  et  0.  Van  Uam,  avocat  à  Bruxel- 
les ,  sous  la  date  du  dix  octobre  18410  quarante- 
rir^i,  lo  Ml  exfraii  enrfgi^tré  a  Hiiy,  I''  dix-«f*pl 
aoài,  dt-meuré  annexé  à  la  minute  Ue  Tacie  Uc 
dt^pôt  précité,  savoir  : 

A.  La  concession  des  raines  de  calamine, 
plomb  et  r<  r  do  ('oi-|d],i1ie sous  les  comuninei 
d'Autheii,  lie  Wanze  et  de  Hiiy,  d'une  étendue 
decentquatre-vingt'quatonebeelarea  cinquante' 
lieux  ares,  octroyée  par  ttrélé  royal  dtt  tapi  juin 
1«00  viogl-ueuf; 

B.  Une  concession  conligué  de  mine  de 
houille,  dite  de  Siaite,d*t:ne  oonietiance  do  deux 
cent  clmuiantc  et  un  hectares  trcntc-hitit  are?, 
octroyée  par  airété  royal  du  deux  juin  1800 
trente,  communiquant  avec  la  préoédeote ,  par 
deux  galeries,  Punc  ilc  cinq  cent  soixante  oj^trr s 
de  longueur,  l'auue  d(  cin  f  cent  quarante  Dé- 
1res,  celle-ci  avec  une  voie  ferrée. 

An  pied  de  ces  deux  concessions  sont  sltuis, 
eiilre  la  Meuse  el  la  roinc  de  Ijége  à  Huy,  les 
établisscinenis  métallurgiques,  dao»  lesquels  sont 
imporlés,  à  l'aide  de  ces  deux  voies,  tous  les  élé> 
monts  de  fabrication,  A  Paxoeplion  dei  nlnerala 
arrivant  par  le^  j^alcriM  ; 

C.  Tous  les  droits ,  quels  qu'ils  soient,  appar- 
looanl  et  pouvant  appartenir  aux  cinq  premiers 
nommés,  soit  en  vertu  île  l'arréié  de  concession 
dn  sppl  .juin  1800  vingl-ne  if,  f^oit  à  litre  d'inven- 
teurs, son  l'otiu  eu  venu  de  toutes  demandes  en 
concession  fermées  et  A  former,  i  la  ninod^alun, 
A  (nus  julfiin.s  mélalli'i'ies  et  à  toutes  substance.*, 
renfermés  dans  le  périmètre  de  la  concession 
primitive  du  sept  juin  18M  vinBl-neuF; 

7).  Tous  leursdrolta,  quels  qu'ils  soient,  à  Tex- 
tension  (atit  de  la  concf^ssion  de  mines  de  cala- 
mine, de  plomb  et  ier,  que  de  celle  cootiguti  de 
mines  de  houdle,  dérivant  des  demandes  ac« 
lui-Ilem<  ni  foi  niée«,el  (Miur  lesquels  lesdits  Cinq 
prcmi)  rs  nommés  soni  en  instance  ; 

E.  Une  demande  en  concession  des  miues  de 
calamine  ol  de  plomb  do  ^uil  cent  trois  hœta- 
res,à  Seillés  et  I.andennc-<ïur-Mea!se,  où  sont 
éubiis  des  travaux  de  rechercbes  et  d'exptoiia- 
tlon; 

F.  Une  concession  de  plomb  oclroyéa  i  Selani, 

de  iff'MV  '-rni  «ioirp  )i(.ri,Tr»>»  ; 

Cr.  Ucux  kcui^mcs  dans  le  cbarboooafo  dii 
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Sartd'ATelle  aux  Awirs^eii  pteioe  exploitatiAn; 

H.  Ll's  f; iIii  i)(iit  *  de  zinc  et  de  plomb  Je  C(»r- 
|»balie,  commune  d'Aotheit,  com|irt:iiaol  duuze 
fObn  pour  i«  dixillalioii  du  sinc,  quatre  foiin  à 
cuves  |)nur  calciaer  la  calamine  ri  la  lilende  Q€- 
nues,  six  fours  |ioup  griller  In  bien  Ip  en  rsior- 
c«aui,  un  four  à  réverbèie,  avec  son  four  <te 
calcloalioD  poor  la  rédtielloo  du  |iloinb  ;  alclicn 
et  si'choiri»  de  bnqnes  el  «le  creusets;  «(iiatre 
mouliDs  à  broyer  les  iniuorain  et  Us  matières  so- 
Ibles  pour  brii|ucd  cl  cd'um  i«,  dont  trois  luus  par 
imo  RMcItiae  à  vapeur  <!«  Sa  force  de  quaiorse 
clieva^  x.  <"t  l'jiiire  |«ar  dei  rli' vntix ;  di  iix 
louillcis  pour  laver  les  mtoerais,  mus  par  une 
nachiDei  vapeur  de  la  force  de  huit  cbetaii\  ; 
dix  tables  jumellef  pour  laver  la  nioe  de  piumb 
moulue  fl  plti^ienrs  doi  nvintcs  pour  leiriajjc, 
servies  d'eau  par  une  pompe  activée  par  uue  Uoa 
machines  à  va|ieiir ,  deux  foort  à  cuire  lea  terrei 
fi  1(  5  iiriquea,  aiml  que  deux  fours  à  recuire  Ici 
creusets; 

J.  Tous  les  bâlimcnls,  terrains  cl  dépeudan- 
cea,  à  i^usage  desdilea  fabriques  de  sinc  et  de 
plomb  de  Corphalie,  tout  le  mntf'rcl .  (HiliU  de 
four  et  tous  autres ,  employés  tant  aux  usiuea 
qu*i  rexploiralion,  chevaux ,  trois  bateaux .  une 
nacelle,  les  i\t-,  I.i  h<iuii:e,  le  charbon  débuts 
servant  à  liquéAer  le  plomb,  loirs  les  bois 
cxisidnt  sur  les  lieux  à.  Tusage  des  exploitâtiomt, 
loua  les  minerais  extraits*  et  généraicmeut  tout 
ce  tiiii  >éi  t  à  l'cxploiiaimn  et  à  la  t'abr  caiimi  , 
rien  léservé,  «mon  le  zmc  et  le  plomb  f.tbriqués  ; 

K.  L'oc  maison,  habitée  par  trois  familles  ou- 
vrières, avec  trois  è  quatre  hectares  de  terraia 
et  une  carrière  de  pierres  de  taille,  le  loutcon- 
ligu  aux  usines; 

L.  Bofin,  111e  dite  de  SotroD,  de  quatre  k  elnq 
bectares»  siinée  yiS'à-vis  des  usines,  laquelle 
renferme  une  iiitissance  con<«idi'-rdl>le  île  terres 
propres  à  cooteelionner  lies  briques  ordinaires, 
pour  l'usage  des  élabHtsements  et  pour  la  vente, 
ri  une  (  uisianco  considérable  d'argi:e  à  lulcrles 
creusets,  avec  les  briques  qui  s'y  trouvent  et  une 
oseraie  productive. 

L*apport  ci-dessus  se  fait  de  la  part  des  cinq 
premiers  comparant?,  par  forme  de  subrogation 
nue  cl  simple  dans  leurs  droits,  ausii  fort  et 
aussi  faible  qu*i]s  en  sont  puissants  en  vertu  de 
leurs  litres  repris  à  t'extrait  analytique,  sans 
pouvoir,  d'aucun  chef,  être  soumis  à  aucun  re- 
cours ni  répétition,  mais  sous  la  garantie  par  eux 
donnée  que  les  biens  apportés  sent  francs,  quittes 
et  libres  de  toutes  charges  hypothécaires. 

Art.  7.  La  société  supportera  toutes  les  servi» 
tudes  pa!>8ive!>,  apparentes»  ou  occultes,  dont  les 
biens  apportés  penveni  être  légitimetnent  (revés^ 
et  réetproquenent,  ede  preflieni  des  lerriliidet 


aeiives  qui  peuvent  être  légalement  réclamées  i 

\("^  in«  -<ii  i>  ,  (I  su  .erBcie  énoncées  ci-dessus  ne 
sudl  pas  garanties. 

Art.  8.  Toutes  les  chargea  résultant  des  arrêtés 
dé  concession,  notamment  les  retievauces  fixes 
duos  aux  propriélaire.t  di;  la  sui  face ,  les  rede- 
vance» fixe»  el  proportiouuailvs  dues  à  l'Éiat,  les 
redevances  et  indemnités  dues  à  des  tiers,  en 
coiiipeu»alion  <Ips  diimin.«gC'<  cuMés,  soïl  par  les 
travaux  de  rexploitaiion,  !>oil  par  ceux  de  la  fa- 
bricaiiua,  sout  à  la  cliai  ge  de  la  >ocii.(é,  à  comp- 
ter du  jour  de  son  entrée  en  jouissance. 

Al  I .  n.  Ttnis  Irs  f iire*  et  ,if!es  m-nl tonni'i  p|;ii>» 
t'extrait  analytique  suroui,  après  inventaire,  dé- 
posés an  fi(*i;e(irla  ^Oi'itHé  de  t!or|dn  '  « ,  dans 
(e  délai  de  quioxe Jours,  an  plut,  à  dater  de  l*au> 
toi  .:.<iion  loyal  j. 

Art.  10.  l'oiir  prix  de  leur  apport,  le^  cinq  pre- 
miers nommés  recevront ,  après  Paceompllsse- 
nient  de  la  Corma'ili)  If  la  transcription  et  la 
preuve  ai'quise  quo  les  liieu»  soiit  libres  de  cbjr- 
gcï  bypuUiécairci,  quaii  u  mille  actions  de  mille 
francs  chacune,  »avoir  :  trois  mille  quatre  cents 
actious  iiniuédiatciiienl,  el  les  six  cents  actions 
reuant,  à  t'expiraliua  do  deux  anuées  :  ces  der» 
nièref  actions  seront  Ju  qtte«li  inaliénables ,  et 
resteront  altacbt^es  à  la  .'«oiicbe,  OU  déposées  A  la 
Société  Cciiérale  à  Hriixellus. 

Ari.  11.  De  leur  cùx,  Ickdilt  MM.  Ca<<tillon , 
Za.naa,  S:inons  et  de  Cock ,  tant  iraur  eux  que 
pour  le  u  -  ■  uiiiiii  ii.tiiii,  apporli-iil  un  capital  de 
cinq  cent  mille  francs,  jugé  nCc<  ssaire  a  VeStti  de 
donner  Pexlensioa.el  le  développement  eonveua- 
bles  aux  o|)ératlons  de  la  société,  pour  lequel 
capital  il*  reofvroiit  cinq  ceols  actions  de  mille 
francs,  »ur  la  production  de  la  quiilauce,  con- 
statant le  versement  desdllscinq  coni  mille  francs 
Chex  lea  banquiers  de  la  société,  un  quart  dans 
laquinznrnn  .If  P.rtMori<ta«i(>n  roya'e  et  les  li-wis 
autres  quarts  dans  k»  irui»  mois  qui  suivront  le 

premier  versemeni,  et  par  quarts  de  mois  en  mois. 

Les  mille  actions  restant  pour  complément  du 
fonds  de  roiilemeoi  ne  seront  placées  qu'au  fur  et 
à  mesure  des  besoins  de  la  sociétés  elles  ne  pour- 
ront PétrequVn  vertu  d'une  décision  de  l'assem- 
blée géni'ra'c,  et,  m  atirn!>  ra«,  le  placement  nU 
pourra  eo  être  fait  aa-de.«sou$  du  pair. 

CBAPITRB  m. 

nu  ACTion. 

Art.  1i.  Les  actiotts  sont  au  porteur  on  nomi- 
natives, au  g:é  des  actionnaire» ;  elles  »onl  numé- 
rottVs  dt  un  j  cinq  mille  cinq  cents,  et  extraites 
d'un  registre  a  soiichi  s  el  a  talon  \  elles  «oui  si- 
gnées ptv  deux  membras  du  conseil  d*admiois- 
ifatiofl,  fiu  1«  difodaur  dt  1«  aociéié,  et  par 
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deux  lies  anciens  pronrit'!,iire«  de  Corph.i!ie. 
parmi  lesquels  est  ctiin|>t'i8  celui  qui  fail  |iarlie 
dn  eomeil  d^admiDisiration  ;  elles  sont  en  outre 
rev^wv"  du  timhrc  »cc  de  la  société, 

Arl.  13. 1.a  (ransmisaioa  des  aclioos  s^oi^ércra, 
Mvoir  :  pour  lès  acilonfl  tu  porteur,  par  la  seule 
tradition  dulide,  et  |K>ur  les  actions  nomin<tliv<-s, 
par  une  déclaration  de  transfcri,  sur  les  registres 
de  la  soci<S(éf  et  dont  mcutioo  sera  faite,  sur  le 
litre  néffle,  par  Ici  soiDi  de  Padmioisiraiion. 

Art.  14.  Les  aclionnalres  ne  fonl  pa^iblesque 
de  la  perte  du  oiontaot  de  leurs  aciioAS. 

CHAPITRE  IV. 

DE  L*aDflllinTRATIOII. 

Art.  15.  La  société  est  adminiistréc  par  un  roh- 
aeil  d*adoiioistration,  con>p<isé  de  sept  iueaii)res, 
01  assisté  d'un  directeur  géraiil,eld'no  ingénieur 
apéciatemcDi  cliargé  deetnivaut  d*cxiraciion  et 
de  f  ihi  iratioii.  Il  j  a,  en  outre,  un  iagéniottr 

COOSulUlil. 

Kilo  est  inrvclllfe  par  eioq  eooimittairet. 

Le  conseil  (l'a(lminiiitt.ilion  nomme  un  prési- 
dent et  un  vice-président  parmi  ses  membres  j 
il  jieut  aussi  noaimcr  un  sécrciaire. 

Art.  16.  Les  admioiitratoun  et  commimires 
sont  nommés  et  rérocaUei  par  l*aaeemUé8  géiié< 
raie. 

Un  adminiiitalour  et  un  comml«saire  tortent 
chaque  année,  nais  ils  peuvent  être  réélue;  la 

prenttèrc  sortie  aura  lieu  le  jour  de  l'assemblée 
générale  de  mil  huit  ceotquaraole-oeuf;  l'ordre 
de  la  ioriitt  eel  réglé  par  le  sort. 

Art.  17.  Le  directeur  et  les  ingénieurs  sont 
nommés  et  rérocaliies  par  le  cooseii  d'admiols* 
tration. 

Art.  18*  Lee  admfnietratenri  doirent  élre  pro- 

prrétairc!-, cliaciiii  i\c  cini|uante  actions. iii  moins; 

Les  commissaiics,  chacun  de  vingt-cinq  ac- 
tions; 

Le  directeur,  de  Tingt-einq  acUoni  ; 

Le  secrétaire,  de  dix. 
.  Toutes  ces  aciioas  seront  inaliénables  (leodant 
la  durée  des  fonetione  des  Iktniairei.  Hentioa  de 
crlte  inaliénabilité  lera  faite  lur  les  liiree. 

CHAPITRB  V. 
no  comuL  n'aratRisTiATioa  sr  no  niavcnva. 

Art.  19.  Le  eonsell  d*ailminief ration,  dans  Im 

limites  des  «laïuts,  et  sauf  les  ca<  qui  y  $oni  ré- 
servés à  l'asserahlée  pénéralo,  tti'libèrc  el  »ia(uc 
sur  tout  ce  qui  a  rapport  aux  intérêts  <ie  la  so- 
ciété; compromet  et  transige  et  généralement 

exerce  aclivenienl  et  passivemtnt  tous  les  liroils 
et  actions  île  la  société  qu'il  représente  cnmplé- 
IciftcDti  il  ne  peut  délibérer  valablement  si  trois 


de  ses  membres  au  moins  ne  sont  présent».  Il  se 
réunit  au  moins  une  fois  par  mois,  en  assem- 
blée ordinaire. 

Ses  résolutions  sont  prises  à  In  m.ijor  ilé  des 
voix  :  en  cas  de  partage,  la  voix  du  présideût  est 
prépondérante. 

Les  procès-verbaux,  consignés  dans  un  registre 
à  ce  destiné,  sont  8ien);-s  |iar  tes  membres  présents 
et  conire-signés  par  le  directeur. 

Artt  iO.  Le  directeur  et  ringéoieur  ont  votai  * 
consultative  au  conseil  d'administration.  Le  di- 
recteur est  rh3ri;i!  dViPciiler  les  rétolultons  du 
conseil,  de  lui  rendre  compte  de  toutes  les  afiFaircs 
et  de  lui  toumeltro  les  propositions  qu^il  |uge 
nécessaires  dans  Tintér^t  de  la  société. 

11  est  chargé  de  la  surveillance  de  toutes  les 
exploitations  et  de  tous  tes  trarans,  ainsi  que  des 
ventes  et  arlials  des  m..l;i;ros  br  ûles  (.1  oiiviécs, 
des  objets  de  consommation,  outils,  machines 
nécessaires  i  rexploitation,  de  la  vente  des  pro- 
duits ;  Il  est  chargé  de  la  rentrée  des  créance* 
active^  ;  tl  diripi;  cl  signe  ta  currcsponilaiicc. 

Les  actes  qui  engagent  la  socicté,  aune»  que 
eaux  ci*dcBius  spécialement  placés  dans  les  atiri- 
bntloos  du  directeur,  sont  signés  par  celui-ci  et 
en  outre  )>ir  nu  aduiinistralcur,  pu  v<'rtn  tl'uup 
résolution  du  conseil.  En  cas  de  nomination  d'un 
secrétaire,  toutes  le*  pièces  seront  contre-sigoées 
par  lui. 

Art.  il.  T.es  actions  judiciaires  sont  suivies  au 
nom  du  conseil  d'administration,  à  la  requête  d? 
la  société ,  poursuite  «t  dlligenee  du  directeur 

gérant. 

Art.  SS.  Le  directeur  et  l'ingénieur  charges  des 
travaux  doirenl  résider  au  siège  de  ta  société; 
celle-ci  leur  fournit  le  logement  gratuiierocui. 

Art.  tî".  T  es  appoinfcmciU»  du  diiectenr  et  de 
i'ingéuieur  des  travaux  sont  hxés  par  le  conyeil 
d'administration  ;  ils  ne  peuf  eut  excéder  seiie 
mille  Francs  par  an,  plus  deux  pour  cent  dans  les 
bénégces,  pour  i*un  et  pour  l'autre  conjointe- 
ment. 

Art.  14.  Les  administrateurs  ot  les  commi»> 

saires,  individuellernenl  ou  à  plusieurs,  ont  le 
droit  d'inspecter,  quand  ils  le  jugent  convtaablr, 
les  travaux,  les  lirres  ot  la  correspondance  de  la 
société,  mais  ils  ne  peuvent  donner  aucun  ordre, 

et  se  borneront  à  rendre  compte  de  leur  inspec- 
tion au  cousell  d'administration  cl  à  lui  faite  les 
'propositions  qu*ils  jugent  nécessaiies. 

Art.  85.  Le  gouvernement  a  la  faculté  de  nom- 
mer un  ou  deux  cmimisisatrcs  spéciaux  auprès 
de  la  société,  lesquels  jouiront  en  tout  temps  des 
prérogatives  attribuées  aux  administrateurs  et 
commissaires  par  l'article  précédent  et  feront  an 
goiivcrocmcnt  r.ipporl  des  résultais  de  k-ur  in- 
spection. 
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CHAPITRE  VI. 
n  ii*iRvimMS  BT  ra  •iiiincs. 

AH.  M.  Tout  toi  antf  au  trente  e(  va  décembre 
et  pour  \3  première  Ma  au  Ireutc  et  un  déccm- 
hrcdix-htnt  ceol  quaraotc-sept,  le  directeur  c!ôt 
les  coin(*tc8  de  la  aoctélé  et  drexe  le  bilao  ;  il  y 
eil  fait  éiat  de  la  dépréclaiion  du  matériel  «t  de 
l*avoir  de  la  nociéié;  ce  bilan  e$(  soumis,  dans  le 
courant  «le  février,  a»  conseil  d'adinini-tratiori 
«|ui  l*.irréte,  rnsuiie  aux  conimissaircs  qui  le 
v4!rlQciii  Cl  l*api»rouveal,  s'il  y  a  Heu.  l/approba- 
(i<«n  ilnnnée  au  hUnn  {.,ir  trois  cominissairo».  .lU 
moins,  vniii  décti.irgc  au  cooscil  d'adtninistra- 
llon  et  au  directeur.  En  cas  de  ooD-approbation 
|iar  te»  commistaîres ,  PaMeniUée  générale  est 
ap]i(>l*^c  à  décider ,  et  h  diMirrer,  a*i|  y  a  lieu,  la 
dédia tgtf  de  Tadmiiiisiration. 

Copie  certifiée  de  ce  bilao  est  adreuée,  chaque 
annt'e,  ati  goiivcrnemcol,qui  peut  en  faire  vM' 
fier  IV\"tc(iHi  fp  p.ir  !f's  c  <mmis<.itrp8  nommés  en 
exécution  do  l'art.  :iâ  des  prvscnls  statuts.  Un 
riottitie  «le  ce  bilan  aéra  également  dépoaé  an 
greffe  du  Inbiinaldc  Huy.  Au5^ilôt  aprts.  l'appro- 
liaiion  du  bilan,  les  comptes  de  la  société,  avec 
les  pièces  à  Tappui,  seront  déposés  pendant  vingt 
jours,  au  moins,  an  ioeal  de  la  société,  A  rioapen- 
lion  i\r  tniis  \v%  nctinnniircî  dans  l.i  forme  pres- 
crite pour  la  convocation  de  l'assemblée  géné> 
raie. 

Art.  27.  L'excédant  f/ivorable  du  bilan,  détluC" 
tion  f  iiic  d'!  toutes  le»  charges  sociales, oOBSlilue 
it>  lit-ncâcu  annuel  de  la  société. 

Arc.  98.  Sur  ce  bénéfice  annuel,  les  aciioaoalrc* 
auiunl  diDii  à  un  prclèveincul  do  ijuatro  pour 
cent  tie  la  valeur  iiO(uin.tlc  dt:  leurs  actions  à  litre 
d*intéréi.  l.'vxcédaut  de  ce  bénéfice  annuel,  dé- 
duction faite  des  quatre  pour  cent  d<dasiu», 
payé^à  tiirc  d'tnt'  rét,  sera  réparti  comme  suit  : 
Uix  pour  cent  seront  affectifs  à  la  caisse  de 
réwrvc  destinée  i  inbrenir  ans  aaetdenti  et  évé- 
ncmenia  Imprévu».  l.v  fonds  de  celte  caisse  ne 
pourra  dépa-scr  un  cbiffre  maximum  de  trois 
cent  uiilic  fanes. 

90  Dis  et  demi  pour  cent  seioni  payés  aux  ad- 
minislnlcurs titre  de  ri'iniin-ration; 

3«  U«ux  et  demi  pour  cent  aux  commissaires  ; 

é«  Deux  pour  cent  au  directeur  gérant  et  A  Tiu- 
gvuieur  des  travaux  j 

S<>  Le  surplus  sera  distriliué  aux  actionnaires  à 
titre  de  dividende. 

Néanmoins,  le  tantième  accordé  atir  le  béné- 
fice aux  aduiiiiiKirateur»  et  commissaires  réuois 
ne  pourra  éti  c  .m  -  îcs^oik  !(f  d  x  hnii  ini'Ic  Francs, 
ni  excéder  un  maximum  tic  ccnl  miile  iranci 
dan»  Panoée,  A  répailir  entre  eux  d*a|irès  ka 
bases  admises  par  le  présent  article. 


Iw.-AN  1847,      887.  669 

Les  intérêts  et  les  dividendes  seront  payés  le 
premier  mai  de  chaque  année  an  tiégc  de  la  so- 

ciéi6,  :\  Cor|ibali(>.  H  clioz  les  banquiers  de  la 
société  A  Paris  et  en  licigi<iue. 

CHAPITRE  VII. 

n  L*AsatMiUa  eininau* 

Art.  29.  l/aascmblée  gt  nér.ile  de«  actionnaires 
r*îprt'scniel'univer.<alité  de»  intérêts  de  la  sociétth 
ses  décidions  sont  obligatoires,  même  pour  ceux 
qui  n*y  ont  pas  pris  part. 

Ton":  les  pruprif'-l.iirno  de  dix  actions  Ont  drolt 
d'assister  aux  auemhlces  générales. 

Chaque  actionnaire  a  autant  de  voix  (|uM 
réunit  de  fois  dix  action»  :  mai»  Il  sapent  a»oir 
plus  de  dix  voix,  quel  que  soit  le  nombre  de  ses 
actions. 

Le»  propriétaire»  d*actioos  qui  veulent  assister 

à  rassemblée  générale,  doivent,  dans  la  quin* 
zaine  ffiii  pKc^de  le  jour  de  la  réunion,  fdire 
connaître  an  directeur  le  nombre  el  les  numéros 
de  leurs  action»  ;  le  jour  de  l*assemblée  11»  y  aool 
admis  sur  la  production  de  ces  titres,  ou  d'un 
acte  de  dépôt  chez  l'un  des  baoquiersdela  société. 

Art*  80.  Les  aciioouatres  ne  peuvent  se  faire 
représenter  aux  asiemUées  générales  que  par 
un  porti-iir  li'arl'ons  ny.mt  droit  Ittioméme  tfat* 
sister  à  i'.i»ivml}lcu  générale. 

Le  porteur  d*acilons  qui  représente  un  aelion- 
nairc  ne  pourra,  tant  pour  lui  que  |ionrson  man- 
dataire, réunir  plus  di^  dix  voix. 

Art.  31.  L'assemblée  générale  ordma.re  a  lieu 
Chaque  année,  sur  couvoeatioa  préalable,  le 
deuxième  lundi  d*avril,  an  siège  de  la  société  A 
Corpbalie. 

Bile  entend  le  rapport  présenté  au  nom  du 
conseil  d'administration  sur  les  opérations  et  la 

situation  de  la  société. 

Elle  prend  connaissance  du  bilan  de  Tannée 
écoulée,  ainsi  que  du  rapport  et  des  observations 
des  commissaires,  sur  ce  bilao,  sur  le  résultat  de 
leur  siirveitlntice  ft  sur  la  |>osilion  sociale. 

L'assemblée  statue  déiiiiitivemeol  sur  les 
eompie»  et  bilan,  dan»  le  cas  ot  Ils  n'auraient 
pas  été  approuvés  par  les  commissaires. 

Art.  Ô3L.  L'assemblée  générale  des  actionnaires 
peut  être  convoquée  extraordioairemenl  par  ré» 
solution  du  conseil  d'administration,  du  consellde 
surveillance,  oti  sur  la  demande  dr  v;!i;;t  action» 
oairei,  possédant  ciiscaibie  au  moini»  le  dixième 
de»  action»  émise»  :  cette  convocation,  de  même 
que  celle  pour  les  assemblée»  ordinaires,  cura 
lien  p.ii-  avis  insérés  à  deux  repri»»'?  d-m?.  v/,i- 
niteur  be/ye,  el  dans  l'un  des  principuiu  Juur> 
naus  de  Pari»  el  do  Liège,  trente  Jours  au  moins 
avant  cbaque  assemblée. 
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Art.  33.  Sauf  les  fxrcplîons  [ir^^vn^s  par  h  s 
préseaU  sialuU,  Passemb  f^c  générale  est  valable- 
ment eootti(ii<e  lorsque  le*  membre*  préteots 
r<'-unisse()(  la  moitié  au  moins  des  actioDu  pla* 
cécfij  clic  forme  son  bureau  rompo*»^  ■t'uii  prési- 
dent, de  deux  scrutateurs  et  «l'un  secrétaire  choi' 
•i»  parmi  let  membres  de  l*aclroini$iratioA.  Pour 
le  cas  où  l*adroiui»iralion  ne  pourrait  compléter 
te  bureaUf  rassemblée  jr  pourvoira  i  le»  délilicra- 
tioae  sent  priiee  à  ta  majorité  ab«o1ue  de*  t(Mx 
de*  membres  préscnt.s  ;  sur  la  demande  de  einq 
de  ses  mcml)res,  les  voies  peuveoL  «voir  lieu  au 
scrotin  secret. 

Art.  84.  Les  délibérations,  ré^lièremeot  pri- 
ses^ obligent  tous  les  aciionnaires ,  absents  ou 
dissiilent»  ;  elles  sont  inscrites  sur  un  registre 
tenu  co  double,  dont  l'un  est  déposé  au  stégc  de 
la  soeiélé»  Pantre  entre  les  mafnsde  I*ud  des 
membres  du  conseil  rfa-If unistralion  ;  cc^  (IlII- 
bératiOQSSOUtsigoée*  (Mr  tuus  les  membres  du 
bureau. 

Art.  35.  Dans  le  ca«  où  une  assemblée  géné- 
rale, jnil  onlinabe ,  suit  extraoriftnarrr ,  ne 
réuuir.iit  pas  un  nombre  de  meoibres  suifisant 
pour  délibérer,  une  seeonJe  convocation  aura 
lieu  dans  la  forme  et  suivant  le  mode  imiiqués 
à  l'art.  32  ;  cctlf  nrnivctle  as'emîjife,  ainsi  régu- 
lièrcmcol  couvoquée,  peut  dc-iibérer,  quelque 
soit  le  nmnbre  des  membres  présents. 

Arl.  '^a.  T/asscmblée  c^nérato  fK'lihèrc  sur  !e$ 
propositions  qui  lui  sont  faites,  dans  Pmtérét  de 
la  société,  par  le  conseil  d'admiaistration,  par 
deux  commissaires  au  moins,  ou  par  cioq  aeiion- 
naircs  pié-fnt"*.  Toîiiifoi-  ,  H  lievm  ôirc  donné 
connaissanre  à  raduiiuihtralion.au  moins  quinie 
Jours  A  Tavance,  de  Pohjet  à  mettre  en  délibé- 
ration. 

Art.  "7.  En  ras  de  difcsoliilion,  par  la  réalisa- 
lion  des  évt'iiluaiitfS  prévuej  dpu»  Tari.  4,  le 
conseil  d*admlnislraiion  est  tenu  de  coovoi|uer 
immé>iiatcmrnl  l*as.«omb!ée  j;éni  rale  des  action- 
naires, et  de  lui  pié»«nier  l'état  et  les  iuven- 
laires  de  la  snriéit',  après  les  avoir  préalablement 
eommuni<|ués  aux  commis«.iires  en  fonction»; 
ra»^»"tril)Ii'e  géin  rali"  nomme,  dans  ce  r.T",  jf^ance 
It-nanK*,  la  €ommi»!(oa  de  liquidation  de  la  so- 
ciété: celle  commission  remplacera  le  ronseil 
d'admini'iration  et  a>ira  tout  pouvoir  pour  réa- 
liser le  pln<;  tôt  pn«il)>.  et  an  mieux  <|.  s  iulrtiHs 
de  la  société,  ioiitcs  W*  \aicurs  mobilières  et  im- 
mobilières qui  composeront  t*actîf  social, 

CluiMiui:  VIII. 

DISPOSITIONS  TBA.fSITOIRES. 

Art.  3a.  Far  dérogation  ù  l'art.  16  des  pré- 
sents itatnti,  toot  nommés  z 


—  Alf  1846,  W  636. 
Membres  du  conseil  d'administration. 

10  M.  ican-Fran(ois  Laveissière,  nésocianl  en 
métaux,  à  Pans; 
1»  M.  Henri-André  Horsomme,  fabricant,  è 

Huy  ; 

ôo  M.  Charles  Cbaudoir-Van  MeJie,  fabricant 
de  métaux,  à  Liège  ; 
4*  M.  Qasllilon  du  Poriall,  propiiélaire,  è 

Bruxelles  ; 

50  M-  Jules  Lcjeuoe,  négociant,  à  Anvrrs; 

6*  11.  Edmond  Nagelmackers-Orban,  négo- 
ciant, i  Liège; 

7»  M.  GuiilaaiiieLavdasièr«,négMianl  cnmé* 
taux,  à  Paris. 

Commlssaim. 

I0  M.  le  comte  Robert  de  CoroeiiMeo,  propri^ 
laire,  i  Braielles  ;  <  * 

2"  M.  le  conte  de  S^sieM'Aix,  propriétaire, 

à  Turin  ; 

3*  M.  Joseph  Zamao,  fils,  propriétaire,  à  Gaod , 
4o  M.  François  de  Gock,  propriétaire,  i  Gaod  ; 
Bl  5*  M.  David,  négociant  en  métaux,  à  Paria. 

Directeur  gérmU» 

M.  Dufrenoy,  de  Paris. 

Ingénieur  chargé  des  travaux  d'extraction 
et  de  fabrication. 
M.  Haiimillan  Brton ,  Ingénieur  det  mines  du 
grand-dnebé  de  Bade. 

Manguier  delà  toelété, 

MM.  Baudon  et  compagnie,  place  Vendôme,  i 

Pans  ; 

La  Soefété  Générale,  i  Bruxelles  ; 
M.  Charles  Oiitwis,  à  Liège. 

An.  39.  La  ioriété  entrera  en  j(uiiss.;nre 
étabtiïscmeou  vingt  jours  après  l'approbation 
des  statuts,  k  la  charge  de  respecter  etdVxéeuter 
les  mai  t-bés  anlL^rieiireinent  conclus  par  les  .m- 
ciens  propriétaires  jusqu'à  cnncurrence  de  trois 
cent  cinquante  mille  kilogrammes  de  zinc  el 
plomb. 

Art.  40.  Les  présent;  !:ta{ir'<!  ne  sont  obtigA* 
toire»  qu'après  l'autorisation  royale. 

Cette  antorisation  wen  sollicitée  par  les  corn' 
parants  de  deuxième  part  et  devra  être  obtenue 
plus  tard  le  vinjt-denx  novembre  prorhi'n  A 
défaut  de  quoi  le  présent  contrat  sera  nul  de 
plein  droit  sans  aneonc  formalilé. 

Art.  41.  Les  statuts  ne  pourront  être  inodiflés 
qu'avec  l'autorisation  royale  et  pour  atitanf  qtie 
la  modification  ait  été  volée  par  les  deux  liers 
des  actionnaires,  rénnis  en  assemblée  générale. 

f>ont  acte  fait  et  passé  â  Huy,  en  i'étufle,  l'an 
rail  buit  cent  quaraole-six,  le  trente  octobre,  en 
préaencn  des  liMin  laUk-Lambert  Charlier,  ma- 
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réchal,  et  JoMph  Boolanger,  nCfocianl,  dcmeu- 

rant  à  Huy,  léiaoiiDi  qui  ont  sîf^nti  avec  Icj  |»ai-- 
ttt»  coniraclanics  et  nous,  Douire,  âprè<  l«cture. 
(SigDéj  H*  A.  Hratomu. 

TmmàÂ  SvAii. 

Htaciuthb  ntwnu, 

A.  SSAL. 

Vente  Svapmitu. 

E.  NageUUWU. 
Siao5s. 

J.  BOOLAHfiCR, 

El  4.  Cumu»  Douire. 
Eoregistré  à  Uuy,  elc. 
AnlTcnt  oopict  dei  «Dneiei,  etc. 

887.  — 15  iioTBam  1818.  —  jtfiv^M  m^To' 

crélatit  l'emplacement  de  deux  barrières 
sur  la  route  concédée  d'Alost  à  Opwjrck. 
(MoiiU.  (ia  19  novembre  18f6.) 


Léopold,  etc.  Revu  noire  arrêté  dtt  il  décem- 
bre 1844,  qui  a  «lécrYiii  i  r  ■  .TstrHCtion,  par  Toie 
de  coDces»too  de  pédgis,  U'uue  route  li'Aiust  à 
Opwyek; 

Vu  lademaDde  de  radminislration  comniuiulR 
cODCcssioniiaire ,  lendaul  à  ce  que  l'empiace- 
meot  dc«  deux  barrières  à  établir  sur  cette  roule 
•olt8i<; 

Vn  !os  claiiyrs  pf  mniitinri'  i\f-  f.i  ronrrjsionj 

Vu  Pan.  3  de  la  loi  <lu  lë  mars  1853  (d»  itQt 
du  Bulletin  officier),  eoDceroanl  la  perception 
delà  taxe  sur  les  routes  concédées; 

Considérant  qu'il  y  a  lieu  d*acctteiUir  le  de- 
mande dont  il  s'a^il  j 

Sur  la  propoeitiôd  de  noira  mlniiii»  det  tra- 
vaux publics, 

Nous  avon»  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  I'"'.  I.Vmpfacemcnt  et  !ns  limiirs  lîe  per- 
ception  de*  deux  barrières  de  ia  rouie  concédée 
d*Aloel  k  Opwyek  loatâaéi  ainil  qii*il  tuii  : 


NOM 

LIMITES 

■ 

ftAM  ftisoDiuts  \A  rmckf  Tion 

OBSBATATlOaS* 

a 

z 

MMiiats. 

PCVT  s^BxaacBR* 

1 

Atost 

Jusqu'à  îîiO  mMr<  s  ver»  Alost  et  300  mè- 
tre* vers  Opwjck  Ju  cabaret  de  Ploeg. 

S 

Beerdegen. 

Jusqu'à  95U  nèires  vers  Alostet  i70  mètre» 
vers  Opwjck  do  eibaret  Ae/  £««. 

Art.  8.  la  taxe  tera  perfue  è  eee  barrfèrei.  Jusqu'au  terme  de  la  ronceisiou,  cooforniément  au 
tarif  et  aux  (Ii.-|u>cit  ons  acU'.oHemcnt  en  viptifur  ?iir  !rs  roiMf<<  fie  i'Fï.if. 

Ai  l.  3.  Notre  mtDUlre  des  travaux  publics  (M.  de  Bavayj  est  chargé  de  l'cxéculion  du  pré. 
sent  arrêté. 


—  <^rrTL•^BnI!  1816.  —  Ji-rctt-  royal 
contenant  un  règlement  de  police  sur  les 
meeMnêi  à  «ap«ifr«(llotfit.  dn  87  novembre 
1848.) 

Léopold.  ete.  Revu  nos  arrêtés  des  5  avril  et 

i4  juin  1839,  28  octobre  1840,  8  oclohr*!  ISli  el 
lOftWricr  1813,  onncfTiMnt  rétablissement  ctl,i 
survciilaucc  Ue>  cttauiiières  et  machines  à  va- 
peur; 

Voul.ini  intro*Iuire  dans  cette  In  nncht;  ciu  ser- 
vice leâ  améliorations  signalées  par  l'expérience 
el  par  les  progrès  de  la  science  j 

Sur  la  proposithm  de  notre  ministre  dos  tra- 
vaux publics, 

nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 


TITI'.F.  l'RBMIEK. 
DI8P0SITI0.19  RBLATIVtli  A  L'ÉTAIUSt>UIB»T  BT  A 

ii  WMÈM.  n  «SA«e  w  ivÂBaiiau  et  nAOueBa 
A  vanea,  ptACÉaa  a  i»ij|pfiaB  Aiuaoas  «m 
VAaa  tes  MiKss. 

sBCTio^  PREMiÈnE.  —  Dcs  auforisoUons. 

Art.  î'-''.  T.Pi  chaudières  el  machines  à  va4*eur 
dans  le^quelic.1  la  vapeur  doit  faire  équdibre  à 
plasd*ane  atmosphère  ne  peu  veut  être  placées 
et  niiM  s  m  usage  qu*en  veriii  d^autorisatlons  de 
radminislration. 

Art.  8.  Les  demandes  en  autorisation  seront 
adressées  au  gouverneur  de  la  province  dans  la- 
quelle ces  appareils  doivent  être  établis.  Elles 
feront  connsltre  : 
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a.  La  f«nm,  let  dinentions  et  la  eapacllé  da 

la  chaudière,  ainsi  que  de  aei  lubct  bouilieun; 
h.  f  Vpaisscnr  et  Ja  matière  dc«  j»aroi«  ; 

c.  L'i^ieodue  de  la  surface  de  cbauSe} 

d.  La  pMMfoD  gaailmain  de  la  vapaor,  aipri- 
m^e  en  atmosphères,  MHM  Jaquella  la  diaadière 
devra  foDciionner  ; 

«.La  ftereada  la  maebtue exprimée  en  chevaux 
(le  cfaeral'VapMv  étant  e«iimé  à  la  fbrae  nécea^ 
saire  pour  élever  un  poi  it  de  lf>  kilograaiiiMaà 
la  hauteur  d'un  mètre  par  seconde); 

f.  LHiaa|t  aiqual  rapinireU  est  deitIN} 

g.  La  nature  du  combuiliNe  <pie  IVin  em- 
ploiera \  * 

h.  Les  ateliers  dans  lesquels  la  cbauiiière  et  la 
macliloe  ont  été  conatrnUes; 

/.  Le  l'p'^ii  H  remplacement  où  clfcn  tloivcnl  être 
établies,  et  la  distaoce  qui  les  siiparcra  des  bâti- 
nenti  ou  habilattont  et  de  la  voie  publique. 

On  plan  de  ta  localiid  et  nn  desiin  de  la  ebau- 

diire  aeroDi  ioinii  à  la  demande. 

Art.  3.  Le  gom  crnewr,  après  avoir  recueilli  les 
résultats  de  i'enqnéie  de  commodo  et  incom- 
wwdo,  preeerile  par  t*aH.  4  de  rarréfé  royal  de 
31  jnnvifr  1824,  Iransmeltra  la  demande,  avec 
toutes  les  pièces,  au  fonclionnaîre  chargé,  dans 
la  province,  de  Maspectioa  des  machines  et 
ekandHfafl  à  vapeur. 

Art.  4.  La  drrinnde ,  avec  le  rapport  des  offi- 
ciera de  l'administration  et  les  piAce^  h  l'apptii, 
•eraaoïmlaeà  la  dépulalion  pei  iuanente  du  con- 
seil provincial  qui,  dans  ton  arrêté,  rédigé  dan» 
la  forme  à  déterminer  par  notre  mini«tre  des 
travaux  publics,  énoncera  les  conditions  particu' 
lléret  tona  leiqnelleaelie  permet  i*établissement 
do  Pappareil,  tout  en  rap|>clani  Tobligation  de 
se  conformer  à  toutes  les  prescriptions  énumé- 
rées  ci-3prtï»,  et  à  celles  qui  pourront  être  ordon- 
née» par  la  auiie. 

Art.  5.  Si  la  dépulalion  dn  conseil  provincial 
refuse  d'autori'^T  Pi  lablisscmeni  d'un  machine 
ou  chaudière  à  vapeur,  ou  qu*elie  exige  des  coo- 
dlUooa  de  aéeurité  panlenlièrea,  le»  dcniandeura 
pourront  se  pourvqff  devant  notre  niniatredea 
travaux  publics. 

Le»  opposants  pourront  également  avoir  re- 
cours ft  noire  ministre  éu  travaui  publie»  contre 
l'arrêté  d'aulorisation. 

Art.  6.  Une  seconde  autorisation,  émanant  du 
fOnvemeurde  la  province,  devra  nécessairement 
précéder  la  mise  en  usage,  et  celle  autorisation 
ne  sera  accordée  qu'aprf  g  qu'il  aura  été  constaté, 
par  procès-verbal  du  chef  de  service  ou  de  son 
détégné,  que  le»  appareils  ont  été  soumis  par 
l'a  hiui  Mration  aux  épreuves  prescritetci-aprèa, 
qu'ils  satisfont  en  tous  poioU  aux  condition» 


K  -  AN  184e,  N*  U8. 

imposées,  et  que  rira  ne  s'oi>pose  à  cette  mise 
en  usage. 

An.  7,  n<'s  cxpf'dilions  des  an  d'it'ii  d'atiforisa- 
tioa  pour  le  placement  et  pour  la  mise  en  usage, 
seront  adressées  à  noire  ministre  des  travaux  pn- 
hHc!>,  au  fonctionnaire  chef  de  service  de»  mi- 
chines  à  vapeur  et  au  demandeur. 

SECTION  2.  —  jéppareUs  de  sùret/-  dont  les 
chaudières  à  vapeur  placées  à  dez/wure 
éol»e$a  être  mimle*. 

%  1«.  aooPAFia  m  aumiri. 

Art.  8.  Cbaipie  (ihaodièrc  h  vapeur  doit  être 
munie  de  deux  soupapes  de  sAreté,  à  siège 
fixées  directement  sur  sa  partie  supérieure,  une 
ver»  diaifue  extrémité. 

Art.  9.  Une  de  ces  soupapes  sera  disposée  de 
manière  à  être  inaccessible  à  tout  âtttvo  qtt*aa 
chef  de  i'élablis)»emeot. 

AH.  10.  Le  diamètre  des  oriSee»  do  ce»  »ott- 
papes  variera  sK-lon  la  ïurface  de  chauffe  tle» 
ch.iutlière»  et  selon  la  tension  maximum  de  la 
vapeur,  confonnément  i  la  table  B  annexée  au 
présent  arrêté. 

Art.  11.  La  largeur  <!<?  la  surface  annulaire  de 
recouvrement  sera  au  |>lus  le  vmgUème  du  dia- 
mètre de  ToHice,  et  u*e«cédera  dans  ancun  cas 

qua'ri'  ir,il[im!^1rr5. 

Aru  12.  La  soupape  iera  chargée  par  un  poids 
unique  agissant  soit  directement,  soit  par  l'iu- 
lermédialre  d*nn  levier. 

I. "effort  exercé  sur  la  soupape  ned(?passera  pas 
celui  de  la  pression  maximum  autorisée  pour  la 
vapeur. 

Le  poids  et  le  levier  seront  vérifiés  et  poin- 
çonnés par  le  fonciiunn  nre  chargé  de  la  sur- 

vciliaoce  des  machitits  k  vapeur. 

S  3.  l?(DICATKUItS  Dtl  aiVE4U  O'XAU. 

Art.  13.  Pour  connaître  en  tout  temps  la  hau- 
teur du  niveau  de  IVau ,  chaque  cbamfière  sera 
pourvue  d'un  inbe  indicateur  en  verre,  fixé  on 
devant  du  fourneau  et  gafOOU  COOlro  lOUlO 

chance  d'oltstructiou. 
L'indicateur  portera  un  index  Ixe,  fetsaot  con- 

nattre  la  hai  tnii  au-dessous  de  laquelle  le  ni- 
veau ne  devra  pas  descendre.  Cette  limite  r-^i 
fixée  i  un  décimètre  au-dessus  du  point  le  plus 
élevé  de»  cameaux,  tube»  ou  ooodulic  de  In 
flamme  et  de  la  fnmée  dans  le  fourneau. 

Une  pjus  grande  hauteur  d'eau  |>ourra  élre 
exigée  par  Pacte  d*autorisattott. 

An.  14.  Cha<|ue  chaudière  sera  également 
munir  «riiii  flotteur  d'alarme,  destiné  à  avertir 
si  le  uivciiu  descendait  à  cinq  centimètres  au- 
dessous  de  la  limluossigoée  ci^cssu». 

Art.  i&  Onbrv  ce»  deux  apparall»,  chaque  chau- 
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Uicre  sci  a  encore  pourvue  d'un  iadicalcur  à  flot- 
teur ou  A  roMMl,  placé  «n  vue  «i  A  iHNifo  du 
chwfldttr. 

S  8.  BAIKttifU». 

Art.  16.  Chaque  chaudière  ^rrn  munir  d'irn  ma- 
oomiire  à  mercure,  i  air  libre,  ùiUiquant  ea  at- 
jDOfpMret  It  preukm  de  le  vapeur. 

Le  (uyau  qui  amène  la  vapear  au  naiWBilM 
aera  fixé  fJirpf  tf^ment  Mif  la  chairdièrc  el  non  »ur 
Il  prise  (le  va^icur,  ou  iur  quelque  autre  luyau 
dan  lequel  la  vapeur  terait  eo  neuvement  ;  le 
tube  maoomélrique  aura  au  moins  cinq  millimè" 
Ire»  de  diamètre  intérieur;  sa  hauteur  sera  limi- 
tée de  manière  que  la  coiouoe  de  mercure  ne 
puiaic  d<paaier  de  plut  de  88  ceDiiaaèUiaa  eelle 
qui  répond  à  la  différence  entre  la  tension  aulo- 
ricée  de  la  vapeur  daoa  la  chaudière  et  la  prea- 
•ion  atmoiphérique. 

A  ce  lobe  aera  adapté  un  sifflet  d'alarme  que 
la  vapeur  fera  agir  luntos  lt>^  fois  que  la  ien»ton 
sera  fu£bsante  pour  soulever  cette  coloone  de 
mercure. 

Ces  manomètres  seront  disposés  de  manièi'c 
que  toutes  leurs  indications  puissent  être  obeer- 
vées  avec  facilïK^  par  le  chauffeur. 

S  4.  ArPABEiLi»  O'AUeEKTATIOK. 

Art.  17.  Chaque  chaudii^rr  sera  munie  d'une 
pompe  bien  construite  et  ea  bon  étal  d'entretien, 
OU  de  tout  autre  appareil  alinenuire,  d*UD  cffM 
aainré. 

S  S.  ciavAtiaM  BiiTirus. 

Art.  !8.  Lorsque  plusieurs  chaudière»  se  trou- 
vent réunies  et  doivent  fournir  de  la  vapeur  à  la 
même  conduite,  chacune  d*elle»  doit  être  oiume 
de»  diffcreoia  appareila  ci-deiaua  ecdoDOéa. 

Elles  <icvro;it  pouvoir  être  rcnduet  Indépeo- 
daotes  les  unes  de»  autres. 

ChacuM  d'elles  dewa  dire  pounrue  des  appa- 
reils nécessaires  pour  pouvoir  être  «Uneutée 
d'eau  aéparèmenl. 

•iCTtoa  8.  —  Matériaux  el  âpcUiêêUl^  des 

paroit  des  chaudières. 

Art  19.  Les  chaudière.'*  de$lii)(5es  à  |)rod!!irc 
de  la  vapeur  i  une  tension  supérieure  a  une  at- 
moephère  ne  poorronl  être  coofsetioiiDêee  <|u*efl 
tôle  de  cuivre  ou  de  fer. 

Art.  30.  L'usage  des  chaudièrea  et  dea  inbee  en 
fanie  de  fer  est  mterdit. 

Art.  91.  Leaêpaleicvr»  A  dooner  eui  lèlee  aeronl 
les  mêmt-î  p  tir  le  cuivre  que  pour  le  fer. 

Ces  épais»«urs  varieront  aelou  les  dimen»ioos 
dw  chavdièrea  et  la  teniloo  A  laquelle  la  vapeur 
doit  être  portée  ;  pour  Ica  cliaudîèfes  cyliodri* 
8s>«  sAa.  teua  «vi.  —  ■•»it,  1846. 


que*,  ces  épaisseur»  seront  déterminées  par  la 
table  A  annexée  an  prêtent  arrêté. 

L'épaisseur  de  celles  de«  chaudière»  qui,  par 
leur»  (ImionsionR  ou  par  la  pression  de  la  vapeur, 
ne  se  irouvcraiLni  pas  comprises  dans  la  table, 
sera  déterminée  par  la  règle  éooneée  A  la  suite 
de  la'iitc  tab!c.  »anK  que  celte  épaisaenr  puisse 
jamais  excéder  douze  millimètres. 

Art.  M.  Lortqu*il  s'agira  de  cbaudièresi  ou  par- 
ties de  cbeudMres  non  cylindriques,  ou  bien  de 
conduits  intérieur»  servant  soit  d»-  foyers ,  .«.oii  à 
la  circulation  de  la  flamme,  et  pressées  par  la 
vaiieur  du  dehors  en  dedans,  les  parois  demnt 
être  suffisamment  épaisses  ou  renforcées  par  des 
armature!!,  pour  éviter  (ouic  flexion  nuisible  dans 
le  travail  et  dans  les  épreuves  auxquelles  elles 
•ont  soumises. 

L'épaisseur  da,  tôles  spra  toutefois  limitée  gé> 
néralemeol  à  douze  intllimèlres  j  celte  limite  ne 
pourra  être  dépassée  que  pour  les  partit  »  planes 
des  chaudières  oenstroites d'après  un  syslême  lu- 
iHilaire  comme  celles  des  locomotires. 

si  THOf  1  ^ preuves  Jt's  chaudières  ei  des 
pièces  des  macàine*  dans  IstqueUêi  doit 
circultr  ta  vapeur. 

Art.  88.  Les  chaudières  dans  lesquelles  la  va- 
p«ur  doit  être  (loriée  A  une  tension  supérieure  A 
une  atmos|ihère  siihirofx  «me  pression  d'épreuve 
triple  de  celle  qu'elle»  sont  appelées  A  supporter, 
Cest-A-dire  de  la  différence  entre  fa  tension  au- 
torisée de  la  vapeur  et  la  pressioii  atoBoaiiJhé- 
rlque. 

Art.  24.  Four  toute  nouvelle  chaudière  à  éta- 
blir, l'éprouve  se  fera  aoit  ches  le  tebrfcani,  soit 
chez  le  propriétaire,  avant  qu'elle  00  soit  onlou 
rèe  de  sa  maçonnerie. 

Art. 95.  L'épreuvesera  renouvelée  après  chaque 
réparation  esaentiellede  la  chaudière, etlonqu'os 
aura  du  doute  sur  sa  solidité,  après  un  nsafe  on 
un  chômage  plus  ou  moins  prolongé. 

Klle  sera  é^lemeot  renouveléa  chaque  Ibis  qno 
le  |)(-o|)ritiaire  en  fera  la  demande. 

Art.  26.  Les  chaudières  ne  pourront  être  éprou  ■ 
vées  ou  raison  d'une  pression  supérieure  à  celle 
qui,  d'après  U  table,  correspond  ê  leur  diamêlio 
et  à  l'épaisseur  des  lAir  v 

Art.  37.  Si  la  chaudière  a  résisté  à  l'épreuve  é 
laquelle  elle  a  été  soumise,  on  y  appliquera  un 
timbre  indiquant  la  pression  maximum  A  laquelle 
on  pourra  la  faire  fonctionner. 

Dans  aucun  cas ,  cette  preMioo  ne  pourra  être 
dépassée. 

Art.  28.  Si,  pendant  l'essai,  l'eau  soriaitpar 
des  joints  un  des  Assures, ou  que  les  parois  :<uhis- 
sent  une  detoimaliun  seusible  ,  l'autorisai iuu  dt: 
mise  en  uaafc  uc  i>cr«i  paa  «ccordéc. 
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Arl.  29.  Les  (iifFtM  ♦  ntcfi  parties  d'une  machiao, 
dans  lesquelles  la  va|K>ur  doil  circuler,  scroql 
•OttiAlMs  A  la  même  épreure  qife  Ict  ehaudMrea, 
l4irM|U*on  doutera  rte  leur  solidité. 

Afl.  50.  L'é|»reu»e  se  fera  à  l'eau  froide,  au 
moyen  d'uDe  |iomi>e  fiMilaate  oti  d*itD  labe  ail- 
nenUiire. 

t.c  fabricant,  ou  \c  |iropriélairp  de  la  chaudi^rp, 
fournira  aux  agenla  de  i'admioisiralioD  tous  les 
noymw  da  faire  les  épreuve»  et  en  «ublra  uni»  lea 
fraia  et  lonUa  le»  «onaéqtteoce». 

TITRE  II. 

DISPaS>IT10IIS  KLLATITKS  A   l'kTABLI»SUIKNT  PB» 

mécmnu  à.  VAMoa  ufWTsn  lasa  iMti- 
ftisoK  ORS  atais. 

Art.  31.  Les  machiiifs  h  vapeur  placée»  à  de- 
meure dan»  l'intérieur  det  mmes  «eroolpourtiue« 
des  ap|>areils  de  iftrelé  preicril»  par  le  prétftot 
arrêté  |>uur  les  machines  fixes,  et  devront  .«voir 
subi  mûmfi  éitrcuve:^  ;  «  lies  ne  pourroul  être 
coiployécs  qu'eu  vertu  d'aularisaiiuus  du  gouver- 
neur, délivrée»  *ur  le»  rapport»  de»  losdnieure 
des  mines. 

Ces  autorisations  déterminerout  les  conditions 
relaUves  à  remplacement,  A  la  diapotiltaii  al  au 
service  babtloel  de»  macbine». 

TJTKK  ilJ. 
JtaCaiHU  A  VArBUH  LO&unOBlLL:>  LT 

MconaviTca. 

aietna  l**.  —  Mtuthiiieê  ioçomiMIêt* 

AH*  fi.  Le»  chaudière*  de»  maeUae»  loooiBO- 
Mle»  devront  être  munies  des  mêmes  appareils 
desAreié  qoe  celles  dt  s  machines  placCes  à  de- 
nenre,  à  rexcepiivn  du  uianumètra  à  mercure, 
A  air  libre»  qui  pwirra  être  remplacé  par  un 
manomètre  à  air  comprimé  au  par  nn  thermo- 
manomètre. 

Art.  S8.  Les  chandière»  et  aulrm  artrane»  de 
ee»  OMcblne»  aérant  soumis  al  devront  satisfaire 
aux  épreuves  prescrites  jiour  les  tnathints  pla- 
cées à  demeiu-e.  Toutefois^  si  les  cliaudières  sont 
construites  solvant  on  sjsièoie  tvliulaire,  eomme 
les  cbaudières  de  iocomotives»  elle»  ne  seront 
éprouvées  (ju'aii  double  <ie  l>i  prc^^ion  effective. 

Art.  34.  L'autorisation  de  mise  eu  activité  est 
accordée  par  le  gouverneur  de  la  province,  sur  le 
vu  du  procis-verbal  dVpituve  dressé  par  1*  s  in- 
génieurs, t'I  constatant  que  la  locomobile  salis- 
tàit  a  toutes  les  coudiliuua  ci-dessus  énumérées. 

Art.  SS.  Le»  épreuve»  «cronl  renouvelées, 
comme  pour  Ie&  nucliints  fîx<  s,  apriîs  cbaijut;  ré- 
iparation  essenltellu,  ou  lori-qu'oii  aura  quelque 
doute  sur  la  boUdilê  de  la  cbaudiére,  après  qu'elle 


aura  fonction  né  ou  cbâmé  plus  ou  moins  long- 
temps. 

Art.  36.  En  cas  de  raAttd*an(orisatioo,  les  de- 

mandfur!<  pourront  se  pourvoir  devant  noira 

ministre  lU»  travaux  publics. 

SKCTiOR  3.  —  Machines  locomotives. 

Art.  37.  Les  chaudières  des  machines  locomo- 
tive» seront  pourvues  dedcooi  soupapes  do  sArelé, 
dont  une  sera  rendue  inaccossIMo  au  mai^ 
nisle. 

Le  niveau  de  l'eau  y  sera  constaté  au  moyen 
d*nn  lobe  en  verre  et  de  dewt  robinets  indicateurs. 
Elles  scrout  alimentées  d'eau  par  dee  pcttpcs 

ou  api»arTi('^  d'un  effet  assuré. 

Toute  chaudière  à  vapeur  destinée  à  la  loco- 
motion par  eau  devra  en  outre  t 

î"  Klre  pourvue  d'un  moyen  d'alimentation 
auxiliaire  indépendant  du  jeu  de  la  macbine  ; 

fs  Atre  munie  dHin  manonètra  A  air  comprimé, 
indiquant,  en  tout  temps,  la  prosslan  de  la  va- 
peur dans  la  chaudière. 

Art.  38.  Le»  soupapes  pourront  être  chargées 
au  moyen  de  ressorts,  agissant  soit  diraelemem, 
soit  par  l'intermédiaire  d'un  levier. 

Art.  39.  Les  cbaudières  construites  suivant  le 
système  tubulaire  «eront  éprouvées  i  une  fois  et 
demie  la  preseion  effseilve  de  la  vapeur  pour  les 
locomotives  dcslinéos  au  service  des  chemin»  de 
fer,  et  à  deux  fois  cette  pression  pour  les  ma* 
chines  en  service  sur  les  bateaux  à  vapeur. 

Art.  40.  Les  épreuves  seront  renouvelées  au 
moins  une  fois  l'an,  rt  après  chaqua  réparation 
essentielle  de  la  chaudière. 

Art.  41.'  Les  chaudières  dont  las  parot»  se- 
raient viiîiblement  déformées,  OU  daos lesquelles 
l'épreuve  sigoaleraii  des  défauts  graves,  ne  scfonl 
pas  mises  en  usage. 

Art.  49.  Chaque  machine  looomolîvo  portera 
un  nom  «  t  un  numéro  d'ordre,  gravés  sur  unc 
plaque  fixée  à  la  chaudière. 

Art.  43.  Les  demandes  de  mise  en  service  des 
locomotives  destinées  A  droiler  sur  des  chemina 
de  for  autres  que  ceux  de  l'Mal,  «front  adressées 
au  gouverneur  de  la  province  ou  »e  trouveront 
les  ateliers  de  construction  ou  de  réparation. 

Ces  demandes  contiendront,  outre  les  rensei- 
gnements  exigés  par  l'art.  1»%  le  nom  et  le  au» 
méro  d'ordre  donnés  â  la  locomotive,  ainsi  qiM 
l'indication  du  service  auquel  elle  est  destinée. 

Art.  44.  L'aotorlsaiion  de  mise  en  usage  sera 
accordée  par  le  gouverneur,  lorsque  la  machine 
locomotive  aura  satistaii  aux  conditions  de  sû- 
reté cl-desius  prescrites. 

En  cas  de  refus  d'autorisaiinn .  ir-  'pm.Tmh-Trrs 
pourront  se  pourvoir  devant  notre  ministre  dos 
travauK  publics. 
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TITRE  IV. 

MftfltUâXCB  A»HIRMtBATIVB   hlS  CBAnKllB» 

ET  DES  HACBlilBS  A  VAPEOn. 

Arl.  45.  Les  chaudières  et  m.Tchiocs  5  rsppur 
•ODif  MU»  l'aulorilé  de  noire  miDi^ire  des  ira- 
vaui  public»,  MumtMt  è  la  lurveillaDoe  dm  io- 
giotonn  des  raines  de  TÉtat ,  dans  Télendue  de 
leur  ressort  administratif,  et,  bt  leur  défaut,  à 
celle  des  ingénieurs  des  puuia  ei  chaussées. 

4ri.  M.  Cet  ingénieunoii  leon  déléguéi  vlei- 
teront.  aii'-si  souvent  qu'ils  le  jugeront  conve- 
nable, toutes  les  chaudière*  el  machines  à  vapeur 
qui  toot  situées  dans  leur  miart,  et  s*aatiirar«Bt 
que  toutet  les  coadlilons  sont  rivoiirenseincni 

observées. 

Ils  vetlIeroQi  à  ce  qu'on  n'emploie,  comme 
Décanideus  ou  oomina  ebaullèurs ,  que  des 
hommes  expérimeotés. 

Art,  47.  Ils  eiamineronl  au  nioin<  une  Fois  par 
au,  cl  plus  souvent  s'ils  en  reçoivent  i'ordrt:. 
I*4iai  des  macblnes  et  ehaudièfes  à  vapeur,  ainsi 
que  de  leurs  dépend.iiu  ciî. 

Ils  provoqueront  auprès  du  gouverneur,  ou  par 
son  tuiermédiaire,  la  réparatiouou  ta  cifbnaa  de 
caHes  que  rusage  ou  une  détérioration  accidea- 
telle  leur  ferait  regar^ifir  '-'Mntuf  dangereuse^. 

Art.  48.  La  dépuiaiiuii  pt^rmauenie  pourra, 
ioloD  les  cas,  révoquer  ou  suspendre  rautorisa- 
tkm  accordée,  sauf  recours  à  notre  ministre  des 
tr,iv3ii\  iiubiics. 

Arl.  49.  Les  ingénieurs  ou  leurs  dc)«:gués  don- 
nent leur  avis  sur  les  demandes  en  aotorisaiion 
pour  rétablissement  et  la  mise  en  um^e  des  ma- 
chines et  chaui]i6r(.-s  à  vapeur;  ils  (lirigenl  les 
épreuves  auxquclks  ces  appareils  sont  soumis  et 
font  appliquer  les  timbres  et  poinçons,  confor- 
mémeni  aux  prescriptions  de  notre  ministre  des 
travaux  publics. 

Tous  les  frais  qu'entraînent  ces  diverses  opéra- 
tions sont  k  la  charge  des  loiéressés. 

Arl.  50.  Sur  le  vu  des  (  t.Tt^,  les  impi'franis  ao 
quitteront  dans  le  délai  d'uu  mois,  .«ous  peine  d'y 
être  eooiraints,  le  mootaot  des  frais  de  route  et 
dasélour  occasionnés  \t»r  Petaoïen  et  la  première 
épreuve  de  leur  app-irriL 

11  ne  sera  rien  cxi(;é  ce  cbci  pour  ia  jtia^eii- 
tance  périodique  et  les  épreuves  extraordinaires. 

Art.  51 .  Les  ingénieurs  dresseront  procek-vcrbal 
da  leurs  visites  ordtnairesi  des  épreuves  qulls 


auront  fait  subir  .mx  .ippnrrils  à  v 
coniraveoiiou»  au  préseniarréié,  et  des  aec 
survenus  aux  cbaudlères  et  macblnes  à  vapçnriv 

Des  copies  de  ces  procès-verbaux  seront  »àrb^^v^ 
?6<'%  nii  nnii^<?''n<'tir  de  la  provtnco  et  au  mlDi4lrà^''j^'^ 
des  travaux  publics.  .  ' 

Art.  58.  Les  eootraventioos  seront  punies  des 
peines  portées  en  la  loi  du  6  m.irs  1818,  sans  pré- 
juiitt-e  pottr^uiies  à  exercer  en  vertu  du  Gode 
pénal,  lor8(|u'il  y  a  lieu. 

Art.  5S.  Les  machines  à  vapenr,  soit  Axes  toit 
locomotives,  d«stiiiét;s  au  service  des  chemins  de 
fer  de  TËtal,  el  celles  qui  svnt  employées  sur  les 
bateaux  à  vapeur  de  la  Meuse,  coolinueroot  i  être 
éprouvées  et  surveillées  par  les  ingénieurs  atta- 
chés à  Cl   servirci  rpsp<'ciifs. 

Art.  54.  Ëo  cas  d'accideot  survenu  à  une  chau- 
dière ou  è  une  machine  à  vapeur,  le  propriétaire 
on  ioPoruiwa  immédiatement  le  bourgmestre  de 
la  commune  et  ringénieur  chargé  de  la  mrveil- 
laoce,  qui  en  constaleia  les  etlei»  ei  eu  recher- 
chera les  cf  uses. 

Le  propriétaire  laissera  toutes  its  partie»  ({ui 
oui  été  déplacées  dans  l'état  ou  elles  se  trou- 
vaient après  Taccideol,  jusqu'à  ce  que  l'ingénieur 
se  soit  rendu  snr  les  lieox,  et  en  ait  pris  acte, 
.laiifce  qui  est  nécessaires  pour  <Pcourir  lesblesiéi 
el  prévenir  de  nouveaux  malheurs. 

Art.  55.  Motrtt  mhiistre  des  travaux  publies 
publiera  chaque  année,  dans  le  Moniteur, 
i'élaiilc  ton?  le*  accidents  arriv<*s,  pen.ljui  l'an- 
née précédente,  aux  macbiaes  et  chaudières  à 
vapeur  de  diaque  système.  Ot  état  mentionnera 
le  nom  du  fabricant,  celui  du  propriétaire,  les 
effets  proiliitis  p  *r  rarcidrni  r  î  ît  ^  c  uises  recon- 
nues ou  pré»uuice»  jux«|u«llC5  ou  l'uttnbuo. 

Art.  56.  It  sera  accordé  par  l*admloisirallon 

des  délais  de  »ix  rriKis  i  liciu  uis,  selon  les  cas, 
aux  iiropnélaires  des  divers  appareils  adueilo- 
meni  autorisés,  pour  se  coufuraier  aux  art.  té, 
16, 17, 18,  sa,88  et  87,  sans  préludioe  des  pour* 
suites  à  t  xor(M>r  .i  défaut  d'exécution  de  toutet 
aulrt;»  couduious  imposées  ou  maintenues  par 
notre  arrêté  du  H  Juin  1859. 
Toutes  dispositions  coatraifee  an  présent  tr- 

r<'t('  sont  ahtofjées. 

Moiré  ministre  des  travaux  publics  (M.  delta* 
vsf)  est  chargé  de  iVxécution  du  présent  arrêté, 
qui  sera  inséré  «a  OmUntr. 
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839.  ^  15  «OTUBiB  1846.  —  Jrr^é  rortU 

nommant  l,   sU  ur  Fhussu  chevalier  de 

l'ordre  di  Lîopold.  'S\mù\.t\\\  19  déc.  1816.; 

Motifs.  ■  Voulaol  recoQoalire ,  par  uoe  m^r- 
qu«  publique  de  Dolfe  bienTeillance,  les  services 
nédicaux  renduii  par  M.  le  d«eleiirFleunu,à 

des  sujeis  belges  dans  Pétnbli^scnienl  colonial  de 
Saoto-Thomaa ,  au  Cenuc- Amérique.  • 


840.  —  16  noTEWBr.E  1846,  —  Arrêté  royal 
autoritant  l'établiuement  ds  la  tociélé 
anonyme  Le  Uboureur,  etc.  (  JTom/I.  du 
91  fu»vMite«  1848.) 

Uepold,  etc.  Vu  PevpéditioD  d-aoneiée  dHiti 
acte  public  reçu  ,  le  31  o»  loln  o  1846,  par  mallre 
J.B.  J.  Vaoderliudeo,  outaire  à  Briixello'^.  ^cif 
renferniant  let  tiaUiU  de  la  compagnie  due  Le 
Laboureur^  socïHè  anmnjrtM  d'attumnee* 
mutuelles  à  primes  fixes  contre  les  risques 
dtt  la  grêle  et  de  la  mortdUiédes  clievaux  et 
bêttkatSt  pour  la  flurmatîon  de  laquelle  ou  de- 
mande la  saaclioo  royale; 

aur  le  rapport  de  ootre  mlaistre  de«  affaires 
étrangères, 

Non»  a?od$  arrétA  et  arrétont  : 

Art.  l*r.  LMiabliueneat  de  la  ccapagule  dite 

Le  Laboureur,  société  anonyme  d'assuran- 
ces mutuelles^  à  primes  fixes  t  contre  Us  ris- 
quée de  ta  gréte  et  de  ta  mortattté  des  che- 
vaux et  bestiaux  ^  est  aulorî^é,  el  se»  slalula, 
teisqu'iis  resullenl  de  l'.Kte  pi  Llic  <iii  31  uctoltrc 
lb46  préciié,  sool  approuves,  sous  la  condiiion 
et  la  réeerf e  que  le  lecood  quart  du  fuud»  de 
prévoyance  meutioauO  à  l'art.  13  devra  élro 
sousciil  dans  les  six  mois  â  daier  du  pt<'scnt  ar- 
rêté, ce  dont  il  sera  jusiilic  vi^-a-vu  uc  uuue 
BUDistre  de»  afltelrea  éiraocèrei.  Le»  deux  antm 
quarts scruoi  émis  suivant  tes  besoin.^  de  UCOUI» 
paKDte  ei  par  decisiuo  du  couseil  giiaOral. 

Art.  9.  Le»  prManic»  aotoriiauoa  ei  approba- 
tion toQi  accordée»  lao»  préjudice  des  drolu  de» 
lier».  ÎNoiis  nous  réservons  de  les  ré>oijin:r  en  cas 
de  viuidltuu  ou  de  aou-exécuuou  dus  «laïuU  de 
la  soeiéié  et  d«e  di«|ieiliioos  du  {iréieat  arrêté. 

îNoire  miuislredesatfjiic-'iHi augëres  (M. A. De* 
cbamps;  e«i  cliargé  de  l'exiicuiioa  du  présent 
arrêté. 


Par-devant  J  t;aQ-Uap  liste -J  osepb  YandeiliDden , 
notaire  k  Bru&eUe»,  et  en  préaence  de»  témoin» 
ci>a|^»  nommé» , 
Sout  comparus  ; 

1*  M.  MiQiMl  Cocr*Vander  Maeren  néfociant  » 


"  AN  1846,  N**  8I0-846. 

demeurant  1  Bnndie»,  aoofoaii  Mmlii-Miz* 

Grains,  do  31  ; 

2»  M.  n.ibylas-Nicaise  Willem»,  secrtîtriire  rîe 
ia  commi$:>iou  d'agriculture  de  la  Flandre  orien- 
lale  demeurant  I  Gand  «  rue  oeuve  Sainl^aeqae», 

no  24  ; 

Agissatu  au  nom  et  comme  mandataire  : 

a.  De  M.  Auguste  de  Cock,  Dégociani-arma- 
teur,  domicilié  i  Gand,  rue  do  SaTOO»  n.  IA; 

b.  De  M.  Antoine  M.iibni,  propriétaire  dencii» 
raoti  Audeabove^alnte-Mariej 

En  venu  de  leur  procuration  datée  de  Gandt 
le  vingt-buit  du  iirr-cni  mois  d'octobre,  el  dont 
!'orif;in.!l.  r(  V(îiudi'  la  rclalion  suivanl(>  :..  Rnr(?- 
gislré  à  Gand,  le  vingt-neuf  octobre  mil  buit  cent 
quaranie-aix.  volume  «oixanio  et  tr«ise,f»lio  tepi 
recto,  ca&c9  huit  et  oeuf;  reçu  deux  francs  vingt 
et  un  ceatim^'s.  Le  receveuratf  in/^r/m (signé)  de 
Wolff,  »  demeurera  annexé  i  la  présente  mi- 
nute j 

c.  Et  de  M.  Chsrlfs-François  Roels-Damnie- 
kons,  négociant,  bourgmestre  de  la  ville  de  Lo- 
keren,  domicilié  1  Lokeren  ; 

En  vertu  de  procuration  sous  seing  privé,  datée 
de  Gand.  !c  trente  octobre  courant,  et  dont 
l'origiual,  revêtu  de  la  relation  suivante  :  a  linre- 
fistré  i  Gand ,  le  trente  octobre  mil  huit  cent 
qiiarantp-MX,  volume  soixante  et  treize,  foiro 
buit  verso,  case  neuf ^  refu  deux  francs  vingt  et 
un  centime».  Lo  noeveur  Intérimaire  (signé}  de 
Wolf ,  «  demeurera  également  annexé  à  ia  pré- 
»ente  minute  ; 

3»  M.  Pierrc-Frausois-Jacques  d'HollandOTt 
bourgmestre  de  Moeneke,  proprlétairci  membre 
du  couseil  provincial  etde  ia  commission  d*agri- 
culture  de  la  Flandre  orlenuie,  domicilié  à 
Moerzeke  ; 

4«  M.  Joseph  d'Hoyvetter,  propriétaire,  men^ 

bie  de  la  commission  provinciale  d'agriculture 
de  la  Flandie  orientale,  domicilié  à  fiecluo) 

8*  M.  Alexandre  Bufden»  négociant,  domicilié 
à  Namur  j 

Agî<»antau  nom  et  comme  fondé  de  pouvoirs 
de  M.  Charles  buydens,  son  frère,  notaire  a  Ma> 
nur; 

Ëu  vertu  lie  jirocuration  sous  seing  privé, 
datée  de  Namur,  le  vingt  et  un  octobre  courant, 
etméiu  de  la  relation  suivante  :  «  Euregitlré  î 
Namur,  le  vingt-troi»  octobre  mil  huit  cent  qua* 
ranle-six ,  volume  cinijuantc  et  un,  rolio  soixante 
et  dix-neuf  recto ,  case  cinq  ;  reçu  deux  I  raacs 
▼ingteiuncenimie»*LereceTeur  (signé;  Tbeys  j  • 
laquelle  procuration  demeiuera  annexée  à  la 
présente  minute  ; 

8o  M.  Alexandre  Bruno,  secrétaire  de  la  cbam- 
bn  de  commerce  et  greflkr  dn  tribmitl  do  corn* 
meree  d«  Namnr,  domiellld  à  Namurj 
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7«M.  Pliilippe-JacquenVan  Valxcm.iudustriel, 
■eobredn coomII  cmnamaal  de  Hal,  domidlM 

à  Haï  ; 

80  M.  FraD{Oi(-Paul-Geurga  Gauily  .profctscur 
i  l^éoole  Tétérluira  ei  d*agriciiliurode  rÉUl,  et 
membre  de  PAcedémie  roynic  de  m<dleeio«  de 
Bruxelles ,  demenranl  à  Bruielle«,  rue  Terre- 
Neuve,  no  83 } 

9»  M.  Déliré  Vervoerl  «  avocat  à  la  eeur  d*ap« 
(>el  de  Bruxellei,  demeuranien  celle  Titlei  plaee 
des  Martyrs,  n"  19; 

10*  M.  i.oiiii-fa(iuiiai-d  baibier-Uaniseos,  né- 
goeiaat^  demearant  à  Bruiellca,  rue  du  PoinfoD, 

.  n«»  27  ; 

1  1» M.  Cbarlei-Loui«-ÉiieoaeKiQkio,  direcieiir 
du  coairôle  général  de  la  naÎMiO  dn  roi ,  prési- 
dani  de  TatMclalion  agricole  du  caaloo  de 
Beaurtinf!^.  ({omirilié  è  bruxcllcj); 

12»  El  M.  Maximiiien  de  Saive ,  docluur  eu 
médecine  et  eecrétaire  de  la  coromiuloo  tupé* 
fleure  d*agrlealliire  de  Beigi<tMe,  demenranl  A 
BtuxHIp», 

Lctqueit  comparaub  sv  août  déclarés  tooda- 
lenrt  d*uiie  eoeiélé  aDOOf  me^  dont  Ils  cni  arrêté 
lea  tlaiituoonae  II  tiiit  : 

STATUTS, 

rHAPlTUE  PIŒMIER. 
OBJET,  siÉea,  voaiATioif  at  comstitutioh  oblâ 

BOCIÉTK. 

Art.  1<r.  Uoe  société  d^aourance»  niuUicllcs,  )t 
primet  flxet,  eet  formée  entre  les  propriétaire* 
vsufriiiiiertt  fNiBietfl  et  tout  autres  Intéretiéa 
^tii  adhéreront  aux  précenll  ttaluta  et  participe- 
ront aux  atsuranci;*  : 

le  Contre  ie«  riaquen  et  dégâu  que  peurenl 
•  causer  lea  raTagcs  de  la  Rrélc  avxfiruU*  et  ré" 
codes  ppnrf,i!}f;  pdi'  branc/ies  OU  yar  mr-ncs, 
ou  délaciiéê ,  maU  non  encore  engrange*  ou 
ûMtéti 

So  Contre  les  pertes  résultant  de  Pahalage  ou 
de  la  mort  de  c/iffvaux.  ânes,  muirts,  bêtes  à 
cornes f  moutont  vl  porcs,  panuilo  de  mâiu- 
dle$  eontaglêusêt  w  éplMOli^ves ,  de  maUt' 
dies  selon  le  cours  ordinaire  de  la  nature. 

Art.  3.  La  société  a  iioiir  dénomtoatioo  :  Le 
Laboiircor,  société  anony  me  d'assurance* 
mutueUet,  à  primes  fixes,  contre  les  risques 
de  ta  grêle  et  de  ta  morteiiié  de*  chevaux  et 
beitiamx. 

Le  siège  de  la  société  est  flté  i  Bruielles  ;  dl« 
étend  ses  opératiMli  Sur  loule  la  Beif  iqne  et  i 

Tétrangcr. 

Art.  3.  La  durée  de  la  société  est  Ue  quaire- 

Tln|t<dls*Bonr  woh  *  P«f  Ur  du  l«r  Janvier  184T. 


Néanmoins,  chaque  associé  ne  doit  y  prendre 
part  que  pendant  la  durée  de  son  assnrance. 

Le  décès  d'un  uu  de  plusieurs  associés  00  nuit 
|K)iat  à  TekiAteace  d«  U  société. 

Art.  4.  Quiconque  veut  faire partiede  la  sodéié 
pour  l'assurance  des  produits  agricoles  dont  il 
est  propriétaire,  ou  à  la  con&crvation  rîf^sqiicls  il 
Ml  iotéreué,  doit  donner  sou  adhésion  aux  pré- 
sents statut»,  indiquer  en  détail  Péiendoe  ainsi 
que  les  tenants  et  altouiissants  des  biens  dont  il 
vent  fiii  (^'urf-r  le?  prorlnilg, désigner  la  naiure, 
la  quudtc,  iii  v.iieur  ettiuialivu  de  ces  produits, 
et  déterminer  la  somme  qu*il  veut  faire  assurer 
sur  chaque  espèce  de  produit,  et  surciiaque  par- 
celle de  terrain. 

L*a$«urancc  pourra  aussi  être  contractée 
mofennant  nne  prim<?  mixte,  sur  des  récoKoj  on 
MM-  Cl  rtaines  espèces  de  fruili,  en  masse  ou  par 
hectare. 

Gens  qui  ventent  faire  partie  de  la  société  pour 
raisuraoce  des  animaux  des  espèces  ci-detsos 

indiquées  qui  l**i»r  r»;»|».irtici!n»>nt  ou  à  la  conser- 
v.-)liua  desqiiei'^  ils  sont  intéressés,  devront,  eu 
adhérant  aui  statut**  déclarer  le  nombre  et  Tes- 
l>ècc  de  ces  animaux  ou  troupeaux  ,  t-t  la  somme 
paur  laquelle  ils  veulent  les  faire  assurer. 

La  société  ou  SCS  agents  peuvent  commettre 
un  délégué  pour  conslater,  cootradictoirement 
avec  le  sociétaire,  IViat  sanitaire,  et  le  «  fTn.Tl  -- 
ment  de  ces  aoifuaux  ou  troupeaux,  et  pour  en 
tiep  la  valeur  estimative. 

Art.  5.  Tout  sociétaire  devra,  en  adhérant 
aux  statuts ,  faire  élection  de  domicile  à  BtumU 
les. 

Art.  B.  Le  sociétaire  admis  recevra  une  police 

qn:  mcntionni  r.i  les  conditions  générales  et  par- 
ticulières d«  Tassurance.  Ces  coiiditioas  ne  pour- 
root,  sur  aucun  point,  setroiiveren  désaccord 
avec  les  présents  statuts. 

Li  pulicp  reproduira  Ic^  itispositionsdes statuts 
de  re»pëcc  d'assurance  a  laquelle  elie  se  rappor- 
tera«  ou  qui  seront  communes  i  cette  aisuraneo. 

L'asisnraocen*aura  dWet,  pour  ce  qui  concerne 
Il  il  risijucs  «le  giéle,  que  le  Iciidcmain,  h  midi,  c[ 
pour  les  n>ques  de  (uorlaiué,  quu  dix  juiiri»  après 
le  payement  de  la  prime, 

bi  l'  isswr.ince  est  contractée  pour  plus  d'une 
auuétt,  la  prime  sera  divi«éc  en  annuités.  La  prr;> 
mière  annuité  sera  payée  contre  remise  de  la 
police.  Les  autres  annuités  des  assurances  contre 
la  mortalité  du  htiail  seront  p.iyéps  le  2  janvier, 
ol  celles  des  âtuiuiauccs  contre  la  grék* ,  avant  le 
80  avril  de  chaque  année  de  la  période  quinquen- 
nale dont  il  sera  parlé  ci-après. 

Art.  7,  Les  opérations  de  la  société  se  liquident 
de  cinq  en  cinq  aus.  Pendant  la  première  aooée 
dochaqui  période  quimpiMoalo,  les  asumnces 
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iont  COQlraclées  pour  un  terme  de  cinq  ans; 
liendiDi  U  MCVflule  aonte  d«  chaque  période 

quMi<['iftina!e,  pour  quatre  nns  ;  p^tirlint  la 
iruisièuitt  aooée,  (tour  tt^$  atUi  peo<lanl  la 
i|«alrièine  aoRde ,  pour  deux  ans  ;  enftn ,  pen> 
daolla  cintfuième  année,  pour  un  an. 

Le  (ItrectPiii-  pi^raiil  décide,  «elon  !es  circon- 
siauces,  et  saut  l'approbalion  du  comité  de  sur> 
vaillance,  »i  une  anuranee  peut  dire  adnite 
pour  un  lempt  pini  ou  moJot  l«pf  que  eelai  âxd 
ci-de$ius^. 

Les  «issurauce»  pcuveoi  être  contractées  pea- 
daii  tovt  la  cour»  de  chaque  aonée  ;  mais  loute» 
prendront  fin  le  31  décembre  de  la  dernière 
année  de  la  période  quinqueaaale,  pendant 
laquelle  elles  aaroni  été  formée* ,  sauf  le  cas  oa 
le  directeur  et  le  comité  de  surveillance  auraient 
usé  de  la  tecttlié  que  leur  accorde  le  préaeol  «r^ 
ticle. 

U  premiare  période  de  cinq  années  est  ceesée 

avoir  pris  cours  à  partir  dul«'  janvier  1847. 

Art.  8.  Il  n'fxijie  aucune  solidar>i»<  rnir^^  les 
auociés  relativement  aux  eogascmeui»  de  la  so- 
ciété; ehaeoQ  n*esl  Hé  que  dans  les  limites  du 
montant  ife  w  prime. 

Art.  9.  Les  deux  espèces  d'assurances  me n- 
lionoées  dans  l*articie  1er  auront  des  capitaux 
séparés  ot  iioe  comptabilité  distincte. 

Les  assurés  prendront  part  exclusivement  nux 
pertes  «t  ans  bénéfices  de  l*e!i(»èce  d'assurance 
pour  laqudlo  ils  te  seront  engagés. 

CHAPITRE  II. 

MFMM  SOCUt,  or  in^oi  hr  riivOTABCI  IT  Bl 

'        1.»  ii£bt:n\  B. 

Art.  10.  Le  fonds  social  se  compose  respective- 
ment pour  les  deux  espèces  d*aMurancei  :  l«  dn 
montant  des  primes;  ±>  de  la  réserre,  dont  il 

est  parié  aux  .iHirlcs  19  vl  22;  3»  en  ce  qui  ron- 
cerae  les  ajisurauces  contre  la  mortalité  d««  utie» 
vaux  et  besiianx,  du  fonds  de  prévoyance  dont 
il  est  parlé  d.ins  les  articles  suivants. 

Art.  il.  Le  quart  des  primes  es^l  affpc«<^  aux  fiMi* 
et  droits  d'administration  j  le*  iroiii  quarts  res- 
lanu  sont, dans  la  qnlnaahie  de  leur  eneaisie- 
ineiK-  vprsts  par  le  directeiir  sous  le  contrôle  du 
comité  de  surveillance,  en  compte  courant  au 
profit  do  la  sodélé,  dans  un  éiablissement  de 
banque  autorisé  par  le  gouvernement,  et  désigné 
par  le  conseil  d'administration.  Le  directeur  gé- 
rant  est  responsable  des  sommes  eocaÏMéesy 
doni  le  versement  n*aura  pu  été  effwitté  eonfttr- 
mément  aux  prescriptions  du  présent  article. 

Art.  12.  It  est  élatdi  un  fon»!?  de  prévoyance 
au  moyeu  d'un  capital  de  2U,UUU  trancs  tourni 
par  des  membree  protecteurs. 


Le  fonds  de  prévoyance  et  les  dioiis  qui  en  ré- 
sultent ne  oooeeroent  que  les  assurances  conm 

la  mortalité  des  chevaux  et  he^liaux. 

Ce  fonds  ne  pourra,  sous  aucun  prétexte,  re- 
cevoir une  antre  application,  ni  venir  dans  la 
i-épartition  du  tiers,  dont  il  est  parlé  dans  rar- 

ttcle  S2. 

Art.  13.  Lefundsdeprévoyaucesera  représenté 
par  quatre  cents  actions  noBlnalIves,  do  cinq 
centsfranes. 

C«?9  actions  seront  extraite*  d'un  reçi«lre  S 
souclies  i  elles  porteront  un  numéro  d'ordre  et 
seront  revéloes  dn  timbro  do  la  société,  ot  do  la 
sig-nattire  du  président  du  conseil  d*admtniMffa* 
lion  et  du  directeur  gérant. 

Art.  14.  Il  sera  versé ,  au  moment  de  la  déli- 
vranco  te  titres,  deuxdixiècBee  de  leur  import; 
les  buit  dixièmes  restants  seront  rxitrihles  au  fur 
et  à  mesure  des  besoins,  et  en  venu  d'une  déci- 
sion spéeWo  du  conseil  d*admtaUlraiion. 

Lesmedibres  protecteurs  ne  sont  passiMtsque 
de  perte  du  montant  de  leur.i  actions  ;  aucun 
d'eux  ne  pourra  obtenir  plus  de  quarante  actions. 

Le  membre  protecteur  qui  sera  en  retard 
d'effectuer  ses  versements  ne  participera  pas  i 
la  répartition  des  bénéfices  de  la  période  pendant 
laquelle  il  sera  resté  en  défaut  de  payer  dans  le 
^lai  Axé*  Il  encourra  en  outre  In  dtehéanoe  de 
«on  titre  au  profil  de  b  <oci(*té,  san«  aucune 
formalité  ou  mise  en  demeure,  et  sans  pr^udico 
des  potirsulies  à  excreoreontn  lirf  pnnrlo  rocnn- 
V  rement  dos  sommes  dont  la  pajement  serait  an 
retard. 

Art.  15.  La  cession  des  titres  ne  peut  se  faire 
qu^ivee  l*assentiment  du  conseil  de  surveillance. 

Elle  s'opère  par  une  déclaration  de  transport 
inscrite  »ur  les  registres  de  la  société,  et  signée 
par  le  cédant  et  le  cessioonaire  ou  leurs  fondés 
de  pouvoirs*  • 

Art.  16.  membres  |»rotecteurs  sont  tenus 
de  faire  élection  de  domicile  à  Bruxelles,  soit  sur 
le  registre  à  souches,  soit  par  une  déclaration 
séparée  dont  il  leur  sera  donné  récépissé. 

Art.  17.  Les  membres  protecteur!!  ont  droit  à 
un  intérêt  annuel  de  4  1/i  p.  c. ,  i  concurrence 
des  sommes  versées  sur  leurs  actions. 

Art.  18.  Le  décès  d'un  membre  protecteur  n^n- 
traînera  pa»  la  difijoltitton  de  la  société. 

Ses  tiériiierii  ou  représentants  ne  seront  admis 
k  exercer  sh  droits  qu'après  le  transfert  des  ac- 
tions en  leur  noiu. 

Art.  19.  A  la  fin  de  Tannée,  après  le  règlement 
doe  sinistres  et  la  liquidatiott  dos  frais  qui  in- 
combent k  la  société,  s*il  resta  un  excédant  aui! 

le  montant  des  primes,  il  sf^r  m  mis  en  réserve  hOUS 
d^uclion  d'un  droit  d'admiiMSiration  de  dix 
pour  cent  pour  bonne  fcslion. 
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Art.  90.  Cette  réiierve  ei  le  foD«la  de  prévojrauce 
tout  exclufivement  desUnés  ,  lauFce  qui  e*l  dit 
duM  1m  «nielM  Ift  «t  19,  m  MmbouneBMit  «Im 

siniiirf;  épronvé?  danii  lea  années  où  les  prioics 
oe  •uffittrni  [ta»  pour  couvrir  et*  sinistres. 

En  «••  d*lnsafllMac«  do  foodi  do  réterte  «t  de 
prévoyance,  il  y  a  lieu  à  uoerépariiciou  on  marc 
le  franc  entre  tes  sociétaires  MHiréi  4|ui  ont  droit 
i  ces  indeoiDités. 

Dmm  cb  ea»,  les  aeMiHt  poorroot  rwooTror  ce 
qui  leur  restera  dû  sur  les  réserves,  s*il  y  eo  a , 
lies  années  suivantes  fie  îa  pt^r  o  f*>  «(uioquennale 
pendant  laquelle  les  «iolstre» auront  eu  lieu,  mais 
ila  B*auMot  aucoo  reeotirt  «nr  lea  réaerves  dea 
périodes  suivatitos. 

Art.  i\.  Le  fonds  de  réserve  et  de  prévoyance 
Mfa  placé,  par  lea  toiot  du  directeur,  immédia- 
tenent  et  «ou»  le  contrôle  du  comité  de  aurvoil- 
lance,  en  obligations  mit  TÉiat,  en  booido  tré< 
■or,  ou  en  eacooipies  sur  ces  valeurs. 

Il  appaMieat  au  cooaeil  d'admlniitration  de 
fixer  le  lieu  et  le  mode  da  déyài  des  obltgallona 
et  des  t)<)in  aci|uh  de  cette  manière . 

ArU3^.  A  la  âii  de  ciiaque  période  de  cinq  ans, 
le  tien  do  feodade  réaerve  aera,  après  la  déduc- 
tion de  quatre  pour  cent  au  profit  du  directeur 
(éraot,  réparti  eoire  tous  les  sociétaires,  et  |K>ur 
ce  qui  regafderaMorance  contre  la  mortalité  des 
anioiaDi ,  ODira  lea  neniwet  proiectenrt  et  leort 
ayants  cniise,  an  marc  le  franc  deti  primes  payées 
par  eux  peodaot  ladite  période,  pourvu  qu*ils 
«oiaot  eoeor»  aitaréa-iociélairei  peodaol  li  der- 
nière année,  à  chaque  période  quinquennale^  on 
au  marc  le  fraoc  detfOods  veraéa  anr  le  moulant 
des  actions. 

tes  deoi  avlrei  lien  dn  londa  de  réaanre  rea' 
teni,  ainsi  que  le  fonds  de  prévoyance  •  déposés 
de  fa  manière  indiquée  ci-dessus. 

Si  cependant,  pour  la  mortalité  des  bestiaux, 
lefandt  do  prévoyance  avait  été  en  pariie  em- 
ployé h  couvrir  des  sinistres  ,  la  réserve  cha- 
qae  période  quinquennale,  sauf  la  retenue  dont 
il  vient  d*étre  parlé,  serait  appliquée,  avant 
toute  répartition,  à  combler  le  défleil  du  liaods 
de  prévoyance. 

Art.  33.  Après  respiration  de  cbaque  période 
de  chtq  ans,  la  snlvaale  conmeoce  Immédiate- 
ment aux  mêmes  conditions,  pour  la  formation, 
remploi  et  1.1  répartition  du  fonds  social. 

A  la  tio  de  la  troisième  période  quinquennale , 
le  Handa  de  réserve  de  la  première  période  quio- 

(juenri  île  sTa  r<îparli  eii  son  entier;  h  la  fin  le 
la  quatrième  période,  le  fonda  de  la  seconde  sera 
réparti  de  la  même  manière  et  ainsi  de  suite , 
afin  qu'il  reste  toujours  la  réserve  de  deux  pé- 
riodes de  cinq  aaoéca. 


rHAPlTKK  Iir. 

Fremière  seeiion.  —  Miurances  contre  la 
grêie. 

AH.  94.  La  closdËcallon  dos  IraUsot  produits 
agricoles,  et  la  BxatioD  des  primes,  sont  établies 

sur  les  hases  suivantes  : 

\"  degré.  —  Prairies  naturelles,  bois  taillis, 
haies  è  écoreas,  pépinières,  oseraies,  pommes  de 

terre,  navets,  carottes,  betteraves  trèfies,  luser- 
nes .  sainfoin*,  cl  tontes  les  ;>rairies  artificielles. 

La  pnmc  à  payer  annuellement  pour  cent 
francs  de  valeurs  assurées ,  est  de  «n  /Wunr  au 

mnxtmum. 

i»  degré.  —  Froment  d'hiver  et  de  mars,  sei- 
gle, métcil,  orge,  escourgeon,  épeautrc ,  avoine, 
maISt  sarrasio,  haricots,  Averoies,  fèves,  pois, 
tesop*  f  (  leoiiiles. 

La  prime  à  payer  anuuellement  |iour  ceuUranct 
de  valeors  assurées,  est  de  wii  /raiic  vingt* 
cinq  centimes  au  maximum. 

3'  degré.  —  Graines  ol<^;i(;infus('s  cl  autres, 
telles  que  coixa,  pavot»,  a:iiieiie,  uavellt:,  cliaii- 
vre,  lin ,  madia-wtiva ,  millet ,  iwatel ,  garance, 
$afran,  betteraves  5  graine,  carvi,  coriandre, 
houblons ,  vergers ,  arbres  a  fi  uits ,  arbustes, 
plantes  exoti<|ues  et  plaoteai  potagères. 

La  prime  à  |iayer  annuelleiucni  pour  cent 
francs  de  valeurs  assurées  est  de  deux  frone* 
cinquante  cent/met  au  maximum. 

4*  degré.  —  Vif  nés  et  tabacs. 

Laprime  il  payer  annuellement  pourceui  fiancs 
de  valeurs  assurées,  «it  de  cinq  franc*  au 
maximum. 

Art.  96.  L'indemnité  est  proporlienoée  à  la 

somme  assurée  ei  à  la  perte  desfruitsou  produits 
agricoles  désignés  dans  la  police. 

Art.  96.  Les  soeiétalres assurés  ne  •eronl  iioint 
admis  i  faire  le  délaissemem  de  tout  ou  partie 

des  produits  atteints  par  la  grôlc. 

Art.  37.  L'évaiuatiou  défiatlive  des  dommages 
arrivés  avant  réiioque  de  la  maturité  dos  fruits 
et  produits  agricoles,  n'aura  lien  qtt*i  celte 

même  époque. 

Art.  28.  Lorsque  des  fruits  ou  produits  agri- 
coles seront  atieiols  par  plusieurs  désastres  suc- 
cessif f,  la  dernière  l'vainatiou  cnnipremlra  le 
dommage  entier,  et  servira  seule  de  base  k  Tio- 
demoilé. 

ArL  99.  Les  lodemoités  du  chef  des  dégAla 

Liirttiivé»  par  fn;!!^  cl  produits  agricoles  se- 
ront, après  règlement ,  payées  au  plus  tard  le 
gl  décembre  de  Paonéo  du  sinisiro. 

Les  payements  auront  lieu,  soit  au  siège  de  la 
<'f>ri<^té,  soit  au  domicile  des  agents  priod|iaui« 
«ans  frais  pour  les  [lariies  prenantes. 
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Deuxième  section.  —  Jtsurancet  contre  la 
mortalité  des  chevaux  et  bettiaux. 

Art.  30.  Les  animaux  aoimiti  à  rttmmee 
MDt  clMi<t  et  les  primM  «ont  Ax«m  d*«prèi  l«i 

bases  «in  tarif  sulvnnt  : 

1»'  degré.  Chevaux,  inuleU ,  âne»,  servant 
i  Pagriculiure,  et  bétet  bovinM ,  quelle  que  «oll 
leur  destinaliOD. 

La  prime  à  pnyer  anniicllcTnenf  pour  cent 
francs  de  valeurs  assurées,  e»t  de  trois  francs 
mt  maximum. 

2«  degré.  —  Chf  vaux  ,  mulets  et  ânes .  autres 
que  ceux  servant  à  Tagriculture,  cl  i  rexclusloD 
de  ceux  employés  aux  roUurcso»  aux  trMtporia 
imbUci. 

La  prime  à  pnycr  annuellement  pour  cenl 
francs  de  valeurs  assurées  sera  fixée  par  le  co- 
Dlté  de*  •urvelllance. 

3«  degré.  —  Bêles  ovines  et  porcs. 

La  primi:  à  payer  annuellement  pour  cent 
francs  de  valeurs  assurées,  est  de  sept  francs 
au  maa^um. 

Art.  31.  Il  sera  permis  au  ditecteur  gérant  de 
coDlracter  des  assurances  contre  la  morialiié  des 
animaux  meititonnés  dans  l'article  premier,  peu» 
danl  leur  transport  par  mer. 

En  ce  eas ,  les  condition»  spc^ciales  de  l'assu- 
rance et  le  montant  de  la  prime  à  {layer  seront 
fixés  par  le  comité  de  iurrelllattee. 

Art.  32.  Les  dépouilles  et  débris  des  animaux 
morts  seront  estimés  par  experts ,  et  vendus  im- 
médiatement au  proût  de  la  compagnie  ;  un  quart 
de  la  valeur  appartiendra  au  sloUtré. 

Art.  83.  Le  payement  des  indemnilds,  du  chef 
de  perles  d'animaux ,  se  fera  dans  la  quinzaine 
qui  suivra  le  règlement  du  ttofttre. 

La  compagnie  payera  au  sinisiréles  trois  quarte 
de  l'indemnité  qui  aura  éié  fixée  par  les  experts. 
Le  quart  restant  viendra  en  accroissement  des 
WnéAeei  de  la  compagnie  el  aera  réparti  wnÊat- 
mément  aux  praecriptlona  det  préeenti  •laiuli. 

Ttotilème  MCtkm.    JUgisê  eoÊtmunêi  au» 

deux  espèces  d'assurances. 
Art,  34.  En  cas  d'aliénation  dts  choses  sou- 
mises à  l'assurance,  ou  en  cas  d'expiration  ou  de 
résiliation  de  bail,  lo  proprléuireou  fermier  da< 
vra  en  faire  la  déclaration  dans  la  huitaine. 
L'aMurance  ne  sera  maintenue  au  profil  du 
uonval  intéressé  que  moyennant  rapprobaiion 
du  directsur  gérant,  lequel  s«ra  tenu  de  se  pro- 
noncer également  <l:în'- 1 1  huitaine  à  dater  de  la 
déclaration j  sinon,  i'asturauce  sera  considérée 
comme  malnieuue;  il  en  sera  fait  mention  dans 
la  ;iolice.  S'il  n'eut  fait  aucune  déclaration,  ou  si, 
dans  le  d41al  fixé  ci-deuut,  l^aMurance  a'esl  pas 
malntciRie  an  hTenr  dn  nmifattt  proprtétain, 
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le  soeiéuire  aauiré  eeieera  de  teire  partie  de  la 
société,  il  perdra  tout  droit  i  la  réparililon  dae 

bénéfices ,  et  sera  tenu  en  outre  de  payer  immé- 
diatement le»  primos  de  l'année  courante,  à  moins 
qu'il  ne  contracte  avec  la  société  uue  assurance 
équivalente  à  la  première,  ce  qui  la  réublirait 
dans  tousses  droits  de  .sociétaire  assuré. 

Art.  35.  Si  les  mêmes  produits  ou  les  mêmes 
animaux  étaient  assurés  par  une  anlra  société  on 
même  loraps  que  par  la  société  Le  JC«>oirM«r, 
il  n'y  auraient  pas  lieu  à  indemnité,  même  par- 
tielle, el  les  primes  payées,  et  celles  de  l'année 
courante  seraient  odanmoios  acquises  à  la  loelété. 

Art.  36.  L'indemnité  ne  peui  jamais  excéder 
ni  la  valeur  assurée,  ni  la  valeur  réelledes  choses 
assurées  au  moment  du  sinistre. 

Cepeodaul ,  en  eo  qui  eoncerno  les  animam 
assurés,  on  aura  éjard.  |>our  \.\  fixation  de  l'in- 
demnu*^.  à  leur  valeur  au  moment  del'invasioo 
de  la  maladie  qui  aura  causé  la  mort« 

Art,  87.  La  société  est  subrogée  aux  droits  que 
pourraient  avoir  les  assurés-socu  inircî  i  des  bo- 
nifications ou  indemnités  quelcouque»  du  chef 
de  détérioration  on  de  porta  des  obiels  assurés 
par  la  société. 

Ar-,  7,^.  A  défini  de  p.'iyemenl  de  la  prime  ,i 
l'époque  ûxée,  l'eiFei  de  la  police  est  suspendu  de 
plein  droit,  sans  mise  en  demeure. 

L'assurance  ainsi  sum"'"'!"*"  rtpren  l  ^r-< 
effets  que  le  lendemain  du  payement  de  la  prune, 
à  midi,  pour  les  assurances  contre  la  gtéle,  et 
dix  Jours  seulement  après  ce  payement ,  pour 
io>  afssuranoes  contra  la  mortalité  des  chevaux  et 
bestiaux. 

Art.  39.  U  déclaratioo  de  toute  perte  causée  par 
Il  grêle  otdetoulcommcncomenide  maladie  ou 
de  toute  mort  d'animaux  assurés,  doit  éu-e  faite 
dans  les  quaraotc-buil  lieures,  sous  peine  de 
déchéance,  oonforonément  è  la  police,  par  riaié- 
Mwê  ou  par  ses  représentants  et  ayatits  cause. 

Les  réclamations  du  chef  de  toul  sinistre  doi- 
vent se  faire  également,  sous  peine  de  dé- 
cbéance,dans  le  mois  à  partir  de  la  date  du  pro- 
cès-verbal d'e\i>pr!i^e  qui  aura  fixé  l'indemnité. 

Art.  40.  La  durée  des  assurances  est  fixée 
comme  il  oit  dit  i  Pan.  7 .  Néanmoins  si  trois  mois 
avant  l'expiration  de  la  période  quinquennale, 
aucune  «les  parues  n'j  fait  connaUie  rmlenlion 
de  faire  cesser  l'assurance,  les  eif«!ts  de  la  police 
continueront  de  plein  droit,  et  sans  qu'il  soit  be- 
soin d'avoriissemenl ,  p<  n.laul  les  ciinj  années 
suivantes.  Il  en  sera  de- même  à  l'expiration  de 
cltaque  période,  jusqu'à  ce  que  l'une  des  parties 
ait  déclaré  expressémaot,  dans  le  délai  Axé  ci- 
dessus  qu'elle  vaut  faire  casser  las  effets  de  l*at- 
surance.  * 

Las  chaogemeais  qui  poniralant  élrc  apportés 
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aux  conditions  £ri^'ni'r3l4>f  des  polices,  Mtif  Pap- 
probatiOQ  du  conietl  d'adrainiairatioOt  devront 
éiM  ênHH  et  pabMt  »ls  meii  «n  mokit  avant 
la  In  de  la  périod*  quinqnannala. 

CHAPITRE  IV. 
i)K  i.'ai)hi?(i^tii.vtio\  dk  la  soctéré. 
Première  section.  —  iD<î /a  direction. 

An.  41. 1.a  sociéu'  e.-i  admitiixtrt-r»,  sous  le  con- 
trAle  aupHaie  d'un  conseil  général  des  «ociétai- 
m,  par  nu  eonteil  d^adnlnbtration  qui  délègue 
louB  le«  cinq  ans  trois  de  Mi  membres  duniiel* 
liés  à  nruxt;i!t's,  pour  former  tin  romité  de  sur- 
veillance t>ermdueut.  Lecouseil  d'admtQtslralioo 
Mt  anieté  d*an  tUrecteuf  gérant^  qui  «*adjolii- 
dra  lin  secrétaire  t-i  nu  hispccteur. 

Arl.  42.  Le  directeur  gérant  représente  la  so- 
détédan»  toutes  les  opérations  et  poar  tous  le* 
actes  qui  reotteut  daos  les  attributlane  de  la  ao- 
•  cidté.  En  casd'cmpéchrm''ni,  il  peut,  avec  r.ip- 
lirobatioD  du  cooxté  de  surveillaace,  se  faire 
remplaeer  dans  l*eiefcice  de  we  fonctiooa  par 
un  dii  ccieur-adjnini;  il  nomm  et  révoque  tout 
les  employés  de  la  $oci<!'té. 

Le  directeur  a  ia  liaute  main  sur  la  marche  des 
affairée  eoclales;  il  arrête  lee  condition»  d*aaiii* 
rancp  I  ir^^  les  liiDitcs  des  s'atiil»  j  il  pourvoit  au 
payement  de4  tintsires,  le  loulsoui  Tepprobatton 
du  comité  de  surrelllanee  qui  vite  l*ordonnanee- 
ment  de»  nuinmis  à  payer;  il  représente  ia  so- 
ciété en  Justice,  mui  ((Miirn<'  demandeur,  soit 
comme  défendeur}  n  peut  laiie  des  compromis 
et  des  transaciloQif  avec  l'approbation  du  comité 
de  surveillance;  il  convoque,  au  besoin,  le  con- 
seil d'admiuisiration  cl  If  conseil  général. 

Le  directeur  gérant  devra  acquérir  cl  conter- 
v«r,  pendant  tout  le  tempe  do  sa  gestion,  au 
moins  vingt  actions      run-lstle  piévoyjnce. 

Lorsque  les  primes  encaissées  auruut  atteint  le 
chiffre  de  cent  aille  francs,  le  conieil  général 
pourra  obliger  le  directeur  i  augmenter  propor- 
tionnellement celte  Garantie,  jusqu'à  un  maii- 
mum  de  quarante  mille  francs. 

Arl.  49.  A  la  Sn  de  chaque  année,  le  directeur 
gérant  dresse  le  compte  général  des  opérations 
de  Pannée;  il  rédige  un  rapport  et  le  soumet, 
avec  le»  pièce»  A  1  appui ,  au  conseil  d'adminis- 
tration. 

Le  résumé  ii>'  ce  com|ite  p<it  imprimé  et  adressé, 
sans  frai»,  au  plus  lard  le  1*'  fcvher,  à  tous  les 
eodétairee.  Ito  aont  en  même  tempe  averti»  du 
dépM  du  com^  et  de  toutes  les  pièoee  à  i*appni, 
qui  reslcnl ,  pendani  «jtniizp  jont  ^  jonmts  à  leur 
inspection,  sans  déplacement,  au  locai  Ue  la  so- 
.  cMié.  Le»  elMorvation»  «l  réelamatioo»  doivent 


étrr^  ,idr''s<(éef>  an  présidont  du  ntutfiti  d'idmini» 
tration  avaut  le  février. 

Le  conieil  d'administration  examine  et  vérifie 
le  Citmple  et  l'apprniivc  provisoirement»  ^"11  f  n  ■ 
iieu,  dans  sa  réunion  du  5  mars. 

Art.  44.  Le  directeur  gérant  prend  1  sa  charge 
tous  les  frais  d'administration  de  la  société,  et 
tous  les  fr:<i<i  le  Kc^tion,f  oomprii  le  traiiemoot 
de  tous  les  employés. 

Néanmoins,  les  frais  relatih  i  la  constitution 
et  'i  !'c»rg.inlsalion  pu  mière  île  la  société  seront 
remboursés  au  directeur  gérant,  sur  un  étatap» 
prouvé  par  le  conseil  d'administration. 

Ce  rembourioment  io  fera  en  cinq  au,  par  cin- 
quièmes, payables  au  l*' janvier  de  chaque  an- 
née  i  les  porlioos  non  remiMursées  ne  porteront 
point  dnniéréla. 

Art.  45,  L«  direetenr  gérant  recevra,  tant  pour 
ses  érooliimeni!*  qno  ponr  frali  de  geetion  et 
d'administration  ; 

1*  Lo  quart  des  prime»  mentlonnéoi  dans  Tar- 
ticle  11  ; 

2«  L.i  moittL^  des  dix  pour  ccnldonl  il  Oit  fait 
ncnlion  a  l'ardcie  Itl; 
g*  Les  quatre  pour  cent  mentionnés  an  aiw 

ticics  22  rt  "21  ; 

4»  Un  franc  au  maximum  pour  ciieque  police 
d*asiuraDca  anmtelie  ;  deux  francs  an  maximum 
pour  les  poUeei  de  plu»  d*une  année;  cinquante 

cciilimp^  p^r  nv(>r)<int,  pI  cinq  centime»  pOttf 
droit  lté  marque  par  léte  d'animal. 

Aprèi  dix  ans  d*exercice ,  ce»  baie»  d'indem* 
nilés  pourront  être  modifiées  par  le  conseil  gé- 
néral, saut  rapproliJtioD  du  miniiire  ajraot  le 
commerce  dans  ses  allnbu lions. 

Art.  46.  Le»  lirais  faiis  en  dehors  des  frais  or- 
dimirrs  .t.  i^.-Minn  cl  fi'sdmini^ir.Hion,  pir  ordre 
du  comité  de  surveillance  ou  du  cooteil  d'admi- 
nistration, seront  supiwrtés  par  la  société. 

An.  47.  Le  directeur  est  nommé  par  le  conseil 
d'<idiniiit<<ii-.)tion  à  la  majorité  des  voix  des  mem- 
bres présents  au  même  conseil ,  convoqués  S|>é- 
dalement  powr  celte  nmnination.  11  est  révocable 
aux  deux  tiers  des  voix  de»  membres  présents  au 
même  coniieil ,  convoqués  spécialement  à  cet 
eCFel  ou  tlùmeiii  avertis  de  Toiget  à  mettre  en 
délibération,  et.  pour  prévarication  ou  manqno> 
ment  grave  dans  l'exercice  «lèses  fonctions. 

Ktl  Dommé  directeur  gérant  pour  celte  fois, 
et  par  le  seul  effst  des  préeenls  »taiuti,  M.  Michel 
Cun-Vaiuier  Maerett, négociant,  juge  suppléant 

au  triliunal  de  commnce,  doiiMnh*-  à  BruXfilO», 
nouveau  Marcbe-aux-Urains,  nu  31. 

Bn  ce»  de  décès  de  ce  ftonetlonnalre ,  on  de  ea 
relraile  pour  autre  cause  que  révocation,  celui-ci 
ou  tes  héritiers  seront  admis  à  i>ropuser  daos  le 
délai  d*un  Dois  eon  successeur  au  conseil  d'ad^ 
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nuiiisiraiiun ,  lequel  pourra  l'admcilrc  i>rovisoi- 
retnent ,  et  par  la  suite,  proooacer  ion  ado|tti«ii 
déftoittva  f  1*11  la  fecooiiaU  apie  à  remiitlr  con- 
f«Mblein(!Dl  eet  féocUM». 

DtÊuaimt  êecihn.  —  Du  comtti  ét  turvdt' 

lanee. 

Ari.  48.  Le  comité  de  survelllaoce  s'assemblera 
au  moins  le  mardi  de  chaque  semaine,  au  si^ge 
de  la  loeiéK. 

Art.  49.  Ind^iienil.immeDl  de  attributions 
déterminées  par  les  Uistiositions  qui  prècèdeot, 
1«  comité  de  tnrvelllaDM  a  ponr  nîtston  s|i<eiale. 

1«  De  veiller  à  Texécution ,  par  le  directeur 
gérant,  de*  déeistoae  du  cooteil  d*adminlttra- 
tlon; 

9a  De  prendre  lee  résoTutlone  d*nrgenee,  aptêe 

avoir  entendu  le  directeur. 

Le  comité  de  surveillance  a  aus«i  le  droit  d'exa- 
miner et  de  coiui'ùler  (ouïes  les  affaires  de  la 
■eciélé  et  toutei  les  opérations  du  directeur  (é- 
rant.  Il  peut  convoquer  extraordinaircment  le 
conseil  d'administration  et  le  conseil  général. 

Art.  50.  Il  est  alloué  aux  membres  du  comlld 
de  surveillance  les  trois  dixièmes  des  dix  pour 
centdontil  c!it  piri<  i  Part.  19.  Ces  trois  dtoièmei 
seront  ré|iarlis  lu  jcions  de  pr^sencf. 

TroUième  section.  —  Du  conscU  d* admit 
nUtration. 

Art.  51.  Le  eoniail  dViduinistration  est  com- 

~|»osé  de  seize  membres  aooiaés  par  le  coused 
n<(néral  ;  iisi  sont  tpnoiivek^s  p.tr  moitié,  à  l'expi- 
ration de  chaque  période  quinquennale}  mais  la 
nominatioo  desnonveanx  membressera  Mte  par 
l'assemblée  générale,  dans  la  réunion  de  la  der- 
nière annte  <!<  chaque  pério<ie. 

Les  membre»  sortauts,  lors  du  premier  renou- 
veHemeot  *  seront  dèsignéi  par  la  voje  du  sort  ; 
ils  sont  rééiigihlti.i.  L'^s  mrmtjres  du  conseil  d'ad- 
ministration réparlisscul  entre  eux,  en  jetons 
de  préwnce,  deux  dixtènes  des  dia  pour  cent 
meutionnés  à  fart.  19;  ils  n*ont  droit  A  ancna 
autre  uuiulurnent. 

Art.  ôi. L(; conseil  d'adraittistraiiooa  lagosiion 
de  ta  société;  il  prend  connaissance  de  toutes  les 
afFaires,  arrête  toutes  les  mesures  nécessaires  ou 
utiles  fi  la  bonne  administration  de  la  société, 
et  décide  dans  les  cas  non  prévus  par  les  statuts, 
mais  on  évitant  toutefois  d*7  contrevenir. 

Tous  les  cinq  ans,  il  délègue  trois  de  ses  niem- 
bies  |>oui'  former  ie  comité  de  surveillance  ;  ils 
Mnl  rt-éligdiles.  l<.u  cas  de  décès,  de  démission, 
«o  d^fiécliement  prolongé ,  il  est  pourvu  au 
rcmplacr-i;;'-  t  li  Pu  "if  tni  provisoire  drs  tnem- 
iKMdu  comité  de  surveillance,  lors  de  la  pre- 
mière réunion  du  euuieil  d^administration. 


-  AN  184C,  ^•  MO. 

• 

Le  conseil  d'adminisiraiioo  peut  décerner  des 
rfeompeuses  A  ceux  qui  auront  Mt  preuvo  de 

2èle  et  de  dévouement,  dans  l'intérêt  de  la  so- 
ciété, il  peut  convoquer  aatraordioairement  le 
conseil  général. 

Art.  53.  LooooseU  d*administrailott  cboisil  an- 
nuellement son  président  p  u  mi  les  membres  qui 
le  composent.  Il  se  réunit  au  siège  de  la  société, 
au  Buina  quatre  fois  par  an,  et  aussi  souvent  qao 
les  aAiires  Poiigeot.  Le  prési«leni ,  soit  dlreeie- 
m«oi,  soit  ?!ir  !  i  dfm.Tnrlf  (ht  ttnecteur  ou  de 
deux  merabr  es  au  Uioini»  du  coiueil  d'adroioisira- 
tiott,  convoque,  pour  ces  réunions,  les  membres 
du  consf  il ,  par  lettres  chargées  à  la  poste. 

IJ/:»  rt'iiDion  extraordinaire  aura  lieu  dans  la 
quiiizauiu  qui  suivra  la  date  de  rapproUation 
royaiedet  statuts;  i^ine  des  quatre  réunions  «Mi- 
gatoires  aura  lieu  le  5  mars  de  chaque  année. 

Art.  54.  Le  conseil  d'administration  ,  pour  la 
première  fois ,  et  par  le  »eul  effet  des  statuts,  est 
composé  comme  suit  : 

tm.  Auguste  r^f  Cock  ,  à  Gand  ,  n<»gociinl-arma- 
leur  membre  de  la  députaiiun  permanente 
du  conseil  provincial  de  la  Flandre  orien- 
tale; 

Clurles-François  Hocls-l'3nunel.i us,  bourg- 
mestre de  Lokeren  ,  membre  du  conseil 
provincial  et  de  la  chambre  de  commerce 
de  Saini-Nicolas; 

l'ierre-Krauçois-Jacques  d'Hollaoder ,  bourg- 
mestre et  propriétaire  à  .M oerxeke, membre 
du  eonseil  provincial  et  do  la  commission 
d'agriculture  ; 

Josepti  d'UuyvGlter,  propiiétaire  à  iiecleo, 
membre  do  Ircommtision  lirovinelale  d*a- 
^ricollure  de  la  Flandre  orientale; 
Antoine  Maihot, propriétaire,  denieuraut  A 

Gand  j 

Le  comte  Adolphe  de  Goorcyt  propriétaire- 
cultivateur,  à  Mellery  ; 

Isidore  Lomba  ,  ci.Utvaleur-projiriélaire,  ♦ 
bourgmeiire  à  Tillier»,  près  de  iNamur  j 

Charles  Buydens,  notaire  i  Namur; 

Aletanitre  Bruiiu,  secrétaire  de  la  chambre 
de  commerce  et  greffier  du  tribunal  de 
commerce  de  Namur; 

Philippe-Jacques  Van  Voltcm,  industriel,ot 

ni'-'!ihr>'  <1ii  conoeil  communal  de  Hal; 
Francois-l'aul-ueurge  Gaudy,  profesi^eur  à 
l*écôle  vétérinaire  ci  d'agrieulcnro  del^tat, 
t>t  membre  de  l'Académie  royale  de  méde- 
cine, à  Bruxelles; 

Uésué  Vervoort ,  avocat ,  demeurant  à 
Bruielles  ; 

Louis-Edouard  Barbier-Hanssens,  négociant, 

A  Bruxelles  \ 

Cbarles-Louls-Étienne  fUnltin,  directeur  du 
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contrôle  généra)  «le  la  maison  du  roi,  pré- 
■tdmt  d»  PMtoeiatton  affrieole  du  eanlM 

de  B«aiiraing,  i  Bruxelles  j 
El  Matitnilif  n  DcsatTe,  docicnr  en  méde- 
cine, H  seciéiaire  de  la  commission  supé- 
tUmn  d*ifrloultiir«  d«  fielglqae,  à  Bniiel- 

iftMtrUmeteettMt*  ~  Du  contêlt  finirai. 

Art.  IfS.  Le  eonaeil  général  est  composé  : 
1  o  Des  membres  prolecteurs  qui  auronl  souscrit 
au  moins  pour  deux  actions; 
'  flo  Do  tout  lot  toeléuiret  atwrét  ptyont  «v 

moins  une  prime  atiaiielle  de  cenl  fnocs. 

Art.  56.  Une  réunion  obligatoire  du  conseil 
général  aura  lieu  tous  lot  ont»  lo  S5  nart,  à 
nidi,  an  tiégo  do  la  todété  A  Braxdtot»  A  nioîni 
que  le  25  mars  ne  ^oit  iin  jonr  férié;  «a  CO  oat, 
la  réunion  aura  lieu  le  lenUeioaio. 

raitainbMo  du  eontoil  général  pont  autti  é(ro 
convoquée  oxlraordinaireraent,  dans  les  cas  pré- 
par  ic^  statuts,  et  amsi  sur  la  demande  de 
cinq  de  se»  lucaibres. 

Cet  convocaiiont  se  font  |iar  nn  avit  Intéré  A 
deux  reprises,  le  premier  quinze  jours  iravauce, 
dans  le  Moniteur,  et  dans  deux  autres  journaux 
quotidiens  de  la  capitale. 

Art.  57.  Pour  aititlor  au  contoU  général,  il 
faut  s'y  présenter  en  personne,  muni  de  ?es  titres, 
ou  s'y  faire  représenter  par  un  membre  protec- 
teur) ou  par  un  sociétaire  assuré,  Eriaiiii  lui-mémo 
pariio  do  ce  conaoll. 

Aucun  membre  ne  poinm  ,  soit  en  son  nom 
|ier»onoel ,  soit  en  qualité  Ue  mandataire,  réunir 
au  delA  de  iroit  voix. 

Art.  68.  l/asscmbICe  du  conseil  général  est  pré- 
sidée par  le  ptt'ddcnt  <Iii  conseil  d'administra- 
tion, et,  a  son  défaut,  par  le  plu»  âgé  des  ujeuj- 
,bret  présonlt  do  conseil  d*adminitiration. 

Art.  59.  Dans  les  rciinioiis  aiimiellf ,  prf'";i 
dent  du  con<;cii  «raclmmisiraiion  présente  un 
rapiwrt  écrit  sur  les  opérations  el  tnr  la  tlualion 
générale  do  la  toolété.  Lo  conteli  général.,  après 
avoir  pris  connaissance  de  cet  étal  de  situation, 
ret^it  et  approuve  définitivement,  »*il  y  a  lieu,  le 
compte  annuel ,  dont  une  copie ,  cortifléo  par  lo 
dirociMr  gérant  cl  le  président  du  conseil  d'ad- 
miOkIralioD,  sera  adtessée  au  gouvernement. 
*         Le  conseil  général  nomme  et  complète  le  cou- 
teil  d*admlnittraiioa;  Il  nomme  le  direeieur- 
gérant,  et  peut  le  révoquer  pour  des  inoiifs 
graves,  sur  ta  proposition  du  cuiiscil  U'adminis- 
uatioo,  ou  après  avoir  entendu  ce  conseil  ;  eofln 
il  délibère  «ur  tontes  let  proposlliont  d'intérêt 
général  qui  lui  sont  soumise»  par  lo  conseil  d'a.I- 
nMniîtrailon,  par  le  directeur  gérant,  ou  par  l'un 
des  membres  du  conseil. 


Art.  60.  Le  conseil  générai  ne  peut  ni  délibérer, 
ni  prendre  aueono  réeoluitou,  t*il  ne  réunit  nn 
tiers  des  mptnbres  qui  on  font  partie. 

I>orsque  le  tiers  des  membres  du  conseti  géné- 
ral ne  sera  pas  présent,  il  sera  fait  une  nouvelle 
convoeatioa ,  do  la  manière  preterito  par  l*artl- 
llcle  56;  les  membres  présents,  réunis  pour  cette 
seconde  convocation,  pourront  délibérer  et  sta- 
tuer, quel  que  toit  leur  nombre. 

Les  décisions  soot  prises  à  la  majorité  des 
suffrages.  En  cas  de  partage,  la  voix  du  président 
est  pré|>ondérante. 

Le  gottvemcaent  a  la  fteuUé  do  nommer  au- 
près de  la  société  un  commissaire  investi  du  droit 
illimité  de  contrôle  sur  tontes  les  affaires  et  0|>é- 
ralions  de  la  société  j  celle-ci  supportera  le  trai- 
tement annuel  du  eommlttairedogouvemomenl, 
J  U  S  ]  l  à  •ooeurrenGO  do  mille  fraaet  par  an  au 
maximum. 

CHAPITRE  V. 
oiiroainona  oinAnALW. 

Art.  dl.  Si  let  perlet  relativot  aux  atturance» 

contre  la  raorlalité  des  cbevaux  et  ?)l•^tiaux  ex- 
cèdent la  moitié  du  tuads  de  prévoyance,  la  su^i- 
pression  de  ces  assurances  pourra  être  pronon- 
cée, à  la  majorilé  des  deux  liert  dot  membret 
présenti,  par  le  conioU  général  eonvoqué  A  eet 
effet. 

An.  M.  Lo  COUmII  général ,  en  prononçant  la 
supprettion  dot  aaturaocet  contre  la  mortalité 

des  chevaux  et  bestiaux,  nommera  deux  Injnida- 
teurs  qui  arrêteront  la  coinptabililu  coiicernaol 
cette  otpèce  d*atturanco;  lit  rétilleroni,  A  dater 
de  la  fin  de  ramure  coiiranic  ,  les  contrats 
existants,  et  efferiueroni ,  après  déduction  faite 
des  frais  de  liquidation ,  le  romboortooiont  dot 
Indemnilét  A  payer  par  la  tociéié ,  du  «her  dei> 
tlaef,  aï-siiranccs  ,  )inur  et  y  compris  let  tioittrM 
éprouvés  pendant  l'année  courante. 

Art.  8S.  Los  procès>verbaux  et  ddcitlont  det 
assemblées  générales  ,  les  procèi-verbaux  et  dé« 
cision!^  du  conseil  d'administration,  ainsi  que  les 
décitioos  du  comité  de  surveillance,  seront  inté- 
rêt dant  troit  rrgittret  tennt  A  eet  effet. 

Art.  64.  Il  ne  pourra  éire  apporté  aucun  chan- 
gement aux  <«iatut^,  si  ce  n'est  à  la  majorité  des 
deux  tiers  des  meiubres  présents  du  conseil  gé- 
néral convoqué  «ul  hoc  dant  la  forme  réglée  par 
l'art.  56.  et  «euicment  avec  l'approbation  du  gon- 
veroemeut. 

Art.  6S.  A  l^plralion  de  la  société,  tout  let 

sinistres  et  frais  seront  réglés  et  payés ,  les  ac- 
tion* seront  remt)Oui  s<'e«.  et  rexcédant  des  fonds 
en  caisse  sera  réparti  de  la  manière  in<Uquée  par 
Part.  SS. 
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aur  les  quatre  ceou  actions  dooi  il  esi  parlé  dans 
Tart.  13  det  présents  iintuts  il  en  h  été  souscrit  : 

M  Par  M.  Corr-Vaailer  Maereo,  S  par  M.  le 
conte  de  Meeas,  6  par  M.  Kiolcin,  I  par  M.  Ver- 
toort  ,  5  par  M.  Au{,Mi-le  de  Cock,  3  par 
M.  Bebr,  de  Louvaio,  âpar  M.  Roels-Dammckens, 
3  par  M.  d'UoUander,  1  par  M.  Baelen,  artiste 
fétérinalre,  i  Malinaa,  5  parlI.Sigrist,  tnoqwiar, 
à  Rriixrllp*.  10  pnr  M.  «le  Saive,  médei  in ,  .'i 
Bruxelles,  4  par  M.  Van  Volxem,  à  Hal,  3  par 
M.  BarUer'Hansscat,  A  Bmseilea,  4  par  M.  Don- 
larluigne  ,  médecio  vétérinaire  ,  A  Bmsellai , 
a  par  M  Milbol  ,  2  par  M.  d'Huyvi'Ker,  3  par 
M.  GheiiiUut ,  propriétaire  à  Gcndhrugge ,  1  par 
M.  WilianM,  1  par  M.  L«febvr«,  commissaire  de 
rarroniiittement  d*Alost ,  3  par  M.  Buy<len»,  no- 
taire à  Namur,  1  par  M.  Bruno,  3  p.ir  M.  Boy* 
deni-Pirot,  à  Namur,  en  tout  cent  neuf. 

Les  actiont  retianiet  seront  placAee  par  lee 
aoinsdu  consdl  (railminis(ration. 

UoDl  acte,  fait  el  pai&é  a  Bruxelles,  en  Tétude. 

L*aD  mil  Irait  cent  qnaranle-aix,  le  trente  et  on 
du  mois  d*octol>re. 

Eu  présence  de*  sieurs  Corneille  Blanpain  et 
▲otoioe  Vao  Gorp ,  demeurant  tous  deux  à 
Brmellee,  tdmolm  A  ce  reqnia. 

Lecture  Kiite,  les  eofliparants  ont  tipiAafee 
les  témoins  et  le  noiairt\ 

(Signé)  CoKK  -  Vahoea  MAEuefi  ,  Willms., 
J.  B*Hou*iii»n,  J.  B*BiiTVinm,  Bmr- 
ana-PiROT,  A.  Bawao,  I.  Vir  Ymsh, 
Gaodt,  D.  VeiTooRT,  Barsicii-Hars- 
aiast  B.  KiNUR,  M.  db  Saite,  Var 
Goa»,  C.  BuRPAiR  n  Viomiauioiii. 

Belalîon  de  Penreffhtrement. 

Enregistré  A  Bruxelles ,  le  cinq  novembre  mB 

huit  cent  qiiai  .inic-jix,  volumecenl  qtiilr.  -vingt, 
folio  vingt  el  uu  t  ucto,  catc  cinq;  re^u  six  francs 
amante-dem  centimes,  additiooneia  comprit. 

Le  receveur  (Signé)  Bamni. 

841.  ■— 17  ■oviMBni  1846.  —  Jrrêti  rttyeU  qui 

supprime  le  chemin  d'Howhchole  à  Hout- 
hcm,  par  les  endroits  dits  Feurne-Pape  et 
Uejden  strael,  pour  les  imporlaticm  elle» 
exportations  parle  bureau  des  douanes  à 
Bwtkem.  (Monit.  dn  90  novembre  1848.) 


843.— 17  ROTEBBRE  1846.  —  jérrêté  rcyûipor- 
tant  renouvellement  triennal  du  personnel 
de  l'inspection  cantonale  des  écoles  pri- 
metifci  de  la  ptovUtae  de  lM*emkemr$, 
(MonM.  d«  M  novenbie  1848.) 


848.  -  17  miTnnn  1848.  —  jÈrtÊiê  feo^ûi 

nommant  le  lieu  tenant- colonel  de  Brujm 
chevalier  de  l'ordre  de  Léopoid.  (MiOOU,  dd 
19  ooveuiLrti  lh4b.) 

tfoU^.  «yonlantdonneraalientenant<celotte1 
de  Bmyn,  chef  de  la  direction  de  l'artillerie  au 

déparlcmeni  de  la  pufi n-  i\v  S.  M.  k-  roi  dci»  Pays- 
Bas,  auteur  de  plusieurs  ouvrages  «ur  Partille- 
rie,  une  nurque  publique  de  notre  bienveillance 
et  de  notre  «atlifictiOB.  • 


844.  17  Rovanaai  1848.— ^rf4l<  rtoral  nom- 

mant  Ir  sieur  Van  Mucrs,  major,  chcva' 
lier  de  l'ordre  de  Léofoid.  (Mooit.du  19  dé- 
cembre 1848.) 

MotIfSi.  m  Tonlant  donner  au  denr  yen  Muera, 

major  au  service  de  S.  M.  le  roi  des  Pays-Bas, 
nous- directeur  de  Tarsenal  de  construction  A 
Deift,  une  marque  particulière  de  notre  bien- 
veillance. • 

845.  -  17  sovEMBRt  1840  Arrêté  royal 
nommant  le  sieur  Gn;  et,  capitaine^  che^ 
vûiter  de  Perdre  de  UopeU.  QÊMàX.  du 
18  décembre  1846.) 

Motifs.  «  Voulant  donner  ati  sieur  Gajret,  ca- 
pitaine au  service  de  M.  le  i-oi  des  l'ayi-Bas, 
atiaA4  Atatmanufieiure  d*arme«,  une  marque 
particuUAre  de  notre  bienveillance.  • 

846.  —  17  kotebbue \Si6.— État drêsii par  lê 

ministre  de  l'intt  rieur  (M.  le  cotnlc  de 
Tbeuxj,  en  exécution  de  l'art.  4  de  la  loi 
du  81  ^litet  et  de  l'arrêté  reoral  du  7  août 
im4,  et  indiquant  le  prix  moyen  du  fro- 
ment el  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
lundi 'è  au  sameui  U  novembre  1846.  ^Mo- 
niteur du  18  novembre  1848.) 
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847.  —  1?  «ovftai&B  ittiâ.  —  Arrêté*  rojraux 

Ju  Heur  F'andenhmae  [Gvftlaumê-De- 

ferblantier^  dom'cîVé  à  CfxnJ.  rue 
Haute,  94.  un  brève/  d'invention  de  dix 
années^  pour  un  appareil  destiné  à  ehauf' 
fer  le»  terrée  par  Veau  chaude  et  à  y  en- 
trelcnir  le  degré  convenable  d'humidité  ; 

Au  fleur  Gérard  {Antoine-Joseph),  hor- 
loger^ domhiUé  à  tit</e,  place  Salnt'tam- 
bert,  un  àrevet  d'invention  de  quinze  an- 
nées ,  pour  un  înilicntcui'  de  condicfs 
inslai:  fanés^  applicable  aux  horloges  et  aux 
penéuleei 

Au  sieur  Doutrewe  {François-Joseph), 
armurier,  domicilié  à  Liège,  rue  faubourg 
Saint  Léonard^  n«  219,  un  brevet  d'inven- 
thn  de  dix  anniee^  pwtr  wne  pMine 
d'arme  à  feu  ; 

Au  sieur  Bockhorst  {Aaioine),  domicilié 
à  Bntxeitet,  rue  des  Sablens^n»  17,  eke* 
le  êleur  Picard,  avocat^  son  mandataire  % 
un  brevet  d'importation  de  (quatorze  an- 
née*, pour  un  moj  en  de  produire,  sans  le- 
vtret  Al  fermentation  nécessaire  pour 
avenir  l'eau-de-vie  de  grains,  procédé 
breveté  d'invention  en  France,  en  sa  fa- 
veur, pour  quinze  ans,  les  6  août  1846. 
(Ilmiu  du  M  ooTvnibf*  ISM.) 


M8.  —  Il  iroTisiM       ->  Arrêté  reyal  or- 

ganlsant  l'administration  centrale  dm  Mf« 
nlslère  de  l'intérieur.  (Moott.  du  M  noven* 
bre  1846.) 


849.  —  il  MOTEMBRE  181C.  —  Arrêté  royal  or- 
g<u%i*ant  l'administration  centrale  du  mi- 
nletére  de  lajueike.  (Moalt.  du  94  novui- 
bN  1846.) 


85(1  21  NOVEMBRE  1846  —  Arrflê  royal 
organisant  l'administration  centrale  du 
mimsière  des  affairée  étrangères,  (Honit. 
du  94  nofeobn  184«0 


m.  —  88  aoTuuM  iMft.  —  Arrêté  teyal 
MfmilMmt  i'UmUtieirÊHati  emUrûte  du 


(1  )  PréMiitaliMi  è  k  duadir*  At*  reprëMiiUnts 

le  11  ijovcnihrf  1816.  f[)ocum.,  p.  )  porl 
par  Jd.  BratMal  ttt  it.  ~  DitcuMiou  ai  adopiiuu  le 

■totiQir  à  r«MBiaiilé  dm  64  Mnbrw  pidMata. 


»&lt  1646,  IC«>  647~êlM.  687 

ministère  de*  finance*.  (Moult,  du  84  no- 
veoibro  1846,) 

8$8.  —  91  mvuMB  1846.      Arrêté  royal 

organisiint  l'administration  centrale  du 
ministère  des  travaux  public*.  ^Moait.  4u 
24  novembre  1846.) 


8^3.  —  âl  NOTEaDiiE  1846.  —  Arrêté  royal  por- 
tant règlement  concernant  te*  traitement*, 

retenues  et  dépenses  remboursables  des 
agents  politiques  et  consulaires  ,  les  frais 
de  voyage  et  de  séjour  de  ces  agents^  ainsi 
gue  de*  f&nctiennalres  et  emptoré*  de 
t'ndmhùstralion  centrale  du  ministère  des 
affaire*  étrangère*.  (Mouil.  du  36  oowmbre 
1846.) 

854.  »  9f  Rovrani  1846.  ~  loi  prcrofeûnt 
la  libre  entrée  de*  céré^es  (1).  (HottiU  di| 
95  Dovembro  1846.) 

Léopo)d,  etc.  LetchambrMOOi  adopM  «1  dooi 
sanctionnons  ce  qui  suit  : 

Art.  Iv.  CoQtioueroQt  d'être  llbrN  à  l*eDUré« 
jM(|B*£ii  1*  oelobre  \%n  : 

I.e  fromenl ,  le  seigle  ,  l'orge ,  le  <tarra«in ,  l« 
mail,  les  fivea  ei  vetces ,  le$  pois ,  l'avoioe ,  )m 
Meotoi  deponnei  do  toirooid'OBimaabMoiiMa 
MiylMdoa,  lOB pooMMt  do  Mtre,  le  ria. 

Le  gouverneineiii  pourra ,  eu  outre ,  accorder 
pour  le  même  terme,  la  remise  totale  ou  itarueiie 
dm  droU«  d*ooirée  «ir  tm  forioes  et  gruaux,  «r 
le  bétail  ei  sur  toute  lUnrce  alliiMlitOiro  non 
désignée  au  préi>eat  article. 

il»erapei{u,iurcmol]tiels,  uu  droit  de  balance 
de  dixcMtimw  par  mille  kilog ramam. 

An.  2.  ^nvA  [>rohkb4a  à  la  sortie  Jiu<iB*aD 
1er  octobre  1»17  : 

Le  froment,  le  seigle,  Turge ,  le  farmin  «  l*a> 
volne,  Im  Mvm  et  veacm ,  Im  poU ,  Im  lèonloe 
de  pommes  de  terre,  les  pommes  de  terre. 

Le  gouvernement  yourra,  en  outre,  ioierdire 
la  «or lté  dm  farines,  sons  et  mouture  de  toute 
espace,  du  pain  et  du  biscuit  et  des  gruaiu. 

Ari.  3.  Le  i;ouvt'i (icnifiU  peui,  si  les  circon- 
stances le  periiieUtui,  uii  ti  cesser,  eu  tout  ou  en 
parUo^  avant  lo  l»  octobre  1847  »  Im  effOts  de  la 
prétenlolol,  «n  ce  qui  concerne  roxporlalioa; 


H  ippori  an  sénat  par  M.  le  baron  Dellafailic  lo 
13  nevembre  1846.  ~  Diaomaiao  et  adepiiou  io 
même  jour  k  ruoaaiaÉitd  dm  minbrm  prmmAs. 
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il  peut  également  It  proroger,  en  tout  ou  en  par» 
tie,  jusqu'au  1«r  décembre  1847. 

Art.  4. 1 1  i>r«'^rnie1oi  lera  oUigêtoire  lo  teH' 
«JemaiD  de  «a  publicaliOD. 

Promalgw»nitapfdteDlelo>,ordmiDoai  qu'elle 
aoii  revêtue  du  sceitt  de  rÉUl  et  publiée  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Coolre-aigoé  par  le  minitlrc  de  l'iolédeur  M.  le 
comte  de  Thetis. 


8iiâ.  33  NovKMBRfi  1846.  —  Arrêté  roj^aiap» 
pUfuant  le*  M*  H  rigltment*  iwtef è 

ta  police  du  roulage  à  la  commune  de 
Ifeufmaiton,  province  du  Bainaut.  (MoqU. 
du  98  novembre  1816.) 

Léopold,etc.  Vu  la  délibération  du  conieit 
■  cemmnnalde  McufImalMD,  province  de  liainaul, 
on  date  du  7  Juillet  1816,  letidaot  i  ce  que  let  lolt 
et  le»  règlemenls  concernant  la  police  du  rou- 
lage sur  lea  grandes  route*,  en  temps  de  dégel , 
•oieol  déclarée  applicable*  ani  cliemipi  pavés 
de  la  commune^ 

\'u  les  ceriiRcats  constatant  Taccomplissement 
des  formaliiés  prescrites  par  Jioire  arrêté  du 
M  jnlilet  18S9 ,  dant  lea  eommunet  d^Hereblet, 
d'Erbisd'uI,  do  Siraull,  d'Haiilragc,  d'Erh.iut,  de 
Villei-ut,  de  Jurbise,  de  Baudour,  de  Gtilin,  de 
Tongres-Saint  Uarlin,  de  Cbièvres,  del^ideuae, 
'  d'Hutieigulee,  de  Grotage,  de  BcloU,  de  6raod< 
glise,  de  Quevaveanps,  de  Stambrufei  et  de 
Neufniaiioo } 

Vu  Icfl  avli  favorabiea  des  conseils  commu- 
naev; 

Vu  le»  avis,  inégalement  fav<>i  nMr<! ,  des  afpnfs 
delà  voirie  vicinale,  des  commissaires  des  ar- 
roodiaéemenu  adminiairatifi  de  Nom  el  d*Atb, 
et  de  la  dépntatlon  permanente  du  conseil  pro- 
vincial ; 

Vu  la  lui  du  24  mars  1838  ; 

Sur  la  projMMition  de  Doit»  mlnfalrede  Hnlé- 
rieur. 

Nous  avons  arrôlé  el  arrélons  : 

Art.  l*^.  Les  lois  et  les  règlements  concernant 
la  police  du  roulage  sur  les  grandes  rouies  en 
tempe  de  dégel ,  aent  déclarés  ajiplicable*  eus 
chemins  paves  de  la  commune  de  Neufm,ii<nn. 

Art.  3.  Notre  roimslre  de  Pintéricur  (M.  le 
comte  de  Theux)  est  chargé  de  resécuUon  du 
présent  arrêté. 

856.  -  23  TfovKUBat  1846.  -  Arrêté  royal  dé- 
crétant ta  création  d*unc  place  de  ttalion- 
lUtmenl  et  l'éiablitsement  d'un  nouveau 
fMartlw  ému  ht  vIUê  éë  SUlnt-meobu , 


prvvtnee  de  ta  Flandre  orietUtUâ.  (Noitil. 
du  S  décembre  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  conseil 
coaimnoal  de  Salnt-Nlcelaa,  province  de  la 
Flandre  orientale,  en  date  du  IG  aodl  1846* 
adopiaol  deux  plans  qui  ont  pour  objet  : 

L*un,  la  création  d*nne  place  de  slatlmiiiemenl 
vis-à-vis  de  la  station  du  chemin  de  fer  concédé 
de  Cand  à  Anvers,  el  l'ouverture  d'une  niç,  do 
14  mètres  de  largeur,  conduisant  de  la  station 
vers  le  grand  marebé  de  Saint-Nicolas  ; 

L'autre,  rélahlisscment  d'un  nouveau  quartier 
entre  les  rues  du  Jardin  cl  de  l'Ancre; 

Vu  ces  pians  et  les  procès-verbaux  de  l'enquête 
dêemmnodoet  incammodOf  constatant  qulla 
n'ont  donné  lieu  è  aucune  opposition  ni  obser- 
vation; 

Vuteî  avis  fivorabies  de  nngéoieur  en  chef 
des  pools  ci  cbMHsées  delà  province  et  de  la  dé- 
pnlation  permanente  du  conseil  provincial  ; 

Vu  les  articles  7$,  n«  7,  de  la  loi  du  30  mars 
1888; 

Vu  les  lois  des  8  mars  1810  et  17  avril  1835., 
relaitres  à  reipropriatlon  pour  cause  d*uiUité 

publique  ; 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  de  Tinlé- 

rieur, 

Nous  avons  arrélé  et  arrêtons  : 

Art.  l«r.  La  délibération  précitée  du  conseil 
communal  de  Saint-Nicolas,  el  les  plans  produits 
i  l'appui,  sont  approuvés  tels  quils  se  Icouvent 
ci-annex<^s.  (Voir  le  âTonlMiir  du  8  décembre 
1846,  p.  1474.) 

Art.  S.  Il  y  a  lieu  i  cession,  pour  cause  d>iti- 
lilé  publique,  des  terrrains  nécessaires  à  l'exécu» 
tion  de^  ;>iacc»  puMlqucs,  comprises  dans  Ics  tra« 
vaux  projetés.  . 

Bn conséquence,  le  conseil  communal  de  SeinU 
Nicolas  est  autorisé  à  acquérir  cet  terrains  ,  de 
gré  à  gré,  et,  en  cas  de  contestation,  à  en  pour- 
suivre l'expropriation  dans  les  formes  prescrites 
par  les  lois  sur  la  matière. 

Art.  3.  Notre  ministre  de  Tint^'ripnr  {M.  le 
comte  de  Theux>  est  chargé  de  l'exécution  du 
présent  arrêté,  qui  sera  Insirl  au  MwtUtttr. 

857.  —  S5  flovEHiKB  1846.  —  Convention  con- 
clue H  elgnie  à  BtrHn,  le  88  nooomftiw 

1846,  entre  S.  M»  te  rùt  des  Belges  et  S.  âf. 

te  roi  de  Prusse,  pour  réç/er  les  commu- 
nications postaies  entre  Uiurs  États  res- 
peettfk»  (Monit.  du  8  Janvier  1847.) 

6a  Majesté  le  roi  des  Belge»  el  6a  Majesté  le 

ni  de  Prusse  ayant  reconnu  que  des  améliora- 
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(font  pourraient  ^irc  introduite!  dam  le  service 
de»  postes  établi  entre  la  Belgique  et  la  Prusse, 
tt  Tovlant  donner  une  nouveJle  actif  lté  aux  re- 
lations (les  deux  pays,  ont  résolnd^ypoiirvvir  ai 
moyen  d'une  convention. 

Et  ont  éié,  à  cet  effet,  commis  et  Doiomés 
eonme  plénipolenlfilret,  d«  fa  pif I  da  la  M- 

f  Iqiie  : 

Le  sieur  Jean-Baptiste  Notborob,  ministre  d'É- 
tat, en  voytf  extraordinaire  etministiepIéDt|>oten- 
tiaire  près  Sa  Majetlé  ta folda  TraiMt  membre  da 
la  chambre  des  représeolanis,  commandeur  de 
l'ordre  de  Léopold,  chevalier  de  Ire  classe  de 
Pordra  del*Aigle  ronge,  c'and-crolx  de  Pordra 
de  la  Légion  d'honneur,  grand-croix  de  Tordre 
de  Charles  III,  graod-croix  de  l'ordre  du  !  ton 
néerlandais,  grand-croix  de  Tordre  du  Lion  de 
SaehriDBen,  f  rand-croli  de  Pordra  de  Pbilifipe» 
le-Magnaniroc,  grand-croix  de  l'ordre  de  Saint- 
Michel,  grand-croix  do  l'orJre  du  Chri.il,  ofBeifr 
de  l'ordre  de  la  Tuur  et  <ic  TEpce  et  officier  de 
IVrdre  de  la  Croli  du  Snd, 

Et  le  sifur  Chartcs-Ftîix-Jdseidi  Rairel,  sf-cri- 
taire  général  au  imoistère  des  travaux  publics, 
ebefafier  de  l*orrire  da  Léopold  ei  officier  de 
Pordre  de  la  Légion  d'honneur; 

De  la  pan  de  la  Prusse, 

Le  sieur  G  u  illaumc-Édouard  de  Schaper,  grand 
matlre  der  immIoi,  cbeiralier  da  la  «econde  classe 
de  l'ordre  de  l'Aigle  rouge  avec  les  feuilles  de 
chêne,  cheTaficr  de  l'ordre  de  la  Croix  de  fer, 
seconde  classe,  grand  oHicier  de  l'ordre  de  Léo- 
pold de  Belffh|ue, 

^  t  Ir  'iciir  Cbarle?- Adolphe  Metzncr,  conseil- 
ler intime  à  la  direction  générale  de^  |ro$tc<t, 
cbeTaiierde  l'ordre  de  l'Aigle  rouge  de  la  troi- 
sième classe,  avec  le  ncradi  de  Pordre  da  Saint» 
\viidimir  de  troisième  dasia  et  dePiardra  da 
Léoi>old  d'Autriche. 

Leequels,  aprèt  t*élr»  rtSelproquement  com- 
DttBlqud leurs  plein»  ponvoirt reipeclift,  Irouvda 
en  bonne  et  due  foraia,  woi  convenaa  de*  arti- 
cles suivants  : 

TITRE  PREHIBR. 

oispusiTiujfs  &it;n£&ALi>3. 

Art.  Il  y  aura  un  échange  périodique  et 
régulier  des  correspondances  entre  la  Belgique 
et  la  Praiee,  taaC  pour  lee  leuret,  écbantillone 
de  marchandises.  Journaux,  gaietles,  ouvrages 
périodiques  et  imprimés  de  toute  espèce,  ori;^i- 
naireideadeni£<ais,quc  pour  les  objets  de  même 
nature,  orlfinalrea  ou  k  destination  dei  pays  qui 
aroprunieat  leur  >ntrrni>  d  aire. 

Art.  3. 1.'échat^ge  de»  corrii^irondaiices  entre 

»àn.  TO«t  X%|.—  BOlItT. 


les  offices  des  postes  des  deux  Étatt  s^aipérera  par 
les  bureaux  suivants,  savoir  : 
Dtt  o6té  da  la  Belf  iqae  : 

1.  Liège. 
9.  Hervé. 

3.  Vcrviers. 

4.  Spa. 

5.  Arlon. 

6.  Les  bureaux  des  poules  établis  sur  le  chemin 
de  tu  belge,  ligne  de  l'est  i 

Du  côlé  de  la  Proeia  t 
1.  Berlin. 
S.  Nagdebouif . 
S.  Cologne. 

4.  Aix-UhChipalla. 

5.  Rupen. 

6.  Malmédf. 

7.  Trèvai. 

^  I  ea  bnraavx  dai  poilat  mr  la  diaanio  da  lier 

rhénan. 

Arl.  3.  iQdépaodammant  des  bureaux  d'é- 
cbanga  qui  aoot  désignée  dane  Pariida  prdaé- 

dpnl,  il  pourra  en  èfrc  établi,  h  !a  «uile  d'une 
entente  entre  les  deux  offices  des  postes  respec- 
tlTet,  sur  tons  anlree  potnu  des  deux  £uts,.pour 
lesquels  des  relations  diraeiee  «enlant  BlttMa»> 
rcmeut  jugées  nécessaires. 

Art.  I.  Le  nombre  et  le  mode  d'exécution  des 
•arf  icet  de  (ranaport  dee  dépêches  entra  les  bu- 
reaux d'échange  respectifs,  ainiii  que  les  liettras 
de  départ  et  d'arrivée  des  courriers,  seront  ré- 
glés de  commun  accord  entre  les  deux  offices  des 
INMles  da  Belgique  ei  de  Prusse,  seloii  les  be- 
soin'^ 'II!  -'TVICf. 

Les  deux  offices  s'engagent  à  utiliser,  pour  la 
Iraoraiinlon  des  correspondances  internationa- 
les* et  de  celles  en  transit,  les  moyens  de  transport 

le*  plus  accékVt'S  dont  ils  pofirr  nt^i  di^f^O'^  r. 

Art.  5.  Chacun  des  deux  office*  des  po«le»  de 
bclgiqua  et  de  Pmsie  ponreoira  ami  dépensas 
du  transport  des  dOpécbes  sur  son  propre  terri- 
IOTP  juf  ({(l'an  premier  bureau  d'échange  de  l'an- 
tre office. 

Toutefois,  si,  dans  pu  but  d'économie,  les 

deux  office»  jugeaient  convinablede  traiter  avec 
un  même  entrepreneur,  pour  l'aller  et  le  retour. 
Ils  supporteront  par  moitié  les  frais  du  trans|K>rt 
des  dépêches  entre  les  bureau  d^baaga;  eelul 
lies  <frrix  offices  qui  aura  pas  é  le  cootràt^en 
fournira  un  double  à  l'autre  office. 

Arl.  6.  Les  eorrcspondanc<'s  qui  seront  éeban- 
gées  entre  te  hun  au  belge  d'Arlon  et  le  bureau 
|irus>icii  de  Tifvcs,  seront  livrée*,  de  part  et 
d'autre,  à  l'office  des  postes  du  grand-duché  de 
Luxembourg  pour  être  transportées  en  dépêches 
cioses  à  travers  le  territoire  de  C(  t  office. 

Dans  le  cas  oh  des  droits  de  transit  devraient 
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*«re  payé»»  graorf-ducal  potir  le  iransiwl 
do  cw  dépécbei  clo»»,  ih  «erowi  à  la  thaï  ge  d« 
roAcc  belg«.  Par  eoBire,  ti  taie  q«l  m  per- 
(BC  «D  Belgique,  pour  le  iraosit  de»  feilre»  à 
iravrr»  !?  f^ran.l-dtiché  de  Luxembûurj,  apptr- 

TITRE  II. 

Art.  7.  Le»  pftiîonoc*  qui  voudront  eotoyrr 
des  lettres  ordinaire»,  solide  la  Belgique  iwtur  la 
Prusse,  soit  de  la  Prusse  pour  la  Belgique,  aumul 
le  choix,  savoir: 

(o  De  laisser  le  port  eotitt  de  «M  klUrtt  à  la 
charge  des  dettinataires; 

20  D'eo  payer  le  port  d'aranee  i«i«|tt^Mi  Me» 
de  detlMaiieD. 

Art.  8.  Le  public  des  deux  pay»  pwurra  en- 
voyer des  lettres  chargée»  d'uupay»  pour  Tautie, 
•t  auiaouiu'il  »era  i^bl«»i«arlM  paysau* 
qeelale»deux offices  suivem  <î  inicrmidiaires. 

Le  port  .1»;  ces  kUrdS  »era  4l«Wi  d'après  le» 
rëgleoieats  reipccui»  et  le«  Urîfc  eombioéi  de 


Lt  port  des  lettrfs  rhîrgées  origiDairt •^  d'un 
,,ay,  pour  l'aulre,  devra  loniours  élre  payé  d  a- 
vance  et  jusqu'à  dMllMlioB.  Qoaot  au  pon  d«« 
Mlica cluwfée»  <taa(iiA^«*  pour  le»  pays  én.in- 
g/crs,  il  sera  ausM  payé  d'j\aiice,  mais  seule- 
Die»!  juêqu'aux  poinU  ou  lumtes  fixé»  dao»  la 
préseole  coftwoliott  poitr  l'aAraiMlii««»uiAt  «te» 
tentes  ofdiMirea  adraMén  dan»  les  mêmes  pays 
«irancan* 

Le  Bioae  d'affranchissemeol  libre  ou 
fac«ltaCjC,»llpel<i  rarllcle  7  précédent,  en  fa- 
veur de»  lettres  ordinaires,  sera  applicable  aux 
lettres  et  paquets  leufermaot  do»  écbaulillun»  de 
iDarcbandi»e»,  lesquel»  jouiroDl  d'ailleurs  de» 
■Midérallona  de  pect  qui  »ont  accordées  à  ces 
objets  v>nrh-'^  ri-z\ftmenL»  des  office»  d«a  porte»  de 
Belgique  el  de  Prusse. 

Art.  ^0.  L*oflloe  de»  porte»  de  Pra»»e  payer»  à 
Veflke  de»  poeie»  de  Btlgique  pour  prix  du  port 
de»  Iciires  orUniirt»  livrée»  non-affranchie», 
•règinairts  de  U  Udglque  et  destinée»  pour  la 

Prnaae,  savoir  t 

1»  Pour  te»  lettres  originaires  de»  provinces  de 
Li<:g«,  de  Limbourg  et  de  Luxembourg,  la  somme 
de  quatre-vingi»  ceaUnes  par  Créole  grammes, 
poids  net} 

2o  Pour  les  lellies  orininaires  des  aulrM  par- 
lies  de  la  Belgique,  la  somme  d'un  franesoixanto 
centiiue»  par  treole  gramme»,  poîds  net. 

L'office  des  postes  de  Btlgi  i»-'  l'^yt-ra,  do  san 
côlé,  à  l'otfic»  de»  posies  de  Prusse,  pour  prix  du 
port  des  leure»  noo-affirancbie»  originaires  de 


Prus»e,  qui  »«root  de»tlnée»  pour  la  Belgique, 
savoir  s 

i«  Pour  ks  lettres  oripin.iire'!  de  Ii  i»r'>vinre 
rbénant,  la  ïonanid  de  six  gro*d  argeul  par  trente 
gramtue»,  pouls  netj 

S*  Ponr  le»  lettre»  originaires  de  la  Wesiptaa- 
lic  et  de  tous  autres  endroits  de  la  Prusse,  silué» 
sur  la  rive  gauche  de  l'tlbe,  douze  gros  d'argeat 
par  treole  grammes  P*^*'*  A«t  ; 

3»  Pour  les  IcUre»  ongiua  i.  s  des  autres  par- 
ties de  la  Pi  ii>sc.  non  désignée»  dans  le»  deoX 
paragraplie»  prcccdeiiiî.,  dtx-huit  gros  d'arguot 
par  treoie  gramme»,  |ioids  net. 

Art.  li  .  Les  offices  des  poste»  de  Belgique  et 
de  Prusso  se  tiendront  récipioquemcat  compte 
du  port  de»  lettres  ordinaire»  qui  setnol  att'an- 
chies  iu>i|u*4  destination  dao»  l'un  des  deux  pay» 
pour  l'autre,  d'après  le»  prix  rcspeclivcmeol 
attribués  à  chaque  office  |»ar  l'article  précédent 
pour  le  iiortdes  lettre  non-alfraocbiet. 

Art.  12.  Les  lettres  de  Belgique  qui  seroot  li- 
vrées à  rolîÎL  ■  des  poste»  de  Prusse ,  affranchie» 
Jusqu'à  telle  Itmiie  et  pour  quelque  dcsUsalioD 
que  ce  soit,  ne  aupporieronl  d*auire  taxe  terril 
turi.ilo  i\uv  (  le  iitii  estflsée  par  tes  loi»  en 
gtieur  en  Belgique. 

La  même  ute  territoriale  sera  appliquée  dans 
le»  mêmes  ctrcon^iances  et  en  sens  inveise  aux 
lettres  nonofFr.inrhirsdrsiiné-sp  urta  Belgique, 
qui  seront  originaires  de  l'russe,  et  a  celles  au»si 
oon^affranchie»,  «gaiement  de»tinéeB  ponr  la 
Belgique,  provenant  de»  pays  étrangers  qui  em- 
prurUet OUI  rintcrmrd:aii e  des  posie»  de  Fru»*c, 
le  loui  sans  prgudice  du  recouvrement  de  fa 
taxe  territoriale  prussienne  et  dos  différentes 
tiixes  de  transit  dont  ces  lettres  pourront  être 
frapjjées. 

Art.  13.  Les  lettre»  de  la  Pro»»e  qui  seront  li- 
vrée» à  l'office  des  |ioste»  de  Belgique,  affranchie» 

Jusqu'.^  telle  liinile  et  pour  (ji  cl  pic  di  simaiioo 
que  ce  soit,  ne  supt»oriciODt  a  aiiuc  taxe  tcrri- 
torUle  que  celle  ré»uUattt  d«  tarif  en  f  ignenr 
enPnuse. 

La  même  tnxe  SLia  .ippliquée  dans  les  mêmes 
circousiauce» ,  et  en  sens  inverse,  aux  lettres 
noo-affranctiies'dirsiiaéespeurla  Prusse  qui  se- 
ront originaire»  de  la  Belgique,  et  à  celles  aussi 
non 'affranchies  également  destinées  pour  ia 
Prusse,  piovenant  d«»  iiay»  étrangers  qui  em- 
pruntent l'inlermédîaii*  des  poste»  de  Belgique, 
le  tout  sans  prf  judice  du  recouvremeiU  de  ta  taxe 
territoriale  belge  et  de»  différente»  Uxe»  de  tran- 
sit dont  cetletires  fiourrontélffe  Arappéee. 

Art.  14.  Il  est  bien  entendu  que  tout  change- 
ment que  le  gouvernement  belge  d'une  part,  et 
le  gouveroemeoi  prussien  de  l'autre,  jugeraieai 
k  propos  d'npéter  vIldrleniineRt  éMi»l<wie>  la- 
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Hfs  on  règlements  de  la  taxe  des  leKrc!»,  sera 
applictble  aux  eorres|»on<lancc)«  liODt  les  condi- 
liODi  d*4idMage  «ont  <MieriBiDéw  ptr  ta  prtfwate 
oonvenlion. 

Toutefois,  ces  cbangemenis  oc  seroot  appliqué* 
MX  pris  d«  tTMsk  stipulés  par  ta  préMMt  mm- 
TMliM  poar  tÊÊ  oorreifHiadaiicet  élrMigèm 
lransi(iri(  pu-  Vnn  r4<>«  deux  p.iys,  qu'après  une 
fli»teDl«  préalable  des  offices  éei  postes  d«  Betgi- 
q«e«tcle  Pnisao. 

Art.  t$.  il*  fMfWiMinent  belge  et  le  gouver- 
oement  pruuien  preuneni  reDgagemeot  de  ne 
percevoir  sur  leurs  nationaux  respectifs,  pour  le 
part  étraof er  d»  footo  Itttife  lirrék  am  poMa  efr 
pesant  mo  ns  de  7  1/2  grammes  on  nn  li mi  !olh, 
que  le  quart  du  prix  de  livraison ,  par  trente 
grammes,  qui  est  stipulé  par  la  présente  cooven- 

Quant  aux  lettres  livrc'es  de  la  nïéme  m.mit'Tf», 
el  dont  le  poids  excédera  celui  fixé  ci-dessus,  la 
progretsioQ  du  port  primefttiOBDA  tara  d*ao  porl 
entier  pour  chaiiiM  poids  da  7 1/S  gmnaaaf  On 
d'un  demi-inlh. 

Tuutefoia  it  est  entcodu  que  lorsc^e  la  division 
du  prti  de  HvraiiOD  dwcorraspoodaMta  éalMo- 

gécs  enlrii  les  deux  oRires  doniM'ra  ,  darTî  r> 
application  aux  lettres  affranchies  ou  non^aCTi  aa- 
cbi«»  et  colleclivament  avec  la  taxe  prévue  par 
laa  arttcle»  It  al  IS  de  la  prdMDte  aenventioa  » 
une  fraclinn  du  décime  pour  les  laxes  à  percevoir 
sur  le»  regnicoles  belges,  ou  du  deoM-yros  d*fr> 
pour  les  (arxei  i  paroefoir  èor  le»iiatieii«tMr 
prtiwiens.  Il  pourra  éire  perçu  reipeotiTaiMat 
un  décime  et  un  demi-gros  d*argen(. 

Celle  disposition  s'appliituera  aussi  bien  au 
reeouvrcaient  de«  lai«*  («rriieriale»  rédprotpieii, 
(}ti  ju  recouvrement  des  lixia  de  lran^iit  doni 
pourront  être  frappées  les  lettres  échangées  en- 
tre les  offices  belge  et  prussien. 

Art.  16.  Lee  enrretpondances  relaiim  ao  ler* 
vice  administraiif  et  jirdiciaire  des  deux  pays, 
qui  seront  échangées  entre  le«  fonotionoairee 
publies  belges  «i  les  auiorilée  prussienuas,  seroot 
Iraosmises,  de  pari  et  d'autre,  exemptes  de  lont 
fiDx  de  port,  cl  délivrées  en  franchise  aux  des- 
tiuauii  es,  selon  les  lègies  et  dan»  les  cas  couve- 
0uaoatra  les  deux  oacas. 

Al  t.  17.  Il  est  cnit  ndu  qtie  le»  di\er:ie8  stipu- 
lations de  la  présente  convention ,  qui  concer- 
nent la  conespondance  originaire  ou  àdasIK 
nation  du  royauma  do  ^osso*  sont  égaloneot 
applicables  à  la  correspondance  originaire  oo  h 
de«lioalion  des  Éui»  qui  sont  exclusivement  des- 
iervisparl*offlco  dts  postes  dol^rusaa,  tels  que  lot 
,  principautés  de  Birkenteld,  de  Waldeck  et  Fyr- 
mont,  de  ScbwarUbourg-Sondt Tïhni'seii.  les  du- 
cliéft  d'AnkaltrCathaOi  d'AAhalt-ticrubourg  et 
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d'Anhalt-Desiau.  ainsi  que  la  ville  d'AUslaedl  cl  de 
tous  auUes  États  qui,  par  la  suite,  seraient  des- 
•enria  par  laa  poaios  pmtslennoi. 

TITHE  m. 

TAARSit  DES  CORRESPONDANCES  F  r  PI  iXfiéBM. 

g  1 .  —  Transit  à  découvert. 

Art.  IS.  Les  lettres  originaires  de  Belgique^ 
destinéof  pour  h»  pays  ei  fillea  désignés  al* 

après  pourront  éiro  dirigées  paf  la  Prusse  eili-^ 

vrées  à  l'ofïi  f  rl«»«  pov;»-*  df  Prnsse  noii-affran- 
cbiesoa  atfiancbtes  jusqu'à  desliuaiioo,  au  Choix 
des  enrofcurs,  savoir  ; 

1»  Les  étals  desservis  par  les  postes  de  Snn 
M!P9«c  Sérénissime  le  prince  de  la  Tour  et 
l  axt  -i,  y  compris  le  royaume  de  Wurtemberg  aC 
laa  prinoipantés  de'Hohvnsolleras 

2o  !.e  royaume  de  Pivièt  p  ; 

8«  Le  grand-duché  de  fiade  j  | 
4"  La  Suisse; 
S*  Le  royaume  de  Saxe  ; 
6«  Les  grands'duchés  de  Merkionboury; 
7»  Le  grandsiuché  d'Oldenbourg  ; 
€•  Le  voyaonede  Hanovre; 
9  >  l.e  duché  de  Brunswick; 
10»  Les  villes  libres  do  Hambourg,  de  brème 
et  de  Lubeck } 
11*  Les  Étals  dn  roi  de  Banfloarcà  | 
ISo  La  Suède  et  1*  Nomégo; 
13«  La  Pologne } 
M*  La  Russie^ 

Art.  19.  Par  réciprocité,  les  lettres  destinée» 
pour  la  Bel(jiqii(%  originaires  des  villes  et  pays 
mentionnés  dans  i'ariicle  précédent,  pourront 
éfatemenl  éifo  dirigées  par  la  Pmsae  et  livrées 
à  l'ofTice  des  postes  prussiennes  non-alfranchies 
ou  affranchies  Jusqu'à  destination,-  au  cboix  des 
envoyeurs. 

Art.  M.  L*ofllee  des  postes  de  Belgiqvo  payera 

à  l'ofRcp  t("  postes  de  Prusse  : 

I.  Pour  les  lelircs  non-affranebies  originaires 
daa  États  desserrls  par  les  postes' de  S.  A.  S. 
le  prince  de  la  Tour  et  Taxis,  à  Texclusioo  da 

royiimii' di'  WurleudMT»^  el  des  principautés  de  « 
UotiCiixuliern,  ainsi  qu«^  du  canloo  de  âchaffouse, 
et  destinées  pour  la  Belgique,  ainsi  que  pour 
celles  affranchies  onBalgiqueA  destination  de» 
mêmes  Étals  : 

a)  La  somme  de  deux  gros  d'argent  et  demi 
par  lettre  simple  pour  le  transit  par  la  Prusse} 

b)  A  litre  de  remboursement; 

l"  pour  Mayeuce,  ua  demi-gros  d^argeot  par 
leiire  simple  ; 

2»  Pour  1.1  ville  libre  de  Francfort .  le  dwM 
de  Nassau ,  le  ieiidijravial  de  !!«>s  c  Honihourg, 
U  Uesse  Electorale  et  la  pnocipauu  de  Lippe , 
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un  gro»  d'argent  et  demi  i>3r  Icllre  simple  j 
3o  Pour  le  grand-duché  de  Hesse-Oarnuladt, 
deux  9 roi  d'trrent  «t  *>»  qn'Cl  |Mr  lelin  tinpto; 

4*Po  irles  autre»  Élah  desservis  par  les  pos- 
tes de  S.  A.  S.  le  jiri  nce  «le  la  Tourcl  Taxi»,  trois 
grotd'argeiu  el  trais  quarts  iiar  lellre  •liai»!*. 

It.  Pour  t«t  lettres  non^affranchies  originaire* 
du  royaume  de  Wurtrmberg  ei  des  pi  incf|tnitéî 
de  HohenroliefQ  el  destinée»  lM>ur  la  Belgique, 
aiuti  que  pour  coHe»  «ff^nchiet  en  Belsiqoe 
à  deetinalion  du  royaume  de  Wurtemberg  ol  des 
principauiés  d  Hobeniollern. 

a)  Deux  gros  «l'argeat  et  demi  par  lettre  sim- 
ple pour  le  immstl  par  la  Prusse; 

b)  Cinq  gros  d'argent  par  leitro  simple,  à  titre 
de  remboursement  : 

111.  Pour  les  lettres  Bon«affirailchle«  originaires 
durofanoe  de  Baflère  et  destlfi<  es  pour  la  Bel- 
gique,aÉnsi  que  pour  celles  affranchie»eo  Belgique 
à  deiiinaiioo  du  royaume  de  Bavière. 

A.  âur  la  rive  droite  do  Rhiu  : 

a)  Quatre  gros  d*argeol  par  leiire  simple  po  ir 
If  tran-it  par  In  Prti^'coilc  poridetraosU  étran- 
ger jusqu'à  Aschai]tiit>ourgi 


«o  Pour  le»  autre»  endroii»  du  rojaume  de 
Stie.  trois  gros  d'argent  et  déni  par  leure 
simple. 

Vil  Pour  les  lelii  es  non-.iffrancbie» originaires 
du  giand-duché  de  Mecklenbouig  Schwerin  et 
destinées  pour  la  Belgique,  ainsi  que  pour  celles 
affranchies  en  Bc  gique  à  desilnaiion  du  grand- 
'  duché  de  Mecklenbourg-Sciiweno  ; 

a)  Cinq  gros  d'argent  par  lettre  simple  pour 
le  tràDsit  parla  Prusse j 

b)  Dctit  cros  d'arf^ent  par  lettre  simple ,  à  li- 
tre  de  rembouricmeni. 

TIII.  Pour  les  lettres  noiHiffranchies  original» 
resdu  grand-duché  de  Mecklenbourg  Sirélnz  pi 
drstinét'S  pour  la  Bt-lgiipip,  ainsi  que  pour  celle» 
affranchies  en  Belgique  à  destination  du  grand» 
ducM  de  tleeklenbourg-Slrélils: 

a  Cinq  çi  oi  d'argent  par  lettre  simple  pour  le 
transit  par  la  Prusse; 

b)  Un  gros  d'argent  et  demi  par  lettre  simple, 
%i  titre  de  remboursement. 

IX.  Pour  Icst'-tiK'*  ncn-affraiichie»  originaires 
du  orand-ducbc  d'Ul  icubourg  et  destinée»  pour 
la  Belgique,  ainsi  que  pour  celles  aifraocbies  en 


à)  Trois  gro»  d'argent  et  demi  p«r  lettre  sim-  WM««  *  destinaUon  du  graod^uchi  d'OWen- 


pie,  à  Utre  de  remboursement 
R  Sur  la  rive  gauche  du  Rhin  : 
aj  Deux  gro»  d'argent  el  demi  par  lettre 

pie  pour  le  transit  par  la  Prusse; 
b)  Deux  gros  d'arf;rnt  ri  un  quart  parlellrt 

«impie  à  titre  de  rcmbour«ement. 


bourg 

Deus  gros  d'argent  et  demi  par  lettre  &îm* 
pie  pour  le  transit  par  la  Prusse  ; 

b)  Trois  grn.t  d'argent  par  leUre  simple  à  titra 

de  remluMirsement. 

X.  Pour  les  Ici  lies  non<affranchies  origiol 


IV  Pour  le»  lettre»  non-aftaneWes  originaires  du  royaume  de  Hanovre  etdestinées  pour  la  Bei- 


du  gniod'ductaé  do  Bade,  etdestinées  pour  la 

Belgique,  ainsi  que  pour  ce1l<^^  affranchies  en 
Belgique  à  de»iiuaiion  du  graud-duche  de  Bade  : 

a)  TfoU  gros  d'argent  et  IfOis  <|uaru  par  lettre 
simple  pour  le  transit  par  la  Prusse,  y  compris  le 
port  de  transit  de  Creuznach  jusqu'à  Mannheim  i 

b)  Deux  gro»  d'argent  et  demi  par  lettre  sim- 
ple, à  titra  de  nmboursement. 

V.  Pour  le»  lettres  non-affranchies  originaire» 
de  la  Sul»»c  el  destinées  i»our  la  Belgique,  ainsi 
que  pour  celles  affranchie»  en  Belgique  è  desii- 
salion  de  la  Suisse: 

a)  Deux  gr»'  d'argent  par  leUre  simple  pour  le 
transit  par  la  Prussej 

b)  6epi  gros  d'argent  par  lettra  simple,  i  Ulra 


VI.  Pour  le» leltre»  non-affranchie»  originaire» 
du  royaume  de  Saxe  el  destinées  pour  la  Belgi- 
que, ainsi  que  pour  celles  affranebies  en  Belgique 
ftdcstinatloadu  royaume  de  Sa^c 

a:  QuMrc  ffios  d'argeoi  par  icllre  simple  pour 
le  Irausit  par  la  Prusse; 
k)  A  titra  de  ramboursement  : 
lo  pour  i  c  i  z  tî.  un  gros  d'argent  ot  trois 
«arts  par  lettre  atmple  i 


gique,  ainsi  que  pour  celles  affranchies  en  Bel- 
gique à  destination  du  royaume  de  Hauovre  : 

a)  Deux  gros  d'argent  el  demi  par  lettre  sim« 
pie  pour  le  transit  par  la  Prut»e  ; 

b)  Trois  gros  d'argent  par  lettre  simple,  è  ti- 
tre de  remboursement. 

XI.  Pour  les  lettres  non-alhnnebles  originai- 
res du  duché  de  Brunswick  et  destinées  pour  la 
Belgique,  ainsi  que  pour  celles  affranchies  en 
Belgique  à  destination  du  duché  de  Brunswick  s 

a)  Quatra  gros  d'argent  par  lettra  simple  ponr 
le  transit  par  la  Prusse; 

bj  Deux  gro»  d'argent  et  demi  par  lettre  sim- 
ple, à  litre  de  remboursement. 

Xli.  Pour  les  Iciires  non-affranchies  originai- 
re* des  villes  libres  de  BrcaiL-  Cl  de  Hambourg,  el 
destinée»  pour  la  BL-lgique,  ainsi  que  pour  celles 
afrancbiesen  Belgique  à  destination  des  mêmes 
Tilles  : . 

Qualregros  d'arjîem  pai'  'cili  e  jiinpie  pour  le 
iransit  par  la  i'ru«se,  et  le  port  de  transit  à  payer 
aux  pMtes  du  Hmovra. 

Xlll.  Pour  les  leltre»  non-affranchics  originai- 
res de  la  ville  libre  de  LubecJt  et  destinées  pour 
la  Belgique,  ain»i  que  pour  cdlti  ~ 
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en  Beigi<(tic  }(  rlMtin.iiion  rif>  la  même  ville  : 

a)  Quatre  gros  J'argvai  par  lettre  simple  pour 
te  tr«tttlt  par  te  PnNW,  ei  le  port  <te  trintU  I 
payer  aux  postes  du  Hanovre  ; 

b)  Un  Rros  (rargcntet  un  i|iMrl  p.ir  lettre  «im- 
pie, à  titre  rie  remiioursemcnt  pour  le  port  de 
Inniit  fiarto  Danemark  «tpovr  te  port  do  te  vtlte 
de  Luhrct. 

XIV.  Pour  les  lettres  oon- affranchies  originai- 
rat  dea  Étala  do  roi  de  Danemark  et  destinées 
pour  ta  Belgique,  aiotl  que  pour  celle*  affran- 
chien  rn  Brt(;i<|ne  à  deatinatloD  daa  Étala  do  roi 
de  Danemark  : 

a)  Quatre  irrwi  d*argent  par  lotira  rinpie  pour 
le  transit  pai-  la  Prusse  jusqu'à  Hanbourg* 

b)  A  titre  <le  rcmlioiirsf  nietif  : 

lo  pour  les  duchés  de  L^ucobourg,  Uolsleia 
etSdilcawIff,  trois  groad'arfenl  par  teltroaimpic  ; 

39  Pour  le  Danemark  iiiéa>c,M|ilgroa d'argent 
par  lettre  simple. 

ZV.Pour  les  lettres  non-affranchies  originaire} 
do  la  Suèdo  01  de  te  Norwiffe  ot  detllBéee  ponr  la 
Belgique,  ain^i  que  i^v.r  celles  affranchies  en 
Belgique  à  deatinaiioii  de  la  Suède  et  de  la  Mor- 
wigo: 

wtf.  ParStralMiAd; 

a)  Cinq  gros  d'Argent  par  lattro  simple*  poir 
le  transit  par  la  Prusse  ; 

b)  Bull  gros  d*arfeiit  par  lotira  aiflaplo,  i  liire 

(le  rcmlii  lip^  menl . 
B.  Par  Hambourg  : 

41)  Quatre  gros  d'argent  par  lettre  simple  pour 
le  traoïiipar  la  Praïao; 

^)  Qualorxe  groa  d*afgoat,  â  titra  do  reniliovr- 
sèment. 

XVI.  ^r  loa  Miroi  oon-aAvndltet  ortgtnal" 
res  de  laPologooot  destinées  pour  la  Kelgique, 
ainsi  que  pour  celles  affranchiet  en  Bolyiqiio  i 

destination  de  ia  Pologne  : 

groa  dVgeni  par  laitro  ilmplc,  pour  te 
transit  par  la  Prusse  ; 

b)  Huit  gros  d'argent  par  teure simple,  i  titre 
do  remboursement. 

XVII.  Pour  les  lettrée  non-afflranchloe  orlgi> 
oaircs  de  l'e-mpire  de  Russie  et  destinées  pour  la 
Belgique,  ainsi  que  pour  celles  affranchies  en 
tieigi(iiie  à  deithiatioii  do  l'oonpiro  de  Russie  : 

a)  Six  gros  d'arfent  par  lettre  simple,  pour  lo 
transit  (lai  la  Prusse; 

bi  Trois  gros  d'argent  et  demi  par  lettre  sim* 
pto,  I  titre  de  remboursement. 

Les  diverses  taxes  de  transit  et  de  reml>ourse- 
mpnt  stipulât  s  au  présent  article  atigmcnlcront 
en  raison  du  poids  des  lettres,  suivant  récUelie 
doprof  rcasloo  en  vignenr  en  Pnieso. 

Art.  31 .  L'office  des  postes  de  Prusse  payera  de 
son  cAl4  à  i'oSce  dos  portes  de  Belgique  pour  le 


.  -  AN  i84««  Hf  857  .  09S 

port  des  lettres  non-affranchies  origmsirfi  He 
Belgique  et  destituées  pour  les  villes  et  pays  men- 
tionoés  à  Tort.  18,  alnil  que  pour  toile»  origl-> 
naires  de  ces  mêmes  villes  et  pays ,  affranchies 
jusqu'à  destination  en  Belgique,  lot  prix  ftxta 
par  l'art.  10  précédent. 

Art.  SS.  Loetotiroe  dostinéea  pour  les  pajt  d^ 
signés  ci-après,  que  le  public  belge  voudra  diriger 
par  la  Prusse,  devront  être  affranchies,  savoir  : 

1«  Celles  ponr  les  Était  autrichtenji,  la  Molda» 
vie,  la  Valacbie,  la  Sorrie,  te  Turquie,  le  Levant, 
régypte,  la  Grèce  et  les  Iles  lonienoet,  juiqv*à 
l'extrême  frontière  de  Prusse; 

SftCeltet  pour  riialte  autrieUenno,  Joaqtt*à 
Ai'cljafFeoboorg; 

relies  pniir  les  divers  I?tats  d'Italie  qui  n'ap- 
parueuneut  pas  à  TAulricbe,  Jusqu'à  i'extréme 
frontière  de  la  Bavière. 

1,'ofRre  lies  poilcs  de  Belci'l'ip  payera  à  Poflko 
de»  postes  de  Prusse,  pour  le  port  des  lettres  de 
Belgique  affranchies  à  destination  des  pays  mea- 
tionnés  au  présent^rticle,  savoir  : 

1«  Pour  les  Iet(r'p5  à  destination  Hf^  î^iats  au- 
trichiens, de  ia  Moldavie,  de  la  Valachie,  de  U 
Servte,  da  la  Turquie,  du  Levant,  de  l'Egypte,  do 
la  Grèce  et  des  Iles  Ioniennes  : 

Deux  gros  d'argent     demi  par  lettre  simple. 

3o  Pour  celles  à  dcsiinaiion  de  l'Italie  autri' 
ditenno  ; 

Quatre  gros  d'argent  par  lettre  simple. 

3«  Pour  celles  à  destination  des  divers  Était 
d'Italie  qui  n'appartiennent  pas  à  PAulricbe  : 

Bull  grot  d*argonl  par  latin  tteiplo. 

L'office  des  («ostes  de  Belgique  payera  égale- 
ment à  l'office  des  postes  de  Prusse  pour  les  lei- 
tres  originairet  dot  paya  désignét  ci-destna, 
savoir  : 

!•  Poureciit'^  provenant  des  Étatt aulrichient, 
j  compris  l'italie  autrichienne  : 
Hnitgroo  d*argenl  par  lollro  timplo. 

2o  Pour  celles  originaires  de  la  Moldavie,  do 
la  Valachie.  de  la  Servie,  de  l,i  T(ir<inie,  du  Le- 
vant, de  rLgypu-,  Uc  U  Grèce,  ues  lies  lonieones 
ol  det  Élatt  d*llalio  qui  n*appaHleanoiil  poa  à 

l'Autriche. 

Dix  gros  d'argent  par  lettre  simple. 

Art.  33.  L'office  det  Postes  de  Prusse  payera 
âlV»aco  des  poêles  de  Belgique,  pour  prix  du 
transit  sur  le  (f-rriioire  belge  des  lettres  origi- 
naires de  la  Prusse  cl  des  pays  auxquels  la  Prusse 
tertd*iotormédiairo,  deslioéet  pour  lo  rofaoma- 
uni  de  la  Grande  Bretagne  et  d'Irlande,  te  «onUdO 
d'un  franc  par  Irenic  grammes,  poids  uet. 

L'office  des  postes  de  Prusse  payera  également 
i  l'olBea  det  postet  do  Belgique,  ponr  prii  do 
Iransil  sur  le  territoire  be!f;c  des  lettres  origi- 
naires du  royaume-uni  de  la  Grande-Bretagne  et 
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d'Irlande,  dcRtioéet  pour  la  Prunte  et  les  pays 
«mifiMla  Toflee  4e  Pratie  aeri  4*intcriD<41air«, 
la  même  soiuoc it*UD fraoc  |»rlKai«iraniM«, 

poids  nel. 

Art.  §4.  Le  prii  4e  tranait  «tipulé  A  PaH.  tS 

prtct'deni,  ainsi  que  ceus  txé$  aus  art.  t5,  iC, 
S:^,  4?  (U  4j  (le  la  |>r^s<  nte  convcnlion,  pour  !c 
transU  des  IcUrcs ,  journaux  et  ioipnmés  ortgi- 
nalrea  ou  i  4est{oatioQ  dn  royanaic*iiDi  4e  la 
Grande-Bretagne  et  dMrlande,  aio»i  que  des  co< 
lonips  c{  pay^  d'ouli  e-mer.  ne  licvron»  éire  pay*''* 
par  l'office  de  Prusse  à  celui  de  tieigxjne  qoe  d^tis 
le  eaa  oft  cea  prix  4e  traoaM  ne  aéraient  paa  a^ 
quitfég  par  l'oflRco  firltanniquc. 

Art.  25.  L'office  des  postes  de  Prtt»»c  payera  à 
Vofllcedea  postes  4e  Belgique,  pour  tout  port  de 
Yoic  de  m<  r  et  pour  prix  4e  Iraaak  tar  le  lerrl^ 
toit  '  Itc'ge  (les  lettres  non-alFranchies originaires 
des  coloates  et  pays  d^outre  mer  destinées  pour 
laPruMe  ei  Ica  paja  anaqada  TolBce  4e  Prusie 
leK  4*iiitenii<4jaire,  Ici  aonannee  ei-«|iréit  m> 
voir  : 

je  Pour  ies  leltrea  qui  auront  éic  transportée) 
«t  appoHéca  4aiia  lea  porta  4u  royamaeHini  4e  la 

Gran  le-Breiagoe  et  d'irlanrle,  »o>i  par  des  blti- 
meuts  de  coiiuuerce,  «ott  par  dci  baiimeau  4e 
la  OMrlne  royale  briiaiiaiquc,  ou  rrétéaov  eairc» 
tenus  pour  le  compte  du  gouveroemeot  de  Sa 
M.Tjt'^I'''  tn  fine  <Jii  Rny.imin»- fj i; i  fl  (jui  seront 
ttapsiaises  par  l'uttce  des  i>u»le«  britauaiquM  A 
I^MIce  4ea  poètes  4e  ielfique  : 

a)  Un  Ti  dnc  par  trente  giammes ,  poids  Mt, 
pour  le  traiiiil  »ur  le  territoire  belge  ; 

bi  Le  poi  t  dont  l'office  des  postes  de  Belgique 
aura  tonncoaapM  A  IVIBoe  britaaniqiie,  tant  poar 
le  transit  ■^nf  le  Icrriloirc  de  ce  dernier  office, 
que  pour  la  vote  de  mer,  conforoiémeal  aux  14- 
illi  ea  vigneor  4aiu  le  BograuaM-Uol. 

fl*  Pour  les  lettres  saoa  4iatliiciJoa  d'origioe 
qui  auront  été  Iran  iioi  lées  et  .apportée;  dans  les 
ports  de  Bei^i'juu  par  des  i^àiiueuit  de  Ciim- 
BMrce,  la  aonioe  de  : 

a)  Un  rraiic  pnr  trente  grammei,  poids  001, 
pour  le  traatiii  par  U  Belgique; 

bi  Un  franc  vingt  centimes  par  trente  grammes, 
poids  net,  pour  nttbowaeaunt  fSift  aux  capl- 
leioes  de  navires. 

M'est  pas  comprime  daoa  ies  différentes  taxes  de 
vole  de  OMt  eide  transit  ci-daaaus  Axées,  ia  taxe 
Intérianra  dcaoolonies  et  paya  d*ontre-BMff  dont 
les  lettres  auanMatkMinaea  pourraient  être  paiai^ 
btes. 

Art.  M.  L*olBce  4«e  postes  de  Pruaio  pafera 

4fa|einent  i  l>ffic«  des  puites  de  Belgique,  pour 

prix  rte  transit  mii-  le  (ci  ritoii  e  h<  ij>c  ci  pour  tout 
port  de  voie  de  oier  des  i«tlrc»  atfraticliie*  ori|}i- 

nalna  de  Primo  oidai|H>r«  Auqaola  l^oOea  dot 


postes  de  Prusse  sert  d'ioiermédiaire^  d^néea 
ponr  les  colooioa  et  paye  d'ontre^icr,  leaaeanaMt 

ci-après,  «avoir  : 

1«  Pour  les  lettres  qui  devront  CLrc  traosper* 
tdea  et  etoporKei  dca  ports  44i  royaumo-«nt  do 
la  Grande-Bfvtagne.ot  d*lrfaode,  soit  par  des  bl- 

ltmrnt!<  de  coramerri».  soit  par  des  bâiimeois  de 
la  marine  rojale  bi  ilaiinique,  ou  tréi<^«  peur  le 
oompie  fie  Sa  Mejeaié  la  roioedu  Royaaoïo-llni, 
et  qui  auront  été  livrées  |iar  l'office  des  postes  do 
Prusse  à  l'office  de<!  postes  de  Be'R^Hptc  pour  £tro 
tJ-ao»mi»es  à  I  office  des  |M)»teft  U  iiauDique  : 

a)  Un  franc  par  irenle  gramme»,  poids  noi, 
pour  le  Ir.insil  sur  le  lerrtloirr;  bclgt'  ; 

bj  Le  port  dont  l'offijc^e  des  posles  de  Belgique 
doit  tenir  compte  A  TeOeo  britanniqne,  tant 
pour  lo  transit  sur  le  ierrUoiro  de  oe  diemier 
office,  que  pour  \n  voie  d*-  mer,  cooform^MUId 
au  tarif  «A  vigi^tu/-  dans  Le  Koyawme-Uoi. 

S*  Et  ponr  les  lettres  sans  dàaUaelies  do  po- 
rêc^f,  qui  d<:Munt  être  trapsportées  et  empor- 
tées des  ports  de  Belgique  par  des  lii!!mfni<i  «ic 
commerce ,  la  somiue  d'uu  fiauc  par  ueui« 
flr^WMtf  poids  naL 

N'est  pas  comprise  dans  tes  ilifTérentcs  taie^  de 
irausit  et  dévote  de  mer  ci>dcssus  Akées,  ia  Mxe 
taMirieupt  dsa  oolpnia»  et  pf d*o«irf-aierf  dont 
les  leiires  snanentiono^os  pourraient  4tra  pai» 
sîbles. 

Art.  S7.  Le  gouvernement  de  Sa  Majesté  le  roi 
de  Prosie  promet  d*interpo«or  ses  Iwna  o9ees 

auprë.t  des  gouvernemepts  des  pays  dont  ies  of- 
fice^ des  postes  sont  en  relation  avec  celui  de 
i'ru^se,  afin  d'ubteoir  eu  faveur  des  corres^on- 
daneee  orîgiaalres  do  ces  pays  et  qui  aanNM 
adie»&ée«  ti\  Bi'lgii|ue,  ou  ildn»  ies  paye.  auxi{uc|j 
l'olice  des  postes  de  Belgique  sert  d'iniermé- 
diairo,  àl  vico  versa,  raTrancUssraunt  libre  sli* 
pulé  au  proftt  des  correspoqdancss  îotcrna- 
tionales  v?'"         7  tic  la  pré,-en!e  conveuliou. 

Le  gouveiuemcot  de  Sa  Majesté  Je  roi  des 
Belges  prend  lo  néoie  epgagemont  eqsersorlul 
de  Sa  Maje»té  le  roi  de  Prusse,  i  l'égard  des  cor- 
respomlance*  ot  ifyin.Tir(  ii  «les  pays  iji>m  !»  s  offices 
des  postes  j>uiu  tu  rciuiiou  avec  celui  de  itt.  igtqu«, 
destinées  imir  la  Prniao  o«  pour  lot  pays  pni- 
qucis  les  postes  pruissionpas  sgrfoiil  d^inlerod^ 
diaire. 

Art.  38.  Le  gouvernemeni  pruuien  promet  de 
Mro  Jovir  les  habitants  do  la  Kelf  iquo  et  des 

pnys  auxiiiitrls  l'office  des  |M)Sie!i  Ml-  B  ijjiijUi'  feri 
d'iutermédiaire,  des  mluctioos  de  une»  urriio- 
rialas  at  prix  do  Iranail  qui  pourraient  A  i*avenir 
étn  accordés  par  ledit  fonvoroomrnt  prussiea 
aux  étrangers,  autres  que  ceus  qui  lent 
partie  de  la  coofédératmn  germanique. 
Aéoiproquemani*  lo  sowrftMtMM  kelge  pro- 
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i«l4M|ttft  aux'|iicl<  roffic«  dr»  portes  (<8 
Prime  «ert  «i*tnleriiiiMi.iire,  de»  ré<ljiclHHJ*  d^ 
taxe*  l<  rrilorialef  et  prii  d«  ira»»ii,  c|ui  |K>ur> 
taiml,  *  t*«v«0ir,  êirt  aceanMec  |>*r  tadii  gtu* 
woeinent  b«lge  aux  autreu  fiajra  élrangm. 

Art.  S9.  li  est  enieudu  (|itc  dan>  ie  c^^  ou  le» 
officca  d«s  {>oiic«  4«a  |iays  auxqtiels  i«s  ofiice*  de« 
pMlca  de  MfIqM  mi  de  Pnraae  aei-veot  il*iol«r> 
ii  iM  1  j  !'  l'un  |>our  l'autre,  virmtrni'  iil  j  mo<li- 
&er  ieur<  tarîfi  tef  ritonaux  di;  uumci  e  a  lufliter 
fMTlM  tM«t  «t  étwu  ét  irantlt  r<^g:é^  {Nir  la 
pNMSl*  c«Bveiitioa  pour  ie«  t:oer9^»9éaoceê 
rf  «r^  cl  vps  de  la  BdgKfue  et  de  la  PriiMe  à  detli- 
Qditou  de  cet  pays,  ei  ri-ciprtMiueo^em,  les  uou> 
MMft  dr*lltiHi  UXM  i-éMiMaal  de  cm  modlAc»» 
(loiM  ^eroiit  admis,  de  part  et  d'auiie,  «i'aiM-ès 
tes  ludicatioos  et  ju>lificaiiuii»  que  se  fouiniiunt 
auiiueUemeul  les  deux  offices  des  postes  de  Bel» 
fii|iieei4ePniMe. 

Art.  50.  Les  prix  fixés  par  I.i  \nCt>  u^f  coiivca- 
liM  fMMir  récbange  entre  les  deux  olfi*se«  dea 
peM««  de  B'-igiqiie  el  de  Prune,  deacormyW' 
éÊÊÊtm  iiiiereaiiMuilca  eu  prevcDani  det  piays  qui 
pinj.f  i,ni<  rit  leur  jnlerm>  <li  m  -,  «rroiit  n^iluas 
|M>ur  k»  éi  tiaiitiilaet  de  iu«rcUaiaii»et  faia«iH 
fiante  deadUet  eormpondancee,  eenfenndaest 
eux  ri(leflMott  feipecttTCMAl  tu  vJgueur  dioa 
les  deux  pay^. 

TtJUttfoii,  eu  ce  qui  coocerue  la  partie  du  port 
dent  it»  «aeet  det  potles  de  ielfiqne  et  de 
Piiiisè  aiirohl  .'<  f-d  'enir  récipriK|i.«meiJt  •  ouiptc, 
i  Litre  de  rembour^enieiti,  k»  ccbanlillon»  de 
marchaadiaea  irauiiteiitfMir  le«  deux  pays  seroul 
livrés,  de  9»t  el  d'Attiré,  au  phx  ét$  leiirei  er- 


■Ar[.31.Le  gouverocrocnt  belge  accorde 
,  (Oiirvcroeroenl  prnssiee  la  coDtiouatioo  de  Iran* 
•il  sur  son  territoire  des  conespoiidances  en 
pa<fiipis  c'o";,  qwf  l'nffîi-c       p'isie»  <ie  Prutae 
éclunge  avec  l'uttîce  des  postes  de  i-rance. 

Le  prix  A  fiayer  par  l*oflSec  d«a  innlct  de  Proiae 
à  l'office  dfi  postes  de  Iklgiqiie.potir  le  trariMt  ilcs- 
dilspaqMet»cloa,eslfixeà  treiUi'-i|ii.itreceotira<:t 
par  trente  graiiimet,|»eirii  uei,  pour  les  lettres, 
et  i  uù  centime  égaleme^l  pAr  iranie  framne», 
}H>id«  oet,  pour  les  journaux  <  t  ir?;Mmi  <<. 

Art.  3â.  Daos  le  cas  eë  le  goitveraeuicut  prus- 
«ieo  iugerail  coareealde  de  le  «ervlr  de  Pioler^ 

Iliéilia>re  de  la  Bcigiquc,  ppur  échanger,  par 
celle  voi»*.  dépêches  <:lo>ei  avtc  r«fBc«  di^s 
postes  des  Pajri-Bjs,ce»  dépêches  sei  onl  aUiuises 
A  iranailcr  par  I9  lelf Iqae,  aei  ceodltion»  Aide» 
p^lVUelvpricddfot. 


Art.  88.  Le  goefitnieawDl  M|fe  prcad  l*data- 

gemenl  d'accor<lf  r  au  gouvornenieot  prussien  le 
tr.ii  sit  en  ii<''|>('rhe«  clc»se»,  kur  aou  lerritoire,  dea 
corrfS(»uiidau<es  oriftuëut'a  de  Prusse  el  dea 
paya  ausiiacJa  rofloe  dai  poêles  de  Prune  sert 
il\nl<  riiu'ilsaire  pour  lu  rpy.iu(iic  -  u:m  Ji;  la 
i^r^nde-Bn  tagDe  ei  d'iriajade,  les  coivoies  el 
l>ottesaions  anglaisa»  et  du  rojranme-iml  de  la 
Grande-Bretagoe  «1  dirlaode,  des  coljooia»  d 
(«o'iÂi'iSiuns  ai^j^TiM  s  poijr  la  PiUi-^e.  tl  Its  pays 
»usiOef>ikMiae!>,  mujeonaot  ie  prix  d'uo  franc 
par  trente  gnunMes,  jj^dt  att,peat'  lai  Icltrei^ 
et  de  cinq  centimes  par  Journal  au  iiwiil»  d'Jflk 

Art.  34.  De  sou  cdU,  le  goiiTerneroent  |irus- 
sien  prend  le  odaM  eo|«femeat  envers  la  Bel- 

pi  jiic  ri  l.itiTtiU'Mji  aux  dépéch'  s  closes  que  l'of- 
Ace  des  posic»  de  l^lgique  vaudrait  é«;hAng«r  A 
travem  le  tcrrllelra  pi miien»  avec  let  «Ogc*  des 
pasies  de  fta^ie,  de  liuiisa  m  d'iiailc»  peur  la 
transmisstou  des  correspondances  aciipnairci  on 
à  destinaiiua  de  ces  pays. 

t*atfkedes  pasies  de  Bel|fa|ne  p«|«n  A  reOca 
des  |»ostes  de  PruMe,  pour  prix  de  ce  iraotil,  la 
somme  de  «ix  gros  d'argent  par  ireoie  (r«im(ucs, 
poids  ueN  pour  les  lettres,  et  d'un  pfeuoing  «  ga- 
lemeat  par  trente  gwiwas,  poids  net,  pour  let 
Journaux  et  imprinits. 

Art.  S5.  Les  dépécties  closes  que  les  ofBeet  det 
po»ies  de  Haoorre  et  du  foyaune'«ai  de  la 
Craude-Brctacna  et  d'Irlande  Juticraieni  euove» 
nable  d'éch.inf;fr,  par  l'iotermédiâiri'  fît-<  t  fFii  <•« 
belge  «l  pru^S4en,  scrool  adnuses  i  irau.  iur  pai 
la  Praste  aut  eendiliaot  Axées  pv  l'arijcla  pré- 
eé«leot. 

An.  3G.  Le  prix  et  les  cooditiODS  du  (rantil 
par  la  PrusDcd«»  correspondance*  que  l'otfice  des 
petlet  de  telriiiae  dcbaaffe  avae  let  bnreana  de 
poste  de  S  V  S  le  jtriiicc  de  la  Tour  el  Taxis  a 
Brdme  ei  a  Uauitiourg,  coniiDueroni  d'élsa  réglé» 
par  let  cnaventloot  lourtenna»  entra  roOce  de 
Prusse  et  «aitti  de  A.  A.  S,  le  prinee  da  la  Tuurat 
Taxis. 

Art.  37.  Les  lettres,  ieumaux  et  impriSiés 
eoasposud  les  dépécha»  doses,  i|ui  seront  respaa- 
tiveraeot  traosp^rlés  par  Tun  «le:»  -ienx  offices 
dt*  po«tf»  de  Belgique  el  de  Prusse  pour  le 
coaipte  de  Tauire,  eu  vertu  des  articles  précé- 
dents, •eroat  ptsét  et  comirtés,  daiu  les  bureani 
d'origine  r>l  di-  ilettir)ai:rin,  i^aiit  le  départ  ou  au 
plument  de  l'arrivée  de»  dcpéchcsi  el  d  d«vra 
être  dressé,  InuBédlatcment  après  cbaciina  dP 
ces  opérations,  une  décitraiion,  exprimant  la 
nombre  et  ie  poids  des  lettres,  jourii.uix  «  l 'euilltM 
d'iiDptimés.  Celle  déclaraiion  «era  cuvuyeu  par 
PolBce  des  posttt  pour  le  aon^Ha  dii|iial  aura  élé 
Hk  la  uaainatt  det  ^f4f4f^tt  rloiBiL  A  raiAoa. 
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|iir  let  Mrfni  duquel  ce  trtniport  mt  été  elbe- 

tué.  pour  servir  à  établir  let  compiei  du  Irtniil 
de  cet  CArrespondancet. 

Art.  il.  11  ett  entendu  que  lee  tetlrec.  Jour» 
oaux  ou  feufliet  d*ifli|iriin<e  lonibés  en  rebul  ou 

réexpédiés,  pour  quelque  caute  que  ce  snit,  ainsi 
que  les  pièce*  «ieconipUbilité  reiaiivesàlVcliaDge 
ém  correfpoDdattees  iraoaportéee  en  dépêches 
closeï,  conformément  aux  articles  précf-dftits 
ne  «eroni  pat  compris  dtoa  lea  peaéea  de  lettres 
et  complet  de  journaux  et  ftuillea  d*îitt|iriné3, 
tur  Icequela  derrant  éire  aatte  lei  prix  de  treutt 
âxéi  par  ledit  article. 

Art.  39.  Les  lettres,  journ.iux  et  impnaiés 
tmnbéi  eo  rebut,  pour  quelque  cause  que  ce 
•Oil^qui  auroQt  été  (raosporiéi  en  di<|.écbes  ciosee 
par  l'un  fies  deux  offices  pour  le  compte  de  Taiilre, 
■erool  admis  pour  les  poids  et  prix  pour  lesquels 
iltaurontété  conpria  dans  let  comptes  de  traoïit 
des  offices  respectifs  sur  ite  simples  di'cKira  ions 
on  listes  nominatives,  mises  à  l'appui  des  dé- 
comptes, lorsque  les  lettres,  journaux  et  impri- 
mét  «ux-német  nu  pourront  dire  produlie  par 
l'officf  qui  aura  à  te  prévaîoir  dit  montant  de 
leurs  taaet ,  vli^-wit  de  Toffice  correspundant. 

TITRK  IV. 
iciAuoB  Mi  looxuAox  it  Mnixio. 
Art.  40.  Lee  Journaux,  gaxMtea,  ouvrayet 

périodiques,  livres  hroch»'» .  hiorhiu  ps,  p.Tpirrs 
de  lousiqtie,  caialnguef,  prospectus,  annonces  et 
avis  difors ,  imi  rimés  ^  grafét  on  lithograpbiés, 
Itublléa  en  Belgique,  qut  aeront  destinés  pour  la 
Prusse,  et  réciproquemcol  les  olijf^'"  <h-  même 
nature  jiubliés  eo  Prusse  et  destinés  pour  la  Bel- 
gique ,  soront  affrancbit,  «fe  part  et  d*autre, 
Juaqn^à  lu  front  ière,  et  le  port  en  sera  respecti- 
▼cmfii  t  perçu  d*après  let  r4f  lementt  et  tarifs  des 
dtux  ottices. 

Il  est  bien  entendu  que  la  aiipulalion  qnl  pré> 
cède  D'ioDrm'^  en  aucuno  manière  le  droit  que 
peuvent  avoir  Potfice  des  posiet  de  Belgique  et 
l'ulfice  des  postes  de  Prusse,  de  ne  pas  effectuer, 
•ur  leurs  terriloiret  retpeetl^  le  trantport  de 
ceux  des  objets  ci-dessus  énonces  à  tVgard  des- 
quels il  n'aurait  pat  été  satisfait  aux  lois  ei  ar» 
Idiét  qui  règlent  let  conditlOQt  d«  leur  publiai» 
tioo  et  de  leur  circulation  dans  lot  deux  pnyt. 

Art.  41.  Les  Journaux,  gazelles,  ouvrages  pé- 
riodiques et  impriniés  de  toute  nature,  publiés  en 
Belgique  et  deattnés  pour  let  ^ajt  auxqueit  r<>r<- 
fice  des  i>ostes  de  Prusse  sert  d'iolcrmddiairc,  de< 
vront  être  «également  affranchis  Jusqu'à  la  fron- 
tière, et  livrés  A  l'office  des  postes  de  Prusse 
oxonptt  do  tout  prix  do  port. 

TovtcfUt,  les  Jounavx  et  imprimés  que  l^fltoe 


det  postes  de  Beigiquo  ramoUra  à  l'uffice  des 
postes  tlo  Prusse  |iour  les  pays  désignés  i  l'arti- 
cle 2S  de  ta  pr<;scote  convention, devront  être  af- 
franehis  jusqu'aux  pointai  ndiqndt  audit  urliole* 
L'office  det  posiet  de  Belgique  payera  i  l'office 
des  poUcs  de  Prnssf,  pour  prix  du  port  des  jour- 
naux et  imprim<>s  à  detiinatiou  des  payt  men- 
tionnée A  Part.  M  préeité,  lo  quart  do  la  somme 

fixt'e  p:ir  cet  article  pour  le  prix  des  lettTOSdO 
Belgique  à  deitination  des  méiaespays. 

L'office  des  postes  de  Belgique  pajéra  égale- 
ment à  l'office  det  iMSlet  de  Prutto,ponr  prix  du 
porl  des  joiirn  iiix et  imprimés  originaires  des  pars 
désignés  à  l'art.  SSde  la  présente  convention,  le 
quart  des  prix  respectlvemonl  Axée  par  col  Urtiolo 
pour  lo  port  des  letlroi  provonant  dot  mdmm 
pays. 

Art.  4S.  L'office  des  postes  de  Prusse  payera  A 
roUlco  det  |iostoB  de  Belgique,  pour  port  des 

journaux  et  imprimés  do  toute  nature  originaires 
lie  la  Prussp  el  des  pays  auï(|uels  la  Hrusse  sert 
d'intermédiaire,  pour  le*  pays  meutioané*  ci- 
oprès,  sa?  olr  : 

î"  Pour  ceux  rîe  Cf  <  objets  qui  seront  nrfreî«és 
dans  le  royaume-uni  de  la  Grande-Bretagne  et 
d'Irlande,  la  tomme  de  cinq  centimes  par  journal 
ou  feuille  d'imprimés; 

Sa  pour  tes  mêmes  objets  adrestét  daut  les 
colonies  et  pays  d'outre-mer,  qui  devront  être 
transporiét  par  des  bAlimenis  de  comnéreo  par- 
tant des  ports  de  Belgiipic,  la  somme  de  dit 
centimes  par  journal  ou  feuille  d'imprimés; 

3o  Pour  les  journaux  adressés  dans  le  colonies 
et  paya  d'ontre-ncr,  qui  dovront  être  expédiée, 
suivant  la  volont»'  îles  envoyeur»,  par  la  voie  de 
TA  niT^e terre,  la  aomne  de  quiuxe  centimes  par 
jourua). 

Art.  4B.  L*ofHco  det  postes  do  l^ruise  payera  à 

!'nffiro  des  postes  de  Belgique,  pour  prix  dO 
transit  el  de  voie  de  mer  des  journaux  el  impri- 
més de  toute  nature  provenant  det  pays  désignée 
dan*  l'article  précéilont,  qui  teroot  adrestét  eo 
Prusse  el  it^^ns  les  pay  auxquels  l'office  det 
postes  de  Pi  usse  sert  d'intermédiaire,  let  prix 
respectivement  fixée  par  ledit  artido  teton  l'Ori- 
gine de  cet  journaux  et  imprimést  ^  d'aprèt  la 
voie  par  laquelle  ils  seront  par? osut  on  Bol|iquo. 

TITRK  V. 

nisroMTious  niriuixo. 

Art.  44.  Les  oBcetdot  pottot  de  Be!gique  et  do 
Prutte  dretteront,  chaque  trimestre,  les  compt<M 
résultant  do  la  (ransroistion  réciproque  ou  dtt 
trantport  en  dépêches  closes  des  correspon- 
dances, et  cos  comptes,  après  avoir  étédéhattnt 
ot  arrétét  contradIclolvomoM  par  cet  oAoot, 
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leront  soldés,  iljns  le  couranl  do  trimestre  lui- 
vant,  par  INifiice  qui  sera  recoanu  déhiicur  eo- 
ven  l*iKulrc. 

Le  soîile  des  comptes  mentionnés  au  prt'sciil 
article  i«ra  établi  en  moanaic  de  Belgique.  A  cet 
effet,  les  sommes  portées  au  crédit  de  Ttifficc  des 
pMlM  de  Praeee  «o  moonaie  pmaeieDDe  aeronl 
r^dirttes  eo  francs  sur  le  pied  de  douxe  eantinei 
et  demi  par  (roa  d'argent. 

Arl.  45.  Danfl  le  cae  où  quelqot  leltre  chaînée 
viendrait  à  être  perdue, cel ai dcidavs  ofllcte  aisf 
le  territiMrc  duiiuei  la  perte  aura  eu  lieu,  payera 
i  l'autre  office,  i  titre  de  dédommagcmeot,  loît 
poir  le  deellMiaire*  eoK  iwvr  1*CD?oreur,  aui- 
Vant  le  cas,  une  indemnité  qui  est  re.<|K'Clive- 
meut  fixée  à  cioquaDie  francs  et  k  ?ingi  ibaicrs, 
et  ce,  dans  le  délai  de  deux  moia  à  dater  du  Jour 
d»  la  ftelaiDallon  ;  nais  il  est  eotaodn  que  laa 
réclamations  ne  seront  admises  qvie  dans  T  inn^'e 
qui  suivra  la  date  du  dépdi  ou  de  l'envoi  des 
cbargMBeDlt  |  paaté  ca  lemaf  lat  daus  «lllcef  ne 
seront  tenua,  Tao  eoven  Tanlre,  à  aucune  in- 
demnité. 

An.  46.  Les  lettres  ordinaires  ou  chargées,  le» 
ddMiitlIInna  daaMrchandIaaa,  Jniiniani,  faaeiiea, 

ouvraf.es  périodiques  et  imprimt's  u'i!  luuic  na- 
ture, lomliés  en  rebut,  pour  quelque  cause  que 
ce  soit,  seront  renvoyés  de  part  et  d'autre  au  bu- 
reau d*éebanfe  |»ar  lequel  Ua  aurootéié  (raoaaia, 
les  l'i-ei  is*  de  chaque  tnoi<i  rf  <inns  le  délai  de 
quatre  semaines,  i  compter  du  jour  do  hut  ar- 
riTéa  ao  baroau  de  deatlnailon.  Tootefofi,  les 
lettrée,  échantillons,  journaux  et  imprimés  de 
toute  nature  ailre»?és  poste  restante,  ne  devront 
être  renvoyés  que  dans  le  délai  de  tiois  mois. 
Ceux  dm  oltfHa  mentionnés  cMeetua,  qvi  avronl 
été  livrés  en  compte,  seront  remis,  pour  les 
poids  e»  pr.x  pour  Ie5quc!s  ils  antoul  été  origi- 
naircmcui  cotuplés,  par  l'uliice  envoyeur. 

Ceux  qui  auront  él4  llvr<t  aftanebie  Jusqu'à 
deslinalioi)  ou  jusqu'à  ta  frontière  Av  l'iifTic  cor- 
respoiuiani,  seront  renvoyés  sans  taie  ni  dé- 
compte. 

Art.  47.  Lea  lettre*  ordioalrei  on  char|4ca,  lu 

échantillons  de  marchandises,  journaux,  gazettes, 
ouvrages  périmiiques  et  imprimés  de  toute  na- 
ture, mat  adrtné*  un  naJ  dîritéti  aemat,  aaoa 
aucun  délai,  réciproquaoMftl  renvojét  par  l'in- 

tcrmédi.iite  des  bureaux  d'échange  respectifs, 
pour  les  [K>ids  et  prix  auxquels  l'office  envoyeur 
aura  lltri  cea  ul^ate  en  compte  A  l*aolre  oflice. 

Quant  à  ceux  des  objets  mentionnés  ci-dc5.«us 
qui  auront  iHé  adressés  à  des  destinataires  ayant 
changé  de  résidence,  ei  quelle  que  scit  l'origine 
deeditt  ol^eU ,  Ils  seront  respectif  ement  Uvrta  on 
r<  ndtx:  rh3r|T)*s  du  |>orl  qui  aurait  dô  être  pafd 
par  les  destinataire». 
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Art.  48.  Afin  de  s'ass.uier  r«^cipro<iii4  mpnt  Tin- 
tégraliié  du  produit  des  coriespoudances  tic  l'un 
pour  ranire  pays,  lea  fonfamemeots  helge  et 
prit.'sien  s'engagent  à  empêcher,  par  tous  les 
moyens  qui  sont  en  leur  pouvoir,  que  ces  cor- 
respondances ne  passent  par  d'autres  voies  que 
par  leurs  postea  respectivei. 

Art.  49  La  forme  des  complu?  mentionnés 
dans  l'art.  44  précédent,  la  direction  à  donner 
aux  correspondances  t  afnst  qu  toutes  autres 
menures  de  détail  et  d*ontoeqttt  devront  être  ar- 
rêtées de  fonrert  pour  procurer  l'exécution  des 
stipulatlous  de  la  présente  convention,  icroot 
réglées  entra  lea  oflices  des  postas  d«  Belglqna  ot 
de  Prusse,  auNilM  apris  la  aignatnro  do  ladlu 

convention. 

Il  est  aussi  convenu,  que  les  mesures  de  détait 
01  d*ordro  mentloonées  au  présent  articio,  pour- 
ront être  modifiées  par  h-s  deux  ofRces ,  foutes 
les  fois  que  d'un  commun  accord  ces  deux  oF* 
floes  auront  reconnu  que  ces  modiicatlons  So* 
raient  utiles  an  bien  du  aenrioo  doa  postes  dos 
deux  pays. 

Art.  50.  La  présente  convention  est  conclue 
pour  cinq  ans;  à  l'expiration  de  ce  terme,  elle 
demeurera  en  vigueur  pendant  une  sixième  an* 
née,  et  ainsi  de  suite  <rannée  en  année,  h  moins 
de  notification  contraire,  faite  par  Tune  des 
bautcf  i»anies  contractaolos ,  six  mois  avant 
l'expiration  de  chaque  terme. 

Pendant  ces  derniers  mois,  la  conveotioo  con- 
tinuera d'avoir  son  exécution  pleine  et  entière 
sans  pt^udioo  de  ta  liquidation  et  du  solde  dos 
comptes  entre  le* deux  oOoes  après  l*otplrttion 
dudii  terme. 

'  Art.  51 .  La  présente  eouTOotlon  sara  ratifiée  et 

les  raitficaiions  en  seront  écbangéea  i  Berlin  le 
plus  t6t  piissiide,  et  ibnit  lous  les  cas,  dans  ta 
présente  année,  tllc  »era  mise  à  exécution  au 
I*'  Jaof  1er  prochain. 

f.a  foi  de  quoi,  les  plénipotentiaires  respectifs 
ont  signé  la  présenie  conventioo  ely  ool  apposé 
le  cachet  de  leur»  armes. 

Fait  en  double  à  Berlin,  le  Tingt^rola  novan- 
bromil  huit  cent  quarante-six. 

(L.  S.)  {Signé  >oiho*b,  B^reei.. 
(L.  S.)  (Signé)  Dt  ScBAPf  r\.  Mu i>  f  a. 

La  convention  qui  précède  a  été  ratifiée  par  les 
ha u i«  s  parties  conltaclantos  et  ré«baag«  daa  ra« 
iiAcatioos  a  en  Jien  à  Berlin  lo  81  ddcombrt 

184G. 

Certifié  par  le  secrétaire  général  du  miniilèro 
des  a  Aiiroi  étrangèrea. 

Baron  B.  m  TBncLaaa. 
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ARTICLES  CONVENUS 

KNTKE  l'office  Dt%  POSTtS  DK  Bei.«l9im  ET  L'OF- 
riCI  OBI  rMTI»  M  MUS»,  MOK  l.*niCR«NI 

as  iiA  coHviimoH  do  9S  noTiaooo 

En  0x6  ution  de  Tari.  49  de  la  conveotiou  dif 
SSaovemlirc  18J6, entre  îa  neltttqtipft  b  PiiM$e, 
qui  coufie  aui  o&ca  lie*  postes  des  d<  u|  |»ap  le 
wio  de  ré|l«r,  auwilAi  aprè»  M  tigoaUir»  «le  la- 
dite coqvrniinD,  la  dir  ciiun  à  donner  aux  cor- 
rc»pondancet  et  la  forme  di-t  rotn)i(cs.  aini^t  que 
loub'S  autres  mesure!»  du  déta.l  et  d'ordre  qoi 
devront  Atre  arribéiif  do  concert  pour  procurer 
TexécuiioD  des  aiiiioUtiMucooiena^adant  eeiio 
CoaveiuîoD. 

Les  aoiissignt^s,  dAmeal  «uloriaéi  Aeet«ffet  par 
leun  ofÈùuntjfieeiihf  ymt  convenut  4«»  Articles 
IttivantK. 

ktt.  i.es  service^)  de  traiapori  de>t  dépé- 
fbei  entre  les  bureaux  d'écbaofe  des  offices  des 

|iO:lei  de  BeJgiijue  ci  du  Pi  usfc*,  teronl  proviiioi* 
reijicnt  maioleou!  tf  ^  qu'ils  cx:,«fi  n'.  ri  d»*- 
|>arl*  cuutioucruiil  d'avoir  heu  aux  beure»  ac- 
IneUenent  fixées. 

An.  2.  Lr5s  aponis  rh.irgt!-»  ihi  transport  des 
d,é|iâcbe*  ou  d/es  Yoj'^genrs  cotre  le»  bureaux 
firoolières  dâi  deux  (lays,  «eroat  revéius  d«  t'uni- 
forme  délerniiié  par  Tollice  auquel  Ils  apparu 
tieiipent. 

lis  devront  •esoumeiire  aui  lois  et  rë^Icmmit 
des  floua«mi  c|  «aires  respecUvement  en  vtpieur 

daos  les  deux  pays. 

Le  pari  qin  sera  remis  aux  agents  chargés  du 
irausport  desdé|iéi'hes,aumoineifl  de  leur  ei^i- 
ditioo,  devra  indiquer  l'heure  du  dépari  et  le 
nonibrc  d<;  ddiiéches  <  x|)i:dit  is. 

Le  bureau  de  dCkliDaiiou,  après  ayoir  constaté 
sur  je  part  l*bmre  de  l*arrivée  e|  le  noii|,bre  de 
déiiéclies  reçues,  le  renverra  imnédiateotent  an 
bureau  cxpfdiletir. 

Art- 3.  Les  relaiionseotre  le»  bureaux  d*écbange 
des  offices  des  postes  de  Beigii|ue  oi  de  PruMc , 
seront  établies  de  la  manière  suivaute.  savoir  : 

Li»  bureaux  des  [losics  ^nr  la  It^ne  de  rt«t  du 
chemin  de  fer  belge,  correitpundroni  avec  les  bu- 
reaux de  Berlin ,  de  Ha^debourg,  de  Cologne, 

d'Aix-!:>  -ny,pi:}'."  rt  <t'KiijW'n  , 

Les  bureaux  de  Liège  et  de  Ucrve  correspoo- 
dnot  avee  eeiui  d*Ais«la4:b«pelio. 

Le  btueiiu  de  Verviers  correspondra  avaoceui 
de  Cologne,  d'Aix-la-Cbj|u>I!e  et  d'Fnpen. 

Le  bureau  de  âi>a  correspondra  avec  celui  de 
MalBsédjr. 

Le  liureau  d*Ar1on  corrospoq^tro  avae  calot  da 

Trêves. 

Les  relations  entre  les  bureaux  d'échange  de 
foffiae  balga  «t  eeax  que  l'office  pmseian  établi- 


rait  sur  le  cbemio  de  fer  rbéuan,  seront  réglées 
oltérlevMntnt. 

Art.  4.  L'échange  des  dépèches  eolre  les  bu- 
reaux diihisoés  dans  i'arlicle  pr^édeiu  aera  jo(ir- 
Dalier* 

TouiefoiSt  entre  les  buroanx      la  ligne  di 

l'Est  du  chemin  de  fer  bt  lge,  et  c»  lui  de  Verviers 
d'une  part,  el  le»  bureaux  de  Cologne,  d'Aix^Ls* 
Chapelle  et  d*Capen  d*aatre  part,  les  espéditiona 
réciproqoct  auront  lieu  au»8i  »ouv<  ai  qu'on 
IMurra  se  servir  utUeBsent  U«s  convois  sur  la 
chemin  de  fer. 

Art  S,  Us  dé|iéchos  du  bureau  aotbalaot  «or 
In  lign.  de  l'F.sl  du  clitmin  de  fer  bclpe,  iKiur  le 
bureau  de  Berlin,  couipieiidroat  l^s  çorrespOA- 
daaces  originaires  d«  Belgique  (à  rexccptJon  4o 
oelles4e  Vorviers,  de  Dolbalo-Llosbours  ^ 
Di^on),  et  des  paf»  qui  f'm[>runtcnt  son  terri- 
toire, pour  les  Imux  «i  p.ijr»  désignes  au  tableau 
raJsaol  suite  eut  préstMs  articles  sous  le  a*  t, 

Ari.  6.  aéciproqueMsat  le«  dépêches  du  bureau 
de  Berlin  pour  Je  bureau  arolvulant  sur  Li  ligue 
de  l'Est  du  chemin  de  fer  beige,  comprendront 
los  corMSpeodaaces  Ar^ioairesidos  lieu»  oi  paje 
d^sigués  au  tableau  f  iisant  sciite  aux  pré^cnti  ar- 
ticles sous  ie  ouatéiO  t,  pour  toute  la  Belgiiiua 
(à  i'exjcepiioo  de  ccljes  de  Viviers,  de  Uolham'r 
UnsbourB  et  da  Pisop) ,  al  pour  Ks  psf  «  911I  a«- 
pruoleni  i>on  territoire. 

Art.  7.  tes  «lépécbM  du  bureau  ambulant  sur 
la  ligne  da  rRsl  du  ohomija  de  fer  belge  pour  |o 
bureau  de  Magdeboarg,coin  prend  roui  les  corresr 
poodauces  originaires  du  li«  lg  que  (à  rexceplion 
4e  celles  de  Verviert,  de  Uoitiaia-Liiubour|>  el  de 
Disoo),  et  despays  qui  empruntent  son  lerrltotro* 
pour  les  lieux  el  pays  désigner  an  tableau  faisant 
suite  aux  présents  articles  tous  le  numéro  3. 

Art.  8.  Bée  tproqueneiit  les  dépêches  do  burepp 
de  Magdebourg,  pour  le  bureau  ambulant  sur  Ip 
ligne  de  l'Ksl  du  cbernin  de  fer  beige,  compieu- 
dront  les  corrcspoodauces  origiuaires  des  lieuji 
et  pays  désifoés  au  Ubl«an  faisant  suite  auipré* 
seuls  articles  <>ous  le  numéro  S,  pour  toute  I4 
Belgique  (à  l'exception  de  celles  de  Verviers,  de 
Dolbaui-Limbourg  el  de  Duou) ,  cl  ^our  les  pays 
qui  eosprunteai  son  territoire. 

Art.  9.  Le?  dé[Y;li  i)  j  fuirraii  ambulant  sur 
la  ligne  de  TKu  du  ciieuun  de  fer  belge,  |iour  le 
bureau  de  Cologne,  comprendront  les  corre«pçu« 
daoces  urigioaircs  de  Belgique  (à  l'exception  de 
celles  de  Vcrvier>,  de  Dulh;iiu-Lirol>ourg  et  dç 
Dison),  el  des  pays  qui  empf  uoicni  son  territoire, 
pour  les  lieux  et  pays  désignés  au  tableau  faisant 
suite  aux  [iii'stnti  articles  soiis  !e  numéro  3, 
moius  les  correspondances  mentionnées  aux  ar- 
ticles 85  el  $17. 

Art.  10.  Béctproqoenent  les  dépéaba»  du  bn- 
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reau  de  CoTrtçne  pour  !e  bureau  ambulanl  sur  la 
ligne  de  rE>l  du  chemin  de  fer  belge  compren- 
dront l«i  eorrctpoo^Qceê  originaire*  des  lieux 
•I  p9tj*  désicoét  an  UNtan  faUsnt  mI1«  «m  pré- 
seou  arilclp«.  5oui  ntira^ro  Z,  pour  toute  !a 
Adgu|tte  (à  rexceiilion  de  ceil««  de  Vervi«r«,  de 
Dolbaln-Ûmbonrvetde  Diton),  et  pour  \m  pvft 
401  emprunleoi  toa  iMfîtaIrt,  moins  les  cor- 
rejpondancc?  mentionnées  aux  an  .  2^  rt  98. 

Art.  I  i .  Les  ilépédtes  du  bureau  aoibulaul  sur 
!•  liga*  da  PEM  «Ui  dM«riii  de  hr  fttica  pour  l« 
bureau  J'Arx-Ia-Ohaptiic  compr.  ii.lionl  les  cor- 
fe(|iODd4Bces  origtnairea  de  Belgique  l'i-xcep. 
tioB  d«  ccIlM  de  Vcrvl«n,  de  Dolbrin-Liinbourg 
et  de  Oison),  et  des  pays  qui  eniprunteni  »on  lefw 
ritoire,  |>oiir  les  Ueux  et  pays  dé  signés  au  tableau 
faisant  suite  aux  prdhent»  article*  »ou«  le  o«  4, 
mvlm  le*  aomapoadimew  mtocianoéei  «n  ar- 
liclet  35  et  S7. 

Art.  12.  Réciproquement  !c«  d^^péchcs  du  bu- 
reau d'A<x-la-Cb«peil«  pour  le  bureau  ambulant 
wr  ]«  ligne  de  l'Est  dn  cbeala  de  far  Mge,  cem- 

prcndroat  Ip$  corr<  spondames  originaires  des 
lieux  et  pays  détigoé»  au  tableau  faiiaot  «uile 
aiii  préaeotoaMiclea  mw*  le  nonim  4,  pour  teute 
la  Odgif|ue(à  rexcepdcMide  Verviertfdecelleede 
Dolhain-L-mhnutg  et  de  Dison.,  cl  pour  les  p^ys 
qui  empiuitieut  tou  territoire ,  raoïna  le«  cor- 
i««pond««cca  nwBitonnâei  ans  arc.  M  et  M. 

Art.  13.  Les  dépêches  du  bureau  ambulant  sur 
la  h^ne  de  VfM  du  chemin  de  fer  belge  pour  le 
bureau  d'Eupeo  compren<Irool  les  conespon- 
dancaa  arifflaairefl  de  Belgique  (à  l*e«ce|riteB  de 
celle»  de  Verkif-rs,  de  Dolhaii;-I.i(i»l)<)iu|î  el  de 
OiaeojtCt  de»  pay»  qui  emprunieot  «eu  territoire, 
ponr  la  ville  d*Bupea. 

Art.  14.  Rdeiproquemenl  lei  dép4clMa  dit  bu- 
reau d'Eupen  pour  le  bureau  ambulant  wr  la 
ligofl  d^  l'Est  du  cheniid  de  1er  belge  coteprea- 
drooi  tB8<ermpoiidaaeesd*Capen  iMurieafela 
Bel(;jque  (à  rexcepiion  de  Vervitrti,  de  ceilet  de 
Doibain-Limbourtr  ei  de  liiiiDn  ,  el  pour  lea  pays 
qui  empriiiUCDt  sua  territoire. 

Art.  19.  Le«  dépdebea  du  bnreaa  de  tlége  ponr 
celui  d'Aix-la-CliajiclIc  c  omprendront  les  corrci- 
pondances  originaires  de  Liège,  amii  que  celles 
Irausjnite»  à  ce  bureau,  k  deslioaiiou  de  la  Prusse 
99  des  pafi  aniqnela  la  Pratae  eert  d*lBiatiB4- 

diaire. 

•  Art.  16,  Ri^ciproquement  Ici  dépêches  du  bu- 
lean  d*Aii-la-Chapell«  pour  eelul  de  Lilfa  com- 
prendront  iescorreapeudaiiceed^AiR-larChapelle. 

ainsi  que  celles  tian^mj9e<i  en  passe  ce  bureau, 
pour  toute  la  Belgique  (à  Texcepiiun  de  celles  de 
Varviara»  de  Uolbaln-Linbeu^,  de  Pîmmi,  de 
Herie,  de  llcni i-CI)dpeI;e  et  d'Aulitl  ,  il  pour  les 
pays  auxquels  la  Belgique  s^l  4*MUeri9iMiaire. 


Art.  17.  Let  dé^téches  du  bureau  de  HerTe 
pour  celui  d'Alx»la-CbapHle  comprrn'lront  le» 
<corre«peDdanccs  de  Hervé,  de  llcnri-Chapelle  et 
d*AQbel,  pear  la  Pruaae  et  lea  pays  auxquels  fa 
Prusse  sert  d'inlerm^d  airt!. 

Art.  18.  Récipro<|ucment  les  dépêches  du  bu- 
reau d*Alx*la-Clia|H;lle  pour  celui  de  Hervé  cem- 
prendront  les  correspond  an  ces  d*Aix>ta-Chaprlle, 
ainsi  qiierel'es  tran^mi»"*  à  ce  bureau  h  destina- 
tion de  Hervé,  de  HcoH-Chapelle  el  d'Aubel. 

Art.  If.  Us  dépêches  du  bureau  de  Verviers 
pour  ctini  de  Cologne  comprendront  les  corres- 
pondances de  Verviers,  dp  Dolhain-Limbourg  et 
de  Oi^on,  peur  les  lieux  ei  pays  ùêsigDêa  aux  ta- 
Weamt  Calaant  «uita  aux  préiaou  arliclea  sons  laa 
ounit'ros  1,  3  et  3. 

Art.  30.  Réciprequemeat  les  dépêches  du  bu- 
reau de  Cologne  iMNir  celui  de  Vcffvlers  eoapraa- 
dront  les  corres{tondanc<ri>  orittioaires  des  lieux 
et  pays  désignés  aux  tableaux  faisant  »uite  aux 
prt^seius  articles  sous  les  numéros  1 ,  3  el  3  pour 
Vervim,  11oibaia*L1mlMMiiv  «l  Oison. 

Ail.  2!.  Les  di  pèches  du  bureau  de  VerTiers 
peur  celui  d'Aix-la-t.bapelle  coospreadroot  les 
correspondaiioes  de  Verviers,  de  Dolkala'yni- 
bourg  et  de  l>ison,  à  destination  des  Hat»  et  pays 
désignt^s  au  lahUau  faisant  •ttiloauK  pfdsenta ar- 
ticles sous  le  nuQiéro  4. 

Arl.  9t.  ftéciproqucaseoc  les  dlpdcbsa  da  fen- 
fean  dUiK-1a-CbapOl|p  pour  celui  de  Verviers 
C0mpr*?Bdi ont  les  forres|inn!lnrucs  des  lieux  et 
pays  disigoèft  au  Ubieau  numcio  4,  ainsi  que 
toutes  celles  traoamîMM  à.  ce  bureau ,  à  deatina- 
000  de  Verviers,  (IrUolfaain-t.imhourg  et  de  Dison. 

Art.  23.  Les  dépi^cbes  du  bureau  de  Vc«  vitrs 
pour  celui  d'iUipeu  com|iraadtonC  Ice  correspoo- 
dauces  originaires  de  Verviers,  de  Oolbam-Lim» 
bourg,  de  Uison,  de  Hervé,  de  Heori-Cliapelle et 
d'Aubel  pour  ia  ville  d'Itiupen. 

Art.  S4.  Kéciproqueaent  les  44pd<^l*M  da  bu- 
reau d'tupen  pour  celui  de  Vetviers  cunipren- 
dront  le?:  corrr<.pondances  de  la  ville  d'Eupen 
pour  Vorvicrs,  Jjuibaiit-Linibourg,  Uison,  Hervc, 
HeorirCbapello  et  Aubel. 

Art.  2''>.  Les  dépêches  du  bureau  de  Spa  pour 
celui  de  Malmédy  comprendiout  les  corrcsitoo- 
dancee  de  louLu  la  ielgique  pour  Malmédy,  ainsi 
que  celles  de  Spa  el  de  StaTelAl  |:Our  les  autres 
lieux  déMgm's  au  tableau  autiesî  aux  présents 
articles  «ous  le  numéro  5. 

Art.  M.  MeiproqttenMOl  las  dépAebes  d«  bu- 
reau de  Maloiédy  pour  celui  de  Spa  cumprvn- 
droiit  les  correspondaoves  originaires  de  Mal- 
médy pour  toute  la  Belgique,  ainsi  que  celles  des 
nuiras  lieux  désignés  an  iabla«u  annexé  anx 
pi  éseots  articles  sons  la  nafltfm  S,  poor  8ffa  et 

&UfttlOt. 
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Art.  S7.  Lei  dépêches  du  bureau  d*ArIon  pour 
eatiii  de  Trêve*  coiii|)rendroot  les  corresi>oo- 
diBcei  origioairee  de  la  pravinee  deLuieaibWff 
pour  les  lieux  désignés  au  (aiiicm  faisant  tiitte 
aux  présents  articles  sons  le  ouméro  6. 

Art.  SS.  Réciproqueneot  le«  dé|iécbes  dfi  bu- 
reandeTrifcipoiir  celui  d'Arlon  comprendmt 
les  correspoDiianros  nrig  n.nres  des  lieux  et  pays 
désignés  au  tableau  numéro  5,  i  destioaituo  de  la 
province  de  Luxembonrf  . 

AK.  29  Les  lettres  et  Journaux  pour  tet  pays 
d'ouire-oicr,  sans  distinction  de  paraf»?»,  que  le 
public  de  PruHe  ou  des  klats  auxquel»  ia  Prusse 
sert  d*fiilermddi«lre  voudra  faire  tnosporler,  aoit 
p,Tr  lf«i  hâtimcnis  de  commerce,  soli  par  les  jta- 
quiiwis  réguliers  parlant  des  ports  du  royaume- 
uni  de  la  Grande<Brel8gse,  devront  porter  sur 
Padresse  les  mots  :  P^ote  d'Ângiêierre. 

Art.  LorMpio  les  autours  des  lettres  desti- 
nées pour  les  colonie»  et  pays  d'outre-mer  déti- 
goéedane  IVdde  précédent,  voudront  quelles 
soient  transportées  par  les  bitiments  de  com- 
merce panant  des  ports  de  la  Grande-Bretagne, 
i'toteniico  devi  a  en  éire  exprimée  sur  Tadreste 
lier  oet  note  :  cimenté  de  eammwrcê,  ou 

pr'rvntc  sh!ps. 

Art.  31.  La  progression  de  la  taxe,  en  raison 
du  poids,  applicable  aux  leilres  mentionnées 
dans  l*article  19  de  la  convention  du  S8  noVMi' 
bre  1816,  est  fixée  ainM  qu'il  suit,  savoir  : 

lo  Au-dessous  de  10  gramme»,  une  fois  le  porlj 

i*  De  f  5  grammot  inclusIveuMm,  une  M» 
el  demie  l<>  port; 

3«  De  15  à  Si»  (rammoi  Incluiivement,  deux 
foia  le  port; 

4*  Do  M  i  50  gramanet  Inelativenent ,  dora 
fols  et  demie  le  port  j 

5"  Et  ainsi  de  suite,  en  ajoutant,  de  dix  en  dix 
grammes,  la  moitié  du  port  en  sus. 

Art.  8t.  La  progreseion  de  la  taxe,  en  raieon 
du  poids,  applicable  aux  lettres  men(ionn<^f>t 
dans  rart.  13  de  la  conveution  do  S3  novembre 
précitée,  ealftiéeaintl  qu*il  aoll,  «avoir: 

lo  Jusqu'à  3/4  de  loth,  une  fois  le  port; 

S*  Au-dessus  de  de  loth  et  jUiqu'A  UUlOtll, 
ime  fois  et  demie  le  pori  ; 

8*  An-deMui  d*oo  loth  jwqu*ii  un  lotb  et  demi, 
deux  fui»  k-  pon  ; 

4*  Au-dessus  d'un  lotb  et  demi,  et  juaqu'à 
deux  loihs,  deux  fois  et  demie  le  port; 

8*  Il  ahMl  do  Mile,  en  ajoutant,  de  demi  en 
demi  toih,  la  moitié  du  port  en  sus. 

Art.  33.  La  progresaiOD  de  la  taxe,  en  raison 
dn  poids,  i  percevoir  de  part  et  d*auiro,  tur  lai 
lettres  affranchies  ou  non-affranchieti  4cbau8dei 
entre  les  deux  oJ^cf  Hin«  \r«  riy  prévus  par 
l'an.  1$  de  la  «oitvf  lUmti  d<i     iéOven>brc  1846, 


sera  la  même  en  Belgique  et  en  Prusse,  et  pro- 
cédera ainsi  qu'il  suit  : 
le  Au-deiaoïK  te  aqi!  gramnee  et  demi,  ou  un 

demi-Ioih,  une  fi)is  le  port; 

3»  De  scpi  grammes  et  demi ,  ou  un  demi-loth, 
à  quinze  grammes  ou  un  totb  excluiiveumit, 
deux  f'tis  le  port  ; 

ElaiiiM  lie  suiif^.  cr.  ajouimi.  île  sept  grammes 
et  demi  en  sept  grjutmes  et  demi,  ou  de  demi- 
totb  en  deml-lotfa,  un  |iort  en  sus. 

Art.  34.  Chacune  des  dépéchoi  expédiées  entre 
les  bureaux  d'échange  des  offices  respectifs,  sera 
accompagnée  d'une  feuille  d'avis  sur  laquelle  cea 
bureaux  éuoDwronl,  avee  le*  elMiiAeatkNM  éta- 

blies  par  la  conventioti  ihi  9??  nnvrmhrc  1816,  fa 
nature,  le  nombre  cl  le  poids  ou  le  port  des  objela 
que  la  dépécbe  eontlendra* 

Le  bureau  auquel  la  dépêche  tera  adteasée,  en 
at  cuY^ra  réception  au  bureau  expéditeur  par  le 
plus  prochain  courrier. 

Les  feuilles  d*avie  et  aeeutéi  de  réception  A 
Pusape  des  bureaux  d'échange  rcq^ctifs,  seront 
conformes  aux  modèles  parafés  qui  sont  Joints 
aux  présents  articles. 

AH.  36.  Dans  le  cas  où,  au  moment  fixé  pour 
l'expédition  des  dépêches,  un  des  bure.mt  d'i^- 
cbange  des  offices  respectifs  n'aurait  aucune  lettre 
A  adroiier  au  bureau  correspondant,  et  bureau 
d*éeluinge  n'en  devra  pas  moins  envoyer,  dans 
la  forme  ordinaire,  une  dépêche  qui  sera  com- 
posée seulement  d'une  feuille  d'avis  négative. 

Art.  86.  Pour  la  traoemiMion  réetproque  det 
letire.i  ordinaires  ou  chargées  etde«  échantillons 
de  marchandises,  les  bureaux  d'échange  res[iec- 
tifs  feront  usage  de  poids  dont  l'unité  sera,  pour 
le»  bureaux  belges,  lo  gramme,  et  pour  les  bu- 
reaux priis le  loth. 

Les  lettres  ordinaires  ou  chargées  et  les  échan- 
tillons de  marebandiies  devront  être  pesés  par 
les  bureaux  d'échange  expéditeurs  avant  d'avoir 
*'lé  Acelés  et  enveloppés  ;  de  même  que  la  vérifi- 
cation du  poids  de  ces  objets,  énoncé  sur  les 
fouilles  d'avis,  ne  devra  avoir  lieu,  de  la  part  des 
bureaux  corre»pondanls,  qu'après  que  ces  bu- 
reaux auront  séparé  Fesdits  objets  des  ficelles  et 
des  enveloppes  qui  servaient  a  les  contenir. 

Art.  87.  Les  lettres  ordloairee'oii  cbargées,  les 
échantillons  de  marchandises, et  les  journeaux  el 
imprimés  de  toute  nature,  nés  en  Belgique  ou  en 
Prusse,  et  échangés  entre  ies  deux  olfices,  seront 
uniromément  Arsppés,  du  côté  de  redresse,  du 
timl)re  d'origine,  indiquant  en  im^mi-  irmfi'  'i 
date  du  dépôt  de  ces  ot^ets  dans  ies  bureaux  de 
postes  respectif^. 

Les  lettres  chargées  transmises  réciproque- 
ment seront,  en  outre,  frappées  d'un  timbre 
portant  le  mot  ;  Ckarffé.  • 
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Arl.  38.  lQdép«udanitu«ai  des  timbre»  raen« 
tiODnii  daos  rarikle  précédent,  le«  Mirei  ordi- 

nairfs  oir  ch.irpécs,  cl  les  échanliltons  .le  mar- 
chandises «échangés  enire  les  deux  offices,  qui 
auront  été  aA>«ochis  Jusqu^à  destination  ou  Jn*' 
qu'à  une  linilo  quelconque,  recevront,  dans  un 
endroit  apparent  de  l'adresse,  l'empreinte  iVnn 
timbre  detiioé  à  faire  reconnaître,  par  les  t)u- 
roaux  d*écfaaoge  dea  deux  offleee,  la  linlle  de 
l'affrancbiisemenl. 

î.f'S  [r  i'.i  psordinaires  on  chirgiV-s,  et  Icséfhnn- 
Idioos  de  marcbaodiiics  transmis  réciproquement 
aft'aocbia  JnK|o*à  dettloation,  feront  frappés  eu 
!5eigu|iie  d'un  timbre  poriani  les  îoilial»?^  PP,  en 
Prusse  d'un  timbre  portant  le  mot  FRANCO. 

Art.  S9.  Les  lettres  et  écbaotilloos  de  mar- 
chandises eoToyte  non-aff^anchU  do  Belf  kpie  et 
destinés  [loiir  la  Prii"o  on  pour  les  pay'  aiisquels 
la  Prusse  sert  d'intermcdiaire,  serunt  frappés, 
•avoir  : 

1*  GaiiX originaires  des  province»  de  Liège,  de 
IJmbotirf;  et  du  Luxembourg,  d'un  timbré  por- 
tant riudicatioo  BELG,      B.  \ 

9*  Ceux  oriftoairas  des  auirea  parties  de  la 
Bvigi<iue,d'«n  llmbre  portant  l*iodicaUoD  BELS. 
s«  n. 

Les  letlie^i  et  échantillons  de  marcitandises 
originaires  do  PmsM  oi  destinés  pour  la  Belgi- 
que, 'r  ror  t  firTppé^.  savoir  : 

|o  Ceux  origiadires  de  la  province  du  iUiio« 
d*un  timbre  PH.  I«r  Jt. 

a»  Cent  originaires  de  la  Westphalio  et  de  tous 
autres  endroits  de  la  Prusse,  siluOs  sur  la  rive 
gauche  de  Ti^lbe,  d'un  tiulire  JPÂ.  3e  A. 

>•  Ceux  originaires  de  tous  autres  endroits  do 
la  Pr  j    .   Mi<     I r  ta  rivo  droite  do  l*filbo,d*nn 

timbre  FR.  5«  Jl 

Arl.  40.  Les  leiires  cbar^jces  transmises  réci- 
proquement en  vertu  de  l*artieie  8  de  la  convén' 
tioo  du  23  novembre  1846,  seront  pnrléfs  dans 
les  feuilles  d'avis  des  bureaux  d'Ocbangc  des  offi- 
ces  respectifs  pour  leur  poids  réel  -,  mais,  afin  de 
tenir  coiupie  du  port  auquel  ces  objets  sont  son- 
mis,  d'apr/!s  les  règlements  réciproqnei  de  ces 
oiBces,  il  sera  ajouté  au  port  revenant  à  la 
Prusse  deux  gros  d'argent,  par  lettre  chargée, 
t>indis  que  le  poids  dcsdils  objets  sera  doublé  au 
en  ttii  lie  Puffice  de  Belgique,  dans  les  comptes 
trtiuesinels  destinés  à  résumer  les  faits  de  traos- 
mission  réciproque  des  correspondances. 

Art.  41.  LorMjiïP  Its  Ici  ires  chargées,  originai- 
re; de  Prusse  ou  des  pays  qui  empruntent  son 
intermédiaire,  seront  accompagnées  de  formules 
destinées  à  constater  la  réception  de  ers  lettres 
par  les  de«liti,i(,itri î«,  ce*'  formule*  rcTêlucs  du 
récé|»)»$é  de  ce»  dcsiioataires,  seront  renvofées 
sans  aucun  délat,  tous  chargenont,  et  en  ffia- 


chise,  par  l'office  belge  au  bureau  d  échange 
prussien,  qui  aura  transmis  les  iettiea  clurgéee. 

An  42  Ic',  (1res chargées  ou  rrmnimimU'e'i 
d'offices  seront  inscrites  nomioaliTemenl  au  ta- 
bleau pour  ordre  qui  teraine  la  feuille  d*avis,  et 
avec  les  détails  que  ce  tableau  comporte. 

Ces  lettres  seront  réunies  par  un  croi'é  de  fi- 
celle, et  les  bouts  de  cette  Ocelle  sei  uot  attachés 
au  bas  do  la  fonltlo  d*avia  du  bnraaa  expédilour, 
au  raoyon  d^n  eacbot  avec  ampreinto  en  cire 

fine. 

Art.  43.  Les  échantillons  de  marchandises 
échangés  entre  Tes  deux  oAces,  qui  Jouissent  dco 

modérations  de  pori  nccordécs  par  Panifie  30  de 
la  convention  du  93  novembre  1846,  seront  por- 
tes réciproquement  sur  les  feuilles  d'avis  des  bu- 
reaux d*éehange  respectif  pour  leur  poids  réel  ; 
mais  ce  poids  sera  r(*duit  dans  les  comptes  mm- 
Uounés  A  l'art .  40  précédent,  savoir  :  au  tiers  pour 
los  échantillons  dont  le  port  doit  étro  bonICé  i 
l'office  dcBcIgique.etàla  moitK^  pour  ceuxdont 
le  purt  doit  être  bonifie  à  l'office  de  Prusse. 

La  disposition  qui  précède  n'est  pas  appticabie 
au  port  qui  doit  être  honlBé  A  Tolllce  des  postée 
de  Prusse  pour  le  transit  p.ir  son  terri loire  des 
échantillons  de  marcbaudittes  originaires  ou  à 
destination  des  pays  qui  empruuteiu  son  inler- 
flridlalre.  Ce  port  sera  perfu  comme  suit  t 

Pour  les  échanliltons  de  matchanilisex  rpnfi  r- 
més  daus  des  lettres  ou  attachés  aux  lettres,  de 
nanière  à  no  laisser  aocmi  doute  sur  lenr  na- 
ture, il  ne  sera  payé,  jusqu*A  1  l/B  lotb,  que  la 
port  de  la  lettre  simple,  pourvu  que  la  lettra 
seule  ne  pdsc  pas  plus  de  3/4  de  loth  ;  aunlelA  de 
1 1/a  loib«  il  sera  pojré  la  moitié  du  port  dos  let- 
tres or Jinaires  du  mémo  poids. 

Arl.  44,  Le  port  on  le  prix  des  lettres  tombée!" 
es  rebut,  pour  quelque  cau»«  que  ce  soit,  que 
les  deux  olBeos  se  renverront  en  vertu  do  Part.  4t 
de  la  convention  du  23  novembre  1846,  ne  sera 
admis  à  la  décharge  de  l'office  auquel  ces  lettres 
auront  été  originairement  transmises,  qu'autant 
qoeTétat  de  leurs  cachcis  ne  donnera  pas  lieu  de 
supposer  qu'elles  ont  pu  être  lues  par  les  desti- 
nataires. 

Toutefois,  les  lettres  Injurieuses  at  lot  lettres 

dites  d'attrape,  dont  les  deux  offices  sont  auto- 
risés, par  leurs  règlements  respectifs,  à  rembour- 
ser le  purt  aux  destinataires,  pourront  être 
comprises  et  admises  dans  Im  rebuts  renvoyés 
récipro<|uemei)i.  qnind  bien  mémo  ces  lettres 
auraient  été  ouvt-i  les. 

Arl.  45.  Il  est  convenu  que  les  deux  ofltect  aa 
communiqueront  réciproqiicniriu  les  chango- 
iiient»  (rort;ani.<ialion  et  de  mai  clie  li  leurs  cour» 
riers  reapeciif»,  tant  ^ur  le  chemin  de  fer  que 

aur  loi  NtMm  ordf nairaf »  tanlaa  las  Ma  fua  la 
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ecmùtimÊHm  ét  en  cbMgtnMMta  pwÊitn  4IM, 

de  part  et  d'au  Ire,  utile  aux  rela(ion$  de  Ui  Bel- 
gifliie  (>t  de  la  Prusse,  ainsi  que  des  paf  t  qui  MD" 
pruaieiu  l'iat^^médiaire  des  deux  otlicet. 

AH.  46.  Il  Mrft  drené  chaque  IrlmetM,  à  la 
dil  gence  de  l'offii  e  de.i  postes  de  Rclgii|iic.  des 
compte*  particuliers  résumant  les  faits  de  trans- 
mUiiOB  àti  oorreHKmdaaee*  entra  le*  bureaux 
(TAGhMfB  raapeoiiii.  Cm  cenirtM  ■ufimt  pwr 
fîn-.*»  «•(  i»our  jiiitiflcalion  If^  rirrtisf*^  fff  ri^-  'p- 
tion  des  envois  efFiclués  de  |iarl  et  d'autre  |>«u« 
&UA  la  période  Irinmiriatia. 

Lot  comptes  partioalitn  lanmt  immédiate- 
ment r^apiiuks  dans  un  compie  général  des- 
tiné à  présenter  les  résultats  défimiih  do  «etto 
iranmitMOD. 

Les  comptes  particuliers  et  généraux  seront 
ronformcs  aux  modèles  parafé»  qui  Mot  aMtxéo 
aux  t'réiteois  articie». 

Art.  47.  SarMi  oaptdiéa  da  fwt  M.  d*a«(i<a  aa 

francbUe  de  |K»rl  : 

a.  La  correspondance  réciproque  entre  les 
Mttfaraiaa  dos  deux  états  et  les  membres  de 
leur  Ciaiilla; 

b  1.0?  averlisscmenls  non-cactieié'i  prvoyés 
aux  desiioalaires  des  lettrée  adressées  d<iD»  lee 
paft  aanltona4»li  l*art.  S9  do  la  caovanlIoD  du 
S3  noTembro  18464  leaqaailoi  Im  onvoyeiira 
ont  né|li|4  4o  fMjtr  PalfraacbiMaaattl  ablif^ 
toire. 

«.  La  conaipondaMa  «pio  la  léRation  do  Sa 

Majesté  le  roi  de  Prusse,  en  Bf'|gi(nie,  etrlreiienl, 
soit  avec  les  procureurs  généraux,  soit  avec  les 
pféaidoDU  dea  aaure  ai  tribunaux  •lluéa  dans  la 
{Nwrinea  rhénane  da  la  Praïae^  pour  la  (ran^ 
mittion  des  actes  judiciaires.  Celte  cnrresimn- 
danae  devra  porlor  sur  Tadresse  les  mou  :  Jnsi- 
muLlêmu  iudteMrei^  et  4lra  oontre-aignée  par 
Penvojreiir. 

d.  Les  lettre*  que  les  chef»  des  fmreaux  hclpes 
et  prussiens,  mis  en  rciaiion  réciproque,  seront 
dant  leeee  de  a*adreHcv  ralaiivement  au  •«rvleay 
pounii  ipi''  ilf  i>orlent  l'indication  :  Service 
de*  postes f  et  qu'elles  soient  coatre-|if  nées  par 
l^nvojenr. 

4.  Lee  réeéiilttéi  dm  lettres  chargéee  i 

f  l  a  <  orrespofidance  qui  doif  ,.vnir  lien  entre 
les  ioiictiODoaires  belge*  et  prustieas  «iésigné»  de 
commun  aecnrd  entre  lee  deux  ofBcet ,  pour  at- 
lurer  Texécuiion  du  traité  de  commerce  et  da 
navtfration  concin  te  {"c  neptombre  1944*  Otitra 
la  Belgique  et  le  Zoilvereiu. 

Celle  correepoodaoce  devra  étta  eapdiliée,  de 
part  et  ({':t::  rc,  sous  bandes  et  munie  de  la  ){i  ifFe 
offictelte  ou  du  ooalre-seiog  de»  envoyeurs,  âoni 
toutefait  axeef  téai  letdépécbM  originaires  et  à 
daiUBiHwi  dHdéparlamam  dm  iiiiiawif i|ani 


ront  an  iMrt  caa  de  la  trmùÊm  de  port,  qu'eltai 
soient  expédiées  sous  bandée  on  sons  couforU 

Art.  48.  Les  abonnements  aux  jmirnanx  pu- 
bliés eu  Belgique  cl  eo  Prusse  ou  dans  les  pays 
auKiuel»  la  Belgiqm  et  la  Fruna  aerreol  iPift* 

termédiaire,  pourront  étr» pris auK bureau» d*d» 
change  des  deux  offices. 

Ces  oGIoes  arrêteront,  de  concert^  les  di«paei^ 
tiens  à  prendre  peur  asearar  l*axpddilian  réga- 

lii^re  ite^  jr><)rn.i)ix,  ainil  qiie  la  payeoMl  ék 
prix  des  abonnements^ 

Ht  sa  oamoMinhiuePont  réciproqueraeut,  ven 
la  On  de  chaque  année,  un  tableau  eeoienant  laa 
prix  auxquels  des  ahoonoments  de  journaux 
pourront  être  pris  aux  bttreaux  dVcbaoge  respee^ 
Uft.  Cet  prix  ne  seront  dans  aucun  cat  aupérieara 
è  ceux  payés  par  le»  abonnés  du  pays  mémo 
dont  !e«  hiireaux  devront  t  fFffctuer  rabonnemoit* 

An.  4^.  Les  postillons  cooduisant  des  vofa- 
gcurt  en  potte  on  des  caurrlert,  ou  traatparlatat' 
des  d.'piSches  envoyée!»  par  e»lafcilc  de  l'un  pays 
dans  l'aoïre,  ne  pourront  dépasser  ie  premier 
relais  situé  au  delà  la  frontière,  ni  quitter  la 
route  directe  pour  éviter  ce  retait. 

Toutefois,  si  la  distance  qui  si^pare  ce  relaia 
du  lieu  où .  doiveot  se  rendre  les  voyageurf  en 
poste  ou  lat  courriers,  n'excède  pat  one  dend- 
poste  en  Beigif|Ue  et  un  demi-mille  en  Prusse,  le» 
postillon'?  pourront  le<«  conduire  juscju'au  lieu  de 
destination,  après  s'être  présentés  au  bureau  des 
potlet  de  IVndroli  ob  le  relaie  ett  établi. 

Les  bureaux  des  postes  des  offices  respectifs 
devront,  à  la  demande  des  postillons,  venant  de 
l'im  pays  dans  l'autre,  constater  rbeure  de  leur 
arrivée  aux  relais  arec  des  voyagevrt*  det  coui^ 
ricrs  nu  des  dépêches  expédiées  par  estafette. 

Les  deux  offices  se  vommuuiqiucront  récipro> 
quement  les  tarifi  d*après  lesquels  le  pubKc  aura 
la  faculté  d'envoyer  des  estafettes  de  l'un  des 
detix  pajps  pour  l'autre,  et  tes  iMircatix-froniières 
se  tiendront  réciproquement  compte  des  frais  de 
cet  ettafellet,  conformémeni  avx  tarM  qui  leur 
auront  été  communiqut's. 

Fait  à  Berlin,  en  double  original,  ie^jour 
dn  mois  de  novembre  1846. 

L.  S.  (Signé)  Barbel. 
SecrtMaire  général  du  minittèie  det  If «vaui 
publics  de  Belgique. 

Appraavé  : 
Le  ministre  des  travaux  publier. 
De  Bavat. 
L.  S.  (Signé)  MeTZJiKa. 
CottielUar  intime  è  la  direetios  générale 
det  paelet  de  Prusse. 

Approuvé  : 
La  graad  BMltra  det  paslatt 
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US.  —  S3  liovcnits  1846.  —  Ârréié  royal  au- 
torttmHt  l*iMUts€memê  4e  fa  ioofM  mm- 
nyme  dite  Compagnie  d'asinraMW  l*Oci«D< 
(MoDit.  du  M  iioT«aibf«  1846.) 

LdOfwld,  elt.  Vb  rtspddilioD  ci-aonexée  d'im 
acte  public  reçu,  le  14  novrmlxe  1816,  par 
M*  P.  J.  L.  Van  i»i^r,  notaire  à  Anvers,  acte 
reorermaoi  let  lUiult  de  la  «ociéié  anonj me  diia 

Compagnie  d'assurances  rocêan ,  poiip  la 
formalion  de  laquelle  on  demande  iev  autortta- 
ttonel  approbation  preeerHee  par  Pari.  37  du 
Code  do  eommeree  ; 

Vu      artirl*»"  59  rt  fnîv  ir  !*  dndrt  Tmle; 

Sur  le  rapport  de  noire  aimrritrc  de*  aCFairea 
étraogèrei. 

Nom  OTODt  arrifd  et  arrétona  : 

Art.  l«r,L*établh5ennenldela  'ociét'^anmifme 
dite  Compagnie  d'assurances  l'Océan,  «-et  au- 
torité, et  »e»  «laluis,  tels  qu'ils  rétulteiit  de  Pacte 
pablie  du  14  novembre  1846  précité,  lonl  ap- 

proi)\és. 

Art.  3.  Les  présentes  aulorisalion  et  approba- 
tion tunt  accurdc-ca  sans  préjudice  des  droits  des 
liera.  Nom  nous  riiervoaa  de  le»  révoquer  en 
cas  de  vioi.it  on  ou  de  non  «léculion  dea  aialuia 
de  la  M)Ciélé. 

Notre  ininîilredeialGik«iéa'aogirt*OI>  A.Oe- 
champa)  eat  chareé  de  Inexécution  du  préaeni 
ariélé. 


L*an  1846,  le  14  novembre,  parnlevant  maître 

Pierrrî  Josi  [i!î-5  oui»  Van  Siilper,  notaire  roVal 
résidant  à  Auvcrs,  et  en  pré!i(>nce  des  ténoina 
d-oprèa  nommé*  et  aouasigucs  ; 
Farenl  présenta  : 

MM.  Paul  Diercxseos,  araureur,  Constantin 
V?infl<în  N»><it,  i<rrtj«n(;i,iire,  François  Kiskanip- 
beens,  négociant  el  aruiateur,  Louu  Jacobs, 
avocat,  ton*  demeurant  3^  Aouera^ 

Aci^i'^iit  >i'>i^  |*i'os>'nti'y  comme  actionnaires  de 
la  société  ci-après  désignée,  le  sieur  Dtercxsens, 
pour  SM  acttotix;  le  aiow  Tandon  Meat,  poor 
8  aeiiom  ;  le  sieur  Wvkamp,  pour  8  acUona,  ot  le 
aieiir  Jacobs,  au^si  pour  5  .iclions. 

Désirant  former  cotre  eux  el  les  personnes  ci- 
aprèâ  déMgnéea  oi  toulca  aulre*  qui  aoueeriroal 
plu»  tard,  el  sous  Papprobation  de  Sa  Majet^lé, 
une  koriéié  anonym»-,  compagnie  iPiissuranci  s, 
iou«  la  dCuouiinaiion  de  l'océan,  ws  personnes 
ayaoi  «ouacriipour  le  nombre  d*aotkMM  c^aprèa 
énoncL-fHavoir  :  (Suivftil  les  noms,  etc.) 

Sont  convenus  d'arréier  et  de  régler  ie*  arti- 
cloi  el  coBditioaa  de  ladHa  aociété,  aioai  <yi^il 
mit  : 


STATUTS 

four  la  formation^  à  Jnvers.  /{'une  compa- 
gnie d'oisuranees  marUwivSt  suua  La  dé- 
nomiftation  éê  IHkéao. 

•oinanotr  Btf  nt  as  K^aaLiaitnitT. 

Art.      Il  eal  éubli,  8  Anvefa,  avec  rautorh 

aition  du  f.ouvernemenl,  une  locu-té  antjnyiiic, 
sons  u  dénomination  de  Compagnie  d'anu' 
rances  l'Océan. 

Art.  8.  L*objet  de  cel  éfabliaaoment  eat  dPéiau- 
rer  contre  mur-  les  iisqties  de  mer,  ti>viga- 
IMQ  inltirieu.u  ei  de  gucire,  les  uaviire*  ei  le* 
oUjtts  qu'ils  portent,  ainsi  que  loa  avancoa  ot 
prAia  à  la  gi  osae. 

T  a  société  s'interdit  expressément  tonte  opéra- 
tion qui  n'appartient  pas  aux  assurances  mari- 
time* oa  au  ptaoemeot  de  sea  fonda. 

La  compagnie  ne  pourra  émeitre  des  baok- 
noies,  btiiet»  de  cai«se,  oi  aucun  papùr  do  même 
nature. 

Art.  3.  Le  maximum  doa  aommoa  qua  la  com» 

pjgote  iii;itiT:t  assurer  ^'ir  ttn  niému  naviro  eat 
fixé  à  trois  puur  cent  du  capital  souscrit* 

amiia  w  ta  coaPAOïtii.  —  sa  intsoMiTioa 

ÉVEMTUELLE. 

Art.  4.  La  dtiréc  de  Pa!<i9oriafton  sera  de3t)as> 
Bées  à  cumpii-r  de  la  da(e  de  i'octrui  PoyaL 

tottiofoi»  raieembléo  ténéralo  doa  actionnai 
re-,  cfinviu|iiée  exlraordinaireraent ,  à  cet  effet, 
réuniSkani  let  deux  lier»  des  actionnaires  ayant 
droit  de  voler,  pourra,  8  1a  moiorité  deodoè& 
tioia  dee  tuCraf  ee^  ordonner  la  diaaolullon  do  la 
société  avant  ce  tennt'. 

Art.  5.  S*U  arrive  qu^un  bilan  présente  une 
perte  de  trente  ponr  coal  do  oapilal  •oaicrît*  la 
compagnie  sora  diiaoulo  ot  Pon  prooédmi  8  m 
li<|Uidaiiott. 

Tuoietois  l'assemblée  générale,  réunissant  le* 
deus  liera  dea  adionaatre*  ayant  dvoH  de  voler, 
pourra  décider  que  la  com;'Tf-n;f  rontinner  a  ses 
opéraiioo».  Daoeeeeaaf  cbaqiie  acuoouaireatira 
le  droit  ilo  le  retirer  do  la  eompagniooo  to  noD> 
fi;«ut  à  l'adminisipatioa  endéaoa lea qninse  Jourv. 
Les  »<tionnaires  qui  se  rettreol  ré|M>ndent  néan- 
œoiBS  de  tous  lea  résultats  de*  risque»  soueerti* 
aotérionremeat .  el  une  liquUaifO»  aira  lion 
ponr  déterminer  co  qui  lom'  retioni  ou-coqui 
|pur  rrsfc  à  parer. 

Les  acuonnaires  ((«ii  conliotieront  la  compa- 
gnie leroni  lomt*  do  roeompléler  préalaUemont 
le  capiini  primiiir,  soit por  oua-mémae,  aoK par 
ooiivelle  émission. 

Le  mode  de  liqoidiilion  est  réglé  par  Passent- 
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Art.  6.  SI  U  MdéK  «Iteiat  m  vinglième  année 
dteltMDM,  aciioonairet  convoquéi,  i  cet 
C0B(,  en  assemblée  géïK'rate,  six  mois  au  moins 
avant  l'expiration  de  ladite  année,  pourront  dé- 
dibr,  à  la  majorité  dat  dcni  liera  des  voti, 
4Iii*alla  fera  eootinuie  ponr  va  luwvaau  larsM 
noyennsQt  approbation  royale. 

Dans  ce  cas,  le  fonds  de  réserve  sera  dUtrfiHié 
au  aclloaiuiire*. 

•caiim*  —  ▼tMuma*  —  Acnovaaiaif. 

Art.  7.  Le  capital  de  la  comp.ipnie  sera  de 
1,500,000  (r.  divisé  eo  50O  aaioas  de  3000  fr. 
chacune. 

Art.  8.  Le  praniar  veraanaDt  eera  de  viaft 

pour  cent,  il  »c  fera  au  momeot  de  la  mise  en 
activité  de  Pciablissemeni. 
Des  vertemeots  ulf  érieun  poorronl  èire  exiféa 

par  l'administration,  si  des  pertes  venaient  i  ré- 
duire le  capital  souscrit  de  p'us  tic  six  pour  cenl. 
Dans  ce  cas  les  actionnaires  seront  avertis  un 
«aoia  d*avaiiee  par  iet  journaux  d*Anvera  el  par 
circulaire  adressée  au  domicile  élu  par  chaque 
actionnaire,  dps  p,iyrmop(>;  iiu'ils  auront  à  faire. 

L'actionnaire  qui  n'aurait  poiiU  effectué  ses 
payements  endéam  le  délai  indiqoé,  sera  mit  en 
demptirf  par  une  simple  sommation  à  son  domi- 
cile élu  i  sM  n'est  pas  satisfait  à  cette  sommation 
endéana  io  mois,  il  |>erdra  la  propriété  de  ses 
actions wront  ac(|urset  de  plein  droit  â  la  ao- 
ciété,  sans  préjudii-e  des  poursuites  à  exercer 
contre  le  retardataire  à  raison  des  sommes  dont 
Il  pourrait  rester  déliilcur  envers  la  soeiélé. 

Art.  9.  Aucune  action  ne  pourra  dire  vendue 
ni  r^'^^r  que  pour  3iiian(  que  Io  onseil  d*adni* 
nuiralion  a^iCc  le  nouveau  iiiulaue. 

Art.  14.  En  cas  de  décès  dhid  actionnaire,  ses 
héritiers  on  ,Ty:n:is  droit  scroul  terius,  dans  les 
SIX  mois  à  cuDiptcr  du  jour  du  décès,  de  pré- 
senter au  conseil  d'administration  une  ou  plu- 
sleoie  personnes  en  remplacemenl  dn  décédé. 
Faute  d'avoir  rempli  ces  formalités,  les  aciion^ 
seront  vendues  par  le  ministère  d'un  agent  de 
change  prèsia  l)ô«rsed*Anvers,  aux  frais  risques 
ot  périls  des  parties  défaillantes. 

hans  lodf  Ip-!  la  vente  on  cpysinn  n'e»»  dé- 
tinilive  que  lursquc  les  nouveaux  iitulairci  au- 
ront été  agréés  comme  il  est  dit  A  i*ari. 

Art.  11.  S'il  arrive  qu'un  actionnaire  est  dé- 
claré eo  taiilite,  ses  actions  seront  vendues  de  la 
manière  indif|uée  à  l'article  précédent,  à  moins 
qtt*il  ne  sott  donné  une  canlioa  agréée  par  le 
conseil  d'administration. 

Art.  1^  Les  actionnaires  devront  éiire  domi- 
cile A  Anvers. 

Art.  18.  Loi  aciioonaires  ne  po«rronl«  ponr 
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quelque  motif  que  ce  soit,  |>erdre  au  delà  du 
montant  de  leurs  actions  sooscritos»  oi  être  con- 
trai nts  do  restUuer  les  -intérêts  et  dividendca 

refus. 

Art.  14.  la  Mciélé  pottrri  conimocer  to»  opê« 
laifoos  lorsque  la  moitié  des  acUoaa  sera  placée. 

ADaiHISTRitTIOK. 

Art.  15.  L'administration  sera  composée  de 
trois  commissaires  el  d'un  directeur, 
ttont  nommés  commissaires  pour  la  proralèfo 

fois  r 

MM.  Constantin  Vandco  Nest,  propriétaire  i 
Elskamp^euji,  ni^gociant  ; 
Louis  Jacobs,  avocat. 
M.  Paul  Ditfxsens  est  nommé  directeur  do  la 
société. 

Art.  18.  Le  directeur  est  nommé  pour  dooie 

ans  i|ui  |)rennent  cours  à  dater  du  1"'  janvier 
1847.  Les  commi«^aires  jiont  nomm(*s  pour  six 
ans.  Cependant  tous  les  deux  aus,  ei  ia  prcma-re 
fois  le  t«r  Juillet  1848,  un  commisaaire  sortira. 
I  p  s  rt  réglora  pour  la  iwemiifo  fois  Tordre  dso 
sorties. 

Il  est  pourvu  au  remplacement  du  directeur 
et  des  cammissaires  par  rassemblée  générale,  A 
la  majorité  absolue  des  sulTrafos.  lis  sont  rééli- 

gibles. 

An.  17.  Les  commissaires  et  le  direetaur  sont 

révocables  par  l'assemblée  générale,  A  lu  maJo« 
rilé  absolue  de  tous  les  actionnaire^  ayant  droit 
de  voter.  Les  commissaires  pourrvm,  à  l'unani- 
mité,  suspendre  provisoirement  le  directeur. 
Dans  ce  cas,  une  assemblée  générale  tera  con- 
V()<|iii^«'  en'i«^an<  i'^^  ^ix  semaines  pour  Statuer 
iietiuitivi  ment  a  ce  iujet. 

Art.  18.  Le  directeur  devra  éire  propriétaire 
de  vini;t  actions.  Les  commissaires,  ch.icun  de 
cinq  actions.  Ces  actions  resteront  à  la  souche  el 
seront  inaliénables  pendant  toute  la  durée  de 
leura  fonctious.  Mention  de  TinaliénabUilé  sera 
f.iiie  sue  les  litre». 

Art.  19.  Les  commissaires,  réunis  avec  le  di- 
recteur, forment  le  conseil  d*admtoisiratioo. 

Art.  SO.  Le  conseil  d'administration  sera  con- 
vo(|ué  à  la  diligence  du  dirccieur  ou  à  la  de- 
mande d'un  commissaire,  aussi  souvent  que  le 
Men  de  l'établissement  le  réclamera,  et,  dans 
tous  les  cas,  une  fois  au  moin»  |)ar  mois. 

Il  nomme  pour  président  l'un  des  commis- 
saires. 

Il  no  pourra  prendre  aucune  décision  A  motna 

que  trois  de  ses  membres  ne  soient  présents.  Ko 
cas  de  partage  des  voix,  l'opinion  du  président 
est  prépondérante. 
ArL  M.  Lo  conieil  d*admioislration  délibère 
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«ur  Ions  tes  objeis  qui  int^t  eîsenl  la  compagnie  ;  »eront,  dans  aucnn  ras,  responttbiM  qM'de 

il  e»t  spécialement  chargé  d^auloriscr  loutei  l'exéculioo  de  leur  maiulat. 

IraBMeliODi  dam  des  aiïiint  centimlteiiMi,  atmi  Art.  M.  Le»  fonctiom  de  commtMaires  seront 

que  loalea procédures;  ilfaiichoix  d^aoemalioii  grttullei  auMi  iMftMipi  que  le«  aelieoiMtrei 

hinque  à  laquelle  la  caiiMde  Ucompatule  n'auroni  pas  reçu  six  pour  cent,  y  compris  les 

sera  conûée.  iotûréu  et  la  caisse  de  réserve.  A  partir  de  ce 

An.  93.  Le  conseil  d^admloiitrailon  délemine  cbiffr^  le  hnilléme  dti  béoéace  naiaot  leur  sera 

de  quelle  manière  le  capital  versé  de  la  compa-  dévolu  à  titre  d'Indemnité  |Mttr  leetolni  qo*lit 


gaie  et  la  réserve  seront  placés  ou  pmpioyés.  Ce 
placement  ou  emploi  oe  pourra  s«  faire  que  de 
U  manière  ralvanie  : 

l"  En  fonr!»  de  l'Fiat  IieÎRn,  pn  bonx  du  trésor 
et  en  obiigaiious  d'emprunts  des  villes  et  pto- 
vlneee  du  royaome  autorisés  par  le  gouveme- 
ment,  eeninie  auial  en  eMompiea  «or  leiditee 
valeurs  ; 

S«  En  lettres  de  change  sur  timbre  avec  deux 
•ifoaittret  au  «olai,  ai  à  r<cliéanca  de  elx  nwlt 

au  plus  ; 

S«  Kn  [trêls  sur  marchandises,  avec  garantie 
persoDoelle  de  rempruoteur.  pour  un  terme  qui 
ne  dépaetera  paa  trait  moit. 

Art  Les  commissaires  sont  également  cbir* 
gé»  d'examiner  les  opérations  <lu  «lirecieur,  ta 
comptabilité  et  la  tenue  de  ses  registres. 

Art.  84.  I.ct  attignaiiont,  acquiit,  endoete» 
m^nM  valeur  et  contrats  il't  c  ompte  seront 
•ignés  collectivement  par  le  directeur  et  l^uo  des 
commttMirei. 

Let  yalenri*  de  la  compagnie  seront  dépoaéet 
dans  «0  coffre-fort  l'ermanl  à  di-nt  rlefs,  dont 
l'une  restera  dans  les  mains  d'un  commissaire, 
]*atttre  dant  eellet  du  direeleur. 

Art  2.'  I,e  directeur  a  la  sigoalurede  la  com- 
pagnie pour  tous  les  titres  non  menlionnds  dans 
l*arilcle  M.  Il  6  se  les  primes  d'après  les  bases 
oo  rétolationt  arratéei  par  le  contdl  diadmiftii- 
tration;  il  signe  les  polices,  dirife  le  travail  dis 
bureaux etla  corretpendauce ;  il  peut  faneréas- 
>  det  riaquet  aouicrits  ;  il  soumettra  au  coii- 
d^dmintsiration  ses  rapports  sur  l«t  m'-flc» 
inents  d'avarie;  il  est  chargé  dr  î'exi'rtitioii  dn 
toutes  les  décisions  du  coosoil.  Les  polices  sont 
eoolra-tigoéet  par  un  eommittalre. 

Art.  26.  Aucun  agent  ne  pourra  être  nommé, 
soit  en  Bclgi(juc,  soit  à  l'étranger,  avec  pouvoir 
de  souscrire  des  assurances  au  nom  de  la  com- 
pafnie,  que  «ur  refis  unanime  det  membres  du 
conaeil  d^administratron. 

Art.  S7.  Eo  cas  d'absence  ei  de  m.i:adie,  le 
directeur  tara  remplacé  provisoirement  par  un 
eammissaire  ou  autre  acUonoatre déidgoé  parle 
ooni^eil  d'administration.  Le  confit  pourra  de 
même  pourvoir,  le  cas  écJiéant,  au  remplace- 
ment provisoire  d^oo  coromittaire. 

Art.  38.  Les  commissaires  et  le  directeur  n'o- 
pérant que  comme  mandataire  de  la  société,  ne 
3»«  tilt.  TOM  XVI.— miiiT.  1846. 


donneront  à  la  compagnie. 

Le  directeur  Jouira  d*ua  Iraitemeut  de  tix 
mille  frauct  et  dVne  gratiacatloB  de  trait  pour 
cen:  sur  les  l>éoéfices  excédant  six  pour  cent  et 
prélèvement  f.iit  de  l'indemnité  des  commissai- 
res. 11  fournira,  à  tes  frais,  le  local  oécettaire  au 
bureau  de  la  compainle,  la  chambre  de  cooiell, 
le  feu,  ta  lumièra  et  iea  meublet  Bdaetiairai  au 
iMireau* 


Ari.  30.  L*at9emblte  générale  reiwéianta  taoa 

les  aciionuairetj  tet  décitiont  engagent  touiala 

compagitiu. 

Art.  3t.  L'assemblée  générale  e»t  convoquée 
par  le  conteil  d*adminlslraiiott  par  letliee  adree- 

sécsau  domicile  élude  cliaiiue  acliounaire quinte 
jours  au  moins  à  t'avance,  ei  par  un  avi»  iii$Lré 
i  deux  reprises  et  pour  la  preuiièie  loit  quinze 
Jours  au  moiot  d*avaoccdan»  la  iùmilêurbe^ 
et  dans  deux  journaux  d'Anvers. 

Art.  32.  Le  conseil  d'administration  pourra 
eonvoquer  l'aaaombléa  générale  aussi  souveot 
qu'il  le  croira  Mile  au»  iniéréu  delà  «ompaguie. 
ll<ievralcfjire,  lorsque  d.tui.i  actionnaires  ayant 
droit  de  voler,  ou  deux  commissaires  en  feront 
la  demande  par  écrit. 

Art.  33.  1  es  .iciionnaires  possédant  au  moine 
trois  actions  ont  seuls  le  droiL  d'assister  aux 
atremirféet  générales  et  d>  avoir  vmx  déiibé- 
rai  ive.  Le  propriétaire  de  neufactioni  aura  droit 
à  deux  voix,  celui  dedix-buil  actiont  ou  plut,  k 
trois  vvix. 

Art.  m4.  liet  actionnaires  pourront  se  tdire  re- 
Pt  ésuQier  par  d'auin»  actionoaicet  qui  dépote- 
ront leur  procuration  enlro  les  mains  de  l'admi- 
nistrattouj  mais  aucun  membre  de  l'assemblée 
générale  oe  pourra,  toit  de  ton  propre  chef,  soit 
comme  fondé  de  pouvoira,  réunbr  plut  de  troit 
voix. 

coim  amiitt. 

Art.  gg.  La  cMtore  det  livret  te  fbra  tout  let 

ans  au  trente  Juin,  et  l'admin  istr  ation  procédera 
immédiatement  à  la  formation  da  bilan. 

Il  tera  tenu  compte  dans  le  bilan  de  la  dépré- 
olatiou  éventuelle  de  l*aTOir  de  la  loeiété. 

Art.  30.  Cha«|tte  année,  dam  le  courant  du 

4S 
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mois  de  juillet,  uoe  MMiublde  générale  aéra 
convoquée  pour  «ntendro  lo  rapport  do  l*idini- 
nulraliOD  »ur  la  tituaikm  de  la  •oeiélé,  et  lo 

compte  (lu  résnUal  de  ses  opération". 

Arl.  37.  Jl  lera  prélevé  sur  les  bé(ii>tic«8  oets, 
dMvelioa  liilo  de  tout  le*  fraie  fénémm  et 

charges  sociales,  el  pafé  aux  achoninin-s  un 
intérêt  de  quatre  pour  cent  «ur  les  louiU  versé» 
par  eux. 

Art.  S8.  lu  bénéBeee  exc<dapt  col  intéfét 
irroot  réptirlis  à  litre  du  diviileixlc  <  nlro  loiiiej 
loi  actions,  mais  il  n'en  sera  payé  aux  jiciion- 
salrei,  après  le  prélèvononi  monUqnoé  i  Tarti- 
de  39,  que  les  ii  ois  quart* }  1*  qpirl  roalaol  Kra 
reteuu  h  titre  de  réserve. 

Cette  reieoue  cesaei  a  du  moment  que  le  capi- 
tal vené  de»  actioni  aura  été  aioei  auffinenlé  do 
vingt-clni]  pour  cent. 

Art.  59.  Chaque  fois  que  des  perles  .iiironl 
entamé  le  capital  de  la  comp.igi)ie,  l'un  suspen- 
dra la  réparliilott  doe  bénéficee  allérieore  et  le 
payement  des  inirnMs  jiiM|u'."i  re  que  le  di^ficit 
sera  entièremcnl  comblé.  Les  inlérât»  arriérés 
«oroat  payés  avant  de  former  nn  noirroao  fonds 
do  résarvo.  En  oas  de  diminution  du  rond»  de 
réierve.  il  sera  complété  do  la  manière  Indiquée 
à  rartkle  58. 

Art.  49.  L*anirobation  dn  bilan  par  l*atsem> 
blée  générale  vaudra  décbargo  complète  an  dl* 
recteur  et  aux  commissaires. 

Arl.  41.  L'assemblée  générale  aura  la  faculté 
do  nommer  mo  commission  pour  examiner  le 
bilan,  et  pour  prendre  cnnnn.<.sance  do  toute* 
le!i  affaires  el  opérations  de  la  compagnie. 

Le  gouvernement  aura  pareillement  le  droit 
dodélégmriin  commUsalro,  à  PcArt  do  prendre 
connaissance  des  eomplos,  livres  et  opérations 
de  la  eompaguie. 

Art.  4i.  l.*admlnlsintloa  sera  tenue  de  faire 
parvenir  ions  les  ans,  i  chacun  des  aeiionnairei, 
le  compte  ou  rapport  imprimé  de>  opérations  de 
la  société,  el  d'en  envoyer  ua  exemplaire  au 
Binitire  ayant  le  eomoMToe  dans  ses  attribu- 
tions. 

Ce  compte  ou  rapport  sera  aecomp.tgné  de  la 
liste  dos aeiionnaipes  avec  Indication  do  montant 
de»  actien»  de  cimcm  d*eux. 

La  mdroe  liste  sera  déposée  au  frellB  dn  tri" 

bunal  de  commerce. 
Après  l*approlwtion  do  bilan,  les  comptes  de 

la  compagnie,  avec  les  pièees  à  Pappui,  seront 
déposés,  peudant  vini;l  jour»,  au  lucal  de  la  SOm' 
pagoie,  à  riatpccuun  d«s  acUuuuairee, 

Qolnso  jours- an  moins  d*avanco,  avis  de  œ 
dép6i  sera  donne  aux  actionnaires,  dans  la 
forme  prescrite  gfm  lA  4}9nvecaiioa  générale  de 

rassemblée. 


Art.  43.  Toute  ntodiiicalion  ou  addition  éven- 
tuelle aux  statuts  devra  être  décidée  par  rassem- 
blée générale  convoquée  spécialement  è  cet 
effet  et  à  la  m;)jorité  des  deux  tivis  des  voix,  et 
devra  éire  soumise  à  rapprobatioii  du  gouver- 
nement préalablement  i  sa  npise  en  vigueur. 

Art.  44.  Les  présents  .statuts  figureront  en  tête 
de  la  li»ie  des  «ouscripleiirs  qui,  par  le  (ail  de 
leur  signature,  déclarent  j  adhérer. 

Ces  statuts  ainsi  arrêtés,  sont  intervenus  lee- 
dits  sieurs  Moola*  Jo-^  oo.  directeur  de  la  coin- 
pjguie  d'assurances  Agriculture  el  commerce,  de- 
meurant à  Anvers,  et  Auguste  Van  Goetniyen« 
négociant ,  demeurant  i  Anvers,  lesquels  ont 
dôclaré  adlit'rer  aux  articles  el  condilioM  ren- 
ie rujt;  s  dans  l€.<  Matuls  qui  précèdent. 

Et  a,  ledit  sieur  DIcrcxsens,  dédaré  ae  porter 
fort  des  actioouaii  es  non  comparants,  promet- 
tant de  faire  raiiticr  par  eux  les  statuts  tels  qu*ila 
ont  été  arrêtés  par  ceii  présentes. 

Dont  acte  Csit  et  passé  A  Anvers,  en  Tétude  de 
nou^  noinire.  rue  V'Ietninrx,  les  jour,  mois  et  an 
que  destus ,  eu  piétvnce  de  Jacques- Jujtepb 
Daems,  boutiquier,  et  Gérard  Leys,  pariicn- 
lier  .«ans  profes.niuo,  tous  les  deux  demeurant  el 
domic  iles  à  Aineiï,  témoins  à  ce  requit,  qui 
oui  «igoti  lui  prLiieuie»  avec  Ici  comparants,  les 
intervenant»,  et  ledit  M*  Van  Sulper,  notaire, 
après  lecture  fUte. 

(Suivent  les  .si^jnatures.) 

Enregistré  i  Anvei le  14  novembre  1846,  etc. 

H6».  —  84  KuTEaaaE  IHiQ.—État  dressé  par  le 
mlnittre  de  l'intérieur  (M.  le  comte  de 
Tiieux),  «ne9éeution  dit  l'art.  4  éêUtM 
du  31  juiiit  t  et  de  l'arrêté  royal  du  7  août 
1834,  el  indiquant  le  prix  mqyen  Un  fro- 
meM  0t  du  teiyle  pendant  ta  â§Miatsu  du 
lundi  16  au  tamedi  31  novembre î%4ê,lUù' 
niteor  du  35  novembre  1846.) 


■  AHCIIÉS 

niouLAxauns. 

VBOHEST. 

SBI6LI. 

Qoaat. 
vend. 

rrix 

Quant. 

M» 

moyen. 

vend. 

moyen. 

rr. 

c. 

Fr.  c. 

Aovers, 

f03 

S6 

94 

89 

30  56 

Al  ion. 

S6U 

29 

2a 

198 

M  3^ 

Bruges, 

575 

26 

23 

107 

91  19 

Bruxellea, 

2,434 

23 

23 

18 

20  9i< 

Gand , 

870 

25 

U6 

141 

21  4h 

Hasselt, 

no 

27 

15 

490 

21  60 

Li.ge, 

4,60U 

26 

27 

2,000 

21  17 

Louvain, 

3,100 

38 

13 

486 

21  67 

Hons, 

4,900 

26 

35 

250 

19  04 

Namur, 

66 

26 

73 

122 

19  21 

Totaux,  .  ,  . 
Prix  raoyen. . 

U,lt8 

S6 

86 

5,851 

31  25 
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tuatt  le  dêur  Omu  thevaU»  4ê  Vominv 
de  Ltopold.  (Monit.  du  38  aoTcnbn  iSM.) 

Motifs.  "  Voulant  rpronn^ti r»>,  par  tin  téinoi- 
giM^e  public  de  ooiru  béeiiveiilaoce,  les  serfiee» 
WD*»»  «I  |i»7t  daai  la  earrlère  Judlotalrc  par 
M.  Ooms,  procureur  du  roi  près  le  tribunal  de 
première  instance  de  Tunhoui,  aocien  membra 
du  congrès  aatiuDal.  • 


801.  —  24  KOTCMBRE  1846.  —  Arrêté  royal 
nommant  le  tleur  de  Morgerutem  grand 
o/fieier  de  l'ordre  dê  Ht^ald.  dfoolt.  du 

25  (Idcemhre  1846.) 

Motifs.  »  Voulant  donner  au  sieur  de  Mor- 
genstern,  cunteiller  iniiinc  aciuel,  président  de 
la  ttfgence  «t  4a  eonaiiiaiM  dn  dueM  «TAnhalt- 
De^saiT,  une  marqw  paUiqua  de  BOira  hante 
bienveillance.  ■ 

862.  —  24  HovuiiRi:  1846.  —  Arrêté  royal 
nommant  le  eleur  Gcsiter  grand  effMer  de 
l'ordre  de  lÀo^M,  (Honjt.  du  S(  déceodire 

1846.) 

Motifs.  *  Voulant  doontii-  au  «leur  (k  GoMler, 
priiident  du  cotléfeadninUiratif  du  ducbéd*Aa- 
balt-Coedien ,  une  lutrqu»  publiqiM  de  noire 
bauie  bienveillance.  • 


863.  —  34  BovbMBHK  1846.  ~  Arrêté  royal 

nomnuua  le  steur  de  Xent^n  grand  ofH- 
elerde  l'ordre  de  léopoid,  (Hontl.  dn  35  dé- 
cembre 1846.) 

Mollfi.  »  Voulant  donner  au  «ieurdcKeiiierOy 
eoMeiller  Intime,  pr««ideiu  de  la  régeafi»  du 
duché  d'AnhaU-BeriibourÇfUaeaiantMiinbUqm 
de  noire  baote  bicnvetliance.  ■ 


86  <  26  sOTtHUKE  1846.  —  Arrf^'.t  raral 
nommant  le  steur  BrieouU  c/tevaiier  de 
l'ordre  de  Léopoid.  (Monit.  du  »  novenbro 
1816.) 

}fnfff\.  .  \  i -îiani  reconnaître,  par  un  tf'mfù- 
giiëge  public  de  notre  bienvetllauce,  les  services 
fendue  au  |>ays  dan«  la  carrièi  e  judiciaire  depuis 
plas  de  43  ans,  par  M.  Bricouli  (Beaott-Jeae|pli), 

jugedi*  piix  <iu  canton  d'Eni^liien.  .incien  mOBH 
bre  de»  ùui»  provinciaux  du  Uaioaui.  » 


865.  —  26  MovrinBiiK  \Hi(y.  —  Arrêté  royal 
nommant  le  susur  Hix  cht,va{itr  de  l'ordre 
de  M4epeid»  iftenii,  én  li  Mvenfeto  iMi.) 
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Motifs,  m  Voulant  recoonallre,  par  un  témoi- 
gnage public  de  notre  bienveillance,  let  tervket 
tendus  au  pays  depuis  plus  de  48  anf,  dans  la 
carrière  judici.iire  p.ir  M  Six,  jiifjp  ,\p  prjix  rlu 
canton  de  Celles  et  mc-oibrc  du  conseil  provin- 
cial du  Bainaut.  » 


866.  —  36  HOTUBiiB  1846,  —  Arrêté  royal  qui 
fixe  le  tmiae  meyen  dee  imolnmenie  dee 

greffiers  des  S*-  rV  4'-  r  n nions  de  fa  vUlede 
Court ray^  dti  la  manière  suivante:  3»  can- 
ton j  500  francs  t  4*  çatUont  686  francs» 
(MottU.  dtt  i»  dtfoeabre  16160 


667.  ^  17  mwuMt  1646.  —  Jnrétit  rayett» 
ftd  aeeerdent  s 

Au  sieur  Piercût  {René)^  domleUlê  à 
Bruxelles,  rue  de  la  Blanchisserie^  n«  8, 
un  brevet  d'invention  de  quinte  années, 
peur  un  appareU  deeilné  à  éemeedeer  le 
combustible  dene  iee  maeMnee  ëeeeme^ 
tipeêf 

Ju  fleur  Faneampenhouê  {Atexandre)^ 
demteittè  à  Bruselfee,  -rue  dee  Bouchers^ 

section  9,  n°  m,  un  brevet  d'frtvenfiûn  Het 
Çuinxe  années f  pour  un  appareil  destiné  4 
rendre  Imderee  les  Baux  ^mUatteet 

Au  sieur  Gérard  (Antoine-Juseph),  àor- 
loger^  domielllé  à  Vége,  place  Sa'mt-Lam- 
btirt,  n»  72,  un  brevet  de  perfectionnement 
de  treiwe  armée»  et  kuH  meht*  pemr  un  per^ 

fectlonnenient  appnr't'  à  tn  plume  rncrirr ^ 
brevetét:  en  sa  faveur  le  18  février  1846  j 

Au  iieur  Jenee  {Joseph)^  damfelM  à 
Bruxelles,  bôtel  de  Groenendael.,  ehen  te 
sieur  Dlxon,  son  mandataire^  un  brevet 
d'importation  de  dix  années,  pour  un  pro' 
eidi  peifeethsmé  ntreenl  à  tasprhn»  dee 
couleurs  sur  les  étoffes^  breveté  en  Angle-- . 
terre  }»>ur  quatorze  ans,  /e  22  yum  1846, 
en  faveur  au  situr  Bennelt-ff^oodcroft. 
iMonil.  du  4  décembre  1846.) 
Le  tiliiiaite  esl  U  uu  >i'au!ori.<)iT  Ici  iii(Iu$tri':ls 
du  pays,  qui  lui  en  feront  la  demande,  i  em- 
ployt-r  pour  leur  propre  comple  le  procédé  dont 
il  s'agit.  Il  aura  droit  de  ce  ebef  1  une  indemnité 
à  régler  à  Tamiable  on  A  ftur  par  arbitrage. 


866.  —  66  KortamB  1846.  —  Arrêté-  reyed  ^rwl 
décrète  gue  jusqu'au  l'i-  Juin  1817,  te» 

farines  de  toute  espèce  orifjnmires  des 
pays  hors  d'Euiope,  et  le* gruaux  de  toute 

eèpêee,  eemt  dèûierée  Obree  é  t^enêFêe^  et 
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gu*ll  sera  perçu  sur  ces  denrées  un  droit 
de  balance  de  dix  centimes  j  ar  mille  kilo- 
grammes. (Monit.du  Ur  décembre  1846.) 


869.  —  30  ^lovEiBRR  1846,  —  Arrêté  royal  ap- 
prouvant l'élargissement  des  chemins  vi- 
cinaux de  la  commune  de  Saint-Kicolas 
{province  de  Liéye,.  ^Monit.  «lu  3  (l(icembre 
1846.) 

870.  —  30  noTEaBRE  1846.  —  Arrêté  royal  ap- 
pliquant les  lois  et  règlements  de  la  police 
du  roulage  à  la  commune  de  Rupelmonde 
{province  de  la  Flandre  orientale.  fMonii, 
du  3  décembre  1846.;/ 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  conseil 
conimuiial  de  Rupelmonde,  province  de  la  Flan- 
dre orientale,  en  date  du  17  juin,  Icndani  à  ce 
que  les  lois  el  les  règlements  conrei  naul  la  police 
du  roulage  lur  les  grande»  roules,  en  temps  de 
dégel,  soient  déclarés  applicables  aux  chemins 
pavéi  de  la  commune; 

Vu  les  ceriiflcaisconslatanl  raccomplisscmcnl 
des  formalités  prescrites  par  nuire  arrêté  du 
S6  juillet  183â,  dans  les  communes  de  Sainl- 
Nicolas,  de  Tamise,  de  Thieirode,  de  Basel  el  de 
Cruybeke; 

Vu  les  délibérations  des  conseils  communaux, 
favorables  à  la  demande  ; 

Vu  les  avis,  également  favorables,  de  Tingé- 
pieur  en  chef  des  ponts  et  chaussée!«  de  la  pro- 
vince, el  de  la  dcputaiion  permanente  du  conseil 
provincial  ; 

Vu  la  loi  du  24  mars  1838; 

Sur  la  proposition  de  noire  ministre  de  l'inté- 
rieur, 

^ous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 

Art.  Les  lois  et  les  règlements  concernant 
la  police  du  roulage  sur  les  grandes  routes,  en 
temps  de  dégel,  sont  déclarés  applicables  aux 
chemins  pavés  de  la  commune  de  Rupelmonde. 

Art.  2.  [Sotre  ministre  de  Tintérieur  (M.  le 
comie  de  Tbeuxj  est  chargé  de  Texéculion  du 
présent  arrêté. 
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vcnlion  de  quinze  années  pour  un  nou- 
veau système  de  pompe  à  triple  cylindre  t  t 
à  bascule; 

Au  sieur  Defonville  {George-Ferdinand), 
domicilié  à  Bruxelles,  place  du  Grand- 
Sablon,  noiO,c/iez  le  sieur  Stoclety  avocat, 
son  mandataire,  un  brevet  d'invention  de 
quinze  années,  pour  un  nouveau  procédé 
de  panification  ; 

Au  sieur  yasmyt/i  {James),  domicilié  à 
Bruxelles,  place  du  Grand  Sablon,  n»  20, 
chez  le  sieur  Stoctet,  avocat,  son  manda- 
taire, un  brevet  d'importation  de  treize 
années,  pour  des  perfectionnements  aux 
machines  destinées  à  pro<iuire  ft  à  trans- 
mettre une  force  motrice,  brevetés  en  An- 
gleterre pour  quatorze  ans,  en  sa  faveur^ 
le  16  février  1840.  Monil.  du  4  décembre 
1846.) 


872.  —  l»r  DËCRMBnE  1846.  —  État  dressé  par 
le  ministre  de  l'intérieur  (M.  le  comlc  de 
Theux  ) ,  en  exécution  de  l'art.  4  de  la  loi 
du  31  juillet  et  de  l'arrêté  royal  du  7  août 
1834  ,  et  indiquant  le  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
lundi  iâ  au  samedi  novembre  1846.  (Mo- 
niteur du  2  décembre  t846.) 


■AncnÉs 

1  RÉGlILATEtHS. 

rnoBiiiiT. 

.SEICLE. 

Quant. 

Prix 

Quant. 

Prix 

vend. 

moyen. 

venil. 

moyen. 

lAnvers, 

Fr. 

c. 

Vr. 

c. 

9". 

2G 

91 

45 

20 

37 

Arlon , 

265 

29 

■ 

» 

■ 

m 

[Bruges, 

640 

25 

70 

160121 

05 

ibruxclles. 

2.46U 

27 

78 

66 

20 

38 

|(ian<l , 

d:,H 

25 

16 

12ti 

21 

481 

jllasscit, 

150 

26 

95 

640 

22 

00; 

l.iége , 

4,100 

25 

70 

1,500 

21 

36 

Louvain, 

2,250 

27 

79 

524 

21 

5» 

Mous, 

2,500 

26 

35 

200 

19 

04 

Namur, 

118 

26 

56 

136 

20 

12 

il'oiaux.  .  .  . 
,Prix  moyen. . 

13,5r.6 

26 

60 

3,586 

20 

98 

•71.  —  30  novEXBRE  1846.  —  Arrêtés  royaux 
gui  accordent  : 

Au  sieur  Scheers  {Corneille],  domicilié 
à  Saint-Josse-ten-xVoode  lez-  Bruxelles , 
rue  Royale  extérieure,  /i»  82,  chez  le  sieur 
Bekaert,  son  mandataire,  un  brevet  d'in- 


873.  —  8  oÉcEBBRB  1848.  --  Arrêté  royal  ou- 
vrant les  bureaux  de  payement  d'Anvers, 
Bruxelles  ^  Gand,  Liège  et  Alons,  à  l'im- 
portation des  machines  et  mécaniques 
ainsi  que  lies  fils  de  l>n  et  de  chanvre  qui 
sortent  des  succursales  d'entrepôt  créées 
dans  ces  villes  par  arrêté  du  5  juin  1845. 
(Mooit.  du  5  décembre  1846.) 
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874.  —  î  picFiBBE  1846.  —  Arrêté  royal  au- 
iorisant  l'établitsemenl  de  la  société  anth 
nymg  ducharbmmaredeMlmet  etl^inge, 
(MoQit.  dtt  8  déc«a>bre  1816.) 

Léopoldi  etc.  Vu  rex|ié(lition  ci>aDnext'e  iruo 
acte  publie  reçu,  le  18  oeiol»re1846,  par  M*  Jean- 
Joseph  Berlenmont,  nolaireà  Mon«,  acle  rrnler- 
mani  1rs  stattii^  de  ta  »ociéi<'  anonyme  du  char- 
bonnage de  Jotlmet  et  Boinge^  pour  la  forraa- 
ttoD  de  laquelle  en  demande  la  tanciloii  pmeriie 
par  l'.irt.  37  rlii  Code  de  i  n"MM"rce ; 
Vu  les  art.  W  cl  suivanU  <ie  ce  Codei 
Sur  le  rapport  de  notre  minialre  dea  «ITaiffea 
élraogèrei, 

Nom  aven»  arrélé  et  arrétodi  ; 

Arl.  1".  L'élaWi»femenl  de  ïa  mcMW-  ano- 
nyme du  c/iarbonrtaçp  de  Jolimcl  et  Roinge 
est  aulorUé,  et  ses  siaiui»,  tel»  qu'il»  r&iulieat 
de  l*acte  public  do  18  octebre  1848  précité,  iont 
approuvé**  letoutsout  les  rëiervo»  «uivantct  : 

1»  l,<'»cbarf"-*  tciîupHp*  de  li  sn«  i(^i(î  <,*élc?aDt 
â  7a,737  fr.  46  c,  suivant  riuveuiairc  produit, 
ne  pourronl,  dam  aucun  cas,  excéder  cette 
■erome  ; 

S«  n.ms  U  quinzaine  de  la  transcription  de 
Pacte  de  soci<^lé,  les  apportaoïs  pro«luiront  à 
l'administration  de  la  «ecMlé  no  eerliâeat  coa* 
slalanl  que  Ips  immciib!(.'s  soriatix  nt;  seront  gre- 
vés d'aucune  hypothèque  (ou  la  preuve  que  c«lie« 
qui  existaient  viennent  d*élre  radiées  et  que  les 
créanciers  sont  désintéressés),  sauf  toutefois  celle 
qui  pntirratt  èlre  prise  pour  ïûrci"  de  la  rede- 
vance de  152/192  du  dixième  panier  stipulé  en 
Tacte  d'arrangement  du  86  avril  1845. 

Art.  8.  Les  présentes  auiorisaiioo  et  approba- 
tion sont  .iccordcci  saus  prtfjudiciî  des  droits  des 
tiers.  Nous  uuii»  réservons  de  révoquer  ces  auto» 
risation  et  approbation  en  cas  de  violation  ou  de 
non  exécution  des  statuts  de  la  société  ou  des 
dispositions  du  présent  anéié. 

Noire  ministre  desaffaires  éiraugâres (M.  A.  De* 
chaoïpe)  est  chargé  .de  Teiécution  du  prêtent 
arrêté. 


1>»r-devant  M*  Jean-Joeeph  Berienooni,  no' 
lalrei  Mena,  etc. 

Ont  compara,  messieurs  :  (snivent  les  noms). 

Lesquels  coiDparaols, désirant  »e  constiluer  en 
société  anonyme  pour  l'exploitation  des  charbon- 
nages donl  il  sera  parlé  ci-.innVi.  en  dhI  ariéK*-. 
de  commun  accorUi  les  statuts  ainsi  quM  suit, 
savoir  : 


CHAPITRE  PRKMIER. 

m  L'ÉTAlILrSSEVE^T,  DE  L^OBJCT ,  OS  Lk  ODUitt 
DD  ^0■  Kr  DO  SIÉ6E  DE  LA  SOCIÉTÉ. 

Arl.  \«^.  li  est  formé  une  société  anonyme 
entre  les  comparants  et  ceux  qui  deviendraient 
souscripteurs  nu  cessionoaires  dee  actions  créées 

ci-aprèf . 

Art.     L'objet  de  la  société  est  : 

1*  L'exploitation  des  cbarbonnasee  réunis  de 
Roinçe,  Go'lin«!ite  et  Sainl-Ghislain,  sous  les 
communes  de  Wasœes,  Piluragcs  et  Quaregnott 
(Belgique)  ; 

3o  L'exploitation  des  couches  de  charbon  que 

la  8oci«'té  pourrait  obtenir,  ■'oit  pr^r  conccs«ton, 
soit  par  baux  ou  cesstous,  soit  enfin  par  acquisi- 
tion de  concession  ; 

3o  La  fabrication  et  la  vente  du  coiie. 

Arl.  S.  l  a  diitt'e  de  la  société  sera  de  qnatre- 
vingl-dix-neuf  années,  à  partir  de  la  date  de 
l'arrêté  royal  qui  approuvera  les  présents  statuta. 

La  soci'-lé  devra  être  dissonle,  si  la  moi(i6  de 
son  capital  émis  se  trouve  absorbée  i>ar  suite  de 
perles. 

Elle  devra  encore  être  dissoute  sur  la  demande 

de-i  ftciîT  tirr'î  He?' nrtionnaire*  réuni*  en  assem- 
blée génurale  ei  pos»é<lant  au  moins  les  deux 
tiers  des  aelions  êîniaea  ;  dans  ce  dernier  eat|  la 
dissolution  n'aura  lieu  qu'avec  l*iseentiinenl 
préalable  du  gouvernement. 

Arl.  4.  La  société  est  cousliiuée  sous  la  déno- 
mination de  Metêté  anonyme  du  ehofbonnagê 
de  Jotlmet  et  Holnge.  Son  siège  légal  et  MO 
principal  é(abti»jpment  sont  à  Pâturages. 

An.  5.  Tous  actes  qui  ne  se  llvraieul  pas  tm- 
méillaiement  aux  opérations  Indiquées,  ainsi  que 
l'émisMon  do  bank-notc^  h  liriii  de  caisse  ou  de 
tout  autre  papier  de  la  même  nature,  sont  for- 
mellement Interdiu. 

CHAPITRE  II. 

rOKOS  SOCIAL. 

Art.  6.  Le  fonds  social  est  représenlé  pip  deux 
mille  quatre  ceuts  actions,  au  capital  nominal  de 
cinq  eeols  francs  chacune;  de  ees  deux  nilUi 
quatre  cents  actions,  seize  cent  quarante  aenlo* 
ment  sont  actuellement  émises  et  reviennent  anx 
comparants. 

Les  sept  cent  soixante  actions  de  sorplus,  bien 

i|iiu  crt'i'cs  dès  à  pré'iciil,  denieiirtTOol provisoire- 
ment non  stgnée!»  au  registre  à  sourhe<;  si  les 
besoins  de  la  société  ou  les  améliorations  et  dé- 
veli^lienents  des  exploitations  la  réelament» 
e!tr;5  irrnnt  émises  pour  compte  de  la  société,  en 
tout  ou  eu  pariic,  ensemble  uu  succcikiivement  » 
sans  pouvoir  l'é're  att-dc«sous  do  |iair.  par  déci- 
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•Ion  du  confell  d'affmînlsJratlon.  approuvée  par 
le*  commistaires,  laquelle  décision,  sous  leur  ap- 
prolMIioo,  réglera  ea  mém*  «tmpt  la  forme  «le 
rtmi^sion  et  !c  mode  de  payement. 

11  cal  eoletidu  que  cette  ômiMion  pourra  é^ale- 
■keniéira  dtctiiée  par  Peeeemblée  fén<rtl«. 

Pour  celle  émission,  loiite  préférence  sera  don* 
Tif  f  jiroj'i  itU.iirp"  ^i^'?  iciions  émises,  et  pro- 
porlioiinellemenl  au  ouuiUre  d'acliOQs  possédées 
par  ebacua  d*e«i  an  noinattt  de  Pémiaaioo. 

Un  avis  qui  donnera  un  mois  auiaeiionnaires, 
pour  f«iirc  ciiiinaltro  leur  intcntinn,  si-ra  insi'ré 
dans  i(js  journaux  désignés  pour  aaooncer  les 
aawablée»  gdndralee. 

Art.  7.  Les  cûm|)aran(s  cf-rictsus  dé&OBDée  Ct 
f  aalifl4s  «p|iorlent  i  la  leciéié  i 

Let  charboDpagfi  réuali  da  Roinge,  Godi- 
neite  et  SiiPl-Ghltlaia,  loiw  lei  communes  de 
WA«t)io8,  Pâturages  et  Quar'frnor  (llp'ciiiucH 
tels  qu'ils  les  possèdent,  suivant  aue  uoiané  i»ass« 
à  Mooa,  de?  aDi  le  neiaire  BerleDmooc,  sooasif  oé, 
le  vingt-six  avt  il  1845,  enregistré  en  la  même 
villef  le  viQgt'buit  cnéfuc  moi»,  et  !>uivan(  arrêté 
royal  du  cinq  juin  mil  huii  cent  quaranie-cinq 
monUÊwMgê  du  baUJoio  mdaae  aoaée). 

sont  quittes  et  libres  de  louics  charjje*  au- 
tres <|ue  celle  des  cent  cinquante -deui  cent 
nooaDle-devMimes  (153/192)  du  dixième  panier, 
•lipulés  en  Pacte  traosacttonoel  du  vlB(l*ati 
avril  mil  huit  cent  quarante-cinq,  pMid  4erm( 
l«  même  uoiaire  soussigné,  à  Mons. 

Le  périnaèire  de  la  concaieioa  comprend  lepl 
cent  vingt-quatre  htctarc». 

jB.  Deux  puils,  Puo  d'extraction,  Tautre  de 
detcente,  eofMCés  ebacuo  à  deux  cent  trente 
wltàxm  ane  lai  iravawt  d*«xploliaUon  at  de  r^ 
conn.iissance  ((ui  3*7  radacheat. 

C.  Un  bâtiment  de  fosM,arac  une  machine  i 
▼apenr  de  la  force  de  soixaula  dmuqL ,  pompe 
d'épuisement,  lamperie,  etc., 

D.  Bât  iiii  iiL^  df  forges,  bureaax,  magasins. 
M.  Un  uiaicncl  comidet  d'expMlatlOnf  divers 

approrieloonemimte,  cbarboot  «n  magaeio,  ra- 
Icur;  tic  r.iisse  et  de  portefeaille,  le  tout  s'élevant 
à  la  somme  de  buit  cent  vingt  mille  francs,  sui- 
vant rioveauire  dressé  le  Ut  juillet  dernier. 

F.  Tous  lea  draile  pantaoc  léevller  d*nna  de- 
mande en  extension  de  conrrsjion,  présentée  le 
dix-huit  mar»  dernier,  à  M.  le  gouTerneur  du 
Habtattt,  et  ittcUa  ao  rarta  d*in  andté  de  la 
ddputation  praviaciala ,  tn  data  da  viaf  t^kalt 
avril  suivant. 

G,  Les  avantages  el  charges  d'une  location  ver- 
bale d«  rivage,  avec  JattieiaBca  paadaot  vlagi- 
sept  anoéea  coneéeatiTei,  à  parilr  du  aaiie Juia 
1846. 

Ce  rivage,  d'uott  oonienaoce  de  quarante- 


quatre  ares  trente  et  un  centiares,  appartient  à 
M.  Philippe-Josepb  Mati«>a ,  de  Saiiit-Gbiftlain. 
Il  est  iittié  lar  la  rira  droite  da  canal  da  Moas 
.1  Condé,  et  lient  à  la  route  de  Toiirn.iy.  Le  prix 
annuel  de  location  est  fixé  à  seixe  cents  francs 
par  aa  ;  la  charge  dei  impôts  «t  da  l^diiraltoa  in- 
combe aux  occupanii;  la»  iweacura  «al  lafih 
cuMé  d'y  tialilir  telles  COnsiniCliont  qu'ils  juge- 
ront utiles,  et  de  les  enlever  à  Peipiratiun  du 
bail. 

Pour  prix  da  cet  abandon,  rien  oiccpté  ni  ré- 
sprv(^.  il  «rr:T  rrmis  aux  rompar.tnis  pro|K)rtion<- 
nelk  raent  jui  quotité»  qu'ils  possèdent  à  ce  jour, 
aaisa  eeai  quaraata  aelioai,  ovaiéroiéee  de  «a  A 
tcizo  cent  qu;iran[i^  indu?. 

Un  Hors  de  ces  actions  demeurera  inaliénable 
pendant  trois  années,  pour  garantie  des  apports; 
elles  relieront  en  nom.  et  meoilon  de  leur  lo2- 
liénrliiiilê  sera  faite  jtir  r"'  liin  j,  ainsi  que  de 
la  responsabilité  à  laquelle  ils  soumettent  leurs 
propriélait-es. 

Si  Ion  le  prescrit  de  rinstructlon  minlsl(*rielle 
du  20  févri  I  les  apportants  eonsiiDtcnt 

qu'au  cas  de  lésion  de  plus  «l'un  quart  pour  la 
eoclélé  sur  le  prix  dee  apporta,  la  eocMié  pnieae 
pi  ndant  deux  années  el  en  vertu  d'une  ré»oltiti'in 
de  l'assemblée  générale  pri»e  à  la  majorité  des 
voiK  présentes,  demander  en  justice  la  réduction 
du  prit  da  ceux  da  cee  apporta  dont  la  valoiv 
icr.iti,  ronlre  leur  aUenie,  reconnu'"  e'^nijérée. 

Le»  porteurs  des  action»  formant  le  prix  de» 
apiHirt»  na  poarroat  prendre  part  à  ta  ddeisioa. 

CHAPITRE  m. 

M»  ictioaa,  na  .aïona  ^d'elles  coiirixERt. 

Art.  8.  Les  actions  sont,  nu  choix  de  Tactioa- 
nairOf  Domina  II  ves  ou  au  porteur. 
Toutefl  lea  actions  seront  extraite*  d*oo  ref  laira 

A  eouchc-i,  signées  du  directeur  géMnt,  de  Tarent 
CO'uftjhl»!  el  d'un  admiri'trateur.  cii  fîp  (rois 
admioïklraieurs  ;  elles  seront  Irappcus  du  Umi^re 
eee  do  la  société. 

Le  proprii'iairc  d'actions  au  porteur  peut  de- 
mander la  conversion  de  tout  ou  partie  en  litres 
nominatifs  et  collecllh. 

Cette  coaveraion  »*opèra  aane  frato  pour  l'ac- 
tionnaire, et  le»  titre»  au  portaar  aontaaaalésea 
sa  présence. 

Le  propriétalw  d*na  titra  nottlnatif  peut  aa»»i 
en  demander  la  conversion  en  actions  ao  por- 
teur, mais  à  la  charge  de  payer  un  droit  <le  deux 
flranca  cinquante  centimes  par  chaque  action  au 
porteur,  et  de  former  «a  domaïkie  par  dcrit, 
quloie  jours  d'avance. 

Les  titres  nomioatifii  se  transfèrent  par  une 
déclaration  du  cédant  otdn  oeesionoaire,  signéa 
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tur  UD  registre  spécial ,  tenu  «o  liége  de  U  «h 
«iété,  «t  wM  par  un  adniîobtrateiir  ftl  1«  dlr«c- 
teur  gérant,  ou  par  deux  admlnhiniietira. 

Meotion  de  ceUe  InicrijiUob  sera  faite  tor  les 
liirea  Domioatift. 

A  réfard  dea  aeileoa  on  pof leur,  la  eeaaion 
i*en  opérera  par  la  seule  tradition  du  titre. 

Chaque  action  est  fodivisiible,  el  Ki  socirié  ne 
reconoait  qu'un  seul  propriétaire  pour  chaque 
aetton. 

Lei  droit"  ci  ohV\",:\V\o'n<'  attarhi^<«  à  Pacliott 
auiveot  le  litre  «tans  quelques  mains  <|uM  p.tsse. 

La  possession  d^une  action  coiporic  l'adhésion 
ans  statuts  de  la  loeKIé. 
^  l,''s  hi'rHii-n  nu  créancirr^  d'un  nrtinnnaire 
ne  pourront,  tous  quelque  prétexte  que  ce  aoU, 
firovoqiier  Papposiitoo  dea  leeliéi  tur  lea  biena  et 
valeurs  de  la  aeciété,  ni  s'imtnUcer  en  aaeufie 
manière  dans  son  admmislr.ition. 

lit  devront,  pour  l'exercicu  de  leurs  droits, 
a*eo  rapporter  au  deraier  bilan  apiimiivé. 

Art.  9.  Les  actionnaires  ne  sont,  dans  aticun 
cas,  passibles  que  de  la  ptrie  du  mont  int  de 
leurs  actions;  tnut  autre  appel  de  fon  is  est  in- 
terdit. 

Art.  10.  Tout  propriétaire  de  dix  .irttons  a 
voix  délibérative  dans  rassemblée  générale  des 
aeiioonairM,  et  il  rëooii  aorant  de  voix  qnll 
possède  de  Tois  dix  actions,  sans  i|ue  le  iiiéllle 
actionnaire  puisse  .Tvnir  pln^  dp  dix  roix,  tant 
pour  les  action»  qu'il  |to$séde  que  pour  celle* 
qu'il  reprdtenie  comme  maadalaire. 

Un  actionnaire  ne  peut  §e  Aire  reprdsenler 
dans  raxhembKe  générale  que  par  un  ailtiw  ae- 
tioiioaire. 

Il  aulBt  pour  eela  d*ane  atitorfaatioa  donoée 

par  simple  lettre  au  m.mdatairp  el  d'y  joindre 
les  litres  de  propriété,  ou  un  duplicila  du  ccrti- 
fleat  de  dépdi  do  ces  litres  chez  un  noiairu  de 
BèlgUtneou  de  Fraaoe. 

CHAPITRE  IV. 

ADHIMSTIt/kTIUN  DE  LA  &OCtBTÉ. 

Art.  11.  I.a  «oci»^-!*'  .<f'r.i  admfni^trf^e  par  cinq 
adoiiuitlrateiirs  noiumés  à  temps  eiuésigaés  par 
railetiblée  générale,  lia  ponrront  se  faire  aaita^ 
1er  dHiQ  dlreeieur  giraiit  qui  aara  voix  eonaai- 
tative. 

là  iMMtd  aora,  en  natra,  nn  tgent  comp» 
labiei 

ChaqM''  admint'lratetir  doit  être  propriétaire 
d'an  moins  viosi  actions,  qui  sont  ioaliénablea 
pendant  la  dirée  de  i«a  foneitooa,  el  trabinliea 
au  rô'e  des  actions  nonlnMlvei,  avee  aaanUon 

de  leur  loaliénahififi^. 
Jusqu'au  ireuieme  jeudi  de  septembre  Mil  buil 


cent  quarante-buil ,  ce  coQseîi  sera  ainsi  com- 
posé : 

MM.  Jeatt>Cbariii  MnTiiat,  président)  Lnuia- 

Marc-Marie  Janson  IMirvIltp;  Pirrre-Paul  Eugène 
Dupiay  ;  Albert-Joseph  Merlin  et  Paul-Marie  Le 
RDttXeao  de  Saint-Ortdao. 
Ils  sont  cependant  révocables  par  l*feiMttUlb 

A  partir  du  troisième  Jeudi  de  septembre  mil 
boit  cent  qnarante-bolt,  un  membre  du  conseil 

sortira  chaque  ann(?c:  l'ordre  de  la  sortie  sera 
déterminé,  pour  la  première  foi*,  par  le  sort, 
par  un  tirage  qui  »c  fera  eu  assemblée  du  conseil, 
tin  an  avant  répoque  de  la  prelniêre  sortie. 

L'ordre  des  sorties  sera,  pour  la  snttp,  d^tor- 
mioé  par  le  rang  d'ancienneté.  En  cas  de  démis- 
sion, de  révoeatioa  on  de  décès,  le  membre  du 
conseil  qol  Sera  nommé  en  remplacement  de  cO> 
îni  nitra  cessé  ses  fonctions,  par  l'une  de  ces 
cause»,  prcudrat  son  rang  d^ancienneté  pour  l'or- 
dre de  sortie. 

Tout  membre  sortant  peut  être  Indéftniment 
réélu. 

Art.  13.  Le  conseil  d'administration  nomme, 
cbaqoe  année,  son  président,  et  «n  fait  pan  à  la 
|it  émigré  assemblée  générale. 

£n  cas  d'absence  du  président,  le  conseil  indi- 
que celui  de  leS  membres  qui  doit  le  femplacer. 

Le  iii-ésident  peut  être  indéfiniment  réélu. 

Art.  1^.  T.e  conseil  d'administration  se  réunit 
régulièrement  une  fols  par  mois.  11  se  réunit  plus 
souvent ,  si  les  intérêts  de  la  société  l'exigent. 
Ses  réunions  ont  lieu ,  «oit  au  siège  social ,  Koit 
dan<«  toute  autre  localité,  mémeAParis,  aucboix 
du  coûiieil. 

Les  réunions  devront  être  aaoneéos  aux  mens* 

brcs  du  conseil  par  des  convocations  adres- 
sées par  lettres  du  directeur  gérant,  au  moins 
six  jours  d*avance,  et  Indiquant  rabjet  de  M 
réunion.  Ces  décisions  sont  prise»  à  la  majorité 
de?  membres  présent». 

Aucune  décision  n'est  valable  qu'autant  qu'elle 
a  été  prise  par  trois  membres  pl^ésents$  si  deux 
membres  seulement  se  truuTaient  réunis,  leur 
décHfon,  pour  être  valable,  devra  être  ratifiée 
par  les  trois  autres.  l>aoa  des  réunions  de  qua-  * 
ire  membres,  on  cas  de  parlafe,  it  voix  da  pré- 
sident ou  de  celui  qui  le  reivplioe  devient  pi^ 
pondérante. 

Les  dédstoas  ayant  pour  objet  de  fixer  et  de 
ebanger  le  lieu  des  réunions  du  conseil,  ne  poiir^ 
roht  éi  I  e  prises  qo*A  le  majorité  de  denx  toit  an 
moiua. 

^dant  I  Mlles  ob  le  oôttiell  délermlMM  le  lieu 

dc!>  assemblées  des  actionnaires,  à  Pâturages, 
i  Mons  ou  à  Sa lot-Gbialain,  elles  devront  être 

prises  a  ruaaaintiie. 
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Arl.  14.  Lei  délibéraiioni  du  conseil  «i'admi- 
ni'lration  «ont  con»«aiée«  par  <te*  procès-ver- 
bjux  tigiiét  des  membres  qui  y  ont  pus  pari,  et 
de  cêui  «|tti  •dhèreot  anx  réioltttioai  aidopléM 

Les  copies  ou  exiraiit  de  ces  délibérations  i 
prodiiiN«D  Jiisifca  on  ailleort,  sont  signés  par 
Iftdiraetcur  gérant  et  un  d«f  admi&ltiratMN , 

fu  \i3r  (l'Mi^  .-)(!niinis(ralf!un. 

AK.  15.  hn  cas  de  vacance d*ns6  t>1ac« d*adBi- 
nUtraleur,  il  peat  y  élr«  pourvu  itrorlioiremeat 
par  le  conseil  d'administration,  à  la  m.ijoriié  des 
voix,  dnns  une  réunion  qui  aura  liié  convoquée 
spécialement  à  ce  sujet,  et  au  moins  quinze 
JooM  d*avaDe«. 

Lors  <((>  ta  réunion  la  pliin  prochaine  as- 
semblée  générale,  les  tooctioasdecet  administra- 
teur cesseront,  à  moins  qw  c«tte  assemblée  ne 
!•  nomme  définitivement. 

L'admtni»traleur  ainsi  nommé  n  rrx^mf^ 
pouvoirs  que  les  autres  admioistrateiirs ,  mais  il 
H*  danaiire»  dans  loni  les  ca««  cd  fooeiron  qiw 
la  teiDpa  d^exarelee  qui  raauii  à  aoo  préûtuê- 
•eur. 

Art.  16.  Le  conseil  d'adminisiraiiou  est  investi 
des  pouvoirs  les  plut  étendus  pour  radmioisira- 
lion  de  la  snciéiO. 

Il  fixe  les  dépenses-  générales  de  l'exploilation. 

Il  passe  les  II  aités  cl  marchés  de  toute  nature, 
•l  iraite  de  tout  ce  qui  est  relallf  au  eonneree 

de  charbon  v[  i  l,i  f  t?)rin(ion  du  coke. 

Jldéienaiue  ie  mode  d'exploitatiout  il  Axe  les 
tarifii  et  prix  de  vente. 

Il  nomme  et  révoque  tous  employés  et  agents^ 
flxp  '»nrs  aitributioti-i  rt  leurs  traitemfnts. 

Il  laii  luu» achats  de  ludiériaux,  niachmeo,  et 
autre»  ofaiieis  néeewaîres  h  Pejcploiiation;  il  au- 
torise toutes  aclionsju'iii-iain  s,  tou»  compromis 
et  toutes  iransacttons  ;  il  liéli  rmine  le  placement 
des  fonds  disiK>nibles ,  autorise  tous  retraits  de 
fsnds,  et  tous  transferts  de  rentes  et  aKëaationi 

de  valrirr'  a;>inr(rii,Tn!  ^  l.i  '^orii'-tf^ 

Il  donne  iuutes  qutitauces  et  mainlevées  d'op- 
poiilton  ou  d*inseripiiortsliypotbéGaîret. 

Il  lait  les  règlements  relatifs  à  Torganisation 
<1(i  ««Tvice,  et  sialiic,  dans  les  limites  dti  pacte 
social,  sur  tous  les  ioléréi*  qui  rentreui  dans  le 
cercle  de  radmlnUtration  de  la  socléu!* 

Totilerois,  tnuU's  (lépeiufs  oualiéiiatiuns  d'une 
valeur  cxcûbnl  vingt  mille  franc»,  devra  élre 
approuvée  par  les  commissaires,  i^lie  devra  élre 
approuvée  par  Passembtée  générale,  ai  die 
excôde  (|uarante  mille  francs. 

Le  nombre  cl  le  chiffre  des  irailcmeois  des 
employés  Jouissant  d'un  traitement  annuel  de 
plot  de  mille  rraocs ,  seront  <?galenient  soumis  1 
l*approi»aUott  des  commissaires.  > 


|«r«  _  M  1846,  N*  S74. 

Art.  17.  Le  conseil  (rartmiiilstration  pourra 
donner  des  pouvoirs  dans  les  limites  de  ceux 
qu'il  tient  des  présents  statuts  pour  une  ou  plu< 
aieors  affaires,  par  un  mandat  spécial  *  pourra 
que.  le  manilaiaire  soit  l'un  d<'<i  ^  Iminisfrateurs 
ou  le  directeur  gérant,  sauf  tuulcfois  que ,  pour 
les  mMidret  judiciaires,  il  pourra  donner  prucu- 
ration  aux  avocats  et  officiers  minisiérieli,  dont 
le?  ron'ipils  oti  l'office  seraient  jugés  m'ccMaire». 

Art.  18.  Les  membres  du  conseil  d'administra- 
tion ne  contractent,  i  raison  de  leur  gcetlon,  au- 
cune obligation  personnelle  ou  solidaire  relatif 
veinent  aux  rngagemfiots  île  la  sooi«  i»'-;  il*  ne 
ré|K>ndent  que  de  l'exécution  de  leur  mandat. 

Ils  auront  droit,  pour  cbacnne  des  réonkme 
anX'|uel!es  ils  auront  assisté,  h  un  j<  ton  Ac  pré- 
sence de  la  valeur  de  vingt  francs,  sans  que 
cependant  chaque  admiidsirnteur  puise  rece- 
voir, A  titre  de  ces  Jetons,  plu  de  six  cent  francs 
par  année.  Ils  seront  resÀottraés  de  leurs  frais 
de  voyage. 

Art.  19.  Le  directeur  gérant  est  chargé  d'exé- 
cuter toutes  les  résohiiiunt  du  conseil  d'adminis- 
tration ,  de  lui  ren  tre  compte  de  toutes  les 
affaires,  et  de  iui  soumettre  toutes  les  proposé» 
lions  qu*exlgeront  les  inlérèls  do  la  société. 

Ili.stcn  outre  charg<^  delà  surveillance  de 
toutes  les  exploitations  et  de  tous  les  travaux, 
ainsi  que  des  veotes  et  des  achats  dont  les  prix 
seront  arrêtés  par  le  conseil  d'administration. 

^rt.  20.  Toii$  IfS  actes  d'administratinn  seront 
signés  par  le  directeur  gérant  et  couire>sigQés 
par  l'agent  comptable. 

Tous  les  actes  qui  engagent  la  société,  autres 
que  ceux  d'administration ,  sont  signés  par  le 
directeur  gérant  et  l'un  des  admioislrateurs,  ou 
par  deux  administrateurs. 

Art.  SI.  L'agent  comptable  diiige  la  compta- 
bilité, également  sous  la  surveillance  du  direc- 
teur gérant,  et  tient  les  écritures  eu  partie  dou- 
ble, effectue  les  recettes  et  acquitte  les  dépensée 

ordonnées  |)ir  l''  cnn"*il  H'i'!mmi?!r.if  ron 

Art.  22.  Le  directeur  gérant  représente  la  so- 
ciété dans  toutes  procédures,  tant  en  demandant 
qu'en  défendant. 

Art.  93.  Le  traitement  du  directeur  ^^rinf  i>si 
Axé ,  dès  ce  jour,  à  quatre  mille  francs  j  celui 
do  l^agent  comptable  de  quinte  oentt  i  deux 
mille  francs.  • 

\H.  24.  Sur  le  produit  net  des  opérations.  <l 
sera  prélevé  quatre  pour  cent,  dont  deux  pour 
cent  seront  attribués  an  directeur  gérant,  et  deux 

pour  cent  di<lrihucs  aux  autres  employés,  aluai 
que  le  fixera  le  consed  d'adminisli-attoo. 

Art.  S5.  Chaque  administrateur  a  droit  de 
prendra  connaissance  des  affairée  delAMciété, 
d'examiner  et  de  vérlAar  l'étal  4a  la  oalcae,  oolui 
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Tous  papiers.  |»ièce«,  livret,  correi'poniîanccs 
d  reD*eigoein«ou  lui  Mronlt  à  cet  effel,  donnés 
en  CMBonoicalioa  par  !«•  direcleur  féraol  et 
agent  compUbte. 

Art.  26.  Chaque  adminiitrateur a  aaiti  le  droit 
il*<o»i>ecler  les  travaux  quand  il  le  jugera  à  {>r(K 
|M»«,  mail  MM  pouvoir  donoer  d^ordrea  aui 
Mnidoyé^  ni  aux  ouvriers. 

Art.  97.  Aucun  travail  extraordinaire  de  fond 
ou  de  Jour  ne  peut  éire  entrepris  par  le  directeur 
géraDt,  aaat  qnni  ea  ail  référé  an  conaeil  d*admi- 
nbtraiion  et  lui  ait  «oumis  auparavant  ion  projet, 
»es  observations  sur  Putilité  des  lravaa&  ei  ou 
devis  Mtimatif  cl  détailld.  En  cas  d*ar§eoee,  ee- 
pendant.  le  directeur  gérant  peut  faiié  travailler 
de  suite,  à  la  cbartje  ^eniPonMii  de  dire  préve- 
nir atueiiôl  les  admiuuiraicui*. 

CBAPmB  V. 
coMiatAiitif  avtTitu^a. 

Art.  M.  L*atteaBbl<«  féaérala  aomne  duMpit 

année  trois  con)mi>»airËj  iiiirvcilliiUs. 

Le  gouverneoicota  la  faculté  de  nommer,  pr(;s 
delà  société,  un  ou  deux  commissaires  spéciaux, 
cbargés  de  s*atsitrer  d«  resécuUoo  ei  da  la  don- 
violai  ion  des  statuts.  commissaires  du  goti- 
vernemeut  peuveot  prendre  connaissance  des 
livres  aC  de  lontet  tee  alliiirea  de  la  todété. 

Lei  ffaoetloD*  des  commissaires  de  la  société 
consistent,  principaîiincut,  à  prendre  ronnni-i- 
saoce  de  toutes  les  affairr:<  et  opération  Uc  la 
•ocMié.  à  en  faire  te  rapparl  i  l^asMaaMéa  féoé- 
rale,  à  vérifier  les  comptes  et  bilan  annuels  pré- 
sentés par  le  cun.sci!  d'administration. 

Us pemcnt,sou«  leur  responsabilité, iicié(;uci* 
tout  on  parlia  de  lawt  faneiions  A  l'nD  d'cm, 
asii^ani  »eul  pour  tous;  excepté  toutefois,  la 
vérification  des  comptes  el  da  bilan  el  le  rapport 
i  flaire  surce*  objeia  i  rassaasblée  générale,  pour 
lesquels  Us  devront  élr«  an  nnin»  denx. 

Les  i'omriii«-;?ftT'*  •<o;it  (onti>  do  (;ommuni(|uer 
préalablement  au  coQtiièl  d'aduiaiktration,  tous 
rapports  qo^ils  se  proposeraient  da  faire  A  l*aa> 
semblée  générale. 

Pour  la  première  foi»,  Jusqu'au  iroisième  jeudi 
de  septembre  1Sf8,  les  commissaires  seront 
«MBinés  par  la  pramiira  assanbléa  Kttérata  ci- 
après  Bxéa. 

CHAPITRE  Vi. 

Art.  itf.  Il  y  ;iuta  lous  les  aus  au  siège  de  la 
aocMié,  i  PAturagas,  le  trelsiènie  Jendi  de  sf|i- 


tembre,  i  nenf  heures  do  ONHln,  nna  asscniblét 

générale  des  aclionnaires,  saufeonvocation  con- 
tr:iirc.  donnée  dpux  mois  à  l'avance,  el  désigna- 
tion  d'un  autre  lieu  de  réunion,  eu  Belgique,  par 
le  conseil  d^administraiînn. 

Le  conseil  d'administration  fixe  aussi  le  lien 
de  réunion,  fn  Belgique  ou  à  Fans,  ifetoulasiea 
a»semblct:s  exiraurdmairei  de  ia  »uclélé. 

La  réunion  A  Paris  ne  iworra  avoir  lien  qn*an- 

lanl  (iij"e!Ie  aura  élé  h'  -  il  «•  à  la  majorité  de 
quatre  atiuiiuisiraicurs  et  approuvée  par  les 
commissaire». 

L*assenblée  générale  sera  aussi  convaqotfa 
extr.iordinairement  par  lo  conseil  dVidimini^ira- 
tion,  s'il  le  juge  nécessaire,  ou  si  la  demande  en 
est  Alite  par  les  trois  «oniiaissaires  de  la  sodélé 
an  par  dix  aciioonairea  ayam  voix  délibérative. 

La  première  assemblée  générale  ordinaire 
aura  lieu  le  troisième  j  udi  de  septembre  1847. 

Art.  M.  L*aiecinblée  générale,  réguHèrcoaaBi 
constituée,  représente  rnnlversallté  des  aetinn- 
nairps. 

Elle  se  compose  de  tous  les  porteurs  de  dix 
aeilona. 

L'assemblée  est  r^'çulièremcnt  conMituée  lors- 
que le$  actiou.»aires  présents  représentent»  eom- 
me  propriélairM  d*aclions,  on  comme  fluodatal- 
rest  pins  de  la  moitié  du  capital  social  émis. 

Art.  31.  Sans  préjudice  à  ce  qui  eit  itr<*vti  par 
l'article  troisième  des  prcsents statuts,  dans  le 
cas  oft,  sur  une  première  convoealion,  lea  acdon- 
naires  présents  ne  rempliraient  pas  les  conditions 
ci»<lessus  im|io>éi  «  pour  la  validité  des  détibéra- 
tions,  il  est  procède  à  une  seconde  convocation 
i  vlngt-elo4|Joarf  d*inlervalle. 

Ci  lli-  sccon<te  couvocaijon  est  faite  dan»  la 
forme  prescrite  par  l'article  trcoie-iroisci-après, 
mai«  le  délai  entre  la  publication  de  l*avis  et  la 
réunion,  est  réduit  A  vingt  jnnrf. 

! fi!  tW'lrh»'niit  ni  ;>ri8P8  à  l'assemblée  génériilf 
daus  cette  «ecoude  réunion ,  ne  peuvent  porter 
que  sur  les  nbleie  i  Pordra  dn  Jour  de  la  pm- 
mièrc. 

F.ll('«  "front  valables  quel  que  «oit  le  nombre 
des  aclionnaires  présents  et  des  actions  repré- 
sentées» 

Art.  33.  Les  lUMibérations  relatives  aux  eas- 
prunts,  à  la  modification  des  statuts,  i  Paugmen- 
tation  du  fends  social ,  ne  peuvent  être  prises 
qne  dans  mie  assnmbiéa  généraleestmardinaira, 
r  nvoquéfau  moins  deux  moi»  d'avance,  par  avis 
énouçant  le  mouf  de  la  convocation,  el  le  tout 
moyennant  Tapproballon  dn  gnavememant. 

Art,  8S.  Les  convocations  aus  assemblées  or- 
dinaires ou  extraordinaires,  sont  faites  par  avis 
insérés  i  deux  reprises  au  moins  dans  k  itfonf* 
Uur  be/gBt  un  journal  de  Vons,  ainsi  qne  dans 
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«a  âèà  priittfpittt  jonrmiix  d*aDnoDeM  1«galet 

de  Paris. 

Te  prpmifr  de  ccn  avis  doit  prCrédrr  lf>  jour 
(le  la  rOuaion ,  «i'nn  moi»,  pour  les  as!<emt>lées 
ordlaairM,  «t  de  deux  mol*  pour  l«t  ameaiblé«i 
éXtr30r(ftn.Ttrp«i. 

Les  actionnaires  en  nom  f]iii  auront  C\u  domf- 
dl«  à.  Pâturages,  Mods  ou  Saint*Ghi8iatn,  par 
«ne  déelaratloo  aor  na  registre  dépMé  i  eet  «ff»t 
an  st/|;e  (le  la  socicHi' ,  ou  qui  ^'  t  'uii  ilum  -ilirs 
dans  ces  cominunet,  recevront,  indépeadamment 
de  cet  avis,  det  convocations  pentonnettes  par 
lettres  du  directeur  gérant,  énonç.tnt  les  motifk 
de  la  convocaiion,  '  îr  f^eu  <lc  la  icuoion. 

Cfs  lettres  devront  leur  tilreadresst^e?  au  moins 
■d  mois  a?aot  la  Jour  fixé  pour  l'assembMe. 

Ari  .'l.  S.iiif  iljri'»  le  cas  (u"i,  pour  une  cîrron- 
•tance  spéciale,  elle  Irouverail  convenable  d'é- 
lire uo  (trMdeoU  rassemblée  g^Tiéra\e  est  prési- 
dée par  ta  prdsideiti  dnooDscll  d'admiolatraitoa, 
à  snn  défaut ,  par  l'arîîtiini^tr  Mtrup  délégué  pat 
le  conseil  pour  remplacer  le  président. 

Les  rfenxploi  forts  actiotmalraa  présents  rem- 
plissent leii  fonciinos  de  scrutateurs. 

Le  hrireiu  dt'jif;ne  Ifi  seriuUiirr. 

Art.  35.  Les  déiii>crati()ni  sont  prises  à  la  ma- 
jorité d«s  «embre*  présenit . 

Arl.  36.  L*asscrot)iée  générale  entend  le»  rap- 
port» des  coramts«aires  de  surveiliaooe,  api>rouve 
les  bilans  et  tes  comptes  annuels. 
,   nie  voie  chaque  année  la  aonma  desttnét  A 
Itomier  le  fonds  de  réserve. 

Elle  nomme  les  coramisMires  de  survedlauce. 

lite  nomma  las  administrateurs  en  renplacé- 
mcnt  de  ceux  dont  les  foociioDS  loot  expirées , 
ou  qu'il  y  a  lieu  de  cemplacer  i>.i<'  mnif  -te  dôcès, 
démission,  ou  autre  cause j  s  ii  jr  a  eu  rempla- 
fleaaant  provisolra,  elle  prononea  snr  réleeiioii 
faite. 

Apris  avoir  eoieodu  le  conseil  d'administra- 
IlOB,  dla  délibéra  sur  Im  emprunts,  sur  les  mo- 
diicallnaa  ou  additions  i  faire  aux  ataivtSt  sur 

les  augmentations  du  fondn  Koc  il,  fur  les  ques- 
tions de  dtssuiuiioa  de  ia  soctéié  ou  de  proloo* 
ffallen  do  sa  durée. 

Ello  confère  au  conseil  d'administration  tous 
pouvoirs  noaTaaaxott  modifie  les  poutoirs  ni^ 
tants. 

Bile  pronooM  anr  la  propoallioa  dn  «oaiail 
d'adminiaitsatloii,  aor  loua  laâ  teiéidia  doU  ao* 

«iété. 

L*aMambMa  iénlrale  pourra  dMibérar  aur 
toutes  propoaHiona  Caltaa  par  deuxaommtaMtrii 

anmoinH.oti  j^r  L^mq  acUoaoaim  ayasl  voix 
délilMlraiivtt  à  t'aisemUlée. 

Héanmoina,  toute  i>ro|MMitloQ  da  oalto  oatnra 
dafn  avait  été  commnnl^oéa  par  écrit  en  oou» 


9étt  d*admlnlstratlon,  troii  jours  a»  ttiiat  mm 

celui  fixé  pour  rassemblée. 

Art.  37.  Les  d(''tib<5r,itions  de  l'a<semblée  géné- 
rale, prises  conformément  aux  statuts,  obligent 
t<»ns  las  actionnaires. 

Elles  sont  constatées  par  des  procès-verbaux 
s  gnés  des  membres  du  bnreait  et  des  commis- 
saires. 

CHAPITRE  VII. 
miâia  XT  Bivwnoxa. 

Art.  SS.  Il  sera  dressé,  au  trenta  al  un  déecéa» 

bre  Pl  au  trente  juin  de  ch^fine  année,  un  inv  n» 
taire  général  de  Taclif  et  du  passif  de  la  société. 

Dans  cal  Invantalra,  il  sera  tenu  compta  de  la 
d6;*réciatiOB  do  matériel  et  de  Pavolr  dô  la  so- 

ciéi'j. 

Cet  inveniairc  sera  soumis,  arec  un  rapport 
des  commissaires ,  i  rassemblée  générale  des 
aciionnairaadaniionr  réunion  dumoiido  sep- 
tembre. 

Après  leur  approbation,  les  comptes  et  bilans, 
avec  las  plèeai  i  l*appul,  resteront  encore,  pen- 
dant viniît  jours  au  nin  i  '»  ilr*i»n«.'s  au  local  de 
la  sociét6|a  l'inspections  de  tous  tes  actionnaires* 

Copia  de  cet  inventaire  sera ,  aussitôt  apris 
rapprobation  du  bilan  ,  adressée  au  gouverne» 
ment;  semblable  copie  sera  déposéeau  greffe  du 
tribunal  de  commerce  de  Mont. 

Arl.  8ft.  Les  produits  do  l*eotraprlto#ervirMit 
d'abord  à  acquitter  les  dépenses  d'entretien  et 
d'expInUaHori.  tes  frais  d'à  Irninistration  ,  TiDié- 
rél  et  l'auiOi  lts»eiueni  «ie»  emprunts,  s'il  j  en  a, 
et  généralement  toutes  les  chargea  sociale». 

Art.  40.  Après  !e<  charges  aci|iiilOt  s,  il  sera 
prt-levé,  sur  tes  bénéfices,  une  retenue  de  trente 
pourtant  au  moins,  destinée  i  constituer  un  fonds 
de  réserve,  de  Mkulemaui  ci  d^améllorattoD. 

Celte  retcriii"  fi^nufllle  pourra  éire  suspendue, 
lorsque  son  produit  aura  alteini  cent  cinquante 
mille  Iranes. 

Elle  devra  être  reprisa  iloa  Iboda  lalMUirall 
au-dessous  de  ce  chiffre. 

L'importance  de  cette  retenue  est  volée  cha- 
que année  parraasamMéo  générale. 

Ai  :  41.  Après  les  «Incr-  i  i rièveineiit»,  cé  qui 
restera  du  produit  net  constituera  ie  bénéfice 
neti  répartir  aax  actionnaires. 

Le  payententdes  dividendes  sera  eflteinét  aaua 
fiai"«  à  Mons  ou  .1  l'aria,  aù  clioix  des  tméraBaft» 
et  sur  la  demande  qu'ils  en  feront  par  écrit. 

CBAPITRE  Vm. 

Art.  4t.  ta  l*cspérlaiMo  IbitraeooaailM  11  «ou- 
vaMuaa  4<apportaff  qmdquoa  aandlfloatiMie  mix 
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|>réa«oU  «talutii ,  l'assemMée  générale  est  auio- 
ri»ée  i  7  pourvoir,  ainsi  quM  est  dil  à  Part.  36. 
Les  délAfrttiOM.à  e*  n^ét     itml  priMt 

qu'à  la  majorité  d^^»  irn  qmrt^-  Tni>ln»  des 
voix  des  membre*  itréieoi*,  et  De  deviendroot 
wÊwMn»  qu'aprèi  •voir  été  appmiflw  ftr  le 
fooTinâmcnt. 

To'i»  pouvoirs  toni  donn<'«  H'ivaDce  ati  conseil 
d'adiiiiDiiiration,  délibérant  à  li  majorité  do  ses 
flMinbreB,  iNMir  «ooaentir  l«»  «liattg«n»au  qua 
le  goiivéi  nr-mt>nt  Juserail  né«estaire  d'apporter, 
soit  aux  {in'sent"  ^trftiitft,  «oit  aux  roodifi -.Kinns 
et  additiotis  qui  ser.iicQi  uliérieuremcut  votées 
parrasiemblée  féaénle. 

Art.  43.  Lors  de  la  disRoliition  dt»  la  sociYlé, 
à  quelque  é|K)que  qu'elle  ait  lieu,  l'assemblée  gé- 
mSrala,  aprèt  avoir  «oteoilQ  ta  «MMail  d*adni0i»- 
Intian,  dMaminaffa  la  OMdada  llqnMaliéit  i 
suivre. 

Elle  ooramera  trois  commissaires  liquidateurs, 
ckarfée  de  réalleer,  iwrdet  ventée  tmbliqnei,  lae 

Mf  ii»  t'i  créance!!  tie  la  <()ri»M(?;  et  ce,  dans  le  dé- 
lai le  plus  rapproobé  |K»isible.  Leur  maoïtal  tara 
révocable  par  rassemblée  générale. 

Tout  racur  «aeial  eervlra  diabord  à  raequli 
des  charp»'^  «n  -iiles,  et  ensuite  à  être  rtistnbtié 
aux  actioaiiaire*,  proporiiooaellemeat  i  leurs 
droits  de  propriété. 

Art.  41.  Toutes  contestations  entre  lai  aeet^ 
taircs,  à  raison  de*  aff.tirr  "  >ciales,  MTODlJagéai 
j^r  les  tribunaux  compéienis. 

Dant  lo  cas  de  coolestailoo ,  toat  aclionttalra 
devra  Faire  élection  de  domicile  k  Mons,  et  lou> 
tes  notificaliODi  et  at^if^natioiis  seront  vaKible- 
neni  laites  au  domicile  par  lui  éiu^  domicile  qui 
tara  attrilMlif  do  lurldieiloB,  taDs  avoir  égard  à 
la  ilistance  de  la  demeure  r^^'llo. 

Article  transitoire.  8i«  contre  toute  prévision, 
le  gOOreriMilienl  rehlsail  son  assentiment  aux 
présents,  ou  i  tant  antre  acte  modiUcailf  qui  les 
rempl.ireraii,  ces  statnta  «ervlroot  à  une  aiaocUh 
lion  civile. 

Dès  que  le  gonveraeraent  belge  aura  autorlaé 

les  présents  statuts,  le  directeur  gérant  les  fera 

piiMier  el  in^fircr  partoiil  oii  hesoin  i^ora  ;  tous 
pouvoirs  lui  éuiU  donnés  par  le*  présentes  à  cet 

e0Bi« 

Dont  acte, 

Fait  et  pas»é  à  MoDS|  eo  l'étude,  le  18  octobre 
etc. 


•7S.  -  S  Dioamai  1816.  —  ÂrrUé  rural  au- 

torhrtvt  ff!  commune*  de  ff^etterloo  et  ée 
Wettmeerbeek  {province  d'Ânven)  ^  à 
ptrenoir  im  piigê  êw  ig  pomt  ttmtimit 
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sur  le  Grand'Bèlhe,  (Mooil.  du  f  décembre 

1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  des  cooâcils 
eoBUUdiiaux  de  Wcilerloo  «I  de  Wcsloieerbeek, 

province  d*Anvers,  en  date  du  17  février  1846, 
«oIlicitiDt  rétablissement  d'un  droit  tie  péage 
«ur  lu  puDt  coutlruit  sur  la  Grande -NèUie,  par 
ies  deux  communes  ; 

Vu  les  pièces  rin«(r!!ctioD,  desquelles  il  ré- 
sulte que  cette  demande  n'a  soulevé  aucune  oj»- 
position  ni  observation  de  la  partdea  eonuBuoei 
de  Boiiwboi,  de  Gbeel,  de  Hersseli,  de  Zoerio- 
parwys.  deHiil«boiii.<ri  «  gbem,  de  Morckhoven, 
de  Nordewfck  ,  de  Uoutienne,  de  WitilLevortt, 
de  Weeterioo  et  de  Weeimeerbeek  ; 

Vu  l'avis  de  îa  dcimlniion  permanente  du  con- 
seil provincial,  consigné  dans  la  lettre  du  gou- 
verneur de  la  province,  en  date  do  16  novembre 
1846,  première  division,  n*  5674  ; 

Vu  l'art.  76,  n»  3,  <ic  l.i  lui  du  30  mars  1836; 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  de  Tinté- 
rieur, 

Hotte  ivoM  arrêté  et  arrèlona  t 

Art.  1".  Lc<  con»clls  conimuiiant  de  Westcr- 
too  et  de  Westmecrbeek  sont  autorités  in  perce- 
voir, pendant  dix  années  consécutives,  À  partir 
dNine  époque  I  fiter  par  di»p«ltlo«  mioisié- 

rielte,  tin  droit  <!c  péac^^  !^"r  pont  aOOltraU  MIT 
la  Graodc-Nitbe,  par  les  deux  conunuttei;., 

La  percepilOB  aura  lien  d^prèe  let  daniee  M 
conditions  et«aprè»,  savoir  : 

i«  Ponr  rhnqiie  voilure  attelée  d*on  cbeval  on 
d'un  bœuf,  6  centimes; 

Ponrcbaqne  téte  d'attelage  en  plue,  4 cent.; 

Pour  chaque  cheval  non  attelé,  4  cent.  ; 

!»our  chrif^if  bcpiif,  v.iche,  veau,  mootoo,  porc, 
conduit  ou  porté,  1  cent.; 

Pour  chaque  diaaitfr  de  noulooe  on  de  pores 

en  lroiipç.ni,  S  cent.  ; 

Ën  cal  dVxcédani,  tout  nombre  supérieur  à 
einq,  comptera  pour  onedlxalnc,  et  tout  nombre 
égal  ou  taffrlenr  à  cinq,  sera  taié  par  téte; 

S"  Un  potean  nir  \p<]vp\  le  tarif  du  d:oii  devra 
être  affich*^,  sera  constamment  placé  prés  du  bu- 
VeM  de  pcrcepiion  ; 

%*  Seront  exempts  du  droit  : 

Â.  Les  voitures  et  animaux  des  habitants  des 
communes  de  Westerioo  et  de  Weslmcerheek, 
employés  aux  travaux  agricole!  ; 

I  r>  troupeaux  desdits  hifiit.Tni«  ^  r^qu'lls 
passeront  le  pont  pour  se  rendre  sur  ies  bords 
de  la  rivière. 

Les  amree  eteiaptlons  seront  I«a  mémél  que 
celles  en  vignenr  anx  barrlèrea  del  tramlea 
routes  ] 

éeu  protfaltdv  piifa  aait  «iiMié  à  fattfft- 
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lien  ei  aui  réparaiioDt  du  pont  el,  en  ms  de  be< 
soin,  à  ea  reconstruclion  j 

S»  Les  travaux  auront  lieu  par  adjudication 
publj(|ue  ; 

6»  La  perception  du  péage  sera  adjugée  publi- 
quement, chaque  année,  par  les  toins  des  admi- 
niXraltons  communales  iniéresj<»es.  Le  cahier 
de»  charges  et  le  procès-verbal  d'adjudicaiion, 
tant  de  la  perception  du  droit  que  des  travaux  à 
«xéculer,  seront  soumis  à  Tapinobation  «le  la  d»'- 
putation  pcrmaocnio; 

7o  Un  compte  exact  lI  drtaillé  du  produit  de 
la  taxe  et  de»  dépenses  sera  ttnu  par  lesdiles  ad- 
ministrations, et  transmis  annuellemt*ni,  avec 
lei  pièce»  à  l'appui,  à  la  dépulation  permanente. 

Art.  S.  Notre  rainis>tre  de  Tintcrieur  (M.  le 
comte  de  Tbeux)  est  cliargô  de  l'exécution  du 
préseoi  arrêté. 


876.  —  3  DÉcEiiRE  1846.  —  Arrétéi  royaux 
gui  accordent  : 

Âu  sieur  Dut  for  {René),  domicilié  à 
/xcltes,  chaussée  d'Elterbeek,  64.  citez 
te  sieur  Désiré  MarchaL  un  brevet  d'inven- 
tion de  quinze  années,  pour  une  machine  à 
frapper  des  boutons  en  terre  à  porcelaine, 
ou  en  toute  autre  matière  compressible  ; 

Au  sieur  Biondetti{A.),mécanicien  ban- 
daglsle  et  orthopédiste,  domicilié  à  Bruxel- 
les, longue  rue  de  l'Écuyer,  ml,  un  brevet 
d'invention  de  quinze  années,  pour  un  ap- 
pareil destiné  à  redresser  les  déviations  de 
la  colonne  vertébrale  ; 

Au  sieur  Tassin  {Désiré),  Ingénieur-mé- 
canicien,  domicilié  à  Liège,  rue  Roture^ 
no  17,  un  brevet  d'invention  de  quinze  an- 
nées, pour  un  nouveau  système  économique 
de  chaudières  doubles,  applicables  à  toute 
espèce  de  machines  à  vapeur; 

Au  sieur  Gougr  {P.  F.),  domicilié  à 
Bruxelles,  rue  du  Persil,  n»  7  his,  chez  le 
tieur  Mertens,  son  mandataire,  un  brevet 
d'importation  de  dix  années,  paur  un  ap- 
pareil destiné  à  ramener  et  à  soutenir  à 
la  surface  de  l'eau  les  navires  et  autres 
objets  coulés  à  fond,  breveté  d'invention 
en  France,  pour  quinze  ans,  le  82  octobre 
1846,  en  faveur  de  l'impétrant; 

Au  sieur  Ificolle-C'arpenlier  [F.  L.  J.), 
domicilié  à  Bruxelles,  place  du  Grand- 
Sablon,  n"  30,  chez  te  sieur  Stoclet,  avocat, 
son  mandataire,  un  brevet  d'importation 
et  de  perfectionnement  de  treize  années  et 
sept  mois,  pour  un  métier  perfectionné 
propre  à  la  fabrication  d'un  câble  plat  à 


fils  contredits,  breveté  d'invention  en 
France,  pour  quinze  ans,  en  faveur  de 
l'impétrant,  le  H  juillet  1845  ; 

Au  sieur  Dehei/iptinnc  fils  {A.),  domicilié 
à  Bruxelles,  rue  des  Fripiers,  n»  44,  un 
brevet  de  prefectionnement  de  quinze  an- 
nées, pour  des  modifications  à  un  appareil 
à  concentrer  les  sirops  et  d'autres  solu- 
tions dans  le  vide,  déjà  breveté,  les  7  Juin 
et  23  septembre  1843,  Ur  juitiet  et  23  octo- 
bre 1844,  en  faveur  des  sieurs  Claes  eiran 
Goethem.  (Monit.du  11  décembre  1846.) 


877.-  8  DÉcENons  1846.  -  État  dressé  par  le 
ministre  de  l'inlêrieuf  (M.  le  comte  de 
Tbeux),  en  exécution  de  l'art.  4  de  la  toi 
du  31  Juillet  et  de  l'arrêté  royal  du  7  août 
1834 ,  et  indiquant  le  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
lundi  30  novembre  au  samedi  5  décembre 
1846.  (Monil.  du  6  décembre  1846.) 


1  XAnCIlKS 

rnuMENT 

|nÉCULATElinS. 

Quant. 

Prix" 

Quant. 

VCDtl. 

moyen. 

vend. 

moyen. 

lAovcr», 

rr. 

c. 

rr. 

v.\ 

10» 

26 

7ti 

87,20 

07 

jArlon, 

270 

29 

25 

■ 

1  » 

■ 

Kiuues. 

768 

•lÔ 

71 

136  21 

16 

jllruxellen, 

2,357 

27 

69 

39  i20 

13 

(;aud, 

600 

25 

62 

159 

38 

jilasseU, 

110 

27 

Ot) 

57a 

|22 

20 

'•i«''ge. 

3,700 

25 

51 

1.950 

SI 

36' 

;l.ouvain. 

1,500 

27 

4U 

375 

31 

65' 

Mon  s. 

3.0U0 

26 

35 

250 

19 

04 

6». 

26 

46 

51 

30 

39 

Totaux.  .  .  . 

12,480 

.3,61 4 

_  1 

l'I'rix  moyen. . 

26 

4« 

31 

.").> 

878.  -  9  oÉCEiBRB  1846.  —  Arrêté  royal  ap- 
pliquant les  lois  et  tes  règlements  concer- 
nant la  police  du  roulage  sur  les  grandes 
routes  au  chemin  vicinal  de  grande  com- 
munication de  JupiUe  à  Hervé.  (Monil.  du 
14  décembre  1846.) 


879.  -  9  DtcBMBRE  1846.  -  Arrêté  royal  ap- 
prouvant le  règlement  du  conseil  supérieur 
d'agriculture.  (Monii.  du  16  décembre  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  l'art.  23  de  notre  arrêté  du 
31  mars  1845,  ainsi  conçu  :  •  Le  ministre  de 
l'intérieur  rédigera  un  règlement  provi»oirf,  tant 
pour  l'assemblée  générale  du  ronseil  tnpérivui- 
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(|ue  poar  Im  ifunions  do  eomittf  ceolrat. 

■  CerAglemcnl  ci-ra  remplacé  ilaot  les  dix-huit 

mois  par  un  r^îTlenu ni  ikfiiiiiir,  approuvé  par  le 
roto  préiiai-É  |t.ir  le  comUé  ceuiral,  l'assemblée 
Sénérato  enicadtte.  »  • 

Vu  le  prorès-verhal  île  la  séance  du  conseil  j-u- 
l»ërieur  «i'agricullurc,  du  14  novembre  1846, 
iVoix  il  r<^sulte  quu  te  lègiement  dont  la  Uoeur 
•ttU  a     adopié  par  le  conseil  ; 

•  Art.  ff.  f,e  conseil  >e  rciiiiii  tous  les  ans  en 
abseiiiblie  gi^ntiaic.  à  Bruxelles,  le  troisième 
oiardi  du  mois  dVct<riM-e  et  le  jeudi  qui  suii  la 
iête  dé  l'âi|uci«. 

■  Les  affaires  |irinciin'f  ;  fjni  doivent  être  son» 
loifeiau  coq<iciI  soni  éauin^iécs  dans  les  lellre» 
de  convocation;  ces  lettres  sont «dretf éei  aux 

,    membres,  au  moina quinse  Jour*  avant  Tépoque 
de  la  r(*union. 

•  Art.  i.  tne  ii8(c  de  préteoce,  destinée  à  re- 
cevoir la  tlrnature  des  nenbres,  est  déposée  tar 
le  bureau  et  arrêtée  par  le  secrétaire. 

•  Art.  3.  Uo  procès- vci  bal,  où  les  noms  des 
membres  présctil-  sonl  lusciils,  csl  leou  pour 
cliaqne  séanee.  Il  est  In  an  commeneenient  de  ia 
séance  «uivanle,  ei,  après  avoir  été  afiprouvé, 
iranncrii  sur  un  legisire^  et  signé  par  le  prést» 
drnt  ei  par  le  secrétaire. 

»  Art.  4.  Chaque  membre  a  le  droit  de  faire 
des  propositions.  Si  le  |  i  f  sid; ut  le  ciuit  utile,  la 
discuitsiou  en  csi  remise  a  la  séance  suivante. 

»  l.a  question  préa'aitle  ou  Tordre  du  jour  peut 
toujours  é(ro  demandi^ 

■  Art.  5.  Touti's  les  décisions  jont  prises  à  la 
majorilc  absolue  4es  membre»  présents. 

»  En  cas  do  i»aria(e,  la  voix  du  président  est 
pré|)Oi}>féranl(\ 

»  il  est  fait  lUÊUtion  de  celte  circonsiaoce  au 
procèt-verbal. 

»  Art.  S.  Le  président  oiivre  et  clAl  les  séances, 
COmmitni(|iie  ci  fait  cxpf'dirr  la  correspondance, 
accorde  la  paiolc,  pose  les  questions  et  (ail  con- 
naître le  résultat  des  votes. 

>  Le  prt-stdcni  e^ti  spécialement  rharfé  de 
Texécution  du  pri!t«  nt  rt'ijlemcnt. 

•  Art.  7.  Le  secrétaire  est  chargé  de  la  conser- 
vation des  archives,  de  la  biblkMlièque  et  de  la 
rédaciioti  des  prorès-vnb.mx  des  séances,  dont 
L-up.e  est  iraosmi.^c  au  ministre  de  l'intérieur, 
chaque  Ikiis  que  ta  demande  en  est  faite  ou  que 
le  piésideni  le  jut;e  nécessaire. 

»  Il  r-  .Wfic  II-  rappjrt  géni'r.tl  sur  la  situation 
de  l\igncuiturc,  mculionué  a  l*arl.  Tdei'ariêté 
royal  dn  31  mais  1845, et  expédie,  sous  ladirec- 
tiuD  du  pit-Si  iciii,  toutes  li'S  3[îairt>  de  Iiurtaii. 

•  Art.  8.  Les  décisions  du  conseil  sont  liguées 
par  le  président  et  le  secrétaire  ;  le  président  peut 
nulorlier  ce  dérnier  1  sifner,  <d  son  ahsence,  la 
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correspondance  courante,  qui  n'a  i>as  pour  ohtet 
l*exécution  d*une  décision  de  rassemblée. 

•  Art.  9.  En  cas  d'absence  <lti  président  et  d'i 
vicc-pré*ideQt,  le  plus  âgé  des  membres  du  con- 
seil ou  du  comité  central,  préside  rassemblée. 

X  Fn  cas  d'ahNcnce  di>  l'un  dw deux secréf alrcif 
son  collègue  le  remplace. 

•  Art.  10.  Il  est  tenu  on  indicateur  pour  la  cor- 
respondance i  Centrée  et  i  la  sortie. 

•  Art.  11.  Le  conseil  publie,  ave*-  r^'itorisaiioa 
du  ministre  de  l'intérieur,  uo  bulletin  de  ses  tra> 
vaux. 

•  feuteni  j  élra  Insérés  : 

n  1o  Les  procès-verbaux  des  séances  ; 

•  ^  Tous  les  docuraecls  officiels  cl  autres,  re- 
ialifs  à  ragricultnre,  qui  ne  seraient  pas  do  na- 
ture à  faire  l'olijcl  de  publicalions  «pdciafes; 

•  Z»  Les  notices  et  mémoiiesqui  seraient  adres- 
sés au  conseil  et  dont  la  publication  serait  jugée 
utile; 

»  i»  Les  rapports  des  secrétaires  sur  la  slturi'- 
lion  de  rafriculiore  natiooala  ei  sur  les  progrès 
fie  l'agricnliore  dan^  le*  pays  étrangers  ; 

»  5»  Les  ouvrages  imprimés  ou  manuscrits 
dont  la  réimpression  ou  la  publication  pourrait 
être  utile  à  l'agriculture. 

•  En  ordonnant  la  publieadon  des  ntémoirts 
particuliers ,  le  conseil  laisse  aux  auteurs  la  tes» 
ponsabitité  de»  opinions  qu'ils  émellcot. 

■  Art.  12.  Les  membre»  qui,  avec  le  président, 
la  vice-iiffésldent  et  lo  secrétaire,  doivent  former 

fi'  rnuv^i-  ccntrni,  «înrH  (^li;-"  tfHfî  !e«  ani  au  ICrU* 

liu  secret,  daus  la  première  assemblée  générale. 

»  Art.  lE.  te  comité  central  s'assemble  au  Jour 
flxé  par  Jo  président. 

•  Art.  14.  Le  comité  rend  compte  au  conseil 
des  ad'aires  qui  Oiii  été  traitée»  dans  l'intervalle 
des  réunions  ordinaires,  en  assembMo  f  énéraie. 

»  Art.  15.  Lorsqitc  dans  le  cours  des  séances  du 
conseil  réuni  en  assemblée  géiurale,  il  se  pré- 
sente des  affaires  dont  i*e«aoMo  est  urfoni,  le 
Brésideni  peut  nommer  des  eommîsaairea  pour 
les  examiner  fi      Fiîre  rapport. 

»  Art.  16.  Uc:>  couimissioos  peuvent  également 
être  nommées  par  le  président,  pour  examiner 
des  affaires  dans  l'intervalle  des  réunions  du 
conseil  en  assemblée  gOnérale. 

■  Ces  commissions  sont  leuues  de  transmettre 
leurs  rapports  an  président ,  uu  mois  au  moins 
avant  la  réunion  où  les  alliliNS qu'ils  eoocameat, 
doivi  Dt  élri'  discutées. 

Il  Ari.  17.  Ctiaque  commi-sion  choisit  son  rap- 
INirteur  daus  son  sein. 

»  L'auteur  li'unc  [iro|iosition  peut  être  entendu 
par  la  commission  à  laquelle  l'examen  de  celte 
proposition  eil  remis.  ' 

•  Ln  oommiasiont  tout  convoquées,  s'il  f  a 
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lies,  pftr  te  prMdcDl,  poigv  arriter  leur  rapport 

Art  18.  Les  foncliounaires  délégués  piè«  le 
conseil  comme  coanniisatrei  du  gouverneineal, 
doivent  éire  eniaoïliie  lai«|tt*li  le  demaodeiit. 

•  Art.  19.  Le«ecr<iaii«cliargid«  imir  le  cod- 
seil  au  couraoldes  progrès  de  Tagricullure,  dans 
les  pays  élrangers.  assiste  aux  assemblées  gêné» 
ralct. 

»  11  ic  rend  au  suto  du  comité  ceoiral,  lorsqM 
«a  préseoce  y  est  requise  par  le  préMtiiDt. 

a  11  4ilress«  tous  les  &ix  mois,  ei  avaoi  la  réu- 
niOD  ordinaire  du  conseil  en  assemblée  générale* 
Oft  ra|>pori  sur  les  prt';;rr-!  it  s  plus  rcm.irquahlrs 
que  Pagricullare  a  faits  «iaos  les  yays  étrangers  i 
les  publieaitoaa  oauvcllctf  qui  istércaMiit  t^a^- 
etillnre,  y  scot  signalé 

Une  copie  de  ce  rapport  Oit  trtntfluiw  au  ni- 
nialre  de  riméricur. 

•  Art.  Si.  Lo  acmbro  nommé  en  romplaco- 
meot  d*un  membre  qui  cesse  de  faire  partie  do 
conseil  ou  du  comité  ceulral»  achève  le  terme  do 
celui  quM  ruuiplacc. 

•  An.  SI.  Il  eai  dreiaé,  tous  lot  sis  mois,  un 

étal  riicapiluialif  dcii  ti^tes  ilc  pit  .senm  poiircetlX 
des  membres  <)ui  ne  résideut  pas  à  Bruxelles. 

•  CM.  étati  artélé  par  le  président  et  «onire- 
aigné  par  le  secrétaire,  oit  adreaaé*otocles  pièces 
à  i\4[)pui.  au  minijire  de  l^inlérieur»  aSo  d*on 
provoquer  la  liquidaiioo.  ■ 

Sur  1»  propoiUk>n  do  notre  nioistro  do  IHn- 
térlmr. 

Mous  avons  arrôlé  et  anéioas  : 

Art.  l«f.  te  règlemeui  cKdessu»  est  approuvé. 

Ari.  S.  Notre  ministre  de  l'ioténeur  (M.  le 
comte  de  Theox)  est  chargé  do  PeiéooHon  ém 
présent  onéid. 


igS.     9  DicnsKH  1846.  —  Ârrèlè  l'oyat  nomr 

mnnf  /p  harott  de  Pavwr/-  Brtmmlngen 
commandeur  de  l'ordre  de  léopoid.  (Mooit. 
dnfSJonrIorIM?.) 

Mottfi.  •  Voulant,  i  l*ooeaslon  de  la  sfgno- 

mre  '\r  !i  convention  <tV\fradilion  concluR  entre 
le  royaua)e  de  Belgique  et  le  duché  «le  Saxe-Co- 
hoarg-Gotha.  donner  une  marque  panlcntière 
doMenvelltaoceau  baron  Emile  de  Pjuwrl-Raïu- 
mtnç«"n,  consellfer  d'État  df  8.  A.  R.  le  duc  ré- 
gnant de  Saxe-Cobourg-€otba.  » 


881.  —  9  BécennE  1846.  —  Arrêté  mr a!  nom- 
mant le  chevalier  HaffoéUi  commandeur 
ée  t^wrdtis  de  lét^d.  (Monit.  du  SS  Janvier 

1847.) 

MotiU,  «  Voulant,  à  roccasion  do  U  oonvon- 


tion  ohmitlTO  dn  droit  d*Aobolno,  ooneino  ontro 

la  Belgique  et  le  duché  de  Ltinpics,  donner  une 
haute  marque  de  notre  bienveillance  au  cheva- 
lier RaSsMIl,  mlniairo  des  affaires  étrangères  do 
8.  A.  R,  le  duc  do  Lacques.  • 


88S.  —  9  oécBasBs  1846.  —  Jrrété  royal  nom- 
mant le  chevailer  Cajetaik  IffMNSif  «Aon»* 
lier  de  l'ordre  dê  UopM  (Hoolt.  dn 

23  j.invier  1847.) 

Motifs,  m  Voulant,  h  l'occasion  de  la  conven- 
tion aboliiive  du  droit  d'aubaine,  cooclue  entre 
la  Belgique  et  le  duché  do  Lnequee,  donner  une  , 

marque  de  notre  bienveillance  au  chevalier  Ca- 

jelan  IS'icoTal,  srcrt-uire  gthit^ral  du  ministère  doS 
affaire»  éiraogcrcs  de  Lucques.  • 


8W.  —  S  uicnaao  llé$.  •  JrrHêÊ  rtomm* 

fui  accordent  t 

j4u  sieur  Fan  Kraynest  ./.  i,  tailleur^ 
domicilié  à,  Gand  [Flandre  orientale),  rue 
ChaHee-ifttinty  n*  S9,  un  brevet  é*hweH' 
tion  de  dix  amiêcs,  pour  un  procédé  ser- 
vant à  couper  et  à  confectionner  de*  yan- 
taione  à  une  seule  coulure  ; 

^u  sieur  BêimaHiJean-Baytfetifif  domê- 
cUlê  à  BruTpHcî.  place  du  Prt'it-Snblon^ 
ne  24,  cliez  le  s  ieur  Keller,  son  mandalairct 
un  brevet  d'Invention  de  quinze  annéee^ 
pour  un  nouveau  système  de  clôture  ; 

J  ti  f  'ff!t  r  Sc/i  uite{Â.]^  domicilié  à  Bruxel» 
tes,  rue  des  établis,  n"  34,  chez  te  sieur 
^«tlhen,  eemwusndatedre^  un  brevet  d'Im- 
portation de  huit  années  et  sept  vw/s , 
pour  une  machine  propre  à  la  fabrication 
mécanique  des  caractères  d'imprimerie, 
èrevetiesPhtventlon  en  Boàêmet  pour  dis 
ans  en  fitveur  de  Pimpitrani^  le  iSjuUM 
1845. 

Le  breveté  est  tenu  d*aoioriier  tous  les  Indn^ 

triels  du  pays  qui  le  requerront  de  lui*  i  con- 
struire et  à  employer  pour  leur  compta  propre, 
la  machine  dont  il  s'agit,  en  leur  délivrant  toua 
les  renseignements  nécessaires  pour  qu'ils  puis- 

Miui  le  faire  aussi  Qtileroeni  que  lui-même,  et 
cda,  moyennant  une  jusîf  nul  iTjniK:  à  convenir 
à  Tamiable  entre  les  parues  ou  a  txxcc  par  arbi- 
trage { 

Au  s!rvr  Faucher  de  Struhinj  [baron], 
domicilié  à  BrxNcelles,  boulevard  de  //'a* 
terloOf  «"  Si,  chez  le  sieur  Lucattêonman* 
dataire,  un  brevet  de  perfectionnement  au 
mede  d'dppUetUiou  d'eUia^  wiHeUiguee, 
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RÈGNE  DE  LÉOPOL0  1". 

d^à  breveté  en  ta  fav^ur^  U  9  novembre 
1844.  (Honit.  du  17  décembre  1816.) 
M  brerelé  etl  tenu  <ie  nu  lire  Ici  imiutlriels 
du  pays  qui  le  lui  demanderont,  à  même  d'em- 
ployer, )iour  leur  propre  comple,  les  perfeclion- 
neoiettU  dont  11  •*«Ktl;  ei  ce  iiiaf«OMnt  uo« 
indemniié  I  coBfwiir  à  l*«B|i>hte  m  k  ftiv  par 

884.  —  9  DBCSBSBE  1846.  —  Jrrêtét  roy  aux 
gttt  accordent  .• 

jtu  tleur  Leguien  («T.  B.  J-},  domieUlé  â 
JèmCi^  V»  krmtet  d'invention  de 

dix  années,  pour  un  moyen  de  gttldrr  !t'^ 
arbreê  montants  du  meuliU  couranlet, 
appliquée*  à  ta  mmtturê  dêi  gmlnê; 

Au  tieurJansot^LutvlttêiL  U.  Af.s  do- 
mlcUîé  à  Bruxelles,  rue  du  Pt  rsi/.  m  7  bit, 
che*  ie  f  ieur  Meriens,  son  mandaiafrey  un 
brevet  dHmporiativn  de  dia  ûfuUe*  peur 
un  système  pe>  ft  clionné  de  machines  à 
vapeur  à  rotai. on  mnnt  diate.,  breveté  d'in 
vention  en  France,  pour  quinze  ans^  le 
96  août  1846,  en  faveur  de  l'impètvaMt 

Au  s'feur  Leroy  P.  J.),  mécanicien,  do- 
micilié à  f'ei  viers,  rue  Uodim^nf,  n«  194, 
«J»  brevet  de  perfecilemiement  de  cimq  «ii- 
néetj  pour  4fe«  perfectionnements  à  du 
mrtcbfnes  dites:  Continues  ou  bwdUteuêCe 
pour  ta  ftiature  de  ta  tainef 

Un  arrêté  rcaralde  ta  mime  date  rap' 
pvrte  ta  clausse  restrictive  insérée  dans 
l'arrêté  royal  du  12  aoiit  1845  ,  par  lequel 
un  brevet  d'importation  de  du  années  est 

accordé  auêieurXF^atMnfftaa'Xreo»*  do- 
micilié à  Bruxelles,  chez  le  sieur  Clemson, 
minisire  des  Étais- Vnh^  son  représentant, 
pmtr  U9  mode  d'application  d'wnorcee 
continues  aux  armes  à  feu  de  guerre  et  4$ 
càaeee*  (MoaiU  du  19  décembre  1846.) 


885.  —  11  DKCEsm  1846.  —  Arrêté  royal 
adoptant  des  mesures  à  t'tlri-  d'rssni  di- 
navigation  pendant  ta  soirée  pour  ic  canal 
de  Charlerey*  (Mouit.  du  18  décembre  1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  notre  arrêté  du  3t8  juin  1833, 
porleni  r^lemenl  de  poltee  et  de  MVigelkm  du 
canal  de  (  IiarU  roy  à  Bruxelles  i 

Cootidéranl  que  loi  ap|irovisionnemeul8  de 
comtiuslible  qui  i'tffeclueol  en  grande  partie 
pciidafti  le*  mon  d*hivef ,  eut  pour  eflet  d*aciif 
Ter,  iteodaDt  ce  tempe,  le  novvemeDt  de  la  lUk 
vigatioo  ; 

Conabléraitt  qn^  f  nedefacititar  la*  arrivât  et 


—  AN  1846,  N»*  884—885.  71» 

et  dMviter  le«  eucoaibr£iiieiu«  qui  <oot  souveot^ 
la  conaéqucDiïe  d^ttoe  navigaiipn  active,  il  y  a 
lieu  d'aviicr  auK  morenf  d*acc4l4rer  ta  marcha 

des  luiteaiix  ; 
Sur  id  piu|)08iUoa  de  nuire  ministre  de«  iri- 

vaia  publie»,  ' 

Mous  af  oBi  arrêté  ec  arritent  : 
Les  dlipeeitions  «ulvanies  soot  adoptéea  pro- 


visoirrmcnl  Pt  à  litre  d'ossai.  el  lieront  I 
vigtieui-  ;i  i*ai  iir  du  -àX  de  ce  mois  : 

Art.  t>aus  It-ii  luoracnls  de  graude  activité, 
la  narigalion  pourra*  jtt«qu*au  l***  arrîl  1847» 
avoir  it(  u  pf  n  iant  la  Mirée  sur  le  caoal  de  Cbar* 
leroy  à  Bt  uiellee. 

Art.  9.  Dau  ce  cat,  la  marclte  de*  bateauif 
sera  proloogée  de  quatre  beures  au  deU  de 
l*henre  fîx(^c  pnur  la  fermeture  delà  navigatlOQ» 
par  ie  rigleuieut  prcciié  du  28  Juin  1833. 

Art.  8.  Les  écluses,  les  puoti,  Peplrée  et  1« 
sortie  du  souterrain,  ainsi  que  les'patsages  qui 
pourraient  présenter  qtle^I:lc^  daugeri  ou  diffi- 
cutic»,  Kcroul  éclairé*  par  les  soiut  du  {jouverue* 
meot. 

Art.  4.  La  navigaiioa  du  &oir  o'ckt  pas  obliga* 
loiix*  ;  cependant  tout  bateau  qui  ce«>era  la 
Oiarche  au^i  heures  urdiuaues,  perdra  sou  tour 
de  aie. 

An.  5.  Le»  I).ilr3ux  ijui  nav  gnercnt  ptrndaat 
la  Mirée  devront  ëire  cctairM,  aux  frau  du  cou- 
dnetaur  eu  du  propriétaire. 

La  lanterne  à  placer  à  l'avant  di|  bateau  sera 
conforme  a»  muilcle  à  adopter  par  noire  luiiiiilre 
des  travaux  publics,  vl  devra  pri&cntcr  une  tu» 
mière  rouge  dana  la  directktii  ver»  Braiselle»  et 
une  lumière  verte  dan»  ia  direaton  ver»  Char* 
Icroy. 

Art.  6.  lodc-peadamiuent  de  i'éciairage  dont  d 
est  parlé  i  rariiele  précédent,  le»  oondnoteor» 
des  hatiMtix  devront  ôli  e  munis  de  falot»,  qu'il» 
allumi:rooi  dao»  les  cas  urgent». 

Art.  T.  Sauf  les  ca»  de  fbrce  majeure,  aueua 
batelier  ne  pourra  arrêter  la  marcbe  deaon  ba< 
leaii  nvaiit  tes  heure»  fixées  pour  la  fermeture, 
soit  de  la  navigation  ordinaire,  soit  de  eclie  du 
»oir. 

Art.  8.  Aucun  t>ateau  ne  pourra  staliooBer  qu'à 

proxtmilc  d'une  Lciti»:  et  ne  pourra  être  amarré 
qu'après  avuir  Iravertié  cctlt:  écluxe. 
Il  n'y  aura  d*exceptiOD  : 

îo  Que  pour  It  bief  de  p.irtauc,  f(»in|>ris  enlte 
la  oosiéme  et  la  douzième  écluse,  ou  le  siaiiou- 
nemenl  pourra  avoir  lieu  à  proximité  d'uu  i>oal 
on  du  aouterraitt; 

2»  Oiic  pour  les  halpawx  qm  seiont  arrivés  a» 
lieu  de  leur  cbargemeui  ou  de  leur  décbaige» 
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Art.  9.  Tout  bateau  ilevra  être  amarré  du  c6lé 
opposé  «a  dwaiin  de  luttage  et  le  plus  \*rH  pos- 
sible du  bord  du  canal. 

Sont  teuU  exc<>)itL's  h  s  bau-aux  eu  traio  de 
cbargemenl  ou  de  déchargement ,  pour  autant 
quediactto  d*eDi  toU  éclairé  4'ooe  maolèn  eon- 

^rniblc  et  au  uré  dce  CgeiMl  prépMéC  à  l«  10 r- 
veillance  du  ranai. 

Art.  10.  Dam  aucun  cai  il  D*c«t  iieriuis  de  pla- 
'  cer  deux  ou  plusieurs  bai«aux  de  Âroot. 

An.  11.  Tout  bntrau flevr.T  porter,  à  l'arrière, 
le  numéro  qui  lui  a  tlé  donné  par  Tadministra- 
tlon  de*  domaiim  pour  la  |ietree|itton  dee  droits 
de  narigation.  Ces  chiffres,  peints  à  rhoile* 
scron!  bien  apparents  et  auront  au  moint  ttoe 
faauieur  rc-cxiière  de  8  centimètres. 

AH.  fS.  LorM|tte  pittsieura  bateaux  A  charge 
ou  â  vide  se  rrouveront  à  la  fois  à  proximilt^  «l'une 
écluse,  loU  d'un  côté  de  cetle-ci,  soit  simultané- 
ment des  deux  c6lés,  la  préférence  pour  le  pas- 
iaga  tara  aeeerdée  de  manière  à  obtenir  la  plm 
grande  ('conoraip  ponihle  de  dépense  <l>.-»u. 

Art.  13.  Les  bateaux  montant  à  charge  ou  à 
vfde  tiendront  la  droite  du  canal  s  c*!ux  descen- 
dant la  gauche,  e*cel-AKlire  le  cAlédn  chcniio  de 
hslage.  Ils  ne  |hHirron«  se  dépsuiter  d  tns  I<Mir 
marche,  à  moins  d'aiilonsation  spéciale.  Touie- 
foii,  lei  bateaux  A  vide  pourront  devancer  ceux  A 
charfO  dans  les  parties  <lroili-r<  «les  I>M  fi. 

Art.  14.  Tout  batelier  sera  leini,  aui  aliurds 
des  écluses  et  ponts,  de  ralentir  le  mouvement 
d«  «on  baieaa»  pour  prévenir  tout  cboc  contre 
les  oiiTragPs  d*nri.  Il  en  s^ra  dr  inômi- t'ap- 
proche d'un  bateau  en  marche  ou  amarré. 

Art«  15.  Tonte  avarie  causée  par  le  cboc  d*un 
bateau  contre  les  écluses  et  autres  ouvrage* d*art 
sera  constati^c  par  procèr-vcrhal,  le  dommage* 
sera  réparé  aux  trais  du  batelier,  et  le  bateau 
aera  reteno  jatquVu  renboureeiiient  de*  dé|ieo- 
ses,  h  moins  que  le  batelier  ne  consigne  le  mon- 
tant présumé  des  Irait  indiqués  au  ausdit  procés- 
ferbal. 

Art.  16.  Les  donuttoge*  que  ic*  bacaonx  pour- 
raient s'occasionner  mutuellement,  p^r  un  -  ren- 
contre ou  par  un  cboc,  restent  à  la  charge  du  ba* 
lelier  qui  le*  aura  oecanonné*. 

Art.  17.  Il  est  expressément  défendu  de  navi- 
guer avec  des  bateaux  dont  la  plus  grande  lar- 
geur dépasserait  deux  mètres  soixante  cenii- 
mètre*  (1*60). 

An.  18.  Tout  bateau  ex|  osi*  par  vétusté  ou 
autrement  à  un  danger  notoire  de  snbmrrMon, 
•cra  immédiatement  arrêté  dans  sa  iiidrcbc  et 
amarré  du  cAlé  opposé  ao  balage,  i  rendroît  A 
désigner  par  un  éclusier  ou  nu  antre  .ipcni  du 
service  du  canal.  Le  dCct«arg«:{nent  du  bateau, 
«*il  «il  reeomitt  néeoiaaire,  dem  eooimeiieer 


immédiatement,  faute  de  quoi  les  agents  du  ser- 
vice dtt  canal  feront  procéder  A  cette  opération 
aux  frai*  dtt  conducteur  ou  propridiaire  du  ba- 
teau. 

Art.  19.  Tout  baieau  coulé  bas  sera  relevé  ou 
tiré  de  l*UM  par  le  propriétaire  ou  le  conducteur, 
dans  les  21  heure*;  fauiodo  quoi,  il  y  sei»  pro- 
cédé d'oflRre,  aux  frais  du  propriétaire  ou  con- 
ducteur, à  la  diligence  de  l'administrât  ion  du 
canal. 

II  en  sera- de  même  du  re'ev3(jc  et  du  repê- 
chage des  marchandises  et  de  tous  autre*  objet* 
qui  seraient  restés  au  fond  de  l'eau. 

La  eonduetoor  on  io  propriétaire  «f  nu  bateau 
coulé  bas  sera  tenu  do  lo  faire  éclairer,  dans  la 
soirée,  ao  moyen  do  deux  lanterne*  placée*, 
rnne  A  IWtèro  du  bileau,  et  l^ulro  A  i*avaot; 
sinon  il  y  «ero  pourvu  dN)IBce,  aux  frai*  du  pro- 
priétaire. 

Art.  SO  Les  frais  résultant  des  mesures  d'oAoe 
preeerito*  aux  deux  article*  qui  précèdent,  *erOD( 

payes  immédiatement  par  b:  conducteur  du  ba- 
lei^ii,  sinon  le  batenn  et  l.i  marcliandiM  •orOBl 
retenus  jusqu'à  rembour^^cment. 

81,  dan*  le  délai  A  ix«r  par  notre  alolatro  de* 
travaux  ptiblics,  ces  frais  ne  $on(  pa»  payé*,  io 
propriétaire  du  bateau  sera  poursuivi  dev.mt  les 
tribunaux,  pour  être  contraint  à  effectuer  ce 
INiycment. 

Arl,  2Î.  Pour  rt'itint  que  1rs  loi.s  n'aient  pas 
•iéternilné  de  peines  particulières  qui  y  soient 
applicabie*  les  conirareniion*  aux  disposition* 
du  présent  arrêté  seront  punies  des  peines  com- 
minioée*  par  l'artiicle  l*'  do  la  loi  du  §  mars 
IS18. 

Art.  Si.  T.OS  dispositions  des  règlement*  anté- 
rieurs (jiii  ne  sont  point  abrogées  par  celles  qui 
précéd'Di,  contintieront  à  sortir  leur  eff»îl. 

Art.  23.  ^'otre  ministre  des  travaux  ptibltc« 
(M.  de  Bavaf  )  est  chargé  de  l*éxéeuiiou  du  pré- 
seiM  ^rrf'té,  qui  sera  publié  par  la  voie  du  Moni- 
teur et  demeurera  constamment  affiché  dans 
le*  bureaux  de  perceptions,  les  maisons  pooton- 
iilèros  et  anlrm  baiimonis  d^endant  du  eaoal. 


886.  —  11  oi.(.EJiBHh  1846.  —  Afè'été  roj'at 

dé  tàopaU.  (MooH.  du  ISUécembro  t84«0 

Motif».  «  Voulant  reconnaître,  par  un  témoi» 
nage  public  de  noire  bit  iiveiliance,  les  services 
rendus  au  pays  dans  la  carrière  juiticiaire  par 
M.  8ta*  (Godlroid-Jeseph-Hubert),  eonseilicr  A 
la  cour  de  ca.^sal^oll,  ;iik-ioq  Juge  au  tribunal  de 
première  instance  de  Maesiricht,  ancten  Juge 
dMnstroctioa  au  tribunal  de  première  lustauc*.- 
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lie  Tonpfr<.  3iici<»n  «îiih-itimi  ilu  iirocuieur  p,ént  - 
T»\  prêt  ia  cour  il'appei  de  Liège,  aacicD  coD- 
•Mll«r  à  la  nin«  cour.  • 


8ë7.  —  11  oÉCBjiBBE  1846.  —  Arrêté  l'Oiyal 
portant  des  moéiftcotl^u  tut»  UtUuU  4e 
ta  caisse  de  retralfe  rf  de  secours  en  fa- 
veur det  ouvriers  des  chemins  de  fei^  de 
eÉtnt,  (MoRit.  do  15  dteembre  t846.) 

I.<opold,  elc.  Vu  !««  siotuts  Uc  la  cawie  de 
retraite  cl  de  «ecoor»  en  faveur  det  ouvrier!  aU 

tacbés  aux  chemins  de  fer  de  TÉCal,  apprOurét 

par  noire  arrêté  du  iti  juin  1815,  et  (loiammeni 
les  art.  20, 3â  el  37  d«  ces  statuis,  conçus  comiue 
Miit  : 

■  Ar(.  30.  Sauf  le  cas  de  circoDsunces  extra- 
ordinaires, les  secours  à  retncitre  à  l'onn  ier  ou 
i  sa  famille,  outre  les  dépenses  de  traitement 
iOplwriéM  |»ar  ia  calsie,  ne  poorroot  excéder  les 
Iroi^  ^Iîlrts  de  son  salaire  quotidien,  pendant  sa 
maladie  ousonincapacitâ  de  travail.  Ils  ne  (rour- 
Itwl,  en  aucun  cae,  excéder  la  journée  entière, 
ni  dtre  au-denoue  d^a  fraue  par  Jour. 

■  Ce^  «erour-»  n*»  [ifiivf  rit    f*lr«  prolongés  au 

delide  iioi«  muiM,  saus  uuedéiii>éraiioacxpreaae 
do  la  commiMloQ  adniniiirailvo. 

»  Loiaiato  est  compté  par  jouméw  pletaee, 
«ani  •«ppldnentii. 

•  An.  i6. 1.8  taux  (dM  peusious  U'ouvrierJ  ne 
pourra  excéder,  par  Jour,  40  pour  cent  du  lalairc 
moyeu  payé  à  Touvrier. 

•  Pendant  les  trois  licrnièrps  'ininxainee,  ai 
l'incapacité  ett  le  réstiliai  d  ua  accident  ; 

»  Pendant  lot  irais  dernières  «ondes,  si  l*fnea- 
-pacilé  e«l  le  résultat  <Ie  Pige  ou  des  infirmités. 

•  Lu  minimum  de  ces  peosioas  est  Axd  i 
7S  ceniimes  par  jour. 

»  Les  journées  eooi  oaleulécs  aiosi  qu'il  ert  dit 
an  dernier  paragraphe  de  l'art.  2U. 

•  Art.  37.  En  cas  de  décès  |iar  accident  sur- 
venu au  sarvicot  U  «era  payé  par  la  caisse  à  la 
vt  une  OH  A  la  liinilllo  du  ddAini,  nno  soainM  do 
75  francs,  pour  servir  aux  funérailles. 

»  Cette  somme  sera  de  30  francs,  lorsque 
le  décAs  sera  dift  i  d*autr«a  causée.  » 

Gonsidénnt  qae  le  minimum  des  soeours  ol 
des  ftenslons  à  accorder  .lux  ouvriers,  tel  qu'il 
est  déterminé  i»ar  les  art.  SO  ^  35  précflés, 
excède  la  morenoo  du  taux  des  salaires  payés 
aux  ouvriers-apprentis,  el  qu'il  y  a  lieu,  par 
coDséqueoi,  de  le  rt  iliiire  en  ce  qui  concerne  les 
onrrîcrsde  cette  caitgoriej 

GonsidéMMqu'il  coovieni  évaleoenlde  tenir 
compte  de  la  différence  entre  le  taux  des  salaires 
de»  ouvriers  proprement  dii^  et  <lc  ceux  des 
3««  $if .  Toaa        —  noua.  J846. 
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ouvi  /ers~(tppi'enlis\i»n%  la  fixation  de  h  somme 
a  payer  par  la  caisse  pour  servir  aux  funérailles, 
et  que  Part.  87  précité  nMtaMit  pas  de  distinction 

à  c-i.'t  ('gard  ; 

Sur  1.1  pt  oposilion  de  noire  ■ainisire  des  tra- 
vaux pul»liC8, 

Sont  avèns  arrêté  et  «rNtoos  : 
ArL  1er.  Par  modlAeatlon  è  Tart.  »  des  sta- 

tutsde  la  caisse  de  retraite  et  de  secours  en  la- 
veur des  ouvriers  attachés  aux  cbemios  de  fer 
de  rriut.  la  limite  inftrieuro  des  secours  à  re- 
raeiire  à  l'ouvrier-apprenti  ou  è  sa  Huatlleost 
»xée,  pour  l'aveoir,  è  la  moitié  de  son  salalio 
•luotidieo. 

Art.  9.  Le  minbmim  des  pensiooe  déterminé 
par  l'art.  85  desdits  suluU  est  réduit  à  S5  cent. 

par  jour  pour  les  ouvHers-apprt  nth . 

Art.  3.  La  somme  à  payer  par  ia  caikse  a  ia 
ramllle  do  rourrier  déeédé,  pour  servir  aux  fti* 
Dérailles,  aux  termes  de  l'art.  37  des  statuts  pré- 
cités, est  réduite  comme  soit  en  cas  de  décès 
d\m  ouprier^fprenti  t 

A  quatanlo  fNncs,  si  le  décès  est  léeuité  d'un 
accident  «ui-veiiu  au  service, 

£t  a  vingt  fraacs,  lorsque  le  décès  sera  dd  à 
d'autres  causes. 

Il  n*est  apporté  d'aiHeurs  auouoe  modiOeaUon 
aux  disposition  {trémcutionnées  des  statuts,  qui 
cootioueot  k  sortir  tous  letu-i  l'ilxis  eu  ce  qui  con- 
cerne les  ouvrier»  propremeai  iiiu. 

Notre  ministre  des  travaux  publics  (H.  de 
Bavay)  est  cfcargé  do  l^Oxéeulion  du  présent  ar- 
rêté. 

888.  -  11  oBCBusas  lUe.—Arrêté  ro/al  por- 
tant itaMuemetU  ^un  ptueage  tPeau  â 
Chercf.  (Monii.  du  t6  décembre  1840.) 

Léopotd,  etc.  Considérant  que,  pour  faciliter 
les  communications  entre  les  doux  rives  de  l'Es- 
caut, dans  la  province  de  HT^niut,  il  serait  utile 
d'établir,  à  l'usage  des  piéton*,  un  nouveau  pa»- 
sago  d'eau  dans  la  oommoae  de  Cliercq  ; 

Vu  ta  foi  du  6  frinuiire  an  vu  ; 

Sur  la  propo»îtioa  de  noire  ministre  des  tra- 
vaux public»  i 

Nous  avons  arrêté  et  arréions  : 

Art.  1«r.  Un  nouveau  passage  d'eau  sera  établi 
sur  PEscaut,  d,nis  I.i  province  de  Hainaut. 

Art.  2.  Ce  passage  d'eau,  destiné  à  I'u«age  des 
piétons,  sera  établi  dans  la  commune  de  Chercq, 
à  320  mèirt^  <  n  aval  de  celai  nommé  /«  Cûne^^ 
ctè  720  mèti  es  eu  amout  do  passage  d'eau  dil 
du  Nouvcau-bain. 

Art.  8.  Le  tarif  actuellement  en  vigneur  aux 
passages  d*eau  situés  sur  cette  paKie  de  l*Escau4, 

4« 
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•f>ra  applicable  au  noiivean  pas«ag«  d*eatt  mca- 
liooné  à  t'ariicle  précédent. 

AH.  4.  La  tÊtqtê  m  mofm  da  laquelle  ce 
nouveau  passage  d*eatt  itéra  dettervif  tara  faur- 
Die  par  le  premier  adjodicatafre. 

Art.  5.  mloiflna  des  travaui  pobliet 
(M.  de  Bavay)  ei  dattoances  (M.  J.  Malou)  sont 
chargé»,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exécu- 
tion lin  présent  arrêté,  (^mï  sera  publié  par  la 

▼aie  du  MaidteHr. 
V 

m 

889.  —  41  DicBaïKt  1816.  —  Jrrêtê  royal 
mmmant  le  iiêur  F^andevenne  chevaffar 
de  l'ordre  de  Ut^poM*  {Moait.  du  16  décem- 
bre 1846.) 

Motifs,  t  VouUnl  i-ecouaaltre,  par  un  tù|noi- 
gnage  poblfe  i$  ootr«bfenTelUaace,le»  terrices 

rendus  au  pays  dans  la  carrière  judiciaire  depuis 
près  (»e  40  an»,  par  M.  Vaodex  une  (Léon),  Juge 
de  paix  des  U'  et  4*  cauiont  de  Courtray» 
Mitee  du  coaaail  ptotlnaUl  de  te  FlMara 
Maideutata.» 

890.  -  M  DÉcKBBRF.  1SJ6.  Àrrpté  royal 
mttorhnnl  la  commune  de  Saint-Man:  ^ 
province  de  A amur^  à  percevoir  un  péage. 
(Nonil.  du  M  décembre  1816.) 

Léopoid,  etc.  Vu  la  délibération  dtt  •conteil 
communal  de  Saint-Marc.,  province  île  Namur, 
en  date  <îu  15  mar<!  184fi,  ■^oliicif iiit  tV'M.iblisse- 
Qiem  d^un  droit  de  péage  &ur  la  partie  du  cbemin 
de  grande  communlcaiion  de  Namur  1  Aeche- 
en-Rateil,  qui  traverse  le  territoire  de  SaInU 
Marc,  sur  une  étendue  de  2.700  mèircs  ; 

Vu  les  certiftcals  constatant  raccomplixseuieiii 
dei  fbrmalUéi  prewrilee  par  noire  arrêté  du 
S6  juillet  1833,  dans  les  comniuocs  de  Vcdriu,  de 
Dotissoux,  et  Rbisne,  de  Suarlée,  de  Flawiuue, 
^'toinef  de  Warisoui.  de  Bicur,  de  Rouge,  de 
CbampioB,  de  Saini^Denia,  de  Saini-Servai$  et 
de  Sainl-Harc  ; 

Vu  les  avis  favorables  des  conseil»  i^es  onzi 
premières  cunimuues  j 

Vu  Ica  obMrvallouf  fUîtea  par  le  aouaU  comr 
munal  de  Sainl-Servais  : 

Vu  le  rjpport  du  commissaire-voycr  d'arron- 
diisemeni.  duquel  il  réeulte  que  ee»  obaertalions 
ne  tont  point  fondée»  ; 

Vil  i'.ivis  ravuiable  de  la  députation  peruia- 
nentc  du  conseil  provincial,  en  date  du  ii  octo- 
bre. B,n«  331,016  ; 

Vu  I*ari.  76,  n«  8.  de  la  loi  du  30  mars  is:î6  ; 

Sur  la  i»ropo»îtion  de  notie  ministre  de  Tinté- 
rlcur. 


-AN  1846,  889— 8»! . 

Nous  ovoiv^  arrêté  cl  arrêtons  : 
Art.  l«r.  Le  conseil  ooamvnal  de  Saint-Mare 
oit  autorité  i  percevoir,  pendant  dix  années 
consécutives,  ttn  péage  égal  à  la  moitié  du  droit 
de  barrière  des  grandes  routes,  sur  la  partie  du 
ehemitt  de  irande  eommmlaayon  de  Manur  à 
K  !(che<en-llefall,  tUuéa  «nr  le  terriMku  da  Sal|il> 
Marc; 

La  perception  aura  lieu  d'après  les  clanaet  ei 
eooditiont  ci-efirès,  tavoir  : 

1»  La  fraction  d'un  demi  rcnlrnif  rr^Mt't,'? nt  de 
la  division  des  nombres  fractionnaire»  du  tarif 
en  vij^ueur  aux  barrières  desgra&det  routât,  tara 
abandonnée  au  profil  du  ronUfp  ; 

?"  Le  droit  r.i  pfrri!  h  un  seul  bureau,  qui 
sera  établi  à  rendrait  indiqué  au  plan  ci-anoexé; 

S^Un  poteau,  aur  lequel  le  tarif  du  droh 
devra  être  aflcbé,  «era  conttamment  placé  prêt 
de  ce  bureau  ; 

4«  Les  exemptions  du  droit  seront  les  mêmes 
que  eeltea  en  vignenr  aux  barrières  det  grandet 
routes  ; 

5o  Le  produit  du  péage  sera  aflfecté,  jusqu'à 
eoncurrence  des  besoins^  à  l'enlfetleu  da  la 
partie  du  chemin  dont  II  t^ugllt  «t  l*exe<dani,  a*» 
y  en  a,  au  remboursement  de  ta  lommo  emprun- 
tée pour  son  empierrement  ; 

6*  Les  travaux  auront  lieu  par  adjudication 
publique  ; 

7»  La  perception  du  péage  sera  adjugée  pu- 
bliquement, chaque  année,  par  les  sont»  de  Pad- 
mlBlttratlon  communale.  Lot  eabler  det  ebarset 
et  le  procès-verbal  d'aitjudication ,  tam  de  la 
perception  du  di-oit  que  des  travaux  à  exécuter, 
seront  soumis  à  l'approbation  de  la  députation 
pcrmanenia; 

S  "  \  '  n  (  omptr  f  xict  et  détaillé  du  produit  de 
la  taxe  et  des  dépense»  sera  tenu  par  t'adminis- 
tion  communale,  et  Iranimlt  enoHelleHMmt,a«ee 
les  pièces  i  l'appui,  à  la  députa  lion  permanente; 

9*  Si,  par  la  suite,  une  route  était  établie  sur 
le  territoire  de  la  commuue  de  âaiui-Marc,  le 
péage  perçu  au  pro8t  do  cette  commune  vien- 
drait à  cesser,  sans  indemnité,  sur  la  partie  du 
<  hi-tinn  «tont  il  s*a§ii,  qui  aérait  looftporée  i  la 
nouvetle  route. 

Art.  1.  Hotte  minittre  da  intérieur  (M.  le 
comte  de  Tbeux)  est  chargé  da  l^écutian  du 
prêtent  arrêté. 


891.  -  ISnicramatSM.  -  Arrêté  r^gNUpùr- 
iant  convocation  du  collège  élactmvt  é$ 
Tùunmy,  (Monit.  du  1 4  décembre  1846.} 

Léopoid,  etc.  Vu  le  déoèt  du  aiaur  Savart- 
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Mariel,  membre  û»  U  cbambre  dM  repréMB* 

Va  Van,  »  dt  lê  loi  «Mion1«} 

Sur  le  rapport  de  notre  mtniitlre  dtViDÊMmr, 
Nous  avons  arrélc-  et  arri^fons  r 

Art.  l«r.  Le  collège  éleciuial  du  dUtricl  de 
Tounitjr^  «M  eoiiToqaé  pour  l«  99  décembre 
couranl . 

Art.  i.  Noire  miniMri*  Hc  l'iiiti^rieur  (M  t** 
comte  de  Tbeux)  est  ibargé  de  rcxécutiou  du 
préMol  arr^. 

89f.  —  n  DicEMiRE  1846.  —  Jrrêté  royal 
nommant  le  sieur  Gemaert  officier  de 
r  ordre  dê  Lii^old.  (HoDit.  dtt  16  décembre 

1846. > 

Motifs.  ■  Voulaui  reconoaUiii  par  tiu  Ituiui- 
0B»fe  public  de  noire  haute  MtbracUon  et  de 

noire  estime,  les  services  reiiitiis  au  pays  parle 
sieur  Gci  nacrt  (François^Jogeph},  inspecteor  di- 
visionnaire des  ponts  et  cbaustées.  • 

893.  -  13  OKCEMEE  1846.  -  Arrèli  royal 
nommant  tê  tteur  /TUimar  O^Mer  de 
{'ordre  de  téopoUt.  (Monii.  da  16  décembre 

1846.) 

Motifs.  «  Voulant  reconnaître,  par  un  K'moi- 
((oagc  |>ub!ic  de  notre  baute  utUifaciiou  et  de 
notre  ealime,  les  servieea  reodu*  au  paf»  par  le 
sieur  Wi.iiuar  (Élieonc-Klisaheib-Georgc),  in- 
specieur  diviiioonaire  de«  pents  et  chauuéea.  • 

894,  —  13  DÉf  EMBRF.  1846  Arrêté  royal 
nommant  te  sieur  Uutreux  chevalier  de 
l'ordre  de  Léopoid.  (Munit,  dv  16  décembre 
1846.; 

Motift.  n  Voulaot,  par  une  marque  publique 

dp  nolrp  «alï>f3t  tion ,  r.ironiial're  ks  services 
rendue  au  pajr»  |»ar  le  srcur  Uuireuk  (Mcotas), 
In^pieur  en  chef  de  deuxième  clawe  des  ponla 
et  «bauteéeidam  la  proTince  de  Lnxembonrf .  » 


888.  —  18  nécanaai  1848.  —  jirrêié  rcfjnai 

nommant  le  sieur  Guilh  ry  cfu  valier  de 
l'ordre  de  lèopold.  (Mooit.  du  16  décembre 
1846.)  > 

Motifs.  «  Voulant,  par  une  marque  publique 
de  paire  satiifaciien*  reconnaître  lee  tcrvlce» 

rendu»  an  pays  p;ir  l'infî('Tii nr  «  n  rh.  f  Guillery, 
cbarKé  de  l'élude  et  de  rcxdcuiiou  de«  travaux 
d*améllerai{oa  du  résime  de  la  Meute.  • 


896  ^  13  Dt<;K.*BKr.  1816.  Arrêt/'  royal 
nommant  le  sieur  Gérardol  officier  de 
e»drê  de  lée^eld»  (Monii.  dn  18  décembre 
1846.) 

âfo///ir.  «  Prenant  rn  consifl(?r,ition  le  grand" 
résultat  obteou  par  l'ouverture  du  cbenal  qui 
met  le  canal  de  Zelxaete  en  communication  afec 

la  mer  du  Nor<l ,  et  voulant  donner  un  témoignage 
de  noire  haute  !«>i(isf.iclir>n  -a  l'nH^«*n('  nr 

dreasé  le  projet  de  ces  ttavaux  ei  qui  eo  a  daigé 
rexéeution  avec  autant  de  talent  que  d^cti- 
vité.» 

897.  --  1!^  nrenruRF  184fl.  —  4rr^ff'  rornf 
nommant  le  sieur  Forrei  chevalier  de  l'or- 
dre de  lÀopeUd.  (Montf.  du  16  décembre 

1816.) 

Motifs.  «  Voulant  donner  au  sieur  For- 
ret  (F.  A.),  ingénieur  de  classe  des  ponts  et 
cbausiéei,  une  marque  de  notre  taiiafSietion 

pour  la  part  qu'il  a  |ii-i«o  .iiix  ir.nanx  «Je  la  pre- 
mière section  du  canal  de  Zelaaete  et  i  la  ooo- 
struction  des  écluses  de  Ueyst.  » 


«98.  —  13  DBcuiiRB  1846.  -  Arrêté  royal 
nommant  te  tieur  Dectercq  chevalier  de 
l'ordre  de  LêopoU.  (Monii.  du  16  décembre 

1846.) 

Motifs.  «  Vouliinl  donner  au  nieiir  IkTkrcq 
i  Philippe),  ingénieur  de  troisième  classe  de» 
fionU  el  cbaoaaéea,  un  témoignage  de  notre  utla- 
factioo  pitiir  la  part  qu'il  <<  prise  aux  travaux  liu 
canal  de  Zelzaete,  spécialement  en  ce  i^i  cou- 
cerne  Pétablitaenenl  du  chenal  à  la  mer.  • 


889.  —  13  uicEasHK  1846.  ^  Arrêté  royal 
nemmmt  te  êleur  Emmmer  officier  de  . 
l'ordre  de  Eâop^d,  (Hontt.  du  16  décembre 

1846.) 

Motifs.  •  Votit.int  d'M>ner  an  .*ipiir  Kumm^r 
(Ulitc-nico'a»;,  ingénieur  en  chet  de  deuxième 
elaaie  det  ponla  el  chaunéee,  un  témoignage  de 

notre  h.ii  t<  s.iiisfaclton  pour  le  talent  dont  il  a 
fait  preuve  dan!>  l'élude  el  l'cxOcuiion  des  tra- 
vaux de  canalisation  el  d'irrigation  de  la  Cam- 
pine. 

888.  —  18  niCËnBBB  1846.  —  Arrêté  re^yat 

nommant  le  xieur  Houhottv  cheralier  de 
l'ordre  d€  Lèopold,  (Momt.  du  Iti  décembie 
1848.) 

Mottft.  «  Voulant  donner  au  lieur  Uoubotie 
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(Jacqucii-G<.V.inl-Jos(  i.hl,  ingénifiirdf  <l«  nxièmc 
cla»»e  des  |M>aU  cl  chaustéei,  un  léniotgoace  de 
ii0ii«  niMflicUoD,  iNHir  la  iiarl  qn*il  a  prise  au 
traraix  de  canalliaiion  «t  d^irrigaUoa  de  la 


90Î.  -  13  ntrsiBBK  1846.  —  Arrêté  royal 
nommant  le  tleur  EjckhoU  c/ievaUer  de 
foréredêlêo/fold.  (Monil.  du  16  décembre 

M&ilfi,  «  Vowlanl}  par  un  témoignagi-  public 
de  noire  •aliifactioti ,  reconnallrc  le»  service» 
rendu*  par  le  «icur  fcyckholl  ^Adolphe),  iospcc- 
(«ur  de  radminiitralion  dei  cehnliu  de  fer  en 
«ildoUaiion.  * 

90».  — ■  1S  HBCMane  1846.  -  Arrêté  royal 
nommant  /(  'ft'ur  Fa/en  chevalier  de 
l'ordre  de  Léopold,  (Monil.  du  16  décembre 
1846.} 

Motifs,  m  Vonlaol,  par  une  marque  publique 

de  Dolre  »all«faciion,  recomialire  le»  «ervice* 
rendu"  n  l'i'ial  par  le  tieur  i'ayen,  arcbilecte, 
atiacbé  a  l  adininiulralion  de»  chemfai»  de  fcr  eu 
eapleilatloQ.* 

908.  -  13  aicauaaa  1846.  -  Jrrété  mat 

nommant  te  sieur  Bostaert  chevalier  de 
l'ordre  d*  Léopold.  (Mooil.  du  16  décembre 

1846.) 

Motifs.  «  vouiaut  donner  au  eieur  BoMaert 
(Cbarlèt-Lonia-Lièvin),  dirueleur  dea  poitet  de 

la  Flandre  oiiciilale,  une  marque  publique  de 
noire  tainfacliou  pour  le  aèle,  l'inielligence 
et  racUviui  qu'il  apporte  dans  Texcrclee  de  tes 
faneliom.  • 

M4.  —  I»  udcBuafti  1846.  —  Anêté  royal 

nommant  !c  su  uri.egrand  grand  officier 
de  l'ordre  de  Léopold.  \)àotiA\..  de»  M  el 
37  déceuibre  1616.) 

Motifs.  -Vonlinl  doouer  au  iteur  Legrand, 
•OUi^eGrélairc  «l'Klai  au  (iéiiaiiemtul  des  ira- 
vatiTt  iMihlirsde  Fr;i  il  ,  une  nouvelle  marque  de 
noire  bicnveillaute  j.arliculière  cl  de  uetre 
citime.* 


905.  —  14  DÉcRaimi.  ia46.  —  Loi  relative  à 
l'avancement  des  prinict»  de  te  femiUe 
iroyale  dans  l'armée  (1).  (MonH.  dn  15  dé- 
cembre 1646.) 

Léopold,  etc.  Les  cfaambret  ont  adopté  el  nouf 

«anrtinnoon»  ce  '[ui  : 

Ari.  l«t.  Lea  di^posuions  de  la  loi  du  16  Juin 
1836,  sur  le  nede  d*avaoceni«nl  dans  Tarmée, 
neioni  pas  applicable»  aux  princes  de  la  famille 
royale.  Toutefoin,  ils  ne  pourront  être  nommés 
colouels  qu'à  TAgc  de  dix-huit  an»  révolu»,  et 
leur  aVaDcemeot  aui  ^radet  sopérieuraaera  dè- 
termln'*  pir  te  ini 

Art.  S.  La  présente  loi  >era  obligatoire  le  ieo- 
demain  de  sa  publication. 

Piomulguona  la  présente  toi,  ordennon»  qu'elle 
soit  revêtue  dti  ï^reau  de  l'état  ol  pnMiée  par  la 
voie  du  Moniteur. 

<>mtre-eiffné  par  le  mialalte  de  la  pierre» 
M,  PriMe. 


966.  —  14  DicsuaM  1846.  —  Arrêté  nxrat 

nommant  le  sieur  Roulez  chevalier  de 
l'ordre  de  Léopold.  (Monlt.  du  18  décembre 

1816. j 

Motifs.  «  Vouljol  donner  un  itmoiguagc  pu- 
blie de  riotérét  conalanl  que  noua  poHona  k 

l'Académie  royale  des  scîcncf^s,  des  Irltrr'^  rt  dr' 
hf..-,iiT-'»rli  de  Belgique,  et  récompenser  le  sieur 
Kuuiez,  membre  de  la  clas&e  des  lettre»  el  pro- 
(èMeur  ordinaire  ft  rnniverailé  de  Gand,  pouraon 
concours  aux  travaux  de  celte  a»»emblée^  et 
pour  «es  utile*  et  imporUotM  étude*  «ur  l'ar> 
cbéologie  nationate  et  anetesse.  • 


907.  —  14  DÉCEBBWF  1«46.  —  Arrêté  royal 
nommant  le  sieur  Dumont  cftevalier  de 
Perdre  de  Lécpotd*  (Monit.  du  16  décembre 
1646.) 

Motifs.  •  Voulant  donner  un  témoignage  pu- 
blic de  i'intérêi  constant  que  nou»  {lortoos  à 
l'Académie  royale  de»  sciences,  des  lettres  et  des 
beaui-aria  de  Bel|lque,  et  réeempenier  le  aieur 
Dumonl,  membre  de  la  classe  des  fcienceit  et 
professeur  ordinaire  i  l'université  de  Liège,  pour 
•on  ooncoura  am  travam  de  ceUa  amemblée,  et 
pour  le  talent  dIsUnfué  et  le  aèle  dont  II  a  fUt 


/ 1  ^  Prë»enl«tioii  à  la  cb*mbrc  de»  repr««cnl«nl»,  Rapport  au  sénat .  par  M .  le  conl«  de  Besliet,  le 
leïaécembre  l646.-llip»«H  par  M.  de  Mtrodt,  14  décembre  184€  A  1  ,.liou  lo  méOM  jonr  à 
le  U.  -  Adupli»»  kauk  aiv«tta>:on,  li»  10  iw  6»         ruMoimité  de»  24  nicB.bi  préseoU. 
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prf>iivr  lUns  l'eiécuLlon  de  1«  carte  géolO(k|ue 

(lu  rof  .111010.  » 

908.  —  14  DÉcrjiBnK  1846.  —  Arrête  royal 
nommant  ie  sieur  Schwann  chevalier  de 

^     l'ordre  dê  Lèopatd.  (Monit.  du  18  «éeembre 
1846.) 

Mollis.  '  Voulnnt  donnrr  un  témoignage  pu- 
bl:c  de  PtnU-rét  condanl  que  noua  itortons  à 
PAcadémie  royale  dei  sciences,  dei  fettrM  «t  de* 
bcani-arla  de  Belgique,  et  rOcompenter  le  ticur 
Schwann,  corresponHant  de  la  clastedesseiencei, 
el  |>rofesseur  à  runiveriilé  calbolique  de  liou- 
vain,  pour  «on  eodcoart  au  tra?«ii«  de  celle 
assemblée  el  poar  ta  imiKirtaDtei  pnMIeaiUHM 
•ciemiftquei.  * 

909.  -  1i  DKCEUBRB  1846.  -  j^rrétê  royal 
nommant  le  sieur  d'Omalius  de  Halloy 
eàêpattër  de  rardre  de  Uefoté,  (Monll.  da 
18  décembre  1848.) 

Motifs  «Voulant  i!onncr  un  témoignage  pu- 
blic de  l'intérêt  constant  que  nous  |iOitoos  k 
l'Académie  royale  «les  ccienccs,  des  Jelirei  des 
beaux-arcs  de  Belgique,  et  récomitenaer  ie  •leur 
d'Omaliiu  de  Halloy,  incmbr«r  <Ic  la  classe  de» 
sciences,  (lour  son  concours  aux  travaui  de  cette 
tMeablie,  et  pour  les  iin|H>rtaotei  publicalloiii 
qii*il  a  fiilei  sur  la  féolog le.  » 


910.  —  14  oÉcMBDE  1848.  —  Jrrêtirtiyat 
partant  desmodffieatltmi  au  tracé  primitif 

tfr  ht  rnufp  d,'  Hasselt  à  Beertngen,  (Mo- 
ailËur  du  Iti  «iécemlire  ld46.J 

î  <'o(»otfl.  etc.  Revu  1"  notre  .irrélé  dii  31  dé- 
cembre 1836,  qui  a  décrété  la  coDStructioo, 
dans  la  tirovinee  de  Ltinboiirg,  d\nie  route  de 
Hasieit  à  Beeringea  ,  el  décrit  le  tr;icé  de  cette 
rommiinic.ttiofi  ;  2»  notre  arrêté  tlu  10  mars  1844, 
porta  ni  quelques  modiAcatîoos  de  détail  à  ce 
tracé  ; 

Notre  mioislrc  des  travaux  publics  nou»  ayant 
exposé  qu'il  était  encore  possible  d'opérer,  au 
tracé  de  la  troisième  et  dernière  section  de  la 
roule  ftrécllée ,  quelques  recliflcatlons  «vanta- 
fieus<"3  qui.  en  réduisant  la  longueur  de  parcours, 
diminneraiunt  par  suite  le  chiffre  de  la  dépense  ; 

j»ur  la  proiMMilloa  do  eo  miaUre, 
Noua  avoos  «rrélé  et  arrâlons  : 

Art.  l*r.  La  direction  du  tracé  de  la  route  de 
H.Mio  lli  Beeringf n  ,  fixité  par  nos  arrêté*  des 
31  décembre  1836  et  10  «ai  1844,  e»l  modifié 


ainsi  qu'il  «uii,  en  ce  qui  concerne  la  troisième 
et  dernière  section  de  celle  roule  abouUasant  1 
rentrée  delà  Grand*Plnce  du  Beeringen. 

Le  nouveau  tracé  indiqué  au  plan  ci-joint,  3\y- 
prouvé  par  notre  ministre  des  travaux  publics, 
aura  une  longueur  totale  de  8,488  mètres  48 
cent.,  et  se coiDpoMra  dot  alif nemenU  sidraats« 
savoir  : 

Le  premier  alignement,  loug  de  404  mètres 
30  cent.,  sera  le  proloogemeul  du  dernier  aUgoe- 

ment  de  la  deuxième  section  ; 

Le  deuxième  alignement,  long  de  833  mètres 
60  cent.,  fléchira  sur  la  droite,  en  lilnnt  avoe  lo 
précédent  un  angle  de  187  degrés  29  minutes  ; 

Le  liûi.<iènic  atigneraeot,  long  <1c  8,5"  ni^-trcs, 
fera  avec  le  précédent  un  angle,  liur  la  gauche, 
de  162  degrés  tO  mlnnlee,  et  eeiMvelopiicra  dans 
l*avenue  qui  longe  ie  château  de  Meylandt  jus- 

ciufi  immédiatement  a«i  deii  du  î»oul  construit 
sur  le  Mangelbeek ,  près  du  moulin  de  ce  châ- 
teau; 

Le  quatrième  alignement,  long  de  4.233  mé- 
trés 60  cent.,  flérh  ra  «ur  la  gauche  eo  faisant 
avec  le  précédent  un  augle  de  169  degrés  40  mi- 
nutes; 

Enfin,  le  cin<ioième  et  dernier  .itiiTriempnt  , 
long  de  395  mètres,  fléchira  sur  la  droite,  eu 
faisaul  avec  le  précédent  un  angle  de  182  degrés 
8ni{notef;ll  auivra  ie  chemin  qui  conduit  â 
Beeringen  jusqu'aux  maisons  situées  i  Teotréede* 
la  Grand'Place  de  cette  commune. 

Cet  divers  alignements  terool  raeeordét  eniro 
eux  par  des  courbes  paraboliques  dont  les  tan- 
gentes auront  60  à  100  mèire*  de  longeur. 

\H.  S.  Toutes  les  autres  dispositions  de  nos 
arrêtés  des  SI  décembre  1888  et  18  mal  1844, 
concernant  ia  route  de  Haiaeit  I  Beeringao ,  sont 
maintenues. 

Art.  3.  Notre  ministre  des  travaux  publics 
(H.  do  Bavay)  «si  chargé  do  l'eiéculion  du  pré> 
Mttt  arrêté. 

911.  —  14  DiicsasRC  1846.  —  Arrêté  rqya/ 
fixant  les  alignements  de  la  route  provltf 
ekUe  de  Grand'Meeière  aux  Çuatre-Bra» 
{traverse  de  Perwe»,)  (SfooiLdu  18  décem- 
bre 1816. J 

Léopold,  etc.  Vu  la  délibération  du  conseil 
communal  de  Perwea,  en  date  do  9  aoèt  1848, 

relative  à  la  fixation  des  alignements  do  la  tra- 
verse de  celte  commune,  faisant  |»ar(ic  de  la 
route  provinciale  de  Grauit-Bostére  aux  Quatre- 
Bras; 

Vu  le  plan  iodti|iiaul  les  alignemeuts  adoptée  ; 
Vu  l'avis  de  la  ilépuiatiou  permanente  du  con- 
seil provincial  du  Brabaot; 
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Vu  Pari.  76  lie  la  loi  conitnunale  ; 

Sur  la  propotilioa  de  uolre  miaisire  lies  ira- 

Nouï<  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
An.  Ut,  Eii  a(i|»rouvée  la  .Itlibération  préci- 
tée du  coa»eil  communal  de  Fcrwez,  du  i  aoAl 

isie. 

Eo  conséquence^  les  alignements  de  la  traverse 
de  cette  commune,  faisant  partie  de  la  route 
provinciale  de  Craad-Rusîére  aux  (juatre-Bras, 
«ont  fiaéê  Êhuà  qvHà  mil  : 

CÙti  droit  dêUt  route  / 

1«  L'alignement  actuel  de  In  maiion  du  aienf 

Fastré  (Jacques)  ^era  prolongé,  «lonqne  le  plan 
Cî-aonelé  l'indique  ; 

â«L*anglc  saillant  de  la  grange  et  de  Técurie 
do  iteur  NMoèchCt  Mrmml  lo  coin  do  la  |ilaee  i 
droite,  sera  rcmptaré  par  un  pan  coupé  partant 
de  la  fafade  sud  A  4  mètres  60  ceot.  et  atioutis- 
MDt  à  la  iafade  ooeideniale  A  S  mètret  du  «00)1061 
de  cet  angle  saillant; 

3»  Une  lifriM"  droite  partant  de  Pangie  contigu 
à  la  Gbéte,  de  u  même  bâtisse,  passant  par  l'ex- 
trémité, ver»  la  maiion  du  «leur  Piron ,  do  la 
f.içaile  de  celle  y  attenante  du  sieur  Vander- 
scburen  ei  se  terminant  à  la  façade  septentrio- 
oale  de  la  maison  du  sieur  Démonty  à  1  mèire 
40  cent,  dn  sommet  d«  i*angle  nordHNMst  do  eo 
bAtiment; 

4»  Une  ligne  droite  parlant  de  Teitremité  de 
l*allgoement  qui  précède  et  abouUNant  lia  finçade 
•epieiitrionale  de  la  maison  du  lienr  Seroo  (Jo- 
seph), à  3  mètres  80  cent,  de  distance  de  Pextcé 
mité  de  celle  façade  du  c6té  de  la  route  ; 

5»  Une  ligne  droite  parlant  de  PeslrémlM  de 
l'alignement  qui  précède  et  aboutissant  à  la  fla- 
gade  nord  de  Tbabitalion  de^  ^ieiir.t  >H<l,)ire 
Arèrei,  à  60  cent,  de  Pexirémité .  ver»  la  route, 
decoltoi^aile. 

CôlégaucAo  de  la  route  t 

1»  Une  ligne  droite  Joignant  Pextrémité  de  la 

façade  de  la  maison  delà  datnc  Atberlioe  Fassola, 
é  Tarétier  commua  au  batimeut  d'babitatiOB  des 
héritiers  Ravet  et  au  mur  ciéturant  la  cour  dé- 
|»eDdani  de  celte  babiiation  ; 

â»  L'angle  saillant,  configu  à  la  ioi!tf,de 
l^habitalion  du  sieur  Namècbesera  remplacé  par 
nn  pan  edupé  parlant  de  la  lit(ade  nord  A  Wcent., 
et  aboutissant  à  la  façade  occidentale  à  1  mètre 
SO  cent,  du  sommet  dudit  an^le  «aillant; 

3"  L'alignement  de  la  taçade  de  la  maison  du 
«ieur  Raie  (Auguste)  «  réeemmeot  eonstmlto  A 
p*  m|dac>-rneiit  d'une  forge  appartenant  au siour 

Milaire,  sera  conservé  j 
4«  A  partir  de  l'eUrémHé  de  celte  fagade  vers 


Thorembais-Saint-Tfond,  une  ligne  droite  abou- 
tissant A  la  partie  faixaut  face  à  la  maison  du 
rienr  Bouifpiignoo  (Lambert),  du  mnr  cidinrant 
le  jardin  du  sieur  Rprqtievort,  notaire,  ^  80  cen- 
timètres du  sommet  de  Tangie  saillant  que  forme 
œ  ttttr  A  ton  exirémlié  vert  Thorembati^taiU 
Trond  ; 

5o  L'alignement  suivant  consistera  en  une  li- 
gne droite  partant  du  pignon  sud  de  la  maison 
du  sienr  Bourguignon  (Lambert),  A  8  mètres 
10  cent,  du  sommet  de  l'angle  sud-est  de  celte 
maison,  passant  par  l'extrémilé  antérieure  de  la 
façade  longerai  U  route  de  Tbabitaiion  du  aieur 
Heapttnne  (Jacques),  et  aboutissant  A  la  liçade 
nord  delà  gr  ande  d<?peridant  de  celte  habitatioa; 

6»  De  lY-xtrémité  ainsi  déterminée  de  cet  ali- 
gnement, une  ligne  droite  sera  tirée  sur  uo  point 
pris  à  ^  mètres  de  distaoce  vers  Thorenbais- 
'^aint-Trond,  et  à  7  mètres  de  Taxe  du  pavé  de 
la  route,  sur  la  baie  clôturant  la  parcelle  de  terre 
iltnée  an  delA  de  cello  dn  sieur  Herson ,  laquelle 
est  contigtté  A  la  propriété  du  sienr  Hemptinoe. 

Art.  2.  Le«  terrains  nt^rcs^nires  pour  rectifier 
et  élargir  U  traverse  dont  il  s'agit,  conformément 
A  ce  que  prescrit  Parlideqoi  précède  et  A  ce  qui 
est  figuré  à  l'encre  rouge  sur  le  plan  ci-aoneié, 
approuvé  par  notre  ministre  des  travaux  publics, 
seront  empris  et  occupés  de  la  mauière  prescrite 
parles  toison  matière  d^expropriaiîon  pourcaoao 
d^utilité  publique.  * 

Art.  3.  Notre  ministre  des  iravauK  publics 
(M.  de  Bavay)  est  chargé  de  PeiéeuUoo  du  pré- 
sent arrêté. 


91t.  -  14  Dicentma  1846.  —  Arrêté  regrml 

fixant  têt  nlignpnffuft  de  la  route  provin- 
ciale de  Grand-Rosière  aux  Çueire-Brae 
Itraveree  de  erand-RoMre.)  (Monit.  du 
18  décembre  1846.) 

Léopold,  Ole.  Vu  la  délibération  du  eoMolt 

commuual  de  Grand-Kosière,  du  18  Juillet  1846, 
concernant  la  fixation  desalignemonis  de  la  tra- 
verse de  cette  commune,  faisaol  partie  de  la 
route  provinciale  de  6rand4kMlèro  ans  QuaifO* 
Bras; 

Vu  l'avis  de  la  députation  permanente  du  con> 
»eii  provincial  du  Brabant  ; 

Vu  l'art,  n  de  la  loi  communale  ; 

Sur  irt  proposition  de  notre  ministre  des  tra- 
vaux publics,  1 

Nous  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Art.  1er.  En  appfovvée  la  délibération  préci- 
tée du  conseil  communal  do  Grattd-Rnslère«  du 

ISJuillel  1846. 
Ka contéqueuce,  les  aiigueineots  de  U  traverse 
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ae  celte  cominuoe,  faisanl  partie  de  la  roule 
provfociate  de  Crind-IUMière  aux  OualN-Brt», 
aoDt  fliteaiml  qu*tt  miU  : 

I*  L^aligoeuent  aciuul  du  nur  qui  eléluro  le 

jardin  «lu  sieur  Heoii,  mé<lt^cin,  sera  conservé; 

âo  Uoe  Ijgoe  droite,  pariaai  de  rex(r£mi(é  de 
ce  mur,  du  c«té dnjardin  4a  liear  Roater  (Georgc% 
•l  aboutUtaol  à  l'citrémilé  ver»  la  roule  du  pi- 
gonn  A<-  \  3  inaisDii  de  la  dame  veuve  DesaeuK 
(Mfilchioi  ;,  auquel  est  adowée  U  graoge  du  même 
aTeur  Roater  ; 

S"  Une  ligne  droite  alioulissant  h  t'angle  de  la 
maiiou  du  suur  Detaeux  (Éloi)  •  du  colé  où  le 
irouveiit  l'ccurie  ei  la  reoiiae  d«  ce  propriétaire; 

Vif  ligne  droite  partaol  du  même  angle  de 
la  m  iivm  du  situr  Dcsncux  (Éloi).  et  aboutissant 
a  un  poiui  pris  dans  le  pruloogemeui  du  pignon 
oooligu  au  jardin  da  licur  B<Mivlar  (Hiclial),  de 
récurie  du  sieur  Closset  (Jean-Baptiste),  à  9  mè- 
ire»  6i)  t  (  nt .  d*-  r« otirémilé  actuelle  vert  U  roale 
dùméuic  pi^uun; 

5>  Une  ligne  dreile  partant  de  rexiremité  de 
ralignemi  iil  ((ni  précède  et  aboutissant  à  IVxtré- 
luiié,  vers  la  propriéU-  NVilmolte,  de  la  façade 
longeant  la  rvule  de  lé  aulMD  du  aieur  Aubin 
(Godefroid); 

6°  L'alignement  de  cette  maison,  ainsi  que  ce- 
lui de  l'habiutiOQ  du  sieur  Simon  (Laurent),  aè- 
rent cooaervéa. 

càti  gtnœàê  de  la  route» 

1»  Une  ligne  droite  dieiante  dn  mur  clôtiiraiil 
le  long  de  la  reuie  le  jardin  du  sieur  Henri ,  mé- 
decin, «le  12  mètres  à  l'extrémité  de  ce  mur  du 
cèté  de  la  route  de  Louvain  à  Namur ,  et  de 
1(»  piètres  i  «00  extrémitd  ÀnvMé  du  Jardin  dn 
«leur  Rosier  et  »e  terminant  vis-A-fiaceitedernière 
exlréuiitt  du  ni^nie  mur; 

^  Une  ligue  druiiti  parlant  de  rextrémlld  de 
ralignemeot  qui  préeèdv  et  te  terminant  à  un 
point  prisvis'à-vii  t*t  à  ÎO  riitMi  <  s  de  distance  de 
l'angle  couiiguâ  la  route  de  l'habitation  du  aieur 
ijKsueux  (fc.loi),duo6léde  1«  remlie  et  de  i^4eiirie 
dépendante  de  celu  habliaiion  ; 

3o  L'nc  ligne  droite  partant  de  l'extrémité  de 
Palignement  qui  précède  et  aboulisaant  à  un 
point  prit  anr  la  baie  d^tunint,  dn  côté  dë  la 
propriété  de  la  veuve  Laduron  (Pierre),  le  jardin 
«lu  sieur  Ucsncux  (Kloi) ,  situé  à  ia  gaucbe  de 
la  roule,  à  10  mèires  de  distance  de  l'aligoemeol 
déterminé  d^Mua,  pour  le  eftiédreitde  la  route; 

4o  Une  ligne  droite  parlant  de  Pextrémité  de 
l'alignement  qui  précède,  et  se  terminant  dans 
te  mur  tongeant  le  Jardin  du  aieur  Bouvier 
(lliflhei>,de  r«carie  iUenaoïeà  ta  maiioa  du 


AN  «4«,  M-«  «11-»».  TW 

sieur  Closset  (J.  B.),  à  40  «eailmétree  de  l*aa(le 
de  cette  écurie  conllfu  ft  la  roue  el  au  Jardin  dtf 

sieur  Bouvier; 

5o  A  partir  de  l'extrémité  de  raiiguemeot  qui 
précède,  une  ligne  droit  paataot  par  un  point 
pria  via-à-vis  et  à  10  mètres  de  rextréraité,  ver» 
la  propriété  du  sieur  Wilmotte  (Nicolas),  deU 
fa^adu  longeant  la  roule,  de  l'habitation  dn  aieur 
Aubin  (Godefreid),  et  abouliaaant  à  la  limite 
d'une  i>ièL'(;  de  terre  du  [ni*m"  sieur  Wilmotle, 
du  côté  du  chemin  qui  débouche  sur  la  roule  en 
face  des  babitatiooa  dea  tteara  Aubin  (€odellroid) 
et  Simon  (Lauruot). 

Arl.  2.  Les  loiT.i  ns  nt-i:<'H«flire?  jiDur  rectifier 
el  élargir  ia  traverse  donl  il  s'agil,  cootormement 
à  ce  que  preaerlt  TaHlele  qui  préoèdo  et  A  ce  qui 
est  Bguré  à  l'encre  rouge  sur  le  plan  ci-annexé, 
approuvé  par  notre  ministre  des  travaux  publics, 
seront  empris  et  occupés  de  la  manière  preacHke 
par  lee  lois  en  battère  d'etpropriatloà  pour 

cause  d'utiiiU  publt(|ue. 

Art.  5.  Notre  ministre  des  travaux  publics 
(M.  de  Bavaj)  eut  chargé  de  l*exécntlba  dn  pré* 
•eut  arrêté. 

913.  —  14  DÉCBUBER  1846.  -  Àrtêti  rornt 
nomma nf  le  f  'ieur  Tf^arzée  chevalier  d« 
l'ordre  de  Leopoid.  ^Mooii.  dn  90  décembre 
1040.) 

Motifs.  •  Voolant  donner  au  sieur  Warz^^e , 
grefRer  de  la  province  de  Li^ge,  un  lémoignag* 
public  de  sâlisracliun  et  récompenser  le  aèle  avec 

lequel  II  remplit  tes  fonetlona.  * 

914.  -  14  oÉcBUBM  1840.  —  jtrrM  raymi 
nommant  te  tieur  Crémer  chevalier  de 
l'ordre  de  Liopoid,  (Heoit.  du  30  décembré 

Mollis,  m  Voulant  récompenaer  le  lèle  avec 
lequel  le  aieur  Crémer  (N.  J.),Juco  au  tribunal 
de  Verviers,  remplii  >t's  fonctions.  »'i  ituMminent 
celles  gratuites  de  commissaire  pour  l'adminlA* 
iration  de  la  partie  neutre  du  territoire  dé  M»- 
resnel  (frontière  de  Pnitae),qne  noue  lui  aVoU 
confléet  depuia  «ix  ans.  • 


915.  —  14  i»£CEBaa£  lb46.  —  jirr^ti  rqjrtU 
nomÉUuà  M,  te  eoeoe  éPTe»  e^evùfiêt  de 
t'àrdt^  de  Uepoid.  (Ilonit.  du  M  décémbro 
1046.) 

Motifs.  •  Voulant  donner  au  comte  d'Yve(F.), 
inspecteur  généra)  des  haras  de  l'iLlat,  un  té- 
moignage publie  de  Milafactioo  pour  la  manière 
dUtiainOe  tlOnt  U  i^kcqpiitte  dn  eut  fOoetioaa.  » 
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9ie.  -  14  vicratfti  ISM,  —  jérriié  royal 

n<nnnwnt  le  x'eur-  f'erscftarrpn  chevalier' 
de  l'ordre  de  Léopold.  \MoaH.  du  30  dé<«ai- 
IINIB46.) 

MoHfg*  m  ViMiaDt  doao«r  m  tieur  Ver«clM«- 

reo,  peiotre  d'histoire,  un  léflM>ifn»|{«  public 
pour  le  lalenl  .tont  il  a  fait  pmtve  et  récompeo- 
ser  les  services  qu'il  rend  dans  i'easeigoemeni  de 
«w  art,  coamw  profesieur  à  IMcadénie  royale 
d^Anven.  » 


91T.  —  14  BÉcnMK  tM.  —  Arrêté  royal 

nommant  Ir  sJeur  Vm-i  Eychen  chevalier 
de  l'ordre  de  liéopold.  (Mooit.  du  80  déc«m- 
bn  1846.) 

Motif»,  «Voulant  dooMT an  tienr  Van  Eyckeo, 
peintre  d'histoire,  «n  Mmoisnag»  publie,  poar  le 

talent  dont  il  a  fait  preuve,  fK  r-'rompcn^cr  les 
servicfis  qu'il  rend  dans  l'euseigoemeoi  de  son 
an,  cemme  proreaMor  à  l*Aca44mie  royale  de 
Bniiellet.  • 

918.  11  n^rr^BRE  184(1.  Àvrêlé  royal 
nommant  te  sieur  Mauderbach  chevalier 
de  Pordrë  do  làopotd.  ;Moidt.  du  33  décem- 
bre 18IC.) 

Motifs.  •  Voulant  donner  au  situr  MauJcr- 
bacb  (Edouard),  colonel  de  l.t  cantv  civique  à 
Mauuir,  uo  témoignage  putilic  de  saiisfaciiOD  et 
réeemiMoacr  le»  tervleet  qu*il  a  reodei,  laai  i  u 
cause  nationale  en  18:^1 ,  qii'.i  l\iilmini<ttr.itiun 
lit  »  gardes  bourgeoise  et  civique  depuis  trente 
aus  environ.  • 

91».  -f  14  Bictuee  1846.  —  Arrêté  royal 

nommant  le  sie u  >•  Anclaux- Lellèvre  ctieva- 
lier  de  l'ordre  de  Xi^po/^.(MODit.  du  ii3  dé- 
cembre 1846.; 

Motifs.  •  Voulaal.  douoer  au  sieur  Anciaux- 
Lelièf  Mf  prdsldeai  de  la  citamhre  des  notairea  i 

Namur,  ancien  membre  lie  la  i  L^îence,  membre 
du  couseil  prof  iociat ,  un  témoiguagts  public  de 
satisraciioo.  • 

999.  —  14  ulcMiU  1846.  -  drrUé  reyot 
nommant  te  sieur  Cornet  chevalier  de 
l'ordre  de  léopoU.  (Mooit.  du  S8  ddcenlire 

1846.) 

Motifs.  •  Voulant  récompenser  le  sieur  €oi- 
Mt  (PraofoMoMpb),  de  Manur,  pour  le  aéle  et 
Ib  dévouement  remarquablet,  dont  il  a  fait 
preuve  dans  diSércniea  cireoniiaoeai,  en  sau- 


-  AN  1846,  N«»»  916-9S2. 

Tant  la  vie  et  les  propriété!  d'un  grand  nomlire 
de  iieriennea.  • 


991.  —  14  nÉcinat  1846.  —  Arrêlis  roj  au* 
ful  aeeordont  f 

Au  sirîir  Fouquel  {À.  J.),  décorateur^ 
domicilié  à  Mons^  un  brevet  d'Invention 
de  ^uinxe  atuiéês^  pour  un  appareil  ap- 
pliqué aux  voitures  sur  les  chomhudef^ 
et  propre  ?/  empùchrr  les  dôralUcmrntt  ; 

Au  sieur  De  Bock  (A.),  domicilié  à 
Braxelloê^  rue  de  SekaerOeek,  n»  105,  chez 
le  sieur  Humsch,  un  hrooet  d'Invention  do 
quinze  années,  pour  un  mode  de  prépara- 
tion des  peaux  t  eniplacant  le  tannage; 

Au  êieur  Mangeât  (>enH),  domlolHéd 
Bruxelles,  Montagne  de  la  Cour,  n.  30, 
un  brevet  d'invention  de  cinq  année»  9 
pour  une  OibU  à  cercles  mobiles  ; 

Au  eieur  Léo  de  ta  Peyrouee^  domMtté 
à  Bruxelles,  boulevard  rie  Jf  'alerloOy  i»o2, 
un  brevet  d'invention  de  quinze  aruties, 
pour  des  perfeetlonnemenie  dam  to»  pro- 
cédés de  préf>aratlen  et  de  eoneervalfon 
des  peaux  d'animaux  ; 

Au  sieur  Rcading  {Daniel],  domMOéâ 
Bruxellest  Montagne  de  ta  Cour,  tt*76.  un 
brevet  d'importation  de  dix  années,  pour 
une  bassinoire  perfectionnée,  brevetée  en 
Angleterre  pour  quatorze  ans,  le  16  sep' 
tembre  1844,  en  faveur  du  eleur  COào 
/nimot  ; 

Au  sieur  Beck  {Henri)  ^  domicilié  à 
BruxeUee,  rue  de  POrangerte,  n»  6,  chez 
les  sieurs  Pierard  et  Eltis,  ses  mandataires^ 
un  brevet  d'importation  de  dix  années, 
pour  un  procédé  de  fauvicaiion  des  ban- 
dages  des  roue»  de  vcitureet  loreveté  en 
Angleterre  pour  quatorze  ans,  en  faveur 
du  sieur  J.  Saunders,  sous  la  date  du 
6  oclo6re  1848.  (Monil.  du  21  décc'mbr« 
I8f6.) 

Le  breveté  c«t  tenu  de  mettre  ks  industriel» 
du  pays,  qui  le  lui  demanderont,  à  même  d'em- 
ployer, pour  leur  propre  compte,  le  procédé 
dont  il  »*a(ii,  et  ce  moyennanl  une  lodenioiid  à 
convenir  à  Paniabte  ou  A  lier  par  arbitrait. 


999.  — 15  naoïnnu  i%4»,^itatdro»»é  parle 

ministre  de  l'intérieur  le  comte  de 
Tbeuxj,  en  exécution  de  l'an.  1  de  la  loi 
du  Si  Juillet  et  de  l'arrêté  voj  al  du  7  août 

1884,  et  indiquant  le  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  eeigle^  pendant  la  eemaino  du 
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lundi  Ti  au  samrdiM  décemàrêiiW*  (ModI« 
leur  du  16  décemtire  1846.) 


■.laocs 
aicaLATBoas. 


rioniiT. 


•BI«LC. 


Quant. 

Prix 

Quant. 

Prik 

vend. 

moyen. 

vend. 

moyen. 

rr. 

e. 

rr. 

c. 

ADvert, 

47 

M 

98 

43 

30 

48 

Arion, 
Bruges. 

980 

S9 

00 

18 

33 

50 

S99 

26 

17 

88 

22 

05 

Bruxellet, 

Î,07G 

:.>8 

1 1 

9 

21 

32 

Gand, 

640 

26 

Ul 

120 

22 

38 

Haavett, 

m 

37 

15 

540 

39 

36 

8,TS6 

56 

08 

1,570 

21 

53 

Louvain , 

1,050 

•27 

■i.-') 

41U 

21 

63 

Moos , 

3.500 

35 

200 

l'J 

04 

78 

26 

26 

38  20 

29 

Tolaux.  .  .  . 

11.826 

5,036 

1 

Prix  inoven  . 

71 

21 

56 

Art.  3.  Nolr»>  ministre  <le  la  guerre  iM.  Prime) 
est  chargé  de  Texécutioa  du  |)ré«eol  arrêté. 


926.  —  16  uKCKMBHt  184G.  —  ^rrêi^  royal 
nommant  monseigneur  le  comte  de  Flandre 
tow-lhuteiuuu  de  emalêrig,  (Moirft.  du 
17  décembre  1640.) 

LéôfMld,  aie.  8nr  la  prepoeilloa  de  lolre  ni- 

nitlre  de  la  gUCIfU, 

Nou«  avon»  arrêté  et  arrélans  : 

Art.  if.  Noire  bieo-aioié  flia  le  comie  de 
Flandre  «il  aoBiiBé  ioii»4laiiieiianl  deeavaiwie. 

Art.  3.  Il  fera  IsMrit  au  contrôle  do  régineni 
des  guide». 

Art.  3.  Notre  miaiiirede  ia  guerre  (.M.  Prisse) 
cit  chargé  de  reiéentton  du  prêtent  arrélé. 


933.  —  15  DÉCBoaaB  1846.  —  Jrrété  royal 
mrnmant  /«  êtêw  é»  Fèiwent  ehevailerde 
Pordrê  de  MÀefoU,  (Mooil.  do  IB  décembre 

1846.) 

Motifs.  •  Voulaol  reconnaître,  par  un  lénaoi- 
goage  public  de  noire  bienveillance»  lei  aervi- 
CM  rendotaniMqn  par  H.  do  Footeat  (CbrMopbo- 
Igoace),  daoi  ta  longue  carrière  de  aaagUlral 
consulaire.  » 


924,  —  15  iiÉcE«BHE  1846.  —  Arrêté  royal 
nommant  le  sieur  Lemeille-Mature  cheva- 
tler  de  i'ofdtede  léopold.  (Monît  du  18  dé- 
cembre 1846.) 

Motifs.  «  Voulant  reconnaître,  per  un  té- 
moignage public  de  ootre  bienveillance,  les  ser- 
vices rendus  au  pays  par  M.  Lemidle-Maiure 
(Aleiandro),  OMmbre  do  la  commission  admi- 
nistrative des  hospices  civils  de  >:ainur,  ancien 
président  de  la  chambre  de  commerce  de  cette 
fille.* 


—  16  nicMBU  1846.  —  Jtrètè  regrut 
tummant  monseigneur  le  duc  de  Brabant 
sotu-lleuienant  d*lnf«MUrie,  (Monil.  du 

17  décembre  1846.) 


Léopold,  etc.  Sur  la  proposition  de  noire  mi- 
nistre de  la  guerre, 

Nom  aTOtfi  arrit4  et  affdiOM  : 
.  Art.      Nolfe  bien^rimé  Alt  le  dnc  de  Bra- 
bant est  nommé  soiis-lieiilenaot  d'infanterie. 

Art.  9.  Il  sera  inscrit  au  contrôle  du  régiment 
d*élllo. 


927.  —  18  DËcBMMK  1846.  —  Arrêté  r<^yal 
d'après  tefmel  tes  dispésHU>ns  en  vigueur 

iur  Us  chevrons  tant  rendues  npp/icables 
aux  compagnies  sédentaires  de  fusiliers  et 
à  la  gendarmerie  nationale  et  par  lequel 
les  gendarmée  qui  aurent  eervi  demê  i'str» 
mée  de  ligne  comme  sous-offlcIers,  et  qui 
rempliront  tes  conditions  reguises  pour 
findr  de  la  haute  paye  afTeetée  aux  eke- 
vronêy  porteront  cet  chevrons  en  gaUm 
d'argent,  comme  les  sous-offlc/ers  et  hrfga- 
diers  du  corps.  (  MooU.  «iu  29  décciulire 
1846.) 


—  18  nàcMBRB  1846.  —  Jrrêti  reyat 

nommant  le  sieur  VUens  chevalier  de 
Perdre  de  Léopold.  (Mooit.  du  34  décembre 
1846.) 

Motifs.  «  Voulant  reconnaître,  par  nn  témoi- 
gnage ptibitt:  ilf-  noire  bienveillance,  les  services 
rendus  aupayipar  le  sieur  Ullens(J.  A.  F.),  mem- 
bre de  la  commission  adminlstraiivo  des  bos|ii- 
cai  clvilt  d'AnTore,  conseiller  provineial.  •  ' 


—  18  nicsnaoB  1846.  —  ArrM  royal 

nommant  le  sieur  Valer'io  chevalier  de 
l'ordre  de  Léopold,  (Mooit.  du  85  décembre 
1846.) 

Molift,  *  Voulant  accorder  au  iienr  B.  Valerio, 
consul  de  Belgique  à  Milan,  un  lémoig»age  pn> 
blic  de  notre  bienveillance.  • 


930.  —  19  DÉcKjiBHK  1816.  —  Arrêté  royal 
nommant  le  sieur  Vandezanden  chevalier 
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de  l'ordre  de  Léopold.  (Moail.  du  S5  dictm- 
bn  18-16.) 

M^tlfi,  «Voulant  recouoallre,  par  un  lénioi- 
gust  publie  d*  noira  bienveiliaocu,  Iw  servlcM 

rendus  au  pays  par  le  «icur  Vantlf^zandcn  (J.  H., 
aocien  membre  de  Padminiitraiiou  du  bureau 
d«  bieofaliaDce  ft*AiiT«f«.  » 


931—19  d/cehbue  1846.  —  Arrêté  royal  qui 
fixe  les  alignement*  des  traverses  d'Aer- 
eehot  pour  ta  rmstk  pnwInekUe  de  Lau- 
mIa  â  DlM.  (Monit.  du  Sff  déeambra  18M.} 


—  Arrêté  rojral  re- 
latif à  ta  route  de  TwHkotÊt  VêTê  MeûHêt, 
(Munit,  du  25  décembre  1846.) 

Léopold.  Pic.  Rpvii.  l»  Noire  arrêté  du  36  juin 
iHità  «{ui  discrète  en  pHocipe  i«  cooiiruction, 
dans  IM  province*  d'Adven  «l  d«  Umbourf;, 
tl'iiDe  route  pavée.  »e  dirigeant  d»î  Turnhoiit  soit 
•ur  ie  fillage  de  Hecbtel  froule  de  Hasseli  à  Boi«- 
le-Duc)  en  paisani  par  Reihy,  Moli,  Baelen  et  ie 
camp  d«  Befarloo,  «oli  lur  B«trlD|«ii,M  pattani 
r^r  Hctby,  MoIK Olmeil, Ooitkaai «i lè tUlagê de 
Beverloo; 

jH»L*ari.  S  de  cet  arrêté  portani  quMI  »era 
statué  ultérieurement  tant  itif  la  diMetlon  diA- 

nitivc  et  lei  détails  du  iracr.  «pip  !«nr  îe  mode  et 
les  mofeos  d'exéeulioo  de  la  roule  décrétée  en 
prioeipe; 

Vu  la  rrtiiliiiion  en  date  du  30  juillet  1846, 
par  ia<iui  lk'  le  conseil  provincial  d'Ar)verfî,adop- 
uni  les  ba«ea  qui  avaient  été  poté««  par  ie  gou> 
vememeni,  décide  : 

1"  Que  la  route  dont  if  est  question  sera  con- 
iiruite  par  la  province  avec  le  conooort  de  VÈUi 
et  des  communes  intéressées; 

2»  Que  rioterveotion  de  PElat  sera  portée  au 
tiers  de  la  dépense  lotale  ; 

3*  Que  celle  allocation  pourra  être  réalisée  par 
tiers,  i  partir  de  1847; 

Vu  le  projet  définitif  de  la  |4irtie  de  la  route 
pr^cilOe,  comprise  entre  Moli  et  le  pont  sur  le 
canal  du  la  Campioe,  prés  du  village  de  Desscbelf 

Considérant  que  l*esécMien  de  eetlo  partie  de 
route  mettra  .l'a|)or>l  la  commune  importante  de 
Holl  en  rapport  avec  le  caoai  de  Jonction  de  la 
Meuse  à  ]*E8cautT  dont  elle  formera  uu  affluent^ 

Sur  la  proposition  de  notre  ministre  des  Irai* 

vauï  publics, 

NousavoQs  arr(Mé  et  arrêtons  : 
Art.       Le  tracé  déAniiif  de  la  partie  de  la 
nmie  de  Turnbont  à  Hecbtel  on  à  BearinseO}  dé> 


—  AN  1848,  N»»  831— 

cri'fi'e  en  principe  par  notre  arrêté  du  26  juin 
IHié,  suivra  la  direction  indiqué  au  plan  ci- 
Joint,  approwfé  par  notre  minlatre  des  iraetw 

publics. 

La  route  aura  son  point  de  défiart  devant  la 
maisoil  communale  de  Moll,  au  pavage  de  ia  route 
ver*  Gfaeel,  IraTorsera  une  pnrUe  dn  vlltaga  et 

s'arrêtera  au  pont  tournant  ««r  i<-  mnal  de  la 
Campine,  près  du  village  de  Denscbel. 

Son  tracé,  d*nn  développement  total  d*env1rott 
4,753  mètres,  suivra  généralement  Tancien  che- 
min sur  une  longneur  de  1,155  mètres,  et  se  di- 
rigera ensuite,  par  un  seul  alignement,  sur  l'aie 
dn  pool  sur  le  canal. 

Art.  2.  La  roule  aura  une  largeur  totale  de  dix 
mètres  entre  les  arêtes  eitérieures  des  accote- 
ments, dont  deux  mètres  et  demi  de  chaussée 
pavée. 

L'inclinaison  des  laïus  et  les  dimfnsmn^  des 
fossés  seront  réglées  suivant  la  nature  du  sol  et 
les  localités. 

An.  3.  Les  propriétés  nécessaires  à  IMtaMiSso- 
ment  de  la  route  el  rie  se»  dépendances  seront 
acquises  ei  occupées  coatormément  au&  lois  en 
nwtiirod*espro|Hriation  pour  cause  d'utilité  pu- 
blique. 

Art.  4.  La  section  de  route  de  Turnbout  à  Moli 
est  déclarée  communication  provinciale,  et  son 
exécdiioft  aura  lieu  en  conséquence  pour  eompte 

de  la  province  (i'Anv'T<;  avec  lo  eOOOOUn de  t*&Ut 
et  des  comiouoes  intéressées. 
Art.  5.  L*£lat  interviendra  danslaoooitrmtioa 

de  celte  section  jiar  un  attblliioé|al  $h  tiers  dm 

chiffre  réel  de  la  dépense  et  qui  sera  soldé  par 
parties  égales ,  sur  trois  exercices,  i  partir  de 
1847. 

Art.  6.  I/adjudication  el  l'exécution  des  tra- 
vaux auront  lieu  d'après  les  plans,  devis  et  ca- 
hiers des  charges  approuvés  par  le  dépanemeut 
de»  travaux  publice. 

An  7.  II  sera  statué  par  des  dispositions  nlt*^- 
rieuie»  à  L'égard  des  autres  teclioas  de  la  route. 

Art.  6.  Kotro  ministre  des  travaux  publies 
(M.  de  Bavay)  est  cha^  de  IVxécuUou  du  pré- 
sent andté. 


933.  —  19  BiGiuBBS  1646.  —  Jrrêté  regreti 

nommant  te  sieur  de  Lnrnac  officier  de 
tordre  de  Liopold.  ^Monii.  du  13  janvier 
1847.) 

Motifs.  «  Voulant  duoiier  une  marque  parti- 
culière de  noire  hIenveMIanee  •«  sieur  de  Lamac, 

secrél^iire  de^  e ommimltments  de  Son  Altecse 
ftejale  le  duc  de  Nemours,  membre  de  la  ciuua- 
bn  des  députés  4i  Irmiee.  » 
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984.  —  20  DÊCEBBRE  1846.  —  L.O'  dp  crPdMs  au 
département  de  l'Intérieur  pour  me*uret 
retativet  mi»  n^htaneet,  pmtPiMer  4m 

perféeOonnement  de  l'industrie  liniére  et 
pour  mesures  relatives  aux  frr^iUHmê(iy 
(Monit.  du  Si  dt'cemlu  i.-  1816.) 

I.éopold.  etc.  r.cs  chambres OQtadoptéel  wm» 
«anctioooont  ce  qui  tuil  : 

Art*  1«r.  Il  ait  <NiT«rC  au  d<|iartaaiaDl  de  l*ia- 
lérieur  : 

l«Ua  crédit  de  ud  millioQ  cinq  ceol  mille 
trancs  (fr.  1,500,000),  pour  naflare*  relative!  aux 
tnbelitaacaaf 

2o  Un  crédit  de  trois  cent  mille  francs 
(fr.  300,000;,  pour  aider  au  perfocUoaaeffieot  de 
nmliiairie  tinl«f«  i 

3o  Un  (M  édit  da  oapt  cinquaDie  raille  francs 
(fr.  150,000),  pour  mesurt-s  relatives  au«  irriga- 
tioas  dans  la  Carapme  et  ailleurs  »'il  y  a  lieu. 

Art.  t.  Caa  crédiii  ffamaroiit  lai  art.  1,  S  at 
3  du  chapflM  IXIIl  da  iNidgat  da  l'asarciaa 

1846. 

Art.  3.  Ces  crédiu  seront  oavarla  au  fur  at  à 
aaMire  daa  batalna,  par  nna  «oMMian  da  booi  du 

tr^siir,  (|ui  sera  effectuée  talon  lai  OOndittOOi  da 
la  lui  du  16  février  1833. 

Art.  4.  Let  MMrdet  A  op«rer  aur  la  fends 
•pécial  délarnindaiH  i  et  3  de  Part.  3,  pour- 
ront être  employées  aux  mêmes  fins  («etHl.ini  une 
période  de  cinq  années  i  il  sera  r<;udu  coiupie 
aonvallament  ans  cbasfibrea,  daa  dépensai  at  re- 
cettes, faites  tant  en  vertu  de  la  préiteutc  dispu- 
sition,  que  de»  n«*  3  et  3  de  l'article  premier,  il 
•«fa  rendu  un  compte  spécial,  avant  le  jan- 
vier  1848,  da  remploi  du  «rédil  nantionné  au 
n«  1  du  uiémc  article. 

Art.  Ô.  La  présente  loi  sera  obligatoire  le  lende- 
main de  sa  publiealkn. 

Fromulguoniltprésenle  loi,  ordonnons  qu'elle 
•oit  ri  vt'inr  'In  >ceau  de  rÉlaïai  publiée  par  la 
voie  du  Aioniieur. 

Contresigné  par  la  utelstra  da  riniérlaur, 
M.  le  comte  deTbeiit,  et  lominbtra da  Anances, 
M.  J.  Malou. 

935.  —  20  Dîccaane  1846.  —  Loi  qui  ouvre  un 
crédit  supplémentaire  de  97,000  firanet. 


(1)  Pré*eDUiioii  à  la  cKaaiIira  des  représentant*, 
le  11  novenbre  1846.— (Daanin.,  p.  94V.  Rapport 
par  M.  Desmaisière*,  le  8  décenbco,  --DM«na^n 

le>it,  1:2  it  {4.  — Adoption,  Ia14à  l'ttnanîaaité 
des  70  membres  préseiil». 

Rapport  au  sénat,  par  M.  le  i>aron  Dellafaiile, 
le  17  dt!c.1846.  DitcussioD.  les  18el19.— Ad«p< 
iioii  l«  Ik)  a  I  un«oiaul«  des  25  HHiiubres  présents. 


—  AN  1846,  N"  9.-54— 956.  781 

au  budget  de  la  dette  publique  et  des  do- 
tations^ de  l'exercice  1846  ^i/.  i^Monii.  du 
94  décanbra  1846.) 

^éopol'^  rte.  I.r«  chambres  ont  adopté  et  noni 
«ancltonnons  ce  qui  suit  ; 

Art.1«r.  Il  astoovarl  i  l'arllelenoique  du  cha- 
pitre  III,  titre  il,  du  budget  de  la  dette  publique 
et  des  doiations  d«:  l'exercice  1848,  un  crédit 
soppiémentaira  da  qualra-vingt-dix-tapt  tailla 
francs  (fr.  07,000  ,  daMlnéàfionvrir  les  dépenses 
de  la  chambra  des  raprétentanti,  pendant  ledit 
exercice. 

Art.  9.  La  présente  M  tara  obllgatoira  la  lando* 

main  de  sa  publication. 

Promulguons  la  présente  loi,  ordonnons  qu'elle 
son  i^vôluc  du  sceau  de  PÉlat  et  publiée  par  la 
votedaâr«ii<lai«r. 

Contrc-signé  par  la  nittittro  daa  ftnaocea, 
M.  J.  Malou. 


986.  —  90  nieanau  1846.  *^  Ârrêté  royai 

relatif  aux  médicaments  à  fournir  aux 
i^^iert  pensionnés.  (Momt.  du  29  décembre 
1846.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  dj-tnande  (t'un  grand 
nombre  d'officiers  pensionnes,  teudauie  a  pou- 
voir continuer  da  recevoir  gratititamaot,  après 
leur  admission  à  la  pension,  les  médicalemenis 
et  les  soins  de»  médecins  miliiaii-e»,  à  condition 
de  subir  sur  le  moniaot  de  leur  pension,  la  re- 
tenue d*nn  demi  pour  cent,  qui  est  faite  anit  of- 
ficiers en  activité  pour  le  service  sanitaire; 

Considérant  que  les  officiera  peusiounés  eki»o- 
sant  avec  niicon  que  la  retenue  opérée  sur  leur 
traitoi*«it  d*actlirité  a  été  souvent,  pour  eus, 
une  (-1)  (r[Tc  saiis  comt»ensation  ,  puisque,  étant 
alors  aau»  ia  force  de  l'âge,  ils  avaient  rarement 
besoin  da  recourir  au  sarvioe  sanliaira,  tandis 
qu'admis  à  la  pension  à  un  âj;e  où  les  infirmil<;s 
et  les  maladies  dfvieuncut  plus  fréquentes,  ils  se 
trouvent,  dans  cette  iiosition,  privés  du  service 
sanitaire  de  Pansée  au  moDentoli  lasavantafes 
de  CPttc  iustitution  leur  seraient  le  plw  utiles  ; 

bur  la  proposition  de  notre  mimstre  de  la 
guerre. 


(8)  Rapport  à  la  chambre  des  repréwalaDts , 
MT  M,  Hast  de  Vries,  lo  85  neveiibre  1846.  — 
Diseouion,  le  1«r  décembre.  —  Adoption  le  9  A 

PunanimiU'  de»  GO  nienil)rt:ï  j)ri.'>eiil>.. 

Rapport  au  séoal,  par  M.  le  marquis  de  Khodes, 
le  17  ddeenbra.  —  Adoption  la  19. 
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Noui  avons  arrôli*  rl  arté(on<;  : 
Arl.  t«*.  A  partir  du  janvier  prochain,  les 
oflleien  pentioooét  qui  baMlMit  dM  vill«t  de 
IjaroisLin,  où  il  eni^tc  dc$  m^iteclns  inililaires, 
|K)urroot,  comme  avaut  leur  aiimissioo  à  ta  pen* 
•ioo  de  retraite,  recevoir  les  toiiis  de  cet  méde- 
eîiUt  ainal  que  1««  mMieaneiiU  qui  l«nr  tout  oé- 
cMtaires,  sous  la  coadiiion  de  *ubir,  sur  le  mon- 
Laot  de  leur  peutiOD,  la  retenue  d'uo  demi  pour 
cent  qui  eit  opérée,  au  profti  de  i*étai,  rar  le 
iraiiement  des  oOdcrs  en  «ctiTfté  pour  le  lervice 
laoïtaire. 

Art.  2.  Lex  officier»  pcuiioitois  qui  voudront 
proAter  du  MnéBee  de  cette  diipoaitioD,  devront 
souscrire  une  t1éclar;i(i<iii  constatant  qil*llaC0n- 
•entent  à  Mbir  cette  rtlcnuc. 

Art.  S.  Notre  arinjatre  de  Ja  guerre  (M.  PrtNC) 
eit  diargâ  do  readcniioo  du  pfféaeot  airélé. 

937.  —  so  DLCEMtna  1816.  —  Anrétéi reijraux 

qui  accordent  : 

Ausi«urJ*auweU  {F.)tdomicUié  à  Molen- 
be0k'Saint-Jean^  chemin  derxmde^  ««SS, 
iffi  kfWêt  d'invention  de  quinze  amnéeêt 

pour  vn  pi  rfccl'onnrment  à  ta  COfUtntC^ 
lion  des  peignet  pour  le  tissage  ; 

Au  alêvr  WewsêeAen  {Bd.)^  ingénieur, 
domicilié  à  Starcinelie  {Hainaut)^  un  bre- 
vet d'invention  de  dix  années,  pour  un 
coutreùatancicr  hydraulique  applicable 
aux  nutehJnêt  d'épuisement  ; 

jàu  sieur  Loret  (H.),  facteur  d'orgues, 
domicilié  à  £ruxelles,chaussèede  Laeken, 
n»  C7,  un  brevet  d'invention  de  çulme 
4iiM#«r,  pour  des  perfeetionnemetUt  au* 
orgues  d'étjtisc,  consisfnnt  :  en  un  in- 
strument qu'il  nomme  modiflcateur  Lorel, 
propre  â  rendre  la  touche  plus  facile 
S»  en  un  KOuOlcl  compensateur  destiné  â 
rendre  t/^r  forme  la  pression  du  vent  dans 
tous  les  lu/aux;  3a  en  un  appareil  qu'il 
nomme  barmonipliooe,  au  moyen  duçuei 
une  personne  gui  connaît  srutrment  les 
notes  de  la  gamme  peut  accompagner  le 
ptaln  chant  dans  tous  tes  tonet 

Au  sieur  Boucher  ijhêephite},  émnMHi 
à  Baudour  {Hainaut},  un  brevet  d'inven- 
tion de  dix  années,  pour  un  nouveau  four 
propre  à  cuire  à  ta  houlUe  les  hrtquee  et 
toute  eepèee  de  poterie 

Aux  sieurs  Jesfrhi  [J.],  et  Landa  [J.), 
domiciliés  à  Bruxelles,  rue  Fossé -aux- 
Leupe,  »•  67,  irn  brevet  d'Invention  de 

quinze  années,  pour  un  procédé  de  fabrî- 

Ciition  di  s  registres,  dont  les  feuilles  sont 
Collées  au  mo/en  d'une  coiie  jlexible ; 


Au  sieur  Jamme  {Rmile)^  fabricant,  do- 
mieitiè  à  liège,  rue  Crétrr-,vn  brevet  d'In- 
vention de  gufnxe  années,  pour  un  appo' 
reil  applicable  aux  machines  à  filer; 

Au  sieur  Chaudron  {Joseph],  aspiiHint 
des  mines  et  sous-Ingénieur  konmraire, 
domicilié  à  Mons,  un  hn  vt  l  d'invention  Je 
dix  années,  pour  un  a  appareil  d'alarme 
applicable  aux  chaudières  à  vapeur; 

Au  sieur  BsAut-ltumaris  (A.  H.  F.),  dù- 
micitiè  à  Mons.  chez  Ir  sieur  Babut-Du- 
maris  (/*.  /.),  son  mandataire,  un  brevet 
^Inventhn  de  dix  attnàeSf  pour  un  iwai- 
veauproeidi  de  traltemeni  des  matHres 
xXnctfêres  ; 

Au  sieur  f^an  Campeniiout  {A.},  plom- 
bler-ilainlerf  domleHlé  é  Èruxettes,  petite 
rue  des  Bouchers,  section  5,  un 
brevet  d'invention  de  quinze  années,  pour 
un  robinet  de  sûreté  à  soupape i 

Au  sieur  MiekeUt  {N,  A.),  damietiié  â 
Bru  relies,  place  du  Grand'Sablon.  rr^  20, 
chez  le  sieur  Sloclet,  avocat,  son  manda- 
taire, un  brevet  d'importation,  deêixan' 
nées,  pour  l'emploi  de  planches  à  pivots , 
destinées  à  régulariser  l'impression  à  la 
main,  breveté  d'invention  en  France,  pour 
quinee  ans^  te  il  septembre  1646,  c«  faveur 
de  l'impétrant  etdessieursDeia  MartnUre 
et  Gonier. 

Le  bievelé  e»l  itou  de  mettre  les  lodustrieis 
du  paya,  qui  le  lui  demanderont ,  A  mène  d^n»- 

ployer,  |>our  leur  propre  compio,  les  planches 
dont  il  n'.i^it,  et  ce,  moyennant  une  Juste  iU'- 
demuii^,  à  convenir  à  Taroiable  ou  à  fixer  par 
arikitrtfe. 

jux sieurs Sfvntnrd [Ht.)  et  Ménage(T.  M), 
domiciliés  à  Bi'uxeltes,  place  du  Grand-^ 
Sabton,  n*  30,  ehe*  te  sieur Stoctet,  avocat, 
leur  mandataire,  un  brevet  d'Importa- 
tion de  dix  années  i  pour  un  nouveau 
sj  sième  de  fusil  se  c/usrgeant  par  la  cu- 
lasse, avec  un  nouveau  mode  de  percus- 
sion, et  un  affj>nrri/  appUcnble  aux  nrmrs 
à  feu  pour  retenir  le  chien  et  empêclier 
les  explosions  involontaires,  objets  breve- 
tés d'invention,  en  France,  pour  quinee 
ans,  le  8  octobre  1646 ,  en  faveur  du  sieur 
Ménage  i 

Au  Sieur  Capgr  {Lads-François),  doad- 
cilié  à  Bruxelles,  place  du  Grand-Sabton, 
ÎO,  chez  le  sieur  Stociet,  avocat,  son 
mandataire,  un  brevet  d'importation  de 
tguatorMC  années,  pour  des  perfisctiaune' 
mcnls  à  la  lampe  tt\o>\(riWi}v,  pour  lesquefs 
il  a  demandé,  en  France,  un  brevet  d'in- 
vention de  quinze  ans,  le    Janvier  1846. 
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If.B.  Ces  lieux  licinicrs  brevets  (ont  MMOiii 
aux  mèmn  condllions  que  le  précédent  ; 

Mu  sieur  de  J?o.r  (lAwi),  domic'ilit'  n 
Druxcllet,  rue  du  Foinçw^  «"  31 ,  un  bre- 
vet de  perfeetionnementde  ùnse  annè»ê  et 
kutt  moit,  pour  des  prrfcctionnementtaux 
procédés  sei-vant  à  fubru/uer  diverses  cou- 
leurs ferrugineuses,  déjà  brevetés  en  sa 
fmtur  te  7  teptmnbre  1848  ; 

jéu  sieur  Leur»  (if.  F.),  domicilié  à 
Bruxetiee,  rue  Neuve,  29,  un  brevet  de 
perfictionnement  de  dix  années,  pour  des 
pêrtêetkumêmêntê  â  un  appareil  propre  é 
empêcher  les  déraillements,  déjà  breveté 
en  sa  faveur  pour  dix  ans,  le  SI  août  1846. 
vMonil.  du  S5  itécemhre  1846.) 


—  AM  1846,  K«*  M8-980.  7S8 

Sur  la  |iro|>osiiioo  de  noire  mioiiirc  de  la 
giierrf, 

Notts  aroiM  arrêté  ei  arrétooa  : 

Art.  Irr.  Il  e»i  créé  une  oompagoie  féileotaire 
tie  «ou«-officiers. 
Art.  9.  Cette  conipagoie  sera  eompmée  de  : 
1  cafiUaino  de  iiremière  clai ae  \ 

1  lleolPtnnt; 
1  lous-licuienanU 

3  oAcier». 

1  lerge ni- major  j 

I  lerffent-roiirrier; 

0  ncrgeoU  ; 
60  aoiu-offlciert  i 
'  S  lambours. 


988.  —  3S  D<CB«iRE  1846.  —  État  dressé  par  le 
ministre  de  l'intérieur  (M.  le  comte  de 
Tbeuk),  en  exécution  de  l'art.  4  de  la  loi 
du  SI  JulUêt  et  de  Parrêté  rertd  du  7  aott 
18:^4,  et  indiquant  le  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
lundi  14  au  samedi  19  dêeettOra  tHt,  (Ho- 
nileur  dalK  déoembre  1846.) 


«ABCBiS 

aiemATKVM. 


Anvers, 

Arlon, 

Bruvet, 

Bruxelles, 

Gand, 

Ha!($eU, 

Jége, 
Lmivaia, 

Hons, 
Namur, 


•liste. 


rotaux.  .  . 


ttuant. 

Prix 

Quant. 

Prix 

Tend. 

■es 

vend. 

moyen. 

rr. 

e. 

Pr. 

c. 

39 

27 

Ô4 

21 

20 

53 

29 

50 

17 

24 

00 

365 

26 

85 

190 

•21 

68 

1,505 

28 

68 

17 

20 

98 

410 

26 

50 

151 

'iS 

38 

31U 

27 

35 

080 

22 

60 

4,015 

26 

27 

1,100 

2\ 

75 

825 

27 

63 

231 

21 

23 

3,500 

27 

31 

300 

19 

04 

36 

,27 

58 

943 

90 

72 

71,200 

3,953 

97 

1S 

91 

69 

—  99  DicnuM  1846.  —  jirriti  reyal 
portant  création  d'une  compagnie  deeouê» 
ogMen.  (Honlt.  du  Sianvier  1847.) 

Léopold,  etc.  Vu  la  M  du  19  mai  1945,  Mir 

l*ef|îaiiis.iiit>n  «In  l'aimée  ; 

Considéraol  «|u'd  cunvieul  d'a$surei  aux  aii- 
dena  MNN-oflMeri  noe  potilien  honorable  qui 

leur  permeUo,enaUenilani  la  pf  n«iondP  relraiie, 
de  »e  rentlre  encore  utiles  j  l'I-lal  sans  éire 
atirtiiiu  aux  taligu«.«  du  s<:i\ice  dti  i.oii>»aclib 
de  rarnée  ; 


70  souî-ofBciers. 
Arl.  ô.  i<a  nomination  aux  différent*  grade* 
de  sout-olBelers  eet  réwrrée  à  notre  ninlure  de 

la  guerre. 

Arl.  4.  Les  distinction»  de  grade  dci  lour-offi* 
ci«r*  du  cadre  seront  celle*  du  grade  immi'diate- 
nent  supérieur  dam  lUnlUuterle  ;  Ils  portermM, 
savoir  : 

Le  sergenl  -  major  ,  le»  insignet  d'adjudant 
sous-officier  j  le  «ergeul-iourrier  et  les  sergent», 
les  insignes  de  serieol-major;  le  fourrier  aura 
en  outre  le  galon  iliMinciif  de  son  emploi  ;  les 
sous-ofiiciert  |M>rlcront  le»  galons  d«  sergent,  de 
même  que  les  tambours  provenant  des  anciens 
tanbours>maUres  ;  les  tambours  auront  en  outre, 
autour  (lu  collet  d»;  l'habil  et  de  la  cafiOte,  UB 
galou  eu  argent  tie  0,020«  de  largeur. 

Art.  5.  Pour  être  admis  à  la  «ompagnie,  les 
sout-oficiers  devront  avoir  au  moins  vingt  ans  de 
hons  et  honorables  si  rvices ,  cani|t3gnes  com- 
prises j  ceux  d'entre  eux  «jiii  se  conduiront  mal, 
pourront,  suivant  la  gravité  des  eirconaunees, 
élre  renvoyés,  comme  soldais,  dans  l'une  des 
compagnies  sédentaires  de  fusiliers}  ce  renvoi 
sera  prononcé  par  notre  mioi>tre  de  la  guerre. 

Art.  9.  La  compagnie  ne  coniribuera  pas  au 
service  journalier  de  la  garnison,  à  moins  de 
nécessité  absolue;  son  »ervice  batiiluel  sera 
réglé  par  notre  ministre  de  la  guerre,  sous  noire 
approbalîon. 

Art.  7.  Dans  les  prisif  tl'aimes  et  cérémonies 
où  celle  compagnie  devra  paraître,  elle  aura  le 
p.is  sur  les  autres  troupes  de  i*armée. 

Art.  9.  Les  oillclers  jouiront  du  traitement 
alloué  aux  officiers  de  leur  gr.Kle  dans  i'iofao- 
lerie  \  les  soui-ufficn  rs  rLci:vroni  pour  solde  et 
masse  d'habillemenl  les  allocaUoos  ftsées  au  ta- 
bleau cl-après  : 
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MOMTAIIT  DB  hk 

GRADES. 

MNbW 

■*BAMUI]U1IT. 

TOTAL. 

ir.  e. 

fr.  c. 

fr.  c. 

1  M 

>  M 

9  «• 

♦ 

'     1  W 

•  80 

1  80 

1  10 

•  90 

1  40 

Art.  9.  L*odmlNimi  dam  Ui  conpapito  a«  fera 

]v  r  iri'  le  droit  aux  ehevroni,  at  à  la  baulc 
paye  qui  j  e«t  «ttacbée. 
Art.  10.  L*aolfbriii«  tera  le  méine  <|iie  celui  dei 

compagniei  sédeuiaire»  de  fusilier»,  le  coilel  et 
les  rciroussis  de  Thabit  ainsi  que  le  collet  de  la 
capote  seroQi  orué«  d'une  gfreoade  brodée  en 
argent. 

Art.  11.  Tous  les  hommes  seront  habillé»  en 
drap  de  la  qualité  employée  j>out  les  fous-offi- 
dert  de  l*arniée  ;  la  cai>ote  des  »tiu»-offîcier»  du 
cadre  aura  la  uiOme  coope  que  celle  dei  oAeiera 
de  la  cojnp.ignic. 

Art.  12  te»  officiers  serooi  armés  de  Pépéede 
■mnM«  en  usage  dans  l'infanterie  ;  le  eeigent- 
major  ainal  «lue  lei  Mus-ollelcn  du  cadre  pior^ 


lerunt  Tépéc  du  modèle  dea  gardai  du  fésie,  le 

baudrier  en  rtiir  laqué  ooif,  |MMiaat  parla  faoMe 
iracbe  de  la  capote. 

Les  tooa-ofteien  et  lanboura  «eroot  armla  du 
sabre  l'iofiDterie,  porté  par  uo  baudrier  du 
modèle  en  usage  au  régiment  (Pë)i(r. 

Art.  13.  L'admiauiration  de  la  compagnie  tera 
eMrtratiaée  par  le  régiment  dMlite;  lea  alloealloos 
poer  frais  d'administration  et  de  bureau,  seront 
les  mêmes  que  pour  une  compagole  sMenialre 
de  fusiliers. 

ArU  14.  Toutes  les  autres  dispositions  ou  usage 

dans  les  corps  irinf.ttitfrio,  «cront  applicabloa  à 
la  compagnie  sédentaire  de  sous-officiei^. 

Art.  15.Hoire  minisire  do  la  guerre  (M.  Prisse), 
osl  chirgO  de  reiécuUoo  du  prCaoni  anrAt4»' 


040.  —  94  DÉcEMORE  tStfj.     Loi  contenant 
budytil  jfénérai  dts*  vum*  *st  mqf'ens  pour 
t*exerciee  1S47  (t).  (Monit.  des  Mot  97  dé- 
oombro  1846.) 

Uopold,  etc.  Les  chambres  ont  adopté  et  nous 

saDclioaoons  ce  qui  »uit  : 

Ar!  !*r.  Le»  impôts  direct»  et  indirccls  existaul 
au  âl  décembre  lti4tt  en  principal  et  ceniimes 
additionnels  ordinaires  et  eitraordioaires  tant 
pour  le  fonds  de  non-vaicur»  qu'au  profil  de 
l'Étal,  ninsi  que  la  taxe  des  rièi et,  continue- 
ront a  être  tccouvrét,  |M:n<tanl  l'année  1847, 
d'après  les  lois  et  les  tarifs  qui  on  lêglenl  l*aa- 
sk'Uc  t  t  la  perception. 

A. dater  de  la  mise  en  activité  du  teu  flottant 
de  J^aarden-Uaj'ktf  le  gouverneoteui  est  auto- 
risé à  percevoir,  tant  A  rentrée  qtt*A  la  sortie,  un 


(1)  Pr^senlettoa  A  la  disaibre  de«  représentants. 

le  11  novembre  IHtti.  <;l)uciin)ciil«i.  p.  16.)  — 
hiipport  par  M.  I>v(u«u  d'AUcnrude,  lo  87  no- 
Tenbre.-DsscussioB,  le»  4,    0, 7, 8, 9  et  tOdé- 


droit  de  lanal  supplémentaire  de  trois  cuuume» 
par  tonneau,  sur  tout  navire  se  rendant,  par 
rSacaut,  do  la  mer  on  Belgiquo  ou  do  la  Belgique 
A  la  mer.  ' 

Art.  9.  U*après  les  dispositions  qui  précMtiot, 
le  budget  des  recettes  de  rÉiai,  pour  l'Oiorieioo 

1847,  est  évalué  A  la  somme  de  cent  quatorxe 
niiili<>t><^  M\  ceot  soixante  et  treize  mille  six  cent 
cinquaule  francs  (fr.  114,(^73,650)}  les  recettes 
spAeialaa  provenant  dos  ventes  dô  biOM  doma- 
niaux autorisées  en  vertu  de  la  loi  du  3  février 
1843 ,  à  la  somme  de  huit  cent  mille  francs 
(Ir.  800,UOO>,  et  les  recettes  pour  ordre  a  celle  de 
qoalono  millions  buit  oaut  quatio  vtogtHrix  mille 
cinq  cents  trancs  (Fr.  14.886.500  ,  U  tOttt  «OO- 
formémeni  aux  tableaux  cj-aonexés. 

Art.  3.  Pour  faciliter  lo  service  du  tr^r  pen- 
dant lo  mémo  «lercice,  le  gouvernement  pourra. 


eembre.  —  Adoption  ,  le  10  par  69  veii  contre  5. 

Rapport  au  »cuat,  par  M.  le  «'ohiIl  Vilain  MIll, 
le  lOdtkembre  184(i.  —  Uim;u*»ioii  vl  adoplwu, 
le  99  A  l'uMsiimité  des  99  membres  présents. 
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à  mmn  dM  fcMOhit  de  viiM^  wUn  en  elrcu^  Pranolgnomla  préwiite  lai,ord(HiiionsqoVl« 

lalion  des  I>on»  du  Ir/^  ir  jn -  ju'à  connirn  firc  soft  revêtue  'hi  sceau  d«  rfiUtetputriiée pur  U 

de  la  sorooie  de  ilix-aeuf  millions  de  francs  voie  du  ilf omTeur. 

(fr.  19,000,000;.                ^  COBCre-signé  par  1«  iriAiitrtt  des  Amocm, 

Art.  4.  La  pr<Mnie  loi  tero  obti^'toln  le  M.  Maloo. 
l«r  janvier  lS4f . 


TABLEAU 

Du  budget  général  'frs  rorV?  pf  mnrrrjf  pnrrr  l'fxi/mcr  IS  IT. 


MONTANT 

pSSICNiTlOIf  DES  PRODUITS. 

sa 

!■$  aiCBTIBt. 

IHPOTS* 

oovtaimnrioRS  viaicmi  caDasvaCt  aoiraais  «t  Acaaaa,  ne. 

rmefer. 

priaeipal  ....... 

5  ccQlimeft  aiMttionnel*  ordinaires,  dont  deui  ponr  a«K<>T«l€ais.  . 

S  eanlimes  additrâniiels  auppléflienUirei  «nr  te  loot  

i:i,5on,ooo 

776.000  ( 

• 

18,559,750 

PênoHML 

03l»600 

9,149,800 

9.750,800  , 
973,000 

3,008,800 

Medevamee*  sur  tes  mfnês. 

5  cf  ntime»  iur  le»  den«  aoBinea  pr«o4deete»  peur  fraît  de  pero^ 

156,000 
15,600 

S,58* 

180,180 

Droits  d'entrée  (<6  oeoUflMc  MMUionaels). 

10*300.000  ' 
450,000 

60,000 
550,000 
57,000  i 

11,307,000 

m 

MO.OOO 

Accises. 

*• 

Sel.                                            MO*  additioBoelt  ). 
ViM  étrangers.     .  .^aUcenlimesaddilionncIseifiaibwaeolleelWîi). 
EaaB<de>Tic  étrangère».!               tant  •ddilioDneli  )• 
Id.       indigènes.  (       ,                  id.                  ,.  ^* 
Bièras  et  TÎnaigros.   .  (36  ceotinesadditiennetaet timbfeaeelleelif»). 

4.080,000 
9,000.000 

3,;i()u^«uu 
ti  r.ou.ooo 

3,000,000 
5.000 
1,000 
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DkSiGIS\TlON  DES  PRODUITS. 


MONTANT 


Mi 


Carmtie. 

Dnib  d«  marque  «te»  natièret  d*or  cl  tl'argeat  

Recette*  divenes. 

DroîU  d*e|itrepèt  mj  cotofrit  cou  de  l'enireiièl  U'Aiiv«r«*  • 
Rm^Mm  •ktraordiB«ire»  et  «ccMcntHlM. 

Dnoiif,  tukiUhnueie  et  tmendeejr  retatives» 


190.000 
10,000 


Greffe 

Rjrpothèqaet 

Saccewion» 
Timbre 


(W  p.  o.  ftiidUionooU). 
(  id.  ). 

(86  id.  ). 

(30  id.  ). 

(  Mat  addilionneU  ). 


Mecêttêi  dfvêreêt. 

Indemnité»  payées  par  le»  milicien»  pour  rcmplaccmcnl  cl  pour 

charge  de  rcsponsaliililé  ilc  rcmplaccmt'nt  

AaanHle*  en  maltèrc  de  «impie  police*  civile,  correcUonaelle,  etc.  < 
PredaiU  de*  exemem.   , 

id.      de»  l»revct»  il'nvcn'iun  

Id.     de»  iliplimtr»  Uci  aru»les  vclériDaire»  


TalaldMiiqiMi,  fr. 

PEAGES. 

Domaines. 

PrriiluiU  lies  canaux  cl  rivières  appartenant  au  domaine,  droit* 

«récluHC,  ponts,  navigation  

Produite  du  la  Saaihro  canalisée.  ,»«■*■...« 

Id.   du  canal  de  Cliaricroj  <    .    .   ,  . 

U.   du  canal  de  Mont  à  Coodé  

IJ.    dos  droits  de  bac»  rt  pastagc»  d*eau  

Id.    des  barrière»  sur  Icb  rt  utc»  do  i*r  et  de  S«  classe.    .  . 

THAVaUX  flllUC«. 


10,500,000 
300,0011 
1,700. (lUft 
5,O0O,0UO 
3,000,000 
170,« 


eo.ooo 

160,000 

20,000 
100 


P<f$tee. 

Taïc  des  lellret  cl  affrancbîaaaaienla.    .    .   ,    «  . 

Port  dea  jouraaux  «t  iaipriaida.  •  . 

Diviu  de  6  p.  e.  ear  te*  article*  d'argent  

Rendiourtcmcnis  U'offlrcs  t'tr.itig(  rs  

Emoluments  perçus  en  vertu  de  la  loi  du  19  jaia  I84S. 


ProdùîUdM  larTÎca  dca  1mI«ms  A  vapeur  «Pire  Oileada  «iDottvrM. 

i  ut«l  de»  péage»,  ir. 


850,000 
600,000 

1,500,000 
100,000 
100,000 

8,000,000 


3,250,000 
135,000 
86,000 

115,000 
âO,000 


809,0M 


«0,679,000 


880»1€0 


3,575,00« 


9,037,000 
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7«î 


DESIGNATION  OES  FHODUITS. 


MONTANT 


CAPITAI  X  ET  REVENUS. 


TBAVADX  rOBLICft. 


d«  far. 


lin. 


tRaiftimnniYi  mmaiiii»  »t 

Rachat  et  IraMbrt  de  reato,  y  eomprît  raliéMCien  «Im  renlet 

coufttUuéet  

Capilaui  tla  fondi  de  rimlutlrie.    .    .  . 
C4}iilaiix  (le  cr(^an('c«  ordinaires.    .    .    .  , 
Pria  (le  TealedobjeU aBobiliera )  IrantaclieM en nalière  denaniaie; 

(lommafe*  et  intëféla;  •neeeuiena  en  déaMrenre;  ë|Mtro.  .  . 
Prix  Je  vente  de  domaincK,  <  n  vertu  de  la  loi  du  97  décembre  !83i, 

f)ayé*  en  numéraire  en  tuile  de  la  loi  du  S8  décembre  li(36.  pour 
'exécution  de  celle  du  37  déccnihi  c  I8t3  el  dea  kia  deaStjui» 

1840. 18  mai  1845  et  3?  février  1846  

Pria  de  coupe*  de  bot*  :  d^arbre*  et  de  plantalioas  ;  Tente  d'herbes; 

exlraclioii  lie  riiijM  1 .1 1  lie  fer,  d<  ;  1 1  r  el  do  tal>li  .    .    .  . 

Fermais  de  bient-fund»  el  bAiimeni»,  de  chasses  ei  de  péciiest  ar- 
rérage» de  reetea  ;  reveeua  dea  deÏDaiaea  du  ddperleaMiit  de  ta 

guerre.  .    .  .'  

Proiluils  de  Técole  vétérinaire  et  d'argrtcuUure.  ...... 

Intcréd  de  eideBOM  dn  faedi  de  Pnadeairie  et  de  erdapeaa  erdi- 
ires. 


nair 


RvsiilulioDs  et  deamageaMol^éta  ee  malî^  fiarealîère 

Re»tilu)ion^  voloiilairrs.   

Abonnements  au  Montttw  ut  au  iiecueii det  lois,    .  . 


produits  divers  «les  prisons  (pisloles,  cantines,  vente  de  vieux  effets). 

Intérêt*  de  18.438  obligations  de  Temprunt  de  30,000,OUO  de  francs, 
i  4  p.  c.,  provenant  de  remploi  de  Peecaissc  de  raoeien  caissier 
général,  sans  préjudice  aux  droila  eeveia  le  même  eaiiaier,  dent 
n  eat  fait  réaerve  expresse   .   •   .  . 

Produits  de  Pemploi  des  fond»  de  cautioBeeacota  el  MMlgneliaiia. 

Produits  des  actes  de«  coniaii»arials  msrilimea.  . 

Produit»  des  droits  de  pilotage  et  de  tnnal.  ...*•... 

Piedetta  de  la  CabricatieB  de  pièceade  eaivre  «  .  . 


565,0110 
370,000 


57ti,000 

i»ooo,ooo 


450.UU0 
60,U00 

llO.QUO 
S.OOU 
100 
38,000 


85,000 


537,530 

560,000 
54.000 
55(),U00 
145,000 


T^ul  dea  capilâm  et  reveaw.  fr. 

surs. 

cofmmttopa-  0mtem,  wre. 

Prix  d  lo&ti  UBoeuls  fourau  par  1  admioislralioD  des  coalributions,  etc. 
Fjren  de  pnceptieii  dea  c««liMea  preTÎneietts  et 

>iiai«tvriniirT,MKAiine  nr  voutn. 

Rcrouvreanents  de  reliquats  de  comptes  arrêtés  p<ir  la  cour  des 
comptes   .1 

bénéfice  éventuel  predeit  par  la  fonderie  de  canons  k  Liège,  sur  la] 
fobricetïott  d*«r*ea  de  guerre  à  exporter  pour  l  étranger.  .   .  .| 


i.OOO 
90.000 


50,000 

35,000 


15«000,000 


3,388,100 


1,911,530 


10,087,(00 


91,000 


Saia  lia,  — 


.1846. 


75.000 
47 
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MONTAirr 

r 

DESIGNATION  DES  PRODUITS. 

nivitiflaa 

■■a  nneafflM. 

Jtmneût  taUes  par  te  miàUlère  dêt/tnanut* . 

Recoairreincati  mr  les  commune»,  les  ho«pice»  et  let  acquérear» 
do  boi*  dom«niiu«,  pour  frah  de  régie  de  ienr*  boi»  

Frai»  «les  pt-rci.-pliuu»  faïU-î  poi^r  le  comple  de»  proviacet.    .    .  . 

145,<IM 

6,000 
7,000 

'   Jvanefê  faite*  par  te  ministère  de  la  Justkê» 

Fr.iis  <lc  jiislice  «n  nalière  erinindle,  eemetiMiidtet  dtiinple 
Frai*  de  iran«pori  et  (TeMmien  de  neBdianta,  d'iadifeola,  «nfula 

160,000 

)  908,100 

Avance  fiàtêe  par  fe  mintttèré  de  i*intMemr, 

Frai»  de  jaUice  deranl  les  conteils  de  discipline  de  It  ^rde  eîvlfBe. 
ADDuité«  à  pajer  par  Ici  propriéUirei  riverain»  du  canal  de  la 

100 
ffi,OM 

TBÉMa  rame* 

Kccouvrfmenl  d'avance*  faites  par  le  ministère  (ie  la  ju«licc  aux 
aie  ii  rs  (l(  .1  priions  pour  achat  de  matière-*  première»  

Recouvrcmcal  d'une  partie  de»  avance»  faite»  par  le  dé|ierleinenl  do 
la  guerre  aux  corp»  de  Paroiée,  pour  aiasae  dliebîltenieiil  et  d>B- 

Vertement»  k  faire  par  les  eoDceMHNiuairet  de  chemina  de  fer  pour 

Abonnement  de»  proTÎnoes  pour  réparation»  d'entreUco  dans  le» 
pruont   .«••. 

960,M0  < 

150,000  i 
900.000  f 

157.000  1 

19,600  < 
17,000 

a  iua  aAA 

Total  de»  rembonraesMiit».  fr. 

0 

MOM  iri«nuL. 


Predaii  de»  vooie»  de  bien»  domaoiaua  aut«ri»é«*  par  la  loi  du  9  février  1843.   .  800,000 


Digitized  bv  Cooqle 


fti9IIB  DB  LBOfOLD  I».  —  AR  I8M,  N* 
UBCfiTTEft  POOa  OftDAE. 
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MATURK  U&6  RECETTES. 


SOMMES 


TOTAL 
PAS  cumM. 


CHAPJTRB  PREMIER. 


Art.  1«r.  GiHijomraiMiU  vtnés  ea  niiMlniîfs  «hm  Im  wImm  4d 

tréMr  public  <li  I<<  Igique,  par  des  comi>tAti1c$  de  l'hUt,  par  des 
receveurs  communaux,  des  receveurs  de  bureaux  de  bit-nfAi^aoce, 
des  préposés  aux  biir««ax  de  sUtioa  de  l'admiaislration  Ju  chenia 
de  f«r,  «te.,  ponr  garaotie  de  leur  |ea4ieQ,  «l  cauCienoemeaU 
feurnii  par  des  contribuable»  pour  garaetîe  d«  ptjeniMliU  leon 
retlcvahilités  en  oialière  do  douanes,  d'accÎMW»  de.  .  >  ■  . 
S.  Caisse  des  veuves  des  fonclioanaires  civils. 

3.  Caisse  des  veoVM  Cl  er phelins  de*  efficiert île  l^iMit,  .    .  . 

4.  CeÎMe  de  préveyMW*  des  instiUiieur*  brimeirea.  

5.  Mam  dliabilleâwiit  et  d*éqaipe«ieiit  ae  ta  deauie  

(),  Sulj>iilc»  offert»  pour  eonilr  II  t  on  i!(  r  nit<v  ...... 

f .  Paru  des  eemaonea  dana  les  frai*  de  eeofeclien  de*  atle*  des 


CMANTRE  H. 

cmmiiOTiMn  »tMeni,  caoAsniy  MVânt  n  Acoim. 

Art.        proiiuil  lie»  amende»,  »aiiic»  et  confiscations  opdrde*  par 

l'adminislrni ioD  de*  coiUrihulions  •    •    >    .  • 

S.  fispertise  d*s  la  conlributieo  pcrfoaoelie»  .*•••■    *  . 

S.  Proilttit  d'enveriare  Jet  enlreptta  

4.  Recouvrement  d'imp6t«  en  faveur  des  provinces  

&  Recellc»  en  faveur  (les  communes  

S*  Taia  provinciale  sur  les  chiens.  ...«•••«•«. 

1,  Id.       aar  le  bétail  

t.  4  at  8  p.  «.  an  proflt  daet illa*  â»  U4|»«(  Varviar»,  pour  pillaf  e» 


ClANTRB  III. 
MMDi  M  vina. 

Enregistrement,  domainêê  «i  /Mis* 


Art.  1«r.  Amendes  diverses  et  autrae  reeettea 
régie  

S.  ABMndes  de  censifMlieaa  et 
fraie  de  régie  

B.RaaeafraMalda 


eat  frais  de 


•1 


coMsiciATieae. 
4.  Consignation*  de  teste  aaiure.    .   .  . 


1,100,000 
850.000 
160,01)0 
65,000 

m 


400,000  l 
80.000  ' 


190,000 
iO,000 
14.000 

6  7:^1.000 

las.ooo 

10,600 


ito.ooo 

700,000 


8.905,000 


tsIM^iOt 


3,780.000 


1,800,900 


TilaidaiNaaIiai 


fr.  80388.88^ 
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94S.  "  t4  ftfciKBM  1846.  —  loi  eoniêwnt  fê 

budget  des  dépenses  pour  ordre  de  l'exer- 
cice 1847.  (Mooiu  ac«  26  ei  S7  U4c«ail>r« 
1846.) 


941.  -  14  BécuaMB  1846.  -  Loi  rotative  è  /« 

répartition  de  la  contribution  foncière 
pourCnnnt-e  1847  (1). (Moatt.  dM  86  e4  37  dé- 

ceiubic  1816.) 


Lénpold^eic.  t  r><  rhimbrei  «at  adopté  «taoni 

MnrtionnuDs  ce  qtn  suil  : 

Article  uQii|ue.  Le  principal  de  la  contribution 
iMdèrv  «al  féftsiX  .entre  !«•  provlactta,  pour 
Tannée  1  Ri?  rnnror  mémcal  à  la  loi  du  7  f4rrier 
Hh'>(B  iHelin  oljlciel,  ii"  4). 

Promulguons  la  présente  loi ,  ordonnons  qu*eiie 
aolirov4tiio  du  aeaaii  de  l'état  ot  puMMe  par  la 
vote  du  Moniteur. 

Cooire-signé  par  le  nloittre  des  Aoaooeai 
M.  i.  Maleu. 


Léo|*old,elc.  Lci  chambres  oai  adopié  cl  nous 
taoctionooQ*  ce  qol  toit  : 

Ariiclc  uniijiiL'.  Le  buJgci  de?  dépenses  l'Our 
ordre  est  fi&é,  pour  l'exercice  1847,  à  la  somme 
de  quatorze  millions  buil  cent  «|uaire  vingt-six 
mille  ctoq  cent*  frafie»  (14388,500)  cooforné» 
tneni  nn  t  i!)Ieaii  ci-annex^ . 

Prooiulguooi  la  présente  loi,  ordooooos  qu'elle 
•oit  reréiue  du  tceati  de  l*Éut  et  pahllée  par  la 
vtia  do  Moniteur. 

Conire-tigoé  par  le  miDiitre  de»  floancot* 
M.  J.  Malou. 


TABLEAU 

Du  budget  des  dépenses  pour  ordre  pour  i'ejgercice  1847. 


DltSIGNATION  DES  DISPENSES. 


SOMMES  TOTAL 
«AATium.  t  raacaAmTaB. 


CHAPITRE  PREMIKII. 
asaiRtsTOATioii  oi;  TAËtK»n  pdilic. 

Art.  ler.  Remboursement  de  eaulioonemcnti  versé*  en  numéialrc 
daot  le»  caisse*  du  gouvernement,  pour  garantie  do  leur  (jcsiion, 
par  des  fonctioniiairr's  ('cm|iialiles  de  l'biat.  par  da  r<'rcvcuri> 
veaiBiuuaas,  des  receveurs  de  bureaux  de  bienfaisance,  des  pré- 
poeée  de  radmieistretion  du  dteaiia  de  fer,  f»ar  de*  courtiers,  des 
agents  de  change,  etc.,  et  ]iar  ticf  contribuabtco,  néf^ocianl»  ou 
commissionnaires, pour  garanti)-  ilu  paM-im  iil  de  ilruiu  de  douanes, 

d'accises  ,  vtc   .... 

(Le  chiA«  iiHlii|ué  à  cet  article  a'esl  point  limitatif.  Il  pourra 
•^««•r,  le  cas  éehéant,  jusqn^à  concurrence  de  ta  tamaM  qai  de- 
meure encore  à  remb'uirsrT  ihi  chef  des  cautionnement»  vcrsd't  ca 
numéraire  anlérieurcniLiU  au  1er  octobre  iitôU,  ulqui  %oul  remis 
à  la  Belgique  en  exécution  du  traité  do  5  novembre  18i2.  i 

8.  ReadtenneoMBi  de  fooda  uerf  «»  s»  profit  do  i«  oaiate  dea  ventes 
et  ershenaa  dealboetianMires  emifl.  ......... 

8.  Remboursement  de  fonds  perrn^  au  proU  do  la  oatMO  dea  veoves 
et  orphelins  des  officiers  do  iarméi).  ..,.«..... 

4.  RembourseoieatdeffMdtporftttanpratttdoUoaiModoprivefaooe 
des  instituteurs  prÙMiree  

8.  Rerabounemeni  de  fends  versé»  an  profit  do  la  miie  d'iuMUo* 
mt;nt  cl  d'étui |n:ment  lîi-  U  douane  •    •  * 

0.  Emploi  des  cub«ide»  otfcrts  pour  coostructioa  de  roote».   .   •  . 

7.  Attribution  des  pari»  det  eomnoe»  doaa  le»  feab  de  eeofeeliOB 

dci  alla»  de»  chcmia-.  vli  ina-Tii  


1,100,800 


889,000 

160,000 

85.000 

300,000 
400,000 

"0,000 


8.808,800 


(t)  Préteotatien  à  laehambro  de»  repréieataBis,  llappert  aa  séaat  par  M.  le  baron  de  Rofor,  le 

le  11  novembre  1846.  — Rapport  par  M  Zoudc,  !c  tOdécemhro  îSifl        Irjui  >n  «ans  discussion  ,  le 

27  Novtmbro.  lUocum.,  p.  75.)  —  l>i<>cus»ion  et  ii  décembre  à  1  uaanimiic  Jet      membres  pré* 

adopiïoM,  le  8  décembre,  par  40  voix  centre  8.  aent». 
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DÉSIGNATION  DES  DÉPENSES. 

!M>N1IBS. 

PAKTIBUn. 

TOTAL 
r*«  CKAmM* 

CHAPITRE  II. 

ADVimtTitATiojr  ftts  conmiiiTioNs  Dinscrit^  cams? as,  goVAiiu 

ET  ACCI9KS. 

Arl.  t«r.  Al(riliulion«  (Pamcnilrii,  ciisies  cl  cOllft«ralîo:K  opérée»  par 
Rdnhonnemeiit  de  fboift  recouvres  pour  Un  provincct.    «    •    .  . 

IJ.                                       pour  If-  ronimtiru»  

lu.         des  4  et  5  p.  c.  perças  au  |irobt  «!«»  villes  de  Liëge 

1-20.000 
".O.Oi'O 

ii.uoe  i 

O,79«,0v9  1 

1,950.000  ^ 

iiS,00«  1 

18,S00 

)  O.t91»»0 

uUArlTRE  III. 

roiM  m  Tiras. 

jidmlnhtratkm  d$  Vênreg'stn  mtinl^  de$  domÊtbw  §t  é9ê 

forèU* 

> 

Art.  lar.  Recette*  tlî\or«{>a  et  amendes  altribiiccs,  soumiac*  ntix  frai* 
3.  R(<'t'ti('«  ditcrMt  «1  inwMice  «le  eoMi^MlioiM  dm  loiiniiMee  aok 
S.  ReniMHinement  de  rerenus  poreux  [>our  eoinpte  de  proTÎnee*.  , 

120.000  1 

700.000  i 
470,000  l 

>  a.790,000 

4.  ReanbeKraeBeiil  de  cooiignation*  de  toute  nature  

1,500,000  j 

Total  des  dépeeeet  peur  entre,  fir. 

m 

14,SSft»S00 

94S.  —  il  BicBMsac  1840.  —  Lok  ûomtnant  f9 

bvdget  de  la  dette  publique  pour  l'exci*- 
cîce  1847  (I).  (Moait.  det  S6  el  37  di^cembie 
18460 

l.t'nj  oi  <.  I.CA  clumbre»  onl  adopté  et  noua 
tancitoaoons  ce  qui  stiil  : 

Art.  i«  budget  de  la  «IcUe  piib*ii|ue  est 
fixé,  pour  Pexerclee  1847,    la  somme  kW.  trenu- 

et  MO  milli«>nii  s»x  ront  vu  f;(-t'in<i  mille  trois 
cent  trcnlc-scpl  trant-s  soi\ante-hiJi(  ci-ulinae» 
(Cr.  Sl,0S5.387-68j,  conformémeni  au  labieaii 
ci*«iiiiexé. 


Arl.  9.  Le  capilal  à  dmeilre  en  verm  de  la  loi 

Un  1"  mai  1812  {Bulletin  officiel,  n»  350),  e»l 
rL'itnl  au  capital  rcaLmi  «le  l'emprunt  d«*  cin- 
c|uante  millloM  huit  cciu  cinquante  mille  huit 
cent*  fraoct  {f r.  50^850,800)  &  3  p.  e..,  et  auto  Ica 
inC'm''?  ronrlilinn*!  ir.imorlisscmptif . 

|ie<  obligations  dudit  emprunt  apparienant  i 
la  calMe  dev  eantionniiinenlt  et  consigoatlooa , 
seront  délivré<'s  aux  créanciers  admis  en  lii])iiil<» 
tion  m  vertu  di;  la  loi  liu  1*"^  mai  Î842  ;  ces  tibîr- 
gatiotis  seront  rt- tiiplacces  par  des  inscriplioos 
nomiiiallTei  faites  au  non  de  la  caisse,  au  f  raiul- 
llvredeladelleA9p.c. 


(I)  Prcsentatinn  à  la  chnmbre  de»  rpprc»enl««l« 
le  11  Dovemlire  1840.  —  Rapport  par  M.  Vcydi. 

Diteaaaiea,  le  93  n4>T.  1846*— Adoption  lemème 
jonr  i  rooanimiié  doa  49  membrra  prdMot*. 


Rapport  AU  si'n.K  i^ar  M.  le  baron  de  Che«trek, 
lo  10  ilé<  «-mbrv  1840.-  Adoption,  IcSSdëcMDbro 
à  INinanimité  de«  99  Detthrea  préieuia. 
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Pour  toiifp  ^ornme  au-iteytis  rfu  capital  nomi- 
nal det  obligatiooi  d«  r«Qipruot  de  claquaolif 
milliOMS  huit  cent  cinquante  mille  Iwll  CMU 
tmtt  {te.  fte,850,800).  U  itra  délivré  de*  réc4- 
{lUsés  frarlloiinairps  donl  le»  inlér**i^  nf  «eroiil 
payables  qu'après  que  ces  r^cé|»ti>ét  auront  éié 
réunit  el  édi«DB<t  oonlte  dca  oUlgatloas  «u  per^ 
tMr  on  conirtdn  iaacrtpliMs  noniniUvMdu 


même  eaprufti,  de  1t  neolère  I  rtgter  f»ÊnM 

royal. 

Prtoialivoot  1«  prémaÊÊ  M,  wé»mno»  qn^tlle 
soi)  revéïue  du  sceau  de  T^UI  et  publiée  parla 

voie  du  Mon  'ilfur 

Conti-e-si|(uÉ  par  le  ministre  des  finances  , 
M.  Maleii. 


TABLEAU 
■Du  budgt  de  la  deiU  pubU'ive  pour  l'exercice  1847. 


DÉSIGN ATlOn  DIS  DiPEItSIS. 


CHARGES 


Ordinairae. 


EKinerdîn. 


TOTAL. 


CHAPITRE  PREMIER. 


saaTIGB  DE  Lk  OBTTI. 


AH.  Annuité  de  Tintcription  sa  grand-livre 
de*  rentes  créées  tans  désignation  de  capital  *  portée 
au  nom  le  la  vile  deBreiellei,  eo  Tertede  le  loi  du 
4  décembre  18ii  

S.  Aflnuité  de  Pinscription  portie  au  même  grand 
livre  au  profit  dn  gouvernrmpnl  ilc>  Pays-Bai,  eo 
esécotion  du  $      de  l'art.  63  du  traité  du  5  novem 
hre  1842  

3.  Intérêts  des  capitaux  intcrits  au  frand-livre  de 
la  dette  publiqne,  à  i  1/ij>onr  cent,  enexéentien  des 

3  à  6  inHus  de  Part.  6j  du  m^me  traité. 

4.  Fr«is  relatif»  à  celle  di  tle  

5.  Intcrcl»  de  l'emprunt  <!»■  ôO,OÛO,i)iH)  Ir  fr  ,  « 
4  p.  «M  aetorité  par  la  loi  du  18  juinlS3it,  1,SOO,000 

Dotetien  de  PaMorliaseneet  de  eet  vm^ 
prunt,  S00,000 

6.  frai»  rclaiif»  au  payement  des  intérêts  et  à  Ta- 
martisfteroent  du  méD«  ein])runl  

7.  liitérétsdei'eBBprunt de 50,850,800 fr.,à3p.c., 
aniortsé  par  la  lot  do  fS  ml  1938  et  de  capital  ap- 
protim:-.frf  7.B'21,000  fr.,  à  émettre  CS  vertu  itr:  la 
loi  du  1"  mai  184i.  1,754, i44 

Dotation  de  ramorllaaameei  de  eaa  ee- 
ptUni,  884,748 

8.  Frais  relalils  au  payement  dea  intérêts  et  è  Pa-' 
aaortÎMement  des  mémet  capitaux  

9.  Intérêts  de  Tumprunt  de  86,9tO,UO(»  fianc*.  à 
5p.  c.,  autorité  par  la  loi  du  26  juin  1840,  4,847,000 

Datation  de  l'amortissement  de  oet  em- 
prunt, 

10.  Fraii  relatifs  au  payement  des  ietéréla  et  à 
ramorlissemeot  de  cet  empruut.  

11.  latérdts  de  i'empmnt  de  88,621,718  fr.  40  c. 
à  5  p.  e.*  aaterité  par  la  lai  du  29  «cptcmbre 
18«f,  1,431,085  92 

Doiâtlon  de  remaftîmmnenfc  de  eet 
eoAurunl,  886,217  18 
18.  Eraia  relatifi  an  peyement  dea  inidrdia  et  à 
 '  -dndii      — ' 


500|p00 


848,868 


5,502,610  78 
3,000 


1,588,000 


8,408 


2,888,888 


lT,Mt,M9  88 


8,816,400  . 
130,000 

I.717J88I  t« 
15,888 


/ 
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CHARGES 

TOTAL. 

OrdfaMim.  | 

SateaonlUn. 

18.  inléréU  à  4  1/2  p.  c.  «ur  un  c*piul  ds 
95,448,831  fr.,  nvoUat  de*  «blitaiioo*  dont  l'ëmi»- 
non  •  été  «otontée  par  1»  foi  du  il  nar*  1844  {Bul- 

lethi  nfrirtr!,      (9;.  4,894,987  44 

Dolaiion  de  1  amorlmemenl  de  cette  5,»«,d»>0 
dette,  954,428  33 

14.  Fim»  rulâlib  au  pajemeot  des  iotérét*  et  A 
raBMrtiMMBeol  d*  !•  mène  <l«rtl«  (art.  8  «la  la  loi  dm 
31  m.r.  1844)   «,000 

15.  InKJrétf  de  1  emprunt  de  84,656,000  franc»,  a 
41/2  p.  c,  autorité  par  la  loi  du  88nan18i  i  Bu/- 

DoiatioD  «le  PamoHîueiMiit  de  cet  em*  }  *,wmjim 

prunt.  1  1  f-2  I».  r.  «lu  capital,  4Î3,280 

16.  Fratt  relalifa  au  pajcrnenl  dei  intérêt*  et  à 
raMorliaaenent  du  loéw  awpniBt  (art.  i  d«  la  loi 
du2îin«r.l844).   .   .  "   *  3,000 

17.  Iniéi^t  et  tnh  prétané*  de  la  dette  flottaate.  «00,000 
18  Rriiti  .  viagèro»                                           •  4,W5  16 

19.  Intéréu  à  payer  aux  anciens  concessionnaire* 
de  la  Sambre  canalifée  

80.  Indemnité  •nnnelle  pour  travaos  A  eiéceter 
an  oaoal  de  Terneum  (art.  80  et  M  dv  traité  du 
5  Dov  e  mb  ro  1  B  S  2  j  I«»,8a9  10 

81.  lUcbet  de»  droit»  de  fanal  monlioaoti»  au  g  2  j^- 
de  Part.  18  da  traité  d«  5  novembre  1848.    ,   .   .      81,164  08 

CHAPITRE  II. 

Btenifeftfitiie- 

Art.  1«r.  Aatiaaiiet  Mntioni  eeeléiiailtqtte»  ticr-j 
edee,  215,000\ 
pemiOM  dvitai  et  antre*  aeeorddée 

■▼«rtlft-^O.  180.000 

l'eniion*  cifi^ue»,  ^  a  i-û  aA« 

Pension»  militaire»  cl  pen»ion>  de»  ladei|8,lBI,000\  8,liV,0Pf 
Pofwiona  de  l'orUre  de  Lcopold,  23,0(J0( 
Pension*  de*  veuve*  et  orplielia*  de 

Tancienoe  caino  de  rt  irait*',  530.000 
Arriéré*  de  pcn»it>u>  de  touU-  na(or^,  5,000) 
8.  Rembour*cmenl  à  faire  au    i  »s<m  néerlandais, 

ea  eséculion  du  $  7  de  Parlick  6â  du  traité  dq  5  oo- 

vembre  1648,  pour  arrérage*  de  peuaion»  de  lar  jan. 

vierati'^1  ,lr'rrn»l)r<>  1847.  ..... 

5.  Trailemcwt»  d'attente  {wacMgelden,,  :i8,00y\ 
TraitemenU  en  peattem  •iipp|éBeal«->  J 

rae  (ImIo^M),  17,000> 
Seaeun  aanneh  iJaartHkithafinatr- 

«ttmden),  ».W 

CBAPITRB  III. 

roRM  n  vivÔT. 

Art.  Ur.  Intérêts  des  cautionnements  versés  en 
numéraire  dan»  le*  eataae*  de  l'Élal,  pour  la  garantie 
de  leurs  gestions  respective*,  par  de*  fonclioooâire* 
comptables  de  TÉtat,  par  de*  reoavenr*  coiaaiuoaux., 


I0,S49JS70  99 


8.765  87 


1.988,890 


5»878»470  80 


19.470  901 


50,000 
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CHARGES 

DÉSIGNATION  DbS  DÉKENSBS. 

TOTAL. 

Ordiaairea. 

Eatraoïjlni» 

de*  rrrcvciTr<;  Je  bureauv  «le  bienfaiiAncc,  par  dei 
prëpeté»  ile  radmiuitlralioQ  du  chemin  de  fer,  de» 
eMrticn.  rfet  afentt  «le  chaas»,  *^'>  Mum»  à  foor- 
•îr  m  caulioancmnl,  et  par  det  contribuable*,  dei 
négociant!,  tU»  eoamitMÎonnaires,  elr.,  futur  (^aranlie 

Ju  piytmciil  ilr    iliuiU    fil-  iliHlanc'.,    li  rurl-r^.    de  , 

dont  ils  pourraieul    être  éventiiellt^iD<;a(  redeva- 

SM,000 

Arriéré  dt»  ioléréla  aar  dea  axercieea 

cloa.  e.oac 

2  Intëréudw  «MHi|MUoM  faitM  dfltta  l6i  etba** 

(Le«  crédits  porléa  «a  prétnt  éhapitra  mdI 
pvial  liaililiii.} 

70,(N>0 

6,000 
• 

460.000 

T«l«ianhad|«td«la4altepablîqiM,  fr. 

a 

a 

si,ms,isT  es 

4 

944.  — 14  siemB  tOie,  —  irrité  ror»l  Par- 
tant convocation  du  collège  électoral  de 
Aivettet.  (Mouit.  deaââ  et 36  décembre  1H46.) 

Léopold,  etc.  Vu  le  décès  de  M.  1«  IktrM  Vao- 
derliodra  (l'il«ofbn»nt,  séutear; 

▼«  l^it.M  4e  11  loi  éfaetorate «In  8  nirt 
1481; 

Sur  !•  rapport  de  notre  miaitlre  de  l'Inié- 

rieur. 

Nom  tfOMortMé  et  arrétom  i 

Art«  Iw.  Le  cell^  éJeetoMt  de  l*erfoodiMe> 

ment  lic  N  vpltes,  province  de  Brahant,  ctl  COD- 
Toqué  pour  le  11  ^vier  procbaio,  i  Teffel  d'élire 
M  téMieor. 

Art.  s.  Noire  ministre  de  l'intérieur  (M.  le 
comte  Theux)  est  charfé  de  â*eiéctttioo  do 
pré«eoi  arrêté. 


945.  —  S4  oÉcEHKBe  1846.—  Loi  coHUmmnilt 

budget  du  département  des  finances  pour 
l'exercice  1847  (1).  (Monii.  du  S8  décembre 
1846.) 

Léopold,  etc.  Les  chimbres  ont  adopté  et  moi 
MDCliitnnons  ce  qui  tait  : 

Article  uoNive.  Le  ImJfet  do  miniatère  det 
finances  est  Axé,  pour  l'exercice  1847,  à  la  somme 
de  douze  miliiodi  huit  cent  quatre-vingt-douze 
mille  vlogi  t^rancs  (fr.  1i,899,0i0i«  et  celui  des 
non>f  atcort  et  reanbovnpiiMoit  A  la  aooNM  de 

deux  mifl(otr<;  vinf;!  >ix  inillc  fr.  '  fr.  9.0'>6,000). 

Proiitulgiiuns  la  présente  loi,  or«ii>aoous qu'elle 
aoil  revêtue  du  scean  de  l'État  «l  publiée  par  la 
vole  do  Mwtàtwr, 

Contre-sigflé  por  lo  oiioUlro  det  ftMoeea, 
M.  J.  Maiou. 


(1)  yrésaoUtiea  A  la  ehambre  de»  représeirtaeU,  Rapport  a«  aéoat  par  M.  IhsBMMi-DuiMrtier, 
lell  aoffembrel848.-4KKiiiaieB,lel8aeT«aBbre.    le  91  déeembre.  —  iNieOMiaH  M  edepiion,  le  S3, 


—  Adoftieo  le  oiéiM  jeor  par  51  teia  eentro  4.      par  50  veîa  ^1  absleotien). 
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TABLEAU 

Dm  budgei  du  déportÊmtni  dêê  fimneu  pMÊT  e^tnreicê  i9a» 


DÉSIGNATION  DES  DÉPENSES. 

CaiRGKS 

TOTAL. 

Ordinaires . 

L  \(  r si  rdin . 

CHAPITRE  PREMIER. 

Jdminittratlon  ceniratê. 

i.  Trailemeat  des  fooclionnaire*  cl  employé»,  mo« 
qu'à  ravenir  lo  pcrMoatt  «le  raJmia'ulralion  cen- 
trale pu'iMe  étro  pajé  Mr  d'anlrat  fomla  «lloud»  au 
hoJçet,                      •  483.070 

Travail  e\ti  .i  i  Jinalre*  4,880 

8.  Mnllîplicaiion  de*  coin»  el  couMÏnets  ponr  la  fa- 
bfiealioo  de-  livcrsi  >,  monnaie*  cl  frai»  île  complage. 

7.  Achat  lie  inaiièrcft«;lfraude  fabricatiooilepièGM 

R.  Magasin  gënéral  des  (lapiers  

9.  F raU  de  rédaction  et  de  pablicatiou  de  doca- 

81,808 

487,070 

•  8,000 
40,U00 

18,080 

188^000 
10,880 

a 

■  j 

•  1 
8,000  * 

»  i 

•  1 
100,080  ^ 

m 

•  i 

i  881,070 

CHAPITRE  II. 

Adm'iniilration  du  trésor  dans  les  province*- 

86,550 
150,000 

» 
a 

888,880 

CHAPITRE  III. 

AdnUnlitmtkm  d«M  cMirtHiiiom  direelet^ca- 
étutr»t  dmÊtBÊetmt  «ciefM«,  de  laganntie  det 
mailéw  d*or  et  d'argênt^  etc. 

Art.  far.  TriitMieol  iIm  «mptoyéadii  service  té- 

(Les  suppléments  Je  traitement  pour  pertes  résuU 

tant  de  la  HuppreMÏoti  dis  lc(;es  ne  p  nn nt  éirc  im- 
puté* «ur  l'art.  i*r  que  jusqu'à  concurreace  d'uue 
•omme  (oiale  de  39.000  f r  j 

â.  Remise»  et  indemnité*  des  comptables.    .  . 

(1/excédant  de  dé|>ense  résultant  «le  la  balance  des 
mnxima  ci  lic*  minima  Av  rcmi«cs  ei  imlcmniié», 
dinti  <jue  des  suppléments  de  traitement  accortlét  à 
des  receveuft  rétribué*  m  aoyen  de  remise»  propor- 
tionnelles, ne  pourra  dépasser  la  somme  Je  2!>,000  fr.) 

3.  Traiiemenl  «Ils  i  mploycs  du  «ervitc  aclif  con- 
trîbu/iuns  directes,  cadastre  et  comptabilité). 

4.  Traitement  des  eaplojfés  de  U  fkniaae  et  re- 

.5.  Traitement  des  employas  dtn  accisei. 

6.  Traitement  des  employés  de  la  garantie. 

7.  TrailcMNil  de»  v4ri8«ai«ar»  de*  pekb  et  mè- 

888,500 
1,710,000 

501,900 

759,900 
43.860 

52,100 

• 
• 

1 
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CHARGE» 

DtfstGiiATiOii  DIS  Dinnsis. 

TOTAI.. 

OfdiaeSre*.  | 

Bstraefdia. 

8.  H«nor«ire«  fiiet  det  avocau  de  TadMairtnlioa. 

(Lea  crédit*  porté*      artitlM  119  iaolMiTement 

du  prêtent  chapitre  pourront  êtr«  réanit  et  tran^fé- 
rët  lodiitinctemest  de  i*aii  de  ces  article!  >ur  le* 
•oiret,  selon  le«  beMÎM      rétallMmil  de  la  nou- 
TcUe  organÏMtioo. 

La  même  faculté  ett  accordée  en  ce  qui  cooctrnc 
l'art  10  mais  »(*uleiiMHltà  eooeirfWM      62.000  fr  i 

Haivrici< 

19.  Indemniloik  pour  lea  lran«criptiont  de»  muta- 
tion», etc.,  daiM  II  »  bureau»  de  cou»crTalion  du  ca- 
fljiftlrA              ...                                 .     .           >  * 

13.  Fraia  fénéraax  d'adminiuratian  da  l'eatrep&l 
il*ABv«n,«nU«limiilMbâtia«iU»eiB.        .  *  . 

35,670 
I80,0fi0 

■  « 

291,300 
*aw,Olnl 

1 

»  y 
• 

•  1 
a  1 

a 

^  719,790 

CHAPITRE  IV. 

JéiMstrMhm  4e  l'enreghtrmtiU  f  du  do- 
mdbui  et  det  fvfêt*. 

Art.  1er.  Traitement  du  personnel  de  PenrefiatreDent. 

S.  Traitement  du  peraonnel  du  timbre  

3.  Traitement  da  penoonel  du  damio*.  .   .  . 

â     TMÎlMIWIli  lin  OMiPMMMidil  l!||MltMI* 

5.  Remitci  de«  recoveurt.  —  Pnk  de  peneption. 
7.  Frais  de  bareni  dea  direelean  , 

9.  Fraia  de  podNo'itet  et  d*iattncea  

10.  DëpCDic»  (lu  itumal  nr.  .  

11.  Palais  de  BruKelle«  et  de  Tervueren.    .    .  . 

35o,Z9v 
54,700 

O  n  K  A 

b3,oUU 
34 900 

819,000 
4t3,OyO 

33,000 
55,000 
78,000 
21,000 

• 

1  j 

^  1^^ 

CHAPITRE  V. 

Art.  1er.  Pension*  civitcj,                If.  1,370,000 
Ali  ivrv  uv  pcoaiuua  vivitws,  «7,uvv 

9.  Seeevr»  a  d*aneiA»  fbnctionaaire«  ou  employé*, 

1  Iriiri  vcuvca  ou  enfant»  qui,  n'ayant  pa§  (!<■  Hroitj 
à  la  pi'niioa  de  retraite,  ont  néaamoin*  de*  tilrct  à 
l'obtcni  ion  d*tta MeeNit, i  raÎM»  de  leur  poaitieo 

i.trs.ooo 

e 

• 

1,990,000 

• 

CHAPITRE  Yl. 

Article  uoiqoe.  IMpeetoft  iaf  idtoea.    .  .  .  » 

11,000 

a 

14,090 

IMal  dn  badffat  da  ■iaiiUre  dea  leaMeii  iRé 

• 

m 

m 
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TABLËÂU 

itU  huifget  (fènérn!  def  noti-rafeur.f  ft  rfmf'oursnnents  pour  rcTercice  \ 


CHARGES 

0ÉSI«lfiT10N  DBS  DtPIHSBS. 

TOTAL. 

MiMtree.  | 

CHAPITRE  PREMlEa, 
BîniiiMiiiifffiii't 

Alt.        Non-Taleur»  tur  le  foMiWt     .   .    .  . 

8.  Non-tilMir  rar  1«t  pttMilM,  *  

4.  OécbArg»  •«  remue  eus  belellen  «a  bm-écU- 

5.  Noo-^eleon  aur  l«s  rrdevaDce»  cle«  aiMi,  .  . 
(Le*  créfliUp«rlé«a«priMal«lMpiir«iieaaMp«iDl 

ItBiuUCi.} 

300,000 
370,000 
80,000 

30.000 
'  16.000 

• 

• 

:  : 

796»000 

CUAPlTas  II. 

Art.  î'r.  RcslUution  <!c  tlroîts  et  atncnJes  et  înt»^- 
m»  j  relatifs,  (10  irsii  o  «ujuaicalioi}  el  dC  nçoo 

2.  Rt  siidition  d'impôts,  péages,  capitaux,  revcnui, 
retnhûurix  ment»,  aniLniIt  t  et  payemeni  d'inlér^i» , 
frais  d'adjudicaiion  et  cliarge*  «M  WIOCeeneiM  VtCiO- 

S.  RcnbouriMBeat  de  poatw  ««i  •flicet  étranger^. 

4.  Rrmhoiirtrmcnt  du  péa(jp«ur!'E»rntit 

â.  Déficit  du  complable»  aaciua*  et  nouveaux  (pour 

ÇLft  «rédii»  jwrié»  an  préaeat  cli«pilra  m  moI 
petit  tÎDiilalîfi.) 

• 

SO,OM 

ai;o,ooo 

150^000 
300,000 

• 

• 

» 

1 

\  1,830.000 

Teiàl^n  budget  dee  MB-velenn  et  NMboBrwnevle, 

• 

ï.ose.ooo 

040.  —  14  «tomt  1840.  —  Kol  fui  fixe  iê 

contingent  de  l'armit  pour  1047  (1).  [Moiilt. 

«lu  S8  décembre  1816.) 

I  4<ipoM,etc.  Les  chambre«oatado|>t4  el  ooui 
sancUouuoQi  ce  *jui  suit  : 

Art.  Le  eonlingenl  de  t*anii<e  pour  1847 
eti  fi  té  au  nuKinram  4t  qnair*' vingt  miite 
bomniea. 

Art.  3.  Le  eootiogeni  d«  laleviedtlOAf'ert 


(1)Pré»entation  i  U  cbaœbre  des  représentaols, 
le  15  décembre  1846.— Rapport  par  M.  lU  Gareie, 
k  10.  —  DbeiiaMoa  et  adepiiea  la  17. 


8xé  è  un  naxlniDiii  de  dix  millt  bommeSf  qui 
MUit  mil  à  la  dispotitioQ  itii  faavaroement. 
Art.  3.  La  préteota  loi  fart  «MigatoiM  It 

l«r  janvier  1847. 

Promitlgnone  lapré*aQtelol,«rdonoaiMqa^a 
aoit  revciiic  du  acaau  de  ptfiatatpilblléapar  la 

voie  du  Moniteur 

Cootre-figaé  par  le  mioistre  de  U  glierref 
V.  Vrina. 


Rapport  au  j.iiiat,  par  M.  le  baron  DeiitfiiUlet  le 
18  décembre  18-16.  —  Discetsia*  «t  ad«ptiaalatl 
A  raMBimU  daa  00  ■aaibrii  ped^ala. 
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Ui.  —  24  i>fcimt1S46.  —  £ol^4wvr0au 

département  de  M  guerre  un  cr^dJf  pro- 
vUolre  de  cinq  millions  sur  l'exercice 
H47  (1).  (Monit.  du  W  décembre  1846.) 

Léopord,  elc.  Les  cbainl)ref  ont  adopté  et  noua 
•anetfooiieiie  eeifut  nrii  : 
An.  1«r.  II  est  ouvert  au  déparfenent  de  la 

guerre  un  cn'fllt  proviunfrp  âc  cinq  million»  âc 
franc»  (fr.  6,000,000),  à  valoir  sur  !e  bndgrt  de» 
dépenaee  de  rnerefce  «47  dndlt  département. 

Ari.2.  T  a  pr(^<cpnte  loi  Mra  ob1ifat«lreletende> 
main  de  x.i  piiMicarion. 

Promaigiion»  la  pré<en(e  loi,  ordnnnon»  qu'elle 
•oit  revêtue  du  m»  de  l'État  et  publiée  par  la 
voff  fhi  Moniteur. 

Conire^igoé  par  le  miniatre  de  la  guerre, 
M.  PriMe. 

948.  —  S4  oicinaa  1846.  —  h&lfutmtimUé 

te  plâtre  étranger  au  plâtre  indigène  dans 
te  Luxembourg  ,  en  ce  gui  concerne 
Pex9mpflon  du  droit  de  barrière  (2).  (Mon. 
(luSld4eembr«184eo 

L<^oi>old,  elt.  Lea  chambrea  eut  adttpté  et  immis 

sanctionnons  ce  qui  suit  : 

Article  unique.  A  partir  du  !•»  janvier  1847,  le 
plâtra  étranger  aera  animité  au  plâtre  indigène. 
dJtl^  la  profince  de  Luxemlieurg,  pour  ee  qui 
concerne  fVit<>mption  du  dro-t  de  liarriëre  éta- 
blie par  les  paragraphes  9  et  10  de  l'art.  7  de  la 
lolduf8mara18S3. 

Promulguons  la  préienteloi,  ordonnons «prelle 
toit  revttiie  du  sceau  de  T^tat  et  publiée  |iar  la 
in  Moniteur. 

Contre  signé  par  le  miniaire  dea  travaux  pu» 
bliea,  M.  de  Bavay. 


949.  —  34  DEceaBiik  1846.  —  Arrêtt  ro>  ni  nti- 
tmrtsant  Rétablissement  d'un  déversoir 
supplémentaire  â  proxlwûié  du  wnmttn 
Sttlni'MieheL  (lionit.duSl  décembre  1848.) 

Léoi>old,  tic.  Vu  la  loi  dn  17  maf  dernier, 
poriaot  Autioa  du  budget  du  déjnrtement  dea 


travaux  publics  ponr  rexercic«1846,eta)1o«iant, 
fhipifrp  ri.  ar».  Î4,  un  créilit  de  30,000  francs 
pour  l'exécution  de  travaux  destinés  à  obvier  aux 
Inondations  de  la  Taltée  de  la  Senne  ; 

Sur  la  proposiliOQ  d«  noire  ministre  dea  Ira- 
vaux  public». 

Nous  avons  arréfé^'t  arrivions  : 

Art.  1<r.  f.n  vue  d'accélérer  l'écoulement  dea 
eaux  de  la  Senne,  Il  aera  établi  un  déversoir  sn|K 
jîî  rnrnt.Tirc  iIl-T  mi-lres  d'oii verliire.  à  proximité 
du  moulin  dit  de  Sainl-Mirhel,  établi  sur  cette 
rivière,  entre  Bruxelles  et  Vilvorde. 

AH.  9.  Ce  déversoir  aupplémenlalre  aera  éia- 
Ni ,  confnrnK'mfnt  aux  plan»  approuvée  p.ip 
notre  ministre  des  travaux  publics,  dans  une  dé- 
rivation dont  l*av«  aera  distant  do  11  mètres 
80  du  bsjojrrr  de  droite  dl  déveraoir  actuel  et 
parallèle  à  ce  bajoyer. 

L'axe  de  la  dérivation  à  établir  se  raccordera 
an  delè  do  déversoir  avec  1o  nouvel  axe  do  la 
d<^riv.i(ion  actuelle  dont  le  plafond  sera  porté  à 
12  mètres  de  Inrpptir. 

Art.  3.  Le  plafond  de  la  dérivation  à  Pextré- 
inîté  des  mura  de  ftitio  sera  établi  au  nivoan  dn 
ratlipr  du  déversoir  et  je  r.irrordaPt  avec  lo  pta" 
fond  de  la  dérivation  actuelle. 

Art.  4.  L'inclinaison  des  talus  de  la  dérivation 
variera  d*ttn  à  deux  de  base  pour  un  do  ha»« 
tour. 

Al  t.  5.  Les  propriétés  nécessaires  i  l'exécution 
des  travaux  décrétés  seront  acquises  de  gré  8 
gré,  et,  au  besoin,  occupées  en  vertu  des  loi»  sur 
l'expropriation  pour  causv  (roiilué  publiqop. 

Notre  ministre  des  travaux  ptiblic»  (M.  de 
Bavay)  est  cbargé  de  Pexécntion  dn  présent  ar- 
rêté, qui  sera  pnMié  par  la  voie  du  MmUtew^ 


9S0.  — '26  DÉCMBRE  1846.  —  Loi  jnwvffe 
jusqu'au  31  décembre  1847  le  terme  de  la 
loi  du  Juin  1842,  relative  au  régime 
^Impoi  Mlon  en  irûnsU  direct  et  par  on- 
frepîk  (3).  (Monit.  du  Sg  décembre  1848.) 

Léopold,  elc.  Ln  chambres  ont  adopté  et  noua 
sanctionnons  ee  qui  suit  : 


(1,  Rapport  à  la  chambre  des  rcpréscntsnU, 
par  M.  de  Garcia,  lo  2f  décembre  1848.  -  Adop- 
tion le  22  i  runaiiiiiiUc  ilcs  62  mcmlirc»  prcftenl*. 

Rapport  au  sénat,  par  il.  U:  Luron  Ocllafxille,  le 
23  tlcreoibre.  —  Adoptieo  le  84,  per  S8  vais 
contre  2. 

(1)  Propoaiilen  de  la  eomoiîssNHi  perauntenie  d'à- 

grîcuKure.  —  Dir-ruskimi  à  la  <  h  n  l  rr  di  s  rr  pré- 
■eotant«,c(  ailoptiuo.jlc  4décimt)rc  |84t),  .i  l  ima- 
nimiié  df*  48  membres  présents. 
Ra|>porl  au  séwai,  par  Mi  le  bw^o  de  Geppem; 


le  17  dt'rerobre  18i6.  —  A«loptioa  le  19  à  l'a 
uilé  des  25  incmlire.<  pn'scnlti. 

(3)  Présenlalion  à  la  chnmbrc  des  rcprés^AaUtS 
le  1 1  novembre  1816.  (llociinicnts,  p.  96.)  — 
Rapport  par  M.  Lua«,  lo  S  décembre.  —  Adop- 
tion sans  discussion,  le  15  décembre,  A  ruoauimilé 
des  88  membres  préseni*. 

Rapport  ail  s(  nai,  ji.Tr  M.  !c  rhovâlicr  de  Bé- 
thune,  le  21  décembre  1846.  —  Adoptieo,  le  94, 
par  88  veix  (8  absteniiens). 
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Article  unique.  Le  terme  de  la  loi  du  18  juin 
1849  [Bulletin  officft'f,  ii"  lOOj,  qui  aulurisu  le 
l^ouvvruemeni  a  muiliâer  le  r<îgiuic  ilUioitorU- 
tioii  «i  le  iraoepon  de»  marelMadlMe  en  Ireoeit 
direct  et  en  transit  |iar  ciUrcpèl«  Mt  prorogé 
jusqu'au  31  décembre  1847. 

Fruniuit;uonsia  (iréseole  loi, ordoonons qu'elle 
•Oit  retAtue  dn  sceau  do  l*£ut  et  publiée  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Contre-sigaé  par  le  uiaittre  des  fioaoces, 
H.  J.  Halou. 

951  •  —  M  sicnm  1SI6.  —  JwrHé  royal  gui 

approuve  l'atlas  de  la  commune  dePex/ie- 
Stins  [province  de  Liège).  (Mouiu  do  31  dé> 
cembre  1846.) 


852.  —  "iG  Dictutinv  1K<6  —  Jrrêtt;  royal  re- 
lalif  aux  râlions  sur  le  pied  de  paix. 
(Monil.  du  l<r  Janvier  1817.) 

LCopold,  etc.  Revu  notre  arrêté  dn  94  décem- 
bre 1843,  no  5054,  relaiiFà  la  disiriliulioo,  en 

nature,  «les  fniriagfs  aux  officiers  smi3  iioupcs, 
de  uiëuie  «|u'«iufc  utliciei  s  ilcs  corps  d'iiitaiilci-ie 
et  du  fénie  ayant  droit  d*itre  montée; 

Revu  également  noire  n:r>'t,  du  8  janvier 
1844,  DO  50<t9,  modiflanl,  eu  certains  cas,  la  dis- 
poeition  précitée; 

Considérant  que  l*iipérionce  a  fait  reconnaî- 
tre l'ulilit<*  (le  revenir  au  mode  dt'icrminé  par 
Tart.  ô  de  l'arréié  du  i  ociohie  1818,  qui  a  été 
auivi  jusitu'oo  décendiro  1843  ; 

Sur  la  proposition  de  noii'V  ministre  de  la 
fuerrc, 

^^)us  avons  arrêté  et  nrr  élons  : 
Art.  i'f.  Hoi  arrêtés  du  34  décembre  1843, 


AK  im,  ll«  981— M».  74» 

n«  5054,  et  du  8  Janvier  f  814,  n* 5888,  aont  rap« 

|»or:é». 

Art.  S.  A  |»arlir  du  1er  jauvter  1847,  les  offi- 
ciera générant  «ujiériettra  et  autres  sans  troupes 

et  les  officiers  montés  appartenant  aux  armes  de 
rmfanterie  et  du  génie  rccevronl,  au  lieu  «tes  ra- 
tions de  fourrages  auiqueiles  lia  ont  droit  sur  le 
pied  do  paii,  une  indemnité  représentativo  8xée 
à  un  franc  quarante  c^  niinics  par  ration  forte 
ei  à  un  franc  vingt-cinq  centimes  par  ration 
légère. 

Art.  3.  Ladite  indomnlté  sera  payée  aux  of- 
ficiers des  coîi!-  <!>■  trou[»es  à  ch<:val  détachés 
isolément  hors  des  villes  de  garnison,  on 
voyageant  h  Tétranger,  de  mémo  qn*aua  olBeiert 
chargés  de  missions  ou  «lui,  absents  par  eougé, 
aitront  avec  eux  kurs  choaux. 

Art.  4.  Nuire  iuiui»(i«  de  la  guerre  (M.  Prisse) 
esi  cbargé  «le  l'exécution  du  présent  arrêté. 


888.  —  87  BtcnuBB  1848.  —  loi  du  budfetde 

(a  marine  pour  l'exercice  W7  (1).  (Monit. 
du  i8  décembre  1846.) 

Léo|N»ld,  Ole.  Les  chambras  ont  adopté  et  nous 

sanclionaons  ce  i|ui  suit  : 

Article  unique.  Le  budget  de  la  marine  est  filé 
IKMir  i'exercice  1847,  à  la  souune  de  un  millton 
deux  cent  qiiatrc-vingt- onso  mille  cinq  cent 
soixaate-deui  francs  (1,881,589),  conft»rmémont 
au  tableau  ci-annt  xé. 

Pruiuuiguoas  la  préseole  loi,orduui}un3  qu'elle 
soit  revétne  du' sceau  de  l*État  et  publiée  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Contre-st(jné  |iar  tu  ministre  des  affaires  élfau- 

gères,  M.  A.  Dectiainps. 
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TABLËAU 

Du  budffti  ffimiral  4»  la  marine  pwr  twêrcieê  \B0» 


oismAtm  DIS  DipsNu». 


CHiRGES 

TOTAL. 

Ezlraordin. 

»,45ft 

• 

» 

iS,8l8 

597,471 

• 
• 
• 

ov'.Tlt 

uêjsm 

• 

888,tM 

MIS 

85,808 

48,758 

48J58 

• 

242,100 

■ 

343,100 

» 

r 

18,580 

23430 

m 

33,130 

10,000 

m  ] 

1,888^9 

85,888  1 

1,981,58s 

CBAPmi  mMIKIL 
Jdmintiti^ation  centrais. 

kri.  l«r. 
8.  Matériel. 


CBAPnUE  il. 
Bâtimemtê  d§  guerrê. 

Arl.  Ut.  Penoaoel  

3.  Vivre*  ,  , 

S.  iBlratiM,  ehauAf*  «l  éolairafs.    ,  < 

cHAmm  m. 

Arlielc  uaïque.  UdQasin  ds  1«  QiariiM«    •    •    .  . 

CUAPlTfOl  IV. 
Arliato  nalqve.  Kfolaga* 

CHAFITRS 

ArtieU  «nique.  établÏMenenl  el  esploiution 
fM  flettwldMMbpttM*  d«  Widlofia.  ,   .  . 

CHAPITRK  VI. 

Article  unique.  ScrTÎce  Jcs  baicaux  à  T«p«ur  de 
nbetttt.  .  •  


UQ 


CHAPITRB  YU. 

Article  aai<]Ui!.  i'^licr  maniioie. 

CUAPITRK  YUU 


Article  unTf^iT<>.  ServicedMlMtMMà 
Ostcade  el  Douvrea  


CHAPITRE  IX. 


Afftidd 


(eMvec^). 


CHAPITHB  X. 


Art.  fer.  Penelen*  cMtee  et  «ecour*  auK  auna* 
blattét  qui  ont  «erri  tout  |*«npîni  ea  eon»  le  nuver- 

neiBeet  de*  Pa|*-B«i  

S.  Deialiw  il«  la  cai»»e  des  eeconn  «C  de  pré- 
^  voyance  en  faveur  de*  muriM  navigant  mus  pavil- 
•   feo  belge  


T«teiaab«diMd«lt«ariM,  fr. 
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etarant  obligatoire  certain»  artic^rs  de  la 
loi  ntr  ta  eomptakiMé.  (Monll.  du  SO  décem- 
bre 1816.) 

Léopold,  elc.  Vu  l'art.  Sd  de  la  toi  du  16  mai 
1816  (wtrwi  plat  haut  »•  SM,.pafe  i74),  rar  la 
CompUbiliié  do  VÈUi  ; 

Voulant  pourvoir  à  rappllcailon  de»  diepoei- 
Uoo<  (le  celle  loi,  dooi  U  mtt«  eo  vif u«ur  cat 
tomédlaiMMHM  poniblfl  ; 

Sur  la  pro^iUaa  4ê  ûolM  oiitthirt  daa 
Aoancps, 

Nent  «vooe  itrélt  et  ar reloue  : 

trt.  1w.  Sont  déclaré!  obU|tioiTei,  ft  partir 
du  1«r  janvier  prochain,  lai  arUdat  da la  M  dK 
IS  Bai  184G,  dont  l;t  teneur  tult  : 

■  9.  Le  iré«or  public  a  privilège,  cooformé- 
B«Dl  i  la  M  dtt  15  Mpicnbre  1807,  tur  lea  btant 
de  tout  cumplable,  cai^^if:f ,  Mi*!)  isi'.iirc  ou  pré- 
pof'é  (^Hoiconqua  chargé  d\io  mmi^meni  de  da* 
niert  publics.  ^ 

»  10.  Taat  conptaMa  aat  raapaoMbla  du  re- 

couvrcnnrnt  tfps  capitaul ,  rrrrinï' ,  péj^es^ 
droite  ei  uupdU»  dont  la  perce|ilioo  lui  ««i  c«o> 
Aé«. 

•  AtjdI  d'obtenir  dieluwfa  daa  artidat  noR  re- 
couvrés, il  doit  faire  coutlater  que  le  Doo-recou- 
franeoi  oa  provieui  pas  de  m  aégligeace»  et 

afiil an  temps  opportun  laulea  les  diljf  ancaa 
al  pawsuitet  oécessaires. 

m  Qu  tnd  un  comptable  a  été  forcé  en  recelte, 
et  nu'ii  a  pjjc  de  »e»  dvuiers  le«  sommet  dues  et 
Boo  ranaalgoéaa,  il  ati  nibrafé  da  pkin  droit 
daas  \ti  ciéancei  et  pNviM|«l  da  l*iMl  à  la 
charge  des  débiteurs. 

»  18.  Las  ontoDoalaara  coal  raiponaaUat  daa 
ptfMMnta  Bandatés  par  ara  contraliaaaiit  an 
loi*  et  règlements  d'administration. 

•  36.  Tuttia  ordooiaaace  dont  la  payeaMai  n'a 
fm  été  rdataaé  daaa  la  dital  da  atef  * 
cdnipler  du  t**  Jan?lcr  de  l^nnée  qui  donne  ion 
Doa  i  raxarcloa,  ait  jpnacrita  au  profil  du 
tr«Mr. 

•  Canopraiariptlo»  B*illoiatpirlaaordaMa»- 
cat  da  p^TMiwot  qui  lariiaMlkoppiaada  aalato- 

arrêt  ou  d'o|ipositioD. 

•  37.  A  rexptraiioo  de  la  cinquième  année, 
la  naotaat  do»  ordoonanea»  da  iwjrattant  frap- 
pées de  iaiiic»-arrélt  ou  oppositions,  est  versé  à 
la  caisse  des  dé|>6is  et  consignations,  à  la  conser- 
vation des  droits  de  qui  il  appartiendra*  Ce  vor- 
ienant  libéré  omlèreBaM  lo  tréaor  public. 

«Les  consif^nations  rV  optte  nature  ne  font 
courir  aucun  luiérét  en  faveur  des  parties  inté- 

•  tt.  «odt  dtf  finfaTaBont  aeqnlHa  à  rÉtal  lai 


MBBOt  «anéts  aux  caisses  des  affMiadaipoitia 

et  «Iti  chemin  de  fer  de  l'Étal ,  pour  éire  remises 
à  dastinaiion,  et  donl  le  rembouriemeni  n'a  i^as 
4té  réctaBé  p«r  laa  ayanii  droit,  dans  no  d4loi 
de  cinq  aoBéM,  à  partir  do  jonr  do  foneOMaC 
des  valeurs. 

•  S9.  Les  Misies-arrâts,  oppoiitieaf ,  ligniflca- 
tlaM  dooaatlooatddldgoiiooa  mrdB  aoBOMa  et 
ordonnances  de  payement  dues  par  l'état,  n'ont 
d'fffei  (jin-  pendant  cinq  ans.  i  compter  do  leur 
date,  quels  que  soient  d'ailleurs  lei  traités,  aelea 
do  procddoro  oo  JogoBenli  intervenus  sur  les- 
dîles  opposilinn"  oti  îit^n'ftr  ation?,  ^  moins  qu'île 
n'aient  été  régulièrement  noiifié.  a  l'administra* 
lion. 

•  Klles  sont  rayées  d'offlee  des  registres  dana 
le»qup|»!  cMi>»  aiirai«  nl  cl<^  inucrilei.  et  ne  sont 
pas  comprises  dans  les  ceriiâcais  prescrit!  par 
l«ort.  14  do  to  loi  do  19  février  tT9f ,  al  par  taa 

art.  7  et  8  du  d.'crel  <l>       inrti  1S07. 

»  41.  L*"«  rs'.ilioonemeul»  dont  le  reoiboarse- 
DMOi  n'a  pas  Hé  effectué,  faoïeda  prodoeUoM 
ondo  JastlfieoUona  aoasootas,dam  le  délai  d'une 
anoér  n  compt  er  de  la  cessation  des  faOGllonsdoi 
iMnlaîres,  ne  portent  plus  d'intérêts. 

•  18.  Ut  oM  daa  dditorteBeols  BlniiUriola 
rOBellent  h  la  cour  des  comptes  : 

•  loUntàfelaaodétaUMdoipropriéi^ationtaa 
dei'Éuti 

•  9*l>e»  aKpddliioMdo»proeè»-vorbaomd*adJo- 

dicatioos  de  biri  i^res,  des  coupes  de  bois,  loyers 
de  propriété!.  \e.ae>  dv  récoltes,  d'oli|^  mobi' 
liers  et  autres  liires  analogues  ; 

•  S»  Doi  aiiraitsda  Boolanldtt  rMoa  doi  Ibi> 
P^ts  directs,  m  li  |uaal  loi  quoiltéa  ffor  proflBCO 
et  par  commune; 

•  4*  Et  gdnéraloBaiit  loua  les  aotrca  doco- 
Bonu  do  nature  i  constater  no  droit  «o(|ni«  k 
l'état. 

•  se.  LAS  saisies-arrêts ,  oppositions  et  siguiâ- 
oatlODS  do  caMlont  oo  minsporti,  ot  tonlos  an- 
tres ayant  pour  objet  d'arrêter  le  payement  de 
tommes  dn^s  pir  l'état,  qui  auraient  plus  de 
quatre  ans  de  date  au  jour  de  la  pubUcaiioa  do  lo 
préiento  loi ,  devront  Otre  fonoovaMoi  dons  te 
délai  rl'iin  3n  ,  faute  de  qnol  elles  seront  péri- 
mées et,  par  suite,  rayées dei  regisiret  dans  les- 
quels elles  auront  été  inserItM. 

«  Cellos  qui,  au  Jour  do  la  pnbltcation  de  la 
pré^nnte  Ini .  aiirsieol  quatre  ans  au  moins,  se- 
ront également  périmées  et  rayées  lorsqu'elles 
auront,  à  compter  de  leur  dale*  uao  durée  de 
cinq  ans,  à  moinsqu'elle«B*aiontéléronoUVeléOi 
avant  d'avoir  cette  ilurf  p, 

•  S7.Let  dispositions  de  l  ari.  41  seront  appU- 
qnéaa  aux  litoHUrai  aelnala  da  cautionnonMOls 
qui  ■*0aMiMlpaaoblHm  lo  lOBboorMBOBl  un 
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—  AM         »»*  955-957. 


an  après  h  promulgation  <lc  In  ]iit^  eito  loi.» 

An.  3.  Nos  roiuitlrcs  soni  cbargtis,  chacun  en 
M  qui  le  cOMtriMi  de  rexécuuoa  du  prtbeni 


955.  ->i7  nicBOBB  1919,  —  Loi  portant  érec- 
tion en  commune  dittlnelê  étt  hameau  de 
Sainl-Iéonard  {commune  de  MreeAi){i). 
(Monit.  du  31  décembre  1846.) 

Léo|>old,  etc.  Les  chambrei  Mt  adopté  el  Dinil 

sanclioDQons  ce       suit  : 

Art.  I*'.  Le  hameau  do  SaïuULéODard,  dépeû- 
daiM  actaeltemeBt  de  la  ooainiuoe  de  Brècbt, 

provincr  rAnvcr.^.esl  Hcp.iré  de  ladite commuDe 
et  érigé  ea  comotunc  di.odncie ,  so'\t  lo  nooi 
de  3*104- Léonard,  Le$  limilen  »éi»arduves  lout 
iséet  coororméneni  au  plan  ammé  i  ta  pré- 
sente loi.  ' 

La  ligne  de  «téuiarcaiioD  e«l  tracée  jur  le  Ur- 
rtin  par  Taxe  du  ^niisesu  dit  Webagen,  du  Lee- 
geoweg,  du  cbenoiu  de  Locnhout  à  Saint-Léonard, 
du  Leemstraei,  du  rhcmin  l?;  Brecht  à  West- 
o)alle,de  ceiui  d*Anv<>r>  â  ilougtirdetcn,  «i  enfin 
de  celui  dit  Paepeairaet,  coQdaiMmt  à  la  limlie 
de  Wettmalle. 

Art.  3.  Le  cens  électoral  cl  le  nombre  de  con- 
•eillcrs  à  étire  daot  ce»  cumoiuacs  serool  dcter- 
■ilnéi  par  l*arrété  royal  axant  le  ehtA«  de  i«or 
population. 

Proraulguooa  la  présenieloi,ordoiinnnsqircllc 
ioU  revêtue  du  a«eau  de  TÉlal  et  publiée  par  ia 
voiedu  Mofi/leiir. 

Cmiire^igiié  par  le  nfoMre  de  Hnlérlayr, 
M.  le  comte  de  Tbeux. 


(1)  PréieotMionA  le  chambre  des  représentants 
le  it  novembre  1846.  —  Kappori  par  M.  Dubus 
le  S  décembre.  -  Adoption  miik  discusMon,  le 
10  Jétrcmbre,  à  runBoimiié  dt»  57  membre*  pré» 

sentt. 

Rapport  au  lénal  par  M.  Rulon  le  17  décembre 
1846.  —  Ditcustion  le  18.  —  Adoption  le  19  par 
34  voi»  contre  um 

(3}  Adoption  à  la  chambre  dea  repréaeeieeta.  le 
t9  d<eeiÉtre  1949, 1  i^nnaninité  dea  59  meSret 

pfdNSlit 


956.-27  Diczunn1%W.^Uip&Ma9U  fixation 

det  t'imites  sêpafativps  de*  communes  de 
Dourbe  el  de  àtaiagne-  ia-dwide 
(MoDll.  du  81  décembre  1849.) 

Léopold,  etc.  Le«  cbanibre*  ont  adopté  et  nom 
•aoetlonnent  eei|ui  rail  : 

Aiiicic  unique.  Les  limites  K'parativea  dea 
communes  de  Dourbe  el  de  Malaenr-la-Grande 
(province  de  Namur),  sont  fixées  par  une  ligne 
telle  qu^elie  ett  indiquée  par  les  letiPM  L,  H,  R, 
0,  p,  n,  B,  .«ur  le  plan  flgurailFdee  lieux,  annexé 
à  la  présente  loi.  ^ 

ProoDlguont  la  préienta  lot,  ordonnons  qu'elle 
•oit  revêtue  du  fceau  de  PÉiai  el  pabUéc  par  la 
voie  du  Moniteur. 

Contre-sigoé  par  le  ministre  de  riotérieur, 
IL  lo  eoaile.de  Theux. 


i^57.  —  37  uKCEUBRi:  1846.  —  Loi  cotilenant  te 
kudgét  du  mMttirê  des  affVreê  éinut' 

gères  pour  l't  xerciee  1947  (9>.  (MoBtl.  dn 

31  déccminc  18 15.) 

L(^opoid,  r  le.  Lfs  chambres  ont  adopté  el  noua 

tanclionnons  c«  qui  suit  : 

Article  unique.  Le  budget  dn  nuioltière  det 

afF.iires  éirangôies  cgi  f5xé,  pour  Pcxercice  1847,  . 
à  ia  somme  de  un  million  trois  cent  treize  mille 
cinq  cent  vingt-quatre  francs  (fr.  1,313,594), 
conformément  an  lablean  at-anoné. 

Promulguons  la  prOsente  loi,  nrrtommn^  q'i'Clc 
»oti  revêtue  du  sceau  de  TÉlat  et  publiée  par  ia 
Toie  du  MoHitmr, 

Co n  1 1  e  signé  par  le  vîniitro dd  aAlrea  élian- 
féres,  li.  A.  Decbanpt. 


Adoption  au»én,it,  Tl-  19  déccmbre1949«àlNMia«' 
Qtniilé  des  25  membres  présent*. 

(3)  Prcteniaiion  à  lacfaaoïbre  det  représeolaola  « 
le  30  avrd  1846.— Kapport  par  M.  0«.y  le  13  aoAi. 

—  Discussion  les  26,  27,  28  et  29  novembre.  — 
Adoption  le  29  par  50  voix  contre  4. 

Rapport  an  &énal  par  M.  le  duc  d'Ursel,  le 
31  décembre  1846.  —  UiicuuioB  les  99. 95  0194. 

—  Adep«ion  le  94  par  99  voix  (9  abalenliMa). 
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TABLEAU 


Du  budget  du  mfnUtère  dex  affairet  étrangère»  pour  t exercice  1847. 


CHAKOEb 

DÉSIGNATION  DES  DÉPENSES 

TOTAL. 

Ordinaires. 

Bilraenlin. 

CUAPITAë  FKËMiER. 

Aj»BtiimrK*TMa  cmtbau. 

VT9Mti9tt^Té»9tM\9n  {pour  mémoire).  .   .  . 

9.  Traiteineattiifl*  fonettooMirw,  «mployé»  et  gea» 
«le  service,  sâa»  que  le  pertonncl  tic  l'administralion 
centrale  puiiiic  ôtrc  rétribué  *ur  d'autres  foBiU  alloue* 

S.  Frai»  dea  cooniiaaions  «l'exaoïM  

4.  PcMtioiia  à  accorder  à  dm  lbnetMNia«ir«»,  em- 
ployés et  gens  rl,  ,rrvice.  

5.  Socour»  à  d  anciens  fonctionnaires  ou  employés, 
à  leur*  veurei  ou  enfants  qui,  sans  avoir  droit  &  la 
pMMt«o,  «ni  néanoMiDa  dea  liim  A  r«btention  d'un 
teewn,  à  raîam  d«  leur  poeilioa  nalhcoreuse.    .  . 

6.  Matériel  

7.  Achat  de  déceralion*  de  Tordre  de  Léopold, 
'MM^ui»  Ton  puisse  aitgnciitor  c«  cliiflkr*  ptr  d«* 

91,000 
» 

81.500 
14,094 

1,000 
51,100 

10,000 

• 

1 

m  I 
* 

8*,000 

•  ; 

>  168,684 

CUAPITHË  II. 

nunnBm  »n  A«Kf  t»  mnriQim. 

10.  Brésil  

14.  Villes  libre*  et  haoséati^ae*  de  Hambourg, 

40.000 
40,000 
^  60,000 
80,000 
oO,OUU 
40.000 
50,000 
8ô,.500 
47,000 
» 

S!,000 
15,000 
15,000 
15,000 

15.000 
15,000 
15,000 
15,000 

M 
M 

• 

• 

»  j 

•  t 

•  1 

•  \ 

•  ^ 

a  i 
m  I 

•  1 
»  1 

1» 
n 
» 

>  558,500 

CHAPITRE  111. 

Article  uniquo.  Traitement*  des  agents  consulaire*, 
«i  ind«iiMiités  à  quelques  «genlt  non  rétriboé*.  .  . 

103,000 

1U3.000 

dmm  lia.  t«M«  xTt.^nMiT.  1846. 

48 
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RfeGNB  DE  LSOPOLB  I«.  —  âR  1849,  H*  088. 


• 

CHARGES 

DÉSIGNATION  D£S  DÉPENSES. 

TOTAL. 

Ordinaîrfts. 

Exlraordin. 

CHAPITRE  IV. 

Arlielft  niqqe.  Frais  «le  voyage  Je»  ogenU  du  icr- 
Vicc  oxl^rwur  cl  «le  1  adininistnt|»D  eootr«ie;  frais 

70,500 

'  1» 

70,500 

CHAPITRE  V. 

Ariiclc  unique.  Frais  à  rembourser  aos  «gentodn 

80,000 

» 

eo,ooo. 

CHAPITRE  VL 

councB. 

8.  Frtn  dîven  «t  eneourin^nMiita  an  cMmueree.  . 

4.  KnrnnraçompTits  pour  la  navigation  h  vapeur 
entre  Ict  purl*  bclgc^t  et  ceux  d'Europo.  ainsi  que 
pour  la  navigation  à  voiles,  mus  que,  dans  l  iiti  o» 
raolre  cas,  les  «ngagemenu  puissent  obliger  i'Etai 
•D  dett  du  crédit  allooé  pour  Tannée  1847,  rt  sans 
que  les  crédits  puissent  cxci-dir  fn.flOOfr.  prir  service. 

5.  Primes  pour  cooslruclion  de  navires.     .    .  . 

1  fi, 000 
li.OOO 
19.000 

1  ],'i.(«i)0 
55,00u 

too.oou 

I» 

1 

i 

; 

1 

! 

1, 

1 

^  f97»800 

1 

CHAPITRE  ¥11. 

Art.  Itr.  Missions  extraordinaires,  et  Irailirocnls 
d'agents  politiques  et  consulaires  en  inactivité.    .  . 
8.  DéjMDtca  iHiprëvom  non  libellées  au  badgci.  • 

no. 000 

10,000 

M 

a 

40,000 

TMal  dn  biidgil  dn  miBlilère  des  affiirwdiran- 
Kèraa,  fr. 

• 

958.  —  27  ocTntRF  1816.  Arrêté  rorat  ap- 
prouvant le*  tableaux  d'emplacement  de* 
barrtiret.  (Honil.  du  31  déctabre  1846.) 

Lc'npnlf!,  etc.  Vu  l'art.  3  de  la  loi  du  10  mars 
1838  {Bultetin  officiel,  n»  8),  poiiaut  que  Vem- 
plaeemmt  det  barrttret  «nr  les  rmilM  ottuTclIc*, 
ainsi  que  le»  cbauri'ments  ni'tf^fairff»  .'I  opéror 
au  tableau  anneié  cette  loi,  seront  itiglés  par 
le  ffouveroemcnt,  d*ap<ès  les  priocipes  posés 
audit  article; 

Vu  le»  tableaux  dressé»  par  provinre,  par  notre 
mioislre  des  travaux  public»,  en  conformilé  de 
la  diipoaiik»D  léfislaliTe  précitée,  el  ft  ToccailoB 

'  1)î.e  peu  d'utilitc  qui  n'sfillp  puirla  (^rniTnli)f' 
dM  citoyens  de  la  reproduction  de  ce»  tableaux 
lJtès-T4dKni»eas,ei  qui  o'onldo  reste  subi  qoa  peu 


rftt  renouvoncmTil,  f>oiir  I"  I"»- janvier  prochain, 
de»  baux  de  perceptiou  de  la  taxe  aux  barrière» 
des  roolei  de  rÉiat  et  dea  ronlM  proviDdalet  ;  ' 
'  Sur  la  proposition  de  DOtro  mioittre  de»  tra- 
vaux  public», 

Nous  avoDs  arrêté  el  arrêtons  : 

Art.  1«r.  8oDt  approuvée  lei  b«dP  lablcaux  ei- 
anoexé%  fixant,  à  partir  du  I^jinyicr  (irod  ain. 
l'crnp'aeemeDt  et  les  limites  de  perception  det 
barrières  »ur  les  roules  de  rÉial  et  sur  IM  routée 
proviodalea  (1). 

Art.  2.  Noire  ministrp  <\rs  trnv.itix  publics 
(SJ.  de  Davay}  e.*t  chargé  de  rexécution  du  prê- 
tent arrêté. 


de  chançemcnls,  nous  cngajjf  h  iir  pa^  lr«  insérer 
el  k  rcDVorer  les  iatéressc»  au  Moniteur  du  31  dé- 
'  1840. 
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M».  —  »7  •«€■■■■«  iMe.  —  ^rr«r4  r^o/ 

/rt///  payemi  itt  des  Indcmnîlit  pmOf 
perte*  causée* par  le*  événem  en  ts  de  g  uerre 
é»  lu  révolution.  (Monil.  du  51  décetulire 

Léopold,  cic.  Vu  l'art.  3  de  la  lot  do  94  décem- 
bre f 846,  al Dti  eeii{n  x 

•  Art.  9.  Le  capital  à  ioMiife  eo  ?erto  delà 

loi  <iu  l'rmai  1842  [Bulirt'n  ofJïcleJ,  n»  950). 
cit  réuni  au  capital  roiaiu  de  rcmpruol  de 
M,6B0,M»  fr^  i  8  p.  c,  et  ««rt  lei Bines  vm- 
Jilions  d'-imortiiaeinent. 

■  Do  obli^atfnn^  dudit  emprunt  apparleuanl 
i  la  eeitse  dc«  camioooeoieats  et  conaigoaiioos 
teroDi  dâUvréee  an  eréaneier*  adnh  eo  llqai- 
datioD  en  vertu  de  la  loi  du  l«r  mai  184  2.  Ce» 
obligations  seront  rempl.icér-^  par  des  inscri)ii  ions 
MPBinatiTei  faites  au  nom  de  la  caitte  au  grand- 
livre  de  la  delU  A  S  p.  e. 

■  Pour  ioii(«>8  Mmme»  aii-<l(»'-?oii»  du  capi- 
tal nominal  des  obligation*  de  l'emprunt  de 
M,85ft,8M  fr. ,  il  aéra  délivré  des  récépissés 
fractjonoairetdeat  les  iBtéréieneaereai  payable* 
qu'après  «jne  ces  réc<^pi!is^ii  iMmrf  éié  réunis  p( 
échangés  contre  des  obligations  au  porteur,  ou 
contre  des  Jmcrtptloa»  nomtaattvei  da  néwo 
eniin  noi,  de  la  manière  A  régler  par  ariilé 
royal.  » 

Voulant  prendre  les  mesures  nécessaires  pour 
reiéeutloo  de  la  ditpoailioD  qui  précède ,  et  H' 

ciîiîrr  atit.iiii  (|iio  possiltio  le  payement  des  in- 
demnités liquidées  «a  f  erto  de  la  loi  du  mai 
«84S; 

Sor  ta  propotKIOD  de  neCre  nhitétre  det 

ftoanccs, 

Kou«  nvons  .irrél^  et  ari  tHon*  : 
Art,  1''''.  Les  indemnités  pour  pertes  causées 
par  lee  éféoementa  *tc  gu^-rre  de  la  ré?oluLion 
dont  le  montant,  tel  qu'il  est  définitivement  ar- 
rélr»  par  \n  commission  de  liquidation,  est  de 
3l>0  Ir.ci  au-dcisns,  seront  payées  en  obligations 
au  porieor  de  9,oOè  fr.  et  de  1,000  fr.  de  capital, 
de  IVmprtini  .le  .10.850,800  fr.,  *ï  p.  c,  appar- 
tenant à  la  caisse  des  caut  ionoemenia  et  consigna' 
tiens. 

L*fntérèt  de  eet  obltgailona  aéra  bonifié  k  par- 
tir du  h-r  février  1843. 

Art.  2.  Il  »f>ra  délivré  |iour  tontes  somme<!  m 
dessous  de  1,000  fr.^des  récépissés  fractionnaires 
aik  poriew,  ^ ai  peurraM  éire  eenverlia  en  obli- 
gations lor><)ue,  coroMoéf  arec  d'autres  réoépto- 
»és,  ils  formeront  un  capital  dp  1,000  fr. 

Ces  récépissés  fractionnaires  |N>rteront  intérêt 
A  raiion  de  8  p.  c  Pan,  I  partir  do  l«e  ftvr|ir 
lOiS;  BéinaMlns  le 


d*inléréli  édii»  ne  lora  exigible  qu^au  moment 

de  la  conversion  deadita  récépissés. 

Art.  3  Les  clîlf  rriinn»  et  réci^pissés  fraction- 
naires ci-dessus  iiHtnUt'iiiiés,  seront  délivrés  aux 
ayants  droit  eoi-mémes  on  è  leurs  fondés  de 
pouvoirs,  contre  reçu,  et  sur  la  remise  des  titres 
provisoires  émis  par  la  comalssloo  de  liquida- 
tioo. 

Toutefois  lee  «yaots  droit  dénimmés  diiN  le 

filro  prov -  nir.  minnt  la  fjciifté  de  passer  .1 
Tordre  de  tiers,  ou  à  Tordre  du  porteur  du  titre, 
la  créance  qui  en  fait  l'objet.  Dans  ces  cas,  les 
litres  déftoitifs  seront  déHrrée  tut  noiivem 
ayanis  droit  nu  an  por'ffir,  de  la  manière  Indi- 
quée au  paragraphe  pr^cétknt,  c'est-ànllre,  sirr 
leor  qolitanee  et  Ta  remise  du  titre  proviioiro. 

Art.  4.  Lorsque,  par  suite  de  décès  on  de  ces- 
sion, les  propri<^t.iircs  de  cr<<ance>  ne  seront  plos 
les  mêmes  que  ceux  indiqués  dans  le  titre  provi- 
lolre  on  dans  le  passé  è  twén^  les  hiléreasés 
anrnnt  S  rnurnir,  poor  l'obtention  des  titres  dé- 
finilifs,  le»  actes  de  notoriété  ou  les  autres  pièces 
Justiflcatlres  de  leurs  droits  à  ces  créances. 

Art.  S.Touteslessignatoresdefayanis  droit  ré- 
sidant en  Belgique,qui  auront  cédé  leurs  créances 
ou  donné  leurs  pouvoirs  au  moyen  d'on  passé  i 
l*ordre ,  seront  légalisées  par  raoforité  localade 
leur  résidence ,  qui  fera  appflMr  A  tOlédait  lé> 
çaTisaifon  fe  sceau  de  la  commune. 

Les  signatures  des  ayants  droit  résidant  è 
l*éfraiiger  devront  éire  MgafMes  par  m»  agent 

dipl0fiic->fii}rT  •  rn  consulaire  he'pe  ,  et  en  Ontro 
par  le  département  des  affaires  élranf^ères. 

Art.  8.  Le  payement  des  créances  fraiijiéef  de 
sahle-arrél  oa  d*opposftlon,  ne  ponfta  âtdfr  IMt 
qne  d'après  les  formes  ordtmrrei 

Art.  7.  Le  présent  arrêté  sera  inséré  an  Jfo/il- 
Mm*  h€lgê^  et  un  evenpfaire,  aécaopagné  de 

l'avis  annonçant  l'époqne  à  laquelle  les  ayants 
dfo  !  pourroof  ftire  retirer  leurs  titres  d^'Unitifs 
$era  imprimé  et  afflebé  dans  tontes  les  commanes 
da  royaonw  air  II  a  été  cenataié  des  pariea  dent 
Ti  ri'paradoii  a  Heo  «it  vartv  dé  la  fol  d«  f«r  oMrt 

1842. 

Art.  8.  Notre  ministre  des  finances  (M.  i.  Malou) 
asf  cinrgé  de  t*aiéeufi»n  «a  présent  arrêté. 


9C0.  —  27  DJ.CTWBBK  \^^f-<.  —  Àrrhè  royal 
fixant  le*  relation*  de  service  entre  tes 
cmintlf  et  les  i^l§rê  t«mmMâ*uu  le$  84- 
timent*  de  PÉtm,  (Hoall.  da  l«t  janvier 
1847.) 

Léopuid,  etc.  8nr  ta  proposition  de  noire  ai' 
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Nrat  tVMt  arrêté  «l  «rréloi»  i'  • 

TITAE  FBËIflER. 

DISPOSITIONS  cé^lÉlULES. 

Ari.  l*"^  l  e  passage  tur  de*  bâlimeoiide  guerre 
ne  «ei  a  accorJé  aux  consul*  qui  ^e  rendront  d*uo 
port  dd  TVfvnm  1  l«or  dertinallM  qli«  Mr 
l*ordre  du  ministre  des  afFiircs  (^tr^nt^^res. 

11  en  sera  de  même  lorsque  les  consuls  auront 
à  demander  passage  sar  les  Mllmtott  de  (oerre, 
•oit  pour  aitisfaire  à  des  ordres  de  periBillalioo» 
aoil  pour  revenir  en  Belgii]ue. 

Toutefois,  les  comoiandaDis  de  bÀlimeoli  de 
guerre  te  troiifanlà  rétraoger  pourrool/en  eae 
de  circonsiaoce*  extraordinaires,  autoriier  de 
«emhfahies  embarqiwmenta  aam  Tordre  préala- 
l>ie  du  niiuialre. 

Art.  S.  Lee  eoonila  sénéraoi,  oonMl»  et  «ke- 

COnsuls  admis  à  pren  lif  l  ass.ipc  ?iir  Ir^  Mll- 
meois  de  guerre  y  seront  iraiUs  de  la  manière 
•uivaolo  : 

Les  codniU  généraux  el  consaii  earonl  placée 

à  la  labie  du  comniai><!:)rit 
Les  vice-coosul»  i  celle  de  rélal-major. 
Les  allocaiione  pour  le  paaeege  de  ces  as«Bli 

COQlinueront  d'être  payées  aux  ofHciers  cotn- 
roandanif  par  le  déparlcmenl  de»  affaires  t-tran- 
gères  el  par  l'inturmédiatre  de  radiniuislralion 
de  la  marine. 

Art  5.  Il  ne  sera  rendu  'ux  consuls  généraux, 
ou  autres,  aucun  honneur  au  porl  de  leur  embar- 
^emenlcu  de  leur  débarquement  en  Belgique. 

AK.4.lieB  honneurs  dnnl  l^numéraiion  «uil 
leur  «pront  rendus  k  Télranger  quand  ils  Feront 
une  vtsiie  officielle  i bord  des  bélimenls de  TÉtat, 
lonqu^ile  s*em]Mrqueront  pour  revenir  «o  Belgi- 
que, on  lorsquSis  quiiterodl  it  bâtiment  qui  iee 
aura  conduits  à  destination. 

Les  consuls  généraux  seront  salués  de  neuf 
coupe  de  canon;  Ile eeront  reçue auhaut de reiea- 

lier  [Kir  le  coramand.ini  du  h.llimenljla  garde 
aura  Tarme  au  pted,  le  tambour  «era  prêt  é 
battre. 

Lm  eMisnle  eeront  ealnée  de  lept  coups  de 

canon;  ils  seront  reçus  «ur  le  r;at!lard  d'arrière 
par  le  commandant  du  béitmeui.  La  garde,  for- 
mée on  liaio,  «era  tant  armoe. 

Lee  fleo-cooeuto  eoranl  uiuée  de  cinq  coups 
de  canon;  ils  seront  reçus  sur  le  gaillard  d'ar- 
i-ière  par  Tofficier  en  lecoad  du  bétimeot  ;  la 
garde  ne  e'aeeenbtera  pai. 

Art.  5.  Les  honneurs  désignés  à  rarticle  précé- 
dent ne  seront  rendus  que  lorsqu'il  n'y  aura  pas 
sur  les  lieux  un  agenl  consulaire  d'un  rang  supé- 
rieur. 

Art*  6.  Lm  viiUoe  oiicieUet  ontro  loi  oooiuie 


li«.-AN  1846»  M*  9M. 

cl  En  oOciert  do  la  marina  eont  régMee  afnil 

qu*il  suit  : 

Oéa  leur  arrivée  dans  un  porl  oii  réside  nn 
coneni  général  ou  un  ooneol  de  Belgique,  tee  of- 
flciori  commandants  enverront  un  offider  on 
tenue  (habit)  cbos  lo  cottsul  pour  lui  anaonocr 
leur  arrivée. 

Le  Jour  même,  on  lo  lendemain  au  idot  tard, 
la  première  visite  ottclello  sera  faite  : 

10  Par  le»  oAciort  oommandante  aux  comule 
généraux! 

!•  Par  tel  ofllelers  oommandante  n>yant  pae 

rang  d'officier  supérieur  aux  consuls  ; 

7io  Par  les  ronsuh  aux  officiers  commandanlt 
ayant  rang  d'officier  supérieur }  ces  derniers  met- 
tront «  dans  00  but ,  à  la  dlapoiiiion  du  ooneul , 
une  embarcation  convenable  eoui  la  ooodoito 
d*un  aspirant. 

La  visite  ofidello  o*aura  lieu  do  part  et  d*aoire 
qu*â  la  première  arrivée  des  bltiraents  de  guerro 
dans  la  rade  ou  le  port  de  la  réetéenoe  dei  ooa- 
«uls. 

Bile  eera  rendue  dane  Iee  vingi-qoairo  benree 
toutes  les  fois  que  le  temps  le  permettra. 

I  e  saiul  spécifié  à  Tart.  4  ne  sera  tiré  qu'au 
d<i|»art  des  consuls  faisant  ou  rendant  ta  visite 
•Bkiello. 

TITRE  II. 

OX  t*4nillVÉB  ET  SO  SÛOOa  DBS  B4TiflXRTS  DE 

cDinai.  f 

Art.  7.  Lors<[u'un  bétimenl  de  guerre  belge  se 
diapoeera  A  oniror  dans  une  rade  ou  dant  nn 

port  étrnnper,  le  con-îu!.  s'il  y  règne  quelque 
maladie  épidémique  ou  cuuiagieuse,  en  donnera 
promptooMnt  avli  A  i^Ocior  commandant. 

11  llavt  d^alllonn  Uraioi  les  démarchée  n4cae> 
satres  pour  préparer  et  maintenir  le  bon  accord 
entre  les  officiers  commandants  el  les  autorités 
localoe. 

II  éclairera  lei  commandants  sur  Icft  honneurs 
qui  seraient  h  rrndrc  a  la  place  d'après  les  règle- 
mcols  ou  les  usages,  el  il  les  instruira  de  ce  que 
loni  A  cet  égard  Iee  principaux  pavttlone  élran* 

gcrî 

Art.  8.  Si  malgré  ces  explications  officieuies 
le  salut  o*a  pai  été  fait  on  rendu  ft  la  eommnno 
satisfaction ,  les  officiers  commandants  et  iOI 
consuls  en  informeront  le  minielre  dea  oAlroe 
étrangères. 

Art.  9.  Lot  conenle  et  Iee  oflteleft  oomman» 

dants  auront  le  soin  de  se  commtfniquer  récipro- 
quement Ions  le?  renseignements  qui  pourraient 
intéresser  le  service  de  l'fctai  et  le  commerce 
maritime. 

Art.  10.  Uaoi  Iw  eu  de  rdAdio  ainai  quo  dant 
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les  cas  ob  Im biàtimenU  de  guerre  viendraient  en 
n>i«*ion  on  «"n  i(ation,  le  contui  interviendra 
dans  la  passation  des  marchés  pour  acbat  de  vi- 
TNt  on  d«  niatMel  de  la  maalère  tnlvantc: 

Le  choix  <ies  Fournisseurs  appartient  à  l*ofltei«r 
comuiandaot,  mai*  le  consul  devra  être  présent 
à  la  signature  du  contrat  et  déclarer  qu'ensuite 
dn  infomMHont  pricM  solfDMiMnMnt  par  loi, 
il  cf  rtifio  'ine  les  prix  portés  en  compte  sont  hlen 
réelleoieot  ceux  de  la  place.  Il  certifiera  en  outre 
vériMblo  la  rédaction  d««  polda  «t  moinrMdn 
pays  en  poidi  et  nesures  métriques,  «Inaiqoo  le 
cours  de  change  stir  l:^  Belgique. 

L*officier  commandant ,  l'officier  chargé  du 
déUil  daa  vl?  rai  M  roBelar  d*adailni«tr«ilon  d«- 

vront  être  présents  an  contrat  et  7  appOMT  lours 
signatures  en  présence  du  consul. 

Art.  11.  lo  eoosttl  viaora  lot  traites  que  les  of- 
flcfon  eoaunandanti  loraloBt  dans  le  cas  d*inMt- 

Ire  sur  le  goiiTerneraent  après  s'être  assuré 
qu'elles  sont  dans  les  limites  de  la  lettre  de 
evédic  qni  loi  aora  préaentée. 

Art.  1S.  Si  des  hommes  désertent  des  bâti- 

Tn<-nft  Hç  pnfrre,  le  consul,  sur  la  dénonciation 
qui  iui  ca  sera  taiie  par  l'officier  commandant, 
inior?l«ndn  aoprèa  do  l^utorité  kwalo  ponr 

QH'ils  puistent  être  poursuivis  et  nrr'ti^i 

En  cas  (ParrestatiOD,  la  prime  sera  de  tuile 
poyde  aux  capienra,  a*ils  la  réclament,  par  les 
soins  de  l'ofielar  commandant. 

Le  déserteur  sera  conduit  à  bord  si  le  hâtîment 
auquel  il  appartient  n'a  pas  repris  la  mer.  Si  ce 
bfttlmcnt  on  parti  et  qu*aucon  avtro  navire  do 
gverre  belge  ne  se  trouve  en  rade,  le  coofolaf  Ira 
comme  le  prescrit  l'.irt.  H  ci-après. 

Ari.  13.  Lorsi|ue  d'après  la  situation  politique 
do  par»,  OH  par  soite  dedaofer  maBifMtoaoit  pour 
la  stîreté  des  personnes,  soit  pour  la  consi  rva- 
tion  des  propriétés  belges,  le  consul  le  croira  né< 
ccssaire,  il  pourra  réclamer  Talde  et  l'assistance 
dn  bitlmant  de  gnerre  qui  te  trouverait  en  rade 
OttdaBt  des  parages  peu  éloignés.  Cette  demande 
eera  loviiours  faite  par  écrit,  et  le  consul  l'adres- 
sera an  commandant  aupérïeur  al  pluiiennliftll* 
roents  sont  réunis. 

Cet  officier  aura  soin  d'en  informer,  par  la 
voie  la  plua  prompte,  le  ministre  des  aflSaires 
étranfèrm  et  rendra  compte  dee  BMnrm  qn*lla 
cru  devoir  adopter  iooa  la  reapomabOité  immé- 
diate. 

TITRB  m. 

maroemona  fmmaaaaa  a  tanwan  Ania  vt 
BirAM  M*  BATimne  »■  «onu. 

Art.  14.  Les  (It^^rrtnirs  <\p%  hStimrnt»  d^f^urrrc 
qui  n*aaraieot  pu  être  remis  aux  autorités  mili- 
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taires  belges  seront  renvoyés  par  le  consul  ett 
Belgique,  avec  ordre  ^-crit  au  capitaine  de  Tes  re- 
mettre en  arrivant  a  la  disposition  des  autorités 
maritimee,  et  II  en  rendra  compte  au  mlniatro. 

Art.  15.  Si  le  retour  s'effectue  sur  des  navires 
de  commerce  belges,  et  que  les  hommes  oc  puis- 
sent pas  Are  embarqués  comme  faisant  service 
nu  comme  remplaçants,  il  sera  payé  au  navire  nn 
franc  p^r  jour  i^our  chaque  déecrtevr  apcfa  far^ 
rivée  dans  un  port  beige. 

Art.  16.  A  défaut  de  navire  belge,  le  consul 
pourra  faire  embarquer  ces  marins  sur  un 
navire  étranger  qui  serait  prêt  à  faire  voile  • 
-  pour  la  Belgique  ;  il  réglera  le  prix  du  passage, 
Hn  lei  avancM  et  pâmera  lont  aete  néces- 
saire pour  que  le  capitaine  (pii  rînn  nmcoé 
cet  marins  soit,  A  son  arrivée  en  Belgi(]ue,  payé 
du  prix  de  trantport  par  le  aein  du  déparument 
de  û  marine. 

Art.  17.  Lorsque  de<  m-^rinn  appirtenant  aux 
bAiioienls  de  guerre  aurool  été  laissés  à  terre 
pour  cauae  de  auladio,  lo  cooiul  pourvoira  à 
racquittcraent  de  la  dépense  qu'ils  auront  occa- 
sionnée. A  défaut  d'autres  bâtiments  de  guerre 
ou  présents  ou  annoncés  pour  une  époque  raii- 
procbée,  le  emoanl  anurera  te  reiour  de  cee  ma- 
rin s  en  Belgique  par  la  voie  des  navires  de  oom> 
merce. 

Art.  18.  Pour  se  couvrir  dee  psTemcnts  directs 
qu'il  aurait  faits  en  vertu  des  articletpricédeois, 

le  consul  émettra,  jusqu'à  concurrence  'in  mnn 
tant  de  la  dépense  constatée ,  une  ou  plusieurs 
traltei  A  Viser  pour  acceptation  par  lemlnlilra 
des  affaires  étrangères. 

Il  aura  soin  de  ne  jamais  confondre  dans  une 
même  traite  les  dépenses  faites  pour  la  marine 
militaire  avee  celle»  d*uno  autre  origine.  Gei 
trniir^  seront  i  ti;eote  jours  de  vue  et  appuyée» 
d'une  lettre  d'avis.  Elles  porteroot  les  mot»  : 
Smvhê  de  Us  marine. 

Art.  19. 81  no  bAtIment  de  foerro  a  été  oon- 
traint,  par  un  appareillage  subiiou  par  toute  autre 
cause ,  d'abandonner  desaocres,  des  chaînes,  de» 
ombarcatlons,  ou  do  laisser  à  terre  des  elllris  oii 
dos  munitions  quelconques,  le  consul  prendra 
sur-le-champ  telles  mesures  que  la  prudence  lui 
suggérerait  pour  le  bien  du  service,  s'tl  n'a  déjjA 
reçu  des  instruetions  A  cet  égard.  Il  devra  rendre 
compte  des  faits  et  r|>^<;  rr^sultataau  ninistM  des 
affaire»  étrangères  (marine). 

Art.  iO.81,  d*aprè»  le»  instructions  qui  auront 
été  donnée»  an  consul,  ou  d*apr4«  la  détermina- 
tion aura  cru  devoir  prendre  lui-même  en 
rauoD,  sou  de  l'étal  de  dépérissement,  soit  de 
la  cberté  ou  de  la  dUBtullé  du  transport,  les 
objets  provenant  des  bâtiments  de  guerre  doi- 
vent être  vendu»  »Mr  lee  lieux  en  tout  m  m 
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partie,  ta  vente  oe  pourra  to  avoif  lieu  qiu  par 
adjudicalioo  publique. 
Art.  SI* In  M»  d« fMil«^  il  wra  Mt  uo  praeèt- 

verbal  déiaiH^  que  !<•  consul  adressera,  avec 
toutes  tes  pièces  jutiiAcaiivei,  au  d^tartemeot 
dai  aMm  étrtDfèrM  (marine). 

n  trantmellra  auMilèt  le  produit  de  la  veott 
au  miDiitèfe  des  affaires  éiraagèrac,  qui  «a  fera 
effectuer  le  vertemeat  au  iréaor. 

Art.  ti.  Lai  diipMitloiia  nanthmsiae  aux 
arl.  t8,l9,  20  el  21  sonl  api>lii  nîiln^  :nix  objets 
pruveoaol  d'ua  bAtiment  de  gucrrti  qui  aurait 
fait  eaufrase  ou  aurait  été  coadamoô  pour  cause 
dYnnaficaMIlU. 

Non«  mi[)i>{reilcs  affairesélrangêres  (M.  A.  De» 
cbawp*)  ctiargé  de  I*exécutioa  du  présent 
tnité. 


961.  —27  iiÉcEHBnc  1816,  —  Arrêté  royal  ap- 
prouvani  la  construction  d'unpavé destiné 
à  rêUtr  les  route*  ée  Towrneur  à  Jntotng 
et  à  Saint'Jmand ,  »ur  le  territoire  de  la 
ville  de  Tournay  {province  dê  MaUtauti- 
(Moatl.  du  1»  janvier  1847.) 

Léopoldf  etc.  Vu  la  déltbéraiion  du  conseil 
communal  de  Touroay,  province  de  Hainatii,  en 
date  du  a  JUID  lti4o,  auluri!»<iul  le  uuU«ge  de» 
Iwursnesire  et  éehevine  ^conclure  avec  le  eieor 
Uapaeiw-Carbonoelle  concessionnaire  de 

la  rouie  de  Touroay  à  Auiuiu^,  une  coaveotiun 
|H>ur  u  coDaiructlQu  d*Hn  cbemlo  pavé  destiné  à 
ff«|i«r  les  rovies  de  Touroay  a  Aotoiog  vl  à  Saini- 
Amaii't ,  ei  aDuuaul  un  tubiide  de  nulle  firanos 
pour  TexécuiioQ  de  ce  projet  j 

Va  la  eonvenlum  ooliaue  en  trertn  de  cette 
délibét^inn  cl  approuvée  parie  cou^icii  comniu* 
nal,  en  sei  séances  des  9  et  2t3  août  1845  ^ 

Vu  les  piau»  produits  a  l'apput  j 

Vn  le*  ceriiflcau  oonstaunt  l'acoompUssenient 
des  Iformaittës  pr*-scritcs  par  nuire  arrête  du 
'îty  juitlt-i  t832t  daus  les  couiuiuaos  de  Vaux-de- 
ciiei  cq,  de  Caionne,  «le  tlaiairMaur,  d*£re,  de 
BruMlles,  d*Antoiu^,  d'Orof  et  de  Touruaf  ; 

Vil  \vi  avt»  favorable:»  des  conseils  de»  sept 
preuiiéi    comuttuue»  j 

Vu  i*oppo»iuou  formée  |»ar  le  conseil  commu- 
nal d'Urcq  ; 

Vu  la  leplique  dt-  ra.tmuuâitatioa  communale 
de  fouruay,  eu  date  du    «eiiieiubre  dernier i 

Vu  les  avts  ravvrabies  du  ««immisMU-e>voyer 
de  rarruudu»cmeiit,  au  cummia»airc  <ie  l'anxiu- 
jl$s>;>oet(i  «  Imitutuat.i  tic  i'ouruay  ui  du  la  ilù- 
puUliuu  pct  uiaueulu  au  cuuae.i  pruviucldij 

Vu  |*«r<*  7fl,  00  SI,  de  la  loi  du  S9  mers  IIIIO; 


—  AN  1846,  N«  961->9«9. 

Vu  les  lois  .du  8  mars  1810  et  du  II  afrU 

Sur  la  pfOpMitlm  do  noiM  mintolra  de  rinld* 

rieur, 

Noii-!  avons  arrêté  et  arrétoos  : 

Art.  l*r.  La  délibération  précitée  du  conseil 
communal  de  Tonraay  ;  la  conveolioo  pusée  en 
verta  de  eetio  déttbératieii  entre  le  eoUé^o  dos 
bourgmestre  et  ^chevini  ol  le  «ietir  Iijpsens- 
Carboonelle (Ad. pour  la  eonitruciion  du  cbemin 
pafé  désigné  cMessuB,  ainsi  que  le  plan  dn  traeé 
et  du  nivéllement  de  ce  chemin ,  sont  appnwvét 
tels  qu'ils  se  (mtiyent  ci-aaoeiés. 

Art.  S.  Les  icrrains  nécessaires  à  l'établisse- 
ment du  ebemln  et  dn  elmnsement  de  direction 
du  ruisseau  de  Barrée,  ronforméracot  i  lacon- 
vention  et  au  plau  y  annexés,  seroui  empris, 
1^1  r  a  lien,  suivant  les  lois  sur  l'expropriaUon 
pour  cause  d'utilité  publique. 

Art.  3.  Après  l'enlicr  .irhiM  cment  des  travaux, 
il  sera  établi,  sur  la  cbauskée  dont  il  s'agit,  uo 
péafe  égal  nu  cinqnMmo  dn  droit  do  barrière  dee 
frandes  routes. 

Art-  4.  Ce  péage  sera  perçu  à  un  fful  hnrrau, 
qui  sera  placé  à  l'eudroit  indiqué  au  plao  par 
la  lettre  É. 

Ln  poteau  sur  lequel  le  tarif  du  droit  devra 
être  alficbé,  sera  constammeni  placé  près  do 
bnrean. 

Art.  5.  Pour  le  surpinc ,  lea  dlspeAttons  en  fi- 

gticur  pour  1.?=  (>,irrière8  des  grandes  routes 
sont  applicable*  a  la  présente  concession. 

Art.  6.  Notre  miniure  do  rintérieur  (M.  le 
corn  lu  lie  Theus)  est  cbarfd  de  Poidootlon  dn  . 
préseoi  arrêté.  - 

962.  —  28  oicBjsBUE  ItiiQ.— Arrêté  rciyal  por- 
MntnomtmaitoH  d^ttne  eommUston  spéciale 
pour  l'établisse int  nl  d'un  système  d'aent* 
tances  par  l'État.  (Mwnit.  du  ôd  décemlire 
1848.)  ' 

Uopold,^etc.iSur,U  proposlUon  de  notre  mi. 
niatre  des  flaances, 

Noos  avons  arrêté  et.arrétona  : 

Art.  i"r.  Il  est  institué,  au  miotsière  des  Anan- 

ces,  uue  comm  ssioii,  spéciale  pour  préparer  îe^ 
éléments  d  uo  projet  dejoi  porUat^créaUon  du 
sysiènw  de*  assuranoes.par.rétat. 

Art.  i.  La  cow.nii»»ioft  sera  présidée  pir  noite 
mioistre  des  buaoces. 

Klie  est  composée  de  : 

MU,  KratMDt,  menbr^  dejla  eltatobro  dos  re> 

picscuiautj;  Cjn»,  membre  de  la  cbamfara  des 
rcpréseuUuuij  td.  Cogels-Dubo.*,  ancien  r«pré- 
seniauij  Cb.  de  Brouckere,  aucieu^mioiatre  des 
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fiaaocei  j  Hast  de  Vries,  uicuibrc  de  la  chambre 
dw  reprétenuntt;  Ortao,  maaibn  d«  la  cham- 
bre des  représeotants;  Verbalst,  iirofBtMur  1 
récole  militaire. 

Le  secrétaire  de  la  cominiMlon  sera  désigné 
par  notre  mlnfatro  de«  finances; 

Il  n'aura  pas  voix  délibéralïTe. 

Arl.  S.Notre  ministre  des  Aoaocea  (1kl. J.  Malou) 
«Il  charfé  4»  PnécatioD  da  prêtant  arrêté. 


M8.  SB  DÉcEHBtB  1846.  —  Jrraértarul  ta- 
touant une  somme  de  30,000  fr.  pour  le$ 
dépàU  de  mendicité,  (Monil.  du  l«r  Janvier 
1847.) 

Léopold,  etc.  àur  ia  proposiiiou  de  notre  mi- 
,  nitire  de  la  Justice, 

Mous  avant  arrêté  et  arrélMU  : 

Arlicle  uiii<iuc.  La  somme  de  ireiiic  mille 
franc*  i  fr.  30,000),  portée  au  chapitre  IX,  art.  3, 
du  budget  du  département  de  la  Justice,  exer- 
cice 1846,  est  mise  i  la  disposition  de  notre  dit 
ruinisirr,  pour  être  cmiiloTée  à  «a  dcstinatico, 
après  le  vote  de  la  loi  soumise  à  la  législature 
pour  la  réfsrae  des  dépôts  de  mendicité. 

Notre  ministre  de  la  justice  (M,  J.  d^Aoethao) 
est  chargé  de  TMéoiiioa  du  présent  anêlê. 


964.  —  28  oBcuunE  1846.  —  Arrêté  roxal 
accordant  ée§  iuMde*  pour  les  enfanU 
trouvés  et  at>andoiiné*.  (Uoall.  du  U'  jan- 
vier 1847.) 

Léopold,  etc.  Revu  nos  arrêtés  des  25  mars , 
15  cl  S3  mai,  26  juin,  4  et  -26  juillet  derniers, 
qui  allouent  à  diverses  provinces  de»  subsides 
s*élevadl  ensemble  a  la  somme  de  188,410  tt., 
pour  le»  aiilt  r  à  pourvoir  aux  frais  l  entiLiicn, 
pendant  1845,  de  leurs  eufauts  trOM^s  ci  de  ceux 
de  leurs  eui'auis  abandouués  donc  le  domicile 
de  secours  est  inconnu  ; 

Cunsidéianl  que  ce»  subsides  ne  suffisent  pas 
pour  faire  face, en  même  ttsmps,  auxfralsincces- 
silés  par  l'adoption  des  mesures  d*aniélleratiOfi 
physique,  intellectuelle,  moralo  et  professiiOO- 
neiltf  de^  cut.^nC'i  iimu  il  s'agii  ; 

Hevu  Dulie  airélu  du  i4  octobre  1845,  qui 

alloua  un  euhaide  de  118,000  francs  à  répartir 

cnirc  le»  dis  et  ses  provinces,  puur  les  aider  à  cou- 
vrir les  frais  de  cette  nature  relauts  à  l'exer» 
cice  1844  ; 

liiir  Ja  proposition  de  notre  ministre  de  la 
juiucet 


Nèui  arona  amUé    arrêloot  s 
Article  miiiae.  Une  somme  de  trenin-Muff 

mille  fnni-.  (Fr.  39,000),  imputsfilp  sur  Tart.  5 
du  chapitre  IX  du  budget  du  déparlement  de  la  • 
justice  (exercice  1845),  est  mise  à  la  disposition 
denotredil  ministre,  pm  t  vn  r.  r  mployéeoa  ré- 
partie par  lui  entre  les  diff  i  tji.  ;  ptovinres  du 
royaume,  et  aux  conditions  qu'il  deiermiuera,  a 
VtÊet  d*aider  i  payer  les  frais  rémltant,  ponr 
ledit  exercice,  de  Pexéculion  J  ?  mesure»  d'amé- 
lioraiiuD  du  régime  des  enfants  trouvés  et  aban- 
don nés. 

Notre  ministre  de  la  lustice  (  M.  le  baron 
J.  d'Anciban)  est  chargé  de  l*exécntion  dn  pré- 
sent arrêté. 

065.  —  28  DÉCBiBEE  1846.  —  Arrêté  royal  ac- 
cordant des  secours  aux  opht/uiimistet 
mWlalrw,  (Monh.  du  8  jaoTier  1847.) 

Léopold,  etc.  Vu  les  rapports  de  MM.  les  doc- 
teurs Van  Boosbroeck,  pnrfbseenr  d*ophtiialmo- 

logiei  l'université  de  Gand,  et  Stievenart,  mé- 
decin de  rinstitut  ophtbalmique  à  Moos,  sur  les 
résultais  des  tournées  quMIs  oOt  été  chargée  de 
faire*  le  premier  par  notre  ministre  de  la  justice  ^ 
dans  tes  dctjx  Flancires,  la  province  de  Liège,  le 
Limbourg,  le  Luxembourg  et  la  i»rovince  de 
Hamur,  et  le  second  par  l'administration  pt»?in. 
claie  du  H.iinaut  dans  cette  dernière  province,  à 
IV  tlLi  de  visut  r  les  pauvres  atteints  d'ophtbalmie 
ou  frappes  de  cécité,  de  constater  leur  état,  de 
leur  prescrire  un  traitiimeilteu  de  faire  Im  opé- 
rations nécessaires  pour  leur  rendre  l*ntage  do 
la  vue  j 

Vu  les  lettres  du  gonvemeur  du  Brabant,  In- 
formant que  M.  le  docteur  Cunier,  médecin  de 
Tinstitul  ophthaltufipic  à  l'hôpital  Saïul-Jean  à 
liruxelles,  a  tait  de  semblables  tournées  daus  les 
Itforinees  de  Brabani  et  d*Anvers  { 

Considérant  ijuo,  parmi  les  pauvres  vis|{C«  pir 
MM.  Van  Koosbroeck  et  Stievenart,  il  s'en  trouve 
un  assea  grand  nombre  atteints  de  i*ophtlialmle 
militaire,  dont  les  un»  auraient  contracté  le 
germe  au  service,  ou  «lout  le»  au  1res  auraient 
refiu  le  germe  de  mUitaires  à  leur  rciuur  dans 

leurs  foyers  t 

CousidéraDteii  ouire*iuela  même  circonstance 

se  présentera  peut  Ctre,  en  ce  qui  concerne  les 
pauvres  visité»  par  M.  le  docietir  dmleT)  dont  lO 
rapport  doit  être  proehalnemont  emnmnnl^ 

au  ({OUVernr"irii:nl  ; 

Considérant,  eubu,  qu'en  attendanique  le»  reu- 
tfllgoemenu  qui  ont  été  demandés  sur  ia  situa* 
tion  fioaiicière  de  chacune  des  personnes  atteintes 
de  roplUhalmie  mtliuure,  soient  recueillis,  il  f 
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a  lieu  d«  réierver  des  fonds  pour  venir  en  aide  à 
eelles  d*flfllN  elle»  q«l  anraieni  des  titres  i  l'tob. 
leation  d'tin  secours  sur  les  foodt  da  défurie- 
neoidc  la  ju>tice; 

Sur  la  pro(iosiiioii  de  notre  miaitire  de  la 
Jusitee, 

Nous  ifom  arrêté  et  arrêtons  t 

Article  unique.  Une  somme  de  cinq  miKe 
francs  (fr.  5,000),  imputable  sur  l'art.  2,  chapi- 
tre IX,  du  budget  du  déperlenent  de  la  Justice 
(exercice  tS4G  ,  c?t  mise  à  la  disposition  de  notre 
dit  mioislre,  pour  être  répartis  par  lui.  h  titre  de 
secours,  entre  les  personnes  aiiei  ni  es  de  Toptiilial- 
mie  militaire  qui  seront  reconnues  j  avoir  des 
titres  et  n'être  pas  i{3n<i  les  conditléns  VOnloes 
pour  avoir  droit  4  une  pension  ou  i  un  secours, 
à  la  charge  du  département  de  la  guerre. 

Notre  ministre  de  la  Justice  (  M.  le  bama 
J.  d'Anctban)  est  chargé  de  Peiécutioa  du  pré- 
sent arrêté. 


•66.  —  29  DÉcEiDRe  UiC  —État  dressé  parle 
ministre  de  l'intérieur  (M.  le  comte  de 
Thon),  en  êxêeuthn  <fo  forf.  i  de  ta  M 
du  31  Juillet  et  de  l'arrêté  myml  du  7  août 
1834,  et  indiquant  le  prix  moyen  du  fro- 
ment et  du  seigle  pendant  la  semaine  du 
imdin  autam^diU  éàemnèrê  184e.  (|lo- 
aUeur  du  89  décembre  1846.) 


1  nAncBBS 
aiouLATMua. 

nonifT, 

aaiou.  1 

Quant 

Fris 

Quant. 

1  I 

vend. 

moren. 

vend. 

moveii.|| 

Anvers, 

rr. 

c. 

Fr. 

c. 

78 

97 

61 

57 

21 

08 

Arlon, 

311 

38 

75 

21 

23 

50 

Briipes. 

26 

50 

69 

21 

30 

Bruxelles, 

2,121 

28 

44 

26 

19 

43 

Sand, 

190 

26 

69 

53 

22 

38| 

Hassell, 

150 

27 

40 

700 

32 

70 

Liège, 

4,050 

26 

46 

1.825 

21 

75 

i^ouvain. 

900 

27 

84 

ira 

21 

871 

Mons, 

S,025 

27 

21 

150 

19 

04; 

Naraur, 

16 

26 

73 

343 

20 

72 

Totaux.  .  .  , 
Pria  moyen. . 

1U,286 

•••••e*«« 

S7 

93 

3,330 

SI 

74 

M7.      S9  oicuiM  1846.  ~  Arrêté  reyat 
supprimant  et  déerétani  du  ktarêous  dê 


,1  Prétcntaiion  h  la  chanbredes  représentants 
le  19  décembre  1846.— Rapport  par  M.  0»y  le  22. 
—  INscnsrion  et  adoplieu  le  33  à  l'unanimité  des 
■MoabrM  présente. 


recettes  des  contributions  directes  $  etc. 
(Monit.  du  8  JauTler  1847.) 

Léopold,  etc.  Sur  la  proposition  de  notre  mi- 
nistre des  Ananees, 

Nous  avons  arrêté  et  arritoot  : 

lo  Les  bureaux  de  recette  des  contributions 
directes  ei4iccisei  d'Anseghem,  de  Deerlyk,  de 
Heeslert,  d'Ooteghem  et  de  Sweveghem,  pro- 
vince de  Flandre  occidentale,  tels  qu'ils  sontao- 
tuellement  Composés,  sont  supprimés  ; 

9'  11  est  créé  quatre  nouveaux  bureaux  de  re- 
cello  de  eoaCrIbiitloDs  directe*  et  accises  doat  la 


composithm  est  indlqv 

savoir  : 

lée  au  tableau  tnlraal. 

DESIGN \TION 

DBS  caUS-LIXDX  OB 

OBS  OOUaOBBS. 

Ausegheni* 

Anseghen. 

Ciiiler. 

Gh  jf  m:  1  hrecliteglieai. 
Ti^^kem. 

Deerljk. 
.  logojghem. 
Viable. 

Sweveghem.  .   .  .j 

Heestert. 
SwovegbsB. 

Waermaerde.     .  .j 

Kerkbove. 
Ootegltrm. 
Waenaaenle. 

lî"  Les  (li-|)ositions  qui  précè<{eni  sortinwt 
leurs  effets  à  partir  du  l«r  février  prochain. 

Notre  Blnisire  des  linances  (M.  J.  Malou)  est 
changé  da  reiécution  du  présent  andlé. 


968.  —  81  oÉGBuaaa  1816.  ~  lot  9^1  ouvre  au 

ministère  Mes  travaux  publics  un  crédit 
provisoire  de  3,21 5,969 /hmes  07  eemt,  (I). 
(Monit.  du  5  Janvier  1847.) 

Léopold,  etc.  Les  chambres  ont  adopté  et  nous 
sanctionnoBS  ee  qui  suit  ; 

Article  unique.  Il  est  ourerl  au  ministère  des 
travaux  publics  un  crédit  provisoire  de  deux  mil- 
lions deux  cent  quinxe  raille  neuf  cent  soixante- 
dem  ftuMs  sept  oeotlnca  (fr,  Mt8,96S  67  c), 

—  ' 

Rapport  au  sénat  par  M.  lo  oeuile  de  Baillei 
le  24  décembre  1846.  —  Adoplieo  lo  M  A  l'UMUli- 
mité  des  36  membres  présents. 
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pour  faire  face  aux  liépeniM  dei  deux  pwmteri 
mois  de  l*exercice  1847. 

PromulffDODs  la  préwBtoM,  ordonooM  qtt*dl« 
toit  revêt  ir  in  sceau  de  VttÈl «C poUiée  par  la 
voie  du  Moniteur: 

Coiitre<9igoé  par  le  raiaiitre  des  travaux  pu- 
Utet,  M.  d«B«wy. 


909.  St  »icinKs19f6.  Arrêté  rçjrtU  M- 
montant  des  subsides  aux  cutte*  af^fOean 
Êl  protêttant.  (ftoniU  du  5  Janf icr  1847.) 

LtepoM,  «le«  Va  Im  demandes  faites  par  la 

cnromunauté  anglicane  d'Ostende  et  par  le  con- 
sistoire de  réglise  proiettaote  évangéiique  d'An- 
vers, lendanlei  à  olMe&lr  des  tobeklee  poar  le» 
aider  à  couvrir  les  frais  résultant  des  travaux  de 
restauration  et  d'appropriation  aux  bAlimeple 
servant  i  leur  aiUereipMlif{  ^ 

Considérant  (|ue  rinstru^tion  de  ces  demandes 
n'd  pu  être  lermtuée,  et  t|o*il  f  a  lieu  de  di8[>oscr 
éveotuellemeot ,  avant  le  Iw  janvier  1847,  du 
crédit  sur  laqnd  las  tabsldes  demandés  devront 
être  imputés,  s'il  est  uUérieureneni  reeamnu 
qu'il  y  a  lieu  de  les  acconJer  j 

i)ur  ie  rapport  de  notre  ministre  de  la  justice, 

Hons  avons  arrêté  et  arrêtons  : 
Article  unique.  Une  somme  de  trots  mille  tànq 

cents  francs  'fr.  3,500),  imputable  sur  le  budget 
do  déparlement  ^e  la  justice,  exercice  ls49» 
chap.  VIII,  art.  é,  est  mise  &  la  disposition  de 
notre  ministre  de  la  Justlee,  pour  être  liquidée, 

s*U X  <*  f'^"  (tins!  qu'il  le  déterminera,  m 
nom  de  la  communauté  anglicane  d'Ustende  et 
dn  consistoire  de  rÉglIse  protestante  évanvéiiqne 

d'Anvprs. 

^ol^e  ministre  <le  la  Justice  (M.  le  tiaron 
J.  d'Anellian}  est  ei>argé  de  Texéculion  du  pré- 
sent «rrélA. 

979.  —  81  niaaMti  1846.  —  Arrêté  royal 
'  aoçordtutt  dei  mMdêê  à  des  étoMUee^ 


PIN. 


ments  de  bUnfàUenee.  (MenJi.  dn&  janvier 

lti47.) 

Léopold.elc.  Vu  lesderoandei  H"  «subsides  qui 
ont  été  adressées  an  gouvernement  par  des 
étaMNsements  de  MenAiisance  qui  sNMeofMnt  dn 
patrenage  des  condamnés  libérés,  et  du  soin  de 

form<?r  riet  <i<)jets  propres  au  service  des  prisons, 
des  dépôts  de  mendicité,  etc.,  et  auxquelles  il  n*a 
pu  être  donné  suite  Jasqu*ici  par  le  motif  que 
l'instruction  n'en  est  point  terminée  ; 

Con»i<léranl  que  ces  subsides  doivent  être  im- 
putés sur  le  crédit  alloué  au  budget  de  1846, 
puisqu'ils  sent  destinés  1  isire  hm  k  des  dépen- 
ses qui  se  rapportent  h  ctM  rxfrcic!'; 

Sur  la  proposiiioo  de  notre  mioisire  de  la 
Justice, 

nous  avons  arrêté  et  andlons  : 

Article  unique.  Une  somme  de  dix-huit  mille 
cinq  cent  cinquante  francs  (fr.  18,550),  impu- 
table sur  le  cbap.  IX,  art.  Ô,  du  budget  du  dépar« 
tement  de  la  justice,  eiwelee  1849,  est  mise  à  la 
disposition  de  notre  ministre  de  la  justice,  pour 
être  répartie  ultérieure  ment  par  lui  entre  les 
étsblissemenlB  dont  il  s'âgit,  e»  rtfsoo  de  leurs 
besoins  respeclMii  etJostiiés,ef  MM  notre  ep^ 
probatlon  préalable 

Notre  miouirc  de  la  justice  (id.  le  baron 
J.  d*AiMtlian)  est  charfê  del*eiéontleo  dn  présent 
arrêté. 


971.  —  31  OBCsasEB  1846.  --  Arrêté  royal  in- 
êtUuwU  une  Uupe^fen  fMrttle  de  la 
marine,  (Moolt.  dn  9  janvier  1847.) 


978.  —  SI  oécEasRB  1846.  —  Jrrêlê  royal 
portant  organisation  de  t'administration 
des  eontu^uUene  directe*  t  donetnee  et 
accises  dans  tes  provinces.  (Monit.  du  7  jan- 
vier 1847.) 
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ffm.  Vwétt  cbronotoglque  ayant  été  suivi  dun  rimarUon  des  lois ,  urétéa  at  Mtcs  paUlAs  im 

la  Pasinonit,  il  devenait  inutile,  comme  pour  les  ann<^e>>  {in-c^deiiles ,  de  donner  une  table  cliroao- 
1upi(ae  arrc  renvoi  oux  numéros  d^rdre.  La  date  (1*111)  .ii'tf  ^lant  nMiiiiie,  la  ncbcfclie  «famg 

ruuvragf  fst  facile ,  et  dani»  Tiguoranee  de  celte  date  ,  la  uhk  aljilubLLinuc  aui&t. 

£eg  chilfres  renvoient  aux  humérus  d'ordre  <iui  se  trouvent  repor/t's  au  haulde  choqué 
page  du  volume^  tes  ouioéroi  précédés  d'un  ii.  renvoient  aux  pages  du  Mouiicui-. 


A 

ACAOfimB  ROYALB  DBS  SCIBNCB8,  lellm  et  h^»ut 
arU.  GlaMadM  beaas>trtt  :  Noainalioat,  00.  —  Appro- 
btlioa  du  règtdU'  Til  luti^rîeur,  TH.  —  OtSM  éM  iMIfM : 

Nonioatioat,  01,  0*.  Voj.  Cvucourê. 
ACADSmB  DIS  BIADl-AltTS  M  LItOB.  Ap^nlaUmi 

ACADEUU.  HUYALE  DE  llEUECINE.  Uodiioatiou  «ui 
■UluU,  Ml.  —  Nominations,  Ut. 

ACGJbBi  Y*/.  CmtInétUimê  êéneUÊ. 

ketVn  DIPLOMATIQDn.  RIglwHAit  nr  Im  Inlil*- 
menu,       Voy.  Comsult. 

AtittICULTUIlE.  n«(;Uineat  du  Mntell  fupérieur.  «T9,  — 
NomiiMtioa  dM  nembrag^  ISS.  —  Priaaa  pour  l  impor- 
latiao  01  la  vwia  àm  foaraMo  d«  terre  duiioéw  à  la 
plaatallMi,  ilS  al  ItS.  —  Cbmax  pour  l'araiéa.Ml. 
Vuy.  Asiurance.  ttara».  Rac€  60H1M. 

AlUt:s  Iik:  (;aM[>  UU  ROI.  Nominaliost,  US. 

ALIGNEMENTS.  Voy.  f  oirjr 

AKMEK.  Lai  uu  t'avaaaaflaaat  daa  afioiata,  iSO.  —  Coa> 
géê,  000.  —  ClMfnM,  StT.  —  Rataaaa  |M«r  ta  aarviea 

»aiiiijir«,  sur  la  pt<iis  ou,  .46.  -  Lui  ri-laii«''  à  I'ii\îiiii.>' 
QMOt  dM  prinw*  (i«  la  fannUi»  ruyalu,  udâ.  —  CMUtitc 
«tatral  pauf  laa  iaapoaOoBa.  OSi.  —  Fraii  d«  ruuta,  aoa. 
— «Crtatioa  d*un«  compagnie  d«  Mui-offioiar*,  9t9.  — 
VWMt  et  foarra^M  lur  p:e<l  Je  pais,  SM.  Voy.  Aidt»  dt 
camp. 

Al>NUHANCii  AGEIGULS  (Caiaaa  d'j.  Dana  U  flaa- 
if,  tu. 

ASBORANGU  PAR  L'BTAT.  Caarisdo»,  fil. 

B 

BANQCB  DB  BCLCIQUB.  MailHsirtws  m  tMaïa.  40». 

UANQl'E  DE  L'I>'Dt'STr.IEérABVSfS.DiMaialiOû,M». 
ilARlUEllE!).  ParccpiioD, 
^       /tnrtri  J'ruviiic«  d'}.  Broachem,  Ranal,  575. 

«raOïMM.  U'Aaaeita  à  £a|luaa,  ««7.  —  JloB^S>-Gai- 
km,  m,"  iBi*t«illos>  «su.  -  ViitiBal»  Ssimm, 


fUmdrt  ««eUtmmU.  i>e  Coolkarka  vtra  Bruita»  71t.  — 
Da  Parvyaa  k  Dixntila»  Mt. 

Plamàr»  oriemtcdt.  CluyMii  ot  Ert«SI<la,4tf.  VAtoM 

îi  Opwyck,  «57.  —  Soa)<>rgpm,  S30. 

HainitHt  n.irry,  10T.  —  ChupHllr-  k-^V!^llill.'4,  53C.  - 
Gaumin-lUtnaarvii,  40S.  —  GttUn,  86.  —  llerchica,  IM. 

JuBMl,  m.  -  Maalda,  Wtt.  -  Fai«wah.itt  Da 

Quiéf  ratn  %  (ÎIvry,  p  98.  —  D«  Iloisin  h  Eloug«a,  SOO. 
-  De  Touiiwy  11  Antoinf,  KO.  —  Veioo,  ISt.  —  Fou- 
taine-rEvèquv,  ci*.  Au«lrrgnic«,  -  l)',Vnderliua 
k  Courealla*,  7»0.  -  Boaaaw.  IfllS.  -  Callala,  OSft.  — 
Haaimit.  Mi.  -Havr*.  tM.      D»  Maoaller  k  Hae- 

quiyuii  »,  "01.  — T!ii<>iih!n,  f>\\.  -  Pâturngff*,  318. 

L^iii*.  De  à  lUuuui,  50i.  —  Uuj,  S(rv«, 

Tiliange.  Via.-set-Bart»,  lOS.  —  Saint-George*,  110.  — 
Da  Val-8aaa)t  k  Gk*a4a,  ttf .  —  Ua;  van  Slavaiot,  804. 

Iaj,iwi>a«ry.  Mano,  Ht. 

Nixmur.  Do  Drnée  'k  At)tiié<-,  8l|.  —  Goti«,  750.  — 
!»••  M«ulit  lt-»-D.niio«  .\  G<.-Direï«éH,  GJiS.  —  De  Namar  k 

A»*cliB-t'n-riFfiiil.  8i0. 

gAlgAUX  A  VAfKUa.  Da  la  aariaa,  ««ira  Oaunda  ot 
-DoBvna.  Rftf  leaient.  St. 

BK  vrX  AUTS.  Ernp!;utfMient  :  Statue  de  V«saie.  171.  — 
Du  |<i  lui^:  l.tiiirte*  dtt  Lorraine,  007.  Voy.  dtmiénàu,  Mt^- 
tti»Uft  d4  l'InUrUur,  Mutéa. 

BIENS  DOHANUOJL  Aliénation,  BU. 

BOURSES  DE  COVVBRCE.  A  Loavala.  AIS.  -  Règle- 
riit  rit,  'H't  Vuy  Courlitt! 

BOl  D  ElLDtî».  Voy.  l-onilati»nt. 

BREVETS  a'uivsanoa,  aa  raafKitoMaaanr  at 
a'iHPowrATWi. 

i/cier.  Acier  fondu  :  J.  M.  Heaili,  ?«) 

Àéragt.  Ap|wi«ki  it4p:raiakre  .  X.  brieaa,  (tSt — Oe  deaiéebe- 

uiLui      cheminée*  :  D.  Noile,  p.  lilO. 
Jéroëtat.  VoiMrn  aéroaauyqaa  :  A.-II.  Vaa  Haoka»  4SI. 
Jir  ffSairtL  Ap^tkatiao  aoaima«aak«MNiMak  laat  laa  ha- 

Mjiii!  iii 'ii'iM'li  :  N.-F.  Gorbin  0'--i»:.r:;.»;i''>n'"s ,  p.  sut 
Mr  (JiiKui.  App.treil  prupr*  k  cbaufler  au  moyen  de  i  mr 

ciMud  :  Ch.  Hufol,  SS«. 
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de  Urré  :  C. Pîton-O"«rr#.  leO.-FoarkUhouiltehctiire 
le  p*io  :  F.  Pbilipp,  p.  tm.  —  J.-L.-B.  BMuraoBtat 
Dacbcpy,  M.—  Fuur  h  cuir«  !•  pim  «afev^cbobt 
G.  AabârM,  p. 441$.  PuiAcaiion  :  C -F.  Defonritle. 
1*.*A.  TI»««t-IWieroît ,  iM.  —  Conmvation  de» 
•    Kuhii.ii        Tégétale»  et  animale*  :  S.  Caipmael,  7M. 

—  Det  subttanoet  féféttiM  :  A.-T.-J.  DeafottAt,  799.  — 

Sofltures  h  tatiapHT,  ««0.t  J.Ltwfi».  fi.  ITH.  — 
ocolatdeunté  :  L.  Wander  Tleyl  «  fil?,  m.-  Cramer 
!•  Uit  :  G.  Fonittine,  805.  — .  Fabricalinii  de  l'alcool  : 
Ch.  Godard, 4M.^- Det  Mrops  :  A.  dt- Hemptinne flî»,  876. 

—  PcnMRtttioanM  levftre  pourfcca^ifr^ie  d«fi»ia*  : 
A.  BariAont.  NT.  -  Sirop  véftet  p««r  eotorer  h  hlti« 

le  cidre,  N  rlarlH-  r  'riTÏDI.etC.  :  F  Sni-»ip|ang«,  p.  Un. 

—  CU)iiservation  de  i'aroae  du  OMao  et  du  café  :  C. 
btiii^  7i8.-L'aroM4«wll,«fl.!  Cinaten.  aél. 

Jmitmit,  GaaaerfailontemallIresorganiqoMtP.  Soitkt, 

809. 

Arvtei  à  (tu.  AusurcM  <»BiiBiiaa  :  Wv^. Stocker,  f. 
Chargpt  par  la  culaiM  :  P.-P.  Glikt,  p. fS9.  Aaoïaat 
mtijiaM  ;  WeakiagMa-I^aoi,  IM.  -  Nou»eau  aytt^me 
do  piMabla  :  Ch.  Ftoiaot,  64*.  -  Nouveau  ^tt^me 

de  fuii!  ««  chargeant  par  la  rulas*e,  <<ic.  :  N.  Saintard  et 
T.-H.  Méoase,  »37.  -  Mirieau  k  capauJM  :  V.  Delliafai, 
4M.  -  Platine  d'arme  k  feu  :  P.4.  DaMrowa,  WT.  — 
POrfNliOBM«MQt  dau  les  ftitili  brevetât  en  Angleterre  : 
I.  Halo,  Mt.  — Bourrée  en  liège  :  J -H.  Woolbert  }i 
W.  11.  Csdogan,  6i9. 
.^tvMftet. AppareiUk  l'osafedea  aTeuglea  :  A.-J.aeate.  7», 
Itajr.  Atfka. 

ÈÊtmutàtmpour.  Rouen  motrices  :  Dirao  Godde,  ÎBS. 
BiAne.  CoDtenration  de  la  kvûre  :  J.-B.  Uiirevs  et  Ed.  Van 

den  llr  r  V,  416.  Voy.  ffraawn'M. 
BUUU  de  banqiÊê.  Coatrabgaa  iotpoaaiUt  :  Cli.*J.  De  Ibt. 

tIS. 

Bitme  d»  plomh.  CompAsItion  propre  t  feap1tfl«t  !•  MllM 
de  ptomb  : E.-J.  1^  Claire,  6». 

J»oi«.  CoDaerratioD  :  J  Grenoa ,  k  SdlMlèoa^p.  H.-Ga)o. 
ralioa  :  WeiaaeaLnicb.  «n,  ti».  -  Imbibition  par 
d06  flaliattMea  coMorvatrloea  ;  L.-J.  Cbevremont,  718. 

—  CarboDÎMtîon  :  F.  E.  Vander  KIsi.  4Î4  —  Moularee  : 
Ch.  D«K:hangy.  5*6.  —  Coaterratioo  de»  boia  :  J.  Gf4- 
non .  467.  —  R.  BaoBer,  p.  «M. 

BmtgiÊ».  FabriattioB  ;  A.  de  Kemmoiap,  p.  «.  ^  Bouftaa  i» 

paroMnt  :  C'A.  DoBwe,  47. 
Bmturiet  tt  dutauriu.  Afitataar  k  l'nsa^  dea  braiaeriet 

•t  distillenea  :  G  Jaiu,B17.  —  Appanil  do«jatill8tloila 

640.  Voy.  Biértê,  ChMHWraa. 
MfMi.  FabvioBlioa  ;  Sloelet,  iVi. 
Bnitrim.  FH  d'or  :  P.  de  Ha.w,  î07. 
Ctftto.  Fabrication  :  N.  Carpentier,  549.  —  Métier  pour  la 

tebricatioa  d'un  càbU  pia4  k  AJa  ceatrediU  j  f.-L.-i.  m- 

«otM^ipaititv,  trs. 
Caintl.  ProBipt.Comptear  :  F.  ]la«NI,4ll. 
CahriférM.  Voy.  Chauffage. 

Camphin*.  l>répar»lion  :  P.-N.-M.  Dtlruellp,  p.  Jl. 

CatuUhotie  t  cuir.  RaaaorU  et  battoir*  da  «oiMrea:  B.  Goa- 
Mlia  a» J.  Baniar,  p.  II.  —  Appricaiiom  coaaa  aorpa 
élattique  :  Stephen  I' rr  v,  ,  ^  >  — Chauworti  :  G.  Bmi* 
lan^  69.  -  J.-B.  Bruyianl  Cbriatopfce,  SU. 

Cha  i*ti  ft  eouekiÊ.  DvBÂilaa  mai  tanliiai  t  B.>F.  Bivwm. 
6.  Yoj.  Aftf. 

Claiiitiraa  é  rmptm.  AliMaMaltan  :  J,  Lord,  »i,  -  Perfec- 
tionnement  :  A.  Dixon,  48.  —  Moteur  dit  Roue-cLau- 
diîire  ;  S.  Merciei",  78.— Générateur»  da  Tapeur  :  J.-B.  Gao- 
debien  et  A.  IIouyet,87.— ModiflcaUoMkkalmritknl 
np«Bi  :  F.UaMcd.  •t.->P*MMé  aanwtka^pMwk 


d/p«rdition  de  la  chalear  dea  chandlkrea  par  \e  feutre! 
F.  Jacqoot,  lit.  FarfiMioMBanunit  :  J..W.  Cumpi^ 
p.9M.  —  MacilMtvapaar  t«MMlf*:I.IIMlMa,«M.  -~ 

Chaudière  tabulaire  h  vnpr  rr;  R.  Fell.SOi.  —  Gbaudikre 
dite  PtdfchTttte,  h  I  s  i  r  des  bratterie*  :  L.-F.  Va» 
Schauwenlu  r  ^-    fils,  Machine  i  Tapeur  rotatiTB: 

A.  Fabry,  p.  18H4.-Apparaa  aliogienuire  :  A.Fabrf,4Mb 
—  BéfulateBT  I  MobW  :  P.  Kathias,  418.  —  Piitoaa  : 
M.  Poote,  4.'!9.  Voy  Four». 

Chauffage  CaluriU-res,  78.  SSt,  44S,  776.— Appareil  propre 
k  cbaulTer  on  k  refroidir  l'air  :  Cb.  Hafel,  M,  698.  — 
Beonowio  éo  ooab«8iibio  :  R.  Piinwi,  MT.-Po*la  k  dr- 
oriMioa  ^  k  fhorfo  :  J.  Da  Roo,  TM.  —  Maélleationa 
aux  poêlée  diu  du  RebtrI  If^hiU  :  P.  Roland.  8«.  — 
locubaiioD  artiflcielle  :  W.-J.  Cantelo ,  38i.  Voy.  Coac- 
IniMtMt,  Fburt. 
Choatm.  Appareil  h  MUtar  la  mite  dea  bottée  :  T.  Stan- 
ley. MK.  —  BBbaaekolr  ;  P.  Sulales,  799.  -  MêcanUoie 
propre  k  élargir  lei  cbal:l•'.^u^('•^  ■  H,  iIp  MuIiI't.  776.— 
Couture  méulliqQo  :  F.  Delfoeae,  p.  I4;6.— Enbaaclmir 
mécanique  :  J.-T.  OarliB»  m.  Vaf.  OwMlfiiM.  —  Bm 
éiaatiqaa8  :  Branin ,  T7«. 

dhawlNÂf.  Toy.  Àénf». 

Chemins  ih^  f,  r  Arr*t  inutantané  :  T.-V.  Allier,  7.—  F»: 
P.-J.  Feyent.  106.  —  Natu^neat  dea  raik  :  11.4.  MaUa, 
p.  T6.— AaaitfMCiiMM     chaea  :  lt>A.  ■toooM*,  It.— 

Raili  en  bofs  et  en  fonte  :  J.  Hopkin'^,  87.  —  ^t^n^^,  dea 
Toiiurei  :  Cambrcsy-BasKimpierrc,  106.  —  Les  reMorta  : 
Th  Walker,  166.  — Soapape  loofitodiDale  :  J.-M.  Ge- 
hiral,ChaayfeaaatGie,ilf .  -Prepaliian  attMapbirj^aa: 
P^W.  Oanpfat»  p.  IM.— OomtMeâaii  éaa  ^oarfat  4*  fkr 
et  de«  voiturwi  :  S.  Carpraael,  174.  —  Nouveau  système 
de  voitures  à  vapeur  :  E.  Beloi.  SOI.— Traveree  en  fonte: 
L.-C.  Deafrenne  et  N.  Leroy,  S4S.  —  Voltaradeatretf: 
C.  Alaïaiidn»  «M.  —  B.  UiioiiXt  tts.  -  Système  de 
loooiBOtloii  !  J.'V.  HabavlBOl,  MR.  —  Lemy,  Deefkwna 
et  Left  Ti'.  I  r,  MC  -  La  mirebe  deeconTois  ■  cij  Ybry,  34t. 
— Chemin*  de  fer  atmoephériques  :  H.  Fmaouel,  84^o 
Plaquée  toamiMB  ;  B<4l.  Bacdcock,  486.  —  Chradtt  é» 
t»,  dit  éleotro-pneeunMMiqao:  J.-B.*A.-M.  Jobard,  486.  ~ 
Attache  de  la  loeomotI*e  au  tender:  P.  de  BaTay,  489. 
Alimentation  dea  locomotives  :  T.  Guibal,  799.  —  Excen- 
trique propre  k  relier  lea  Toiea  :  C.  Uiiwtt  al  M.  I>a^ 
iteipa,  m.  —  Praki  4h  ffvMNf,  ««aMkaffCiarlaa 
convoie  :  R.  Pieroot,  8tt.  —  Pour  èriter  le*  déraille- 
menu  :  Saiaurd,  Meoage  et  Lbottc,  718.  —  Système 
d'attache  :  C.-F.  Briooux,  818 —  Appereil  destiné  k  pré- 
mir  la  danger  da  la  nipttra  4aa  «aiiaa  4a  vailuaa,  Ml. 

de  fer  :  W.  Rltchie,  7U.  —  Appareil  :  H.- F.  Leara^ 
649.  —  Wsf  gon  transbordevr  :  U.-F.  Le«rs,  987. 
Soupape  pour  ckemini  da  tar  af  aapMalqnaa  r  Dal- 
haja.  Ml.  — Couasineu  Damaaet.  TM.  — Prai»  wrt»- 
inoiati»:H.Batuine,800.-Toiturea  :  W.^^  Palier,  4Tf. 

CkevoauB.  Voy.  X>empte-«ft«'<ittx. 

Chigbm».  Bploabar  :  B.-F.  Metaeia,  H. 

aàmr§tt.  T«p,  JMMMMik  flWa»  aiiMeilig. 

Cftafe*  <reoM  MacihiM  MmM  I  tai  «BBBer  !  B.aI.  Béb- 
champs.  SSS. 

Cteiml.  Ciment  hydraulique:  J.-F.  TbooNM^  in,~GI* 

aiaM  bydrofiiga  ;  J.-H^  Boaaa,  Ml. 
eiMa.  PahtfeMtoa  tfMd  :  W.  iaatbmoMlaéhar.  Tit. 

—  Fabrication  aa  laminoir  :  M.  Motte,  p.  <ISO 
CoU.  Col-cravate  k  reswrtj  :  S.  Iiayem,M8.  — Nouveau  col 

mécanique  :  C-A.  Jordery,  649. 
CtUkn  d$  tkwmm  i  Ba^haamga  t  J.  8mk^  p.  MM. 
CtÊàwMk,  Caaihaillhia  aNVdsf  «tiaanMa  aiappmll 

9aHaMk>i%ai68  «iwi  iiBlawMaitli.  laÉkMW. 
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Coton  et  laine.  Mtehina  propra  k  dêmftler,  itim  «t  pcifaer  : 
Société  Ptiamix,  i&L. 

Cwitmrt.  Iluile  propre  k  h  pr^raiion  de«  eoulaar*  : 
G.  Maillet,  7M.  —  Mastics  et  couleur*  au  noyeu  de  mine- 
rait de  plorab,  de  tinc,  d'aolimoiae,  de  fer  et  de  cuivre  : 
L.  Serbât,  799.-Coîoraiioii  du  verre:  P.  Smillw»p.  f476 

—  Impression  sur  étoffes  :  J.  Jones,  M7.  —  Couleur* 
fernigineases  :  L.  De  Hoy,  911.  —  Sor  étoffe»,  AU  etfiiîL 
V07.  Étoffu. 

Cuir.  Cuir  factice  :  F.  Jaequot,  il.  —  Emporte- pièce  : 
IL-A.  Vanaot,  U.—  Mackine  k  battre  le  cuir  :  P.  Obry. 

m. 

Cuiwt.  Minerais  de  cairre  :  F.  Bankart,  p.  Mi- 

Déê  &  camdr».  Eu  verre,  ea  poroelaine,  etc.  :  A.  Noroundy, 

1*5, 

Dériaiion  de  la  colonnt  icrUbraU.  S.  Hiondptli,  t71- 
Duidiation.  Des  eaux  savooaeueos  gTmtrt  et  rétineose*  : 

B.  De  Vis ,  m  et  A2ft.  Voy.  Àpfartilê. 
Dompit-chcmux.  Fitet  k  poutlM  :  F.  Pouilloo,  If. 
Dorure,  i'ar  voie  Ijuinide  :  A  Ueni)e<|uin,  tiâ» 
Vrapi.  Fonlage  :  IL  Desplas,      et  iSi^  Voy.  foMto^e  dtê 

drap*. 

EckeU*.  Pour  les  mines  :  G.  Lamb«rt,  U. 

Éclairage.  Rpuratioti  du  gaz  .  G,  r)anré,608.— L.-A.  Riiier- 
bandt,  ^^ii^bea  il  gat  k  flamme  ijnmobilc  ;  C.-8.-L.  Lam- 
bert, 790.  —  Huile  alcoolisée  :  A.-F.  Salmon,  Sfiffi.  — 
Des frAiasct propret  k  l'édairape  :V.  Tribooillet,  p.  1476. 

—  Gaiomtlrci  k  compti-ur  :  D.-T.  et  J.  H.  Shi-ur»,  mL  -  - 
Par  In  fluide  électrique  :  IL  Novip,  i^jiiL  —  Lsmpe  mod^ 
lateur  :  L.-F.  Capy,  ail,  ~  Usotere  d'obtenir  le  gat,  fiH. 

—  Bec  économique  :  F.  Jacquoi,  GO.  —  Extraction  des 
sel*  aromonianus  dtt  gaz  provenant  de  la  di»tillàtion  do 
la  bouille  :  J.  l»ciit-.Ni»f*l,  IM-  —  Air  chaud  aux  bec» 
d'éclairage  au  gai  :  A.  Aiiciaux,  flU,  IMi^—  Construc- 
tion dfs  icaiomelre»  sec*  k  cosiptenr  :  S.  liutehison,  ttS- 

—  Extraction  du  gas  :  F.  Canier,  liL  —  Préparation 
do  gtt  :  F.-T.-B.-A.  Spier»,  p.  R07.— Nouveau  t.L't  k  gai  : 
W.-U.  Rïtchîe,  p.  80S.  — Appareil  cuDdpotcur  dcstlué  aux 
becs  :  IL  De  Molder,  m.  —  Extraction  du  gax  d'éclai- 
rage, par  la  cbaleur  des  fours  k  coke  :  A.  Cador.  »H. 

J^cn'lMre  A  iaConyrire.  Ad.  Durin,  p.  lifti.  —  Plume-en- 
crier: A.-J.  Gérard,  it{. 
Éavu».  Clefk  serrer  cià  desserrer  les  <«n>us  :  p.-J.  tàisdre, 

Éfouu.  Inodores  :  P.  Vanden  Borghe,  IJUL 

Emgraiâ.  Désinfection  des  maiivres  fécale*  pour  engrais, 

79». 

Étamaf/e.  Moyen  de  garantir  l'éumage  des  glaces  des  effeu 
de  l'bamidité  :  J.  Poisson,  718.  —  Basettes  en  fer  éumé  : 
P.-J.  Brassine,  p.  1S14.  —  Euaage  de  vaiif  en  fonU  : 
A.  Cbiris,  770.  —  Purilcation  du  l'éuin  di-stioc  k  l'éta» 
mage  de»  glace»  :  J.  l'oisKio,  i'JÙ. 

Ltoffei.  LeMiTsge:  Six,  fr*re*,  «t  D<«c«t-Cronset,  MO.— 
Feutres  et  Uims  impé/méablss  :  W.-E.  Nevrton ,  77».— 
Bttiélastiques:J.-N.-A.  Bruni  n,  p.  ttiS.- Tapis  dit»  Ge- 
belim*  :  J.-B.  Goquatrix,  p.  tiSU.— nuutuagc  du  cbaovre 
et  du  lin  :  V.  Vii-1,  fiOi,-Tis»us  feutré*  :  J.-N.  Uavid,  ifl. 

—  Machine  k  tondre  ie  drap  et  l«a  étoffes  de  laine  légères  : 
G.  Pouilbac,  fiSl.  Voy.  FUag*. 

frofioratie*.  Procédé  plîysico-ehimiqne  :  Tb.  Scbeidiweiler, 
21. 

fbrdcaux.  Appareil  propre  k  lever  les  fardeaux:  J.-M.-F. 
Mébu,  ii. 

Ftr.  Fabrication  do  verrous  et  cloua  :  J.  Uoward-Coltier, 

Fer*  à  c^col.  PerfectioaneiBent  :  D.  Wataey,  2M. 
Filaç$  et  ti$tage.  Hacbiaea  k  Uer  :  £.  Jamme,  M7.  — 
Houlcaax  ea  tMepoar  cardar  :Th.-J.Martia,  p.  IIS4>.  — 


Millier*  k  tisser  :  De  Poorter  atné,  809.  —  Filature  da 
lin  et  des  étoupe^  :  Bl.  B«nd«,  1M<  —  Tissage  mécanique  : 
J.-G.  fl,aart,  SSi.-  Métier  k  lisser  k  la  vapeur  :  E.  Melea, 
lIfl.=Séran(age  et  peignage  du  lin  :  P.  Carmicbael,  Zt6. 
Perfectionnements  aux  machines  b  Hier  :  J.  Asbworth,  698. 
Machine  k  peloter  le  L-olon  et  les  fil»,  lûH.  —  Peifec- 
tiunocoient  au  métier  k  filer  et  k  retordie  toute  espèce  de 
llls  :  D.-M.  Vallée,  lii.  —  PerfectionnemenU  aux  mé- 
tiers k  tisser  :  IL  Ucrxet  et  N.  Fagard,  Ml.  -  Per- 
fectionnements k  des  machines  dites  comtinun  ou  bomdi- 
neutet,  pvur  la  filature  de  la  laine  :  K.-J.  Lerot,  — 
Peignes  pour  le  ti^gc  ;  F.  Paun  els,  9S7.  —  Tissage  k  la 
mécanique  par  pression  stmospbérique  :  IL  Peltxer,  it>0. 

—  Perfectionnements  au  métier  k  lier,  dit  AfaU- 
Jemy:  W.  Eeclen,  p.  lUI.  —  Perfectionnements  au  mé- 
tier k  filer,  dit  MuU-JtKH^  :  Steinberg  et  G.  Scribe,  >45. 
Voy.  lAiaes. 

Fit*.  Machine  k  lustrer  les  11*  :  A.  Deschsmps,  il.  — 

B.  et  i.  Veralraete,  ifti  —  Marliine  propre  k  tâcher, 
arrondir  et  polir  le»  fil»,  etc.  :  \.C  Jantj,  Ma- 
chine propre  k  aettoyer,  préparer,  sécher  et  polir  toute 
espèce  de  Ils  :  A.-C.  Janty,  SU. 

FlMse*  d'aisoMci.  Appareil  ioodore  :  A.  Van  (jampenhout, 
SG7.  —  Chaise  percée  inodore  :  J.-B.-L.  Favier,  770.  — 
J.  Dierens,  Stt. 

Foulage  du  irwp».  Machine  k  fouler  le*  drsps  :  A-  Gros- 
lelin,  flélL— Nouveau  savon  propre  au  foulage  des  draps  : 
J.-S.  Faucon,  UUL  —  Perfectionaement  aux  foulerii'»  do 
draps  :  IL-J  l.cgentil,  WL.  —  Perfe»  tionnemenl  k  la  ma- 
chine k  fouluns  roUti(s:  H  J  Lumbulie,  70».  Voy.  Drap», 

Feure  et  f»umtaux.  A  baignoires  :  C.  Vermeire ,  ifllL  — 
Fournesu  fumivore  :  E.  Newton,  799.  —  Fours  k  coke 
et  préparation  de  ce  combustible  :  iL  Gore,  Uî,  —  A 
brique* et  poteries  :  Th  floueber,  911.  —  Fours  k  coke: 
F.  Canier,  554,  -  J.  Lttorei,  —  L.  Warlich,  BU.  — 
Talabol,  frères,  p  il^Fourocaux  k  fusion  des  métsux  : 
IL-J.  Chauwio ,  sii.  —  Fourneau  pour  chaudikres  k  va- 
peur  A.  J.  Trouliex,  p.  H9I. 

Fourntau  fumiiore.  Six,  frères,  et  Descat-Crousset,  p.  ItM. 
Voy.  Chaugaft,  Pain,  Zimc. 

CattmiutpUutié.  Procédés  galvaao-stéréotypjqnes,  destinés 
k  reproduire  les  earactèrea,  les  gravures,  etc.  :  F.-J.  Pa- 
turieaux,  %àSL 

Camti.  Nouveau  mode  de  fermeture:  J.-B.  Auvray,  U  et  il. 

—  L.  Fillioa,  Ui.  —  Agrafe  servant  k  la  fermetare  des 
gaau  :  F.  Auvray,  iSfl. 

dace  artifieieUt.  Appareil  coagélatear,  799.  —  J.-D.  Du- 

boL»,  COS. 

Craia»  el  fraimr.  Nettoiemeat  des  grains  :  Aimengaud 
ainé,  Si.  —  Machine  k  dépiquer,  vanner  et  cribler  le 
grain  :  R.  Dease.  SSL 

Ctùiiutrje  Graii»ag).>  des  ruue*  et  arbres  de  couche,  par 
le  mouvement  de  la  maçliiue  même  :  E.  Gillet,  p.  7fl. 

Habit*  (teufe  dei).  G.-J.  honro*»e  ,  ti. 

Huile*.  Purifiration  et  elarification  :  E.  Bissé  et  C'»,  107. 

Imyii etiiotst .  Plaiiehos  k  pivuts,  destmeca  j  régulariser  l'im- 
pieation  k  la  msia  :  M. -A.  MIchelet,  9>7.  —  Machine  h 
distribuer  les  types  d'imprimerie  :  J.  Dolcambre,  — 
Composition  des  caractères  d'imprimerie  :  J.  Deleambre, 
fiil,  —  Fabrication  mécanique  des  caractères  d'impri- 
merie :  A.  ScbQtte,  883.  —  Procédé  chiniiro-lypngraphi- 
que  pour  reproduction  de  dessins,  manuscrits  «  «le.  : 
R.-J.-J.  Wauten.  Mft. 

latendis*.  Moyen  destiné  k  les  éteiadro  :  W.-H.  Philipe, 
iiiL 

ImirwnenU  de  maeifae.  Orgues  :  A.  Debein,  fii9  et  9S7. 

—  Trombones  :  P.  Derette,  Ul  et  —  Coraeu  k  pis 
ton  :  F.-W.Campin,  ëiS.  —  Cor  omBitoBi<{u«  :  Ch.  Su, 
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808.  —  Orfn(iP»-bnrmowiuni,  etc.:  F.  Verhauplt,  aiA. 
Laine.  Unhiae  U  coupiT  Im  l>ouu  :  M.-J.  Onilire.  iiû.  - 

Entré«  d«  la  Uia«  dans  la*  brïMir*  :  J.J.  B«waoa.  iVi 
Ltptfêê.  A  brAler  la  campliina  et  l«a  liuilaa  ctsctiiiFliot  : 

L.  Koulai,  il.  —  A  forer  conatanle  :  A.-J.  (iorard,  m. 

— Dt  tftrcU  :  F.  Eloin,  «<<■—  Comtructioa  dn  Unpaa  : 
JoLnaoa,  m. 

/.<«  et  literie».  Lit  k  maorta  oi  h  doaiien  MbilM  ;  iLsLVan 
LaDghenkof  c,  p.  OBi.  —  Sommitr  élaaiiqoé  :  Cb.  Coale- 
nau,  p.  iftUt. 

Machinée.  A  élever  loute  «tpèce  de  liquide  :  S.  Jetiey.  Ma. 
—A  ri^er  :  W.Grforth.tnf,  -  A  nfii'r  :  F  W  Camnin.  92. 

MatJiiHt*  à  inpcur.  Aliiurnlalion  lir^  <-|iauilii''rf>i>  :  l'i- 
mont,  B.'ift  —  Applirntion  <io  U  rliulpur  d'un  four  k 
coke  au  cfaauUaije  d'une  cbaudii  n;  U  rsumir  :  J.  Baxïlc, 
Sft5.  —  Apparat]  d'alarme  :  J.  CbaudroB,  037.  —  4;b«u- 
di^re  Tertiealo  :  J.  Noinain,  ftOS  —  A  doubla  cylindre 
et  k  délanto  variable  :  Ë.  liall,  111.  —  NoDVellfi«  dispo- 
aitious  dans  la  coaalruction  dps  niaoliinr^  k  vap«ur  du 
aplanie  de  Waolf  :  G.  Steinberg  ci  bcrike,  UIL  — 
Syatime  éconamiqne  de  obandiiree  doable*.  applicablea  k 
toute  etptep  de  luacbine*  h  Tapeur  :  IL  Tasain,  ST6  — 
Perfectionnemeata  aus  ntarhinrak  vapeur  :  Th.  Lemielle,- 
81».  —  CoBdenaeora  :  L  Piddingioo,  iSUL  —  Ré^ialMir 
k  air  :  F.  M.  Aaire,  IM.  —  Machine*  k  vapeur  k  rolaiion 
iDiBiédiala  :  L.-M.-M.  JanaMa-Darvilla,  M4.  —  Chau- 
dière verticale  il  vapeur  annulaire,  Btt. 

Êiartktpied.  l)ei>tiué  uuv  yoitarni,  CSi. 

Médaille.  Fabrication  en  pluaieur*  Bttain  :  fî.-S.-F.  Bni- 
goier,  lis. 

Métaux.  Appareil  ol  procMé  dcaliDéak  appliquer  logas  hj- 

drogi  iiCMrbotit-k  rïfliDag«>i]<^ii  «('•tain  ;  K.  C.  MnKi't,  T'I'i. 

—  ColluT  iiiob)le,ijrij|ireàB}wrcr,  .sao.sscLiiiure,  lu  jo action 
de«  tuyaux  en  métal  :  A  L.  Ue  l'auw,  m  -  Marhioe  k 
mouler  certainsn^Uin  par  reroulrment  :  P.  Bavay,  p  H  SO. 
Nouveau  mayan  de  plombaft*  de  la  fonia  :  F.  Merle,  m, 
— Nouveau  i>roi-rcl«  cl»  iiait^mt  nl  dot  nlali^re•  lindf^m  ; 
A. -H, -F,  Baltut-Duuiare*,  <57.  —  Procédé  de  fabrication 
da  tube»  an  fer  étiréa  :  J.-O.  Yertk.  iSft.  -  Procédé 
servant  hfabiiqufrflpi  pi^cf^enfcr,  dit*"*  <)r!itJnée« 
au  ealfulagp  :  J.  Di»i>tre.  SUS.  —  FVrfwtifinncm'-at  an 
mode  d'i<pplica<ia«i  d'alkiagea  méuUiquea  :  Vaurherde 
Slrubing,  883. 

KeuUee.  De  fermauire  :  P.  Spretera-Roiremn  ,  iQ8. 

—  M^«ini<|ue  pour  la  fabrication  den  tapit  (  Coqua- 
rrtjt) ,  818.  — Bain  de  pouMii  rr  bjdratiîiqoe:  D.  5olJe, 
MS-  —  Raaainorre  :  D.  Reading,  ftlL  —  Ilorfogea 
et  pendules:  A  -J.  Gérard,  p.  IMi  —  llessorla  pour 
taboorat*.  faaienila,  etc.,  ainai  qne  pour  mitée*,  iiorea, 
rtdeaat,  ete.  :  J.  RcMifori ,  p  MTR  —  Plum('.«»crief  : 
A.  J.  Gérard,  8C7.  —  S«iingup  k  jet  continuel  k  preation 
d'air  :  A.  Lclyan,  BOti.  —  Encriers  :  T.  CIntton-SaU,  799. 
Voy.  Stereu 

Meula  \oy.  Mouline. 

Minte  [n&at/t  du).  Arrape  d<^  minw  ■  Tl  1  -A  Fabry,  W8. 

—  '  enJilalion  ;  W.  Price-StruTé,  ill—Pompe  k  épune- 
mant  :  D.  Gérard,  flflA.—  Appareil»  k  élever  du  fond  de* 
mineo  toute  mati'  rf  pesante  ;  W.  L  Piewtfm,  4<m,  — Con- 
tra-bal;in<:ii>r  liT'Iraul iqu<- applicable  ant  roafhm»-»  d'^pui. 
tament  :  Kd  lIrusM-hon .  '.<37  —Pompa  fc  l'éiMiitement  <f et 
ceux  dea  matt.'»  :  D.  G^-rard,  S0S.  —  Pompe  k  triple 
cylindre  et  k  baacula  :  C.  Scbeera,  p.  44M.  —  Machine 
d'épiiifpmpol  :  Ch.  Letoret,  7i7  —  Parilcniion  de  l'air 
dans  !•  s  uiiiiea  ;  Pnyerse,  ZIL  Voy.  Étheile. 

Moteur*.  Divers  mode»  de  développement  des  forces  motrices: 
lAi..  Uood,  «O*.  —  Propalaanrs  fc  vnpenr  deatinée  Mn 
navires :Moa«-Poole,  p.  ilU.— Hncbinea  deslinéaak pro- 
duira et  k  trannacttra  une  força  wu'ttv  :  i  Nasingtb, 


871.  —  Réfcnltti^nr  h  pcndole  :  Oatt  M  Speto,  BI7.  — 
Régulateur  aux  roues  hydrauliques  :  C.  Martin,  p.  m.  — 

Meuline  à  farine.  Meules  aériféres  h  mond're  le  blé  : 
Tr«mny,  ^  iSÛ.  —  Inanfflation  d'air  entre  )rs  meules 
Aet  moulin*  k  farina  :  U.  Di  bt-flune,  Kifi.  —  Chaudron, 
ÊOIL  —  Muyi'P  de  guider  Im  nrha"*  montants  des 
meules  tour&utt.'»,  appliqué«s  k  la  moatnre  des  grains: 
J  -B.^.  I^aiau,  MA.  —  AeoAléralear-rcfroiditacnr  poar 
les  moulina  k  moudre  le  blé  :  L'.  Debeaune,  flilL  — 

Natation  :  Navire*  k  «spanr  :  Dison,  77*.  —  Appareil 
destiné  aux  nageurs  :  R.-W.  Criing,  p. 

Orgutê.  Voy  Ituitrumente. 

Ouate.  Machine  k  coller  :  W.-H.  Rabartaon,  «07. 

Ofidet.  Réduiu  k  l'éut  métallique  :  L-B.  Ijomb^cr,  fM 

Ponifitaîion  :  Proc^-dé  de  panification  :  S.-E.  Crt.'uiifux  et 
P  -Ë.  Albinet,  fift.  —  Four  k  cuire  le  j«in ,  chauffé  h  la 
boaille  :  G.  Anbertot,  àiA. 

Papier.  Machine  k  couper  les  papiers-enveloppes  :  G  Wil- 
son,  â&lL  —  A  mprniT  le  papier  :  Ch.  Dcclianpy,  42i 

Pa'temrHlerit.  Macbme  propru  h  la  confection  des  ailicles 
do  paaeementerie  :  A.-L.  Douié,  p. 

Paie  de  Refjmtvtt.  Appareil  k  cuire  :  F.  L.  Legras,  p.  fMI. 

Hiaux.  Machina  k  battre  et  k  brosser  :  A.  Hesnantl  a( 
frères,  iAJL  —  Préparation  de*  prani  ;  Vaudicroet  fc 
L.  Kraflt,  m.  —  Machine  k  travailler  Ira  peaux  eif 
rivière  :  G.  Hnger,  àéiSL  —  Préparation  des  peaux  rtm- 
plaçant  le  tanna^ic  :  A.  de  Rack,  OtI.  —  Prép*r»t!nn  et 
conaervatio»  dii  peaux  d'atiiniaiix  :  Léo  de  la  Pr^Touta, 
Vil .  —  Tannage  daa  peaux  :  Ch.  Dapuis.  p.  IIM.  —  Pré- 
paration des  peaux  ;  Van  Dievoet,  p.  1179. 

Pierre»  a<  marére*.  Sciafa  des  pierre*  et  marbres  : 
P.-J.  WincftT.  V  fi2a. 

Poétf».  Voy.  Chauffage. 

Pompée.  Nouveau  tyatèma  b  triple  cylindre  ;  Scheera,  871. 
Po»l«  «N  ftr.  Constmctian  k  formes  rigides  :  A.-H.  Nerille, 
Mi. 

Prtttr  jnHetlf.  A  finpsqu'ter  :  Ch  T>t«-h»n(ry,  àlL 

Precédét  (Inmiqm*.  Chauffage  de»  lerrts  par  l'eiio  chaude  : 
G -D.  Vandenkaale,  847.  —  Appareil  Je  dirtillatîon  : 
F.  Miches,  p.  Bii.  —  Fabrii-ittmn  des  alcalis  et  acides  : 
T.  Bail,  A78.  —  Nouvellet  disposition*  de  cornue*  et  de 
fours  propres  k  la  distillaliou  des  matières  téches,  tellaa 
qna  les  schiste*,  hoi*,  os,  etc.,  «1  procédés  propre»  k  puri- 
fier tes  builf»  et  le*  gox  :  J.-B.  Lnlore,  TOH  — Traite- 
ment de»  oxiife»  métalKq«e«  :  I>uboi»-Niboaf,  rW.  —  Fa- 
brication da  pruMiate  de  potasse  :G.-G.  Kennis,  p  1(90. 
— Pr<-pai»tion  de*  huiles  de  résine  :  f). -Ch.  Charvet,  SOS. 
—  Préparation  dn  savon  par  Tadjanction  dn  geadron 
da  Barbadaes,el«.  :  Vi.  Lloyd-Caldfvrot,  799.  —  Epara- 
tl«n  dea  corps  gra*,  ete.  :  V.  TriboofUct,  p.  ti76. 

Pmite  Pereement  :  G.  Hathieo  et  J.  Trigcr.  IMi. 

Régie.  Appelée  henanome,  et  destinée,  par  le  nwaremeotde 
trois  piècip*  d'a»*emblage,  k  stervir  d'éqncrre,  de  compas, 
fie  trianfrle  équilaléral  et  de  mettirf  métrique  :  A.  Heins- 
MiiKjiu  •ift*. 

héêiu^f  Précédé  servant  k  enlever  fodeur  des  résine*  et  k 
les  renUre  applicables  k  ht  fabrication  des  savons: A. Ca- 
baret. Utl  et  4K0. 

Rubintt*.  Supprcuion  de  sondnres  :  J.  Dnvfvier,  81s,  112. 

Jtawc*.  Hydraulique  :  H  -J  Rorbin,  BS.  —  Applicable*  h  la 
navigation  :  Grorgc  fils  et  dame  God<)e,  LU. 

Serrwrcj.  Serrore  dite-  ittcrorkcfafrf*  :  L.  Drroy,  p.  lft.=5eT- 
rur»'  incrochetable  et  briquet  k  démonter  les  portes  : 
A.  WielenMnt,  62. 

Siégei  inodore*.  Perfectionnement  aux  siège*  inodoiVS  : 
L.-E  Bmnfairt,  liâ.  Toy.  F^nee. 

Sein*  médieaux.  Appareil  destiné  ft  redresser  le*  divHi- 
tiona  da  la  cniaaaa  vartébmia  :  A.  BtoadaOi,  870.  — 
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dcll*)  :  A.-J,  BrocquiM,  7  7 fi.  —  Pp»»air«  crcu\  rn 
méUl:P.  LraMrU,  799.—  Procédé  de  f^ihrknlion  de 
dwU<li«pkMi««tia0orraptibtM;l>.  E.(iePlMf,p.  U16. 

S/«r*-/ai«H'i>.  —  r  -M  ]  VaQd«r  SlioIi«l,  Ut. 
lfr»H>l  ^  fvTS*  «M  f*r-  If-  iloffntin,  StS. 
Mm.  Mxitine  k  Hper  l«  Uk>c  :  (..  Jaos,40S. 
Tanmagt  S^ttèmé  d«  tuvgi  :  T.  SpoMW»  p.  MK.— A«^. 

M«rl«,  451  Voy.  Pmm». 
Tt'It'jrni  he  fifctrfi  nui'j%i.'tiqiu.  J.  G*nible,  4à4. 
Téti0rafke»  tfcttrijMM.  1  eitigrspbe  élecUo>BMf  néti^iM  tiB> 

primat  l«t  ^épidMt  :  F.  M.  Breli.  4It.  -  IMitatioB 

4aa*  la  coutnicUuo  «1m  télignpkw  «I  mn  pwdalti 

électriques  :  A.  Bain,  p.  1478. 
Tiuoft.  NouTtmtt  moà»  dt  tiMf»  ta  toilM  à  nqSkm  : 

f.'L  SimK  M- 
niVtf.  Syitlat  ÛÊ  Ahu  lotiptifc  tiMiM  Uuli^M  :  J.  D* 

Zmier, 

TrUui.  Applicaltoo  li'tiB*  ■»uv«Ua  fow  anilleoM  au  né- 
lier  k  triouIdnalKin:  P.  GtaMiira,  Mt.  —  P.  Dttittt, 
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Tuymx  et  tubtâ.  Coufecliuii  'Us  tuyaux  -  J  -V>'.  Hrrtt,  II*. 
—  Tujtux  inéun«iju<\i  < :Ur»ji  a  fioi.l  ;  L.-A.  tUaiilUo  Ju 
PorUil,  lU.  —  Machine  Jnliné«  k  (ahriqurr  «les  tub«» 

otétalUqMt  et  h  j  nufonnat  dm  flU  «oiidtictean  «ÂMlri- 
qoM        '.  W.  VMiBg  et  A.-II.  Hm?,  fn.  -  Tétota 

r<  i  K<.ude>  :T   11   Rwi»cl.  U8.  —  Tuyiiiv  »t  feunttnn 
cuir  us*  couture  :  Ch.  AnB«BS«i»d ,  SUS. 
r«ivc.  FabricMMw  :  Orii^.  •••• 

Fitementt.  ChapMus  d'iionmea  :  D  Rubay-Dion,  T99.  — 
Fleur»  artificiellea  vo  fil  de  méul  :  La  dame  OirardiD. 
toi.  —  Machine  Ji  cnmprlini'r  lc«  coin  forts  :  F.  Jacquol, 
«09.  ~  Macbine  fe  décooptr  les  (toto  :  £.  Suré,  SIS.  — 
Mucliinc  %  ftvppvr  dw  boatttoa  en  Mm  k  poraelsÎM  : 
R.  Dutfoj,  R"î .  RTr,  r.yr-ti>  K.itis  fiTiiiiin-s  :  M.  «t 
J.-B.  Van  Benc'J'  ii,  T'iS  —  l'anulaus  u  une  seule  cou- 
ture :  A.  Yan  Krayneat,  888. 

fis  d'Àrckimédê. Mode  de  ooosirvctioB  :  A.4.  BujMahMrt- 
iVvays.  p.  <0. 

f'viturf^  .\tt:i<Ii>:  propre  k  remorquer  les  voiturM  t 
llo«««  Pnolt,  m.  —  MécaoïKme  au  moyeu  duquel  en  pcat 
iml«it«Btaienl  daelcr  le  cheval  (TaM  VO^UW  b  4c«k 
rouet,  arrêter  celle-ci  et  lui  danser  «a  Mppert  :  A.-J.  De»- 
prei,  p  808.— Appareil  perroetionnéscrtrant  h  arrMer  tee 
voilurrei  ■  M  Silii>rikenb?r(f,  6i:'.  -  1  .ibniniioa  des 
essieux  :  J.  O.Jcrk.p.  147t.— KouesdeToituresb  bandage 
IleMiqae  :  i.-C  nebertaM.  SIS.  —  fabrieelioa  de*  bta- 
dagesdes  roues  :  II.  Bccl,  '.itt. 

rolUrt  jardinière  :  A  ileius  Mattaa,  804. 

Zinc,  l'oiir  pour  reiiraction  du  xinc  des  min  ers  is  de  cala- 
mine :  P.-Ë.  Pauloa  et  L.-F.-A.  Deaforfes,  lit. 

Phttri.  Appareil  de>iIo4b  raiaeaereth  walenirk  le  rarlkca 
de  l'eau  natire»  et  autres  objets  coulés  k  foud  :  P.*P, 
Gaugy,  870  — Oiiilure  tle  sauvetagr  :  John  Gedge,  4'JO. — 
Cïble  k  cercle*  mobiles  :  11  Mangeot,  Vit  ~  Indicateur  ap- 
pliceble  eut  iMrlaget»847.— Kiotqne-intneaa,  dit  J^iril. 
«M  iMiraaf ,  k  ftaiice  dee  kaine  de  mr  :  P.  PlUeal  m 
— Macbine  b  tailler  et  k  froiltAi.ber  les  piorrsa,  le<  hoi>  rt 
1rs  m<-tau«  :  E  -1..  Girard,  'i7.  —  Machines  propres  k 
aNuIer  etk  rrbelire  les  briquas  •  J.-E.  AnBf«fami,  M». 
— '  'Nouveau  systèoM  da  «ria  ;  G.  Deckaegay,  SI7.  —  Nou- 
taau  papier  k  polir  :  C.  Twsfola,  $09.  —  Nouveau  node 

<l",i.»Ni'tiil)l;<(fr  i1"   l'îi  ci-s    [-latics  (ïii    niNili*-?,  <>tl  tsrre 

cuite,  b  reUicds  coucaves  oa  coaTasa,  yetu-  la 
tien  de  maredemêkkMBt  et  éa  titlam 
TM.  —  Hwmea  tpnkmo  de  dtan«!l.-B.  Haimai^  «f. 


—  Pcj  ft'<  t.  aii\  f\-h  k  de»*<Trer  las  écrou»,  le»  tubes,  etc.  : 
J.  Boylc.  4V<l,  -  r>i>l>in«;l  «le  sOreU  b  soapape  :  A.  Van 
Campenhout,  987.  —  Proeédi  de  blancbiment  e|  de  tnkaa> 
bnaaiiMi  ea  keafiee  dee  eire»  végétalee  :  J.4k  PeyieO' 
aeat,  MB.  ^  PiacAdé  de  febricatiea  dfe  regïetiea.  dont 
lea  feuilles  sont  colUi-a  ku  itioyn  d'um*  lullc  Q-<iib1<*  : 
J.  Jeslein  et  J.  Lauda,  «37.  —  2>oulilet  dit  t  pompe 
mécnniqm,  composé  d'aa  eylladf*  BMelli^aa  klbade 
aaWlee  :  P.»A.  PboUaa.  m. 
Cttdima  et  Wft'mnlsws  d»  Itwett.  Boaae  et  Thoetans, 

b  Scbi-lcJ'-mun  ,  cimonl  aotilnilriniliqiie ,  p.  it'Jl.  -  l>e 
.  YaUèa  b  J.  Grabam,  perfeclionaemeats  propres  k  l'n- 
tndiea  da  tiac  et  d'aama  «iMuki  4S.  A.  Dlzon 
at  B.  Caasorai  tls,  appareils  servant  k  recueillir  le* 
gat  eoailroiliblea  qui  se  perdent,  400.  —  A..V.  Newton, 
b  T.  ScboleieM,  piocdà  d'alliages  destinés  !•  rtm- 
piacer  la  cahr i*  et  le  Uitoa.  10.  —  E.  WcAaier  et  A.  Baa. 
aer,  perfctfleaaeneai»  dade  ioe  pvaeidii  eemat  k 

-  conserver  !(•*  m.<ti9rcf  végétales,  fOS.  -  Nouvelle  ms- 
cLiiuc  h  fuult  r  draps  :  U.  DespUs  sm  »i«ui»  liougel 
etRestou,  p.  7».  ~  J.  TVik  !<ti»pel  k  L.-L -Ch.  Krafft, 
ftaaédé  eenaat  k  aatraiia  des  aaia  aMBMaiaeaaK  da 
gnpraveaaat  da  ledlaiilladea  delaheatUa,  p. «ST.-» 
SallPrihwuiif?  b  T.  uti-  U»-  et  C.  I.ow,  p<^rf(>r:tionne- 
ment  dans  la  {^WicatiiiD  du  fer,  p.  tui7.  —  Puriftcalion 
at  dcasicoalioB  des  sabstanoes  organiqnes  et  inorgaal» 
quea  :  Le  aiear  S.  Yeie»  eat  Meaie  Daf ieea,  SimiafUa 
etlWv)  r»  Yatae,  p.  MB. 

^filoH()i:  I  <>  ■!-  lirttti».  CompoaitioM 
au  gtaisMge  :  0.-€.  Ctiarvet,  8U. 

ilaaaIaMra  de  braeel.  DeG.-T.  I 
ments  dans  les  pnaaWi  «>ff1« 
végétale*.  18«. 

tÀtlt  de*  brevets  d'invention,  de  perfedioanemeitt  et  d'ÏMH 

^rtMiaa,  laaikée  dtaa  te  doanùne  paklii^  tté. 
BMQDKTBftlBS.  Aatae  dWriMtiaa.  7BT. 

BR'VF.nE.S.  Crtdil.Ir  fi  4T,10J.  pi>iir  cou  <r(>rlir  on  prairies, 
par  U  t^HKivM  liv»  irnicatiuut,  uua  paitie  de*  brujfSre* 
silnées  dans  les  eonimunc»  daBailea*  Dewdiel,  >lto«i 
MeU.  Meatpell,  t>i«r|»aU,  UO. 
BItDGBiS  Dl  L'ITAT. 

nancicn  clo* 
Eierciae  1«M,  4««.  -  fixarcice  4881.  103.  -  £aer- 
dae  Itit,  tn.--  muMim  WSS,  êU.  -  Bunlu  mK 

ltU,44«. 
auaciOB  1S4S. 
M^AlajMte.  (Mm  eappltomtdeMMl»fr< 


t  firfbcilaaa«' 

IMI 


U!>.  1. 

nsacic*  1845. 
Badget  i*  U»  detu ptMiqmeet  dsedaftiffawa.Cfédlt  eaf^ 

plémentaire  de  oo,i«i.)  l'r  pour  la  dépense*  de  la  cham- 
bre des  représenttnts,  lOÙ;  —  de  81,233  fr  ,  n»  Ml^  — 
de  4BBJSB  It^  a*  BH.  —  Bad««f  d»  la  juMco.  Crddit 
supplémenisire  de  t80,000  fr.  Augmentation  du  traite* 
roeni  de*  membre  de  l'ordre  judirisire,  pensions  ecclé- 
siastique*, publications  des  table* dèccnu airs  du  HuiUlim 
êm  miHt»  d»  raosoliaa.i.— Ctédii  supplémentaire  de 
BB,tTA  fr.  M  «..  poar  eowrrir  lee  dépaaen  da  VeaUnr 

et  dea  ^»«<ili-i  parUm  nlairn.  STî  Huilât  de*  affaitm 
tflroN^CS.  l>e4U  »u^pii-ai«<U.iirf  <!'* -Ut/.CU  fr  ,  ÏHO.  — 
Crédit  suppléoscnlairo  de  i0j6W  fr.  a»  >\.  pour  les 
dépense*  eiri^M  de  iSéS.  4Sé  i  —  de  17^  (r..  w  «14. 
-  Owipar  A*  PtaMMear.  Orddii  eappUiaeielta  de 

24,000  fr.,  fHiiir  payer  l'-s  d.  pi  nn.'s  d.>  r.*o1e  J*  mMe 
«M  véltesaaite  et  d'agricwluira  d*  l'Eut,  87»  ^  —  de 
<»MM fr.,  a* S«l.  —  JM»^  ta  $tmm  Grtili  aap- 
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Btuigtt  de  la  dttu  publique.  Crédit  de  «7,000  fr.. 
n»  nu.  -  Bmdftt  <U  la  Juilice.  Crédit  provisoire  dg 

«,000,000  fr  .  <.  —  Budget  de*  affaire  itrangérci  Cré- 
dit pruviaoïredc  118,000  fr.,  ii.  -  Uudgit  </<■  l'tnl,'rleur  ■ 
Crédit  de  800,000  fr  ,  pour  eocoumKcmcnU  h  l'améliora- 
tion de  la  TOirie  vicInulL-,  îiQ.  —  ÇiMii  provinoirc  rlo 
1,600,000  fr.,  <51.  —  Budgtl  dei  Iraraux  yubhci.  Crt'dit 
proviKiirrde  t,069,40i  fr  3ic.,H9.—  Crédit  de  40.000  fr.. 
pour  l'igauguration  interii»tion«le  de»  cbfmiDs  Je  for 
bflgCT-françait,  *47.  ---  Crédi'.  de  800,000  fr.  |>ouv  If» 
premiers  Iravam  d'uu  canal  de  Deyme  k  Scliipdonck  et 
pour  d'aulrei  travaui  destinés  h  améliorer  \p  rrpinio  dea 
»>llé<-5  de  l'Encaiit  et  de  la  Lv»,  4*:i.  —  Uudijet  ,ie  la 
gtttnt.  Crédit  provisoire  de  6,000,000  fr.,  54».  ~  Crédit 
de  189,000  fr,  destiné  h  des  trmvaux,  et  autorisation  au 
gontern entent  d'aliéner  des  propriété  militair«>fj,  149.— 
Crédit  provisoire  de  5.000. uoo  fr..  m.  —  Crédit  de 
16,000,000  fr.,  4Si,  -  lliuiget  lUs  /inanc^.  Crédit  sup- 
pléiuenuiro  de  80,000  fr,,  43S. 

Bt'McTS  otriiiiTirs  m  1846. 
Loi  contenant  le  budget  du  départentrat  de  la  justire, 
170.—  Loi  conteoant  Je  budget  du  ininutère  de»  affaiic» 
élrangém.  ito.  —  Loi  oontensnt  le  budget  du  ministère 
do  la  miinue,  ISl.  —  Loi  contenant  le  bodgcl  du  minis- 
tère de  l'intérienr,  ééS.  —  Loi  contenant  le  budget 
du  minitt^ro  de*  travaux  publics,  SOS.  —  Crédit  de 
S,7lt,St.O  fr.,  6M;-  de  1M,S7S  fr.,  CtS.  —  Loi  con- 
tenant li-s  budgets  du  ministère  des  finances,  des  non-va> 
leurs,  remboursemeats  et  péages,  et  de«  dépenses  pour 
ordre.  IW. 

aiDOtT»  DE  1H47. 

Budget  généi-al  des  voies  cl  moyens,  poor  l'esercice  1047, 

940.  —  Bndgel  des  dépenses  pour  ordre,  eiereiee  IMT, 

941.  —  Budget  de  la  dette  publique,  exercice  1847,  94S. 
—  Budget  de  l'intérieur.  Crédiu  pour  mesura  relatives 
aux  subsistances,  pour  aider  su  perfectionnement  de  l'in- 
dustrie lidière  et  pour  mesures  rtlalivcs  aux  irrigations, 
9S4.  —  Budget  de  ta  marine  pour  l'exercice  1847,  OSS.  — 

Budget  de»  affaire»  étrangères,  exercice  1847.  957.  

Budget  des  finances,  eierLicc  1847,  04S.  —  Uudgel  de  la 
guerre.  Crédit  provisoire  de  cinq  millions  snr  l'exer- 
cice  1847,  047. 

BUDGETS  PROVINCIAUX  (Approbayon). 

Province  d'Anvers,  691.- Province  de  Brsbant,  eO«. 
Province  de  Flandre  occidentale,  748.  —  l'roviuce  de 
Flandre  orientale,  SOS.  —  Province  de  Hainaut,  1840. 
Tranafert,  717.  —  Provinre  de  Liège,  6»0.  —  Province  de 
Limbourg.  694.  —  Province  de  Luxembourg,  640  Ws.  — 
Province  de  Namur,  693.  Voy.  ComptahiliU  de  V liât. 

Dir.EAlX  DE  L  h.MlEGlSTIlEMliNf  ET  DES  DO- 
MAINES d'Ucde  (miintieD),  140. 
s 

G 

CAISSE  DES  YELVES  ET  ORrflEUN.S.-Pen.inn.  - 
OrdiT  judiciaire.  —  ModiOration»  de  l'art.  51  dea  «ta- 
tuls,  485.  • 

CA.\AUX  ET  RIVIËUES.  Arrêté  rt-latif  aui  demandes  an 
concfMioni,  4U7.  —  Sub.iide  >>  In  commune  de  Itever^in 
pour  la  canaliiation  de  la  KailL-b«->te.  58. 
Canal  de  Mont  à  Aiott.  Concesaionnairos.  Î7C. 
Canal  de  ta  Campine.  Règlement  de  police  et  de  naviga- 
tinn.  7B6:  

CamU  de  CharUrvi  à  hrujctUei.  Em»i  de  navigation 

pendant  la  soirée,  8SS. 
Dtmtr  (Rivière  du).  Adjadicatioii  des  travaux,  618. 


Stmne  (Rivière  de).  Ëubliiaement  d'un  déversoir,  04». 
Voj.  Péiffu. 

CARTB  DE  BELGIQUE.  Nomination  d'une  commission. 

•—rcrt:  —  ' 

CI^KËALES.  Voy.  Dtmréet* 

■^■'■''^■^'■'^■''.'^'^  I^E  COMMERCE.  Renonvellement  18i«.  1. 

CI1AMHKES  LE(;i.Sl.ATlVES  Clfiture  d^  la  .eMioTde 
^f.*^  .^."' '  iiO.  \0j.  Elecliom,  S^fiuit. 

CHAb.SE  Loi  sur  la  chasse.  141.  —  Inslruclion.  1 41 . — 
Con.nrvatiun  des  roMignols  et  faavettes.  514.  —  Fixation 
de  l'ouverture  dans  les  province»,  GOtL 

CHEMIN  DE  1  ER  DE  L  ETAT.  Disposition»  réglemen- 
tJiire»  concernant  le>  p-iyemenU  de  la  régie  deg  cbemins 
de  for.  P<  âge»,  So5  —  Demandes  en  concwsioo,  407. 

—Caisse  de  retraite  et  de  secours  de*  ouvriers,  61  a,  887.— 
CmeuêioM.  De  Manage  îi  Wavre,  5i*-5îs.  —  Charbon- 
nages d'Èlouges,  637.  -  Entre-Snmbre-et-Meuse,  155.  — 
Louviiu  h  la  .Sambre.ïl?.  —  Luxembourg,  4W.  —  Du 
faant  cl  bas  Flénu  (règlement),  401. 

CHEMIN  DE  FER  PARTICULIER  de  Cbitelet  au  Capi- 
Isire,  96. 

CHEMINS  VICINAUX.  Voy.  f  oiri». 

<^-LASSiriCATIO.N  DE  COMMUNES.  jH,rr*.  Cappellen 

.  PI  Eirkhoven,  .-,60.  -  L-mboury.  Strockroye  et  Zolder, 
417.  Voy.  F.ltction*. 

CODE  DE  COMMERCE.  Loi  interpréunl  l'aru  441  do 
Gode  de  commerce,  499. 

CODE  PÉNAL  Loi  qui  remplace  les  dispositions  des  arti- 
cles 331,  531,  835;  S.té  et  533  du  Code  pénal  43r. 

COMMISSAIRES  D'ARRONDISSEMENT.  Réeidenct.  Dé- 
itntv  <r<'\tTccr  aucun  comnuTce,  i'S. 

COM.Ml.SSIONS  MEDICALES  l'ROVINClALBS.  Com»- 
Ubiliié,  us%  _  Uiplémes,  4ii.  

COMMUNES.  Lois  d'érection ,  de  séparation  et  de  rectifica- 
tion de  limites  de  communes.  Loi  qui  érige  le  bameau  de 
Slockroye  eo  commune,  148 —  Loi  qu!  rcctiBe  les  limites 
des  communes  d'Eeckeren  et  de  Cappelen,  io9.  -  Loi 
qui  Cie  h  limite  .«éparative  entre  les  communes  de  SiJIy 
et  de  Fouleog,  leO.  —  Erection  en  commune  distinctea 
des  sections  de  Grace-Berleur  et  de  Monlegnée,  650.  — 
Erection  en  commune  dt»tincti>  du  hjnieau  de  Si-Léo- 
nard, commune  de  Brecbt,  aas.— l  iiaiion  des  limite» 
séparsiives  des  communes  de  Dourbe  et  de  Matagn«-la- 
Grande,  &8«.  -  Loi  qui  rectifie  la  limite  entre  les  com- 
munes de  Jurbise  et  d'Erbisaul,  180.  —  Loi  qui  réunit  an 
territoire  de  la  ville  de  Charleroy  une  partie  de  la  com- 
mune de  Marcinelle,  161.  Loi  qui  détache  des  parcellea 
de  la  commune  de  Maulbaix,  pour  les  réunir  k  celle  de 
Villers-Si-Amand.  188.'  —  Loi  par  laquelle  le  terrain 
entre  le  Moulin  Voye  et  la  commune  de  Paifve  est  déclaré 
appartenir  k  la  commune  de  Nederheiro,  157. 
lÀmbourg  i  Berlingen,.  .Vnnulsiion  d'une  déhbérstioo  d'ex- 
pulsion de  deux  habiunu  de  Canne  et  d'Eygenbilten , 
S16< 

lAueemhoury.  Liste  électorale,  416. 

COMt'TARlLlTË  DE  L'ËTAT.  Loi  sur  la  comptabilité.  564. 
Voy.  Cour  tfei  CompUt. 

CO.VCOLRS  DE  COMI'MSITIO.N  Mt.SlCAl.K  DE  (847. 
Institution  d'un  prix  de  800  fr.  pour  l'auteur  du  poêmo. 

CONCOURS  DES  ATHËNËES  ET  COLLEGES.  Orga- 
DiMtion  du  coucoura  général  do  1847.  7^ 

CONSEIL  DE  PRUD  ifOMMES.  Ëtabliisoment  >  Anvers. 

ECU  

CONSTRUCTIONS  NAVALE.S.  Loi  qui  msinileni  en  vi- 
gucur  jusqu'au  itr  janvier  184»  U  loi  du  7  janvier  1857, 
ISO. 


DES  MATIÈRES. 


OOMSVLATS.  Heltlioa  d*  mrrit»  titm  In  consuls  «t  Ivs 


7ùU 


Ofllr 


iniiian^IaiU  lr<  lj4lim(-nl\  de  l'F.lal,  Sia, 


COM  r.llil  TUhV.S  UlllECTES. DOUANES  ET  ACCISES. 
Orgaorsatio»  iln  raJaiihlra^  dam  let  provinM*.  nt. 
— Suppression  «lu  bure«a  deFor^t.  adjoni  tlon  au  bui  f'au 
de  Gliiadrouuine,  gOÎ.  —  Rtuniim  de  liiUMcgLein- 
Opitem-Oss^U  au  bureau  de  Mi-}ss«  ;  les  bureani  d'Asscht 
et  d»  iïvytw  GoniiaueroBi  do  faira  jMrtw  d<t  wairMci 
d«  llol«b«dt-S(-JMii  fit  d«  VHvtfd*,  M«.  —  Lm  ««■- 
muncs  <le  Molcn  Btcrsel  et  de  Kinruy  so/ii  Di;j.iinti«»  au 
bureau  d'Oft'.otcu  ,  U  commune  de  Siocàroje  ettadjainta 
tti  bureau  de  lioulhaelen,  810  —  GiditioB  At  iMMto. 
SU.  —  8«ppreMioa  d»  torMn,B«7. 

GORTRIBUTIOH  FOKCIÊRE.  Répétition  pMP  imt, 

«41. 

CONVENTIONS  COMilERCIALES.  Avec  la  France  l«  Ud«. 
««■tare  IMS,  Ut.  Avm  In  Eiau-  Unia  d'Aaidri4|m  H 
!•  BOWtthrc  II4I,  tlf .  —  Atec  Ica  Pays  Bas  le  19  juiN 
Ici  tM,  M.  —  l>ro4ts  d'sBirée  h  percevoir  sur  ceruioaa 
marchandises,  COS.  —  Oiiilicat»  d'ori^ino  dei>  flla  «t 
tiastt»  d»  laine  venant  de  France,  AI7,  Vuy.  TrmiUê, 

OOaOAGBS  DBfCMBS  EN  BMTRBPOT.  Ul  mIbiîv*  fe 
l«vr  fsporlalion  en  traniit  ZÎO 

COUR  DES  COMPTES.  Loi  relative  b  l  orfanisaiion  de  In 
cour  d<t  eOBflM,  UL  Voj.  Mffll!,  CMipliMiM  tf« 

amS  BT  TRIBUN  AUX.  RtgbiN  dw  ftancw  I  tenir  p» 

le*  itrelBera,  MO.  —  TraiieBenls  <ln  iin|)l.<jt  »  d.i  par 
quet,  J7S.  —  Tribunal  de  Druxelin,  commis  gr^flici-a 
portés  k  sept,  17.  —  Tribunaux  de  Namur  et  de  Vcrviera, 
«•ma»  (nOcn,  S«<  «t  SOS.  Vo|.  Cê»mU  4t  PnéT- 


4$  X«N««to. 


COURTIERS  EN  MARCBAHDISBS. 

KominstioDS,  477. 
Cl  LT£S  Culit  ■•ttcMMiqse. 
•ida,m. 


MNRBCS  AUHBNTAIRBS.  Loi  «il  prnnf»  h  M  d« 

14  sept  181*,  iîo.  -  ot  la  loi  du  îl  s*'|it  1815,  701.  — 

Libre  entiée  des  tirèalts,  S51.  —  Di't  fui  ioM,  7S7  etSSt. 

Voy.  Mtrcurialtê. 
DEPOTS  DË  MBND1CIT&.  Cr4di^  8CS. 
DBTTB  POBLIQUK.  Actratiitaiioa  utiuw  upurttw 

des  inscfiplioai  BOodlWtitft  A  ift  p.  «.*  SSi. 
DOUANES. 

Durasrrtots  cC.itatLss. 
Droit  d'tairi*  nir  Ina  pièow  d'omtot  détitfciw,  IM.— 
tmpMtttioa  du  oucre,  IM.  —  PnblkMtoii  41ia  lutf 

officiel,  ils.  —  UudiOcalion  d'arliclcs  du  taiif  !t.  — 
Droits  sur  le»  nfn  dn  colonies  liollauUiiiMs  et  le  Uban, 
importés  dn  Pays-Bas,  11.  —  TiMM  de  colon  d'origln* 
bansiiat,  l«  I .  -  IXcbei  de  pana««i,  SSl.  —  Bama,  «0. 

—  Ltwift  nustique  remplaçant  rhttiltdo  térébenthine 
destiné*  aux  fabriques,  105  —  Imgiurtation  du  bétail,  300. 

—  Snppreaaion  du  chemin  de  Boban  k  Gesponiart  pour 
Im  lflip«ir«MS«M  ««  loo  Mporiationa,  4*4.  —  FlottlM  d* 
toW|BWiH,  bnmn,  TtO.  —  Enlrep^kt  publie,  cIl!^rc• 
IMBI  tompoetire  dca  caieen  k  feu  et  des  fonds  et  coupol.  s 
de  rhaiidièrea,  7il  -  Kxpoilaiion  des  bu-ic»,  7ii  — 
Bureaux,  ni.  —  Créatioo  k  Lamorteau  d'an  bureau  d« 
dddmura.  d«  ddetargoMal.  SSf .  -  Rd«rikMig« 
petçues  par  In  employés  des  douanes  "!  -jc'' ;t'>,  c*S  — 
Importation  dn  machine»  et  mécaniques  et  bU  de  lin  et 
de  cban^rr,  bureaux,  S7S.  —  DécharKemeni,  vérificaiio:i 
tl  p«y«»eai  pour  Ici  anrelMuidiMo  do  donosM  iaportéot 
pat  k»  «Mnax  «I  riviino,  bwwa  do  Itoofila,  m.  — 

3m  oîa,  wuM  xit,  tM6«>->  TâiM. 


Sup|if«M  on  du  chemin  d'Hoadachoie  k  Bootbom,  four 
les  importations  et  In  «X|ni1ntloao  far  It 
liouiheia»S4t.  Voy.  CcmMbmtûmt,  Conlaga, 
DROITS  OffFEftEMTlELS.  Voy.  Douant». 

E 

ECOLES  N0RM.4LES  DE  L'ETAT.  Admissions,  S«S. 
£COLES  NOnUALES  AGft6ËË&  Subside»,  SSS. 
£GOLB  INDUSTRIBLi.B  ET  COMIIEReULB.  A  Stt. 

velol,  consptl  d'administration,  H|. 
ECOLES  l'i;lU.\lUl„S.  Voj.  fnfn^Hemenl  prùnuiirf.  /is- 

ELECTIONS  AUX  CIJAMBJIES  LEOSUTIVES. 
MMt.  Goaeocotiott  des  oolilfet  «lectonn  do  Dlimndo, 

Furon  et  Osiende,  KO.  —  Do  Liège,  M.  —  De  Roa- 
1ers,  II».  —  De  Vervins,  il  I.  —  De  NivcUao,  fM4. 
Ckambre  dt*  rtpréêêHtanit.  ÇoiivocatiM  da  COlUfO  4lo^ 

loni  do  UoMoll,  tOS.  ~  Do  Loataia,  —  Do  Boi^ 
foifo,  SSI .  —  D*  Toorno^  tHI. 

BLECTIO.NS  COMMU.NALES.  Fonuation  dn  listes  .com- 
munn  de  Grftce-Uerleur  et  deMoalefnée).  p.  lUl.  —  D* 
Cappellen,  4«4.  -  Dt  Slocltra|a  «1  do  Mdor.  MS.  — 
Collège éledonl  doGiagelom,       —  Lu-  s-nrlinyi.  cs». 

—  DoSpy,  SO.  —  Annulation  de  itciiioii»  ue  ia  a.  j.uta- 
tinn  pi-iiuaiicnic  du  mn^nl  provincial  de  Brabaut,  \ali' 
daot  les  élections  qui  ont  eu  lieu  k  Wotcraioct-Boilihe^ 
71.  X09,  STff. — Wolica  (pwr.  daLaxonboarf),  rtoMoa 
d*aatlioio41oeUMale,4«6.  -  Spf  (pm.  doHa«ar).aa> 
aahlloa  d'élecliona,  t9. 

BLECTIO.NS  AUX  CONSEILS  PROVINCIAUX.  SiMB> 

vellemeBt  dca  wnaeito  proviadoux  oa  f S4S,  SSI. 
ENFANTS  TROUVES  BT  ABANDOiNNttS.  Batro  loo 

provincn,  subsides  de  Sî.Ol'O  fr  ,  'JCJ 
BNREGISTREMIM  KT  DOMAINES  Voy.  Dttrentx. 
ENSEIGNEMEM  l'UlMAlRB.  BéfloBoat  (dadial  An 

école*  priasaircs,  Cis. 
BH8BI6NB1IBNT  PRIMAIRE  SUMtRIBVR.  Règlement 

organique,  15*.  —  Règlement  d'ordic  Iniiricui,  iS5  — 

Commission»  adminUtraiivea.  — Nominations.  SOSetéCS. 
ENTREPOTS.  Loi  rctetivo  an»  eatrepAu  de  ranaiOKa.  4f4. 

—  Oawfinro  d'aa  aoatol  oatfopSi  b  BnseUoOt  ISS.  — 
A  Gond,  SI».  Voy.  Cortfefet. 

ETABLISSEMENTS  DANtJEP.EUX.  Voy.  VOim. 
EXTRADITION.  Voy.  TroilMCI  Ceatamioiu. 


F'aBRIOOBS  BT  USINES.  Voy.  tMm. 

FONDATIONS  DF  iVM  KSFS  LVETCDES, 
des  membres  ilu  cumîié  coos4iUuiir,  26. 


GENDARMERIE. 

frco,S7S. 
GRAINS.  Voy 


itd»l* 


»4o  Voa- 


H 

HARAS  DE  L'ETAT.  Oi«uiioaliaadorodoiiaiilcaiiaa,4|. 
-  Rèfteaioat,  4»T.  ->  Noatiaotioai,  4t. 

HOTEL  nu  GOUVERNEMENT  PROVINCIAL,  k  LVg,. 

Loi  qui  approuve  la  vente  dn  terrains  et  bâtimcnla,  |4S. 
IIUISSIEKS-  Augmcnlkiion  du  nombre  préa  la ooard^^ 

pol  do  yéfo,  #9».  -  Pvto  lo  ttibaaal  da  IhUaao,  1*4, — 

OoVoivlonbtiy. 
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TABLE  ALPHABÉTIQUE 


I 

INDEUNITES.  Voy.  PcrIcM. 

INSPF.CTEL'RS  CANTONAUX.   Nomination*.  S77.  378, 

754,  713.  711,  714.  739,  7il,  8i«. 
INSTRUCTION  PtULigUE.  Voy.  AVo/m.  Fondation»,  Co». 

cour$, 

i 

JOURNEES  DE  TRAVAIL.  Prii  rn  ISIS,  8S0:— pour  <»47, 
iss. 

JLRÉS.  ¥n\»  de  •éj'jur.  17 1. 

JUSTICES  DE  PAIX.  ËmolumenU  de  Brcffien,  866. 

L 

LOIS  ANCIENNES.  Pabliration  d'un  Recueil,  «89.  —  No- 
mination d'une  commuiion,  MO. 

M 

MACHINES  A  VAPEUR.  Règlement  de  police.  838.  Voy. 
Brtrttê 

MACHINES  ET  MECANIQUES.  Renisee  det  droiu  de 
douane.  8  &I.B>.  80. 

MAIUN'F.  DE  L'ETAT.  In«titulion  d'un  iii'pffteur  péné- 
ral.  O't  — Voy.  Contti  u:linn  niuiitê,  Corfulals,  .Yari- 

M  K  N  D I C I  r  Ë  Voy-  D/'pôU  de  meniiUl  U. 

MKr.i  .L'Iîl  VLr.S  /Vu  moytn  ilu  froment  tt  dm  êeigU.  — 
Srniainf  ilii  f)  dc<ri;ml)rc  On  5  jjilviiT  <8iG.  0.  — 

Du  &  au  lOjanvtci  1840.  iS.  —  Du  H  au  17  jaaMfr.  44. 

—  Du  10  autt  jan»lrr.  S7.  —  Du  ÏC  au  5<  janvier,  '9. — 
Du  î  ao  7  fi-Trier,  103  —  Du  0  au  14  frvrur,  Uî.  — 
Du  10  au  SI  février.  <Ô7  —  Du  Î5  au  Î8  fctrii  r.  <C5.  — 
D^i  a  «u  7  mars,  180.  —  Du  0  au  4i  m:\Ti,  jOt.  —  Du  14 
au  il  roart.  îil.  —  Du  i5  au  88  roari*.  84» .  —  Du  50  inara 
au  BaTtil.  871.  —  Du  7  au  H  atril.  878.  —  Du  IS  au 
Hnviil,  ÎO;;.  -  Du  jf)  .TU  Î3  avril.  îlO  Du  87  «rril 
BU  i  niai.  514  -  Du  1  au  'J  mai.  Sl'.i.  -  Du  H  au  1C  mai. 
874,  —  Du  18  au  83  mi»i.  iOt.      Du  i3  au  ao  mai.  414. 

—  Du  fr  au  C  juin.  4iS.  —  Du  8  au  15  juin,  4:0-  — 
Du  la  au  80  j.iin,  p  i  4Sf.  -  Du  lundi  jj  nu  sameili  87  juio, 
484.  Du  ■iJ  juin  au  4  juilli  t.  4'.iG.  -  Du  ft  «u  U  juillet . 
p.  183.  Dcclaralion  .  Iiuru  toflic  du  seigle.  510.  — Du  IB 
iu  <8]u  lict,  :>19.  Du  *û  au  8S  juillet  Prohibition  du 
afi|:.le  b  In  norlie,  CQl.  —  Du  87  juilli't  au  ^  '  noiji,  374» 

—  Du  3  nu  8  août.  CI8  -  [>u  10  au  <S  aofit.  i  ii.  — 

—  Du  17  au  »8  aoùl.  097.  —  Du  84  au  89  août,  70i  — 
Du  >1  aoOi  au  5  «yptembrfr,  708.  —  Du  7  au  It  tcplem- 
hre,  719.  —  Du  14  au  10  acptembre.  788.  —  Du  81  au 
86  ■l'-pti'mbrp,  7 1".  —  Du  ?8  »g|itcmt)ro  au  T,  octobre.  7Cî. 

—  D.i  3  au  10  octolin-,  7TT    -    Du  li  au  17  oclobri'.  784, 

—  Du  l'j  au  H  oflubr-'.  7SC  —  Du       au  31  ticlubif.  8U. 

—  Du  2  au  7  navMnbrp.  8i7.  —  Uu  a  au  14  novembre. 
840.  —  Du  IC  au  il  novi-mbre.  8C9.  —  Du  83  au  88  BO- 
vi-mbro.  87i.  —  Du  50  i»o<fmb!f  au  5  ilcifmbri'.  877.  — 
Du  7  au  14  diccinbrc,  9ii  —  Du  14  au  l'J  Uiccmbrc.  058. 

—  Du  81  au  8G  di-ccnibrc,  94C. 

MINKS  DK  HOUILI.K.  Concmion  de  Monceau-Fontaine. 
IC  "  Dp  noi»  dp  .M:in-ibp,  3oS.  —  Di-  llatard,  410.  — 
p.'  Vinalmonl.  4ti  —  De  Villera  Ip  Uumib  I.  iù't.  — 
Pc  ManiiiLl,  100.  De  lîoi*  d'KlviUr.  588  De  U 
mine  dite  Roit  Dornatual.  !i  Uan<arl,  5i9  —  De  Saint- 
Antoine,  H4.  -  DgM>-lin.l'8  Pc  Siirt  lfi  Moulin,  UO. 
Dt  Ucrman  ct-t'uberoU'.'.  ItfS  —  Sou»  Ica  cuoimuae» 


d'Ana-et-Glain,  Alleur  et  Loscin,  province  de  Lié|te,  tOS. 

—  De  Suito,  S3S.  —  De  Crahay,  »8I.  —  De  Werfifosie- 
Xlienileleaae,  «urtit  h  l'eaéculion  d«  l'art.  8  <lu  cahier  des 
chargea,  97.  —  De  Patience- Bcaojonc,  173.  —  d'Anthcit, 
788.-DrBon-Ear>oir.  p.  1437.-  De  Fond  drt-Farrea.GtO. 

—  De  Grand'Fonlaine,  680.  —  De  la  Kivriierie,  545.  — 
De  Malaemaiuc.  703.  -  De  Micfaeroui.  737.  —  De  Hal- 
boaart,  718.  -  De  Onhon»,  68».  — De»  Sarti-ao-Berleur, 
4'Jt  —  Do  Wèriater-Noot-Donnè,688  —De  Burlon.  638. 

—  De  Cliàleau  du  Sart.  B44.  —  De  Engia.  643  -  Do 
Fethalle.  087.  -  De  la  liaaquclU,  503.  —  De  l  Eap*- 
rancc,  h  Ileratal.  689.  —  De  Quatre-Jaa.  690.  —  De 
Uainp  S:iioi-Pi«rro  el  La  llettre,  798. 

MlNlSTr.KE.S. 

ORcaauâTioa  Dca  AOMiiitaTaATioMa  cctrraxies  Dca  nmiartaïa. 
Do  l'intérieur,  848.  —  De  la  juatice,  849.  —  Des  affaires 
élrangferea,  8S0.  —  Dca  traTSua  publics,  888.  —  Des 
finances,  831.  —  Compntiiion  du  cadre  dci  rmpiorts 
civils,  SOS.  —  Création  d'une  place  d'iuspecleur  général 
pour  les  beaux-arta,  len  lettres  et  les  sciences,  468.  — 
Cristlon  d'une  sixième  diviaion  sous  le  titre  Diauum  dm 
affairt*  médicalet  et  Je  rhygiitt  pvbli^Me,  430. 

MINISTHES  yftminatwnt  Comte  de  Thrui  de  Mcjlandt, 
ciinttlic  de  1  intérieur,  848.  —  Le  lieulcDSOt  général 
baron  Priise,  minialro  de  la  guerre,  844.  —  C.-J.  de 
Uavay,  miniaire  des  travaux  publics,  845. 
DimittioHM  uertptétt  P.-L-  Dupont,  ministre  de  la  guerre, 
448.  —  Sylvain  Van  de  W'fvfr,  minitire  de  l'Intérifur, 
841.  —  C.  d  Hoffachmidt,  ministre  des  travaux  publics» 
lil. 

An  élé  roTnl  donnant  >  M  le  ministre  d»  la  juttica  la  a«- 
f;iiatui  p  du  iiiiniitre  de  la  gucrro,  durant  l'inditpositioa 
dp  çpliii  CI,  15i  ■-  L»  roinutre  dp  la  jmtice  e»t  chargé, 
par  intérim,  du  portefeuille  du  dé^>arlcment  de  la 
(Tui  ri  c,  1 47 

MONlTr.l  R  ET  RECUEIL  DES  LOIS.  Distiibuuon,  I. 
MI.'.sr.E  DE  L'INDUSTRIE.  Commitiion  admipLitrative. 

iii. 

MUSEE  r.QYAl.  D'HISTOIRE  NATURELLE.  Règle- 
ment d'ordre,  857.  —  Cunicil  de  turvcillaoce.  89S.  — 
Nomination  du  direcleur,  858. 

.MUSEE  ROYAL  DE  PEINTURE  ET  DE  SCULPTURE 
DE  RKL(iHjl  E-  Arrél<>  d'orpaniaalioD.  839.  —  Nonias- 
ttondela  cooimmion  aJmintitralirc,  8C0. 

N 

NATIONALISATION  DK  NA\TRES  cnnatmitt  à  l'ttraa- 
Itr,  «1. 

XATLR.M.tSAT10NS  ORDINAIRES.  Loii  qui  accordent 
la  nalurali>atiiin  ordinaire  >:  F. -Ci.  Uechiold  (Pimai?), 
698.  —  J.-N.  G  Dirk  Prunei.  308  -  Il  C.-L.  Boirot 
<  France'.  M/g.  —  P.  F.  Bourdon  (France).  COQ.  — 
C  -Ch  L.  RraronnitT  (I  rancc  ,  UCi.  —  E.  -M  Bureau 
(Fraiicr'.  584-  -  M.-J  Gabarit.  5'Jl.  —  H.  Cabry  ,An- 

'  Klelcrrr  ,  597.—  C  Capel  1  rano-  .  591.  —  L  -C  Catie- 
ville,  384.  —  C -A  T.  Clément  France),  BCa  — 
A.-J.  Couvpr  Francf  i,  589. -F.  J  Cuny  Payiv  Ba»  .  SfiC. 
De  Calonne-Bcaufait .  383.  —  G  -L.  Dcclerck  [I  ranfe). 
899.  —  P.-J.  Delaporle  (France],  B7I.  —  L.-i.  Daucbet 
(Frarvce).  413.  —  F.  de  P.-l  -B.  Dupuy  (France;.  680.  — 
U.  Ebinpcr.  388.  —  C.  Eckart,  300.— A.-J.-A.  Eacaloune 
(Francp  .  390.  —  F.  Favarper  Suisse).  5S6  —  A  Feidel 
(Hpmc C.jiteli.  878.  -  F.  J.  l'fijié,  383  -  P  Gauthier 
^Frapct'',  5^5.  —  J -M.  Gripekoven  [Pnjttej.  674.  — 
G     Hartinp  [PayiBaiil,  583.  —  J.R.  ilf  l»ner  ,  398. 

—  A.-J.  lluyaux  (.France;,  894.  —  N.-J.-A.  Huyaia 
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(France),  593.— J  -I".  UtcrmeUl  ,Saxe-\Vetuiar  ],  5ii5.— 
,  Ch  -L.  Kroneder,  S8(l.  —  L.  L««ieo  (Danemark:.  S70. 
—  G.-V.  L«fniD«tt»  (Fnuc*).  S93.  —  G.  Loyent  (Pajt^ 
Bu).  StI.  —  J.-H.-C.  Meyer  (lltDom).  m.  — 
J  -M  -J.llearice,  9^9  — G.-F  Muller  {France),  p.  8S3.— 
A.-J  -A.  Nadan  (Fraoeo},  SOT.  —  G.-A.  N«rf abur^ar 
(Paya  B**)-  ^  -  J  -G.  MMOMan  (Sau),  B6i— 
F.-A.  l'antrioi  iFniDC*).  CftS.  —  J.  D.  Wignot  (Fran<-r\ 
667.  —  L.-C.  M.  Pelter,  598.  —  A.-E.-E.  P«rrignoo 
(France',  3!>i.  —  J.-P.  l'Iaklrau  Franrpj,  57J.  — 
T  -C.  Plaid«au  f  France).  K*.  —  J.  T.  de  llungi  (Suiaiej, 
S».  -  H..A.-A.  Bumâa  (Pnraw).  UT.  -  F.  Schtlbn 

(Pïyl  Bai  .  5:8.  —  E.  Scbmiti  'Prus^c\  5»9.  -  P.  Tuk 
{Pa)»  Oa»  ,  39S.  —  E.  Jiiuu,  5s:.  -  C -G.-F.  Trouer 
(Payt-Dai),  67T.  -  L.-C.  Ulwr  (MaUr  .  570.  —  J.-F.  Vil- 
Ivry,  MC-  J.  W«iMr  (Prua««).  500  -  T.  Weiu  <.Pi«m«J, 
p,  Mf.-I.-C.  Xmofnltki  (Pologne).  S«i;-C.<G.-B.Ziek- 
wolir  (Pru*»e},  3'JS. 
NAViU.iTION  MARITIME,  Navirca  *enanldet  paji  Irag». 


0 

OBSEKTATOIRB  ftOYAL  BE  IRmElLtS.  Mbdttei. 

lion  au  rltKlcnieol  iniérieur,  îiS.' 
OCTKOlS  DES  VILLES.  (Apprubaiion.)  Bruielles.  m. 

•-  Dixmude,  p.  iO.  —  Louvain.  p.  iO.  —  {tannrt  M. 

Turviioni,  U.  Voj.  Jtaaa  mmùfif^fi, 
CmakfMOsm,  V<f .  Stamn, 
ORDKB  DB  LEOFOLD.  HémbtaUmuttjfi^mMkm». 

oaAaaa  coaeoiia. 

J.-C.  Baud.  «liBtatrt  dta  coloaici^  en  Uolltada,  «4S.  — 
Ouin-GridalM,  atiiiiliv  du  eoMMCit*  cl  4*  l'agrinl- 

luie.  tn  France,  CCI  J.-A.-ll.«le  La  Sarrai,  C4C.  — 

Le  barou  Dietricli,  Cb.-A.  de  Siein,  miuistre  d'Elat  de 
8«W*Cobourg-Golba,  78i.  —  Le  dued'lfljr,  mar^cbal  de 

PnsM,  TM.  -  Cti.-A.  (l'Obwktiiii^  ctaMllJw  iitliat 
dn  rai  d«  Bavîèr*,  T7S.  —  J.  Dumoa,  aiialMr*  én  tra- 
vaui  publics,  en  Fiance,  670.  —  Lacave-Lapli^. n  , 
■tiaialre  drs  llaancca,  to  Fnncr,  COO.  —  Lo  iiaroii  de 
Dacnberf .  min^atre  4tê  aAircs  émaffem  da  Hagie, 
M4.  —  Le  barnn  de  llumboldl.  coD»eilIer  îiilirne  du  rui 
Am  Pruat^,  357.  —  Le  prince  élcrioral  coi>gcnt  de 
Ileaae,  St.  — Mgr.  I.  Pwci.  aBcian  nooce  aposiulique  près 
ta  eour  da  Bcigiqa*,  Ml.  —  La  nMr<iaia  A.  Aicci,  aacicn 
aavojé  «sMoid  iB»r«  et  ntniiire  pléaipoteaiialrtdaSar- 
dai|aa,«T  —  Le  raaior  minéral  II  SdlBiidt,  401. 
caiMDS  orrtciias. 
Le  lieutenant  général  P.-J.  Boyer,  en  France,  TSO.  — 
Gos»ler,  présidfnl  du  collvga  administiaiif  du  duclii 
d'Anbal l-Gualhra,  SOI.  —  Le  comte  de  Kivlnunacffc, 
aadaa  twwjé  aitraardiaalia  et  BiaiMrr  plènipotaaliàir» 
de  Hanovre,  419  —  Gr^rin.  dir^iteur  irénéral  d«» 
douane»  de  France,  60).  —  l.pgraaJ,  »ou»-*ecrétaire 
d'Ëtat  au  dipartaowat  de»  tr.iraux  publies  en  Fiance, 
9M.  —  Kanlira,  pvéaidtat  da  Ja  régaaca  da  dochd 
d'Aakalt-VamiMHirg.  sas.  ~-  La  liealanaol  géniral 

Il.-P  Mglinr  Je  Sainl  Yon.  mitii  iln-  v  ci  cUi  i  d'Etat  de 
la  guerre,  en  France,  71'J.  —  Mor^cnatern,  cvaaaillar 
iatinu  da  dae  d'Aabali'Dmnn.  t6l. 

covatKDKvaf. 

La<ttmUdeFi(sibuai,cl»aib«liaa  dBraidt8a«.M.— 
La  bavan  én  ffaadal,  aaaîen  aaiwillar  da  la  Uf  alita  da 

S.  M   I    i  l   R.  \p.,  403.  —   F  -V     .ipprri,  inlfndant 

miliuira  au  aerriec  d«  France,  741.  —  M  -A.  Bcdeao, 


iteuteuaQt   Rén6ial  an   aertire   do  Frasco,  741.  — 
L.-E.  CavaigaBc,  marfdnl  de  camp  ta  aanka  da  ' 
France,  741.  —  V.  Clwraïf,  laaréeini  da  caap  au  aaiviea 
da  Franea,  74t.  —  X.A  -J.  Commun,  oiaidcfcal  da  camp 

^0  aervice  de  Fraiu''.  741.  —  A. -A  -II.  de  Bar,  liï'uictiant 
gént^ral  au  service  de  Fraaee.  741.  —  l.e  baron  D.  Bchr. 
envoyé  ettraardîMira  at  ninittra  pléaipotentiaira  pria 
U  Porte  Ottomane,  MO-  -  Don  Juan  d'Anlonio  y  lAjatt 
ancien  rbargr  d'affzires  d'Espagne  k  Bruxelles,  tiS  — 
(]oiinr  A  1  J  M.  lie  la  lïue,  nimii  Ii.tI  Je  ramp  au  ser- 
vice de  France,  77tt.  —  Lo  lituienaut  géaérat  comia 
C.  d'Ilaaa  de  S«eanliayM.  Hl.  —  P.  Eyastd,  ealaaal  au 
service  de  France,  741.  —  G^nie,  secrétairo  des  uffa;rr» 
étrangèrea  en  France,  603.  —  Le  conseiller  d  £ut  Qt  mj 
de  Biisiy,  intendant  militaire  au  service  de  France.  731. 

—  C.-L.-L.  JdcbaaU  de  la  Morifeière,  licateBaai  géaénl 
aa  etrvica  da  Franev,  741.  —  Laaiiart,  dirceleup  dea  ' 
aiïairea  toninit  ri  at.  s ,  i-n  Frar.cr,  665.  —  Lavollée, 
directeur  du  comme!  cf.  f-n  h  raïu-e,  664.  —  Le  lieula- * 
oant  général  i\.Lolîvier,ft3i.~  F.-M.-C  de  Négrier,  lian- 
uoaat  («aérai,  en  FraDca.  ÏU.  ~  A.-J.-J.  Petiaaîar,  aa« 
loMl  aa  imiM  de  Fraaee,  T4I .  -  U  liamemst  féaiial 
baroa  Priaia,  p.tit. 

omciaai. 

B.  Aater.  colonel  d'ariilierie,fe  Dresde,  49. —L.'ll.Brial- 
MMI^  gAaéral-major,  tSS-  ~  L'abbn  Clément!,  ancien 
aoditaar  de  ta  nonciature  apostolique  k  Bruxelles,  3S9. 

Fil  l>i-  l.aiinti)-,  litfutcnaat-culontl.  SOI.  —  J.  de 
Nirdbammer,  pair  do  Bavtàra,  4M.  —  A.  De  Vaas. 
iaapedeor  fdndval  d«e  wine,  n4.  —  Ch.-Tli.  De  Zentb 
de  Frcymcrson.  géii'^ral  nnjor,  iSi  —  Le  liâi  n  .\  de 
Vrints-Trcuenleld,  4i5.  —  Dolsen,  msjnr,  siMrlie  i  Fo- 
lal  major  Danois,  333  —  A.-Ed  Joll^  ,  ^.  ii^i«l  majar, 
tti.  —  1.  Krnaaawaki.  sé«4ral<au|jor.  Ht.  —  Le  comia 
Petiiti,  caafeiller  d'Etal  da  tat  da  Sardaigaa,  SSS.^^ 

Srbumaciier,  a>lii>ii(iinc  h  C^in nh  i r.'.S.  —  A  ^V.^ 
rocqiié,  inventt  ur  J'uu  a|jjj3reii  (It'iUui.  i  la  Ji:sccnle  i-l  k 
la  reroantc  des  ouvriers  dons  le*  bures,  3M 

Anlierttclierd'eaeadroadanai'amèeffaat^se,  p  161.— 
Aafcert, membre  de  rintiiiai,  p.  1SI .— J.'B.-L  Randens. 

cllïrurgieo  prin»  i;  :il  >!.•  [.r.  mi  r  i>  rlas..'  en  Fi.ui  i-,  TJO 

Cbaix-d'Kst-Auge,  uiembru  de  U  rbambte  des  Aé- 
FatiadaFraaea,  p.  ML-Coartabd  llarM.  «Héler  d'ar^ 

donnanccdu  roi  de»  Fiançai»,  ii'ejn  — Cuvillicr-F-Inii  y, 
secrétaire  lies  commaudenii-iita  d;i  duc  d'.Viimale,  p.  ICI. 

—  De  Bruyn,  lieutenant  colonel  en  llullandc,  843.— 
V.-A.  Debveain.ftW.— De  itourcuille^ebef  de  ladi«4i«tt 
des  ehaniaa  da  fer  au  BÎniaiAre  de»  tiataax  publlce  ea 
France,  078.  —  F. -S.  De  Meyer,  conseiller  intime  du 
prince  coréçenl  de  liesse,  p.  209.— B  -F.-D  De  Witndre, 
premier  avocat  ginéral  fc  le  ooar  de  eaïaaiiaa,  ^iH  - 
Friaaanl,  iaifiaclear  divieianaaire  det  poaU  «t  chauaaéea 
en  Fraaee,  S77.  —  J.<A.  G^nlot.  îagéaîenr  en  chef  de* 
ponts  et  cbaussces,  890.  —  F. -J.  Goinani,  intpr.ieur 
divl»ionnïiro  des  punta  et  cbautséi-s,  (S'-ij  —  M.  (inuyon, 
rbef  d'escadron  un  service  de  F'raiice,  741.  — A*  Gui  beat, 
colonel  de  cavalerie  peaiiaaaé,  en  Franc.  TSi.  —  lier 
berl,  aous-d{r«cl»ur  dea  aAiraa  commerciales  en  France, 
B68.— J.-l'  A  J 'ly.  c.itiseilicr  k  lu  cour  ilc €a»».ili n),  r,j:< 
<—  U.-N.  Kummrr,  ingénieur  en  cbe(  des  ponts  et  cfaaus- 
•ia*.  199.  ■»  A.oJ.  Larogr  de  iStAraaud,  eataaal  aa  aerviee 
de  Fiance,  711  —  L  -A  -G.  Mnrcq,  cunteilier  k  la  cour 
de  cassatiuu,  UZ^.  —  Mortrau  do  Chainpiieux,  membre  du 
conseil  d'adiiMuittraliuu  de«  douanes,  en  France,  C67.  — 
A.-F  -P.  Petcau.  d47.  -  K.-F.  Piiaia.  cbef  d'escadron 
au  serriee  de  Freaea,  741.  —  nostaa,  menbra  du  caasell 
d'administration  Ji.-s  Jojin''»,  en  riaïu-e,  rf.i"  — Ttog.Ton, 
aecrétaiie  des  eoramaodcmenU  du  prince  do  Join- 
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▼Bit,  p.  10t.— E.-E.-G. WilInur.îiitpccteardivitioDoa  re 
dMponuelcbauuéM,  SOS  -  De  LarnactecréUira  du  due 
do  Mrauwrt.  9U.  —  F.  Sifianwndt  eoMaiUcr  iatincda 
caltiMt  d«  licm.  Ut, 

cnETii.rcRi. 

Amtloot,  bourgmeura  h  Sjagbem  ,  854.  —  Ancelot- 
L«lièvr«,  préaidcpt  de  la  ehuArt  de*  noiairra,  k  NtMUf, 
•10.  —  Costa  J.  Arrivabene.  atileur  de  plusieurs  ouvra- 
ge» Mr  1«  philasthiopic.  118  — AuRuiiin.  membre  de  la 
direction  des  impôt*,  k  Cologr.f,  tl8  A 
BcauToir,  allaclié  k  l'ambassade  de  France  k  bruseUr*. 
«7«.  —  J.-R.  Bailly.  adjadral  MM^IMar,  SM.  — 
■•«••a,l«i;éBieurdelr» classe. p.  toi  — L  Bayei.  major, 
in.  —  Iteiéine,  ingénieur  des  ponu  cl  chaussées,  en 
Frsncp,  080  —  II.  Dirllioud,  750.  —  II.  BoKb,  COUuI 

(énéral  cbargè  d'alTalieo.  t».  —  Cb.«I».L,  BaiMerl, 
d1rw4mr  dM  fmum  de  h  Phndr*  oriml*:*,  m.  — 

B  -J.  Dricoitit,  jupe  lté  p.iix  !i  FnpIn»B,  884.  —  Rurel, 
«llieier  do  la  mjriuc  royale  do  I  ranrc,  473.  —  Dorel, 
lieutenant  de  vaisseau  au  servico  <\,-  Franrr,  <ltl.  — 
U.  B«n|tt.  bonvgnMtrtde  lUueU.  tOS  —  J.-G  -¥,.  Di- 
d«iil.iBfMnirdMm1tt<w,U«.  —  J..ft  Biemaas,  heure- 
mestre  de  Poppel.  3î5  -  E.l.  TlI^UfT.  (81.  —  Dorty, 
président  du  tribunal  fie  l'«  intLance  dn  Fumei,  77.  — 
J.-J.  Douchai,  capitaine.  470.  —  S.  IlojmM,  dlfW- 
«rar  dd  trésor  drat  h  ptVfiiiM  d'An  vert,  174.  — 
J^L*D.  Boardln,  mcIm  HOtaire  k  Broxellea.  940.— 

E   Bovy,  lifulrnïnl.  4T0.  —  ritijnrau  il(<  Cas',  n  : ,  In  irp- 

mcsiro  tte  Cssteau,  tSS.  —  Brunot  de  Rooose,  copitaino 
an  service  de  Fra»C»,  M.  —  GtilMy,  iiHerprMe  de 
i'«mli»lMd«  de  Pram  en  ChiM,flM.  —  L.  Commineri. 
CMittl.  1H.  —  Campan,  seerétatre  de  la  chambre  de 
commerce  de  Bordeaux,  tO»,  —  P. -A  F.  Cloquriic  avo- 
cat géniral.  5*9.  -  F.-J.  Carnet,  k  Namur.  3W,  — 
11.4.  Crtner,  jof*  m  trilMiMl  <•  Tmim.  tlé.  — 
T.-ll.  Crels,  capitaine  pcntienné,  S39.  —  Coucbr,  logé- 
«leur  des  [mijU  rt  c*iau*StVs,  eu  Fiance,  079  ~  Kd  Cerf- 
berr,  sous-intondant  militaire  au  service  de  France,  fis. 

J  <P.  CImriiè,  aer(fal,  470-  —  baron  dmtié, 
nciea  eonnrvalmrdtt  m«aé«  de*  itUaam  d«  BrmellM, 
303.  —  R.  Chrislraenssen».  k  Gnixl.  303  N  -J  Claus 
Van  AkcD,  président  du  tribunal  de  nimmerce  de  Gand, 
SOC.  —  Ctoes.  piésident  du  IrIhiMl  de  iaitanco  de 
Liéf*.  73.  —  J^P.  Clujfoeaaer.  «rchitaeie,  SU.  — 
L.  Cofdier  de  Croatie,  chef  d^  divitlem  eo  genvtmenwnt 
provincial  d'Anvers.  Ml  —  Criqurlion.  bourgm<-^lic  .Ir 
la  ville  de  Chièvres.  184.  —  D'Ailun.  romniiuaire  d'ar- 
rondissement h  Vîrton.  4CS.  —  Des  Aubiers,  sous^réAt, 
m  FnMiM^  161.  —  P.  De  Clarcq,  ingénieur  des  poou  et 
diteitfM,  twt.— F.  DeCoalnck.  ronsul,  l»!  —  Baron 
rii-  f^rl!tt«ni,  bourgmcitre  de  Beveren,  oIj  —  II,  De 
keicUt've,  commissaire  d'errondisacmeot  k  Louvaia,  747. 

—  B.  d«  Ui  Caite.  gearerneiir  de  Litfte,  «Kl.  — 
C*  Be  Lurieu,  m&ltre  d>!s  rrquMc-i  au  ronipil  d'Etat. 

—  Le  vicomte  de  Meslunea,  rcilacicur  au  mints- 
téro  de*  alTairos  étrang^rcs,  en  Fiance  ,  GCO.  — 
J.-B.-J.  Deoaonalmè,  membre  dn  conseil  proviacM'de 
Belneut.  814.  —  C-F.-F  Deriller».  major.  BU.  — 
D'II.jIlai-.doi ,  bQurjjme>iti"  k  Moenckc,  SS3.  —  D'Omalius 
de  Ihlloj.  iiiPDiljie  de  l'.VciJ^mic  royah,  909.  —  F.  d*(J« 
dekem,  bourgmestre  de  Louvain,  ^Oa««o|,pr»> 
Cnater  k  l'unitefiiié  de  Liéfe,  M7.  ~  N.  Delrenz, 
iagétiiear  en  cbef  de*  ponla  t-t  cbausséra,  894.  — 
N.  d'Yve,  inspecteur  trénéral  iN  »  bâta»,  918.  —  Le  comte 
L.  d'Andeloi,  capitaine  de  la  garie  civique,  440.  — 
|\..J.  D  de  Backer,  éebetin  de  la  «ille  d'Anem»  «91.  — 
De  Bie,  commissaire  d'arrondissement  k  Anvers,  TO.  — 
M.  A.  Debl«cboiue,  m^jor,  470.  —  S.  Deeroes,  lecréiaire 


de  la  commission  spéciale  de  pècbc  k  Osteode,  t93.  — 
De  Deeker.  chanoine  bonoroire,  91 1.  —  Ed.  deDonelcr* 
lieotenBlFealonclde  la  garde eiviqaeb  Bruxelles,  438.  — 
1j*  capitaine  de  Heneliel,  an  farviea  du  roi  de  Daoe. 
miik,  Î34.  —  L.  J  Di  lattre,  capitaine,  5(0.  —  E.  dr 
Mecfler  de  iliavt-sUin,  89.  —  Cb.-N.  DcBCt,  cailooel 
commandant  de  la  garde  «irîqtte  de  BfUfet»  WT. 

—  J.-J.-l)  Pcpoubon,  aetfÉRHnaJer.  479.  -  I..  dellose, 
terrent,  470.  —  M.-C  -A-Il.  de  noddeie,  vice  président 
de  la  c  iinuiij'iion  .tdiiiinisliative ')c  la  maison  dedétcottoa 
militaire  d'Alust,  tIS.-il.-A.-J.deScbierTai,  beurgmee» 
tre  de  Feares  le  Cenle,  Mi.  —  Dealrirwee. prereaacar  * 
ordiaeireb  l'université  de  Liège.  176  —  Raton  C.  II  t!e 
Vaulier  de  Raillamoot.  ancien  officier  au  sorties  de 
S.  U.  I  et  R.  Ap.,  44.-11  F.  J.  D.  de  Wandrr.  vice  pré- 
aident  de  la  commiasien  admieialrative  de  la  ma  boa  de 
BftrelA  de  Liige,  tU  —  De  WeaUr*  de  VroBboeen. 
bour([mestro  Je  Brainr  lc  Con.le ,  Î08  —  F.  Diday, 
peintre,  k  Genève,  Si  —  L  -N.  Uaoie*.  sous  tktf  de 
division  au  minisli're  de  la  guerre.  397.  —  M.  Dulioia. 
aetgaot,  »I0.  —  Dapuit,  chef  d'aacadra  aa  oenriee  de  la 
Franeei  tld-  —  A.  Eyebbelt.  ioipectem-  de  l'admtBto» 
tration  de*  cbrmins  de  en  cxiduiijlion  ,  991.  — 
F.-T.  Eyckbolt.  cotitnol,  ^âi.  —  J  K  KtsenlolTel.  cafi- 
taine.  470-  —  F.  Kslrix  de  Trrbr<>rk,  inajor  delegirM 
civi^oe,  441.  —  Conte  C.  de  ia  Ferronja,  capiuine 
d'état-asajor,  en  Prenee,  «01  —  Fleuatn.  docteur,  839. 

—  C  J-  l'onviMiI,  niapiitiai  conmîaire,  093  —  F.  A  For* 
rét.  ingètticur  de»  ponts  et  chaussées,  897  —  P.  Four» 
mont,  employé  au  niinisièro  de  l'intérieur,  en  Fran<C|d1V> 

—  Frankinat.  prolcaaour  etdUiaif*  à  t'neiversitè  de 
L'ége,  1711.  —  Frensherfr,  meabre  de  la  dîn-cti»n  det 
impôts,  k  Culopnc,  id'.i.  —  |«.  Garai,  socr^taire  pcnéral 
de  la  Banque  de  France,  lot.  —  G.  Caucfatn,  capiu.ae 
de  l'c  classe.  SS4  —  Cnyet,  capiuiœ  en  IlellawliB. 

—  Geldera,  juge  de  paix,  G80.  —  F  -I.  <<'ol>rtiux,  lieute- 
nant, 539.  —  J.-M.'J.  Guffin,  méik'Ctu  du  g.trniaon,  S39. 
— -  11.  (.iiillery,  ingénieur  en  clirf  des  ponts  et  chaussées, 
O'Jl.  —  1^  Guilmot«  capitaine  aa  service  de  Ftence.  741. 
~  M.  GQdderode.  efaambella*  du  rei  de  Bavière,  11M.  — 
r  II  (tamacbr,  capitaine  peutionnt',  235.  —  A  -F.  Gau- 
ihicv,  ingénieur  en  chef  des  mines,  933.  —  L.  Coer. 
président  di>  la  commission  d'afEriculturc  de  Namur,  448. 
J.-U.-C-  Croire,  lieutenant,  470.  —  G.  GjieB,  «erfcst, 
«f«.  C.-A.-J.  Ilebbelliicb,  cele»el  pcaai^neé,  m.  — 
3  G  J.  Iluubotte,  ingénieur  des  poutt  rt  cbauMécs,  000. 
L.  J.'F  Ilye,  mijor.  &31.  —  F.'F.  J.  liayol,  adjudant 
fOUS-ofBcier ,   470.   —  .N  -0.  Ilcnry,  capiuine,  i70. 

—  l*.'à.  Iliguet,  capitaine  ad|Mdaat'ni|ior,  3111.  — 
M-Cb.-Tb.  liippert.  major,  310.  —  P.-F.-J.  Huart,  1M 
J.  Johnstonc,  consul,  199  —  T.  Juirri,  prc.r(!S''iir  d« 
bellcs-li'ttrct,  831.  —  J.-Tb.-Il  Jac<{ucs,  commistairo 
d'arrondissement,  b  NttrflH',  fltA.  —  Kitteli,  ce«l«iaMll* 
de  police  en  chef,  k  Liège  815.  —  Kuboin.  b<iurgriieatre 
do  Marlelange,  087.  A. -F.  Kop.  sergpol,  479.  — 
Laborde,  offiiier  d'oidonnanee  du  i-oi  des  Fiançais,  169. 

—  P.  LafoBt,  capitaine  pensioBoé,  9S8.  —  La  Magner 
•«cr.  adj.  de  cabinet  de  roi  dee  Fnm^,  ftt.  —  / 
C  Leclerp,  «crréiriire  du  r»l)in>'t  du  n^^inibl^u•  'V  l'inlé- 
rieur  en  France.  161—  Lefcbvre,  coiniotssiiite  U'aitun- 
dissemcol,  497.     A  «M'-J.  Lemaire.  capitaine,  839  — 

A.  Lemielle-Nasare,  membre  de  In  commiatioB  admiaia* 
tietÏTe  dte  heapIeH  de  Knmiir,  M4.  —  C*P.  Ltoewahl, 
mnjnr,  539.  —  G.  Liquister,  ancien  consul  de  Belgique  k 
Stockholm,  499.  — ■  M.-F.  Légers,  capiuine,  859.  — 
E  Lagrange,  eapitaine  d'dlBl-mej|»r,  f  M.  —  S-J.  Lan- 
tbier,  docteur  en  médecine.  i79.  —  Lardinoit,  eommia- 
anire  de  l'ariondiaMmeol  de  Venriert.  177.  ~  P.  Le** 
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wtrt,  curé  de  l'églite  «le  Fiaiturrr,  h  Druxelip»,  iOt.  — 
i.>G-  Lebeau,  Mpiuine,  SIt.  —  L.  Leclereq,  cbuMor 
écUireur  «Je  la  garde  civique  de  BraieUes,  tUk 
l.-C.  Lekcu,  membre  de  la  drpulAtioD  |jcrmsneitle  do 
Lirge,  189. —  A.-l"  C-  Lrlii^tP,  piosiJcnl  du  liibunal 
de  preuiire  ioiUDce  de  Gaod,  7S.  J.<A.-J.  Lucq, 
«•piuîM,  47*.  P.*N.  L«teM,  mM«dii  4»  régigaent» 
310.  -  Macbarl,  icigéaieur  da  l'c  rlas^L«,  IGS.  — 
II -G  Mali,  consul,  lOi,  —  E.  Mandcrbach,  colonel  de 
la  gante  civique,  Olft.  —  (j -l'.-A.-J.  M.iitineaa  de 
Cbtafln,  «udiliNir  mu  csaaeU  d'£lal,  en  France,  lit.  — 
C  -i  -  MMetnae,  ovMiîllev  b  la  eoiir  li'tppat  àa  Dmeflae, 
6S0.  —  J  -II  -C  Mcyer,  aJjuJant  sûns-cnKU-r,  IZÎ  — 
Cb.  Merrvo.  piofcu«ur  it  J'uiiiv<;r».lé  de  Liéjie,  7U}.  — 
n.  Muilkens,  man'>chal  dci  logis,  S3S.  —  G.-E.  ftiuller, 
cobmI,  nt,  J,  Hanaàa,  prolcMetir  à  l'anivanilé  lU 
Gtttil,  It».  —  J..1l.-rr.  Iler}ai,  liculmant.  I7«.  —  I.  Ifei- 

sini',  rolonp}  de  U   j-  i-ilr  riMqilo,  b       i  u  ■,vi''j,  i'.  b.  ■ — 

G.  Iloerman»,  membre  de  la  comoiission  ailministniiTfl 
de  h  mten  a*  nclmwù  ét  Vilmtf  e,  V».^  1Ê.-k.-i.  M*- 
mtt-inlCDdant.  SlO.  —  A.-I..  UugMl,  nt^r.  lift.  — 
Pb.  Nfeve,  capiiaine  du  corps  de*  ponpierm,  k  TourMy, 
7*«.  -  F.  Nicolay,  8»î  —  C.  Nicolal,  8M.  -  Noblet, 
chef  do  ««€1100  il  ta  direcUon  do  «onmaree  ntiricur,  ao 
•iiBtaiif*  d«i  aMm  Atniagèrea,  ra  FMact,  Ofl.  — 
J.-Ch  -II.  N«lrt  de  Brauwfrc  ran  Stffîantl,  litl^rttl'njr 
flamand,  ftd.  —  L  -H.  Ooms,  (irocureur  du  lui  h  Turn 
heui,  MO.  —  Oufrey  de  Rr^fiMc,  ingénieur  en  chef,  4C4. 
—  La  «aijor  tf'Olaen.  atUcM  h  TMaMnajer  de  l'annta 
.  St.  —  Pmrii,  m-  — 'hyan.  irchllecit  ia 
ehnnin  de  fer,  9M.  —  Pelil,  inpctiîfur  il<«  pontt  el 
ehauMies,  en  France,  081.  —  C.-V.  V'*»<*.  rhef  d'eica- 
droa.  au  f-'r^nt,  da  Frane*.  741.  —  J  Ch.  Polriee, 
«dbmI,  itiS.  —  Pirmet,  prèaiilant  dn  tribuaal  da  ptvmiifft 
iattanca.  4a  CharteMy,  78.  —  Don  Joid  Ktarr»,  ancien 
alUchâ  k  la  légation  d'Eupegne  k  Drusrllrs  îrv<i  — 
If  -J.-W.  PolekiDg,  capitaine  d'éUI-niajor,  307.  —  Le 
baron  Popelaire,deTer!oo,  nsluralisie,  4M.«'H.-I1.  Poc- 
«kk,  mii«rt  SlOu  -»  D«  QuMda,  faalilhemme  de  la 
diaakra  do  roi  da  Banenark,  M*.  —  Cb.-J.  neilir, 
capitaine  d'éint  major  <•»  Kiaïu-e  .  7;o.  —  H.  Ilrnard, 
488.  —  IVcynaud.  ioginieur  de  i"--  cIomc,  ICi.  — 
N.  Rmbm,  garde  d'artillerie,  KM.  —  Itualei.  profetacor 
h  runi»cr«il*  de  Gand.  90C.  lî.-J  Huvvet,  capitaine. 
Si*.  —  P.-L.  Hajm8i:kfrs,  prés^dcm  du  tribunal  de 
Tongrci,  74.  —  Remy  Mastracim,  ancien  prcsidcni  du 
irib«iial  da  eaataarea  da  LonTain,  IM.  <-  Reainri, 
frtS^r  4b  tribaBat  da  comiBrrca  da  LMfa,  M$.  — 
Ch.-E.  Itoasaelle,  pri-xident  du  ronscil  provincial  du 
Raloaai,  478.  —  J.  Salter,  docirur  en  mi-clocine  et  ea 
abirargie,  sis.  —  Scbwann,  p>of'.-»s<!ur  b  l'unirersitidB 
LMVBin.  MS.  -  Cb.-J.  Sis,  inRa  da  pais  b  Caika.8n.  ~ 
P.  Salar  (da  Tavla«iae),  n».  —  G.<J.>H.  StM,  eoaaeilter 
k  la  rour  de  cas».itinn,  886.  —  M.  Stelcben,  profimwur  île 
Biécanique,  k  l'Ecole  miliuire.  SU,  —  J.-E.  Sacré. 
aBpilaiB*.  Ml.  —  11.  Samya,  baBifBinira  da  Ib 
d'Oaiende,  181.  —  E.  Siraui,  président  de  la  oemmiasion 
adminialralive  de*  boaptces  de  Mons,  tIS.  —  Soyea, 
agent  de  la  turuié  nnrinyme  peur  I  ciploiL-iiion  drs  éla- 
bliaacaeBU  de  John  Cocfcerill  b  Seraing,  469.— Cb.  Stnm, 
bawrgBMalfB  d'BedoB,  tU.  —  B.  TeiBaBi,  Biardcbal  dea 
lopis,  S52.  —  A.  Tonnelier,  ea(iïialne  d'arlillerie  de  !n 
garde  ciT.que  de  Tuuruay,  835. L.- 1.  Trocliu,  cipi- 
lainn  au  tarrice  de  France,  741  —  T'Kint-T'K.int  de 
Roodaabaacb,  «nciaB  ivéaidaBt  da  la  Société  raj«ia  da 
PbilaBUireiiia.  tib.— l,4l.«F.  Ollnw,  Bienbi*  da  )■  eaai- 
iBtMioa  admiDiitralÏTa  dea  botpi< r  Ar.v  'i-!. 
JL.  UytterboTaB,  daolaar,  Hl>  —  B.  Valérie  Conael,  019. 


—  C.  Vander  Meracb,  boargmeatre  de  Rolleghem,  844. 

—  L.  Vaude  VeBBa,  iBga  <•  fait  b  Gouriray.  880.  -> 
J.^  Vbb  de  Zandea,  949.  —  La  bBiM  VtBder  Noot  de 
Vreebem.  bourgmestre  d\Vlost.  W7.  —  Van  Fycken, 
peinlri*  d'iHsloire,  917.  — J -A.  Van  llautcm,  nu  ■  lui 
dealegia,  &aS.  —  Van  Muera,  nujor  en  Hollande,  M.  — 
G.  VtB  NlcBiMBW|aBB  (G«alM«  Va4B%  liliérateur.  bib. 

—  L.  Yerbrùgge.  con»ul,  lOî.  —  A.-J.-G.  Vermylen, 
colonel,  iZi  —  Verscbaereu,  peintre  d'hiatoire,  k  Anveta, 
010.  —  A. -P.  Vi  Tipjfck  ,  lituteii»nl-colunel  ,  lii.  — 
J.-V.-A.  de  VegeUang.  capitaine  d'infanterie,  en  Franea^ 
741-  G.-C  VaB  Bradaat.  aBeîtB  caloBd  de  Ib  wuA^ 
civique,  k  Turnboat,  440.  —  Ch  -A.  Van  Damme,  livute" 
naot-quariier-maltre  de  la  garde  civique,  tOt  —  Vander 
Maessen,  procureur  du  roi,  k  Verviers,  75.  —  Van  Irr 
Sticbela  de  ManbtMk  boaif  Biraira  da  la  villa  d'Yprei.  140. 
-^L.-A.  VaB  da  Wryar,  cooiaiinaira  da  rarraBdlaiaBiaal 

de  Rruti  llr».  18J.  —  J.-J.  Van  Isrphcm,  Sfii.  —  J.  Van 
M;ili;  do  UlioraiD,  inspecteur  de  l'ea»«;igneiuaut  primaire 
dans  le  Brabanl,  9U0  —  P.  Verraert,  profeaseur  k  l'érole 
da  navifaiioB  d'Oataada,  t04.  —  La  doetear  WaagrB« 
dircetCBr  dB  Maata  da  Bcrtb,  Tif.  —  Wanée,  «i«flar  da 
la  pi-oviace  de  I.irpe,  913.  ~  Wirkncr  i^f  Tu.  rfln> 
seiller  de  la  cour  k  la  cbancetlerie  auliqufdt;  \ienne, 
440.  —  Aug.  Wahlan,  imprimeur  typogiaphe,  tOi.  — 
A -P.  WaiManbeBcb ,  najor.  308.  -  J.-D.  WiUmnc,. 
pidaidiBi  d«  cbB«b*a  b  ta  rour  d'appal  4*  Bmillaai  141» 
«  Ym,  gBida  da  fbiÎÊ,  I». 

-  P 

PASSAGES  D'EAO-  Paaaage  d'aati  b  Cbarof ,  MS. 
PATENTES.  ABBBlaiiBB  é'uû  Brrtab  pik  ta  BWtIbi*  da 
di«iu  de  patmiB,  par  la  dépoMtoa  pwBwiBOta  d* 

Liège.  Î08. 

PIUGES.  néduetien  de  péegee  sur  l«a  rtvsbraa  al  aaaaaz 
da  rfitoL  Farmailléa,  M.  ~  PiacB  bbp  la  paat  da  la 
fiBBda  Kbibe.  t7S.  -  Macea  da  «btala  da  br,  itl. 

FEKTES  CAUSEES  par  laa  btlBMMBto  da  la  gaina. 

Indemnités.  !>S8. 
PLACES.  Voy.  Bum  ef  MaaM. 
PLATHE.  Voy.  «afréeiae. 

POLICK  DU  ROULAGE.  Sur  les  rente*  et  dbanlBa  paefa 
de  :  Auilri-gcifi,  147  —  Uassilly,  £G  -  IMaion,  C50.  — 
Braamcnil,  114.  —  Gbfnéa,  444.  —  Gallaix,  61».  — 
H4tbHM8.al  piMm,  Ml  •(  m.  lialtaBiiala,  m«.  — 
Jurbise.  330.  —  Lokereo.  417  —  Miulde.  84.  —  Ran. 
court,  IM  —  Schootrn,  01.  —  Velaines.  7t4.  —  Wcspe- 
laer.  370  371.  -  Basai,  448.  —  Cbikvres,  444.  —  Cool- 
barba.  71t.  -  CrB|beke,  714.  -  D'Esaerdt  b  Labtfw, 
•4b.  —  Hem,  —  HaÏBMBil,  tw.  —  HaafBniaaa, 
449  —  RBpalMBdè»  M.  —  SoaaBb,  tlb.  Voy.  Bar> 

tiéret. 
PONT.  Voy  Pi'arje. 
POPt'LATlO.N-  Vay.  JUmb««b«b<. 
FOSTES.  MadifcalloB  ta  rtgiaaMBl  dn  44  juillet  «blS,  «ff. 

—  C!a»ID(ratioo  des  contrôleurs,  de»  commis  rl  commis- 
adjoints.  {85  —  CoavenlioB  avec  la  France,  440.  — 
Création  d'un  bitrta«  da^ereeptloB  b  SeBcffe^  <M. 

PMNCES  DE  LA  FAMILLS  ROYALE.  V«j.  ^rai*. 

PRTSOKS.  Frais  de  ro«te  et  de  séjour  dee  membrea  dea 
'  Oiiimi^sion?  odminijiialivcs.  89  —  Arreii*  organique  da 
personnel,  474.  -  Nodificatton  an  ayatéma  alioMstaira, 
4ty.  —  BrafeUaa  d'ca*  daaribBM  amkMi  «ralnla  dt  4é- 
laBtloa,  OB  la  villa  da  Laavato,  «M. 
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R 

RACE  nOVINF,.  Sfoftiflf»iion  au  r6R!frDMitpour  faroélior»- 
lion  lie  la  race  bovine  dana  la  Tlandre  ocL-idcnUle,  p.  SU. 

—  Approbation  d'un  liglcaienl  pour  la  Fiaadrt  orien- 
tal*, SST. 

RACE  CHEVALINE,  nèglemeni  pour  l'aBélioraUon  de  la 

rate  chtstUne  dan»  la  f  rovioce  de  Namur,  Cil, 
RECKNSKMKNT.  Généril  de  la  populaiioui  itattMique 

agricole  et  induatriclle,  Ml. 
RIVIERES.  Voy.  Canaux. 

ROUTES.  (ConatnieiioD*  et'concettiont.]  Uinciit  vert  Man. 
beuge,  m.  —  Cbarlero;  h  Florenoet.  lU,  —  Wiberici 
vers  le  l>aiso-toat-Outre,  781   —  L'EmbIkTe,  fi&L  — 

D'Engies  h  la  ttalion  du  cbenin  de  for  k  Mont,  CS4  

D'Ertvelde  k  Itoucfaaate.  SOL  —  De  Fratnft  k  Lcuines. 
EAA.  — De  Gbiia  k  Daudour,  ULl.  —  DeGo»s«lirs  \ttt 
Ni*ell«ji.  p.  nos  —  De  Hoion  !»  Manhay.  ÎÉO  —  De  Tour- 
nay  à  Ant/iing,  »C0.  —  De  St-T ron.i  k  Hannot.  aii  — 
Du  Pont  du  Val-Benoll  k  llody.  006  et  S<8.  —  Dt  Datae> 
wld*  k  Ertvelde.  t3.3jC.  —  De  Denéc  k  AnxMe,  — 
De  Fleurui  k  GoMelies,  Si  -  De  liai  k  Xinove.  iX.  ~ 
De  Marche  k  Uartaui  b  Xborit,  81^  Ul,  —  De  St- 
Uubcrl  a  Martolange,  liUL  —  De  Siraullk  Leuie.  UO.  — 
De  Turnbout  k  Beeringcn,  Ali.  —  De  Wyogene  b  B^r- 
•   nem,  2L 

(  Trotté,  alignememU ,  ractordemtnti,  eie  ) 
D'Aeracbot  k  Heyal-op-deii-Berg  k  Zammel,  7»B.— Da 
Bruaellae  rera  Mon*.  Kli.  —  De  Grand-Rotière  aus 
Qoatre  Bra*,  5H.—  De  Ilaudi  k  U*oring.-i>.  910.— 
De  Hujf  k  SlaTrtoi,  Ifij.  —  De  Louvain  k  Dicet,  9S(.  — 
De  Tongres  k  llilaeo.  SSL  —  De  Toinhout  vert  Hecblel. 
0»!.  ~  De  Viaé  k  Maesirlcht.  Z2L  -~  De  Wyngene  as 
pont  Louiir,  770.  —  De  la  route  diudes  Ardniiii  rrt,  &i. 

—  D'ErlTclde  »er»  Bouebaule  par  Ai»tii(>dc,  ifiL  ~ 
De  llar  clu-  k  Hariraui,  171  —  De  Toumay  k  Anioing,  HA. 

—  D  AineriTrfi  Lille;  IraTcree de  Gand.  Ma.  Voy.  y«irit. 
RUES  ET  PLACES,  (nnisellee.)  Ouverture  de  deux  raes, 

US.  —  Ce»»ion  df»  terrains  àe  l'ancien  hôpital  Sl-Jean, 
ISfi,  —  Convrniion  cniie  ira  ho»pic*»  de  Uiuxelle*  et  lo 
raarquii  .le  Cbatteleer,  Approbation  d'un  plan 

géaéral  d'alignement  et  de  niTelleneni  de»  ftabourgi  de 
la  Tille  de  Bruxellea.  il»  -  (Dieel.)  Alipnemcnu  d'une 
rue,  SG7.  —  fCand  ]  EJarpis»ement  d'uoe  me,  771.  — 
(Jemmapet.)  Ouverture  d'une  rue.  Oit.— (Lokeren),  Mî. 

—  (Saint-Nicolaa.)  Onreriure  d'une  rue,  MO.  -  Tartiera. 
Alîgnencai,       Toy.  f  «{rie. 

S 

SAPEURS  POMPIERS.  Modiiieation  dg  règlement  d<« 
iapeara  pempiera  de  la  ville  de  Gand,  Ui, 

SECOURS  AUX  OI'flTHALMlSTF.S.  OBI. 

SE.NAT.  Conairuciion  d'une  nouvelle  aalle,  705. 

SOCIETES  ANONYMES.  (Approbationt.)  Compagnie  du 
charbonnage  de  Jolimrt  et  Roioge.  074.  —  Du  chereiD  da 
fer  et  canal  de  la  vallée  de  la  Uendrç.  Ui.  —  De  Cor- 
pbalie,  830.  —  Grande  Compagnie  du  Lasembonrg, 
7fi0.it07.  —  Houillère  et  fonderie  de  line  de  Valentin- 
Cocq,  770.  —  llauU  rourneani  de  Iloorpes  iur-Sambre, 
OtO  —  Le  Laboureur,  040.  —  Minea  et  fonderies  do 
DIeyberg,  ii^.  —  Société  belge  de  nttage  mécanique,  b* 
bra»,  k  niutour  bydraulii|ue  ou  k  vapeur,  058.  —  LamI- . 
noir»,  haui*  fourncaoi,  forgea,  fonderies  et  nainea  de  la 
Providence,  Oit.  —  Manufacture  de  glacea,  verrea  k 
vitres,  criataut  et  gobleterîe»,  lÛJL  —  Assurance  rentre 
let  ri»<)uct  mariiines,  l'Espérance,  lOL  —  La  Grande 


Monugne,  pour  l'exploiution  de  eoncetttoiti  des  min«a 
do  line,  plomb,  fer  et  charbon  de  terre  d'A  jmay,  FI6ne, 
Hermalli-ious-ITuy,  Saint  Georgea  et  Jebay-Bodegnée, 

îSlSL  —  Compagnie  de  Clurboonagea  belges,  ai5.   

Cbarbonnagea  de  Charleroy,  réunion  de  Membearg  et 
Rawette,  Bellevue  et  Sablooniére.  llL=L'AprifuIturo 
belge.  121.  —  Capitalitlea  réunie  dans  un  but  de  mil  loa- 
liié  in  liuiriclle ,  ULL  —  HauU  foumeaux ,  utinea  et 
charbonnage»  dt:  Marcinellea  et  Gonilict,  121.  -  Char- 
bonnages et  hauu  foumeaux  de  l'Espérance,  »fti  — 
Charbonnages  de  Lodelinaart,  511L  —  Chart-onnspes  «t 
hauts  fourneaux  d'Ougrée,  54t  —  Scierie»  et  nioulias 
k  ris,  A1&.  —  Charbonnages  de  Sara-Loncbanpi  et 
Douvy,  tSh 

SOUS-OFFICIERS,  ley.  Àrm^ê. 

STATISTIQUE.  Voy  KKtnttme^t. 

SUCIlES.  Loi  aor  let  jucrei,  su. 

SUCRE  DE  BETTERAVE  Mode  de  perception  d«  l'aeciie. 
V  018. 

T 

TAXES  COMMUNALES  Voy.  Ocirois. 

TRAITES  ET  CONVENTIONS.  FaeulU  de  anceéder  et 
acquérir.  Convention  avec  le  prinee  corégeni  de  lictae, 
fifii.  —  Avec  la  due  de  Liseqnes,  811.  —  Avec  la  Rusaie. 

llil  e.l  Ilû  Ur,  —  fxinvention  d'rxlradition  avfc  dix-aept 

cantoo»  de  la  Confédération  IlelTélique,  70»- 7 10.   

Avec  le  due  de  Brunawick-Lanebourg,  7ai.  —  Avec  la 
Bavière  pour  idcn,  Sli.  biê  —  Avec  le  doc  d'Anhalt- 
Dernbouig,  Ufi,  —  Avec  le  dne  d'Aohalt  Uetaau,  I4i  — 
Avec  le  due  d'Aulialt-Coeibrn,  8tS.  —  PotUle  avec  la 
Prusse,  867.  Voy.  ConienlioiM. 

TRANSIT.  Loi  qui  proroge  jusqu'au  ii  décembre  IS47  |« 
terme  de  la  loi  du  l&  juin  «849,  relative  au  régime  d'im- 
portation en  transit  direct  et  par  eotrep6t,  OSO. 

TRIBUNAUX.  Voy.  Conrs eflH6i»iaiix. 

u 

USINES.  (Autorisations  )  Hsut  fonmeao,  k  Marchi>-lM. 
Dames,  US,  —  Fonderie  de  plomb,  k  Uombourg, 

—  ■  Fonderie  de  sine  et  de  plomb,  h  Engit,  ftl.  —  Hanu 
foumeaax  k  IIour|>et,  8&.  —  Fabrique  da  fer  d'Ougrée, 
UL=Dtioe  b  fer  dite  Forge  d*  Hmg,  UL  —  Honi  fournann 
et  forge,  soc  été  anonvme  de  la  Providenee,  *7».  _ 
Hauts  fouruMux,  k  Seraing,  ftBA.  * 

V 

VENTES  EN  DETAIL.  Loi  aar  let  vanta*  publique*  en 

détail  de  marchandises  neuves,  ilfi. 
VOIRIE  VICI.NALE.  (Quverinret  et  élargtsaemenU  de 
chemins,  approbation  de  plana,  etc.)  ^nwrs.  Ouvertnra 
d'une  chaussée  pavée  d«  Bercbem  k  Aodenarde .  par 
Meldcn,  790.  —  Ftanire  occidentale.  Approbation  du 
plan  da  la  routa  vicinale  de  Coolkerke  b  Bnigce,  — 
llai'mwt.  Anaeraul.  élargiascment  d'un  chemin.  058.  — 
Bossa-lex-Walconrt.  élargissement  de  chemins,  p.  (808. 

—  Ëlargissetnent  d'un  chemin  k  Forges,  lilL  -  Elargisse 
ment  d'uu  chemin  k  Gougnies,  001.  —  Ëlargisscmest 
d'un  chemin  k  Lempret,  7£i.  —  Uége.  Hannécbe,  élar- 
gissement d'un  chemin,  SSU.  —  Pailhe,  élargissement  da 
chemina.  MdL  —  Vaux-et-Bortet,  élarpissemenl  de  che- 
mins, lUL^Andrlmont.  éltrgiisement  de  cbeains.OH. 

—  Elargissement  d'un  cheraia  k  Cnt-Avcrnu.  780. 


DBS  MATIÈRES. 


—  r«lMtlM«  MwglMMMM  è9  ^MiM.  Ml.  — 

1-''l3rpitsein(Mit  d'no  ehemin  k  Filot,  'ti-  —  Kemcnie, 
étar^itienipnt  de  chMiimt,  1105  — filargÏMi^iBCBt  d'uB 
chemin  k  LaToir,  701.  —  Momalle,  élarf iitrmrnt  d'un 
di«Bua,  AU.  —  Sl-NiceUs,  éltrftMciiMat  Ui  cbemiM, 
Mt.  —  ftlarfiMMMnl  <I'mii  clMahi  fc  gtpywwliw.  Ttt. 

—  r»ll«li.  filargitirment  d'un  chrmtn  ,  Sîl  ~  Luxtm- 
baurg.  —  UuTirrtura  d'un  rhemin  de  1  £gli>e  k  Virtoo, 
•cclion  da  TEgliM  k  SuM>i  «ic,  ii!^.— Re<till«aUoa 
4»  «kmia  ét  a«aUit«  k  VialaaJa.  Mt.  -  l^Ntatimi 
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ém  fHtm  4u  ctaibi  i»  ICwfeUum  I  !•  ftwiiifft  d* 

France  ifrî  *>im*y,  T7Î.  —  Cnnitraelioli  d'uo  cbamîa 
de  grand»  rommuaioition  de  Samii  k  Durbuy, 
Doebamps.  Amoninea  ti  FiaroM.  p  HSO. 
Cktmimê  aidiMiis.  —  M«dific*lM«  M  rtgtooMmt  |imiaci«J 
d*  ta  PiMidr*  «rk«ttU.  «W.->  MwlIlcMiM  n  r««kaMt 
a«ir  Ictchemm»  vicinaut  de  la  piovîncf  de  Lî*f  e.  — 
HodiOcalion  au  règltmcol  pioTincial  du  Linibour|$  tur 
le*  chemina  vieinaDx,  6IS.  —  Modiflcation  au  rrglrroriit 
4»  U  pi«ffi«ct  d*AMen  iw  1«  tktmm  tictaana  Mt. 


rW  Dt  u  TABU  AtttAlttlQM. 
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